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LA BIBLIOTHE Q_V E 

HISTORIALE, 

DENICOLAS vignier 

DE BAR SVR SEINE, 

MEDECIN ET HISTO- 

RIOGRAPHE DV ROY. 

Contenant la difpoftion & concordance des temps, des hiftoircs , & des historiographes, 
enfemhle le fiat des principales & plus renommées Monarchies 
félon leur ordre &y fuccejjion. 


Au trcf chreftien Roy de France & de Polongnc,Hcnry troilîcfine. 



A PARIS, 

Chez AbelI’Angeher, Libraire iuré , au premier pilier de. 

la grand’ fàlle du Palais. 

CM. D. LXXXVll. 

Avec privilège dv roy. 


Digitized by ^.ooQie 


Digitized by ^.ooQie 



A T RES-H AV LT ET TRES- 

P VISSANT SEIGNEVR, MESSIRE ANNE DE 

IOŸEVSE, DVC ET PAIR DE FRANCE, PREMIER Ù E N- 

til-hommc de la chambre du Roy : Capitaine de cent hommes 
d armes de Tes ordonnances: Admirai de France & de Bretagne: 
Gouuerneur Sc Lieutenant gerieraLdefa Maiefté, en Tes pays& 
Duché de Normandie. 

OnseiônevK. ceux qui font profefiion de la 
Thilofophie naturelle, tiennent pour 'une maxime 
vmuerfiüe & indubitable, que la corruption d'une 
chofè efila génération d'une autre, la génération 

dvne la corruption dvne autre. Ce qui me fèmble 
n’auoir pas moins de lieu és Bmpires , principautés 
& dominations qués corps compofiz, des quatre 
Elcmens. Pour exemple dequoy , il fi faut propofir 
[Empire des Romains, la grandeur duquel ri a ia- 
mais prinsaccroiffementquede la ruine & fubuerfion des autres roiaumes 




abaijfee petit à petit, a donné lieu a plufieurs autres Royaumes qui fi fint\ 
efieuez» de toutes les parties du monde, partie defquels on t défia pr ins leur 
fin , les autres font en corjlorijfans, aucuns plus, les autres moins. Et de ceux 
jày en a quitoufioursonttetenu leur premier nom , bien quils ayent pajfe\ 
par le gouuernement de diuerfes races, familles® nations. Ily en a aufii qui 
ont changé de nom, combien quils font toufiours demourez, fous la domi- 
nation d'une fiule nation : & d autres qui fie vantent, & de ri auoir chan- 
gé de nom,nyefté affubiettiz par aucune race eflrangere . C’eft le fubicftquc 
tcfpere déduire en la féconde partie. Laquelle monftrem premièrement com- 
me [Empire Romain aptes auoir longuement fbufienu çf repoufié lesafi 
faults & at tain tes d'une infinité de nations Barbares, qui comme vn de- 
luge fi'vindrentdes contrées de la Scythie&de la Germanie * ou des autres 
parties du Septentrion effandre fur les prouincesdiceluy,futteüementpie- 
ce a piece affoibly ,froifie, defmembré éf mutilé ( outre les infirmiez* inté- 
rieures que la vieilejfc amené en chacune chofide ce monde ) quil fétrouua 
enfin de tout point accablé cri Occident, ne reftat pas mefine le nom d Em- 
pereur nj [Empire en Italie,queiufquesàcequilyfut longtemps apres ra- 
mené par la vertu çef proüeffe des François. Au moyen dequoy les peuples 
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qui auoient iettcz, leurs griffes furiceluy ,faifant lors chacun profit défis 
prife , les conuertirent & accommodèrent en Royaumes principauté z> 

de leur nom. Tellement que de toutes les Prouinces Occidentales de [ Eu- 
rope l de [Afrique, qui auoient efté aupamuant 'unies & incorporées 
d l'Empire Romain : Comme fous 'un mefrne corps, 'une feule ne fut 
exempte de tomber és mains £ aucuns d'eux, qui fe les approprièrent en 
telle forte quelles font toufiours depuis demourees départies çf diuifees en 
diuers^d particuliers Royaumes, qui fe font gouuernez, de leurs propres 
loix & coufrumes: Sinon qu'aucuns d'iceux fe font quelquefois e veuz J ré- 
duits fous le gouuernement des Rois leurs voifins. En telle façon l'Afrique, 
l'Italie, les Çjaules , [Efj>agnc,là grande Bretagne , la Germanie, les Pan- 
nonies,la Dalmatie çf Iüyrie furent chacune à part fey eftablies en 'un, 
ou en plufeeurs Royaumes ou principautez^nouutlles ,par ceux qui les em- 
piétèrent les premiers . Aucuns defquelsy grauerent fi bien leurs noms, qu'ils 
y fent toufiours demourez, iDelàeft 'uenue I appellation de France çf de 
Bourgongne és Gaules, de Catelogne, & Vandahe en certaines contrées des 
Efragnes,de la Lombardie en 'une partie d Italie, d'Angleterre (0 dSfcoffe, 
en la Bretagne, de la Hogrie en la Pannome,del Efclauome en la Dalma- 
tie, de l Allemagne en la Germanie. P drquoy il nous faudra expo fer l'eftat 
de chacune dicellesTrouinces , depuis qu elles furent dcfmembrees de [Em- 
pire Romain par ordre, les changements & mutations de Régnés, de princi- 


0* T urilingicns f ayans les premiers reduitte fious leurs puijfances,& ejfa- 
célenomde l EmpireRomain enicelle fouslaconduittedeleurRoy Odoa 
cer , en furent dejbujquez, deuant qu’y auoir bien posé leur pied, par les 
Oftrogots fortis tout exprès de la Pannonie pour ce faire. Confequemment 
aup comme elle futgouuernee fous iceux, & depuis qu Ils en furent exter- 
mineZjparNarfts lieutenant de [Empereur Iuftinian,tant fous les Exar- 
ches au nom des Empereurs d'Orient, que fous les Lombars. En apres quel 
traittementelleareceu fous la domination des Smpereurs François , depuis 
que Charlemagne eut releué le nom de l'Empire Romain en icelle,]' ayant 
toute reduitte fous fa main, fors les contrées de la Bouille Calabre, qui 

demourerent encor aux Smpereurs Grecs, iufques au temps que les N or- 
mantsy vindrent fonder tfeftablir le Royaume de Naples, des deux 

Siciles : apres le [quels elle pajfera par les mains des AUemans,^/ derechef 
par celles des François, des ECongrois,des Efpagnols. Cependant on 'uerra en 
cor que les Smpereurs de la nation (J ermanique ayants fuc cédé aux Fmn- 
çois apres auoir adminifrre l Empire Italique,en feront entièrement exclus 
parlesmenees &fattionsdes c Papes,& rebellions obftinees des Italiens. On 
'uerra [acquifition de ce grand domaine que les Papes poffedentd'erettion 
*■ 
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de 'plufîeur s grands efiats & principautés : comme de Milan -, de Ferrari , 
de Manto'ue,^) autres :l introduction de quelques puijfantes Républi- 
ques libres, comme de Florence & de G ennes, desquelles te feparela Véni- 
tienne, pource quelle a eu longtemps auparauant fin origine a part. Dont\ 
aufii nous expliquerons les commancements,les progrès & auancements, 
enfemble les mutations, les accroijfements $ dechets quelle a receu, tant en 
faTolice qu’en fa Seigneurie. Quant à Chifioire des Gaules, elle nous fiug- 
gerera matière de declarer,quenonobftant que les Bourguignon s V'uïfi- 

gots fy fujfent les premiers nichez , {tefmoing les vefiiges qui y reftent encor 
de leur nom) & que les Bretons y eujfentaufi quelque temps apres fonde 
vn Royaume à part ,és pays delà Loire qu’on dit auiourdhuy la petite 
Bretagne , fi efi- ce toutesf ois que depuis que le braue François ayant pafiéle 
Rhin y eut faitt, fin manoir, en iceluy efiably fis loixçÿ fin fceptre 

(quif y efi acquis telle duree quelle furmonteia ceUe de l ancienne Monar- 
chie AJfyrienne , & de tous les autres Empires qui ont efié iamais au mon- 
de) lheur le féconda fi constamment en toutes fis entreprifes, quil le rendit 
en fin par 'une infinité de glorieu fis 'victoires non feulement dominateur 1 
Entier en toute l’eftendue a icelles: apres auoir rompu l 'orgueil, & raclé la 
puijfance des Vvifigots de deçà les Vyrenees, qu’on appelloit les premiers 
dompteurs de l Empire Romain: aboly le Régné des Bourguignons , 
donné fa loy aux Bretons : mais aufii Monarque de toute la Germanie, 
l ayant réduit te en toute extrémité dobeiffancefiusla GauUi Après qu’il 
eutabaifié la fierté des Allemans, humilié la gloire des Bauarois, dompté 
Cobfiination des Saxons, bridé la B arbarie& cruauté des Huns,Auarois 
& Ffongrois, reprimé linfolence çef rapacité des Efclauons. De forte qu’ À 
alla encor planter les fins & bornes de fin Empire bien auant dedans les 
Pannonies & Dalmaties. Et puis ayants deliuré l Italie de la fimitude 
des Cjrccs & des Lombards fieit qu’elle fi foubmeit entretint n volon- 

tairement fous fis afies, reprenant fous la preteCtion & defence d iceluy 
le nom d Empire Romain , duquel ellefefioit par fin impuijfan ce rendue 
v.efue depuis plus de 300. ans. Auquel temps aufii le 7(ele de def en dre & 
fortifier la caufe de la Religion Chrefiienne le feit aller efirouuer fis ar- 
mes fur les SarraTfins en Efi?agne,à fi bonnes en feignes que les pays de 
Nauarre de Barcelonne fi fouuiennentencoresd auoir efié long temps 
marchesde l Empire de Errance: et que les affaires des Chrefiies EJpagnols, 
qui ployoient fous la pefanteur du ioug des Mahumetiftes, furent tellemet 
remifes au delfus$ fortifiées, quelles ne fie trouueret onques depuis in ferieu- 



rechef détaillée en tant de pièces, que l Empire Germaniquefen efi toufiours 
depuis retenu 'une partie, fefiant outre ce qui efi toufiours demouré depuis 

* : 
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fous ce qu'on appelle autour dihuy le Royaume de France , ejleuees plufie'urs 
autres fouueraines principautés en icelle. Comme ejl celle de Lorraine 
les deux 'Royaumes qui nafquirent en mefmc temps es pays qui auoient 
confiitué auparauant l'ancien Royaume de Bourgongne , lefquels fincor ~ 
porerentenvn, de ladtjfolution duquel f engendrèrent encore d' autres nou- 
ueües Républiques & principautés, qui f établirent en Prouence, Daul- 
phiné,Sauoye,ésBourgongnes&au pays desSuiJfes. Au refie par fitccef- 
fion de tem ps partirent delà mefme Gaule ou France, ceux qui allèrent de - 
liurerde la feruitude des nations Mahumetiques les Roy aumes de Syrie 
& de Iudee, & conquefier t Empire de Confiantinople, $ les Royaumes de 
Naples $ de Sicile, & fonder aufii le Royaume de la lignee des Rois de Por- 
tugal. Vn poinët outre plus fobfiruera d'exemple fort rare & inaccouflu- 
méen la Monarchie de France ,qu on ri 'a veu depuis vnT^e cens ans , que la 
Couronne cÜ icelle ait forligné qu'en deux familles, fi nous le prenons parle 
fixe mafeulin , car parle féminin elle pourroit femblern'eftre encor pafièe 
que par vne ligne, ne quelle foit venue en main de nation efirangere ,fors 
quelques vingtaine dans fous les Anglois , lefquels encor pendant ce temps 
pour entretenir leur grandeur auec lesFrançois , gardèrent la mefme forme 
de Republique, que ceux qui efioient vrais lignagers, & aufquels par droit 
fiiccefiif elle appartenait. Cequinefilitefireaduenuen aucune autre Mo 
narchie depuis le mefme temps efiablie au monde : Car nous monfirerons 


Vvifigots fous Roisdeplufieurs çtf diuerfes familles, qui furent aufii tous 
furmarches par les Maures & Sarrafins. Nonobfiant que de leurs cen- 


tres me fines y fondèrent, nonobfiant qu'ils fi trouüétauiourd'huy auec tous 
les autres reduitts fous la main dvn fieul depuis cent ansX'ifie aufii qu on 
difoit anciennement la grandeV>retagne,aiant efié premièrement diuifie en 
vngrad nombre de petis Royaumes parles Anglois, Saxos, Sfioffois, Vides, 
if} B retons, a efié finalemet réduit te fous deux Royaumes, qu'on dit d'An- 
gleterre & d'Efio ffe:le premier defquels ne fefi peu garent ir de la maifirife 
des F>annois,Normans, çtf d aucunes races Françoifes,quifuccederent co- 
ficutiuement les v ns aux autres, apres que le fang royal des Anglois eut efié 
fioliédu fieptre d' iceluy .Mais î Efcojfe fi vante que depuis quelle a efié ho- 
norée de cenom,&tquele fitperbe Sfcoffoisy a perchéfa demeure, il n en a peu 
efireentieremet definarché par aucune nation efiragereiencore que fa Cou- 
ronne ait couru par vne infinité de races et familles. St parce Monfeigneur 
queie ne pourrois qu auec vne ennuieufi prolixité de parole reciter ce que 
îay entreprins d'eferire de tous les autres Empires, royaumes, principauté!^ 

&des 
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fifidcs nations de la terre, foit de celles qui Je font auancees des ruines 
de [Empire Romain ou d 'ailleurs, fo it Chrcfltennes , Mahumetiques ou 
Payennes , du Septentrion , de l'Orient, du Midy, il 'vous plaira auoir 
\pour aggreable [humble protefiation que te vous fais , de pourfuiure auec 
mefme diligence que i'ay fai fl: des precedents ce que ïay trouué par efcrit 
de leurs origines, commencements, progrès, & des changements, vicifii- 
tudes , mutations , incidents faifls occurrences plus mémorables ad- 

uenues en iceux: fans obmettre les noms qui ne feront ignorez, de leurs 
c Rpis P rinces, les temps de leurs régnés : T>ont on congnoiflra 

comme t Empire Germanique , depuis quil fe fiqueftra de la Monarchie 
Françoife ,feft conduit fous fes propres Empereurs iufques a mainte- 
nant . Et comme aufi l Empire de Confrantinople fefi maintenu de- 
puis que [Italique a ejlé aboly , iufques d ce qu'il eft tombé entre les mains 
des Oihomans. oAdioufiant confequemment comme la fefle çf le régné 
de Ai ah omet fejlant comme en 'vn moment allumé au milieu de 1 Ara- 
bie, fe font 'venus croifire & dilater des ruines çtf démolitions diceluy, pre- 
nant par Juccefion de temps diuerfté de noms, de maifins & principau- 
tés & de fi fles ,fous les Arabes, Sarrasins, Egyptiens , Maures , T erfes, 
Turcs & F* a rtares. A caufe des fchifmcs & dmifions qui fi font mis en- 
tre eux pour [ interprétation de leur loy, çf pour l'opinion dont aucuns 
dieux fe font laijfez, en for celer d'vu Haly , ainfi que les autres de Ma- 
homet, Tellement que de la prindrent leur fur ce les Califes de B aldac 
du Caire, les Sophians de Perf , auec les fondations des Citez, & Roy au 
mes de Maroc, de Fez „ &des Benimarins en Afrique. Somme que du 
fai fl du refe des autres Royaumes® Monarchies, comme Dannemarc , 
de Suejfe,Noruege& Qotlandie , de B o'ème, de Poulongne, Hongrie, Bul- 
gane,Rufrie,Mofiouie,des nations Tartarejques,&aes Othomans, 'voi- 
re aufi de ce peu que i’auray trouué par efc rit, de [Ethiopie çtf dunouueau 
monde nouuellement defcouuert par les Efragnols & Portugais, ne man- 
quera rien en cefie fécondé partie, fi non les chofes qui ne feront 'venues a ma 
congnoijfance , ou que ie nauray eflimé dignes dy tenir lieu : St quant a 
[Eglife Chreftienne,ie pourfuturay demejme façon d expo fer les plus mé- 
morables occurrences aduenues en icelle , que i'ay fai fl en [autre partie. St 
pour autant que la plus-part des Royaumes declarez,cy dejfus ,n’auoient 
au temps que [Empire Romain eftoit en fa flendeur, que bien peu ou du 
tout point de bruit: ie ne fais pas mon compte de rechercher leurs origines , 

I progrez, & auancements fmon depuis la decadence de [ Smpire Romain, 
qu’ils auront commencé a entrer en bruit, eftant la grandeur &puijfance 
des Bpmains au temps que leur dernier Empire floriffoit telle ( qu ainfi que 
le Soleil quandilcfl plusluijant) ojfufquoit la lumière de toutes les autres 
nations de la terre. Si bien quelles commencèrent feulement à fe faire con- 
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gnoifire & renommer, alors que cefie grande Monarchie vint à déchoir 
de fin ancienne filendeur: Ayant beaucoup aydê a cela le deffault quelles 
auoient des gens doéïes çf lettres, , pour efir ire leurs fai fis, &en laijfer la 
mémoire a la pofierité. De forte que ce que nous en auonsencores pour ce 
iourdhuy , eftant pour la plus-part entremefé & enuelopé de fittions fa- 
bles & répugnances ,& publié fous le nom dAut heurs incognuz,&peu 
fameux, donne occafion a ceux qui font douez, de meilleur iugement dy 
adioufier bien pende foy. Oray-ietoufiours protefté de n' efir ire chofequi 
ne fiottauthorifeepar efcriture authentique,ou paropinio commune , 
auec cela verifiee par bon tefmoignage. Et pour cefie caufenay-ie pas tiré 
( comme ont fait quelques-vns)?ortgine de nos François, &des c Bretons, 
de la ruine de c Troye:ceIle des Efilauons& Hongrois de la Tourde Babel. 
aAyant toufiours eu cefteperfuafion,queceluy qui fi v cuit méfier des hi- 
ftoires, & efir ire les chofes aduenues en autre temps que le fien,doibt bien 
aduifer à la qualité & fujfifancc de CAutheur qu'il veult en future a la 
cocordancedes temps, facilité du faiéhfi cequil efirit efi confirmé par d au- 
tres hifioiresapprouuees,& quel efi en cela le iugement deshomes dottes çtf 

I r* • rr /'•/’* • I . /• ./ 'A ./•/* 1 * 


treàpart ce quon congnoifira efire hors de toute verifimilitude (0 probabi- 
’tc. Chofe que ie me fuis propofé en cefie fécondé partie, qui contient vn 
? recueil des faifts,gefies & chofes mémorables de chacune nation, fi- 
lon l ordre & le temps quelles font aduenues és plus fameufis contrées de 
la terre, dés & depuis ?an y. de nofire Seigneur . Auquel prindrent com- 
mun cernent & origine les caufes & motifs qui amenèrent apres eux U dif 
l bat ion & ruine de ? Empire "Romain en Occident , iufaues au temps au 


fipation & ruine de ? Empire Romain en Occident, iufques au temps du 
gmnd Roy François premier de ce nom ,pere & refiaurateur des bonnes 
lettres : Gfutïay tiré & extrait des hifioires eferites par les meilleurs 
plus renommez, Autheurs , en fùiuant ? ordre çtf la règle que tay declaree 
en la Rreface de la première partie.Enquoyne fault pas cftimer que d au- 
tant quelles approchent plus près de nofire aage çtf congnosjfance,que taye 
moins trauaiîlé qu a la defeription des premiers temps. Rarce quonny 
trouue pas moins d erreur, de faulfetez,, répugnances (0 contmrietez^prin- 
cipalement és dattes & fùpputations des temps dernier s, que nous tro uuons 
és hifioriens Chronographes qui ont voulu quotter& calculer lefiat & 
duree des Régnés & Monarchies. Et parce quily a bien peu de gens de 
fçauoirqui fie fioient empefehez,deles redrejfer,i'en diray icy en paffant ce 
quil m'en femble. le trouue doneques qu'entre les caufes de cefie contrarié- 
té & répugnances és dattes & (upputations,la principale natfi & proment 
de la diuerfité décompter les ans qui a efié & efi entre les nations : Car au 
temps que T Smpire Romain efioit encor en duree, la plus-part des nations 

qui 
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qui luy eftoient fubiettes faccommodoient auec les Romains à compter les 
ans depuis la fondation deRome par les Confulats ty Indiflions. Vray 
eftque les Grecs depuis le grand Confiantin meirent en compte ceux de la 
nomination de Confiantmople : ty les Antiochiens ( comme on ‘void es 
hiftoires Ecclcfïaftiques Jretenoient ceux de la nomination de leurs ‘villes. 
Mais depuis que£éftat Confulaire cejfa tant aRome qu'a Confiant inople, 
l’Italie f adonna a compter les ans depuis la natiuité denoflre Seigneur, fut- 
uantla ‘voie qui leur fut monflree par le dénombrement Çfl fupputation 
des Cicles dcÈafques faille parvn Abbé de Rome nommé Denis, enuiron 
£ an 532. Çt les Grecs farrefterent aux ans de la création du monde, fui- 
uant la fupputation quils ont recueillie des 70. Interprètes. Sn laquelle 
ils fi font encor trouuer different s les ‘vns aux autres. De forte que Ma- 
xime Moine qui ‘viuoit du temps de l Empereur H e radius lan 641. en 
vn traitté qu’il a faitt du Calendrier des Cjrecs, déclaré quils auoient ia 
de fin temps trois fupputations diuerfes entre eux des ans de la Création 
dumonde: Selon lef quelles les ‘vns commcn çoient diuerfement leur Calen- 
drier des autres. Sn prenant chacune fin principe a diuerfes années de la 
natiuité denoflre Seigneur, filon que nous les comptons auec £ Abbé Denis. 
Carï'unele prenoitalan 3 4.7. 1 autre alan 361. la derniers a 380. tyfelo f 
lafupputatio de lapremiereja natiuité de lefus chrift efiheut en lanyyoS. 
delà Création du monde : Selon la fécondé en lan 54.92.ty filon la troi- 
Ififme en l'an 5501. def quelles cefee-cy a efté enfiuiuïedelSglified Antioche, 
ty de ceux qui dépendent e£ icelle. Lefquelsl appelle ntl Ere des Computeurs 
des Aftronomes. Mais la première a efié retenus iufques a maintenant 
de toute iSglifi Grecque, des hiftoriens d icelle ,ty d’aucuns des derniers Sy- 
nodes. cAufquels fifontadiointsles Mofcouites,Rufîiens& Bulgariens , 
retenans toutesfois les *vnsty les autres auec cela le compte des Indtdions . 
Etencores en cejle forme de compter extraitte du dénombrement des Cicles, 
y a eu quelque diuerfité qui a causé grande 'variété au nombre des ans: 
Qui me fimble eftre procedee de la difficulté quia efié a trouuer le vray 
pointt&.iour de £ Equinoxe vernal. Auquel les anciens dotfeurs denoflre 
religioneftimeret que noftre Seigneur offrit fin corps en facrificeen la croix, 
eftantla Lune en oppofite,qui faifoit le xv. iourdu premier mois des Efe- 
brieuxen la xviij. année de £ Empereur E tbere. De façon que plufieurs 
s'eflant trauaillez* a rechercher cefle matière parles réglés ty demonftratios 
de £ Aflrologie ,acaufeque de la dependoit l'intelligence de £aage quauoit 
noftre Seigneur a fa mo rt, $ la fiiencé de trouuer le iour auquel on deuoit 
célébrer la mémoire d'icelle tons les ans, ne fi font peu refiulare en vnemef 
me opinion , Selon que nous auons amplement déduit en noftre traitté des 
faftes des nationsiqui futcaufide retenir longuement les anciennes Eglifis 
en confufion a l’obfiruation du temps de la folennitédeTafques : /f £occa- 
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fion dequoy vn autre Abbé nommé Vifturius ou Vifforin , excogita par 
le commandfmet du Pape Hilaire enuiron tan 4.62. certaines réglés pour 
trouuer le CycleTafcal, Selon lejquelles il calcula les grandes années de la 
Lune , que nom appelions Cycles Lunaires , ou le nombre et or, en rétrogra- 
dant iufques àl’annee a laquelle il eflimoit (félon t opinion qu’il auoit du 
pointf de l’Equinoxe ) laditte oppofition efire aduenue. De maniéré que 
par le dénombrement d'icelle il ajfembla le nombre des années, depuis la na - 
tiuité & pafiion de nofire Seigneur: Lequel nombre fut du commencement 
receu approuué de plufieurs en Italie . Iufques a fixante & dix ans, 

apres quel Abbc cy de jfus nommé propofa vne Jupputation beaucoup plus 
certaine & affeuree que l’autre , par l'approbation non feulement mefme 
de toute lltalie,mais au fi de toutes les autres nations, Htfloriens & Chro 
nogmpbes. A caufe quelle conuient auec les ans de la fondation de Rome^ 
de la nomination de Confantinople çtf des régnés des Empereurs : comme 
aufi auec les Confulats & Indiftions. Tellement que Sigebert ne fef osé 
départir d'icelle en Ja Chronique, encore quil ait fimblé faire plus de cas 
d'une autre qu il dit approcher plus près de la vérité Euangelique: Laquel- 
le eftoit quafi femblable a- celle qui couroit en cour de %ome du temps du 
PapeVrbain fecond.Comme ilappert par vne ‘Bulle dmdit Pape Vrbain, 
la fiubfeription de laquelle contient ces propres termes, Datum Laterani 
vu. Cal. im. Incarnat. DominifecundumDionyfïum M.xcvin.fc- 
cundum vero ccrtiorem Euangelij probationc m. c. xxi. Indi&ione 
vi. Epa&a concurrente n. &x. Quant aux autres nations, lEfagne 
tant fous IcsVvifegots que depuis iufques à l'an g. du régné du Roy lah pre- 
mier de ce nom, Roy de (ajlille, qu’on comptoit /jSy. apres laiourneeap- 
pellee par Pierre Méfié en fis diuerfes Leçons d'Alinbatte, $ par Froi- 
fardde Iuberoth,obfirua les Æresde Cefitr : L origine & commencement 
defijuelles, comme aufi l étymologie ont eflé tellement mi fis en controuerfes 
parla diuerfité des opinions qui fi font fufeitees fur icelles, que fie ne me 
fujfe refila a ce que t'en ay cy deuant efcriten la première partie de celle 
bibliothèque , ou i'ay déclaré que la plus-part des plus anciens Autheurs 
contiennent qu’il les fault rapporter à la 38. annee deuant lanatiuité de 
noftre Seigneur ,ie ne trouuois aucü qui me fatisfeifl en cela. Mais laijfant 
les Sfpagnols, ieviendray aux Gaulois, lefquels reduitts fous la puijfance 
des François pratiquèrent vne façon de compter leurs ans depuis le trefias 
de Sain# Martin , laquelle a eu pareillement fis controuerfes, qui feront 
expofeesen leur lieu. Si bien que par tous les plus anciens Hifioriogmphes 
& A nnalifies François nous ne voyons point qu'autre (supputation ait eftê 
plus en vfage , que celle- la de deuant les Rois Tepin & Charlemagne , fi us 
lefquels feulement & depuis il femble que les Fmnçois fi foient accoufiu- 
meZj aux ans de nofire Seigneur. Et en cela qui naduifera de bien près a 
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leurs coufiumes,qui efl telle, quils commencent tantojl leuranneeà la (fin- 
ception,ou àPafques .tantofi a Ianuier,on fabujem bien f ouuent , fP les 
trouuera-on en cela drf cor dans des efirangeres. Laquelle dîner Cité fe doibt 
aufii confiderer és années des Grecs derniers, et des Indi fiions qui prennent 
leurs commencements au 24.. iour de Septembre. Les Sarrasins & Mt- 
hometifies tiennent la fuittede leur jMahomet ( qu'ils appellent Alht^ere 
ou Hegire ) a laquelle aufii ils rapportent le commencement de fin régné , 
pour principe de leurs ans, &fi les règlent fimplement au cours delà Lune 
filon /’ v fiance commune retenue de tout temps entre les A rabes : T * elle di- 
uerfiité doncques de compter les années pratiquées entre les nations, e/l eau fe 
bien fiuuent de la contrariété & répugnance qui fie trouue és dattes &fu p 
putations. D'autre cofié ceux qui ont adioufié les ans de nojlre Seigneur a 
la Chronique d Eufiebe, de S. Hierofme çf de Pro/perd' Aquitaine, comme 
aufii deux ou trois Confulats Juperfluement inférez, en la Chronique (on- 
fulaire de Cafiiodore,& autres deux années attribuées par Socrates en fon 
Hifioire Ecclefiafiique à ï Empire de Valens plus qu 'il ne luy en faÙoit, 
ont donné occafiion d! errer à plafieursen leurs fupputntions de pu» t Em- 
pereur Confiant in, tuf que s a / ujlin ian .Faute au fit d'auoiro b fie rué les Con- 
fulats & Indtttions , & de nauoir leu ou entendu les hi/loires des Empe 
reursdcCjrecc,eficritcs par ceux de leur nation , ny pris garde auxdiuerfes 
maniérés dont les Grecs ont compté leurs anneesiontfaid que Sigebert Pal 
merius& leurs fiemblablesn ont bien fupputé ny quotté les régnés fie (dits 
Empereurs . Les troubles, guerres , dijfen/ions , perte & dejfault de bons cfi- 
criuains, & de leurs efients parla malice & ignorance des temps : corru- 
ptions de nombres <$ de dattes és Autheurs par leurs eficriuains : iointla ne 
gligence & fiupidité des Autheurs mefmes ,fbnt femblablemenr caufe non 
feulement que toute l' hifioire des temps efi confiufie, troublée & incertaine 
ou fiaulfi depuis le temps du Roy Charles le Chauue , 'tufiques a 200. ans 
apres, tant entre les Italiens que François :&d‘ e un grand difeord pareille- 
ment entre les Chronographesau rapport des années, tant des Rois de Fran- 
ce que des Empereurs de Germanie, & des Papes: mais aufit de ce quelle 
manque totalement és htfioires de Hongrie , Polo ngne , Poème, Dahne - 
marc, SueffefRufiiefieuant lan / 0 0 0. ou n 00. de nofire Seigneur . Etés au- 
tres nations plus eflongnees & incongnues beaucoup plus tard. Qui efi eau 
fi que nous ne propofirons les f aids gcïles d'icelles, que fous les temps 

quelles fe fieront deficouuer tes. Et pource qu'il ny a fi véritable Autheur 
qui ne choppe, & fi mçntcurqui ne touche aucune fois la vérité: la fioy qu'on 
adioufle d ceux- là efi telle couflumierement qu'ils font receuz , fans dificre- 
tion:& ccux-cy reiettez>cn tout ce qu ils difient. Dauantagela difiance des 
pays & diuerfité de langage, qui caufe que ce qui fie fiaid en vn pays, n'efi 
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bien ou fideüement rapporté ou entendu en ï autre, ont feouuent trompé les 
bijloriens d'un pays au récit des chofis ejlmngeres. Au contraire Ihifioi- 
re d Italie & de France, és temps où il y a apparence de troubles & con- 
fuJion,fe peult en beaucoup de pointt efclarcir, redreffer ou vérifier par 
les eferits des eftrangers en deffault d'autre lumière domcjlique. Nom- 
mément de certains Chronographes Allemans ,pource qu'ils ont fuccefi- 
uement vefeu les vns apres les autres efdits temps : & que les. affaires de 
leur pays fentretenoient alors auec celles des autres. Ioint que leur ntp - 
port des temps f accorde auec les dattes çty Joubfcriptions qui fe trou A 
uent auiourd'huy en beaucoup de filtres & Chartres anciennes des Rois, 
Trinces , Empereurs & Papes. mA quoy toutesfois bien peu de gens ont 
eu efgard par cy deuant. Eflant doncques informé des occafions qui ont 
peu & peuuent engendrer erreur , trouble répugnance en l ht foire 

des temps, tory efiimé que pour tenir droit tement le J entier de vérité, il 
mefaüoit deftoumer en premier lieu de celles aufqucllcs les autres Je font 
achoppez», & obferuer diligemment toutes les couflumes de nombrer les 
temps entre les nations. Par quoy i'ay osé le premier faire effay de confé- 
rer & rapporter les ans de lHegire de Mahomet auec lesnojlres: tenant 
le moyen que ie demonfireray fous lan 622. de nojlre Seigneur. Les pro- 
bations aufii duquel ie propojeray en vne table que i'adioufteray. Mais 
en contrariété dl Autheurs & hifloires ejlmngeres , où il ne fiprefentem 
moyen de les accorder , ieprefereray chafque Autheur en Ihijloire de fin 
pays a leftranger,fi ce n’efi qu'il lait bien congnu & fréquenté: & don -i 
nemy plus de foy aux plus anciens & aux chofes qu'tls auront efiriptes 
de leur temps & auparauant, lefqueües ils auront peu voir ou entendre 
deceux qui les auront v eues , qu’a ceux qui en auront efré plus ejlongnez 
Si ce n’efi qu'il faille pour dl autres bonnes confiderations condefcendre à 
ceux-cy. Cependant ieferay venir en rang les vns apres les autres filon 
les temps qu'ils ont vefcu, en paffages & pointfs douteux ,obfiur s çef 
fiabreux. En variété au fi d'exemplaires, ie chercheray les moyens dl ex- 
pliquer, efclarcir, confirmer & corriger les vns par les autres : confé- 
rant fengneufiment tous les Hures imprimer auec les exemplaires non 
imprimez», quand aucuns fe pourront trouuer. St fi amenemy auec ce- 
la tous les tefinoignages que ie pourray tirer de I antiquité, tant en 'Fil- 
tres Signatures pf) P anchartes, anciennes Infirmions, Epitaphes pfij 
Hijlotres non auparauant iamais mifes en lumière, a tayde defquelles 
ie nay pas feulement redrefé beaucoup de chofes qui efloient efgarees de 
leurs temps, mais en ay aufi remis en lumière beaucoup dl autres gran- 
dement mémorables & indignes dleftre ignorées, defquelles la mémoire 
efroit totalement perdue. Comme iepeux dire efire la plus-part de ce que 

tay 


Digitized by 


? f", ‘Fl de , no fi?‘ des Prouinces circonuoifines 

I fuu Charles Martel tufiques a plus de cent ans apres Humes Cabet- 

utn hea “ cm ? dautr ‘s bons W notables pointe efclarcî &J Jbli- 
UZ f~ n certains autres endroits, que nos hiftoriens auoient ohm J ou 
obj cure ment tmttezjquon ne les pouuoit entendre. Comme il G peult 
nr au fommatre dejhiftotre de France que i'ay cy deuant faiéf fortir 
lumière & au Tramé de ÏEjlat des ancunsHançoi, qu, oit eflé 
traite de cefie Bibliothèque, & ou ils fi trouucront encores mais 
tgmentez, & amplifie deplusdvn tiers, dvne infinité de gmndes 
•ultes matières, qui n auoient oneques efié veües ny entendues en notee 
toire. Pour mifon dequoy , encore que ie ne vueille aucunement entrer 
comparaifonauec aucuns de ceux qui ont mis de noftre temps la main 
hijtoire dc> France deuant moy:ie peux dire auec vérité & fans arro • 
nce,que.tay le premier prins peint de monftrer comme Ihfioire de 
tnce fe pouuoit & deuoit efertre filon fion vray ordre (fi fis temps, 
prouuer la vente d, celle ou elle eftoit douteufije concilier, accorder 
contrariétés & dtfeordances qui fimbloient efire entre les Autheurs 
-.elle, dcficlarctr les obfcuntez, , defrouer les nœuds qui fiy trouuoient 

r "iT 1 T des erreurs ’f Mes & menfionges defiquelles elle efioit gaflèe 
falfifiee,de reparer & radouber les brefihes que la rouille & malice 
fiecles precedents y auoient faittes. Bref que i'ay trauail/é de tout 
n fournir a rendre le corps de laditte hifloire entier & efbauchéde- 
< les pieds lufques d latefte. Que fi de ce mien labeur quelque profit 
Kit au public , la gloire en appartient à Dieu , qui ouure l'entende- 
it aux hommes pour dire, faire & eferire leschofisqùifiruent à Hexal- 
on dcfonfatnft nom, &au bien (fifalut des peuples qui font fur la 

O R. MonfeigneUr ayant dédié au Roy la première partie de c cite ‘Bi- 
bliothèque, vouspouuiefà bon droit, vousvendiquer la fécondé comme 
ebofea vousdeue ,parvne prerogatiue du lieu que vos rares vertus &le 
mérite & grandeur de vos anceftres voue ont acquis près de fit Matefli , 
Mais ie voue ay voulu preuenir ,& en voue prefientant ce que te ne 
voue fournis refufir .pourvous rendre tefimoignage du defir que i’ay de 
m acquiter en quelque maniéré tpuc ce fiit du treshumble firuice que ie 
vous doibs , auquel vous mauef obligé perpétuellement. Aiantellé 

a ce faire incité par Monfieur des Portes , Abbé de Thiron & de Iofia- 
pnat : lequel a bonne & iufie caufi vous aymefeÿ chcrijfez, pour fa 
finguliere do Arme, grâces & perfeteons qui reluiftnt en luy : Comme de 
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mefme affeCtion il embïaffe tout ce qui dépend de voftre grandeur 
ceux qut ont cet honneur den efirijîdeles feruiteursi 


_Monfeigneur ie prie Dieu au il luj plaifi •Vous 
tion de *vie toute proscrite, honneur & fante. 
d Octobre 


donner en continua- 
De Paris ce 20. 


Voftre trcf-humblc & trcf-obcïflaût 
fcruiteur ,N.V ignicr. 
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SE CONDE PARTIE 

DE LA BIBLIOTHE QJf fe 

H I S T O R I A L E. 

*E s T Art f prôpofé de comprendre en la première partie 
de la Bibliothèque hiftoriale ce qui feft palfé de plus injfî- 
gne& mémorable, & dont la mémoire eft venue iulques 
a nous par les cfcrits plus fideles & authentiques, qui nou$ 
font reliez des anciens, fous les plus renommées Monar- 
chies & Principautez de la terre, depuis la creatiô du mon- 
de iufcjues à la declinatio de l’Empire Romain : il m’a (éta- 
bli que puis que ce déclin doit eftre le commencement de la fécondé partie 
d icelle Bibliothèque, que nous ne, le pourrions prendre plus proprement & 
commodément qu’au trefpas du grand Empereur Theodofe premier de ce 
nom. Pource que de là principalement feft veu enluyure ce que nou? auônà 
amplement expofé en noftre fécondé Préfacé , parles caufes que nous récité 
rons prefentement. 



| Du Monde. 

4îii 

[ Papes. U 

R. des Goths. 

li 

De R orne. 

1146 

j E. £ Orient. 1 
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R. des Lombards. 
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SEXTVS ANICIVS PROBINVS, ET Q^V JN- 

TVS C L A V D I V S OfcYBRlVS, Confujs, 



À victoire miraculeufemeht obtenue contre les Tyrans, feit reuenif 
tout l’Empire d Occident en l’obeiflànce de l’Empereur Theodofe : mais 
ainfî qu’il faifoit cclebrer quelques ieux triomphaux en la ville de Milan , en 
refîouyftànce de là victoire , fon heure fatale le furprint par vne maladie , qyi 
luy feit fi bien cognoiftre qu’il eftoit arriué à la nndefesiours , qu’il falloir 
aufli qu’il difpofall de fa derriiere volonté ( apres aiioir derechef fait inhiber & interdire] 
de tout poinft le feruice & adoration des dieux Payens.) A raifon dequoy il départit 
1 Empire Romain à fes deux fils, refignant l’Orient fouz Conftantinople à l'aifne,qui 
[eftoit Arcàdius ,& l’Occident fouz Rome à Honorius, auquel il fît aulïï prendre Stilico 
pour conducteur de fes affaires & de fa gendarmerie, & puis mourut fort religieufement le- 
. iour de Iàuiet,qui eftoit le deuxiefme iour de la dixfeptiefme annee de fon régné. Eftâr 
d ecnier Empereur qu’on dit auoiriouy del’EmpireRomain entier & non diuilé ny ron- 
gné ny occupé des autres nations :1e corps duquel fut l’annee meûne reportéj^ar les genf- 
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d'armes de ion armée, ou par le lecours ( comme difent Zozimus & Marcel]. Cornes ) que 
Stilico enuoya d’Italie ;ioubs la conduite de Gainas) à Arcadius pour fecourir le pays de 
la G rccc contre les G oths à Conflaritinople , où à leur arriuee ils meirent à mort le grand 
maiflre Ruffinus, le i-, de Noucmbrc , pourCe qu’il f’eftoit fait foupçonner de defloyauté 
enuers Arcadius, félon que recitent Socrates liu. y. chap. dernier de fon hiftoireEcclcfia- 
flique,Orofius, Profper, & Marcellinus Cornes : lcfquels rapportât cecy tout d’vn accord 
à ce Confulat. Marcellinus fpecifie que ce fut en l’Indiétion 8. qui eft pour monftrer que 
Socrates s’eft mc( conté, clcriuât que ce fut auffi en la première annee de l’Olympiade 294. 
dequoy i’cflime auoir eftécaufe les deux ans dont ilauoit furchargé l’Empire de Valens. 
Au demeurât pource que la couflumc de compter les années par Olympiades, fut,au rap- 
port de Gcorgius Ccdrenus , auec le relie des obferuations Payennes effacee te mife hors 
d’vlagc enuiron le temps dudit Theodofe, & les Indi&ionsadmifes en leur lieu. le ceffcray 
pareillement icy de les plus mettre au compte, ioinét qu’on n’en peult plus gueres tirer de 
certitude pour la probation des temps : te que le compte des ans aenoftre Seigneur, & des 
îurifHiétions lemblc a (fez fuffifant pour fuppleer leur aefault. Outreplus ce que nous auôs 
de l’Epitomc de l’hiftoire Romaine de Sextus Aürelius Viélor,îjUifloriflbitcncetcmps, 
finit en ceft endroift , à fçauoir à la mort de FEmpcteur Theodofe. Finablement d’autant 
quclcsdcux nouucaux Empereurs eftoient fort ieunes quand leur pere mourut, te auec 
cela autant imbccides d cfprit te d’entendement que d'aage, pour conduire l’eftat qui leur 
lomboit fur les bras, leurs Gouucrncurs, à fçauoir Ruffin te Stilico , ne fe veirent pas plus- 
tofl inflallez en celle grande au&orité où le pere les auoit mis , que leur ambition les incita 
à fe pouffer te afpircr encor' plus hault : car Stilico fe penfant preualoir de ce qu’il cftoit 
allié des Empereurs, ayant eipoufé la fille du frerede leur pere, voulut prétendre fur la fu- 
perintendancc de l’eftat d Orient, auffi bien que de lOccidét. Cequiafaitefcrircau poè- 
te Claudianus, 

Iamque tuas Stilico Komanapotentia cnris 
Et rtntm commijpts apex, tibi crédita fratrum 
Vtraque maiejlasgeminaque exercitus aulx. 

Mais l’autre non feulemét ne luy voulut pas quitter ce poihd, mais auffi fe mit en la fantai- 
fic de dcfpoüiller ion tnaiftrc de tout point du droid de l’Empire Oriental , pour le ioindre 
en fa per fonne,aucc la puiflance &audorité qu’il auoit jadenus:pédant que les legiôs d’O- 
irient que Theodofe auoit menees auec luy, eftoiét encore en Italie. De forte qu’il Finduifit 
par vn malicieux confeil à rompre les alliances que les natiôs de la Germanie te delà Scy- 
thic,tant Europec qu’Afiatique,auoient auec fon Empire, en leur déniant les penfions que 
on auoit accoutumé de leur donner. Qui eftoicafindctcllemét embrouiller l’eftat de Ion 
mai (Ire, qu’il le pcufl parce moyen faire tomber au poind où ilprctédoit.Ce qui vint auffi 
à tel cffed,que les Huns te Maflagetes aflaillirent d vnc furie cfpouucntable les prouinces 
d’Orient,ou ils feirent des maux horribles te inénarrables. Etles Vvifigots qu’on appelloit 
les Confcdcrcz, leur eflant les penfions qu’on leur donnoit aüparauant ( afin de garderie 
palfage du Danube contre les nations Scythiques, qui enflent voulu venir entreprendre 
l'url Empire Romain )rcuoquees. Et leur Prince Alaric,fumôméBalta (qui fignifichar- 
dy te courageux) defapointé &mefpri(c, ils luy feirent prendre le tiltre de Roy : te puis 
fouz (à conduite ( çn renonçant à l’alliance dcl’Empereur) fortirentdu paysacThrace, 
pour fe venir fourrer dedans les prouinces de la Theflalie,Macedonc, te de toute la Grèce, 
qui leur fut ouucrtc par la lafeheté des Capitaines qui auoiét la garde del’entree, à fçauoir 
Gerontius te Antiochus ProconfuldeÇrece,s entendans auec Ruffin, qui auoitdonnéle 
mot du guet à Alaric. Au moyen dequoy ilslarauagerent fans pitié, te penetrerent iuf- 
qu’au dedans de la Morec,où ils s’emplumerent (fans trouuer refiftancc) d vn grand butin, 
ainfi que déclarent Eunapius te Zozimus auec le Poete preallegué, en fon Panegyriquedu 
Confulat de celle annee, où il dit: 

Laxaultque viam belüs,demifit in orbent , 

Dijpo fuit que nef as: alij per terga ferocis 
Vanubij folidata ruunt, expertâque rem os, 

Frangunt Jlagna rôtis, alij per Caff ia claujlra , 

^4 rmeniâfque niues, inopino transite duEli , 

Jnuadunt O rientis opes, &c. Puis apres: 

Kinc\ 


Digitized by 


Google 



de la Bibl. hiftonale. 


3 


H inc planElus Afia : Gettc'u Europa cateru'ü 
Ludibri o prtedaque datur^rondentu adufque 
Dxlmatix fines.— 

CcpendantqueStilicoalla , comme déclaré le mefitieautheur, rembarrer les nations de 
la Gernirmanie qui s’esbranloient contre l'eftatd’Honorius, luy eftant poffiblecefte be- 
fongnetailleepar Rufïîn,afindelefaire penfer ailleurs qti’aux affaires d'Oricnt: ou bien 
pour fe venger dufecourspareuxdonnéàEugenius. Combien que i’ay déclaré en mon 
traité des anciens François , qu’il ma feinblé que ce voyage que Stilico feit fi haftiuement 
en la Germanie, fut plus pour preuenir que les peuples Germaniques ne s’esbranlaffent da- 
uantage contre l’eftat d’Honorius, à caufe du trefpas de fon pere : & afin de confermer & 
renouueller les ariciéris accords des Empereurs auec les nations Françoifes & Alemandcs, 
à ce qu’il peüft vàc<|uer fans deftourbier plus libremét au voyage qu’il auoit entrepris pour 
la defenfe de la Grece : ne me pouuant perfuader que les peuples Germaniques ayentefté 
fi fort animez à la guerre contre l’Empire , ne fi fort eftonnez de fà venue , qu’il les ait fait 
plier fouz telles loix, qu’il voulut, en fi peu de temps qu’a déclaré le Poète fus allegué.Mais 
tant y a que le mefme autheur eferit, qu’il le fit à ce voyage là. Ce qu’il en eferit au Panegy 
rie du troifiefme Confiüat de l’Empereur Honorius. 

Hune tamen in primis populos lénjreferoces , 

Et Rhenum pa'care iubes : vplat itle citatis 
Vettusequis, nuüdque latus flipante caterua 
biffera nubiferas qua Rhetia porrigit alpes 
Pergit, & bofiiles (tant a eflfiducia) ripxs 
IncomitatuS adit , totum properare per amnem 
Attonitos R<g« humili ceruice videres: 

•Ante Ducem nofirum flauam ffarfere Sicambri , 

Cafariem ,pauidoque orantes murmure Francs 
Procubuere folo : iuratur Honorius abfens: 
împlordtque titùm fùpplex Alemânia nomen. 

Ëajlernè vetiere truceS, Venil accola Jjlué 
BruSlerus Hcrcini* : lahfque paludibus exit 
Cimbrus,(g* ingentes Albin liquere Cherufci. 

Accipit illepreces varias , tariéque rogatus 
Annuit,& pacem magnopro muneredonat. 

Et puis il déclaré confequemiment, taht au mefîne lieu qu’en vn autre, qu’au retour de ce 
voyage il s’embarqua auec vne grade armee de mer,compofeepour la plus-part delà geh 
darmerie Gauloife ( qui fe fit lors grandement valoir ; pour aller fecourir la Grece, 

-pojl otia GdUi 

Limitis hortaris ( Graias fulcire ruinas) 

I onium legitur velts,&c.— Ailleurs? 

Partibus Itali <e tranquiüxinpace locatif, 

Vtraque cafira mouens,Ph oebi properabat ad àrtüs , 
ùallica diferetis Eodqueroboraturmis 
Complexus,&c . Puis après? 

Armeniisfrons Uua datUr, per comua Galles 
’Dexteriera locat.— 

Si eft-ce toutesfois que Zozimus afferme que fon arriuée porta plus de dôfnmage que de 
profit à la Grece : finon qu’il cofeflè quelle fut caufe d’en faire départir le Roy Alaric, & fe 
retirer auec fa gent & fon butin en l’Epire ; où la cômodité du pays, & qu’il ne fut pourfùi- 
uy de per]fonne,le firent arrefter & feiourner affez log temps , pource qu’il y faifoit fà main 
comme ailleurs, &: qu’on luy dônoit loifir de vifer où de là d pourroit aller , afin de prendre) 
party.Mais Claudianus recite que Stilico fut retenu de le côbatre par la defenfe de l’Em- 
pereur Arcadius , quilûyenuoya faire commandement à la fuggeftion de Ruffin de fe 
retirer incontinent des pays de fon obeiffance : dont il efcritr 
Inter equos,intérque tubas mandata feruntur 
Regia,& armati veniunt dublorts ad aurel. 

Ailleurs parlant du Roy Alaric: 

. •• • A : ij 
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—Jets ipfe perofits 

Mrcadiœ quam denfa iugis ,cumulauerit ojft: 

Sanguine quxm largo Graios calefecerit dmnesi 
Extinchifque. fores, ni tefub nomme legum 
Proditio regnique ftuor texiffct. — 

Cependant ils conuicnncnt que Stilico fe retirant rehuoya les légions d’Orient qu’il atioit 
auec foy,qui auoien t accompagné 1 Empereur défunt en Italie ious la conduite d’vn Ca- 
pitaine nommé Gainas. Lesquelles arriuces à Conftantinople y meirent Ruffin à mort, en 
la prefcnce d’Arcadius. Au moyen dequoy Eutropius maiftre des Eunuques du Palais, fe 
pouffa par la faucur de i’Imperatrice au rang & en l’autorité d’iceluy : qui le firent deuenir 
autant cnnemy de Stilico, qu’il auoit efté auparauant fon amy. Ce qui Rirent les premières 
caules & motifs des maux & calamitez qui aduindrent puis apres à l’Empire d’Occident: 
parlefquelles il commença de s’en aller en ruine & endecadence. Dont les hiftoriens ont 
eferit à bon droit,que l’Empereur Theodoie a efté le dernier qui a tenu fous fa main l’Em- 
pire entier, &: non encore elcartelény diminué de fes anciens limites. Cependant s’il fault 
commencer le règne du Roy Alaric cefteannee, il fe trouuera auoir duré feulement de 
quinze à feize ans: mais fi on le veult prendre dés le trelpas du Roy A thalaric, comme ont 
fait Ifidorc, Rodcric de Tolctte, & vne ancienne Chronique de* Vvifigoths , il en faudra 
compter vingthuit. Ce que deffus eftaufli atteftépar Eunapius, Socrates liu. 6. S.Hierof- 
me,Marcellinus Cornes, lornandes. 

S y n e s i v s Eucfquc de Cyrcnc,perfonnage dote & éloquent, floriflbit en ce tempsj 
lequel compofa (mefinement cefte annee) vne harangue qu’Ü prefenta à l’Empereur Ar- 
cadius. Par laquelle il le vouloitperfuader de remettre l’ancienne difeipline militaire des 
Romains au deffus,faifant exercer les fubiets de l’Empire aux armesjafin de ne fe plus fer- 
uir en fes guerres des nations eftrangcres, parlefquelles il voyoitl’Empire Romain eftre 
menacé de fa proche ruine. 

D e v x fy nodes d’Euefques furent célébrez, l’vn à Turin en Piedmont , & l’atitrc à Ca- 
pua* en la terre de labeur en Italie. Onufrius. % 

Iovinianvs & Vigilantius viuoient en ce temps, lefquels on a mis au rang des hcre- 
tiques,en ce qu ils mettoient le mariage & la virginité en pareil degré, & auffi en ce qu’ils 
parloient contre la defenfe & différence des viandes, & contre l’adoration des reliques des! 
Saints. ! 

Marcian Euefquc des Nouatiens à Conftantinople mourut le meftne iourque 
Ruffinus fut occist Socrat. liu. 6» S. Auguftin fut en la meftne année inftitué Euefque en 
la ville de Hippo en Afrique. 

V n Moine de Grece nommé Ican eftoit en ce temps en grande réputation, poùrce que 
on l’eftimoit auoir le don de prophétie : d’autant que quand l’Empereur Theodofe fe vou- 
lut mettre en chemin pour aller cotre Eugenius, il luy prédit l’iffuë de la guerre telle qu’el- 
leluyaduint. Profpcr. 


Du Monde. 451$ 


De Rome. 1147 


De Je fus Chrijh 396 


Jndiéhon. 9 


Papes . u 


E.£ Orient. 2 


E.d Occident. 2 


R.dePerfe. 8 


R. des Vvifigoths. 


R. des Oflrogoths. 


R. des Vvandales. 


R. des Lombards. 


A r c a d 1 v s pour la 4. fois, &Honorivî pour la ?. A v g. Confuls. 

Evtropivs cftantfubftituééseftats & honneurs de Ruffinus, ne fut de rien meilleur 
queluy , dontlcs affaires d’Orient n’en reuindrent en meilleurtrain qu’elles eftoient au- 
parauant : d’âurant mefinement qu’il fe meit à faire mourir par diuerfes calomnies & arti- 
fices tous les plus grands perfonnages qui auoient charge &c autorité au gouuernement 
de l eftat de fon maiftre. Zozimus. 

Environ le meftne temps, les V vandales qui faifoiét lors (au dire de Procopius' leur 
demeure auprès des marefts Meotides, ou comme veult lornandes en la Pannonie ,fe 
voyans preffez des incommoditcz que la fterilité du pays où ils eftoiét leur prefentoit : ou 
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bien ne fefentansalïèurez s’il aduenoit que les Vvilîgoths fulTeUt contraints de sert re- 
tourner aüpays duquel ils eftoient partiz,fe meirent en chemin aucc toutes leurs familles, 
poür aller chercher quelque meilleure fortune en la Germanie, où ils ne furent pas fans a- 
uoir affaire à démeüer auec les peuples , par les terres defquels il leur fallut pafler , fignam- 
ment(comme dit Procopius) auec les François, par deffus le ventre defquels côme Oro 
fe dit qu’ils paflerent : fi d’auanture celà né le feit au temps qu’ils paflerent en la Gaule , cy 
apres. 

C l a v d i à n i v s & PrudentiuSjEfpagnols Poctes Chrelliens,floriflbicnt en ce ficelé, 
auec Simplicianus, qui fut cy apres Euefquc de Milan: 
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Papes. 
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E.£ Occident. 3 
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10 


RédePerfe. 9 


R. des Lombards. 


Cæsarîvs & Atticvs, Confuls. 

Evtrôpivs fùyuant les traces de Ruffinus , fut caufe qu’on ofta les perifioris qui fe 
donnoient auparauant aux Oftrogoths & Guthungiés. A 1 occafion dequoy ils prinarent 
les armes contre l’Empire : & fe meirent fous la conduite d’vn T arbigilics, dedans les pro- 
uinces de l’Afie, où ils deffirent vne armee de Romains, enuoyee corttr eux fous la coduite 
d’Ofius & de Leon. Auentinus li. 1. apres le Poëte Claudianus. 

Nonobstant les accords precedents , les Rois des François fc voulurent celle an- 
née efmouiloir ouuertement contre l’eftat d’Honorius. Et pource que leur fait ne fut ad- 
uoüé fie fuiuy du conlèntement public de leur peuple, ils fe trouuerent abandonez en leut 
entreprinfe. Au moyen dequoy Stilico citant retourné pour celle occafion en la Germa- 
nie, printl’vnd’iceux nommé Marcomire, & l’enuoya prifonnier enlaTofcane: faifant 
âülfi que le frere 8e compagnon d’iceluy fe voulant encor’ elleucr pour venger là honte 8e 
injure faite à fon frere, fut mis à mort par fespropres gens au commencement de fon eir- 
treprife. Car il fémble qu'il fault ainfi entendre ce que le Poëte Claudianus en a eferit ? oùj 

— Prouincia mijfos 

Expcllct citiusjkllax quàm Francia Regcs 
Quos dederis. Sfcic non iampulfare rebelles 
Sedvinclis punire lic:t : fub indice nojbro 
R egia Romanm difquirit crimina carçer 
Marcomams Sunnoque docent : quorum alter Hetrufcum. 

Pertulit exilium : dum fepromitteret altét 
Exulis 'vltorcmjacuit muCrone fuorumj 
Res auidi confcire nouas , odiôquefurentes 
Pacii , & ingenio fcelcrumque cupidinefrdtrés. 

Dont nous comprenons que la paix faite auec les François fie fut rompue par ceft acci- 
dent: ôe que Stilico feit prendre aux François tels Rois quil voulut. A celle caufe il dc- 
monllre en vn autre endroit, que l'armee quel’Empereur Honorius enuoya en Afrique 
contre Gildo l'annee enfuiuant , fut luiuic & compolce la plus-part de gens de guerre des t 
jnations Françoifes qu’il appelle Sicambriens, ÔC autres peuples Germaniques. 
Germaniatotaferatur 

Nauibu&j& focia comitentur clajfe Sicambrii 
PaUida tranJUtum iam fentiat iAfrica Rhenum. 

Où il déclaré au mefme lieu que celle rcuolte des François fe feit bien peu deuât que Gil-j 
do fedeclarall Empereur en Afrique, monllrant mefmement qu’il commença de fe re- 
beller fur la fin de celle annee,melmë dés l’Automne, où H dit: 

Pofl domitas arElos alio prorumpit ab axe 
Tempeüas, &c.— 

R v F f 1 n v s Prellre d’Aquilee, qui a fait le lîfpplémét de l’h'ilïoire Eccîefiaftique «TEwf-l 
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fjbe,fain& Firmin Euefque d’Amiés, Arfenius Sénateur de Rome & Hefichius moine do- 
rieviuoicntencc temps. Auquel auffifain&Hierofmetôba en grande diffenfion & que- 
cüecontrc ledit Ruffin, à caufc des opinions d’Origene. Tellement qu’ils cicriuirentl’vn 
;ontre l’autre des inue&iucs & libelles diffamatoires aigres & virulcns. 

Les tiers Scquatricfme Conciles de Carthage furent celcbrez en ce Confulat, félon 
le liure des Conciles; qui monftre qu’il fut ordonne au troifiefme quele Baptcfme & l’Eu- 
chariftic ne deuoient dire adminiftrez aüx corps des trefpafïez , à caufc qu’ils leur eftoient 
mutiles, cliap. Etdefcndu aux Euefquesdebaillerlcursenfansaux heretiques, chap. iz. 
Etau chap. 16. qu’onn’appelleroitrEuefque du premier fiege ne prince ne iouuerain des 
Preftres,âins feulement Euefque du premier fiege. 

Cependant fi ce qui a efté cy deuant eferit du fecôd Concile de Carthage cft vray, 
ilfcmblcra que ce Concile ne doit eftre appelle troifiefme. Et encore que Balfamon dé- 
claré qu’il y a eu quelque affemblee d’Eucfques à Carthage en ce Confulat, cclà n’empef- 
che queles Canons qui font attribuez à ce Concile, n’appartiennent pluftoftfau iugement 
d’aucuns) au Synode qui futtenucy apres, enl’an 418. Qui fait aulfi que le quatrième Cô 
cilc de Carthage, les Canons d’iceluy leur font fufpe&s. 

En la mcfme année fainél Ambroife Eucfque de Milan mourut, au grand intereft de 
toute l’EgliieChrefticnne; de laquelle il cftoit vn des principaux piliers en ce temps. Ce 
qui fit dire à l’ f mpereur Honorius, quand on luy porta les nouuelles de fon trefpas, que la 
mort d’vu tel perfonnage menaçoitl’Italicde fa ruine. Grégoire de Tours a feulemétefti- 
mé que lain> 5 t Martin A rchcuefque de Tours mourut au mcfme Confulat. Mais Sulpitius 
Seuerus afferme que ce fût feizeans apres le Concile dcTreues. 

Ovtreplvs l’Empereur Honorius fit au mcfme temps vne ordonnance, par laquelle 
il interdifoit à iarnais les combats des Gladiateurs: à caufc d’vn nommé Telemachus qui 
fut lapidé parle peuple, pource qu’ilfe voulut entremettre d’empefeher vn tel côbat, qui 
fe faifoit dedans le Theatre à Rome. 


Du Monde. 
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H o n o r 1 v s pour la quatriefme fois Confuî en Occident ,&EvTYCHiANvsen 
Orient. ' 

Po v rc e queStilicofevantoit que lefeu E mpereur Theodo/c luyauoit à fon trefpas 
recommandé l’cftattant d’Orient que d’Occidét,Eutropius craignantqu il ne vint! Con- 
ftantinople , le fit par le Sénat d’icelle déclarer ennemy de la Republique.Et puis fit fi bien 
par fes pratiques, que GildoGoth de nation, grand Maiftre de l’Empereur Honorius, & 
Gouuerneurde l’Afrique,fe rebellant contre fon feigneur, fe fit donner le nom d’Empe- 
reur en icelle : ou bien [ comme dit Zozimus ) la fit diftraire del’obeiftànce d’iceluy , pour 
la fouincttrc à l’Empire d’Arcadius: maisilauoit vnfrere nommé Mafcezel, lequel ne le 
voulant cnfuyurç en fa dcftoyauté,fe retira en Italie: où il luy futpermis parStilico de 
raireleucc de fi grand nombre de gens qu’il lesofa mener en l’Afrique contre fon frere. 
Paç le moyen desquels il le mcit en fuite, & contraignit de fe deffaire foy-mefme. ÎSrius 
tuons monftré cy deffus par le Poète Claudianus , qu’il fut accôpagné en cefte entreprife 
le grand nombre de François qu’il appelle Sicambriens, lefquels (comme il déclaré en vn 
mtre pafiage du premier liure des loüanges de Stilico) furent prepofez aux Alemans , qui 
uoient auffi offert leur feruicc en cefte guerre, où il dit: 

—cfuoties fociare cateruas 
Optauit, iungîque tuss ^lemania fignis 
Necdoluir : contempta tamen Jpretoque recefiit 
^ 4uxilio , laudatafides. — 

Cependant toutesfois Stilico rendit bien toft apres vne malheureufc recompenfe à ce 
-lafcczel, d u bon deuoir qu’il auoit fait contre fon frere , le faifant mourir en trahifon : & 
■ ‘ puis 
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puis afin de fc venger tant d’Eutropius que des autres Capitaines & Lieutuians d’Hono- 
rius qui auoient voulu fouftraire l’Afrique à fon maiftre,fe meit d’intelligence auec Alaric 
Roy-des Vuifigoths,fous capitulation de l’employer auec bô eftat au fcruice d’Honorius: 
meimement à réduire les nations d’Illyric à l’obciffancc d'iccluy , lefquelles il auoit enuie 
de deftourner dcl’cftat d’Arcadius quand l’opportunité fc prelcnteroit de ce faire, côme 
teftnoignc Zozimus. A caufede quoy le Poëte Claudianus déclaré qu’il y auoit vn accord 
fait auec Alaric quand il vint cy apres en Italie, iufques deuant Poüentix , duquel Sofome 
nés fait mention liu. 8. cap. ij. defonhiftoireEcclefiaftique, où il dit que ce fut lors que 
StilicoayantimpctréderEmpereurHonoriuspourleRoy Alaric, le fit venir auec fa gent 
demeurer en Epire : & fous l’intelligence qu’il auoit auec luy, enuoya vn Iouius, pour at- 
tirer les prouinces d’Illyrie à I’eftat de fon maiftre. 

Av mefine temps auffi l’Empereur Honorius efpoufaSerena fille de Stilico, icelle e- 
ftant venue en aage d’eftre mariée : car elle luy auoit ia efté fiancee quatre ans auparauant. 
Claudianus. 

S v r 1 c 1 v s Euefque de Rome mourut félon l’obferuation d’Onufrius cefte ànriee le ai. 
iour deFeurier. Et apres que fon fiege eut vacquévn mois quinze iours, Anastasiv 1 
fils d’vn Maximus natif de Rome, fut efleu le fcptiefme iour d’Auril , pour gouucrner l’E- 
glife Romaine en fon lieu. Ce que Profper a compté qu’il fit par l’efpacc de trois ans vingt 
& vn iour. Ccpédant encore que le temps auquel il a prefidé foit bien vérifié, neantmoins 
onn’apaslaifled’infererdeux epiftres en fon nom au liu. des Conciles, qui contiennent 
les conftitutions & ordonnances qu’on luy attribué, dont les dattes & fouferiptions font 
l’vne du Confulat d’Arcadius& de Bauto: l’autre du feptiefine Confulat de l’Empereur 
Theodofius & de Palladius, lefquels font diftans l’vn de l’autre de ji.an. 

E n la ihefme annee auffi Iean furnommé Chryfoftomc (qui fignifie bouche d’or, à cau- 
Ce de fon éloquence) natif d’Antioche, fut efleu Euefquede Conftantinople le 16. iourdc 
Feurier, apres le trefpas del’EuefqueNeélarius,qui eftoit décédé le 27. iour de Septembre 
auparauant. S ocrâtes liu.6. Marcell.Comes. 
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Fla. Mahlivs Theodürvs enOccidentj & Evtropivs Eunuque enO- 
riént, Confiils. 

L e dernier defquels ayant efté en fort grand crédit & autorité en u ers Arcadiüs , fut 
conuaincu cefte annee de plufieurs maluerfations en fes charges, & exécuté parièntence 
de iuftice àmort, & fon nom auffi biffé & effacé du nombre des Confuls : comme Socra- 
tes liu. 6 . chap. 5. Marcellinus Cornes & Profper recitent. S. Auguftin liu. 18. chap. der- 
nier de la Cité de Dieu, tefmoigne que ce Confulat efeheut en la 365. annee apres celle en 
laquelle noftre Seigneur mourut, qui fut ( comme nous auons monftré ) la fin de la 784. 
delà fondation de Rome. Ce qui eft entièrement conforme à noftre fupputation : décla- 
rant femblablement que ce fut eniceluy que Gaüdentiüs & Iouius Comtes d’Honorius 
acheuerent de mettre bas tous les temples & autels des dieux Payens, qui eftoient encore 
en Carthage. 

V n Capitaine Gothpômé Gainas, qui eftoit aux gages de l’Empereur, & en grande au 
(ftorité enuers luy à Conftantinople, defirant de faire tomber l’Empire d’Orient entre lès 
mains,fit venir vn grand nombre de ceux de fanation à lüy,fous la côduite d’vnTribigiid; 
auec lefquels il meit toute la Phrygie en combuftion de guerre. Et de là faillit à ffirprendre 
la cité de Conftantinople, au moyen de ceux de fa nation qui eftoient dedansjlefquels fu- 
rent pour cefte occafion tous taillez en pièces. Socrates & Marcellinus Cornes. Zozimus 
dit que ce fut luy qui fut caufcde faire démettre Eutropius de fon autorité 5 & qu’il fut 
auffi mis à mort. 

Ma scezel s’eftant à l’exemple de fon frère ofé emparer deTAfrique,& rebeller con- 
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tre l’Empereur, l ut par les gcnfdarmes Romains mis à mort,te(moing P.Diaere. Zozimus 
dit que Stiiico le fit mourir par fes embufehes. 

Nonobstant que toutes les nations Germaniques fe foient veuës en paix & en bon 
mcfnagcaucc l'Empire Romain,dcpuis le commencement du régné de l’Empereur Ho- 
norius ; fi cft-cc toutesfois qu'elles enuoyerent cefte annee vers iceluy iufqucs en Italie où 
il eftoit,pour obtenir vne nouuelle paix deluy : laquelle il leur accorda par diuers traiâez, 
qui abftraignoicnt diuerfement les vnes &c les autres. Dont il fenible que les accords pre- 
cedents faids aucc icelles ne furent que temporaires feulcment,&quicxpiroientou fede- 
uoient renouueller ou reconfirmer en certain temps. Mais comment qu’il en foit,le Poë' 
té Claudianus déclaré que cela fe fitenccCon(ûlat,felon qu’il fe voit déclaré au liure i. 
contre l'Eunuque Eutrope, où il fait parler poétiquement vne’DeefTc, qui alla trouuer 
l’Empereur Honorius aucc Stiiico, en fon camp, auprès de la riuiere du Pau: 

Dtua potens,vnôque Padum tranjlapfa volât u 
Caflra fui Relions adit, tum forte dccorus 
Cum Stiliconegener , pacem implorintibus vitro 
Germants refit onfa dabat , legéfque Chaicis 
vdrduus & flauts fgnabat tura Sueuts: 

H k tri huit Regel i lots obfidc f œdera fancit 
Indi£to t bellorum altos tranferibit in vfus , 

Militet vt noftrn detonfa Stcambria fignts- 

Lequeltefmoignageauflînous fait cognoiftre combien la vertu & vaillance des Sicam- 
briens,par lefquels il fault entendre les François (ainfi que nous auons demonftrè ailleurs 
bien amplement) cftoit en bien plus grande eftime & réputation que les autres natiôs Ger- 
maniques enuers les E m pereurs , qui aimoient mieux (e feruir deux en leurs guerres , que 
des autres* A cefte caufë le mefriie autheur au liure premier des loüanges de Stiiico dit que 
les Alcmans ayant offert plufïeurs fois leur feruice a l’Empereur ( meûnement en la guerre 
contre Gildo) furent refufez, quoy que les François y fuflent retenuz* 

— quoties fociare cateruas 

Optauit fungique tuis * élemania fictif) , 

Nec doluiticontempta iamenfjtretoque recefiit 
^iuxilio, laudata fdes. — 

Cependant cefte dernière paix fèmble auoir efté de telle efficace , qu elle fit contenir en 
tranquillité non feulement les Frâçois, mais auffi les autres peuples de la Germanie depuis 
cefte année iufqucs en l’an 4 06 . que le côplot des Vvandales, Sueues, Alains , & Bourgui- 
gnons vint troubler & altérer le repos de la Germanie & de tout l’Occidét. Auquel temps 
auffi le mefme Poëte déclaré aii liüre premier contre Eutrope Conful de cefte annee, que 
par la conniuence & volonté d’iceluy, le Roy Alaric des Vvifigoths occupa & pofleda les 
paysd’Epire & d’Illyrie, commandant in iceux comme àbagucttc,où il dit: 

. — pridem mos ille vigebat 

Vt meritos colerent : impacatôfque rebelles 
Vrgerent odiis : at nunc quif cedera rumpit 
Vitattssi qui feruat , eget: vajlator u4chiu& 

GenttSy^p Epirum nuperpopulatm inultam 
Pofhdet: lttyricos iam quos obfedis amicos 
Ingrediturmuros : illis refit onfa daturm 
Quorum coniugibtts potitur, natôfque peremit. 

S/choftes punire folent,h<ecpr*mia foluunt 

Excidiis. Ce que toutesfois Zozimus attribue à Stiiico. 

Svlpitivs Severv.s natif de la Gaule , difciple & familier de S. Martin (la vie 
duquel il a auffi eferite en vn ftile aftez elegant)floriflbit en ce temps en bonne renommée 
de fain&eté de vie & de fçâuoir, comme fes autres eferits font foy. 

L’Emperevr Arcaaius , par le Confeil de fainét Iean Chryfoftome , défendit en ce 
temps aux Arriens de faire leurs oraifons & hymnes de nui&. Socrates liu. 10. chap. 8 .de 
l’hiftoirc T ripartite. 
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S o v s lefquels Gainas eftantrepoulfé dedeuant Conftantinople, fut eiicorpourfuiuy 
par Fraintus Lieutenant de l’Empereur, iufques à la mer de l’Hellelpont,où il le fallut dere- 
chef combatre fur mer. De forte qu’il fut totalemet defeonfît : & n’ayant moyen de fe lau- 
uer,fut prins & mis à mort. Autheurs précédés. Mais Zozimus dit que ce fut delà le fleuué 
lfter, ou Vides Prince des Huns efperant faire plaifir à l’Empereur , le vint ç harger auec fes 
gens, de telle façon qu’il le tua & acheua de deffaire fes compagnons. 

D’avtrepart Alaric Roy des Vvifigoths, apres auoir eontinuellemét depuis fîx ans 
pillé & rauagé l’Epire,la Màcedone,& la Grecc,qui eftoient de l’cftat de l’Empereur Arca- 
dius ; & n’y trouuant plus que butiner, palfa auec fes gens en la Dalmatie, ou félon Iornan- 
des en la Pannonie , afin d’eftre plus près d’Occidcnt , où il fe propofoit de venir chercher 
fa fortune. Ce qui caufàvn grand eftonnemét tant à l’Empereur Honorius qu’à toute l’I- 
' talie, pour la crainte qu’on eut qu’il n y vouluft venir prédre fa brifee. Lequel f'cmble auoir 
donné occafion àProfper, Orofe, Cafltodore,& autres d’eferire que ce fut en ce Confulat 
quele Roy Alaric entra en Italie:à caufe qu’on penfa qu il y deuft venir au lieu de s’arrefter 
en la Dalmatie, ou de prendre fon chemin en la Pannonie. 

Isdigertes Roy de Perfe régna apres le trefpas defonpere Varanes zi. ah, félon A- 
gathiusj combien que Sigebert en compte $4. Procopius adioufte que les Romains l’eurét 
en telle réputation déloyauté, quequand l’Empereur Arcadius mourut, il laifTa fon fils 
Theodofe en fa tütclle & protection. Qui fut caufe qu’il n’eut aucune guerre auec les Ro- 
mains en tout le temps de fa vie, & qu’il demeura en perpétuelle amitié auec eux. 

E NVIR.0 n ce temps Ephiphanius, Euefque delà ville deSalamine enCypre, fit à la 
fuggeftion de Théophile Euefque d’Alexandrie, aflfembler vn Côcile en fon diocefe,pour 
y examiner les efcritsd’Origene: tellement qu’ils furent condamnez. Mais ce fut princi- 
palement pour y trouuer occafion de nuire & de circonuenir S. Iean Chryfoftome:' com- 
me Socrates liu.6. chap. 10. & Sozonienesliu.8.chap. 1. recitent. S. Hierofmeau refte en 
l’epiftre à Pammache,côtre les erreurs de Iean Euefque de Hierufàlcm, rend vn excellent 
tefmoigriage de ceft Epiphanius , difant qu’il futtoufiours fi grandement honoré à caufe 
de fon grand fçauoir,& de la fainéleté de fa vie, qu’il ne fut point touché de Valens. Et que 
les hérétiques meûnes eftâs en leurs régnés, eulfcnt péfé que celà euft fuccedé à leur igno- 
minie, s’ils eulfent perfecuté vn fi excellent perfonnage, qui ( comme tefmoigne l’hiftoire 
Tripartiteliu.^Of^fohaulfi beaucoup de miracles. C’eft luy cependant quifutautheur 
d’vne epiftre eferite à Iean Euefque de Hierufalcm,que fainél Hierofme a traduite en lan- 
gue Latine, où il recite que s’eftant vne fois rencontré en vn petit temple , où il voulut en- 
trer pour prier, il y trouua vn voile, ou toile pendât à la porte, auquel eftoit peinte l’image 
côme de Iefus Chrift,ou de quelque Sainét : dont il fut n feandalizé qu il le déchira, pour- • 
ce que c’eftoit (dit-il)contre l’au&orité des fain&es Efcritures : & confeilla aux gardes de 
l’Eglife d’en enfeuelir quelque mort. 

En ce temps le cinquiefme Côcile de Carthage fut célébré par 70. Êuefqucs, lefijuëls 
au Canon troifiefine d’iccluy, commandèrent aux Euefques,Preftres & Diacres de s’abfte- 
nir de leurs femmes, fur peine d’eftre priuez de leurs offices. Etau chap.4. de ddmolir cer- 
tains autels qu’on edifioit çà ôdà parles champs & chemins publics : & d’admonnefterie 
peuple de ne s’adonner à telles fuperftitions. Au quinquiefine, eft aufli ordôné qu’on prie- 
roit les Empereurs Arcadius & Honorius de faire oftet les reliques & images des Payens. 

O n tient auffi que le premier Côcile de Tolette en Efpagne, fut tenu au mefrne temps: 

|ui ordonna vingt Canons: le 1 8. defquels déclare que la relaiflee d’vn Euefque, Preftrc 
m Diàcre,ne fe doit remarier : auttement , que tous gens d’Eglife doiùent euiter là com- 
,'agnie, & ne l’admettre à la communion, firion à fà mort.' 
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F R. A V I T T A & V I N c E N T I V S, Gonfllls; 

S o v s lcfqucls Theodofius leieiinc fils de l’Empereur Arcadius, nafquit à Conftanti- 
noplelc dixiefme d’Auril. 

L a telle du Tyran Gainas fut auffi au mefme temps apportée à Conflantinople , félon 
Marcellus Cornes* Mais Zozimus dit quelle fut enuoyee par Vides Prince desHuns: en 
faueur dequoy l’Empereur le receuten fonalliance. 

L a rébellion des peuples de la Rhctic ou des Grifons donna occafîon au Roy Alaric & 
àfagentde fortir delà Pannoriie^pour venir chercher leurfortune enltalic. D’autantmcf- 
melnent qu’ils furent aduerriz que Stilico auoit mené laplufpart des forces Italiques en 
la Rhetie, pour appaifer le tumulte d’icelle, quoy qu’il euft cy deuât fait vn certain accord 
aueceux : ainfi que le tcfmoigne le PoëteClaudianus, en fon liure de la guerre Getique, 
oùildin 

Stcpe ejuidem frujîra monui feruator vt i 6 H 
-Foederts,^ 4 mathia tutus tellure manerest Et auparauant: 

Non nifiperjtdia naEli penetrabde tempus 
Jrrupere Get<e,noJlras dum Rhetia vires 
Occupât: atque alto defudant Marte cohortes. 

Tellement qu’ayant trauërfé les montagnes du Noric fans grand empefehement (nonob- 
ftant que l’ Empereur Honorius y euft mis quelques garnifons ) fe rendit dans Italie par la 
vallee de Trente, y cftant entré, au rapport d'vne anciéne Chronique des Vvifigoths,le 19. 
iour d’Aouft de ce Confulat,au grand eftonnementdes Romains & Italiens. Laplufpart 
dëfqùels furent fur le poindt de trouffer bagage pour fe fauuer és Gaules ou en Afrique , fi 
le retour de Stilico ne les euft r’affeurez. Auant lequel toutesfoisÀlaric sofa venir câper 
deuant la ville d’Aft , pource que l’Empereur Honorius eftoit dedans : lequels’y laiffa en- 
clorre & aflieger iufques à Ce que Stilico l’en vint defgager. 

Les Huns apres auoir fubiugué réduit en leur obeiftance tout le pays de Daee & de 

Sarmatie,fe vindrét ceftc année auec leur multitude rendre en la Pannonie iufques auprès 
du fleuücTibifcus : de laquelle eftoit lors Gouuerneur &Prefident pour les Romains vn 
nommé MatrinUs,ou félon les autres Martinusde Sâbarie : lequel n’ayant forces fuffifan- 
tes pour leur faire tefte, appclla T etrit ou Dietric de Verône, Gouuerneur aulfi de la Ger- 
manie pour l' f m pereur,à ion aide, qui y alla,& fe trouua à la première iournee qui fut dô- 
nceauv Huns deuant la ville de Potentiana , où les Romains furent mis en route. Maisa- 
pres qu’ils fe furent ralliez, ils allèrent charger leurs ennemis fi inopinément qu’ils ïe def- 
fircntenlapiaincdc Tharnokuelg, &entaillerét en pièces iufques a cët vingteinq mil,a- 
uccl vn de leurs principaux Dues nÔmé Kenuc. Mais pource qu’ils firent quafi aufîî gran- 
de perte que les vaineüz,ils furent fi refroidis de les pourfuiure , que cômc s’ils euffent efté 
vaincuz cux-mefmcs ils s’arrefterét en la ville de Tulna, qui appartiét ce fourd’huy àl’Au- 
ftriche , &: laifTerent r’affemblcr les autres fi bien à leur aife qu’ils les vindrent retrouuer en 
iauffi bonne deliberation qu’auparauant. Tellement que force fut de les côbatre derechef 
a autres enfeignes : toutesfois qifàla derniere iournee, à caufc que toute l’armce Romaine 
fut, ou mile en pièces ou en route, demeurant Matrinus entre les morts j & Dietric de 
Veronnofioutragcufemét bleffé, que ce fut merueilles de ce qu’il fe peut fauuer auec bien 
peu de gens. Paf laquelle vi&oire, qui auoit neâtmoins bien coufté aux Huns 40. mille de 
leurs gens, &: trois de leurs autres Ducs: à fçauoir Bêla, Keme , 2 c Kadicha : on tient qu’ils 
demeurèrent maiftres de la Pannonie, &rcftablirent lo fîege de leur Royaume enla ville 
nômceloFS Sicâbrie, & depuis Bude,fouslacôduite de leurs deux Ducs qui eftoiét reliez, 
1 fçauoir Attila, & Blçda fon frcre,qui auoient (ce difent aucuns) encores deux autres frè- 
res Ottar & Rhoc, comme Bonfinius Décade liu. 3. Abraham Bafcha,Ioannes Sambucus 

& Michaël 
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& Michaël Ricius racôptent,fuiuant les hiftoircs Hongricfcs. Nonobftant que ie ne trou- 
uc rien eferit de toutes lcfdites occurréces en aucune hiftoirc qui ait cfté faite en ce fieele, 
encor que nous en ayons aflez qui font mention de beaucoup de moindres aucntures:qui 
eft caufe de me tenir en fufpens de ce que ie doy croire. 

S e i z e ans apres le Concile de Trcues, auquel Prifcillianusfutauec fes adhcransadiuge 
au fupplice delamort,fainâ: Martin Euefque de T ours mourut fort faindement, comme 
SulpiciusSeueruslondifciple&côtemporain récite en fa vie. Qui me fcmblccftre d’au- 
tant plus croyable en ce pom&, que Grégoire de Tours, quiaelcrit qu’il decedalannec 
que Cæfarius & Atticus furet Côluls, & Idatius en la i i.annee des Empereurs Arcadius & 
Honorius.Ce que i’ay bien voulu icy mettre en ieu, afin qu’on foit plus refolu du temps où 
ilfaut prendre le commencement du compte des années des anciens Gaulois & François, 
qui eurent en fi grande rccommâdation & eftime faind Martin, qu ils ne prindrent quai; 
autre couftu me de dénombrer leurs années que depuis fon trelpas , iufqucsau temps de 
Pépin & Charlemagne, comme on voit en toutes les anciennes hiftoircs Françoifes. Tel 
lement qu’elles rapporter toutes d’vn accord le trefpas du Roy Clouis à la i u. année apres 
le deccz dudit faind Martin.Ce quireuient aufli fort bien au compte dudit Grégoire &c du 
noftre,en conftituant fon decez en celle annee,ou en la fumante. 

Ana stase Euefque de Rome mourut félon Onufrius celle anhee, le 17 .iour d'Auril^ 
& apres que le lïegc Romain eut vacqué io. iours. 

Innocent natif de la ville d’Albe en Italie, fut elleu le 7. iour de Mayenfuyuât,pour 
gouuerner l’Eglife Romaine enfoqlieu. Ce qu'il fit,au compte de Profper,le liure Pontifi- 
cal, & Marccllinus Cornes, par l’efpaccde 15. ans, 1. mois, 2.1. iour. Onluy attribue en fes or- 
donnances & conftitutions d’auoir préféré le fiege Romain à tous autres , & déclaré qu’il 
n’eftoitfubieél au iugement de quelque autre fiege. Enfemble aufli d’auoir ordonné que 
la Paix full donnée àbaiferenlaMelfe: & que tous Chrcftiens malades & tendans à la 
mort fuflènt oings du fainélliuile cdnlacré par l’Eucfque. L’hiftoire Tripartite tefmoignë 
qu’il fut le premier qui commença à rechercher &perfecuter les Nouatiens àRome: les 
autres qu’il chaflales Cataphryges. Aucuns des eferits qui portent fon nom,monftrét qu’il 
a droiélementiugé du liberal arbitre, ellimant que l’homme ne peult rien de fe$ propres 
. forces , làns l’afliftance de Dieu és chofes qui concernent fon falut. 

I e a n Chryfollome Euefque de Conftantinople,& fon æmulateür Théophile Eùelque' 
d’Alexandrie, combloient le monde en ce temps deleurrenommee & du bruit de leurs 
dilfenfions. 

Avx Euelques aflemblez en vn Concile à Carthage celle annee, Anaflafius Eüefqùe 
de Rome efcriuit des epillres, les admonnellans de pouruoir à l hcrefie des Donatiftes.Li- 
ure des Conciles. 
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Honomvs & Arcadivs Avg. Tous deux pôurla y. fois Confuls* 
Theodosivs fils d’A rcadius cftant encor à la mammelle de fa nourrice, fut pat fofi 
pere déclaré Augufte le 17. iour des Calendes de Feurier. Au moyen dequoy on compte 
qu’ils régnèrent enfemble l’efpace de 6 . ans, 1. mois, zy.iours. Marcellinus Cornes, 

Les Rhetiens ou Grifons eftonnez delà venue de Stilico vers eux plus foudaine que 
ilsnel’efperoient, les fit facilement cognoiftre leur faute, en fc foukmettant à fa mercy: 
lefqucls aufli il receut d’autant plus legerement qu’il fe fentoit preflé d’aller retirer l’Em- 
pereur Honoriusdu danger où il elloit dedans Aft. Tellement qu’aufli toft quil veit la 
Rhetie appaifee, & qu’il eut fait venir à foy les légions Gauloifes qui gardoient la frontière 
du Rhin, il approcha fon armee fi près de celle des V vifîgoths , que le Roy Alaric fut con- 
traint leuer fon camp de deuant A ft & le mener deuât la ville de Poüentia , où vn des Lieu- 
tenans de Stilico nommé Saul,qui eftoit Capitaine des Alains , le voulut aller temeraire- 
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ment aifaillir le iour de Pafques, auquel Alaric fc deliberoit ( à caufe de la reuerence de la 
fefte) faire furfean ce de guerre. Mais il fut fi irrité de celle brauade , qu’il fouftient de tant 
plus courageufement fon enncm.y , & le mit en pièces atiec tous fes gens.Ce qui euft mis le 
reftede l’armec Romaine en extreme danger, fans la vertu de Stilico, qui reuint charger 
l’armcc des victorieux, de fi bonne façon qu’il regaigna auec beaucoup d’auantage la perte 
precedente , &eut ( à ce qu’il fcmbla) peu reporter la victoire entière ael’ennemy, filneull 
aymé mieux lelaiflfcr cuader, que de le contraindre de rechef à combatre en defefpoir. 
Parquoy il luy permit par accord fait de rcpalTerfon armée delà le Pau,en retirant de luy 
les captifs qu’il tenoit, comme déclaré le Pocte Claudianus par ces vers : 

Heu qui bus infidijs qua me urcundedit arte 
Fat alu femper Stilico, dur» parcere fngit, 

Rettulit hojhles animosjbellûmque remenfè 
Eualuit transferre Pado,profœdera faeuo 
Détériora iugo:Tunc vu extinfta G et arum ^ 

Tune mihi tune latum pepigi/violentior armü 
Omnibus expugnat noflram clementia gentem. 

Marsgrauior ïub pace latet,capiorque vicifôm 
Frauatbus ipfe meu. 

Mais quand Alaric eut quelque temps refraifehy fon arJtnee, au pays de Veronne , enuie 
le reprift de rechef detafterduhazard delà guerre, pour euiterle deshonneur de f’eftre 
retiré fiir fa perte. Lors Stilico le voyant en lieu où il le poiiuoit combatre auec moins de 
danger, l’alla charger pour la troifiefme fois fi furieufetnent quille mit encor honteufe- 
ment en routte,& le contraignit fe fauuer auec les reliques de fon armée au fommet de 
quelques montagnes des Alpes, où Stilico les tint enfermez quelques iours: & puis com- 
me il les pouuoit lailTerfeeonfommer eux-mefmes de famine , de maladies fc de que- 
relles qu’ils auoient entre eux , fans aucun péril de l’armee Romaine, il leur donna vent 
en telle forte qu’ils eurent moyen de rebroufTer les Alpes, & fe retirer au lieu d’où ilsc^ 
ftoient partis.Ce qui donna foupçon qu’il menoit celle guerre de mauuaife foy , d’où viét 
la deffiance qu’on eut depuis de luy. Combien que Claudianus l’en a voulu exculêr di- 
fant: 

Séd magu ex aliis fluxit clementia caujit * 

Confulitur dum Roma tibi : tua cura coegit 
Inclufis aperirefugam : ne peiorin ar£io H 
Steuiret rabies ventura confcia mortit 
Nec tanti nomen flirpémve abolere G et arum, 

Vtpropius paterere fuit. — 

Dont il dit puis apres: 

Vnusinhoc Stilico diuerfis àrtibus hofle 
T res potuit complété duces, fregitquefurentem 
CunElando vicitque manu,vi£lumque relegat. 

Mais par ce qu’il fenfuiuit puis apres,on a cognu que Stilico auoit cfpargné Alaric & fa gêt 
tout à efeient, afin de l'obliger à fonferuice. Tel a efté le progrès & iffuede la première 
guerre &inuafion que les nations barbares ont fait en Italie, laquelle Profper & Caflio- 
dore ont rapportée à ce Cofulat. Les Poètes Claudianus, Prudentius & Orofe nous l’ont 
ainfideferite: les autres en ont ou prepolleremerit ou confulÊment ou faulfement car- 
ié, fans s'entendre l’vn l'autre. * 

A v mefine temps Epiphanius Euefque de Salamine en Cypfc, eftant venu àConftan- 
tinoplc voulut contraindre Ieari Chryfollome,de condamner les liures d’Origene. Et 
pouf ce qu’il ne le pouuoit faire fans l’audorité d’vn Concile, ils en tombèrent en grând 
difeord. Aptes lequel Epiphanius mourut en s’en retournant en fon diocefe, luy ellant 
aduenu ce que Chtyfoftomeluy auoit prédit, comme aufli l’exil aduint bien tofl apres à 
Chryfoftomc que Epiphanius luy auoit fignifié.Carl’Imperatrice Eudoxia qui l’aüQit fort 
à cœur, pourcc qu’il la taxoit trop afprementen fesprcfches,luy fufeita de qui s’enfuiuit 
l’annee cnfüiuant. * t 

L e s ïuifs confiderans l’accroifiement Continuel de la religion Chreftienne & abaifle- 
ment de la leur, donnèrent d’vn confcntement à deux de leurs Rabbins nommez Rabi- 
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na&RabafTa, la charge d’alfembler 8c.de parfaire leur Thalmud, enfaifant vil ferment 
(olenncl de le garder & obferuer entr’eux inuiolablement. Comme Nauclcr recite. Mais 
Picus Mirandula eftime que celà s’eftoit fait dés le temps de l’Empereur Commodus. 


Du Monde. 
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De Rome . 
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De le fus Chriji. 40} 
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R. des Vvandales. 


Indiflcion. 


R.dePerfe. 


R. des Lombards. 1 4 


T H e o d o s ivs 2 . dunom A vg. & F l a. Ry m o R 1 1> vs , Confuls. 

A l a RI c à fon départ d’Italie f en eftoit retourné en fa Pannonie . A caufc dequoy 
l’Empereur Honorius s’en vint auec Stilico triôpher à Rome de la deffaitc d’iceluy. D’où 
neantmoins Stilico enuoya gens vers lüy pour conclure vn accord : par lequel il 1 appoin- 
toit au feruice de l’Empereur, fous promeffe qu’il feroit preft de s employer auec fa gent a 
la conquefte de l’Illyrie (qui eftoit del’eftat d’Arcadius) pour l’Empereur Honorius fort 
maiftre,quandl’occafion feroit venue de le mettre en œuure,& qu il verroit vn Capitaine 
nommé Iouius s’aller ioindre à luy, pour mener a fîneefteentreprinfe. Suiuant laquelle 
compofîtion iHortitdeflors delà Pannonie qui appartenoit a Honorius, &sen retourna 
en l’Epire , attédre l'ilfue des promeffes qu’on luy auoit faites* Zozimus & S ozomenes li- 
h it 

V n nommé Diofcorus, ayant efté dechafle de l’Eglife d’Àntibchc par Théophile, s en 
rcuint à refuge a Conftantinople versIeanChryfoftomc,quilereceut. Dont Théophi- 
le jfut tellement picquéjqu il mit toute fon cftude a le faire depofer. Tellement que par le 

moyen de l’Imperatrice & de plufieurs du Clergé de Conftantinople, quil’auoient en hai- 
ne, à caufe de ce qu'il reprenoit trop afprement les vices, il fit affemblervn Synode en la! 
ville de Chalcedone: &: puis encoresvn autre à Conftantinople, aüfquels îl preüda, & 
donna fi bon ordre, que'pat le decret d’iceux Iean fut declareincapable de tenir fon fiege. 
Pour raifon dequoy l’Empereur l’enüoÿa en exil. Ce qui fe fit auec vn grand fchifme & 
fcandale en l’Eglife de Conftantinople. Socrates, &Sozomenes hure humefme, chapi- 
tre dixfept. Les autres adiouftét que l’Empereur Arcadius fut excommunié pour ce fai& 
par le Pape Innocent. 
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Fla. Honorivs Avd. pour la fixiefme fois, auec Fl a. Aristinitvs, 

C e”v U d o x 1 * femme de l’Empereur Arcadius , à 1a fuggeftion de laquelle fainû Ieart 
Chryfoftome auoit efté enuoié en exil, mourut quatremois apres lebanmlTcment dicc- 

p a^v ^A^ nremde 5 Buftochiüm, hatiue de Rome, femmefon: deuotieufe XitTaenr 
tédué en lEfcriture fainae, àlaqueüe faina Hieroftne a dédié plufieurs de fis butes, rnou- 

““ Antropomorphites auoit cours en ce temps, nommémenteh Egy- 
pte où eUe auoit efté inuentec par des Moines qui mamtenoicnt V' cD ‘ e “»™“ r P- 
Ce qdfut occafion d'augmenter grandement les troubles qureftoient enlEglde. H.- 

ftoireTripartite. g 
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| R. des Vvifigoths. 

LL 

Ve Rome. il 56 

E.d Orient. il 

R. des Ojbrogphs. 

LL 

Ve lefus Chrijl. <305 

E.d Occident, il 

R. des Vvandales. 

*5 

IndiEl'ion. . 3 

R.dePerfe. 6 

R. des Lombards. 

l 6 


Fla. Athemivs,&F la. S t i l i c o,. pour la . 2. fois Confuls. 

Les Ifàuriens fe rcuoltans contre l’Empereur, portèrent plufieurs dommages aux 
prouinccs d’Oricnt. Mais Nabazaicus Lieutenant de l’Empereur enuoya contre eux, les 
deffit & mit en routc.Marcellinus Cornes. 

D’a v t a n t qu’il fe cognoiftpar le troifiefîne liure de Claudianus des louanges de 
Stilico,où il dit, Co»/«/ cejftntibus armis , Contentas liEiore venit, que l’Italie cftoit au commen- 
cement de ce Confulat non feulement en tranquillité, mais aufli en refîouyflàncc.cenous 
eftvn argument d’eftimer qu’il neftoit lors aucun bruit de la venue de Radagafc,& que 
ce ne fut ccftc année qu’il y entra. 

Avreiivs Eucfque de Carthage, Synefius de Cyrcnee , Antiochus de Ptolemaide, 
Marathas de Mcfopotamie, Optatus de Mileuite en Afrique, Alipius de Zagaft, Poflido- 
nius de Calarmcn , Acatius de Berrhoee, aueclfidorc preftre & Hefîchius moine, per- 
fonnages de grand fçauoir & érudition, florifloient en ce temps. On tient aufli qu’Exupe- 
rius Eucfque de Tholofe cftoit de mefmc temps. Lequel vendit tous les vaiflèaux & cali- 
ces de fon Eglifc, pour furuenir aux pauures. Tellement qu’il tenoit & portoit le corps du 
Seigneur en vn pannier d’ozier , & diftribuoitlefarïg en vncalicede voirre,fans nulle 
pompe. A l’occafion dequoy fainét Hierofmc parle fort honorablement de luy en fes ef- 
crits. Outre ceft Exupcrius lut encore en ce fiecle grandement orné d’vn bon nombre 
d’autres bons & fainéts Euefqucs,tcfmoin Paulinus qui nomme entre iceux Simplicius 
de Viéne,Aimand dcBordeaux,Diogenianus d’Albi,Diuannus d’ Angoulcûnc,V encran- 
dus d’Auuergnc,AIichius de Cahors, Pcgafius de Perigucux. 


Vu Monde; 4533 


De Rome. II i 7 . 

Vc Icfus Chrijh 40 6 


E.d Orient. 12. 

E.d Occident, il 


R.dePerfe. 7 


R. des Vvifigoths. 


R. des Oflrogoths. 
R . des Vvandales. 


R. des Lombards. 


Fea.Akcadïvs AvG.pourla.6.fois,auecANicrvs Pr o b vs,Confuî. 

C e que quafi toutes les nations de la Germanie ôcdela Scythie fe virent tout à vn mef- 
me temps, comme de complot fait, ou par quelque conftellation generale efmeuës & cC- 
brâlecs de leurs propres manoirs, pour fe venir en maniéré de deluge desborder fur l’Em- 
pire d’Occident, a fait eferire à la plus part des autheurs qui ont mis en mémoire les affaires 
de ce fiecle, que ce fut vne trame ourdie tout expreflement par l’ambition & defloyauté 
de Stilico maiftre de foute la gendarmerie Impériale d’Occident contre l’eftat dHono- 
rius . Afin de le tellemér embrouiller d’affaires , quelles luy ouuriffent le chemin à le faire 
tomber entre les mains de fon fils Euchere,qui attouchoitle fang Impérial de par fa mere. 
D’autant mcfmement que la mort d’iceluy leurfemble auoir donne tcfmoignagc & ar- 
gument de leur opinion. Neantmoins toutesfois Zozimus feft tellement formalizépour 
la iuftification de Stilico, qu’il a montré par ce qu’il a eferit du mefnage de ce temps, que 


lesautres n’ont fçeuny entendu ce qu’ils en ont voulu dire. Mais foit que ce deluge de na- 
tions fe foit fufeité par Stilico, ou de leur propre mouuement pour la faim qu elles auoient 
toufiours eu du mordre fur l'Empire Romain , & par Fefpoir d’y bien faire leur main que 


leur donnoitlabcftifc ôde mauuais gouuernement de l’Empereur Honorius; Radagafe 
Roy Pay en d’aucuns Goths de la Scythic fe fit chef d’vn armee de deux cés (ou felô d’au- 
tres) de quatre cens mille combatans des plus fieres &nouuellçs nations de delà le Da- 
nubciqui n’auoicnt encor aucun fentiment de noftr# religion . Lefquelles f’apprefterent 
dés 
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dès le Confulat precedent, pour marcher fous la conduite d’iceluy. ( Ce qui fort pour ac- 
corder Profper, Iornartdcs, Marcellinus,Caffiodore, Orofc, & Zozimus cnfcmble.jPuis 
commécerentd’efpouuanter ceftc annee toute l’Italie d’vn horrible effroy , par le bruit de 
la brifèequilsprenôient pour y venir. Car il eftbicri vray-fcmblablc que telles armees 
ne fe firent, & ne peürent faire de fi lortgs chemins en peu de temps. 

D’avtrepart les Vvandales, lefquels là fterilite du lieu qu’ils habitoicrit,auoit( à Ce 
qu’eferit Procopius) fait partir d’auprès des màrefts Mocôtides , ou bien s’ils habitoiéti co- 
rne veut Iornandes) en la Pannonie, la deffiance qu’ils auoiéntd’eux-mefmes, s’il aduenoit 
que les V vifigoths fuflent contraints de s’en retourner ati pais qu’ils aüoient abandonné, 
les en fît partir, pour venir chercher quelque meilleure fortune en la Germanie. Etyeftâs 
arriuez,apres auoir quelque temps erré (félon que déclaré Saluianus Eiiefque de Marfeille) 
de lieu en lieu & de contrée en contrée , à la foule & opprclïïon des peupleSj par dcftùs lef- 
quels il les fallut paffer fous la conduite de leur Roy Modogifil, félon les autres Godigifîl, 
femirent enligue&defocietéauecles Alains,nationScythique comme eux, qui auoienfc 
prins vn Rapfendial ou Rofopendial pour leur Roy, au lieu de Goare, qui les auoit (au di- 
re de Grégoire de T ours)abandonnez,pour s’aller appointer au feruice de 1’ Empcr eur,eii 
femble aulïiles Sueues, fous lefquels iecomprens la plus-part des nations Orientales delà 
Germanie, qui nettoient contenues fous la communauté du nom des François riy des A- 
lemans,aufquellesHermericcommâdoit cntiltre de Roy. Et les Bourguignons habitans 
lors de la Germanie, entre les Frlçois & les Alemâs. Et puis s’eftâs mis d’vne troupe,priii- 
drent leur chemin par la contrée des François,qui fè voulurent(commedeclarent Eutropc 
& Prôcope) barrer contr’eux : mais ils fe trouuerent trop foibles de reins pour foufteriir la 
- pefantcur d’vn tel torrent. Au moyen dequoy ils occupèrent le pâfTage du Rhinmalgré 
eux. Et pourcepoflible qu’il eftoit mal gardé (eftans les legionsdela garde d’iceluy allées 
en Italie contre Radagafe) entrèrent de là en la Gaule auec tout leur train, fârriilles &r ba- 
gages, comme s’il ne fuft plus queftion de retourner en Leur pays.Profper a noté que ce fut 
le dernier iour de Décembre: &auec Zozimus &Gaffiodore de ce Confulat. Mais ié ne 
conuiens pas de ce que Blondus & autres ont eferit , que cette tempefte ne to mba pas feu- 
lement furie pays des Françoisymais auffi les dechafla des citez, villes & tétf oir de TreueSj 
Liege,Mets, Toul, Verdun & autres de cette contrée là : lefquelles ils auoicnf ( à leùr dire) 
empietees trois ou quatre ans auparauant dés la 7» ou 8.annee de l’Empereur HondriUs , y 
ayans éfté appeliez pair vn Sénateur de Treues^ pour la caulè que nous réciterons cy apres: 
Carilfc peultaifémcntmonftrerparlesefcrits deClaudianus,qüiviuoit en ce temps là$ 
lefquels comprennent toutes les plus mémorables occurréces qui fe font paffees en Occi- 
dent fous l’Empire d’Honorius,iufqu es au i.Côfulatde Stiliço,quc cela n’eftoit encor fait; 
tant pource que Stilicoiie les y euft fi long temps laifïeesrepoTef farts les réfuciller, qüe 
pourautant qü’il tefmoigne euidemmënt au liure 3. des louanges de Stilico , que l'Empire 
d’Occident eftoit tranquille & pacifié de toutes parts au commencement duz; Confulat 
d’iceluy. Et au Panégyrique du 6. Confulat d’Honorius, que les François n’auoient encor 
fait vne telle inuafion en la Gaule au commencement dudit Confulat , ny au temps aufsj 
qu’Alaric Roy des Vvifîgothsfut la première fois en Italie. 

P e l a g 1 v s natif delà grand’ Bretagne, félon la plus commune opinion , ou ( cotrtme 
eftimentles autres) de Rome , publia fbn erteur en Ce temps , à l’aide de fes difciplcs Iùliari 
& Celeftin : lefquels magnifioient tant le liberal Arbitre qu’ils le preféroiët à la niifcricor- 
de & grâce de Dieu : fouftenant que l’homme pcult mériter fans la grâce de Dieu, & fe 
peült par fes œuures & mérités ou vertuz naturelles acquérir vraye & entière iuftice enuers 
Dieu,fans fa grâce. De forte qu’il ne doit auoir cure du Bàptefme , ny des prières & fulfra- 
ges de l’Eglife. Lequel erreur troubla merueilleufemcnt les Eglifes de ce temps, & exerça 
les gens de fçauoir & de pieté à le réfuter & efteindre : comme S. Auguftin, Profper, Sç lc 
Pape de Rome & autres. 

L’armee de Radagafe effroyoit les Romains & l’Italie,cn telle forte que plufîeürs furent 
furie poinét de quitter la religion Chreftienne , pour reprendre la fuperftition Payenne: 
incitez mefirtemét à ce faire par les clameurs & obie&ions d’vn Orateur nômé Symma- 
chus,qui prefehoit que tous les maux qui aduenoiét lors à l’Empire, eftoient enuoyez paf 
les Dieux,pource qu’on auoit reietté leur feruice. A l’occafîô duquel blafpheme,qui auoit 
efbranlé plufîeürs, S .Auguftin côpofa fês liures de la Cité de Dieu , & Orofius fort hiftoitc. 

B ij . : 
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F la. Honorivs pour lai 7. fois , & Fl a. Theodosivs pour la 1. A v g g. 
Confuls. r * 

L e temps defquels eft au Code Theodoficnliu.xi. parag.üx. filtre, xxviij. attribué à la 

ç.mdiéfcion&cornDreleAO.anreçlpr ». j «r t ' 


Ÿ vantuuo cuans ueaans tes uauies dettirent ce qui fofa prefenter de sens de 
guerre deuant eux, & puis Te mirent à faire vn piteux rauage de villes efditspaïs aucc les 
meurtres & autres ealamrtee que leur permettoit la licence de laguerre. Tellement que 
S. Hierofme, Aunomus Iiu. 5 . Marianus Scotus, & Sigebcrt tefinoigncnt,quc les villes de 
Majencc,Spirc,Strabourg, Reims, Tcrrouannc, Amiens, Arras, Tournay, qui font com- 
pnnfes par Saluianus foubs la première Germanie & foubs la région des Belges Laneres 

, Autun,auecpiuficurs autres, furent tf vne furieulê barbarie pribfes, faccagels & bruflees 

ou deftruites par eux a leur première abordee. Dautant que lecondufteur défi malheu 
reux exploits qu ris nomment Crocus ou Carocus (lequel auflî Marianus Scotus appeUé 
Roy des Vvandales fans en farte mention d’autre: combien qu’il pourroitauoir efté le 
Lieut enant general des autres Rois en toute leur armee ) fc promettoit (à leur dire ) en û 
ccrucllc,immorta!tzer la mémoire de fon nom, par la ruine & defolation des plus illuftres 
Scfameufes viUesqul pourraient tomber entre fes mains. MarsUeftplus vray femblabk 
qu, e ^ on principal but eftolt de dcimatelcr l’Empire Romainde fes prépaies forterefo 
9 udauo.tenla Gaule, afin quils nen puiffent receuoir puis apres de nuifance • iufqu« 
ace quil alla trouuer vne ignotnmieul*e fin de É. malheureufe vie & ambition dcuantïa 

C e pendant la renommée, des maux que la Gaule fouffroit par eux allaoorter.n,r.il, 
crainte aux cg, ««Romaines ellablies à la garde d’Angleterre,|ue ce fèu L P f en velt eftem 

dre iufquesla,qu elles f’ingererent de faire prcndrelenomd’Empereuràrvn dcleurs Ca- 
pitaines nommé Marc, en intention defeconferucr fouzfa coimui&c . Mais fc tremuans 
puis apres cltre maladreffez.encho, firent vn autre nommé Gratian:lequXourëftre 
aulfi peu a leur gré que le précédant, Us le gatderent feulement quatre moisErpi^fe 
prindrent a vntro.fiefine qui fappeUoit Conftantin, pluspourlc Son prefage o„ ? UsTr^ 
nmentde ion nom, que pour autre meilleure confideration qu’Us eulTent defuy^auîant 
qu il n eiloit encor qu vn fimple foldat de peu de réputation : lequel toutesfois fe montra 
Cl bien entendu en Ton fait, qu il faffocia d’vn ficn fis au’ii auoit nnmmA n n 

compagnons : de façonqud lesdeffit,par vne grolfe bataUle qu’Ugaigna fur “x Ou 
pouiroit poffiblc eftre ceïle quenousauons dit, où Crocus fut tue deumir Arb* *1 

leftleuftbienvfe iln’en fuftefehappé pasvnpourenalIetporterlesnouSs^lt 

Rhin; d autant qu il ne fc mit en peine de pourfuiure les fiivanf Dr,™ . , • r i !• 

’a conduire de Saius Capitaine des ^311"“"!;^ ^ fous 
ferfuttoutedefeonfite ifesdeux 

— * ■ — - ■ ■ le 
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le grand fecoursqu’vn Capitaine François nommé Edobiuochus, ou (félon Grégoire de 
Tours) Edobbechus, luy amenait d’vn cofté, & Gerontius delà grande Bretagne ; qui le 
firent foudainemerit trouflèr bagage, & remener fon armee à fàuucté en Italie , laifiant fon 
bagage aux Baucaudesdes Alpes,afîn deneluy empefcherlepaffage. Zozimus, Sozotnc- 
ncs,Orofîus,Profper. 

Entremets que ce mefnage fe faifoit és Gaules, Stilico fît fî bié fon deuoir de mar- 
cher au deuant de larmee de Radagafe ( qui prenoit la route d'Italie ) aucc la gendarmerie 
Romaine d’Italie, acqôpagnee de plufieurs troupes de Huns,d ’AIains,& de Goths,fouz la 
coduite de leursRoiSjVldinjGuare^Saiu 1 ;, (lefquels l'Empereur fit venir à fon feruice ^u’il 
I’alla(non corne dit Zozimus) furprédre àl’incfperee,iufqucs delà le Danube, mais encior- 
re & enferrer (comme tefmoignent tous les autres, fignamment Paulinus qui viuoit lors) 
entre les monts Apennins de la T ofeane, où il afsiegeoit la ville de Florence auprès de Fc- 
fules, de fi bonne forte qu’il ledeffit auec toute fon armee; de laquelle la plufpart fut tail- 
lée en pièces , & le refte n’eut meilleur marché que d’eftre venduz comme beftes à l'encan; 
Or combien que l’honneur de ccfteglorieufc deffaite foit attribué à Stilico , nô feulement 
par Zozimus, mais aufsi par Paulinus enlaviedcfainâ: Ambroifc, Profpcr & aucuns au- 
tres : neantmoins toütesfois Orofius , Sozomenes liure neufîefme , chapitre qua- 
tre, Iornandes, P. Diacre, Marcellinus Cornes, eftimans peuteftre qu’elle Contrciuntà 
la mauuaife opinion qu’ils ont voulu donner de luy, l’en ont voulu frauder, pour n’en faire* 
part qu’à Saius & àVldin: affermant mefmementSozomcnes que Stilico eftoità Con- 
ftantinople quand elle fe fit,& qu’il en partit pour faire fcmblant de venir ati fecours d’Ita- 
lie contre le Rôy Alaric, qui eftoit venu defeendre auec fa gent en la marche de Rauenne; 
Ce qui eft totalement faux: d’autant que Zozimus déclaré qu’apres qu’il fe fut veu auoir 
deliuré l’Italie tant heureufement d’vn fi proche danger, qu’il fe mit en termes d’aller en- 
cor’ efprouuer fon heur à réduire le pays d’IUyrie , fouz l’eftat de l’Empereur Honorius 
fon maiftre, & mander le Roy Alaric pour le venir accompagner auec fa gent en cefte 
entreprife, félon qu’il auoit conuenu de longtemps auparauant auecques luy. Mais là 
furuenué d’vn faux bruit de la mottd’iceluy, auec l'aduertifTement que luy enuoya faire 
l’Empereur, du nouueau mefnage que le Tyran Conftantin faifoit en la Gaule, ne le fi- 
rent pas feulement déporter de ce voyage, mais aufsi retourner à Rome, pour confulter 
auec le Sénat fur les troubles delà Gaule. Ce que nous rapportons auec Zozimus, à dé- 
fié annee : combien qu’Orofe & Profper l’ont attribué au z. Confulat de Stilico, Marcel- 
linus Cornes au precedent. ' 

Feux Do&etit & profeflèur de l’erreur des Manichéens en Afrique , voulant friairi- 
tenir fa do&rine , fut publiquement conuaincu en l’Eglifc de Carthage par faihéfc Aùgu- 
ftm, comme luy-mcfmetelmoigneliu. 1. chap. 1. contre ledit Félix. 

S a 1 n c t Iean Chryfoftome eftant en exü en vne petite ville du pays du Pont Euxirt 3 
mourut le quinzicfme iour de Nouembre , ou félon l’hiftoire Tripartite le 14. de Se- 
ptembre. Plufîcürs des Eglifes de Thrace & d ’Afie fe feparerent de la cômunion de celle 
de Conftantinople ? à l’occafion du tort qu’on auoit fait audit Chryfofiome* 
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Ffa. Bassvs, &Anicivs Philippvs, Confuls. 

S o vz lefquels Arcadius Empereur d’Orient , mourut à Conftantinople le i.ioùrde 
May, ayant régné depuis le trefpas de fon pere 13. ans, 3. mois, 15. iours , Ion fils nommé 
Theodofe z. du nom , aagé feulement de nuit ans, print le tiltre d’Fmpereur apres luy, 
fouz la tutelle & gouuernement du Comte Anthemius, home fage& vertueux, que foh 
pere luy auoit laifle pour conducteur & modérateur de fa ieuneffe : lequel s’aquitta fi fain- 
«fiement de cefte charge, que le icune prince nourry & efleuê en bonnes inœurs en 
valut mieux toute fa vie, & en fut fon Empire gouuerné en plus grande profpcrité & 

B üj 


Digitized by v^.ooQLe 



Seconde partie 


cranquillité: ioint que l'amitié que luy porta le Roy de Perfe tout letemps qu’il vefquit 
ayda grandement ale maintenir en repos &enfeureté contre tous fes ennemis. Car ü fc 
lentit tellement honoré de la fiance qu'il vit que T Empereur Accadius auoit de fit vertu & 
fidelité, Payant par fon tcftamentinftitué tuteur de Ton fils, qu’il enuoya prefenter au Sé- 
nat tous fes moyens &c puilïances à conferuer & maintenir le bien de celuy qui luy eftoit 
recommandé; & ne fe vit onquçs puis apres qü’ileuft en aucune manière contreuenu à fa 
promefle. C.c pendant on compte que l’Empire fut gouuernépar luy dutrefpas de Ton 
pçre iufques au fien l’efpace de 41. ans, 2. mois, 18. iours . Socrates liu.j.chap. 3 y. Marcell. 
Cornes* Quanta ce que Sozomencs ditliu.p.que lesPerfes fc voulurent efmouuoir au 
meftnc temps contre les Romains,&: ^>uis firent trefues auec eux par 109. ans 2 celà femble 
eftre aduenu,auant que le teftament dArcadius leur fuft fignifié. 

Alaric Roy de Vvifigots fe voyant perdre temps en l’Epirc à attendre l’occafion 
que Stilico luy auoit promife de l'emploier au feruice de l’Empereur Honorius,en partit 
enuiron le commencement de celle annee auec fagent,&s’cn vint occuper les monta- 
gnes du Noric, qui feparent l’Italie d auec la Pannonie.Dont il enuoya fommer Stilico de 
le faire payer du falairc qu’il auoit mérité , pour le long feiour quon luy auoit fait faire en 
Êpirc. Ce qu’eftant rapporté par Stilico au Sénat , plufieurs Sénateurs furent d’auis qu’on 
deuoit pluftoft refufer auec les armes au Roy Alaric fes demandes,que de racheter la paix J 
deluy par deniers, au deshonneur delà Majefté R omaine.Mais l’opinion de Stilico em- 
porta qu’vne fomme de deniers luy feroit deliurec; tant pour le contenter, que pour arres 
de la paix qu’-on accordoit auec luy, laquelle toutesfois ne fut mife à effet, tant pour la fur- 
üenuc de la mort de l’Empereur Arcadius(qui fit entrer Honorius en deliberation d’aller 
luy mefîne à Conftantinoplc pour y ordonner l’eftat d’Orient) & pourl’auancetnent des 
affaires du tyran Conftantinjque pour les foupçons Scdeffiances que les malueillans & en- 
uieux de Stilico (qui cerchoient de fe monter aux defpens d’iceluy) imprimèrent de 
luy en l’efprit d’Honorius, qui pour la ftupidité de fon naturel fe rendoit trop credule aux 
flateries que fes mignons 8i courtifàns luy venoient fouffler aux oreilles;& le laifloit plu- 
ftoft manier par telles maniérés de gens,quepar ceux qu’il deuoit chérir & refpe&er j>our 
leur vertu, luy donnans à entendre que ce que Stilico luy diffuadoit ( encores que ce fuft 
auec bonnes raifons) de s’abfenter d’Italie, ains qu’il commift la guerre contre Conftantin 
au Roy Alaric, & femonftroitauffi affeâerlacommiflion d’aller luy-mefine exécuter l’in- 
tention d’Honorius à Conftantinople,ne tendoit à autre fin qu a ce que quand il y feroit, 
il trouuaft les moyes de faire mourir le ieune Theodofe,pour faire tomber l’eftat d’iceluy 
entre les mains de fon fils Euchcre , qu on foupçonnoit d auoir mauuaife opinion de la re- 
ligion Chrcftienne.Somme que l’Empereur Honorius apprehéda fi fort cefte impreffion, 
qu’il partit de Rome, contre faduisde Stilico, pour s’en aller à Rauenne, fouz pretexte 
qu’il efperoit d’y eftre plus affeurê, fi Alaric venoit à reietter la paix qu’on trai&oit 
:aucc luy: Mais la fin de cefte entreprife , fit paroiftre que c’eftoit pour plus aifément op- 
primer Stilico. Car apres qu’on luy eut fait toutes les trauerfes dont on fauifâ, en fin la 
charge de le prendre fut donnée àvn Capitaine nommé Heraclian , qui l’alla tirer d’vn 
temple, où il s’eftoit mis en franchife, & du commandement de l’Empereur lûy tran- 
cha la tefte le zz.iour d’Aouftde ce Confulat. Eftantle femblable faitbicn toft apres à 
Eucherc,8c à ceux qu’on vid auoir efté leurs amis.Ce qui fut quafi caufe d’acheuer de per- 
dre & ruiner l'Italie. Pource que les autres parens, amis & alliez des occis s’afTemblerent 
en nombre bien 30. mille ,& entrèrent en ligue &en focietéauec le Roy Alaric contre 
Rome, lequel toutesfois fans faire aucun a<fte d’hoftilité ne laifla pour eux de pourchaflèr 
encore longuement la paix par allées & par venues de meflagers, demandant feulement 
vne médiocre fomme ae deniers, &: qu’il fc retirerait auec fon peuple en la haute Panno- 
nic,c 5 mc teftnoignc Zozomenes apfesZozimus,lequel afferme que Stilico fut iniuftemêt 
rccompenfé de fes mérites enuers l’Empire Romain, par vne u honteufemort, eftant 
mcfmcment innocent de tous les crimes pour lefquch on vouloir prétendre qu’il lauoit 
deferuie: &s’eftântauffitoüfiours monftrêpartoûtefàvieleplus modefte de tous les Ca- 
pitaines &: chefs de guerre de fon fiecle. 

^ C F. temps pendant Conftantin n’eftimant pas fon cftat encor bien afïèuré delà feule 
joffcffion des Gaules,fi les Efpagnes n’y eftoient auffi adiouftees , fût côfeillè d’y enuoyer 
'onfils Conftans-,aucc le principal de fes Capitaines: Gerontius qui menèrent fi heureufe- 
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ment celle eritreprinfe, qu’ils rendirent l’Efpagnè touteficnrië , apres auoir de fiait & oteis 
les deux Lieutenans que l’Empereur Honorius aùoit en icelle, à fçauoir Didimus & Vcria- 
nus. Au moyen dequoy Conftaris lalaifla en garde à Gcrontius, &: s’en retourna trouucr 
Ion perc, fejournant en la ville d’Arles où il le donnoit du bon temps , fans gucres preuoir 
lesaifaires quile talonnoient: lefquelles le firent bien toll apres retourner derechef en 
Efpagne,menant auec foy vn Capitaine nommé Iullus , qui fit fi bien "entrer Gcrontius en 
ialoufie & en foupçon, qu’il fe rebella contr'eux. Et puis sellant alfeuré des volontez de la 
gcndarmcrie^’E fpagn c,enuoy a folliciter les Vvandales & leurs cothpagnons à repaflcr lç 
Rhin contre Conllantin. Ce qui leur fut d’autant plus facile à faire, que Conflantin ayanèj 
lès forces diftraiéfces & empefeheesen Efpagne , ne leur peut mettre en barbe Vnc iullc ar- 
mée pour les empefeher de reuenir faire leurs ieux en ladite Gaule, comme auparauant. 
Zozimus,Sozomenes,P*Diacrei 

Pivsievrs Conciles furent célébrez celle aünee : vn à Cohflantinoplc,vn autre en 
j Alexandrie, pour remedier aux troubles & herefies qui galloient l’Eglifc. 

L’ h e r £ s i e des Abelaites èc. Nazariens ont vogué en ce temps , & celle de PclagiuS 
J en Angleterre^ il s’elloit tranlporté : de forte qu’il infe&a toutes les Eglifes d’icelle. 

M a R c K L L E natiùe de nobles parens à Rome, ayant elié feiilemét eh mariage l’elpa-j 
Ce de 7. mois, voua apres le trefpas de fon mary le relie de fa vie à continence, & à nourrir 
lespauures de lès biens, enfemble aulfi à viurc ch grande aufteritê de vie. Non contente 
dequoy,ellefèfitaufsifbigneufementinftruirepar S.Hierofmcen l’intelligence desfain- 
&es lettres. Et puis ayant appris de Iuy quelques inftruétiôs appartenantes à lavieMona- 
thale,quiauoientautresfoisellé données par Pierre & Athanafe lors qu’ils fc retirèrent à 
Rome , elle attira plufieurs autres femmes de noble maifon à lüy faire compagnie en telle 
façon dcviüre. Ncantmoins elle fut bien toll apres mifeàmort, aüfaedeRomepar les 
Goths. Sainét Hieroûne. 

Zozimvs Hifloriographe Grec, ennemy de la religion Chrellierihe, a eferit l’hilloi- 
rè Romaine depuis l’Empire de Philippus iufques au temps d’Arcadius & Honorius , fouz 
lefquels il viuoit : laquelle a ellé nouuellement rriife en lumière. 

EvAGRivsdit que Prifcus Rhetoricien & Eullachius Epiphanenfis defcriuirétf fii 
lloire de ce temps & des fùbfequcnts , iufques à la douziefme année de l’Empereur Ana 
llafe. 
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Fla. Thiôdosivs pour 3. fois, & Fla. Honorivs, pour la 9 . Avcg.| 
Conlùls. 

L a fubftancedelapaixque le Roy Alaric vouloir faire anecrEmpereùr, clloit, quen 
Iuy deliurantvnemeaiocrefommc de deniers qu’il demandoit , auec ollagcs, ilpartiroit 
du paysNorie,où il elloit, & fe retireroit auec fa gent en la haute Pânonie.Cependant en- 
core que fa demande Iuy fuit refufee , fi ell-ce quel’Empereur ncfîtpasbeaucoupplusde 
deuoir d’obuier à la tempelle qûi s’en deuoit enluyure ï ains fe laiflànt côduire par le con- 
feil d’vn 01ympius,perfonnage mal entendu aux affaires delà guerre, n’eut la pnidéce, ny 
de faire amas défi grande multitude de gens de guerre que la necelfité le requeroit, ny de 
pouruoirleslegionsqu’ilauoitiaaflèmbleips de bons Capitaines. Quifutcaufe qu’Alaric 
s’aduifantdu froid appareil qu’on drelToit contreluy, s’enhardit d’entrer en Italie par le 
pays d’Aquilee: & ne trouuât empefehement aucun, ny és villes, ny és prouinces,s’en vint 
auec fon camp rendre deuant la cité de Rome.Laquelleil affiegea (comme tous quafi ont 
voulu dire) fans intermiflion l’efpace'd’enuiroh deux ans. Mais voyant le tefmoignage de 
Zozimus, confermé par Sozomenes liu.9.chap.6.8.& 9.9. de fon hifloire Ecclcfiaflique, 
ie fuis contraint de croire qu’il l’aflîegea à deux ou trois reprinfes. A la première ddquclle? 
il contraignit les Romains ( apres les âuoir riiattez par vrie grande & longue famine , drl 
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composer aucc luy d'vnc groife fbmme de deniers , à fin de faire retirer fon fiege. Et qu’ils 
procureraient que l’Empereur le receuroit au nombre de fes alliez fit confedercz, à telle 
charge qu’il pourrait vler de fon feruice contre tous fes ennemis. Tellement qu’il remena 
fon camp en la Tofcane 3 attendant que l’Empereur euft ratifié & acheuél’accord fait aucc 
luy. Au moyen dequoy les Romains furent quelque temps en repos, pendant que gens 
alloient&venoicht vers l’fmpercur Honorius, pour conter mer l’appoin&ement d’entre 
luy 6c Alaric'. Lequel rcuint en fin à nul effet pour le mauuais confeil d’Olympius & de fes 
complices, qui s’eftudioient plus de faire leur main, que bien confeilkrl’Étnpereur en vne 
telle vrgcncad’aflfaires. 

L a teinpeftc que menoient les Bourguignons fit les V vandales en la Gaule, donna oc- 
cafion à pluficurs peuples d’icelles, fîgnammcnt à ceux du pays Armorique ( qu’on dit au 
iourd’huy la petite Bretagne ) &: aux Bretons auffi d’Angleterre, nefçachans à quels faints 
fe vouer, puis que la défenfe des Empereurs leur mànquoit, de prendre les armes chacun à 
part-foy,pourfecon(eruer cux-mefmes. f ten dechaflant les Gouuerneurs & Officiers 
qucles Empereurs leur donnoient,fe mirent en liberté . Et puis fe rangèrent fouz vne for- 
mede rcpubiique,qu’ils choifircntlaplus propre pour les policer, tefinoin Zozimus.Sous 
laquelle il 'cmblc qu’ils fe maintindrent, comme nous dirons cy apres,iulques au temps 
d’Ætius,qui lfcs rangea de rechef fouz l’Empire. 

C e pendant les V vandales ( apres auoir bien rodé & rauagé les Gaulcs,prindrent, 
le chemin de la G ifcongnc, pour palfer delà les Monts Pyrcnees, & faire leurs i eux 
en Efpagnc, y eftanspoffible inuitez par Gerontius . Mais ils en furent la première fois 
repouflez parles gardes qucConftantin y âuoit mifes, lelon le tefmoignagede Sozome- 
ries. Combien que Profper &r Caffiodore ont noté qu’ils occupèrent l’Ef pagne en ce 
Coufulat, & y entrèrent le i. ou le 3. iour d’Odtobre , au rapport de la Chronique de Ior- 
handes, citée pas Cufpinian & Idacius, lequel auffi conuientaucc Seuerus quecefut en 
l’Ere 447. qui fe rapporte aüeccefte anriee, encor qu’Ifidore l’ait attribuée à la précédan- 
te. Mais.il femble qu’ils ont tous voulu parler delà première impreffion feulement, qu’ils 
firent en Elpagne. 

V i N c en t‘i vs fi c Paternvs heretiques en ce temps , les fe dateurs dcfquels fe 
nommoientV 1 n ce n ti a n ist e s fit Paternistes. Onufriu<. 

Théodore de Thar.se difciplc de S.Iean Chryfoftome, homme de grande érudi- 
tion, florilfoit en ce temps. 
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Fc a. Varari fie F la. Te ht v l l v s, Confuls. 

Encore que l’Empereur Honorius cognoiffant fes fautes euft chalfé fes mauuais 
Confeillcrs , fignamment Olympius , d’autour de foy, & en euft reprins d’autres , nom- 
in ernent vn louius, qu’il fît maiftre de fa gendarmerie : fi eft-ce qu’ils ne luy peurent met- 
tre en tefte.de conclure l'accord que le Roy Alaric demandoit. Lequel outre les articles 
qu’il auoit cy deuant propofez,rcqueroit de nouueau que les païs Vénitien, Noric 6c de la 
Dalmatie luy fuRent accordez pour la demeure de luy 8e de fes gens, fouz l’obéilTance 
de l’Empire, aucc la dignité de Duc. Parquoyfe voyant plainement mefprifé,fie ayant 
receu vnrcnfort.dcgcns,queluyamenadela Pannonie A thaulfeffere de fa femme, re- 
mena fon camp deuant Rome, en deliberation de faire tout le pis qu’il pourrait, fi les Ro- 
mains ne fc vouloient ioindre aucc luy, pour faire la guerre à Honorius. A caufc dequoy 
( apres qu'il lcs.cut derechef cftroitcmentaffi.egcz,iufquesàleur auoir fait manger tous 
icur> viurcs, il les fit tomber en telle extrémité, qu’ils furent contraints de donner le nom 
d’Empcrcur à vn Artalus,qui cftoit lors leurGouuerneur:duquel Alaric fe fit Lieutenant 
ni me i pris d’Honorius. Qui fut tellement dtannéde celle aduanture, qu’il fut fur le point 
d’abandonner l’Italie, apres mcfmemcnt qu’Alaric eut contraint vne partie des Prouin- 
1 l , ces 
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ces d’icelle, de prendre le party d’Àttaliis, fi vn différend ne fuft furuenu entr’cux , & vne 
famine dedans Rome, fi à propos quelle en fît ( au dire de Sozomenes ) fortir les Goths, 
emmenant auec eux leur Attalus j quils defpoüillerent de la dignité Impériale en la ville 
d’Arimin,ainfi que tefmoigne Zozimusliu. 6. de fon hiftoire, laquelle fe trouuc manquer 
en ceft endroit,eftant le refte d’icelle pery par l’iniure des temps. Parquoy nous apprends 
de Sozomenes liure 9* que l’Empereur Honorius fut par ce moyen plus facilement incité 
de faire accord aiiec le Roy Alaric , qui toutesfois dura peu , à câufe que quand on cftoit 
apresàle traitter,vn Capitaine barbare nôméSaius, duquel ons’eftoit feruy cy deuant 
contre Radagafe (qui pour quelque offenfc qu’il auoit receuë d’Athàulfe parent d'Alaric, 
s’eftoit donne au feruice de l’Empereur) alla donner vne charge fans cdmmâdenicnt aux 
Vvifigoths, qui les irrita fi extrêmement qu’ils s’en retournèrent à Rome, ht l’ayant en fin 
prinfe (au rapport de tous les autres autheurs, ou par trahifon d’aucuns, ou par faute de 
munitions) la faccagerent, pillèrent, & puis gafterent & bruflerent en plufieurs endroits, 
eftans entrez dedans , au dire de fainét Hierofme , Blondus & Sabellicus , le premier îoür 
d’Auril : combien qu Orofe, P. Diacre, Anaftafé,& Sigebert tiennent que ce fut le vingt 1 
deuxiefme iour d’Aouft, auquel Stilico auoit efté d’eux auparauant mis à mort* Si d’aüen- 
turelesvnsn’ontparlêdelvnedesentreesj&lesautresderautrc. Somme qu’ils difent 
qu’ Alaric en partit le 3. ou 6. iour apres, pour aller faire le fcmblable és pays de la Cam- 
pagne, Poüillc, & de Ta Sicile , menant auec foy Galla Placidia fœur de l’Empereur Ho- 
norius, qui auoit efté trouuee dedans Rome, que fon fucceffeur efpoufa. Ce qüe tous les 
autheurs afferment d’vn confentement eftre aduenu en ce Confulat: Marcellinus Cornes 
en l’Indiétio 6. Parquoy a efté mal aduifé à ceux qui ont eftimé que ce fut en la 1164. an- 
née de Rome, & denoftre Seigneur 4 iz. ou 414. Au furplus Sozomene adioufte que Cô- 
ftantin voulut en mefme temps paffer en Italie contre Honorius : mais que la mort d’Ala- 
ric (auec lequel il auoit intelligence) le fit retourner en Prouence. 

Alaric apres auoir faccagé Rome, voulut prendre fa route plus loin,mais il mourut 
au milieu de fes entreprinfes fans laiffer aucuns enfans de foy. Au moy é dequoy Athaul- 
phe (qui eftoit fon proche parêt) fut parles Vvifigoths fubrogé en fon lieu: lequel rcprint 
aufli toft fon chemin à Rome , & y glana tout ce que le premier fac y auoit laiflé : voulant 
encor faire pis, iüfques à effacer le nom d’icelle , pour luy trocquer celuy de Gothie , fi la 
prudence & bonne grâce de Placidia fœur de l’hmpereUr Honorius, qu’il âüoit prife à 
femme, ne l'euft fait prendre autte adüis 1 comme Orofe, Idrnandes,& P.DiaCre recitent. 
Cependant’le temps auquel Ceft Âthaülphe mourut, môftre qu ‘il ne peult auoir régné de- 
puis fon ele&ion que de quatre à cinq ans. Parquoy les trois de régné que luy attribué' 
Iornandes,fe doiuent prendre au temps que l’Efpagne fut conqueftee par lu) : nonobftant 
que ie trouue en deux anciennes Chroniques non imprimées , qui femblent auoir efté ef I 
crites deuant 800. ou 90o.ans, qu’il a régné fix oufeptans. L’vne premifedeuât le Co- 
de des loix des Vvifigoths , qui vaiufques au Roy Bamba : l’autre qui compte les ans des 
Rois des Vvifigoths , félonies Eres deCefar à la mode des anciens Efpagnols, depuis 
l’Empereur Augufte. Tellement qu’elle rapporte le Commencement du régné dudit A- 
taulphe àl'Ere ccccxLvmr. Suiuant lequel compte l’origine defdites Eres fedeura pren- 
dre trentehuit ans deuant la natiuité de noftre S eigneur, où l’ont aufli prins les plus aheiès 
autheurs.Quant à ce qu’elle comencc le régné du Roy V vallia à l'Ere ccccli 1 1 1 .elle mon- 
ftre quelle n a voulu donner que cinq ans feulement de tegne à fon predeceffeur , & que 
les Efcriuains en ont mal adioüfté deux. 

D’avtant que Geroritius auoit fufeité les Vvandales & leurs Compagnons à retour- 
ner en la Gaule, & fembloit aufli qu’il fe vouloit feruir d’eux, Conftantin fit femblablemét 
venir à fon fecoursvn autte grand nombre d’Alemans parDecimius Rufticus fon grand 
Maiftre, & de François par Edobecchüs. Lefquels s eftans rencontrez pourcefte querelle 
auec les Vvandales (pluftoft comme i’eftime, que pour le débat deleur pillage, félon que 
Auentin s’eftperfüadé) fe choquèrent fi furieufement, que Modogifil premier Roy des 
Vvandales y fut tué fur le champ ( félon l’obferuation de Sigebert) en la jo. annee de fon 
régné, auec bien zo. mille de fes gens, par les Ftançois , qui euflént encor’ mis tout le reftej 
des Vvandales en defcôfiture, fi Rapfundial Roy des Alains ne fuft allé d’auprès du Rhin 
à leur fecours : par lequel ils furent gardez d’eftre totalement exterminez, comme tefrnoi- 
gne Renatus Frigeridus , au liure fécond de Gregoirç deTours : où il déclaré aüfli que 


Digitized by 


Google 


Seconde partie 


cclà fe fit au temps que Rome fut prinfe par les Goths. Et s’il fault femblablemerit troi- 
re quelque choie de ce qui a elle efbrit par Blondus & autres apres Aimonius de la 
prinl'e des citez , villes & terroir de Treues,Liege, Mets,Toul, Verdun, & autres de 
cefte contrce-là,par les François, eftans inuitez & appeliez par vn Sénateur de Treucs, 
qui le voulut vanger du tort fait à l’honneur de fa femme, par le gouverneur du pais nom- 
mé Lucius: il ne femblc pas qu’il y ait temps, auquel on le puifle rapporter plus coramo- 

j! ^ . a j - -m J.. ~ j 


dément qu’à ccftui-cy. Âyanscy deuantmonftre qu’il ne peut eftre àduenu que depuis 
que le Tyran Confiant in eut occupé l’Empire des Gaules, & que les François luy don- 
nèrent gens, pour fe maintenir contre Honorius, fouz la conduite d’Edobinchus . Et 


qu’on peut aufli croire que quand les François firent cefte fi grande defeonfiture de 
Vvandales que nous venons de reciter , qu’ils ne leur faifoient pas guerre en faueur du 
tyran feulement, mais aufli pour eux-mefmes: tant pour eux venger des maux qu’ils 
leur auoient faits dedans leur pais, que pour faire leur main en la Gaule comme eux. Car 
Renatus Frigcridus dit feulement, Vandalu Franco'rum beüo laboratibus. Tellement que cefte 
prinfe de Treucs le peut confequemment prendre pour la première des quatre que cefte 
cité-là fouffrit, félon Saluianus Euefque de Marfeille,deuant l’arriuee d’Attila en Gaule : 
oùilsfe maintindrent, félon que nous eftimons, tant par eux-mefmes, que par l’intelli- 
gence qu’ils eurent auec Conftantin, & puis àuec ceux qui occupèrent l’Empire des Gau- 
les apres luy, à fçauoirlouin & Sebaftien. Car il cft certain quils forent de la cordellc 
d’iceux, aufli bien que de l’autte iniques à enuiron l'an 4iz.ou 413. qu’ils eh furent dechaf- 
fez & contraints feh retourner en leur première demeure par Conftantius Lieutenant 
d’Honorius. Tant y a qu’au moyen de la venue de Rapfcndial les Alains fe rallians auec 
les Vvandales &Sucues,s’en retournerét en Aquitaine: où le coeur leur reuiêt fi bié qu’ils 
entreprindrent de rechef de pafler de force en Efpagne, comme Sozomenes efcrit.Mais 
l’entree leur y fut ouuerte , ou parla laicheté,ou par la trahiibn des gardes que Conftans 
fils de Conftantin y auoit laiflees *, ou bien par l’aide de Gerontius , qui les vouloit auoir 
aupre^de foy. De forte qu’ils occupèrent en bien peu de temps vne bonne partie du 
Royaume & des villes d’Efpagne, lefquelles ils départirent cy apres entre eux, félon leurs 
gens & nations. Au demeurant leur entree en Efpagne eft par Orofe & Sozomenes notee 
au temps que Rome fut prife parles Goths. Ce qu’ont enfiiiuy Blondus Sabellicus, & 
Volaterranus: lequel auec vne ancienne Chronique nonimprimee des Vvandales, S ige- 
bert & Albert Crants liu. 1 . chap. z 6 . de fa Vvandalique tefmoignét que les Vvandales y 
arriuerent fouz la conduite de leur Roy Gunderic, qui auoit hbuuellement fiiccedé au 
Roy Modogifil fon pere. Tellement qu’ils font compte qu’ilregna en Efpagne 16 . ans, 
Nonobftànt que Procopiusliu.3. de la guerre Vvandalique l’appelle Godigifeus: & dit 
que lEmpcreur Honorius luy accorda par contrat la pofleflion des Elpagnes,moyénant 
que les anciens habitans d’icelle ne receuflcnt plus mauuais traitement par eux. 

I e a n furnommé c a s s 1 a n, qui auoit efté Diacre de FEglife de Conftantinople, 
natif de Sichic, homme de grand Içauoir & d’érudition , tant ésfciences diuines, que 
profanes, apres auoir efté dechaflé de fon Eglife par S.Iean Chrylbftome, fe retiraà 
Marfcillcs qui cft en Prouence,oùilfut preftre & florifloit en ce temps, fauorifant tou- 
tesfois en beaucoup de points à l’erreur de Pelagius. On tient qu’il compofala Collation 
des pères , & depuis fept liurcs de l’Incarnation de noftre Seigneur contre Ne- 
ftoriusfouz Leon i.Euefquc de Rome.Sigebert,Naucler, Supplément des Chroniques. 

S a 1 nc t Auguftin fe plaint en fes efcrits,que la religion Chreftienne (laquelle le Sei- 
gneur Icfus Chrift auoit voulu eftre libre, eftoit jade fon temps fi chargée de ceremonies 
iunumerables,quc la condition des 1 uifs fembloit beaucoup plus tolerable, que celle des 
Chrcftiés: à caufc que quelque fardeau de manières de faire que les Iuifs portaffent^ls les 
auoient de diuinc inftru<ftion,& non d’humaine prefomption. 
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Fl. Theodosivs Avg. pour la 4. fois Conful en Orient, lins adioinét. 

Gerontivs fe fentant fort d'auoir les Vvandales & leurs compagnons ioinéts à 
luy, ne le voulut plus tenir clos en Elpagnej ainsfaifant par ceux de là faéfion donner le 
fumom & tiltre cfEmpereur , laifla vn ficn compagnon nommé Maxime en Elpagnc : & 
puis auec vne bonne armee alla trouuer leTyran Conftantin en Prouencc , ayant afïicgé 
en chemin fon fils Conftans dans la ville de Vienne, &prclTé de H près, quil le print & 
occit en icelle. Mais quandles nouuelles luy furent veuuës que l'Empereur Honorius a- 
uoit depefchévnbien vaillant &puiflant Capitaine nommé Conftantius auec vnepuif 
fante armee, pour aller dénicher & exterminer tous les Tyrâs de la Gaule, fon plus court 
fut de s’en retourner bien haftiuement en Elpagne, où fes gens le mirent à mort. Cepcn- 
, dant Conftantius approcha Côftantin. Et pource que le lecours qui luy venoit des Fran- 
çois & Alemansfouz la conduite d’Edobeccus, fut auant qu’arriucr à luy deffait , par vn 
Capitaine Romain nommé Vlphilas , Conftantius mit fon ennemy en fi mauuais poinél, 
ioindt quaduertiffement luy vint au mefine temps (tefmoin Renatus Frigcridus)quc loui- 
nus(qui eftoit vn des principaux Capitaines de fon party)s’eftoit attribué la dignité Impe- 
< riale en la Gaule cotre luy, & allié pareillement les François, les Bourguignôs,lcs Alcmâs, 
&lesAlains, qu’il le contraignit de renoncer à la dignité Impériale, &de fe rendre à fa 
mercy: lequel ü enuoya en Italie, où il fut mis à mort par le commandement de l’ Empe- 
reur. Sozomenes liu.9. chap. 13.8c 14. Marcell. Comcs,Profper, Calfiodorc, P. Diacre. 

En la mefine anneee fe fit celle tant memorale conférence & difputepourle poind 
de l’Eglife , qui eftoit controuers entre les Catholiques 8c Donatiftcs à Carthage ville ca- 
pitale d’Afrique,oùfe trouuerét 286. Euefquesj entre lefquels fut fainét Auguftin,quifou- 
ftint auec fix de fes compagnons la dilpute , contre autant de Donatiftcs. Et en fortit tel- 
lement à fon honneur, que Marcellinus qui cômandoit lors en Afrique au nom de l’Em- 
pereur,8c prefidoit au nom d’iceluy à cefte afiemblee, donna fentencc de condamnation 
contre les Donatiftes: dont ils en appellerent à l’Empereur, comme tefmoigne fainél Au- 
guftin en fes Epiftres, en fon Breuicule,8c en fes elcrits contre les Donatiftes. Es aétesde 
, cefte conférence eft clcrit quelle fe fit P. C. Varanis : c’cft à dire apres le Confulat de Va- 
ranes : d’autant qu’il n’y eut cefte annee aucun à Conful Rome, à caufe du defordyj qui y 
eftoit. 

En cetemps laviUedeEtphordenlaTuringie fut fondée. Epitome des Chroniques 
du monde. 

Théophile Euefque d'Alexandrie mourut au mois d’O&obre ; & puis fut fiibftitué 
en fon lieu fon nepueu nommé Cy rillus,qui prefida 34. ans. 

S y n e s 1 v s Cy renien Euefque de Dalmatie, homme de grand fçauoir , do&rine & e- 
loquence, & bien verfè aux lettres, tant diuines qu’humaines , comme fes liures & eferits 
le tefmoignent, floriflbit en ce temps. 
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F la. Theodosivs pour la j. fois, & F la. Hohorivs, pour la 9. A vçc< 
Confuls. 

Maxime eftant abandonné de fes gés, fut dégradé de la dignité Impériale, & enuoyé 
en exil : mais Iouinus autre Capitaine Romain ( qui auoit efté fi ofé que de s’emparer au 
mefme temps du tiltre d'Empereur en la Gaule, ne le porta gueres loing , eftant en peu (je 
temps mis à mort parles Lieutenans d’Honorius,fignamment par Conftantius, que l’Em- 
pereur auoit efieu pour aller chafTer tous les Tyrans de la Gaule. Ce qui ne peut tant inti- 
mider vn fien frere nommé Sebaftianus, qu’il ne fuiuift fon exemple apres la mort : dont 
il luy print aulïi de mefine, félon les autheurs precedents : aucuns defquels toutesfois rap- 
portent la deffaite de Iouinus & de fon frere au Conlulat enliiiuât. Tant y a qu’il lemble 
aulfi que ce fut au mefine temps, & parle mefine moyen que les François furent çhafïèz 
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du pais de Treucs &: des autres d’auprcs,qu’üs auoient cy deuant occupé & contraints de 
s en retourner delà le Rhin. 

Athaylphe fuyuant les remonftranccs & perfuafions de fa femme , partit auec fa 
gent d'Italie, &: la mena en Aquitaine, ou pluftoft au Languedoc, qu’on appelloit pour 
lors Scptimanie, l’an que Thcodol'c fut pour la y. fois & Honorius pour la 9 . Confuls, ain- 
fique Profper& Calfiodorc ont noté:de façon qu ils y plantèrent leur demeure, & puis 
voulurent (comme dit Iornandes) entreprendre de conquefter lés Efpagnes fur les Vvan- 
dales. D e façon qu’ils fe faifirét de la ville de Barcelone, & par icelle mirent les pieds bien 
auant dedans l’Efpagne , où ils commancercnt à guerroier bien durement les Vvandales 
& leurs compagnons 1 Tellement que la guerre dura entre eux bien l’elpace de trois ans, 
comme tcfmoigneOrofius, Iornandes & les hiftoires des Vvifigoths. Il y en a qui fe per- 
fuadentquecet Ataulphe occupa l’Aquitaine, paraccord fait- auec l’Empereur Hono- 
rius . Mais cela ne fe voit exprefîement déclaré en aucun de noz autheurs , ains il femble 
qu’on enpeut tirer vniugement contraire» 

Les Vvandales & leurs compagnons ayans conquefté & réduit en leurpuilfancela 
plufpart des prouinces d’Efpagne, s’accordent de les départir entre eux. Et en fut ( ce dit 
la Chronique abrégée des Romains par Iordanes citeepar Cufpinianus) le partage fait 
celle année: par lequel les Vvandales furnommez lors SiÜngiens s'arrefterent en la Balti- 
que, qui fut à l’occafion d’eux nommée Vandaloufie. LesSucues fouzle RoyHermeric, 
(corne dit la Chronique ancienne) au pais de Gallicc , & les Alains en la Lufitanie & pro- 
uincc Carthaginoifc,ou (comme les autres difent)entre les demies ibems & Rubrkatws , où 
iadis habitoient les peuples lacetani. Au demeurant Cufpinian eftime qu’au lieu où eft fait 
mention du nom des Silingiens, qu’il faut lire Turcilingiens . Mais l’ancienne Chronique 
des V vifigots citee cy dclfus & idatius affermet notamment , que c’eftoit vn furnom qu’a- 
uoiant vnc partie des Vvandales.Parquoy Auentinliu. 1. defes Annales desBoiens s’eft 
efforcé en vain de l’attribuer aux Sueues : d’autant queldacius en parle en cefte forte: Gal- 
h'tiam Vvandali occupant , çÿ* Sueui in extremitate fucccdunt , uilani Luftaniam Carthaginenfes 

prouincias^Vvandali cognomento Silingi Beticas fortiuntur. 

I e an Patriarche de Icrufalem cfcriuit en cetcmpsVn liure de l’inftitution & réglé de 
viure des moines: par lequel on cognoill qu’il eftoit encore alors en la puiffance & liber- 
té des moines de le marier, ou non, apres auoir fait profclfion de leur ordre. Balæus. 

Héros difciplc de faind Martin, homme de fainte vie, eftant Euefquc d’Arles , fut in- 
iullemcnt depofé de fon liege par fes paroiflicns,qui fubftituerët en fon lieu vn Patroclus, 
pcnfànt en cela gratifier au Patrice Conftans , comme il fe lit és exemplaires vulgaires de 
Profper: mais autres fepcrfuadent qu’il faut lire Conftantius.Tantya que cefte depofî- 
tion fut caufed vn grand fohifme en cefte Eglife là. 
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Fl a. Lvc ianvs & F la. Heracli an vs, Confuls. 

Le dernier defquelseft celuy qui auoit défendu l’Afrique contre Attalus, en faueur 
dequoy lcConfulat luy fut donné cefte annee. Maispource qu’il reconnut fi mal ceft 
honneur , qu’il voulût afpirer au tiltre d’Empereur , & fe faire tyran de l’Afrique : d’auan- 
tage aulfimettrcvncarmeefurmerpourla mener contre Rome , qu’on dit auoir efté fi 
grande, quelle eftoit de 3700 nauires : qui trouua neantmoins rencontre d’vne autre ar- 
mée, fouz la conduite d’vn Comte nommé Marin, fi dure quelle fut rompue &mife en 
routte. S es gendarmes à fon retour le maflàcrerent en la ville de Carthage j & puis fon 
nom fut par arreft du Sénat biffé & effacé du nombre des Confuls . Au moyen dequoj 
je Comte Marin s’en alla en Afrique , pour ordonner de lxftat d’icelle au nom de fErn 
pereur. 

Av mefmc temps Dccimius Rufticus Agrætius, iadis premier des Secretaire$,deIoui- 
_____ nius, 
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nius, fut auccplufieurs feigneurs Auuergnats crucllemct occis par le Comte Conftantius. 
Renatus Frigeridus. 

Les Bourguignons en ceConfulat fe mitent en poffefîion des prouinccs de la Gaule 
voifincs du Rhin, comme tefmoigncnt Profper , Calfiodorc & Iornandes.il y en a quife 
perfuadent qu’ils fe logèrent en ccftecontrcelà parlapermiflîondeConftantius. Ce qui 
ne fe voit eferit en aucun des autheurs que nous auons : St croy que s’il euft peu venir 
à bout d’eux (comme ils veulent dire )qu’H ne les euft efpargnez. Parquoy il eft autant 
vray-femblable, que l’exemple des Vvifigoths quis’eftoient logez au Languedoc : St ce 
qu’ils voyoient que l’Empereur faifoit pourfuiure les occupateurs des Gaules, les incita de 
fe choifirvn gifle feur&: commode : d’autant qu’ils ne seftoient en cor es cydcuant arre- 
ftez en aucunes certaines places. Mais nous eftimons que ce premier pais où ils habiterct, 
eftoit vnc partie de celuy des anciés Heluetiens,& des Sequanois, qui eft auiourd’huy ha- 
bité d’aucuns Cantons de Suifles : comme de ceux de Balle, Berne, Fribourjg St Soleurrc; 
Lequel auffi contient toute la contre d’Auenche. De forte qu’il a cfté long temps depuis, 
àcaufcd’eux,appcllélapetitcBourgongne,iufqucsà cequelcnom de Nuthlandtou Vo- 
thlâdt luy eft venu fucceder, pour la raifon que dit Münfter, qui m e fcmblc plus vray-fcm 
blablcqucl’ctytnologie que Beatus Rhenanus a voulu rapporter aux peuples que Corné- 
lius Tacitüs appelle Nuitones : lefquels il fe perfuade auoir accompagné les Bourguignons 
en celle cômigration, & obtenu licence de s’accommoder en ce quartier : d’autant qü’oh 
fçait bien que celle nomination cil plus fraifehe qu’elle ne deüroit élire, félon l’opinion de 
' Rhenanus. Cependant il eft bien vray-femblable que l’affiette de ce lieu là lcsinuitapfe- 
ihieteitlerit des’etienàpieter, pour y ellre en plus grande feureté : d’autant qu’il cil enuirô- 
néde tous doftez,ou du Rhin,ou des montagnes de Iura, St des Alpes. Et qu’ils s’eftendi- 
rent puis apres par fuccelEon de temps iufques au Rofne & à la Saône dés le mot de Vaul- 
ge iufques a la mer Adriatique, où font auiourd’huy la Prouence, le Daulphiné, vne partie 
delà Sauoye,auec le Lyonnois, St ce qui retient encore à caufe d’eux le nom de Duché & 
Comté de Bourgongne. Mais d’autant que par le tefmoignage precedent ils commencè- 
rent feulement eneeConfulat de faire demeure arrefteeenlaGaule, cela pourroit faire 
fcmbler ce que Paradin St aueuns autres ont eferit: vray-femblable, que s’eltans iqfqües a- 
lofs conduits St goüuemez fans Rois 5 furent coftfeillez à l'excfnple des autres nations , St 
pour la conferuation de leur falut & liberté, de fe créer vn Roy: duquel ils difent que l’efle- 
élion fut faite l’an 414. qui tomba liirvn qu’ils nomment Gundioche, qui fe pourroit 
prendre pour celuy que Profper,CalSodore & P. Diacre appellent Gundicare , Grégoire 
deToursGondcnche: quiditfcmbiablement qu’il eftoit delà race d’Athalarie Roy des 
V vifigoths, autres fils de Blcfinde fille d’vn Marcomire Roy des François, fi nous n’auions 
bon tefmoignage , nommément d’Ammianüs Marcellinus , qu’ils fe gouucrnoicnt de 
long temps auparauant par Rois,qu’ils ftommoientpar vn nom general Hcndinos.Dont 
il faudroit cercher la raifon qui les auroit fait defifter d’en auoir: Sc puis les reprendre 
maintenant. Outre ce qü’Auéntin leur en donne vn, qu’il appelle Gaudcric : fouz lequel il 
ditqu’ilsentrerétenlaGaule.Tellementqu’ilieroitpIus probable que quelque cfleétion 

3 u’on die qu’ils ayent faite , que le premier Roy qui régna fur eux cil la Gaule , St qui leur 
onnales premières loix St police, félon laquelle ils fe deuoient gouuerner, fe nômoit Gi- 
bica,auquçlfucccdcrentrvn apres l’autre Gothomare, Giflahare,& Gundahare, ou Gun- 
dachare, iufques à Gondebault: lequel meûne les appelle en ceft ordre au Code des loix 
des Bourguignons, RerUmemorU au flores fuos. Mais les hiftoircs Romaines ne les pouüans 
naifuement nommer en leur langue, comme faifoieht les Bourguignons en la leur, fe font 
trouuez differents en les appellans comme chacun d’eux a peu : ioint qu’ils n’ont pas prins . 
garde à les diftinguer,ou bien n’ont fccu ny l’ordre, ny le nombre d’iceux. 

L’h e r e s 1 e de Pelagius auoit ia telle vogue en ce temps en Afrique, pourefc qu’vn Ce- 
leftius, difciple dudit Pelagius, la maintenoit St auâçoit de tout fon pouùoir, que toutes les 
Eglifesdecefteprouince làn’cneftoicntpasgueres moins troublées qu’elles auoient efté 
par le fchifme des Donatiftes. A caufe dequoy deux Synodes furent afîemblcz pour l’exa- 
miner St refoudre : l*vn enlaNumidic,qui eft appcllé Mileuitan, auquel lainét Auguftin fe 
trouua : l’autre à Carthage, qui fut de zoy. Euefques. En tous lefquels la do&rine que pref- 
choitce Ccleftius fut reprouuee St Condamnée : mais on ne fy attacha pas, nomftiémçnt 
à Pelagius, qui ne fut pas encor’ fitoftouy. Or pouree que le Mileuitan fut finy deuant 
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ccluy de Carthage, S. Auguftin au partir du premier fc vint trouucrà l’autre . Comme 
on peut cognoiftre des Epiftrcs dudit faint Auguftin 47. 91 . 94.100. no. 157. & au liu. 2.. 
chap.33.de les rétractations. Dcfqucls aufltfe peut entendre qu’on auoitja cinq ans au pa- 
yant difputé enTEglifc de Carthage de la doCtrinc dudit Celcftinus. Qui eft à dire, que 
i hercfîc de Pclagius a efté publiée pluftoft que n’a eferit Profper. Ce pendant par l’Epiftre 
47. de S. Auguftin appert, que le Concile qui fut tenu cy apresàCarthage,nefutqucla 
continùatiô de ccluy qui auoitefté tenu ceftc annee. Etparcesmefmespafïàgesaumfont 
réfutez ceux qui ont voulu rapporter le Concile Mileuitain à l’an 403. 

Vn tucl'quc Chreftien nommé A bdias, ayant au Royaume de Perfe rompu le temple 
auquel les Perles adoroicut le feu, irrita de telle façon le Roy Ifdigertes , qu’il fit abatre 
tous les temples des Chrefticns qui eftoient dedans fon Royaume, & en fit faire vne 
cruelle pcrfccution d’eux. Tellement que par icelle plufîeurs faints perfonnages reoeurent 
coronne de martyre.Hift.ecclef.Tripartitc liu.jo. 



Fla. Constant ivs, & Fla. Constans, Confuls. 

Cf. Conftantius eftceluy qui dechafToit en ce temps les tyrans de l’Empire, à qui l’Em- 
pereur Honorius fit efpoufcr cy apres fa fœur Placidia: & qui aufli apres que l’Afrique, l’I- 
talie & les Gaules eurent efté retirées des mains de leurs tyrans, fut (comme dit Bcda) en- 
voyé en la grand Br ctagne,où il fe porta fi vaillamment qu’il la remit en fon premier eftat, 
fouzi’obeïlfance de l’Empire. A l’occafion dequoy l’Empereur Honorius fc délibéra fe 
feruir encores de luy à dcchaffer pareillement toutes les nations eftrangeres hors de l’Em- 
pire d Occident. Tellement qu’apresl’auoir fait venir versfoy en Italie, & enuoyé Ca- 
ftinus Comte des domeftiques défendre lalifiere du Rhin en fon lieu,il le fit retourner in- 
continent contre les Vvifigots en Aquitaine : faifant fon comptequc ceux-là deffaits ,les 
autres donneroient moins de peine à dompter. A caufe dequoyiife mitàles guerroier fi 
dextrement, qu’il leur ofta premièrement toute commodité de viures; les reduifans à telle 
ncccftité, que force leur fut d’abandonner le Languedoc, la Gafcongne & toute l'Aqui- 
taine, auec la ville de Narbonne, pour fe retirer en l’Efpagne vlterieure. Quoy que le Roy 
Ataulphc euft quelque temps au parauant fait reprendre le tiltre & les habits impériaux 
à At talus ; afin de tailler par luy plus de befongne à l’Empereur Honorius . Orofc, Idatius, 

lornandcSjP. Diacre. 

De 1 entree des François 

en la Gaule. 

1 

E nonobftant les François ne lailferent defaircaumefine temps vne nou- 
uc ^ c cour fc où entreprinfc en Gaule, que Grégoire de Tours appelle féconde 
irruption; où ils faccagcrcnt & bruflcrentla grande cité de Treucs, qui ne fai- 
foit que commencer à fe rcleuerdu heurt quelle auoit vnpeu au parauant re- 
-.s. ccu ù’cux-mefmes . Dont il femblc que ce fut lors qu’ils commencèrent , au 

dire du meftn e autheur de loger en la T ongrie ou Thoringie,qui eft auiourd’huy le païs de 
Brabaut , auprès des bourgs & des villes, où ilsfe creerentbientoft apres ( félon noftreiu- 
gement ) des Rois Chcuclus, faifant eftat de neplus guerpirdu lieu qu’ils auoient empié- 
té, à 1 ’excmplc des Bourguignons bfevoyans mcfmcmcntinuitez de l’opportunité de ce 
faire, par les empefehemens que l’Empereur Honorius eut en toutes ces années cy, tant en 
Languedoc & en la Gafcongnc,qu’enrEfpagne, contre les Vvifigots & les V vandales & 
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leurs compagnons. Et combien que Renatus Frigeridus telmoigne que Caltmus Comte 
des domeftiques, fut enuoy è contre les François ; d’autant toutcsfois qu’il ne fe lift point 
en aucun autheur qu’il ait fait quelque chofe de mémorable en ce voyage , cclà me donne 
argument de coniedurer qu’il fut inutile, ou qu’il les cmpcfcha feulement dts’cftendrc 
fi auant qu’ils euflent fait : carie ne m'eftime pas tenu de croire ce que Sigonius efcrit,quc 
ils furent l’annee d’apres vàincuz par luy en plufieurs rencontres , & en fin contraints de 
s'en retourner delà le R hin en leur première demeure, s’il ne fait entëdre de quel autheurj 
il le tient: d’autant qu’il fedemonftre trop fouuentcouftumicrdecompoferenhiftoire, 
félon fes feules imaginations. 

L’appellation des Donatiftes portée deuant l’Empereur Honorius, fentence de 
confirmation du iugement donné contr’eux en Afrique fut pronôcee : par laquelle ils fu- 
rent déclarez heretiques,& condamnez : dont vne ordonnâcc s’en enfuiuft,qui fe voit au 
Code Theodofîen 1.44.ch. de iis <jui fup.relig. &c datee de ce Côfulat à Rauenne:par laquel- 
le les Donatiftes furent priuez du droit de tefter, & de faire donation de leurs biens. Au- 
quel Côfulat auffi S. Auguftin eut charge de la part des Euefques d’Afrique, d'enuoyer au 
Pape Innocent iesates des deux Conciles qui auoiênt efté tenuz en Afrique nouuelle- 
ment contre les.Pelagiens , à fçauoir à Carthage, &enlaNumidie. Aucc lefquels ates 
auffi cinq Euefques furent encor’ députez, pour luy eferire ce qui s’y cftoitfait: àfçauoirj 
Aurclius, Alippius,S.Auguftin,Euodius,& Poffidius. Aux lettres defquels fcmblablemët 
le Pape Innocent fit refponfe,qui fe voit dattee dft 27. de Ianuier de ce Côiulatdaquelle fe 
voitauec les lettres desautres,entreles Epiftres de S. Auguftin 62. 93. 93. & 96. 

Vne femme nommee Marceline, compagne de la fete Carpocratienne, fetrouuaen 
ce temps, qui adoroit les images de Iefus Chrift, de faint Paul,d’Homere & de Py thago 
ras,fe profternât deuant icelles, & leur offrant de l’encens. Pour raifon dequoy faint Au 
guftin en fon catalogue qu’il a fait des herefies, la mit au rolle des hérétiques. 
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Fla. T h eo d os iv s, pour la fi. fois,, fie F la. Honori vs* pourla 16.A vc 
iÇonftils. 

Attalvs éftânt abandonné du fiipport ôrappuy des Vvifigoths, quand ils furent 
chaffez enEfpagne, fut prins & deliuré entre les mains du Comte Conftantius : lequel 
l’enuoya à 1 Empereur Honorius, quiluÿfitcouppcr les poings , & le Iaiffa viure encefte 
façon. OrofiuSjProfpcr, P. Diacre. 

Athavlph’e eftoit à peine arriué en Efpagne auec fa gent , qu’il fut mis à mort par 
l’vn de fes gens nommé V ernulphe, ainfi qu’il fe mettoit apres à reparer fes forces : à cau- 
fe que s’eftant trop accômodé aux appétits de fa femmc,il auoit amené les liens en l’extre 
mité où ils eftoient, par faute d’auoir laifïé efcoüler les opportunitez qui s’eftoiët du com 
mencement prefentees à luy. Pource que Sigerio,qui par droit de proximité auoit fucce-j 
dé en fon lieu à la couronne Gotthique , alloit encore trop tiedement à la guerre contre 
l’Empereur, on luy fit auffi vn irtefme traitement qu’à fon predecefTeur au fix oü feptiefme 
mois de fon régné. De façon qu'il fallut faire efletion d’vn autre Roy : laquelle tomba 
fur Vvallia, homme vaillant, courageux & de grande entreprinfe , qui fitpromeffe de fai-j 
reinceffamment la guerre aux Romains. Et pour s’en acquitter, mit fus vnepuilïànte ar- 
mée fur mer, pour la faire paffet en Afrique s mais la tourmente l’accueillit n rudement,; 
qu elle fut diifipee & renuoy ee au bord dont elle eftoit partie : comme Orofe, P. Diacre, 
Ado, &Blondus recitent. Profper adioufte expreffément que l’elc&ion de Vvallia fut 
faite au dixiefme Confulat de l’Empereur Honorius: mais félon quelques paffa|es de 
Iomandes,en fon hure de l’origine des Goths, il femble que ce ne fut que l’annee d apres 
Et félon l’ancienne Chronique des Vvifigoths cnlEçe ccccliiii. Quant à la duree de 
fon régné , Iornandcs fi i Sigebert en font compte de vingtdeux ans : fie ceux qui luy ad- 
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ouftcnt le temps d’ Athaulphe de vingttrois. Mais les deux anciennes Chroniques des 
/vifigoths, enfuiuies de Michaël Ricius & d’vnlordaiies en Tes Annales abregees des ge- 
:>cs des Roihains, qui eft fouuent cité par Cufpinianenfon liuredes Confuls,( lequel ie 
hc me puis periûadcr cftre celuy que les autres nomment Iornandes, que nous venôs d’al- 
eguer) luy alignent feulement trois ans. Dont Orofe femble auoir donné l’occafion aux 
vn Si à caufc quà lafindcfônhiftoire il femble vouloir donner à entendre qucVvallia 
edfa de régner en la troifiefme annee de fon régné , encore que cela ne fe trouue eferit en 
tous les exemplaires d’iceluy: &: aux autres, comme aux Chroniques des Vvifigoths, la 
faute èc inaduertence des ëfcriuains : car on voit manifeftement en celle qui eft deuant le 
Code des loix dcfdits Vvifigoths, qu’ils ont adioufté les vingt qui vont deuant trois,pour 
le regne de Vvallia, aüXtreze que fon fucceflèur régna félon Iornandes. Tellement qu’ils 
Cn ont fait trentetrois. 

La cité de Valence qui eft en Dauphiné, fut ceftc année fubiuguee & réduite en la 
püiflàncc des Goths» Sigebert. 

L’heresie des Predcftinez s*efleua ( félon Sigebert) en ce temps : lefqucls mainte-] 
noient qùe les bonnes œuures ne profitoient de rien à ceux qui viuoient fain&emenr , s’ils 
eftoient predcftinez de Dieu à damnation : non plus que la mauuaife vie ne nuifoit en rien 
à ceux qui viuoient mefehamment, s’ils eftoient predcftinez à falut. 

Porphyrivs Euefque d’Antioche prefida deux ans. 

V n Synode aflembléenla ville deCyitheenlaNumidie, conferma la condamatipn 
des Donatiftes. 
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Txa. Theoîjosivs Avg. poürlâ7. foisCdhful, auec Îvnivs Qvartvç 
Palladivs. 

S o v z lefqucls Vvallia Roy des Vvifigoths defirant auoir paix auecl’EmpereurHono- 
rius,luy renuoya fa foeur Placidia : qui fut incontinent apres donnée en mariage au Com- 
te Conftantius aucc le tiltre & dignité de Cefar , comme Profper a noté. Les autres tou- 
tesfois tiennent quelle ne fut rendue qu’apres que la paix fut accordée entre les Vvifi- 
goths l’Empereur. Ce qui faiteftimer fumant la Chronique d’Ifidore,qüeccfte paix là 
fut faite à la reddition d’iccllc cefte annee mefme, & quelle fut feulement confermee ou 
rafraifchic cy apres. 

Innocent Euefque de Rome mourut cefte annee, félon Onufrius, le vingthuitiefine 
iourdcluillet. Et apres que fon fiegeeutvai quél’efpacc de virigtdcux iours, fon fuccef- 
l'euf fut efieu le vingticfme iour d’Aouft , qui fe nommoit Zozftnus fils d’vn Abraham na- 
tif dé Grèce.» lequel prefida (au compte au mefme aùtheur) trois ans, quatre mois, fept 
iours. Nortobftanf que Profper ne luy baille en tout qu’vn an, neuf mois,huit iours : & Si- 
^onius enuirori feze ou dixfept mois: qui eftime ^u’il ne fut efieu que l’annee enfuiuant. 
Les liures des Papes & des Conciles tefmoignët qu il ordonna que le Samedy de Pafques 
:n toutes paroifles le cierge fùft benift : & que les Diacres cacheroient leurs mains d’vn lin 
rc blanc durant la célébration de la Méfié. Aucuns ont mis en mémoire qu’il fouloit dire 
k confeflef, que faire où changer chofe en l’Eglife cotre les ftatuts des Peres,n’eftoit mef- 
nc licite ny permis aux EuefquesdeRome. Sigonius tefmoigne qu’il s'embefongnafort 
liligemment envncconttouerfe qui furuintfouz luy pour la célébration de Pidqucs. 

Pelagius fut aueefes erreurs condamné & anathematife folennellcrnent parle Pape de 
{ orne: qui fut caufe que faind Auguftinfe mit apres à le réfuter fort viucment & dodte- 
nentparfes eferits. Profperw 
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Fla. Honorivs Aug. pour la féconde fois, &Fla. Constantivs, pour 
a fécondé, Confuls. 

A v qve l Confulat ledit Honorius entra eh triomphe dedahs Rome, menant le Ty- 
ran Attalus auec foy, felô Proiper. Les annales de Iordanes auec Idatius, difent que Con- 
ftantius print en la mefme année Fridibalde Roy des Vvandales prifonnier,par vne fubtile 
ruze, & l’enuoya à l’Empereur Honorius. Ce qui me fait eftimer que ce Fridibalde eftoit 
Roy des Vvandales dits Silingiens feulement. Lequel paflage a perfuadé aucuns que 
Conftantius faifoit lors guerre aux Vvandales, Alains & Sueues, ayât le Roy Vvallia auec 
foy : lequel gaigna aufli àleur dire au meftnc temps vne grade vi&oire fur les mefines peu- 
ples entre les vülesdftTartdTe& de Calpe. Mais Idatius, Ifîdore,Seuerus, & les autres hi 4 
ftoriens que nous alléguerons cy apres, conuiénent que cefte guerre fe fit en la meime an 
nee que la côtree de Narbonne fut accordée au Roy V vallia. Et s’il eft vray que les Vvan 
dales & Sueues fefoient guerroyez les vns les autres fi cruellement qu’on dit les deux an 
neçs enfuiuans : iln’éftpasvray-femblable que celàfefoit fait lors que l’Empereur &c les 
V vifigoths ioihdts ehfemblc leur fojfoïent la guerre à toute outrance. 

Les Euefqucs d’Afrique aflèmblez à vn Concile en la ville de T eieà,condamncrent Io- 
uinian & fesadherans. Liurc des Conciles. 

A p o r p b y r e Euefque d’Antioche décédé, fut fubflitué vn nommé Alexandre , qui 
gouuemafon Eglife trois ans. 

Av temps du Pape Zozimus fut tenu vn Synode prouincial des Eueftjùes de Gaule, 
pour raifon d’vn Lazare, qui accufoie&mt Brice E üefqué dé Tours : lequel fut lors par i- 
ceux déclaré innocent^ ion ennemy calomniateur. Hincmarus Archeuefque de Rheimç 
teûnoigne que la fcntertcé déco Synode fût approuuee du Pape Zozimus, 
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Fla* TbEODosivs, pour la hûitiefinc fois , & Fl. Honorivs, pour la 12,- 
Avgg. Confuls. 

P l 1 n T a Comte & Gouuemeur de laPaleftine, s’eftant reuolté contre l’Empereut 
[Theodofe,& attribué le nom d Empereur,fut bié tort apres deffait & occis en vhe bataillç 
auec tous fesadherans & complices. Marcellinys Cornes. j 

G v N d i R 1 c Rpy dçs Vvâaales, eftât entré en guerre côtreErmenericRdy des Sueues, 
luy donna bataille: en laquelle furent occis grand nôbre de gens, fignâmentdeSuçues. 
Ap moyen dequoy les Vvandales les contraignirent de fe fauueren certaines môtagnes, 
où ils les allèrent enclorre & tenir afliegez iufqucs à l'annce enfuiuant, comme tcünoj- 
gnent Idatius en & Chronique, & Iordanes en fes Annales. Qui cftvn tefmoignage que 
Conftantius &lc Roy Vvallia n’auoient encor’ commencé euxdçux cnfçmble à foire la 
guerre à ces deux peuples là. 

Les Vvifigoths fe voyans contiriuellemét inquiétez des Romains, furent contraints, 
félon le iugement de la plus grande part des autheurs, de s’accorder en ce téps,& fe méfier 
auec les Alains en l'habitation & cultiuage du pais qu’ils occupoient en E (pagne. Qui 
fut caufe que lacouftume de parler vint petit a petit à en faire comme vn peuple feul, 
lesnommans Gotholans, & la prouince Gotholanie. Lequel nomeftant enccfr depuis 
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mué quelque peu parle commun & vulgaire vfage de parler, fut réduit en celuy duquel 
rfôus vfons aüiourd’huy , qui efl Catelans & Çatclogrtc i chef de celle nation. Mais 
pou'rce que nous verrons éy apres que les Vvifigoths ne furent iamais tant mellezauec- 
ques les Alains qu’ils n’ayéftt toufiours eu leurs Rois & leurs Royaumes feparez &diflin- 
guez t icflirtic que celle cônfufion &meflange de nom adùint feulement apres que lef- 
dits Vvifïgoths eurent deflfâit le Roy des Alains , & occupé leurs païs. Ou bien fainfi que 
nouslroüüons en 'quelques exemplaires non imprimez de P. Diacre, que ce fiirent les 
Quades ou Cattiens ( dits des Romains Quadt^n Catti ) peuples de Germanie, lelqucls e- 
llâs venuz quant 8 c les Alains, ou (comme il feroit bien polfible fouz leur enfeigne ) occu- 
pèrent auec eux le pais de Catelogne, lors que les Vvandalcs s'emparèrent de la Betique, 
dont ils peuuct auffi bien auoir droi& en la nomination d’icelle que les Goths. Ioind que 
Bcatu* Jwendntû liure premier de la Germanie ell de mcfme opinion, 8c Auentin liure fé- 
cond. 

P r Ai l l v s Eücfque de Hieru&lem gouuemafon Eglife depuis fon cflc&ion, qui fut 
faite celle ahnee i 7. ans. 

P a a le Synode de deux cens dixfept Euefques , alTemblé en la ville de Carthage , que 
oh dit ellre le fixiefme , l’herelîe de Pelagius fut diligemment examinée, 8 c puis condam- 


ltrc quarante! ept,cn laquelle auili il appelle ce Concile Africain, <ÿ * pterutmm totms ^ijnex 
Conalium. Pourccqueles Euefques de toutes les parties d’Afrique s’y trouuerent, mef- 
Wement ceux qui auoict cllé au Mileuitain. A caufc dequoy il n’auoit àppellé le Concile 
precedent tenu à Carthage, que Prou incial de Carthage feiuement.Et déclaré femblable- 
ment que ce dernier cy ne fut que là Continuation du precedent: d’autant comme il fem- 
ble que les Euefques s’alfèmblerent à diiierfesfois, pour expédier par ordre les affaires 
qui fc prefentoient en leurs Eglifesi 8c quand les vnes elloient depefehees, ils. s en rc- 
totirnoieht en leurs diocefes pour reuenir puis apres aux autres. Ce qui peuk dire la 
ràifon pourquoy il fe voit auoir duré tant d’aîinces. Cariln’eft pas vray-femblableque 
tant d’Euefques ayent demeuré fi long temps abfents de leurs Eglifes ; veu que fainâ Au- 
guftihmefme déclaré en l’epiftrc deux ccttsfcpti, qu’il en cftoit iaparty le vingtiefmc de 
Septembre de Ce Corifulat , pour aller fuiuant le mandement du Pape Zozimus en la vü-| 
le deCæfareeen Mauritanie, donner ordre à quelques négoces Ecclcfiaftiqucs. Auquel 
Voyage il entra en difpute auec Emeritus Euefque des Donatiftes de ce lieu là 
maintenir la condamnation qui auoit efté prononcée cy deuant contre lesDonatiîlesà 
la conférence de Carthage. Finalement les ad es de ce Concile inférez au premier volu 
me des Conciles, demonftrcnt qu’il fut aifemblé en ce Confulat le premier iour de lui 
& fur la fin de là vie de Zozimus, & acheuéautcmpsdeBoniface. A eaüfe que les Leg 
dudit Zozimus s’v trouuerent , & y propoferent en fon nom vn Canon, qu’ils afifermoien 
auoir cllé accordé au grand Concile de Niceé; par lequel toutes les appellations des E 
; Uefqucs de toutes lesprouinces pouuoientallera Rome* c fiant au pouuoir de l’Euefqu 
Romain d’en prendre cognoiflànce , ou de la bailler à qui bon luy femblcroit. Mais ell 
les regiflres &c exemplaires dudit Concile diligemment reueuz 8c recherchez de tou- 
tes parts par les Euelques Africains, de façon mefme qu’on les fit tout exprès apport 
de Conflantinople de l'original , ce que l’Euefque Romain propofoit n’y fut trouué aucu 
hement:dontil futaufli débouté de fa demande, & ordonné que celuy du Clergé d’A- 
frique qui appellcroit outre- mer , c’eft à dire à Rome, feroit depofé de fa charge: Comme 
les aétes de ceConcile font foy, & les Epiftres qui furent enuoyees fur ce faiâ au Pa 
Bonifacc , & à fon fuccelTeur Celcflin par les Euelques d’Afrique, du nombre defquels e 
ftoit S. Auguftin. Efquellcs il cfl auffi déclaré qu’il ne fedeuoit point entremettre mefin 
d’cnuoycf ny légats ny autres de fa part en Afrique 3 d’autant que cela n’cft ordonné c 
l'Eglife, ny aucunement receuable. Néant moins il femble quelesaâes de ce Concil 
ont efté fort confufèment 8c impertinemment publiez: 8c que ce que nous en auo 
n’eft le tout ; pource qu’il fe fait en iceux bien peu de mention de la condamnation 1 
Pelagiens-. 1 
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Fl a. MonaXivs, &Fla. Pltnth a, Confuls. Souz lefquels Valentinia- 
nus qui fut cy apres Empereur 3 . du nom^ïls de Conftantius Cæfar 6c de Placidia foeur de 
l’Empereur Honorius nafquitle z. iour dcluillet. Marcel!. Cornes. MaisProfper indté 
que cefut au Confùlat precedent. 

Les affaires qu auoit Honorius, leprefferent en telle forte qu’il fut Contraint de faire 
accord auec les Vvifîgoths: fuiuant lequel il leur laiffa le pais d’Aquitaine pour demeu- 
re, auec aucunes villes de laprouince de Narbonne 6C de Gafcongne j aux conditions 
toutesfois d’eftre tenuz de le lccourir 6c aflîfter de toutes leurs forces à l’encontre de tou- 
tes lesnations, toutes les fois qu’il en auroit affaire. Ce qu’eftant entendu en Efpagttejles 
Vvandales qui tenoientles Sueues affîegez dedans les montagnes de Galicc^es laifferent 
(comme dit Idatius) en paix î 6c puis s’en allèrent empiéter la Betique* Lors les Rois tarit 
defditsVvandalesquedesSueues & des Alains enuoyerentAmbaffadeurs àl’Empereur 
Honorius , pour le deftoumer de l’appointement qu’il auoit fait auec le Roy V vallia , ou 
pour eftre rcceuz en fon amitié & alliance, ainfî que les Vvifîgoths , fouz meûnes capitu- 
lations : pour feureté desquelles ils offroiét oftages , en remontrant que ce feroit fon pro- 
fit 6c aduantage de les laiflèr entrebatrç 6c guerroyer l’vn l’autre : pource que le fruiéfc, oii 
de leur vidoire ou defeonfiture reuiendroit indubitablement à luy. Ce qu’ils luy firent 
(comme recite Orofe) entendre en ces termes : Tu cum omnibus pacem habe^omniûmqut obfi - 
des accipe/tos nobifeum confimmm , nobii perimus, tibi vincimur^ immortalis vero <ju*Jhts eritReh- 
public* tu* fi vtriquepereamus. Cenonobftarit Conftantius fèioignant auec le Roy Vval- 
lia, commença auec les forces d’iceluy de faire guerre aux Vvandales &àleurscompa^ 
gnons. Et ayant premièrement gaigné vne grande vidoire fur les Vvandales 6c Alains 
dedans les frontières delà Lufitanie , auprès des villes de TartefTe 6c de Calpe, connus 
déclaré Sidonius Apollinaris en fon Panegy rie adreffé à Anthenius, où il dit; 

— fimul reminifeitur illud 
Quos Tartejîiacis auus huius Vifaüia tërrit 
Vvandalicas tumuu (çr vintti Marti* pianos 
Strauit , occidmm ttxere cadauera Calpen. 

il chaflà les Vvandales , quon difoit Silingiens, de toute la Betique : & puis enpdutfui- 
uant fesvidoires alla rencontrer f armee des Alains deuantlavillede Merida, où ilenf 
fît vne fi cruelle defeonfiture, que leur Roy nommé parles vns Ataces , & Achaces, & 
parles autres Vtacus&Otafear,ydemeura fur le champ, accompagné de fi grand nom- 
bre de fes gens, que ceux qui refterent de cedefaftre, réduits à bien peu, furent con- 
trainds de fe ranger fouz l’ebciflànce & enfeigne de Gunderic Roy des autres Vvan- 
dales, qui dominoient lors au pays de Galice: comme recitent Idatius, vne ancienne 
Chronique des Vvifîgoths, Ifidore, Seuerus, Rodefic de T olette , Iordanes en fes Annar- 
les, P. Diacre . 1 Tous lefquels conuiennentque cefte guerre fe fit cefte année ; mais les hn 
ftoires Vvifigothes & Efpagnoles attribuent toutes les vidoires precedentes au Roy 
Vvallia feulemét, qui mena cefte guerre (à leur dire) en faueur de l’Empereur. Au moyen 
dequoy quand il en fut fi heureufement forty , il s’en reuint prendre poflèflion de la Se- 
ptimanie 6c de la prouince Narbonnoife qui luy auoit efté donnée, ou qui luy fut lors feu-] 
lement (comme aucuns veulent dire) accordée enrecompenfe du feruice qu’il atïcnt'fail 
à l’Empereur en cefte mefme guerre contre les ennemis d’iceluy. Pource qu’il ne s’eftoit 
fait auparauant qu’vne fimple paix auec luy, par laquelle il eftoitreceu 6c appointé en 
l’alliance 6c au feruice de l’Empereur. Quelque moderne adioufte que ce fut auec per- 
miffion de fe loger 6c s’acommoder auec fa gent en Efpagne : mais ceft article ne fe trou- 
uc eferit ailleurs : 6c n’eft pas moins croyable que les Vvmgoths retindrent par le mefme 
accord ce qu’ils auoientia occupé en la Septimanie. Et que depuis on y adioufta quel- 
ques autres villes de Gafcongne , qu’ils ne tenoient encor , pour gratifier au Roy Vvallia, 
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apres ce qu’il eut fait fur les Vvandales. Somme qu’il cftablitdeflorsle fiege defon règne 
en la ville de Tholofc, où les Annale s de Iordanes difent qu’il mourut bien toft après. Tef- 
moignage que ce n’eft le mefme autheur qui a eferit del’origine desGots qu’onnomelor- 
nandes: d’autant mcfmement qu'au temps qu’il viuoit,onriaüoit encor commencé de 
compter les ans de noftre Seigneur és hiftoires . Parquoy ie ne doute point que ce Iorda 
nes4à n’ait efté quelque autheur plus recent que I ornândes* 

Zo zim v s ou Sozimusmourutlezô.iour de Décembre, non deceCorifulat, comme 
Onufrius a eftimé, mais du précédant* ainfi que telmoignent les aéf es du Concile de Car- 
thage, qui déclarent qu’il fut affemblé fur la fin des iours de ce Zozimus . Et ladattede 
l’ordonnance que l’Empereur Honorius fit en faueur deceluy qui fcmbla le plus légi- 
timement efleu pour gouuernerrEglife Romaine apres luy,qui fut Boniface i. du nom 
fils d’vn préfixé nommé Iucundus,par vne partie feulement du peuple Romain.Gar l’autre 
en cfieut auffi vn de fa part , qui fe nommoit Eulalius. T ellement qu’il fen enfuiuit vn grâd 
fchifmc & diuifion, qui dura félon leliure Pontifical bien fept mois ,ou comme a conté 
Onufrius 3. mois feulement & 7. iours,iufques à ce que f E mpereur Honorius, qui eftoit à 
Milan, eut entendu leur different, 8c ordonné que l’eleétion de Boniface demeurerait 
pour cefte fois. Mais fî dorefnauant deux cftoient efleuz en contention jquel vn ne l’autre 
ne ferait receu. Par ce moien Boniface ayant gajgné fà caufe ? prefida.3. ans, félon Marcell. 
Cornes. Auquel Profper 8c Onufrius adiouftent 9. mois x8. iours .L’hiftoire tripartite la 
mal prepofe à Zozimus. 
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FtA. Thiodosivs Ave. pourla.9. fois, 8c Fla. Covstantivs Cæsar 
pour la 3. Confuls. 

S o v z lcfquels l’armee des Romains en Orient fe mutinant contre fon Gouuerneur 8c 
Coroftnal nommé Maximius, le mit à mort.Marcell.Comes. 

A v qv e l temps auffi l’Empereur Honorius occafionné parles grandes tempeftes def- 
quelles il voioit fon Empire agité, ou bien de ce qu’il eftoit fans enfans, conféra la dignité 
d’Augufte à Conftantius Cæfar mary de fa fœur Placidia : afin que l’ayant fait égal à foy 
enpuiffance&en maiefté, ilpeuft auec plus d’autorité aller rembarrer les ennemis de 
l’Empire, &adminiftrerauec plus de foin les affaires d’iccluy. Tellement qu’il fitpaffer 
dés cefte annee vne grande armee en Efpagne : laquelle iointe auec le Roy Vvalia fit 
guerre aux Vvandales, fi afprement qu’ils furent chafTez delà £etique,mais non pas du 
tout de l’Efpagne : comme tefmoignent Profper & Sulpitius Seuerus. 

D’a vtaepart le Roy de Perfeefmeut vne grande perfecution contre les Eglifes 
Chreftiennes, qui eftoient en fon Royaume: à l’occafion delaquellc grand nombre de 
faints perfonnages furent grandement martyrifez.Marcell.Comes. 

E n la mefme annee S. HierofmenatifdeStridon enlaDalmatie,qui auoitefté Pre- 
ftre enl’Eglil'e R omaine, mourut le dernier iour de Septembre en l’aage de 9i.an , laiffant 
fa mémoire fort recommandable à lapofterité pour le grand fçauoir qui a efté en luy,& 
pour l’intelligence des langues qu’il a eujenfemblepourla multitude des liures quila 
laifTez, qui l’ont fait trouuer digne d’eftre nommé le fécond apres S.Ambroife entre les 
premiers do&eurs de l’Eglifc. Profper. 

S o v s les dernieres années d’iceluy furent en bruit Claudianus & Cyrus poètes exccl- 
iens, auec Sozomenes hiftoriographe natif de la ville de Salamine en Cypre. 

Thoedorvs ou Theodolus 40. Euefque 8c Patriarche de l’Eglife d’Antioche, pre- 
lfida 4.ans.Nicephorc. 
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durcgne 

des François. 

Ës François apres s’eftre logez R accommodez auprès des Bourgades &des 
villes en laTongrie , qui eft auiourtfhuÿ le païsde Brabant & des çnuirons du 
Liege,fe créèrent (comme eferit Grégoire de Tours) des Roiseheuelus de la 
première & plus noble de leurs races. Par lequel tefiuoignagc ilfcmble eùi- 
damment lignifier, que nonobftant que les nations Françôües fe fuilent de tout temps au 
Iparauant conduites &gouuernées par Royaultez, ceux qui seftoient venuz loger deçà] 
le Rhin, firent vnenouuelleele&ion de quelques Roisqüineleftoient au parauant,ams 
Feulement de race roialc , pour eftre goüüerncz par eux. Car puis qu’ils eftoient diuiiez de 
là le Rhin en plufieurs peuples & nations, il eft bien vraifemblablequerafTembleedeceüx 
qui pàflferent en la Gaule pour la conquefter , fe fit de toutes Iddites nations, ou de la plus 
part.Et quand ils fe furent ioints & meflez enfemble en vnoft, qu’ils prindrent & choifi- 
rdnt tel de leurs Princes que bon leur fembla, pour eftre chef & condu&eurde leur entfe- 
prife. Auquel apres qu’ils fe furent logez en la contrée des T ungtiens , ils firerit prendre 
l’eftat Sc le nom de Roy, afin de Ce mieux conferuer par luy, au pais par eux conquefté , 6c 
des auancer encor plus outre: aufli pour prendre fouz luy vne forme de police, pour fe 
gouuernerenleur nouuellc demeure. Si d’auenture l’opinion qu’Auentin & aucuns autres 
Chroniqueurs Allemans ont mis en auant,neplaifoit plus: qui recitent que les François 
nepaflèrenttoutdVnetroupeenlaGaule,ains diuifez en douze bandes ibuz autant de 
Capitaines (félon polïîble le nombre de leurs peuples) chacun deiquels fefit feigneürdu 
pais qu’il conquefta. De façon qu’ils fe perlùaaent que les Rois de Cambray,de T ournay, 
& de Cologne, qui furent cy apres exterminez par Clouis, procédèrent delà < D’autant 
que les villes de Majence, Vvormes & Spire tombèrent entre les mains dé tihq,dcux 
nommez Arbogaftes,Haronic,Drogue,Hagonon,&Gcberic,auec fon fils Gunthare:Co-j 
logne , &les circonuoifines à Sigcbert & à fes fils,Litannic & Erric:Teroüane,Cambray, 
& autres à Lithomare & Richare. Laquelle opinion, fi elle eftoitbien fondée &àppuyee 
de quelque bon garét,ne fe rapporteroit pas plus mal que la precedéte au tcfmoignage de 
Grégoire, qui ne parle Amplement d’vn Roy feul, que les François fe creerent en la T ôn- 
grie, ains des Rois:encor que ic ne voudrois pas accorder, que ces douze bandes ( qu’ils 
dient) entrerêt en la Gaule fouz Childericfils de Merouee,qui auoit (ce difent) la préémi- 
nence fur les douze autres . Mais pluftoft que leur arriuee fefit au temps que nous: auons 
marqué cy deflùs.Et que s’il eft quelque chofe de ces douzeCapitaines,que celuy que nos 
hiftoriens orjt appelle Pharamond(filsàleurdiredu Duc Marcomire, qui pourroit eftre 
celuy que Stilico auoit cy deuantenuoyé en exil en la Tofcane)enfutl’vn,lequelfe lo- 
gea au chafteau de Difparguny en laTongrie, auquel & à fes compagnons on fit prendre 
l’eftat 8c le nom de Roy, au temps & pour les mefmes caufes que nous auons ja expofees/ 
Et ce q les hiftoriens ontfait mention de luy 6c de fes fuccefleurs feulemét, fans paner des 
autres eft poflîble pource qu’il a efté le tronc 6c la tige de la race , ou de la luite des Rois, : 
qui ont conquefté le refte de la Gaule , ou qu’il eut quelque prééminence & fuperiorité 
fur fes compagnons . Et d'autant aufli qu’il eft eferit entre les chapitres delà loy Saliqüej 
~ue nous auons, quelle fut faite par les François, qui occupèrent ce qui eft de la Gaule 
Ch 


epuis la for eft Charbonnière, iufques à la Loire & la Ripuaire, pour ceux qui s’arrefterêt 
entre les riuieres du Rhin, de l’Éfcaut 8c de la Meufe (dont ils ont efté appeliez Ripûaifcsj 
ou Ripuariens 6c Ribarots) cela me fait eftimer que Pharamunfd & fes fuceeffeurs com- 
mandèrent iufques à Clouis , fur la bande feulement des François, q\f on appelloit Salies,] 
lefqucls nous prenons pour ceux qui eftoient partis des peuples de la nomination Fran-j 
çoife les plus eflongnez du Rhin, qui faifoient le train ordinaire de la guerre . allant coq-, 
tinuellcment cercher leur aduenmre auloing,& conquefter nouuelles terres, ou faite) 
courfes foudaines 6C inopinées, la part où ils pertfoient faire profit, fans S’arrefter guerfcs 
en lieu certain. Et qui ne fe contentans de la part qui leur eftoit aduenuê en la T ongrie , ic] 
voulurent eftendre plus auant, auec les nouuelles troupes des peuples François d’outfe 
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le Rhin , qui le vindrent apres les precedétes ioindre à eux, pour auoir part à leur fortune 
D’autant que les autres premiers venus, qui eftoient poflible iffus dçspeuples les plus 
proches du Rhin,fe contentèrent de demeurer en repos, és lieux où ils trouuerent leur gi- 
fle entre les trois riuicres fufditcs plus commode qu’en leur propre païs, fans vouloir aller 
goufter de l’incertain. Si d’auenture il ne fut ainfi ordonné entre eux tous, qu’il en demeu- 
rcroit aucuns d’eux pour la garde du pais premier conquis: à fin de feruirde retraite 
aux autres , qui feroient partis pour côquefter nouuelles terres,fi leur entreprife ne venoit 
à bien.Dont ils furent nômez Ripuaricns,qui eurent leur loy àpart diteRipuaire,àcaufe 
qu’ils firent comme vn mefnage feparé des autres, lefquels portèrent auec eux leurs pro- 
pres polices & leurs loix, qui prindrentlenom de Saliques éspaïs qu’ils conqueftcrent, 
entre la foreft Charbonnière la Loire, où fut la borne de leurs conquefles &: Empire, 
iufqucsàladeffaitedesVvifigots parle Roy Clouis.Si doneques ainlï eft que les Fran- 
çois ayent fait nduuelle eledlion , ou d’vnfeul Roy ou de plufieurs en la Tongrie; ie ne 
voy point pourquoy on doiue trop fcrupuleufement douter de celle de Pharamond,pour 
celle raifon que Grégoire n’en a point fait de mention, puis quelle eft tefmoignee par 
Ado autheur ancien des plus do<ftes& moins fabuleux ,& qui mérité plus de foy, qu’on 
n’envoudroit donner aux eferits du moine Aimon, & de l’Abbo Triteme: eftant vray 
femblable qu’il ne la point eferite fans bon tefmoignagc ou garent. Ioint que Grégoire 
demonftre affez cuidemment au lieu que nous auons allégué, que les François ont eu 
quelque Roy en la Tongrie deuant Claudion.Pource qu’en parlât d iceluy, il ne dit point 
qu’il a efté le premier Roy cfleu,ains feulement,Fer«nf tune Clogionem vtilem ac nobilif- 

ftmum in trente fua Regem Francorum fuijfe , qui apud Difpargum habitab*t,quod eji in termino Tun - 
grorum. Quant à ce que le mefme auteur n’a pas fimplement dit que les François fe creerct 
des Rois, mais des Rois Cheuelus : ce furnom là ne conferme pas feulement noftreiu- 
gement d’vnc nouuellc eleélion de Rois, mais auffi nous fait eftime ou conieéturer que 
les François ordonnèrent d’vn commun aduis lots de l’ele&ion d’iceux, qu’eux & leurs 
fucceffeurs porteroieitt dorefnauant leur cheuelure longue & de façon royale , fuyuant 
la cduftiime des autres Rois de la Germanie, poureftre par icelle dilcerncz d’auecle po- 
pulaire . Car on voit eferit que les Rois fe cognoiffoiét apres leur mort,& dedans leurs fe- 
pulchrcs d’auec les autres, par leur longue cheuelure: & qu’auoir la cheuelure couppee 
eftoit ligne de n’eftre de la lignée royale . Mais qui voudrait tirer argument de là, que les 
François” eftoient Sicambriens, il faudrait auffi faire entendre pourquoy tous ne portoiét 
la longue cheuelure comme leurs Rois, & comme auoient fait les anciens Sicambriens. 
Combien que ie ne voudroy point debatre que ceftc nouuellc famille de Rois de laquelle 
Clouis eftoit defeendu, ne fuflfortie des peuples qui habitoient particulièrement le païs 
des anciens Sicambriens. Pour raifondequoy S. Ilemy en le baptizant l’appella Sicam- 
brien , à l’exemple des Poètes de fon fiecle, & de ceux qui ont vefeu fouz les derniers Em- 
pereurs, qui ont fouucntesfois confondu le nom des François & des Sicambriens enfem- 
ble; appellans félon leur ancienne liberté Sicambriens les peuples delà nomination Fran- 
çoife, qui habitoient dedans & auprès le païs que les Sicambriens auoient anciennement 
habité. Car i’ofe bien afTeurcr qu’il ne fetrouue point aucun autheur, autre que Poete, 
ayant vefeu louz Se depuis le» derniers Empereurs de Rome, qui ait fait mention nyoy 
parler d’aucun peuple portant nom de Sicambrien , és fiecles defquels nous parlons . Or 
que l’elcdtion de ccsRois Cheuelus fefoit faite en la Tongrie, ou ToringcGallique,qui eft 
deçà le Rhin,& non en la Turingic de la Germanie, celà f’entend affez de ce que Grégoire 
adioufte incontinent apres ce qu’il a dit cy deffus, ln huautem partons jd eft ad meridionalcm 
plagitm habit jbant Romani vfque Ligerim-.'vltr'ct Ligerim Vvijigothi :Burgundiones quoque ^Axriano- 
rumfeElam fequentçs habitabsnt tram Rhodanum. Parquoy fuyuant ce tefmoignage-là , les 
François qui ont occupé les Gaules,efleurcnt leurs premiers Rois deçà le Rnin,& y habi- 
tèrent dés deuant que Clodion regnaft fur eux. Occafion pourquoy Profper a eferit qu’ils 
furent chaffez des païs qu’ils occupoicnt au près du Rhin par Ætius l’an 417. Cependant 
encor que ie trouue le temps auquel Pharamond fut efleu incertain , pource que pas vn de 
noz anciens hiftoriens ne l’a remarqué, & que les modernes n’en font d’accord non plus 
que du nombre des années qu’ils difent qu’il a regné:car aucuns Chroniqueurs Allemans 
en comptent 7.fculemerit, autres 9. Onufrius i4.mais quafi tous noz Annaliftes Françoi. 
fuyuant Sigcbert coauicnnent de dix ou vnze,lefquels ils commencent l’an 419. ou 410. 
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de noftre falut) U m’afemblé queic ne pourroy cftre reprins fi en fuyuant la plus commu- 
ne opinion ie couche fouz cefteannce le propos de l’cle&ion des premiers Rois des Fran- 
çois qui ont régné en la Gaule, auec le commcncemét du compte de la fucccffion d'iccux, 
& des temps de leurs règnes en ce pais . D’autant mefmcment que ie n’eftime pas qu’on 
fe puifle grandement fouruoyer en ce faifant , puis que les François ne pcuucnt auoir oc- 
cupé & empiété laTongric, que depuis la fécondé courfc & entrée qu’ilsfirent en Gaule, 
où ils pillèrent & bruflerent la grande cité de Treucs, qui fut (comme nous auons déclaré 
cy deuant) enuiron l’an 414. Quand nous aurons dit que le nom dePharamond fe pro- 
nonce en langue Germanique Vvarmond,qui vaut autant à dire comme véritable ou 
tuteur, nom poflible correspondant à fa fignification , ie ne fçà y fi outre ce que nous auons 
ja recité de luy il fen pourra d’auantage trouuer eferit en aucun ancien hiftoricn , i’entens 
des plus approuucz. Car ce que Hunibauld de Tritemius en racomptemc fcmblefort 
fufpe&&malafleuré,n’eftans moins efmerueillé de ce qu’il fe trouuedes dodesquien 
font mife comme d’vn bon autheur. A ccfte caufe ie ne m’effoteeray d’en dire d’auantage 
de peur depropoferdes ilîufions, ou des comptes fcholaftiqucs, pour des faits hiftoriques; 
finonqu Ado,Aimon, Sigebert, Othon de Frifingen & autres tcfmoigncnt,que fouz 
luy les François commencèrent defe rcgler& policcrdc certaines loix,lcfquelics il leur 
fit compofer par quatre des principaux Barons de fon Royaume , nommez V vifogaft , ou 
Vvifouaft,Bodegaft,Sologaft & Vvidogaft: Iefquels comme législateurs iugeoient de 
toutes caufcs & differents . Mais la préface qui eft deuant le liurc delà loy Salique,fans 
faire mention de Pharamond , déclaré quelles furent faites delà le Rhin en trois villes 

3 u’on appelloit Selehain,Bodohain & Vvidohain,oùcefdits législateurs tindrent trois 
iettesou Parlements, pour y recerchcr & recueillir toutes les caufes & matières fur 
iefquclles ils deuroient ordonner articles de loix. Ce qui nous pourroit faire penfer quel- 
les auoientefté faites par vn commun aduis confentement de tous les peuples &na : 
rions du nom & de la communauté des François, de poflible au Sfi deuant Pharamond, 
qui en auroit toutesfois efté eftimé l’autheur, à caufe qu’il les fit obferucr le prcmier,auec 
la police qu’il ordonna aux François qui l’cflcurent en la Gaule pour Roy. La difficulté eft 
fil faut croire auec Sigebert 8c Othon de Frifingen quelles furent dites Saliques dés le 
commencement , & que la Ripuaire n’ait efté qu’vne branche d’icelles accommodée aux 
Ripuariens. Ou fi elles prindrent feulement le nom de Saliques & de Ripuaires quand elles 
furent diucrfifice^gourla police 8c vfage particulier des peuples qui demeurèrent entre 
les trois riuieres , 8c des autres qui occupèrent les païs d’entre la foreft Charbonnière & la 
Loire. D’autant qu’il femble qu’il y eutvnmefnage feparé entre ces peuples-là, iufques à 
cequeClouis eut réduit les Royaumes de Colongne 8c Cambray & autres en fes mains: 
pource qu’il ne commandoit fur iceux au parauant, ou c’eftoit d’autre façon que fur les 
autres pais de fon propre Royaume. 

Av refteondoit prendre garde que depuis que les François, les Vvandales, Bourgui- 
gnons, 8c leurs compagnons eurent quitté la Germanie, pour venir prendre leurs gifte en 
la Gaule, que tout f’y eft veu tellement changé, qu’on n’y a onques depuis ouy parler d’au- 
cuns autres noms des anciens peuples d’icelle, que des Saxons,des Frifons,des Turingiés, 
des Sueues,François orientaux, Baioaricns, 8c Allemans,& fi on veut des Auarois.-iufques 
enuiron cent ou deux cens ans apres que les Efclauons fe font venuz nicher en icelle auec 
eux, chaflans les reliques des Sueucs de leur ancien pais, fi bien qu’ils les ont fait confon- 
dre 8c mefler auec les Allemans. 
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Fl 0 k 0 ri v s apres auoir déclaré fon beaufrere Conftantius Augufte,le fignifia à l’Em- 

pereurTheodofeà Conftantinople: qui en fut fi peu contant 
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3<5 Seconde partie 

forte approuucr ccftc affociation, ny voir l’effigie du nouucau Augufte qu’on luy auoit 
enuoycc félon la couftume . Ce que Conftantins print fi à cœur,qu’ü fen laiflfa mourir de 
defplaifir , à ce qu’aucuns ont eicrit , enuiron le fixiefme mois de fon Empire : laif- 
fant vn fils nommé Valentinian, quifutcy apres Empereur troifiefme de ce nom, fouz 
la tutelle de fa mcrc Placidia : pourcc qu’il cftoit lors encor aü berceau. A caufe de- 
quoy l’Empereur Honorius pourucut le vaillant Ætius , Gentil-homme de grande ex- 
périence, delà charge des guerres, & de toute la gendarmerie d’Occident . De forte 
qu’il partit auffi toft ( à ce qu’aucuns onteferit) pour aller au fecourS des Vvifigots en 
hfpagnc , où ils faifoient guerre aux Vvandales. Profper , Caffiodore , Iordanes, 
P. Diacre. 

C e pendant Theodofius Empereur d’Oricnt efpoufa eh la tnefmc anneela Ptincelfe 
Eudoxia , fille d’vn Leontius/fophifte d’Athenes , qui eftoit fort éloquente & doéte, 
laquelle luy enfanta l’annce enfuiuantc vne fille nommee auffi Eudoxia. Màrcell. 
Cornes. 

De la fondation de la 

Cité de Venifè. 

B E s H v N s eftans fouz la conduite de leur Roy Mandulchus j ou félon 
d’autres , de fon fils Attila entrez auec vne merueillcufe armée dedans 
l’EfcIauonnie , diète lors Dalmatie, mirent les Italiens qui habitoient le 
païs de Padouë & des lieux circonuoifîns ( qu’on nommoit Vénitiens ) en 
tel cfFroy, qu’ils fe tranfporterent auec tous leurs meubles, en fille delà 
mer Adriatique nommee Realte pour y eftre à fauueté . Et depuis y édifièrent quel- 
ques maifons & édifices pour leur demeure. Ce qu’on tient auoir efté le premier com- 
mencement & origine delà fondation delà fameufe cité deVenife :ainfi nommee à 
raifon de ceux qui en furent les fondateurs, félon que M. A. Sabellic liurepremier 
Enneadç huiétiefmc, & liure premier de fon hiftoire venitienne,auec Volaterranus tef- 
moignent. Combien qu’Onufrius Panuiniüs nous afferme auoir leu en quelques bien 
anciennes inferiptions qui font à V enife, que les premiers fondemens d'icelle furent iet- 
tcZ l’an 31.de nofircfalüt. Mais Blondus a cftimeque ce fut feulement au temps qu’At- 
tila print &c ruina la cité d’Aquilee. 

Isdigertes Roy des Pcrfcs mourut en l’an vingt- vniefme annee de fon regnej 
ayant efté ( comme nous auons dit cy deuant) amy des Romains iufques à fà mort . Et 
pourcc que Marccll. Cornes tefmoigne qu’il y eut guerre & bataille donnée en ce Con- 
iùlat entre les Romains & les Pcrfcs, nous eftimons que ce fut apres que Varanesou Va- 
ranancscut fùccedéà la couronne dudit Ifdigertes fon pere : 1 e régné duquel dura ( tef 
moin Agathius ) vingt ans . Car Procopius en fon liure premier de la guerre Per- 
fiqiic tel inoignc,qu’auffi toft qu’il fe trouua eftably au fiege royal, qu’il entra auec vne gra- 
de année dedans les prouinccs de lEmpire pour y faire aétes d’hoftilité.-neantmoins tou- 
tesfois qu’il en partit bien toft deuant que d’y auoir fait aucun exploit mémorable. Pour- 
cc que l’Empereur Thcodofe enuoya vers luy en tiltre d’ambaflade fon Lieutenant és 
prouinccs d’Orient, qui fe nommoit Anatolius, qui le fçeut fi bien gaigner, qu’il rempor- 
ta vn rcnouucllcmcnt & compofition de paix, telle que l’Empereur demandoit: par 
laquelle nul des deux Empereurs ne deuoit faire baftir aucune nouuelle fortereffe fur 
les limites de fon Empire,. Mais Marccllinus monftre que ccfte paix fut refaite l’annee 
d’apres auec les Pcrfcs, par le moyen que rccitc Socrates liure fcptieûne chapitre dix- 
huiéhcfmc de fon hiftoire Ecclcfiaftiquc . Combien que Cedrcnus tient que ce fut fûy- 
uant les conditions d’vn combat fingulicr qui fut entre vn Romain & vn Perfe. Paul 
Diacre liu.i 4.dit que l’Empereur fit paix auec Varancs , afin qu’il traitaftplus gracicufê- 
ment les Chrefticns qui eftoient en fon Royaume. 

T h hodoret Eucfquc de la ville nommée Cyrus , homme de grand fçauoir 
& dodrinc, félon que fes eferits dont il a laiffe grand nombre en toutes efpcccs de 
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fciences tefmoignent, florifloit en ce temps . Auquel aulfi viuoicnt Acaflîus d’Amide 
ne, Saindt Paulin de Nola,Zenobius de Florence, Petronius de Bologne, Eucherius de 
Lyon, Brice deTours,Philaftrius de BrefTes,Euefques de grande érudition &: pieté ,Eua- 
grius, Nicephore, Profper. 
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F la. Theodosivs Av g. pour la 10. fois, & F l a. Honorivs 
|Avg. pour la 13. Confuls. 

D e v x certains Capitaines nommez Maximius & Seuerinüs ou félon ïornandcs 
Iouinus, qui s’eftoient ofez inueftir du tiltre & autorité d’Empercur en Efpagne , furentj 
bien toft apres deffaits& chaftiezde leur témérité, eftants cnuoyez à l’Empereur Ho 
noriusàRomc,où ils furent executez à mort, comme tefmoigne Marcellinus Cornes 
Dequoy toutcsfois tous les autres hiftoriens Latins qui ont efté de ce temps, ou n’en 
ont pas efté fort eftongnez, n’en font aucune mention, comme Profper &Camodore : ny 
les Efpagnols aulfi, comme Idatius & Sulpitius Scuerus,finon Iornandes,nonobftantj 
qu’ils conuiennent tous que cefte mefmc année, les Alains & Vvandales couru- 
rent & rauagerent le pais de Grenade & de Portugal auec telle licence, qu’Aetius 
(à ce qu’aucuns des precedents difent) qui auoit charge de leur faire tefte,ne fofa pré- 
senter deuant eux , eftant contraint de fe tenir au pais d Arragon . A caufcdequoy 
'Empereur le rappella,& enuoya en fonlieu vn autre Capitaine nômé Caftinus auec nou- 
uelle armee; qui fut aulfi peu hardy que fonprcdcceflcur:de forte qu’il n’ofa onques af- 
fronter l’ennemy, que premièrement Bonifacc Gouuemeur d’Afrique, Capitaine bien 
expérimenté, ne feruft aueefes légions venu ioindreà luy . Cenonobftant ilfe com- 
porta tant immodeftement & infolemmcnt enuers luy, qu’il fut caufede le faire retirer 
auec vnfort mauuais contentement en Afrique: dont fenfuiuit la calamité qui tomba 
cy apres fus l’Empire Romain. Ce que Profper & Calfiodorc difent eftre aduenu en ce 
Confulat. Mais Idatius adioufte,qu’apres le départ de Bonifacc, Caftinus pourfuiuit fi 
afprement les Vvandales, qu’il les auoit prefquc amenez au point de fe rendre, quand il 
fc voulut hazarder d’achcuer de les deffaire totalement. Car le defefpoir les fit prêdre tel 
courage à fc defendre, qu’ils le mirent auec fon armee hontçufement en routte, le con- 
traignants de fc fauuerau païs d’ Arragon: pource que la gendarmerie eftrangcre qu’il 
auoit lors auec luy, ne feit pas bien fondeuoir. A cefte caufe Saluianus Euefque de 
Marfeille liurefepticfme dugouuernementde Dieu, compare la folie & témérité dont 
ce Capitaine Romain combatit cefte fois les Vvandales, à celle de Littorius , quand il 
combattit cy apres les Gots,difànt: Non difômiliter illud etiam apud Vvandalos^adquos cùm 
in Hijpania fitospars nofira pergerct , tantâmque ad debellandos eos prxfumptionis pduciamferret , 
quantum ad Gothosrfari fuperbtx fajiu,pari exitu corruerunt . 

A H d R a n Roy de la petite Bretagne mourut, & luy fucceda fon fils nommé Bu- 
dic , qui régna vingt fix ans , au rapport des Annales de la petite Bretagne . Mais nous 
monftrerons cy apres le peu de creance qu’on y doit adioufter . Ioindfc qu’Hc&or 
Boethius en fon hiftoire d’Efcofle , tient que ledit Adrian regnoit cncores l’an qua- 
tre cens foixante vn: Et que le Royaume de ladite Bretagne ne fut commencé que 
depuis l’an quatre cens trente vn. 1 
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De l’origine &c commencement du 

Royaume d’Elcofle. 

Es Escossois fe vantent en leurs hiftoires , auoir tiré leur origine d’vne 
trouppe de Grecs & Egyptiens : lefquels meflez enfemble fe mirent fur mer 
pour aller chercher leur fortune: & furent premièrement portez en Efpagne, 
où apres auoir fait quelque fejour , reprindrent la route de Septentrion. T el- 
Jcment quils abordèrent en l’ifle de la grande Bretagne^. ansdeuant la 
natiuité noftre Seigneur : & y eftablirent leur demeure, en la région qu’ils habitent encor 
auiourd’huyj fi bien que leur regne y dura fans quelque interruption, fouz legouuerne- 
ment de quarante Rois,iufques au temps de l’Empereur Maximus, qui tua leur Roy Eugè- 
ne premier du nom en vne bataille, auec la plufpart de la noblefTe Efcoflbifê: & chafia con- 
fequemm ent tout le relie de leur païs : tellement que force fut aux Vns de fe retirer au païs 
de Dannemarc, aux autres en la Germanie, où ils demeurèrent bannis & vagabons Tefpa- 
ce de quarante & quatre ans, iufques à ce qu’ils virent les cartes fi bien broüülees par tout 
l’Empire Romain, qu’ils cogneurent qu’il yfaifoit bonpoureuxàrecouurer leur païs. A 
l’occafion dequoy il fc rallièrent fouz la conduite d’vri Ferrufius nepueu de leur dernier 
Roy Eugene. Et parles moyens qu’ils trouuercnt ^sabordèrent finablement en leur an- 
cien païs , qui cftoit lors fi mal gardé des Romains qu’il leur fut facile d’y remettre le pied, 
& d’en reprédre la pofTelfion du tout, y reftabliffant leur Royaume, dôt ledit Ftrguftus por- 
ta le premier la couronne: laquelle il défendit fojy brauement iufques à fa mort (par l'e- 
fpace de neufans) à l’encontre des Romains. Telle eftLppinion quelesEfcoffoisont de 
leur origine , & du reftabliffement de leur Royaume : félon que recite He&or Boëthius & 
autres en lhiftoire d’Efcoffe, qui rapportent aufli le retour defdits Efcoffois en leur païs en 
Tan de noftre Seigneur 4 zz. Mais les autres gens de fçauoir,& ceux qui peuuét iuger droi- 
temët des hiftoires,! 5 aduifent bië que les deriuains d’Efcofle,pour fe flatter en leur ancien- 
neté, fe font legerement fait accroire les fables que quelques fongeurs ont inuentees pour 
hiftoires bien certaines & vérifiées de l’origine , liiccelfiori & geftes de leurs anciens Rois. 
Qui cft caufe que ie n’en ay ofê charger le papier cy deuant : m’eftât propofé de n’enfuiure 
que ce que i’auray trouué confermé & au&orifé par eferitures authentiques , & par appro- 
bation aulfi de bons autheurs. Car encores que nous ayons vn tefmoignage en Cornélius 
Tacitus, au liure de la vie de Iulius Agricola , que les habitans de la Calidonie fembloient 
eftre originaires de la Germa nie, &les Silures des Hiberes ou Efpagnols : ce n’eft pas pour 
conclure qu’il ait parlé de la nation des Piétés, ny des Efcoffois : d’autant mefmement que 
Gildas les appelle nations T ranfmarines, qui commencèrent les vnes du cofté du vét Cir- 
cius , les autres de T A quilon , à harceler la Bretagne de courfcs & de voleriespar plufieurs 
années, depuis que le tyran Maximus en eut amené auecluy toute la icunefle,& toute la 
gendarmerie quelle auoit pour fa defenfe. De forte qu’il fallut auoir en fin recoursàl’Em- 
pereur,qui y enuoya vne legion,par la vertu de laquelle les Bretons furent confcruez pour 
vn temps des fafeheries de leurs ennemis. Mais quâd elle fen fut retournée à Rome, ils re- 
commencèrent à venir iouër leurs ieux accouftumez plus afprement qu’au parauant. T el- 
lement qu’il fallut aiioir vne autre legion.-la venue de laquelle les fit aufli toft retirer au lieu 
où ils faifoient la retraite de leurs proy es. Qui fut caufe que les Romains cognoiflàns qu’il 
lcroit trop pénible & fafeheux à vne armee de faire fouuét telles venues & allées pour des 
brigadeaux, vagabôs,fuyars & mal-adroits à la guerre,enfeignerét aux Brctôs la maniéré 
de fe défendre eux-mefmes par les armes, & de fortifier leurs villes. Et puis auant que par- 
tir, pourncplus retourner, leur firent redreffer &rcmparer le mur qu’on auoit autresfois 
efleué, par lequel les ennemis fouloient fe ietter dedans les prouinces que tenoient les Ro- 
mains en la Bretagne. Pour tout cela neantmoins les Efcoffois & Pi&es ne furet retardez 
ny empefehez d’aller reuoir les Bretons pourlatroifiefme fois: &de defchargerlcurtem- 
pefte plus furieufemët fur eux qu’ils n’auoient encores fait, apres auoir trouue fi peu de re- 
fiftance à la defenfe du mur, qu’ils l’eurent incontinent ietté par terre : dontles côplaintcs 
& gemiflemens furent portez par vne lettre au Capitaine Ætiuspourla;.fois ConfuLQui 
eft pour] 
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eft pour monftrer que deuant letroifîefme Confulat d’iceluy , les Piétés ne les Efcoflois 
n’auoient encores planté leur demeure dedans l'Angleterre, D’autant, comme tcûnoi- 
gnent aufli auecGüdas Beda, P. Diacre liure 14. Ado & autres, quà toutes les fois que 
les légions Romaines allèrent au fccours des Bretons contr’eux , ils les contraignirent de 
repafler la mer,eftant leur retraitte en l’Hybernie. T ellemét que Gildas appelle eri vn en- 
droit les Efcoflois Hybemiens: & Beda femblablcment au commencement de Ion hi- 
ftoire Ecclefiaftique : dont on peult aufli conclure qu’ils faifoient alors leur demeure en i- 
celle. Ioinél que Claudianus en fes poëfîes à l’Empereur Honorius nous tefmoigne,qu'eI- 
leeftoitialeurpatriedésletempsdel’EmpereurValentinienprcmicr, fouz lcquclilsfu- 
rentfubiuguez parTheodofius Lieutenant d’iceluy. Quant à leur Roy, ie n’oferoispas 
nier qu’ils n’en ayent eu, ou pour le moins commencé d’en auoir, quand ils fe voulurent 
efmouuoir contre les Romains: pource qu’ils ne fefiiflent peu conduire ny faire ade de 
gens de guerre,fans auoir quelque chef. Ioinét que Beda leur donne vn Roy qu’il rlonnne 
Reuda,quand ils entrèrent premièrement en la Bretagne. Et puis Paul Diacre tefmoigne 
que la première légion Romaine , qui alla au fecours des Bretons contre les Efcoflois, fut 
enuoyee par l’Empereur Honorius. C’eft vn aduertilfement quccenefutgueresloin du 
téps que les hiftoires d’Efcofle ont noté, que les Efcoflois commencèrent ou recômence- 
rét troubler l’Angleterre, &c à fepouuerner par Rois.Parquoy ieferay moins de difficulté 
cy apres de les enfuiure, en ce qu elles reciterôt des affaires de leurs R ois , & de leur natiô. 

V n Synode fut aflemblé celle annee en la ville de Hippo par fainét Auguftin Euefque 
d’icelle contre les Arriens. Enuiron lequel temps aufli, ou quelque peu auparauant, il pu- 
blia fes liures contre les Pelagiens,eftant incité à ce faire par le Pape Boniface. Profper, 
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Fla. Asclepiodotvs, & Pritextatvs Marinianvs, Confuls. 

Honorius Empereur d’Occident, ayant atteint la 3 9. annee de fon aage, & le 18. de fon 
Empire,auecu. mois & 10. iours , mourut le ly. iour d’Aouft en la ville de Raucnne, fans 
laifler aucuns enfans. Au moyen dequoy l'Empire fembloit deuoir reuenir auieuneVa- 
letinian fonnepucu,fils de feu Conftantius Cefar,& de fâ foeur Plâcidia : mais pource qu’il 
n’eftoit lors aâgé que de cinq ans, vn nômé Ioannes, qui n’eftoit que fon maiftre Huilfier, 
les autres difent fon premier Secrétaire , fofà par le confentement ou conniuence de Ca~ 
ftinus Coronal de la gendarmerie, mais fans lapermiflîon de l’Empereur Theodofê, in- 
ueftir de la dignité Impefiale d'Occident. Et fe mit fi bien en poind de la défendre, qu’il 
fe maintint en icelle l’efpaee de deux ans & de quelque peu plus de deux mois. Profper, 
Marcell.Comes,Socratcs liu.y.chap, 11. Cafliodore,Iornâdcs. Combien que Procopius 
luy donne cinq ans , déclarant qu’il fut Prince iufte , vertueux, débonnaire , & nullement 
tyran, cruel , ny auare. : pour toutes lefquelles vertuz toutesfois il ne peut en aucune fa- 
çon induire l’Empereur Theodofe par fes prières & foubmifliotts à confermer & approu- 
uer fon faiâ : d'autant que la Princefle Placidia fa tante s’y oppofoit pour le ieune Valen- 
tinian fon fils,auec lequel elle s’eftoit retirée dés le commécement de cefte annee àCon- 
ftantinople: pource quelle fevoyoit eftre tombée en mauoaife opinion enuers l’Empe- 
reur Honorius fon frere, pour quelque foupçon qu’il auoit cogneu quelle complotoit a- 
uec fes ennemis,contre fon eftat. Qui fut caufe qu'il inftitua le Capitaine Ætius grâd Mai- 
ftre defonPalaiSj&l’enuoya vers les Huns pour cotra&er alliance auec eux enfon nom, 
afin qu'il fuft fecouru de leurs moyens à derendre fon eftat. Grégoire de T ours, 
Agelmond premier Roy des Lombards fut occis en vne bataille par les Bulgariens. 
Au moyen dequoy Laamiflio fon fils qu’il auoit engendré en vne côcubine luy fut fubro- 
gé : lequel régna en la Rugilandie l’efpace de trois ans. Profper, P. Diacre. 

Boniface Euefque de Rome mourut ( au rapport d’Onufrius ) le i4-iour cfO&obre. 
Et apres que fon fiege eut demeuré vacquant i’efpace de 9. iours, Celeftinus r. de ce nom 
fils d’vn Prifcus citoyen Romain, fut efleu le i4.iour de Nouébre,pour gouuerner l’Egliie 
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Rcrfttaihe apres luy . Ce qu’il fit,au copte du mefme autheur,par l’efpace de B.ans^. mois, 3. 
iours. Ce Celeftin cft celuy,à qui l’Epiftre, qui entre les a&es dü Concile de Carthage fut 
cnuoyee : ou il cft reprins de ce qu^il fut le premier qui adiouftat foyaux mçnfonges d’vn 
certain Appiarius(fans feftre informé de l’Eglife,par laquelle il auoit efté excômuniéjlere- 
ccut & admit à la cômunion,contre l’ordonnacedc tous les anciens Canons , luy donnant 
faueur,pourcc qu’il auoit eli recours au fiege Romain. Et puis l’admônefte de n’eftre point 
vne autre fois fi prompt & foudain à vfer de telle façon de faire enuers ceux qui aurôt efté 
excommuniez des Eglifes d’Afrique, & qui Voudront auoir recours à fEglife Romaine: 
d’autant que cela contreuient aux déterminations du Concile de Nicee, & des anciés Pe- 
res.Finalemcnt eft exhorté derechef de fedeporter de telles maniérés de faire, qui ne peu- 
uent qu’introduire orgueil & ambition en l’Eglife,au lieu de fimplicité & d‘humilité qui y 
font requifes» Au demeurât Profper efcrit que fans luy les conuëticules & aflcmblees des 
Manichéens, qui s’eftoient iufqücs à la io. annee de l'Empire du ieune Theodofîus occul- 
tement & clandeftinement maintenues à Rome, furent par Leon Diacre defcouuertes,& 
la turpitude de leurs herefies diuulguee j fi bien qu’ils furent condamnez, & leurs liures 
bruftez. Vincëtius Lirinenfis déclare femblablement qu’il efcriuit aux Preftres des Gaules» 
où il les arguoit de tolérer trop lafchemët aucunes nouueautez prophanes , que quelques 
Vns introduifoiét en leur Eglife,difât ces mots: Definat, fi ita res eft, inceffere nouitas vctuJUte. 


Du Monde. 4330 

| Papes. 

I 

| R. des Vvifigoths. 

9 

De Rome. s 1173 

E.d Orient. 

17 

| R. des Oftrogpths. 

9 

De Iefus Chrifi. 4x4 

| E.d Occident. 

I 

| R. des Vvandales. 

*4 

Indiftton. 7 

R. dePerfie. 

4 

| R. des Lombards. 

£ 


J R. des François. 

î 

R. des Efcojjois . 

3 


Fla. Victox, & Fla. Castinvs, Confuls. 

Thbodose Empereur d’Orient, ayant mis fus vne grande armee contre Iean oecu- 
patcur del’Empire Occidental, créa foncoufin Placidius Valétinianus Cefàr, & l’enuoya 
auec fa mere Placidia,accompagné de fon armee, fouz la côduite du Comte Ardabure,vn 
de fes principaux Capitaines, & de fon fils Afpar: lefquels penfans furprédre facilement le 
Tyran dedans Rauenne où il fe tenoit , s’aduiferent que AÎpar feroit marcher par terre par 
la coftc de la Dalmatie,iufques au pais d’Aquilee : & qu'Ardabure môteroit fur les nauires 
our venir aborder par mer à Rauenne; comme il fit : mais la tépefte fut caufe quil n’y a- 
orda en telle façon qu’il s’eftoit propofé.Car eftans fes vaiffeaux diffipez, il tôba entreles 
mains des foldats du T yran;lequel en luy faifant vn traitement d’amy pluftoft que d’enne- 
my,s auança l’occafion de fa ruine par luy. Cepédant l’armee de Valcntiniatt entra dedâs 
la ville d’Aquilee, & fe fortifia dans icelle. Auquel temps ledit Iean fe voulant ioindre l’A- 
frique^ aüoit enuoy é vne armec,qui fut repouffee par le Comte Boniface. Profper» Mar- 
cellinus Cornes, Socrates liu. 7. chap. 14. Nicephore,P. Diacre. 

Vtacvs Roy des Alains en Efpagnc, fut en ce temps deffait & occis en vne bataille, a- 
uec grand nombre de fes gens par Vvallia Roy des Vvifigoths: de façon que ce qui refta 
d’ Alains, fut contraint de fe mettre en la prote&ion des Vvandales.Chroniq.anciéne des 
Vvifigoths. Ce que les autres ont rapporté cy deuant. 

I v l 1 a n Euefque d’Atenelenfe maintenoit & publioit en ce temps nierefie de Peîa- 
gius. Mais Leon Diacre de l’Eglifc Romaine (qui hit depuis Pape)s’oppofàfîvertueufe- 
ment à luy par fes eferits, qu’il le fit taire. Profper. 

Iean furnommé le Grammarien,4i .Euefque d’Antioche, gouucma fon Églife 18. ans» 
apres le trefpas de Theodotus,qui l’auoit adminiftree 36. ans. A la fin defquels Theodoret 
Hiftoriographe qui viuoit en ce temps, finit fon hiftoirc Ecclefiaftiqùe , comprifc cnfixli- 
ureSjContenant les chofes aduenuës en l’Eglife en l’efpace de 10 j. ans. 
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Fla. Theodosivs A v g. pour la ii. fois, 8 c Fl a; PLAéimvs Valen- 
tinianvs César, Confuls. 

Estant l’armce dudit Valétinianus arriuee eh Italic,pourcc q le Tyran fe dcffioit peii 
d’icelle, Ardabure fit fecrettemét aduertir Afpar fon fils du moyé qu’il y auoit de le prédre 
au dcfpourueu.Lequel fut fi heureufemét exécuté, que Afpar entra fans cmpcfchemét de- 
dans R.auenne,& y trouuant lVfurpateur de l’Empire, l’enuoya à la Princefle Placidia,qui 
le fit cruellement mourir. Ce qui rut la fin de cefte guerre 8c la façon par laquelle l’Em- 
pire d’Occident reuint fans plus grand effort au ieune Valentinian, quiprintau moyen 
de ce le nom d’Augufte, par le confcntement de l'Empereur Theodofe, fouz lequel il c6- 
manda en Occident iufqu’àfon trcfjpasl’efpace de 19. ans, y. mois, 3. iours, apres auoir èn- 
uoyé Caftinus en exil, conuaincu d’auoir trop fauorifé le tyran defunét . Mais il pardonna 
à Ætius , en confideration de ce qu’il auoit efté caufe de faire retourner les H uns en leurs 
païs, qui venoient au feruicç de Iean, fans auoir fait mal à l’I talic : ainfi qu’il auoit cfté aü- 
theurdeles y faire venir. Tellement quil fut enuoyédeflorsenlaGaulc,oùlcs cartes c- 
ftoient grandement brouillées, à loccafion des troubles d’Italie. Qui auoient incité les 
Vvifîgots d’entreprendre (ùr les limites de l’Empire : à caufe pofïible qu’ils ne f eftimoient 
cftre tcnuz d’aucun accord auec lVfurpateur del’Empire. Tellement que leurarmeefe- 
ftoit allée camper deuant la ville d’Archillas (ainfi l’appelle Profper,maisla Chtonique 
des Vvifîgots ait que c# fut la ville dArles) laquelle ils battirent de grande furie, iufques à 
ce que 1 arriuee d’ A etius les fit leuer hôteufemêt leur fiege, apres les auoir lourdemét bour 
rez en vne alarme qu’il leur donna: eftât comme on cognoift par les F piftres de Sidonius 
Apollinaris accôpagné d’Auitus patrice&Senateur d’Auuergne en cefte entreprinfedaql- 
lcie ne penfe point feftre faite fouz le RoyThcodoric ,ainspluftoftfouz le Roy Vvallia. 

AtîIcvs Euefque de Conftantinoplc mourut en la zi. année de fon Epifcopat.Au 
moyen dequoy Syfinius luy fut apres vne grande contendâce fubftitué le dernier iour de 
Feurierdel’anenfuyuant: tellement qu’il prefida vnan, 9. mois, 25. iours. Socrates liu.i, 

Av mefîne temps Iuuenalis fut ordonné Euefque de Ierufalem, où il prefida jç.ans. 

Les Goths occuperét cefte annee félon P. Diacre aucunes villes du païs de Thrace,& 
y demeurèrent l’efpace de 5 8. ans: s’eftans les Gepides 8c Auarois accommodez quelque 
peu au parauant és villes de Singidon 8c de Sirmium en la Pannonie. 
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Fla. Theodosivs Ave. pour la «.fois, 8c Fla. Placidivs Valenti- 
n 1 a n vs Av g. pour la z. fois, Confuls. 

S o v z lefquels Félix fut fait maiftre de toute la gendarmerie impériale d’Occident. 
Càstinvs prit à tel defpit defe voireftre condamné à exil, qu’il entreprift de s ci) 
venger fur l’Afrique par le moyen d’vnearmee qu’il y fit pafler, l’ayant facilement aflèm- 
blee au moyen de la dignité qu’il auoit eüe. Mais il fut lourdement repoufle par le Comte 
Boniface , félon qu’il fe peut cognoiftre d’vne Epiftre qu’il en efcriuit à S . Auguftin . Mais 
d’autant que ce fait luy augmenta fa gloire 8c réputation, d’autant auftî luy fufcita-il d’en- 
uic 8c de ialoufie enuers le Capitaine Ætîus, qui vint à craindre qu’iceluy rien entraft en 
plus grand crédit 8c authorité enuers le ieune Empereur 8c fa mere, 8c que le ficn en fuft 
plus reculé 8c diminué. Tellement que pour preuenir ce danger, il imprimafauflernent en 
l’opinion de l’ImpcratricePlacidia,quiceluy fe préparait àfairefeigneurde l’Afrique. Et 
puis aduertit Boniface par vne autre malice, de fe donner de garde des aguets de l’Impe- 
ratrice, qui auoit mauuaife opinion de luy, 8c fedeliberoit de luy faire vnmauuais tour. 
Qui fut caufe que pour mandement quelle luy fift, il ne voulut partir d’Afrique pour aller 
vers elle. Dont il le rendit plus fufped qu’il ricftoit.Procopius,P.Diacre,Iornandes« 

Les Vvandales,violans la paix qu’ils auoient auec les Sueues, recommencèrent aies 
guerroier,tefinoin la Chronique Vvifigothe:entellefaçon, que Gondaric,ou félon d’au- 
tres Godigifcus,ou bien Modogifi 4 Roydefdits Vvandalcs,printd’aflàut la ville de Hif- 

D iij 

■ i .j i n i 1 . 1 1 ' ■ . " * 1 . r— 7 " *~ 1 . iV ** . *** — 1 


4 i Seconde partie 

palis en Efpagnc, permettant que fes gens pillaffent & faccageaffent les temples d’icelle. 
A caufe dequoy on eferit qu’il en deuint infenfé & enragé: tellement qu’il enmoürut 
lailTant deux fils, l’vn nommé Guntharic nay de légitimé mariage en fort bas aage ; & l’au- 
tre Genferich baftard, qui eftoit ja puiffant & fort adroit aux armes. OcCafion pourquoy 
les Vvandales le preferans à fon frère, luy firent prendre la coutorinc de fon pere, & fouz 
fa conduittc paflercnt l’annce enfuiuante en l’Afrique au feCours du Comte Boniface, qui 
les incita foUz beaucoup de belles promeffes contre l’Empereur . Profpcr,Caffiodore, Si- 
gebert» Idatius déclaré que Gunderic fut occis en la 4. annee, apres le trefpas d’Hono- 
rius. En laquelle auffi ilmonftre qu’Ermcngerc Roy des Sueues fut occis par les Vvanda- 
les en vengeance de l’iniure faite à faintetülalie. 

Z e t h 3. Roy des Lombars régna apres le trefpas de Zaamilfio quarante ans en la Ru- 
gilandie.P. Diacre. 

Le Concile Agathenfe cclebrc en ce temps, ordonna au n. Canon, que tous enfans 
del’Eglife euffent àicüfneren Careüne,& mefme le Samcdy , excepté le Dimanche : à 
Caufe que le Carcfme eftoit encores en liberté,& n’y auoit ordonnâce deieufiic qu’en cer- 
tains iours, comme le Lundy,& pour les gens d’Eglife feulement. 
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F la* Hverivs. & Fla. Ardaivrivs, Confuls. 

Boniface Lieutenant de l’Empereur en Afrique, fut au pourchas de fes malucillas, 
nommément d’Ætius qui l’accufoit de fe vouloir faire Empereur d Afrique,proclamé 
ennemy de l’Empire, & guerre decrctee contre luy : la charge de laquelle fut donnée par 
l’Emperiere Placidia à A. Maruotius & Gallio,Iefquels allèrent affieger ledit Boniface. 
Mais ils fe trouuerent fi loin de leur compte qu’ils furet tous deux deffaits & occis .A cau- 
fe dequoy 1* Empereur renuoya contre luy le Comte Sigifnult.Ce qui fit aufli, qu’il appella 
les Vvandales à fon fccours. Aufquels cefte occafion vint fi à propos, d'autant que les 
Vvifigors feftoient mis aux champs auec toutes leurs forces pour les gucrroier,qu’elie fut 
caufe de les hafter de pafler en l’Afrique. Au moyen dequoy le Roy Vvalliafemeit faci- 
lement en poffeflion de tout ce qu’il occupoient de pais en Efpagnc, excepté delaGallicie 
que les Sueues retindrent pour eux. Tellement que leur Roy Hermerich y régna deflors 
fefpace de i4.ans,au rapport de la Chronique des Vvifigots, qui adioufte que leRoy 
Vallia monta toüt incontinent fur mer pour aller pourfuiurc les Vvandales , mais que la 
tormente le repouffa à bort. CequeProfpcr & lornandes difent eftre aduenu cnlatrei- 
zicfme annee de fon régné, &: au Confulat de Hyerius & de Ardaburius, qui eft pour mÔ- 
ftrer que Vallia a régné plus de s. ans. Tantyaqueles Vvandales arriuez en Afrique en 
nombre de quatre vingt mille hommes, fe mcirent en poffeflion de la Mauritanie, qui 
leur auoit eftébaillcc par Boniface: & d’autant qu’ils eftoient Arriens, ils infe&crent de 
leur hcrefîe. & commencèrent de faire vne cruelle guerre aux Catholiques qui y eftoiét: 
tclmoin Viaor en fonliure de la perfecution Vvandalique.SaluianusEuefquc de Marfcil- 
Ie afferme en fon liure de la prouidencp diuine,qucla peur des Vvifigots,nela puiflànce 
des Romains ioinéleaueciccux, ne les fit partird’Efpagnc pour aller en Afrique} ains feu- 
lement le mouucmcnt de Dieu: comme ainfi foit qu’ils euffent vaincu toutes les armeés 
Romaines, qui feftoient ofees affronter à eux, & qu’ils fe fentiffent encor beaucoup plus 
forts & pluspuiffans que les Romains & les Gots enfemble. Lequel tefmoignage nous 
fait penfér qu’il n'y auoit plus de guerre lors en la Gaule entre les Romains & lesV vifigots. 
Ce qui efteonfermé par lornandes, qui dit que Vvallia apres auoirveu les Vvandales 
paffez en Afriqüc,&r réduit en là main le pais qu’ils occupoient enEfpagnefanseffufion 
de fan g , il fen reuint à Tholofe,où il reftitua aucunes des Prouinccs qu’ü auoit gaignees 
1 l'Empire Romain, fùiuant la promeffe qu’ilen auoit faite. Cependant le mefme Saluia- 
aus nousapropofévn merueilleux exemple de la iuftice &prouidence de Dieu au paffa 
ge des Vvah'dales eh Afrique, qui fe difoicnp eux-mcfmes eftre pouffez & forcez d’y aller 
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par vn mouuement diuln . Potuerant (dit-il) ergo tllic degere , nec timebant/ed ilia vtique c*Ujhs 
manu* qu<e eos ad funienda H iffanorwn flagitia iüinctraxeratietiamad vajlandam africain tranfire 
cogebat . If fi denique fatebantur non fuum ejfe quodfacerent , agi en'tm fc dittino iuffu ac ferurgeri. 

X, i s Pannonies aptes atioir depuis jo. ans cfté en la lubie&ion des H uns, furent en ccj 
Confulatregaighccs par les Romains, & réduites en leur premier eftatfouz l’obciflance 
de l’Empire Romain: ainfi que Profper & Marccll. Cornes oftt noté. Mais nous n’auons 
aucun autre hiftoriographe , qui nous explique comment cela s’eft fait : meffriement que 
les hiftoires Hongroifes, ne confeflènt point que les Huns en ayent efté deiettez, fi cc n’a 
efté de quelque partie d’icelle. 

Lovp fût ordonné cefteanrieeEuefque de la ville de Troyes en Champagne, lequel 
gouuema fon Eglife,l’e(pace de jz. anSjtefmoin Vincent de Ëeauuais. Les euefques & gés 
aodes de fon temps lauoient en telle réputation non feulement de fain&eté de mœurs* 
mais aulïi de dodrine & erüdition,qu ils l’appelloient la lumierc,& ornement desÈuef 
quesdelaGaule. 
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Fla. Félix, & El a. Tavrvs, Confuls. 

Les François feftans emparez des prouinces de la Gaule qui fo fit voifîfiesdù 
faifoient montre de vouloir palfer plus outre. A l’occafion dequoy Ætius menavne ar-^ 
mee contre eux, qui les rompit & fit retirer lors (comme Profper & Calïiodore ont noté) 
que Félix &Tauruseftoient Confuls: qui eft pour monftrerque les François aüoient ja 
mislcpiedenlaGaulcfouzPharamond. Si eft-ce toutesfois pat Ce qu’eferit Grégoire 
deToür> du Roy Clodion,qUe les François ne furent chaflez de tous points de la Gaule,- 
ains de quelque patrie feulement qü’ils y occupoienté 
V v a l 1 1 a Roy des Vvifigots apres auoir veu les Vvandales fortis hors d’Èfpagne,f 
ftoit retiré à Tholofe, où il fut fürpris d’vne longue maladie, de laquelle il mourut ayant a- 
cheuéla ij.annee de fon régné, comme tefinoigne Iornandeà.Car il dit qu'il cftoitert 
icelle, lors que les Vvandales pafferent. Ce qui nous fait entendre, que c’eft le vray temps 
qu’il a régné, & qu’il rie fe faut atrefter aux trois quequafi tous les autres luy ont vou- 
lu donner ^ Tant y a que fon fuccefleurfût Theodoric ou Thierry, nommé par Grégoi- 
re de Tours Theudo, par Ifidofe, Theudore, & par IdatiUs Théodore: lequel fut eflefi] 
du contentement de tous les Vvifigots pour les bonnes parties qui eftoient en luy, tant 
ciuilesque militaires . Le règne duquel fe troüue auoir duré vingt trois ans, & non 
[comme les autres ont compté 33. 

Du régné des Huns en 

la Pannonie. 


É s tiùfls feftâs laiflé gouucrnet iufques icy pârDücs,efiimerent que Ce feroit 
pourleprolfit & maintien d’eux & de leur republique d’eftre réduits fouz le 
i gouuernement d'vn Roy. Tellement que tout bien confideré,ils efleurentee- 
)?ftc année (qui eftoit la vingt huid de leur arriueeen Ja Pannonie) Attila pour 
leur premier Roy, qui eftoit au paraoafit l’vh de leurs Ducs, frere de Buda, & fils de Ben- 
dcgus(ou félon d’autfcs)de Mandulchus,aagé lors au dite d’aùcùns de rionâte ans.Ce que 
toutesfoisfcmble eflongné de verifimilitude . Mais tant y a qu’on tiefit,qû’il fut choify 
entre tous les autres pour eftre cognu homme de grâd coeur, courageux, vaillant, bien in- 
ftruitaufait dc la guerre, & fur tout ambitieux & cupide de regner &deguerroier. Ce 
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que Tes gens defiroiët le plus en luy.T ellcmét qu auflî toft qu’il luy fut permis de prédre le 
nom de Roy, il fe prit à intituler (afin de fc rendre plus redoutable, non feulement aux fiés, 
mais auflî aux nations eftranges) Roy des Huns, Mcdes,Goths& Daciens, Terreur du 
monde, & fléau de Dieu . Puis commença à guerroyer les Moefies,la Thrace , 1 ’Achaie la 
Macedone & Illyrie: ofantbien encore entreprendre fur la Germanie, de laquelle il fit 
tant par fes liberalitez & promeffes, qu’il fit laifler leparty des Romains à Tctric ou Die- 
tric de Veronne , & à la plufpart des Princes Germains, pour fe venir rendre à fon feruice; 
&puis le conftitua fon Lieutenant fur toute fa gendarmerie eftrangere: S elon que recitent 
Bonfiniusdec. i.liu.j.defon hiftoire P annonique, Abraham Bafcka, Nicolaus Olahus, 
Michaël Ricius,& V olaterranus en leurs hiftoires de Hongrie. Aucûs defquels toutesfois 
rapportent le commencement du règne dudit Attila à l’an 401. les autres à ccfte annee. 

E n laquelle auflî Socrates recite en fon hiftoire Ecclefiaftique,que les Bourguignons 
quieftoientreftez en la G ermanie, deffirent l’armee des Huns qui les guerroioient incef- 
famment, ayans tué leur Roy Hortarefurle champ, en vertu de ce qu’ils feftoient lait 
nouueilemcnt baptizer en la religion Chrcftienne par vn Euefque Gaulois . Mais ie croy 
que ceft autheur Grec a efté mal informé des affaires d’Occident . Car il ne femble qu’il 
y euft plus lors aucuns Bourguignons en la Germanie . Ioint que toute leur nation feftoit 
delongtempsauparauantaddonneeàrherefie Arrienne. 

E s t a n s Synnius Euefque de Conftantinople décédé le lé.iour de Décembre de l’an 
precedent, Neftorius natif de la Germanicic en Syrie fut 3. mois 15. iours apres efleu pour 
gouuerner la mefme Eglife, apres luy, en faueur de l’eloquence & fçauoir de bien dire qui 
eftoit en luy . Qui le fit entrer en vne telle prefomption de foy-mefme, qu’il ofa mettre en! 
auant vne pernicieufe herefie, par laquelle il maintenoit que Iefus Chrift n’auoit apporté 
à fa naiflance qu’humanité,& qu’il f’eftoit apres acquis la diuinité par fes mérites. Pourtât 
que le nom de mere de Dieu ne conuenoit point à la vierge Marie, félon que tefmoignent 
Profiter & Marcellinus Cornes. Contre laquelle herefie fefleua Cyrille Euefque d’Ale- 
xandrie,homme de grand fçauoir, & la réfuta fort d o élément. 
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F la. Florentinvs,&Fla. DiOnysivs, Confuls. 

Apres que Fia. Fœlix fut efleué à la dignité de Patrice, Ætius fut fait Coronal de la 
gendarmerie Romaine en occidét. Qui fut auflî lors que les amis du Comte Boniface ayât 
faid cognoiftre fon innocence à l’Imperatrice Placidia^c remeirenten la grâce d’icelle. 
En faueur dequoy il fe voulut mettre en deuoir de renuoier les Vvandales, qu’il auoit fait 
venirfouz promefle de leur laifler vne partie de l’Afrique, pour y faire leur demeure & 
refidence; mais ils en furent fi defpitcz, qu'ils fe tournèrent contre luy 8d ayants deffaid 
en vne grofle bataille, l’allèrent enfermer & aflîeger en la ville d’Hippo,où ils ne firent rié: 

C L o- ' r» T r I • . , r- 


1 4. Procopius liu. 1 .d e la gu erre V vandalique 
E s t a n t S les Eglifes d’Angleterre, & d’Hibemic infedees de l’herefie de Pelagius, 
fallut que les Euefques des Gaules (ainfi que tefmoigne la Chronique d’Iüon) efleuflfent 
Germain Euefque d’Auxerre, & S.Loup Euefque de Troycs , qui eftoient lors les plus re- 
nommez delà Gaule en fçauoir & en faindeté de vie, pourpaflferen Angleterre : où ils 
proffîterent fi bien par leur dodrine,quclesdefuoicz furent ramenez à la droite voie, & 
le pais nettoié d’erreur.Ce qui fe fit telmoin Profper en ce Confulat. Autres ont eferit que 
la Bretagne ne fut pas feulement nettoiee de l’herefîe Pelagienne en ce voiageparfaind 
Germain, mais auflî deliuree par iceluy mefme du danger & des maux que les t icoflois & 
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riflci Qui fUt caufe aüffi qu’Ætius r appella la légion R omaine qui eftoit à la garde de Bre- 
tagne, eftimant que le mur qui fermoit la Bretagne contre la venue des ennemis, feroit 
fuffifànt de la preferüer eoritr eux , apres qu’il eut commandé aux Bretons de le redreffer , 
ainfi qu’il auoit eftê autresFois par l’Empereur Seuerus. 

Geste anncequife rencontroitauecla4i87.de la création dtimôde, félonie compte, 
des Iuifs, & 738»du nombte des contrats, mourut Rabbi Afc Iuif, qu’on dit auoir efte le : 
dernier des dodeurs qu’ils app.ellët T annaim,& le premier de l’ordre de ceux qu’ils ont ap- 
peliez Amor-haim : pource qü’il Fut le premier auec vn, autre Rabbi Hina, qui commençai 
de compiler &affembler des efcripts& traditions de leurs anceftres cefte partie du Tal- 
mud Babylonique ou Dodrinal des Iuifs, qu’ils appellét Ghemeta : mais il le laifta iiripar 
faid par fa mort. A caufe dequoy fes difciplcs & fon fils R. Mar le pourfuiuirent & rend! 
rentacheué & accomply enuiron 79. ans apres, comme tefmoigne la grande Chroni- 

3 ue des Iuifs, intitulée Cederolam. Or fi le temple de Hierufalem fut ruiné par Titus , l’an 
cia Création du mode 3819. félon les Iuifs, & que cela foit aduenu en la 71. annee de no- 
ftre Seigneur, comme nous auons môftré cy deuant, le trefpas de R. Afe ne peulteftre ad- 
uenu que cefte annee. D’autant que l’herefie des Pelagiens trauailloit les Eglifes d’Occi- 
dent : d'autant aufli celle de Neftorius troubloit celles d’Oriét , quelque effort que Cyrille 
Euefque d’Alexâdrie feift de s’y oppofer. Tellemét qu’il en efcriuit au Pape Celeftin à Ro- 
me,pdur l'inciter d'vfer des moyens qu’il deuoit contre icelle, & contre fon autheun 
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Tüeoüosivs Ave» pour la 13» fois, & Valentin i an vs, pour la ttoifiefj 
'me, Confuls. 

: L e Patrice Félix eftant cônüaîncü d’aüoit machiné quelques nduuelletéz contré i’Em- 
'pire , fut mis à mort en la ville de Rauenne. Marcell. Cornes. 

Les Pides 6 c Efcoffoiss’aduifâns des empefchemensqueles Romains aùoientcn Gâù- 
Je,viridrent derechef tempeftet l’Angleterre : d’autant mefmement qu’Ætius en auoit re- 
tiré la légion que l’Empereur Hoilôtius y auoit cy deuant enuoyee. A caufe dequoy les 
Bretons demandèrent fecoürs àÆlius,qui leur enuoyavne légion, laquelle repoüffa les 
Pides aüec grand meurtre, & tant qu’elle nit en Bretagne elle tint les Bretons en feureté. 
Mais quand Ætius l’eut rappelle® en Gaule, & icelle (comme aucuns difent) diftribuee 
pour la garde de Sens, Paris & Orléans, en laiflant vne autre fouz la charge deSebaftieh 

{ >our l'Efpagne Tarraconnoifc, employant le refte contre les Bourguignons & Vvifigoths: 
es Pides ehtendans le rappel de cefte légion, vindrent derechef piller & rauagcrlepaïs 
Ide la grande Bretagne» Qui fut caufe que l’Empereur Valcntinian commanda à la mefme 
légion de repaffer la mer , fouz la conduite de Galien Rauennois , où elle rembarra les Pi- 
des 6 c Efcolfois de fi bonne façon, qu’ils n oferent rcuenir molefter les Bretons, tât quelle 
futaueeeux» 

S. A V g v s T I N Êüefqüe d’Hippo mourut lé i8< iour d’Aouft, en l’aage de 7 6. ans, lors 
quelesVvandales tenoient ladite ville afliegee : laquelle leur fut rendue vn mois apres» 
Cefaindperfonnage a cfté à boridroid nommé entre les quatre premiers Dodeurs de 
rEglife,commcceluyquiefteftimédetousauoireftéleplu$aigu &i dode eh Théologie 
de tous les anciens. . , , 

Nejtomvs fut aüec fon hetefïe condamné 6 c anathematifé par le Pape Celeftin à 
Rome, aptes qu’il eut à ceftefin fait aftèmblervn Synode de plftfieurs Eucfques d’Italie: 
par l’ordonnance defquels il fit fçauoir audit Neftorius , que s’il ne fe deportdit de fon er- 
reur dedans dix iours aptes ceft aduertifTemét receu, qu’il le retrâcheroit de l’Églife, don- 
nant charge à Cyrille Euefque d’Alexandrie de faire ceft office pour luy. Et pource que 
Neftorius fit peu de cas de toutes ces menaces 6 c cenfures,& qu’il ne cefla de troubler l'È- 
glifedcConftantinoplcdefesfadions, lEmpereùrTheodofc fut àl’inftanccd’vnBafile 
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Archimandrite, perfonnage fainift, incité de faire de fon autorité & puiflànce affembler 
vn Concile general à Ephefe , pour en iceluy examiner & iuger la do&rine de N eftorius. 
Tellement qu’il fut, par le mandement d’iceluy, publié pour l’annee enfuiuant. Marcelli- 
nus Cornes, hiftoireTripartite. 
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Anïcivs Bassvs, & Fla. Antiochvs, Confuls. I 

L’armee que l’Empereur Theodofeenuoya en Afrique foüz la conduite du Comte! 
Afpar au fecours de Boniface, fit fi mal fes affaires quelle fut deffaite & mife en route pari 
les Vvandales. A l'occafion dequoy Afpar fut contraint fc retirer à Conftantinople : mais! 

( «oniface s'alla rendre à Placidia en Italie. Ce qui donna moyen aux Vvandales d’agran-J 
■ leur Empire en A frique. Procopius. J 

Estant Pharamond paruenu au bout du période delà vie, il laiffa la fecceflio defon 
:at à fon fils nômè par Sidonius Apollinaris Cloion, ou Clogion , & par les autres Clo-I 
on: à quiils ont donné le furnom de Cheuelu, pource qu’ils eftiment qu’il fit porter aux! 
ançois longue cheueleure en ligne de liberté, afin de les dilcemerd’auec les Romains,! 

1 (comme d’autres modernes fe perfuadent) qu’il ordonna que nul de là en auât ne por-| 
ft la longue cheueleure, qui ne fuft du fang Royal. Mais nous auons ia cy deuât demon-| 
ré par Grégoire de T ours,quc s’il y a eu des Rois François deuant Clodion, qu'ils furent! 
rnommez premier que luy. Tant y a cependant que nous ne fommes pas gueres plus afi-l 
urez du temps qu’il a cômencé de regner que de fon predeceffeur : pource qu’aucun des! 
rciens hiftoriens qui ont vefeu deuant la milliefine annee de noftre falut, ne l’a expreflè-l 
lent déclaré : &que ceux qui ont efté depuis, n’en font d’accord. Car nous auons vnej 
Chronique non imprimee/aite enuiron l’an 1010. qui l’attribue à l’an 415. d autres à 417. J 
lais noz Chroniqueurs & Annaliftcs le rapporter quafi tous à l’an 430.OU 451. à l’opinion! 
efqucls nous nous accommodons d’autât plus volontiers , que le cômcncement des zo. 
nnecs que Ado & Aimon luy ont compté pour la duree de fon régné, ( encore que Sige-I 
ertluy endonne 18. feulement) fetrouueiuftementefcheoir en l’vne de ces années là: en 
eceuât le mclme nôbre d’annees qu’ils ont compté pour les fucceffeurs Rois d’iceluy iuf- 
[ues à Clouis., Cependant nous auons tefinoignage de luy en Grégoire de Tours, qu’il! 
ut vn tres-noble & profitable Roy en fa nation,qui habitoit le Chaftel de Difparus , és li-J 
nites des Tongres: (qui font, félon que nous auôs déclaré cy deuant,auiourd’huy les Lie-I 
reois & Brabançons) d’où voulant accroiftre fon Royaume , il depefeha certains efpions 
jour aller recognoiftre l’eftat de la ville de Cambray,& du pais circôuoifin : ôf puis à leur 
apport il fe vint foudainemét emparer tant de la ville de Cambray que de tout le pais qui 
entre les riuicrcs de l’Efcault & la Somme : où font auiourd’huy les villes de Mont, Va- 
enciennes, Cambray, & la foreft diète anciennement Charbonnière, apres auoir fait vne 
grande dcfcôfiture de Romains qui fe voulurent oppofer à luy : comme tefmoignét auec 
le melme Grégoire Ado, Aimon, & tous les plus anciens hiftoriens que nous trouuons a - 
uoir fait métion de luy. A caufe dequoy Sidonius Apollinaris en fon Panégyrique dédié à 
l’Empereur Maiorianus, déclaré qu’il paruint iufques au bourg Helene ou Hçdene, qui c- 
ftoitaupaïs des Artefiens^equcl auons eftiméèftreauiourd’huy Hefdinjpar ces vers, 
—pojt temporeparuo 

Pugnajhs pariter Francis } quà Cloio patentes • 


; f 1 iÀl'Jil LÎJil Mi. '-1 


Çlaudebant angujia vias, arcûque fubaElum 

Vicum Hedenam ( ainfi lifent les vieils exemplaires au lieu de Helenam ) fbmenepe fi- 
mul fub transite longo 

^irtm fuppoftiu trabibm tranfmiferat agper^ (ÿc. 

Mais il fcmble que Clogion fut inuité de faire ccfte entreprinfe fur l’Empire Romain , à 

l’occafion 
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l’occafion des grades affaires que les Romains auoient en Afrique, & des troubles d’Italie, 
Or s’il commença de regner cefte année ou la precedente, ce ne peult eftre luy qui fut def 
fait par Ætius, & contraint repaflerle Rhin. 

Ferg vsivs &Durftus fon frère, Rois d’EfcofTe , apres auoir longuement guerroyé 
les Bretons, s’oferentprefenter en bataille deuant Maximianus Gouuerneur d’Angleter-J 
re pour les Romains : mais ils furent miferablement defeonfits & mis à mort, Au moyen 
dequoy tout le refte des EfcofTois euft peu eftre exterminé ou chafte hors de la Bretagne, 
fi le vainqueur euft voulu pourfuiure fa vi&oirc. Mais les affaires qui luy furuindrent d’ail- 
leurs^ l’inciterent à faire paix auec eux, à la charge de fe contenir d’orel'nauant en leurs li- 
mites/anspluserttreprendrefurlesmarchesdesRomains. Au moyen dequoy les Efcof- 
fois fe rallians,efleurent pour leur Roy le fils deFergufîus, qui fe nommoit Eugène : lequel 
Hedlor Boethius liu. 7. de fon hiftoire d’Efcofle dit auoir régné 50. ans. Mais les autres hi- 
ftoriens monftrent que le Roy qui regrtoit fur les EfcofTois l’an 44 i.s’appelloit Reuda.Mais 
s’il a efté quelque chofe de la defraite de ce Fergufius & de les EfcofTois, il femble quelle le 
fit par la légion qu’Ætius renuoy a en la Bretagne. 

Gensekich, délirant que le Royaume des Vvandales dcmeûraft à luy fcul, trouua 
moyé de faire mettre à mort fo frere Gütharic, à qui la courône apparrenoit legitimemét. 

Av 3. Synode general alfcmblé en la ville d’Ephefe,où fe trouucrcnt zoo.Euefquesftef- 
moinProfpcr &VincentiusLirincnfis) furent condamnées les herefies tantdePclagius, 
que de Neftorius : & condud que Iefus Chrift eftoit vne feule perfonne en deux natures; 
enfembleauifi q la vierge Marie pouuoit eftre deuëment appellce mere de Dieu. Les a des 
dudit Concile monftrent qu’il fut commencé dés l’an prccedent.Tant y a que Neftorius y 
fut aufli excômuniéjdepofé & enuoyé en exil le 19. iour de Iuin. Ft vn nômé Maximianus 
creéleij.iourd’O&obreenfonlieUjlcquel prefida 1 . ans,y.mois,i9.iours.Marcell.Com. 
Niccphore.Palladius premier Euefque des EfcofTois fut enlamefmc atrnee (tefmoin Pro- 
fper,Vincétius Lirinenfis, & Marianus Scotus) choifî pour les aller côuertir & inftruire en 
la religion Chrefticnne: mais il mourut en la mefme année. A l’occafion dequoy vn nômé 
Patrice^iatif de la grande Bretagne, fut député pour fuppléer à fon default, auec vn Scge- 
tiuSjlequelpafTa enl’Hybemie pour y extirper 1 herefie Pelagienne. Sigcbert. 

Av mefme temps furent célébrez trois autres Synodes: l’vnàPamphylie & à Rome 
contre les Neftoricns : & l’autre à Antioche par l’ Euefque Iean , contre Cyrillus Euefque 
d'Alexandrie; d’autant que ce Iean fupportoit Neftorius. 
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Fla. Ætivs, &Fla. Valexivs, Confuls. 

L’empire d’Occident eftant gouuerné fouz le nom d’vnieune Empereur, qu’on 
nourriftoit mal , par vne femme qui eftoit fa merç Placidia , ne pouuoit faillir ( comme ij 
fe voit couftumierement aduenir fouz tels gouucrnemens) de tomber en vn mauuais mef- 
nage : commeil fit, quand Boniface eftant ac retour en Italie fe iuftifia fi bien enuets l’Im- 
peratricc Placidia , qu’il fit cognoiftre qu’il auoit efté cy deuant accufë à tort de trahifon. 
Et pource qu’il eftoit aduerty qu’Ætius luy auoit prefté cefte charité, ils entrèrent entçl 
difeord , que toute l’Italie fut bouleuerfec de guerre, iufqucs à ce qu’ils fcfiiffent donnez 
bataille: en laquelle Ætius fut vaincu & mis en route. Au moyé dequoy Boniface le fit dé- 
mettre & cafter de fes eftats,mais il mourut bien toft apres, laiftant fa vefue nômee Pelagia 
fort riche & opulctc,à laquelle il exhorta de fe remarier aprcsluy à Ætius, duquel il voyoit| 

3 uc FEmpire auroit befoin : pour riy auoir Capitaine fumfant que luy lors pour le garentir 
efâruine,oùilleiaiflbitpresdetomber,tantparfontrefpas que par leurs querelles: lef-.j 
quelles donnèrent vn grand moyen aux Vvandales de s’agrandir en Afrique (quoy que 
Trigetius,qui auoit fuccedé en icelle à Boniface, fit tous fes efforts de rembarrer leurs en- 
treprises aux Vvifigoths en Efpagne, & en Aquitaine aux Bourguignons delà le Rofhcj 
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& aux François de fe glifler dedans la Gaule Belgique. Blondus s’eft abufé , cftimant que 
Bonifàcc mourut de dcfplaifir devoir les maux que lesVvandales faifoient cnAfrique. 
Marccllinus Cornes, Profper, P. Diacre. 

C e l e s t 1 n 1 . Euefque de Rome mourut,felon Onufrius le 6 . ioür d’Auril:& fut l’efle- 
étion de fon fucccfleur faite le zj. iour du mefme mois, qui fe nômoit Xiftüs, natif de Ro- 
me, qui fut 3.de ce nom. Lequel Marcell.Com.& Prolpertcfmoignét auoir exercé fa char- 
ge l’efpace de 8. ans: mais l’autre n’en copte feulement que 7. &n.mois. Les Hiftoriogra- 
phes Romains recitent qu’il futaccufé par vn Preftre nôméBaflus ( qui auoit grand crédit 
à Rome) d’auoir violé vne Religieufe nômee Chryfogonis. Mais il fut reccu à s’en iuftifier 
par fermer en vne alfemblee de 85. Euefques. Tellement q l’Empereur ne voulut point que 
on en fift plus d’autre examen ny iugement:& fi enuoya ion accuiàteur en exil. Vincentius 
Lirinenfis tefmoigne qu’il efcriuit vne lettre à Iean Euefque d’Antioche , où il confermoit 
la fentence du Concile d’Ephefe contre Neftorius,difant cefte fentence en icelle: Quiafides 
vna ejl,(ju<e euidenter obtinuit^dicenda credamus, tenenda credamus. Car ce Iean là s’eft oit fait 

defenfeur de l’erreur de Ncftorius, lequel mefine il auoit emmené aucc foy apres fa depo 
fition en fon diocefe : où il l’entretenoit & maintenoit fes erreurs contre les eicrits de Cy 
rille Euefque d’Alexandrie, qui Ce faifoit lors grandement valoir à les impugner & réfuter. 
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Æ t 1 v s ayant failly d'eftre tué par aucun de fes ennemis, s’abfenta d’Italie , & fe retira 
en la Dalmatie vers les Rois de Hongrie : par l’aide & interceifion defquels il refit en fin ùl 
paix auec l’Empereur Valétinian. De forte qu’il fut rappellé & remis en fes premiers eftats 
& honneurs. Proiper, P. Diacre. 

L e Royaume de la petite Bretagne fut en ce temps fondé , félon les hiftoires d’Efcofle. 

Encore que l’herefie Neftorienne fuft condamnée, fi eft-ce que Diodorus Euefque 
de Tharfe, & aucuns autres, fe meirent en auant pour la maintenir, en la palliât fouz autres 
termes & maniérés de parler. De façon qu ils en enuoyerent quelques eicrits aux Armé- 
niens, qui furent caufe de faire aflembler cy apres quelques Synodes en Arménie. Libera- 
tus chap. 10. de fon Breuia. 
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Fla. Aspar, &: Fla. ArioBinda, Confuls. ' 

Æ t 1 v s cftant remis en fes eftats , fut enuoy é és Gaules pour les defendre contre les 
entreprises & inuafions que faifoient les François &les Bourguignons. Surlefquels Ior- 
danes dit qu’il gaigna cefte annee vne victoire. Qui fut poflible lors.que les François vin- 
drét courir mfques au pais d’Artois, iufques au bourg appellé lors Helene ou Hedene que 
on eftime cftre auiourd’huy Hedin : où Maiorianus(qui fur cy apres Empereur) Capitaine 
de la caualene Romaine fouz Ætius, chargea vne de leurs trouppes qui faifoient des non- 
ces : & l’ayat deffaite, pris l’cfpoufee auec vne partie de ceux qui l’accompagnoient : com- 
me déclaré Sidonius Apollinaris au lieu cy demis allégué, où il dit: 
illic te pofito pugnabat ponte fubipfo 
Maioranus e<jues. — 

On veult dire aulîi due les François forent fcmblablemët rechaffez lors par Ætius, ou em- 
pefehez de s cftendre plus auant. Or lors que le Roy Clodidn s’efforçoit d’empicter la 
Gaule Belgique, les Vvifigoths oçcupoient (ce dit Grégoire de Tours) tout ce qui eft 

— — - — — — delà 
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dclàla Loire, & les Bourguignons tout dclàleRhofne: nereftansplusaux Romains que 
„ ce qu’eft deçà la Loire, horfmis encore le pais Armorique (dit au iourd’huy la petite Brc- 
tagne)qui s’eftoit,au rapport de Zozimus,diftrait dés cy deuarit de l’Empire. 

Maximianvs Euefque de Conftantinople, mourutle iz.iour d’Auril: &: fut fiabro- 
gé en Ton lieuProclus,dilcipledeS.Iean Chryfoftome, qui eftoitau parauant Euefque 
deCyziedequclgouuernarEglifc de Conftantinople enuiron vnze ou douze ans. Ni- 
ccphore,Zonare. 

Philastrivs Euefque de B refte, Vincent Lirinerife Gaulois,ïean furnômé Calfian 
moine à Marfeille,& Hefichius preftre de l’Eglife de Herufalem,perfonnagçs fort renom- 
mez en feauoir , floriifoient en ce temps. Les trois premiers dcfquels efcriuircnt contre 
les hereues de leurs temps, meftnement Vincent fon liure intitulé ^4 duerfus profanai om^ 
nium htrefeon nouitatcS) lequel il compofa celle annee. Mais on dit que Calfian fut vn pcü 
entaché de l’herefie Pclagienne. 
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S o v z iefquels Scbaftien Gouucmeür d’Afrique, qui auoitautresfois clpoufé la fille du 
Comte Boniface,futmis à mort en icelle. Marcell. Cornes. 


Vvridicaz ivs Roy des Bourguignons de la Gaule, ne fe contentant point du 
pais qu’il y auoit ia empiété, entreprenoit fur les limites des Romains.A caufe dequoy Æ- 
tius luy vint faire la guerre, à fi bon efeient qu’il le vainquit en vne bataille, où furent (co- 
rne déclaré la Chronique d’Itatius)defFaits 10. mille Bourguignons accompagnez de 
huit mille Vvifigots, qui eftoient allez à leur fecours . Au moyen dequoy il le contraignit 
de demander la paix, laquelle il luy ottroya,aiantpoffible enuiedefeferuirde luy contre 
les François encontre les Vvifigots, auec Iefquels il eftoit ja en guerre, où il y fut bie toit 
apres. Mais le Bourguignon n’eut pas longuement le contentement de celle paix : pource 
qu’il fut bien toft apres occis en vne autre bataille parles Huns: Comme Profper, Calfio- 
dore & Iordanes tefînoignent . Qui cft à dire qu’il ne fut pas mis à mort à la iournee Cata- 
launique contre Attila. Combien qu’il fe trouuc vne fort ancienne Chronique non im- 
primée, qui appelle Peritius le Roy Bourguignon, qui fut enuiron trois ans apres mis à 
mort.Et croy que ny l’vn ny l’autre de ces noms n’eft le propre du Roy qui regnoit en ce 
temps furies Bourguignons, ains vn de ceux qui font nommez au Code des Ioix des 
Bourguignons, à IçauoirGifcharius ou Giflaharius,qui eft le 3. Mais le 4. Gondahanus, 
ou Gondechanus pourroit bien auoir efté occis par Attila . Ce pendant l’importance de la 
guerre precedente,& de celle qui le preparoit contre les Vvifigots, femble auoir efté cau- 
le de la paix qui fe fit en la melme annee entre l’ Empereur & les V vandales, fuyuant les cô- 
ditions de laquelle le pais de Numidie en Afrique, ou vne partie de celuy qu’ils y auoient 
conquefté, leur fut oélroié pour f*y habituer auec 1 a ville d’Hippo. Autheurs precedçns. 

A v melme Confulat l’Empereur Theodofc fit par certains Iurifconfultcs compiler 6 S 
alfembler toutes les conftitutions des Empereurs les predecefleurs, depuis le grand Coft- 
ftantin iufqu’à luy, & icelles réduire fommaircment par chapitres en vn volume, lequel il 
fit appellera caufe deluy,le CodeTheodofien,& publier à Conftantinople le 15. iour de 
Feurier,pour eftre dorelnauant obferué &mis en vfageés iugements des courts & iurifi 
diéliôs. Et pource que ladilTenfiô qui eftoit entre les Archeuefques d’Antioche & d’Ale- 
xandrie, continuoit de troubler lelditesEglifes, le mefme Empereur enuoia mandement 
à Iean d’Antioche, de fe reconcilier auec Cyrille d’Alexandrie en fouferiuant à la con- 
demnation de N eftorius . Qui fut caufe de faire remettre eux & leurs Eglifes en vnion, & 
que N eftorius eftant abandonné de tous, fut enuoié en exil : ayant veu fes eferits tellemét ■ 
condamnez par vnnouueauedid de l’Empereur, qu’il n’eftoit pas licite de les auoir, lire ! 
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ny tranicrire. Et Ton nom tellement fait odieux , qu’il fut ordonné que ceux qui vou- 
droicnt adhérer aux erreurs d’iceluy, feroient non feulement nommeez Ncftoriens, 
mais aulïï Simoniaques, ainfi quon auoit autresfois donné aux Aràensle tiltre dePor- 

^On tient aulïi que ce fut au mefmc temps, que le Pape Xifte clfont accule d auoir violé 
vnc nonnain, fe prefenta à vn Synode à Rome deuant l’Empereur^ & vn grand nôbre del 
fes Confeillers & de gens Ecclefiaftiques , & fe iuftifia par ion ferment du crime qui luy 
cûoitimpoié. 
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Sov z lefquels l’Empereur Valentinianefpoufa Eudoxia, fille de l'Empereur Theo- 
dofe. 

La guerre contre les Bourguignons,fîniefucceda celle que les Romains furent con- 
traints d auoir contre les V vifigots . Leiquels contreuenans à la paix qu’on leur auoir cy 
jdeuant accordée, faifoiét toufiours de nouuelles entreprinfes fur les villes & pais qui ré- 
doient encor obéilfance à l’Empire Et puis i’ingerent encor d’aflieger la cité de Narbon- 
ne, fi eftroittemcnt qu’ils reduifirent les habitans, apres qu’ils leur eurent fait mâger tous 
leurs viures, à l’extrtmité de fe rendre, fi l’empereur ou Ætius ne leur euft enuoié vn Ca- 

Î itainc nommé l ittorius Cellus pour les deliurer du danger delà famine &du fiege. 
.equel fit entrer quelque quantité de farine dedans la ville, par le moyen de laquelle ils 
fe défendirent encor iufques à ce qu’Auitus Sénateur d’Auuergne,eut induit le Roy 
Theodoric de leuerfon fiege, & les laififer en paix . Ainfi que nous entendons par vn 
Panegyriquede Sidonius Apollinaris, dédié audit Auitus. Et pource que cela fe fit ' tef- 
moin Profper,Calfiodore & lordanes) en ce confulat,nous cognoifions que le Roy Vua- 
lia eftoit ja décédé. 

C e pendant GenfericRoy des Vvandales embralTa l herefie des Arriens auec fon peu- 
ple :à caufe dequoy il fe mit d’vne cruelle & horriblerage à perfecuterles Eglifes Catho- 
liques d’Afrique : félon que Profper d’Aquitaine Euefque de Rezzo en la Romagne tef- 
moigne en fon Chrome. Lequel aulfi en ce mefme temps efcriuit contre le liure de Caf- 
fianus moine, intitulé de la protection de Dieu: auquel il magnifioitpar trop le liberal ar- 
bitre.Marcellinus C ornes. 


/t. des V ViJtjrotks. 


R.des Vvandales. n 


R. des Huns. < 


R . des Lombards, i z 
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Comme la guerre fe continuait contre les V vifigots en la Gaule, les Romains firent 
venir vnc grande trouppe de Huns à leur leruice,auec lefquels Profper dit qu’ils firent 
quelques heureux e* ploits de guerre fur leurs ennemis-. Mais ne luy ny autre n’ont decla 
ré quels y furent, s’il ne les faut prendre pour vnc grande & horrible defeonfiture de 
Bourguignons, qui alloient poffible au fecours d’iceux, laquelle (comme nous tenons ef- 
crit en vne fort ancienne Chronique non imprimée) futfaite celle annee par Ætius, eflât 
lçur Roy, quelle appelle Peritius occis fur le champ auec vn nombre inellimable des 
'iens.Dontil fepourroit faire que c’eft le Gondicarius, qui fut comme a eferit Profper 
occis par les Huns, lefquels i’eftime eftre ceux quelc Comte Littorius auoit fait venir au 

feruice 


Vu Monde. 

4 'M 

| Papes. 6 

Ve Rome. 

1188 

| E. d' Orient. 30 | 

VeJefuaChriJl. 437 

E.d Occident. 12. | 

IndiSlion. 

T 

R .dePerfe. 17 | 

| . R.des François .y j 


Digitized by 


de la Bibl. hiftoriale. ji 

de l’Empereur en la Gaule . Auec lefquels aufli Sidonius Apollinaris déclare qu’il alla en- 
uironJe mefme temps faire la guerre aux peuples delà petite Bretagne ( c’eftoitlors le 
pais Armorique) pour les réduire fouz l’obeïfTance des Empereurs , de laquelle ils fcftoiét 
au rapport de Zozimusdifti-aits dés le temps de l’Empereur Honoriüs, pour fc mettre en 
liberté: & puis qu’il les ramena contre les Vvifigotsqui gaftoient & raiiageoient le pais 
d’Auuergne, ainfi qu’il déclaré par ces vers: 

Littorius Sçythicos Equités ttim forte fuba Elo 
Celfus ^irtmoricofieticwm rapiebat m agnen 
Per terras interne tuas, qui proxima quxque 
Difcurfuflammisferro^feritate , raptnis 

Delebantypacisftllentcs nomenimne. ■ 

Quipourroitcftrelacaufepar laquelle le mefme aiitheur appelle en vn autre endroit 
Ætius libérateur de la Loire; Et femble auffi qu’il faut rapporter au mefme temps l’entre- 
prifequeleRoyThcodoric fit furies villes d Arles & d’Auuergne, lefquels fembloient 
deuoir tomber entre fes mains* fi Auitus qui fut cy apres Emperenr & beau-pere de Sido- 
nius Apollinaris,qui eftoit lors ce qu’on appelloit Prufett 9 pratorio des Gaules, ne i’cuft par 
fa prudence deftouméd'Auuergne, & Ætius d’Arles par vn colloque familier qu’il eut 
auec luy,eux n’ayans le moyen de 1 en faire déporter par armes. 

Av mefme temps Hermerich Roy des Sueues en Èfpagne, apres aüoir longuement 
guerroié les Galledens d’Éfpagnc, s’accorda finalement auec eux. Et pource qu ü fe trou- 
ua fort caduc & maladif, il defignafonfils Ricilafonfucceffeur & heritier de fa couron- 
ne. Et puis remettant ladminiftratlon des affaires defon Royaume entre les mains d’i- 
celuy^’enuoia faire la guerre à Andenot Capitaine pour les Romainsen la Betique,le 
quel il vainquit &meit en routte auprès delà riuiere Singilis . Et au retour encor de ce 
voyage, fe fit rendre par fiegela ville de Merida, qu’on appelloit lors £mww,Idatius, 

C este année* qui eftoit la 30.de l’Empire de Theodofe, fc firent de gtans ^horri- 
bles tremblemerts de terre à Conftantinople, qui durèrent l’efpace de quatre moîs,& ne 
ceffererit (comme on a eferit) deuant que le peuple euft commencé par grande deuotion 
de Chanter en l’Eglife l’hymne qui fe chante encore au iourd’huy enl’Eglife Romaine, 
SanElus Deus. fxnttus fortis , fanflus immortalis &c. A caufe dequoy le Patriarche Proclus 
ordonna qu ü fuft dôrefnaunnt chanté ordinairement. Nicephorc liure 37. chapitre 46. 
P.Diacrc. 

Victor Euefque deNumidie én Afrique compofa en ce temps vn liure contre les 
Arriens, qu’il prefenta au Roy Genferich, qui en fut fi peu édifié, qu’il nedefifta pourtant 
de perfecuter les Catholiques auffi cruellement qu’il euft point fait . Tellement qu’il fit 
mettre à mort quatre perlonnages de grande authorite enüers Iuy , nommez Arçhadius, 
Probus , Pafchatius &Eutichïus, qui ne fe vouloient réduire à fes opinions , Profpcr, ■ 

Caffiodoire* , . , T ; 

Socrate s, Sozomenes,’ de Salamius & Philippe Sidites , hiftonographes des cho- 
fes des Ecclefiaftiques ( defquels les deux premiers ont eferit les affaires aduenucscnl’E 
glife depuis l’Empereur Conftantiniufques au 17. Confulat du ieune Theodofe, l’vn en 
j . liuresj autre en 7. ) viuoient en ce temps, auec Sulpitius Seuerus difciple de S. Martin, 
& Polychronius Euefque de Herufalcm,qui vouloit maintenir que l’Eglife de Hçrufàlcro 
eft la première & fuperieure de toutes les autres* 
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les autres Bâton ou Tibaton, troubla (à ce qu'eferit Sigebert) les Gaules contre les Ro- 
mains cncc temps, non moins quela guerre Vvifigote. Auentinfeperfuade que c’eftoit 
vne rébellion du populaire & des pay (ans contre la nobleffe , & les gens d’Eglifc , fufeitee 
parvn Eudoxius Médecin, laquelle fut nommee des Bagàudçs-ou Bacgaudes.Mais Sal- 
uianus Euefque de Marfcillc, qui viuoit en ce temps, déclaré que les Bagaudes eftoit vne 
faétion de bannis & de fugitifs ou de ferfs , lefquels pour les grandes & intolérables exa 
étions, &concufïions que les Gouuerneurs des pais faifoient fur eux, ou pour l’iniuftico 
des luges enuerseux, ou cruauté de leurs maiftres & feigneurs, fabfentoient de leurs 
maifons & patrie, pour s’aller rendre ou ioindre aux ennemis de l’Empire Romain. Ou 
bien eux-mcfmes femettoient entrouppespourbrigander& voler, ou faire la guerre co- 
rne ennemis . Les paroles de 1 autheur font : DeBagaudts nunc mihi fermo ejl^qui per malos in- 
dices & cruentos affh Ebi,ffolixtifiec*ti$ofiqu*m ius Roman « ciuitatis amiferant^etiam Romani no- 
minis honorent ami ferànt. Et tmputatur his infœlicitas fua: imputamus ijs nomen calamttatis fu<e } im- 
utamuf nomen quoi ipfifectmus , vocamus rebelles ^vocamus perditos , quos tffe compulimus crimino - 
, Quibus etiam aliis rebus Bagaud* fa Eli funtjnifi imquitdtibus nofbris, niji eontm projcriptionibtts 
& raptnisj qui exaElionis public* nomen in quâflus proprij émolument* verterant ? Ce qui me 
fait eftimer que les Bagaudes des Alpes,delquels nous auonsfait cy deuant mention, e- 
ftoient de cefte forte de gens, qui Ce retiraient és Alpes pour faire le meftier que font au 
iourd’huy les Bandoliers des Monts Py renees . I’ay cfte aduerty qu’on trouue és mémoi- 
res de S. Maur des Foflcz près Paris, qu’il fappelloit anciennement Cajbum Bagaudarum , 
poureequil aefté vntempslvndesFortsoùüsfaifoientleurrctràitte. 

E n lamefme année les Vvifigoths aians pris les armes contre les Sueue$,gagnerétvne 
grande bataille fur eux, par laquelle ils mirent leur Roy Rkila en fuite,&gaigncrct vn grâd 
butin fur eux. Iôtnandes. 

Environ lequel temps aufli Beremuth fils de Thorilmund Roy des Oftrogoths, 
quittant voluntairement le Royaume de fon perepourneftre vaffaldes Huns, fe retira 
en Efpagne vers Thcodcric nouuellement Roy, qui luy fit efpoufcr femme, en laquelle i 
engendra Vederic, qui fut pcrcd’Eutharic, lequel efpoufa cy apres Amalafuinthé fille v 
nique de Theodofic Roy des Oftrogoths en Italie, dont nafquitfonfuccefTeur Athana 
rie. Ce pendant Vvallamir homme fort vaillant à la guerre rut comme plus proche du 
fang royal conftitué Roy des Oftrogots,aulieu dudit Berremuth. 

L E g lise deConftantinoplequidepuisladepofitiondeS.lean Chryfoftome eftoit 
demouree en fchifme & en diuifion, fut reduiéfce cefte annee en concorde & vnion par 
l’entremifc du Patriarche Proclus qui fit rapporter à Côftantinople le corps dudit Çhry- 
foftome du lieu où Ü eftoit décédé. Socrates liu.7.chap.25.& 45. 


Du Monde. 456 y 


De Rome. 1 190 

De Iefus Chrijl. 459 


IndiElton. 7 


Papes. 


E. (T Orient. 
E.i Occident. 


R.dePerfe. 


R. des François. 


R. des Vvifigoths. ' 
R. des Vvandales. 


R . des Lombards . 


R. des Huns. 


F la. T he o dos ivsEmp. Avg. pour la r\ fois Conful,auec Fia. F e s t v s. 
Les beaux exploits de guerre que Littorius auoitcy deuant faits fur les Vvifigoths, le 
firent conccuoir vne telle opinion de foy-mefme,qucpour parueniràla réputation en 
laquelle il voioit Ætius eftre,il fe mit en fantafie de chafler lefdits Vvifigoths totalement 
die la Gaule. Tellemét que fuiuât cefte intention il mena fon camp droit deuant la ville de 
Tholofe (comme tefinoigne la Chronique d Idatius) pour ce que c’eftoit la principale & 
le plus d’importanc.e de toutes celles qu’ils auoient en la Gaule. Ce qui donna auftivne 
relie crainte au R oy Theodoric de la perdre, qu’il luy enuoia demander la paix fort hum- 
blement par aucuns Euefques: laquelle il refuia d’autant orgueilleufemcnt,qu il fe tenoit 
ifeuré de la viétoire par la pro me(Te que luy en faifoient les Deuins. Dont il fut for- 
eàThcodericen faifant de ncceflîté vertu , expofer cburageüfèfnent toute (apuiflànce 
uhazard du combat contre la Romaine.Enquoy l’heur luy aduintfibien,qu’il en obtint 
ne glorieufc viétoire, auec laquelle Littorius demeura fon prifonnier, qu’il fit entrer 
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captif dedans la ville qu’il affiegeoit, le iourmcfme qu’il s’eftoit prefumptucuftmcnt vanté 
d’y entrer vi&orieux : où il mourut fort miferablcment , félon que recite Saluianus en fon 
liu.7.duiufteiugementde Dieu : où il deferit auffi ce faiét en telle forte, qu’il mérité d’eftre 
icy rapporté és mcfmes termes qu’il nous fa donné, difant : Probauit hoc bello proximo ir fœli- 
citas nojlra. Cumenim Gothi metuerent nos ^prœfumpfimus nos m viril m Jptmpcncrc, illiin Dio: 
cum pax al illts pojlulareturjlli Epifcopos mitterent,nos reptlleremus : ilh etiam in alur.u pcerdotibus 
Deum honorarent, nos etiam in noj Iris contemneremus : provtaêha vtnufque partis ita £7- rtrum ter- 
minus. iUis data efi in fummo timoré palma, nobts in fumma elatione confujio. N amitié agr.ouit hoc ille 
iux nojlr <e partis , qui eandem vrbem hojlium quam eodem die fe mtraturum ejje prafumpfit , captinm 
intrauit. 11 dit encor apres: illedenique longo tempore & diutumo in ergajlulo Barbarorum tube 
confumptusjn hancmijerid radadhu ejl. Demque Rex ipfe h oftium, quantum res prodidit aeprobauit, 
vfquead diem pugnx projbatus cilicio precesfudit. * 4 nte bellum in oratione iacuit , ad bcüum de ora- 
tione furrexitypnufquam pugnam manu capejjeretfupplicationepugnauit. Etideo fidens ad pugnà pro- 
cej?it , quia iam meruerat in oratione viEloriam. Or combien que Profper afferme que la victoi- 
re fut incertaine, fi eft-ce qu’il conuient auec Iornandcs, Ifidore, Idacius, & la Chronique 
des Vvifigoths,qu elle fe ht cefte annee. Et que bien toft apres s'en enlüiuit la paix , quand 
Ætius,qui auoit lors la fuperintendance fur toute la gendarmerie d’Occident, eut enuo\ é 
Auitus versTheodoric, lequel ilperluadafibicnqu'illefitcôdefcendrcd’appointement 
auec l’Empire, par lequel la guerre qui eftoit entre les Romains & les Goths, fut terminée? 
eftant l’Empereur contraint de la recercher ou accepter par les V vandales, qui s'agrandit- 
foient en Afrique. 

Car Gcnferich contreuenât à la paix qu’il auoit iuree auec les Romains , s’empâta par 
furprife de la cité de Carthage , & y entra en la mefme annee, le 1 9. iour d’OCtobre, 5 î? y . a- 
près qu’elle eut efté réduite en 1 obeiffance des Romains. Au moyen dequoy tout le refte 
de f Afrique fut forcé de fe ranger fouz la loy des Vvandales. Tellement que Genferich y 
fut toufiours depuis le plus fort iufques à fà mort , par fcfpace de 39. ans. Profper, Proco- 
pius,Marcellinus Cornes, P. Diacre. 

V n Concile à Lieee en la Gaule Narbonnoife fut célébré à Poccafion de deuxEuet- 
ques,quiauoientconfacrél’Euefqued’Ambrun fans l’audtorité de leur Métropolitain. Et 
fut cefte matière furent ordonnez certains ftatuts audit Concile, qui fut appelîé Regicnfe. 
Vn à Hierufalem, & deux à Rome furent celebrez fouz le Pape Xifte. Liure des Conciles, 
Onufrius. 

Sozomenes Hiftoriographe, natif de la ville de Salamine en Cypre , a continué fon 
hiftoire Ecclefiaftiquc, diuilee en neuf iiures, iufques à ce Confulat , depuis celuy de Cri- 
fpus & de Conftantm, 
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Genserich ccrchanttous moyens de s’agrandir, mena vnearmee en Sicile, où il 
fembloit qu’il euft deu faire quelque chofe de bon pour luy , fi aduertiffement ne luy fuft 
venu, qu’vn Capitaine Romain nommé Sebaftian , eftoit par le commandement de l’Em- 
pereur Valentinian paflé d’fc fpagne en Afrique contre luy .Qui fut caufe de le faire retour- 
her garder fon Royaume ; où il eut moins d’affaires qu’il ne penfoit , à caufe de la lafeheté 
de fon ennemy, qui en s’acquittant trop mollement de fon deuoir, & en fe monftrant plus 
amy des Vvandales que de l’honneur de fon maiftre, fe laifTa facilement furprédre & met- 
tre à mort , par les menées du R oy Genferich. Profper, P. Diacre. 

A L’ e s t a t de Littorius décédé entre les mains des Goths, fut fubftitué vn Albinus: 
lequel eftant arriué en Gaule, entra pour le gouuernement d’icelle en difTention auec 
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Ætius, voulantcommander de pareille autorité que Iuy. Et pource queleur difeord fem- 
bla menacer la Republique Romaine de quelque danger, le PapeXifte enuoya Leon Dia- 
cre de Ton Eglife vers eux pour les réconcilier enfemble. Apres celà, Ætius s en voulut re- 
tourner en Italie: mais auant fon départ (fi ce que nous trouuons eferit en vne ancien- 
ne Chronique non imprimée eft vray) il laiftà la garde de Valence aux Alains , fur lcfquels 
commandoit vn nommé Sambida , que i’eftime cftrc celuy qui fera cy apres appcllé San- 
giban, auec laquelle il leur afligna quelques terres pour les poffeder en propriété, pour rai- 
lon dcfqucllcs ils entrèrent deux ans apres en guerre contre ceux qui les voulurent em- 
pefeher d’en prendre pofteffion.Mais ce que ladite Chronique attribue la garde de Valen- 
ce donnée aux Alains à la dixhuitiefme année de l’Empire du ieune Theodofè , eft pource 
qu’elle compte fon régné depuis la mort de l’Empereur Honorius, comme fi l’Empire 
d’Occident fuft par icelle reuenu à luy : ce que ievoy auffi auoirefté fait, par plufieurs au- 
tres anciennes Chroniques. 

I l fcmblc pareillement que ce fut au mefme temps que l’Empereur Valcntinianr’ap- 
pella la légion qu’il auoitcvdeuancenuoyee en la Bretagne pourladefenfe&tuition d'i- 
celle, contre les Efcoftois &lesPi<ftes: & que Galion qui en eftoit Capitaine, la mena par 
fon commandement en Efpagne. Mais quâd il voulut partir, cognoifïànt qu’il feroit trop 
pénible & fafeheux à vne armee,de faire fouu5t telles allées & venues en cefte ifte là , pour 
[des brigandeaux,vagabons,fùy ars & mal-adroits à la guerre , ils enfeignerét aux Bretôs la 
maniéré de le defendrecux-mefmes par les armes,& de fortifier leurs villes. Et puis pour 
ne plus retourner, firertt redreflèr &remparerle mur qu’on auoitautresfoisefieué, à l’en- 
droit par lequel les ennemis auoient accouftumêdefe ietter dedans lesprouincesque les 
Romains tenoient en la Bretagne. Gildas, Beda, P. Diacre, Ado. 

D'avtrepart Ricilafilsdu Roy des Sueucs d’El pagne, voyant les forces quel’Em- 
pereur auoit en Efpagne, paffees en A frique,fe ietta fur les terres des Romains, & occupa le 
païs Betique, auec la prouince Carthaginoife. Iordanes. 

X i x t e Euefquc de R orne mourut le 18 . iour de Mars. Et pource que le peuple fauori- 
foit grandement à Leon Diacre de l' E glife Romaine, qui eftoit allé és Gaules en ambafla- 
de pour réconcilier Ætius auec Albinus, l’efle&ion d’vnnouueauPape fut retardee iuf- 
qu a fon retour,par laquelle il fut efleu , des voix de tous ,Euefque de Rome, le douziefme 
iour de May : tellemét qu’il prefida deflors au fiege Romain (au compte d’Onufrius) vingt 
ansjvnzcmois. Tous les Hiftoriographes conuiennent qu’il a eftéhomme de bonne vie, 
de grand jugement, bien entendu en affaires d’eftat , & de finguliere érudition, de laquel- 
le fes epiftres Dccretales rendent bon tefmoignage, 66 . defquellcs font venues iufques à 
nous auec aucuns autres eferits: où il a fort doéfement fouftenu la doctrine Catholique 
contre l’herefie de Pelagius, Neftorius, Eutyches, & autres qui eurent vogue de fon 
temps. Occafion pourquoy le fumom de Grand luv fut donné. En l’epiftre 80 . il parle du 
mariage des Miniftres cfe l’Eglife en cefte forte: Déclarant qu’il eftoit d’aduis que ceux qui 
eftoienr mariez , & auoient encores leurs femmes au -c eux , pouuoient cftre admis au mi- 
niftere. E t ceux auffi qui v eftoiét ia, fc pouuoient femblablcment marier, pourucu que ce 
[ne fuft en fécondés nopces , ny à vne vefuc , nv à vne répudiée. 

S e d v l 1 v s Efcoftois de nation, homme de grand fçauoir & iugementi duquel fes et 
its rendent tefmoignage, floriflbit en ce temps, ayant fon contemporain en Àfrique 1E- 
uelque Primafius, perfonnage auffi excellent en fçauoir. & en pieté , qui alaifTé grâd nom 
bre d’eferits à la pofterité. 

I v l i a n Euefque de Capua en Italie , eftant démis de fon Euefché pour fes maluerfà- 
tions, s’adonna par defpit à maintenir l’herefic d'Arrius. 
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rjLA. Rv>,ians adioint, Conful. 

L’Emperevr Theodofe ayant honte de voir l'Afrique alicnce de l’Empire Romain 
defpefcha vne grande armee pour l’aller retirer des mains des Vvandales: laquelle eftantj 
venue descendre en Sicile, fouz la conduitte des Comtes Arcobinde, Anaxile &c Ger- 
main, y fit fi lôgfeiour, quelle y fut plus onereufe que fecourable à l’Afrique. Ce nohob- 
ftant le Roy Genferic craignant la puilfance de l’Empereur Theodofe, 1 enuoya requérir 
de paix. Profper,Iordanes. 

D’a vtrepart eflant mort Varananes fils d Ifdigertes Roy d es Perfes en la ao.annee 
de fon régné, l’vn de fes fils, qui n’a cité nommé par Agathius , luy fucccda à fa couronne, 
auec laquelle il régna félon le mefme Autheur I7.ans,4. mois, qui n’a fait métion d'aucu- 
ne chofe mémorable executee par luy. Les autres toutesfois l’ont appelle Varananes j.de 
ce nom. Marccllinus Cornes auffi tefmoigne, que les Perfes, Sarrazins,Ifauriens, Zanniés 
&.Huns orientaux, Ce desborderent fur les prouinces Orientales de l’Empire Romain, qui 
fut caufe que l’Empereur Theodofe enuoia les Comtes Anatolius & Afpar auec armee 
contre eux, qui au lieu de les combatrc,accorderent trefues auec eux pour vn an. 

Les Turingiens, Saxons & autres peuples d’Allemagne furent au mefme temps Vain- 
cus par Clodion Roy des François, félon que Funccius a noté . Autres adiouftent , que la 
cité de Majencefut auffi conqueltee par luy, & qu’il diuifa femblablcment fon Royaume 
en deux parties, nommant celle du collé du Rhin Auftrafie, & l’autre qui regardoit l’Oc- 
cident Vveftrie ou Neuftrie. Maisie ne fçay fi tout cela pourroit bien eftre party dutef 
moignage de quelque ancien autheur autre que le Humbaut de Tritemius. Combien que 
ie ne peux croire que les Fraçois foient demeurez en repos depuis douze ou quatorze ans 
entre tant d’empefehemens que les Romains y ont eu contre les Gots, Vvandales, Bour- 
guignons & Sueues. Carilnefemblepas qu’on puilfe attribuer qu’à eux, cequieft ef- 
crit des villes de Majëce,de Cologne & de Treues,auliure de Saluianus Eucfque de Mar- 
feille où il dit: Non hoc agitur km in Magontiacenfium ciuitate 3 fed quia, deleta gr excifa ejl. Non a- 
1 f *itur dc^4gripf>in<e 3 fed quia hoflibus plena.No agiturdc Treurorit vrbe excelle tifîma^fed quia quadru- 
blici ejl euerftone proftrata . Ailleurs parlât à icelle: Nam quia te ter excidia non correxerunt,quar- 
to perire meruiJli.Ot il nous fait entendre en vn autre endroit, que cela eftoit aduenu deuât 
laprifè de Carthage parles Vvandales. Et puisquela ville de Treucsaefté tant de fois 
prife & deftrui&e, c eft bien adiré qu’on la voulu autant de fois reftaurer,& que Cela ne 
feft pas fait fans guerre. 

H e r m e r i c Roy des Sueues en Efpagne mourut, & luy fuccedaà fa couronne fon 
filsRiccila,quiconqueftaparfa vaillance les prouinces Betique & Carthaginoife, & les 
annexa à fon royaume : où il régna (tefmoin l’ancienne Chronique des Vvifîgoths) 8.ans. 
Qui eft auffi le Compte de Roaeric de Toletc,& autres lefquels côuiennent qu’il regnoit 
ja auec fon pere, & admiftroit les affaires de fon Royaume dés long temps auparauant. 

B l e d a & Attila Roy des H uns,& de plufieurs nations Scy thiques fortans de la Pan- 
nonie auec grade armee,coururent & rauagerent les pais de Grece & d’Illy rie : où ils prin- 
drentjfàccagerent & ruinèrent les villes de Naijfum cÿ* Sigidunum , auec plufieurs autres en 
la Mœfie,contraignans toutes les nations par où ils mettoient le pied, de fe mettre en leur 
obéiffance. Ce quicaufâvne telle crainte aux autres peuples, que A rdaric Roy des Ge- 
pidcs(tefmoin Michael Ricius)fe rendit volontairement à euxd’cxemple duquel fut incô- 
tinentenfùiuy dcsMarcomans, Süeucs,Heruliens &Turingiens.Qui futcaufeque l’Em- 
pereur enuoya deux fiens’Lieutenans à fçauoir Ican& Arncfgil,contre eux,defquels le 
dernier combatit Attila affez heureufemét auprès de la ville de Martianopolis en la Mœ 
fie: & l’autre Bleda enlaThrace. Qui fut caufe de mettre vne ialoufîe entre ces deux 
perfonnages,à l’occafion de laquelle Ieanfiit mis à mort par fon compagnon. Profper, 
Viarceliinus Cornes. 

D o m N v s ou Domino fut celle année inflitué Euefque d’Antioche, & prefida 7. ans. 
Nicephore 

Le premier Concile d’Aurenges au Languedoc fut tenu celle annee félon le Kure des 
Conçues. 

L a faélion ou fedition des Bagaudes, qui fouz la conduitte d’vn Capitaine nommé ; 
Atto troubloit les Gaules, fut par Æce efleinte & opprimée . Sigebert. Auentin dit ■ 
qu’Eudoxe Médecin, qui enelloitle principal autheur, s’enfuit aux Huns. 
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Fl a. Evdoxivs } &Fla. Dioscorvs, Conduis. 

L’effroy que les Huns donnoient aux Romains , força l’Empereur Valentinian 
d’o&royer paix aux Vvandales , en leur paillant en propriété pour leur demeure , la 
moitié de 1 ’Afriquc.Profper,Caffiodore. 

A fçauoir les contrées de Byzacene, Abaritane', Zcugitane, aucc vne partie de 
la Getulie, defquelles ils deuoient(ce dit Procopius) rendre certain tribut à lEmpe 
reur Valentinian , & rendrele refte qu’ils auoient occupé àl’Empire: afin de rappeller 
l’armee qu’il auoit en Sicile, pour Tenu oyer contre les Huns. Lefquels apres auoirgafté, 
deftruit & ruiné lepayslllyric,vindrent defeharger leur tempeftefurlaThracc,de telle 
forcenerie qu’elle n’auoit onques efté auparauât traitée de fi miferable façô par aucune au- 
tre natiô barbare. Et vindrét encor faire vnaufli piteux mefnage en la Grece &Macedo- 
ne. Tellement qu’il n’y eut pais ny faulx-bourg de forte ville, ny ville forçable, depuis la 
mer Ionique iulques à Conftantinople,qui ne fe fentift lors de leur cruauté , fans que l’ar- 
meequieftoitenuoiee contre eux , peuft autre chofc faire, que de les irriter d’auantage. 
Profper,Procopius,Iornandes,Marcellinus Cornes, Caffiodore. 

Evcherivs homme de grand fçauoir, floriHoit en ce temps en la Gaule, tefmoin 
Claudianus & Mamertus, qui nous fait eftimer qu’il cftoit autre que ccluy qui fut depuis 
EuefquedeLyon. 

L es deux Synodes de Vcfenfe furent célébrez enuiron cetemps : l’vn dcfquels or- 
donna qu’on chantait à la Méfié trois fois Sanclus &c. Et qu’on adiouftaft au Gloria patri 
&c. Sicuterat in principio . Çhion chantaft oultre plus Kyrie eleyfon aux Eglifes. Defend 
auffiaux preftres de prendre aucun falaire pourla fepulture des morts. Et leur erioint 
aufli de prefeher en toutes les paroilfes : & en defaut d’eux,aux Diacres de lire les Homé- 
lies des fainéts Peres, 
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L’emperevr Theodofefe voyant ne pouuoir par armes rembarrer les Huns, fut con- 
traint de marchander auec eux vne paix moins honnefteque neceflTaire , afin de les faire 
retirer en leur pais : laquelle luy fut accordée moyennant la fomme de fix mille liures d’or 
qu’ils rcccurcnt contant , & de mille mines d’or qui leur deuoient eftre paiees. tous les ans, 
fils n’entreprenoient rien plus furies prouinces de lEmpire . Ce quifut le feul moyen de 
les faire retourner, emmenans tout leur butin aucc eux auec plus de fixvingr millecreatu- 
rcs captiues. Procopius. 

En lamefmcannee,quieftoitlazo.apresle trefpas de l’Empereur Honorais, laquel- 
le aucunes anciennes Chroniques difent cftrela zo.de l’Empire du ieune Theodofe) le 
pais appellé lors Sapaudia fut donné aux Bourguignons, pour eftre partagé auec les habi- 
tans naturels , félon qu’il fe trouue eferit en vne fort ancienne Chronique Latine non 
imprimée. Etpourcc qu’il eft fait mention au liure intitulé Notifia imperij Romani^ de ce 
mot de Sapaudia, entre les offices des gardes des ports &riuages des riuieres de la Gau- 
le ,. où Pr<efe£lus ctaiïs Barcariorum Ebreduni Sapaudia: eft nommé , & Tribunus Cohor- 
tis prima. Flauix Sapaudia Calarona, autres lifent Gratianopoli : cela me doune argument 
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d’eftimer que le païs qui fut donné cefte annee aux Bourguignons, comprenoit vne partie 
de ce qu’on appelle auioürd’huy le Dauphiné & la Sauoye , & que de Sapaudia s’eft faitle 
nom de Sabaudia, qui pourroit auffi auoir fon origine de la cohorte diûcFlauia prima 
Sapaudia. 

C l o o i o n Roy des François , apres auoir réduit les paiVde Cambray , Tournay, des 
Tongriens dits Brabançon^, & des Toxiandriens en fon 6beiflancc,mcna fon année en ce 
temps(tefmoin Sigebert & les hiftoires de Flandres) contre ceux deTheroüane, qu’on ap 
pclloit Moriniens : lefqucls furent pareillement côtrain&s de fe fubmetre à luy, apres qu’ils 
curent veu le fecours des Cimbres & Rhuteniens qui venoit pour eux, defeon fit: &lcur 
Capitaine nommé Godmard occis , qui auok vne fille que Clodion fïtefpoufcr à vn-fien 
nepueu fils de fa feeur BIefinde,qui fe nommoit Flandbert:& puis luy donna le gouverne- 
ment des païs defditsRutheniens& Cimbres, & gencralement de tout le pais maritime 
de la Belgique, qu’il auoit nouvellement conquis. De façon que lefdites hiftoires de Flan- 
dres tiennent qu'il print deflors l’appellation de Flandres , du nom de fon premier gouùer-j 
neur François. Mais pource que ny Grégoire de Tours, ny Aimoinus,ny aucun autre an-, 
cien &fidele Hiftonographe François a fait mention 'de ladite nomination de Flandre, 
non plus que de fon autheurdeuant Charlemagne: ceiàfait fembler l’opinion des autres 
plus vray-femblable,qui en attribuent l’origine à Flandra, femme du premier Comt 
duditpays. 

L e fécond Synode d’Aurenges tenu cefte annee , ordonna ty. Canons : i’vn defquels 
tient pour excommuniez ceux qui eftiment qu’aucuns font predeftinez à maL Vn aurrej 
defend le mariage aux Diacres. Livre des Conciles. 

Av mefrae temps le Pape Leon defcouurit quelques aftemblees & conuenticules de 
Manichéens, qui fefaifoienr à Rome. Au moyen dequoy il les fitchafler, & brufler leurs 
liures. Profper. 
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Fia. Theodosivs Avg. pour la 18. fois Conful auec Decivs Albinvs. 
Av temps defquels l’Empereur Theodofe fit mourir par vn Saf bminus,vn Preftre nom- 
mé Seuerus, & Ieâ Diacre, qui feruoiêt l'Impératrice Eudoxia fa femme en la ville d’ÆJia: 
en dcfpit dequoy elle fit auffi mettre à mort iceluy Saturnin. Qui fut caufe que l’Empereur 
luy oftant tout Ion train Royal, la confina à acheuer le refte de fa vie eîriadite ville. Mar- 
cellinus Cornes. 

E n la mefme annee, Attila fe trouua tellement enyuré d’ambition de regner feul , qu’il 
[fit mourir fon frere Blcda , afin qu’il rangeait fouz fa main toutes les nations qui auoient 
efté de l’appartenance d’iceluy : félon que Profper , Caffiodore , Marcellinus Cornes ont 
noté: combien que les hiftoires de Hongrie tiennent que cela fe fit apres fon retour des 
Gaules. 

L e Concile de Carpeiitras rapporté à ce temps, faitmention d’vn abus qui eftoit pour 
lors en vfage, des biens de fEglife: pource qu’il y auoit des Euefques qui en prenoient tout 
le reuenu, fans en laiffer que bien peu aux Eglifes aufquelles ils appartenoiét. Lequel abus 
il redarguë & corrige. Liure des Conciles. 

Brice Euefque de Tours, difciple & fucceffeur de fainét Martin , mourut cefte annee. 
Grégoire de Tours. 
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Valentiniànvs 3. Av g. pour la 6 > fois Conful , auec Fl a. Nonivs 
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Av temps dcfqucls Profpcr d’Aquitaine qui viuoit & floriftoit en ce temps, a terminé 
fon Chronicon félon que nous l’auons : combien que d’autres tiennent qu’il l’a continué 
iufques au 8. Cohfulat dudit Valentinian. On cognoift par fes efcrits,qu il fut grandement 
doéte tant es lettres humaines que diuines. A caufe dequoy le 'Pape Leon le fit fon Secré- 
taire , pour s’aider de luy à eferire fes epiftres Décrétâtes. Les contemporains d’iceluy fu- 
rent Eucherc Euefque de Lion, qui aefcritvnliure deQueftions fur le vieil &nouueau 
Teftament:SaloniusArcl}euefque de Vienne, Vincent vn autre Euefque, & Saluianus 
Euefque de Marfeillc, duquel nous auons huit excellens liures delà Prouidence & iuftice 
diuine, dédiez audit Salonius,efqucls il deferit fort naifuement & élégamment les caufes 
des calamitez qui aduindrent en ce ficelé aux prouinces Occidétales de l'Empire Romain 
parles nations barbares : & femble qu'il les publia en cefte dixiefme d’annees , auant que 
Attila fuft entré és Gaules, pource qu’il ne fait aucune mention d’iceluy : Mais Vincent, fi 
c’eft luy qui a efté fiirnommé Lirinenfis, ayant compofè fon liure intitulé ~4duerfus omnium 
bxrefeon profanas nouitates, dés l’an 434. comme luy-mefme tcfmoigne. 

V n Euefque d’Arles nommé Hilaire, faifoit couftume d’ordonner des Euefques.en 
faprouince, fans en prendre aduis du Pape de Rome. Qui fut caufe que le Pape Leon 
s’en plaignit à l’Empereur Valentinian, lequel en efcriuit au Comte Ætiusj pour défen- 
dre a ceftEuefquede plus faire aucune ordination d’Euefquesdcuant que d’en auoirle 
commandement du Pape. 

Theodoret Euefque de Cyre, homme fort éloquent & de grande crüditiofi, com- 
me fes eferits tefmoignét,floriflbit en ce temps, auec Bafile Euefque de Seleucie,Memnon 
d'Ephefe, Eufebe de Dorilec. 
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Qj^ A vrelivs Symmachvs, & Fl a. Ætivs, pour la t 3. fois 
Coiüiils. 

Les Efcoftbis accompagnez des Piétés, efpierent àleur accouftumee, le temps que la 
grande Bretagne eftoit plus mal gardée que de couftume. A caufe dequoy ils reuinarent 
donner dedans , de telle fùrié qulls renuerferent le mur qui J eur empefehoit le paftage. Et 
puis firent ce qu’ils voulurent de njaux aux pauures Bretons : lefquels firent entendre leurs 
doléances par lettres fôrt pitoyables au Capitaine Ætius,qui cftoit lors pour la troifiefme 
fois Conful. Mais pource que les affaires qu’il auoit ailleurs ( Beda pëfe qu’il eftoit ia occu 
pé à la guerre contre les Huns) ne luy permirent de leur enuoyerlecours, force leur fut 
(dit Heétor Boëthius liure feptiefme) de fe rendre tributâires de leurs ennemis, apres qu ils 
eurent efté defeonfit par eux en vne grofle bataille. 

G 1 l d a s eferit que la pefte & la famine contraignirent quelques années apres les Ef- 
coftbis (qu’il appelle Hiberniens) de fe retirer en leurs maifons pour ehreuenirbientoft 
apres : cependant que les Piétés fe meirent cnpoflefiion de la derniere partie d’Angleter- 
re qui regarde leNorth , pour y faire leur demeure & refidence perpétuelle: & que les 
Bretons faifans de needfité vertu, commencèrent de s’accommoder à l’vfagc des armes, 
pour eftrc prefts de fe defendre contre leurs agreflèurs : faifans . quant-&-quant efleétion 
dvnRoy, pour eftre conduits &gouuemcz par luy 5 lequel fenommoit (au rapport de 
Paul Diacre & d’Ado) Vvortigere,qui toutesfois fabufent en l’eftimantauoir efté Saxon 
de nation. Cela nous fert d’aducrtiflement,pour monftrer que les Bretons n eftoient gou- 
uernez par Rois auparauantj & que les Efeoflois auffi auant cefte derniere arriuee qu’ils 
firent , ce difênt Beda & Polidore Virgile liu. 3. fouz leur Roy Reuda , qui fe deuroit ap- 
peller,fclon Hcéior Boëthius,Eugene,n’auoiét encoreieur demeure arreftee au pais qu’ils 
habitent auiourd’huy. 
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P R. o c t v s Euefque de Conftantinople mourut cefte annee , & luy fut donne Flauia- 
nus pour fucceffeur, qui gouuerna fon Eglife huit ans. Nicephore, Zonare. 
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Faltonivs Phoiys Alipivs, & Fl A. ÀrùasvUivs 

A rnt a apres auoir fubiugué &: réduit en fon obeiffance la plufpart des nations de la 
Scythie, fe refolut encore de faire la guerre à toutes les nations de l’Europe qui nefevou- 
droient volontairemcmét foufinettre àluy: tellement que fouz cefte deliberation, il com- 
mença de dreffer fes apprefts & prouvons de guerre.Mais il ne laiffa cep/dant de marcher 
toufiours enpaïs. De forte qu’il faifoit toufiours quelque nouudle conqueftc , fignSmcnt 
fur les prouinces Romaines! à toutes lefquelles il dénonça la guerre, pourautant comme il 
difoitquelEmpereur-Theodofe auoit celle de payer letribut qu’il luy auoit promis. Car 
il enuoya vne grande troüppe de fes Huns pour courir le pais de Dace , où il leur fut fa- 
cile d’entrer, sellant le Danube trouué gelé pour leur donner palTagc. Si cft-ce toutes 
fois que ce fut à leur malheur : car nonobftant que Marcellinus Cornes efcriuc qu’ils déf- 
irent & mirent en pièces l'armée Romaine qui sofa prefenter deuant eux,auec le Capitai- 
ne d’icelle nommé Aragillus ou Arncgillus, qui fut occis fur le champ : neantmoins nous 
fommes par Sidonius Apollinaris autremêt informez de l’ilfuë de celte bataille. Car il dé- 
claré au Panégyrique dédié à l’Empereur Antheiniüs, que ce fut luy qui eftât chef de 1 ar- 
mée Romaine en cefte guerre,auecArnegillus, mena l’ennemy quicouroit la Dace défi 

bonne façon, qu’apres l’auoir laffé , enfermé & afliegé , vint à la bataille contre luy : de la- 
quelle il emportalavidoire par fa prudence &vaülancc:nonobftant que fon compagnon 

Feuft trahy & abandonné en icelle , s ’eftant allé rendre au camp des Barbares. A caufe de- 
quoy apres qu’il les eut defeonfits & vaincus , il permit à ceux qui efehapperent de ce con- 
flit de s’en retourner en paix en leur pais, moyennant qu’ils nlfent mourir letraiftte qui 

s’eftoit dôné à eux. Ce qui fe voit dcicrit au lieu où il dit : Gens ,p repente venerat , & fettas 
incidcrat orbita lymphe & ce qui fuit apres. Or combien que telle ait efté Mue de cefte en- 
treprise des Huns , neâtmoins l'Empereur Theodofe redoutât la puiftance & fierté d At- 
tila qui menaçoit tout le monde de ruine & de fubuerfion, enuoya des Ambaffadeufs de- 
uers luy; entre lefquels fut ( à ce qu’eferit Iornandes ) Prifcus l’hiftorien , pour traitter vne 
nouuell’e paix auecluy. Qui femble auoir efté accordée; parce qu’Attila ne fit de plufieurs 
années apres aucune entreprise fur l'Empire Romain : & que nous fommes aduertis pat 
vne epiftre dcTheodoricRoy dltalie,qui eft entre celles de Cafliodore, qu’il fit aufli paix 
au melme temps auec l’Empereur Valentinian pour l’Empire d’Occident , ayans efté Car- 
pilio fils d’Ætius & Cafliodore ayeul dudit Cafliodore le Sénateur, enuoyezvcrsiceluy 
pour l’impctrer.Combicn qu’il la pourrait bien auoir accordée, afin de plus aifémét trom- 
per par icelle l'Empereur Valentinian,comme il s’efforça de faire cy apres par la ruze dont 

^ E*n la mefmc annee Ï*Empereur Theodofe fit publier le Code de fes nouuelles Confti- 
tutions^equel il fit appeller les Nouuellesj& ordonna qu’il fuft adioufté à fon Code,& te- 
nu de meûne auélorité d’iceluy és iugemens. 

C t r I l l v s Euefque d’Alexâdrie mourut cefte annee, & eut pour fuccefleur DioiCo- 

rus,qui prefida quatre ans. Niccphore & Zonare. , . 

S a l o n iv s Euefque de Vienne floriffoit en ce temps en réputation dcfçaûoir k de 
foin&eté. 
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Rvffinvs Postvmianvs Pretixtatvs j & Fla. Zeno, Con. 
fuis. 

Ciodion furnommé le Cheuelu, fécond Roy des François, mourut celle annee(tef- 
moin Sigebert & les hiftoircs de France) laiflànt trois fils légitimés en fort bas aage, nom- 
mez Rauchaire ou Rauachaire,Regnauld & Alberic ou Aulberon (fclô que laques Meyer 
& Richard de VvalTebourg en leurs hilloires de la Gaule Belgique racomptent) fouzla 
tutelle & gouuernement de fon Conneftable ou Maiftre du Palais nommé Merouee , que 
lAbbé de Vrfperg toutesfois eftime auoir efté fon fils baftard,& tous les autres fon proche 
parent pour le moins. Mais tant y a que pource qu’il eftoit en telle réputation enuers tous 
les François à caufe de fa vaillance & expérience au faiâ: de la guerre, qu’ils l’aimerent 
mievftc faire leur Roy que les enfans du derun&cncores forticunes. Ce qu’on eftime en- 
cor auoir efté caufe que pluficurs François quin’eftoient iamais fortis de leur ancien pais, 
le vindrent volontairement trouuer en la Gaule: où il fembles’eftrele premier donné la 
loy de fc promener hardiment,foit que par force d’armes il s’y ouurift la voye,ou que par 
capitulation faite auec les Romains luy fuft donnée aflîette en la Gaule, où aucun de fes 
predeccfleurs n’auoit encore eu fiege arrefté & paifible. Et pour celle caufe noz anceftrcs 
lerecognoilTant quafi comme premier Roy quipalfâ en ces païs, appellerent les François 
Merouingicns. Combien que la plufpart eftime que ce fût à raifon de ce qu’il eftoit le pre- 
mier de fa lignee qui régna fur les François iufques à Pépin. D’autant que les enfans de 
Ciodion furent fupplantez par luy, & déboutez du droiét de lafucceflion de leur pcre,non 
fans grand danger mefmemcnt de leurs perfonnes, fi leur merc ne les euft ( au rapport des 
autheurs precedents) retirez au Royaume de T üringie , où (quand ilsfurent venuz en aa- 
ge) ils s’allièrent de plufieurs nations d’Alemàgne, qui les fecoururent (comme ils difent) 
& aidèrent àrccouurer vne portion du Royaume de leur pere: comme le païs de Cam- 
brcli, T ournay, Hainault & Cologne. De forte qu’ils s’en nommèrent Rois, &les défen- 
dirent longuement eux & leur pofterité cotre les fuccelfeurs de Merouee iufques à Louys, 
tant par leurs propres forces , que parle fupport des Bourguignons & des Romains qui 
dominoient encor à Soiflons & en Lorraine. Quipourroit eftre l’occafion que Grégoi- 
re de Tours, Aimoinus, Ado, la Chronique de Iordanes, de laquelle Cufpinianus fait 
mention en fon liure desConfuls, appellent vn certain Rauachaire &c fes freresRois de 
Cambray, de Cologne & des enuirons j lefqucls le Roy Clouis mefmc çonfefloit eftre de 
fa parenté. Dont on peult raifonnablement inferer, qu’ils eftoient delà race de Ciodion, 
par qui leCarhbrefi (tefmoin mefme Grégoire) auoitcftéconqucfté. Autrement on ne 
voit point pourquoy ils fe fuflent ofez donner le filtre de Rois dudit païs,ny porter la lon- 
gue cheuelurc comme les Rois, ainfi quetefmoigne Aimoinus liure premier, chapitre 
vingttrois. Enco res qu’ils ne facent mention d’aucuns enfans dudit Ciodion: fi nous ne 
voulions adioufterfoy au tefmoignagc des Chroniqueurs de Flandre, qui les appellent 
feulement fes arriere-nepueux, & filsdcFlandebcrt, par la mort duquel ils luy fuccede- 
rent cy apres es païs de Cambrefi, Hainault Sc Artois, par la permilfion du Roy Chilperic. 
Ou fi l’opinion d’ A uentin & de quelques autres Hiftoriens Alemans n’auoit plus d’appa- 
rence , qui difent que quand les François fe delibererent premièrement d’entrer en la con- 
quefte de la Gaule , qu’ils diuiferent toutes leurs forces en douze bandes , fouz douze Ca- 
pitaines , portans le nom de Rois : defquels toutesfois Childeric fils de Merouee eftoit le 
principal: & entrèrent par autant d’endroits en ladite Gaule, afin de caufcr plusd'efoou- 
uantement aux Romains & aux peuples qu’ils vouloient fubiuguer : & qu’on nefeeuft 
aufli de quellepartallcraudeuant d’eux. Dontil aduintque chalqueRoy fefitfcigneur 
dû pays qu’il conquefta. De fa^on qu’ils fepcrfuadent que les Rois de Cambray & de 
Cologne procédèrent aufli de la. 
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D’autant que les villes deMajence,Spire & Vvormes tombèrent entre les mains de cinq 
defdits R ois, nommez Arbogafte,Drogo,Haronic, Haganon, Geberich, aueclbn fils 
Gunthàre: Cologne & les circonuoifines à Sigebert & à Tes fils , Litannic & Erric i T e- 
roüane,Cambray & autres à Littomare & Richare. Mais d’autant que noùsncvoions 
point que celle opinion foit aduouee de quelque ancien autheur , & que s’il fal- 
îoit croire quelque chofe de ces douze Capitaines François, qu’il faudroit aiict plus 
d’apparence rapporter leur arriuee en la Gaule au temps que nous auons monftré que les 
François fevindrentlogerenlaTongrie; puis qu’il eft certain par le tdmoignage de Gré- 
goire & de Saluianus, que les François s’eftoient dés longtemps deuantlcRoy Childe- 
ric faits feigneurs des villes deTreues,Cologne & Majence, &: auoient auancé leurs con- 
queftes iufques à la riuiere de Somme &àla foreft Charbonnière , fans qu’il fe fçache 
qu’ils en ayent efté dechalïèz : outre ce que ie ne voudrois pas dire que toutes lefdites vil- 
les & pais âyent efté occupez par eux tout à vncoup &: en mefme temps. Mon opinion 
eft, que pour accorder le dilfercnt des opinions precedentes, on peut auec quelque veri- 
fîmilitude eftimer, que Clodion eftant mort (foit enlai8.felon Sigebcrt,ou 2 o.anneede 
fon régné comme Ado &Aimoinus ont voulu) Merouce laiffii les pais pariccluycon- 
queftez à fes hoirs & heritiers de fon corps, s’il en a eu, qui les diuiferent entre eux , & les 
poflederent iufques à Clouis. Ou bien (s’il a efté vn des fils de Clodion) qu’il en princ feu- 
lement fà part auec les autres. Et s’il ne l’aefté, mais que Clodionait aulfieu fes compa- 
gnons és pars occupez parles François en la Gaule, qu il laiflà chacun d’eux en i’eftat qu ils 
tenoient,& qui y voulurêt demeurer fouz le nom de Ripuariens, fe contentant cornent 
qu’il en foit de fe faire chef des Saliens,& des volontaires qui le voulurent fuiure : comme? 
aufii des nouuelles trouppes des peuples François de delà le Rhin, qui fe vindrent apres les 
premières ioindreàluy pour auoir part és pais qu’ils pourvoient acquérir de nouueau fouz 
faconduittefur l’Empire Romain par deçà la riuiere de Somme &: la foreft Charbon- 
niere.Dont ce que luy & fes fucceffeurs y ont obtenu iufques à la riuiere de Loire, femble 
auoir efté leur propre manoir, pluftoft qu’entre les trois riuieres delaMeufc,dc l’fcfcault 
& du Rhin: fînon depuis que Clouis eut deffait les Vvifigoths, &c que la loy & police qu’ils 
y ont portée ou fait obfcruér, a efté appellee Salique . Parqüoy ce qu’il a efté le premier 

2 ui a commencé de mettre le pied& regner dedans le pais de la loy Salique, peut auoir 
onné occàfion à fes fuccefleurs qui y ont toufiours fait depuis leur principal fiege & do- 
micile, & d’où ils ont acheué d’abolir l’Empire que les Romains auoient en Gaule, & 
d’extirper les autres Royaumes qui y auoient aufli pris fondement auant eux,dcfe faire 
furnommer par luy Merouingiens iufques à Pépin, pluftoft que par Clodion, qui n’eftoit 
venu que iufques à la foreft Charbonnière, ou par Pharamond, qui n’eftoit point forty 
delà Tongrie. Mais cequi eft efcritauproëme delaloy Salique du peuple pour qui elle 
fut faite, &: par quile principal des Gaules fut conquefté en ces mot s:H<eaeJi enimgens <ju<t 
parua aum cjjet mmero^fortis robore 5 validum Romanorum tugum de fuis ccruicibus excujîn pugrnn- 
do: Nous confermelefoüpçon que nous auons ja eu cy dcuant,que Pharamond, Clodion 
& Merouee ne commandèrent pas généralement fur tous les peuples de la communauté 
des François,ains feulement fur l’vn ou fur l’autre partie d’iceux, fignammentfur ceux qui 
portoientle nom de Saliens.Car nous auons allez demonftré cy deffus &cn noftre traitté 
de l’origine des François, que tous les peuples de leur nom & communauté ne faifoient 
pas vne petite gent ou nation, , 

A R i c i l a Roy des Sueues en Elpagne deccdé,fucccda fon fils Riciarius, qui regn a- 
9.ans,&fut elpoux de la fille de Theodoric z. Roy des Vvifigots,felon le tefinoignage d’v - 
ne Chronique des Vvifigoths & des Sueues. Les Annales de Iordancs adiouftét qu’il me- 
na en la melme annee vne armee en la Gafcongne,où elle fit vn grand degaft. 

Bvd ic Roy de la petite Bretagne mourut celle annee jlaiftàntvn fils nommé Hoel 
premier nom, qui régna cinquantehuiét ans apres luy, lelon le tefmoignage des An-’ 
nalesdela Bretagne . Mais nous dirons cy apres , ce que nous eftimons qu’il en faut 
croire. 

Evtï€Hes Abbé du monaftere de Conftantinople , ayant mis en auant en cetemps 
vne herefie qu’il auoitexcogitee de fon cerueau, par laquelle ilmaintenoit que les deux 
natures de Chrift, diuine & humaine, auoient efté tellement mcllces & confondues 
en fon incarnation, qu’il n’y eftoit plus relié aucune diftinélion: fut caufe que Fla- 
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uianusEuelque de Conftantinople fit aflembler vn Concile de plufieurs Euefques er, 
ladi&c ville . Lefqucls apres auoir bien examiné ladide herefie,foubfcriuirent tous la 
condemnation d’icelle 8c de Ton autheur.Ce que Euagrius liu.i.chap.ÿ.de Ton hiftoire ec- 
clcfiaftique rapporte à ce Confulat,d’autrcs au fuyuant. 
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Fl a. Protogj&nes, 8c Tvrcivs Secvndvs Asterivs, Confiais. 

Del arriuee des Anglois en la grande 

DD 

Bretagne,ditce par eux Angletcrre,8t du com- 
mencement de leur régné en icelle. 

»TZj« 5 £A peftilcncc auoit couru fi furieufiement par toute la grand' Bretagne, que le 
^ nombre des habitans en fut merueilleufcmcnt[comme eficrit Gildas) diminué: 

>> & fi bien encore eftonné (quand les Eficofibis, apres ficftre refraifchis en leur 

paisses vindrentreuoir) queforccfiutàleur Roy Vvoitigere de prendre con- 
fielîde fepouruoir dcfiecours hors de fion Royaume. Tellcmét qu’il eut recours aux Saxos 
Anglois, qui faifioient alors leur demeure en vnc regi 5 de la Germanie nômec depuis An- 
grie,8cauoient fort bon bruit de la guerre . Qui fut caufe,que fuiuant les promelfes qu’on 
leur faifoit,ils choifirent vne bonne trouppe des plus vaillans de leur ieunefle, & les firent 
aller fouz la conduittc de deux freres nommez Hengift & Horfon au fecours des Bretôs 
fur trois grandes nauires , qui s'appelaient (comme dit Gildas)en leur langue Ç> w/x.Dont 
elles femblcrcnt à certains diuinateurs feruir de prefage, pour lignifier que la nation qu’el- 
les porto icnt,commanderoit par l’efpacc de 300. ans au pays quelle alloit fccourir : mais 
qu'elle ne cclferoit d’y faire beaucoup de maux parl’efpace de ijo.ans. Cependant tou- 
tesfois le Roy Vvortigere nclaifià de leur faire bon recueil . Tellement qu’à leur arriuee 
il leur afngnalcpaïsde Kents,dit Cantium en Latin, pour leur demeure, qui eftla plage 
qui regarde le cofté de Leuant : faifant fon compte de les retenir pour toufiours à fon fer- 
uicc, 8c de les employer en toutes fes affaires. De façon qu’il les mena tout incontinent 
contre fies ennemis ordinaires; fur lefqucls ils firent vnc telle preuuc de leur vaillance, cjue 
Vvortgerc commença d’eflre vaincueur 8c fuperieur de ceux qui l’auoient tant de fois 
au parauant vaincu 8c mis en deftreffe. Dont il mit fi fort fon affeurance cfdits Saxons, 
qu’il fe laifià perfuader par eux d’en faire encore venir vne autre nouuellc multitude de 
la Germanie. Laquelle eftant ioinéte auccles premiers, les fit entrer en telle confiance 
d’cux-mcfmcs, qu’ils commencèrent à mcfprifer ceux quiles auoient appeliez à leur aide, 
8c à leur vouloir donner la loy. Ce que toutesfois il commencèrent principalement à fc 
mettre en cffcét fouz le R oy V vortimere, apres le trefpas de fon pere Vvortigere, fouz le- 
quel ils auoient rcccu tout leur auanccment. De forte que pour applanir les moyens 
deparuenirà leurs deffeins, ils deuindrent premièrement alliez 8c amis des Piétés & des 
Eficofibis: 8c puis empieterent l’autre partie de l’ifle qui voifine l’Efcoffe. De laquelle min- 
cie aucc celle qui leur auoit ja efcé donnée auparauant , ils conftituerent vn Royaume, qui 
fiut appelle de Lents ou de Cambric,8c des Anglois Orientaux Méditerranéens, auquel 
Hengifte 8c fion frère régnèrent cnfcmble 23. ans (lefqucls font toutesfois comptez dés 
leur première arriuee en ladite Bretagne, qui fut félon le confentcment de tous les Hifto 
. iograplics Anglois l’an 44 ç.dc noftrc falut) 8c leur pofterité fucccfïîuemcnt iufques à 363. 
’.ns apres. I n quoy femblc auoir efcé accomplie la prediéliô mentionnée cy defliis du pre 
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fagedes trois nauires: iclon que recitent Beda, Sigebert, P«Diacrc , Polidorc Virgile en 
Ton Hiftoire d’Angleterre, Ioannes Lilius, Ioan. Maior & autres . Bcda dit encore* que la 
nation Angloife eftoitfeparee des Saxons» Mais qu’ils occupèrent cnfèmble la grande 
Bretagne, ayants encor en leur compagnie vne troiiiefmc natiô de ceux qu’on nommoit 
F/>«,aufquels lepeuple de Kents & les habitans de Mie de Ve&c rapportent leur origine. 

EvtycHes fe plaignant d’auoir efté iniuftement condamné, fut caufe quel Empe- 
reur fitralfemblerles mefmes Euefqucs en la cité de Conftantinoplc , lefqucls apres a- 
uoir encor examiné fonherefie, confermercnt la condemnatiort d’icelle, &c le depofe 
rent de fa dignité. Qui fut caufe qu’il fe retira vers Diofcorus Euefquc d’Alexandrie 
lequel adheroitapertement à fon erreur. Tellement qu’il fit alfemblerpar lapcrmiffion 
de l’Empereur vn autre Synode en la ville d’Ephcfe le premier iourd’Aouft, dont il eut 
lafuperintendance,nonobftânt que les Euefques de Herufalcm, d’Antioche, de Con- 
ftantinoplc, & les Légats du Pape Leon y fulfent auec luy . Au moyen de laquelle il n’y 
admit que ceux qu’il fçauoit fauorifer à fa caufe . Parquoy la conclufion & détermina- 
tion de celle alTemblee fut faite à fon plaifir : par laquelle le decret des Conciles prece- 
dents de Conftantinople fut anullé,& Flauianus Euefque condamné &depofié. Ce 
qui donna vne telle hardielfe à lès malueillans , qu’ils feicttcrentfurluy , &le maflacre- 
rent& puis rellituerent Eutychcs en là première dignité. Qui fut caufe que pluficurs 
receurent & approuuerent fa doélrine . Mais les Légats du Pape Leon ellans retour- 
nez à Rome , firent que luy du confeil de quelques Euefques referiuit au mois d’O&obre 
lettres à l’Empereur Theodofe& à fa fœur Pulcheria, rcmonftrant par icelles l’iniqui- 
té delà fentence du Concile d’Ephefe, auquel toutes choies feftoient faites contre rai- 
fon . Dont il le fupplioit de permettre qu’vn autre Concile de plus grand nombre d’E- 
uefques fuit célébré en Italie, pour y faire examiner la doctrine d’Eutyches plus fince- 
rement & de meilleure façon qu'elle n’auoit efté à Ephefc. Et puis eftant l’cmpereUr 
Valentinian venu de Rauenne à Romeauec famere & fafemme,illes pria encorcs d’in 
tcrceder enuers Theodofe à obtenir celle permiifion deluydefairealfembler leCo.nci 
le qu’il demandoit en Italie. Ce que toutesfois ils n’impetrerent,&femble que Theo- 
dolè ne l’euft iamais permis , qui auoit en meilleure opinion le Concile d Ephefe, lequel 
fevoitauoir efté alTemblé par la feule authorité d’iceluy,& qu’il y fitprefiderqui ilvou 
lut: mefmement auflî qu’il fattribuoit la puilfance d’alTembler les Conciles generaux. 

Ce pendant Anatolius fut fubrogé en là place de flauianus au fiege de Conftantino- 
ple, où il prefida neuf ans: comme aulfi fut Maximus aufiege epilcopal d’Antioche, où! 
il prefida cinq ans, apres Domnio qui en auoit efté femblablement deietté parle fufdit 
Concile. Euagrius liure premier chapitre neuf & dix,defon hiftoire Ecclefiaftique,Nicc- 
phore. 

S a i N c T Remy qui fut cy apres Euefque de Reims nafquit celle année. Sigebert. 
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Valentinianvs j.AvG.pourla 3. fois, Conful, auecGEN nadivs Corvi- 
nvsAniehvs. 

Sovz lefquels l’Empereur Theodofedeuxiefinefils d’Arcadius mourut à Confiant! 
noplelc vingthuiél iefme iourdeluillet, eftant paruenuàla quarante dcuxiefmé arinee 
deux mois & vingteinq iours de fon Empire, & de fon aagele quarantçcinqiefme an, 
trois mois, dixneuf iours . Auquel Martianus natif du pais d’illyriequi n’eftoit encor 
que Sénateur & Tribun de gendarmerie, fut fubftitué àlafaucur & inftanccde l’Impe- 
ratrice Pulcheria , qui elloit fa fœur. De façon qu’il tint par ce moyen & gouucrna 
l’Empire depuis le trefpas de Ion predecclfeur, iulques auiour qu’il mourut, fix ans, 
cinq on fix mois . Les quatre premiers defquels , enfemble huiét mois & dixhuidt 
iours fe paflerent auec l’Empereur Valentinian 3. Comme nous recueillons du tef- 
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moignagcdeshiftoires EcclefiaftiquesdeSocrates, Thcodorct, Zozomcnes,Nicepho- 
re , Marcellinus Cornes , Euagrius & Théodore ledcur . Lequel auec Marcellinus at- 
tribue cecy notamment à l’Indidion 3. Au refte Martianus auoit en telle recommenda- 
tion laiuftice & pieté, que trouuant à Ton aduenement l’eftat de Ton Empire merueil- 
leufemcnt troublé, tant en la police à caufc des inuafions des Barbares , qu’en l’EgliTe, 
pour raifon des fchifmes &c conrentions que l’hercfie d’Eutiches y auoit amenées j Ton pre- 
mier foinfutdecercher lesremedes pourremedieràl’vn&àlautre maLEtpourcefuy- 
uant le conseil du Pape Leon, fit publier vn Concile general pour l’annec enfuyuanten 
la ville de Chalcedone . 

G £ nse r ic Roy des Vvandal es ayant demandé à Theodofe Roy des Vvifigots Ta fil- 
le en mariage, pour fon fils Hunnericj fouz opinion qu’il eut quelle vouloir l’empoifon- 
ner , luy fit coupper le nez, & la renuoia à fon pere . Et pource qu’il le doubta qu’il ne fc 
voufift rcfentirderiniurefaitteà fa fille, afin de luy tailler delà befongne ailleurs, il en- 
uoya folliciter AttilaRoy des Huns par beaucoup de belles promefles Scprefents, d’en- 
treprendre la redudion des nations Occidentales à fon obcïlTance,ainfi qu’il auoit fait 
les Septentrionales, l’afleurant de fon fecours & afliftancc en celle entreprinfe . Laquelle 
femoncecmbrafa de telle façon l’ambition deceRoy barbare , fier &: auare , qui ne fon- 
geoit qu’à la ruine du monde, comme celuy quis’eftimoit ôcappelloit le fléau de Dieu, 
qu’il fit tout incontinent fortir à effed là deliberatiô de fiiiure le côfeil du Roy V vandalej 
Mais craignât d’eftre empefché,fî l’ Empereur venoit à fe mettre d’intelligéce,aucc les V vi 
figots,enuoy a fos Ambaflàdeurs vers eu ^pour louz pretexte de rechercher leur amitié,& 
de vouloir aider l’vn à deffaire l’autre, les mettre en querelle &en deffiâcc l’vn de l’autrera- 
fin d’auoir puis apres meilleur marché d’eux.Puis auec ceft elpoir fortit de la Pânonie&de 
là en la Germanie, accôpagné d’Vvalamire,Theoderic ôcVindemire Rois des Oftrogots, 
& d’ArdaricRoy des Gcpides, & dVnc armee de cinq cens mille combatans, amalfez 
tant de fes propres fubieds que des autres nations du Septentrion par luy fubiuguees ou 
vaincues. Entre lefquelles Sidonius Apollinaris compte les nations Françoifes, quie- 
ftoient reftees delà le Rhin, comme les Bruéleres & Turingiens, auec les Bourguignôs, 
qui pourraient auoir efté des reliques de ceux qui eftoient reliez (comme telmoigne A- 
gathius ) en la Scy thie.Mais ic ne fçay pourquoy il a mis l’Efcolfois auec eux , difant : Sco~ 
tum Burgundio cogit . Si ce n’ell qu’il entende d’vn autre peuple que de celuy qui habitoit 
l’Hybernie.Sommcque toute celle tempefte d'hommes entra auec luy delà Germanie 
en la Gaule, faifant vn horrible degaft de pais & de villes par où il palfoit, fignamment de 
celles qui eftoient fur le Rhin . Pour raifon defquelles Sidonius Apollinaris l’appelle en 
l’Epiftre ad Tonantium deftru&eur du Rhin. Combien queie fuis en doubte,fiie doibs 
croire qu’il deftruifit &brulla les villes de Cologne , deTreues &deTongres . Car il 
n’euft rien trouué à gafter & bruller en Treues , qui auoit ia efté dcftruidle & brullec qua- 
tre fois depuis cinquante ans: & la quatriefme fois ne fe peut attribuer à luy, puis que Sal-j 
uianus n’a fait aucune mention de fa venue en la Gaule . D’auantagece ferait merueilles 
que les François l’eulîent ainfî lailïé faire au milieu du païs qu’ils occupoient en la Gaule, 
(ans feftre rebccquez (comme on dit que firent les Bourguignons dedans le leur) & 
qu’il ne fen trouuc rien eferit en aucun autheur :veu qu’on ria pas oublié d’eferireque 
Meroueefetrouuaduparty d’Ætiusàlaiourneede Chaallons.Ioint qu’il eftbien vray 
femblable qu’Attila ne voulut pas tant mefeontenter les François de la Germanie qu’il 
auoit auec luy, s’il faut croire Sidonius qu’il enaiteu.Parquoy i’accorderay plus facile 
ment,qu’ayât pris fon chemin par la ville que les Romains appelloient Argentine ou *ir 
gehtoratum , qu'il la rendit fi bien ruinée & deferte,qu’il n’y lama aucune porte ou murail 
. le qui peuft empefeher d’y entrer ou d’en fortir par quelque endroit que ce fuft.Qui a dô 
né occafion a pluficurs d’eftimcr,quele nom de Strabourg procéda delà. Lequel toutes- 
fo isBeatut Renanus tient n’eftre autre que fon ancien nom corrompuou mutile par les an- 
ciens Allemans,quand ilslareduirent en leur fubieétion : lefquels ne pouuans aifement 
prononcer en leur langue ^ frgentoratum entier ,mangeoient les deux premières iyllabes, 
faifant au lieu d’icelles fonner vne S.De forte qu’ils l’appclloient Storatburg,& depuis par 
fucccfllon de temps Stratburg. Tant y a que Grégoire de Tours tefmoignc quelle eftoit 
ja nommée de fon temps Strataburg.Ce pendant Attilacontinuant fon voiage arriuade- 
uant les villes de Mets,! ou & Reims: lefquelles ne furent pas plus gratieufementtraittees 
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que la precedente. Mais eftant venu iufques à Troyes en Champagne, il y lutfi bié adou 
cy parla force du beau parler de l’Eucfque nôméLoup, qu’on tint pour vn grâd miracle, 
non moindre que les Poëtes ont chanté fouz la fable dé Linus &de Orphcus,dece qu’il 
paflà par dedans la ville fans y mal faire. Aucntin adioufte, qu’au partir de là il entra dedâs 
le Royaume de Bourgongne,où il palTa fur le ventre de l’armee des Boùrguignôs,quc leur 
Roy Gundicarius (félon Auentin Gundaric)luy ofa donner en barbe;où il perdit luy- mef- 
me la vie, eftant à l’opinion d’aucuns, celuy que Grégoire de Tours appelle Gundcuchus, 
juilaifla 4.fils nommez Gundebauld,Gundcgcnile,Chilpcric & Gothomarc, heritiers de 
on Royaume, qu ils partagèrent entr’eux, félon que ledit Grégoire de Tours, Aimoinus, 
P.Diacre& autres recitent.Combien que les deux Codes des loix des anciens Bourgui- 
gnons, faits fouz les Rois Gundebault & Sigifmond, font mention de 4.Rois Bourgui- 
gnons,quircgnerentcnlaGaule,les nommant Gibica, G odomarùs, ouGondomarc,Gif 
lahariusou Gifcharius, & Gundaharius ouGundocharius, deuant leditGûdcbauk, lequel 
mefme les appelle les anceftresences mots :Regi<e memoriœ *4uthores nojlros , id eft Gibicam^ 
Gondomarem, Gifcharmm & Gundoch.tr ium. Et puis adioufte, pat rem <juo(juc& patruumiVoùlÂt 
comme il femble déclarer, qu’il euft encore ion pere& fon oncle outre les prcccdcnts.Ce 
quieftbienvraifemblable } cuefgard au temps qu’il faudroit qu’il euft vcfcu&: régné de- 
puis fon pere, fi c’cftceluy qui fut occis par Attüa. Parquoy ilfc pcult faire qüeleGun- 
deuchus de Grégoire , & Gu ndoucus félon Ado, a efté fils de Gundocharius mentionné 
cy deflùs, que nous prenons pour le dernier des quatre precedéts, & pcrc de Gundebault, 
& de fes trois freres . Lefquels comment qu’il enfoit diuiferent le Royaume de leur pcrc 
enTetrarchies: la principale dclquelles aduint à l’aifné,que les vns difent auoir efté Gun- 
debault : les autres Chilperic,que Ion fçait auoir eu fa portion en celle partie de la Bour 
gongne où eft auiourd’huy conftitué le Duché. Ce pendant on eft d’accord, qu’ils ne de- 
meurèrent pas long temps en concorde entr’eux, & que de l’ambition de regner f enfuiuit 
vne guerre, en laquelle Gundebaut apres auoir efté vaincu en bataille par fes frères Chil- 

f >eric & Gothomare, fe remit fi bien au deflùs, que le tout de la Bourgongne rcuint firra- 
ement à luy.Çe que toutesfois ne fe fçait bonnement en quel temps il eft aduenu. 

S a 1 n c t Germain Euefque d'Auxerre mourut celle annee à Rauenne en Italie . Sige r 
bert.Sidonius Apollinaris en vne Epiftre à l’Euefque Profpcr, parle de luy en telle forte: 
Dum fummis laudibut^inianum Lupo parem Germanique non imparem vis celebrari. 

L e Pape Leon aduerty delaconclufion du Concile d’Ephefe,en fit aflembîervn à Ro- 
me qui la condamna,& en enuoia les adles & fentenccs au Concile de Chalcedone:& en 
furent d’autres aufli aflèmblez ailleurs par mefme occafion, comme à Côftantinople fouz 
Anatolius,& à Ephefe. Enuiron le mefme temps Hilarius Euefque de Vienne, ou de Nar- 
bonne, prefehoit fort librement,que S. Pierre n auoit efté Prince des Apoftres: & que l’E- 
uelque de Rome n’auoit aucun droit de fuperiorité fur les Eglifes des Gaules: qui fut caufe 
que le Pape Leon elcriuit contre luy fon Epiftre 71. aux Euefques Gaulois , par laquelle il 
accufe d’ambition ledit Hilarius. 
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Mar.tianvs voulant obuicr aux entreprinfes des H uns, fît paix auec les Perfes, puis 
enuoia vne armee en la Pannonie fouz la conduitte <f vn Capitaine nommé Arneltes, qui 
deffit vtïe trouppe de Huns près la ville de M.trtianopolis. Mais Attila renuoia vne autre 
rrouppedegens,quilefurprindrent fi à propos, qu’ils le defconfîrent auec tousfergens. 
Sabellicliu.i.Enneade 8. 

A t t 1 1 a apres auoir fait tout le mefnage recité cy deflùs, mena fon armee de- 
uant la ville d’Orléans , fouz l’efpoir que Sangiban Roy des Alains, qui (comme 
a laifle par eferit Iornarides) auoit le gouuerncment de la contrée de Loire pourj 
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es Romains ) luy auoit donné de la mettre entre Tes mains. Mais Ætius ayant def- 
:ouucrt cefte entrcprinfe, &laruzepar laquelle Attila l’auoitpenlé rendre ennemy de 
Thierry Roy des Vvifigoths, le fit fi bien pratiquer par Aüitus Patrice d’Aüuergne,qui 
fut fécondé d’AignanEucfque d’Orléans, à ce qu’IdatiuS cfûrit , qu’il fevint ioindre, ac- 
compagné de Ton fils aifné, auec l’arricreban de Tes forces au camp des Romains. Auquel 
lulfi Grégoire de Tours dit que le Roy Merouee fe trouua auec fes François , qui furent 
(fi Iornandcs a dit vray) fuiuis de plufieurs trouppes de S armâtes, Armoricains, Litians,ij 
dit X/>ÿ, mais i’aimerois mieux lire Lxti , Bourguignons, Saxons , Si de ceux qu'il appelle 
ibriones, iadis foldats de l'ordonnance Romaine ( iors aniez & gens de fecours)& Ripa- 
riols,qui fe doiuent pluftoft prendre pour les compagnies deftinees à la garde des ports & 
riuages de la Gaule, que pour ceux qu’on dit auiourd huy Ribarols,auec autres nations de 
Gaule Si de Germanie. Lefquelles firent vne fi groflè armee , qu’ Attila ne fut confeillé de 
l’attendre deuant Orléans , quoy qu elle fuft fur le poind de fe rendre à luy , ayans les ci- 
toyens d icelle ( au rapport d’vn ancien autheur) ia fait porter paroles de reddition , apres 
auoir à l’exemple Si exhortation de leur Euefque longuement tenu bon en attendant le 
fecours qui leur vint. Parquoy il fe retira en la plaine Catalaunique, qu’on appelloit au- 
trement les champs S.Maurice : où l armee d’Ætius l’alla cômbatre de fi fanglante façon, 
qu’il n’eftoit point mémoire qu vne fi grande occifion de gens fe fuft faite auparauant en 
vnefeule batailIe.Car on tient que furent comptez cent nonante mille hommes morts fur 
le champ, entre lefquels fut Thierry ou Theodoric Roy des Vvifigoths , fans nonâte mil- 
le Gepides Si François, qui s’eftoient charpentez les vns les autres la nuid deuât ce grand 
choc. Si d’auanture il ne s’en fit qu vn,ainfi que Cafliodore, Iomandes,Iordanes, Grégoi- 
re de Tours & Ado ont eftimé : car Idatius , Freculfe, Si vn autre fort ancien autheur non 
imprimé, conuiennent qu’ Attila a eftécombatu par deux fois: la première auprès de la 
Loire, non gueres loin d’Orleâs, où Thierry fut tué : & l’autre en la plaine champagne de 
Chaalons, apres qu’il eut (commeils déclarent) repaffé la riuiere de Seine, à laquelle Tho- 
rifmund fils de Tnierry fe trouua. Qui font tefmoignages exprès, que la ioumee Catalau- 
nique ne fe fit auprès de Tholofe : outre ce que Sidonius déclaré quelle fe donna au pays 
Belgique ; Si qu’il eft bien certain que le Roy Theodoric ne laifla entrer l’armee des Huns 
fi auant dedans fon pays. Mais tant y a queliiïùë de cefte bataille fut telle, que fi Attila 
n’euftefté le premier qui ayant failly à vaincre fe tint pouf vaincu, &deflogea auec fon 
armee, pour fe retirer en fon pa\ s, fes ennemis ne fe fuflent ofez attribuer la vidoire : le- 
quel mefme ils biffèrent aller fans le pourfuiure, fuiu.mt le confeil d'Ætius, lequel ne trou- 
uantpas que ce fuft le profit de l’Empire d’auoir pleine vidoire de luy , de peur quelle né 
hauflaft par trop le cœur aux François & aux Vvifigoths . leur donna de fi belles paroles, 
que chacun de leurs R ois penfa faire beaucoup pour foy de fe retirer en (à maifon,fignam- 
ment Thorifmund, à qui on remonftroit que fon trop long retardement lepourroit faire 
priuer delà fucceffion de fon pere par fes freres. Ainfi fut l’Empire d’occident, fîgnâment 
la Gaule,deliurced’vne horrible cruauté & danger. Ce que Marcellinus Cornes , Iorda- 
nes Si Cafliodore attribuent à ce Confulat Si Indidion: parquoy les autres Chroniqueurs 
l'ont mal rapporté à l’an 454. 

L e Concile general, fùiuant la publication faite par l’Empereur Marcianus., fut com- 
mencé en ce Confulat le 8. iour d’Odobre en la ville de Chalcedone en Afie , apres que 
le Pape Leon eut en vain pourfuiuy (comme il fe voit eferit en fes epiftres ) de le foire cc 
lebrer en Italie. On dit que le nombre des Euefques qui s’y trouuerent, fut de £}0. quic-> 
ftoient tous d’Orient. Car il ne fe lift point qu’il y en Toit allé d’Occident , que les deux , à 
fçauoir Pafchafe & Luccncc,qui y aHercnt auec vn Preftrc nommé Boniface,pour tenir la 
place du Pape Leon en cefte aflcmblce : lefquelsfurent fécondez des Patriarches Anato- 
lius de Conftantinople, Maxime d’Antioche, Diofcore d’Alexandrie, & Iuuefial de Hic 
rufalem. Par eux la fentcncc du dernier Côcile d’Ephefe,les fai&s & ades d’iceluy,& tou- 
tes les façons dont y auoit cfté proccdê,auccladodrinc tâtdeNeftorius que d’Eut\ ches, 
leurs raifons, refponfes & àrgumens diligemment debatuz & examinez : & puis du 
confentement de tout le Synode caflez, annuliez, condamnez & anathematifez,auec tous 
leurs autheurs & adherans. Par laquelle fentence la vérité des deux natures & del vniôr 
d’icelles en Iefus Chrift fut trefbien efclarcie & maintenue côtre l’opinion contraire: pou 1 
raifon de laquelle Euty ches & Diofcorus furent dépofez, dégradez de leurs ordres & di 

gnitez. 


Digitized by 


delaBibl. biftoriale. 6y 

gnitez,& puis enuoyez en exil. Par mefme moy é auffi vn Protcrius fut f'ubftituéà Diolco 
rus au fiege d’Alexandrie, où il prefida fixans: qui fut occafion & commencement d’vi 
grand fchilme en icelle Eglife, comme recitét Euagrius liu.i. chap.f.Marcellinus Cornes. 
Nicephore,Liberatus, &Ies aétes dudit Concile. Lcfquels aufii nous déclarent qu’il y eu: 
vnautregrarid different en iceluy entre les Légats duPapeLcon SdesPcrcs du Concile 
à caufe qu’ils déclarèrent entreles conclufions delà 14. edfion, quel’Eglife de Conftanti 
nople tiendroit le fécond lieu de Primauté apres l’Eglife Romaine, ayant laprefidcncc C: 
lùperintendance des Eglifes de Grece,du Pont,d’Afie,& des Orientales, à caufe qu’elles e- 
ftoient comprinfes fouz l’Empire de Conftantinople,pour la mefme raifon qu’ils lailfoient 
les Occidentales au fiege de Rome. Et que lefdits Légats en la dcrnicre feflion, formèrent 
oppofition cotre la conftitution de ce fccôd Primat, corne ayant efté faite en leur abfcncc; 
allegans aufli qu’ilne s’eftoitiamais veu autrePrimauté en l’Eglife q celle du fiege Romain. 
A caufe dequoy celle matière fut remife fur le bureau , & en fin conclu que les allégations 
& oppofîtiôs n’auroient aucun lieu , demeurant le i. degré de Primauté, apres le fiege Ro- 
main, au Patriarche de Conllantinople,pour auoir fa iurifdiétion & fuperiorité furies Mé- 
tropolitains des diocefes de Grece , au Pont, de Thrace', & d’Afic. D’autant qu’il eftoit 
Prélat delà cité, qui eftoit fiege d’Empire comme Rome,&nômee la NcuucRome. Pour 
raifon dequoy Liberatus efcritenfonBreuiarium , Cum ^fmttolius confenuente condlio pri- 
matum obtmuijfet 3 Legati ver'o Romani Epifcopi contradicerent,à iudfcibus & Epifcopis omnibus ilia 
contradibiio fiufcepta noejl: & licet fedes ^ipofiolica nuncvfque contradicat cjttôdà Synodo firmatum 
#/?, Imper atoris pittrociniopermanet. Et en vertu de celle conceflion, Anatoljus Patriarche 
de Conftatinople, commença dellors de s’attribuer la Primauté fur tous les Euefqucs des 
Eglilès d’Orient, lans en excepter les Patriarches de Hierufalé,d’ Antioche, & d’Alcxâdrie. 
QuiftitcaufcquelePapeLeonnevoulat ratifier nyaduouër l’article que nous venons de 
déclarer, s’oppofa fort afpremét à cell Anatoüus parles lettres qu’il en efcriuit tant à l’Em- 
pereur qu’à luy en ce Confulat, & au fuiuât, qui font les 51.51. 53. de fes Epillres : où il le ta- 
xe fort aigrement de fon ambition, où il demonllre que celle entreprinfe fe faifoit contre 
les llatuts &c Decrets du Concile de Nicee , lefquels il ne vouloit permettre élire violez ny 
annuliez: maison nefçait ce que l’autre luy relpondit. Cependant ilnefevoitefcriten 
aucune defdites JEpillres de Leon, ny de toutes les autres qu’il a eferites, ny aufli en aucun 
des autheurs alléguez cy deflùs , que le nom d’OEcumenique ou d’Euefquc vniuerfel , ait 
efté prefenté par ce Synode à l’Euefque de Rome, ne qu’il l’ait rcfuféj comme les Papes qui 
font venuz apres Leon ont fait entédre, pour la raifon queditS.Gregoire liu.4. epiftre3i. 
deforiregiftre. Certè pro beiti Pétri ^pofiolorum principe honore per 'veneradam Chalcedonenfem 
Synodu Roman 0 pontifici oblatum ejl,fed nullus eoru vmjuam hoc (ingularitatu vocabulu ajfumpfit , 
nec 'vti confenfit , ne dum primtum alnjuid vm daretur, honore debito facerdotes priuareiurvniuerfi.' 
Et en l’Epiftre 38. du mclme liure : Nunquid ficut fanttitas vejhra nouit , per venerandum Chalce - 
donenfe Conciliumhuius ^fpoflolic* fedis intijlites ( eut Deo dijponente deferuio ) vniuerfales oblato 
honore vocati funt ? Sedtamen nullus vnquam talivocabulo appellari voluit , nullus fibi hoc temera- 
rium nomen arripuit, ne fi fibi in Pontificatus gradu gdoriam fingularitatù arriperetjnanc omnibus fra~ 
tribus denegajje videretur. 

Environ le mefme temps , fut félon Euagrius , célébré vn autre Concile en Orient 
par les Euefqucs des diocefes d’Antioche & de Hierulàlem , fouz leurs Patriarches Maxi- 
me &Iuuenal; auquel fut accordé que les trois Paleftines appartiendroient audiocefede 
Hierulàlem, & les deux Phœnicics aucc l’Arabie au Patriarchat d’Antioche. Lequel de- 
cret fut aufli confermé par l’Empereur, & par les autres Patriarches. Euagrius liu.z, cha- 
pitre dernier. 

A Theodoric décédé fucceda au Royaume des Vvifigoths fon fils nommé Tho- 
rifmund, qui régna (telmoin Iomandcs, Volaterranus Sd’vne des Chroniques des Vvifi- 
goths) trois ans : encor que Michaël Ricius luy afligne dix ans de règne : l’aufre Chroni- 
que Vvifigothe vn an feulement } laquelle aufli rapporte auec la Chronique d’Idatius le 
commencement de fon règne à la première annee de l’Empereur Marcianusfic à l’Erc de 
Cefar ccccxc. Cependant Grégoire de Tours, liure z. chap. 8. teûnoigne queThorif- 
mund fubiugua te dompta les Alains. 
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Asporativs, & Hercvlativs, Confuls* 

Attila eftant de retour en Hongrie, remit fus vncnouueilc armee, laquelle il fit par 
laDalmatie &: Efclauonie entrer en Italie; où apres plufieurs rauages & deftruéiions de 
villes & de païs, affiegea &c prit finalement de force apres vn long fiege ( qui ne dura tou- 
tesfois, cômc plufieurs ont efcrit,trois ans) la cité d’Aquilee. Pource que Marcell.Comes 
&: Calfiodorc tefmoigncnt qu’elle fut prinfe, délimité & faccagec par luy en ce Conlulat. 
Les habitans de laquelle, & des villes voifines s’eftans tranfportez auec tous leurs biens 
meubles és ifles de Rialto,de Grado & de Corcelo,Amiano,Burano, Murano & autres , à 
fauueté, s'habituèrent auec ceux qui trente ans auparauant ou enuiron y auoientia com- 
mencé les fondemens de la cité de Venife. De façon que par leur moyen elle receüt alors 
vn grand accroiflement- Qui a fait eftimer à plufieurs, que ce fut lors feulement le cômen- 
cemcntde fa fondation ainfi que Blondus &C Sabellic recitent en leurs hiftoires Vénitien- 
nes. Cependant Attila partat du pais d’Aquilce, fe mit en chemin pour aller à Rome; mais 
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paifiblemét fon armee en Hôgrie.Côme Calfiodore,Iornandes, Marcell. Cornes tefirioi- 
gnent : lefquels conuiénent aulfi que la ville d’Aquilee fut prife celle annee. Combien que 
Paul Diacre, Blôdus & Sabellic ont eftimé que ce fut au bout de la troifiefme année apres 
quelle eut efté afliegee, ayans efté incitez à celle opinion par Procope , qui alfeure quelle 
fut prife apres la mort d’Ætius. Mais il femble qu’il a euopiniô qu’il fut mis à mort plus toll 
que les autres n’ont dit :& que fon trefpas fut le motif défaire venir Attila en Italie pour 
recommencer de rauager l'Europe, où il contraignit l’Empereur Valentinian de s’obliger 
à luy payer certain tribut toupies ans, afin qu’il lailTail fon Empire en paix. Laquelle con- 
uenance le pourrait aulfi toll auoir fait retirer d’Italie , que lavifionqui feprefenta à luy 
quand on dit que le Pape Leon l'alla trouuer de la part de l’Empereur Valentinian , pour 
obtenir quelque appointement de luy. 

V o c o n i v s Euefque de Mauritanie, excellent en fçauoir,cfcriuit fort do&emét con- 
tre toutes les herefies de ce temps. Gennadius. 

V i g i l i v s aulfi Ro main de nation Euefque de T rente , florilToit au mefme temps en 
doétrine & grâce de faire mirades, & en fainéleté de vie. 

Les fauteurs de VhercficEutychiennes’ellans ralliez enfemble, mirent fus vnnouueau 
moyen de rcietter &: contredire les Decrets du Concile de Chalcedone , s’efforçans tant 
par efcritsqueparautrcs voyes de les reprouuer; mais fi couuertcment qu’on ne fçauoit 
qui en eftoit le chef ny lautheur. Pour raifon dequoy leur feéte fut nommee des Accpha 
les, c’ell à dire de ceux qui font fans chef; lefquels rallumèrent le fchifmc que Neftorius & 
Futyches auoient commencé en 1 Eglife,plus fort qu’auparauant : tellement que les Egli- 
fes d’Orient furent merueilleufement troublées, fignâment celle d’Alexandrie, en laquelle 
les partifans de Diofcorus excitèrent vne grande fedition à l’occafion d r iceluy cotre Pro- 
terius : pource qu’iceluy s’oppofoit conftâment de bouche & par eferits contre celte here- 
fic A Céphalique , laquelle auec Eutyches reiettoit la propriété des deux natures en Chrift: 
ayant pour compagnon en celle bône querelle Anaftafius Euefque des Sinaites,auec plu- 
sieurs aùtfes .* de forte que Proterius en fit pour celle occafionallcmblervn Synode en la 
ville d’Alexandrie. Néanmoins toutesfois Nicephore Callilte liu. 18. chap. 4^ . dé fon hi- 
ftoirc Ecclefiaftique, déclare que ceux qui cnfuyuoient l’erreur d’Eutyches, apres qu’il eut 
efté condamné au Concile precedent, le nommèrent Diacrinomenes , c’eft a dire les Sé- 
parez ou douteux-, lefquels il ne fut polfiblc de ramener au bon chemin; combien qu’ils fe 
diuiferent en douze feétes & opinions fur la diuerfité des interprétations de la doctrine de 
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leur maiftre. Aucuns defquels furent fimplement appeliez Euty chiens, pourcc qu’îls vou- 
lurent demeurer en la fimple opinion d’iceluy, fans la defguifer aucunemct d’additions d4 
nouuelles opinions : comme firent les autres qui vindrent à la file l’vne apres l’autre : à fça 
uoir des Acéphales, Théodofiens,Monophyfitcs, Iulianiftes, Iacobites,Paulianiftes, Tri- 
theites, Agnoetcs,Theopachitcs, Seueritcs, Aphthartodocites,& Armcniés j laquelle fut 
des premières, car elle prit au meîme temps fon commencement en l’Armenie par vn ccr- 
ain Euthanius, qui prefeha tant les Arméniens qu'il leur fit receuoir l’hcrcfie d’ E utyches, 
augmentée &additionnee deplufieurs mefehans articles, comme de 1 immolation des 
bœufs, agneaux & brebis qu’ils faifoient à l’exemple des luifs, & de la manducation de 
l’agneau Pafchal : enfemble auffide l’adoration de la Croix qu’ils faifoient de toute ma- 
tière ; & l’auoient en telle reuerencc , qu’ils fe fignoient du figned’icelle en leurs myftcreSj 
ceremonies & avions le front auec leurs doigts, félon que Euthimius récité en la fecôde 
partie tiltre 20. de fa Panoplie. 

D’avtrepart l’Fglife dcHierufalcm ne fut moins troublée de feditions que cellej 
d’A lexandrie, à l’occafion de quelques Moines qui tenoient pour Euty ch es, lefquels vou- 
lurent contraindre leur Patriarche Iuuenal à fon retour de Chalccdone,decondamner le 
Decret qui y auoit efté fait. De forte qu’il fut contraint par leurs efforts de s’en retour- 
ner à Conftantinopic. Au moyen dequoy fonabfence fit prendre la hardiefTe au princi- 
pal de fesaduerfaires nommé Theodofe, d’occuper le fiege de Hicrufalem, fouz le port 
& faucur c[ue luy portoitla Princeffc Eudocie. De forte qu’il eftablit des Euefques à fa po- 
fteés fieges des Euefques de fon dioeefe, qui eftoient allez au Concile de Chalcedone : & 
enchafla &fit mourir plufieurs qui ne fevouloient accorder auec luy j comme Seuerien 
Euefque de Scy topoli$,& Athanafe Diacre de fon Eglife. Mais apres que celle tyrânic eut 
: duré 20. mois, Iuuenal fut remis en fon fiege par Dorothee Gouuerneur de laPaleftiné 
! du commandement de l’Empereur, sellant T imothec enfuy en la montagne de Sina. Ni- 
‘ cephoreliu. ij. 
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Fla. Vihco malvs, & Fla. Opilio, Confuls. 

Attila apres auoirlaiflèritalie, remena fon armee en la Gaule contre les Alains, 
qui habitoient delà la Loire fouz la domination des Vvifigoths,ou bien de leur Roy San- 
gipan : mais le Roy Thorilmund fe prefenta au deuant deluy, & l’ay ât deffait en bataille, 
le contraignit de fc retirer derechef en fon pays , comme teûnoigne Iornandes , qui ell le 
feulautheur que nous auonsveu faifant mention de celle fecôde venuë d’Attila en Gau- 
le, i’entens des anciens: car ce que quelques modernes en onteferit, ils le tiennent feu- 
lement deluy. Ce qui me fait foupçonner qu’iln’ena ellé du tout rien, tantpource que 
Idatius & Ifiaore ne l’eulïènt ignorée ou voulu taire, que pource qu Attila n euft peu faire 
celle entreprinfe lâns contreuenir à la paix qu’il auoit fraifehement faite auec l’Empereur 
pour tout fon Empire, & comme déclaré S igonius celle anneemefinë. Car ilnepouuoif 
pas amener vne armee iufqucs à la Loire , fans fouler les prouinces Romaines : ioinôl 
que ces Alains-cy eftoient gens de grand fccours, & de l’ordonnance des Empereurs. 
D auantage , quelle fi grande caufe pouuoit inciter ce Roy Hun de venir cercher de fi loin 
vnefipetite poignee de gens, lefquels mefmes auoient intelligence auec luy au téps qu’il 
afliegeala ville d’Orléans. Qui plus eft,il fc retira celle annee dltalie ( comme veult Sigo- 
nius) enuiron le Printemps pour le plus toft : & qu’il s’en foit retourné de là ou en la Scy- 
thieou en la Pannonie: comment eft-ilpoflible qu’il enfoitpeureuenir iufquesaucœur 
de la Gaule, auec vne grande armee, par vn fi long chemin de tât de pais , auât que la mef 
tne annee fiift expiree ? & fans qu Ætius fe foit venu oppofer à luy, comme il fit au meûne 
Roy Thorilmund, quand il voulut entreprendre fur la ville d’Arles? Car Sidonius Apol- 
linaris teûnoigne en fes Epiftres , que Fcrredus Gouuerneur general des Gaules fit retirer 
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je Roy Thorifmund (qu’il appelle hofte du Rofne ) par baquet de deuant les portes d’ Ar- 
les : d’où Ætius libérateur de la Loire ne l’auoit peu faire partir parle combat. Les paro- 
les de ccft autheurfont : Ferreolus , qui Galltxs adminijlrauitytum cùm maxime tncolumes eranty 
^éttilam Rhem hoJlem^Thorifmundum Rhodani hojjtitem, Ætium Ligçris Itberatorem fola dijpofitio- 
numfalubritate tolerauit, & profiter prudentiam tantam curant eius provinciales cummaximoplau- 
fttum accentu Jpontaneif fubiere ceruicibus , quia fichabenas Galliarum traftaueratjvt pofleffor exhau- 
Jlus tributario iugo releuamur. Rex Gothitferocifîmus ajfatu eius inflexm efl , eûmque ab ufrclaten- 
fum porta remouit conuiuio ,quem Ætius non potuerat prxlio. De là fcmblablement nous co- 
gnoiflfons qu’il ne fault point rapporter cela pluftoft à l'annee fuiuante qu a cefte-cy. 

Les Bourguignons cftoient en ce temps en fort grande réputation entre les Gaulois, 
pourcc que de iour en iour ils augmentoient te amplifioient par leur vaillance/eftcnduë 
dé leur domination. P. Æmile. 

C e Confulat eft prouué cftrele lxxiiii. apres le premier Côfulat de l’Empereur Theo- 
dofe premier du nom, par tefmoignage de l’cpiftre 64. du Pape Leon 1. 

L e troifiefm e Concile célébré en la ville d'Arles en Prouence, par les Prélats de l’Egli- 
fc Gallicane, fe fit en ce Confulat, tefmpin le liure des C onciles , les Canôs duquel ne con- 
tiennent rien de nouueau. 
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Fla. Ætivs, te Fla. Stvdivs, Confuls. 

Ætivs Coronal de la gendarmerie Romaine d’Occident, eftant tombé enmauuaife 
opinion enuers l’ Empereur Valentinian, par les faux rapports de Maximus, qui fe tramait 
ia par la ruine d’iceluy le moyen ( corne dit Procopius ) te de venger l’iniure faite à la cha- 
fteté de là femme,& de paruenir au poinét où il fe verra cy apres paruenu : fût par fon cô- 
mandement iniuftement mis à mort , comme ayant par la faute 1 aillé efehapper Attila de 
la ioumee Catalaunique : au grand détriment de [Empire d’occident, qui n’eftoitplus 
lofs fouftenu &: appuyé que de la vaillance te conduite d’iceluy : n'y ayant Capitaine e£ 
gaine fécond à luy, par qui on peuft repoulTer & rembarrer l’effort te les alïàuts de tant 
de nations quinecerchoientqua y mordre: tellement qu’il fetrouua vray ce qu’vndcs 
familiers de V alentinian luy dift, qu'il s’eftoit par la mort dudit Ætius couppé la main dex- 
tre parfafeneftrc: dont on s’appcrceut bien toft apres par le branfie que l’tmpire prit de 
fa ruine te decadence. Car les François ne s’oublans en fi belle occafion,fe redirent en peu 
de temps m aiftrcs & feigneurs des villes de Paris, Sens & Orléans , te de leurs defpendan- 
ces:&iaplufpartdescitezdelaGaule,de defir de recouurer leur liberté, ou elpoir de 
quelque meilleur traittement fouz qux , fe rangèrent volontairement fouz l’obeiflànce 
& protection du Roy Merouce. Qui plus eft, les Eucfques Gaulois les plus zelez à la reli- 
gion Chrcfticnne, inuitoient te follicitoient les François àfe venir emparer de leurs vil- 
les & pais, quieftoient lors comme expofecs à l’abandon : afin de ne tomber entre les 
mains des V vifigoths, pource qu'ils eftoient Arriens, falfcurans d’vn meilleur traittement 
fou z les François, nonobftant qu’ils fulfent idolâtres . Ainfi que nous déclaré Grégoire 
de Tours par pluficurs exemples, & comme nous recueillons de Cafliodore, Iordanes 
Iornandcs, Marcellinus Comes,P.Diacre,Sigebert,P.Æmile te autres. Tellement que ce 
fut au mefme temps qu’aduint ce qu’eferit le Poète Sidonius Apollinaris en fon Panégy- 
rique dédié à fon beau pere Auitus : 

-~* 4 rmoricus Piratant SaxonatraSlus 
Sperabat,cui pelle falum fulcare Britannum 
Ludus ajfueto glaucum marepndtre lembo : 

Francus Germanumprimum Belgâmque fecundum 
Stemebat :Rhenumque ferox * 4 lemanne bibebas , 
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Romanis ripis vtroque fuperbus in agro , 

Ve l ciuisy vel vi£ior eras . — 

Lequel palfage nous donne à entendte clerement,que les François eftoienr ja defiors ha- 
bitans 8e poftèffcurs de la fécondé Germanie & première Belgique, qui côtcnoient tou- 
te la contrée entre le Rhin & la Meufe,&dcpuis Majence en à-val iufques à la mcr(où font 
auiourd’huy les pais de Cologne, Cleues, Gucldres, Iulliers, Liège, Treucs,Vtrai&,& des 
Ribarots . Et qu’ils commençoient feulement de fauancer en la première Germanie (qui 
côtcnoit la ville deMajécc & les autres en à-môt de delfus le Rhin iufques à Baile.Et en la 
fécondé Belgiquc,laquelle corAnençoit depuis la riuiere de Mcufe en deçà, corr prenant 
la Picardie & la Champagne iufques à la Marne, auec la Lorraine d’auiourd'huy. A caufc 
déquoy Ammian Marcellin luy attribuoit les peuples de Mets, de Reims & de Chaaliôs 
furMarne.Quantaux AllemanSjilfembleque ce fut auffilors qu’ils enuahirent 8c occu- 
pèrent les terres de deçaleRhinles plus proches d’eux, que les Bourguignons n’auoient 
encor occupées. Comme vne partie de celles qui auoient apartenu aux anciens Helue- 
tiens, à fçauoir celles qui font cntrele Rhin &r la riuiere de Rus en Suifle, qu’on dit eftre le 
fcparateurdcla Duché de Suaubcquiaefté ditte aurresfois d’Allemagne, & de la petite 
Bourgongnc, autrement du païsde Nuidland: à caufc dequoyle Canton de Zurich 8ç 
leurs voifins fe font toufiours dits de la Duché d’Allemagne. D’autrepart ilcftbicnvrai- 
fèmblablc que les Bourguignons nefendormirent non plus qu’eux en vne fi belle occa- 
fion , & qu’ils fefforcerent d’eflargir l’cftcnduc de leurs puiffances & limites en la 
Gaule. 

Thorismvnd Roy des Vvifigots ne fc donnât garde de fes frères fut par leurs prati- 
ques mis à mort. De forte que fon autre frere nômé Theoderic,qui fut 2. du nom, occupa 
fonlieu:lcqueliltint(au compte dé Iornandes 8c des deux Chroniquss Vvifigothesnon 
imprimées) i3.ans.Iordanestoutesfois,àquionattribuelesAnnalcs dcsRomains, rappor- 
te le trelpas de Thorifmund à l'an 4J2. Qui eft vn argument pour monftrer que l’autrelor- 
nandes & luy font diu ers autheurs. Sidonius Apollinaris liu, i.Epiftre 2.faitvnc hono- 
rable mention de ce Roy Theoderic, déclarant qu’il eftoit fort fage & vertueux. 

Attila faifant le tiers des trois plus grands perfonnages de la terre, qui moururent 
(ainfi que les Hiftoriographes ont obferué) en vne annee, finit fa vie ajnfi qu’on dit qu’a- 
uoit fait Iules Cefar le 1?. iour de Mars , fuffoqué d’vne trop grande eruptiondc fangqui 
luy aduint le foir qu’il efpoufaôc coucha auec Micolta, les autres difent Hildico, fille du 
Roy de Badrianie: encore qu’il euft auparauant enuoié demander la fœurde Valenti- 
nian,& menacé l’Empereur Martian vers qui elle eftoit, f’ilne la luy enuoioit.Quifcrt 
p our monftrer qu’il ne pouuoit eftre lors paruenu à l’aage de 1 24. ans, comme la plufpart 
des Hiftoriographes deHongrie fe font fait accroire. Et qu’il y a plus de verifimilitude en 
l'opinion dé Callimachus & de- Sabcllic,quieftimcnt qu’il mourut feulcmenrcnla 56. an- 
née de fon aage. Nonobftant que Nicoîaus Olahus ait fait tous lès efforts de confermcr 
le tefmoignagc des hiftoires Hongroifes, tant en ce point cy qu’en la déclaration de l'an- 
née qu’il mourut, qu’ils difent eftre la 445. de noftrc Seigneur. Mais Caffiodo- 
re & Marceilinus Cornes femblent auoir mieux obferué que ce fut au Confulat de 
Fia. Ætius &C Fia. Studius. Tanty aqu’on tient quefamortfutpreueuéparrEmpercur 
Marcianus,qui vit en fonge l’arc d’iceluy rompu, lors qu’il mourut. Ccpcndât on racôptc 
encor diucrfcmét ce que deuint la grâdeur de l’Empire des Huns apres le trcfpas d’Attila; 
pource que Iornandes eferit que de 60. fils qu’il laifla, les deux aifncz eftimez les plus vail- 
lans, à fçauoir Ellac & Durichus fe voulurent porter pour heritiers en tout $:par tout des 
feigneuriesdeleurpere : & entrèrent endiffention l’vn contre l’autre pour le partage d’i- 
celles. Qui fut occafion'aüRoy Ardcric des Gcpides,de fe retirer de leur obeiffance, pour 
fe remettre en liberté : & que fon exemple fut incontinent enfuiuy des Marcomans,Hcru- 
liens,Turingiens,Quades&Oftrogoths. Acaufedequoy Ellac sofa mettre aux champs 
auec 30. mille Huns, pour aller contenir les G epides: mais il fut honteufement defeonfit 
& taillépar eux en picces,aucclaplufpartdefesgens. De forte que le refte fut contraint 
de quitter le pais de Dacc au Roy Ardcric, qui s’en mit en poftemon par le prix de celle 
vidoire: 8c puisy conftitualefiegc de fon Royaume. Cependant les reliques de l’armee 
d’Ellac fe rallièrent fouz fon frere , ÔC I’allcrcnt accompagner à chalfcr les Oftrogoths de 
leur pais. Combien que d’autres ont eferit qu’il y fut malheureufemét dcffait,& tellement 
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defconfît,quc force luy fut de reprendre laroutte aueclerefte de fes gens de fon ancien 
pais de Scythie,où ils difent qu'il fut en peu de téps mis àmort:& qu’il eut pour fucceffeur 
vn nommé Zeliorbesou Zeliobcs,que Sabellic Ennea.tf.liu.y.cftime eftreccluy qui alla 
au feruiccdu Roy ChofroéRoy de Perfe, accompagné de zo.mille Huns, auec tous lef- 
quels il fut taillé en pièces pour la trahifon qu’il auoit premeditee.Iornandes toutesfois el- 
crit,quelesOftrogothschafïcz de leur païs occupèrent du vouloir & confentement de 
l'Empereur les P annonies, apres en auoir (comme recitent B onfini us & Ioannes Sambu- 
cus)deboutte Ernacusfils d’Attila, 3 . ans apres letrcfpas de fon pere, & contraint auec vn 
fien autre frere de le retirer en la haute Scy thie.Les autres* hiftoires de Hongrie enfuiuies 
par Nicolaus 01ahus,Volaterranus & Michaël Ricius,font encor mention de deux autres 
fils d’Attila, qui apres fon trefpas(ou félon aucuns) de leur frere Ellac, entrèrent eh con- 
tendance l’vn contre l'autre de la fucceffion de leurdit pere . T ellement que la plufpart des 
Hunsfemitduparty de l’vndes frétés quife nommoit Chaba,quieftoit fils de la fille de 
l’Empereur Honorius. Et les eftrangers qui auoientfuiuy Attila en fes guerres, nommé- 
ment les Allemans,fouz la conduite de T etrich ou Dietrich de V eronne, fe tindrent pour 
l’autre qu’on nommoit A dalarius, fils de la Ducheffede Bauiere. Tellement qu'ils fe don- 
nèrent deux fort cruelles batailles près la ville de Sicambrie, dont la première fut gagnée 
par Ch^ba. Mais la ruze de T etrich fut caufe que Adalarius acquit la vi&oire de la fécon- 
dé. Au moyen de laquelle il demeura en poffeflion delà Pannonie auec fes Allemans, & 
vn bien peu de Huns: pource qu’vne partie des autres, qui pouuoient eftrc en nombre de 
4 f. mille,fenfuirent auec Chaba en laGrece:où ils furent gracieufement recueillis de 
rBmpereur,enfaueurdelamemoircdcfa merc. Et ceux qui ne les voulurent fuiure, ne 
f’ofans arrefter au près des Allemans qui les haiffoient/’allerent rendre au païs des Zazin- 
giens, qu’on eftime eftre la derniere contrée de Dace,nommee au iourd’huy la T ranflilua- 
nie: où ils fe donnèrent le nom de Zetel,qui vaut autant à dire en Latin que sicuL, à nous 
Siciliens . T ellement que leur pofterité y eft encore permanente, fe gouuernant félon fesj 
propres loix, mœurs & couftumes, qui reffentent plus la barbarie Hunique, que celles de 
leurs voifins.Tant y a ce pendant que tous font d’accord que par le trefpas d’Attila, & par 
la difTenfion de fes fils, toutes les nations qui luy eftoient fubieéles & fuiuoient fes enlei- 
gnes, fe mirent en liberté, & en pofîeffion quant & quant des païs qu’elles peurent empié- 
ter. De façon qu’Arderic auec les Gcpides farrefta ( comme a efté ja dit) en la Dace.Les 
Sarmates & Ccmandriens en vne partie derillyrie. Les Scyres & Sedegariens , enfemblc 
lesAlainscnla baffe Myfie& Scythie mineur. Les Rugiens accompagnez de quelques 
autres en la contrée de Bifis & Archadiopolis. Ernac dernier des fils d Attila auec les fiens 
en vne partie de la Scythie mineur. Eumedzur & Vvltizintur fes parens en la Dace lirora 
le. Les Herulicns & Turingiens à la bouche du Danubé d’où ils furent tirez zo.ans apres, 
Amenez en Italie parleur Roy Odoacer,que quelques-vns ont ofé prendre pour Die 
trich de V eronne. T elle fut la diffipation & démolition de ce grand Empire des Huns,qui 
auoit efté fouz Attila.Bonfinius dec. i.Üu. 6 . 

S a 1 n ct Seuerin moine arriua ccfte annee au païs d’Auftriche &deBaiyere ) qu’on ap- 
pelIoitlorsIcNoric,pouryprefcher l’Euangile, & conuertir les habitans à Iefus Ghrift. 
Cufpinian. 

Estant Maximus Euefquc d’Antioche décédé, fuccedaenfon lieu Bafilius, qui 
prefiday.ans. 
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Anth em i vs. 

Valentinian entre autres Iafchetez qu’il commettoit ordinairement ofâ rauir 
l’honneur de la chaftetédelafemmede Maximus Patrice & Sénateur, qui eftoit lors en 
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grande au&orité à Rome : lequel ne- pouuant digérer vn tel ouuragc,fe dédia du tout à 
en cercher la vengeance fur l’authorité d'iccluy : tellement qu'il pratiqua fi bien deux/ol- 
dats, qu’ils le mirent à mort dedans la cité de Rome , le dixfeptiefmc iour de Mars 5 le van- 
tans qu’ils auoient votilu venger par ccfta&e le tort fait au vaillant Ætius. Dont oneuft 
moins fait de compte , que s’il n’en fuft procédé vne trop grande traînée de tniferes & ca- 
lamitez aux Romains. Pource qu’eftant l’Empire d’Occident ainfi deftitué de chef, Maxi- 
me ne faillit de fe prefenter à telle occafiô, contraignant l’Imperatrice Eudoxia vefücde 
fon predeceflèur ae l’elpoufer,afin que pat fon r efpeét il euft les prouinccs & ges de guerre 
plus àfon commandement. Mais elle s'eftant refoluë à la vengeance de fon feu mary , in- 
cita fi bien par meflagers Genfefich Roy des Vvâdales, qu’il partit d’Afrique auec 300000. 
mille combatans, & vint aborder l’Italie -, qui fc trouüa tellement eftonnee de fon arriuee, 
qu’il entra fans grande refiftance dedans Rome lehuitiefme iourdeluin, qu’il donna en 
proye à fes gens :& les mena encor apres rauager toute la campagne & le païs Latin, a- 

{ >resauoir fait mourir le tyran Maxime. Puisau bout de 14. iours, chargeant fonbutin& 
es plus précieux ioyaux & ornemens de l'Empire fur fes nauires, repalfa en Afrique, accô- 
pagné de l’Imperatrice Eudoxia & de fa fille, quxl fit cfpoufer à fon fils. Or pource que ce- 
lle derniereprife de Rome aduintpeu d’annees apres la 1200. de la fondation d icelle,plu- 
fieursfe font perlùadez que la vérité fut accomplie en icelle de la prediétion du diuina- 
teurVettius,qui auoit dit autresfois à M. Varron, que les douze Vaultours apper- 
Ceuz par Romulus au iour qu’il fonda fa Rome, fignifioient douze cens ans de la duree 
de l’Empire & maiefté d’icelle. A caufe que depuis le trclpas dudit V alentinian , il nefem- 
ble pas que l'Occident ait eu iufques à Charlemagne aucun vrayemét Empereur: nonob- 
ftant que pkifîeurs fe foient ofé ingerer de fe qualifier d’vn tel filtre en Italie , mefmcment 
iufqualavenuëd’Odoacer. Mais II n’y en eut iainais vn qui en ait tenu d’auantage qu’vne 
bien petite partie en fon obeiffance. Cependant on tient que l’Empire demeura encore 
vacquant & fans Empereur depuis la mort de Maximus par l’cfpace de vingthuit iours iuf- 
ques au dixiefme iour de Iuillet, qu’vn nommé Fia. Auitus Maximus, beau-pere du Poëte 
Sidonius Apollinaris,de Sénateur & Patrice Romain fc fit fouz l’appuy & faueur de Thecr- 
doric 2. Roy des Vvifîgoths, faluèr & proclamer Empereur Augufte au païs des Gaules : à 
Içauoir à Tnolofé, &C puis à Arles : & de par les Gaulois conduire à Rome , où il fit alliance 
premièrement auec l’Empereur Marcianus, & puis accompagné dufecours dudit Theo- 
doric mena vne armee contre les Huns en la Pannonie , vne partie de laquelle il reftitùa à 
l’Empire Romain (ainfi que Paul Diacre tefmoignc.) Mais il n’a peu faire pour celàque 
fon régné ait duré d’auantage de dix mois, cinq iours , félon que nous recueillons dVn an- 
cien Chronicon,de Cafliodore, Euagrius liure 2. de fon hiftoire Ecclcfiaftiquc,Theopha- 
nes,Anaftafius &c Zonare. Autres adiouftent qu’incontinent apres fon efleéiion, il décla- 
ra Mclfianus fon Lieutenant fur toute la gendarmerie d’Occident: & Gilles Lieutenant 
d'iccluy fur celle des Gaules. Auquel aulïi il donna le gouuernement de ce qui reftoiten 
icelle aux Romains deçà la Loire, pour le défendre contrcles François: Seau Comte Ec* 
dicius la garde de ce qui reftoit delà la Loire contre les Vvifigoths. 

Les Rugiens fouz la conduite de leur Roy Flaccitheus, apres s’eftre à l’exemple des au- 
tres retirez de la feruitude des fils d’Attila, s’habituèrent en celle contrée du Noric, qu’on 
appelle auiourd’huyAuftriche: où ils fe rendirent la ville de Vienne , qu’on appelloit 
lors la ville des Flauians, tributaire. Mais les autres peuples de Baioaric ou Boioarie, di&e 
maintenant Bauiere,fe mirent fouz l’obeiflance d’vn A dalogerion qu’ils fircntlcurRoy: 
tellement qu’il régna fur eux iufques au temps du R oy Clouis. Auentin liu. 2. 

L a nation des Oftrogoths diuifec en trois cantons, habitoit en trois côtrces de la Pan- 
nonie, fouz le gouuernement de trois freres : à fçauoir Vvalemire, qui cftoit l’aifné,Theo- 
demire&Vvidemire : 1 e premier auprès la riuiere qu’on appelloit lors Searniunga: le fé- 
cond auprès du LacdePelfode : & l’autre au milieu d’iceux. Or pource qu’ils s’eftoiét mis 
en liberté par la mort d’Attila, les fils dïceluy les voulans ramener fouz leur ioug , comme 
ils auoient ofté fouz leur pere, vindrent à grande puifiance donner dclfus le canton de Va- 
lemire au defeeu de fes freres. Lequel toutesfois les fouftint fi vertueufement, qu’il mit par 
terre vn nombre ineftimable de leurs gens,& le relie honteufement en route ; lcfquels s’en 
retournèrent en la Scythie. De laquelle viétoireledit Vvalemire donna aduertilîcment à 
fon frereTheodemire le iour mefinc que fon fils Thcoderic luy nafquit de fa concubine 
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: .relicna ; comme tefmoignelornandes. Mais nous le rapportons à ccftc annee,à caufc de 
Taage de Theodoric, qu’on compteauoir vefcuyz. ans. 

R i c i a r. i v s Roy des Sueues,eftimant que le trefpas du Roy Tharifînond deuft eftre 
motif de quelque difienfion entre les Vvifigots, qui luy deuft prefenter le moiê de bié faire 
fes affaires fur eux;m it fus vnc grande armec,faifant fon compte de fubiuguer le refte d’Ef- 
pagnc.Qui fut caufc de faire partir d’Aquitaine par le confeil & confentement de l'Em- 
pereur Auitus le R oy Thcodoric(duquel Riciarius auoit efpoufé la fœur)pour venir au fe- 
cours de fon pais. Tellement qu’ü alla rencontrer fon ennemy près la ville dAfture; &le 
combatit fi vertueufement, qu’il le defïit &r mit en routte. Et puis ainfi qu’ilfepenfoit fàu- 
ueràla fuittc,le reprit & occit. Au moyen dequoyles Sueucs furent contraints de fe met- 
tre eux & leur pais en fon obeyflànce,receuant vn Gouucrneur de fa main nommé Athul- 
fe, ou félon les autres Agiulfc ou Acliulfe Auuergnat de nation, qu’il leur donna. Comme 
Iornandes,Bonfînius, Decade i. liu.y.Ioannes Olausliu.ij.de fon hiftoire Gottique &au- 
tres recitent. Mais les anciennes Annales fouz le nom de Iordanes tiennent auec Idatius, 
que cecy fc fit cefte annee: fuiuât laquelle occafion lomandes & Ifidore difent que Theo- 
doric a cfté le premier qui a légitimement régné en E fpagne par la permiflion de l’Empe- 
reur Auitus, en faueur de ce qu’il l’aiioit aidé à paruenir à l’E mpiré. 

P a v l i n v s natif de Frâcc,côpagnô & famüicr du Poète Aufonius,hôme excellent en 
fçauoir &: plus en faindeté de vie,eftoit Euefque de Nola en Italie, lors queGenfcric Roy 
des V vadales y arriua,&en emmena v ne infinité de captifs auec foy en Afriq,mefmcmcnt 
du diocefe dudit Paulinus.pour lefquels racheter il vendit & engagea tous fes meubles, & 
ceux de fon Euefché. Et quand il ne luy refta plus rien à vendre, il fe donna luy-mefme à 
vnc pauure femme pour eftre mené en Afrique en efehange du fils d’icellc:comme dit S. 
Grégoire en fes Dialogues, & P.Diacre,& autres recitent. 
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Fla. Ioannes 8t Fla. V ar a ris, Confuls. 

S o v z lefquels Fia. Ricimer Goth de nation,ou félon Sidonius Sueuien,les autres di- 
fent Vvandales, Patrice R omain, & coronal de toute la gendarmerie Impériale d’Occidét 
qui auoit fucccdé aux eftats & honneurs d’Ætius,nepouuant recognoiftre Auitus pour 
Empereur, lequel feftoitauffi rendu par fa vie. luxurieufe & diflolué odieux à tout le 
Sénat, tefmoin Grégoire de Tours, fefleua contre luy: & apres l’auoir à l’aide du Sénat, 
au moyen auffidecequ’ilfutdcftituédu fccoursdu Roy Theodoric, quifaifoitla guerre 
aux Sueucs en Efpagne, réduit à l’extremité de fes affaires, le contraignit fe depofer delà 
dignité Impériale enuironle i8.iour de May, il luy permit d’acheuer le refte de fa vie en e- 
ftat priué dedans la ville de Plaifance-, d’où il futbien toft apres ordonné Euefque. Ce pé- 
dant on tient que l’ Empire demeura vaquant depuis là depofition l’efpace de io. mois, iy . 
iours, en attendant que l’Empereur de Conftantinople euft ordonné vn nouueau Empe- 
reur. Car Ricimer,à ce qu’on dir,fe difoit auoir depofé Auitus par le commandement d’i- 
celuy,commeaianteftéeflcu fans fon ordonnance, comme le Chronicon precedent & 
Caffiodore nous monftrcnt. Au mefme temps Genferich Roy des Vvandales faifantfon 
profit desrechangemens d’Empereurs en Italie/empara de ce que les Empereurs feftoiét 
referuez en Afrique par l’accord qu’ils auoientcy deuant fait auec luy. Tellement qu’ils 
n’y eurent onques rien depuis iufques à l’ E mpereur Iuftinian. 

C e r e a l i .s Euefque Caftalenfe,& Maxime Euefque de Turin, excellents en fea- 
uoir & en intelligence des fain&es lettres, & en iâinâeté de vie femblablement, floriffoit 
en ce temps. Gcnnadius. 
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Fla. Constantinvs &Fla. Rvffvs. fconfuls. 

L’emperevr Marcianus qui décéda en la cité de Conftantinople le t6. iour delan- 
uierfutfübftituéFla.Leo i.du nom natif de Thrace (premier de la nation Grecque & qui 
n’eftoit encore que Tribun militaire)au fiegelmperial d’Orient fuyuant l’eledion des Se 
nateurs &C de la gendarmerie Oriëtale, moiennant aufli les pratiques dii Patrice Afpar, en 
faucur dequoy Ardaburius fon fils fut par ledit Leon orné &pourueu de la dignité de 
Cefàr fouz le nom de laquelle il commanda auec luy à I’Orierit enuirori l’efpacc de i4.ans. 
Mais depuis quil fut depofé,Leon régna encores feul j.autrcs années ou enuiron.Comme 
nous recueillons de Théodore Ie<fteur,Euagriusliu.z.cha.28.Marcell. Cornes, Nicepho- 
re Patriarche &Call.George Cedrenus & Zonare. Procopius afferme qu’Afpar euft eftéj 
fait Empereur pluftoft que Leon fans ce qu’il cftoit adonné à l’hercfic Arrienne. 

Qjant à l’Occident, Ricimer prit la hardieffe aumefmc Confulat defà propre au 
thoritédele pouftioir d’vn Empereur nouueau quifenommoit Fla.Iulius ValeriusMaio 
rianus,fàns en attendre le vouloir ou intention de l’Empereur Leon. Combien que Ior- 
nandesfeftperfiiadé qu’il receut l’Empire par l’ordonnâce de l’Empereur Marcianus. Ce 
qui à fait eftimer a autres que ce fut pluftoft par l’Empereur Leon. Mais tant y a qu’il en 
fitl’ele&ionle i. iour d’Auril, depuis lequel on compte qu’il a tenu l'Empire d’Occidcnt 
iufques à fon trefpas l’efpace de 4. ans 4.mois 2.iours, félon quenousfommes inftruitspar 
"ancien Chronicon & Cafliodore. Procopius nous adioufte qu’il fut le plüs vertueux & 
vaillant Prince qui euft régné deuant luy en O ccident, & qui fè fit autant aimer & chérir] 
des fiens pour fâ bénignité Scclemence, que redoubter de fes ennemis pour fa vaillance. 
Tellement qu’on eftim oit quefi lamortneluy euft fitoft rompu fes deffeins, qu’il euft 
exterminé les Vvandales de l’Af rique, apres qu’il eut commencé de les guerroier. On ra-j 
compte entre fes hardis fai&s, qu’il alla luy-mefme comme efpion en habit diflîmulé def- 
couurir l'cftat de l’Afrique. C eft luy qui auoiteydeuant fait vne grande defeonfiture de 
François près le bourg Helene^orsqu il auoit k le gouuernemcnt de la caualcrie Romai- 
ne fouz Ætius.Ainfî que nous auonsmonftré parSidonius Apollinaris,quideclare ail 
leurs qu’iceluy s’eftant tranfporté és Gaules, depuis fon élection ramena la cité de Lion à 
robëiflàncederEmpire,qui enauoit poffible efté fouftraittepar les Bourguignons, ou 
bien parles Alains, encor que d’autres veulent dire parTheodoric Roy des Vvifigots.On 
tient aufli que çefte mefme année Genferich Roy des Vvandales efperant encore faire fon 
profit des troubles d’Italie, y fit paflèr vne armee de Maures &de fes Vvandales, laquelle 
fut lourdement repouflee par la vaillance & bonne conduite de Maiorianus. 

Theodoric tenant la ville de Merida afliegee,fut contraint de leuer fon fiege pour] 
retourner en la Gaule, à caufe de l’armee que l'Empereur auoitleuee pour enuoier contre 
les Vvandales, laquelle il craignoit (comme cfcritIordancs)quecene fuft contre luyj 
tellement queceloupçon luy fit rompre la paix qu’il auoit auec les Romains, &feietter 
auec fon armee dedans la Prouence, où elle ht vnmiferable degaft. Ce pendant A giulfe 
fe reuolta contre luy à f inftance des Sueues. Qui fut caufe de le faire reuenir de rechef en 
Efpagne, à fi bonnes enfeignes qu’il le vainquit en vne bataille , où il l’occift.Et puis fut fi 
gracieux aux Sueues, qu’il leur bailla permimon d’eflircvn Roy de leur nation, à condi- 
tion qu’il fuft fon vaflal. Au moyen dequoy ils donnèrent leurs voix à vn nommé (par 
BonfiniuSjIoânes Magnus& autres) R ofimôd,qui féble eftre celuy que les Annales de Ior 
danes appellent Richmond. Mais la Chronique des Vvifigoths dit auec Idatius, que les 
Sueues apres cefte permiflion entrèrent endiflenfîon pourl’eledion d’vn Roy. De forte 
que les vnsefleurentvn nommé Fracanus,lcs autres vn Mafdra,qui cftoit fils d’vn autre 
Mafdra fils de Maflila,qui mourut 3. ans apres fon eledion, apres auoir regagné vne partie 
du pais de Portugal, & fouzmis à foy la ville cTVlixbonne, fon compétiteur eftât décédé 
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dcuant luy . Ce fut en ceftc guerre que Theodoric receut vn grand fecours de Bourgui- 
gnons, qui luy furent menez par leur Rois Gondcbault & Chilpcric , teûnoin Iornan- 
des. 

Les complices de TimotheefurnomméHerulus ou Ælurus, fauteur del’herefîc Euti- 
chiennc, s’eftans cfleucz à l’occafion du trefpas de l'Empereur Marcianus , qui les auoit 
toufiours tenus en crainte, contre Proterius Euefque d’Alexandrie, le mirent cruellemët 
à mort:& puis bruflerent ion corps qui fut caufe d’vn grandfchifme en l’Eglife d’Alexan- 
drie: laquelle à celle occafion commença deflors d’auoir deux Euefques , 1 ’vn heretique, 
l’autre Catholique. Ce pendant ce Timothee cil celuy qu’on dit auoir eftè fuccefleur du- 
dit Proterius en la chaire d’ Alexandrie, & y auoir prefidé quatre ans , félon Nicephore, & 
Cedrenus . Nonobftant que l’ele&ion fuft reprouuee de tous les Euefques qui adhe- 
roientàladecifion du Concile de Chalccdone. Tellement que le Pape Leon en efcriuit 
à l'Empereur, qui en demanda aufli I’aduis par lettres des autres Euefques de fon Empire, 
•&: d’aucuns gransperfon nages de la profelfion monaftique, quielloient les plus renom- 
mez en ce temps . Comme Simeon Baradates & Iacques . Defquels Simeon fut le 
premier qui commença de faire fa demeure en vne eolomne. Vn feul Amphilochus Euef- 
que de Syrie fctrouualors impugnateur du decret de Chalcedone,quoy qu’il n’approu- 
uaft l’eledtion de Timothce.Euagrius liu.z.chap.9.& xo. 
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F la. Léo, & Fla.Ivlivs Maiorianvs Avg. ColT. 

Avqvel Confulat Cafliodore dit que Maiorianus fit quelque entreprinfe fur les 
Vvandales en Afrique. Mais les Annales de Iordanes expliquét qu’il enuoia vne arm ee en 
Afrique contre eux, qui fut deffaite: & qu’il en remit fus puis apres vne autre, qui eftonna 
tellement le Roy Genferich, qu’il demanda paix. Mais Procope déclaré qu’il fut luy 
mefme le conducteur de ceftc armee,auec laquelle il defeendit en Afrique, apres qu’il eut 
efté comme vn efpion defcouurir l’eftat d’icelle en habit diffimulé; & que fans vne mala- 
die il fuft venu à bonne fin de fon entreprinfe, nonobftant qu’il fit en icelle conceuoir 
vne telle expeétation de luy, qu’on eut opinion qu’il euft recouuré l’Afrique des mains 
des Vvandales, fi la mort ne l’euftpreuenu trop toft. Cependant Theoderic apres auoir 
deffait Arnulfe départ fon armee cntrois,defquellesil enuoia l’vne fouz la conduite d’vn 
fien Capitaine nommé Chcrula pour courir la Bethique (à ce qu’eferit Idatius) & l’autre 
s’en alla faire vn grand degaft & rauage fur les Sueues au pays de Gallice, ayant pour fes 
Capitaines Sigcric & Nepotian. Mais ils’cn reuint auecla troifiefine partie en la Gaule, 
où il fit vn autre piteux mcfiiage en la Prouencc. Idatius tûutesfois rapporte l’allee de 
Maiorianus en Efpagnc à l’annee enfuiuant. 

E n lamcfineannecle Pape Leon efcriuit lettres à l’Empereur Leon, pour l’inciter de 
perfeuercr en la dodtrine qui auoit efté confermee & approuuee és Conciles de Nicee & 
Chalcedone. Quifutcauic qu’il enuoia fçauoir particulièrement & à part 1 opinion de 
tous les Euefques de fon Empire, lcfquels fe trouuerent tous vnis en la confeflion defdits 
Conciles. 

En la fécondé annee de l’Empereur Leon la cité d’Antioche fut grandementgaftee 
par vn merucillcux tremblement de terre,qui fe fit le i4.iour de Septembre y o 6 . ans apres 
que ceftc cité eut pris celle nominatiÔ,& 347.depuis vn autre tremblement de terré qu’el- 
lc auoit receu fouz l’Empereur T raian,& iy s>.apres. quelle eut efté mife en liberté, & priui- 
icgiee d’eftre gouucrnec par autre que par les citoiens: Euagrius liu.z. 

Per os es Roy des Perfcs, homme fort belliqueux, mais beaucoup plus hardyque 
prudent en affaires, régna apres le trefpas de fon predeceffeur vingt ans. Agathius 
liurc 4. 

Apres 
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Après letrelpas de Martianus Genferich Roy des Vvandales fit abbatre toutes les 
murailles des villes d’Afrique, exccpté.de Carthage : comme Nicephore & Procopius re- 
citent; lequel dit aufli que cela facilita d’autant cy apres la vidoire que Bellifarius obtint 
desVvanaales fouz Iuftinian en trouuant moins de r efiftance és villes. 

V a l l a m 1 R. Roy des Oftrogoths , apres auoir chalfé Ernac fils d’Attila de la Panno- 
nie, regnaen icelle 4. ans, teftnoinloannesSambucus, félon lequel ledit Vvallamir eut 
Jeux autres freres, qui regnerent auec luy chacun en vnc partie de ladite Pannonie, nom- 
mez Vindimer &Theodcmir ouThindimer : lequel, au rapport de Iornandes, engen- 
dra au temps de l'Empereur Maiorianus vnfilsnommé Theodoric, qui conquefta cy a- 
pres l’Italie: par l’aage duquel cependant nous cognoiftrons que Vvallamir a regné plus 
longuement en la Pannonie que Sambucus n’a compté. 

Gennadivs homme do<fte & cloquent , gouuernal’Eglife deConftantinople apres 
Anatolius 13 . ans. Zonare. Marcellinus Cornes tefmoigne qu’il lailfa vn grand nombre 
de do&es commentaires fur plufieurs liures du vieil &: nouueau Teftamcnt. 

E t Acatius fut apres Bafilius fubftitué en l’Eglife d’Antioche, où il prefîda vn an; &puis 
eut fuccelfeur Marty rius, qui prefida 8 . ans. 
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Fla. Patricivs, & FlA< Ricimer, Confuls. * 

Merovee 3 . Roy des François mourut, félon le tefmoignage des hiftoires de Fran- 
ce, en la 10 . année de fon régné, lailfant la lùcceflion de fa couronne à fon fils Chilperic, 
homme mieux nay pour la guerre que pour conduire vn Royaume cniuftice & en paix: 
pource qu’il fe monftra fi plein d’infolence & de lubricité dés qu’il fut inftallé en l’eftat de 
fon pere, qu’il fe rendit en peu de temps odieux à tous les plus grands de fon Royaume, 
&en fin dechalfé par eux.Quât à ce qu’aucuns ont voulu dire, qu’il a efté le premier vray e- 
ment Roy de la Gaule apres les Romains, & qui plus paifîblement l’a polfedce,tant pour- 
ce que fes predeceifeurs ne furent naiz en icelle, & qu'üs n’y regnerent qu’en guerre, fans y 
auoir eu fiege de Royaume arrefté & paifîble, que pource qu’il fut nô feulement le premier 
Roy nay en icelle, mais aufli le premier Roy efleu & déclaré Roy de la France & de la 
Gaule tout enfemble,par la cômune voix des deux nations, à fçauoir Françoife & Gauloi- 
fe ioinétes enfemble en vn corps de republique : d’autant qu’il leur femble que Mefouee, 
quoyqu'on l’ait nommé Roy des François, ait efté rien plus qu’eftranger au regard delà 
Gaule, ne qu’il ait régné fur les François & les Gaulois tout enfemble , ny aufli iamais efté 
créé par la volonté &c confcntement des deux nations vnies & incorporées enfemble. 
Cela fe peult plus aifément conieéturer & magnifiquement dire, que prouucr sftrc certain 
par tefmoignage authétique: encore qu’on le puiffe auec beaucoup de raifons attribuer au 
Roy Clouis. D’autant mcfmemét que Chilpericn’occupoit encor qu’vne petite portion 
de la Gaule,fignamment de la Belgique, quand il fucceda à l’eftat de fon pere, & que nous 
auons aflèz demonftrc parcydeuant que fon pere & fes predeceifeurs n’ont pas régné 
moins paifiblement en ce qu’ils ont tenu delà Gaule, que luy ou les Bourguignôs & Vvi- 
figoths, loin# que la queftion des Rois de Cambray, de Tournay, & de Cologne, qui'fu- 
rent cy apres exterminez par Clouis, n’cft pas encor bien decidee, s’ils eftoientia du temps 
de Childcric, & s’ils ne fe nommoient pas Rois des François en la Gaule comme luy : en- 
femble aufli s’il regnoit aufli tant fur les R ipuariens, que fur les Saliens. 

Vn e partie des Sueues guerroyoit celle annee fouz la conduite deMaldra le pais de 
Portugal, & l’autre le païs de Galice fouz la conduite de Richmund. Mais lesHeruliens 
( s’il ne fault lire Alains) aflàillirent la Betique. Qui futcaufe que l’Empereur Mar cianus 
(par l’aduis &confeil de fes principaux Capitaines) feremeit d’appointement auec le 
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le Roy Theodoric, afin d’auoir fecours de luy tant contre les Sueues quecontre les Vvan- 
dales , aufqucîs il pretendoit encor recommencer la guerre : comme tcfmoignent les An- 
nales de lordanes j qui rapportent cecy exprclïèmentàl’an 4^9. Maispource que Cu- 
Ipinianus l’a compris fouz le Conlülat enfuiuant, Sigoniusenafaitde mefme. leçon 
uiens toutesfois que celle paix fai&e auec les Vvifigoths , eft celle dont Sidonius Apolli- 
ïiaris a Fait mention en Ton Panégyrique à Maiorianus : nonobftant qu’il demôftre auoir 
pluftoft fai&e comme victorieux que par contrainde, ayât obtenu vidoire , & retiré à foy 
la ville de Lion des mains de l’ennemy. Qui a fait eftimer à Sigonius , que cefutdu Roy 
Theodoric.' Mais i’ay plus d’opinion que ce fut des Bourguignons , qui eftoient lors amis 
& alliez des V vfrïgoths, comme tcfmoigne le fecours que leurs Rois leur auoient mené vn 
peu auparauant contre les Sueues iufqucs en Efpagne. D’autant que la cité de Lion eftoit 
plus proche j &: quafi enuironnee d’eux : & qu’il leur euft faid grand mal de voir le Roy 
Theodoric s’approcher & aggrandir fi fort près d'eux. Dontilfemble que celle paix ne fut 
faide auec luy feulement, mais aulfi auec les Bourguignons. Voilà cependant ce qu’il en 
eferit: 

Et qui a Iaxatis nimium fpes vnica relus 

Venijîi , nojlris petimus fuccurre ruints, m 

Lugdunumque tuant, dum prxteris afpice vi£tor. 

Ocia poji nimios pofcet tefraêia labores. 

Qui pacem dos redde animum, boue, fruge, colona , 

C imbus exhaufla eft, fiant es fortuna latebat. 

Dum capitur , v<t quanta fuit. Pofigaudia princeps 
DeleElat meminijje mali,popularibuf, igni 
Et fi concidimus, veniens tamen omnia tecum 
RefiituU. fuimus vefiri quia caufa triumphi, 

Jpfa ruina placet. ~ 

Or on cognoift de cepalfage & de plufieurs autres dudit Sidonius, qüe l’Empereur Maio- 
rianus fut non feulement celle année, maisaulfi les deux enfumantes defejour en Gaule, 
fignammenten Arles. 

E n ce temps 1 Empereur fît punition des meurtriers qui auoientmis àmortProterius 
Euefque d’ A lcxandric. 
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R.des François. 2. 
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Apollonivs, &Magnvs, Confuls. 

M a l d r a Roy des Sueues fut, félon Idatius & les Annales de Tordanes , occis celle 
annee par le Roy Theodoric , lailïant (au rapport de la Chronique des Vvifigoths) vn fils 
nommé Arifmund ou Remifmund, qui fut contraint d’entrer en guerre pour laluccelïion 
de fonpere contre vn Frumarius, qui mourut en fin le premier, laiflàntfon compétiteur 
enpolïelfionpaifible du Royaume des Sueues, qui fit au demeurant paix auec les Galli- 
ciens à fon arriuee : & puis auec le Roy Theodoric; fumant laquelle les melmcs autheurs 
difentauecIlidorc,SulpitiusSeuerus & les autres hilloires Vvifigothes, que l’Empereur 
Maiorianus fe trâfporta en la mefme annee en Efpagne’, où il fut iufques à Sarragoflepour 
palfer ce là en Afrique contre les V vandales. Mais leur ellant fon entreprinfe fignifiee par 
!a delloyauté des liens mcfmes, ils vindrent furprendre & rompre fon appareil demer, dot 
il fut contraint de s’en retourner, non en Italie, coirîme ils veulent, mais en Gaule pluftoll; 
où il fc mit cncorcs à faire nouucaux préparatifs , pour recommencer fon entreprinfe : lef- 
quels eftonnerent en telle forte le Roy Genferich, qu’il enuoya vne AmbalTade vers luy 
jour traitter d’appointement, lequel luy fut accordé. 

• V n nômé Lando fils de Charles furnômé le Bel, qu’on dit auoir elté gendre de l’Empe- 
cur V alctinian,& Gouuerneur de la Belgique cotre les Romains,fe rebella côtr’cux , pre- 
nant 
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nant leparty desFrançpis. EncôfidcrationdequoyleurRoyluylaiflale gouuemement 
dudit païs entre fès mains, pour le defendre cotre les fils de Clodion le Cheuclu,qui me- 
noient guerre inceflàmment au Roy Childeric, pour le recouurement du Royaume de 
France: dont ils auoient efté fpoliez par Merouee. Maiftre Richard de V affebourg en Ton 
hiftoire de Lorraine.Dequoy toutesfoisiene voudrais pas faire mile, qu’il ne l’eufttiré 
de bon autheur. 

Difcours du Royaume des Bretons 

delà Gaule. 

Vor.tiger.e Roy de la grade Bretagne mourut enuiron ce temps ,laiflant 
vn fils nommé Vvortimere, qui fucceda à fa couronne. Mais les Anglois & 
Saxons qui eftoient en fon Royaume , commencèrent à faire fi peu de cas de 
luy, qu’ils s’eftrangerent de fon alliance non feulement, mais aufli fe prindrét 
à fi maltraiter les Bretons en toute maniéré d’hoftilité, que plufieurs furent 
contraints de s’eftranger de leur païs pour fexempter des maux qu'ils leur faifoiertt: Ainfi 
que Polidore Virgile telmoignc liu. j. De façon que paflants la mer vindrent cencher vne 
plus gratieufe demeure en celle partie de la Gaule que les anciens appellerait Armori 
que. Quia polfible donné occafion à plufieurs d’efcrire,qucllefutlors non feulement oc- 
cupée par eu'c &aflfuiettie,maisaulfidcnommee de leur nom,& d’auantage façonnée à 
leur langage: Et à Pafquier auflî de recercher dotement celle matière par beaucoup de 
grandes raifons & argumens,lefquels me font bien balancer en vne partie de fon opinion, 
mais ils ne m’ont encore peu perfuader ce point qu’il dit de Conan: Lequel sellant du 
temps de l’Empereur Maximus premier venu habituer auec vne infinité de Bretons en 
l’Armorique:y ait donné commencement au Royaume de nollre petite Bretagne, & le 
premier cours à la langue que nous appelions Bretonnante. Pource qu’outre que fon dire 
nefe peut aduouër du tefmoignage d’aucun bon ancien Autheur, il fe peut au con- 
traire fuffilâmment prouuer qu’il n’a ellé aucun vent ne bruit ny de Bretons ny de leur 
langage, ny de leur Royaume en la Gaule fouz les derniers Empereurs que depuis Ætius. 
CarZozimusefcritexprcflfement , que quand les V vandales & Bourguignons entrèrent 
en la Gaule, qu’ils donnèrent occafion aux Armoriciens de fe foulleuer contre les Ro- 
mains, & de f accommoder fouz vne forme de République qui leur fembla la plus conue- 
nable pour feconferuer en liberté. Acaulë dequoy nous auons demonllré cy deflùspar 
le tefmoignage de Sidonius Apollinaris,qucles Armoriciens furent réduits & fubiuguez 
par Littorius Celfus Capitaine Romain.D’auantage Grégoire de Tours tcfmoigne, quâd 
le Roy Clodion renuoia delà Tongrie des efpiôns pour defcouurir l’ellat des prouinces 
prochaines, tout ce qui eft deçà la Loire eftoit encore fouz l’obeïfïànce des Romains. Fi- 
nalement il fe peut obferuer & remarquer tant en Sidonius Apollinaris qu’çn Grégoire, 
qu’ils n’ont fait mention ny ouy parler des Bretons habitans en la Gaule, que depuis la 
mort de l’Empereur Auitus. Cependant ie fuis bien d’accord de l’autre point, que fi quel- 
ques Bretons fe font venus ramager & accommoder en la Gaule Armorique , à caufe du 
mauuais traittement qu'ils reecurct des Saxons en leur païs(comme ie croy qu’ils ont fait 
enuirônee tcmps-cy: d’autant que le Concile qui fut célébré à Tours l’annec enfuiuant, 
déclaré qu’il y en auoit jadeflors) qu’ils ne l’ont pas pourtant fubiuguee ny occupée de 
force, ains qu’ils y ont efté feulement rcceuz du gré & confentement des anciens habi- 
tans, qui ne leur baillèrent pas feulement permiflîon defe mefler & habituer aueeeux, 
mais’aufli pource qu’ils fe virent grandement accreusdenombrepareux,qu’ilsen furent 
incitez de fe mettre en liberté, comme ils auoient ja fait cy deuat; Et pour fe maintenir en 
icelle, qu’ils efleurent d’vn confentement vn Roy fur eux pour les gouuerner & côduire, 
quifembleeftre celuy de ïornandes&Frcculfe nommé Riothimus, qu’ils auoient fouz 
l’Empereur Anthemius: afin d’auoir plus de moi en de fe defendre & garantir fouz iceluy 
des aftauts & inuafions de tant de nations qui defehiroient lors l’Empire Romain, fignam- 
mentles Gaules de toutes parts, ne fe trouuant plus aucun Capitaine depuis la mort d’Æ- 
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tius qui les pcuft fouftenir ne rébarrer. Autrement il n’eft pas polfible queles Bretôs foiét 
fortis hors de leur pais en fi grande multitude de gés de guerre, qu’ils aient par force peu 
donner laloy aux habitans de l’Armoriquerpourcc que Gildas did le fage , qui viuoit lors 
en la grande Bretagne, confcfie qu'il yauoit lors fort peu deBrerons qui fufiènt bien a- 
guerris. & que la pefte les auoit réduits en fi petit nombre, qu’ils auoient cfté contraints de 
faire venir les Anglois à leur fecours. Et puis le piteux eftat auquel il déclaré qu’ils eftoiét 
fouz les Anglois, &c de ceux mefmes qui pafïereilt la nier, monftre qu’ils eftoient pluftoft 
en point pour aller exciter pitié & commiferation d’eux, que pour faire violence & con- 
quefte en pais eftrange.Ifrfç#f (dit-il) nonnuüi miferarum reli qui arum in montibus deprehen- 
fi } aceruatim iugulabantur:^ 4 ltj famé confetti accedentes humus hojiibus dabant in auum feruituri , 
f t tamen non trucidarentur } quoi altijïimœ gratùe jlabxt loco ■ ^ 4 lij tranfmarinas petebant regiones cum 
vlulatu mt. no ceu celefmatis vice,hoc modo fub finibus velorum cantantes : Dedijli nos tanqmm o- 


tonsfemaintindrent encor plus de deux cens ans depuis contre leurs ennemis: de façon 
qu’ils eurétvn Royaume franc & libre à part eux. Et puis que quand toute l’iflefut ran- 
gée fouz la deuotion des Saxons, qu’ils ne furent feulement que confinez en vn arriéré 
coing d’icelle nommee Gales. Qui eft vn argument affez euident, pourmonftrer que fi 
grande trouppe de gens & d’hommes de guerre mefmement, ne pourroit ou voudroit a- 
uoir fi lafehement laifïe fon pais, en la féruitude des eftrangers , pour s’aller monftrer ail- 
leurs plus hardis & vaillans, & occuper par force vn autre en fi peu de temps, que deuant 
quafiqued’y auoir alfis leur pied, on les ait veu courrir &rauager l’Anjou, le Poitou, & 
l’ Angoulmois fur les Vvifigoths & François, nations pour lors les plus redoutables au fait 
des armes: Et puisfe faire appeller au fecours d’vn Empereur de Rome contre lefdits 
Vvifigoths. Ainfi que Iornandes recite: ce que nous monftrerons ne pouuoir eftre adue- 
nupluftard que l’an 470.0U 471. Parquoy ce n’eft pasdemerucilles, que ny Grégoire de 
Tours, ny Aimoinus, ny aucun autre des plus anciens Hiftoriographes qui ontefcritdes 
affaires de la Gaule, n’ont aucunement parlé de la venue des Bretons en l’Armoriquej en- 
core qu’ils aient bien diligemment remarqué & obferuéle temps & arriuee des autres 
nations en la Gaule: d’autant quelle fe fit d’amitié,fans bruit, & fans violence, & comme 
chez voifins & confuiets d’vn mefme Empire. 

Timothee Ëuefque d’Alexandrie, eftant depofé de fa dignité par l’Empereur Leon, 
receutenfonlieuvn fucceffeur nommé auffi Timothee j.du nom,furnommé le Blanc: 
qui gouuerna ladite Eglife zz.ans, & fut homme Catholique & religieux . Cependant 
fonpredeceffeurfutparleiugementdesEuefques des prouincesde l’Empire enuoié en 
exil.Nicephore,Cedrcnus. ! 

Le Concile Vénitien aflemblé cefte année ne chanta que réitérations des Canons de 
quelques Côciles precedéts,defquels il y en a vn qui defend aux Abbez d’auoir plufieurs 
logis & monafteres.Liu.de Conciles. 


Dit Monde. 4 Î ?7 


De Rome. U12 


De le fus ChriJ}. 4 6 1 


IndiElion. 14 


Papes. 1 


E. Orient. ; 


E.d Occident. y 


R.d 


R. des François. 3 


R. des Vvifigoths. 


R. des Vvandales. 


R. des Lombards. 


R. des Huns. 



F LA. S EV ER IN VS, & F L A. D A G AL A I PH VS. CofK 

E s t s a n t Maiorianus(au rapport de Iornandcs)allé contre les Alains, que fouz la cô- 
duitte de leur Roy Beogos couroient les Gaules, Ricimer s’efleua en Italie contre luy: & 
apres qu’il y fut retourné ou pour obuier aux entreprinfes d’iccluy , ou pour l’aller défen- 
dre contre lefdits Alains, qui faifoient monftre de vouloir paflèr, le rangea en tel eftat, 
qu’il le contraignit comme fon predecefTeur de quitter & renoncer l’Empire lez.iour 
d’Aouft,&:au6.1e fit mettreàmort enlavillcdcDerthone augrand regret de tousfes 
fubiets,defquels il eftoit autant aimé(comme dit Procopiusjque redoubté de les ennemis, 
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pour fa vaillance : & puis apres auoir laiffé l’Italie fans Empereur l’cfpace de trois mois 16. 
iours, fuppofa vn Fla.Vibius Seuerus ou Seuerianus en fon lieu; fouz le nom duqucll’Em- 
pire d’occident fut gouuerné depuis fa création, qu’on tient auoir efté faiftele 20. iourdc 
Nouembre iufques à fon trefpas l'cfpace de 3. ans , 8. mois, z8. iours. Chronicon ancien, 
Marcellinus Comes,Caffiodore,Euagrius,Iornandes. 

Les François apres auoir quelque temps toléré les mauuaifescomplexiôs delcur Roy 
Childeric,s’offenfcrent en fin de fes dcportemens,& de ce qu’il desbauchoit ou pourchai- 
foit leurs femmes & leurs filles; en telle forte qu’ils le contraignirent eftant en la troifiefmc 
annee de fon régné, de s’enfuir au.Royaumede Turingic, pourillec attendre la reuolution 
de fa fortune. Mais auant fonpartement il donna fecrettement fa parole à fonamy Vido- 
mare, félon d’autres Guinemaux ou Vvinomad, homme de bon efp rit: & rompit vne piece 
d’or dont il luy laiffa la moitié , à ce qu’il n’adiouftaft foy qu’à celuy qui luy rapporteroit 
laditemoitié: par lequel moyen il recouura fon Royaume làns coup frapper au bout de 
8. ans. Pendant lequel temps les François prindrent pour leur Roy vn Sénateur appcllé 
parles autres citoyen de Rome & Comte, qui eftoit Capitaine de la gendarmerie desj 
Gaules pour les Romains ,& chef des garnifons , comme auffi Gouuerneur des villes qui 
tenoient encor pour eux en icelle, nommé Gillon ou Egide, qui faifoit fa refidence à Soif- 
fons, comme recitent d’vn côfentement Grégoire de Tours, Ado & Aimoinus. Parquoy 
s’il eftvray ce que Sulpitius Seuerus Efpagnol a eferit enfonhiftoircdesVvifigoths, que 
Eredic frere du Roy Theodoric, faifant la guerre aux François, fut en vne bataille vaincu 
& occis par eux auprès de la Loire, en la cinquiefme annee de l’Empereur Leon, celà fe 
doit eftrc faift fouz ce Gilles, fi d’auanture il n’a commencé de regner plus tard. 

Evgene z. à noftre compte, ou félon les hiftoires fabuleufes,42. Roy d’Efcofle, mou- 
rut fans enfans. Au moyen dequoy Dongârd fon frere Germainluy fuccéda à fi courône,| 
qui régna 5. ans. Heftor Boëtliius lin. 8. 

Leon premier du nom Euefque de Rome , furnommé le Grand à caufe du grand fça- 
uoir quifut en luy, mourut le ir. iour d’Auril; &: luy fut fubftitué en fon fîege le 19. iour du 
mefme mois, Hilarius, auffi premier de ce nom, natif de Sardaigne , qui gouuerna l’Eglife 
Romaine ( félon Marcellinus Cornes) l’efpace de 6. ans : aufqucls Iordanes, Herman Cô-j 
trad & Onuffius adiouftent 3. mois 10. iours. Platine tefmoigne que ce Pape s’eft fort oc- 
cupé & addonné à baftir & orner les Temples : tellement qu’on tient qu’il a efté le pre- 
mier qui y fit baftir des chappelles. L es ordonnances & ftatuts qu’on luy attribuera plus- 
part defquels font attribuez à quelques vns de fes predeceffcurs) fe trouuent comprins és 
Canons du Synode qui fut fouz luy célébré à Rome. 

V n Synode des Euefques de l’Eglife Gallicane fut célébré en ce Confulat, le 1^. iourj 
d’Odobre en la ville de Tours, fous Perpetuus Euefque d’icelle , qui auoit efté efleu en la 
mefme annee : où ne fe traitta gueres autre matière que du mariage des Prcftres ; lequel y 
futinterdid, félon que tefinoignent les Canons d’iceluy, qui font au liure des Conciles. 
Ce nonobftant le mariage a efté permis aux Ecclefiaftiques parplufieurs autres Conciles 
qui ont efté faits cy apres en France. Aux Canons auffi d’iceluy eft fait mention des Bre- 
tons habitans en l’Armorique , , & de leur Euefque Manfuetus : par laquelle ils font diftin- 
guez des anciens habitans d’icelle,qui font nommez Romains. 

Av mefme temps florifToit en la Grèce vn Médecin nommé Iean, natif d’Achaie: qui 
pour la réputation au’on auoit de fa fcience & de fon expérience , fut appellé pour penfer 
l’Empereur Leon, ac quelque maladie qu’il auoit : & eftant arriué près de luy,s’affit hardi- 
ment en la chaire Impériale, proche de fon lift, fans commandement : allegant qu’il le fai- 
foit à l’exemple des anciens Iurifconfùltes. 
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Fla. Léo Avg. pour la i. fois Conful, auec F l a. Severvs Avg. 

Gense r. ich Roy des Vvandales, eftant aduerty de la mort de Maiorianus , auec le- 
quel il auoit fait paix, s ’eftima n’eftre obligé de l’obferuer enuers fon fucceffeur, cômença 
de faire des entreprinfes fur les ifles de la mer Mediterranee, côme Sicile, Corfeigue, Sar- 
daigne, 8c les Baleariques , pour les réduire en fon obeifiancc : mais Seuerus s’oppofa fi 
vertueufement à fes dforts,qu’ il s’en acquift vne grande loüange. 

E N la mefme annee,felon les Annales de Iordanes, combien que d’autres l'attribuent à 
l’an 466. la cité de Narbône fut rendue entre les mains des Vvifigoths par Gilles Roy des 


Iordanes , Rauennius : autres, Rabenus 8c Atrapenus vn Comte, qui la deîiura mefenam- 
ment, l’ayant en fa garde : 8c , comme dit Idatius, par haine 8c enuie qu’il portoit à Gilles: 
dont il femble que la guerre recommença entre le Roy Theodoric 8c les Romains : de la- 
quelle toutesfois il ne fc trouue rien eferit en aucun autheur que nous ayons veu. 

Vvallamir Roy des Oftrogoths cefTa,felô Ioan. Sambucu£,de régner cefte année; 
ce que nous n’enfuiuons. 

V N Abbé nômé Vidorinus ou Vitturinus,compofa en ce téps,parlecomandemcnt du 
Pape Hilaire, les reigles pour trouuer le CiclePafchal jfuiuant lesquelles onpouuoit faire 
le dénombrement des années depuis la natiuité de noftrc Seigneur: mais elles furent cy 
apres trouuecs vitieufes par l’Abbé Denis. Marianus Scotus. 
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Fla. Vibianvs & Cacinna, Decivs Basilivs Félix, Confuls. 

Axismvnd Roy des Sueues,faifant paix & alliacé auec le Roy Theodoric, prit fa fille 
en mariage : 8c puis alla faire guerre au païs de Portugal , où il foufinit à foy la ville de Co- 
nimbrie. Chronique des Vvifigoths. 

A v mefme temps l’EmpereurLeon donna le gouucmement des prouinces Oriétaies 
de fon Empire à Zenon fon gendre j qui auoit à fâ fuitte vn Preûre nômé Petrus Gnaffeus, 
faifant profeffiô del’herefie d’Apollinaris, excita vn grâd fchifme en l’Eglife d’Antioche; 
à l’occafion duquel Martyrius qui en eftoit Euefque, fut dechaflè, 8c ledit Gnaffeus fubro- 
gécnfonlieuparfesadherans. Auquel il introduifit la couftumecn fonEglife deconfa- 
crerleCrefmc,& de faire l’eau Benifte: faifant outre-plus adioufter aux prières Ecclefia- 
ftiques l’inuocation de la Mere de Dieu, 8c Sanflws^fanflusjanflusrfui propter nos crucifixus: 
ce qui fut bien receu des Theopafchites : félon que tefmoigne Georgius Ccdrenus. 

L a Gaule produifît en ce fiecle vn nombre infîny d’excellcns personnages, tant en lite- 
rature 8c fçauoir des faindes lettres, qu’en fain&eté de vie; qui furent quafi tous Euefques 
ou Pafteurs des Eglifes : dont Paul Æmile femble ayoir eu raifon de dire, que les Euefchez 
reçeuoicntourendoient lorsles Euefques fàinds. Du nombre defquels furent Paulinus, 
&Profper d’Aquitaine Euefque de Rezzo en Italie, apres auoir efte Secrétaire du Pape 
Leon,auquel Marcellinus Cornes 8c autres difent , qu’il dida les Epiftres qui ont efté pu- 
bliées en fon nom contre les herefies d’Eutyches 8c dcNeftorius : aufquels firent compa- 
gnie Sidonius Apollinarisd’Auuergnc, ExuperiusdeTholofe, Mamertus devienne, 8c 
Simplicius fon predeceffeurj Perpetuus de Tours, Amad de Bordeaux, Diogenian d’Albi, 
Dinamius d’Angoulefme,Alitheus de Cahors, Pegafius de Perigueux. 
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Fla. Rvsticvs, & Fla* Anicivs Olybrivs, Confuls. 

Beocor Roy des Alains , accompagné d’vnc trouppe infinie de gens qui partirent 
(comme on cftime)auecluy de la Gaule, entra par la cofte de Trente en Italie, lors que Se- 
uerus eftoit en la troifiefinc annee de Ton Empire, apres auoir pillé &c rauagé toute l'Iftrie, 
la Marque Treuifine, & vne grande partie delà Lombardie: efperant y faire Tes affaires 
côme aux autres. Mais il trouua le Goth Riciner enuoy é par Seuerus audeuant de luy, en 
fi bonne conche qu’il fut deffait & occis par luy auectous fesgens, presle lac Benacq, & 
de la ville de Bergame le 6. iour de Feurier. Marcellinus Cornes, Caifiodorus , Iornandcs, 
P. Diacre. 

Bio rno 81. (comme on dit) Roy deSueffe & de Goîhie, quelque temps apres auoir 
deffait & occisenvnebataille SuioRoy dcDannemarc, qui luy auoit rauy & enlcué fa 
femme, mourut, laiflàntvn fils nômé Rauald, qui luy fucceaa en fes Royaumes , def quels 
ilfutle8x. Roy, & à la pourfuite de la querelle de fonpere contre les Danois. Defaçon 
qu’on eferit qu’il leur fit beaucoup de maux & fafeheries en fa vie : & qu’il laiffa à fon tref- 
pas fon Roiaume à fon fils Suartinannus. Ioannes Magnus liu. 8. chap. z8. de fon hiftoire 
Gothique. 

V N perfonnage nommé Aiax, natif du pais de Galice, & non de Gaule, comme Vafcus 
s'eft perfuadé, aimant mieux lire Gallia que Galicia, infe&a en ce temps & empo ifonria les 
Sueucs derherefieArrienne: tellement qu’il les fit feparer de la communion des Ortho- 
doxes, & demeurer en ceft erreur enuiron l’cfpacc de po. ans. Chronique des V vifigoths, 
&Ifîdorc. 
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Fla. Basiliscvs (cy apres Empereur) & Herminericvs, Confuls. 

S o v z lefquclsrEmpereur Seuerus fut par les pratiques du Goth Ricimer ou Riciner, 
empoifonné, tellement qu’il en mourut à Rome lei^.iourd’Aouft. Et pourcc qu’il ne fc 
foucia de pouruoir l’Empire Occidental d’vn autre Empereur, il demeûra fans chef l’cfpa 
ced’vnan 7. mois, z/.iours: comme nous fommes aduertis par vn ancien Chronicon. 
Qui peult eftrela caufe pourquoy Marcellinus Cornes affignéla mort de Seuerus au Con- 
fulat enfuiuant. Cependant les affaires de l’Empire Occidental fe gouuernoicnt parle Pa- 
trice Ricimer, qui eut beaucoup de peine, à ce qu’eferit Sidonius Apollinaris, de defendre 
les ports & la cofte d’Italie, &les ifles auffi de la mer Mediterranee, contre les entreprinfes 
&aggreffions que le Roy Genferich des Vvandales y faifoit tous les ans : tellement qu’il fe 
rendit en fin pofTefTeur de Sardaigne & de Minorque & Mallorque, fans efpargner nô plus 
les mers & contrées de l’Empire Oriental, où il fe hazardoit aufu fouuét que fur les autres, 
A caufe dequoy l’Empereur Leon donna la charge deladefenfe de fes mers contre le$ 
courfes d ’iceluy àBafiiifcus Conful de cefte annee, frere de fa femme Vcrina: lequel fut 
confeillé par le Patrice Afpar, de ne pourfuiure trop chaudemét cefte guerre, de peur que 
s’il en obtenoit bien toft bône iffuë, l’Empereur Leon n’en deuint trop infolët. Procopius, 
A v mefme temps la cité de Conftantinople fut miferablcment quafi toute bruflec par 
vn feu cafuël , qu’on dit y auoir cfté mis par vn diable , fouz la fcmblance d’vnc femme r 
Marcellinus Cornes, Euagrius liu.z. 

Vvaliamir Roy des Oftrogoths interprétant à fon mefpris , ce que l’Empereur] 
Leon ceffoit de luy enuoyerlcs cftreincs & autres prefents, par lefquels on auoit accou 
ftumé le recognoiftre pour amy & allié de l’Empire, & que Theodoric furnommé Strabo 
[fils d’vn Triarus Roy a ’vnc autre nation de Gotns,eftoit mieux venu 8r recogncu que luy. 
s’irrita de telle forte qu’il fit prendre les armes à fes gens, & entra aucc eux de grande furie] 
dedans le païs d’IUyrie : tellement qu’il le mit tout en fon obeiflànce : & puis euft paffé plus 
outre, fil’Empereurchâgeant decôfeilnel’euftfait addoucirpar belles offres. Aumoyen 
defquelles leur alliance ferenouuella: mais en feurété d’icelle, le ieune Theodoric fils de 
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i heodemir, aagé lors feulement de 8. ans fut donné en oftage à l'Empereur, qui le trouua 
antàfoqgré, qu’il le prit grandement en amitié. Iornandes, P. Diacre liu. 16. Ioannes 
dagnus liu. 9. de lhiftoire Gothique, Bonfinius liu. 1 . dec. 7. 

Anastasivs 50. Euefque de Hierufalem, prefida 6. ans,ou(felon Metaphraftcs) 10. 
apres Iuucnal. Nicephore eferit 18. 

E n la mefme annee le Pape Hilaire célébra vn Concile à Rome , auquel fe trouucrent 
plufieurs Euefques Gaulois auec ceux d’Italie 5 lefqucls d’vn confentement confermerent 
les decrets du Concile de Chalcedone , & condamnèrent l’herefie d’Eutychcs , & toutes 
les autres qui cftoient lors en vogue. Liure des Conciles. 
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Fla. Avg. L eo, pour la troifiefine fois Conful, auec Titvs Fabivs Ti- 

TIANVS. 

S o v z lefqueîs les Vuandale 1 ; eftans venuz defeendre félon leur couftume en Sicile, fu- 
rent illec honteufement vaincuz & deffaitspar vn Capitaine nommé Marcellin, qui fete- 
noit depuis la mort d’Æ tius, duquel il auoiteftégrâd amy,enlaDalmatie: &delàHm- 
pereur Leon l’auoit appellé à fon ieruice, pour l’employer en celle guerre. Iordanes , Ida- 
tius,& Procope. Combien qu’il y en a qui eftiment que ce fut de la Sardaigne qu’il chafla 
les Vvandales : mais celà lé ht apres qu’ü eut retiré la Sicile de leurs mains. 

Vvidomare, ou félon Iean le Eeron Momald , feigneur de Haulte-ville , fut le pre- 
mier qui exerça en ce temps l’eftat de grand Confeiller de France, autrement grand Réfé- 
rendaire, qu’on nomme auiourd’huy Chancelier. 

Comme le Roy Theodoric ne fc fuft lailfé eftre innocent de la mort du feu Roy fon 
frere, aufli la iuftice Diuine permit que le payement luy en fuft donné en mefme mônoye, 
en la 13. année de fon régné, par fes autres freresjl’vn defquels, qui fe nommoit Euricus ou 
Euric,occupafonlicu,&lcrintrefpacede 18. à 19. ans, au compte de Iornandes & de la 
Chronique V viligothe : laquelle rapporte aulfi le commëcement de fon régné à Ere d i 1 1 1 . 
combien que celle d’Idatius dit feulement la du i. mais Sulpitius Seucrus déclaré expref- 
fémentqueccfiitenla 10. annee de l’ Empereur Leon. Cependant pource qu’il nyaau 
cunHiftoriographequiefcriucqueceRoy Euric ait efté violemment mis à mort, ilnefe 
peult faire que ce foit luy que Sidonius Apollinaris Euefque cfAuuergne liu. 7.defesEpi- 
ftres,& Grégoire de T ours liu. z. chap. zo. &c 2 y. de lhiftoire des Rois de France appcllét 
Euarix & Lorix, pource qu’ils difent qu’il fut tué par fes gens. Parquoy il conuiendroit 
pluftoft à Theodoric : nonobftant que Grégoire de Toufs liu. 2. chap. zo. dit que fon fuc- 
celfeur Eorix régna 27. ans. Dont il fe pourroit faire qu’il a par mcfpris attribué la moit 
du predccefleur,à qui elle aduint ( comme il dit chap. z 5. du mefme liure ) pour auoirper- 
fecuté l’Fglife de Dieu en faucur de l'Arrianilme, auquel il eftoit addonné,à lonfuccefleur. 
Sinon il faudra que les autres hiftoriens fe foiét abulez* en ce qu’ils ont eferit de la mort de 
l vn & del’autre: ou penferque Gregoireapris fon Eoric pour Theodoric, & Euarix pour 
le frere &: fucceffeur d’iceluy . Cependant la Chronique desVvifigoths qu’on attribue à 
lfidore, tcfmoigneque les V vifigoths commencèrent premièrement fouz luy d’vlër de 
loix efcrites,s’eftans conduits auparauant par certaines couftumes de mœurs. 

Leth i}. Roy des Lombards décédé, fucceda en fon Royaume fon fils nommé Gil- 
dcocli ou Kuildcoch, qui régna 4 . ans. P. Diacre, Anaftafius. 

D o n g a r d 13. Roy d’Efcoflé , fut occis en vne bataille parles Bretons en la y. annee 
de fon règne l’an 4 6 y. de noftre falut, & luy fucceda à fa couronne fon frere nommé Con- 
ftantin, qui fit durer fon régné 17. ans : comme tefmoigne Hedor Boëthius liu. 8. del’hi 
îloirc d’Efcoffc. 

P r os p e r natif d’Aquitaine, EuefquedeRezzo,hommedefortgrandfçauoir,cômc 
es eferits par lefqucls il a fort dodemét réfuté l’hêrefie de Pclagius tefmoignent , mouru: 

ceftv 
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celte annee, apres auoir gouuerné fon Eglife l’efpace de 22. ans, tefmoin l’autheur de la 
préfacé de fes œuures: Au mefme temps viuoit en grande réputation Theodoric Euefque 
de Cyre qui a laide vne infinité de dotées efcrits teïmôins de fa gran de doéirine, entre lcf- 
quels font ceux qu’il publia en ce temps contre la doctrine d’Eutychcs & deDiofcorus 
Euefque d'Alexandrie.Marcell.Comes. 
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Fl a. Pvsævs, &Fla. Ioannes, Confuls. 

Leon Empereur d'Oriét fçachat que c’eftoit à luy de pouruoir à l’Empire d’Occidét,en 
inftitua vn de fes Patrices, nômé Antemius, felô Procopius Arthemius,Empereur,& l’en- 
uoia en Italie pour y eftrereceu, afin qu’il fu 11 par luy aydé & fecouru en la guerre qu’il fe 
deliberoit faire aux Vvandales. Tellement qu’il fut couronné pour tel à Rome le 12; d’A- 
uril, à caufe dequoy fon régné eft co mpté auoir duré deflors en Italie l’elpacc de cinq ans 
& trois mois. Au commencement defquels il donna fa fille en mariage à Ricimer, auec le 
gouuernement de la Gaule Narbonnoifequeles Romains tenoiét encor en leur obéif- 
(ance. Chronique ancienne, Marcellinus Cornes, Euagrius,Caffiodore, P.Diacre.Com- 
bien que la Chronique d’Idatius Efpagnol,qui fc termine à la mort de Maiorianus, la rap- 
porte à l’an precedent denoftrcSeigneur,&àl’EreD III. 

C h a b a fils d’Attila apres auoir feiournélefpace de 13-ans en la Grcce,s’en retourna a- 
uec fes gens en fon ancien pais de Scythie, où il efpoufa vne femme delagent des CJio- 
rofmaniens,quihiy engendra deux fils.Edemen & Ed, lequel futpere de Vgek, duquel fut 
fils t leud,qui fut pere d’ Ælinus, qui engédra Arpad,l vn des feptCapitaines,fouz lefquels 
les Huns retournèrent 344.ans apres le trefpas d’Attila,en la Hongrie. 

Hiftoire de Hongrie. 

E Pape Hiîaire mourut au rapport d’Onufrius le 28. deluillet& fut dix ioufs 
• apres fon trefpas, à fçauoir le 8. iour d’Aouft, fuppofé en fon lieu vnSimpli- 
f ciüs qui a efté feul de ce nom entre les Euefques de Rome ,natif de la ville de 
Tybur,fils d’vn Caftinus,lequel gouuernal’EglifeRomalhe au compte du mef-] 
me autheur 1 y.ans,é.mois,23.iours. 

Pierre furnommé Gnaffee fut de Preftre ordonné Euefque de l’Fglife d’Antioche. 
Mais pource qu’il fe trouua fauteur de l’herefie d’Appollinaris, force luy fut quelques mois 
apres fon eleétion de quitter la placeàvnlulianus,qui prefida félon lesautheurs d’Onu- 
frius 6,ans, combien que Nicephore en dit 15. Et au liu.18.chap.j1.il dit que ce Gnaffee fut 
auifi l’inucnteur de l’herefie di&e des Theopafchites ou Patripa(fiens,qui dogmatizoient 
que Dieu le pere auoit fouffert auec Iefus Chrift en la palfion: à caufe dequoy ü voulut fai- 
re adjoufter à l’hymne, Sanêîus , SanftuSySandus, immortalité &c.qui Ce chantoit par tou- 

tes les Egiifes, celle fentence quia eflé crucifié pour nous. Il tenoit auifi l’herefie Euty- 
chienne, dont la fienne a ellé ditte vne branche d’icelle. 

Samuel preftre de la ville d’Edelfaelloit en grande réputation en ccfîecle, à caufe de 
afînguliere grâce qu il auoit à prefeher & enfeignerla parole de Dicu,& le grand zelc 
qu’il auoit à conlêruer en fa pureté la do&rine celeftej enfemble aufliàladefendre con 
trelaragedesheretiques. Gennadius. 

H 
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R. des François, io 


Fl a. Anthemivs Av g. pour la z. fois Conful fans adioint. 

Genserich Roy des Vvandales fieftoit(comme recite Procopius liu. i. de la guerre 
Vvandaiique, depuis le trefpas de l’Empereur Valentinian accoutumé de mettre tous les 
ans aux champs quclqueflottedefesgensdegucrrepourallerrauager, piller fiefaccager 
les pais & villes des coftes maritimes ou d’Italie , ou de Sicile, ou de la Grece, ou des au- 
tres contrées de l’Empire d'Orient, fans prendre autre aduis du lieu ou il les vouloit faire 
tirer que du vent qui les poufleroit. A caufe dequoy l’Empereur Leon fe trouua tellemét 
picqué & irrité de tant d'iniures qu’il fe délibéra d’emploier tous fes moiens pour en auoir 
faraifonparlemoiend’vne armeedemer,la plus grande qu’aucuns de fes predeceflèurs 
euflent affemblee de long temps au parauant, qu’ü equippa, eftant compofeedc plus de 
cent mille combatans. Et puis la feit pafler en Afrique fouz la conduitte de Bafilifcus fre- 
re de fa femme Verinna. Combien que P. Diacre telmoigne quelle alla premièrement 
defeendre en Italie, où elle deffitôz mit honteufement en routte l’armee que Genferich 
Roy des Vvandales y auoit menee contre l’Empereur Anthemius.T ellemcnt qu’il fut co- 
traint de fen retourner ignominieufement à Carthage. Mais Procopius racompte feule- 
ment que deuant que toute Ceftc grande flotte euft fait voile, qu vn Capitaine nommé 


Hcraclius s’embarqua auec quelque nombre de vaiflèaux à Conftantinople , & delà s’en 
[alla prendre terre à Tripoli en Afrique, laquelle fe rendit àluy apres qu’il eut deffait vnc 
armeede Vvandales quilc vouloit empefeher. Tellement qu’il eutmoien demener fa 


trouppe par terre vers Carthage, pendant que Bafilifcus vint aborder auec toute la groffe 
flotte, à vn port aflez près d’icelle.Où s’il euft en diligence tiré droit fans oonniucr ny laif- 
fer trop repofer fes gens,l’euft certainemét emportée & euft auec icelle amené tout l’eftat 
des Vvandales en ruine. Mais en exécutant trop lafehement & mal adextrementfà char- 
ge, foit par ne la bien entendre, ou pluftoft de malice deliberee (car on dit que la Patrice 
Afpar & luy auoient pris intelligence cnfemble, de ne faire reüflrr l’ftfuë de cefte guerre au 
fouhait de l’Empereur,au bien duquel ils eftoiétmal affe&ez) il donna loifir à l’cnnemy de 
fe r’aiïeurer qu’il auoit ja tout le cœur failly de fe voir en vn tel dâger,& de fe fortifier aufli 
en telle forte qu’il ne laifla pl* auoir l’auatage fur luy ny l’opportunité de l’accabler qu’on 
auoit eu, fi on en euft voulu vfer.De forte que l’armee Impériale fut en fin contrainte de 
fen retourner fans auoir autre chofe fait, laiflànt reuenir l’Iflc deSardeignoen la puiflànce 
des Vvandales.AuquelsvnPatricc nommé Marcellinus ou Marcellianus,icy deuant cô- 
pagnon d’Ætius,î'auoit oftee durant ce tumulte, ayant eftè(au rapport de Marcellinus Co- 
rnes) enuoié ioindre à l’armee d’Afrique cefte annee. Nonobftant qu’il y fut defloyallemét 
mis à mort par ceux quin’eftoient(àcequ’on penfe)gueres plus aimez de l’Empereur 
que de luy. 

E n la mcfme annee fe fît (au rapport d’Idatius)vn merucilleux prodige au milieu de la 
cité deTholofe, d’vn ruifleau de fang qui fortit de terre, & coula l’cfpacc d’vneioumeetfi- 
gnifiant à ce qu’il dit,raccroiflèment futur de la puiflànce & domination des François fur 
iaruine del’Empire des Vvifigoths. 

V a l l a m i r Roy des Oftrogots confîderât que la vertu de fes gës fabbatardifloit par 
trop long repos, fut incité de faire vn voiage auec eux fur les Satagniens ou Sagadiens qu 
habitoiét la bafle Pânonie.Mais quâd Diuzio ou Sillon, ou felôles autres Duizia,fîls d’At 
tilaquieftoit Roy des Reliques des Huns, qu’on nommoit Satages qui reftoienten ces 
marches-là,fut aduerty de fon entrcprifc,il s’allia de plufieurs autres nàtions, parle fecours 
defquelles il leua vne grande armee qu’il mena dedans le pais dc$ Oftrogoths quand ils en 
furent partis, & y afliegea la cité de Bafliana,qui fut caufe de faire retourner Vallamir con- 
tre luy à fi bonnes enfeignes: qu’il le mit en routte auec tous fes Huns, apres en auoir fait 
vnc fi horrible boucherie que cè qui refta,nc fe peut onques de long temps depuis remet- 
tre 
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tre fus pied,ny faire chofe mémorable, comme Iornandes, Bonfinius dec.i.liu.y.Ioannes 
Magnusliu.p.del’hift.Gottiquerecitent. Marcell. Coines adioufte feulement que la te- 
lle dudit Diuzio fût apportée à Conftafttinople l'annec que Zeno & Marcianus furent 
Confuls, qui me fait croire qu’il fut occis en celle guerre par les Goths. 
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Fla. Zeno (qui fut cyapresEmpcreur)& Flà.Mab.cianvs Confuls; 

Arnavdvs ou Arnandus, félon d autres Scruandus Gouuerneur des Gaules pour 
l’Empereur, accufé de lczeMajelléenuers luy,à fçauoir d’auoir eferitau RoyTheodoric 
quil ne falloir fairepaixauecllEmpereurGrcc^l entendoitAntemiusqui eftoitvenu de 
GreCe)& deüoitaflailiirles Bretons logez fur la Loire.Etpuis partager les Gaules auec les 
Bourguignons fuiuant le droit commun gardé en toutes gens & nations. S es accufâteurs 
eftoientTonantius FerreolusiadisGouuerneur des Gaules, Taumaftes &Petronius hom- 
mes éloquents, par lefqucls aiant efté conuaincu il fut dégradé de fes honneurs, remis au 
rang du populaire & enfermé en prifon publique. Comme recite Sidonius Apollinaris en 
vnedefcsEpiftres:MaisCaffiodore,Iornandes& lordanes ont rapporté ce iugementà 
ce Confulat. Duquel auffi nous prenons indice que les Bretons auoienf quelque bruit & 
réputation en la Gaule. 

E n lamefme annee ChidericRoy desFrançois, apres auoir efté bâny 8.ans,de fon Ro- 
iaumcjfut parles pratiques de fô amy Vidomare,felô les autresGuinemaut, rappelé, lequel 
auoit fi dextremét ioué fon perfonnage,^ Gilles Gouuerneur de Soiffons fe moiéna lüy- 
mefine la caufe de la haine que lesiFrâçois conccurent contre luy:à l’occafion de laquelle 
ils le dechaflèrét en reprenâtCbilderic.Qui fut caufe que l’autre eut recours auxVvifigots, 
lefquels leuflent (fi P.Æmile dit vray)fecouru,làns les Bretôs qui les deftoürnerent de ce 
faire.Lefquels voulant accroiftre leurs limites, couroient en ce temp$-là(fclon fon dire)les 
païs d’Anjou,Poidlou & dAngôulmois,ou pluftoft (félon que Iornandes, Grégoire de 
T ours li.i.ch.i 8 .& Freculfus téfmoigncntjs en alloient en nombre de ix.mille au fecoqrs 
de l’Empereur Anthemius fouz la conduitte de leur Roy Riothimus,çôtre Euric Roy des 
Vvifigots,felô que nous reciterôs cy apres.Tat y a ce pédant queChilderic fe mit à recou- 
urer fon Royaume &c en vint à bout, apres auoir gaignévnegrofle viéloire futfon aduer- 
faire,par le moiê de laquelle il fit auffi venir en fa puilfance la ville qu’on nommoit lofs A- 
grippine,que les Frâçois firét deflors appeller Cologne, à caufe quelle auoit efté Colonie 
desRomains.Leql point toutesfois m eft doubteux,pource que nous auôs veu cy deuant 
qu’elle eftoit ia de long téps auparauât entre les mains des Frâçoïs, & qu’il faudrait outre 
cela que Childeric l’euft dônee à Sigebert, qui la tenoit en tiltre dcRoy fouzClouis.Mais 
il eft certain queChilderic s’acquit à fon retour vhc villaine tache d’ingratitude enuers le 
Roy Bafin de T uringie,qui auoit efté fon hofte tout le temps de fon exil, pouree qu’il luy 
enleua fa femme & l’emmena auec foy en France, où il engendra en elle le Roy Clouis, 
qui nafquit,s’il a vefeu 4y.ans & fon pere régné 24.cn la io.d’iceluy . Ce qui nous eft aüflï 
indieequand Childeric fut de retour de la Turingie. Grégoire de Tours,Aimoinus, 0 - 
thon de Frifîngen, Sigebert. 

Les Bretons d’Angleterre trouùans bien peu de recours en leur Roy contre les Saxos, 
fe rangèrent fouz la côduitte d’vn Aurelius Ambrofîus, homme modefte, qui reftoit quafi 
feul de la race des Capitaines Romains en leur païs, & puis fe mirent à faire teftefi braue- 
mentaux Saxons qu’ils gaignerent plufieurs batailles mr eux, en l’vne defquelles Horfon 
frere d’Hcngiftefut occis,tefmoin Beda,P. Diacre &Polidore. Gildas adioufte que cela 
leur apprit deflors le moien de vaincre leurs ennemis qui s’eftoient pour quelque temps \ 
retirez en leurs maifons lors qu’Ambrofius fut efteu. 

Les tremblements de terre qui eftôncrent merueilleufement en ce téps toute la Gaulo, 

& les beftes fauuages qui y faifoient beaucoup de maux aux perfonnes,aucc certaines illu 
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fions qui efpouuantoicnt les hommes/urent caufe que MamertusArcheuerque de Viéne 
ordonna qu’on fift prières & fupplications publiques par tout fon diocefej lefquelles font 
eftimees auoir efté la fource & origine de ces Letanies & proceflions qu’on appelle Roga- 
tions, qui fe font communément enl’Eglife Romaine trois iours durant deuant l’Afcen- 
fion , pource que ceux qui vindrent apres en ont fait loy & ordônance annuelle attribuée 
i Leon 3. Combien quelle fcmble cftre auiourd’huy obfcruce,auec auttes additions dont 
les anciens n’auoient vfé. 
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Fla. Severvs, & Fla. Iordanvs. Confuls. 

E v R 1 c Roy des V vifigoths/uiuant le confeil que Amandus luy auoit donné, fe mit à 
faire la guerre aux terres & pais des Romains proenes defoy } afin de réduire fouz fa main 
ce qui reftoit encor en Gaule fouz la domination des Empereurs. Qui fut caufe que l’Em- 
pereur Anthemius appella à fon fecours Riothime Roy des Bretons: qui fe délibéra d’y al- 
ler de tant plus volontiers qu’on en vouloir aufli à luy & à fes gens : mais comme il s’allbit 
ioindreàluyauec 12. mille combatans, les Vvifigoths l'allèrent charger dedans lepaïsde 
Berry fi à poind, qu’ils le mirent en route auec fa gentj ne luy làiffant moyen de fe fauuer 
que dedans le pais des Bourguignons, qui eftoient lors amis alliez des Romains, com- 
me récite Iornâdes.Qui femble cftre ceque Grégoire de Tours a voulu dire,liu.2,.chap.i8. 

■ « <• > rr . 1 ^ - -.1- »:i c. 


de refoire appointement auec le Roy Euric, afin de le faire contenir enies anciens limites, 
& aux traittez qui auoient efté cy deuant faits auec luy. Auquel temps auifi Anthemius fit 
executer vn Patrice nommé Romain, qui le trouuaconuaincud’auoir machiné contre 
faMaicfté. Iordanes. 


D’a vt r e p a RT Genferich Roy des Vvandales -partit à fon accouftumee d’Afrique, 
aueo vn grand nombre de vaiffeaux, pour venir enuahir la Sicile : mais il y trouua le Patri- 
ce Bafilifcus, Lieutenant de l’Empereur Leon en icelle. Lequel defirant recouurer l’hon- 
neur qu’il auoit cy deuant perdu contre luy, fit vn fi grâd deuoir de la bien défendre, qu’il 
contraignit Genferich de s’en retourner honteufement d’où il eftoit venu, auec perte a’vn 
grand nombre de fes gens & vaiffeaux. Procope. 

G e d e o c h fils de Gildeoch, 5. Roy des Lombards , régna apres fon pere iz.ans, tef- 
moin P. Diacre & Anaftafius. Sigebert tient que les Lombards occupèrent fouz luy la 
Rugilandie,qui eftoit le païs des Rugiens, apres que leur Roy Pheleteus eut efté défiait par 
Odoacer Roy d’Italie. 
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Fla. Leon Ave. pour la 4. fois Conful, auec Fla. Proiianvs. 

A s p a r Prince des Patrices d’Orient, s’eftant rendu coulpable de leze Majefté enuers 
l’Empereur Leon , fut mis à mort auec fes deux fils en la ville de Conftantinople : nonob- 
ftant que l’vn, à fçauoir Ardabürius , fuft gédre dudit Empereur.Ce que Marcdlinus Co- 
rnes attribué à ce Confulat. Cafliodorc au precedent. 

Av m e sm e temps le procez fut fait en Gaule à vn Capitaine Romain nom- 
mé S eronatus, citoyen d’Auuergnc, par Ecdicius fils du feu Empereur Anicius , qui auoit 
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lors le gouuernement des villes que les Romains tenoiet encor entre le Rofnc & la Loire: 
pource qu’il fut trouué conuaincu d’auoir intelligence auec les Vvifigoths, & entrepris de 
leur trahir les villes del’Empire : comme nous fommes informez par aucunes Epiftres de 
Sidonius Apollinaris. 

E N ces entrefaites vne grande diflenfion fe mit entre l’Empereur Anthcmius & le Pa- 
trice Ricinerius fon gendre, p ourles Caufes que nous expoferôs cy apres. Et pource qü’el- 
lefembla menacer la Republique Romaine de quelque périlleux encombre, plufieurs en- 
tremirent de les appointer; qui firent incliner Ricimer (qui fe tenoit lors à Milan ) à la paix: 
pour laquelle moyenner, Epiphanius Euefque de Pauie, homme de grande réputation en 
ce fiecle/ut enuoyé vers Anthemius, qui en rapporta ce qu’on demandoit : mais celle ré- 
conciliation ne fut de duree, eftant rompue bien toft apres par Ricimer. 

A Gennadius homme de grade doctrine & pieté dcccdé, fut fubftitué au fiege Patriar- 
chatdeConftantinople vn Acarius, qui y prefida 14. ans : efquels il femonftra grande- 
ment different delà confiance de fon predecelfeur , en la defcnlè de la doctrine Orthodo- 
xe contre les Eutychiens. Nicephore, Zonare. 

G 1 b v l d v s Roy des Alemans en ce temps. Auentin. 
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Fla. Festvs, & Fla. Marcianvs, Confuls. 

L’ affinité que Ricimer auoitauec fon beau-perc Anthemius, n’empefcha point 
qu’il ne s’efleuaft aulfibien contre luy qüc contre fes predecelfeurs. Et pource qu’eftant 
Àrrien,ilvouloit faire vn Temple dedans Rom eaux Arriens: ce qu’ Anthemius ne voulut 
permettre 5 à caufe dequoy ils entrèrent en grande dilfenfion l’vn contre l’autre : laquelle 
eftant,lcconuertitbiedtoftaprcs en vne guerre cruelle: pour raifort de laquelle Anthe- 
mius fit venir Eilimer Gouuerneur des Gaules à fon fccours. Lequel eftant arriué en Ita- 
lie/c voulut aller ioindre à Anthemius qui cftoir alfiegé dedâs Romeanais Ricimer fe mit 
audeuât de luy, & le combatit de telle façon qu’il le vainquit & occit : ce qui caufa vn tel 
eftonnement aux Romains, qu’ils le lailferent entrer dedans leur ville le 10. iour de Iuillct, 
où fut occis Anthemius. Mais Ricimer ne porta longuemét la ioye de ceftc vi<ftoire,à cau- 
fe qu’il mourut 40. iours apres : ayant auparauant fubftitué à Anthemius en la dignité Im- 
périale, vn nommé Fia. Anicius Olybrius; lequel vcfquit 'encor feulement iufques au 13. 
iour du mois d’Oéfobreenfiiiuant , ainfi qu'on trouue noté en vn ancien Chronicon. Qui 
eft pour monftrer que depuis le trefpas d’iceluy, l’Empire demeura vacquant en Occident 
l’efpace de 4. mois,i2.iours : lefqucls toutesfois Marcellin üs,Euagfius,Iornâdes,Iordanes, 
Camodore,P.Diacre,& autres, ont compris fous le temps de l’Empire dudit Olybrius: ou 
bien compter depuis le iour que Ricimer luy eut fait prendre le filtre Impérial : car ils con- 
uiennent tous que cela s’eftoit faiét deuant le trefpas d’Anthemius; ayant cfté Olibrius cn- 
uoyé de Conftantinople en Italie par l’Empereur Leon. De forte que P. Diacre en eferit 
en celle forte : Inter h*c Olybrius à Leone ^tugufto mijfus ad vrbem venit : vinôquc aihuc ~4nthe~ 
mio Regiam adeptus ejl poteflatem. 

A v mefme temps, Eu rie Roy des Vvifigoths fit la guerre en Efpagne en plufieurs en- 
droits : car ayant diuilè fes forces, fit alTaillir & gafter d’vn collé la Lufitanie, où eft auiour- 
d’huy le Portugal. De l’autre il fubiugua les villes de Pampelune & Sarragolfe , & toute la 
prouiiice Tarraconnoife , quon diroit maintenant Arragonnoife. Tellement qu’il fe veir 
feigneur & poflèlfeur de toute la haulte Efpagne, qu’on appelloit lors la S uperieure , apres 
qu'il eut delfait toute la Noblelïè Tarraconnoife en vne rencontre, qui fe vouloitoppo- 
feràluy : comme récitent ldatius (qui rapporte cecy cxprelfémcntàla 16. annee de 1 Em- 
pereur Leon) auec Ifidore& autres Chroniques Vvifigothes. On voit bien que les trou- 
bles qui eftoient en Italie l’inuiterent à ce faire : s’il ne fut d’auanturc follicité à ce faire par 
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Genferich Roy des Vvandales, qui defiroitfeomme eferit Iomandes) mettre par luy l’Em- 
pire d’Occident en trouble, &: celuy d’Oricnt par les Oftrogoths , afin qu’on lelaiuàft des 
deux coftez en paix. 

Hvnimvnd Roy ou Duc des Sueues en la Germanie, allât auec fes gens courir en la 
Dalmatie,fit enleuer en paftant quelques troupeaux de beftail, quiappartenôit aux Oftro- 
goths :lefquelsvoulansauoir la raifon de ce rapt, attendirent les rauifleurs à leur retour, 
en des embufehes qu’ils leur dreflerent, fouz la côduite du Roy Theodomire,où ils ne fail- 
lirent de fe venir précipiter: tellement qu’ils y furent tous deffaits auprès du Lac nommé 
de Pelfade; demeurât le Roy Hunimundprifonnier,quc Theodomire toutesfois renuoya 
fort humainement en fon païs : mais il fit fi peu de cas de cefte gracieufcté , qu’il incita les 


Roy Vvallamir mena fes forces contr’eux, & les combatit de telle animofité , qu’il les def 
fit: mais en fe pouffant trop hazardeufement en la rtieflec, il fut occis. Parquoy fon frère 
Theodomire pourfuiuit la victoire, faifant vnc fi horrible boucherie de fes ennemis,que le 
refte ne fut quafi fuffifant pour continuër leur race & leur nom. Ce qui fit preuoir à Huni- 
mund& A laric Princes des Sueues, que la tempefte en reuiendroit apres lur eux. Acaufe 
dequoy ils faillierét de Beuca & de Balbas Rois des Sarmates & des Princes des Gepides, 
& des Rugiens : & puis allèrent trouuer l’armee des Oftrogoths deuant la riuiere de Balia 
enHôgrie; où la mcflec fut derechef fi cruelle entr’eux, que la place demeura toute cou- 
uerte a vnc infinité de morts: tant que le malheur tomba finalement fur les Sueues, peu 
defquelsretournerentvoirleurpaïs. Ainfi Theodomire fe retira victorieux au Royaume 
de fon frere, duquel il fit part à fon autre frere Vvindimere,& prit poffeffion du refte: puis 
prindrent confeil entr’eux d’aller fubiuguer les nations de la terre : retenant Theodomire 
la charge d’aller guerroyer les Orientales , & V vindimere les Occidentales. De façô qu’il 
prit auec fon armee la route d’Italie; à l’entree de laquelle il mourut; laiflànt la conauite de 
fes gens à fon fils-nommé comme luy V vindimere: lequel trouuant la conquefte d’Italie 
trop difficile pour luy, fit paix au cc l’Empereur Glycerius , & puis s’alla ioindre aux V vifi- 
goths, vnifTant les fiens auec eux en vn peuple. Cependant Theodomire ayant trouué Ion 
opportunité, entra auec fon armée dedans le pais des S ueues , qui eftoit lors ( comme dit 
Iornandes) confiné du cofté de l’Orient des Baioariens : du Midy des Bourguignons : du 
Septentrion des Turingiens : &dcl’Occident des François & Alemans : où il les vainquit 
en quelques rencontres. Mais pource qu’il ne peut faire plus grâdc chofe lur eux, force luy 
fut de remener fon armee en fà maifon,où il trouua fon fils Theodoric,aagélors de 1 8. ans, 
que l’Empereur luy auoit renuoy é: comme Iornandes & les autheurs precedents recitent, 
fans fpecifier le temps ny l’annce où cecy aduint.Combicn que l’aage düdit Thcodoric a- 
uec le temps de Gly cerius declarét affez que cecy ne peult eftre aduenu qu’en cefte annee, 
fignamment le retour de Theodomire & de fon fils en fà maifon : caries chofcs preceden 
tes peuucnt auoir cfté fai êtes auparauant : excepté que l’arriuee & mort de Vvindimere le 
pere femble eftre efcheuë au téps q Olybrius mourut , ou que Glycerius luy fut fubftitué. 

S a i n c t Remy fut cefte annee ordonné Euefquc de la cité de Reims , ainfi que Gré- 
goire de Tours & Sigebert ont obfcrué.Cc que toutesfois les Annales de Iordanes ont at- 
tribué à l’an 470. Sidonius Apollinaris Euefque d’Auuergnc & Sénateur Romain,hom- 
me de grand fçauoir en toute literature,fift fon contemporain; tellement qu’il rend vn ex- 
cellent tefmoignage en fes eferits de la finguliere eloquëcc & fçauoir d’iceluy^ar laquelle 
il prccedoit tous ceux de fon temps. 
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Lequel defigna & créa cefte annee le fils de fa fille Ariadne & de Zenon Ifaurique nomé 
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Leon,Cefar& Augufte,en intention de le laiifer Ton fucccflèur. Theodorus Le&or & 
Euagrius. Fla.Glyccrius à l’inftance 6 c faueur de Gondibar nepueu dcRicimer, les cftats 
& honneurs duquel il auoit efté fubftitué par Olybrius coronal de la gendarmerie Impé- 
riale d’Occident fut efleu & conftitué Empereur en Italie le y.iour de Mars, de façon qu’il 
régna en cefte forte l’eipace de i. an, 3. mois, n. iour.Mais deuant que les nouuclles de l'on 
elc&ion fuflent portées à Conftantinople, l’Empereur Leon auoit defigné Fia. Iulius 
Nepos Empereur d’Occident : Lequel entendant qu’vn autre auoit pris fa place, com- 
mença du confcntement de l’Empereur, d’apprefter vne armee pour fe, faire conduire par 
icelle en Italie. Ancien Chronicon,Iornandes, Caffiodore,Marcellinus Cornes, P.Diacre 
Iordancs. 

L e ieune Theodoric dcfîrât commencer à faire preuue de fa vertu & vaillance, s’ingéra 
fanslefçeude fonpere,depaffer le Danubeauec ceux qui le voulurent fuyure,& entra 
dedans le païs des S armâtes, auiquels il donna vne fifurieufe efcarmouche, qu’il enfîtvn 
merueilleux maflàcre. Au moyen dequoy il leur oftala ville de Singidon, qu’ils auoient 
occupée fur les Romains, & l’annexa ala domination de fon pere. Lequel fetrouuant aii 
mefme temps incité des promefTcs 3 c allechemcnts du Roy des Vvandalcs,entrcprifta 
uec fes feules forces d’enuahir les deux Empire .T cllemcnt qu’il en donna vne partie à fort 
[frcreVuindimere,pourallerconquefterl’ltalie: Lequel en approcha au temps que Gly 
cerius ne faifoit que venir de mettre le pied dans l’eftrier de l’Empire. Dont il n’y a doub 
te, qu’il n’euft réduit l’Italie en vn grand danger, fi la mort ne l’euft preuenu au comracn 
cernent de fon entreprinfc, qui le contraignit la laiflèrauec fa fuccemon perfaireàfon fils 
Vvindimcre. Lequel toutesfois n’eftant de tel cœur que luy,ayma mieux accepte? les of- 
fres d appoindement fans danger quiluy furent prefentez par Glycerius,que de pourfuy- 
ure (à fortune, fc contentant d’auoir permiflîon de s’aller ioindre auec toute la compa- 
gnie que luy auoit laifïè fon pere, aux Vvifigots en la Gaule. Où fa venue augmenta 
rendement leur puiflàncc,& le moyen de faire les belles conqueftes que le Roy Eurrc fit] 
lien tort apres en icelle. Iornandes. 

Cependant le Roy Theodomirc, s en alla faire la guerre aux Sarmates qu’on difoit 
.intigantes,lefquelsfe trouuerent tellement eftonnezde (à venue, qu’ils ne luy oferent 
lire aucune refinance. Au moyen dequoy il fc mit en polfeffion de la ville de Nayifus ca- 
Ipitale dupais dUlyrie, d’où il enuoya vne partie de fes gens courir iufqucsenla contrée 
|Vlpiane,qu’iisoccuperent,& entrèrent de la en la Theflalie, où ils prindrent encor les vil- 
les de LariiTe & Heradee. 

A Iulianus décédé fut fubftitué au fiege Epifcopal d’Andoche vn nommé Petrus Fullo, 
qui prefida trois ans.Niccphore. 

Le Pape Simpliciusenla3.de fes Epiftrcs monftre, que de fon temps les biens Eccïe- 
fiaftiqueseftoientdiuifezen4.pardes: L’vne defquelles fe diftribuoit aux Clercs, ceft à 
dire à ceux qui eftoient nourris & entretenuz du confcntement des parens pour feruir vn 
iour à l’Eglilc/elon qu’ils feraient propres & idoines:& à ceux aufli qui feruoient défia ef- 
fe«ftucllement,& non titulairement.La fécondé eftoit diftribuee aux pauures. La 3. s em- 
ploioit à maintenir les édifices & autres telles necefiitez Ecclefiaftiques.-tellement toutes- 
fois que tout l’ornement des tcmpIcs(outre ce qu’on y gardoit vne grande médiocrité) e- 
ftoit mefine encore emploié pour les pauures en vne neceffité.Quant à la 4.partie,clle faf- 
fignoitàl’Euefque(Canon Apoftol.38.) non point pour en difjjoferà fon appétit (cequij 
ne fe peut faire fans euident facrilegc & fans contrarier du tout a ce qui eft ordonné par lej 
4. Concile de Carthage) ains pour fournira foulagerles pauures prifonniers,&pourrc- 
ceuoir les pauures eftrangers . Comme recite Gelafe, 6 c fainft Hierofme le monftre eui-j 
demment. 
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Leon le Ievne Ave. Conful fans adioinét. 

S o v z lequel Leon i. du nom Empereur fon grand pere, mourut au mois de Ianuicr à 
Conftantinople, laifTant ledit Leon le ieunc fon fucceffeur en la dignité Impériale : lequel 
toutesfoisfc cognoiffant fort maladif , &: à ce moyen incapable de fe pouuoir acquitter 
d’vne fi pelante charge, refigna fon droidl à fon pere Zenon, diét autrement Tharafis Co- 
dicus, au rapport d’Agathius, natif d’Ifaurie, remettant la couronne Impériale entre fes 
mains. De façon que l’Empire fe compte defiors auoir efté gouùerné parluy iufqu’à fon 
trefpasl’efpaccdei7. ans,z.mois,i7.iours,commeMarcellinusComes, Euagrius, Nicc- 
phore & Zonare recitent. Combien que Théodore Le&eur tient que le ieune Leon refi- 
gna feulement fon droiâ: io. mois apres le trefpas de fon aycul. 

Qv a nt à l’Occident, pource que Glyceriusn eftoit agréable aux Romains, IuliusNe- 
pos qui auoit ia efté efleu Empereur par l’Empereur Leon, amena vne armee : par laquelle 
il le contraignit de fe démettre &dépofer folenncllement de la dignité Impériale, le 19. 
iour de Iuin : & puis la tranfporta à foy , en laquelle toutesfois il n’eut moyen de fe main- 
tenir qu’vn an, 2. mois, 4. iours: durant lelquels il fubftitua Oreftes, qui eftoit Capitaine 
des Bandes Gotthiques, que les Romains auoient à leur feruicc, en la charge & dignité 

3 ueGundibar auoit eu apres Ricimer fur toute la gendarmerie Romaine, qui futcaufe 
e là ruine. Cependant afin que Glycerius euft quelque foulagement en fa malencoritre, 
il luy permit d’eftre fait Euefque en la ville de Salon en la Dalmatie. Cafliodore , Marcel- 
linus Cornes, Iornandes,Iordancs,P.Diacre. 

L ors EuricouEuarixRoy des Vvifigoths,fe voyant grandement accreu de moy es, 
& de puilfance,tant par les conqueftes qu’il auoit fait en Efpagne, que par les Oftrogoths, 
qui s’eftoientvenuzioindre à luy, ne voulut faillir à vne fi belle occauon & opportunité 
que luy prefentoit ( comme dit Iornandes) le frequent changement de tant d’Empeteurs, 
pour aggrandir fa fortune, commença de faire baftir des prétextes de querelle, pour a- 
uoiroccafion de mordre fur ce qui appartenoit encor à l'Empire Romain. Ce que pre- 
uoyantl’EmpereurNepos enuoya vers luyEpiphanius Euefque dePauie,pourl’addou- 
cir & obtenir quelque nouueau appointement de luy : auquel il fe côdefcendit , mais il le 
rompit aufiî toft apres le départ d’iceluy, fe mettant à faire la guerre plus cruellement qu’il 
n’auoit point encor fait, non feulement aux terres des Romains , mais auffi à leurs Eglifes 
&àleursEuefques & Pafteurs, aufquelsilenvouloit principalement, pource qu’il eftoit 
Arrien, s’eftimât faire a&e de pieté de les mal-traitter. De forte qu’il fut caufe que la pluf- 
part des Temples que les Catholiques auoient auprès de lès terres , demeurèrent fi deferts 
que les herbes croiffoienten iceux , & que les ronces boufehoient les entrées. Auffi que 
les Euefques de Bordeaux , Perigueux, Rhodes, Limoges, de Geuaudan (qui eft Mande) 
d’Eoufe,Cominge,Aix,& Bazas, furenttuez ou chaffcz. Et pource qu’il ne receuoit d’au- 
cun lieu plus de fafcherics & d’empefehemens que de la cité d’Auuergne,qu’on appellejau 
iourd’huy Clcrmôtj à caufe que Egdicius fils du feu Empereur Auitus (qui eft dit par Ior- 
nandes,Decius)qui eftoit Gouuerncur d’icelle, s’oppofoit vaillamment à toutes fes entre- 


prinfes, il fut incité de mener fon camp deuant icelle, pour l’affieger ; auec deliberation de 
ne fe retirer deuant que l’auoir emportée. De lorte qu’il fut arrefté iufques àl’annee enfui- 
uantàla battre & àftaillir: àraifon du grand deuoir que fît Egdicius à la defendre, comme 
nous recueillons des Epiftres de Sidonius Apollinaris, qui eftoit enclos enicelle, & de 
Iornandes. 

A v qj e l temps auffi TheodomircRoy des Oftrogoths, accôpagnédefonfils Thco- 
doric, partant de la ville de Nailfe,s’alla ioindre à fes gens en la Theiïalie, pour affieger a- 
ucc eux la ville de Thclfalonique,quc gardoit vn Patrice nommé Clarianus^equel n’efpe- 
rant fecours de l’Empereur, & fe fentât trop foible pour fouftenir vne telle tempefte, trou- 
ua moyen de fi bien addoucir le Roy Theodomire, qu’il obtint vn appoinremét de luyjpar 
lequel il le fît leuer fon camp,& fe retirer en la contrée Orientale du païs Illyric,qui luy fut 
accordé pour la demeure de luy & de fa genti où ils s’arrefterent defiors en paix, comme 
tefmoignc Iornandes. Ce que nous rapportons à cefte année ou à la fuiuante,p!uftoft que 
aux precedentes, pource que nous eftimôs que les courfes que les Scyres & Huns,ou Maf- 
fagettes firent, corne eferit Euagrius liu.3. ch. 2. dedans la Thracc, & autres prouinces de 
l’Empire Oriental au commencement de l’Empire de Zenon, fans y trouuerrefiftâcc au- 
cune, fc doiucnt feulement entendre de cefte entreprinfe des Oftrogoths , ou de quclq 
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autre, fi d’auanture celle-cy ne fe fit pluftoft cy apres , comme Marcellinus Cornes femble 
vouloir fignifier. 

Hen ciste ayant fait venir vne nouuelletrouppe de Saxons d’Allemagne, les mena 
contre le Roy Aurelius,& luy donna bataille près la riuiere de Dune ; dont l’ifluë fut telle, 
que la victoire demeura aux Bretons, demeurât Hengifte occis fur le champ ; à la Couron- 
ne duquel fuccederent fes deux fils nommez Ofca,& Otha, qui regnerent apres luy fur les 
Saxons d’Angleterre 19. ans. Beda,Polydorc,Ioannes Maior. 

Apres quel’Eglife de Carthage eut efté l’efpacc de 24.ans fans Eucfque , vn nommé 
Eugenius, perfonnage de grand fyauoir,en fut efleu Pafteur : duquel fut côtemporain Ce- 
jriahs Eucfque de Caftille en Afrique, 6c Salonius Euefque de V ienne; 
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Commencement du régné d Italie. 

La. Z e n o, pour la z. fois Conful, fans adioind. 

Av temps duquel le ieune Leon mourut: qui fiitcaufe de faire afpircr 
vn Bafilifcus frere de Verrina, belle- mere de l’Empereur Zenon , àl'Empi- 
re,& de dreffer fi bien fes affaire^, qu'il paruintàchef de fes intentions; par 
les menees & praticques d’icelle. De forte qu’eftant ledit £enon circonue- 
nu, fut débouté du fiege Impérial, &contraindfe retirer à fauucté en ion pais d’Ifaurie: 
où il attendit le retour de fa fortune, pendant que fon ennemy fe maintint pour Empereur 
d’Oricnt à Conftantinople; 6c y commanda en la copagnie de fon fil^ nommé Marc, qu’il 
auoit fait fon adioind vn an & enuiron fix mois, félon Procopius,MarceU.Comes, Theo- 
dorus, Euagriu$,Nicephore,Zonare,Agathius liu.r. 

Cependant, Euric Roy des Vvifigoths continua fi opiniaftrement fon fiege de- 
uant la ville de Clermont en Auuergne , qu’il contraignit Egdicius ( apres auoir employé 
tous moyens de la bien defendre ) de la lamer venir entre fes mains , par faultc de fecours? 
& fe retirer en lieu plus feur. Dont Nepos aduerty, l’appella pour venir à luy, afin de l’ho- 
norer de la dignité de Patrice: &puis fît aller Oreftes defendre les Gaules, aulieudeluy 
contre les Vvifigoths. Lequel vfant defloyalcment de cefte puiffance contre fon bien-fai- 
deur, quoy que Procopius l’ait eftimé homme tres-fage, s’envintàRauennej où apresa- 
uoirgaigné lafaueurde la gendarmerie eftrangere quieftoit en Italie, fîgnamment des 
Goths; aufquels il promettoit la troifiefme partie des terres : fe reuolta inopinément cotre 
Nepos, le prenant fi au dcfpourueu (pource qu’il n auoit preucu vne telle defloyauté)qu’il 
lerendit en tel eftat, qu’il futcontraind de quitter la dignité Impériale, Iezy. iourde Se- 
ptembre, pour fe retirer à Salonc en Dalmatié , où il auoit enuoyé fon prcdeceffeur eftre 
Euefque : laquelle il transféra enuiron vnmois apres, à fçauoir le i.de Nouembre,à fon fils 
nommé Romulus Momyllus , quieftoit fi ieune & de fi peu de faid, que les Italiens luy 
donnèrent pour cefte occafion le nom d’Auguftulus : fouz lequel toutesfois ce qui reftoit 
de l’Empire en Italie,fut gouuernè l clpace de 9. mois^.iours. Ancien Chronicon, Caf- 
fiodorc,Iornandes,P. Diacre. 

O r e s t 1 s fit en ce temps alliance aucc le Roy des Vvandales. P.Diacre. 

E N v 1 r o n le mefme temps, Theodomire Roy des Oftrogoths mourut au pais qui luy 
auoit efté accordé par l’Empereur j apres auoir déclaré fon fils Theodoric furnômé Vva- 
lamer fon heritier 6c fuccefleur,quoy qu’il l’cuft eu d’vnc concubine, à caufe des boncs par- 
ties qui rduy foient ia en luy :leiquellcs firent que lesOftrogoths l'acceptercnt tant plus 
volontiers pour leur Roy. Iomandes. 
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FlandebErt Gouuemeur de la Gaule Belgique pour le Roy des François, mourut 
celte année, lailfant plufieurs fils, qui par la permilfion dudit Roy fuccederent aux eftats 
& feigneuries de leur pere, apres en auoir fait partage entfeux, par lequel Sigebeit qui e- 
ftoit l’aifné, obtint le pais & la cité de Cologne: Canaquaire ou Ragamir le fécond, la con- 
trée de Cambrefy, dont il fe fit appeller Comte. L’autre dit Cararic,lafeigneurie&les 
appartenances des Moriniens qui font auiourd’huy ceux de Theroüane.Le dernier àp- 
pellé Heribert la principauté delà ville de T reues : ainfi que racotnptent les Chroniques 
de Flandre. Mais les Annales de France auec Sigebert ont noté qüe là ville de Treües fut 
oftee l’an 476. par les François, à Gilles Romaifi Gouuerneur deSoilTonspour les Ro- 
mains. Qui eft à dire quelle n’aduintà Heribert parla fucceflion de fon pere. Ioint que 
lacques Meier en fes dernieres Chroniques de Flandre, & M. Cichard de VvalTebourg en 
fes hiftoires de la Gaule B elgique, tiennent que luy & fes freres eftoient de la race du Roy 
Clodion. A raifon dequoy Grégoire de Tours les appelle parens du Roy Clouis, & Rois 
des païs qu’ils tenoient, pour monftrer qu’ils les occupoient à autre filtre que de vaflaux. 
Ainfi fc monftre pluftoft euidemment faux que incertain,ce que nous venons de reciter 
dudit Flandebert & de fes enfans. 

L e s fils de Hengefte,aiât ralfemblé nouuelle armée, combatirent de rechef en champ 
de bataille le Roy ou Duc Aurelius, lequel les fouftint encor fi vertueufemét qu’il les mit 
en routte ; mais il y fut fi extrêmement bleflé qu’il en mourut bien toft apres. Enuiron le- 
quel temps Vvortimere Roy des Bretons mourut femblablcmcnt,& luy fucceda à là cou- 
ronne(tefmoin Polidore) fon fils Vterpandragon, qu^les autres eftiment auoir efté frere 
d’Aurelius. 

Basiliscvs defirant facquerir la faueur des Euefques qui adheroient à l’herefîe 
d’Eutyches,propofa vn ediét àl’inftigation dePetrüs Gnaffæus, & deTimotheefurnoni- 
mé Ælure, qu’il auoit rappcllé d’exil,auquclil eftoit depuis i8.ans,par lequel il reprouuoit 
les decrets du Concile de Chàkedone,& la decifion faite par le Pape L eon coniointe à 
iceux. Qui fut Caufe de faire leuer les cornes aux Eutychiens, tellement que les Euefques 
qui auoient efté cy deuant enuoyez en exil, ou demis par les Empereurs catholiques, fe 
vindrent remettre par force en leurs fieges: comme Timothee furnommé Ællureau 
fiegeEpifcopal d’Alexandrie , où il prefida encor vn an, Paul en l’Euefché d’Ephefe: Qui 
fut caufe de mettre les Eglifes d’Oriét en grand trouble. En la plufpart des Euefques def- 
quelles fe demonftrerent lors de merueilleux exemples de grande legereté & inconftan- 
ce. Combien qu Acacius Patriarche de Co nftantin ople,fe comporta plus vertueufement 
que les autres. Car il foppofa fi conftamment à l’ediét precedent, qu’il contraignit Bafiiif- 
eus de le reuoquer & en publiervn autre tout contraire.-par ce qu’il eut crainte que le peu- 
ple de Conftantinople ne fuft incité à rébellion par luy. Euagrius liu.j.ch. j.6.7. 
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Fla. Basilî sevs Avc.pourlai.fois,&ARM atvs.i. ColT. 

Zenon ayant mis fusvne puilfante armeeen fon païs d’!fauric,reuint auec icelle 
trouuer fon ennemy deuant Conftantinople, où la fortune luy fut fauorable,qu apres plu- 
fieurs efcarmouches données, le total de la viftoire luy demeura, fe trouuant Bafililcus fi 
bien vaincu, que pour n’empirer fon marché, compolà auec luy en remettant la dignité 
Impériale entre fes mains. Nonobftant qu’Agathius eftime qu’il le fit mourir.Mais Proco- 
pe racompte,que comme il fe fuft rendu odieux & mal aggreable, tant à fes domeftiques 
& aux gens de guerre qu’à toutleSenatj&aupeuplede Conftantinople par fonauarice, 
& par fes autres mauuaifes complexions, entre lelquclles i’eftime que fut le remuëment 
qu’il voulut faire en la religion, Harmetius Lieutenant de fon armee falla rendre volon- 
tairement auec toute fa fuitte à Zenon, auffi toft qu’il s’approcha du camp d’iceluy. Par- 
quoy dés que les nouuelles de celle trahifon furent portées à Conftantinople, où Bafilif- 
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eus cftoit, il salla fauucr dedans vn temple, efpcrant que la reuerence du lieu facré luy fc- 
roit euader la peine entière de la faute qu’il auoit commife. Mais Acacius Patriarche de 
Conftantinople l’en alla tirer dehors, & le mit entre les mains de Zenon, qui le fit mener 
tout auflitoft auec là femme & fes enfans tous nuds enlaCappadocie, eftansau milieu 
de l’hyuer aiiec defenfe de leur doper aucune nourriture. Dont ils moururent tous mifera 
blement & de faim & de froid. Par Zenô feftant en celle forte remis en fon ellat,il le garda 
iufques à fon trclpas, l’cfpace de iy. ans.Lefquels il faut feulement commencer à la fin de 
celle annee.Au relie Zenon apres ellre venu à chef de fon entreprinfe, déclara le fils 
d’ArmatusCefar,enlaville de Niceeen rccompencedu fcruicc que fon pere luy auoit 
fait. Lequel neantmoins il feit mourir bien toll apres, alléguant qu’il ne feroit pas plus 
fidele que celuy qu’il auoit trahy. Zonarele garda depuis iufqu a fon trclpas enuironl’ef 
pace de i y.ans.Marcell.Com.Euagrius,N icephore. 

L a fin de l’Empire Romain en Italie fut le commencement du régné des nations eftrâ- 
geres en icelle. 

Les Goths & nations ellrangeres, qui depuis pluficurs années auoient fait le train de 
la guerre à la foulde des Romains en Italie, s’eliimans auoir mérité quelque recompenlè, 
demandèrent aucunes terres du terroir de l’Empire à Oreltcs,poury faire leur demeure: 
Lequel neleur oûnt accorder leur demande fit prendre(comme quelques Hiftoriogra- 
phes anciens ont elcrit) occafîon à vn Capitaine Rugien ou Ruflienfelon Procopius Ita- 
lien de nation nommé Odoacer, de fe mettre en auantenuers eux,&defe faire fort de 
les mettre en iouylïànce de leurs defirs: au cas qu’ils le voululfent rcceuoir & prédre pour 
leur Prince&Capitaine,quoy qu’il full des feruiteurs domelliques (ce dit Procopius) d’O- 
reftes. Ce qü’eftantfait,ilfe mit à guerroyer Augullule,& fon pere Orelles, de telle puif- 
fance qu’il leur fit perdre l’Empire d’Italie,le tranfportant à foy -mcfme: de forte qu’il f#n 
fît nommer & couronner Roy. MaisIornandes,Ca(Iîodore,P.Diacre,&vn ancien Chro- 
nicon,telmoigncnt qu’il cftoit ja Roy des Heruliens,Scyres &Turilingiens, quihabitoiét 
au parauant le pais nommé maintenant la V vallachie, les autres difent la baffe G ermanie, < 
oùeftau iourd'huy la Pomcranie &Prulïie,& qu’il en partit auec vne trefgroffe armee 
pour venir conquérir l'Italie. A l’entree de laquelle Oreftes fe prefentaau acuantde luy 
aueofes forces, & le combatiten champ de bataille, de fi grand malheur qu’il fut mifera- 
blement deffait & occis fur lechamp. A caufe dequoyle pauure Auguftule deftitué de 
tout moien de fe pouuoir plus maintenir en la dignité qu’on luy auoit fait vfurper,ne trou- 
ua meilleur marché que delà quitter &refigner a fon enncmy,luy demeurant lavicfau- 
ue. Ce qu’on a noté eftre aduenu le zj.iour d’Aouft. Auquel ledit Odoacer fe mettant en 
poffelfîon de l’Empire de Rome & d’Italie, commença à fe nommer & intituler Roy. 

T ellement qu’on compte que fon régné y dura fou z ce tiltre l’elpace de 1 6. ans, 6. mois, n. 
iours. En laquelle maniéré l’Empire Romain perdit fon npm&fa gloire en Italie en la 
perfonne dudit Auguftule. Nous trouuons aulfi que ce fut 496. ans, apres qu’il eut acce- 
pté la dignité tribunaire auec fes autres tiltres, & 5 o r.apres que ce glorieux furnom d’Au- 
; gufte luy eut efté prefenté pour fes mçrites, autant iuftement que ce dernier fantofme fut 
par mocquerie, qualifié du tiltre d’Augufte. Lequel auflifeft veu comme (par vne ordon- 
nance fatale) 1 auoir perdu au mois, qui en l’honneur du premier Augufte auoit efté hono- 
ré du furnom d’iccluy:Seion lesautheurs prealleguez,entrelefquels, P. Diacre, conuicnt 
auec nous de l'annec que cecy fe fit. 

E k ces entrefaittes , Euric Roy des Vvifigoths, ne trouuant aucun empefehement en 
fes entreprinfes,fe mit à pourfuiure fi bien fes victoires qu’il reduifitenfon obeïffanceles 
[villes d’Arles & deMarleillc & generalement toute la Prouence: eftenditles limites de fa 
domination iufques au Rhofiie. Au moyen dequoy il cftablit le fiege de fon régné en la 
ville d’Arles. Puis donna, comme dit Grégoire de Tours liu. 1. chap. 16. aux Auucrgnats 
& à fept citez qu’il auoit conquifes , vn Gouuerneur de fa main nommé Viélorin. 
Combien que ic neme vondrois arrefterà ce qu’il dit, que cela fefitenla i4.anncedu 
Roy Euric, pource qu’il eftime qu’il a régné à la 17. Or pource que les Bourguignons Ce 
voulurent poflible oppofer alors à fes entreprinfes , il leur en bailla fur les doigts, par vne 
baftonnade qu’il leur fit receuoir, félon que recueillons de Iornandes, P. Diacre & Sige- 
bert.Lequel aitauffiqueles François, fe voulans aggrandirdes ruines de l’Empire Ro- 
main, à 1 exemple des Vvifigots fe faifirent de la cité de Treues, en la mefme annee qui 
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fut la 314. deuant que l’Empereur Charlemagne, ramcnaft en fa perfonne,lc nom du mef- 
mc Empire en Occident. Maisie ne fçay comme ccfte cité euftrcftc,iufques alors à venir 
entre leurs mains, veu quelle auoit ja efté tant de fois prife,bruflee & ruinee, tant par eux 
que par autres deuant la venue d’Attila. Etyprit commencement le régné & domina- 
tion des eftrangcrs,& ce 304. ans apres qu’il fut réduit fouz le gouuernemcnt dVnfeul, 
par l'Empereur Augufte, cntrelcfquels,P.Diacreconuient auecnous del’annee de no- 
ftrc Seigneur que cecyfe fit. 

Pirosas Roy des Pcrfcs , cftant entré en different pour raifon des limites de fon 
Royaumeauec les Ncphtalites, appeliez par Procojûus Euthalites, qui font delà nation 
des Huns, mena vnc armee contre eux. Mais il fe laifia fi bien attraper en leurs embufehes, 
qu’il y fut pris : & pour efehapper de leur mains, fut contraint de fe proftemer reuerem- 
ment aux pieds de leur Prince,en faifant ferment de ne leur iamais efmouuoir guerre, & de 
le recognoiftrc pour fon fupericur & maiftre. Comme Nicephore liu. 16. chap. 3 6. recite 
apres Procopius, liu. t. de la guerre Perfique, & Agathius : Selon lefquels ces Euthalites 
eftoient limitrophes de la Perfide, du cofté de la bifc,habitans vne ville nômé Gorga. Lef- 
quels aufli ne viuoicnt pas à la façon des autres Huns, comme Nomadestains obferuoient 
vnc vie politique entre eux, comme les autres nations fouz le gouuemement cTvn Prin- 
ce. Procopius déclaré expreffement,que cecy aduint fouz l’Empereur Zenon. 

L’e s t a t des Eglifcs d’Orient eftoit tel en ce temps, que les Euefques fe mordoient & 
mangeoientles vns les autres, &: aduenoit le plus fouucnt que les pires chaffoicnt les 
meilleurs. Ce que fe vit par exemple cefte annee en l’Eglife d’Antioche, où Pierre furnô- 
méGnaffeus,fé remit par force en la dignité Epifcopale, de laquelle il auoit efté demis 
pour fa mauuaife dodrine,&y prefida encor vn an, apres en auoir deietté fon predeceflèur, 
du confcntement de l’Empereur Bafilifcus. 

Les Prélats d Afrique, tant Catholiques qu’Arriens, affemblez par l’au&orité du 
Roy Genferich à Carthage, tindrentvn Synode pour conférer enfemble des différons 
de leur do&rine. Euagrius. Mais apres qu’il eut efté deietté de l’Empire, Zenon caftant &c 
adnullant tous les ediéts & ordonnances qu’il auoit faites,fignamment celles qui con r 
cemoicnt la religion, ordonna que tous les Euefques Catholiques retournaflent en leurs 
fieges,& que les hérétiques en fortifient. Lors fc vit vnc merueilleufe legereté& incon- 
ftanceés Euefques d’Afie à regaigner la grâce du nouueau Empereur, & à palier la faute 
qu’ils auoiét commife fouz Bafilifcus, s’exeufans l’auoir faitte de bouche & non de cœur. 
Euagrius liu^.chap.ÿ. 

C e s t e mefme annee ou enuironles joints ou notes & accès, dot lesluifs &Hebrieux 
vfent en leur efcriture,aucc leurs lettres, turent inuétees en la ville deTiberiade de Galilee 
par deux Rabins nommez Aaron fils d’Afer, & Iacques fils de Nephtalis : Lefquels aufli 
s’eftans mis en difeord pour les points d’aucuns motsjurent femblablement caufe que les 
Iuifs fe départirent en deux feétes & opinions. L’vne defquelles qui eftoit de Iacques, 
a efté fiiiuic par les Iuifs Orientaux qui habitent la Mefopotamic.L’autre par les Occiden- 
taux. Rabbi Elias liu.z.des accents, & Rabbi Rimhi. 

A v e c le corps de fainét Barnabé Apoftre fut trouuê en la ville de Salamine en Cypre, 
l’Euangile de fàinét Matthieu en Hebrieu eferit des propres mains dudit Euangc- 
lifte. Qui fut caufe de faire faire l’Eglife de Salamine métropolitaine, &dc la diftrairede 
l’Eglife d’Antioche. Georgius Cedrenus. 

Fin de t Empire d Occident. 
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Les guerres qui troublèrent tant l’Orient que l’Occident/urcnt caufe que celle annee 
fepaflà fans Côfiils: durât laquelle Fla.Martianus fils d’Anthemius & delà fille de l’Empe- 
reur Marcianus, fut par Tes Aeres Romulus & Procopius incité à fercbellcr contre l’fcm- 
pereur Zenon, en vfurpantluy-mefmelenom d’F.mpereur: maisilfutpourfuiuy defipres 
par Zenon, & réduit en telle extrémité, que force luy fut auant l’expiration de l’annee , de 
renôcerau droi<ft& à l’vfurpation qu’û au oit fai été de l’Empire, &c puis s’en aller en exil.j 
Euagrius, Zonare. 

O d o a c e r pourfuiuant les reliques de la gendarmerie Romaine qui relloit encor en 
Italie, deffit & occit en bataille deuant la ville de Rauenne, le Comte Brauila, qui luy vou- 
loit encore faite refiftance. Etpuis afin de contenir les Italiens en fa crainte , &rdeles ac- 
commoder à là domination, il leur impolà nouueaux tributs , fouz prétexté de les vouloir 
employer à la defenfe d’Italie contre les ennemis eftrangers : fupprima la dignité Con- 

fulaire& l’au&oritéqucleSenatauoit àRomejreuoquant toute l’adminillration & di- 
fpofition des affaires à fon propre Confcil. Et afin aulfi de retenir les Goths & autres na- 
tions cftrangeres qui faifoient depuis long temps le train de la guerre en Italie, à la foulde 
des Empereurs, en fa deuotion ; il leur fit diftribuer les champs qui leur auoient efté pro- 
mis par Oreftes. Puis pour mieux eftablir & fortifier foh eftat , enuoya fes Ambaffadcurs 
pour impetrer l’amitié & alliance des Bourguignons qui habitoiét en la Gaule , & d’h uric 
&oy des Vvifigoths: parles conditions de laquelle il rcmettoit entre fes mains ce que les 
Romains auoient retenu iufqucs alors en leur puiffancc , depuis les Alpes iufqués au Rol- 
ne, pour le polfeder d’orefnauât comme propre; auec ce qu’jl poffedoit ia en la Gaule. Par 
lequel moyen les Vuifigoths fe trcuucrent lors les plus grands feigneurs delà G aule, qui e- 
ftoit tellement defehiree & diuifee,queles Bourguignons, Alemans, Bretons , &r François 
y auoient auffi leur part. Outre certains Capitaines Romains qui rctenoient encor en leur 
propre nom les villes, places, & prouinces qui leur auoient efté données cy deuant en gou- 
uerncmenr, fans plus recognoifireEmpercur ny Empire: comme Gilles la prouince de 
SoifTons, &Paül la Comté d Angers, où ils fe maintenoient , tant par leur propre puif- 
fance, que parle moyen des intelligences qu’ils auoient les vns auec les autres, iufquesa 
ce qu’ils furent finalement contraints de fe foufmettre aux François, tant pour ne tomber 
és mains des Vvifigoths, qui eftoient Arriens,&traittoiétmal les Catholiques, que pour- 
. ce qu’ils voy oient les François plus humains , qui ne forçoient les conlcienccs de ceux qui, 
fedonnoientàeux, quoy qu’ils fuflènt idolâtres, les laiifoient viure en leurs anciennes 
couftumes & polices. Ce qui fit auffi que les autres Légions Romaines &les peuples qui 
eftoiét eftabliz à la garde des ports, nuages & coftes maritimes des Gaules, corne les /' £- 
boriches,defquels Procope fait mention liu.i.de la guerre Gothique. Quâd les vns & les 
autres virentfà ce qu’eferit le mefme autheur) q toute feüreté leur eftoit clofe & interdite 
pour retourner en leurs maifons, & qu’ils n’efperoient plus feco&s d’aucun Empereur, fe 
meirent fouz la fauuegarde & prote&ion des Françoisrremettant les places qu’ils gardoiét 
entre leurs mains : & fe donnans à leurs appointemens , auec pareilles conditions qu ils e 4 
ftoient fouz les Empereurs, fans rien changer, ny de leurs couftumcs,ny de leurs habits, ny 
de leurs maniérés de faire. Ce que nous auonsrccueilly de Marcell. Cornes, d’vn Chroni- 
con ancien, de plufieurs paffages de Procope, Iornandcs, Grégoire de Tours, & autres. 

S v 1 v a n t l'edit & ordonnance de 1 Empereur Zenpn, Pierre furnommé Gnaffce fut 
contraint de quittcrlefiege de Patriarchat-d Antioche, &reccuoirvnIean z.du nom en 
fon lieu; qui pour n’en eftre trouué capable, n’eftant adhérant à la do&rine Catholique, en 
futdémis vn moisapres: & vn Eftienne 2. du nom fûbftitué au mefme, oùilaeft^Ieyz. 
qui y a prefidé 2. ans.On voit encor auiourd’huy des epiftres d’iceluy fort elegates,qui tef- 
moignent qu’il a efté fort éloquent & de grande literature. Timothee furnommé Hellure 
euft efté auffi chafTé du fiegé d Alexandrie ; mais pource qu’il eftoit en extreme vieilleffe, 
on attendit fa mort,qui luy aduint naturellement cefte annee. Parquoy fes adherans vou- 
lurent introduire Pierre furnommé Moggus en fonlieu: mais pource qu’il faifoitprofef- 
fion de l’hercfie Euty chienne, l’Empereur l’en fit defnicher vn mois apres fon introdudiô;| 
ordonnant que Timothee furnommé Leucusou le Blanc, qui en auoitefté dcchaffé pari 
Bafilifcus,y r’entraft. Au moyen dequoy il y prefida encor fix ans. Euagrius, NiccphoreJ 
Zonare,Onufrius. I 

P e r o s a s violant fon ferment, recommença guerre aux Nephtalites; en laquelle il fut! 
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encor fi mal foigneux de fe donner garde deux, qu’il tomba derechef enleurscmbufches. 
Au moyen dequoy il fut non feulement vaincu, mais aufli taillé en pièces auec tous Tes 
gens. Parquoy fon frere qui fe nomoitValens ou Blafcs , fut faMRoy de Perfe en fon lieu: 
lequel eftant plus addonné à la paix qu’à le guerre,ne fit en tout le tëps de fon régné, qu’on 
dit auoir duré 4. ans , aucun a&e digne de mémoire : comme Agathius récité. Mais Pro- 
copius eflime que Cabadcs fuccedaimmediatement à Pcrofas fon pere : & que fout luy 
les Perfes furent fubiefts des Euthalitcs l’efpace de deux ans , iufques à ce qu’il eut acquis 
force pour fe deliurer de leur fubic&ion. 

S e v e r i n natif d’Afrique, apres auoir prefehé la do&rine de Iefus Chrift par plufieurs 
prouinces delà Germanie , fut finalement efleu Eucfque du païs Noric , nômé depuis Ba- 
uicre : en laquelle charge il conuertit à Iefus Chrift par fa prédication , 8e exemple de fa 
bonne vic,plufieurs peuples & Princes d’Allemagne. Et fut tant aimé de tous en general, 
qu’ils ne i’euflent voulu efeonduire de chofe qu’il leur euft demandée. De forte qu’Odoa- 
cer paflànt auec fon armee par le païs N oric allant en Italie, le voulut bien voir fie prendre 
fa bénédiction. Auentin. 
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La ville dide anciennement Boiodurum, depuis Bathauia^ tenant encore pour les Ro- 
mains au pais Noric fut cefte annee prife, faccagee, fie miferablement deftruide par Huni- 
mund Roy des Sucues 8e Alemans. Auquel temps aufli Fiütheus (félon d’autres Fana 
ou Fafianus) regnoit apres Flaccitheus fon pere, fur les Rugiens, au païs d’Auftriche. Auen- 
tin liure z. 

V n nommé Audoacre ou Odoacre, Capitaine de quelques Saxons (qui faifoient eftat 
d’efeumer la Mer ) eftant venu prendre terre vers le quartier d’Anjou , s’auança tellement, 
qu’il fe fit maiftre de quelques lieux qui font fur la Loire: lefquels Grégoire de Tours ap- 
pelle iflés : d’où il contraignit les Angeuins de faire quelque accord auec luy, 8e de lüy 
bailler oftagespourfeuretéd’iceluy. Lors Childeric Roy des François eftoit à Orléans, 
ayantfeomme il femble) efté appellé au fecours des Romains, qui eftoient demeurez en la 
Gaule par Paul Comte d’Angers , pour faire la guerre auec luy aux Vvifîgoths , qui vou- 
loient po ffiblc pafler la Iîèire : ou faifoient la guerre aux peuples qui font de-çà celle riuie- 
re. Et entendant la venue d’Odoacre à Angers , s’en alla contre luy : tellement qu’il entra 
dedans Angers le iour d’apres qu’Odoacre y fut arriué.Et s’y trouuat le plus fort, fit mou- 
rir le Comte Paul , à caufe (comme ie croy) qu’il auoit fait l’accord precedent auec Odoa- 
cre, contre le gré des Romains: quiauoient pour cefte occafion appellé Childeric, afin 
d’eftre à luy pluftoft qu’au Saxon. Et pource que cela ne fe peut faire fans feu ôefanscou- 
fteaux, outre la mort de Paul fie de ceux qui l'accompagnèrent , la grande Eglifè de la vil- 
lefutbruflee. Mais Odoacre fie fes Savons fefauuerent: parquoy Childeric ioin<ft auec 
les Romains les pourfuiuit fi chaudement, qu’il en fit vne grandetueric: parlemoycndc 
laquelle ilbrufla fie gafta lesifles où ils faifoient leur retraite, fie aggrandit la feigneurie 
des François iufques à Orléans & Angers, qui fe rendirent à luy. Tel eftlefens que nous 
auons peu extraire de ce qu’a eferit Grégoire de Tours liu. z. chap. 18. 8e 19. fort ambi- 
guëment fie obfcuremcnt de ceft Odoacre fi e du Comte Paul. 

A v mefme temps , Sidonius Apollinaris, Aoble fie excellent , non feulement de race fie 
de dignité (car il eftoit vn des principaux Sénateurs des Gaules; 8e auoit cfpoufé la fille du 
feu Empereur Auitus nommee Papianille: outre ce qu’il auoit le tiître de Comte fie de 
Præfeét à R orne j 8e que fes pere fie aycul auoient efté ce qu’on appelloit Præfc&s du Pré- 
toire de Gaule : ) mais aufli en poefie fie en toute literature , enfemblc aufli en fain&eté 8e 
nnocence de vie, fut fait Euefquc d’Auuergne apres Eparchius. Ses contemporains foret 
Auitus Euefque de Vienne , qui a laiflé plufieurs doâcs eferits tefinoins de fon érudition. 

Sainéi 
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Sainâ; Rcrhy Archeuefque de Reims, duquel ledit Sidonius rcd vii excellent tcfmoigna- 
e^c en Tes efcrits, à caufe au fçauoir & de l’eloqüéee qui eftoit en luyj par laquelle il dit qu'il 
precedoit tous ceux de Ton temps , auec faind Loiip Euefque de Troye t lequel le melrii e 
autheur appelle le Pere & Prince des Euefques Gaulois : mais il eftoit iâ lors fort ancien. 
Tellement qu’il y en a qui efcriuent qu’il mourut l’annee enfuiuant 479. 

Simplicivs Pape de Rome, délirant obuier aux troüblcs qui auoifcnt eôuftume de 
furuenir aux efle&ions des nouüeàux Papes, fit vric conftitution qu'il ne s’en pourrait d’o- 
refnauant cflire aucun, fans le confentement &aduis deceluyqüi gouuerneroit Rome 
pour le Roy Odoacer,' du pour autre qui aurait l’Empire. Mais pource quecefteSâdion 
prciudicioit à la liberté de l’Eglife,on veult dire que le Pape Symmachus là reuoqua & an- 
riullacy apres* 

Genserîch premier Roy des Vvandales en Afrique* mourut 39. ans après qu’il eût 
commencé à regner eh icelle, laiifantvn fils nommé Honorich, qui fucceda à fa cpuronne 
& régna 8. ans. Efqucls il ne fit tièri de mémorable que de perfecüter cruellemct partoti- 
tes fortes de fuppliccs les pauures Catholiques , pour les contraindre à receuoir la doctri- 
ne Arrienrtei félon que recite Procopius. Mais Victor au premier liurc de la perfecutiori 
des Vvandales tient que Genfcrich régna feulement ch Afrique 37. ans, 3. mois : & Ho- 
norich 7. ans, io. mois* 
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Gilles GouuerncurdeSoiffbns pour les Romains, mourut; & luy fucceda en tes 
biens & eftats fon fils nommé Siagrius, qui voulut cy apres prétendre droiCt au Royaume 
de France. Sigebert, Chronique des Rois de France. 

Avqve l temps aulïi Childeric Roy des François s’appointa auec Odoacre & les Sa* . 
xons, afin d’eftre aidé par eux à chaflcr les Alains de la Gaüle,qui auoient cy deuant cou- 
ru vne partie d’Italie . Feftimc que c’eftoient de ceux qui y auoiét accompagné le Roy 
Beogor; & qu’il fault lire en Grégoire de Tours liu. 2. chap.19. où il fait mention de ce 
que nous récitons icy^lanorüm pour u llamanorum : car la mefme faùlte fevoic euidem- 
ment en pluficurs autres endroits du mefme liure. IoinCt qu’il ne fe lift point eh aùcùn au- 
tre bon autheur, que les Allemans ayent fait aucun voyage en Italie par tout le ficelé pre- 
cedent. Soinme, que depuis la deffaiCtedecesAlaifis,&lareduCtiôdesvilles d’Orlcans 
& Angers, la feigneurie des François s’eft toufîours veu auoir eu fon eftcndùë en la Gau- 
le iufques à la Loire. Mais quant au dire dcl’Abbé Tritemius, qui eftime qüe les Duchez 
& Comtez furent inftituees & erigees en ce temps par le Roy Childeric en la France, qui 
les donna & diftribua aux Princes de fon fang: Il y a bien plus d’apparence que les Frâçois 
arriuans en la Gaule , retindrent feulement la police generale que les François y auoient 
plantée, auec la nomination des Duchez & Comtez , qui ne fignifioient autre chofc que 
jrouinces generales &fubalterncs,qui auoiét leurs Gouuerneurs fouuerains & inferieurs 
ou Lieiitenans appeliez Ducs & Comtes. Ainfi que le liure des Magiftfâts Romains nous 
falrcognoiftre. Combien que le nom de Comte le trouüc aufli auoir efté tiltré de dignité 
féblable à ,noz Baillifs, luges & Prefidéts des prouinces d’vn territoire, & d’vne feule ville 
ou pais commis par le Prince à l’exercice de ccft office î comme és anciennes loix de tous 
ces peuples Septentrionaux le mot de Grafio ne fignifie autre chofc auant qu’il vint à eftre 
tel qu’il eft aüiourd’huy. De forte que lefdits pais , prouince & territoire d'vnc feule ville, 
qu’ 2 s tenoient en leut gouuernement,eftoiêt appellces Comtez; & eux Comtes' d’icelles. 
Comme pareillement les Comtes eftoient ceux qui auoient fduz eux vne prouince grade, j 
ou plufîeurs telles Comtez : leiquels ny les vns ny les autres ne tehoiét point en domaine 
perpétuel & héréditaire ;ainss’eflifoientqadquesfois par le peuple, U prenoientconfir- 
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mation des Rois. Somme que ces eftats iemblent eftre demeurez en ces termes , ou a peu 
pres(du moins fanschangement fort remarquable) iufques à Charles le Simple & fes pro- 
chains fucceffeurs. Ce que ie ne me fuis peu palier de dire, pour mieux donner à entendre 
quel a efté l’cftat de la Frâce cy apres : encore que ie fçache bien qu’il a efté beaucoup plus 
amplement eferit & expliqué par autres. 

Les Maurufiens ou Maures d’Afrique , s’eftans contenuz paifiblcment fans s’efmou- 
loir tout le temps que Genferich auoit vefcu,s’efleuerent incontinent apres le trefpas d’i- 
;eluy contre les V vandales* leur.donnans beaucoup de fafeheries 6 c empefehemens. Pro- 
copc. 

L e Pape Simplicius ayant receu lettres d’Acacius Patriarche de Conftantinoplc & de 
Timothee d’Alexandrie ; par lefquelles ils accufoient Pierre Moggc , qui auoit efté chafli' 
du fiege d’Antioche par Zenon, d’eftre non feulemét fauteur & profefleur de l’herefîe Eu * 
ty chienne, mais aumdauoir efté participant au meurtre qui auoit efté commis en la per- 
fonne de Protcrius * alfigna temps de repentâce, & de recognoiftre fa faulte audit Mogge: 
& puis l’excommunia & anathematiza pour fa pertinacité. Iordancs,Euagrius. 

fisTiENNEj.du nom fut apres le fccondEftienne Euefque d’Antioche 3. ans. Nice- 
phorc,Onufriu$. 
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Fla. Basilivs Ivniox, ConfuI fans adioinéf. 

Onvfrivs a demonftré que ce Bafilius fut ConfuI en Occident : à caufc dequoy Si- 
goniuss’eftperfuadéqu’il futefleu parlapermifliondu Roy Odoacer,qui rendit de fon 
bon gré à la cité de Rome le droid & liberté de faire fesConfuls, lequel il auoit les an- 
nées precedentes fupprimé. Mais d’autant qu’il fembleauoirditcelà de fon propre iuge- 
mentjfanscnauoir telmoignage d’aucun ancien autheur, & quecefteraifonnefepeult 
accommoder à l’Orient , qui fut (ans ConfuI cefte annee,& plufieurs des fuiuantes, il n’y a 
point de doute qu’il en fault prefumer vne autre. 

Fl. I v l 1 v s Nepos cy deuant Empereur , fut en ce Confulat mis à mort à Salone, 
ville de la Dalmatie , par deux Comtes nommez Onida & Viator: qui fut caufc qu’Odoa- 
cer entreprit de leur faire la guerre. 

T h e o d 1 m 1 R. e Roy des Oftrogoths fit ( comme tefmoigne Marcellinus Cornes au 
mefme Confulat) vn voyage en la Grcce , où Sabinianus Gouuerneur & Lieutenant ge- 
neral pour l’Empereur en la Marche d’Illyrie ( qui eftoit le plus vaillant 6 c fage Capitaine 
qui fuft lors en tout l’Empire O riental) s’oppofa à luy fi prudemment , qu’il l’empefcha de 
faire ce qu’il voulut. Cequiafaitcftimer à Bonfinius & autres, que ce fut en ce voyage 
qu’il vint en la Theffalie, pour aflieger la ville de Theffalonique , apres que fes gens y eurét 
fait l’entree deuant luy, & pris les villes d’Heraclec & de Larifla ( ainfi que nous auons ia 
recité cy deuant: &: qu’il fut deftourné de fon entreprinfe, par l’accord que Clarianus Pa- 
trice & Gouuerneur du païs pour l’Empereur,fit auec luy : fuiuât lequel les villes de Pollia, 
Euripa,Medinna,Pctina,Bereum,Sinin,&Certas,quieftoient en la contrée Orientale 
d’Illyric , luy furent aflignees pour fa demeure & de fes gens j où il fe retira & demeura en 
repos iufques à fa mort. Dequoy toutesfois ie n’oferois rien afleurer, pource que le mefme 
Marcellinus déclaré que ce Theodimire (qu’il nomme Theodoric, parla faulte poffible 
des efcriuains,fils de T riarius) retourna 1. ans apres deuât Conftâtinople. Et eftât mort au 
retour dudit voyage , fon fils Theodoric courut encore l’annce d’apres les deux Macedo- 
nes&laThelTalie. Mais s’il eft quelque chofe de l’accord faiéf par Clarianus auec Theo- 
dimire , (auquel Iornandes eft tefmoin,qui dit qu’il fe fit vn peu deuant le trefpas d’iceluy) 
il fauldra prendre ce Clarianus pour le Sabinianus de Marcellinus. En quelque façon que 
cefoit, Sigcbert femble auoir mal attribué la mortdeTheodimite à l’an 473. fi ce n eft 
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qu’il faille prendre auecîornandes ce Theodoric fils deTriarius,quicftoit bifinGothde 
nation, mais non de là race des Amalcs pour vn autre que Theodemire. 

R a v a t d fils de Biorno Roy de Suefle , Gotthie & de Dannemarc mourut , laiffant 
vn fils nommé SüartMannus, qui fut horriblement cruel enuers fes fûbic&s, tellement 
qu’vnc grande partie des Danois, pour s exempter de fa cruauté, fe retira en pais eflran 
ges. Cependant Ioannes Magnus liu.8 k de l’hiftoire Gottique , tefmoigne qu’il régna en 
uiront8.ans* 

Lovp EuefquedeTroye,appellé par Sidonius Apollinaris fon contemporain, Perc 
& Prince des Euefqués Gaulois , mourut en la y u annee de fon Epifcopat, & luy fucceda 
en fon Euefché vn nommé Hunerius. Sigebcrt* 

L a vertu & vaillance des François cftoit entelleeftimeen ce temps entre les Gau- 
loiSj que tous les dcfîroient auoir pour Princes & feigneurs. Tellement qu’Aprunculus E- 
ucfquede Langres,perfonnagede fain&e vie, tomba pour celte occafion en ioupçon Cn- 
uers lesuBourguignons : dont il fut contraind fe fauuer à Clermont en Auuergne } d’où ilj 
fut fait Euefque apres Sidonius, Grégoire lin, i. 


Du Monde. 4 617 


Papes. 


H 


R. d s François. 


DeRome. 


1132 


De lefus Chriji. 4 il 1 


E.d Orient. 


R. des Vviftgotbs. 1 y 


R. d Italie. 


R. des Vvandales. 


Indsitionk 


R. de Per je, 4 


R. des Lombards. 1 2 


T 


F l a. P l a c r d v », Conful fans adioind* 

O d o a c e r fai&ntla guerre en la Dalmatie , deffit & occît en bataille vn Capitaine 
nommé Odina , qui luy eftoit defobeilfant. Calfiodore. Ou comme les autres veulent 
dire,-pource qu’il auoit fait mourir IuliusNepos, 

E n la mefme annee Theodoric Roy des Goths , dids Scyres , furnommé Strabo,fils 
( comme didMarcellinus Cornes )d’vnTriarius, s’en alla courir auec fes gens iufques à 
quatre mille près de Conftantinople j & puis s’en retourna fans mal- faire. Mais deuant 
qu’il fuft de retour en l’IIlyrie , il fut tellement blelTé dedans fon chariot, qu’il en mou- 
rut: comme tefmoigne Marcellinus Cornes, & Iornahdes.Euagriusliurctroifiefme,cha*| 
pitre vingteinq , faid aufli mefition de ce voyage du Roy, qu’il appelle comme l’autre 
rheodoric, iufques deuât Conftantinoplc : laquelle il euft prife, fans qu’il defcouurit vnè 
confpiration de les gens contre luy ; qui le fit remener Ion camp en fon pais: où il mou- 
rut de la mefme mort que l’autre a rccitee. 

Estant l’Angleterre toute troublée de guerre, Ella Capitaine Saxony arriuaaueç 
vnenouuelle trouppe de Saxons, & occupa la partie Méridionale de ladite ifle, qu’il c- 
rigeaen vn Royaume, que luy & fes lùccelfeurs polfederent l’vn apres l’autre : à fçauoir 
Sifca,Edeluachius,Berutius , &Aldinius , qui fut occis par Iras ou Iuo Roy des Saxons 
Occidentaux. Polydore Virgile, Bcda. 

S e v e r 1 n Eueique de Bauiere mourut. Ellant Anaflafius Euefque de Hicrufalcm 
décédé , vn nomme Martyrius luy fut fubftitué , qui prefida ( félon les autheurs d’Q- 
nufrius) 2, ans : ou comme veult Metaphraftes 8. 
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102 Seconde partie 

Fl a. Se ver r n vs,&:F l a.Trocen d vs, Confuls. 

G l a f F o, 6. Roy des Lombards, fils de Gedeoch, régna 6. ans enlaRugHandic apres 
fonpere. P. Diacre. 

V n Synode dEucfquesArriens affembléen Afrique par raüthoricédu Roy Hunne- 
ric, condamna la doétrine catholique, & approuua l'erreur d’Arrius-, qui fut caufeque 
Hunncric,propofa de fort cruels edi&s contre lesCatholiques,àl’occafion defquels ils fu- 
rent cruellement perfecutez partoute l’Afrique. Marccll. Com.Vidor liu k de laperfecu- 
tionVvandalique. 

Estant Valens ou Blafcs Roy de Perfe décédé eh la 4>annee de fon régné, Cabades 
fon nepueu,qui eftoit fils du feu Roy Perofas,fut receu en fon lieu. Auquel il régna paifi- 
blementl efpace de vnze ans: finon qu’il fut les deux premiers tributaire des Euthalites, 
&puis fe deliura de leur fubiedion. Agathius tefmoigne qu’il fut homme belliqueux, mais 
turbulent tant en paix qu en guerre: & qu’il gaignaplufieurs vidoires furies Romains, & 
autres peuples fes voifîns. 

Theodoric Roy des Oftrqgots fornommé Vvallame,foyuant rexempîe du Roy 
Theodoric décédé cy deuant , fortit auec fa gent de l’Illyrie, & la mena dedans la Mace- 
done : & apres l’auoir courue & rauagec, s’en alla vifiter de meûne façon la I heffalie, où 
il prift & s accagea la ville de Lariffa.Marcell.Comes. 

D’avtripar t 'Timothee j. du nom furnommé le Blanc, Patriarche d’Alexandrie, 
mourut. Au moyen dequoy les Alexandrins aians obtenu permiflîon de l’Empereur, de 
luy donner tel fucceffeur qu’ils auroientchoify, nommèrent pour leur Patriarche apres 
l’autre, vnlean de Talafiota ou Tabennipfes. Lequel accepta leur eledion,nonobftant 
qu’il euft faitpromelfe au parauant à l’Empereur, qu’il ne fe laiffcroit iamais fubftituer à 
Timothee au fiege d’Alexandrie. Dont il fut tellement indigné contre luy, qu’il le con- 
traignit de quitter la place, permettant que Pierre furnommé Moggusfy remit, qui en 
J auoit efté deietté cy deuant pour l’hercfîe Eutychicnne, moyennant qu’il confentift & 
fouferiuift au contenu d’vne lettre (qu’il appelloit Henoticon,c’eft à dire de réconcilia- 
tion & concorde qu'il luy efcriuit. Laquelle portoit abiuration de toutes les herefies con- 
treuenantes aux decrets des Conciles de Nicee & de Chalcedone, & confeflion de la do- 
ctrine rcceuë & approuuee de tous les Orthodoxes. A quoy Moggusayâtfatisfait d’eferit 
& de bouche, encore qu’on eftime que ce ne fut de cœur, Aiacius Euefquc de Conftanti- 
nople pour gratifier à l’Empereur, le reçeut en la cômunion de l’Eglile, & le conferma au 
fiege d’Alexandrie, fans auoir communiqué premièrement ceft affaire aux autres Patriar- 
ches, d’entre lcfquels toutesfois Martyrius de Herufalem s’accommoda auec luy. Qui fut 
caufe que Iean qui eftoit deietté, fe retira à Rome vers le Pape Simplicius,auquel il fit en- 
tendre qu’il n’eftoit chafTé pour autre occafion que pour eftre defenfeur du decret du Cô- 
cilede Chalcedone. Ce quil creut fi facilement, qu’il prit fadefenfe en main, pour la- 
quelle il en efcriuit à 1 Empereur & à Acatius. Et combien qu’il euft receu leurs refponfes 
& defenfes,parlefquellcs ils reiettoient la caufe de la reie&ion de Iean fur fon pariure,& 
alleguoientla confeffion faittepar Moggus,lamort lefaifit encefte opinion, qu’il le fit 
laifler l’accompliffement de fa deliberation à fon fucceffeur. Comme déclarent Euagrius, 


deux cofteZjd’affeétion & d’ambition plus que de bon zele. 

Iean troificfme du nom, fucceffeur d’Eftienne troifiefme en l’Euefché d’Antioche, 
prefida quelque mois: & puis eut pour fucceffeur vn nommé Calendio , qui dura j. ans 
en fon fiege. Onufrius. 
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Anicivs Favstvs Conful. fansadioint. 

L’e m v e r e V *. Zenon defirant fe reconcilier entièrement la nation des Ofirogoths, 
fît venir leur Roy Theodoric à Conftantinople, où il l’inftitua Ton Lieutenant fur toute la 
gendarmerie Impériale, & le defigna Conful, pour l’annee d'apres: lùy donnant outre 
plusleGouuernement delà lifierc de Dace,&dela Mœfie inferieurc 4 Marccllinus Co- 
rnes, Iornandes, BonfiniuSi 

A Conftantin Roy d’Efcoffe occis en trahifoh, fiicceda ch fon Royaume fon nepueu, 
fils defonfrereDongard,quifcnommoit Congal, ‘lequel régna enuiron 19. ou 20. ans, 
tefinoin Hcétor Boëthius lîurc 8. Qui toutesfois femblemalrapportercecy autempsde 
ia première arriuee des Saxons en Angleterre. 

S 1 m p l 1 c 1 v s Euefque de Rome mourutftefrnoih Ônüfrius)le 2. iour de Mars. Et fut 
6.ioursapres,àfçauoir le 9. du mefme mois fubftitué en fon lieu augouuerncmcntdc 
l’Eglife Romaine, vn certain preftre nomméFelix 2.du j.de ce nom, duquel la prefidence 
dura8.ans,n.mois,i7.iours. Combien que Marcellinus Cornes en compte 11. ans. Ce 
pendant les autheurs font d’accord, qu’il eftoit fils légitimé d’vn autre preftre de l’Eglife 
Romaine, qu’Onufrius appelle Cardinal nommé Félix. Qui eft pour monftrcr que le 
mariage neftoit alors encore défendu aux Ecclefiaftiques par les Papes. Au demeurant 
foneftudefutdepourfuiurele fait de fon predecefFeur contre A cacius Euefque de Con- 


ftantinople. Car preftant l’oreille aux fuggeftions deleandcchafle d’Alexandrie, &aux 
aduertifïements que certains moines de Conftantinople & d’Egypte luy faifoient contre) 
Acacius, qu’ils difoient communiquer auec Moggus notoirement heretique,& l’auoit co- 


tre toutes les conftitutions canoniques confermé au fiege d’Alexandrie au prciudice d’vn 
catholique qui y auoitefté légitimement eftably , defpecha deux fiens Nonces Vitale 
Mefenus à l’Empereur Zenon, pour l'admonefter défaire confermerparfon authoritéle 
decret du Concile de Chalcedone^de defnichcr Moggus heretique du fiege d'Alexan- 
drie: enfembleauifi de faire aller Acacius à Rome vers luy pour refpondre aux accufa- 
tions que Iean propofoit contre luy. Mais il ne receut autre refponfc d’eux, finon que 
Iean auoit efté deietté pour fon pariure, & pour fes autres fautes : & que Moggus n’auoit 
point efté admis qu’on ne fe fuft bien diligemment enquis & informé de fa foy. Qui plus 
eft, il femble qu’ils furent tellement offenfez du mandement hautain qu’on leur faifoit, 
qu’il les fit opiniaftrer d’auantage en la caufe de Moggus:&que l’Empereur ne fut plus 
depuis fi ardent à maintenir l’auélorité du Concile ae Chalcedone, nyà reprimer les 
Eutychiens qu’il auoit efté au parauant: au contraire qu’il fe monftraplus rigoureux con- 
tre les aduerfaires de Moggus, comme, à l’endroit deCalandio Patriarche, qui accufoir 
Moggus de beaucoup de crimes, & ne vouloit communier auec luy : & qu’il fit peu de 
cas des mandements & ccnfurcs de Félix. Comme nous cognoiffons du liu.3 . chap. 17.18. 

1 9.8c 20. d’Euagrius.Dont il a femblé à aucuns,que fi on euft vfé de plus grande modeftic 
cnuersvntel Empereur, que l’Eglife n’en euft efté tellement troublée & diuifee quelle 
fut auec tant de fcandales. 

Salvstivs fut apres le trefpas de Martinus, E uefque de Hierufalem l’efpace de huit 
ans,felon Nicephore.Gennadius l’appelle Lucianus,& dit que le corps deS.Eftiennè fut 
trouué par luy. 

L e païs de Bourgohgne fut en ce temps merucilîeufement affligé d’vnc famine nô ac- 
co uftumee, durant laquelle il fe trouua vn bon Sénateur nommé E cdicius,qui nourrit ôc 
fuftanta 4. mille pauures de fes propres facultez. Dont il a efté merueilleufement loué par 
Sidonius Apollinaris en fes Epiftrcs, &C par Gregoirede Tours liu.i.cha. 24. Oùilfemblc 
fîgnifier que ceftËcdicius eftoit ccluy duquel nous auôns parlé cy deuant,qui eftoitfils 
du feu Empereur Auitus. Car il dit qu’il eftoit parent de Sidonius, & fi vaillant qu’il auoit 
autresfois mis en fuitte vne grande multitude de Goths aùcc dix compagnons feule- 
ment. 

P a tiens Euefque de Lyon viuoit au mefme temps, lequel a efté auffi grandement 
loué par les mefmes autheurs,pour auoir vfé de femblable charité) qu’Ecdicius enuers les 
pauures indigens» 
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Throdoricvs RoydesOftrogoths, & Fla. Venantivs, Cônfülsi 
L e o N c i vs Comte desprouinces d’Orient , fe reuoltant contre l’Empereur Zenori, 
Te donna luy-mefme le nom d’Empereur : & fit rebeller auec foy toutes lesprouinccs de 
fon gouuernement, nommeemcnt la Sicile, enlaquelle ilfc maintient) en eftatd’Empe- 
jreur l’efpaccde 4.an$,ayant attiré Ilus & Marfus Gouuerneurs del’Ifauric. Euagrius, Mar- 
cellinus Cornes. 

A ChildericRoy des François décédé en laay. année de Ton règne, fucceda fon fils 
Clouis , des Allemans Luduig,& de Càlfiodore Luduin,qu’ilauoiteude fa femme Bafi 
na. Lequel régna au compte de tous les Hiftoriens 30. ans: combien que Iordanesen 
compte en là Chronique ji.eftant lors en la 15. année de fon aage,s’ileft vray qu’il n’ait 
vefeu q 43. ans.Neantmoins toütesfois il fe môftroit ja fi bien nourry & infttuit en toutes 
les vertus & bonnes parties qui fe peuuent dcfîrer en vn grand Monarque,que iamais Roy 
fi ieune, non pas mefmes le grand Roy Alexandre, ne paruint auec plus grande efperance 
à vne courône que Iuy. Laquelle auffi il ne trôpa. Car tous ceux qui ont eferit des Frâçois 
tefmoignent,qu’ilafùrmontépar fa magnanimité la gloire de tous fes predeceffeurs. De 
façon qu'il dompta ou foubmit à fon obeïffance les plus ficres & belliqueufes nations de 
l’Europe, mefmement celles qui auoient pris& faccagé la cité de Rome, & les premiers 
fait brefehe dedans l’Empire Romain, apres qu’il eut acheué d’exterminer de tout point 
la puiffance que les R omains auoient en la Gaule: dont il femble qu’on luy doit à bô droit 
rapporter la v ray eentree & promotion des François en icelle : Comme nous recueil- 
lons des eferits de Grégoire de Tours, d’Ado , Aimoinus , & des autres hiftoriens mo- 
dernes. 

Félix Pape de Rome, ne fe tenant pour fatisfait des rcfpôrtfes & éxeufes que l’Empe- 
reur Zenon & Acacius luy auoient enuoiees, affembla vn Concile à Rome, auquel fe 
trouuerent quelques moines venus de Grece & d’£gypte,à l’inftance defquels & de Ican 
qui auoit efté dechaffé d’Alexandrie, Pierre furnommé Moggus fut comme heretique 
excommunié, & déclaré (tant pour cefte occafion, que pourauoir efté ordonné par 
heretiques) incapable &c indigne de tenir aucun degré en l’Eglife Catholique. Et la 
mefme fentcnce prononcée contre Acacius, pour auoir approuué & confermè vn hereti- 
que, & communié auec iceluy: enfemble aufli entretenu FEmpereur Zenon en mauuaife 
opinion,nc le diuertifTant de l’afFedf ion qu’il portoità Moggus» Laquelle fentence eftant 
portée à Conftantinople , enflamba le feu plus qu’il rfcftoit. Car Acacius rte fefepàra pas 
tion feulement de la communion de MoggUs, mais aulfi incita les autres qui enfaifoiertt 
difficulté de fuiure fon excmple.Qui plus eft,fit effacer le nom de Félix des prières publi- 
ques qu’on faifoit en fon Eglifc.Ce qu’il fit venir Moggus en telle frenefie, qu’il fe déclara 
ennemy appert du decret du Concile de Chalcedone, donnant toutes les fafeheries dont 
il fe peut aduifer à ceux qui ne fe voulurét entendre auec luy.Dequoy toütesfois ny l’Em- 
pereur Z enon,ny Acacius ne s’efmeurent pas beaucoup.Car ils enuoierent bien gés pour 
inciter les Alexandrins de fe réduire en concorde auec Moggus: Mais non polir reprimer 
l’audace d’iceluy,ny pour le garder de vomir fon poifon contre la dottrine catholique. 
Somme que l’Eglife de Conftantinople fut en cefte forte feparee de la Romaineau grâd, 
fcandale plus toft qu’à l’aduancement de l’Eglife catholique,comme tcfmoigne Liberatus 
chap.18.de fon Breuiarium. Mais nous auons recité le fait de ce fchifme, félon qu’il nous 
a efté propofé par Euagrius liu.3. qui fcmbledeuoir eftrepluftoft enfuiuyque Sigonius, 
qui dit que Félix excommunia par deux fois Acacius & Moggus, & qu’il efluoya apres la 
première fes Nonces Vital & Mefenus à Conftantinople. Car il n’eft pas vraifemblable 
que Félix ait fi promptement & legerement donné iugement, deuant qu’auoir admone- 
fté, comme il appartient,! es parties. Et y a moins d’apparence en ce que Cedrenus eferit, 
I ' que 
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que les enuoiez de Félix demeurèrent à faire leur légation depuis la ix.iufqucs à la i£ k an- 
née de Zenon. « 

S o l i m n i y s Euefque de Chartrés , hommede grand zeleenuers la Religion Chrc- 
ftienne,prefchoit en ce temps auec vne merueilleufe confiance & hardiefle la do&rine 
de Iefus Chrift aux François. Sigcbert, 
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Àvrilivs Stmmachvs, Conful feul. 

E v R. i c Roy des Vvilîgoths cftant entré en la 19. annee de fon régné, preueit(Cc difenè 
Iacques Valcra & Didacus) fon trefpas,9.iours auparauant. A caufe dequoy il déclara fon 
fils nommé Alaric fon heritier de fa couronne, Sole fit receuoir Roy par Ces fubie&s auant 
que mourir. Ce nonobflant Grégoire de Tours liu. a. chap. 25. tefmoigne qu’il fut occis 
miferablement par la iuftice diuine, àcaufedelaperfecution qu’il auoitinuentee contre 
les Eglifes : aufli que le régné de fon fils a duré ij. ans. Et fembleque l’inaduertence des 
efcriuains eft caufe qu’on ne trouue que 11. en Aimoinus, ayâs oublié vn 10. Mais les deux 
Chroniques des Vvifigoths luy en comptent *3. l’vne defquelles rapporte aufli la premiè- 
re annee de fon régné, ainfi que nous faifons, à la u. de l’Empereur Zenon, & à l’Erel 


dxxii. 


A c a c 1 v s Euefque de Conftantinople , perfeuerant toufiours de mefme obflinacité 

I en la defenfe de la caufe de Moggus, mourut. Au moyen dequoy vn Preflre de l’ Eglife de 
Conftantinople luy fut donné pour fucceflcur,qui fe nommoit Flauitas ou Phrabitas , au- 
tres difent Phrauitas: lequel (a ce queditZonare) eftoit frappé de mefme humeur que 
luy. A caufe dequoy Euagrius eferit, qu’il cômuniqua par lettres auec Pierre Moggus ; le- 
quel aufli luy enuoya les fiennés : par lefquellcs il taxa fort aigremët la fentence du Con- 
cile de Chalcedone. Lequel tcfmoignage nous fait enfuyurc la fupputation d’Onufrius, 
qui rapporte la mort d’Acacius à celle année, pluflofl que des autres, qui fuyuat l’Ere de 
Nicephore,Zonare&Cedrenus, ont eftimé qu’il prefida aufiege de Conftantinople 17. 
ans,9. mois : & que Moggus mourut deuant luy. 

.Les Eutychiens, outre ce qu’ils eftoient tous en general nômez Monophyfites, pource 

3 u’ils dogmatizoiét,qu*aprcsl’vnion ineffable, il n’y auoitqu’vnc nature en Iefus Chrift 
u Verbe & de la Chaincômencerent aufli d’eftre diéls Acephalesjà caufe qu’ils n’auoient 
point de chef ou d’autheur,* ou qu’ils n’eftoient fubieds aux Euefques. Car quand les £- 
uefqucs Ht Preftres qu’ils auoient , furent morts , ils ne fe foucierent de celebrer le feruice 
diuin entr’eux , ny d’adminiflrer les Sacremens de l’Eglife,felon la couflume ancienne d’i- 
celle, ne comme us auoient accouflumé auparauant. Mais ils auoient vn pain de Commu- 
nion gardé de long temps, qu’ils diuifoient en petites particules, pour lediflribuërésfe- 
fles de Pafques,aux perfonnes qui venoiét communier. Or pource qu’il ne fut pofliblede 
les réduire a l’edid d vnion de Zenon, & qu'il ne les fit rechercher ne forcer, ils vefquirent 
en liberté, prenans telle puiflànce & permiflïon que bon leur ferabla. Nicephore Califte' 
liu. 18. chap. 46. 
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Ranchaire i. Richer & Regnaüld, qui fuecedereht àleurpcre au Royaume de Cambray, 
portanstiltre de Rois, comme Richard de VvjfTebourg en fon hiftoirc de la Gaule Belgi- 
que tefmoigne. Le tefmoignage duquel i’ay bien voulu inferer en ce lieu,pource qu’il n’eft 
pas hors de verifimilitude, & qu’il ne côtreuient à Grégoire de Tours, qui appelle vn Rau- 
chaire Roy de Cambray* Combien que ie ne me laifle pas aifémenr faire croire, qu'ily ait 
eu vn Ranchaire premier du nom , fils de Clodion, & vn Ranchaire fécond , fans l’auoir 
veu tcfmoigné d’vn plus ancien autheur. 

H o n o a i c h Roy des Vvandales en Afrique mourut fans biffer aucuns enfans. Au 
moyen dequoy Gundamund fils de fon frère Genzon, fucceda à fa couronne par droit 
de proximité, &regna 12. ans: efquels il eut de grandes & perilleufes affaires contre les 
Africains-, dont il vint en fin à chef, fuiuant fon fouhait : mais il fut encor plus cruel & en- 
nemy des Catholiques que n’auoient cfté fes prcdecefTeurs. Procopius. 

Phravitas apres auoir goüuerné l’Eglife de Conftantinople enuiron quatre mois, 
mourut : parquoy on luy bailla pour fuccefleur en fon fiege vn autre Preftre nommé Eu- 
pheminus, auquel il prefida félon Onufrius 10. ans. Combien que Nicephorcn en copte 
que 6 . & 6 . mois : mais tant y a, que luy, ayant meilleure opinion de la Religion que fon 
predeccffeur, ne voulant auoir aucune focietény communication auec Moggus :pource 
que par les lettres par lefquellcs iirenfollicitoit,illevoyoitblafphcmer la dotrine con- 
fermee au Concile de Chalcedone. Dont ils entrèrent en grande difeorde Tvn cotre l’au- 
tre ; laquelle les faifoir préparer leurs Synodes . pour excommunier l‘vn l’autre par iceux, 
quand la mort vint faifir Pierre en fon fiege d’Alexandrie, luy faifant mettre fin â fon cn- 
treprinfe & opiniaftretè : comme recite Euagrius liu. Parquoy vn nommé Athana- 
fius, qui auffi faifoit profeffion de mefme herefie que luy, fut fubftitué eh fon lieu : auquel 
il preuda au compte de Nicephorc 7.ans. Côbien qu’Onufrius en compte io. Euagrius dit 
qu’il s’efforça grandement de réduire en concorde les Alexandrins, qui eftoiët diuifez en- 
tr’eux pour la faétion de fon predeceffeur : mais qu’il ne luy fut pofliblc d’en venir à 
bout. 
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Anicivs Manlivs SeVeRxnvs Boethivs V. C. Conful ^ns ad- 
ioinét. 

Les Oftrogoths habitans encor la Pannonie, deuindrent d vne trop longue paix & 
repos ennuyeZi tellement que chatoüillez de reprendre 1 exercice des armes, entrèrent en 
equippage de guerre dedans le pais de Thrace, & vindrent iufques àla ville de Melentia, 
près de Conftantinople, fouz la conduite dclcurRoyTheodorich: par lequel ils firent 
prier l’Empereur de leur bailler permiffiô d’aller conquefterritalie,&d’en dechafferlesE- 
ruliens, afin d'y faire leur demeure. Ce qu’il leur fallut accorder par contrainte : compie 
Procopius liurci. & Paul Diacre tefmoignent. Combien que Marcellinus Cornes qui 
rapporte cccy à ceftc annee , afferme que ce fut apres auoir deftruit & bruflé les pais ou il 
au oit paffé. 

Felthevs, ou Fclitheus, félon d’autres Fena , Roy des Rugiens , qui habitoientlors 
au pais Noric, qu’on maintenant Auftriche, auoit ( tefmoin Auentin liu. 2. ) vn fils nom- 
mé Frédéric, qui mit à mort malheureufement vn fien oncle,qui fê nômoit Frédéric com- 
me luy. Aloccafion duquel parricide Odoacer Roy d’Italie entreprit de fairela guerre 
mdit Feltheus : mais d’autres eftiment que ce fut pour la defenfe des reliques des Eruliés, 
! efquels il vouloit dechaffer du pais d’où Odoacer eftoit party auant la conquefte d’Italie. 
T ant y a que Caffiodore, & vn Chronicon ancien, tefmoignent qu’Odoacer combatif en 
champ de bataille ledit Feltheus ccfte annee, le quinziefme iour de Nouembre : & que le 
malheur y fut fi grand pour les Rugiens^ qu’ils furent quafi tous taillez en pièces; demeu- 
rant 
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rant leur Roy Feltheus prifonnier,qui fut emmené en Italie. Aucntin adioulte que fon fils 
Frédéric regaigna fon pais par force, apres le départ d’Odoacer: lequel auoit vn frerej 
nommé Arnulfe ou Onulfe , qu’il enuoya contre icelUy; lequel il dechana , 8c contraignit 
le retirer auecle relie de fes R ugiens, 8c ioindre àTheodoric Roy des Oftrogoths. 

Alberic oiiAulberon 1. fils du Roy Clodion,quircgnoitaupaïsd’Ardcnne 8c de 
la Gaule Belgiquepres du Rhin, mourut, laiflànt deux fils, raifnédefquelsnômé Vvau- 
bert luCceda aux cftats&feign curies de fbnpere: lailïànt aüfli deux fils . ominezAuf- 
bert 8c Vvaubert,qui furet chaflez de leur pais par le Roy Clouis. Mais leur pofteritéy fut 
reftituce apres fon trefpas: de laquelle onitientcftreifiùslesanceftrcs de Charlemagne; 
comme nous déclarerons cy apres: tefmoin Richard de Vÿalfebourg. Ge que toutesfois 
iereçoy à mefme condition que nous auonscy deffus recité de Ranchaire. 

V l a F f o Roy des Lombards, mourut en la fixiefme annee de fon régné, & luy fucce- 
da fon fils nommé Dadô Adelingus,qui régna dix ans en la Rugilandie fur les Lombards* 
De laquelle il fut le premier qui lesfitfortir, & les mena habiter au pais de Felden en la 
Germanie: félon le tefmoignage de Paul Diacre. Procopius toutesfois liure z. appelle 
Bachen le Roy des Lombards, qui viuoit en ce temps. 

Evphemivs Patriarche de Coilftantinople s’eftant fequcftré de la communion de 
Pierre Moggus, 8c ayant apres fon trefpas condamné la mémoire d’iceluy, fit remettre le 
nom du Pape Félix és commentaires ou tables de l’Eglife de Conftantinople , qu’on ap- 
pelloit Diptyches : 8c luy enuoya femblablemeht lettres fynodalcs pour le receuoir èn la 
communion de l’Eglife* Ce que toutesfois ne luy fut accordé, pource qu’il le monftrà 
trop reftif à condamner la mémoire de fes deux pfedccelTeürs , 8c à faire effacer leurs 
noms des Diptyches, nonobftant qu’on le recogneuft bien luy-melme pour Orthodoxe* 
Quifutcaufe défaire retenirencorlesEglifesd’Oricht & d’Occident en diuifion 8c ert 
fchilme: pource que l’Occidentale ne vouloit receuoir l’autre en communion, quelle 
n’euft côaamné la mémoire dAcacius 8c de fon fuccefTeur, & ofter leurs noms des Diph- 
tyches. Nicephore, Marianus Scotus. 

A v mefme temps Calandio Patriarche d’Antioche, défendant conftamment la pure- 
té de la doétrinc Catholique, fut pour celle occafion dechalfé de fon fiege ( ainfi que tef- 
moignét Zonare & Ccdrenus) par l’Empereur Zenon : combien qu’Euagrius déclaré que 
ce fut pour eftre foupçonné de porter faueur à Ilus &c Leontius. Tellement qu’il l’efiuoya 
en exil en vn lieu appclléOafis. Et puis fit remettre Pierre furnommé Gnaffee en iceluy, 
qui en auoit ia efté dechalfé deux fois auparauant : pource qu’il s’eftoit cy deuant rcconci- 
fié auec Acacius, & auoit communié aucc Pierre Mogeus ,& foubfcrit à la lettre diète He- 
noticon de Zenon. Car il fault ainfi prendre ce qu’en elcrit Euagrius liu.j. chap.16. ou efti-: 
mer que Calandio mourut deuant tous ceux-là; & que toute la fupputation des temps 
que les deux Nicephores , Z onare, Ccdrenus & Onufrius , nous ont propofee de ces Pa* 
triarches-là, elle faulfe. Mais tant y a qu’ils conuiennent que ce Pierre prefida encor pouf 
celte derniere fois au fiege d’Antioche 3. ans: durant lelquels Ccdrenus dit qu’il troubla 
Ion Eglifemerueilleufement, tant par fa mauuaife doétrine, qu'en dechalfant les bons E- 
uefqucs qui s’oppoferent à luy, & en fubftituant d’autres indignes de leurs fieges. Car il dit 
que ce fut luy qui fit Xenaias Euefque de Hierapoli , deuant qü’il fuit baptilé. 
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F 1 o 1 v s, Confuls. 

L’ armee de l’Empereur Zenon arriuee en Orient, deffit en bataille rangée les rebelles 
de Cilicic 8c d’Ifaurie. De façon que Lcombus, Ilus 8c Marlus furent pris , 8c puis exécu- 
tez à mort. Marcellinus Cornes* 
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S i a g R i v s Compte de Solfions fils de Gilles le Romain, querellant (lèlon l’opinion 
d’aucuns)lc Royaume des François par la pretenfion du droit que Ton pere y auoit eu, & 
incité auffi par la ieuncffe du Roy Clouis, dreffa vne grande armée contre luy.-fi d’auantu- 
reClouisne fut Iuy-mefmé le premier qui l’alla cercher auecfa puiffance,pour acheuer 
d’exterminer auec luylc nom& le refte de l’ombre de l'Empire Romain dehors de la 
Gaule. Mais tant y a que pour quelque caufe que ce foit, leurs armees fe combattirent au 
près de SoifTons, eftant Clouis en la 5. annee de fon régné, accompagné de ion coufin Ra- 
nachaire,qui portoit auffi tiltre de Roy comme luy.Où le malheur fe vint fi bien ranger de 
la part du Romain, qu’il fetrouuadefconfit& vaincu. Et par ce que la cité de SoifTons 
ne luy femblaplus feure retraitte ny refTourcecn fon defaftre, il fe fauua vers le Roy des 
Vvifigoths, lequel toutesfois à la répétition de Clouis n ofa refufer de le rendre. Au moié 
dequoy il fut mis à mort, & toute fa Comté de SoifTons auec les dépendances d’icelle; 
bref foutes les villes qu’il tenoit encor de l’ancic eftoc de l’Empire Romain, furent reduit- 
tesfouzlaloydes François;Encefte fotte fut efteint &aboly ce peu qui eftoit refté du 
nom ou de l’ombre de l’ancienne puifTance des Romains, yj7.ou ^8.ans apres quelle eut 
efté entièrement reduitte Touz l’Empire Romain par Iules Cefar. Grégoire de T ours. Ai 
moinus,Ado,Iordanes. 
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L’emperevr Zenon apres eftre venu au delTus de fes ennemis, deuint fi troublé* 
d’entendement, qu’il fit iniuftement mettre à mort plufieurs grands & fages perfonnages: 
comme vn Comte Marcianus qui auoit quelque fçauoir de prédire les chofes futures.Par 
lequel il luy auoit fignifié qu’vn de Tes Huilfiersdcuoit occuper fon Empire, & fa femme 
âpres luy, auec vn de fes Lieutenants nommé Arcadius, & vn Zozimus Pocte & Rhetori- 
cen de grande reputation.Cedrenus. 

Theodoric Roy des OftrogothSjf eftant incontinent apres la permiffion de l’Em- 
pereur mis auec fes gens en equippage& ordre pour aller conquefter l’Italie, fut au fortirj 
de la Mœfic entrant en la Pannonie aduertv du deftourbier que Trafilla Roy des Gcpides 
fepreparoit à luy donner. A caufe dequoy il s’adreflà premièrement à luy, & le chargeafi 
furieufement qu’il le defeonfit & occit auec fes gens.Puis alla encor trouuer Buza Roy ou 
Duc des Bulgariens, informé qu’il eftoit du mefme complot.De façon qu’il remporta vne 
femblable vi&oire de luy. Au moyen dequoy il ne fe trouua plus perfonne qui luy ofaft 
plus dreffer aucun empefehement en fon voyage, tant qu’il arriua finalement auec fon 
peuple (tefmoin Caffiodore au Confulat de Probinus & d’Eufebius) en Italie: où de pre- 
mière rencontre il mitenroutte l’armee de Odoacer deuant la ville d'Aquilee. Et puis 
acheuadcla defeonfire deuant la ville de Veronne, apres quelle fe fut ralliée. Tellement 
que force fut à Odoacer de fe retirer à fauueté dedans la cité de Rauenne:où il fut encore 
incontinent enclos parles Oftrogoths, qui y mirent leur fiegedeuât le dixiefmeiour de 
Iuillet.Caffiodore,Chroniconancien,Iornandes,P.Diacre,BonfiniusDeca.i.liu.7.loan- 
nes Magnus Iiu.ç.de l’hift.Gotthique. 

Alcimvs AuitusEuefquedeVienne en Dauphiné, StSabinianus auffi Euefque de! 
4 arfeille,floriffi>ienttous deux en ce ficelé, non feulement en réputation de fain&eté de 
nœurs, mais auffi en fçauoir &en cognoilfànce de toutes lettres tant diuines qu’humai-l 
îes, fingulicremcnt en l'intelligence des hiftoires. 

Victor natif d’Vtique en Afrique efcriuit en ce temps le difeours de la perfecution 
des Chreftiens faite par les V vandales. 
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Odoacer ne fetcnant vaincu pour les defaftrcs precedents, remit cricbre fus vne 
■ puiflante armee , qui fut pour la 3. fois defeonfîte, & luy contraint de fe renfermer de rc- 
" chef dedans Rauenne.Caffiodore. • - 

Gondicarivsou Gondeuchus Roy des Bourguignons, auoit laiffé (comme a 6 fie 
dit cy deuant) Ion Royaume à fes quatre fils : deux dclqucis,à fçauoir Chilpcriç & Gode- 
mare,confpircrent quelque temps apres de dcfpouillcr leurs deux autres frères de leur 
partage. De forte que Gundebault fut fouz eefte querelle vaincu par eux en bataille, &! 
tenupourmort. Maisbientoft apres comme on nefe doubtaft de rien moins que de luy, 
il trouua moyen de fe remettre fur pied,& de regagner hon feulement le ficiunais aujffi du 
s adioindre le leur, quand il les eut attrapez & misa mort dedans la ville de Vienne: fâu- 
uant feulement la vie aux deux filles de Chilpcric, dcfquellcs il confina lvne envn Md- 
' nafterej&retintl’autrenommeeClotildeàfa court, qui deuint auec l’aagcfi exccllcm- 
mentbelle& de gentile façon, que Clouiï Roy de France e fiant informé de fes perfe- 
ctions, enuoy a fes Ambafladeurs en ce temps au Roy Gundebault pour la demander à 
femme. Lequel combien qu’il preueit bien ce qui luy en pourroit aduenir, ne l ofa ref ufer 
depeur deprouocquerauantlc temps les armes des François contre luy. Parquoy elle 
luy fut enuoyee. Et pource quelle eftoit Chrcftiennc, ellevfade tous les moyens dont 
elle fe peut aduifer,eftant auec luy, pour leconuertir & réduire à la religion Chreftienne. 
Mais elle n’en peut venir à bout de long temps apres, qu’auec les occafionsquc le temps 
enfuiuant amena. Ado, Paul Æmile. Mais nous tenons des Annale? de Iordanes , que 
Ciouis efpeufà Clotilde cefte annee. 

A r. t v s fils du Roy Vterpandragon commença celle annee à régner en la grande Bre- 
tagne,felon aucuns. 

Apres letrefpasde PetrusGnaffeusvn nommé Palladius fut ordônéJEuefque 4 An- 
tioche: lequel gouuerna fon Eglife 10. ans. Nicephore,Cedrenus. 

V n nommé Xenias natif de Perfe prefehoit & maintenoit conftamment en ce temps, 
qu’on ne deuoit aucunement receuoir ny admettre l’vfage des images de nofire Seigneur 
" ny des Sain&s dedans les temples des Chreftiens. Georg. Cedrenus. 

Génadius home doâc a iufques icy totinué fon liure qu’il a eferit des perfofcnes illuftres. 


Du Monde. 4 6x7 

Papes. 

9 

R. des François. 

8 

De Rome; 1141 1 

E. £ Orient. 

I 

R. des Vvifijroths. 

7 

De Iefus Chrijl. 491 

R. £ Italie. 

16 

R. des Vvandales. 

6 

IndiEhon. 14 

R^de Perfe. 

i 0 

R. des Lombards. 

X 

• 


9 

% 

R. des Efcojfots. 

10 


Éla. Ôlybrivs Ivnio'r Confulfansadioint. 

Sovz lequel l’Empereur Zenon d’Orient mourut à Conftantittoplc I c 6 i iourdA- 
uril; auquel fut incontinent fubftitùêà la faueur & iriftance de l’Impératrice Ariadné, 
femme du defunéf , qui auoit enuiede l’efpoufcr, Anaftafius, qui n’eftoit au parauanf 
qu’Huffier de la chambre Impériale, horfcme faélicux & turbulant au pofiiblc, mais enco- 
re plusennemydelavraye religion &des Catholiques, fcîon que laplufpartdcsHifto- 
riens ont eferit. Dequoy comme Euphemius Patriarche de Conftantinople eut quelque ’ 
foupçon,illuyfitauantquele couronner iurer & promettre par eferit figné de la mbin, 
qu’il n’innoueroit rien contre le decret du Concile de Chalcedone, ains quille main- 
tiendroit en fon entier.Mais les autres ont eu meilleure opinion de luy. Car Euagrius li.7. 
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chap. 30. déclaré qu’il fut homme fort prudent & politique, qui s’eftudia de tenir tous les 
fubiets de fon Empire tant laiz qu'Ecclefiaftiquesen paix & Concorde, fans vouloir per- 
mettre qu’il fuft rien innouéau gouuernement de l’fcglife plus qu’à celuy delà Républi- 
que. Mais qu’il emploia tous fes efprits à rendre les Eglifes fans trouble & tumulte, fie à 
chalTer toutes les occafions de difcordc & de contentions tant des chofes Ecclefiafti- 
jques que ciuiles. Mais pourcc qu’il lailfa viure vn chacun de fes fùbieéts en liberté de leurs 
confidences, &: qu’il ne voulut vicr de force plus enuers les heretiques que les Catholi- 
ques , finon fur ceux qui excitoient tumultes, feditions & fcandales pour la religion de 
quelque fadion qu’ils fuflent, cela la fait mettre au nombre des mauuais Empereurs par 
la plulpart des autres Hiftoriographes. Combien que Zonare & Cedrenus enle deferiuât 
pour vn Prince ennemy delà vraye &pure religion, qui tenoit i’herefie desSynchiti- 
ques , c’eft à dire des confondans les deux natures de IefusChrift en vnej confeflent 
neâtmoins qu’il fut fort aflîdü au feruice diuin, qu’il fe trouuoit au téple dés deuat le iour, 
fie n’en fortoit que l’aflemblec Chreftienne ne fuft enuoice, demeurant auec icelle en priè- 
res . Qu'il ieufnoit fouuent,faifoit de grandes liberalitez &aumo fines aux pauures & indi- 
gens: qu’il chafla tous les flatteurs & délateurs non feulement de là cour, mais auflï de là 
cité. Qu’il fit auflï que fouz luy les offices & dignitez ne furent vénales. Et qu’il fe gouuer- 
na en toutes autres chofes fort honneftement & magnifiquement au gouuernement delà 
République. Parquoy Dieu permit que l’Empire fut gouuemé par luy l’efpacede 17. ans, 
3. mois, trois iours : comme nous recueillons de Marcellinus Cornes, d’Euagrius, Théo- 
dore Lc<ftcur,des deux Nicephores, Zonare, Cedrenus, Michaël Glyca. Quant à ce qu’il fe 
trouue efcrit en Euagrius qu’il commença de regner en la loy.annee de l'Empire de Dio- 
cletian, 531 & 7. mois del'Hmpire du grand Auguftc,8ji..&: 7.mois du règne du grand A- 
iexandre,io jz.Ôf 7.mois de la fondation de Rome,& 168. & 7. mois de laprife de Troye: 
On voit bien qu’aucuns de ces nombres là ont efté corrompus par la faute des efcriuains. 
Caries deux premiers font vrais: pour le troifiefme il faut lire h uiét cens foixante deux, à 
compter depuis le trefpas d'Alexandre^u 872.dcpuis le régné de SeleuCus:pourle 4.114a. 
8 1 pour le dernier 1674. 

Gvndamvnd Roy des Vvandalcs, entendant en quelle dilpofîtion eftoientles a f- 
fairesd’Italie, enuoia gens de fa part pour contrader aliance & confédération auec le 
R oy Theodoric.En vertu de laquelle il laifla la Sicile en paix,que fes gens auoient aeeou- 
ftumé de molefter de courfes continuelles. Lors le R oyTheoaoric tenoit toufiours aflîe- 
gé dedans Rauenne le Roy Odoacer : lequel voulut donner Vne fois vnc forte efearmou- 
che au camp des Oftrogoths, où il en demt vn grand nombre, mais il fût en fin contraint 
defe retirer dedans la ville, donnant loifir au Roy Theodoric d’aller réduire à fon obcïf- 
fancc les autres villes d’Italie, qui luy eftoient encore contraires, auec vne partie de fon ar- 
mée. CaflïodorejIordane'jIornandeSjP.Diacre. 

Les Lombars eftoient en ce temps tributaires des Eruliens.Proeopius, 

P a t r 1 c 1 v s fécond Euefque d’Hibernie mourut enl’aage de 1 n.ans, félon Sigebert 
& Vincent de Beauuais : lefquels auec d’autres luy attribuent l’inuention du purgatoire 
d’Hibernie. Mais Iean Balæus Angloisle rapporte à vn autre Patricius, qui vint long 
temps apres. 

Helus fuccefleur de Saluftius fut 54. Euefque de Herufàlem l’efpaccde vingt 
trois ans. 


Du Monde. 4618 


De Rome. **43 


De Ieftu Chrifi. 492 


IndiElton. ’ iy 


Papes. 1 

E. (T Orient. 2 


R. £ Italie. 17 


R.dePerfe. 11 


R. des François. 9 
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R. des Lombards * 


R. des Efçoffois. 


Fla. Anast a st vs Ave. & Fla. Rvffinvs, Confuls. 

L o N G 1 N V s frere de l’Empereur Zenon, mal content de ce que l’Empereur Anafta- 
fiusluy au oit efté préféré, s’eflcua contre luy, fit luy commença la guerre au païs 
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d’Ifàuric,quidura6.ans. En laquelle il eut de fon party vn Capitaine natif dudit pais nô- 
mé Athenodorus. Qui pourrait bien auoir eflé la caufe pourquoy Anaflàfiùs pour s ac- 
quérir la faueur du peuple fit ofler en ce temps & abolir le tribut nommé Chryfàrgire, 
qu’on auoit accouflume de payer aux Empereurs de 4. anS en 4. ans, tant pour chàlque 
telle de belles que d’hommes, de quelques eflatSj aages, condition , fexe ou qualité qu'ils 
fufTent.Marcell.Com.Euagrius,Cedrenus. 

O d o a ce x fut encore toute celle année âlfiegé dedans Rauenrie parles Ollrogoths. 

Gondebavlt Roy de Bourgongne efperant faire Ton proffit des troubles qui e- 
floient en Italie, paflà les Alpes auec vne grande armée : & apres auoir pillé & rauagé tou- 
te la Ligurie, & redeu les villes de Piedmontpar Cotnpofition en fon obcifïànce, fe retira 
en Ion païs chargé de delpouilles 6c d’vn merueilleux butin, enfemble aulfi d’vn grand 
nombre deprifonniers. P. Diacre.liu.16. Calfiodore a fait aulfi mention de ce voiage en 
fes Epiflrcs,oùil en parle félon le vent d’Italie. 

Les Anglois fellants mis aux champs à grande armee contre les Bretdns, les vindrenf 
choquer auprès d’vn mont nommé Blachemorac ouBadouis. Mais le malheur y tomba 
fi bien fur les Anglois, qu’ils y perditent leurs Rois Ofca &rOtha,auecvn noinbre infiny 
de leufgendarmerie.Ce qüe les hilloires difent ellre aduenu en la 44»annee depüls la pre- 
* miere arriuee des Anglois en la grande Bretagne'. Gildas adioulle, qu’il nafquit en la mef- 

me annce:Beda & Polydore,que les Anglois firent fucceder Himeric,qui fut pete du Roy 
Ethelbcrt, aufdits Ofca & Otna en leur Royaume. 

Vn Synode aflèmblé a Conflantinople par l’Eucfquc Euphemius conferma les dé- 
crets du Concile de Chalccdone.Cedrenus. 

A Felixa.EuefqucdeRomc décédé le 2.8. iour de Feurier/ucceda Gelalîus premier dé 
ce nom, natif d’Afrique,& fils d’vn Euefque qui fe nommoit Valerius. L’eledion duquel 
fut faite (tefînoin Onufrius) le 3. iour de Mars. Depuis lequel il tient qu’il gouuçrnal’E- 
glife Romaine iufqu’à fon trclpas l’efjpace de 4-ans , 8 . mois, 19. iours. Scs eferits, par les- 
quels il réfute tres-viuement l’herefie Eutychienne,tefmoignent qu’il a eflé homme de 
grand fçauoir & bien zélé à la defenfe delà pure & vraye doélrine du fils de Dieu: Les 
autres aulfi difent, qu’il fignifia fon cleétion par lettres à l’ Empereur Anaflafe,&: l’admo- 
nefta de faire maintenir la do&rine qui auoit eflé confermee au Concile de Chalcedone: 
enfemble aulfi de faire elfacer des Diptyches les noms d’Adadus & de Frauitas, qui efloit 
le fêul point qui tenoit en fchifme 1 * Eglîfe Romaine (qui n’en vouloit rien rabatre) d’auec 
la Grecque: nonobflant que le Patriarche Euphemius fifl tous fes efforts iufques au. dan- 
ger de fa poffonne , de maintenir la vraye religion . A caufe dequoy l’Empereur rte fit pas 
grand cas des rcmonflranccs de Gelafc, pour ce qu’il fefloitpropofé (comme tefmoigno 
Euagrius liu. 3. chap.30.) de tenir les Eglifes de fon Empire toutes en repos & en tranquil- 
lité, félon l’eflat auquel elles fetrouuerent à fon aduenement: fans permettre qu’il y fufl 
rien innouény changé par trouble ne par tumulte.- Caria où la doctrine du Çoncue de 
Chalcedone efloit prefchce,ilnc voulut pas qu’on l’en oftaft: & là où elle ne lefloit, qu’on 
l’y prefehaft de force & defedition. Ny que les Euefques des diuetfes fadions fexçom- 
muniaflènt & anathcmatifafTent les vns les autres, ou inuediuaffent l’vn contre l’autre ; no 
qu’on prefchafl aulfi feditieufement és afTemblees publiques pour ou contre le Coneilç 
de Chalcedone, de peut d’efmouuoir fedition : ains que chacun marchafl du pied qu’il a- 
auoitaccouflumé lans tumulte & fans bruit.Pour ce que quand il vint à l’Empire , il trou- 
uavnemerueilleufeconfufion enl’Eglife,àcaufe des querelles, dilTentions &: partialités 
qui y cftoient. Car les vns retenoient fi fermement le decret de Chalcedone, fans y vou- 
loir admettre aucun changement enla lettre ny au fens, qu’ils n’euffent pas voulu conùçr- 
fer ny communier en aucune maniéré auec ceux qui l’oppugnoicnt ou repudioicnt.CeuX 
cy aulfi fe comportoient de mefme façon enuers leurs contraires. Autres tenoient chemin 
moiéjaimâs la côcorde fe tenoient à la lettre Hcnotiquc de Zen on, qui efloit cômc vn In* 
terimdenoflretemps.Etn’efloientlorslcs Eglifes d’Occidcnt & d’Afrique plus tranquil- 
les que les Orientales, Car i’hercfic Arricnnc y mettoit vne mefme begearrerie. 
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Ev$ebivs Chronio pour la z. fois Conlùl, auec Decivs Albinvs» 

S -o v z lefquels les Scythes entrèrent à grande puiflànce dedans le pays de Thrace,& y 
defcQnfirent vne armee de Romains enuoiee contre eux fouz lacôduitte de Iuliahus Go- 
jronai delà Gendarmerie Impériale» i 

A v raefme temps auffi lefmeut vne grande fedition'& mutinerie en la cité de Con- 1 
ftantinople contre l’EmpCreur 5 qui fut à grande difficulté appaifee.Marcell. Cornes. 

Commencement au régné des 

Ofbrogots en Ita'ie. 

B D o a c i r fe maintenoit toufiours fi brauemeht dedans la cité de Rauen- 
ne, que Theodoric ne pouuoit venir à chef deluy. Acaufe dequoy ilfad- 
uilaque la force luy feruiroit moins que la rufe. Parquoy il fit vne paix 
fourree auec luy, qui fut traittee le 16. iour de Feuricr, fuyuant les conuen- 
tions de laquelle ils deuoient (ce dit Procopius) iouïr tous deux egalement 
delà principauté de Rauenne, ou bien (félonies autres) fut à Theodoric feulement per- 
mis d’entrer dedans Rauenne le 13. iour de Mars enfuiuant pour l’y refraifehir feulement. 
Mais il faccompagna de fi grand nombre de gens, qu’il s’y trouua le plus fort. Au moyen 
dequoy il y fit malTacrer cotre toute fidelité ôdoyautélc Roy Odoacer auec tous fes prin- 
cipaux Capitaines. Et puis donna vn autre Roy aux Hcruliens, fouz lequel il les enuoya 
faire leur demeure en vn certain pais hors de 1 ’Italie. De laquelle ce pendant il fe rendit 
polfefleur,& s’en fit nommer & couronner Roy. De façon que les Hiftoriens comptent 
que fon régné y dura depuis le trcfpas de fon aduerfairc iufques au fien,rcfpace de trente 
trois ans, cinq mois, vingt hui&iours. Selon la fupputation qu’on en peut faire Chroni- 
con ancien,Caffiodore, Iornandes, P. Diacre. 

C o m bien que Procopius fait compte que Theodoric a régné 37. ans en Italie. Mais 
il eft certain qu’il prëd leur commencement dés l’cntree d’iceluy en Italie.Ce pendant luy 
& tou s les autres Hiftoriens de ce temps rendent vn fi excellent telmoignage deluy, qu’ils 
l’ont oie comparer aux plus vertueux & grands Princes qui ayenteftéentousles fîecles 
precedents.-pource qu’il eftoit accomply en toutes les vertus & conditions tant militairçs 
que ciuilcs & politiques, autant qu’on fçauroit defîrer en vn Monarque. Au moyen de- 
quôy l’Italie fut continuellement fouz luy fans aucun tumulte ny fedition. Car il l’entre- 
tint en l’eftat auquel elle eftoit fouz les Empereurs d’Occident, fitns violer les priuileges 
d’icelle, laiflànt au Sénat de Rome fon authorité telle qu’il fauoit eu au parauant. Etfe 
rendant autant iufte, équitable & débonnaire enuersles Italiens qu’à l’endroit des liens 
propres, dont il eftoit autant aggreable aux vns qu’aux autres. Mais d’autant qu’il fe fit ai- 
mer des liens, d’autant aulfi fe ht honorer &redoubter de tous les Rois, peuples &nations 
d alentour de luy .Tellement que nul n’ofa oneques de fon viuant entreprendre fur fon e- 
ftat ne fur ritalic. Ains ne s’eft veu aucun de qui l’alliance & confédération ait efté plus 
curièufemcnt recherchée que la fienne. 

Lors ClouisRoy desFrâçois eftât en la lo.annee de fon regne,fit guerre aux Toringics 
de telle façon qu’il les vainquit & côtraignit de prendre la lov de luy . Comme tefmoignc 
Grégoire ue T ours, fans faire mention delà caui’e qui l’incita d’entreprendre ceftc guerre, 
ne Vil la fit aux peuples de Liege, & de Brabant, qu’il appelle ailleurs Toringiens,ou aux 
Turingiens de delà le Rhin, defquels fa mere eftoit fortic,ny mefme s’il leur l’alla faire iuf- 
ques fur leur terre, où fi eux f eftoient ingerez de venir courir fur les fiennes. 

Canades 
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C a N a D e s ou Cabades Roy des Perfes,ayantfai< 5 l vn ediét ,par lequel il vouloir que 
toutes femmes fulfent communes en fon Roy aume, irrita tellement fes fubieds à l’encon- 
tre de Jusqu'ils le depoferent j & puis l’enferrerent en vne prifon , qu’on difoit de la mort, 
pour y eftre perpétuellement, donnantfon Royaume à vn fien frere nommé Zambazes 
par Agâthius,&par Procopius&NicephoreCalixte liu. 16. chap. 36. defonhiftoire Ec- 
clefîaftiqUe Blanus ou Blafes, lequel régna 4 . ans ; combien que Procopius n’en compte 
que deux. 

Sovz le ï’apfe Gelafefut célébré le Cohciledi&Epaonenfe, qui mcfemble auoire 
fté au Royaume de Bourgongne, pource que le liure des Conciles tient que ce fut aufli 
fouz vn Roy Sigilmund. Quant aux decrets qui furent faiéls en ce Synode, vne partie fc 
trouue eftre ceux qui font attribuez à Gelafe. Mais l’autre n’eftquafi que des répétitions 
des Canons des autres Conciles. 
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TvrciVS Sfecvttbvs Asterivs, & Fla. Presidivs, Confuls. 

Vne armeede Bulgariehs coüfut & pilla eh ce temps tout le pais de Thrace. Paul 
Diacre. 

Anastasïvs ne vouloit point de bien à Euphemius Patriarche de Conftantinoplc, 
tant pource qu’il auoit extorqué de luy vne proinefte de ne rien innquer cotre la fentence 
du Concile ac ChaIcedone,que de ce qu’il ne le peuuoit induire ( côme dit Cedrenus) à 
la luy rendre, ny à s’entédre auec luy, fans s’affe&ionner trop euidemment contre les im- 
probateurs dudit Concile. CarEuagrius fait auffi mention de ceftecaufe. Il commença 
(teftnoin Mareellinus Cornes ) celle annee demanifefter lamauuaife volonté qu’il luy 
pottoitjcarilapoftavnefaulfeacculâtiôh für luy, par le moyen delaquelleil lefit dépo- 
fer de fon liege l’annee d’apres , & aller en exil en vri lieu qu’il luy alfigna , où il acheua le 
relie de fes iours. Pour laquelle occafion quelques hiftoriens,qui ont eferit des Papes,ont 
voulu dire que Gelafe excommunia l’Empereur Anaftafius. Mais d’aütahtqüépasvn de 
tous les hiftoriens Grecs n’en dit rien, &quecclàeuftcourroucéceftEmpereürenmau- 
Uaifcfaifon, lors qu’il s’employ oit à procurer pour l’Italie enuers le RoyTheodoric, à ce 
qu’il la traittaft gracieulêment auec le Sénat 8da cité de Rome, & que Mareellinus dé- 
clare quEuphemius fut condamné pour vne faulfe acculàtion, cela nous fait croire que 
il fut cnalfé pour quelqu’autre pretexte qüe de la lîmple Religion : linon , que ce full pour 
s’en eftre trop tumultueüfemcnt palfionné, contre l’ordonnance de l’Empereur, qui(com- 
me declire Euagrius) ne vouloit point ouyr parler d’aucun tumulte ny contention eh l’E- 
glife. Etquipourlamefmecaufedechalfaaulfides Euefqucs Euty chiens de leurs lieges: 
ioinél qu’il n’eut pas admis Macedonius au lieu d iceluy , qui ne fe monftra moins ardent 
àladefenfe de la pure &linccre Religion. Dont nous concluons qu’il n’eft riçndcl’çx- 
çommunication qu’on a voulu prétendre* 

De l’origine des Heruliens. 

Es H er. v l 1 en s fe difans (comme eferit lof narides , ifluz de la grade S can 
dinauie) ôcayahsefté anciennement chalfeZ d’icelle, s’eftoient venuz renger 
& habituer auprès des Marets Mœotides , où ils fejourn. rent quelques ficelés, 
iufques à ce qu’eftans par decours de temps accreu z & multipliez de forces & 
de multitude d’hommes, fe rendirent vainqueurs &fupcrieurs de tous les peuples leurs 
voilîns. Au moypn dequoy ils rapprochèrent leur demeure iufques auprès du Danùbe, & 

K iij . . . 



Digitized by ^.ooQie 



114 


Seconde partie 


du pais d'Illy rie , ainfi que déclaré Procope. Or comme ils donnaflent la loy à tant de na- 
tions (entre lefquellcs eftoient les Lombards) qu’ils en receuoiét tribut &obciflancefans 
contradi&ion , occafion vint àleur défaillir d’employer leurs armes: dont il fallut qu’ils 
demcuraflcnt en paix & enrepos l’efpace de trois ans, fans molefterperfonne. Lesquels 
leur femblercnt durer fi long temps, pour le dcfir qui les chatoüilloit de guerroyer, qu’ils 
ne fe peurent retenir d’auantage de chercher matière & occafion défaire guerre fur leurs 
amis,endcfaultde ne la pouuoirtrouuerfurleurs ennemis. Tellement que fuiuant ce feui 
motif , &c fans aucune autre occafion valable, ils commencèrent en ce temps la guerre aux 
Lombards , qui eftoient leurs tributaires. Lefquels faifans de necdfitê venu , fe defendi-j 

rentfi vcrtueufement,qu’ilsdefconfirent auec vnmerueillcuxmaflàcre leurs cnnemis.-tel- 
lernent que leur R oy Rodolfe y fut occis, accompagné de fi grand nôbre de fes gens, que 
ceux qui refterent réduits en vnc petite trouppe,nirét contraints de laifterles Lombards 
non feulement en paix, mais aulfi d’abandonner feur païs accouftumé. Tellement qu’vne 
partie d'eux fe vint accommoder & habituer en l’Iily rie. Autres s’allerent ranger en la con- 
trée habitée autresfois par les Rugiens , dont ils partirent puis apres pour aller goufter de 
l’Italie: de laquelle la pefte les fit encore rcuenir cercher leur demeure auprès des Gepi- 
des. Mais ceux qui eftoient du fang Royal entr’eux, f en retournèrent en leur anciéne pa- 
trie, qui eftoitlaScandinauie: vers lefquels les Heruliens qui eftoient demeurez és eon 
trees de deçà,enuoyerct quérir cy apres au temps de l’Empereur Iuftinian,leR 0 y que Pro 
copius liu. i.de la guerre Gotthique nomme Harhin ou Datin,que Ioannes Magnus liu.8. 
cllap. ja. de fon hiftoire Gotthique, eftime auoir auffi cité Roy de Suelfe & de Gotlandie, 
& fils du fufdit Roy Rodolfe : le pere duquel auoit cfté Tordo Roy de SuelTe.Qui me faitl 
eftmerqueceRodollepourroitleinhlableraem ellre celuy que Iordanes dit eftrepam- 
de la Gotlandic,pour aller en Italie trouuer le Roy 1 heodoric. Nous auons tefinofenage 
en vn Panégyrique dédié a l Empereur Maximian côpagnon de Diocletian , que fes He- 
rulienseftoict habitas des ^plus lointaines parties de la Germanicdés letempsdïceluy 
V M node fut célébré a Rome par 1 audtorité du Pape Gclalc, touchant l'Euchariftïc 
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Fla. Viator, & Fla. Æmilivs, Confuls. 

C l o v ï s apres auoir fubiugué les Turingiens, eftédit les limites de fit domination iuf- 
qu« a la nuierc de Seine , comme tefmoignent les Annales de Iordanes & Sigebert Cf 
qu il faut entendre des pais maritimes de la Gaule iufques aulquels la Seine fe va rendre er 

au!m^que îaSe t ine!° U,: ^* hUy nommcz blormâdie. Carie Roy Childeric auoit ia eltéplu 

r'Tr" c' C It ° y des 0 J* r °g°rf>s , apres auoir réduit la Sicile en fon obeiflànce na 
Caffiodore leSenateur, SdaDalmatie &Rhoefieparautres, fe mit à elîabliSX 
fon ellat par alliances & mariages auec les Rois fes voifins. Ca^il prit en mariage Auddfe 
de (qu'on interprète Blanchefleur) fœur ou (comme veult Inrnand™i fin “ F Aud . 
auoina vne mariable, du Roy Clouisi 8 e donna fa fille Theodobifcà Atofe Rondes Vvî 
figoths . vne auti c nommee Oftrogiite a Sigifmund fils de Gondebault Rov de Bourbon 
, gne . & la fille de fa fœur nommee Amalberge à Hernenford R oy de Turirige Et oui! cr 
uoya de C. part Epiphamus Euefque de Pauie,homme de grande LuraStnr oour fo 
fçauoir que pour fa fainfieté de vie,à Gondebault Roy df Bourgongne po’unranfiger’r 
ucc uy delà rédemption des prifonniers qu'il auoit eLnenea ey d® uaÆ Së. Pa 
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A&sac es Roy dArmenie eftant âlié& confédéré du Roy dePerfe,fut accuféen- 
uers luy de machiner & vouloir entreprendre contre l’eftat des Perfes. A caufe dequoy il 
l’cnuoya quérir fouz prétexté d’amitié. Mais il le retint prifonnier,le confinant en la prifoii 
que les Perfes appelaient de la mort. Oùvnfien amylc vint vifiter parla permiffion de 
Blafes, & puis le mit à mon, s’eftimant faire beaucoup pourluy 'cnledeliurantdela ca- 
ptiuité où il eftoit. Agathius liu.r. 

A Euphemius depofé fut fubftitué au fiege Patriarchal de Conftantiiiople vn nommé 
Maccdonius, qui eftoit au parauant garde des trefors del’Eglife, du confentement de 
lEmpereur Anaftafe, nonobftant quille cognuft eftre bon Catholique. Mais Çedrenus 
'dit qu’il le fît premièrement fouferire à la lettre de Concorde qu'on appelloitHenoticon 
de Zenon: afin de contenir ou réduire en vnion les Catholiques aucc les Euty chiens: co- 
rne tefmoignent Euagrius , Marcellinus Cornes, Zonarc & Çedrenus, félon lefquels ce 
Macedoniusprefida lé.ans, & non 6. mois feulcment,comme Nicephore a eferit. 
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Fl a. Pavlvs Conful. fans adioint. 

L’armee de l’Empereur enuoiee enlaCiliciefouz la conduittedu Capitaine îeanl 
Scythadeffitenchampdc bataille les rebelles. Tellement que les chefs , nommément] 
Athcnodore, demeurèrent occis furie champ, & furent leurs teftes portées à TEmpereur.l 
Quifutlafîndela guerre Ifaurique. Marcell.Comes, Euagrius, Nicephore liu.r 6. I 

Clovis continuant fes viétoires & conqueftes,fit tant par fes proüefies qu’il fît aller 
les limites dcfonRoyaume iufquesà la riuiere de Loire. Sigebert & Iordanes.Ce qu’il[ 
faut entendre des pais de l’Armorique qu’on dit au iourd’huy la petite Bretagne :car 
Childeric eftoit japaruenu iufquesà Angers & Orléans. Grégoire liu. 4 .dit auflî que les! 
Bretons furent fubiuguez par Clouis. 

I o a n N e s furnommé Hamulla, fucceifeur d’Athanafius en l’Eucfché d’Alexandrie,[ 
prefida neuf ans. Nicephore. Euagrius tefmoigne que ce Ican fut des Improbatcurs du! 
Concile de Chalcedone,comme auoient efté fes deux prcdecefTeurs,& qu’il follicita cy a-j 
près Flauianus d’Antioche de communier auec luy. j 

G e l a s e Pape de Rome mourut ccfte annee le ai. iour de Nouembre, & le vj. dul 
meûnemois Anaftafius z. de ce nom natif de Rome fut efleu pour gouucrnerrEgiiiê Ro-l 
maine en fon lieu. Ce qu’on tient qu’il fit l’cfpace d’ vn an, vnze mois, vingt-quatre iours.l 
Platine eferit qu’il femonftra du commencement bien zélé, au maintien de lado&rinej 
Catholique Contre les Eutychiens & Neftoriens. T ellement qu’il excommunia pour ce-l 
ftc caufe l’Empereur Anaftafius. Mais qu’il fut bien toft apres feduit par Acatius cyde- 
uantEuefque de Conftantinople > defaçon qu’il deuint fauteur de lamefmcherefîe qu’ill 
auoitcondamnee:& fit tous fes efforts de reuoquer d’exil ledit Acatius. A caufe dequoy 
il eft pris pour le fécond des Papes (ayant efté Liberius le premier) infâmes & notez d’he-l 
refie. De forte qu’on tient qu’il fut à la fin frappé du iugement de Dieu, en telle forte qu’ilf 
creua^es boyauxluy fortans du ventre commeil eftoit afiisau retrait. Ce qui cftplaine-| 
ment faux. Car Acacius eftoit long temps auparauant décédé, fans auoirefte dcpofo,nyf 
enuoyéenexil,quoy que Simplicius l’euft excômunié. Mais il fe peut faire qu on a eifl 
mauuaifcopiniondcluy,pourcequ’ilne fut fi ardent que fes predeceffeurs à pourfuiuref 
ce qu'iceux auoient commencé contre Acacius. Combien que Sidoniusnc la voulu 
cqnfeifer, deferiuant qu’il enuoia comme ils auoient fait deux Eucfques vers Anaftafe, 
pour l’admonefter de faire effacer le nom dudit Acacius & de fes compagnons de tous 
esDiptyches des Eglifcs d’Orient. Quonixm {èxt-ï\)nihiltum erat, <juod Pontijîcis Roma- 
ni cttram vehementius exerceret. 
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De c 1 v s. 

Long in vs furnommépar Marcellinus Selinunteus, & Indus natif dlfaürie, com- 
pagnons des Rebelles precedents, voulurent apres leur mort s’emparer de la principau- 
té a Ifauric. Mais vn Capitaine de l’Empereur nommé Iean Cyrtus les vainquit de rechef, 
& prit prifûrtïiiefs. De façon qu’il les enuoya en triumphe à Conftantinople. Au moyen 
dequoy les Ifauriens furent entièrement domptez, & contraints de fe rendre tributaires 
de cinq cens liures d’or à l’Empereur. Autheurs precedents. 

En ceConfulatlesVvifigotsdeffirentvn Capitaine nommé Burdunellus, qui s’eftoit 
emparé par tyrannie des villes que les Romains tenoient encore en Efpagne: & l’ayant 
entre leurs mains, le firent cruellement mourir. Et puis fe mirent «en poflcffion des terres 
qu’il auoit occupées. Qui eft-ce qu’vn ancien autheur Efpagnol a voulu dire, apres auoir 
parlé de la deffaite de Burdunellus, que Hoc anno nempe ~ 4 najlafii Imperatoris vÿ Confule 
najiafio Gotthi in Hijpanniis fedes acceperunt. 

C a n a d e s cy deuant Roy des Perfcs, eftant efehappé de la prifon où il eftoit detenu 
par la rufe & fubtilité de fa femme, de laquelle il prit les habits, pource qu elle auoit li- 
berté de l’aller vifiter,fe retira vers le Roy des Nepthalites, lequel luy donna vne armee,à 
l’aide de laquelle il fe mit & reftitua en fon Royaume. Ioindfc que Zambazes y renonça 
Volontairemcnt.Par ainfi on tient qu’il régna de rechef iufqu a la y. annee de l’Empire ae 
Iuftinian.Agathius. 

Le chafteau de Melun fur Loire, feftant rebellé contre le Roy Clouis,&donnèà vn 
de fês principaux Confeillcrs nommé Aurelicn, fut repris de force par les François, auec 
tout le terroir & appartenances d’icelüy.Chron.& Annal.de France. 

E N v 1 a o n ce temps Vtcrpandragon, Roy des anciens Bretons, mourut, laiffant vn 
fils nommé Artus, qui tint fon Royaume apres luy, & fut au rapport des hiftoires d’An- 
gleterre fi vaillant & heureux en guerre, qu’on cftime que s’il euft plus long temps vefeu, 
qu’il ne fit,qu'il euft entièrement chafïe les Anglois de toute la Bretagne. Qui femblea- 
uoir efté la caufc & oecafion des fables & menfonges qui ont efté cy apres eferites & pu- 
bliées dèlüy &des Cheualiers de la table ronde inftituezpar luy. On tient cependant 
qu’apres luy ont régné e'n ligne continuelle furléfdits Bretôs 8.Rois, iufqu’au Roy Cado- 
ualadrus,àfçauoir,Aurelius,Connanus,Vvortiporius,Malgigo,Caretius,Heli,Cadaanus, 
Cadoualus,qui fut pere de Cadoualadrus, duquel nous parlerons cy apres. 

Honoratvs Euefque de Marfeille, homme excellent en do&rine & en éloquence, 
laquelle il auoit fi prompte & à commandement qu’il pouuoit prefeher fort difertement 
& fans préméditation, eftoit en ce fiecle en bruit auec Gennaaïus fon contemporain & 
preftre de fon mefme diocefe, lequel a rédigé par eferit les eferits des autheurs Ecclefîafti- 
ques de fon temps. Tritemius. 

Av mefme temps Epiphanius Euefque dcPauie, homme fort bien renommé en ce 
fiecle, pour les bonnes parties qui eftoient en luy, mourut au retour d’vnvoiage qu’il ve- 
noit de faire vers le Roy Theodoric, pour obtenir allégement des tributs pour les peu- 
ples de la Ligurie. Sigonius. 
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DlCIVS pAVLINVSj & ÎOAÎJNES SCYTHÂ, Confuls. 

Canades fit paix auec l’Empereur Romain, en la z. année de fon régné. Ni- 
ccphore Cal. Iiu.i6.de Ion hiftodre, Eedefiaft. 

Clovis Roy des François, eftant en la i y. année de Ton régné , eut ( comme tefm oi- 
gnent tous les anciens & modernes hiftoriens François) guerre contre les Alemans : mais 
aucun d’eux n’en a déclaré la caufe ny le motif , finon les modernes , qui fe font perfuadez 
quecefùtàl'occafiondes Sicambriens (ou félonies autres) Vbicns peres &r alliez des 
François, qu’on guerroy oit. Mais d’autant que le nom des Sicambriens n*eftoit lors plus 
eneftre,i’eftimequepareuxonaentendu les François Ripuaircs,qui habitoient le long 
de la co fie du Rhin, qui eft dedans la Gaule : dedans le pais defqucls les Alemans cftoient 
entrez pour y faire leur profit. Auentin liu. z. les a voulu prendre pour les Sucuicns , efti-j 
[mant que ce n’a efté qu’vne nation comprife fouz ces deux noms-là. Ce que toutesfois ie 
neluy peux accorder : combien que ie ne veux debatre que les Sueuiens n’ayct efté com- 
pagnons des Alemans (defqucls ils eftoient voifins) en ceftc entreprinfe , fouz la conduite 
ae leur Roy Alaric,qui auoit auec foy lesBaioariens ou Bauariés & leur Roy Adalagerion: 
mais tant y a que Clouis,foit pour cefte occafion ou autre, fe vint trouuer auec vne grande 
armee au pais de Toul, ayant auec foy Siagre ou Sigebert Roy de Cologne : ce quicôfer- 
me noftre iugement : où les Alemans le vindrent aufli rencôtrcr auec leurs forces , auprès 
d’vn village appellé Tolbiac. Et futla charge fi furieufe qu’ils fe donnèrent, que la chan- 
ce fut en branfle de tomber fur les François : qui fut caufe de faire efleuer la péfee du Roy 
Clouis au Dieu que là femme adoroit : en faifant vœu de fe faire Chrefticn, s’il obtenoitj 
lors la victoire de fes ennemis. L’iflùë finalement fut telle, queledefaftre ferenuerfa fur; 
eux comme il aüôit defiré, & fi à bon efeient que le champ eh demeura couuert d’vn,infî- 
nité de morts, eftans mefinfcs leurs deux Rois du nombre.Ce qui fit fi bien faillir le cœur à 
ceux qui cftoient reftez, qu’ils receurent leioug&laloy des François. De maniéré qu’ils 
permirent que leur Royaume fuft par le Roy Clouis réduit en prouince,& érigé en Duché, 
appellé d’Alemagne : fous laquelle eftoient compris non feulement les Souabes ou Sue- 
ues, mais aufli les Alfatiens,& vne partie des Heluetiens, dids maintenant Süiftcs, auec 
plufieurs autres peuples Voifins. Aufqucls femblablement il donna de fa main vn Gouuer- 
neur ou Lieutenant appellé Duc. Mais Theodon fucceda de Ion confentement à fon pere 
Adalagerion en la principauté de Baiiiere,à côdition de la tenir féodal ement de luy ; fouz 
tiltre de Duc feulement: comme Beatus Rhenanus , Auentin & Munftcrtefmoignent. 

Il fe trouuc vne lettre du Roy Theodoric d’Italie àClouis entre celles de Cafliodore Sé- 
nateur Romain , qui luy feruit de Châcclier oü de Principal fecretaire : par laquelle il lad- 
monnefta foy côtentcr d’auoir les Alemans pour fubie&s , puis qu’ils ne luy demandoient 
quelaviefauue; que leurs Rois ayans efté occis en bataille, & eux tuez en fi grand nom- 
bre, l’orgueil dé ce peuple auoit efté chaftié fuffifamment : qu’il fe portaft donc modefte- 
ment en là vi&oirei Car s’il vouloit faire la guerre au refte, il donneroit à cognoiftre qu’il 
ne les auoit encore entièrement vaineuz. Finalement Grégoire deTours,Aimoinus,Ado 
&Sigebért difent, que Clouis, à fon retour, fe fitfuiiiant fonvœu inftruirc enlaReli 
gion Chreftiennc, & baptizer en la ville de Reims parfainélRcmy, donnant exemple 
aux François de faire le lemblable. Les hiftoires de France adiouftent qu’il prit alors les, 
fleurs de Lis en fes armoiries, au lieu (comme dit PaulÆmile) de trois couronnes de 
Guelles eh Champ d’argent: ou félon Tritemius Vn Lion d’or en champ de fable. Com- 
bien que d’autres difent trois Croiflants. Laquelle diuerfité a fait eftimer au feigneur Paf- 
quier en fes recherches de France, que chacun Roy de France auoit lors en fes armoiries 
fa deuife particulière à plaifir. IoinCt que du Tillct afferme que la bannière des fleurs de 
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Lis fut apportée en France par les anceftres de Hugues Capet. Qui pluseft,Beatus Rhc- 
nanus fc dit auoir leu en vn ancien autheur’, que la bannière Royale que les Rois de Fran- 
ce faifoient porter deuant eux en guerre , eftoit feulement la chappe de fainft Martin : de 
laquelle vint, comm e il cftime,le nom des Chappclains fouz les Rois de la lignée de Char- 
lemagne : iufques à ce que leurs fuccefleurs eurent pris ce qu’on a appellé l'Oriflamme 
pour leur bannière Royale. Or combien quenousayons racomptélebaptefmedeClo- 
uis fouz ceftc annee , fi eft-cc qu’il fe pourroit bien eftre faiét en la fuiuante, afin que nous 
ne foyons grandement efioignez du calcul deHincmar Archcuefquc de Reims: par le- 
quel il le vcult rapporter à l’an yoo. denoftrefàlut. 

D a d o, félon d’autres T ato Roy des Lôbards fut occis par fon nepueu fils de fon frère, 
nommé Vvachao , qui femble eftre celuy que Procopius liu. 3 . appelle Baces s lequel 
s’empara en ceftc forte de fon Royaume, 8c le pofleda dixhuit ans. Paul Diacre. 

T R. a n s 1 m v n d par le trefpas du Roy Gundamund fon frere , fut inftitué Roy des 
Vvandales en Afrique , fur lefqucls il régna vingtfept ans , en plus grande douceur &mo- 
deftic que n’auoient fait fespredecelfeurs, lefquelson dit auflï qu’il furpaflà en prudence 
& en magnanimité; qui ne le peurent neantmoins exempter d’vne grande play e 8c défi 
confiture qu’il rcceut en fon régné par les Maurufiens. On le loue d’auâtage de s’eftre gra- 
cieufement 8c humainement comporté enuersles Chreftiens. Procopius. 

C e st e annee vn Sénateur de Rome nommé Feftus, fotenuoyé de la part du Roy 
Theodoric vers l’Empereur Anaftafe à Cortftantinople, comme teûnoignent Théodore 
Leéfceur,NicephoreCalifte liu. 16 .ch. 3 j.dc fon hiftoire Ecdefiaft. Ilyenaquifepcrfua- 
dent que ce fut pour rcnouuellcr leurs amitiez & confédérations ; mais cftant ccft Àmbaf- 


dent que ce fut pour rcnouuellcr leurs amitiez & confédérations ; mais cftant ccft Àmbaf- 
fàdeuràConftantinoplc, perfuada l’Empereur de faire célébrer enfonEglifc Iafefte de 
fain& Pierre 8c faind Paul. Et en faueur de ce que celàluy fut accordé, & qu’il y en eut 
vnc ordonnance Impériale faidc, il promit à l’Empereur en particulier d’induire à fon re- 


tour le Pape Anaftafe àconfentir & approuuer l’ediét d’vnion ou de pacification , qu’on 
appelloit Henoticonfait par Zenon. Ilsdifent que ce fut luyquimit par brigues & con- 
tentions le trouble & la diuifion qui fut en l’cfie&ion de Symmachus,luy ayant fufeité 
fon compétiteur, duquel il;efperoit obtenir ce qu’il auoit promis à l’Empereur. Pro- 
copius. 

ànastasivs 2 . du nom Pape de Rome, mourut ( comme on dit) de la façon réci- 
tée cy deuant, le dixneuficfine iour de Nouembre. Au moyen dequoy le peuple s’affem- 
bladcux iours apres pour faire cfle&ion d’vn nouueau Pape: mais Üfetrouuadiuiféen 
deux parties. L’vne dcfquelles efleut vn Symmachus natif de Sardaigne : l’autre, vn Pre- 
ftre de Rome nommé Laurent. A l’o ccafion defqucls tous les eftats de la cité de Rome fu- 
rent merucilleufement troublez de fchifmes 8c partialitez, pour la faueur que chacun 
portoit à fonefleu. Tellement qu’il fallut que Theodoric Roy des Oftrogotns interpo- 
faftfon auétorité pour les appaifer. Parquoy il fit aflcmbler vn Synode d’EuefqucsàRa- 
uenne;parle iugement defqucls Symmachus fut confermé en la Papauté: &fon com- 
pétiteur pourueu de l’Euefché de Nocera , afin de le conforter. Si eft-ce neantmoins que 
fes adhcrans le firent quatre ans apres reuenir à Rome : en forte que Symmachus fut tout 
le temps de fa prefidence ( qu’on dit auoir duré quinze ans , fept mois, vingthuit iours ) en 
peine 8c en falcherie. Cepcndantonefcrit qu’il s’addonna auflï bien à faire dc$ nouuclles 
conftitutions & ordonnances que fes predccefleurs , mefinement qu’il rédigea laMeflc 
en autre forme quelle n’eftoit auparauant. 

A l’occafîon au fchifme qui eftoit en l’Eglife Romaine, furent celebrez fept Conciles: 
vn à Rauenne en prefence du Roy Theodoric, 8c fix à Rome. Le premier defquels fut te- 
nu en ce Confulat fouz Symmachus, auquel forent ordonnez certains decrets, pourob- 
uier aux brigues 8c praticques qui fe faifoient lors couftumierement en l’efieétion des Pa- 
pes. Liure des Conciles. 

En la 8. année de l’Empereur Anaftafius,Macedonius Patriarche de Conftantinopl 
célébra vn Concile à Conftantinoplc, par lequel il fit confermer le decret du Concile de 
Chalcedone: 8c fuiuant iccluy s’efforça de réduire en vnion les Conftandnopolftains, 
qui eftoient diuifez les vns des autres par le Henoticon de Zenon, Ccdrenus. 
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Fl a. Jo ann zs Gilbvs, & Fla; Asclepivs, Cbnfüls; 

Les Bulgariens entrez à grande puiffâncc dedans le pais de Thrace,y deffircnt l’armee 
que l’Empereur enuoy a contr’eux,fouz la côduitedu Capitaine Ariftus,Coronal des Le* 
gions d’IMy rie: & en oçcirent fi grand nôbre , que l'cflite des meilleurs hommes y demeu- 
ra. Marcellinus Cornes. 

A la R. ic Roy des Vvifîgoths,receuant tous les bannis de France qüi feretiroient eh 
Ton Royaume, le monftroit porter enuie à la profperité &: aggrandiflement des François. 
Qui fut caufe d’engendrer premièrement vne inimitié entre luy & le Roy Cio uis, laquelle 
Te couua fi longuement, quelle s'alluma cy apres en vne guerre ouuerte. P. Æmile. 

Lez. Concile célébré fbuz Symmachus à Rome , fut tenu en ce Confulat. Liure des 
Conciles. 

Fvlgentivs natif d’Afrique, Abbé d’vn Monaftere d'aupresde Carthage, homme 
doéfc és lettres diurnes, comme fes eferits tefmoignët, & fort zélé au maintien de la vraye 
Religion, pour laquelle il fut grandement perfecuté des V vandales, floriffoit en ce temps: 
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Fla. Patricivs, & Flà: idtppATivs, Confuls. 

Theodoric Roy des Oftrogoths fit en ce Confulat fâ première entree à Rome, & 
yfutreceuforttriumphamment, faifant conteuoiraux Romains vn bon clpoirdeluy: 
car il auoit toufiours iufquçs alors fait fâ r cfîdertce à Rauenne. Cafliodore. 

C l o v i s fc voyant apres la deffaite des Alemans grandement augmenté de puifïânce 
&d’Empire,& n’ayant plus d’ennemy eftrâger à quienteridre,preftaraureille aux fua- 
fions de fâ femme, ( qui defiroit l’employer à lâ vengeance de la mo rt de fon pere ) & de 
l’oncle d’icelle nome Godegifille ou Gondcgifille, qui fe plaignoit eftre iniuftemët frau- 
dé de fa fucceflion paternelle parfon frère. Tellement qu’à leu rinftance ilmena vne ar- 
mée contre le Roy GondebaultdeBourgongne,lequelildeffiterlchamp de bataille de- 
uantla ville de Dijon. Et puis le contraignit de faire part de la moitié de fon Royaume à 
fonfrere Godegifille, luy permettant deiouyrdu refte àcondition d*vn certain tribut: 
auquel il s’accorda, afin d’eftre delaiffé en paix: Autheurs precedents,auec les Chroniques 
& Annales de France. 

Flavianvs 2. du nom , fucceflèur de Palladius , prefida en l’Euefché d’ Antioche 
ij. ans, félon Onufrius. Euagrius tefmoigne qii’il eut bonne opinion de la vraye dodrine, 
qui auoit eftéconfermce au Concile de Chaicedonc, Çc qtfil fut grandement perfecuté 
pouricclle. 
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Rvffivs MàgnvSj Favstvs Avienvs Senior, & F la. Pompeius, 
Confuls. 

V N e armée de Sarrazins qu’on appclloit Sccnites, fortant de Catgbie fe desborda par 
la Syrie, Paleftinc , & Phœnicic: où elle fit beaucoup de maux & de rauages, iufques à ce 
que les Capitaines Romains curent fait vn accord auec eux pour toute leur nation. Ce- 
drenus,Euagrius. 

L’armee deClouis retirée en France, Gundebault femit contre l’accord fait auec 
Clouis à pourfuiure fon frere Gondegifille, de telle diligence qu’il l’allâ enfermer & alfie- 
ger en la ville de Vienne, luy donnant fi peu dèloifir de s’y fortifier, qu’il entra dedahs par 
force, 6c le fit cruellement mourir. Qui fut caufe de faire retourner le Roy Clouisauec 
nouuelle armée contre luy : qui le mit en tel point, que force luy fut d’abandonner fon 
Royaume au pouuoir des François, & fe retirer vers les Vvifigoths. La partie duquel qui 
eft deçà la Sonc, fut retenue par Clouis. Mais il rendit l’autre(con\me eftime Paul Æmile) 
à Sigifmund fils dudit Gundebault. Combien que Procopius liu.i. tient qu’il en laiflà vhe 
partie à Theodoric Roy d’Italie, fuiuant le Concordat qui auoit efté faiét entr’eux deuant 
le cômencement de celle guerre, par lequel le Roy Theodoric deuoit auffi bien enuoyer 
vne armée de fa part pour la paracheuer q Clouis. Et celuy de qui l’armee feroit arriuee a- 
pres que l’autre auroit combatu , deuoit foncer pour celle tardiucté vne fomme de de- 
niers à fon compagnon pour auoir part au frui&de lavittoire. Tellement que le G oth 
fembla à nollreautheur auoit belongné fort lagemeht en ce fait, de ce qu’il ht marcher 
fort atmee fi lentement à celle expédition, quelle arriua la vidloire ellantja gaigrtee: fie 
neantmoins participa au fruiét a’icellefans perte de fartgdefon collé, pour vne petite 
fomme de deniers. Si elt-ce toutesfois qu’il ne fe fçait point quelle part il eut du Royaume 
de Bourgongne, à caufe qu’il facquill la Prouence cy apres , depuis le trelpas du Roy A- 
laric,ne quand Gundebault en fut chalTé.Car Grégoire de T ours tdmoigne qu’il tint tout 
le Roiaume entre fes mains l’efpace de quelque téps depuis la mort de fon frere , fie qu’il y 
ordonna quelques loix, pour contenir en paix & en feureté les anciens Gaulois (qu’il ap- 
pelle Romains, auec les Bourguignons. Qui pourroient eltre celles que le liuredcs Con- 
ftitutions d’iceluy lignifie auoir efté faites au Confulat d’Abienus V.C. où il faut poffible 
lire ~4uienw: qui elloit le furnom d’vn des Conlùls de celle annee-cy &de la fuiuante. 
Qui plus ell,nous cognoilfonsparlesEpiltres de Calfiodore,que Gundebault regnoit en- 
cor quand Clouis & Alaric fe voulurent faire la guerre. 

Congallvs Roy d’Efcofle mourut en la 10. année de fon régné, lailfant plufieurs 
enfans en fort bas aàgc.Qui fut caufe que Couranus,ou félon les autres Goranus , tint le 
Roiaume d’Efcolfe apres luy jy.ans: Selon Heélor Boëthius liu.8. 6 c p. oùiladioullequ’il 
viuoitau temps du RoyArrus. 

L i ^.Concile tenu fouz Sy mmachus à Rome ne parle quafi que des biens 6c polfelfiôs 
de l’Eglifc,&: delà conferuation d’iceux Liu. des Conciles. 
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G ab a d es e liant fommé de rendre vne grande fomme de deniers qu’il deuoit aux 
Euthalitcsou Nepthalitcs pour le fecours qu’ils luy auoient donnéàfe remettre enfon 
Royaume, enuoia prier l’Empereur Anallafe de la luy prcller : & pource qu’elle fut refii 
fee,il répit les trefues qu’il auoit auec luy:&: mit vne armee dedans la Mefopotamie & Ar- 
ménie, où elle fit vn merueilleux degalt de pais : 6 c prit d’alfault la ville de Theodolîopo- 
lis, & celle d Amida parla trahifon de quelques moines. En recompenfc de laquelle il les 
fit mourir. L’Empereur cependantàl’occafionde celle guerre fut contraint de faire ac- 
cord 
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cord auee Arctha prince des Sarrazins.Marcell.Comcs, Procopius liu.i. Niccphore ii. 1 6 
defonhiftoireEcclefiaftique,Cedrenus. 

Les Bulgariens eftants de rechef entrez à grande puiflànce dedans le païsdeThracc 
& de rillyric, gagnèrent vne grande bataille fur les Romains, tellement qu’ils en taillerét 
en pièces vn merueilleux nombre*MarcelhCom.Zonare. 

D e p v i s que le Roy Clouis & les François fc furent conuertis à la religion Chrcftietv 
ne,Ie Royaume de France ne ceflàtoufiours d’aller en augmentant, & l’Empire de Con- 
ftantinople endecadencc.Chrori.des Rois de France. 

Les adherens de Laurent aiants intelligéce auec aucuns Sénateurs, le rappcllcrent à 
Rome, & firenttous leurs efforts de depofer & dechaflcr Symmachus. De laquelle chofe 
leRoyTheodoricfutfifafché& indigné, qu’il enüoia Pierre Alcinate Euelquede Ra- 
ucnne pour tenir le fiege Romain au lieu des autres. Mais Symmachus fit tant qu’il aflem- 
bla vn Concile à Rome de uo. Euefques, enuers lefquels il fit fi bien valoir fa caufe qu’il 
fut déclaré abfouz & innocent des crimes dont il eftoit chargé par fes aduerfaires, & fon 
èleâion de rechef confermee& approuuec, pour la feule raiibn que les Euefquesdifoiét, 
que le Pape ne deuoit auoir autre iuge que Dieu,& que l’eleérion d iceluy, enfemblc de la 
conuo cation des Conciles appartenoit feulement aux Clercs & non aux gens Laies. Cej 
quetoutcsfoisnefë.pafïàfans noife & tqmuîte iufques à grande cffufion de fang, tant 
qu’il fallut que le Conful y apportaft la main forte . Liure des Conciles , Paul 
Diacre. 

S i g o N i v s adioufte que Symmachus afTembla encor vn autre Concile au mois de 
Noucmbre,parlafentence duquel il fit annuller le decretqui auoit cfté faitfouzleRoy 
Odoacer, qu’il ne fepourroit faire clcdiond’vnnouueau Pape fans la permiflion du Roy 
picommanderoità l’Italie. Mais il confefTc luy-mefme que Symmachus compta fans 
'on hofte par cefte reuocation : pource qu’il dit qu’elle n’eut aucun lieu iufques à Eenoift 
lfcCond,auqueU’Empereur Conftantin l’accorda volontairement. 

ËvstATivs Epiphanenfis Hiftoriographe Grec viuoit en ce temps, auquel il eferi- 
uitEhiftoire qui comprent en deux volumes les chofes aduenués depuis le régné des Em 
pereurs Hoiiorius & Arcadius iufques à la iz.de l’Empereur Anaftafius. 
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Fla* Dexechatvs, & Fla. Vglvsîanvs, Confuls. 

L’arme è que l’Empereur enuoia contre les Perfes fouzla conduitte des Capitaines 
Patritius&Hippatius& Areobindabeau-pere d’Olybrius, qui auoit cy deuant régné en 
Italie, fut mifcrablementdeffahfte&mifc en routte par la négligence des Capitaines. Ce 
nonobftant les Perfes remirent la ville d’Amyda és mains de l’ Empereur, moiennant vne 
fbmme de deniers qui leur fut deliuree par lefdits Capitaines: Comme Marcellinus Co- 
rnes recite. Combien que Procopius eftime qu’elle fut reprife deux ans feulement apres 
quelle eut efté entre les mains des Perfes. Au ijioyendecequcCabades ne la peut fccou 
rir eftant allé contre les Huns, apres qu’il eut defconfit 1 armee des Romains. 

Les Bulgariens au fortir de la Thracefe vindrent desborder fur la Pannonie, qu’or 
dit au iourd’huy Hongrie: où ils prirent & occupèrent la ville de Sirmium, outre le raua, 
ge qu’ils y fircnt.Qui fut caufe que le Roy Theodoric pour gratifier a 1 Empereur Anafta 
fc, ou pour conferuer le païs duquel il eftoit partv,enuoia vne grande armee contre eux-, 
fouzla conduitte du Côte Petza,qui auoit auec loy Vitigcs, qui fut cy apres Roy d’Italie 
Comme tefmoignentCaffiodore,Iomandes& Procopius, qui attribue cefte guerre aux 
Gepides & non aux Bulgariens. Mais Iornandes dit que Syrmium eftoit tenue par vn 
Roy nommé Tranfaric fils de Traffifile, fur qui elle fut prife. 

L e 5 . Concile de Rome tenu fouz Symmachus fe fit cefte annee.Liu.des Conciles. 
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L’a r me e que l'Empereur enuoy a contre les Pcrfes fouz lacôduittede Celer, apres 
auoirrappelléAreobindus, donna tant d'affaires au Roy Caruades dedans fon Royau- 
me, ce pendant qu’il eftoit empefehé défaire la guerre aux Huns, qu’il fut contraint de 
faire trefues auec l’Empereur pour 7. ans. Marccll .Cornes, Nicephore, Procopius eftimé 
que ce fut lors qu’Amidafut reprife par compoütion. 

L’a r m e e de Theodoric allée au fecours de la Pannonie, gaigna vne grande viâoire 
furies Bulgariens. Au moyen de laquelle la ville de Syrmium fe mit en fon obcïffance: à 
laquelle il donna vn Gouuerneur de fa main. Caifiodorc. Procopius toutesfois eftime 
que cefte guerre fut faitte contre les Gepides,& que Vitigcs qui fut cy apres Roy des O- 
ftrogôths,fe porta fort vaillamment en icelle. 

L e temple de S.Pierre, qui fut depuis dédié en l’honneur de fain&e Geneuicfue, fut 
cefte annee fondé en la ville de Paris par le Roy Clouis.Iordanes en fes Annales. 

Pascasivs Diacre de l’Eglife Romaine compofâ trois liures du faint Efprit.Etpour- 
ce qu’il fauorifoit à Laurent compétiteur de SymmachuSjS. Grégoire eferit que S. Ger- 
main Euefque de Capua vit fon ame tourmentée en Purgatoire.Tritemius. 

I l fe trouua en ce temps vn Alkemifte à Conftantinople, qui trompa plufîcurs par fes 
impoftureSjleur vendant vn métal fophiftiqué pour du vray or, dont il fût puny par 
l’Empereur Anaftafius. Ce qui monftre que l’impofturede l’Alkemie n’eftehofe nou- 
Uelle. Cedrcnus. 
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R. des François, zz 


Fla. Manlivs Theodorvs, & Fla. Sabinianvs , Confels. 

L’ a r m 1 e de l’Empereur enuoiee contre Mundo Capitaine S cythe, fouz la condui- 
te du ieuneSabinianus, fut honteufementdefconfïte auec grande occifion de Romains. 
Tellement que l’Empire Oriental n’auoit (comme tefmoignc Marccllinus Cornes) fait 
de long temps auparauant vne fi grande & lamentable pcrtc^aquelle toutesfois Ioman 
des déclaré leur eftre aduenue par Petza Lieutenant de l’armce du Roy Theodoric en la 
Pannonie, qui s’alla auec icelle ioindre à Mundo, qui eftoit ja réduit par Sabinianus à tel- 
le extrémité , qu’il fe fuft à fa venue rendu à luy. Ce Mundo eftoit vn des defeendans 
d’Attila., lequel cftant chaffé par les Gepides ( i’eftimerois pluftoft les Bulgariens, 
qui faifoient alors parler d’eux en la Scythie plus que les autres) s’eftoit venu rengeren 
vne fortereffe auprès du Danube, d’où il faifoit des courfcs fur les prouinces d’Il- 
lyrie. 

En la mefme annee Alarich Roy des Vvifigoths,confiderant laggrandiffement du 
Roy Clouis,enuoya (félon l’obferuation de Sigcbert) des Arabaftàdeurs vers luy pour a- 
uoir fon amitié & alliance, le priant qu’ils fe viffent en quelque lieu. Ce que luyeftant 
accordé par Clouis, ils faffemblcrent en vne Ifle de la riuicre de Loire près Amboife,où 
ils fe promirent amitié, & banquetèrent enfemble.Si eft-ce toutesfois que cefte amitié 
ne dura pas long temps : d’autant que la différence de religion ramena bien toft apres des 
occafions deialoufîes & d’inimiriez entre eux. Qui vindrent principalement de ce que la 
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plufpart des Gaulois qui viuoient fouz la fubieétion des V vifigoths & des B ourguignbns, 
defiroient auoir les François pour ïcigneurs: d’autant qu’ils feftoient addonnez à la vraie 
& pure religion. Dequoys’eftansapperceuz les Rois de Bourgongne & des V vifigoths* 
ils en traittoienc mal les Euefques Catholiques de leur païsi De forte que Quintian Euef- 1 

2 uc de Rodes fut contraint peut celle occafion de s’enfuir vers Euphrale Euefque de 
llermont en Auuergnc, & Caifarius Euefque d’Arles cnuoié en exil à Bordeaux par le 
Roy Alaric.Gregoirede Tours. 

A v s t r a s i v s Duc de T ongre & de Brabant* gouucrneur de la Gaule Belgique pour 
le Roy Clouis, mourut en ce temps, laiflant vn fils riommé Charles Nalfon, qui fucceda 
aux eftats & feigneuries de fon pere par la permilfioh dudit Roy:Selon le teûnoignage de 
Richard de Vvalfebourg, auquel ic ne me voudrois pâs trop fier en cccy. 

I e a n troifiefme du nom, fuccelfeur de Iean deuftiefirie en l’Eglife d’Alexandrie, prçfi- 
davnzcans* 
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Fl a. Mess all a, &Fl a. Areobin d a, Confuls. 

V n Capitaine Saxon Anglois nommé Ella ou Alla , sellant mis en polfelfionde lai 
prouincc de Dcira en Northumbelandc , l’erigea en vn Royaume, où il régna 30. ans. 1 
Polidore. 

A l a r 1 c Roy des Vvifigots ellant en la zz.anrice de fon régné, fit faire par vn homme 
de fçauoir nommé Anian,vn abbregé du Code de Theodofe,& des liures des anciens lu- 
[rifconfultes Romains: lequel fut publié en la ville d’Aire ou Atyre peu deuant fa mort,cô- 
me il appert au proëme du iiure. Les loix appellees Gotthiques furent (nonobllant le peu 
de temps que régna Alaric depuis la publication d’icelles) pratiquées parles Goths &le$j 
Gaulois habitans l’Aquitaine: voire iufques au temps de Charles le Grand & plus tard. 
Environ les 14. &if. années du régné du Roy Theodoric, furent célébrez deux Co 
ciles en Elpagneil’vn à Uerde,& l’autre à Valence. Au i.furent ordonnez 16, canons : au 
cuns dcfqucls enfeignent comme il faut pouruoir aux bics des Euefques qui m ocrent, à ce 
qu’ils ne foient pillez & defrobez . D’autres portent, que la femme du Preftre, Diacre, ou! 
Euefque ne fe pourra plus remarier, fi elle ne veut eftre priuee de la communion à là mort. 
Autres aufli défendent les nopccs en certains temps, & les danfes en icelles.Quant au Cô- 
cile de Valence, fesftatuts font réduits en é.canons, aucuns defquels veulent forcerles 
Ecclefiaftiques de IaifTer leurs femmes. Dont on s’efmerueille fort, d’autant que le maria-J 
!ge eftoit encore permis en ce fieele à tous les Ecclefiaftiques des F.glifes d’Occidét. A cau-j 
le dequoy les hiftoires de France tefmoignent que l’Euefché de Laon auoit en ce temps 
vn Euefque riommé Gérard qui eftoit marié, & eut vn fils qui luy fucceda en fon Euelché. 1 

L’e m p e r e v r Anaftafc fe vôiant deliuré de toute foilicitudc de guerre eftrangcre, fe 
mit à molefter lés Èuefques Catholiques de fon Empire,fîgnammét Macedonius Patriar- 
che de Conftantinople:afin de les induire à fentendre auec luy en la doâxincdefoy dôt 
:, faifoitprofdfiô.Etpourcequllnelespeutcfmotiuoirdeleurbon propos & intention, 
Iafcha la bride aux Euefques de fon paél,& autres de diuerfes religions, a imprimer coq) 
me ils vouldroient les decrets du Concile de Chalcedone.Cedrenus, 
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Seconde partie 


F l a. An a stàsi vs A vg. pourlaj.fois Conful, auec Vlnantivs 
De civ s. 

Vn e ville nommée A naftafiopolis, fut en cetempsfondee parle commandement de 
l’Empereur , fur les limites de l’Empire Romain & des Perfcs ( pour eftre comme laborne 
d’iceux) en la plaine nommeeDaras; où l’armee de Darius dernier Roy de Perfe auoit 
efté autresfois defeonfite par Alexandre le Grand. Les Perfes defiràns empefeher l'auan- 
cement d’icelle, furent deftourbez de ce faire, parla guerre qu’ils auoient contre les Huns. 
Procopius , Cedrenus , Nicephore liure feptiefine, chapitre trentefept de l’hiftoire Eccle- 
fiaftique. 

I d a s Capitaine Saxon , homme fort belliqueux, s’eftant emparé de l’autre partie de 
Northumbellande , qu’on nomme Bernicie, l’erigea en Royaume : où il régna douze ans. 
Les fuccefleurs duquel occupèrent & vnirent enfemble toute la Northumbellande , félon 
le tefmoignagne de Polidore. Combien que félon Bcda ce Royaume fut commencé 
[l’an 547. 

A vitvs Abbé d’Orléans floriffoiten ce temps. Iordanes. 
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Venantivs Decivs Ivnior, & Fl a. Celer, Confiils. 

L’armee de mer enuoyee par l’Empereur fouz la conduite du Comte Rufticus , qui c- 
ftoit de cent groffes naues armees , pour courir la cofte d’Italie , alla iufques à Tarente, 
quelle faillit à prendre: & s’en retourna auec grand butia Comme Marcellinus Cornes 
tefmoigne,fans déclarer l’occafion défaire enuoyerceftearmee de Grèce en Italie. La- 
quelle aulïi ne fe voit auoir efté mentionnée par aucun autre autheur. Mais il fe peut faire 
que l’Empereur Anaftafe l’enuoya, à. celle fin de prendre vengeance dudômage quefon 
armee auoit receu en la Thrace ou en l’Illyrie par Munde, à l’aide des gés du Roy Tneodo- 
ric : fi ce que Iornandes en a eferit eft vray. 

La paix ayant duré quelque temps entre les Rois Alaric & Clouis, fut finalement 
rompue par diuerfes occafîons recitees parleshiftoriens. Combien que Grégoire ne dit 
point que Clouis ait prétendu autre caule de faire la guerre, que l’enuie qu’il auoit de de-! 
liurer toutes les Gaules delaferuitudcdes Vvifigoths, ennemis de la vraye Religion: fi 
eft- ce toutesfois que les Epiftres de Cafliodore nous dcmonftrent qu’il y eut d’autres pré- 
texte^ de leur inimitié. Car il y en a du Roy Theodoric d’Italie aux deux Rois, par lef- 
quelles il s’efforçoit de lesdeftourner de venir aux armes pour fi peu d’occafion qu’ils en 
auoient, n’v ayant point encor de fâng elpandu, ny de place prife: quec’eftoitpeu decho- 
fe des paroles, qui lé pouuoient oublier & amender par l'entremifede leurs amis. Dauan- 
tage,qu'ils eftoient en la fleur de leur icunefte , & Rois de deux nations bien renommées. 
Qjueles François & Vvifigoths s’eftoient acquis vne grande réputation, par la paix que 
leurs parens auoient fi longuement gardee . A caufe dequoy il les prioit la vouloir 
entretenir, & remettre leurs differents au iugement des Rois leurs voifîns. En celle d’A- 
laric il l’admonneftoit particulièrement de ne hazarder fes gens , que la longue paix auoit 
de long temps delâguerris & defàccouftumez l’exercice des armes: & menaçoit Clouis 
de fe déclarer contre luy, s’il ne fe laiffoitplieràlapaix. Dontilfemble qu’il auoit grand 
deffy de Tiffuedecefte guerre pour Alaric. D’autant mefmement qu’il cfcriuitaux Rois 
desTuringiens,desHeruliens , & à Gondebault Roy de Bourgongne, qu’ils deuoient 
enuover gens d’vn accord vers le Roy Clouis, pour lediuertir de guerroyer les Vvifî- 
goths : & où il ne fe voudroit foufmettre à raifon , de fe ioindre tous enfemble contre luy: 
pource que fi l’heur le fauorifoit contre les Vvifigoths, que leur ruine viendroit à décou- 
ler puis apres fur eux. Tout celà cependant n’empefcha que la guerre ne s’efehauffaft en 
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telle forte, que Clouis accompagné de Clodcric fils deSigebert furnbmmé le Boiteux 
Roy de Cologne, paflà la Loire auec fon arm ee , & alla trouucr Tes ennemi s en vh lieu 
nommé VogledinpresChauuigné à cinq lieues de Pbitiers: où la mcflec fut fi furiéU- 
fe, que la plufpart dé Tarmee des Vvifigoths taillee eh pièces , le refte mis en fuite, de- 
meura leur Roy Alaric occis fur le champ par les propres mains du Roy Clouis. Tel- 
lement que les François s’acquirent à cefte iournee lnonheur d’vne tres-glorieulb & pro : 
fitablc vi&oire, pource qu’au moyen d’icelle lepaïs d’Angoulmois, le Bourdcloisj Peri- 
gort,Qucrcy,Rouërgue, Albi, Àuuergne, Poitou, auec la cité de Tholofe , & généra- 
lement tout ce que leurs ennemis occupoient en laGafcohgne & Aquitaine, fo mirent 
entre leurs mains, auec les trefors du Roy Alaric, entre lefquels furent trouùcz les prin- 
cipaux de ceux que le premier Roy Alaric auoit apportez du fac de Rome» Ne reliant plus 
de toute la Monarchie des Gaules à plier fouz leur puiffancej horfmis ce que les Bbur- 
guignonS y tenoient , que la Prouence & le Languedoc. Ainfî mourut Alaric Roy des 
Vvifigoths, en la vingttroifiefme année de fonregne, prenantaüec ltiy fin leRoyauhie 
de Tholofe enuiron quatre vingts huit ans apres qu’il eut elle accordé au Roy Vvallia. 
Ifîdore & les autres hiftoires d’Elpagne , déclarent exprclïément que ce fut en l’Erc ( qui 
çftoit alors lafaçon décompter desEfpagnols) dxlv. & cnlaxvn. année de l'Empe- 
reur Anaftafe. Ce qui nous fa fait aulfi rapporter à celle année. Ioind que G regoire nous 
donne argument de ce faire, difant que Clouis apres la deffai&e d’Alaric, & réduction 
des pais déclarez cy deffus, s’en vint hyuerner à Bourdeaux , deuant qu’il feift marcher 
fon armee contre Carcalfonne. 

A l a xi c Roy des Vvifigoths lailïà vn fils nommé Almaric : au lieu duquel , pource 
qu’il eftoit en trop bas âage lofs que fon pere mourut, les Vvifigoths prindrent (au rap- 
port de Procopc) pour leur Roy le frere naturel d’icelby nommé Gafelic, fclbn les autres 
Geferic & Genlàlaric ouSefalaric, qui pour n’eftréhomrne de grande conduite, régna 
feulement en troubles & en tumulte l’cfpace de quatreans:auboutdefqueIs il fut en exil 
enuiron vn an, comme teûnoigne Ifidore, auec toutes les plus certaines hiftoires des Vvi- 1 
figoths. Selon lefquelles aulfi, fignâmentd’Ifidorc &deSülpitius Seuerus Efpagnol , ce 
Gefàlaric eftànt encor à Narbonne , où il auoit cité elleu, fut alflegé en icelle par Gonde- 
bault Roy de Bourgongneioù il fe défendit fi maÇ qu’il la laiiTa prendre & fatcager par les 
Bourguignons: cftant contraind de fcfauuer àBarcelonne, où il demeura en regret Ce 
en fo&herie, ayant perdu la grâce des Efpagnols , iufques à ce qu’il fut entièrement chafié 
d’Elpagne parle Lieutenant du Roy Theodoric. Lequel faid eftant véritable, ie croy 

3 uc le Roy Gondebaulttenoit leparty du Roy Theodoric, & qu’il prit la charge de re- 
uire Narbonne , laquelle il remit puis apres entre les mains d’ibba. 

Clovis eftant encores à Bordeaux , fit marcher fon armee fouz la conduite du Prin- 
ce Theodoric fon fils, pour aller achcuer de réduire en fon obeilTance les villes qui te- 
noiênt ehcor pour les Vvifigoths au Languedoc & eft Prouence, lefquelles n’culTent pas 
euité la condition des autres, fahs l’armee qu’on dit àuoir cfté de quatre vingts mille com 
batans, fouz la conduite d’vn Comte nommé Hippo ou Ibba , que Theodoric Roy d’I- 
talie enuoyoit au fecours du Roy Alaric. Lefquels eftansarriuez apres fon malheur, con- ! 
traignirent pour ie moins l’armee des François de fe defplacer de deuant la ville de Car- 
caftonne & d’Arles qu’ils tenoient aflîegee, & fe retirer en France , comme Procopius tcf- 
moigne» Combien qu’il femble parles Epiftres de Cafliodorc, que ce fut de deuant la 
ville d’Arles pluftoft, où il déclaré quelle fut fi conftamment défendue parles citoyens 
d’icelle, fouz la conduite d’vn Capitaine nommé T olon,qu’ils en forent rémunérez d’vne 
exemption de toutes tailles &fubfîdes pour quatre années, qui deuoient finir enlaqua- 
tridmelndi&ion. Argument que celà fe fit en la première. Ce qu’il a aulfipluseuidem- 
mentfîgnifiéenfaChroniquCjOÙilditquecefutcn ceÇonfulat, apres queles François 
eurent efté vaincuz & mis en route. Qui adonnéoccafion à Iornandes & Paul Diacre, 
de commenter for celà, en haine du nom François ( duquel ils eftoient ennemis ) qu’ils en 
laifferent aulfi de morts for le champ, iufqu’au nombre de vingt ou trenre mille. Encore 
que Procope, Grégoire de Tours, Âimoinus&Adone fcmblentauoir aucunement ouy 
parler d’vne fi lourde deffai&c, qui n’euft pas moins effacé de la gloire du Roy Clouis, que 
la vidoire precedente luy en auoit acquis: s’il la digéra mefinement de telle façon, qu’il 
ne s’en foit oneques depuis (qu’on fçache) en aucune maniéré reffenty. Combien que v 
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ie ne vueille pas nier que l’armce de Theodoric n’ait non feulemét empefehé les François 
de s’emparer de la Prouence Sc Languedoc, mais aufli ne l’ait acquifc à Ton maiftre , qui la 
retint,& y mit quatre fiens Lieutenans : à fçauoir Gemel à Arles , Marobode ou Marade à 
MarfeiUe,Vandilo à Auignon , Sc Ibbas à Narbône, fouz prétexte delà vouloir garder au 
mineur Sc pupile du Roy defund nommé Almaric , duquel il fe declaroit tuteur & prote- 
cteur. Pourrecouurer aufli lafucceflion duquel il enuoya vne autre armee cnEfpagnc 
fouz la conduite d’vn fîen Lieutenant nommé Theuda,qui en occupa vne partie,& la gou 
uerna au nom de fon maiftre pour le ieunc Prince : mais il ne peut u toft dcpolfcdcr Géf 
laric du refte. Voilà tout le grand cxploid que fit l'armee du Roy Theodoric en la Gaule, 
qui a fait eferire à Calfiodore en termes tragiques pleins de vent Sc de iadance ou flatéric 
Italique , H if Conf. contra Francos aVomino nojlro dejiinatur exercitus, qui Gatliat Francommde- 
prxdatione confufàs vittii hofîibus atquefugatif adquiftmt imperio. Comme fi elle euft conqucfté 
toutes les Gaules entièrement, Sc non vn petit échantillon d’icelles feulement: ferabla- 
blement aufli exterminé les François delà poffeflion totale de ce qu’ils y occupoicnt. Au 
contraire, d’autant que ny Iuv,ny Iomandes,ny Procope, ny aucun autre hiftorien de leur 
porty,nc nous a fait entendre qu’il y ait eu quelque appointement fait entre Clouis Sc 
Theodoric depuis que fonarmee eut occupé le Languedoc Sc la Prouence: Sc qu’il eft cer- 
tain que Clouis a toufîours paifiblement iouy de toute l’Aquitaine depuis la deffaite d’A- 
laric, Sc qu’il s’en reuint l’annec d’apres triompher à T ours,& receuoir lés prefents Sc con- 
gratulations de l’Empereur, pour la belle victoire qu’il auoit obtenue de fon ennemy : puis 
de là à Paris, d’où il s’alla empefeher iufques à fon trempas contre les Rois de T oumay , de 
Cambray & de Cologne, (ans qu’il fçfçache qu’il ait eu autre occupation ailleurs: Celà 
donne vn grand argument d’eftimer qu’il ny a point eu de guerre entre luy Sc Theodoric, 
ou qu’elle a efté fi petite quelle s’eft appaifee de foy-mefine. Et que Clouis laiflà volontai- 
rement occuper la Prouence Sc le Languedoc à Theodoric,quâd fon armée en approcha, 
rappellant lafienne pluftoft qu’autrement, foit qu’il neuft enuic de l’irriter dauantage à 
caufe de l’alliance qui eftoit entr’eux , foit de peur de prouocquer tous les Rois enfemble 
(aufquels Theodoric auoit eferit) contre luy : ouquilfe tint content dufruiCt que fa vi- 
âoircluy auoit apporté. Car qui feperfuaderaqu vne armee de quatre vingtsmUlecom- 
batans, apres auoir mis vingt ou trente mille François parterre, fe foit feulemét contente* 
du Languedoc & delà Prouencei & arreftee fi court , quelle n’ait ofépafler outre ,laiflàn 
VacquerlcRoy Clouis à fes plaifîrs Sc autres occupations, autant que s’il neuft eu vn te 
ou non pas mefine vn fcul ennemy fi proche de loyî le laifle difeourir le refte à ceux q 
pcuucnt contempler les confequenccs des grandes caufes: cela fuffira pour donner à en- 
tendre qu’il ne fe fault pas arrefter du tout à ce que Calfiodore a elcrit en d’autres endroits 
des François. 

| T h e o d o n Prince des Bocmiens & Noricicns', ayant réduit en fon obeiflànce la cité 
de Ratisbonne,dccha(Ta les Romains & Chrcfticns qui y habitoient:& puis y remit la Re- 
ligion pay cnnc, fe déclarât auec celà Sc intitulant Roy de Baioadc, que nous dilbns main- 
tcnantBauierc. Auentin. 
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Vne armee de Sarrazins Scynites fouz fes Capitaines Alamandarus Sc Zareth as,en 
en armes dedans la Mofopotamie, Arménie Sc Phœnicie : où l’armee des Romains les ré 


en armes dedans la moiopotamie, Arménie ec rnœnicie : ou 1 armee des Komains les re 
contra fi à propos, qu’elle les deffit. De façon qu’ils furent côtraints d’entrer en appointe 
ment auec les Romains, & fe retirer en leur pais.Niceph. Clovis retournât delà guer 
redeGafcongnc trouua en la ville de Tours les Ambaflàdeurs de l’Empereur Anaftalê 
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enuoiez vers luy pour Iuy faire entendre de la part de leùrmaiftré le plaifir qu’il auoit 
receu de la vi&oire obtenue fur la nation qui auoit la première commencé à fairebron- 
cher l'Empire Romain. Et enfaueurde ce, luy porter &prefenter l’honneur de l’ordre de 
Patrice & de Conful, en ligne de confédération & alliance. Qui eftoit le pltis grand hon- 
neur dont les Empereurs penfoient lors careflervh Prince eftranger, qui le receuoit aufli 
comme vn prefent honorable. Tout ainfi que les ordres de la cheualerie de France fe font 
veuz enuoyezaux Princes eftrangers,& par eux volontiers receuz : fans toùtesfois que 
par celle dignité de Patrice, Clouis ait iamais entendu preiüdicier à fa foùucrainete, co- 
rne il efteferit en vne des Epiftres qui eft au liu. 8. de celles de Cafliodore furie propos 
du mefme tiltre enuoié au Roy Theodoric:que Sic fe magnofum bénéficia femper extollunt , vt 
ouibus mperare nccjucKnt^MTa venerationit important .T ant y a cependant qu ellefut accompa- 
gnée de plufieuts autres prefents, fignamment d’vne fort riche couronne d’or, abondam- 
ment enrichie de pierres precieufes. Laquelle il enuoia (comme on dit) prefenteràl’Ë- 
glifc de AinA Pierre de Rome: & puis fe tranfporta à Paris, où il eftablit & colloqua le lie- 
lç ro yal de fon Royaume. Comme teûnoignent Grégoire de T ours, Iordanes, Ado , Ai- 
moinus. Toutes lefquelleschofes & ce que nous réciterons cy apres, font encor indices 
que l’armcc de Clouis riauoit reccu vne fi lourde cftrillé de celle du Roy Theodo- 

ric • . ■ 

Gvndibavlt Roy dé Bourgongne mourut, lailfant deux fils, Sigifmund Taifné & 
Gothomare: defquels Sigifmund fucceda(au rapport dcSigebert) celle annee à fon perc 
au Royaume de Bourgongne. Combien qu’il y en a qui eftiment que ce fut feulement en 
celle partie (comme aucuns eftiment)de Bourgongne qui eft delà les riuieres de la Saône 
& du Rhofiie: Laquelle vnFlodomeus fon tuteur & gouuerneur luy fit obtenir par fon 
induftricduRoy Clouis. Qui ce pendant fe retint auecla cité de Lyon, ce qui eft deçà 
lcfdites riuieres. Mais fi Gundebault fon perc n eft point décédé pluftoft que celle annee, 
il finit qu’il ait moult longuement vefçu. Mais nous ne reccuons point l’opinion de Paul 
Æmile& des autres modernes, qui ont eftimé que Gondcbault auoit eftéchaflecyde 
uantdc fon Royaume par Clouis, & contraint fe retirer vers les V vifîgoths. Car l’Epiftre 
alléguée cy deflus du Roy Theodoric,tefmoigne qu’il viuoit & regnoit encor en Bour- 
gongne, lors qn’ Alaric & Clouis fe voulurent mener guerre. Et n’y a point d’apparence 
qu’il l’en ait dcchaflè depuis: pourcc que le Roy Theodoric qui tenoitla Proucnce, 
neluyeuft manqué de fccours. Ioint que le Concile tenu à Orléans, déclaré allez que 
Clouis ne comraandoit encorà aucune des prouinces de la Bourgongne au temps qu’il 
fut célébré, parles raifons quenous expoferons cy apres. Ifidorc & Sulpitius Seucrus Ef- 
pagnols teûnoignent, que Gundebault aflicgcaauccfes Bourguignons le Roy Genfàla- 
ric lors qu’il tenoitla ville de Narbonne. 

SvAiLTMANNVsditle cruel, Roy de Sueflc,Gotlâdie & de Dannemarc,mourut ce- 
lle annee, en la 28. de fon règne, laiflant vn fils nommé Tordo, qui luy fucceda non feule- 
ment en fes Royaumcs(dcfqucls on dit qu’il fut le 84.Roy) mais aufli en fes vices & cruau- 
tez: qui le rendirent tant redoutable , que plufieurs de fes fubic&s furent contraints de fe 
retirer de fon païs , les vns en Angieterre,& les autres en Allemagne : où ils leurrent vne 
grofle armcc.par le moié de laquelle ils l’allerët dcchalfer de fon Roiaume.Mais il alla pré- 
dre fccours des Oftrogoths,auec lequel il s’y vint remettre. Finalement toùtesfois on dit 
que Harald Capitaine des bannis de Dannemarc,fit partir le Roy Artus de Bretagne auec 
armee,& luy donna l’adreflè deconqucfterle Roiaumede Dannemarc, qui fut en celle 
forte longuement poiïedé des Bretons & d autres tyrans. Cependant oneftimeque ce 
Tordo fut perc du Roy Rodolfe, qui (comme efcitIomandcs)laiflàfoii Roiaunie à fon 
fils nommé Hattin ou Dattin(que les Heruliens firent leur Roy,tefmoinProcopius liu. 2. 
fouz l’Empereur Iuftinian)pour Mer ioindre auec Theodoric Roy des Oftrogoths.Ioan- 
nesMagnusliu.8.chap.29.& jo.de fon hift. Gotthiqueadiouftc,qucles fucceflèurs dudit 
Hatrimqui gouuemerent fucceflîuement l’vn apres l’autre lefdits Roiaumcsde Suefle& 
de Gothlanaie,furent Attilus 8 7 .Roy,Tardo, Algothus,Goftagus,qui frauda la lignee de 
fon predeeelfeur de fon droit de {uccc(ïion 3 aucjuel toùtesfois elle rentra apres fon trclpas* 
tellement que Artus fils d’ Algothus fut fon fuccelfeur,& puis Haquinus,Charlcs, Charles 
i.Birgcrus,Erichus,Torillus, Biomo^e régné duquel commcnçal’an 764. ^ 
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Anicivs Manliys Sevemnvs Boethivs, & Fla. Èvtharicvs 
Confuls. 

En cefte annee les Allemans qui habitoient les pais montagneux &afpres de Bocfme 
&: deNortgan, dit au iourd'huyBauiere, fortans a iceluy en grand nombre fouzlâ con- 
duitte de leur Prince Theodon fils d’Adalagerion,qui eftoit vaflal du Roy ClouisdeFrâ- 
ce, coriquefterent & fubiuguerent les villes de l’autre païs de Bauiere, qui tenoient enco- 
re pour les Romains:& y plantèrent leur demeure(comme à Ratisbonne,ou Renisbourg, 
Otingue & autres: & ce fouz l’appuy & faueur dudit Roy Clouis, à caufeque Theodon 
l’auoit vaillamment feruy en la guerre contre le Roy Alaric.Ce que Auentin liu.j.teftnoi- 
gne eftre aduenu au Confulat de Seucrinus Boëthius & de Eutharicus. 

Lotho Roy des Pi<ftes,& ConranusRoy des Efcolfois, eftant en guerre contrôle 
Roy Idas de Bernicie, furent par luy vaincus & mis en routte.Polidore 
Les Eglifes d’O rient eftoient grandement troublées en ce temps par les menees & fa- 
nions de Xenaias dit Philoxene,qui auoit eftê fait Euefque de Hieçopoli deuant qu eftre 
baptizé : lequel couuant quelque monftre d’erreur en fon ccrueau fe fit ennemy de Fia- 
uian Patriarche d’AntiochCjl’accufant d’eftre Neftorien,nonob liant qu’il fuftbô Catho- 
lique: & pource qu’il fe iuftifia de cefte note par vne confelfion contraire à l’herefie Nefto- 
rienne,il le voulut côtraindre d’excommunier par nom & par fumom certains perfonna- 
ges qu’il difoit eftre infe&ez de ladite herefie , defquels Flauian n auoit aucune cognoif 
fance: dont il fit quelque temps difficulté,iufques à ce qu’il fe vit tellement pourfuiuy par 
d’autres Euefques, qui fe vindrent ioindre à Xenaias, qu’il ne luy fut poilible d’efehapper 
de leurs Calomnies par autre paflage. Ce que toutesfois ne le mit hors de fafcherie.Car ils 
le reuindrent cercher d’vne autre façon, le fômmant de condamner Ôf excommunier tant 
le Concile de Chalcedone,que ceux qui mettoient deux natures en Chrift, l’vne de diui- 
nité, l’autre d’humanité. Et pource qu’ils ne le peurent induire à ce faire,& qu’il leur bailla 
vne Confeflion toute contraire, ils continuèrent à l’accufer d’eftre Neftoricn, & par leurs 
fallaces & tromperies induifirent les Ifauriens de condamner auec eux le Cécile de Chal- 
cedone, & ceux qui receuoient deux natures & proprietez en Chrift. Puis fe voyant ac- 
creuz & fortifiez de nombre de fe&ateurs, fe mirent à dreflèr des mefines embufehes au 
Patriarche de Herufalem,& à Macedonius de Conftantinople.Car leur ayant fait prefen- 
tér leur confelfion de foy, baftirent fur icelles les mcfmes calomnies que fur l’autre. Mais 
celle de Macedonius offenfa particulièrement les moines de Conftantinoplc,qui eftoient 
d’vnion auec luy, de laquelle ils fe feparerent; pource qu’il n auoit pas fait exprelïè men- 
tion en icelle des Conciles d’Ephefe & de Chalcedone. Encore qu’il euft maudit & ana- 
thematizéla mémoire de Neftorius & d’Eutyches. Telles furent les, premières caulès, 
pour lefquellcs ces bons prélats & plüfieurs autres furent bien toft apres enuoiez en exil. 
Dont on peut entendre en quel piteux eftat eftoient lors les Eglifes d’Orient. Euagrius 
liu.j.chap.ji.Nicephore Califtc liu.ié.chap.28. 

César ivs Euefque dArles eftoit en ce temps en grande réputation à caufe de fa 
do<ftrine& bonne vie,lequel toutesfois fut vne fois accule de quelque contrauention à 
vne defenfc faitte par le Roy Theodoric, & contraint s’en aller iuftificr vers luy. Auquel il 
fe prefenta auec telle grauité & affeurance, qu’il eftima qu’on l’auoit acculé à tort,& le ré- 
uoia auec prefents & permilïion de racheter tous les captifs que les Vvifigots auoient em- 
menez de fon diocefe. A uquel voyage aulfi le Pape Symmachus& les Sénateurs de Rome 
cfmeuz dela renommee d’iceluy, ne voulurent paslelaiftcr lortir d’Italie deuant que les 
auoirveuzàRome. 

O l y m p v s Euclque de Carthage, lèftateur de l’herefie Arrienne,eftant aux eftuues où 
il tcnoitdes propos blalphcmatoires delaTrinité,futparVnfeu cafucï& iriopiné bruflé. 
Naucler. Vu Monde 
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Félix Gallvs, &Secvndinvs, Confuls. 

Theodon premier Roy de Baioarie , ditte Bauiere, mourut, laiflàht vrl fils portaiit 
mefine nom que luy, qui fucceda à fa couronne, & gaigna vne grande victoire fur les Ro- 
mains auprès de la riuicre d’Eue. Auentin liu. 3. Selon lequel cecy aduint 4 . ans apres la 
conquefte du pais de Bauiere. 

Gesalarig vfurpateurdela couronne des Vvifigoths, s’eftant ofé hazarder con- 
tre les François pour venger la perte de fon predeceflèur , fut ( à ce qu’aucuns ont efcritj 
miferablement deffait & occis par eux. Mais Iornandes,Ifidorc & les autres hiftoiriës tef 
moignentvnanimement,quel’armee du Roy Theodoric apres luy auoir afleuréla Pro- 
uence ôdc Languedoc, pafla en Efpagne, & en chalfa le Roy Gefalaric, le contraignit fe 
fauüer en Afrique vers T rafamund Roy des Vvandales, qui le retint enuiron vn an . Mais 
apres que le Roy Theodoric à qui il eftoit allié, luy en eut eferit (ainfi qu’il fe voit au liu. j. 
des Epiftres de Cafiiodore) il ne lofa plus retenir. A caufc dequoy il s’en reuint és Gaules, 
où il nitmisàmortaupresdelaDruence. Or l’armee qui pafla en Efpagne, pourroit bien 
auoir efté cefte grande trouppe de Gepides,lefquels le Roy Theodoric fit paflerés Gau- 
les dés la troifieuqe indi&ion pour la garde d’icelle, comme il fe lit és Epiftres du liu. 8.de 
Cafiiodore. Si d’auenturc ceux-là ne demouroient engamifonen Proucnce &c au Lan- 
guedoc, & les Vvifigoths qui y eftoient deuant eux ne paflerent delà en Efpagne. Mais 
tant y a que ceux-là fe font mefeontez qui ont eftimé que cefte nouucllearmee de Gepi- 
des fut enuoiee pour faire leuer lefiegeaux François de deuant la ville d’Arles. Cârileft 
certain quelle fut feulement afliegee en la ppémierc indi&ron, lors qu’elle fut fi conftam- 
mentdefendue par vn Capitaine nommé Tolom où Tolumnus, &par les citoiens d’i- 
celle. En faueur dequoy le Roy Theodoric les exempta de toutes charges & fubfîdcs 
pour quatre ans, qui finiffoient en la quatriefme indidion. Somme que le Royaume des 
Vvifigoths en Efpagne fut en cefte forte réduit en la main du Roy Theodoric, qui en prit 
’egouuememétfouzletiltreduieuneRoy Almaric fon petit fils, qui n’eftoit lors encor 
venu en aage de commander. Au moien dequoy il inftitua fon Lieutenant general audit 
gouuernement vn nommé Theodis , félon d’autres Theuda,fouz lequel il ordonna d’au- 
tres G ouucrneurs fubalternes en chacune prouince,qui luy rendoient compte tous les 
ans du reuenu d icelles. Ce pendant encor que le temps du gouuernement de T heodoric 
oit diuerfcmét compté par les autheurs, fi eft-ce qu’il eft certain qu’il a duré iufquesàfon 
rrefpas par l’efpace d’enuiron t j.ans ou 14 .ans feulemét,à les côpter depuis la depofîtiô & 
fuitte de Gafelic, laquelle Ifidore rapporte à la zi.anneede l’Empereur Anaftafe. Quant 
à ce que la Chronique de Iordanes dit, que le Roy Almaric fut occis l’an jiz. par fon fre- 
re Adalbcrt,pource qu’il traittoit mal fa femme Rothilde , à caufe quelle eftoit Catholi- 
que, il femble qu’il a pris ce nom-là pour Gafelic ou Gefalaric. 

Macedonivs Euefque de Conftantinoplene s’eftant iamais voulu accorder auec 
'Empereur Anaftafe en fes mauuaifes opinions, & ne luy ayant voulu rendre fon obliga- 
tion qu’il auoit faitte de ne rien iimouer contre la fentence du Concile de Chalcedone, 
eftoit ja de long temps fort mal-voulu de luy .T ellement qu’il ne ccfloit de cercher occa- 
fîons apparentes pour le dechafler de fon fiegc.Parquoy s’eftant la diffention precedente 
aprefentee,il le voulut encor contraindre de mettre entre fes mains l'original des de- 
crets du Concile de Chalcedone. Ce qu’il ne voulut faire.Pour raifon dequoy il l’enuoia 
cnexilàEuchaite,oùl’on eftime qu’il le fit mourir quelque temps apres, comme dé- 
clarent Cedrenus & Nicephore. Combien qu’Euagrius n'en dit rien, qui recite au con- 
traire, liu.3. chap. 34. qu’ayant enuie de chaflèr aucuns Euefques de leurs fieges,pour mef- 
me caufe que Flauianus, & luy cftant mandé qu’il ne fe pourroit faire fans effufion de fâng, 
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efcriuit qu’il ne voudrait pas auoir penfé de venir à bout d’aucune choie , quelque gran 
de & mémorable qu’elle peufteftre, s’ilfalloit efpandre pour icelle vne feule goutte de 
fang. Tant y a cependant qu’il fubftitua de fa propre autorité au fiege de Conftantinople 
vn Timothee furnommé Thcopafchite, ou Celon & Litrobunes , pource qu’il s’accordoit à 
fcs mauuaifes opinions. Lequel ne voulut exercer fon miniftere qu’il n’euft veu première- 
ment les effigies 6c armoiries de MacedoniUs mifes hors du Temple. On tient qu'il prefida 
6. ou 7. ans. Marcell.Comes jEuagrius, Cedrenus 6c les deux Nicephores. 

L e s Manichéens furent en ce temps à l’inftance du Pape Syrtunachus chaffez de Ro- 
me^ leurs Hures bruflez publiquement. 

Les Temples & Abbayes commencèrent en ce temps àéftfefondeesenlaFrance,par 
a deuotion des hommes qui les dedioient à l’honneur des Sain&s, tefinoin Sigebcrt 6c les 
anciennes hiftoires. 
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Fla. PavlIVs, &Fla. MvscrttANVSj Conluk» 

La nation desHeruliens eftant dechaflee de fon païs, eut recours à l’Empereur Ana- 
ftafius,qui leur donna vne certaine prouince de fon Empire pour y faire leur refidence: fe-j 
on queMarcellinus Cornes recite. Procopiusliu. 2 . adioufte, que cefte prouince qui leur 
fut affignee,eftoit auprès du Danube. Ce qui me fait eftimer que c’eftoitlaThrace, ou bié 
quelque contrée de l’Illy rie. Mais il déclaré auffi que le païs qu’ils habitoient auparauant 
eftoit confin & limitrophe des Gepides. Au moyen dequoy üs eftoient inceffamment 6c 
fans remillion trauaillez & moleftez d’eux de toutes fortes d’a&es d’hoftilité.Qui les con- 
traignirent en fin apres les auoir longuement patientees de leur abandonner la place: 6c 
ay ans paffé le Danube, fe retirer és païs qui leur furent deftinez par l'Empereur. Efqucls 
neantmoins ils ne furérlong temps fans abufer delà grâce qu’on leur auoit fai&e, fe com- 
portans trop infolemmcnt & fafeheufement auec leurs cohabitans 6c autres fubie&s de 
l’Empire. Tellement qu’il fallut quel’Empefeur Anaftafe cnuoyaftvnearmeecontr’eux, 
pour les chaftier; qui en fitvnemerueilleufedefconfiture: 6c euft peu accablertout lcre- 
fte, s’ils ne fe fufTcnt obligez par ferment de .fcruirles Empereurs en toutes leurs affai- 
res. ! 

Plvsievrs fe trouuoient regnans & commandans en ce temps en certaines pro- 
üinces delà Gaule Belgique, comme à Câbrefi, Artois, à Cologne, & au païs où s’eft gar- 
dée la loy R ipuaire fouz tiltte de Rois ± lefqucls Clouis appelloit 6c recognoifloitpourfès 
parents 6c coufîns, 6c qui eftoient ( comme il femble) exempts de fâ fubic&ion : félon que] 
nous enfeignent Grégoire de Tours, Iordanes, Ado,& Aimoinus. Cequiadonnéocca 
fion à d’autres d’eftimer qu’ils eftoient fils ou arrierefils du feu Clodion. Mais on aura re- 
cours à ce que nous en auons ia dit cy deuartt. Tant y a quefai&nt mal à Clouis de fe voir 
auoir tant jde côpagnons en qualité de Rois des Frâçois, le mit en tefte de deftraper le mo- 
de d’eux, non par guerre ouuerte, ains par diuers moyens 6c artifices. Car il s’adreffa pre- 
mièrement à Cloderic fils Syagre(fclonles autres Sigcbert) di& le Boiteux Roy de Colo 
gne (lequel l’auolt fidèlement lèruy 6c accompagné à la guerre des Alemans ) & l’amorça 
fouz main de tant de belles elperances, qu’il fit melchammcnt mourir fondit pere : & puis 
fit mourir le mefmcfils en vengeance du pere ; s’adioignant quant- &-quant les biens 6c 
R oyaume d’iceluy , du confentement des habitans du pays 5 lelquels le receurét pour leur 
Roy ,1e mettant fur le pauois à la maniéré accouftumee. Or pource qu’ils n’eftoient fes fub- 
ie&s auparauant, il fe peult faire qu’apres qu’il les eut réduits à foy , qu’il les laiffa toufiours 
viure fçlon leurs anciennes loix & couftumes , qui furent ou eftoiét ia appellees Ripuaires 
i caufe qu'ils faifbient melhage à part des autres François, qui venoient fouz la loy Sali- 
que, ' 
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que. Laquelle aufli lcproëme qui eft deuantles chapitres d’icelle, tcfmoigne qu’il corrigea 
& additionna de plufieurs articles, & accommoda aux ftatuts & m œurs des Chreftiens, a- 
pres qu'il eut receu le baptefme. Et d'autant qu'on eftime quil a efté folliciteux de la po- 
lice defoneftat, d’autant aufli s’eft-ilmonftrefoigneux de celle quitouchoitl’Eglife.Carl 
jàlafollicitariondefàinâ MclaineEuerque de Rennes, qui luyeftoit fort familier, com 
manda aux Euefques de fon Royaume s'aflembler à Orléans, pour délibérer fbr les arti 
clés qu’il leur enuoya : ainfi qu’on pcult voir au proëme du Synode qui eft imprimé. Lef- 
quels articles (quieftoient la plufpart de police Ecclefiaftique) furent neantmoins ren- 
uoyez à Clouis par les Euefques, pour eftre par luy approuuez , s’il les auroit pour agréa- 
bles, cftans lignez parles propres noms. 
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Fredelin fils du Roy ou du Prince d’Efcoflc & d’Hy bernie,viuoit encor en ce téps, 
tefmoin Noggerus : nonobftant qu’il eufteftê familier de fainét Hilaire. Le furnom de 
Pèlerin luy fut donnê,pource qu’il auoit voyagé parles pays fort loingtains, & y auoit an- 
noncé la parole de Dieu. 

L 2 fécond des autres Rois François à qui Clouis en voulut, fut Cararic, fouz prétexte 
de ce qu’il ne s’eftoit voulu ioindreauec luy, quand il alla faire la guerre au Roy Siagre. 
Tellement qu’iccluy cftant tombé entre fes mains , il le fit auec fon fils tondre & confiner I 
en vn monaftere , & bien toft apres mettre à mort $ fe faififlant par mefme moyen de leurs 
biés & feigneuries. Et puis s’adreflà à vn Ranachaire ou Ranchaire , félon d’autres Cana- 
cre,qui regnoit au pais d’Artois & de Cambrefi : lequel il traitta auec deux fiens freres de 
mefme façon que les precedents : ayant follicité leurs familiers &domeftiques aies luy li- 
urer entre fes mains: dont il les paya de faulfemonnoye. Bref ilrie s’aduifa d’aucun au 
tre Roy ou parent qu’il euft, à qui il ne fift par vne barbare cruauté perdre la vie : afin qu’il 
nereftaft plus aucun qui peufteontefter contre luy, ny le troubler en fon eftat & en fori 
Royaume. Lefquelles façons de faire toutesfois mefemblent auoir cfté examinées d’au- 
tre façon quelles ne deuoientpar les anciens hiftoriens, pour en donner le iugemenf 
qu’a fait Grégoire en parlant de la mort du Roy Sigebert,& de fon fils : où il dit , Projler* 
nebat enim Deus quotidie hojles eittifub manu ipjîus^ & augebat regnum eius, eo <juod ambularet re-> 
âlo corde coram eo , faceret qux placita erant inocults eius. Car on nepeult diflimulerque 

cefte tache de cruauté n’ait grandement maculé laloüange des autres grandes vertuz 
qu’on dit auoir efté en luy. Et que ce riait efté vn myftere de la iuftice & prouidence diui- 
ne, de ce qu’il fut retiré de ce monde en la fleur de fon aage, à fçauoir en la quarante* 
cinquiefme année de fa naiflànce, ayant régné trente ans entiers. Et que fesenfans & les 
enfans d’iceux ne furent pas moins cruels enuers l’vn l’autre, que luy auoit efté enuers fes 
parens. Aufli que de telle façon qu’il les fûpplanta, fa pofterité fut fupplantee parles ance- 
ftres de Charlema|ne. Outre ce qu’apres la mort d’iceluy ,1e Royaume qui ne com- 
mençoit encor qu’a naiftre ,fetrouua par deux fois ddmembré en quatre parties aueev- 
ne infinité de guerres ciuiles. Et neantmoins qu’apres tant dediuifions il fe reconfolida 
en fin de compte apres la mort des autres Rois en vn feul. 

Alamandàrvs Prince d vn certain canton ou lignee de Sarrazin$,fe fit en ce temps 
baptifer en la Religion Chrcftienne. A caufe dequoy Seucrus Euefquc d’Antioche en- 
uoya deux de fes Preftres vers luy pour l’inftruireenfes mauuaifes opinions.Mais pour- 
cc qu’il auoit efté à vne meilleure efcole , il les renuoya tout confus par vne fubtile & 
r acecieufe fimilitude; leur faifant entendre qu’il auoit receu nouuelles que fainél Michel 
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Archange eftoit décédé. Et comme ils le prilTent à mocqueric , ainfi quvne chofe impof- 
fiblc. Comment doncques eft-il plus poflible ( ce leur dit il ) que félon voftre opinion 
Dieu ait efté crucifié enlcfusChrift, s’il n’a eu deux natures eh foy? Zonare, Nice- 
phore. 

O r ce Seuere, âpres s'eftre inftalé au fîege d’Antioche, enuoya fes Epiftres fynodales 
à Helie Patriarche de Hierufalem , & aux Eucfques de Paleftine, pour fe ioindre auecluy 
.en la communion de l’herefîe qu’il maintenoit, & impugnation du Concile deChalce 
done: mais ils les reictterent auecgtandt ignominie de ceux qui les auoient apportées. 
Vn tel accord ne fc trouua és Euefques du diocefe d’Antioche. Car les vns s’accordèrent 
volontairement auec Seuere: les autres par contrainte feulement, ayans autre opinion 
en leur coeur. Il yen eut qui perfeuererent conftamnient éil la meilleure opinion, fans 
vouloir aucunement flefchir pourluy. Plusieurs autres, apres l’auoir fuiuy du commence- 
ment, l’abandonnèrent : & abjurâns fes erreurs, fe remirent au trouppeau des bons , com- 
me les Ifauriens : ou lailfercnt IcsEuefchez qu’ils tenoient fouz luy pour s’en aller ailleurs. 
Deux Euefqties fe trouuerent en Cypre, à fçauoirCofme d'Epiphanie, & Seuerien d’A- 
rethufe, qui prindrent la hardidfe de l’excommunier, & luy lignifier leur fentence, par 
vn libelle. Qui fut caufe que l’Empereur les voulut dechaffer de leurs Eglifes . Mais 
quand Afiatiquc Gouuerneur d’vne contrée d’Afic , qui auoit le mandement de ce faire, 
l’eut aduerty qu'il ne le pourroit fans effufion de fang , il l’cn fit déporter. Euagrius liure 3. 
Nicephorc Hure 16. 

Environ le mcfme temps , Timothée Patriarche de Conftantinople inftitua & or- 
donna quésalTemblecs publiques defontglile, quand l’Euefque catechiferoit & enfei- 
gneroit les premiers fondemens de noftre Religion , qu’on prononceroit le Symbole du 
Concile de Nicee, qui fouloit cftre auparauant leu & recité en l’tglife vne fois chacun an 
feulement le iour du Vcndredy faint. Nicephore Califix liure ieziefine, chapitre 
trentccinq. 
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V n Capitaine deThrace nommé Vitallianus, prenant à cœur les violences dont l’Em- 
pereur vfoit enuers le peuple de Conftantinople , pour le contraindre d’adherer à fes opi- 
nions hcrctiques, s’efleua contre luy, & dreffa fi bien -fes affaires, qu’il fe fit maiftre de 
plufieurs places, tant delaThrace quedelaMifie, delqilelles il tira vne armée, qu’il me- 
na iufques deuant Conftantinople. Si eft-ce toutesfois qu’il fclaiffa fi bien endormir par 
les piperies de l’Empereur, que fon entreprinfe vint à néant. Ioint quél’induftrïe du phi- 
lofophe Proclus à brufler fes nauires par le moyen d’vn miroir ardent , feruit grandement 
à inualider fes efforts : de forte qu’il rut finalement contraint de fe retirer fans rien faire. 
Marcellinus Cornes , Euagrius Hure 3. Paul Diacre, Zonare, Cedrenus. Selon lefquels 
auffr ce Proclus a efté grandement loüé, tant pour la philo fophie Platonique , de laquel- 
le il faifoit profeffion, que pour le fçauoir qu’il s’eftoit acquis és fciences mechaniques,par 
lequel il n auoit pas feulement l’intelligence des machines qui auoient eftéinuentees par 
Archimedes , mais il en auoit aufli inuenté pluficurs autres de fon induftrie. 

Le peuple de Rome, qui depuis l’efletiondu Pape Symmachus eftoit demeuré en 
partialité & en diuifion enuers le Clergé (tefinoinCafliodore Conful de cefte année en 
fa Chronique Confulairc) retourna en concorde & en vnion enfemble. Aumoyeh de 
quoy l’Eglife reuint auffi en tranquillité. Ce quifemble eftreaduenu parle trefpasdudi 
Symmachus, qui eftoit la caufe de ce fchifme. ‘ 

Clovis 
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Clovis eftantaagé de 4f.ans, mourut enlago.ouji.annee dcfonrëgne j &fut Ton 
corps mis en fepulture en l’Eglife de S.Pierre & S.Paul qu’il auoit fondée à Paris t Ses fils 
qui eftoient 4.diuiferentfà Monarchie en autant de Tctrarchies ou Roiaumcs, qui eurent] 
leurs fiegcs en quatre puilfantes & fameufes citez, aufquelles refpondoiét pluficurs regiôs 
grandes & fertiles. Tellement que la cité de Paris auec fes dépendances efeheut à Childe- 
>ert, qui (au rapport d'Agathius & des autres Hiftoriographcs) eftoit l’aifné, lequel f en 
fit nommer Roy: Commeaufli firent fes autres freres,à fçauoir Clotaire deSoiffons:Clo- 
damire d’Orléans & de Bourgongne: Theodoric de Mets, qui neantmoins eftoit l’ancien 
de tous les autres, mais fils d’vne concubine, de laquelle dependoient les prouinces qui 
lobeïïToientde delàle Rhin, & celles auffi de deça,qui tiroient du cofté d’Oricnt, qui furet 

f >ourcefteoccafion dites le Royaume d’Auftrafie. Cependant toutesfois oneftimeque 
eBaifemain&lafouueraineté des trois autres Royaumes eftoit deuë àceluy qui eftoit 
Roy de Paris, comme le premier de tous, & appartenant àl aifné. Aufli que Paris eftoit le 
fiege royal de toutela Monarchie Françoife, félon que nous auons recueilly de Iordanes, 
Grégoire de Tours, Aimoinus & Ado. Lefquels aufli tefmoignent d’vn confcntement,: 
que les anciens François, qui comptoient leurs années en ce temps depuis le trefpas de S. 
Martin, mirent en leurs mémoires que la mort de Clouis efeheut 6n lacxij.ahnee de ce 
compte, qui fe rapporte iuftement à la 514. de noftre falut.Encftabliïïantlc trefpas de S. 
Martin, fuyuantl’audorité de Sulpitius Seuerus (qui eftoit fon difciplc & contemporain) 
àIai6.annee(quifetrouuaenla7.dcs Empereurs Arcadius & Honorius) apres la célé- 
bration du Concile tenu àTreues fouz l’Empereur Maximus: Nonobftant que ledit Gre- 
goiredeTours la voulu rapporterau Confulat de Cclarius &: Atticus, & à la i.annee déf- 
aits Empereurs. Mais il eft force que nous reduifions fa fupputation à la noftre; d’autant; 
qu’il conftituela3i. année du régné de Gontran Roy d’Orléans (où il finit fon hiftoire des 
Frànçois)cnIa j.du pontificat du premier Grégoire Pape de Rome, ayant auparauant dô- 
Inéyr.an de régné du Roy Clotaire de Soiflonsfon pere . Dont il faut que le trefpas de 
Clouis fe prenne félon Iuy-mefme en la y^.annee de noftre Seigneur. Le Schifme qui ne 
s appaifoit à Rome à caufe de l’eledion de Symmachus,dôna occafion de faire afïèmblcr 
vn6. Synode par l’audorité du Roy Theodoric; où les decrets des Synodes precedents 
furent confermez, & les accufateurs de Symmachus de rechef condamnez , la condem- 
natiôn aufli de l’hcrefie Neftoriennc & Eutichienne reitcree,dont l’Empereur fut gran- 
dement offenfé, félon le liure des Conciles.Lequel en recitant les ades des Synodes qui 
fe font tenuz fouz Symmachus, déclaré combien deflateries luy ont efté dires par les E 
juefques qui y afliftcrent,indignes & mal conuenantes à la grauité des Conciles. 

L’empirevr. Anaftafe mal-contant des Euefques de la Paleftine qui ne fc vouloient 
accorder ny ioindre à la communion & opinions de Seuere d’Antioche, enuoia vne gra- 
de multitude de gens d’armes en Hcrufalem, fouz la conduite d’Olympie Gouüerneur 
de la Paleftine, pour contraindre par force, ou depoferles refufans de leurs fieges. Le- 
quel eut grandement affaire à executer fa charge, à caufe delà refiftanCe que luy firent 
les moines. Mais ils ne peurent fi bien faire, qu'il ne deiedaft en fin le Patriarche Helie du 
fiege de Herufâlem, mettant en fâ place vn nommé Iean, qui fut le 9.du nom fils de Mar- 
tien: lequel bien qu’il s’entendift auec Seuere, toutesfois il ne prefehoit & defendoit pu- 
bliquement le Concile de Chalcedonc; comme tcfmoigne Nicephore Califte. Mais Ni- 
cephore le Patriarche dit,, que ce Iean 3>prefida 1 i.ans:Onufrius,i3 . 

Sy mm achvs EuefquedeRomemourutleip.iourdeluillet: &fut 1 er. iour d’apres 
faide l’eledion de fon fucceffeur,qui fe nommoit Hormifda,natif d’Italie, lequel on dit a- 
uoir gouucrnérEglifc Romaine 9. ans, i8.ans. C’eft à luy que quelques-vns affignent l’or- 
donnance de la diuifion du clergé en deux ordres. L’vn defquelsdcuoit alternariuement 
refpondreàl’autre,quandlesPfeaumes fe chantent en l’Eglife. Quelques hiftoireseferi- 
uent, que de fon temps aucuns moines de Scythie corrompus de l’herefie Ncftorienne 
furctlt à Rome, dont il les fit en fin dechaflèr, pource qu’ils ne vouloient aucunement ab 
iurer leur erreur, &: qu’ils ne cefToient de diffamer ledit Hormifda. Tellement qu’il en ef 
criuit certaines Epiftrcs contre eux, où il dépeint fort bien l’hipocrifie &lesmoeursdef- 
ditsmoincs.Maispourcequ’ily en auoit vne dont les hérétiques en ce temps faifoienr 
bouclier, à caufe qu elle fadrefibit à vn Pofifeftbr Euefque d’Afrique, qui faifoit notoire 
ment profeffion de la dodrine des heretiquesjloannes Maxentius homme de grand fça- 
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uoir en cc temps, 6c qui dcfehdoit fort courageufcmcnt & conftamment la foy du Con- 
cile de Chalcedone contré les Neftoriens & Acephaliens, fut incité d’y refpondre par 
vne autre Epiftre, qui fe voit encorcs au iourd’huy imprimée. E A laquelle iimonftre que 
celle qui diffame lefdits moines, eftfauftemcnt attribuée àHormifda,ou qu’il eft hcreti- 
que, d autant qu’il fe monftre par icelle auoir intelligence auec les heretiques. T ant y a ce 
pendant, qu’il deelaire que les pauures moines furent iniuftement dechaflez de Rome par 
luy,& mal traittez: d’autant qu’ils eftoient profeffeurs de la vraye religion, & qu’ils s’çftoiét 
tranfportezà Rome feulement pour conférer auec luydece qu’ils deuoient croire con- 
tre l’herefic Ncftorienne. Et puis il adioufte qu’il s’eftoit ainfi desbordé contre eux en fa- 
ueur de Diofcorus Euefque d’Alexandrie, qu'on auoit renuoié deuant luy, fe voulant def- 
pecherdeceux qui euffent peu former quelque accufationàl’encontre de luy: 6c auoit fi 
bien feduit ledit Hormifda, quil n’eftoit plus fi zélé à la defenfe delà foy du Concile de 
Chalcedone, qu’il f eftoit monftré du commencement. 
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V 1 t a l l i a n v s apres s’eftre retiré auec fonarmee en la Thrace,gaigna quelques 
viéloires fur les Capitaines de l’Empereur. Neantmoins il fe laifTa derechef fi bien pipper 
de fes dons & promeffes, qu’il refit fon appoinftement auec luy. D’autant que pour le cô- 
tenteron fit aîfembler vn Concile d’enuiron deux cens Eucfquesen la ville cTHeraclee 
comme pour y confermer les decrets du Concile de Chalcedone, & abolir les ednfts qui 
auoient cfté faits à l’encontre : enfembleauffi rappeller les Patriarches qui auoient efté 
enuoiez en exil.Mais l’Empereur fit en telle forte par fa malice, que de ceftc afTemblce ne 
fortit aucun cffcft: à laquelle le Pape Hormifda deuoit enuoier fes Légats à la follicitarion 
du Roy Theodonc , tauorifant à Vitallian. Marcellinus Cornes, Paul Diacre Ce- 
drenus. 5 

A M a d n e femme de l’Empereur Anaftafius mourut, &Macedonius femblable- 
ment cy deuant Euefque de Confiantinople, pendant qu’ü eftoit en exil. Georg. Ce- 
drenus. 6 ’ 

Qv o y quelïmperçur Anaftafc v&ft de grande rigueur contre ceux quinefevou- 
loient îomdre a Seuere d Antioche, plufieurs toutesfois perfeuererent conftamment en la 
faine opinion, fans vouloir flefehir : fignamment les moines, & entre iceux deux attirez 
de quelques monafteres delà Paleftine nommez Théodore &Sabbas,lefqueIs nepeurct 
cftre par aucune crante & violance empefehez de prefeher & defendre publiquement la 
dodrine du Concile de Chalcedone. Qui plus eft Sabbas fermôna fi bien le nouueau Pa- 
triarche Iean de Herufalcm, qu il le fit diftraire & retirer de la communion de Seuere De- 
quoy l’Empereur fut tellement irrité contre Olympie , qu’il le ceuoqua de fa charge, & 
furrogea en icelle vn Anaftafe. lequel en penfant auoir induit Iean à fe retraefterde veit co- 
tre fon efperance prefeher la foy Catholique en pleine affcmblee,fans qu’ü euft moien de 
luy en faire pire traittement, félon la charge qu’il auoit de l’Empereurià caufe du peuple de 
Hcrulalem qui le mutina pour fon Euefque. Niccphore Callifte r 

V n SynodeaffembléiRomcfour le Pape Hormifda par le commandement du Roy 
Theodonc, conferma& réitéra la condemnarion de rherelicEuty chienne, par laquelle 

Seuerus eftoit notej8r fes efcrits qui la dcfendoiencanathematizeKlclon Nicephoreliu. 

i 7 .chap.z.de fon hiftoire Ecclefiaftique. * 
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R . des Franço is 
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Fl a. Petrvs Conful fans adioint. 

Lis Huns dits Sabericns fortans des portes Cafpies en grand nombre fc dcsborderét 
en l'Armenie, Licaonie & Cappadocie : &puis vindrentiulqu’au pontEuxin, où ils cau- 
ferent vne telle peur à l’Empereur, qu’il fut contraint de tranuger auec eux d y ne certaine 
fomme de deniers pour les faire retirer. Et pource qu’ils vindrent iufques aulieü où Ma- 
cedonius cy deuant Patriarche de Conftantinople eftoit confiné en exil, il fe voulut reti- 
rer autrepart; pour raifon deqüdy l’Empereütenuoia gens quile mirent à mort.Nicepho- 
reliu.ié.Georg.Cedrehus. 

H e l i e cy deuant Euefque dcflierufalem rrioüriitcefte annee en exil,telhioinMàrcell. 
Cornes, apres auoir (comme dit Nicephore) prédit I‘hêure .& le iour que l’Empereur A- 
naftafe deuoit mourir. Lequel cependant ne faifoit pas moins de fafchcries aux Euef- 
ques des Eglifes Occidentales defon Empire, qu’aujl Orientales. Car li en fit venir plu- 
fieurs d’IUyrie à Conftantinople, lequel toutesfois il fut contraint de rcnuoÿer, eh leurs 
fieges, de peur de quelque efmotion contre luy en leur pais. Au meftne temps fe trôuua 
àConftàntihople vn certain Euefque nommé Oemandre, prefchant publiquement auec 
grande admiration pour le Concile deChalcedone. Qui futcaufeque l’Empereurl’ap- 
pella à foy pour l’induire à fe conuertir à fes opinions . Mais toy-mefîne (feluy reipon- 
dit-il) abandonne les erreurs de ce damnablé Eùtyches, de Dibfcore &de Seuerc, fi tu 
Veüx euiter la mort eternelle.Car ta robbe ne t’accompagnera apres tô trefpas,ains la ver- 
tu & pieté feulement que tu auras eu.Cedrcnus. 

Av mêfme temps Theodoric Roy d’Italie fit venir Eùthàric fils de Vviteric,qui eftoit 
de la race roialle des Amales & des Oftrogots d’Efpagne,où il deifiôuroit,êri Italie, & luy 
donna fa fille Amalafuntha en mariage. Iornandes. 

Av Synode Tcrraciricefte année furent ordonnez dix canons de conftitutions.Onu- 
frius. 

D i o scorvs fuccdlTeur de Ieari troifiefitie en l’Euefché d’ Alexandrie, prefida 7. ans* 
IoannesMaxentius tefmoignc qu’il eftoit Euty chien, & que le Pape Hormifdà fut fe- 
duit &c corrompu par luy. 

En ce Confulat fut célébré vn Synode des Prélats d’Efpagne en la ville d’Arragon 
ditte ldrs T erracon,les ftatuts duquel furent rédigez en 1 j.canons, félon que recire le liure 
des Conciles:qui dit encor que cecyfe fit au temps du Pape Félix cnlaé.annee du Roy 
Theodoric, laquelle difcordance ne fe peut pas facilement excufer.II fut ordonné que la 
folemnité du Dimanche fe commanceroit dés la fin du Samedy,cequifobferue encor 
enEipagne* 

C est e annee* qui eftfeIonlafupputationdesIuifsla446y.de la treatioh dumonde, 
Merimar & Mar fils de Rabbi Afe acheuerent,& amenèrent à fin la Compilation du Thal- 
mudBabylonique,c’eftàfçauoirceîle partie d’icclùy qiic les Iuifs appellent Ghefnata, 
commencé long temps au parauant & amplifié aucunement par leurdit pere. Et apres 
qu ils l’eurent feellé& cacheté de leurs fings, ils le firent püblief & diuulguer entre les 
Iuifs,qui le recourent de telle aifeâion qu’ils fobligerent par vn ferment folerfmel de le 
garder & obferücr inuiolablcment, en fc conduifant par apres félon la doctrine d’iceluy. 
Ce qui fut la plus manifefte fieextreme rébellion des Iuifs contre Dieu. Théodore Bi- 
bliander en fa Chronologie. Mais Genebrard le rapporte à l’an cinq cens cinq,& dit que 
Ce fut trois cens dixfept ans apres l’acheuemcnt de la première partie dûdit Talmud 
quon appelle Mifna, & enuirori cent ans apres le Talmud de Hierüfalem , & vingt 
neuf ans apres l’inuention des points & des accents. Quoy qu’il en foit, à com- 
pter iuftement félon la fupputation des Iuifs ,& qu’il l’a faut rapporter à la noftre , eèlà 
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Seconde partie 


Semble fc deuoir pluftoft attribuer àl’ancinq cens hui<ft,&à la foixante dixneufïefme an- 
née apres iç. trefpas de Rab. Afe. 


Du Monde. 4^y 3 

Papes. 

3 

R. des Vvifijroths. 

y 

De Rorhe. 1168 

E.<C Orient. 

*7 

\ R. des Vvandales. 

zo 

De Iefus chrijl. yi7 

j R. <T Italie. 


| R. des Lombards. 

z 

IndiEhon. 10 

| R. de Perfe. 

21 

} R. des Efcojfois. 

16 


R.des François . 4 


Fr.A. Anastasivs Avg. pourla4. foisConfulauecAG a pitvs. 

V n e trouppe de Scythes s’eftant encore desbordee en la Macedone, Epire & Theflà- 
lie, y fît vn tel rauage qu’il fallut que l’Empereur compofàftauec eux d’vne grande fomme; 
de deniers,tant pour les faire retirer, que pour la rançon des prifonniers qu’ils tenoient. 
MarcelLComeSjNicephore. 

C h o c h 1 l a 1 c Roy des Dahnoîs , cftant defeendu par mer aucc vne grande armée 
dedans le Royaume de Thcodoric Roy de Mets, fut par Theodebert fonfils honteufe- 
mentdefconfït& occis, reliant bien peu de lès gens pour en aller porteries nouuelles en 
leur païs.Gregoire de Tours, Aimoinus,Ado,Sigebert. 

Vv a l t h a r i ou Vvaldiare furnommé Adelingue,9.Roy des Lombards,regna 7.ans 
apres le trefpas de Vvachao, de qui Theodebert fus de Theodoric R oy d’Auftrafie auoit 
cfpoufe la fille. Selonletefmoignagede P. Diacre, Procopiusliu.3. l’appelle Baldare: & 


dit que pource qu’il efloit au commencement de fon régné fort ieune,il eut vn lien parent 
nomme Audoin qui gouuerna fon Royaume en fon nom. 

E n v 1 r o n le mefme temps le Pape Hormifda enuoia des Ambafïàdeurs à l’Empere 


Anaftafe, pour l’inciter de fe déporter de fes erreurs & de fe reconcilier auec l’Eglife Ca- 
tholique: lefquels il rechaifa fort contumelieufemcnt d’auprès de foy, & à ce qu’on veult 
dire les renuoia fur vne nauire caffee & rompue, en intention de les faire noyer. Lequel 
danger toutesfois ils euaderent. 

Les flatuts du Concile Gerundefe célébré en ce temps furent réduits en dix ca- 
nons: aucuns defquelsordonnentqu’aucunne foit baptizé fînonà lafeftede Pafque Ce 
de Pentecoftc, moyennant qu’aucun danger de malaaie n’interuint. Vn autre auffi com 
mande que l’oraifonDominiçale foit ditte tous les iours par lcpreftre aux prières du foir & 
du matin. 


Du Monde. 4654 


De Rome. iz 6g 


De Iefus Chrijl. y 1 8 


IndiSbion. U 


JE. d Orient. I 


K. i Italie . 26 


R. de Per fe. 22 


R . des François, y 


R. des Vvifigoths. 


R. des Vvandales. 


R. des Lombards . 


R. dEfcojfe 


Flai Magnys & Fla. Florentivs Confuls. 
S o v z lefquels Anaftafîus Empereur aaeé de8o.ans receut 


S o v z lefquels Anaftafîus Empereur aagé de 8o.ans receut le fàlaire de fes impietez par 
vn feu du ciel qui tomba fur luy,de telle façon qu’il en mourut (au rapport de plufîeurs) 
enuiron le io,iour de Iuîllet.Et pource qu’il ne s’eftoit pourueu de fuccefTeur auât fon tref- 
pas, les foldats de fa garde efleurent de leur propre mouuement vn nommé F l a. A n i- 
civsIvstinvs natif de bas lieu au pais de Thrace, qui eftoitlors leur maiftre Capi- 
taine pour l’Empercur.Tellement qu’ils l’eftablRent au fîege Impérial, où il prefida 9.ans& 
enuiron zi. iours, à les compter depuis le trefpas de fon predccefTeur(fî d’auenture il a 
efténoté parles autheurs, & qu’ils n’ayentprisvn mois pour vn autre) iufques au fîen. 
D’autant queMarcell.Cdm.adioufte 2. mois aux 9. ans,Niceph.j. au lieu defquels on au 
roit poflible mis en Euagrius liu.^.cha.ç.^.iours.Tât y a que MarcelLtefinoigne qu’il a ré- 
gné depuis la 1 1. iufques à la y.Indidtiô.Euagrius li.4.ch.i.adioufteque fon régné cômcnça 
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en la 506. annee du comptedes Antiochiens : qui eft pour monftrcr qu’ils côptoient leurs 
années depuis le régné de Iules Cefâr* Cependant Cafliodore finit lajChronique Confu- 
laircen ceConfulat. 

Les Perfes , à l’occafion du trelpas de l’Empereur Anaftafe, rompirent les trefues qu’ils 
auoient auecles Romains. A caufe dequoy Iuftin enudya plufieurs preîcnsàZfcliorbes 
Roy des Huns , pour l’attirer àfon alliance. Qui promit tout ce qu’on luy demanda , & ne 
laifla toutesfois de mener vingt mille hommes de guerre au fecours du Roy Cabades. le- 
quel informé de la dclloyauté, le fit tailler en pièces aucc tous fes gens , & puis fe rappoin- 
ta auec l’Empereur Iuftin: lelon que Paul Diacre liure quinzième fccitc. Sabcllic & 
autres adiouftent, que ceux des Huns qui relièrent de çefte deffaide , eficurent vn autre 
Roy fur eut , quiferiommoit Auarius : Ibuz lequel ils quittèrent non lïulem cri tleilr pais, 
qui eftoit comme on dit la Scythie Afiatique , mais aulfi leur ancien nom des Huns coln- 
me infortuné &odieùx, fcfailàns nommer Auarois ou Auares : & puis Hé vindrent cy 
apres habituer au pais appelle anciennement Noric, qu’ils firent nommer de leur nom 
Bauarie ouBauiere. MaisAuentiri fertible auoir lùffifamment monftré, que les Boiens 
partis du païs de Boëlme le firent premièrement àl’occafion d’eux nommer Boioaria : tt 
qu’il prit feulement le nom de Bauiere depuis que les Rois & Empereurs de la lignée de 
Charlemagne furent faillis en Allemagne. Bonfinius aüfli çonfcftè bien qu’ Auarius qui 
futautheurdunom des Auarois, fut fuccefleurd’vnZeliorbes i nonobftant qu’il feper- 
fuade que c’eftoitvn autre que le precedent : & que tous deux regrierent furlesreliques 
des Huns, qui auoient occupé les Pannonies fouz Attila & fes fils , apres qu’ils en furent 
dechallèz parles Gepides,K contraints le retirer eh vne partie de Noric, qüi appartient 
maintenait à l’Auftrichc, où ils fc maintindr èrit puilTamment iufques au temps de Chàrv 
lemagne. 

Mais Procopius liure premier racompte aütremét la caufe de la guerre des Romains 
contre les Perfes. Qui vint (comme il dit) de ce que Cabades Roy des Perfes, eftanten 
deliberation dedefîgnerl’vn de fes fils pour fon fuccefteur, & defirât faire venir ceft hon- 
neur au troifielme nommé Chofroes, pluftoft qu’à laifné ou aucun des autres, S’adüifa 
d’enuoyer prier l’Empereur de conclure vne bonne & durable paifc allée luy, moyen- 
nant laquelle il adoptai! ledit Chofroes pour fon fils. Ce qu’il faifoit afin qu’il fuft en la 
protedion de l’Empereur, & que par icelle il fuft maintenu contre fesfreres. Mais les 
Conlêillers de l’Empereur, interpretans celle adoption en autre fin, ne furent d’aduls qti’il 
l’accordall en la forte qu’on la demandoit. Parquoy du refus qui en fut fait, s’en enfuyuit 
lerenouuellement delà guerre d’entre les Perfes &les Romains , aucc la haine irréconci- 
liable c|ue Cabades & fon fils Chofroes portèrent toufiours depuis aux Empereurs. 
Quant a l’appointement que Paul Diacre dit que Cabades fit auec Iuftin , Procopius n’en 
fait aucune mention. 

S ai note Brigide qui eftoitde la race des Rois d’Efcofle, mourut celle annee* Tri- 
temius. 

I e an lurnomméBafiIides,natifde Cappadoce, lûccclfeurdeTimothee ertl’Euefché 
deConftantinople, prefida enuiron deux ans. Niccphore liure dixfept de fon hiftoire 
Ecclefîaftique, tcfmoigne qu’il fitalfembler celle annee vn Concile a Conftantinople, 
par lequel U fitapprouuer &confermcr les decrets du Concile deChalcedone, & con- 
damner par melmc moyen Seucre Euefque d’Antioche qui les oppugnoit. Les ades du- 
dit Concile tefinoignent qu’il fut célébré en ce Confulat, en l’Inaidion n. le vingtielmë 
deluillet. 

Lf s Ajnbafladcurs enuoyez delà part du PapeHormifda versAnaftafius, pourfex- 
horter à repentance & amendement vn peu deuant fon trelpas, receurent vn mauuais 
traittement & recueil. Et puis eurent relponfe que c’eftoitau Pape d’obeir à l'Empereur* 
& non de luy commander. P. Diacre. 

L e Concile de Sarragolfe en Efpagne tenu celle annee , déclara pour excommuniez 
ceux qui reçoiuentfEuchariftie, & ne la mangent point. Et ordonna que les Vierges# 
Nonnains ne pourraient dire voilees deuant l’aage de quarante ans. Liure des Con- 
ciles. 
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Fla. Îvstinvs Ave. 

& Fla. Evthamvs 

C i l ï c a, Confiils. 


V n Capitaine nommé Theocrite fouz l’appuyd Amantius grand Maiftre du Palais 
Impérial , & d’André premier Chambellan , s’ofa efleuer contre l'Empereur Iuftin. Mais 
leur entreprinfe rencontra fi malheureufeiffuë, qu’ils furent en peude temps pris enfem- 
ble,& puis décapitez. Auquel temps aufli Vitaüianus Scytha s’en alla fouzlafoy de l’Em- 
pereur a Conftantinople, & y fut pourucu de l’eftat deCoronaldetoute la gendarmerie. 
Cependant ceux qu’on appelloit de la fa&ion Venêtiquc, excitèrent plufieurs troubles 
& feditions c n Orient : à l’occafion defquelles grand nombre d’homicides & de meurtres 
fe commirent. Marccllinus Cornes, Cearcnus. 

I das Roy de Bernicie en Northumbellandc mourut celle année, & luy fiicccda Ton 
fils nom mé Addas. Beda,Poly dore. 

I v s t i n cognoilTant que c’eftoit entre fes charges de procurer à remettre l’Eglifc en 
repos & tranquillité, quieftoit lors toute troublée parla fa&ion Eutychiennc , iointle 
bon zelc qu’il auoit à la pure do&rinc,fit depofer , & coupper la langue à SeuereEuefque 
d’Antioche, à caufe que c’eftoit le chef & porte-enfeigne des blafphemateurs contre la 
vraye do&rinedu fils de Dieu, & quitenoit toutes les Eglifes d’Ôrient en diuifion: & 
puis fubftituer en fon lieu vn nommé Paul fécond de ce nom, lequel prefida feulement 
trois mois. Outreplus donna bon ordre à rendre nette la cité de Conftantinople de tous 
h eretiques, nommément de ceux qui faifoient profelfion de l’herefie Euty chienne: re- 
uocquant par mefmc moyen tous les Catholiques que fes predecefleurs auoient cn- 
uoyez en exil. Et en ce faifant aufli ferma les Temples des Arriens , lefqucls il donna aux 
Orthodoxes. Dequoy le Pape Hormifdaaducrty , reconcilia l’Eglife Romaine auec la 
Grecque, enreuocquant lescenfures que fes predeceffeurs auoient prononcées contre 
les pafteurs & miniftres d’icelle. Euagrius liu. 4. Sigebert,NicephorcCalifteliure ib.de 
fon hiftoire Ecclcfiaftique. 

Apres que Iean Patriarche de Conftantinople Iuy eut enuoy é la confcflion de (à foy, 
pour cela toutesfois les erreurs de Seuere ne laiflerent dauoir encor cours long temps de- 
puis. Et pource que fâ doârine contrarioit en plufieurs points à la foy Catholique , ceux 
qui l enuiiuirent furent à l’occafion d’iceux nommez dediuerSnoms, félon que les vns 
s’aheurt tient plus à maintenir l’vn de fes erreurs que l’autre. T ellement que de luy procé- 
da non feulement l’appellation des Seuerites , mais aufli des T riteites , qui faifoient trois 
Dieux de la T rinité : & des Agnoetes , dont auoit efté autheur autresfois Themifte philo- 
sophe» Mais icelle eftant efteinteaucc fon autheur, il la remit au defliis: par laquelle*! 
maintenoit que Dieu verbe auoit pleine cognoiflance de toutes chofes, non l’humanité 
qui luy eftoitvnie & adoptée, laquelle ne les cognoifloit parfaitement. Puis apres ces 
AgnOetes , Seuerites & Triteites vindrent à fediuifer enTheodofiens, Contobabdites, 
Pauliens, AngeliteSjDamianiftes, Petrites,Cononitcs,Tetradites. 

Les Pafteurs del’Eglife Romaines’eftoient ( ce dit Ifidore ) contentez dutiltre feule- 
ment d’Archeuefqücs depuis le PapeSylueftre, à qui il auoit efté premièrement donné: 
mais le Pape Hormifda fut le premier qui fe laifla nommer Patriarche par l’Empereur.En 
quoy il fut fécondé & enfuiuy de fes fuccefleurs,iufqu a Bonifâcc 3. lequel fe dôna le nom 
i’Oecumenique ouVniuerfel. 

V n Synode fut tenu en ce temps en la baflc Syrie par les Eucfqucs d’icelle pro- 
uince. 

Du Monde. 
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Flà. Rvsticvs, & V i t a ll ia v s, Confuls. 

Le dernier defquels fut, nonobftant la fauueté qui luy auoit eft é cy d tuant donnée, 
mis à mort au 7.iour de Ton Confulat par le commandement de l’Empereur : pource qu’il 
auoit auparauant porté les armes contrerEmpire.Marcell.Comcs. 

T h e o d o N Prince des Boiens ou Bauariens,delirant exterminer totalement la puif- 
fânee Romaine dû païs Noric,paflà auec fes forces la riuicre d’Oene: & fît en forte qu’a- 
pres auoir deffait les Romains qui reftoient en ce quartier-là par vne grofTe bataille, achc- 
ua de réduire en fon obeïftànce tout le pais de Nortgandit Noric. Tellement qu’il com- 
mença deflorsde prendre à Toccafiondc fes gens qui rapportoient leur origine aux an- 
ciens Boiens, le nom deBoioarie, qui fe tourna puis-après en Baioarie,& puis en fin en Ba- 
uiere ou Bauarie,qu’il retient encore auiourd’huy. Auentin liu.3. 

C a b a d e s Roy des Perfcs, eftant en termes de faire guerre à l’Empereur, fut deftour- 
bé de fon entreprinfe par vne autre guerre qui luy fiiruint contre les îbcriens,qui habi- 
toient la contrée qui eft auprès des portes Cafpics du cofté de la bife ( Icfquels on eftime 
eftre au iourd’huy les Georgiês)dontluy-mefme fut lemotif: pource qu’eftans fes fùbicts 
il les voulut contraindre de renoncer à la religion Chreftiennc qu’ils auoient embraffee,' 
pour viure félon les ceremonies & couftumes de faire des Pcrfesj qui cftoir d’adorer les 
idoles, & expofer les corps de ceux qui mouroient entre eux aux champs pour eftre dc- 
uorez par les chiens & oifeaux. Acaufe dequoy Gurgenes Roy des Ibariens enuoia de- 
mander fecours à l’E mpereur, le priant de ne laifTer exterminer luy & fa gent par les Per- 
fes.Cequi fit, que Probus nepueu de l’Empereur defunét eut charge de la part de Iuftiri 
d’aller foiliciter les Huns de la le pont Euxin à donner fecours & confort aux Iberiens. Où 
il ne fit rien:dontilfemblequece fut lors qu’aduint cequ’aeftécy deffus dit du Roy Ze- 
liorbcs des Huns.Parquoy quand il fut de retour, il defpefcha vn Capitaine nommé Pier- 
re auec quelque peu de Huns, pour fallcr ioindreau Roy des Laziens, qui defendoit là 
caufc des IberiensiMais pource que toutes leurs forces iointes enfemble ne fc trouuerent 
ballantes pour fouftenir la grande puiftànce que le Roy Cabades enuoia contre eux, for- 
ce fut à Gurgenes d’abandonner fon païs, & fe retirer auec toute fa famille & parenté, & 
les principaux de fon Royaume en la contrée des Laziens: qui pour eftre clofè &enuiron- 
nee de montagnes inacceffiblcs, ofta le moien auxPerfesae pourfuiurelesfuians, &de 
faire autre exploit plus mémorable fur eux. Apres cela Pierre accompagné defdits Ibe- 
riens fen rcuint à Conftantinople. Procopius. 

; Vvavbert arrière fils du Roy Clodion, mourut laiflànt deux fils : l’aifné defquels 
nommé Aufebertfucceda és feigneuries que famere tenoit és païs de l’appartenance des 
Vvifigots.Etpuisefpoufâcy apres lafilleau Roy Clotaire 1. apres qu’il fut de retour de 
Rome, où il auoit cfté mené & fait Sénateur fouzleRoy Theodoric,tefmoinvne an- 
cienne Chronique non imprimee.Quant à fon frere nommé V vaubert z.du nom , s’il eft 
vrayqucceftAufebert ferifoit enfiiy en Italie, on peut penferquecefutpour euiterle 
traittement que Clouis faifoit à fes autres parens. Mais d’autant que cela eft incertain , ie 
croypluftoft qu'il ne fut appellé Sénateur &fumommé Romain, que pource qu’il eftoit 
de la race des anciens nobles Gaulois, qu’on appclloit Romains, pluftoft que pour auoir 
obtenu ccfte dignité-là en Italie.Car il s’en trouue d’autres en Grégoire deTours de la na- 
tion Gauloife qualifiez du mefme tiltre,lcquel on ne peut dire: qu’ils l'aient apporté de Ro- 
me.Qui plus eft,ce que les Chroniqueurs Lprrains ont eferit de la genealogie de ceft Au- 
febert, fc vérifier par vne infinité d’argumens & de preuues eftre totalement fabuleux 
ne fe pouuoir prouuer par aucun bon autheur.Combicn que nous ne nions pas que Char 
lemagne n’ait tiré fa genealogie de luy :qui eft caufe que nous l’auons voulu inferer en ce 
fte oeuure, encor que nous n’accordions pas tant de tiltres & de dignitez héréditaires au 
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loyaumc d’Auftrafic aux delccndans d’iceluy. 

S’ e s t a n t Paul Euefque d’ Antioche volontairement depofé , vn Preftre nôméEu- 
phrafius îuy fut fubftitué eh fon fiege , auquel il prefida enuiron y. ou 6 . ans. 

Avqvel temps auffi Epiphanius fut fubroge à Iean Bafilides en l’Eucfché de Côftan- 
tinople : tellement qu’il rexerçal’efpacc de 13. à 14. ans. Euagrius,Nicephore. 


Du Monde. 


4*57 


Papes. 7 


DeRome. U72, E.d Orient. . 


De le fus Chnjl. fit | R . d’Italie. 19 
fndiftion. 14 | R.dePerfc. zy 


R.des François. ■ 8 


R. des Vvifigoths. 


R. des y vandales. 24 


R.des Lombirds. 


R. des Efcojfois. zô 


Fia. Valerivs, & Ela. Ivstinianvs, qui fut çy apres Empereur, 
Confuls. 

Environ ce temps l’Empercurluftinenuoya vnearmee en la Perfarmenie contre’ 
les Perfes, fouz la conduite de deux ieunes Capitaines Sitta & Bcllifarius, qui firent quel 
quescourfes & pillages furl’cnnemy. Et fut lors que Bcllifarius commença de fc faire co- 
gnoiftre & renommer, n’eftant auparauant qu’vn fimplc homme d’armes ae la compagnie 
du Prince 1 uftinian, qui fut cy apres Empereur. Procopius liu. z. 

Les villes de Corinthe & de Dirrachium, di&e Durrazzo, furent cefte anneemerueil- 
leufemcnt gaftecs du feu du ciel. Cedrenus. 


Du Monde. 4658 


DeRome. IZ73 

De Iefits Chrijl. 5 zz 


IndiEhon, iy 


Papes . 


E.d Orient. 
R. d Italie. 


R.dePerfe. 


R. des François. 


R. des Vvifgpths 
R.des Vvandales 


R.des Lombards. 
R. des Efcojjois. 



Avrelivs Symmachvs, . & Anjcivs Manlivs Severinvs 
Bqethivs, tous deux pour la z. fois Confuls. 

Lesquels en ce temps eftoient tenuz en Italie pour les deux plus grands perfon- 
nages d’entre les Romains, tant à caufe de leur noblefle de race , autorité & richefles,que 
pour le grand fçauoir dont ils eftoient renommez en tous genres de fciences, félon qu’ils 
ont faiét paroiftre, nommément Boëce, par leurs eferits. 

Le Royaume deTuringie eftoit en ce temps réduit fouz la main de trois frerçs qui y 
regnoient, nommez Baderic, Hermcnfroy,& Bertaire : lequel fut malheureufement oc- 
cis par Hcrmenfroy , qui en euft fait tout autant à l’autre s il ne fe fuft vertueufêment dé- 
fendu par l’efpace de quelque temps. Finalement toutesfois fadefenfe luy vallutfipeu, 

1 : 1 r. ' A J _ 1 _ C . r • 


3 uc la vie Iuy fntoftce,commcàrautrç. Au moyen de ce que fonfrere obtint vnc armee 
cTheodoric Roy de Mers/ouzpromeflequ’illuy feroit partdefavidoire.Ncantmoins 
quand il fut par icelle venu à chef de fes intentions , &reauittoutleRovaumedeTurin- 


gicenfamain, il la renuoya fans faire monftre de fe vouloir acquitter dclapromeffequ’il 
auoitfaide pour l’obtenir : d’autant qu’il fetenoit fort de l’alliance de TheodoricRoy d'I- 
talie; laquelle fit auffi cüffimuler au Roy de Metscefte injure , iufques à ce que le temps luy 
eut amené l’opportunité d’en auoir fa raifon. Autheurs precedents. 

I l fcmblc par ce qu’on trouue eferit de cefte guerre , que le Royaume de Turingic n’e- 
ftoit pas foit efloigné du Rhin. Ce qui nous fait eftimer qu’il côprenoit fouz foy vne par- 
tie des prouinces Orientales &: Méridionales, qui auoient efté auparauant de l'ancienne 
France. 

V.n Capitaine Saxon nommé Cerdicius , qui eftoit le dernier de ceux de fa nation ar- 
riué de la Germanie en Angleterre au fecours de fes compagnons, fonda & erigea ce- 
fte année le feptiefme Royaume des Saxons di&s Occidentaux en ladite ifle. Polidore! 
Virgile liu. 4. &6. 

Du Monde . 
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F. Anicïvs Maximvs, Conliil fans adioinéi; 

E n v I x o'n ce temps, Zathus prince de la nation des Laziens, (quon cftitne eftre ceux 
qu’on appelloit anciennement les peuples de laColchide) fe tranfporta à Conftantino- 
pleauecvne grande trouppe de Tes îubieds: où il fefitbaptifcr en la Religion Chrétien- 
ne. En fàueur dequoy l’Empereur luy donna le tiltre de Roy, & félon les autres , dEmpe- 
feur des Laziensj qui fut caufe qu’eftant de retour en fon pais, il s’aliéna de l’alliance & 
fubieétion du Roy dePcrfe. Nicephore, Cedrenus, Zonare, Paul Diacre liu. i y. Proco- 
pius ne fait point de mention de la venuë'de ce Roy des Laziens j mais il parle de celle du 
Roy des Ibericns, qui eftoit Chreftien. 

L e tumulte excité és parties d Orient à l’occafion des partifans de la fa&ion Vehetiqüe 
& Praline , fut appailé aux delpens des autheurs d’iceluy j qui en receurent le chaftiment. 
Cedrenus. 

A v d o i N de la Stade des Gaufes, io. Roy des Lombards , régna fur eux en la prouince 
de Fuldcnl’efpace de 1 8. ans , félon les autheurs preccdens. Procopius dit qu’il eftoit pa- 
rent feulement du Roy precedent: à l’occalîon dequoy le Royaume des Lombardsluy 
efeheut apres là mort* mais il l’appelle Baces. 

Ho rmisda mourut le 8.iour d’Aouftjlailfant fon fîege vacquant l’elpace dey. iours, 
ou félon Onufirius 5. Au bout defquels Iean 1. de ce nom, natif de laT ofeane , qui fe nom- 
moit auparauant Maurus , fut eileu pour tenir fonlieü, par lequel l’Eglife Romaine fût 
gouuemee l’elpacc de 2. ans, 9. mois, 14. oin 6. iours* 

A v mefme temps Theodoric Roy d’Italie commença de deuenir plus rigoureux en- 
uers les Romains, ngnamment enuers le Sénat de Rome, fe doutant qu’il ne fùft de mau- 
uaife volonté enuers îuy.TclIemcnt que celà luy fit appréhender vn faux foupçon du grâd 
Boëce, à l’appetit duquel ill’enuoyaenexil àPauie, où il compofa fes liures de lacon- 
folation. 

A Diofcorus Euefque d’Alexandrie décédé, fut fubftituê tti là charge vn nommé Ti- 
mothée, lequel l’exerça 17. ans. Onufrius.. 
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R. des Efcofjois. 
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Fi. Ivstinvs Avg. pour la i.fois Çonful, auec F l. Opilivs; 
Lcgouuemement des prouinces d’Orient contre les Perfes,fiit donné celle anneeà 
vn Patrice nommé Secunaus. Cedrenus. 

Cabadis Roy des Perfes , fit enuiron ce temps malïàcrer plusieurs miliers de Mani- 
chéens, à caufe qu’ils auoient induit fon fils Phatuarfan, qui adneroit à leur doélrine , à fe 
rebeller à l’encontre de luy,& à fe faire Roy deuât fa mort.P.Diacre,Cedrenus, Sigebert. 
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Anicivs Probvs Ïvnior, & Fi. Philoxenvs, Confuls. 
Symmachvs & Boëthius , perfonnages fort honorables & degrand renom enlta- 
lie , eftans entrez eh mauuaifc fulpition enuers le Roy Theodoric, furent fuiuant fon com- 
mandement iniuftement exécutez à mort. P. Diacre, Procopius. 

L’akmee des Romains cftant entree en ce temps dedans l’Armenre, eut rencontre 
aueclcs Perfes , defquels eftoientlors Capitaines Narfes & Aratius , qui fe vindrentbien 
toft apres rendre au feruicc de l’Empereur; où ils firent fidèlement leur deuoir fouz Belli- 
Cirius , qui les mena auflfi cy apres en Italie. Sur ces entrefai&es l’Empereur enuoy a encor 
vne nouuellearmeeen Orient, fouz la conduite d’vn Libellarius natif de Thrace, qui vou- 
lut aller brauer l’ennemy iufques dedans fon pais : & toutesfois en reuint honteufement, 
fans qu’il euft veu perfonne qui le pouriûiuift. A caufe dequoy l’Empereur le r’appella , &: 
puis donna lachargedetoutcl’armecRomainequieftoit auprès de Damas à Bellifarius, 
îuy adioignant Procopius l'hiftoriographe pour vn de fes Confeillers. Procopius liu.i. 

Trasamvnd Roy des Vvandales en Afrique décédé , fucceda fon fils nommé Ilde- 
ric, qui régna 7. ans : lequel tant de fon propre mouuemcnt , que pour raifon de l’alliance 
& amitié qu’il contra&a aucc l’Empereur Iuftin, fut fi fauorable aux Catholiques, qui e- 
ftoient en fon Royaume, qu'il les laiffa viure en telle liberté que les fiens. Procopiusi 
Apres Adda Roy de Northùmbcllande , qui mourut en ce temps, regnerent fucceffi- 
iiement audit Royaume CIapas,Theodulfc,Frendulphe, Theodoric &Edelric. Mais on 
tient que leur régné ne dura en tout que trentedeux ans. Polidorc hift.d’Angleterre. 
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Anicivs O l y b r i v s Ïvnior Conful, fans adioindh 

Vne Roine des fluris dits Sabericns, nommée Borcza,cftant fon mary qui s’appelloit 
Màlachus décédé, pritleparty des Romains contre le Roy dcPerfe. Tellement qu’en f&- 
ueur deux elle IeuavnearmeedecentmiIleHuns,parlemoyen defquels elledeffit deux 
Rois d vne autre nation de Huns : & occit vingt mille de leurs gens , quialloient au le- 
cours des Perfes, demeurât 1 vn defdits Rois nommé Glae occis, & l’autre appellé Styrax 
prifonnicr, quelle enuoya à l’Empereur. GeorgiusCedrenus. 

Estant le Roy Theodoric merueilleulettiént courroucé de ce que l’Empereur Iûfti 
auoit chalfe les Ai riens de leurs fc glifes,contraignit le Pape Iean de l’aller prier de reuoc 
quer fon ediéf, ou de luy faire entendre que faifant autrement il le feroit bien toft aduer- 
tir de la ruine de la cité de Rome,& de la diffipation de toutes les Eglifes Catholiques qui 
eftoient en Italie. Laquelle mfenacc fut de telle efficace, qu’il impetra(eftant arriué à Con- 
ftantinople ) ce qu il demanda par fes rcmonftrances. M ais pourcc que l’Empereur luy fit 
vn fi grand & honorable recueil , quonabien ofé eferire qu’il alla en perfonne au deuan 
de luy, feprofterna afcspieds,&ladora Theodoric : f imprima Vnefïmauuaifo opinio 
de luy, que fans forme deprocez il le fit encoffrer à fon retour en vne cruelle prifon , où_ 
mourut le 27. iour de May, laiflànt fon fîege vacquant iufques au iy. iour de Iuillet, auqûe 
Félix quatriefme , fils d vn Caftorius natif de Beneuent, fut efleu pour gouuemer l’Eglifi 
Romaine; qui exerça ccfte charge l’efpace de quatre ans, deux mois, dixhuit iouts. Au 
quel les efcriuains de 1 hiftoire des Papes attribuent l’inftitution du Sacrement del’extre 
me ondion, qu’il difoitauoir fon fondement en l’epiftrc de faindi Iacqucs chapitre cin 
quiefme. Nicephore Califte tefmoigneliuredixfept, chapitre neuf, que celeaneftant 
a Conftantinoplc, fut femond & inuité à s’affeoir en pareil degré, & fe mettre auprès d 
1 Euefque de Conftantinople. Ce qu il ne voulut faire, ny renôcer à la prerogatiue de foi. 
dege, ains voulut eftre affis en vn throfoe au deffus d’Epiphanie. Lors auffiüreceut tous 
les Patriarches d’Oncnt à la Communion,horfmis Timothée d’Alexandrie, pourcc qu’il 
adheroit a l’erreur des Eutychiens. * 

L’in 


Digitized by 


delaBibl.hiftoriale. 143 

L’ 1 n 1 v s T 1 c e commife enuers les deux pcrfonnages precedens , fe ieprcfenta fi fou- 
uent in l’imagination du Roy Theodoric, quelle le fit en fin tomber cnvnepernitieüfe 
maladie, delaquelleil mourut en la 7 1 . année de fon aage, en la ville de Raucnne le fécond 
iour de Septembre, quieftoit le loo.apres le trefpas du Pape Iean , laiftànt le Royaume 
d’Italie au fils de fa fille nommé Atalaric, foüzlegouuernemctdelâmcrc Amalafiuntha, 
à caufe qu’il cftoit encore en fort bas aage.De forte qu’il fut gouuerné par eux en cefte ma- 
niéré cnuironl’elpafce de huit ans. Anaftafius, Paul Diacre , Chronicon ancien. 

Amalaric ou Amalric fils du feu Roy Alaric,eftant partienu en aage de diferetion, 
prit le gouucrnement de fon Royaume en fa main, apres le trefpas du Rov Theodoric fon 
oncle. Si d’auanture, comme aucuns ont eferit, il ne le prit quelque peu deuanr. Tantya 
que la Chronique Vvifigothe rapporte le commencement de fonregne à l’Ere DLxmr. 
& tient auec les autres Chroniques d'Efpagne, qu’il régna cinq ans. Procopius adioufte 
qu’il fut confeillé au commencement de Ion régné de chercher i’alliâcc des R ois de Fran- 
ce,en prenant leur foeur Clotilde en mariage, qui luy fut donnée auec la Comte de Tho- 
lofepour le dot d’icelle: nonobftant qu’il laifla encore iouyr les Oftrogoths du pais dé 
Prouencc, qui cft delà le Rofne, afin de ne s’eftranger de leur amitié, reprenant à foy ce 
qui eft du coïté des Pyrenees. Qui nous eftvntefmoignage, que le Roy Theodoric cftoit 
décédé deuant luy : ioind que Iornandes l’a expreflement déclaré. 

Vne partie de la cité d’Antioche fut renuerfee par vn horrible tremblement deterre: 
tellement que plufieurs milliers de perfonnes y furent perduz , entre lefquels fe trouua 
l’Euefque Euphrafius. Afcaufedequoy vn nommé Euphraimius, qui auoiteftè cy deuant 
Comte d’Orient, luy fut donné pour fuccefleur : tellement que fa prcfidcncc dura dixhuit 
ans. Cependant cefte piteufe calamité auoit eftéauparauantprcdiétc par vn moine de 
Cefaree nommé Zozimus j lequel cftoit lors en grand bruit & réputation en Orient, auec 
vnleanCuzicite demefineprofdfionqueluy, pour la bonne vie qu’ils menoient,& pour 
la grâce qu’ils auoient de prédire les chofes futures. Euagrius liure quatrième. Ce- 
drenus. 
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Fl. Mavortivs 

Conful fans adioinét. 




Sovz lequel Fl. Anicius IuftinusdixfcptiefmeEmpercur d’Orient, fe fentant appro- 
cher de la fin de fes ioursç inftitua & déclara Fl. Anicius Iuftinianus fils de fa feeur, fon he- 
ritier & fuccefieur en la dignité Impériale. De façon qu’il le fit làluër & proclamer Empe- 
reur Augufte le premier iour d’Auril (tcfmoin Euagrius liure quatriefmc, chapitre neuf, & 
Marcellmus Cornes) l’annce qu’on comptoit de la nomination de Conftantinople 197. 
& en l’indi&ion cinquiefme. Et ne vcfquit de là que 4. mois apres, pource qu’il mourut le 
premier iour d’Aouft: auquel nous commençons à compter l’Empire dudit Iuftinianus 
premier du nom, qu’on dit auoir duré trentehuit ans, trois mois, treze tours : en fefpace 
delquels il releua & remit quafi entièrement au defius par fa prudence & fagefle l’ancien- 
ne gloire & grandeur de l’Empire Romain. Tcfmoin les autn eu rs precedens, auec Théo- 
dore Leétcur, les deux Nicephorcs, P.Diacre,Zonare, & Cedrenus. 

Ivstinian eftant paruenu à l’Empire , commanda à Bellifarius de baftir vne for- 
terefle fur les limites des Perles, faifant aller ioindreàluy deux Capitaines nommez Cu- 
zes & BuzeSj qui auoient lacôduite des Légions qui gardoientle Liban auec leurs troup- 
pes,afin de l’aider , & à paracheuer l’oeuure , &: à repoufler l’ennemy s’il fe venoitingerer 
de le deftourner. Mais il y vint fi fort, & en telle compagnie , que les Romains furent def- 
faiéts & mis en route, &leur entreprinfe rompue. Procopius liure premier de la guerre 
Perfique. 
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S i g ! s m v n d Roy de Bourgongne, ayant perdu fa première femme, qui eftoit filledc 
Theodoric Roy d’Italie, qui luy laiflavn fils nomméSigericouSugere,enauoit elpoufé 
vne fcconde,àlafuggeftionde laquelle (qui portoitenuie àlànoblcffe delà première) il 
fit mourir trop haftiuement fon fils.Dôt il eut vn tel regret(ce dit Sigcbert) qu'il en fit par 
pénitence fonder lemonafterc deS. Maurice en Valais. Mais Gregoirede Tours décla- 
ra qu’il l’auoit fondé au parauanr, & nous donne quant & quant des indices queSigif- 
mundvfade celle inhumanité enuers fon fils apres le trefpasdu Roy Theodoric feule- 
ment. Ce qui eft aulïï bien vraifemblable, qu’il ne l’cuft pas oie faire deuant: Veu que la 
Roine Clotilde fut bien incitée d’induire fes fils à entreprendre aucc la vengeance de ce- 
lle mort, celle de fes pere & mere. Tellement qu’ils menèrent fouz ce pretexte vne grande 
armee en Bourgongne,qui mit les Bourguignons auecleur Roy Sigifmund &fonfrere 
Godomareenroutte,s’ellant Godomare fauuépar la fuitte d’eftre pris.Mais Sigilinund 
par faute d’eftre fi habile que luy, fut reprins par Clodomire Roy d’Orléans, & emmené 
prifonnier auec fa femme & fes enfans a Orleans.Où quand il fut aduerty que Godomare 
eftoit remis en poflelfion du Royaume de Bourgongne, il les fit tous cnfemble précipiter 
dedans vn puis contre les remonftrances de l’Abbé Auit, qui luy predifoit vne fembla- 
ble fin & à fes enfans, qu’il donnoit aux autres. Puisfe remit à ralfembler fon armee pour- 
la remener en Bourgongne.Gregoire de Tours. 

Les Lombards fouz la conduitte de leur Roy Audoin partirent du pais de Fulden, & 
fe vindrent rendre en la balfe Pannonie, ditte maintenant Auftriche: d’où ils dechalTerent 
les Gepides auec le Roy Thorifmund, qui l’occupoient: & y plantèrent leur demeure, qui 
y dura l’cfpace de 4 i.ans.PaulDiacre,Blondus,Sabellic.Toutcsfois les Hiftoricns de Hô- 
grictienncnt que ce furent lesOftrogothsquelcs Lombards chalferent delà Pannonie. 
Mais Bonfinius Decade i.liu.y.eft del’aduis des autres touchant les Gepides : adiouftant 

3 ue leur Roy Thorifmund fut occis en k bataille, par la propre main d’Alboin fils 
u Roy Audoin, lequel occit encore depuis Turifînde fils & fuccefleur dudit Thorif- 
mund. Mais Procopiusliu.3.dc la guerre Gotthique afferme que ce fut l’Empereur Iufti- 
nian qui donna la villedcNoric,auec plufieurs autres places & fortereffes en la Panno- 
nie, aux Lombards.Qui fut caufe de les faire partir de leur ancienne demeure, pour fe ve- 
nir ranger au lieu que l’Empereur leur auoit affigné,qui eftoit proche du Danube, & 
confin des Gepides . Qui fut caufe de les faire auoir cy apres de grands débats & diffe- 
rents enfemble. 

C r eta s Roy des Heruliens, accompagné d’vne grande trouppe de fes fubie&s 
arriua à Conftantinople, où il fefit baptizer & inftruire auec eux en la religiôs Chreftien- 
ne.Cedrcnus. 
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Fl a. Iwstinianvs Av g. pour la 2. fois Conful fans adioint 
Le pais d’Armenie qui riauoit iufques alors efté gouuerné que par Ducs ou Comtes 
fouz l’Empire, fut pari Empereur donné celte anneeentiltre de principauté à vn Capi- 
taine du pais nommé Tzita, homme belliqueux & vaillant, auec la fœur de la femme au- 
dit Empereur en mariage. Cedrenus. 

Clodomare Roy d’Orléans, s’eftanf le Roy Theodoric fon frere venu ioindre à 
Iuy,ramena fon armee en Bourgongne, où ils combatirent eux deux enfembleleRoy 
Godomare, & le mirent derechef en routte. Mais enpourfuiuanttrop chaudement & 
inconfîderémét Clodamire, fe trouua fi fort eflongné de fes gensyque les Bourguignons 
qui s’cnfùioient,eurentloifir& moyen de le mettre à mort deuant qu’il peuft eftre fecou- 
ru.Ce quetoutesfoisn’amandade rien leur marché: Caries François les pourfiiyuirent 
de tant plus furieufemét,& en firent plus grand carnage, outre ce qu’ils reduifirét la Bour- 
gongne 
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gongne en leur puiflance, nonobftant qu’ils la reperdirent bien toft apres. Ainfî que tcf- 
m oignent ProcopiuSj Agathius & Grégoire de Tours. Lcfqucls conuiennentaufli& de 
i’iflùë de eefte guerre, & ae la maniéré de la mort du Roy Çlodamirc telle que nous auôs 
recitee. Et pource qu’ils viuoicnt en ce temps auffi bien que Caflîodore, & l’autre peu de 
temps apres, leur telmoignage femble deuoir eftre préféré à celuy dudit Caffiodore:d‘au- 
rant qu’il fe voit eftre autant e'flongé du foüpçonde paflion,que l’autre plein du vent& 
ies fumees,d Italie. Car comme vndeclarriateur a loüage il reeitc en l’vne de l’onzielmc 
dure de fes Epiftres, que Atalaric Roy d’Italie enuoya vne armee en Proucncc pour la dé- 
fendre, files François euflent voulu entreprendre fur icelle (lorsqu’ils faifoient la guerre 
aux Bourguignons fouz laconduitted’vn Capitaine ( qu’il nomme ailleurs) Tolumnius. 
Lequel caufa vn tclëftonnement de fa venue au Roy Theodoric (il le prend pour Clo- 
damire) qu’il fit la cane, & s’en laiflà mourir de peur & de langueur* Voilà comme il en 
parle: Franci (dl’t-il) tôt barbarorum viEloriis [impotentes, quant ingenti éxpeditione turbati funt ? 
Lacejitti metuerunt cumnojlru mire certamen,qui pracipîtes fortibu* femper prxlia gentibus intule- 
runt.Std quamuis fuperba natio decltnàüerit confit Èlum: vit arc tàmen neqmuit proprij R egis inieritum. 
Nam Tbeodericus ille potenti nominegloriatus in triumphum principuni nofirorum languoris potius 
pugna fuperatus occubuit. Ordinatione credo diuina , ne nos autaffinium bella poÜumnt, autiuxta 
produElus exercitut vindiElam altquam non haberet. MaEle procinttus G o tthorum, p ro an Elm omni 
felicitate iucundtor^qui hoflem Regalemcapite cadis , & nobis nec vnius vltimi faEla fubducis.Car 
r qui eft fi defpourueu de iugement qui he voit en ce récit plus de flatterie que de veritêhi- 
ftorique? & puis qu’il y âuoit affinité (comme il donfefle) entre les Princes de France & 
d’Italie,& nulle guerre déclarée, quelle ocCafion euflent eu les François d aller combatre 
es Goths, s’ils ne les fuflerit venu prouoquer ou aflàillir? 

A Ican 5. du nom Ëuefque de Herufalem décédé, fut donné pour fuccctfeüf Vn nommé 
Piprrè,quiprefida zo.ans» 

lqves Euefques, moines Sc autres, habitans du païs de Thrace, conuaincus du 
péché de Sodomie, furent exécutez à mort* Cedrenus. 
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CiECINRA Mavrvs BasilivS Decivs Confiil fans adioirtt. 

Sov z lequel les conftitutions & ordonnances Impériales comprifes dedans le Code 
de Iuftinian,furent publiées & rcccuës en au<ftorité:cncore que MarcelLayc cftimé que ce 
'ut z.ans apres. 

Av mefîne temps vn Capitaine nommé Iuliârtfe rebella aueclesluifs & Samaritains 
contre l’Empereur en la Paicftine. Mais il fut bien toft apres deffait& occis. Euagrius. 
Cedrenus* 

L e fucces delà guerre de Bourgongne haulfa tellement les pdrifees du Roy Theodoricj 
de Mets, qu’elles luy firent femblcr l’opportunité luy eftre venue de pouuoir prédre fa rai- 
fon de la troufle que Hermanfroy Roy deTuringieluy audit cy deuant iouée: d autant 
mefmement quille Voioit eftre deftitué (comme dit Procopius) du plus grand fupport & 
appuy qu’il euft en ce monde. Qui eftoit le rclpeél,düquels’il euftefté encor viuant, üj 
n’eneuftfçeupourfuiurela vengeancé.Si eft-ce que pour afleurer mieux fon fait, il âp- 
pellale Roy Clotaire fon flrere à fon aide,fouz promette de luy faire part du fruit de la vi- 
ctoire qu’il rapporteroit. Au moiê dequoy ils entrèrent tous deux cnfcmblc auec leur for- 
ces dedans le Royaume dclcur emmemy,qu’ils feduifirent à telle extrémité qu’il fut con- 
traint d’expofer toute fa puilfance au hazarddcla bataille: laquelle luy fut fi contraire & 
aduerfe qu’elle luy fit perdre (au dire de Procopius)lavie &tout fon eftat enfemble, qui 
demoura par ce moyen au pouuoir des deux Rois.Mais Grégoire de Tours déclaré, que 
* ’erméfroy ne mourut lors,ains fe fauua,& puis eftât fon Roiaume réduit entre les mains 
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du Roy Theodoric, fut quelque temps apres mandé par luy pour laftcr trouuer a fiance 
m fon Royaume d’Auftrafic: où fouzla foy & atfeurancc duquel eftant venu, il fut def- 
loialemcnt précipité du haut des murailles de la ville deT olbierc en bas par fon comman- 
dement Ce qui s’accorde mieux auec ce que lemefmeProcopius dit: fçauoireft que la 
femme d’iceluy fc defrobba fccrettement apres fa mort, & fe retira vers Thcodat 
fon freredors qu’il regnoit en Italie. Tantyaque Grégoire racompte celle guerre (par 
laquelle les prouinccs de delà le Rhin qui auoient efté del ancienne France furent rédui- 
te/ en la puiffancc & fubiedion des François habitans en la Gaule) entre celle de Bour- 
eongne &: d’Efpagne,qui fut yji. Procopiusla met apres la mort du Roy Theodoric dl- 
talie. Dont il n’y a double qu’au moyen d’icelle & des autres guerres & affaires qui occu- 
pèrent les Rois de France incontinent apres celle deBourgongne,lc Roy Godomarenc 
fe foit remis en polTeffion du Royaume de Bourgongne, & l’ait encore gardé quelques t 
années- à l’aide (comme ie croy bien auec Caffiodore) de l’armee des Goths qui eftoit en 
Prouence: laquelle U attribue,felon fon babil, à grande triomphe & louange, d’auoir ren- 
du au Bourguignon fon pais fans perd & fans danger. Car il dit incontinent apres le paf- 
fage que noSs auons allégué l’annee precedente: Burgundio qutnettam vt fua reaperet deuotm 
Âsimcft reddens fe totum dum accepiffet exiguum. Elegit quippe integer obed,re } quam ,mmumtua 
obfiflere Tutius tune défendit regnum , quando arma depofuit. Récupérant emmprcce,quod arm fta- 
cie Et en vn autre Epiftre du liu.8. Mittitur (parlant de Tolumnus) Franco & Burgundione 
dccertantibus ad Gaüias tuendai, ne quid aduerfa manusprxfumeret^uodnojier exercitua mpenfs la- 
boribus vindicalfet.^cquifufunt Reipub. Roman* aliis contendentibus abfque vlla faugationepro- 
uinci* Et faElum ejl quietum commodum nojtrum, vbi non habnmus belhea contenu one per, culum. 
Triumphus fine pu Z naf,ne labore palmaftne cade vittoria.Tantum ergo eiusglon* debemus, quantum 
vtilitatis accepimus.Qopy qu’il vueille dire , fes paroles mefines nous demeurent que les 
François eftoient empefehez à d’autres guerres, fahs lefquelles Us ne fe fufTcnt pas fans 
mot dire laifTez fpolier de la Bourgongne, puis qu’Us y reuindrent bien puis apres, & qu Us 

oferent cependant entreprendre des guerres plus lointaines. . _ . x 

1 B e l l i s a r i v s de Capitaine general de toute la gendarmerie Romaine qui elloit a 

la Parde des limites de l’Empire Romain contre les Pcrfes,futinftitué par l’Empereur fon 

Lieutenant general en tout l'Orient, auec charge ex preffe de marcher auec l'armee Ro- 
maine dedans la terre de l'ennemy, luy eftant enuoyèvn autre grand Capitaine nommé 
Hermogenes pour adioint.Mais eux eftans en chemin de marcher fur 1 cnnemy du collé 
de Daras l’armee du Roy Cabadcs fe prefenta deuant eux, qui pouuoit cftre de 4 o. mille 
combatans, fouz la conduitte de Pytiazes & Marafmanas, n eftant la Romaine que de 2.5. 
mille Laquelle toutesfois Us attaquèrent de fi bonne façon qu ils en obtindrent vne glo- 
rieufe & mémorable victoire, l’ayant honteufement mifeen routte auec vne grande def- 
confiture de gens: apres l’auoir auparauant lourdement cftrUlee en quelques autres peti- 
tes cfcarmouches.Outre lefquelles le combat fingulier d’vn André ( qui n’auoir aupara- 
uant fait eftat que de maiftre d’cfcolle feulement) rendit encor celle guerre mémorable 
pource qu’il combatit deux Cheualiers Perfcs l’vn apres l’autre,&les vainquit contre 1 ex- 
pe&ation de tous fes compagnons.Procopius liu.i. . . . , „ r 

V E T h ES Roy des Heruliens, & Gorda Roy des Huns qui habitoient auprès du Bos- 
phore enfembleauflivne Roine vefue nommee Boazer, & plus de cent mille de leurs 
fubicts reccurent la religion Chreftiennc auec le baptefme: Comme Procopius,liu.2. de 
la guerre Gotthique & Euagrius liu. 4 .rccitent . Selon lefquels aulfilefdits Heruliens mi- 
rent quelque peu d’annees apres leur Roy Aniricàmort,fansauoir eu aucune occafion 
valable de ce faire.Et pource qu’il ne fe peurent palfer de Roy ou dePnnce,ils enuoterent 
en l ifte S candinauie, qu’on diloit lors Thule, vers ceux de leur nation,qui s’y eftoient cy 
deuant rctirez,qucrir quelqu'vn de fang royal, pour le faire leur Roy. Tellement qu on 
leur amena vn Datin ou Hatin(duquel nous auons fait mention cy deuant) fouz lequel ils] 
! fc voulurent aliéner de l’alliance & confédération qu’ils auoient auec l’Empereur , par 
[qui ils auoient efté accommodez de demeure, pour s’en retourner accointer des Gepi- 
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PostVMivsLampadivs, & Fl a. Or . £ $ f é $, Confuls* 

La charge de réduire le droit Romain en vn corps foüz tertai ns filtres & chapitres, 
compilé des liures&rclponfes des anciens Iurifconfultes, que Ion nomme auiôurd’huy 
les Digeftes, fut en.ee Confulat donnée & commife à vn nommé Trebonianus par l’Em- 
pereur: lequel ce pendant chargeoit fes fubiets d’exaétions fi intolérables, que ne les pou- 
uants plus porter, efmeurët vnc feditiô ert la cité de Coftântinpplc, qui fut ditte Nica,par 
laquelle il fut réduit au plus proche danget de fa vie, eftant le feu d’icelle fi auant embrafé, 
qu’il ne fe peut efteindre que parl’effufion de fang de plus de trente mille perfonnes, 
Procopius. 

C a b a d £ s voulant auoir là reuange de la perte, qu’il atioit rcccùë, remit fus vné ilou- 
uclle armée: en laquelle eftoient grand nombre d’Alains & de Huns. Et pliis l’ehüdiàfôuZ 
laconduitted’vn Capitaine nommé Mcrmcroes enlaPerfarmcnie. Mais les Capitaines 
de l’Empèteür, dont le chef eftoit Sytta, l’allerent charger dé telle animofité, qu’ils la 
mirent en routte: &par ce moyen recouurerent entièrement tout ce que les Perles a- 
uoient occupé de la Perlàrmenic. Au mefme temps la gét des Zaniens, qui habitoient au- 
près de l’Armcnie, &: faifoient ptofelïîondela religion Chrcftienne, s’allia auec l’Empe- 
reur contre les Pcrfes. 

Cependant vn Ambalfadeur nommé Ruffiri alla de la part de l’Empereur fort rtiai- 
ftrcttouuerleRoyCabadcspourtraitterde la paix auec luy.Mais pource qu’on luy pro- 
pofa des conditions trop durcs,cntre lefquclles le Roy voùloit que l’Empereur ordonnai! 
gés pour garderies portes des monts Cafpies, on fit razer & ruiner la ville de D aras, l’Em- 
pereur ne les voulut accepter. Parquoy la guerre continua toufîours.Ce qui fe fit (tefmoin 
Procopius)enla4.annce del’Empcreur Iuftinian quife rapporte auec celle année cnla 
commençant en Auril,non au trémas de Iullin. 

Devant que les Rois Theodoric te Clotaire furent partis de laTuringie, Clotaire 
prift en mariage la niepee du Roy Hcrmcnfroyj qui clloit fille du feu Roy Bertaire nom- 
mée Radcgonde,fansl’auoir cômuniqué au Roy Theodoric.Ce qu’il prift en fi mauuaife 
part, qu’il fut en deliberation de faire tuer fon frère, s’il nes’en fuit donné de garde. A cau- 
fe dequoy ils fe départirent mal contens l’vn de l’autre. Auquel téps aufli vn faux bruit fut 
porté en Frâce,quc le Roy Theodoric eftoit occis en la guerre de Turingie, qui incita le 
Roy Childebert fon autre frere de fe mettre en polTeflion de la cité de Clermont en Au- 
uergnc,icelle luy eftant liuree par aucuns traiftres.Gr egoire de T ours* 

A v mefme temps aufli vne armee de Scythes fe mit dedans l’Illyrie, où elle fut deffaite 
par Mundus Lieutenât de l’Empereur en ladite marche lequel apres cela alla encore trou- 
uer les Bulgariens qui rauageoientle pais de Thracc,& les vainquit aufli heureufemét que 
les autres.Marcell.Comcs. 

Les fuicts & voifins du Roy Gordas mal contans de ce qu’il f eftoit fait Chreftien, fîrét 
tant par leurs menees qu’ils le mirent à mort, & puis donnèrent fonRoyaurmeà fon frere 
nommé Maogera; contre lequel l’Empereur enuoia vne grande armee, qui le deffit &c mit 
toutlepaïs du Bofphore enlobeiflancc de l‘Empire*Cedrenus* 

Vn home nommé Benoist, natif d’Italie, habitant au mont Caflîncompofa en ce 
temps félon fa deuotion vnc reigle particulière de vie moiiaftiquc , qu’il fit obferuer 
à fes difciplcs. A caufe dequoy il a efté appellé le pere & fondateur des moines 
Occidentaux, & de tous les Moines cloiftriers qui ont efté depuis luy iufques au temps 
que les ordres des mendians commencèrent. Car auparauant les moines n’auoient 
point encore efté diuifeznycn diuers ordres ny en diuerfes fedtes, comme ils ont efté 
deflors,aiants leurs reigles differétcs-les vnes des autres.Ce pendant là réglé fera cy apres 
- N ij 


i 


« 


Digitized by ^.ooQie 



148 Seconde partie 

réformée, changée amplifiée & par certains Papes ; tellement qu’il fe trouuera quelques 
diuerfitez de règles entre les Moines d'Occident : mais ce ne feront Sinon que dépendan- 
ces de la réglé dudit Benoiftiufques aux Mendians. Au demeurant on tient qu’il eut vne 
feeur nommee S colaftique, qui de fon cofté fit enuers les femmes ce qu’il auoit fait enuers 
les hommes de fon temps : d’autant qu elle inftitua des Nonnains de fon ordre te fedc.On 
adioufte finalement qu’il fut requis des François de la Gaule, de leur enuoycr vn de fes di- 
fciplcs, ppur les instruire en la vie te difciplineMonaftiquc. Âcaufc dequoy il leur en en- 
uoyavn nommé Maums, qui fit édifier beaucoup dcMonaftercs parla France: de forte 
que par fon moyen f ordre Monachal y fut grandement multiplie. Sabellicus Enneadc 
8. liu. 3.Platine, Tritemius te autres. 

Le 2. Concile dcToletteen Efpagne fut célébré la y. année du Roy Almaric. Liure 

des Conciles. _ > 

Félix Pape, 3. du nom mourut en ce Confulat le 12 . iour d’Oétobre : te fut aSTcm- 
blé le peuple trois iours apres pour cflire fon fuccefleur. Mais il fe trouua diuiféde telle 
forte, quvne partie efleut vnPrcftrenômè Bonifacim , des Grecs Agathon natif de Ro- 
me. L’autre vnDiofcorus, qui mourut 28. iours apres fon efledion. Acaufedcquoy fon 
compétiteur demeura en poiTeifioqdu fiege Papal l’cfpacc d’vn an, 2. iours } durant lequel 
on dit qu’il fit celebrer trois Synodes à Rome : l vn defquels fuiuant fon autorité caflà 
& annulla le decret de l‘vn des autres, dont il auoit efté autheur, qui permettoit à tous Pa- 
pes d’eflire leur fucceffeur. D’autant qu’il fe repentoit d’auoir fuiuant cefte déclaration dé- 
signé vn certain Vigilius pour le fien. Mais il ordona que trois iours apres le decez de chaf- 
que Pape l’on proccderoit à nouuelle cfleétion. 
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De l’origine & commencement delà 

nation des ESclauons ou Sclauins. 

S t a n s les prouinces de l’Empire Romain voifines du Danube, quafî conti- 
S nuellement infeftees des courtes te aggreflîons que la nation Efciauonne ou 

ÿ Sclauincs’eftoit depuis quelques années accouftumee de venir faire enicel- 

IM les, force fut en fin à l’Empereur Iuftinian , d’aduifer du moyen de leur barrerj 
le palfagc. De forte qu’eftant en la quatriefine annee de fon Empire,il choifit vn bien vail- 
lant te renommé Capitaine, qui fe nommoit Childibius , à qui il donna le gouuernemét 
de toute la Thrace , auec charge expreSfe de défendre te eftoupper le pallie du Danube 
aux Barbares, à ce qu’ils nepeuflènt venir par iceluy faire leurs ieux accouftumcz furies 
proiiinces de deçà le mcfme fleuue : lequel s’acquitta fi vertueusement de cefte cômiifion, 
que tout le temps qu’il l’exerça, qui fut de trois ans, il ne fe trouua barbare qui ait eu le 
moyen de trauerfer le fleuue qu’il defendoit. Mais luy-mefme le paffant auec les gés, tou- 
tes les fois qu’il voulut, allafouuent trouuer lesEfclauonsiufquesàleurfeu, où il en fit 
plufieurs grandes defeonfitures Sans la multitude des prifonniers & captifs qu’il en amena: 
ainfi que recite Pr ocopius liu. 3. de l’hiftoire Gothique : où il dit aufli que l’appellation des 
Spores auoit efté anciennement commune, tant aux Antares qu'aux Sclauins, comme 
eftâs vne mefme nation diuifee en deux peuples:àcaufe que chacun d’ eux habitoiét eipars 
& difperfez fouz de petites cabanes te logettes eSloignees lesvnes des autres Sans forme 
de villes nv villages , vfans de cefte police entr'eux , qu’ils ne fe laiSfoient conduire ne gou- 
icfparvn feul homme fouz tiltre de Prince ou feigneur , ains yiuoicnt de toute anciéneté 
fouz vne liberté commune te populairc.De forte qu’ils ordônoient te dilpofoient de tou- 
tes 
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tes chofes Vtües ou difficiles parvn côfeü & commun aduis* Quant a leur Rcligiô, mœurs 
& façons de faire* ils adoroient les forefts,Nimphes & Dæmons comme Dieux : &c fèper- 
fuadoient qull y a vn Dieu maiftre & fuperieur de tous les autres, qui a la puiflancc de faire 
le tohnerre & la fouldre. Leurs armes en guerre eftoiét le bouclier & le dard aucc lcfquels 
[ils alloient en bataille (ans autres armeures : ïa plufpart auflï d’eux à pied feulement, &: iàns 
veftemensj finon de ce qui couuroit leurs parties honteufes. Au refte ils fc voyoient tous 
de forte & robufte complexion, & de haulte ftature : de couleur de vifage entre blanche, 
brune & rouflc,viuans grolfement & ruftiquement, fans friandife ny delicatefie, à la ma- 
niéré des Maflàgetcs : mais ils rapinoient félon la couftumedes Huns. lornandes toutes- 
fois qui a efté contemporain de Procopius, appelle Vvenides, la nation fouz laquelle les) 
Sclauins & Antes eftoient comprins,auec plufieurs autres peuples,qu i châgeoient d’appel- 1 
lation &de noms, félon leurs familles & les lieux qu’ils habitoient. Mais il mon lire que la 
contrée principale qu’ils occupoiétlors,eftoit d’vn cofté feparee delà Dace, parles monts! 
delqücls fort la Viftule : en telle forte que les Sclauins s’eftendoient depuis la Cité neuue, 
& ce qu’il appelle ScUmnufnJRuminenfe 3 cn(cmb\c depuis le Lac Mufïm iufques àlariuiere 
de Danaftre, laquelle lés foparoient des Antes ou Antarcs ( tenuz pour les plus vaillans & 
belliqueux d’etltf eux) qui aufli s’eftendoiét delà iufques au Danube, s’eflargilïàns d’vn co- 
llé vers la Mer Euxi ne. Cependant encore queny l’vn ny l’autre de noz autheurs ne fpe- 
cific exprcflëment fi la contrée que nous venons dedeferirea efté de toute ancienneté la 
patrie des nations Sclauines , fi eft-cc toutesfois qu’on peult entendre par les autres hifto- 
riens & Géographes qui ont efté deuant eux , qu’elle auoit ia efté habitée auparauarlt par 
d’autres peuples. Dont il femble qu’il n’y auoit pas fort long temps que leidites nations s’y 
eftoient venues habituer, eftans parties (comme il cft vray-lèmblablc) delà Sarmatie,plu- 
ftoft que de la Scythie. D’autant quil ne fe trouue aucune métion faiéte de la nation S cla- 
uine en aucune niftoirequi foiten lumière deuant le temps de Conftantin le Grand. Si 
d’auanture l’appellation des premiers peuples ne s’eftoit par quelque occafion tranfmuee 
en Vvenides & en Sclauins ouEfclauons. Mais cornent qu’ilenfoit,on peùlt tirer argu- 
ment certain des indices précédais pour réfuter l'opinion d’Albert Crants &c delapluf-| 
part des efcriuains Allemans, qui en fe mignardant à exceller & magnifier les aduanta- 
ges & fingularitez de leur patrie (des entrailles de laquelle ils voudroiet bien extraire tout 
ce qui aiamais efté de grand en ce monde, en faiét de peuples ou de nations) fans faire di- 
feretidrt du vtay d'aüec le faux , ont ofé, contre toutes les prcuues & tefinoignages de l’an- 
tiquité , rapporter non feulement l’origine de la nation Sclauonique à la Germanie , mais 
aufli à la Boëfine & aux Vvâdales(defquels ils difent la Boëfme auoir efté l’anciéne & pro- 
pre demeure) en impofânt de mefme impudéce l’appellation de Vvandalic à tous les païs, 
tant hors que dedâs l’Allemagne, qui font auiourd’huy habitées des peuples parlans la lan- 
gue Sclauonique: côme Morauie, Boëfme, S ilefie, Pologne, Pomeranie, Ruine, auec toute 
lacofte maritime d’Allemagne iufques à Dannemarc : enfemble l’illyrie, Croatie, & Dal- 
matie:côme s’ils ne fctrouuoient pas bien empefehez àprouuer que la Boëfme ait iamais * 
efté le païs des V vandales : &qucc’eft vnefaulfeconclufion, quepuis quclesEfclauons 
habitent lepaïs des V vandales, qu’il fault croire qu’ils font procédez d’eux : & que ce n’eft 
qu’vne mefine nation. Encore que ProCopius tefmoigne expreflement que les Vvandales 
vfoient de mefme langage que les Goths, lequel on fçait notoirement auoir efté aufli dif- 
ferent de l’Efciauon, qu’cftauiourd'huy l’Allemand au Polonois. Outre ce qu’on efttout 
informé q les Vvandales fe font toufiours gouuernez par Rois$& qu’il y auoit ia lôg temps 
deuant Iuftinian, qu’ils faifoientprofeflion du Chriftianifme, félon la do&rine Arriennc. 
loinéb que l’ancien païs des Vvandales, deuant qu’il fuft occupé des Gepides,côfînoit(tef 
moinIomandes)dela part d’Occident les Marcomansrdu Septentrion les Hcrmundures* 
Parquoy fi la nation Sclauine a efté fi populeufe de ce temps, que dit lornandes , il eft bien 
vrây-femblable que s’eftans cy apres aCcreuz & multipliez , & ne fe trouuant leur pais, ou 
pour fon infertilité, ou pour la trop grande multitude des hommes capable de les lûb- 
ftanter, qu’ils furent contrain&s de fe desborder fur les païs & contrées les plus pro- 
ches & voifines d’eux , portans auee eux les diuerfitez de noms & d’appellations , qu’on 
a eu depuis celles qu’ils conquefterent & occupèrent* Tellement que les Méridio- 
naux fe defohargerent fur l’Illyrie , ïftrie & Dalmatie , qui eh retient encor le nom 
d’Efclauonie : les Occidentaux fut la Boëfine, Morauie * Silefie : les Septentrionaux 
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fur la Rulfie, Pologne, Pruffie, Poméranie, & fur v ne partie de Saxc,où ils eftablircnr auec 
ieur langage, le nom des Sorabes, Obodrircs, Vilzes, fignammenr aufifi de Vuenidcs,lef- 
quelstous les hiftoriens qui ont efté deuant & apres Charlemagne , tcfha oignent vnani- 
mement ( auoir efté de nation Efclauonne , & qu'ils demeuraient aulieuquireiicii* cneorj 
auiourd’huy le nom de Vvcnden en Saxe. Ce que le langage aufli qui y eft en vfiigccertL 1 
fie : dont on ne peult nier fans vergongne , qu’il ne leur faille rapporter l’originc d’iceluy, 
pluftoft qu’aux Vvandales ; encore que le nom des Vvenides euft efté long tempsaupara- 
uantvfitéaumefme pais. 

C b s t e annee ayant efté fans aucuns Confuls, fut appclleeés Faites Romains kt pre- 
mière apres le Confulat de L ampridius & O reftes , laquelle Marcellinus-Gomes a confié! 
tuee en l’Indi&ion 9. L’Abbé Denis en fonliurc du CiclePafchalcnla yj*. de noftre fit 
jlut, & 147. de l’Empire de Diocletian . Ce qui eft auflî amplement confermé par Onu 
frius Panuinius en fon commentaire de fesFaftcsConfulakes. 

La grande vi&oire que les Perfes gaignerent cefte annee fur l’armee de Bcltifanus le 
jour dePafques,à l’occaiion de la mutinerie & defobeiffànce de fes foldats, fut caufè de 
moyennervnc trefiic entr’eux ôr les Romains» Procopras. 

A l m a k i c Roy des Vvifigoths traittant mal fafemme, pource quelle ne fe vouloir 
accommoder auecluy en l’hcrefie Arrienne qu’il tenoit, fut caufe que les Rois freresd’i 
celle, fpecialement Childebert & Clotaire , félon Ai m oinus,ou(eomme veult Grégoire) 
Childebert feulement, combien que Procopius attribue le tout à Thcodebcrt leur nejv 
ueu fils du Roy Theodoric, pafferent auec vne grande armee en Efpagnc cotre lu y, cm ils 
le defcôfirent en vne groffe bataille, tellement qu’il fut auflî occis en s’ enfuyant. Au moyé 
dequoyils prindrent & faccagerent la ville deTolette, & puis ramenèrent leur foeur en 
France. Mais en paflânt ils mirent toute la Gafcongne auec les autres pais que les Vvifi- 
goths tenoient encor deçà les monts Pyrenees en leur obeiffance. A caufe dequoy les' 
Vvifigoths qui y demeuroient fe retirèrent auec toutes leurs familles en Efpagne. De fbt-l 
te que de leur ruine s’enfuiuit Iaduanccment & aggrandiflement de l’Empire des Frâ^ois, 
qui deuindrent par ce moyen poflefleurs entièrement des Gaules, fors que d’vne partie de 
la Prouéce, qui demeura en#or quelque peu de temps entre les mains des Offrogoths d’I- 
talie, & de quelque peu de villes du Languedoc les plus proches d’Efpagnc , fi d’auanturc 
[les Vvifigoths ne les regaignerent cy apres. 

Cependant pource qu’Almaric nauoit laiflé aucuns enfans, Theodis, ou Theodi, 
félon les autres Theuda ou Theudes & Theudifcus, homme belliqueux & vaillant, qui cy 
deuant auoit efté Gouucrneur du Royaume d’Efpagne fouz le Roy Theodoric (teuncûn 
Procopius) fut en confideration & fau eur de fes bonnes parties, & de ce qu’il eft o» perc 
de la merc dudit Almaricefleu Roy en fon lieu, & fîbienreceu au gré de tous les Vvifi- 
goths, qu’il les gouuerna paifiblement l’efpace de 1 6. ans 6. mois, au copte des deux Chro- 
niques Vvifigothes. L’vne dcfquelles rapporte le commencement de fon régné à l’Erc 
DLxvim. Combien que les autres luy donnent 17. ans, 6. mois de régné. Procopius, Gré- 
goire de T ours. Aimoinus, Antoine Benter en fà Chronique Efpagnole, ïoannes Magnus 
liu.19. chap. 3. de fon hiftoire Gotthique. 

C a b a d es Roy des Perfes, fctrouuant grandement eftonnédes groffes baftonnades 
qu’il auoit rcceuës des Impériaux, ne fçauoit quafi plus à quelSainâ fe vouër,fi vnRoy des 
Sarrazins diète Scenites ne luy euft remis le cœur au ventre, parles belles promeffesquil 
luy fit. Car n’ayant depuis y o. ans ceffé de guerroyer les prouinces Romaines, & les ayant 
par vne infinité de fois courues, pillees & rauagees depuis l'Egypte iufqucs à la Mefopota- 
! nie,fans auoir iamais trouué empefehement en fes entreprinfes,ny en rencôtre,dont il ne 
ruft forty à honneur & profit , quelques ennemis de aduerfaircs que F E mpereor Iuft inian 
le fes predeceftcurs luy euffent fufeité en fon pais mefme, comme vn A r et as , à qui ils a* 
joient donné le tiltre de Roy en fon pais, afin de le faire plus puiffant contre luy, il s’eftoirj 
.cquis vne telle réputation de vaillance & de prudence en lart militaire enuers les Perfes» 
]ué tout ce qu’illcürpcrfüadâ, fut facilement creu. De forte qu’on luy donna vne armée 
dontvn Ezarethas auoit la foperintendance) laquelle il mena, non comme on auoit ac* 
:duftuméauparauant,par laMefopotamie, ainsparla Comagenc dedans les prouinces 

I lomaincs, où ils firent vn tel degaft,que Bellifariusfut contraint de s’aller oppofer àeux 
ucc l’armee Romaine : & ( encore qu’il n’en euftenuie, pour le pend’auantage qu’i 
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auoit de les attaquer) leur liura bataille par l importunité de fes foldats : qui toutesfois ne 
peurent fi bien faire leur deuok qu’ils ne fuffchc vaincus & mis en routee, laiflant gaigner 
vnchcRcviôoire{meux àJfeMennemy,nonobftaritqu’cllc luy fuft vendue fi chèrement 
qu’il n en fit pas nonüfculementgain d’vne feûle ville, mais auffiluyofta l'enuic de Te met- 
tre plu&auant en païs.Tellçmcnt qu’il s’en retourna fans auoir fait autre exploit plus mé- 
morable fiir les Romains. 

Av meûne tempsd’Empercur Iuftinian defpeicha fes AmbafTadcurs qui deuoient aller 
côtcaftcr alliance enfoanom contre lesPetfes auecla natio des Homcritcs qui habitoiét 
la coite de la mer rouge,du ooflé de l’Ethiopie: & auec le Prince & Monarque des Ethio- 
pienne nam duquel eflboitH elliûree,qui faafoit profeffibn.de la religion Chreftiennc & 
eneftait fort diligent obfcruateur. Mais celle alliance ne valut pas beaucoup àl’Empe- 
rcur,à caufe de là grande diftance qu’ily auoit depuis de l’Ethiopicn iufqucsaupaïs des 
Perfes^ Cormac récite Procopiusliu.i. de la guerre Perfique, où il rapporte tout ce que 
que nous veiiohs de rocker au commencement delà 5.anncc de iuftiniansadiouftant que 
le Prince Ethiopien Hohfiree auoit quelques années auparauant vaincu & fubiuguéla 
nation des Homerkes & par tnefinemoien contraints de rcceuoir delà train vn Roy 
nomé Efimiphec, qui futbiétoft apres mis à mort par cux,prcnâs au lieu de luy vn Abram 
pour leur Roy, qui oeffitcy apres deux ou trois grandes armeesd Ethiopiens que Helli- 
llree enuoya contre luy. Qui fut caufe de le faire laiffer en paix iufqucs apres le trefoas 
d'iceluy,qu’ii & reconcilia auec fan fucceffeur fe failânt fon tributaire, dont il fut confer- 
mêen fon Royaume. 

B o n i b a c e Pape de Rome Mourut le 17 Jour d'O&obre, lailfant fon fiege vacquant ' 
l’elpacedej. mois, j.iours , à caufe des brigues & partialitez qui fc mitent en l’ele&ion 
d’vn nouueau Pape aptes luy. 
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u antiee apres le Confulat de Lampadius & Orefles,fans Conlüls tant en Orient 
qu’en Occident. 

E n laquelle Hippatius Si Pompciüs nepücüx de l’Empereiir Anaftafius troùùercnt 
moicn'parvri tumulte populaire de fe faire proclamer Empereurs en la ville de Conftan- 
tinople contre Iuftinian,mais leur entreprinfe fut fi mal fondée que la ruine en tomba fur 
leurs teftes, d’autant qu’ils furent bien toft apres vaincus & mis à mort auec grand nôbre 
qu’on dit bien auoir eue de 3oooo.leurs complices, par le moicn&r vaillance de Bellifarius 
nouuellement de retour d’OrientrcommcMarcell.Comcs a noté, combien qu’Euagrius 
rapporte cecy à l'annec fuyuante . Çe qui femblc auffi eftrc l’opinion de Procopius 
liurc premier. 

Cas aobs Roy des Perfes,ayant enuoyé vric riouuellc armeci en la Mcfopotamic cô- 
tre les Romains fouz la conduitte de Chanarange, Afpebcdus S c Merincrocs,ainfi quelle 
tenoitlavilledc Martyropolis affiegee,mourut(tcfmoin Agathius)en la j.annec d e l’Em- 
pire de Iuftinian,laiflànt fon Royaume à fon fils Chofroes,qui régna fur les Perfes +8.ans^ 
Combien quels temps de fa mort noté par Euagrius,Nicephorc ouIAnduIfus Sagax, 
femble donner tefmoignage que fon régné a duré dauantage,ou Commencé plus tard. 
Cependant il eft certain que çe Chofroes f acquit vne telle réputation & renommée au 
moyen de fes grands faits & victoires qu’il rapporta de fes ennemis, que fes gens n’çfti- 
merent pas qu’il y euft eu aucuns de fes predeceffeürs, non pas mcfmes le grand Cy ros,di- 
gnç d’eftre parangonné à luy.Mais ce qui commença à faire bruire fon nom, furent deux 
grandes viâoires que fes gens gagnèrent à fort aauenement en deux mémorables ren- 
contres fur les Romains près les vules de Nifîbc,& de Duras, parlefquclles l’entree delà 
Mefopotamie luy fut ouuertc. Qui fut caufe que Scytha Lieutenant de Iuftinian en 
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ccfte guerre apres Bellifarius,lors qu’il fut rappelle contre les V vandales), s’eftimant trop 
foiblepour fouftenir leurs efforts, fit tant paries Ambafladeurs qu’il moienna vne paix 
qui deuoit eftre perpétuelle entre Chofroes l’Empereur, par lequel elle fut fignec& rati- 
fiée au 4.Confulatd’iceîüy.Marcell.Com.Procopiusliu.i. 

Amalasvntha merc d’ Athalaric Roy des Oftrogoths, femme vertueufe & prudé- 
tc aymant l’honneur & le falut de fon fils,mettoit toute ion eftude à le faire ittftruire,non 
feulement en vertus & en toutes bonnes moeurs * mais aufli és bonnes lettres^ caufe de- 
quoy elle he laifloit aucun approcher de luy , par qui il peuft eftre desbauché de fa bonne 
nourriture. Ce que les Gothstrouuerentfi mauuais,cftimans qu’elle le veult rendre trop 
mol &i efféminé , qu’ils contraignirent de lelaiffer viureen plus grande licence, qu’elle 
ne faifoit. Dont il vint tellement à fc corrompre & desborder en vices, qu’il commença 
de fe mefeognoiftre enuers fa mere mefme. A caufe dequoy elle preuoiant ce qui en pour- 
rait aduenir, elle délibéra fe retirer vers l’Empereur Iuftinian à qui elle fit entendre fon in- 
tention. Auquel temps aufli vne femblable deliberation fe mit en la fantafie de Theodo- 
halncpueu du feu RoyTheodoric (homme pour l’eftude qu’il auoit appliquée à la Philo- 
fophie de Platon mieux verfé en la théorique de bien faire quen la pratique) qui pour 
s’eftrepar vneextreme auarice, acquis de grands biens cnlaTofeaneau dommage dau- 
truy , fe voioit en mauuaife opinion enuers tout le monde, fignamment à l’endroit 
d’Amalafuntha. Qui eftoitla caufe pour laquelle il enuoya lignifier à l’Empereur, l’enuie 
qu’il auoit de fe retirer vers luy aueefes threfors &£ richeffes,en mettant toute la Tofcanc 
entre fes mains : lors (comme dit Procopius) liu.i.de la guerre Gotthique qu’Ambaflà- 
deurs allèrent vers le Pape de Rome, pour conférer des moiens de remédier aux differéts 
qui eftoient en l’Eglife, à caufe des controuerfes pour aucuns points delà religion. Ce qui 
femble eftre aduenu lors que Iuftinian enuoia fa confeflion au Pape. 

V i l i m e r. fils du frere du feu Roy Honorich des Wandales s’eftantlaifle embrafer 
de l’ambition de regner,fe rebella contre le Roy Hilderic, & fit en forte que les V vanda- 
les l’efleurent pour leur Roy. Au moyen dequoy il retint Hilderic prifonnicnpuis Craignât 
qu’en luy efehappât il ne luy donnait encor des affaires, il le fit mourir apres s’eftre empa- 
ré du Royaume des Vvandales quil poffedal’efpacede 3. ans.Procopius liu.i.dela guerre 
Perfique & Vvandalique. 

Le Roy Childeric de retour d’Efpagnc fe mit (comme tefmoigne Grégoire de Tours, 
que nous enfuiuons plnftoft qu’Aimoinus,qui femble auoir troublé l’ordre de cefte guerre 
& des preccdentes)dc faélion aucc Clotaire, pour aller recouurer le Roiaumede Bourgo- 
gne, duquel Godomare s’eftoit derechef emparérà laquelle ils inuiterent le Roy Theoao- 
ric,qui ne s’y voulut ioindre: nô pour la raifon que dit Aimoinus, qu’il auoit efpoufé la fille 
du feu RoySigifmund(Car Ce n’eftoit feulemét que la fille de Sigeric)mais pourl’enuie 
qu’il auoit de recouurer la ville de Clermont qu’on luy auoit cy deuant emblee. Telle- 
ment qu’eux deux feulement entreprindrent & parachcücrent ( félon le tefinoignage de 
noftre Autheur) cefte guerre, au ec leurs propres forces, qu’ils menèrent iufqucs deuant la 
ville d’Authun, qu’il leur fallut prédre dégradé force, pourcc que leRoy Godomare s y 
cftoit enclos & fortifié. Lequel eftât efehappé de cefte prife , & n'elperant pas d’eftre plus! 
affeuréen vn autre lieu, abandonna totalement fon Royaume au pouuoir des Fran- 
çois, & s’enfuit en Efpagne: d’où il fut encore contraint fefauucr en Afrique (ce dit Paul 
Æmile) pource que les V vifigots ne l’oferent retenir. Ce pendant les i^Roisfe donnèrent 
licence départager le Royaume de Bougongne entre eux, fans auoir efgardaux enfans 
du feu Roy Clodamerc. Comme tefmoignent tous nos Hiftoriens François, qui ne font 
non plus aucune mention du Roy Thcodoric de Mets en ce partage .Combien que Pro- 
copius &: Agathius(qui conuiennent expreflemét que l’acquintion de la Bourgogne fe fit 
apres la conquefte de la T uringie, eftant le Roy Theodoric d’Italie décédé) afferment no 
toirement qu’il emporta fa part dudit Royaume de Bourgongne.Cequife vérifiera aufli 
plus amplement cy apres: dont nous eftimons que chacun d’eux s’accommoda de ce qui 
cftoit plus proche de luy. Telle fut lafin du premier régné des Bourguignons (qui de- 
meurerét toufiours depuis fouz la fubie&ion des François iufques apres la mort de l’Em- 
pereur Charles le Gros) & de la noble famille du Roy Gondiochus ou Gibica,nonob- 
ftant quelle ait femblé eftre encore demeuree par la RoyneClotilde en fes fils. 

Ie an z. de ce nom citoien Romain furnommé Mercure, à caufe de fon éloquence, & 
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de la grâce qu’il auoit de bien dire, fut ( tcfmoin Onufrius ) eftahly au fiege Papal deRo- 
me le 22. iour de Ianuier,cn la 1. année apres le Confulat de Lampadius & Oreftcs. Telle-! 
ment qu’on dent que là prefidence dura depuis le iour de fa Creation,iufqucs à foh trefpasj 
z.ans,4. mois, 6. iours. Leliure Pontifical & autres , tcfmoigne qüeFEmpereurluftinian 
Fcut en fi bonne eftime, qu’il luy enuoyapluficurs riches & précieux prefents, auec la con- 
feffion de fa foy,fîgnee de fà propre main, par fesAmbaftadeurs. 

V N Abbé de Rome nommé Denis, fort entendu en l’ A Urologie, prenant la charge dfc 
reformer les règles de trouuer le vray téps de célébrer la Pafque en chafque ahn ec (pour- 
ce que Celles qu’on obferuoit lors , luy fembloient vicieufes ) mit en auant en ce Confulat 
fes demonftrations du Cicle Pafchal,ou delà Lune. Suiuant lefquellcs il monftra que fce- 
fte annee eftoit la 532. de la natiuité de noftre Seigneur, & 248. de l’Empire de biofcletian, 
& y prit femblablcment le commencement de la fupputation de ces Cicles au ii. iour dej 
Mars. Qui fut caufe que l’Eglife Romaine , & confequemmcnt l’Italie , fe prit à compter! 
les années depuis la natiuité de noftre Seigneur , ce qu'ils n’auoient auparauant atcouftu- 
mé défaire. D’auantage la phifpare des Eglifes ne fouloit compter que depuis bioclctian 
Les autres füiüant là mode des Romains parles Confulats, & depuis la fondation de Ro* 
me,eny adiouftant leslndiâions & ans des Empereurs. Combien que les François eurét 
.de particulier outre cela, qu’ils comptoient depuis letrelpas de faimft Martin, les Efpa- 1 
gnols de l'Ere de Cefâr, les Grecs & Conftaqtinopolitains depuis la création du monder 
& de la fondation de Conftantüioplc. < 
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f* l. IvstinIànvs A vg* pour la 3. fois Confulfans adioinû. 

Les yo. liurcs des Digcftes , aufqucls tout le corps du Droiét Ciuil des Romains , ex- 
pliqué de l’anden droiét, & réduit en vn ordre nouueau, eftoit compris auec les 4. liurcs 
des Inftitutions Impériales, compofé parle Iurifconfulte Trebonian,du commandement 
de FEmpereur,cômencerent premièrement en ce Côfulat à prendre cours & autorité és 
Cours des iugements de l’Empire Romain.Cc Trebonian eftoit (ce dit Procopius)hom- 
mc de grande dodrinc & érudition en toutes fciences, & de mœurs fort hutnain & gra- 
cieux. Lefquelles vetttiz il deffiguroit grandement par l’extreme auarice qui eftoit en luy, 
qui luy fâifoit cafter ou inuenter tous les iours quelques loix , félon que le profit luy cotn- 
mandoit. 

C H 1 l d 1 1 r v s Lieutenant de FEmpcrcur ïuftinian au pais de Thrace , s’eftant ofé ha- 
sarder de paftèr le fteuue Ifter , auec petit nombre de gens , fut par les Efclauons defeonfit 
& tué. Lcfquels au moyen de cefte viâoire,commécerent à faire non feulement renom - 
mer leur nom (qui auparauant eftoit quafiincogneu) mais auffi à pafler librement ledit 
fteuue, & à courir delales prouinces Romaines. Procopius liure premier de la guerre 
Gotthique. 

Thiodoric Roy de Mets, apres auoir retiré la cité de Clermont en Aüuergné , & 
les autres places voifincs qu’on luy auoit oftees, durant que fesfreres eftoient empefehez 
à la guerre de Bourgongnc , eut affaire contre vn fien parent nommé Munderic, quife 
voulut cfleuer& faire Roy contreluy. Mais illefit enfin tuer de mauuaife guerre, &puis 
fe réconcilia auec le Roy ChildebeR,par vne confédération qu’ils firent enfemble, qui ne 
dura pas longuement. 

Environ lequel temps aufti Childebert^aloux de l’affedHon qu’il voy oit que la Roi- 
ne Clotilde fa mere poRoit aux enfans du feu Roy Cladomire, & craignant quelle ne les 
voulufi faire fucceder à l’eftat de leur pere,complotta auec le Roy Clotaire,ou de les faire 
tondre, qui eftoit à dire de les rendre inhabiles à fucceder à l’cftat Royal, ou de les faire 
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mourir. Et pource qu’il cfchappa de dire ala Roine Clotildc, qu’elle les aimoit autât voir 
morts que tonduz, ne penfant a ce qui s en deuoit enfuiure, Clotaire la prit fi bien au mot, 
qu’il tua de les propres mains, d vne forccnerie plus que barbare, les deux aifnez des 3. frè- 
res: à feauoir Theodouald & Gonthier, cnprefcncede Childebert , qui eut horreur d’vn 
fi malheureux fpetacle,quoy qu’il en fuft l’authcur. Mais le plus ieune des freres nommé 
Cloud fut fauuépar fes amis. Au moyen dequoy il s’alla rendre moine: parquoy fes deux 
oncles partagèrent le Royaume d’Orléans enfemblc, fans en faire part ( qui foit mention- 
nee)àTheodoric. Lcurmere apres auoir fait enterrer les corps defes petits enfans auprès 
de leur grand-pere, fe retira fort dolente en la ville de T ours, pour y acheuer le refte de fes 
iours. Grégoire de Tours. 

R e p a a a t v s Eucfquc de Carthage en ce temps , & Grégoire de la ville de Langrcs, 
qui (au rapport de Fafciculus temporum) eftoit marie. 

L a paix qui auoit efté traittee cy deuât par les Ambafladeurs de l’Empereur auec le Roy! 
Chofroes, ne s’eftoit encore peu bien accorder : mais l’Empereur s’eftât refolu à la guerre 
d’Afrique & d’Italie, enuoya prefenter toutes les conditions que Chofiroes demandoit: 
qui fut caufc quelle fut accordée & paflec au cômencement de la 7. annee dcluftinian,& 
dite Aperanton,cô me fi elle euft deu toufiours durer.Ce q tdutesfois elle ne fifcProcop. 
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Fl. Ivstinian vs Av g. pour la 4. fois Conful , auec Decivs Thkodo- 
rvs Pavllinvs. 

L e Code de Iuftinian apres auoir efté reueu &c corrigé , commença auffi de nouueau 
à prendre cours & autorité és iudicaturcs partout l’Empire, tefmoin Marcellinus Co 
mes, qui auffi, à fon rapport, finit fonChronicon en ccConiulat. Parquoy ce qui y cft 
adioüfté ne luy doit eftre attribué. 

Environ ce meftne temps Zarauagus Roy des Hiberiens, accompagné d’vnegra 
de fuitte de fes gens, fe tranfporta à Conftantinople, pour y contrarier alliance & confé- 
dération auec l’Empereur. 

L a Roine Amalafuntha, ayant fait entendre à l’Empereur la deliberation qu’elle auoit 
prife de fe retirer vers luy, fut retardee de la mettre à exccutiou , apres qu’elle eut fait met- 
tre à mort aucuns grands feigneurs qui luy cftoient les plus aducrfàires & contrarians. 
Mais en ces entrefaites vne maladie furuint à fon fils par fes excez &r diflolutioh, dont on 
n efperoit pas qu’il en deuft releucr,qui la fit rentrer non feulemét au meftne propos, mais 
auffi de remettre toute l’Italie entre les mains de l’Empereur, fe doutant que fes ennemis 
ne luy dcufTent iouër d’vn mauuais tour apres le trefpas du Roy Atalaric fon fils,qui mou- 
rut auffi bien toft apres auant qu’auoir engendré aucuns enfans : & que la refponie fut ve- 
nue de l’Empereur. Parquoy elle prit l’adminiftration du Royaume d’Italie en fon nom, 
& afin de la retenir, auec plus d’autorité’, pource quelle eftoit vefiic, elle fe remaria I 
Theodat ou Theodahat fils dclafœur du feu Roy Tneodoric,luy faifant prendre le nom 
deRoy, fouz lequel ils regnerent quelque peu de temps enfemblc, iufques à ce que luy, 
oubliant ce bien- fait (encore qu’il fuft addonné aux bonnes lettres , & bien inftruit en 
la philofophie, fpecialemcnt Platonique, à laquelle il auoit merueilleufement appliqué 
fonefprit) felaifTa fi bien gaigner à l’ambition de regnerfeul , ou du defir qu’il auoit defe| 
venger des querelles qu’il auoit eu autresfois auec elle, qu’il l’adémit premièrement de 
l’adminiftration des affaires du Royaume, & puis apres l’enuoya par maniéré d’exil en 
l’ifle d’vn Lac de la T ofcanc auprès de Bolfena,où il donna encore permiflion bien toft a- 
pres de la maflacrer, aux enfans de ceux qu’elle auoit fait mourir cy deuant , pource qu’ils 
corrompoiét les mœurs de fbn fils.Ce qui defpleut tellement à l’Empereur Iuftinian,qu’il 
entreprit la guerre contre les Oftrogoths pour venger fa mort. Supplément de Marcelli- 
nus, Procopius, Iornandes.- 

IVSTI- 
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I v s T 1 N 1 a n ayant grandement à cœur la mort du Roy Hildcric , s’eftoit totalement 
refolu de la venger, & par mefme moyen de reftituer l’Afrique à l’Empire. Acaufe de 
quoy il y enuoya vne armée fouz la conduite du vaillât Bellifarius, qui en rcfpace de trois 
mois deffit Ces ennemis en plufieurs rencontres, fignamment en vne dernicre , qui Ce fit en 
la mi-Decembre, par laquelle Gilimcr fut réduit à tel poinift, qu’il ne trouua autre refuge 
en fon defaftre, que vers les Maurufiens : ce qui luy valut encore peu, pource que Bellifâ- 
rius l’alla faire pourfuiure &affiegerpar vnfien Capitaine nommé Pharas , iufques à ce 
qu’il l’eut contraind de fe rendre à la mercy de l’Empereur , Ce rendant prifonnier à Belli- 
farius,quife fàifit auec iceluy de tous les thrcfors&richeffes des Vvandales : remit auffi la 
cité de Carthage,&: toutes les autres d’Afrique, en leur premier eftat, fouz l’obeiffimce de . 
l’Empire Romain 95-. ans, apres quelles en curent efté aliénées & diftrai&es parle Roy 
Genlerich : & puis auec fon butin & Ces prifonniers, s’en retourna en triomphe à Conftan- 
tinople. En laquelle maniéré le régné des Vvandales en Afrique prit fin* A qudy aida grâ- 
dement, ce que Gcnferic ayoit cy deuant fait dcfmanteler & mettre bas toutes les murail- 
les & forterefles des villes d’Afrique : d’autât que Bellifarius eut moins d’affaire à les pren- 
dre, ainfi q recitç Procopius au liu.i. & z. de la guerre Vvandalique : où il m offre auffi que 
cefte guerre fut commencée en la y.annec de l'Empereur Iuftinian 5 & que la dernière ba 
taille fe donna contre Gilimcr en Décembre, apres laquelle Bellifarius fcjourha encore 
quelque temps en Afrique deuant que s’en retourner à Conftantinoplci& qu’apres fon re 
tour l’honneur de Confulatluy fut donné. Ce qui nous enfeigne qu’il arriua dés lemois 
de Septembre de l’annee precedente (eftant ia la 7. de Iuftinian commencée) en Afrique, 
& qu’il en partit feulement cefte-cy. 

I e a n z.du nom Pape de Rome,mourut(tefmoin Onufrius) en ce Confulat, le zy.iour 
de May : & fut le y.iour d’apres fubrogé en fon lieu vn nommé Rufticus,di<ft Agapetus,fils 
légitime d’vnPreftre nommé Gordianus, àl’inftance mefmemcntdu RoyThcodat: le- 
quel aufli l’enuoya incontinent apres fon efle&ion vers l’Empereur , pour s’exeufer (côme 
plufîeurs'ont eferit) enuers luy de la mort de la Roine Amalafuntha» Mais pour quelque 
occafîon que ce fiift, on dit que l’Empereur luy fit àfonarriuce à Conftantinoplevnfort 
honorable accueil, qui fe tourna bien toft apres en mauuaifechere: pource qu’il ne vou- 
loir communier auec le Patriarche Anthimu s, qui fembloit eftretrop au gré de l’Empe- 
reur , iufques à ce qu’il luy eut fi bien fait entendre fes remonftrances , qu’en fin il les print 
de bonne part. 

Estant Epiphanius Euofque de Cortftantiiiople deCedé, vn Eùefque de Ttebizon- 
dcnôméAnthimusouAnthemiuSjfcfitfubrogerenfonlieu, parles pratiques dcThco- 
dora femme de l’Empereur Iuftinian : nonobftant qu’il luy fuft défendu parles conftitu- 
fions Ecclefiaftiques de laiffer fa première Eglife. Qui fut en partie caüfe qu’Agapetus c- 
ftant venu à Conftantinople , le fit depofer par vn fynode le 10* Mars apres fon efle&ion: 
en partie auffi pource qu’il adheroit à l’erreur d’Eutyches. Puis on mit en fon lieu vn Pre- 
ftre nommé Menas, qui y prefida enuiron dixfept ans. Supplément de Marcellinus , Ni- 
cephore,Zonare. D’autant que l’Empereur Iuftinian eftoit ardent & zélé au maintien de 
la pure doctrine de l’Eglife, d’autant fa femme luy eftoit contraire en cefte partie: tel- 
lement que comme il fauorifoit & fupportoit les Catholiques, elle auffi ceux quireiet- 
toient le decret du Concile de Chalcedone. Tellement quelle ne fît pas feulement par 
fes menées & praticques eftablir Anthimus au fiege Patriarchal de Conftantinople, 
pource qu’il eftoit de fon humeur, mais auffi fit rcuenir d’exil à Conftantinople Seuere, 
qui auoit efté cy deuant chafTé du fiegè d’Antioche par l’Empereur Iuftin , lequel fe trou- 
uant conforme en opinion auec Anthimus, leprefeha fi bien qu’il l’induifit à quitter fon 
fiege, pluftoft qu’à fe départir de fon erreur. Au moyen dequoy les troubles de l’ Eglife fu- 
rent encore entretenuz par eux, quoy que Iuftinian fift tous fes efforts de les appaifèr : cô- 
me Nicephore, Euagrius,Cedrenus, Onufrius, & Sigonius tefm oignent. Parquoy Plati- 
ne & autres fefontabufez, qui ont eferit que Iuftinian voulut aftraindre Agapeted’ap- 
prouuer auec luy fherefic Euty chienne. 
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Tl. Bellisa'kivs Cottful en Orient fans adiointt. 

Laquelle dignité luy fut conferce en faüeür de la guerre Vvandalique , qu’il auoit nou- 
uellementmîfeàfin. Nonobftant quapres Ton départ les Maurufiens fc fuflent rebellez 
fouz la conduite d’vn Stozas. Mais Salomon, qui cftoit demeuré Lieutenant pour l’Em- 
pereur en Afrique, les vainquit celle annee en vnc grofle bataille , où il en tua cinq mille, 
fans qu’il perdift vri feui des liens , fans les pouuoir toütcsfois fubiuguer du tout. Pro- 
copius. 

Les Bulgariens eourans lâ Mille, furent defeonfîts par Trittc Capitaine Romain.Sup- 
plément de Marcellinus. 

Lvstintan incité de l’occaliôh precedente, & du defirauflî de deliurcr l’Italie de la 
fubiedion des Goths,pour la réduire fouz fon Empire , enuoya lignifier la guerre au Roy 
Theodat, de laquelle il donna la conduite à Bcllifarius, lequel eftant embarqué fur mer 
aüec fon armee , alla premièrement aborder en la Sicile, qui fc rendit en fi peu de temps 
à luy, que lannec n’eftoit encore expiree, quand il l’eut totalement réduite en l’obeif- 
fance de l’Empereur. Cependant le Capitaine Mundus auec vne autre armee de Ro 
mains prit la route parterre delà Dalmatie, où il deffit en bataille rangée vne armee de 
Goths, près la ville de Salonc: quifutcaufe que les Oftrogoths rcnuoyCrcnt foudaine- 
ment vnc autre armee contre luy, laquelle il vainquit derechef l’annee enfuiuant. Mais 
ceftevi&oire luy fut fi cher vendue, qu’il lapayaau prix delà vie, &de celle de fon fils, 
félon Procopius liure premier de la guerre Gotthique : où il dit aufli expreffément que 
ccfte guerre fut commencée en laneufiefmcanncedeluftinian, & que Bcllifarius entra 
dedans Syracufe, le dernier iour de fon Confulat, fuiuantlaraifon que nous auons diète 
cydeuant. 

Covranvs Roy dEfcofle fut occis en la 36. annee de fdii régné. Au moyen dequoy 
Eugene 3 . du nom , fils du feu Roy Congal , tint le Royaume d’EfcofTe apres luy 34 . ans. 
Hcéfor Boëthiusliu. 9. 

L e Pape Agapete eftant chCot à Conftantinople fut furprins d vne maladie, de la- 
quelle il mourut le vingt &vniefmc iour de May: quifitque lEglife Romaine demeura 
fans Pafteur iüfques au vingticfmedeluillct, auquel le Roy Theodat fans attendre l’e- 
fleéfion du peuple,efleutdefa propre autorité Syluerius filslegitime du feu Pape Hor- 
mifda,pour Pape de Rome, lequel Cedrenus a mal appelléSylueftre, qui demeura en ce 
degré iufques à ce que Bellifarius l’en eut démis,vn an,dix mois,fcpt iours, apres qu’il y eut 
efté efîeué. Si eft-ce toütcsfois que Paul Diacre eferit, qu’il prit fi bien les remonftrances 
qu’il luy fit de la cruauté qu’on auoit commife enuerslesNeapolitains à la prife de leur 
ville, qu’il fit r’aflembler tous ceux qui eneftoient efehappez, & s’en retourner en leurs 
maifons. 

N 1 c e p h o r e Califte eftime qu’il y eut vn autre Pape efleu entre Agapete & Syluc- 
rius,lequelil nomme Agathon, &fêmblequ’ilvéultdircquecefutà Conftantinople, où 
il fe trouua &Tprefida à vn Concile aùcc Menas. 

La couftumcde chanter cnït ^[KcVnigeni tus filius, & verbum Vei } &c. fut par le com 
mandement de 1 Empereur Iuftinian inttodûiéfc, en la 8. annee de fon Empire. Nicepho- 
reCalifte, liuré dixfeptiefme de fon hiftoireEcclefiaftique. Paul Diacre. 

Le 1. Concile d’Orléans célébré en ce temps, fit quelques decrets, qui furent réduits 
en zi. Canons; . ' ' 

Vu Monde. 
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i k annee apres le Confulat de Bcllifarius Tans Confuls» 

Constantianvs fubrogé enla place de Mundus , conquefla la ville de Salona 
furies Oftrogoths,& par mefmc moyen les chafla de toute la Dalmatie & Liburnie. 
Procopius. 

C e pendant les légions Romaines qui eftoient en Afrique Ce mutirierent en telle for 
te contre Salomon, quelles le contraignirent fe retirer à refuge en Italie vers Bcllifarius, 
& puis fe rangèrent fouzlaconduitte de Stozas : tellement qu’ils luy aidèrent à affieger 
& réduire en fa puifïànce lavillede Carthage.Maislanouuelle armee de l’Empereur qui 
arriuabien toft apres* dont eftoient chefs GermanUs,Symmachus & Dominicus*la regai- 
gna apres auoir totalement deffaitles rebelles.Procopius. 

Th iod at commençant depuis la perte de laSicileàfentirlepoix & l’importance de 
a guerre qui luy venoit tomber liirles bras,fe trouuatellemét eftonné,que fon refuge fut 
de requérir fort inftâmentla paix à l’Empereur: en luy lignifiât qu’il eftoit preft de luy cé- 
der le Royaume d’Italie, & aller acheuer auprès de luy le refte de fa vie. Mais lors qu’il e- 
ftoit en ces termes allans & reuenans melfagers de luy à l’Empereur pour paracheuerce 
marché; les nouuelles delà mort deMundus en la Dalmatie vindrent, qui le firent autant 
témérairement que legerement départir de fon propos (quoy que fon armee eut cfté def- 
faite) renuoiant les Ambaflàdeurs de l’Empereur aucc mauuaife refponfe. A caufe dequoy 
commandement fut fait à Bcllifarius de commencer la guerre aux Goths. Lequel ne 
s’eftoit encore bougé de la Sicile, attendant par le commandement de l’Empereur l’iffuë 
de toute cefte trafique. Sinon que Procopius tefmoigneliu.i. de la guerre Vvandalique, 
qu’il fit vn voiage en Afrique, lors que Stozas vouloit affieger la ville de Carthage. Où il 
ne fit aucune chofe mémorable, à caufe du petit nombre de gens qu’il y mena auec J uy. 
Tel a efté le commencement de la guerre appcllee Gotthique, laquelle a efté eferite par 
Procopius en trois liures.Et ce qui fe fit la première année d’icelle, qui fe rencontra auec la 
"ixiefme de l’Empire de Iuftinian. Combien que laconqueftede la Sicile fe fit à la fin la 
. A caufe dequoy le mefme autheur dit que Bellifarius pafTa en Italie, où il prift Rome en 
onziefme,& en la fécondé auffi de ccftc gucrre,laquelle il commence auec toutes les au- 
jtres au commencement du printemps. 

Cependant Theodat apres s’eftre remis en deliberation de fe maintenir ci? fon 
régné, fe mit auffi en termes de rendre aux Rois de France ce que les Oftrogoths occu- 
poient encore de la Gaule, afin qu'ils feliguafîcnt auec luy pour fa defenfe contre Bellifà- 
rius.Maislamortlepreuint auant qu’il euft mis à eflfcét fa deliberation, comme tefmoi- 
jgne Procopc. Combien que Grégoire de T ours afferme qu’il leur enüoia vne grade fom 
me de deniers pour les appaifer delà mortdelaRoinc Amalafuinte, laquelle ils fe di- 
foient vouloir venger, icelle eftantleur coufine.Etpource que Childebert &: Theodebert 
fils du Roy Theodoric partirent ceftefomme entre eux fans en faire part à Clotaire, ice- 
"uy s’enrecompenfàfurlestreforsdufeu Roy Clodamirc, où il mit la main luyfeul.Ce 
qui eft vn indice que Theodoric Roy de Mets , qui eftoit le plus aagé de fes freres, mourut 
apres le Roy Theodat. On peut tirer des couuertüres de Procopc &d’Agathiu$, que çç 
fut long temps deuant: nonobftant que Grégoire dit que Ce fut en la ij.artnce de fon ré- 
gné, laifïant feulement vn fils, à fçauoir ledit Theodebert, homme (au dire du mefmc au- 
theur) fort religieux & charitable enuers les pauures, liberal efiuers tous,& iufticier : en- j 
fembleauffi grandement belliqueux & vaillant en fait de guerre, lequel luy fücccda à fes 
tiltres & eftats, efquels il fe maintint fi brauement que fes deux oncles Childebert &Clp 
taire s’eftans bandez enfemblc pour s’en defarçonner , fe trouuercnt par la prudence d’i- 
celuy& par la fidelité que fes fubicts luy portcrcnt,rebutezde leur entreprinfe. Qui fut 
caufe que Childebert le rappointa auec luy cotre Clotaire. Agathius luy dône l’honneur 
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d’auoir le premier fubiuguè la nation Allemande: Combien que tous les autres l’ont at- 
tribué à Clouis. Parquoy il fc peut faire qu’ils s’eftoient rebellez & qu’il les fubiugua de 
rechef & remit en plus grande feruitude.Ce que P. Æmile efcritde l’armec qu’il mena en 
Italie du vidant du mefmeRoy Thcodat,n’a aucune apparence, fi Procopius & tous les 
autres n’ont ignoré ce voiage. 

P a r vn concile prouincial affemblé à Conftantinople apres la mort du Pape Agapetc, 
Anthimius cy deuant Euefque dudit fiege fut admonefté de prefenter rcquefte de penitc- 
ce, & remonftrer que les crimes qui luy eftoient impofez eftoient faux. Au moien dequoy 
il luy feroit permis de retourner en fon fiege de Trebizondc. Ncantmoinstoutcsfois il ne 
fe voulut oneques rcprefenter.Qui fut caufe que le Concile le dégrada, & déclara inhabi- 
le de toute la dignité facerdotale. 

L a q^v e l l e fentence prononcée, requeftes & aducrtifïemens furent auffi prefentez 
au mefine Concile delà part des moines de Conftantinople,deIaPalcftine & de la a. pro- 
uince de Syrie, contre Seuere Euefque d’Antioche, Pierre dApamee en Syrie,&: Zooras 
moine de Syrie: lelquels eftans conuaincus de plufieurs crimes énormes outre l’hcrcfic 
Eutychiennc & autres, furent aucc tous leurs adherens & complices condamnez & ana- 
thematizez par vn decret prononcé le ^.iourdeluin. Qui fut caufe que l’Empereur pu- 
blia le 4. iour du mois d’Aouft enfuiuant vn edidf, par lequel il confermoit la fentence du 
Concile precedent,& de l’autre qui auoit efté célébré fouz le Pape Agapcte, & ordônoit 
quant & quant que tous les efcritsde Seuere fuflcnt prohibez & brûliez aucc peine de 
mort à ceux qui les retiendroient &c garderoict. Auffi qu’Anthimius vuideroit hors la ci- 
té de Conftantinople. Or comme Nicephorcs’eft lourdement abule,efcriuant que le Pa- 
pe Agathon fucceflèur d’Agapete prefida aucc Menas à ce Concile, auquel aulfi il impolà 
les mains. Cequeiamais auparauant n’eftoit aduenu : auffi eft-ceà Sigonius à monftrcr 
fautheur de qui il tient que ce fut Agapete qui fit ceft office-là enuers Mcnas,puis qu’il ne 
s’en trouuc rien eferit ailleurs. 

Les Bauariensou Baioariens furent cefte anneeparla prédication de l’Euefquc Ru- 
pert conuertis à la religion Chrefticnne: tellement que le Roy Theodon le fit baptizer a- 
üec fes enfans.Auentin.liu.j. 

E d v 1 n fils d’Alla regnoit en ce temps au Royaume de Deire en Angleterre apres 
fonpere. 

Ma vrvs Romain, &Fauftus Italien difciple deS.Benoift furent en ce temps ^>ar 
luy enuoyezen France pour y enfeigncrlavie & réglé monaftique de leur maiftre,aia 
rcquefte de l’Euefque du Mans, qui l’auoit requis par meftagers de ce faire. Tellement 
que l’ordre monaftic dudit faindt Benoift fut introduitte par ce moyen en la France, 
Volât erranus. 
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1. annee apres le Conlûlat de Bellizarius. 

Germanvs Lieutenant de l'Empereur en Afdque,aiant derechef deffait les rebelles 
en vne 2. bataille, les contraignit de s’enfuir aux delêrs. 

A v mefme temps auffi vn Capitaine nommé Iean Scotifte , s’eftant gaigné la faueur de 
quelques légions d’Orient fe fit par elles proclamer Empereur. Mais ceux qui eftoient de- 
meurez en fidelité enuers Iuftinian luy donnèrent bataillepres la ville de Daras,où il fut 
occis.SuppIemcntde Marcell. 

Estant l’hyuerpalfé,auec lequel expira la première annee de la guerre Gotthiqne, 
Bcllifarius luyuantlc commandement de l'Empereur pafîà aucc l’arihee Impériale de la 
Sicile en Italie: où Ebrimirc, félon d’autres Ebremud, gendre du Roy Theodahat, fc vint 
auec aucunes trouppes de Goths volontairement ioindre à luy. Au moyen dequoy il fen 
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allaauecîuy aflieger la cité de Naples s laquelle il troiiua fi bien mife en point poureftre 
défendue, qu’il eut fans doubtefâilly à l’emporter, fi vn vieil canal 11e fefuft defcouiiert, 
par lequel if fit entrer quelque nombre de gens de guerre dedans icelle, qui donnèrent 
entree atout le refte de fon camp . Parquoy l’ayant reduitte en l’obeïflance defon mai- 
ftre, fe mit plus auânt en pais, conqueftans forces places fur les Goths, qui s’eh irritèrent 
tellement Contre leur Roy Theodahat ( eftimâs que telles pertes leur aduenoiét par fa laf- 
chetè 6c feftardife) qu’ils s’aliénèrent totalemét de luy,fubftituâs en fon lieu pour leur Roy 
vn nommé Vitiges, homme fort expérimenté au fait de la guerre, nonobftant qu’il ne 
fuit de fang royal; lequel pour eftablir mieux fort aüthorité enuoia gens apres Theoda- 
hat qui s’enfuioit, lefquels le mirent à mort(ayant tenu le Royaume d’Italie l’efpace de 
trois ans foüz fon maniement) & puis s’en vint tenir confeil à Rome fur les moiens de re- 
poufler l’ennemy qu’il auoit furie dos. Où fut adüifé que poureeque la principale gen- 
darmerie des Goths eftoit ou empelchee à la garde des proiiinces qu’ils tenoient encore 
enla Prouence contre les François, ou efparfe parles citez & fortereffes de la Lombardie 
& de la Romagne, eftoit le meilleur qu’il le tranfportaft à Rauenne pour la rallier 
&raflembler,& pour prendre l’alliance des Rois de France qu’il cognoiffoit luycftrede 
grande importance ; remettant entre leurs mains tout ce que fes gens tenoient encor 
delà les monts , afin de retirer toutes les gamifons auec le Lieutenant qu’il y auoit 
nommé Martia, homme vaillant 6c de bonne conduitte, à foy. Tellement que celte eon- 
clufîonprife,illaiflalacitédcRomeen garde à vn lien Capitaine nommé Lendere ac- 
compagné d’aucunes compagnies de Goths:& s’en eftant venu à Rauenne, y trouua Ma- 
tafuntha fille d’Amalafiintha,qu’il fit par force fon efpoufe. Mais aufli toft qu’il fut eflon- 
gné de Rome, Bellifarius aiant aduerrifTementde la bonne volonté que les Romains a- 
uoient à l’Empereur, il mena fon armee en telle diligence que les portes d’icelle luy fu- 
rent ouuertes malgré les Goths qui eftoient dedans, lefquels furent contraints d’en re- 
fortir par vne porte , au mefme temps que Bellifarius entroit par vne autre.Ce qui fe fit 
au rapport d’Anaftafius le 10. iour de May de l’Indi&ion 15. félon le continuateur de Mar- 
cellirtus Cornes en ce Conlulat : adiouftant Procopius 60. ans paflèz apres qu’elle eût e- 
fté par Odoacer reduitte en la puiflànce des eftrangers,&enlan. annee de l’Empereur 
Iuftinian , qui eft à dire qu’il la compte dés le iour qu’il fut créé & déclaré Augufte 
par l’Empereur Iuftin, & non à la mort d’iceluy.T ant y a cependant que ceftc prife fucce- 
da fi bien pour les affaires de l’Empereur, quelle donna exemple & occafion a la plufpart 
des villes de la Pouille, Calabre 6c de la Tofcane, deleuer les enfeignes d’iccluy, 6c à quel- 
ques Capitaines Goths de fe venir auec leurs gens rendre à Bellifarius. Qui fut caufe que 
V vitiges enuoia vne attriCefoUZ la conduittede deux fiens Capitaines Vnila 6c Pifla,eh 
la T ofeane: laquelle fut deffaite, & quafi toute mife en pièces par Conftantinus 6c Bcffas 
Capitaines de Bellifarius. Auquel temps aufli vne autre armee de Goths fut enuoiee en la 
Dalmatie fouz la charge de deux Capitaines Afînarius & Vligifilaüs:où ils eurét rencon- 
tre à leur defàuantage auec les Romains auprès delà ville de Samo, & puis furent encore 
totalement mis en routte deuant la ville de Salonc, qu’ils voulurent aflieger. Ce qui eft 
le fommaire(hors les grâds apprefts que Vvitiges fit d’vne groflè armee pour aller aflieger 
Rome, 6c la diligence que Bellifarius fit à la remparer & fortifier contre luy) de ce quife 
fit en la fécondé annee de la guerre Gotthique. Encore que Procopius y femble vouloir 
comprendre le commencement du fiege de Rome par Vvitiges, mais nous monftrcrops 
qu’il fe doit pluftoft rapporter ou à la fin d’icelle, ou à la fuyuante& auConfulat enfuiuant. 
Ce qui eft aufli le tefmoignage du continuateur de MarCell. Cornes. T ant y a que Iornâ- 
des,Tritemius,Sabellic & Paul Æmile ont mal eferit, que la reddition de la Prouence 
au Roy Theodebert fut faitte par Amalafunthe mere du Roy Atalaric vn peu apres 
le trefpas defon perc. Parquoy les François fe virent deflors Monarques 6c poffef- 
feursdesGaules(forsde ce peudepaïsqueies Vvifigoths tenoient encor au Langue- 
doc) où ils perpetuerent leur nom & Empire iufques auiourd’huy fans tomber en main 
eftrangere, 

BellisariVs eftant arriué à Rome , depofa,fuiuant le Commandement de l’Impe- 
ratride Thcodora, le Pape Syluerius le 16. iour de May, pource qu’il refufoit de remettre 
Anthemius en fon fiege : ou pource qu’il l’eftimoit eftre trop plus addonné au Roy des O- 
ftrogoths,qua l’Empereur. De forte qu’il ne le depofa pas tant feulement , mais aufli l’cn- 

. „ . . ° V 


Digitized by ^.ooQie 




lôo 


Seconde partie 


toya en exil, où il mourut(tefmoin Onufrius) l'annee enfuiuant : combien que Liberatus 
chapitre vingtdeuxiefmede Ton Breuiarium , eftime que Vigilius Archidiacre lors del’E- 
glife Romaine, le fît mourir & confiner envne cruelle prifon, s’eftant fait incontinent a- 
presla depôfîtkm d’iceîuy conilituer & eftablir au fîege Papal, au moyen du crédit qu’il 
auoit enuers Bellifarius , &: dclapromefle qu’on dit qu’il luy fit de fatisfairc à l’intention 
dcrimperatrice. Ce qui a tait confelfer franchement à Onufrius, qu’il paruint aüPapat 
par force & par ambition , afin de luy attribuer plus hardiment (ce que nul autre n’a ef- 
critdeuant luy) qu’il a efté le premier qui de fon autorité ordonna (contre la couftume 
ancienne) que les Papes nonobftant qu’ils fuflent efleuz légitimement par le peuple, ne 
pourroient exercer le Papat,nyeftre confacrézouordonnczparïes Euefques, dcUâtque 
leur cfle&ion fuft confermee & approuuee par l’Empereur: pour faire penfer que Iuftinian 
& fes fuccefleurs ne fc font attribuez la licence de confermer les Papes de leur temps , que 
parlapcrmiffion des Papes mefmes: CommcfiladilpofitiondeSylüerius, & la création 
mefme de Vigilius, ne fournifloient preuüe Contraire. Mais il eft certain ( ce qu Onufrius 
auffin’apeu difïimuler) que la puiflance des Papes eftant deuenuc beaucoup plus grande 
fouz les Oftrogoths, que lors qu’il y auoit encore des Empereurs en Italie, pouuoit gran- 
dement feruir à retenir ou aliéner l’Italie de l’obeiflancc des Empereurs. A caufe dequoy 
Iuftinian & fes fuccefleurs voulurent de puiflarice abfolue auoircognoiflànce des Papes 
eflcuz,afin qu’il n’y en vint point defquels ils ne fuflent afleurez. Mais auparauant,lesEm 
pereurs ne fe mcfloiêt non plus de l’efle&ion des Papes, que des autres Patriarches & E- 
uefques, laquelle ils laifloiét félon les anciens ftatuts de l’Eglife au peuple & au Clergé.Cô- 
bien qu’on ne la pouuoit faire fans auoir ordonnance d’eux. 

I l fe voit vneepiftre attribuée à Sylueriüs, eferite à vnEuefque nommé Amator du 
temps de fon exil : en laquelle il fait entendre, que nonobftât qu’il fuft dechaflé de fon fie- 
ge,qu’il ne fe deportoit point de faire fon office, ains ayant aflemblé ce qu’il auoit peu d’E- 
uefques,auoitaueceux excommunié ceux qui l’auoientainfimal-traitté, & réduit en l’e- 
ftat auquel il cftoit : & ordonné quant-&-quant par l’autorité Apoftolique & Synodale, 
qu’on n’vfaft plus enuers aucun Euefque de telle tromperie qu’on auoit vfé enuers luy. 
Dauantage que le tcfmoignage d’vn faux teûnoin ou ehncmy,ne feroit admis ny pourroit 
brejudicieràaucü Euefque acculé. Mais.fi celle epiftre n’cft fuppofee, il eft bien vray-fem- 
blable que ces Decrets furent faits fi fecrettemët, que Bcllilârius ny ceux à qui ils côcer- 
hoient n’en furent aduei tis. 

Charles furnommé NalTon, fils d’Auftrafius Roy de Tongre & de Brabant, m ou- 
tutlailfant trois fils, l’aifnédelquels nommé Charles, & furnommé Hasbain, duquel le 
^aïs de Hasbain prit fon appellation, fucceda aux feigneuries de fon perc : fes autres freres, 
a fçauoir Beldric ou Bertaire,& H ermanfroy, fucccacrent à l’hcritage de leur merc nom- 
mée Vvalberie, fille du feu Roy Bertairc de Turingie, duquel ils furent cy apres dechaflèz 
par les Rois de France : félon que recite Richard de Vaflëbourg , auquel ie ne voudrois 
Croire en cecy, que fouz autrç plus certain gage. Au contraire, on pourroit par beaucoup 
de bonnes raifons ou preuues,monftrcr que tout cecy eft faux. 

Theodon 2. du nom Roy de Bauierc mourut, laiflànt trois fils : l’ailné defquels no- 
mè pareillement Thcodon,qui fut j.du nom,& luy lucceda à la couronne,apres auoir dô- 
né le partage à fes frères. Auquel Childcbert Roy de France auoit donné la fille en maria- 
ge. Aucntin,Munfter. 

Elevthere Euefque de Tournay, Medard de Noyon, & Gildârd de Rouen, flo- 
rifloient en ce temps. 

L e grand T emplc de Conftantinople nommé fain te Sophie, fut ccftc année fondé & 
édifié par l’Empereur. Supplément de Marcellinus. 

I Vh Monde. 
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Fl. Ioannes, & Fla. Volvsianvs, Conlûîs. 

V i T i g e s ayant aflctnblé tout I’arriereban de Tes forces , qui failoient nombre de i jo. 
mille combatans, les mena deuant Rome , en intention de l’amcgef défi afpre façon, qu’il 
faifoitiafon compte quelle ne dureroitricn deüantluy. Mais Bellifarius luy tailla fi bien 
chaufieure à fon pied , qu’il fc trouua hontéüfement rebuté de fon eiitreprinfe, eftât lour- 
dement repoufle en tous les afiauts qu’il y donna: & beaucoup plus durement traitté en 
vne infinité de faillies qu’on fit fur luy, à l’vne dcfquelles il perdit plus de 30. mille de fes 
gens. Neantmoinstoutesfois lapefte & la famine eülfcnt réduit en fin Bellifarius envn 
mauuais party, fi l’Empereur ne luy euft enüoyé à deux fois nouueau renfort de gens ; en- 



qui prit 

d’Ârimin. Et ert s’approchant de Rauenne,hafta_ les Goths de Ieüerleur fiege de deuant 
Rome , apres l’y auoir tenu vn an entier, & neufiours. Ce qui fe fit toutesfois au Confulat 
cnfuiuant,au commencement delà 4. annee de celle guerre : carie fiege auoit efté mis au 
commencement de la j.en ce Confulat au mois de Mars, enuiron (cç dit Leonard Aretin) 
les Ides d’iceluy : duquel Procopius liu.i.& 2. racompte encore celà de memorabie,qu’on 
y combatit fort cruellement 67. fois d’efcarmouches & de faillies. 

E N faueur delà Prouence rendue aux Frâçois,Theodebert de Mets fit aller fur la fin de 
celle annee vne groflè armée de Bourguignons de fon obeilfance, au fecours des Goths 
en Italie , fans permettre qu’il y euft vn feul François î afin qu’il ne femblaft contreucnir à 
'.‘alliance qu’il auoit aucc l’Empereur : dont il vouloit mefine qu’on penfaft que toute cel- 
le compagnie ne marchoit de fon commandement , ains comme y ’eftant allee à la defio- 
bec,& contre fon intention. Laquelle cependant aida grâdement les Goths au fiege qu’ils 
mirent deuant la cité de Milan , & à recouurer pluficurs autres villes , qui auoient tourne 
cur robbe contr eux. Procopius. 

Vigïlivs Pape de Rome eftât fommé par l'Impératrice Theodora,de remettre An 
thimus en fon fiege, fuiuantla promelïè qu’il luy en auoit fai éle,refulà de ce faire , iufques 
à ce que l’Empereur Iuftinian euft commandé de remener Siluerius à Rome, pour luy fai- 
re là Ion procez, afin que s’il eftoittrouué innocent des poinéfs dont il auoit eftéaccufé, 
il fuft remis en fon fiege : car il promit lors à Bellifarius de faire tout ce qu’on luy côman- 
deroit, pourueu qu’on luy mit Siluerius entre fes mains s lequel luy eftant à celle côdition 
deliuré, il le fit mnerablement mourir de faim en prifon le 20.de Iuin.Liberatus,Sigonius. 

Les Bulgariens entrèrent en ce temps à grande puiftance dedans la Mcefie,contre lcf 
quels l’Empereur enuoyavne armée; à laquelle s’alla ioindreAlcune Roy des Huns qui 
habitoient en l’Illyric , par le moyen duquel les Bulgariens rcceurent vite grande defeon- 
fîturc, qui rendit les vainqueurs tellement nonchalans de fe tenir fur leurs gardes, qu’ils 
donnèrent moyen & occafion à leurs ennemis de les venir recharger fi à l’improuifte, que 
ils eurent la reuange de leur première perte : mais auec telle vfure , que ledit Alcune de- 
meura leur prifonnicr. Ccdrcnus. 
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Fla. Apeio Ægipttvs, Confulfans adioint. 

Les Huns entrezen grande multitude dedans l’Europe, gafterent vne infinité de païs: 
tellement que la ville de Potidee fut par eux mifcrablcmcntruinee & faccagee, qü’on 
nommoitlorsCaflandrie. Le Cherfonnefcauec toutes les villes de la Grcce, excepté 
la Moree, réduites en leurpuifTancc : lefquelles toutesfois ils abandonnèrent eh fin de 
leur propre mouucment, & fe retirèrent en leur pais, auec plus de deux cens mille ca- 

tifs, ayans mené ce mefnage l’efpace de trois ans. Procopius liu.z. de la Perfiquc. 

L’ A f R i Q.V e eftant toute réduite en tranquillité fouz l’Empire, Germanus fut r’ap- 
pcllé de l’Empereur , & Salomon enuoyé en fon lieu, contrelequellesMaurufiensfe re- 
bellèrent derechef , fouz la conduite d’vn Capitaine nommé Antala: de façon qu’ils le 
tuerent en vne rencontre. A l’occafion dequoy l’Empereur fubftitua en fà charge vn nep- 
ueu d’iceluy nommé Sergius , luy enuoyant quelque temps apres pour adioinâ en icelle, 
le Patrice nommé Areobindus. Mais auant qu’il arriuaft en Afrique , Stozas s’en reuint a- 
uec grand nombre de Maurufiens ioindre à Antalla.Ce que Procopius attribue à la ^.an- 
née de Iuftinian , qui commençoitccfteannce. 

M v n d v s Capitaine Gepicfes’eftant donné au feruice de TEmpereur, fut par luy or- 
donné Gouuerneur de la Marche IUyrique, où il fit vne grande aefconfiturc de Bulga- 
riens. Ccdrenus. 

L e renfort de gens (entre lefquels eftoient grand nombre de Heruliens) enuoyé nou- 
uellcmentdepar l'Empereur à Bellifarius, fut par luy nonobftant les cmpefchcmcns des 
Goths, d’vne merueilleufe ruze & habilité introduire dedans Rome. Ce qui amena Viti- 
gesenteldcfefpoirde pouuoirplus bien faire fes affaires au fiege d’icelle, que force luy 
fut de retirer honteufement foncamp vn an & neuf iours apres qu’il eut commencé de 
l’affieger. Ioin<ft que Vitallianus autre Capitaine de l’Empereur lefitpenfer ailleurs, fai- 
fànt plufieurs conqueftes des villes & places fur les autres prouinces des Goths. Cependât 


qu’il chommoit deuant Rome, & queMundilas enuoyé par Bellifarius, auec quelques 
compagnies de Thraciens & d’ifauriens à Milan, receut les citoyens d’icelle en la prote- 
ction de l’Empereur. Parquoy Vitiges voulant recouurcr fes pertes, s’en reuint au partir 
de Rome amener fon camp deuant la ville : où il fît auffi mal fes affaires qu ailleurs , eftant 
lourdement rembarré à vn affault qu’il voulut donner. Qui fut caufe qu’il laifla vne partie 
de fon camp deuant , pour continuer le fiege fans l’affaillir ; & ramener l’autre deuant Mi- 
lan, entendant qu’elle eftoit mal gardee , ôc que Mundjlas y auoit amené trop peu de gens 
de guerre dedans. Aumoyen dequoy il fe délibéra de la tenir fi eftroiétcment affiegee, 
qu Ü ofta le moyen aux Capitaines de l’Empereur de la fecourir. Ioindt qu’ils s’empefehe- 
rentl’vn l’autre de ce faire parleurs difTenfions. Tellement quelle fut finalement reprife 
par faulte de viurcs & de prouifions de guerre : & puis mifcrablemcnt faccagce, dcftrui&c 
& bruflee. Outre l’horrible boucherie qui fe fit des perfonnes qui furent trouuees dedans; 
defquelles on fait compte de j.cës mille qui furent maflàcrecs. Cependant toutesfois Bcl- 
lifarius ne laiffa de faire profperer les affaires de l’Empereur ailleurs, fe faifant rendre grâd 
nombre de villes & de fortereffes. Outre lefquelles il alla faire leucr le fiege d’Arimin, qui 
fans fon arriucc eftoit preft de venir à telle ifïuc que celuy de Milan : & euft peu encore fai- 
re beaucoup d’autres belles conqueftes, tât au pais dVrbin que de Spolete, fans le difeord 
qui fe mit entre luy &Narfes Capitaine d’vne nouuelle armée que l’Empereur enuoya à 
fon fecours, lequel portant enuie à fa gloire , luy contrarioit en toutes fes deliberations & 
entreprinfes, iufqucs à ce que l’Empereur l’eut r’appellé à Conftantinoplc. Ce quife fit en 
la 4. année de cefte guerre. Procopius liu. z. 

Les Rois Theodcbert & Clotaire entrèrent en ce temps en mauuais mefnage auec 
Clotaire: dot on n’a eferit la caufe, finô la ialoufie, l’ambition &la cupidité de s’aggrâdir de 
l’autruy,&vne particulière enuie qu auoit (ce dit Grcgoire)Childebcrt fus Clotaire. Tel 
lement que fes forces ioin&cs auec celles de Theodebcrt fon ncpueu,ils les firentmarchef 
contre Clotaire. Lequel n’ayant puifïànce efgale à eux , fe vouloit laiffer aflieger , pluftoft 
que combatrc. Mais on dit que les prières de la Roine Clotildc leur mere, qui eftoit lors à 
T ours,furent de telle efficace enuers Dieu, qu’il fit miraculcufement départir par vne tem • 
pefte leurs armées deuant que fe mal-faire. Combien que ce qu’eferit Agathiushiftoricn 
Grec, qui viuoit en ce fiecle,pourroit auffi eftre interuenu. Qui eft que fi quelque differét 
s’efmouuoit (comme il dit) en ce temps entre les Princes François , tous les autres fe met- 
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toient en armes ne plus ne moins que s’il falîoit marcher en guerre: & s’allans prcfénter en 
ordre de bataille deuant les aflemblecs des Princes qui fe vouîoicnt combatre,lcs contrai 
gnoientdefe reconcilier, ôzdebatre leur querelle parvoycdedroiét, pluftoft queparar- 
m es aucc menaces delesfaire repentir s’ils faifoicnt autrement : ne voulansqucle bien 
public receuft détriment parleurs dilTenfîons particulières. Ce quifaifoit quelesenne-j 
mis fe refaifoient amis: &pofant bas les armes conucrfoicnt les vnsauec les autres ré- 
ciproquement comme auparauant. Et de là venoit que les petits compagnons & les 
fubiets faccouflumoientà faire obferuerlaiuflice pour la conferuation de leur patrie : & 
que les Princes ferendoientauffi plus enclins & obeïflans àraifon. Au moyen dequoy 
par celle charité qu’ils fe portoientles vns aux autres, & pou rce qu’ils s’affubietiffoient 
tous egalement à la loy, fils eftoient rendus fi forts & inuincibles , qu’ils conqueftoient| 
ailé ment & augmentoient de iour à autre l’eflcnduë de leur Empire. Car c cft (ans doub 
te (comme conclud le mefme autheur) qu’où la iuflice & concorde font obfcrüces & en- 
tretenues , elles y font la chofe publique heureufe & durable, & qu’elle ne peut eftre faci- 
lement accablée ny opprimée de Tes ennemis. 

Les profpcritez aduenues cy deuant en Afrique à l’Empereur ïuftinian, & 
les auantages qu’il auoit ia en la guerre d’Italie, meirent fi bien la pulcc en l’oreille à 
Chofroes Roy des Perlés: craignant quelles ne reuinlfent puis apres grefler fur luy , qu’il 
le mit apres àtrouueroccafiôs & prétextes de rompre 1 a paix qu’il auoit fait: les Romains 
fe perfuadans que fans icelle les victoires precedentes ne leur fulTent aduenues , & qu’en 
la rompant qu’il empefeheroit le fecours de leurs profperitez. Mais ellant ia fort efehauf- 
fé en celle deliberation, Ambafïàdeurs luy vindrent de la part de Vitiges Roy des Oflro- 
goths, qui per leurs remonllrances l’cmbraferent detoutpointàrecommancerla guerre. 
Tellement qu’il fit premièrement commencer la querelle par Alamandarus Roy des Sar- 
razins, qui tenoit fon party contre Aretas Roy auffi d’autres Sarrazins partizans de l’Em- 
pereur. Et puis receut les Arméniens en fa protection , lefquels aiant mafïàcréleGou- 
uerncurquel’Empereurleur auoitdonnépour les tyrannies qu’il exerçoit fur eux, & def- 
fait l’armee qu’on auoit enuoiee contre eux, fouz la conduitte de Sittas (lequel mefinec- 
ûoitdemouré occis fur le champ) s’elloicnt refolus de fe defendre conllamment contre 
[l’autre armee, qui delà part defEmpereur venoit encore fur eux, fouz la conduitte de 
Bizes.Procopius liu.z. 

V n autre Synode alTcmblé à Conllantinople condamna de rcchcf Anthimus, & les 
fauteurs de nicrcfic Eutychienne , comme Seuerus Euefque, & vn Pierre & Zonaras. 
Combien qu’on ellime que ledit Seuerus auoit vne particulière opinion appellec des Se- 
uerilles, qui ne correlpondoit en tout & par tout à l’Eutychienne.Niceph. 

L e 3. Concile d’Orléans célébré en la nS.anncc de Childcbert Roy de France ordon- 
na quelques decrets, qui furent réduits en 31. canons. Aucun defquels interdit le mariage 
aux gens d’Eglifc. D’autres portent que la célébration desMeüesfe doit commencer à 
trois heures, & ce feulement es principales folemnitez,àfin que les preftrespuHTenttous 
ajfifterà l’office diuin de vefpre. Surquoy nous auons à noter qu’en tous les eferits de ce 
fiecle le mot de Mcffes n’eft point pris ny vfité en nombre fîngulier , mais en pluricr feu- 
lement. A caufe que par ce nom de Méfiés on comprenoit tout le feruice diuin du matin, 
comme il appert parce que les Méfiés font oppofees ordinairement és canons desSy 
nodes de ce temps & autres femblables à l’office diuin du foir, appellé pour celle caufe du 
nomdeVefpres.Lafoufcription dudit Concile déclaré qu’il fut célébré Paulino Inniorc | 
V. CL. Confùle.Mdis ce Confulat là ne fctrouué mentionne en aucuns faites confulaires. 
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Chosroes mettant à effed fa deliberation rompit de tout point la paix qu’il auoit, 
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fans fin; dont on l’appelloit Aperanton. Tellement qu’il entra auec vne grande puifïànce 
dedans les prouinces de l’Empire: & pource que l'Empereur n’y auoitlors aucune armee 
pour l’oppofer à luy, il y fît vn merucillcux & horrible degaft de pais fans trouuer que bien 
peu de rcfifhnce en toutes les villes defquelles il approcha. Au moyen dequoy ilprift, 
iâccagea &: brufla les villes de Sura, Bcrœa d’Âpamce & la grande citéd’Antio- 
che: permettant à fes gens de faire pafferparle fil de l’efpec autant de perfonnes qui fe 
trouuercnt en icelles, fans efpargner fexe ny aage.Qui fut caufe que l’Empereur enuoia 
des Ambafïadcurs vers luy, qui parle moyen d’vnc grande fomme de deniers qu’on luy 
deliura contant, & qu’on luy deuoit foncer tous les ans à filtre de garderies portes Caf- 
pies, obtindrent promeffe d’vne paix: qui fut auffi peugardee &obferuee que les autres, 
nonobftant quelle le fit retourner en fon pris. Ce que Procopius tafmoigne eftre aduenu 
liu.z.de la guerre Pcrfiqueenlai3.anncedeluftinian& auliu.z. de la guerre Gotthique, 
en la 4.annee d’icelle. 

Tellement que deuantquecefténouucllepaixfuftaccordee,Iuftinianeftoitja en- 
tré en deliberation de faire paix auec le Roy Vitigcs,afin de reuoquer Bellifarius, en inté- 
tion de l’emploier contre les Perfes.Dequoy meune illuy enfîtfçâuoirfa volonté . Mais 
luy fentant les auantages qu’il auoit furies Goths, ne Iaiffa de pourfuiure la guerre, affie- 
g eant luy-mcfine la ville de Auximum, qui eftoit de grade importance pour eux. A caufe 
dequoy ils s’efforcèrent de la mieux defendre. Neantmoins ils furent en fin contraints de 
la luy rendre par compofition, tant pour faute deviures& de munitions, que pource que 
Vvitiges fut retardé dclafccourirparlavenue des François. Au moyen dequoy Bcllifa- 
rius l’alla pourfuiure & enfermer dedans Rauenne. Où il fe rendit [encor alfiegé fi cftroit- 
tement,que force luy fut finalement de fe rendre auec toutes fes richeffes entre les mains 
de Bellifarius. Lequel eftimantauoir par ce moyenmis fin à la guerre, donna ordre aux 
affaires d’Italie, la laiffant en la garde de Beffas,Iean & Vitellius.Et puis emmena fon vain- 
cu auec foy à Conftantinople (lequel l’Empereur mit en l’ordre desPatrices )puis luy do- 
na la conduitte de la guerre contre les Perfes en Orient. 

Ce qui fut la fin de la cinquiefme annee deccftc guerre, ainfi que recitent Procopius 
àuecIornandes,quifinitenccftcndroit fon liurcdc l’hiftoire Gotthique ou Scythique: 
oùilditauffi eftrele 1300. an du régné des Goths enla Scythie. Dont il faudroit qu’il y 
euft commencé deuant la fondation de Rome: mais il peut eftre quant à ce point mal a i- 
feuré de fon bafton. Or comme les Auftrafiens auoientpris leur deftein fur l’Italie : Chil- 
debert & Clotaire entreprindrent femblablementde pafïèr auec leurs armeesenEfp 
gne contre les Vvifigoths, non tant pource qu’ils tenoient la do&rine Arrienne( quoy 
qu’on vueillc dire) que pource qu’ils cftoient.anciens ennemis des François, comme la fin 
de ce voiage fit paroiftre: qui fut telle, qu’apres qu’ils eurent contraints les habitans de la 
ville de Sarragoffe de fe’rendre à eux, ils eurent pour defpouillc en leur ville la robbe de S. 
Vincent Martyr, qu’ils emportèrent auec eux, & la donnèrent à l’AbbaiedeS. Germain 
des Prez à Paris.Gregoire de Tours, Ado, Aimoinus,Sigebert,Didacus, Valcranus, Ioan- 
nesMagnus. 

E s t a n t les Rois de France réconciliez enfemblc , furent confcillez d’employer leurs 
armées au loing. T ellement que Theodebert fe propofa l’Italie,efperant y faire fes affaires 
entre les troubles d’icelle. A caufe dequoy il paffa auec vne grande armee de fes Auftra- 
fiens & Bourguignons outre les Alpes: lefquels faignants eftre arriuez tant au fecours des 
Goths que des Romains, saignèrent par furprinfe quelques vi&oires furies vns & furies 
autres.M ais vne m ortalite fe mit en leur camp, qui les contraignit de fe retirer en leur pais, 
chargez toutesfois d’vn grand butin & de defpouilles.Ioint que Bellifarius enuoia remô- 
ftrer au Roy Theodebert, le tort qu’il faifoit à fon honneur & à fa réputation, d’eftre ainfi 
venu fouler fes alliez &confederez fans occafion légitimé. Tellement que cela le fît re- 
tourner en fon Royaume, auffi foudainement qu’il en eftoit party: ayant tellement de- 
gouftéles Oftrogoths,de fon inconftance, qu’ils ne peurent oneques depuis parles re- 
monftrances & belles promeffes qui leur enuoia faire apres fon retour par fes Ambaflà- 
deurs, eftre deftou rnez ny retardez d’accepter la paix que Bellifarius leur accorda. 

Les Efclauons ayants paffé le fleuuclfter, coururent tout le païs de l’Illyrie. Proco- 
pius. 

A v D o 1 n, félon Procopius Baces,n.Roy des Lombards,mourut en la i8.anneedefon 
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règne, laiffant fa fucceflîon à Ton fils/eloh P. Diacre: Alboin,qui régna fur eux en la baffe 
Pannonie l’efpace de 17. ans, 6 . mois. Mais Procopius afferme qu’il n’cftoit pas foii fils, 
ains qu’il fut fait feulement tuteur du fils d’iccluy,qui fe norrrmoit Baldare,à caufe qu’il 
cftoit encore en trop bas aage pour gouucrncr de foy-hiefme affaires de Royaume: Et 
quepource qu’ilmourqt bien toft apres, queledit Alboin obtint le Royaume des Lom 
bards apres luy. 

L a refte de la Purification noftre Dame fut premièrement i'nftitucc à Conftanrinople 
fouz l'Empereur Iuftinian,afîn d’appaifervne grande peftilcnce. De forte que les Grecs J 
l’appclloient Hipapante, qui en leur langue fignific rencontre, pourcc que fon inftitution 
fe fit en mémoire de ce que Simeon rencontra Iefus Chrift au temple quand il y fut ap- 
porté &prefenté par Iofeph & par Marie. 

Chosroes approchant ae la cité d’ Antioche fut caufe que l’Eucfque Fuphrcmie 
s’enfuit, emportant auec foy les trefors & ioyaux de fon Eglifc, lcfqùcls il vendit pour ra- 
cheter fes Diocefains prifonniers.Niccph. 

Le trefpas de Timothee Euefque d Alexandrie, fît diüifer fes paroiffieris en deux fa- 
nions, à caufe de l’ele&ion de fon fucceflèur. Et pource quelles ne fe peurent accorder, 
chacune d’elle eflcut fon Euefque : l’vn nomme Gainas ou Galaniciis ,qui ne prefida 
qu’vn an : l’autre Theodofîus, qui dura deux ou trois ans. Combien que Ccdrcniis eferit 
qu’ils furenttous deux depofez l’annee d’apres par le commandement de l’Empereur. Dcj 
façon qu’vn nommé Paul fut fubftitué en leur lieu, qui prefida (félon Onufrius) 4. mois.) 
Mais Nicephore cforit i.ans. 

La caufe de faire entrer les Alexandrins en cefte diuifion, vint de ce qu'ils adheroient 
à l’crfeürd’Eutyches ayants efté endo&rinez en icelle parleur Euefque Timothee* vers 
lequel Seuere cy deuant Euefque d’Antioche* & Iülian de HalicarnafTc s’eftoient retirez: 
lefquels eftants d’accord en l’erreur d’Eutychcs,vindrcht tomber en controuerfe fur la 
corruptibilité &: incorruptibilité du corps de IefusChrift.Chacun d’eux aiâts fes partifans 
& derehfeurs* qui efleurent pour Euefques ces deux qui s’entendoient aüec eux. Selon 
Cedtenüs.Nicephore tefmoignc que de ce Theodofe vint le nom des Theodofiens , qui 
|s’accordoicntend’aucurtspôirits à la dodtrine deSeuere,& en d’autres difcordoient. Et 
pource qu’aucuns de fes feâateürs rie voulurent enfuyure, l’opinion qii’il mainterioit de la 
Trinité, faifans feCte à part forent nommez Contobaboites,à caufe du lieu où ils faifoient 
leurs monopoles , qui forent de tous les Seuerites feuls faris auoir Euefquci On donna 
fèmbIablementlenomd’ÀngelitesàeesTheodofîcns,àl’occafiondu lieu de Angeicoù 
ilsfaffcmbloient.Touslefquelsauflitenoient l'opinion des Triteites, & en icelle conuc- 
noient auec les Petrites & Corionitcs,qui eftoient autres branches des Seüerites. 
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Qv 1 eftle dernier perfohnagepriué qu’on tient àüoir porte le nom de Conful. D’au- 
tant quapres luy l’Empire tant Oriental qu’Occidental ceffa d’auoir des Cohfuls particu- 
licrs.Mais les Empereurs annexèrent la dignité Çonfulaire auec l’Imperiale: tellement 
qu’ils cxerçôientrvnc& l’autre enfomble ce qu’ils commanccrent toütesfois à faire feu- 
lement 2 y; ans apreSiCe pëdât on riota encore es feftes CÔfulaires,premiere,i.3.4. j.6.&c. 
annee apres le Confulat de Fl.Bafilius V.C, 

O r. pource que l’Italie femble auoir pareillement ceffé de compter les ans depuis la fô- 
dation de Rome,& au lieü d’iceùx feftre accommodée aùx ans de noftre Seigneur, nous 
ferons auflï le fembable en cefte Chronologie. 

L es Laziens f’eftans volontairement mis en la protection de l’Empereur depuis enui- 
ronxo.ans, eftoient en ce temps gouuerncz par vn Lieutenât nommé Iean Zibe, qu’il leur 
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donna: lequel les traittant trop tyranniquement , fut eau le qu’ils fe rebellèrent contre 
l'Empereur, &enuo y crent prier le Roy Chofroes' de les receuoir en fà proteétion. Ce 
que non feulement il ne refufa pas, mais aufli mena luy-mefme vnearmce en leur pais à 
leur fecours pour en dechafler les garnifons Romaines. Etpource qu’il rompoiten ce 
faifânt la paix qu'il auoit faitte auec les Romains, l’Empereur enuoya Bellifarius dere- 
chef pour gouuernerlcs prouinces d’Orient. A quoyl’abfence de Cholfoes hors de fon 
Royaume, donna occafion d aller tenter la ville de Nifibis qu’il cfperoît deuoir eftrcmal 
gardée . Mais elle fe trouua fi bien munie de gens de guerre , qu’il fut fruftré de fon entre- 
prise, ayant perdu quelque nombre de fes gens, par vne faillie que les aflïcgez firent fur 
luy: nonobftant qu’il les euft fort lourdement rembarrez.Parquoy il tranfporta fon camp 
dcuantlaforterdfc de Sifauranum,&' afin qu’elle nepeufteftre fecouruë, fit aller Aretas 
Roy des Arabes auec fa trouppe courir &rauager toute la Mefopotamic.Cequi fucceda 
bien pour faire rendre la for ter elfe à Bellifarius. Mais il fit que l’Arabe , apres auoir 
bien fait fa main en ceftccourfe,s’cn retourna mener droit fon butin en fon pais fans re- 
uenirtrouuer l’armee de l’Empereur: laquelle fut parce moien contrainte de fe retirer 
hors du païs de l’cnnemy. Et puis eftant l’hyuer furuenu, Beüifarius s’en reuint trouuer 
l’Empereur à Conftantinople.Procopius. 

Les Oftrogoths n’ayants peu induire Bellifarius à fe faire Roy d’Italie cfleurentpour 
leur Roy aulieudeWitiges vnfeigneur nommé Ildouald, ou Ildibald & Theudibald: 
lequel toutesfois ils mirent à mort à caufe de fes cruautez, n’ayant à peine acheué de 
regner la première annee de fon règne: encore qu’ils enflent fbuz fa conduitte gaigné 
quelques victoires furies Capitaines de l’Empereur, & commencé de retirer beaucoup 
de villes & de pais de l’Italie a eux. Puis firent prendre le nom de Roy à vn nommé A- 
laric: lequel fe trouua aufli peu à leur gré que le precedent. A caufe dequoy ils né le garde* 
rent qu’enuiron trois mois, s’adreflansàvnTotilas, homme fort braue& vaillant, pour 
eftre gouuernezparluy. Lequel en moins que rien fe porta fi vertueufement contre lesi 
Capitaines, que Bellifarius auoit lai fiez en Italie, qu’il gaigna plufieurs victoires fur eux, 
par le moyen dcfquelles il ramena plufieurs prouinces en fon obeïflànce; comme la 
plufpart delaTofcane &: de la Campagne d’Italie auec la cité de Naples. Ce qui remit 
tellement les affaires des Vvifigoths au deflus, qu’il nefetrouuoit Capitaine Romain 
qui leur ofaft faire tefte , félon Procopius liure troificfme. Où toutesfois il rapporte 
la création de Totilas, à la feptiefmc annee de la guerre Gotthique feulement, & le 
temps d’Ildouald & d’Al aric aux j. &6.dïceile. 

Vn nommé Baudinus Euefque de Tours cftoit en ce temps (tefmoin Grégoire de 
Tours) grand Référendaire de France quieftoit vneftatfcmblable àceluy de Chan- 
celier de mainteriant, lequel fut aufli appellé Auriculaire & grand Conseiller de la 
France. 

A rt vs Roy de la grande Bretagne mourut ccfte annee,aurappoft deloannes Ma 
ior liute deuxiefmc, chapitre fixiefine de fon hiftoire d’Efcoflè, combien que les autres 
ri* en font d’accord. Mais tous conuiennent que fon fuccefleur fut vnnomméConftantin, 
que Gildas tefinoigne auoir efté cruel & defloial, fouz lequel il femble aufli qu’il viuoit & 
floriffoit. 

Dat i vs Archeuefque de Milan, &Nicetiusdc Treues,eftoientence temps florif- 
fans en grande réputation de grande faindeté de vie & de bonne dourine. Grégoire de 
Tours liu.3. 
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C’omme l’entreprinfc precedente de Bellifarius furies prouinces des Perfes, fut cau- 
fe de faire reuenir le Roy Chofroes de fon voyage du païs des Laziens j aufli en fut-il tel- 
lement irrité, qu’apres qu’il eut cefte annee raffemblé fes forces, il les alla efprouucr à fon 
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tour fur les prouinccs Romaines. Ce nonobflant la ville de Scrgiopoiis qü’ilalfiegea, fe 
défendit fi vertueufement contre luy, qu’il y perdit fon temps : lors Bcllifarius fut renuoy é 
contre luyj qui l’eftonna tellement de la venue, au moyen du bon ordre qu’il mit en fes 
affaires, & ac la prudence dont il via à faire fembler fon armee beaucoup plus grande aux 
Perles quelle n’eftoit, que Chofroes fut le premier qui enuoy a porter paroles d’accord; 
donttreues enfuiuirent entre luy & Bcllifarius en attendant rcljporile de la volonté de 
l’Empereur. Procopius- 

Le gouuernement d’Italie auoitefté apres le départ de Bellifarius donné par l’Empe- 
reur à vn Alexandre , lequel s’addonnant plus à remplir fes coffres qu’à fe faire aimer des 
Italiens, donnamoyen aux Goths de fe remettre au dclTus. Qui futcaufe que les autres 
Capitaines de l’Empereur s’aflemblerct : & ayans mis leurs forces aux champs pour rom- 
pre les-commenccmens dcTotiIas,fcmirét dedans la ville de Veronnejmais ils en furent 
aufli toft chalTez par les Goths. Parquoy T otilas pourfuiuât l’opportunité que luy prefen- 
toit la difienfiondt poltronnerie des Capitaines derEmpereur,retiraàfonobeiflance là 
plufpart des villes delaTofcane, dclaPoüillc & Calabre, fignammentBencuentôc Na- 
ples. Mais les Capitaines qu’il enuoya deuant Florence,faillirent à la prendre , eftant bien 
défendue par vn Iuftin Capitaine de l’Empereur. Ce qui fe fit en la 7. année de celle guer- 
re. Procopius. 

Benoist Abbé du mont Caflîn, fondateur & inftituteur de l’ordre Monachal d'Oc- 
cident, mourut. Onufrius. 

V n peuple d’Indie nommé les Azimites , entra en ce temps en guerre contre les Ho- 
merites fes voifins, àcaufc qu’à l’indudion de quelques Iuifs,ils empefehoient les marchas 
Romains d’aller à eux: àl’occafiondequoy ils fe donnèrent bataille, qui fut perdue par 
les Homerites : tellement que leur Roy nommé DamianuS y demeura prifonnier , & fon 
Royaume conqueflé des Azimites, dpnt ils furent incitez dereceuoir la Religion Chre- 
ftienne. De façon qu’ils enuoyerent demander à l’Empereur Iuftinian des Euefqucs pour 
les inftruire & baptifer . Nicephore liure dixfeptiefinc , chapitre trentecinq de fon hiftoire 
Ecclefiaftique. P. Diacre. 
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V N 1 grande pcftilence s’eftant mife és païs des Perfcs,rendit le Roy Chofroes d’autant 
enclin à la paix, quelle fit refroidir l’enuie que l’Empereur Iuflinian auoit de l’accorder 
auec luy. Tellement qu’au lieud’enuoycr fes AmbafTadcurs pour la conclure, comme il 
auoifjentrepris,nt commandement à tous fes Licutcnâs &Capitaine qu’il auoit en Orient, 
de feietter tous enfemble auec leurs trouppes dedans les pais de l’ennemy: mais ils y en- 
trèrent en fi mauuais ordre, qu’ils donnèrent moyen &: opportunité à Nabadcs Lieute- 
nant du Roy Chofroes de les defconfire& mettre honteufemeitten route. Ce qui fut la 
fin de celle entreprinfe. Procopius. 

Les Maurufiens fe rebellans derechef contre les Romaiils, fouz la Conduite d’vn Ca- 
pitaine nommé Stoza, donnèrent beaucoup d’affaires à Scrgius Lieutenât de l’Empereur 
en Afrique. Procopius, 

Totilas continuant fes conqueftes en la Tofcane, fît venir les villes de Cumes & 
plulîcurs autres en fon obeifTancc , puis alla planter fon camp deuant Tibur & Ottrante, 
Procopius, Supplément de Marceliïnus.Lcfquclles chofcs toutesfois font comprinfes par 
ledit Procopius, fous les 8. & 9. années de celle guerre. 

M a v a v s difciple de lâinét Bcnoill , qui auoit cité enuoy é par luy en France , pour y 
fonder l’ordre Monachal de fon ordre, àlarequefledel’Euelquedu ManSj mourut celle 
année , félon la Chronique de Iordancs : mais Onufrius eferit que ce fut fainél Benoill 
mefine. 
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L’E m p t r*ev r. ayant fait venir vers foy Thcodofe & Galanic , qui occupoient 1 Ëglilcj 
d’Alexandrie en diuifion,les depofatous deux ,& fubftituavn Paul en leur lieu tlequel a- 
pres auoir prefidé 4. mois, en fut depofé, par le commandement de l’Empereur, s’eftant 
trouué auoir quelque intelligence auec Seuere. Parquoy vn nommé Zoile luÿ futjjonné 
pour fucccflcur, qui tint le fiege d’Alexandrie 7. ans. Nicephore, Onufrius. Ce Paul con- 
uenoit à ce que ditNicèphore liu. 18. auec Seuere en l’erreur des Triteites : mais il approu- 
uoit la fcntcnce du Concile de Chalcedonc : fes fedateurs furent nommez Pauliens , qui 
s accordoiait auec les Damianiftes. 

Fin du compte des ans de Rome_j. 
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Stozas Capitaine des rebelles d’Afrique, s’eftant attaqué en vne rencontre à vn des 
Capitaines de Sergius fut occis : à caufc dequoy fes complices prindrent vn A.ntalas pour 
leur Capitaine, quife maintint encore fort longuement & brauement contre les gens de 
l’Empereur. 

Novveavx troubles commencèrent d’agiter les Eglifesd’Orient,fignammentdela 
Paleftine en ce temps : lefquels furent fufeitez par aucuns qui s’efForçoient de remettre au 
deflus les erreurs d'Origene,qui auoient efté par plufieurs Conciles précédons côdamnez: 
les articles dcfquels eftoient, que les âmes fe tranfportét fuiuant la dodrine Py thagorien- 
ne de corps en corps , & que les peines des damnez &c des diables ne doiuent eftre perpé- 
tuelles : .auflî que les corps ne rcliifciteront en mefme eftat qu’il eftoient en leur vie. 

Environ ce temps floriflbient eA France deux freres nommez Medard & Gildard, 
qui nafquircnt d’vne ventree, firent efleuz & facrcz , l’vn Euclque de Noy on , l’autre Ar- 
cheudquc de Rouen. EttrelpalTerentauflienvn mefme iour, quon dit auflî auoir efté de 
fi fainde vie , qu’on les a canonizez entre les Sainds. Fpitome de la Chronique des Rois 
dé France. 

E v p h r a 1 m v s ou F uphemius Euefquc d’A ntibehe décédé, fûcceda en fon lieu Do- 
mnio , qui gouuerna fon Eglife 14. ans. 

. Les Iuifs & Samaritains fe mutinèrent en ce temps, detellc façon contre les Chre- 
ftiens qui eftoient en la Paleftine, qu’ils en maflacrerent vn grand nombre: quifutcaufe 
que l’Empereur enuoya Amantius Capitaine de fit gendarmerie contr’eux , quiles chaftia 
fortrigoureufement. Nicephore. 

V n Concile prouincial fut célébré en cetemps fouzle Roy Theodebert en la ville 
d Auucrgnq par les Prélats de l’Eglife Gallicanc.On trouue aucûs Canôs d’iccluy, extraits 
d’vn ancien liurc : l’vn dèfquels cnioind aux Preftres d ’admonnefter les peuples qui 
leur font cômis, de ne point refufér logis à aucuns des cftrâgers qui vont par païs.Et pour 
ofter toute occaiion de rapine, leur defendaufli de rien vendre plus cheraufdits eftrâgers, 
qu’au prix qu’ils le pourroient vendre aux marchez ordinaires. Par lequel Canon il ap- 
pert qu’il n'y auoit pas pour lors des hoftellcries dreflees comme il y a de prefent. 
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Ghosroes ayant faÛly à prendre la ville d’EdcfTe,qu’il auoit longuement alfiegce,fut 
contraint de faire «tues auec l'Empereur pour cinq ans, & dercmener fes gens en (on 
Royaume. Ce que Procopius attribué à la 19. annee de Iuflinian, qui eommençoit celle 
annee, & finifToit la fuiuante. 

L’Emperevr cognoiflàht que parla faulte de fes Capitaines & Lieutenans l’Italie 
fe per doit pour luy, fit reuenir Bellifârius d’Oricnt, où il faifoit la guerre aux Perfes : & 
puis le renuoya pour la fécondé fois en Italie, pour y conduire la guerre contre les Goths. 
Mais ily trouua les chofes en bien autre eflat qu’il ne les auoit laiffecs : d’autant queTo- 
tilas&les fiensauoient l’auantage par tout. Auffi qu’il amena bien peu de gens de guer- 
re auecfoy pour remettre les affaires de l’Empereur au deffus. Si eft-cc toutesfois qu’çn 
ne le peut empefeher de venirprendre terre à Offrante. Au moyen dequoy il contraignit 
les Goths de feuer leur fiege qu’ils auoient mis deuant : mais ils prindrent auffi en recom- 
penfela ville de Tibur. Puis apres quelques autres petits exploits de guerre que les vns 
firent fur les autres, fc termina la i o. annee de celle guerre. Procopius. 

V 1 g 1 l 1 v s Pape de Rome, fe mit (fuiuant le mandement de l’Emperput ) en chemin 
pour aller à Conftantinoplc : mais quand il fut arriué en Sicile ( où il ht quelque fejour) il 
enuoya grande quantité de froments aux Romains, que les Gotlis tenoient lors alfiegez: 
félon que recite Procopius, qui rapporte cecy à l’vnziefme annee de la guerre Gotthique, 
fans faire autre mentiçndc la caufepourquoy l’Empereur auoit mandé Vigilius,ny des 1 
outrages & contumclics que le peuple luy fit à fon etnbarquemét. CÔbicn que Niceph.& 
Cedrenus affermét qu’il s’en alla de Rome apres qu’elle eut efté reprife des Goths la fecô- 
de fois. Mais les hiftoires Papales tiennent, que l’Empereur, à la fuggeflion de fa femme, 
enuers qui les Romains l’auoient acculé d’auoir dejette injuftement,&puis fait mourir fon 
predecelTeur, & de ce qu*il auoit fait mourir quelques perfonnes,lc fit battre & emprifon- 
ner,puis enuoycr en exil. 
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Areobinda ayant fûccedé à l’eftat de Sergius au gouuernemcnt d’Afrique , depef- 
chavndefcs Capitaines nommé Guntharis contre les rebelles, lequel au lieu de leur fai 
re la guerre, fe rendit auec tous fes gens à eux. Et puis reuint cerchcr Areobindaen telle 
forte qu’il le fît enfuir de la ville de Carthage ; mais il l’enuoya r’ appeller à feureté,nonob- 
ftant laquelle il le fît cruellement maffacrer auec fes amis. De laquelle defloyauté Antalas 
fut tellement mal édifié, qu’il s’aliéna derechef de Gontharis ; lequel à celle occafion vou 
lut enuoyer fon armée contre luy & contre lesMaurufiens,fouzla conduite d’aucuns de 
fes Capitaines, laquelle fut repoulfee. Acaufe dequoy il voulut retourner luy-mefineen 
perfonne : mais auant qu’il les eufl combatuz , vn des Capitaines de l’Empereur nommé 
Artabanes, qui s’eftoit rendu à luy , ayant la conduite de quelques compagnies d’Arme 
niens , le tua au milieu d’vn baquet auec la plupart de fes côplices. Parquoy les autres qu 
s’efloient foubmis par contrainéleau tyran defunél, fc rallièrent fôuz luy: auec lefquels i 
reduifît la cité de Carthage en la puilTancc de l’Empereur comme auparauant. En faueu 
dequoy il l'inflitua fon Lieutenant en Afrique. Et d autant qu’il demanda bien toftapre 
d’eflre rcuocqué de celle charge , Iean frère de Pappus luy fut donné pour fuccelïèur : le 
quel gaigna du commencement beaucoup de grades & mémorables victoires fur Antala 
& les Maurufîens, qui auffi fe remirent puis apres fur pieds auec nouuelles forces : par lef- 
quclles ils le vainquirent à leur tour,&lcrccnairercnt iufqu es à Carthage. En fin toutes 
fois tant de nouuelles forces luy reuindrent de toutes parts, qu’il regaigna totalement] 
l’aduantage fur fes ennemis : tellement qu’il en deffit la plufpart en plufieurs rencontrcs;& 
contraignit les autres fe fauuer és extremitez del’Afrique.Ce qui fut la fin des tumultes & 
rebellions d icelle : comme recite Procopius à la fin de fonhifloire Vvandalique. 
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A v riiefrne temps Alamandarus & Arethas, Rois chacun de quelques Arabcs/c firent 
guerre Tvn à l'autre de fi afpre façon, qu'ils fe donnèrent deux ou trois rencootres.Cepen-l 
dant le Roy Chofrocs faillit à furprendre par trahifon la viüe de Daras fur l’Empereur, 
nonobftant lestreues qu’ils auoientenfemble. Qui fut caufe que l’Empereur (Iuyeftant 
prefenteeqüelqueoccafion de ramener les Laziens à fon obeiffance, qui s’eneftoient cy 
deUant aliénez) leur enuoyavn petit nombre de gens de guerre,fouz la conduite <fvn Da- 
fiftæus , pour les aider à chaflcr les garnifons des Perfes hors de leur païs , fignamment de 
la ville de Pctra: de forte qu'elle fut aflîegec par eux; mais fi lafehemét & de mauuaife for- 
te, qu’ils furent lourdement repouffez par les afliegez : & puis encore par vne armée de 
Perfes venue au fecours d’iceux,h6teufement mis en route. Ce que toutesfois ne fut la fin] 
de la guerre : car l'Empereur renuoya vne féconde armée pour la côtinuër j laquelle ioin- 
<fte aux Laziens, donna plus d’affaires aux Perfes qu’ils n’en auoient encor eu,iufques à ce 
qu’ils les eurét cotraints d’abâdôner de tout point les fortereflès qu’ils tenoiët au païs La -1 

I de . T outes lefquelles occurrences fe firét (ce dit Procopius à la fin du z. liu. de la guerre 
srfique) en l’clpace dedans depuis la 19. iuiquesàlazj.anneedelTmpiredcluftinian. 
Totilas aiât defcouuert le peu de gés de guerre queBellifàrius auoit amené auec fby, 
mit de tant plus alaigremét àpourfuiure fa pointe, tellcm et qu’il augmenta toufiours fes 
iqueftes de plufîeurs prifes & redudiôs de villes en la Romagnc & Tofcane.Dcfquellcs 
paffapuis apres en la Lucanie & au païs desBruttiens,où il trouuabienpeude refiftace. 
irquoy les ayans rangez en fon obeiflancc , & fçaehant l’eftat des Romains , amena tout 
n camp deuant la cité de Rome, auec intention de n’en partir qu’il ne fuft entré vtâo- 
eux en icelle. 

Cependant l’Empereur Iuftinian voulant enuoyer vne nouuelle armée en Italie au 
cours de Bellifarius, fit venir par le moyen deNarfesfon Chambellan(lequelmit à fin 
j apres cefte guerre)grand nombre de Heruhens pour la remplit: lefquels rencontrèrent] 
ileur chemin aucunes compagnies d’Efclauons, venans de piller lesprouinccs Rornai- 
es : lefquels ils deffirent, & recouurerent les prifonniers qu’ils emmenoient. Qui fut lors 
ue l’Empereur leur voulut affigner vn certain païs pour y faire leur demeure , s’ils fe vou- 
>ient allier auec luy : m ais pourcc qu’ils. Jdemandoient que TEmpereur feit Gouuemeur 
e la prouince proche d’eux, vn qu’ils difoient eftre Childibius , qui auoit efté cy deuant 
ccis par eux , lequel fut trouué eftre vn impofteur,& puny de fà fraude par Narfês, rien 
e fc peut conclure auec eux.Procopius liu.^.dela guerre Gotthique. 

C o m v n d Roy des Gepides entra en ce temps en guerre contre les Lombards , pour 
engcr,comme eferit Bonfinius liu. 7. dec. 1. la mort de fon pere Turifînde, fils & fuccef-J 
:urdu Roy Thorifmund, qui auoit cftémisàmorten vne bataille par le Roy Alboin.En 
in toutesfois Procopius liu. 3. tefmoigne qu’ils femirét d'accord : à caufe que les Gepides 
lemanderentla paix , fçaehant que l’Empereur auoit pris falliâce des Lombards, & qu’il] 
sur enuoyoitvn grand fecours. * 

L a iz. annee de la guerre Gotthique eftoit venue, quand Vigilius arriua à Conftantino- 
•le,tefmoin Procopius,où il luy fut fait à fon arriuee,au rapport de Blondus & Sabellicus, 
n grand & honorable recueil par l’Empereur: mais quand il eut rcfufé àTImperatrice 
Theodora, de remettre, comme ils difent, Anthcmius en fon fiege, la fefte fut fi bié chan- 
gée contre luy, qu’il fut outragé, battu & flagellé publiquement, emprifonné , & puis en- 
îoyé en exil : duquel il fut reuocqué feulement apres le trefpas de Theodora. Ce que tou- 
:esfois femble eftre aliène de vérité, d’autant que s’il aüoit efté ainfi traitté apres auoir efté 
iccufé&côuaincu des charges qu’on luy imputoit,on n’euftpasfailly de luy bailler vn fuc- 
seffeur, ainfi qu’on auoit fait à fon prcdcceüeur. Dauantage , Theodora n’euft pas voulu 
ittédre l'efpacc de dix ans à le fommer &enuoyer quérir, pour accôplir la promeflè qu’on 
dit qu’il luy auoit faiétc. Cependant on confefle que Pelagius Diacre gouuemal’Eglife 
Romaine tout le temps de ion abfcnce comme fon Vicaire. Qui plus eft, fi l’Empereur e- 
ftoit fi «ffeéHonné à la defenfc du decret du Concile de Chalccdone , qui croira qu’il euft 
laiflé molefterVigilius,pour ne pas vouloir reftitucr Anthmius en fon fiege? Parquoyfi 
Vigilius a efté fi mal traitté qu'onaditcnlaGrece,ilfaultque ç’aitefté p our autre occa- 
fion que celle que nous venons de reciter. A cefte caufe, Nicephore Califte liuredix- 
feptiefme, chapitre vingtfix, déclaré que Vigilius apres auoir efté honorablement re- 
ceu à Conftantinoplc, l’Empereur luy promit de réduire l’Eglifc en vnion & en concorde, 
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moyennant qu'il condamnait trois articles repugnans au decret du Concile deChalce- 
donc,ainfi qu’aucuns ont voulu dire : ou bien trois perfonnages , à fçauoir Théodore de] 
Mopfueftie, Theodoric de Cyre , & Iba d’Edeflè ; lesquels ayâs abjuré les herefies qu’ils 
auoient maintenues & publiées, s’eftoient fait abfoudre&rcceuoir enla communion de 
i’Eglife par ledit Concile, pource qu’il y en auoit qui mettoient en telle à T F rhpcreur,qu’i 
falloit encor condamner leur mémoire pour le biendel’Eglife: ce qu’il vouloir aufliob 
tenir de Vigilius, lequel apres celàdeuint fifuperbe&infolent, qu’il ne le voulut aucune 
mctit comporter auec le Patriarche Menas j ainslé fulpendit de la communion lefpace 
de quatre mois. Qui fut caufe que Menas le paya de mefme monnoye , Iç reiettant de la 
fienne : chofe qui fit entrer Iuftinian en telle cholere, qu’il enuoya gens pour appréhender 
Vigilius au corps; lequel craignant fa peau, s’alla cacher dans les canaux ou tuyauxfa- 
crcz de l’Eglife de Serge Martyre, d’où ilneluy fut polfible defortir fans les rompre & 
abbatre,tant il cfioit gros & gras & de grande corpulence, quand 1 Empereur l’eut rappel- 
lé* Voilà ce qu’en dit ce Nicephore, lequel toutesfois rie dit point fi cèlà fe fit incontinent 
ou long temps apres larriuee de Vigilius à Conftâtinople, firion que l’Empereur le reprit 
en Ca. grâce l’annee que Menas mourut. 

A r a t o r Souldiacre de l’Ëglife Romaine , bompofa cri ce temps les Aâcs des Apo 
ftres en vers hexamètres. 

S à i N c t Rcmy Apoftre des François , aagé de quatre vingts quatorze ans , mourut 
enla74.anneedefon Epifcopat. Auquel temps aufli Algérie Euefque de Verdun, Gré- 
goire de Langres, NicctiusdeTreues,EleutheredeTournon, McdarddeNoyon, Gib 
dard de Rouen, cftoient en bruit&en reputatiô de fçauoir & de fain&etc dcyic.Sigebert 
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Tôt y la s continuant fon fîege deuarit Roriie, reduifit parla longueur d’iceluy les 
afliegez en telle hecelfité de viures, qu’ils fe voulurent rendre par côpofition : mais pour- 
ce qu’il leur propofa d’autres conditions qu’ils ne demandoient, elles les firent tant tarder 
' fe rendre, qu’il trouua en fin moyen d’entrer dedans par trahifon: qui fut caufe qù’il la 
donna en proyc à fes gensdefquels firent à l’cntrce vn horrible maflacre de citoycns.Mais 
les prières & remontrances de Pelàgius Diacre de l’Eglifc Romaine, &r qui en eftoit aufli 
fuperintendant en labfcnce de Vigilius, furent caufe non feulement de le faire incô tinenr 
çeffer, mais aufli de faire tellement penferTotilas à l’incertitude des iffucs &: euenemens 
des guerres, qu’il cogneut que fon plus expédient feroit d’auqir paix auec l’Empereur, 
quedeluy eftre toufiours ennemy. Dont il depefeha icelüy Pelagiüs pour aller à Con 
ftantinople, porter paroles d’appointement à l’Empereur. Et pource qu’il reuint fans rien 
faire, les Goths d’vne rage effrçnee& horrible, defmolirent tous les plus beaux édifices 
de la cité de Rome, mettans le feu dedans les autres, & renuerferent par terre les murail- 
les & forterefles d’icelle : & puis afin de la rendre deferte de tous poinéts, efearterent & di- 
fperferent tous les citoyés & habitans par les villes de la Campagne Italique, fans permet- 
tre qu’vne feule perfonne y reftaft pour l habiter.Tellement qu elle demeura en celle forte 
deferte & inhabitée l’elpace de 4o.iours:au bout defquels Bellifarius fe vint ietter dedans, 
& la cômcnça d’vne autât admirable célérité que hardiefle à reparer & remettre fus,faifant 
reücnir les citoyens pour la repeupler, luy eftant l’opportunité de ce faire prefe/iteepar 
T otilas, qui au partir de Rome auoit mené vnc partie de fon armee en la Calabre cotre vn 
Capitaine de Bellifarius nommé Iean Vvitallianus ; lequel fentant fes forces trop minces, 
s’enferma dedans la ville d’Otrante: qui fut caufe que les Goths remirent en peu de temps* 
entre leurs mains ce qui s’eftoit aliéné d’eux en la Lucanic,Brutie & Calabre.Mais cepen- 
dant Bellifarius fit telle diligence à redrefler & remparer les murailles de Rome , qu’il fit 
accourir T otilas auec fon armee pour le dcllourber & empefeher: mais il fut puiflamment 
repouflè,& contraint de reprendre la route de laPoüllle, oùildeffit l'armee de Vvital- 
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lianus,& gagna fon camp. Cependant Bellifarius eut moyen de paracheuerfonœuure. 

Av mefme temps la ville deTarente en Italie , autresfois tresfloriflànte , ayant efté 
par les dernicres guerres ruÀnee& du tout abandonnée, fut remifefus& aucunement ré- 
parée en forme de petite viile,par les Calabrois & Lucaniens,qui eftoient chalfez de leurs 
propres villcs^Procopius. 

Cependant que les Oftrogoths trauailloient à remettre leurs affaires au deflus,fbuz 
le Roy Totilas,Theodebert s’aduifa qu’il faifoit bon pourluy en Italie. De forte quil paf- 
fa les Alpes, auec vne armee de Bourguignons & de Auftraficns: parle moyen de laquel- 
le il fubiugaa & mit tout le païsde Venifc,la Romagne& la Ligurie en fon obeïflance: 
aufquellcs il laifia fes Gouuerneurs & Lieutenants : pource que les Oftrogoths {cachants 
que l’amitié des François leur cftoit plus neceffairc que de les irriter contr’eux, firent des 
aueugles àceftelcurarriuecen Italie, leslaiffants faire tout ce qu’ils y voulurent, tef- 
moinProcopiusliu.3.& Agathius. Mais Grégoire* de Tours liu. 3.chap. 32.. & Aimoinus 
liu.i. chap.22.&i3. adiouftentque le mefme Theodebert, eftant venu iufques àPauie, 
enuoya de là vne partie de fon armee pour côtinuer la guerre, contre les Imperialiftes,ou 
pluftoft comme i’eftime pour gouuerner& defendre les pais qu’il auoit conqueftez en 
Italie. Lequel fe porta fi heureufement en cefte charge, qu’il gaigna pluficurs belles vi- 
ctoires fur Bellilarius ou fur les autres Capitaines de l’Empereur. Ce qui nous fait prefu- 
mer que les belles victoires queT otilas gaigna fur les armees de l’Empereur, hiy auindrét 
par l’aide & vaillance des François, encore que les autres Hiftoriens ne le deelarenr : & 
quelles firent aufli que l’Empereur meûnes, afin deregaigner le cœur des françois,leur 
quitta &refigna cy apres de fon plein gré le droit que luy & fes fucceflèurs pouuoient 
prétendre en la Prouence, & en toute la Gaule Narbonnoife. Encore que les Goths l’euf- 
lent ja dés auparauant remife entre les mains des Rois de France. 

L e pais de Nortumberland en Angleterre, ayant efté depuis l’arriuee des Saxons & 
Anglois en icelle, gouuerné par l’clpacc de 9 #.ans, par certains Seigneurs qui. s'appelle 
Ducsfeulemcnt, qui dependoient du Royaume de Kents, cefte annee il tomba entre les 
mains d’vn fort vaillant & noble Seigneur nommé Ida: lequel le fit de Duché vn Royau-j 
me, duquel il s’intitula le premier Roy fans y plus recognoiftrc aucun autre par defius luy. 
Et fc maintint fi heurcuiement en ceft eftat, qu’il lepoffeda iufques à fit mort par l’efpace 
de i4.ans. Guillaume de Malmesberie. 

M a c a r iv s yy.Euefque de Hierufalem 1. du nom fuccedant à Pierre, gouuema fon 
Eglife, 3i.an. Mais l’Empereur ne voulut de long temps apres confermcr ny approuu 
fon eleélion, pource qu’il eftoit foupçonné d’eftre fauteur & approbateur des erreurs 
d’Origene, tellement qu’il l’en fit pour cefte occafion quelque temps apres depofer,& fub- 
ftituer vn autre en fon lieu. 

Envi ro n ce temps vn quidam nommé Théodore, natif delavilledeMopfocrene 
enlaCilicie , renouuellant l’herefieNeftorienne , diftinguoit les natures &pcrfonnes en 
Chrift, de telle façon qu’il nioitquelefus Chrift Dieu & homme fuft ne de la vierge, 
& ne vouloir attribuer la n ai fiance finon à l’homme. Par laquelle do&rine & afièrtion il 
ne fembloit pas non feulement impugner la conion&ion & vnion des natures, mais aufli 
vouloir inferer que la nature diuine eftoit aduenue à l’homme feulemét depuis fon engen 
drement. Lequel erreur fetrouuant défendu de plufieurs, fut aufli oppugné de beaucoup 
de gens de bien & de fçauoir 
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Theodora femme de l’Empereur Iuftinian mourut cefte annee,felon Procopius: 
qui toutesfois l’attribuë à la vingtdeuxiefine de Iuftinian,& à la quatorziefinc année de la 
guerre Gotthique. , 

Totilas ayâtfailly à reprendre Rome,ramcna fon camp dcuantPcrufè, que {csgës 
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tenoientjade long temps afliegee. Cependant vn Capitaine de l’Empereur, nommé 
Ican,fevoluthazarder d’aller deliurer & mettre en liberté les Sénateurs & Patrices de] 
Rome, que Totilas auoit difperfez par la campagne.Qui fut caufe de le faire partir de fçn 
fîege,auec vne partie de fon oft en telle diligence qu il vint rencontrer & charger auprès 
de Naples, la trouppe dudit Iean,laquelle il mit en routte. Et puis encore s’en allaaude- 
uantd’vncnpuuclle armée que l’Empereur enuoyoit à Bellifàrius. De laquelle il mit en 
pieces,ceux qui auoient ja pris tcrre.Qui fut caufe de faire rembarrer le relie &: aborder à 
Tarente,où Bellifàrius fe voulut aller ioindreimais eftant deftourbé de ce faire par la tour 
mente, il fe trouua en fin fans y penfer és enuirons de Crotonc fi près de T otilas, que leurs 
gens ne fepeurct départir fans cotnbatrc.Où l’heur faillit fibien àce coup, qu’il fut hon- 
teufement deffait & mis en routte , quoy qu’il euft en ync rencontre precedente fait vn 
grand efehet des gens de Totilas. Cequifc fit en la treiziefme année de celle guerre 
Procopius. 

Le pais de la petite Bretagne cfloit en ce temps gouticrné par vn feigneur nom-| 
méChauao portant le nom feulement de Comte, qui fit mettre à mort tous fes freres, 
excepté vn appellé Maclianus , lequel ayant elchappé de fes mains, fcfitelîire Eucl'que 
de Vennes. Ce nonobftant quand fon frère fut décédé, il luy fucccda à la principauté de 
la petitcBretagne.Selon que recite Grégoire de T ours liu.4.chnp.4.où il adioulte, que les 
Princes de ladite Bretagne furent toufîours depuis le trefpas du Rov Clouisvaflàux des 
Rois de France,sabftenans du nom de Rois,& fintitulans leulement Comtes. 

Th e o d i Roy des Vvifîgoths,s’cftantpar fon ingratitude acquis la haine de beaucoup 
de fes fubiets, incita aucuns d’eux à pourchalfer fa mort, tellement qu’ils la meirent à exe- 
cution. Au moyen dequoy les Princes Vvifigots efleurent vn lien parent en fon lieu pour 
leur Roy, nommé Theudegifillej qui fe fit aulfi peu aimer par fes mauuaifcs mœurs que 
fonpredccefTeur. De façon qu il reçcut vne melme fin que luy i.an, 6.mois,ij. iours apres 
fon clçdion: tefmoin les deux Chroniques Vvifigothes. v 

B e n o i s t le icunc,difciple & fucccflfeur de Benoift premier, en l’Abbaic du mot Ca fi- 
lin, florilfoit en ce temps, ayant (comme difent plufieurs) l’efpritde Prophétie, tellement] 
qu’on eferit que Totilas le fut vifiter àfon retour de Sicile en Italie, & qu’il luy déclara les 
chofes qui luy deuoient aduenir,fîgnamment l'ifiuë delaguerre contre l’Empereur, & la] 
fin de fon regne.Blondus Deca.liu.7.Sabellic Enne. 8.ÜU.4. 
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Bellisamvs conceuant vn mauuais cfpoir de la guerre Gotthique,enuoya fa fem- 
me à Conftantinople,qui pratiqua fi bien qu elle le fit rappeller par l ’ t mpereur, en inten- 
tion d’eftreenuoye contre les Perfes.Mais auant qu’il en partit, Totilas fe fit rendre par 
compofitionlavilledcRufcian, apres qu’il l’eut longuement alfiegee, & empefehé auec 
de grandes diffiçultez que les Capitaines de l’Empereur ne la peulfent fecourir. Somme 
qu’apresledepartdcBellifarius(quifefitenlai4.annce de celle guerre) la plufpart des 
villes qui tenoient encore pour l’Empereur en Italie, s’en retournèrent les vnes apres les 
autres en la puilTancc des Goths. A caufe dequoy Procopius dit que l’Empereur perdit de 
rechefl’Occident.D’autâtquela Thrace ôdllyrie elloient lors tellement affligées des Ef- 
clauons, que 1 Empereur ne fe pouuoit dire y rien auoir.Et que les Gepides occupèrent au 
mefme temps quafi toute la Dalmatie, auec la ville de Sirmium. Outre ce que l’Empereur] 
fut contraint de quitter & refignerle droit que luy & fes lüccelïèurs pourroient prétendre 
en laProuence,& en toute la Gaule Narbonnoife , aux Rois de F rance, afin qu’ils ne luy 
fulTentenncmis. Encoresquc les Goths l’eulfentja remifedés auparauant entre leurs 
màins.En vertu dequoy ils commencèrent deflors (ce dit Procopius) à faire battre mon- 
noye d'or à leur coing. Où ils ne faifoient grauerque leur effigie feule, fans y faire voir] 
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celle de l’Empereur. Ce que toutesfois aucun autre Roy ou Monarque n’auoit encore oft 
entreprendre de faire en monnoie,ny les Rois de Perfe mefme, encore qu’ils fiffent for- 
ger mohnoye d’argent à leur diferetion. Mais il ne s’eftoientpas encore ingerez de met- 
tre leurs effigies eh pièces d’or. 

Vieil i'v s eftant encore à Conilantinople eh la 'quinkiefme ahneedela guerre, 
follicità fi diligemment l’Empereur , qu’il fc difpofa d’enuoyer vnenouuelle armee en 
Ital ie,pour la retirer delà puiflance des Goths , félon que Procopius recite liurctroificf- 
merqui me femble monftrer par là,queVigilius n’auoit efté enüoyé en exil par Theodora.] 
Et pource que l’Empereur foccupoit fort diligemment en ce temps à compofcr les 
controuerfcs de la religion, qui eftoieht lors és Eglifes Orientales, ilfepourroitfembla-l 
ble ment faire que Vigüius auroit efté retenu pour la mefme occafion, & qu’à fon inftan 
ce le Concile enfuiuant deConftantinople auroit eftéaffemblé:oupourle moins con- 
uoqué dés le y. iourde May del’IndiéUonu. ainfi que l’Epiftre de ladite conuocation 
tre tefmoignc. 

Z o i l v s 41. Eucfque d’Alexandrie mourut) & fut fubrogé en fon lieu vn Apollinaris, 
qui prefida lÿ.àns. 
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A L l a n s les affaires dcTotilas toufiours de mieux en micuXjl’inciterent d’aller de re- 
ehef tenter la cité de Rome. Ce qui luy fucceda fi bien, qu’il y entra de mefkne façon qu’à 
la première fois,par la trahifon de quelques Ifauriens qui le mirent dedans.Mais il fe porta 
plus gratieufement en cefte prife qu’à la première, à l’occafion d’vn reproche qui luy en a- 
uoit efté fait par vn des Rois de France, de qui il demandoit la fille en mariage; qui luy fit 
dire qu’il ne fe pouuoit dire Roy d’Italie, n’aiant fçeu garder ny defendre la cité de Rome. 
Laquelle finalement prife,il mena fon camp deuantCentumcelles,quiluy fut aùffi ren- 
due par compofition,quafi en mefme temps que fes gens recouurercnt par intelligence 
la ville d’AriminenlaRomagnc.Aumoyen dequoyritalie ainfi reduitte, le fit efpercr 
que la Sicile «endroit moins . Mais pource que la garnifon de l’Empereur eftoit enco- 
re dedans Tarente & Rezzo, villes maritimes de Calabre, il les afliegea toutes deux 
enfcmblc. Tellement qu’il prit Tarente d’affaut, qui fut caufe de faire rendre l’autre par 
compofition.Dont les affaires de Sicile furent reduittes à tel point, qu’il n’y eut pas vne 
ville, qui à fon arriuee ne luy ouur ift les portes, & qu’il ne fc foubmit à les commâacméts. 
Cependant toutesfois les villes d’Ottrante & de Croton reftoient, à caufe de lacommo- 
dité du port, en la puifTance des Grecs. 

Av mefme temps vne trouppe de trois mille Efclauons feulement, ayants paflè le 


Danube fans trouuer refiftance , s’efpandircnt par les prouinces Romaines en deux 
trouppes: dont l’vnepritle chemin de la Thrace, l'autre de l’Illyric, où ils deffirent tous 
les Capitaines Romains, qui s’oferentprefenter deuant eux,fignammcnt vnAsbadus 


que l’Empereur auoittout exprefTément enuoyé contre eux. Lequel eftant tombé en 
leurs inains,futbruflé vif par eux. Au moyen dequoy il firent vn horrible degaft de 
pais: où ils prirent auffi, saccagèrent & bruflerent pluficurs villes , places & forterefïèsj 
ce qu’ils n’auoient oneques auparauant fait. Tellement qu’ils penetrerent iufques à la 
merde Thrace:d’où ils s’en retournèrent remener leur butin & dcfpouilles en leur pays, 
lors que Gcrmanus equipoit vne grande armee de diuerfes nations, pour la mener au 
recouurcment d’Italié.Dont la charge luy eftoit donnée au grand defir des Italiens,& des 
Capitaines que l’Empereur auoit en Italie. Procopius. 

Le Concile d’Orléans fut célébré en la $8.annee du Roy Childebert,Indi<ftioni3 . te 
i es ftatuts d’iceîuy réduits en trente fept canons, aucuns defqucls condamnoient l’herefie 
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Eutychicnne : d’autres ordonnent que la Cafefme& lafefte de Pafques foient efgale- 
ment obfcruees par toutes les Eglifcs. Vn autre canon dit, quec’eft facrilegedadmini 
ftrer la Ccriè autrement que Iefus Chrift ne la ordonnée. Parqùoy il défend de rien of- 
frir és oblations du calice facré, finon du vin pur qui ne l'oit point trempé d’cau.C’cft à 
dire qu’aucun ne prefumed’vfcr finon de pur vin en la Cenc. D’autant que ce fera grand 
crimeau preftrequi prefumera d’olfrir autre bruuage que de vin purenla conlccration 
du lâne du Seigneur. Ce qui eft contraire aux cations de beaucoup d’autres Conciles qui 
ont efté faits cy deuant,qui commandent de mefier l’eau auec le vin en la Cene< 

A v mandement de l’Empereur Iuftinian, plufieurs Euefques de Grece, d’Italie, d’Illy- 
rie& d’Afrique fetrouuerentàConftantinopIe,pourappailërles differents & côtrouer- 
fes qui eftoient fufeitez pour la Religion, fignamment pour les erreurs d’Origene, 1 efquels 
plufieurs Euefques maintenoient à la Court de l’Empereur & ailleurs: ensemble auffi,fi 
nous croyons Sigonius & autres, pour condamner derechef trois autres hercfîes, les au- 
theurs defquclles les auoient abiurees plus de cent ans auparauant au Concile de Chal- 
cedone. Car EEmperelir eftoit ftimulé à ce faite par Théodore Afcidas Lucfque de Cæfa- 
rce,qui luy mettoit en tefte que cela pourroit faire reuenir les Eutychiens à l’vnion de i’E- 
glifc. Combien que tous les hiftoriens Grcçs conuiennent que celle queftion ne fut cf- 
meuë que depuis qu Euftachius eut efté fubftitué à Macarius au fiege de Hicrufalem. Mais 
pour quelque caüf e que Ce foit, Vigilius ne voulut qu’il fuft rien arrefté & décrété en celle 
affcmblee, ains que la refolution totale de ce qui eftoit en difpu te fuftreferuee iuiques à 
vne affemblcc plus generale, à laquelle plus grand nombre d’Euefques d’Italie fùflënt ve- 
nuz. Lequel empefchementdelplcut grandement à l’Empereur &aux EuelquesdeGre- 
ce, tellement que Nicephore l’attribue à vn grand orgueil & inlolence. 
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Les Elclauons prindrent tel gouft en la picoree qu’ils auoient fai de l’annee preceden- 
te fur les prouinces Romaines, qu’ils furent affriandez d’y retourner la fùiuante ( qui fut la 
ré. de la guerte'Gotthique) en plus grand nombre qu ils n’auoient iamais fait : caulànt vn 
tel effroy à l’Empereur ( pource qu’on veit qu’ils prenoient leur chemin à Theïïalonique) 
qu’il fit furfeoir à Germanüs fon nepueu fon voyage d’Italie, pour aller premieremët con- 
tr’eux auec l’armee qu’il auoit affemblee pour les Goths. La venue duquel (d’autant qu’ils 
auoient ia au tresfois clprouué fa vaillance à leur grand malheur) leur ht fibien mettre de 
l’eau en leur vin, quils ne prindrent le loifir de l’attendre, ains rebrouffans chemin paffe- 
rent les montagnes de l’Illyrie : d’où ils fc rendirent en la Dalmatie, s’efloignâs tellement 
de Germanüs, qu’il ne les voulut pourfuiurc : ains Commença de faire prédre la route d’I- 
talie à toute fon armee : mais vne maladie l’arrcfta 4 de laquelle il mourut foudainement, au 
grand détriment de rÈmpire,pour la vertu qui eftoit en luy. Qui fut caufc de faire encore 
fortir vne autre grande trouppe d’Efclaudns de leur païs , & fe venir ioindre auec les pre- 
miers. De façon qu’ils fedesborderent, en rauageant païsiufqucs auprès de la ville d A- 
drianopolis : où ils defeonfirent &c mirent en route vne grande armee que l’Empereur en- 
uoya Contr’ eux, ïouz la conduite des Capitaines Conftantianus , Aratius, Nazares, Iuftin 
&lcan.LcfqUelstoütesfoisapress'eftre ralliez, donnèrent derechef fur vne trouppe de 
leurs ennemis efeartez des autres, en telle forte qu’ils radoubèrent aucunement leur hon- 
neur deladefconfiture qu’ils en firent. Qui fut caufe de faire retirer les autres au cc leur 
butin en leur pais : aihfi que recite Procopius liu.j. Aüentin toutesfois s’eft perfuàdé qu’ils 
s’arrefterent,& habituèrent deflors en la Liburnie& Dalmatie. Mais il eft plus vtay-fem- 
blable qu’ils Commencèrent lors feulement à apprendre le chemin pour y venir, comme 
on verra cy apres qu’ils ont fait. Combien qu’il eft bien poflîblc qu’eftant la gent Sclaui- 
ne,diuifec en plufieurs peuples & natiôs de diuerfes appellations, que ceux qui habitoient 
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du cofté de l’ Allemagne & de la Sarmatie, furent incitez à l’exemple des autres habitons 
auprès du Danube fortirent de hors leur pais, pour aller cercher leur fortune en la Boeme 
8 c en Pologne, ainfi que déclarerons icy bas. 

Cependant l’Empereur ayant enuoyé deux armées par mer pour defendre l’Italie 
& la Sicile, l’vne fouz la conduitte d’ Artabanes Arménien, l’autre de Liberius,la première 
fut par là torméte rôpuë &: diflipce, l’autre eftât abordee en Sicile: n’y fit rien de mémora- 
ble ny de profitable pour l’ Empereur, ains T otilas ayât fait ce qu’il y voulut la, laiflà fouz 
legouuerncmcnt de quatre Capitaines, & repafla en Italie pour y donner ordre contre 
l’autre plus grande &puifTantearmee que l’Empereur auoit areflee contre luy par terre. 
De laquelle Gcrmanusdeuoitauoir la conduitte, mais apres fon trefpas elle fut donnée 
aux enfans d’iccluy, & àvn Capitaine nommé Iean,quila menèrent hiuerner en la Dal- 
matie,afin de la faire paffer le printemps enfuy uant par Rauennc en Italie. 

Theodebert quelque temps apres fon retour d’Italie dreflbit fes penfees & appa- 
reils à des entreprises haultes, à fçauoir de mener vne armée en Thrace contre l’Empe- 
reur,quandlamortluytrencha les moyens deparuenir à fes delfeins enlai4.anneede 
fon règne, qui eftoit la 37. (tefmoin Grégoire de T ours)apres le trefpas du Roy Clouis: & 
félon Procopius HU.3.& Agathius liu. t . la 14. ou z5.de l’Empire de Iuftinian,enfembleauf- 
fi la i6.ou 17.de la guerre Gotthique, ayant vn feul fils nommé Theodobald, qui luy fuc- 
ceda à fes eftats 8c couronne, pluftoft qu’à fà vertu & magnanimité ( pour ce comme dit 
Agathius)qu’outre fon bas aage il eftoit voluptucux,toaladif & de peu d’efprit: deuers le- 
quel (le Roy Totilas eftant mort)les Oftrogots enuoycrent leurs Ambaflàdeurs pour ob- 
tenir quelque fecours de luy,pource que fon perc auoit contracté alliance auec euxvn 
peu auant fon trefpas. 

Athevdegisille occis fut fubrogé parles Vifigoths vn grand Seigneur nommé 
Agila,qui régna fur eux l’efpace de s .ans, 6 . mois,i3.iours, tefinoin les deux Chroniques 
Vvifigothes, & Mic. Ricius.Les Chroniques Efpagnoles nommément de Dom Roderic 
& de Dom Antoine Buter, tefmoignent que fon predccefTeur fut occis l’an jyo. 

Les inimitiez feftans remflambecs entre les Gepides & Lombards, furent caufe qu’ils 
fe donnèrent batailleront l’iftuc fut fi malheureule aux Gepides, qu’ils demeurèrent def- 
confits auec vne horrible occifionde leurs gens: entre lefquelsfe^trouua leur Roy Co- 
murid, le teft duquel le Roy Alboin fit enchaffcr en or pour s’en feruir à boire en maniéré 
de hanàp en fes plus magnifiques banquets. Qui fut caufe de luy faire cy apres tramer fa 
mort par fa femme Roffimundc, fille dudit Comund, qu’il prit en mariage apres cefte vi- 
doire. Par laquelle aulfi les Gepides furent tellement mattez& abbatus, qu’ils ne fe peu- 
rent oneques depuis remettre en leur première liberté, eftans vne partie d*eux contraints 
de demeurer fouz la fubjedion des Lombarsj & l’autre fouz les Huns dits Auarois,qui 
habitoient en ces quartiers-là.Procopiusliu.y.Blondus liu.4.Dec.i.Bonfinius dec.i.liu. 7. 
Sabellic EnneadeS.liu.j. 

De longine & arriuee des E£ 

clauonséspaysde Pologne, 
ôede Boheme. 


fcfà Es Efclauons fortans cefte anriee (comme Bernàrdus Vaponius hiftoriogra- 
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^ P^ e P°l° n °i s a obfcrué ) des pays que Martinus Cromerus liu. i.chap. 1 6. de 

fon hiftoire Polonoife cftime Ruflîe & Sarmatie, ou pluftoft de la prouince 
qu’ils habitoient lors au rapport de Iornandes, laquelle n’eftoit pas au dire de 
Procopius, loin du Danube d’vn cofté, & a ttouchoit de l’autre la Sarmatic:ainfi que nous 
auons déclaré cy deuant , fouz la conduitte de deux freres nommez Czech ou Chech & 
Lech ( qu’ils auoient efleuz pour leurs chefs & Capitaines ) fe vindrent rendre première- 
ment és terres demy defertes, qui auoient efté ( félon leur opinion ) au parauant habitées 
desVvandales. Où ils rieurent longuement feiourné, qu’ils prindrent aduisdefefeparer 
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en deux bandes: l’vne defquelles fouz l’enfeigne dcZcth ouChcch , pritla route de la 
Germanie. De façon quelle arriua au pais anciennement habité des Boiens , peuples 
Gaulois (qui au rapport de Strabo & de Cornélius Tacitus,luy auoientlaiflè le nom de 
Boëme) lequel Ci trouua tellement à leur gré , quils y eftablirent leur demeure , s’aecom- 
modans pour y faire leur refidence à toufiours : tellement qu on les y nomme encore au- 
iourd'huy en langue Sclauique Checques ou Czechiens. Mais l’autre trouppc prenant 
ion chemin auec Lech, entre l'Orient & Septentrion, s’alla trouuer en la plaine où l'on tiét 
eftre auiourd’huy fituee laSlefie & le Royaume de Pologne, du nom de Pôle , qu’on dit 
figiiifier en langue Efclauonique, la plaine d’vn champ. Combien que Cromcrus feper- 
fuade qu’il ne fault entendre par la nomination des Polonois, dits Polaches ou Po laques, 
que la pofterité feulement de Lechon au de Lachzrd’autât que les Ruffiens & Mofcouites 
les nomment encore auiourd’huy Lcchites. Tant y a cependant, que ceftc bande eftant a- 
bordee en ceftc ample & fpacicufc plaine, qui contient le Royaume de Pologne , pour la 
cultiuer & y habiter, y fonda vn Chafteau nommé Gnelha , près le fleuue de Vorta, qu’ort 
< tiét encor eftre maintenir en la grade Pologne, auec aucunes autres fortereffes pour leur 
retraitte & cômodité. Cepédant les hiftoires Polonoifes & Boëmiennes,recitent d'vn ac- 
cord, que la pofterité des deux freres fufdits, régna fuccefliuement apres leur decez l’efpa- 
cedc 150. ans és païs & prouinccs par eux occupees,où ils fîrét plufieurs mémorables con- 
queftes & vaillans faids fur leurs voifins. La mémoire dcfquels a efté tellement enfeuelie 
en oubly,ou par le default des hiftoriographes,ou par la malice des temps, que les ans aux- 
quels ils font aduenuz,ne font obfèruez ny marquez , ny les chefs & princes fouz lefqucls 
ils fe fîrent,nommez. 

L’Empejlevx voulant venir à fin de ce qu’il -pourfùiuoit, commanda aux Euefques 
quieftoient à Conftâtinople de cômcncer le Concile: & pource que Vigilius s’y oppofa 
derechef, les Euefques de Grèce ne laifferent pas pour luy d’obeyr à l’Empereur, & de cô- 
mencerla befogne. Quifut caufe que Vigilius fefepara d’eux, &fe trouuantauec aucuns 
Euefques d’Italie en lieu à part, excommunia & fufpendit tous les Euefques de leurs di- 
gnitez qui voudroient procéder à l’encontre de lès oppofitions, comprenât le Patriarche 
Menas mefine en lès ccnlures. Ce qui Ce fit (comme veult Sigonius) cefteannee. Dont il 
fault aufifi que ç’ait efté au mefine temps que Menas .( ainfi que recite Nicephorc Califtc) 
luy rendit Ion change en mefme monnoye , le fufpendant réciproquement de fes ordres: 
& que l’Empereurirrité de fon orgtieil & infoléce, enuoya gens pour les prédre au corps.' 
des mains defqucls il efehappa, s’eftant allé cacher dans les tuyaux du temple defainâe 
Serge martyre : lefquels il fallut rompre pour l’en rctiref puis apres, à caufe de fa grofleur 
& grande corpuléce. Mais il eftime que cela fe fit deuant le tf efpas de l’Imperatrice Theo- 
dora. Cependant on prendra garde que le faiâ de Vigilius, & les caufes des differents qu’il 
eut auec l’Empereur, font entremeflees de tant de diuerfitez & répugnances , tant pour la 
fubftance que pour le temps, en ce que les autheurs en ont eferit, qu’on ne le fçait cornent 
demefler. Ioinâ qu’on s’efinerueille pourquoy Vigilius s’oppofa n obftinément ces deux 
annccs-cy au vouloir de l’Empereur, qui demâdoh chofe fi raifonnablc,qil’elle luy fut ac^ 
cordeeau Concile vniuerfel enfuiuant , du confentement mefme de Vigilius , veu qu’il ne 
fe trouua pas plus d’Euefques d’Italie qu’il y en auoit ia d’affemblez cefte annee à Conftan- 
tinople, SC que ceftuy-cy euft efté autant vniuerfel que l’autre. Car Sigonius qui a recité 
toute cefte aâion à l’aduantage de Vigilius, n’a point fatisfait à cela. 

Clotilde Roine de France, vcnle du feu Roy Cloüis, mourut enuiron ce temps en 
la ville de Tours, Sc fut fon corps enterré à Paris auprès de fon mary. Grégoire de 
Tours. 

Vn fchifitie furücnu en l'Eglife de Ierufalem , à caufe que le Patriarche Macaitc faifoit 
profeflion des erreurs d’Origene, fut caufe de faire eflire Euefque vn nommé Euftochius 
ou Euftachius, de l’ordonnance de l’Empereur, qui prefîda 18. ans: au commécemènt def- 
quels il fit tous fes efforts dechafferles feftateurs d’Origene de la ville de Lauraîtcllemcnt 
ue plufieurs d’eux fe retirèrent à la Cour de l’Empereur, où ils furent fauorifez par Theo- 
orefumommé AfcidaSjArcheuefquede Cefarce en Cappadocie, qui auoitlors l’aureille 
de Iuftinian, & eftoit des principaux de fon confcil , pource qu’il eftoit de ceux qui main- 
tenoient les opinions rcprouuees dudit Origene. Euagrius liu. 4.Nicephore, Onufrius. 
Tous lefqucls conuienncnt anec Zonare & Cedrenus, que cefte controuerfe des opi- 
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lions d’Origenc fut portée par ceftEuftachius deuant l’Empereur,dcpui$ lequel fut fait E- 
îefquc de lerufalcm : neantmoins Sigonius s’eftperfuadé quelle eftoit commenceedés 
an J45. 

O n prefumeque Lech & Czcch ayans en celle forte fondé leurs principâutez , admi- 
îiftrerent iuftice à leurs pcuples,non pas par loix & ordonnanceS(car il n’en y auoit enco- 
re aucunes entre eux) mais par raifon & équité naturelle, eftant bien vray femblablc qu ? ils 
rurent doux & benings en leurs gouüernemens , traittans leurs fübiers non comme 
maiftres& feigneurs , ains comme peres. Car à grand peine vn peuple rude & libre tel 
que ceux-là, eull voulu obcïroupeufupporterd’vn commencement des tyrans violans 
Stiniuftes.Tanty a ce pendant que quand Vaponiusauroit à crédit rapporté l’arriuec des 
Efclauons où Slauons és pais de Pologne &: de Bocme à celle annee, qu’on ne peut fail- 
lir de prendre enuiron ce temps-cy le commencement del’eftat de Pologne & de Boe- 
me: pource que nous auonsmonftrécy deflus par lctelmoignage de Procopius qui vi 
uoit en ce ficelé, que les nations qu’il appelle Sclauines, ne s’eftoientiamais tant licen- 
ciées de fortir de leurs pais, ny en plus grandes trouppes pourfe desborder furies autres 
contrées, fignamment furies Romaines, fans craindre les forces de l’Empereur, qu'ils fei- 
rent celle annee & la precedentc.Ccqui nous donne à penfer que leurs compagnons qui 
habitoient du collé delà Sarmatie & de la Germanie , furent incitez de leur exemple 
d’aller cerchcr leur fortune fouz la conduitte des deux frères fufnommez dedans les con- 
trées de Morauie , Boëme & Pologne. Où le peu polfible dé refîllance qu’ils y rrouue- 
rent, les occafionna de fy habituer & arrcller deflors.Et d’autant auffi que le mcfme Pro- 
copius & Io mandes leur donnent vnc origine autre 'que des Vvandales,il me femble 
qu’AlbcrtCrantss’cft inutilement elludiélcs extraire des V vandales, & à vouloir faire 
croire qu’ils n’elloient fortis d’ailleurs que de la Bocme. 


D» Monde. 

4688 | 

Pipes. 

16 

R. des François. 

39 

De Iefus Chrijl. 

5 V 1 

E.i Orient. 

z6 

R . des rvifigoths. 

3 

IndiStion. 


R. et Italie. 

II 

j R. des Lombards. 

11 



R.dePerfe. 

10 

j R. des Ejcojfou. 

1 6 


L’emperevr s eftant raduifé ofta la conduitte & liedtCnâricc de Ion armee qu’il vou- 
loir enuoier en Italie, à Iean,& puis la transféra à Narfcs ou NarfîfTus vn de fes chambel- 
lans, qui eftoit eunuque: lequel preuoyant prudemment l’importance de cefte charge, 
dônà ordre que l’armee qu’il deuoit conduire fuft la plus grande & la plus puiflànte qu’il 
fuft polfible, en y receuant Grecs, Thracicns, Huns,Gepides,Heruliens & autres na- 
tions barbares. Outre lefquels il fit encore venir douze mille Lombards d’eflite. Mais 
auant qu’il peuft faire marcher toute celle flotte, vnc armee de' Huns entra en la 
Grèce, qui le retarda longuement. Cependant Totilasenuoya vne armee de mer pour 
courir & rauager les ifles & ports de la Grèce, afin qu’en donnant des affaires à l’Empe- 
reu r iufques dedans fon païs, il fuft retardé de penfer à l’Italie . Mais apres quelle eut 
rodé quelques ifles aucc la colle de l’IUrie & Dalmatic,Totilas la fit venir aftieger la 
ville d’Ancone par mer, pource que luy la vouloir alfaillir par terre. Qui futcaufequè 
Iean qui en attendant Narfcs auoit la fuperintendancc de l’armce que.l’Empereur auoit 
en laDalmatie, enmeitvne partie fur mer, auec laquelle il alla fecourir,&leuer le fic- 
ge de ladite ville, ayant deffait & rompu par vne bataille nauaie toute l’armee de mer 
dcsGoths,qui futcaufe que la terreftre fe retira. Auquel temps aulfi vn autre mauuais 
defaftre tomba fur lesGothspar l’armec d’Artabanes, qui auoit efté l’armee preceden- 
te rompue &: dilfipceparlatempcftcilequeU’ayât refaitte & ralTcmblee,la ramena en la 
Sicile,d’où il dcchalTatous les Goths. Tellement qu’il la remet en l’obey fiance de l’Em- 
pereur,& puis enuoya fecours à la ville de Croton en Italie, ne les gens que Totilas te- 
noient affiegee en toute extrcmité.Lequel cependant enuoya gens és ifles de Corfeguefc 
de Sardeigne,qui les reduifirent en fon obeyflànce.Procop. 

Les 
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Les Efclauons ayants de rechéf pâlféle Danube vindrenç courir &raüagcr les pro- 
uinces Romaines comme aupàrauant.-où ils firent ce qu’ils voulurent à la barbe des Ca- 
pitaines & de l’armec que l’Einpereur cnuoyâ contre eux,lefquels ne les ofercnt attaquer. 
Et pourcc que les Gcpides les portoient&fauorifoicnt en leurs entreprinfes, l’Empereur 
s’allia des Lombards, qui eftoientlors en querelle & en guerre auec eux. Tellement qu'ils 
leur donnèrent bataille, qui fut perdue parles Gcpides, auant mefmes que lel'ccours que 
l’Empereur enuoyoit aux Lombards fuft arriué à eux.Procopius, 

E n lamcfme annee, quieftoitla 17. de la guerre Gotthiquc rFmpereurluftinian 
enuoyavn Ambaflàdcur vers Theodebald Roy d’Auftrafie, aiant mutuellement fuc- 
cedé à Ton pere, pour prendre alliance auecluy contre Totilas, ou pour le faire déporter 
de luy donner fecours, cnfemble aulfi pour fe pleindre des vfurpations quefonpere 
auoit cy deuant faites en la Ligurie au païs de Venifc & en la Romagne. Mais la rcfponfe 
fut qu’il ne pouuoit fans occafion légitimé quitter lamifié des Goths: 6 1 quant aux vfur 

Ê ations, que les liens ne tenoient rien en Italie qui ne leur euft efté abandonné par Toti- 
ts. Combien qu’il fe foubmettroit volontiers au iugement d'arbitres pour ce different, & 
qu’il enuoy croit Ambafladeurs à Conftantinople pour faire entendre fes defenfes à l’Em- 
pereur.Procopius. 

E n v 1 *. o n le melme temps Clotaire Roy de Soiflons voulut prendre le tiers du reue 
nndes Eglifes: mais Iniuriofus Archeuefque de Tours foppofa fi conftamment à luy, qu’il 
le fit déporter de fon entreprinfe, le menaçant que Dieu luy ofteroit fon Royaume s’il 
fraudoit les panures de leur bien. Car lors la plufpart du rcuenudes Eglifes s’emploioità 
lanourriture des pauures.Gregoire deTours. 
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L'armez de Narfes toute iointe entra par le païs de Venife dedans l’Italie, quoy que 
les François luy voulufiènt empefeher le pafiage. A caufe dequoy T otilas accôpagné de 
toutes fes forces, fe vint prefenter au deuant en la Romagne auprès d’vn village nommé 
BrixelIes.Tellement qu’ils fe donnèrent bataille, qui fut combatue de merueiïleufc opi- 
niâtreté & animofité des deux partis. Mais force fut à la fin aux Goths de ccder à la vail- 
lance des Lombards, qui lors firent fi bien que fans eux Narfes perdoit affeurément la yi- 
doirc.Tanty a qucTotilasfut en celle forte no feulement vaincu, mais,aulfi mis à mort, 
& fon armee quafi toute taillee en pièces, en l’onzicfmean de fon régné. A caufe dequoy 
les villes & prouinces quafi de toute l’Italie, s’accommodans à la fortune du vainqueur, fe 
rendirent prcfque en vn inftant: qui toutesfois ne peut entrer dedansRome que par force, 
à caufe de la garnifon des Goths qui la defendoient. Lefqucls dés la iournec de Brixelles 
feftoient efleu vn autre Roy nommé Teja, enuiron le mois de Feurier, qui ne régna fur 
eux quel’clpace d’vn an.Car apres auoir fait fes efforts de remettre les affaires des Goths 
au delfus,& à celle intention recherché en vain l’alliance des Frâçois,fans le fupport def- 
quelsilfentoitbien que fa refillance ne pourroit élire de duree, fut en fin contraint de 
tenter derechef la fortune contre Narfes, laquelle ne luyeflant plus gratieufe qu’à fon 
predcceireur,lc rendit (comme elle auoit l’autre) occis & vaincu fur le champ , mettant le 
refie des Goths en tel defefpoir, que force leur fut de receuoir la paix que Narfes leur 
accorda, fuyuant laquelle ils commencèrent de s'accommoder fouz les loixde l’Em- 
pire. 

L’AiBATEappelleedeP. Germain fut celle annee fondée és faux^bourgs de Paris 
par le Roy Childcbert,fuyuantlc confeil de S. Germain Euefque lors de Paris. En faueur 
aulfi duquel il donna à ladite Abbaye la robbe de faiht Vincent qu’il auoit apportée de la 

guerre d’Efpagne.Aimoinus. 

Edelbext Roy de Nortumbellande en ce temps. 
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A v 5. Concile d’Orléans célébré celte annee l'elon Onufrius, fut ordonné que l’ele- 
dion des Eucfques fe fcroit parle confcntemenr duRoy,du clergé ,du pcuple,& des au- 
tres Euefques delaprouince,auec quelques autres ftatuts de peu de conlèquenec. 

D v R. a N t que la caufe des Origcniftes Te debatoit à la Cour de l’Empereur, Théodore 
archeuefque de Cefarce qui les fauorifoit , fc voyant touché par celle pourfuittc,& que 
l’Empereur eftoit perfuadé de le faire condamner & anathematifcr,par le iugement com- 
mun de l’Eglife mit enauant vne queftion, à fçauoir s’il falloit excommunier les héréti- 
ques jadccedez.De laquelle vn preltre d’Amaiene nommé Eutychius femblaaugré de 
l'Empereur en auoir mieux parlé de tous les afliftans.A caufe dequoy il le mit en la chai- 
re Epifcopale de Conllantinople apres Menas,qui vint à dcceder foudainementaumef 
me temps. Combien que les a&esdu Conciled.de Conllantinople tefmoignent, qu’il 
mourut en la n.annee de Iuftinian. Ayant au dire de Niccphore Califtevn peu au para- 
uant célébré la Dédicacé du temple des Sainéts Apoftresle 19. iour de Iuin, auquel il a- 
uoit porté les reliques defdits Saints, auec grande pompe en vn chariot d’or: nonobftant 
que Ccdrenus& les Annales de Niccphore tiennent quecclà s’eftoitfaiten la 13. annee 
de Iuftinian. Ce pendant on conuient que Menas s’eftoit reconciUé auantfontrefpas a- 
uec le Pape Vigilius, iceluy ayant efté rappcllé & repris en grâce de l’Empereur. 

V n tremblement de terre affligea celte annee toute la Grece & l’Aue, défi horrible 
forteparl’elpaccdc40.iours,qucgrandnombre de villes furent par iceluy renuerfees en 
la Paleftine, Syrie, Mefopotamie & Arabie.Ccdrenüs. 

V n feigneutdes Vvifigoths nommé Athanagild felleua en ce temps contre le Roy 
Agila, &enuoia demander fecours à l'Empereur Iuftinian, qui en faueur d’iccluy defpe- 
cha vne grande armee, par le moyen de laquelle il guerroya fi longuement le Roy Agila 
qu’il obtint en fin vidoire de luy. Comme la Chronique Vv ifigothe tefinoigne. Ioanncs 
Magnus enfonhiftoircGotthiqueadioufteque Amatus Patrice Romain,auquelNarfcs 
auoit donné le gouuerncment de la Gaule,alla à fon fecours. Mais Grégoire de Tours liu. 
4. afferme que l’Empereur enuoya vne armee contre luy, pourcc qu’il traittoit trop tyrâ- 
niquement lès fubjets,laquelle conquefta quelques villes fur luy. 

Qv £lqvz temps apres le Concile de Cortftantinople,& deux autres Synodes pfo-' 
uinciaux furent celebrez pour mefmes fins , & occafions l’vn en la ville de Mopfueftie, & 
l’autre à Hicrufalem.Niceph.Onufrius. 

Grand nombre de Philofophcs fc trouuoient encore en ce temps en la Grece, Vi- 
uans fouz les erreurs & perfuafions des anciens payens & idolâtres: nonobftant qu’ils fut- 
fent grandement exercez en toutes les parties de la Philofophie humaine, entre lefquels 
onnommoitDamafius Syrien, Simplicius de Cilicie&Eulaliusde Phrygic, Prilànïus 
Lydien, Hermias& Diogenes de Phœnicie,Ilidore de Gaze en Perfe: lefquels enten- 
dans que Chofroes cheriffoit fort les Philofophcs, s’en allèrent vers luy,mais il s’en reuin- 
drentbientoft,nefe pouuans accommoder auec les moeurs des Pcrfes.Agathius. 

C o m m e les cotrouerfes de la religiô perfeueroient toufiours,l’Empercur Ht aftembler 
vn Synode à Côftantinoplc,qui fut appellé le 5. vniuerfcl. Auquel l’herefie des Neftoriés, 
& Eutychicns auec fes fauteurs tant viuants que dccedezfut de rechef condamnée, & 
toutes opinions contraires aux 4. premiers Conciles vniuerfels. Notamment aufli fut de 
rechef conclu & arreftè cotre l’herefie de Théodore de Cilicic, Theodorite & Ibda, que 
la vierge Marie fcroit licitement appellee Mere de Dieu: félon que Nicephore,Cedrenus & 
le liure des Conciles recitent. Euaerius tefmoiene que Vieilius.cftantlors à Conftantino- 
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la vierge Marie fcroit licitement appellee Mere de Dieu: félon que Nicephore,Cedrenus & 
le liure des Conciles recitent. Euagrius tefmoigne que Vigilius.eftantlors à Conftantino- 
ple,confentitparefcritau decret de ce Synodc.Mais qu’ü n’y voulut affîfter en prcfence, 
de peur (comme les autres difent, nommément Nicephore liu.17.chap. 17.) qu’il ne 
fuft mis au bas ou auprès d’Eutychius qui y prefidoit. C ombien qu’il prift fon exeufe de ce 


qu’il y auoit trop peu d’Euefques d’Occidcnt auec luy. Laquelle fut auffîrefutee parles 
autres,allcgant qu’il y en auoit eu aufli peu aux 4. premiers Conciles. Cedrcnus tefmoi- 
gne que ce Concile fut célébré loz.ans apres celuy de Chalcedone. 

V» Monde 

Fin du régné des Ofirogoths. 


Digitized by 


De laBibl.hiftoriale. 

i8i 



Du Monde. 4690 | E.<t Orient. 28 

R. des i^vtfipptbs. j 

DelefusChriJl. JJ4 R.dePerfe. 24 

R . des Lombards '. 13 

IndiSiion. Z R. det François . 41 

Ri d’EfcoJfe. 18 

Papes. 18 . 

- ■■ 1. ■■■ ■ ■ ■ - ■ — -f ■■■ ■ ^ 

.. .. - 


N 0 N o ps t AU t la paix accordée parNarfes aux Oftrogdtfis, aucuns de ceux êjtii 
habitoient en la Lombardie ne pouuans encore oublier leur ancienne liberté, s’ingérè- 
rent d’clmouuoir les François de leurs miferes. Cequi fuccedacomme ils demdttdëierit. 
Car nonobftant qüé le Roy Theodebald fe monftraft fort froid à leur demande , n’a- 
yant aucunement ehuie de s’aller hazarder au péril d’autruy : fi eft-cc toutesfois qu’il per- 
meit que deux CapitâifiesAlemans nommez Leutharis &Bultin(qui auoit le gouuer- 
nement de la natiort Alemàndc fouz luy) entreprinflent à leUrinftancece voyage: auquel 
ils furent fuiuisde feptartte dcüx rilille cdmbatans, tant François qu’Alemans. Lefquels 
eftans arriuez en Italie, fe miretifc à fcoürir & rauager de toutes parts. T ellement qu’ils paf- 
fetent iufques à la Sicile, où ib firent vri tel niefnage qu’ils voulurent, câtifantvh grand 
eftonnement aux Impériaux au moyen dcquelqries vi&oirès qu’ils gaignerèht fur eux: 
lelquelles donnèrent occafion à plufieurs autres Goths defe rebeller Contre Nàrfes,où 
de ne luy vouloir obéir, fignamment à ceux qui tertdictttlâ ville de Lucquts^ lefquels he 
luy voulurent pas feulement ouurir leurs porte?, mais aulïî s’dpiniâftrercnt itifqucs à tou- 
te extrémité à fedefendre contre luy. De forte qu’il ne les peut forcer de fe rendre , que 
par vn long 8c fort pénible fiege. Finalement l’intempcrance de l’air & inaccouftümanee 
du pais, ayant ietté fes effeds fur les co rps des François qui couroient l’Italie^ tant de pef- 
nitieufes maladies fe mcirent en leur camp , quelles en confommerent le plùs grand 
nombre, iaifïânt lerefte tant atténué de langueur qu’ils furent «Cn la fécondé année de 
leur atriuee facilement deffaits & exterminez par Narfes. Tellement quecelà fut la fin 
du règne & de la guerre des Oftrogoths en Italie. Combien que Procopius & Agathius 
la promet au trefpas du Roy Teja, qu’ils difêrtt eftre aduenue en la vingt fixieûne annee 
de f Empire de Iuftinian, dixhuid ans âpres le commencement de ceftc guerre, & foixan- 
tevn ou enuiron apres leur entree fouz leRoyTheodoricen Italie. A caufe que les reli- 
ques des Oftrogoths qui efehapperent de ceftc guerre, furent contraints delailfer leur 
ancien nom, 8c de fe mefler 8C confondre aüccles Italiens fouz l’appellation des fub- 
iets de l’Empire. Mais Agathius qui commence fonhiftoire à larriuee des François en Ita- 
lie, monftre qu’ils y furent enuiron t.ans depuis le trclpas de Teja, & qu’ils furent feule- 
ment deffaits l’annee enfuiuant. 

Environ ce temps Maclianus qui eftoitEuefque deVennes,fucccdaàlaComté & 
principauté de toute la petite Bretagne, cy apresletrefpasdefonfrereChanaa,pourla 
crainte duquel il auoit pris les ordres Ecclefiaftiques. Il femble que c’eft luy- mcfrac que 
Grégoire appelle puis apres Conoobre. 

Les Euelqües de la Ligurie, du pais Vénitien & de l’Iftrie n’entendans pas bien ce qui 
auoit eftè décrété au Concile precedent de Conftantinople, eftimerent qu’on y auoit 
condüd quelque point répugnant à la détermination du Concile de Chalcedone* A 
caufe dequoy ils celebrerent Vn Synode, auquel les Archeuefqucs de Rauenne,d’AquiIee 
& de Milan prefidetent , 8t Conuindrent qu'ils ne receuroientledit Concile. Qui fut eau- 1 
fed’vn grand fehifine 8c different entre eux, & le Pape Pelagius. D’autant qu’ils ne l’en 
voulurent croire,ny s’en rapporter a luyi dont il s’efforça les années enfuiuants de les efi 
faire punir par Narfcs.SigoniuSé 
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Chosroes Roy des P erfes ayant eu vne fois entre mains les meilleures & plus cô- 
modcs fortereffes qui fulTcnt au pais des Laziens (on les difoitau parauant Colchiens) 
fe refentoit toufiours depuis deles auoir perdues. Tellement qu’il fe délibéra de hazarder 
de rechef fa puiffance à non feulement les recouurer, mais aufli à réduire toutle pais des 
Laziens entièrement enfapuiflance. De laquelle entreprinfe l’Empereur bien aduifé & 
informé,ne voulut laiflcr tomber les Laziens ny leur Roy Gubazes en ce danger : tant 
pourCe qu’il les auoitreceuz en fa protedion & defenfe, que poürnelaifler gaigner le 
moyen à fon cnnemy d’auoir entree par eux au pont Euxin ,& par iceluy dedans les 
entrailles de fon Empire. Parquoy des aufli toft que Chofrocs eut commencé de fai- 
re paroiftre l’effet de fon intention par vne armee qui marchoit fouz la conduitte de 
fon Lieutenant Mermeroes, homme fort vaillant & expérimenté au fait de la guerrej 
l’Empereur fcmblabiement defpecha fes Capitaines, a fçauoir B eflas, Buzcs, Martin 
& Iuftin fils de Germain, auec forces fuffifantes pour luy aller empefeher l’cntree du pais 
des Lazides. Ce qu’ils firent aflez diligemment au commencement,s’eftansmisauxde- 
ftroits paroùilfalloit paflèr. Dont ils euffent contraints Mermeroes de quitter fon 
entreprinfe , s'il nefefuft aduifé de leur ioucr d’vne fubtilcruze, par laquelle en faifànt 
courir vn faux bruit qu’il cftoit malade, les rendit plus négligents àfetenirés deftroits 
qu’ils deuoient garder. Au moyen dequoy il les paflalors qu’ils ne fe doubtoient point de 
luy: & eftant entré dedans le pais Lazide,alla rencontrer l’armee Romaine iufques auprès 
de la riuiere du Phafide,où il la deffit & mit honteufement en routte.Mais auant que pou- 
uoir recueillir le fruit de fa vi&oire, vne maladie le furprit,de laquelle il mourut au grand 
détriment des affaires du Roy de Perfe & au grand regret de tous les fiens. Son corps fut 


félon la couftume de fon pais, expofe tout nud aux champs pour eftre mangé des belles 
& des oifeaux en lieu de fepulture. Ce qui fe fit (au rapport d’Agathius) en la vingt huit- 
icfme annee de l’Empereur Iuftinian, & en la trois cens vingt neufiefme ou enuiroii 
apres que les Pcrfes eurent ramené la Monarchie d’Orient àeuxj lefquels femblentde- 
uoir eftre leuz au lieu de la trois cens dix qui font en la traduction Latine d’ice- 
luy . Finalement le Roy Chofroes mcit en la charge de Mermeroes vn Narchora- 
gas. Mais auant qu’il fuft ioint à fon armee, les Capitaines Romains mcirent traiftreufè- 
ment & honteufement à mort le Roy Gubazes, de defpit de ce qu’il les auoit acculez cn- 
uers l’Empereur de riauoirpas bien fait leurdeuoir en leurs charges : & puis allèrent af- 
faillir l’armee des Perfes, par laquelle ils y furent derechef ignominieufêment & auec plus 
grande perte de gens defeonfits. Laquelle defconfîture fembla leur auoir efté iuftement 
eriuoieeparlaiufticc diuine,pour le tort fait à Gubazes. Etmeitles Laziens en branfle 
de fe rebeller contre l’Empereur, iufques à ce qu’ils fe fuffent raduifez qu’il valoit mieux 
luy enuoicr demander iuftice des malfaiteurs auec vn autre Roy. 

TrtEODOBALD Roy des Met, eftant fort maladifmourut au compte de Grégoire de 
T ours en la feptiefme annee de fon régné: Mais Agathius nous enfeigne que ce fur enui- 
ron le temps que fon armee fut deffaite en Italie. Ce qu’on peut prouuer auffi par le temps 
qu’Euphronius a efté Euefque de Tours, deuoir eftrcl’opinion de Grégoire mcfme. Tant 
y a que poufee qu’il ne laifla aucuns enfans, le Roy Clotaire fe mit en poflèfiion du Roy- 
aume & des eftatsd’iceluy,en vertu (comme dit Aimoinjis) de ce qu’ü l’auoit par fa der- 
nière volonté inftitué fon heritier, fans faire mention de Childebert,qui s’en trouua tel- 
lement offcnlé, qu’il fe déclara ennemy de fonfrere. Dont ils furent en termes (au rap- 
port d’Agathius) d’entrer en vne grofle guerre l’vn contre l’autre: nonobftant qu’ils fe re- 
mirent bié toft apres (à fon dire mefmes)d’appointemét.Pource que Childebert fe voiât 
j a fort ancien & caduque & fans enfans,renonça volôtaireroent au droit duquel il nepou- 
uoit longucmét iouïrj & n’auoit à quilelaifler,qu’àceluy cotre qui il le falloit quereller: 
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Combien que Grégoire ne fait mention de ce premier different, ains de celuy feulement 
qu’ils eurent cy apres pour Charamnus, quand il s’efleua cotre le Roy Clotaire fon pere, 
lequel poflible pourroit auoirpris fon origine du premier. Or pourcc qu’apresla deifaite 
des deux Capitaines François en Italie, le Roy Theodobald fe loucia peu(comine décla- 
re Grégoire de Tours liu. 4. chap.9.) de les aller fecourir & garder* Narfes trouuant le 
pais Venitien,laRomagne &la Ligurie fans aucune defcnfe,nyGouucrneur pour les Rois 
de France, les remit facilement fouz l’obeifTance de l’Empereur par vn fien Capitaine 
nommé Dagifteet ainfî que P. Diacre femble vouloir déclarer. Ce qui a fait cftimer à 
Blondus,Sabellic&P. Æ mile, que Narfes voyant que les François ne s’eftoient gueres 
cfmeuz decefteperte,il fe faifit encore de la Prouence , à laquelle il donna vn citoyen 
Romain nommé Amatius pour Gouuerncur^ ayant auffi laifle la garde des Alpes à vn 
rrancilio, à fin d’empefeher le paflàge d’Italie au$c François. Lequel point toutcsfoisde 
a Prouence ie neleur accorderay pas volontierstencorequcicne vucille debatre de l’au- 
tre , d’autant qu’il ne s’en trouue aucune mention en pas vn des anciens authcurs,& qu’A- 
gathius ne l’euft ignoré ne teu, non plus qu’il n’a la mort du Roy Chiidebcrt,nyle diffe- 
rent qu’il eut auecle Roy Clotaire, apres la mort du Roy Theodebaldi aulîi que la dona- 
tion de la Prouence auoit efté confermee & 'ratifiée aux François par l'Empereur Iuftf- 
nian,dontileftmalvraifemblable qu’ils fe fuffentfi lafehement laiffez defpouiller d’vne 
telle piece fi proche d’eux, fans le fentir, quoy qu’ils fcfoient monftrez endormis à la perte 
d’Italie; d’autant quelle eftoit plus loingtaine, & qu’ils y auoient moins de droit. Ioint 
qu’il femble qu’Agrœrula fut fait Patrice &Gouuerneurdela Prouence, enfemble du 
pais bas fouz luy apres Buccelin(appellé par Agathius Bullin)ainfi qu’il auoit eftéfoüzle 
Roy Thcodebert, 

A t h a na g 1 l d apres auoir cieffàit & mis à mort le Roy Agila, s’empara par force du 
Royaume des Vvifigoths, ôde pofleda au compte de l’vne des Chroniques des Vvifigots 
quinze ans fix mois, & félon l’autre feize: laquelle auffi rapporte le commencemét de fon 
regneàrEreDXcni.&lafinàl’EreDcvni.Cequieftauffi confcrmé& approuué parles 
hiftoires Efpagnoles,tefinoinDom Roderic deTollete & Anthoine Buter, qui commen- 
ce auffi fon regne l’an 555. 

Avrelivs Connanus Roy des Bretons régna apres Conftantin z.ans. 

Les Iuifs & Samaritains fe mutinèrent en ce temps de telle façon contre les Chreftips 
de la Paleftine, qu’ils en mafïàcrerent vn grand nombre auec leLieutcnant de l’Empereur: 
lequel auffi les en fit chaftier par vn fien Capitaine nommé Adamantius félon leur fneritc. 
Annal.dc Conftan.Cedrenus» 
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Environ Ce temps Vn Roy des Btetorts,lefquels Agathius appelle Bretons de la ra- 
ce des Heruliens(qui auoient efté à ce qu’on dit colloquez aux Alpespar le Roy Theodo- 
ric) nommé Sifuald ou Sinduald,qui cy deuant auoit fait feruice au Roy Odoaccr,& iee- 
luy mort à l’Émpereùr fouz Narfes,fe voulut efleuer contre lUy, efperant faire fes affaires 
en Italie. Mais il enuoya vn de fes Capitaines nommé Dagiftee contre luy, qui 1 e chargea 
de fi bonne forte, qu’il le vainquit en vne bataille, & retint prifonnier.-puislefit ignomi- 
nieufement eftranglcr. Depuis laquelle deffaite l’Italie, demeura toufîours paifible iufques 
au trefpas de Narfes fouz le gouuernement d’iceluy. Lequel faifàntfa demeurance ordi- 
naire à Rome, fut caufe de la faire teuenir aucunement en fon ancienne beauté &fplen- 
deur. Agathius, P.Diacre,Blondus,Sabcllicus. , 

Les Romains fouz la conduitte du Comte Iean deffirent & fubiuguerent de rechef les 
Myfiens^jui s’eftoient rebellez contre l’Empereur: tellement qu’il les contraignirent de, 
demander pardon deleur offenfè. 
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Ivstin i a n prenant cognoiflancc du meurtre du feu Roy Gubazes,enuoya luges 
pour faire le procez à ceux qui en eftoient coulpables : tellement que les Autheurs en fu- 
rent executez à mort. Ce qui contenta fi bien les Lazicns, qu’ils fe éônfermerent en l’al- 
liance de l’Empereur,receuant le Roy qu’il leur donna,qui eftoit frene du defund nommé 
Zathes.CcpcndantNichoragan s’eftant venu joindre à l’armec du Roy de Perfé fon mai- 
ftre,la mena camper deuant la ville de Phafis.Et pource qu’elle eftoit de Confequence, les 
Romains fe mit ent endeuoirde la defendre,fi bien qu’ils ne la gardèrent pas feulement 
d eftre prife,mais au (fi mirent toute l’armec des Perfes en routte.Agathius. 

L e s S axons cftants de long temps tributaires des Rois d’ A uftrafic, fe voulurent in- 
continent apres la mort du Roy Theodebald emaociper de cefte fubieétionenuersfon 
fucceflèur, à l’occafion polfible de ce qu’ils le voioient en diflenfionauecle Roy Childe- 
bert. Mefmemcnt aufli vindrent faire des courfes iufques dedans les limites des Fran- 
çois. Qui futcaufcde faire aller le Roy Clotaire auec vnc puiffante armee contre eux: 
par laquelle illes vainquit envncgrolTebataillequ’il leur donna, où il fit vne grandedef- 
confiture d’eux. Au moyen dequoy il tranfporta delà fon armée contre lesTuringiens, 
qui auoient donné faueuraux autres: aufquclsilfît fentir leur faulte pat le grand raua- 
ge qu'il fit en leur pais, deuant que rcmenerfon armee en fon Royaume. Grégoire de 
Tours, AimoinuSjSigebcrr. 

Athanagild feftimant bien eftably en fon Royaume, voulut réuoier i’armec que 
l’Empereur auoitenuoiee à fon fecours. Mais pource qu’elle auoit ja fait quelques con- 
queftes en Elpagnc,elle n’en voulut partir. Parquoy force luy fut de commencer guerre 
aux Impériaux, qui dura fort long temps, l’iflùë dclaquclleluy fut en fin fauorable. Gré- 
goire de Tours, Chroniq.Vvifigothe, Aimoinus. # 

Vigiuvs ayant impetré parle moyen de Narfes(comme on dit)fon retour de Con- 
ftantinoplc à Rome, fut arrefte par maladie en chemin, dont il mourut cefte année, tef- 
moinOnufrius,en Sicile le lo.iourde Ianuier,laiflant fon fiege vaquant iufques au mois 
d’AurilenfuiuantrauquelPclagiusi. du nom natif de Rome Archidiacre de l’Eglifc Ro- 
maine, & qui cy deuât l’auoit gouuernce comme vicaire en l’abfencc dudit Vigilius,fùt ef- 
leu pour en eftre le Pafteur en chef, apres s’eftre publiquement purgé & iuftifié par vn fer- 
ment folemneldecequ’onlefoupçonnoitauoir cfté autheur & procurateur desfafche- 
ries qu’on auoit faites a fon predeccfleur.Cependant l’exemple desdeuxPapcs precedéts 
nous donne à cognoiftrc,quc les Euefques de Rome eftoient encores en ce temps telle- 
ment fubiets aux Empereurs, qu’ils n’euflent pas ofé fans leur confirmation ou âpproba 
tion,non feulement accepter ny exercer le pontificat, mais aufli ils eftoient par eux mis & 
dcpofez quand bon leur fembloit. j 
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E nt k e les natiosdu pais deLazide,ily en auoit vne qui s’appelloit des Myfianiësjlef 
quels aiats mis à mort vn Capitaine de l’Empereur qui pafloit par leur terre, tant pource 

3 u’il vouloir entreprendre fur leur liberté, que pource qu’il outragea aucuns AmbafTa- 
eurs qu’ils cnuoierent vers luy,s’allerent rendre en laprotc&ion des Perfes. Qui fut cau- 
fe que les Capitaines Romains qui eftoient au pais Lazide, enuoierent vne armee contre 
eux, qui fit vne grande dcfcôfiture de Perfes,qui eftoient allez à leur feco urs, & reduifit la 
ville de Rhodopolis en l’obciflànce derEmpereur,en{êmble aufli chaftiafi lourdemét les 
My fianiens qu’ils furet en fin côtraints de recognoiftre leur faute, & fe remettre à la mer- 
cy de l’Empereur . Lequel apres celà inftitua Iuftin fonnepueu fils du feuGermanus: 
Gouucrncur .de la Colchide &rde l’Armenic en fon nom,au lieu de Martin qu’il priuâ de 
cefte charge, pource qu’il auoit efté coulpable de là mort de Gubazes. 

Avqvei temps aufli Chofroes depofa Nichoragan de ù. charge, te le fit efeorche 
tout vif, pource qu’il s’eftoit laifle vaincre parles Romains deuant la ville de Phafide. Et 
puis encore confiderât que tout luy eftoit venu à rebours en Cefte guerre, &: qu’il n’en pou 
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uoit mieux efpereràl’aduenir,defpefcha vn AmbafTadeur nommé Gich vers l’Empereur, 
pourtraittcrdelapaixentreeux.Laquellcfutaccordee fouz côdition qu’à chacun deux 
demeureroit ce qu’il tenoit au pais Lazide fans en plus quereller l’vn l’autre. Agathius li.4. 

A v qj; e l temps auffi deux moines arriuerent des Indes à Côftantinoplc,apportans a- 
uec eux vn nombre de vers qui filent la fbye,qui eftoient au parauant incognus en la Gre- 
ce.Tellement qu’ils furent les premiers qui donnèrent cognoiflànce aux Grecs de la ma- 
niéré de faire la foye.A caufe dequoy quand ces vers furent multipliez en grand nombre, 
on apprint auffi à faire le taffetas& autres draps de foye,lefqucls ou apportoit fculcmét de 
Perle auparauant.Zonare.Nonobftant qu’Ariftotefcmbleauoir eu cognoiffance defdits 
vers. 

L’ a jr. m e e de Clotaire ne fut pas pluftoft de retour en France, que les Saxons fe mirét 
de rechcfà remuer nouueau mc£nage,eftans(à ce que dit Grégoire) incitez fouz main à ce 
faire par Childebert.Qui fut auffi caufe que Clotaire remit fort armee aux champs, & les 
alla reuoir, auant que leur donner loifir de fe mieux preualoir contre luy , Dont ils fe trou- 
ucrent fi eftonnez, qu’ils efiuoycrcnt gens au deuant de luy pour fe iuftifier de leur faute, 
& pour luy faire entendre le deuoir auquel ils fe vouloiét mettre enuers luy . Qui lüy fem- 
bla fi raifortnablc & fuffifant, qu’il les euft pris à leur mot fans la grande importunité dont 
fes foldats vferent enuers luy, qui le contraignirent de les aller combatre contre fon vou- 
loir. Ce qui fit entrer les Saxons en tel defcfpoir,qu'ils fe défendirent plus opiniâtrement 
qu’on n attendoit: & obtindrét vnc telle victoire lors de l’armee de Clotaire, qu’il fut for 
ce de leur accorder vn appointement beaucoup plüsauantagcux pour eux qu’ils ne l’a- 
uoient dcmâdé au parauant.Mais pédât qu’il cftoit empefehé au plus fort de cefte guerre, 
vn de fes fils nommé Chramne,à qui il auoit donné le gouuernement du pais dcGüiennc, 
y ayant fait beaucoup d’excez,& de concuffions,s’attendoit qu’il en ferait bien mal venu 
enuers luy.Neâtmoins au lieu de recognoiftrefês fautes, prit fi malhcüreufemétlc mors 
aux dents, qu’il fe mit de complot auec le Roy Childcbert fon oncle pour faider l’vn l’au- 
tre à occuper ce qu’ils pourraient fur fon pere.De forte qu’il commença de fàpart à rédui- 
re le pais de Guienne en fa main, où deux de fes freres Cherebert & Gotran s’allcrenta- 
uec vne armee oppofer à luy du commandement de leur pere:en telle façon qu’ils furent 
fur le point de le chocquer, fans vn orage inaccoutumé de temps, qui fit, au dire de Gré- 
goire, départir leurs armees l’vne d’auprès de l’autre fans combatre. Et puis vn faux bruit 
s’efleua par la malice de Chramne de la mort de leur pere occis par les S axons, qui fit en- 
core retirer les deux freres auec leur armee en Bourgongne. Où il les vint pourfuiurefi 
chaudement,qu’il fe fit receuoir dans la ville de Chaailons.Mais il fut reietté delà ville de 
Dijon. Dont il faila de là ioindre auec le Roy Childebert,qui rauageoit au mefme temps 
le pais de Champagne auec fon arm ce. 

Av mefme temps Maximian Archeuefque de Rauenne, &vn autre Euefque nommé 
Thracius abu(àns(comme on leur imputoit)des biens del’Eglife à leurpropre vfage, en- 
trèrent pour ce fait en controuerfe auec le Pape Pelagius, qui vouloit vfer d’authorité en- 
uers eux pour les faire contenir en leur deuoir. Mais ils firent fi peu de cas de les martde- 
ments,qu’ii fut incité d’implorer par lettres l’aide de Narfes,quieftoit à Raucnne,à les cô- 
traindre d’obeïr à fes commandements & iuffions, comme tefmoigne Sigonius.Mais il ne 
fe fçait quelle refponfe il receut.Combien qu’il fe vit bien lors que les Euefqucs de la L 5 - 
bardie,du pais Venitien,de la Ligurie &Iftrie, déferaient moins au Pape Pelagius qu’il ne 
vouloit. Car outre ce qu’ils s’eftoient feparez de là communion de ceux qui acceptoient 
le dernier Côcile de Côftantinople, Honorât Archeuefque de Milâ fofa en la mefme an- 
née ingerer contre la couftume ancienne, fi Sigonius dit vray, confacrer Paulin, qui auoit 
efté nouuellement efleu Archeucfque,aprcs le trefpas de Macedonius. 

Av mefme temps auffi aucuns Euefques de France celebrcrent vn Synode prouincial 
à Paris, où ils firent 8.canons de ftatuts.Onufrius. 

A v r e l 1 v s Connanus Roy des Bretons fut en la z.annee de fon règne occis en vne 
groffe bataille par les Saxons. A caufe dequoy fon fils nommé Vvortiperius luy fucceda à 
fa couronne,& régna 4.ans:efqucls il fit quelques beaux exploits de guerre fur fes anciens 
enncmis.Polidore. 
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V n terrible & inaccouftumé tremblement de terre efpouuenta merueilleufement tou- 
te la cité de Conftantinople par l’efpace de 40.iours.Agathius. 

Les Auarois chalfez de leur pais enuoierent des Ambaflàdeurs de Conftantinople 
pour eftre receuz ésprouinces de l’Empire. Niceph. & Euagr. li.j.ch. i. tefmoignét qu'ils 
eftoiét de la nation des Scythes, qu’on nommoit Hamaxobiens,habitans le pais qui cft de 
làle mont Taurus, d’où ils furent chaflez parles Turcs leurs voifins, & contraints Te reti- 
rer auprès du Bofphorcroù apres auoir fejourné quelque temps,ils Te pouffèrent plus auât 
fubiuguants & paflans pardcflusle ventre de toutes les nations qui le trouuerent en leur 
chemin, iufques à ce qu’ils furent arriuez auprès du Danube.Qui fut lors qu’ils enuoierent 
à l’Empereunlequcl toutesfois fit aller fon népueu Iuftin celle part, afin ne les garder de 
furmarcher les prouinces Romaines. 

O n ne pouuoit pas moins efperer que Fifluc d’vne cruelle & fanglante tragédie du cô- 
mencement de la guerre qui eftoit entre les deux freres Rois de France, fi Dieuneleuft 
preuenueparfaprouidence,retirantleRoyChildebertdcce monde parla maladie de la 
mort au plus fort de fon cntreprinfc,eftant félon Sigebert en la 45. anneedefon régné. 
Ce qui femblc aulfi eftre l’opinion de Grégoire, qui monftre ou que Clotaire n’eftoit pas 
encorde retour de fon voyage contre les Saxons, ou que ce fut bien toft apres. Etpour- 
cc qü’il ditauffi qu’Euphronius fut cfleu Archeucfque deTours au temps mefme que Clo- 
taire retourna du mefme voyage, ce nous eft vne preuue qu’il fe fit iuftemét l’an 7. D’au- 
tant qu’il fut en cefte dignité i7.ans,& Grégoire il. apres luy, iufques à la 3i.du Roy Gon- 
tran: enfemble aufli que Childebert ne mourut çn la 49. de fon régné , comme Aimoinus 
a eftimé.Somme que fa mort apporta non feulement fin à cefte malheureufe guerre(parce 
qucChramne fe voyat deftitué de fupport,fe vint rendre cy à la mere de fon pcre,qui le re- 
ceut en grâce) mais aufli reduifit& reünit toute la Monarchie de France fouzla main de 
Clotaire, en la pofleflion de laquelle il acheua le refte de fes iours. 

N a rs e s fut tellement follicité du Pape Pelagius, qu’il voulut contraindre par force 
les Euefques de Rauenne du pais Vénitien & delà Ligurie de fe fou fm eftre aux iugemëts 
du fiege Romain: à caufe dequoy ils l’excommunierent. Qui fit que Pelagius l’importuna 
encor plus de les enuoyerfouz bonne garde à l’Empereur, pour eftre par luy iugez tant 
le nouueau Euefque d’Aquilee que celuy de Milan, qui l’auoit ordonné contre la couftu- 
me ancienne de l’Eglife,& deuât que l’Empereur en euft ordôné.Lequel difpofoit lors des 
élections des Euefques enla forte que déclaré l’vnedes lettres dudit Pelagius,qui furent 
lors eferites à Narfes,felon que Sigonius la propoCee.Recolere enim débet celfitudo vefira^quid 
pet- vosDeus fecerit tempore illo quo ijiriam & Venetiam tyranno Totila poRidente } Francis etiamat» - 
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culminis vejbri deduSli funt. 

B r ! d vs Roy des Pi&cs fut en ce temps conuerty à la religion Chreftienncpar fain<ft 
Colombain. 

E n ce tem ps furent celebrei z.Conciles prouinciaux de l’ Eglife Gallicane en la cité de 
Paris.Onufrius. 
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V n e partie des Zamiens quis’eftoient rebellez contre l’Empire, furent de rechef fubiu - i 
guez & rendus tributaires par le Capitaine Théodore. 

A Domniusdecedéfucceda'enuironcetemps vn nommé Anaftafius (perfonnage de 
grand zele à la defenfc de la do&rine Catholique, ainfi que tefmoigne Euagrius, au liegel 
patriarchal de PEglife d’Antioche, auquel il prefida u.ans. 

E n v 1 r o n le mefme temps aufli Macaire, qui auoit efté expulfé du fiege de Hierufi- 
fem,fut du confentemcnt de l’Empereur remis en iceluy , apres auoir abiuré&mauldit 
l’herefiedes Origeniftes,de Didimus & d’Euagrius, eftant Euftochius, qui auoit efté mis 
en fon lieu, contraint de le quitter. Comme tefmoigncnt Euagrius liu.4.chap. 38. & Ni- 
ccphoreCaliftcliu.17.cha. 19. Qui eft vn tefmoignagc que la fupputation de l'autre Ni- 
cephore qu’a fuyuie Onufrius,n’cft pas certaine. 
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A Ida premier Roy de Northumberland décédé en la I4*anncc defon régné fucceda 
vn autre feigneur Saxon nommé Alla, lequel augmenta grandement l’eftcnduëde l'on 
Royaume, & régna heureufement trente ans .-durant lefquels aucuns ietinesenfans An 
glois furent menez pour eftre venduz à Rome, lefquels incitèrent par leur beauté le Pape 
Grégoire premier de delpefcher certains moines de Rome pour aller prefeher l’Euangile 
aux Anglois.Guill.de Malmesberie. j 

ëalduoi homme de grand fçauoir en Efcofle, floriffoiten ce temps. Ioannes 
Maior. 
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Environ les dernières années de l’Empire de Iuftinian, les Huns dits Cotriguriens 
entrerét à grande puiflance dedans le pais deThrace, duquel ils fe desborderent en laGre- 
ce, où ils firent vn horrible degaft des pais efquels ils mirent le pied. De façon qu’on fut 
contraint d’enuoier Bellifarius ja tout courbé de vicillefle contre eux, qui les alla charger 
fi vigoureufement qu’ils furent honteufement defeonfits & mis en routte.Mais la charge 
depourfuiureceuxqui eftoicntefchappezdeladcffaitte,fut donnée à vn Capitaine nô- 
mè Germanus,qui s’en acquitta fi heureufement, que les ayant choquez dedans le Cher- 
ronefc, il les fit quafî tous mettre en pièces en deux charges qu’il leur donna fur mer &: fur 
terre: Comme recite Agathius liu. j. & dernier de fon hiftoire, laquelle il finit aufli en ccft 
endroit. Cedrenus. 

Q. iïï i 
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A Vvortiperius Roy des Bretons décédé fuccedafon fils nommé Maglo, ou félon que 
difent les autres Maglocunnus. f t 

P e l ag i vs Pape de Rome,apt;esauoir(au compte d’Onufrius) gouuernerEglifc Ro 
maine4.ans,io.mois,i8.iours,mouruten cefteanneele n.de Mâts. A caufe dequoy Iean 
5. du nom furnommé Catellinvs natif de Rome, luy fucceda au gouuernemcnt de 
1 Eglife Romaine, eftant fon ele&ion faite feulement 1. moisi4.iours apresletrefpasde 
fon predeceflcur.Tellemcnt qu’on fait compte qu’il exerça le pontificat deflors iufqucs à 
fon trcfpas lî.ans lé.iours. Autres tefmoignent qu’il a fait vne ordonnance toute contrai- 
re à vne qu’on dit auoir cfté faitte par fon predeccfleur, par laquelle il declaroit expreffé- 
ment que quelque Euefque que ce fuft, ne fcpouuoit légitimement attribuer ny vfurper 
le nom d’Eucfque ne de preftre fouucrain ou vniuerfcl. Ifidore adioufte qu’il oftal’inapo- 
fition des mains aux vicaires, pour l’attribuer à leurs Euefques feulement. 
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A r. e t a s Roy des Sarrafins fetranfporta celle anne à Conftantinople, pour recom- 
mander fes enfans en fon Royaume à l'Empereur Iuftinian.Laudulfe enfes Annales. 

C H r. a m n e apres s’eftre par l’cntremife de fes amis réconcilié aucc fon pere, & auoir 
obtenu pardon de fa felonnic, fit fi mal fon proffit de celle grâce qu’il retomba de rechef 
en fa rébellion, & s’enfuit à refuge versConoobre ou Conabo Comte ou Roy de la petite 
Bretagne, qui le receut & entreprit de le defendre. A caufe dequoy Clotaire entra auec 
fon camp dedans fon pais, où il luy donna bataille, qui fut perdue par les Bretons, demeu- 
rant leur Prince occis fur le champ, & Chramne prilonnier; que fon pere fit enclorre & 
bruller tout vif dedans vne maifon,auec fa femme & fes filles. Ce qui femble ellre adue- 
nu par le iufte iugemét de Dieu, d’ au oir cité occafiôué de faire luy mefme mettre à mort 
fon propre fils, ayant auparauant inhumainement meurtry de fes propres mains les fils de 
fon frere, qui ne i’auoicnten aucune forte offenfé. Grégoire de Tours, Aimoinus,Sige- 
bert. 

E n v 1 r o n ce temps l’Empereur Iullinian tomba en l’erreur de ceux qui ellimoicnt 
que Iefus Chrillauoit pris dés fon incarnation vne chair immortelle & non palfible: Tel- 
lement qu’il voulut contraindre Eutychius Archeuefque de Conftantinople de foUfcrirc 
à fon opinion. Et pource qu’il demeura ferme & confiant en la defenfe de la vraye doéfri- 
nc,il l’enuoya en exil,& fubftitua en fon lieu vn nommé Iean de Syrmic,qui prefida enui- 
ronn.ou i2.ans, commeCedrenus &vndes Niccphores recitent. Combien que Nice- 
phore ou Landulfe tcfmoigne qu’Eutychius prefidoit encore à 1 aduenement de Iuftin,& 
qu’il fut couronné par luy.Euagrius aufli tefmoigne, qu'il fe vouloit aufli adrefler à Ana- 
ftafius Archeuefque d’Antioche, qui s’oppofoitde toutes fes forces à luy, fi la mort ne 
l’euft preuenu; laquelle aufli empefena que l’edid qu’il auoit ja faid diâer,ne fuft publié, 
par lequel il vouloit contraindre vn chacun de croire en fon erreur, lequel fut appellé des 
Aphtardocites. 
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Le fàgè & excellent Capitaine Bellifàrius, comparable aux plus renommez des an- 
ciens, pource que par là vaillance l’Empereur Romain s’eftoit quafi remis en Ton ancienne 
grandeur fouz l'Empereur Iuftinian, mourut grandement aage en la cité de Conftantino- 
ple. Georgius Ccdrenus. 

C e futmcrueilles que Clotaire Monarque des François, qui eftoitrefté fcul des fils du 
Roy Clouis, mourut le iour mefme qu’il auoit vn an iuftement auparauant fait brufler fon 
fils en la fl. année de fon regne. Ce qu'il fault entendre du commencement d’icelle feule- 
ment , comme on verra parla fuite de noftre fuppu ration, laiflant quatre autres fils viuans, 
qui départirent derechef la Monarchie Françoife en fes premières Tctrarchies. Tellêmét 
que celle dé Paris aduintàl’aifhénommé Ch^rebertou Charibcrt: Soilfonsà Chilpcric: 
Orléans âucc la Bourgohgneà Gontran : & à Sigcbcrt l’Aufirafic , au* lés prouinces de 
delà le Rhin fouz la ville de Metz. Nonobftât que deuat que paruenir à ce partage , il fal- 
lut que les trois feliguaflent enfemble,& prinflenrles armes cotre Chilpcric, pour le con- 
traindre de rédre gorgé des threfors de leur pere, defquels il s'eftoit failî. Et par le moyen 
d’iceuxdélacitédeParis. De forte qu’il ne peulteftre que par force contraint de fe con- 
tenter de la part quiluy aduint : dont il femble s’eftre donné delàl’occafion de toutes les 
querelles qu’il eut cy apres auec fes frères, & de la dent qu’il leur porta toufiours. Touchât 
le Roy Cherebcrt , pource qu’il fut fort addonné aux femmes, Ü a fait eftimer qu’il a peu 
vefcu & regné:d autant mefmement que Grégoire de Tours n’a mis fon regne en compte, 
combien qu’il recite qu’il fut excommunié par faind Germain Euefquc de Paris , pource 
qu’il âuoit répudié fa femme pour en reprendre vne autre : & que fouz luy aulïï fut tenu vn 
Synode prouincial en la ville deXaintonge, auquel les Euefques d’icelle depoferent Eme- 
lius de l’Euéfché de Xaintonge, comme y ayant efté ordonné contre les ftatuts Canoni- 
ques. Mais d’autant queç’auoit efté par le commandement du Roy Clotaire , Cherebert 
s* en trouua tellement oflenfé, qu’il cafta leur decret, & les fit payer vne grofle améde pour 
auoir contreucnu à l’ordonance de fon pere. Pour laquelle occafion auflï il fc pouuoit fai- 
re que le z. Concile de T ours auroit efte célébré fouz luy : d’autant que l’Archcuefque de 
Tours ne voulut pas foübsfigner au precedent. Cependant Sigebert luy.attribuë neuf ans 
de regne. 
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Ivstinian Empereur d’Orient, aagé de 83. ans , defquels il en auoit régné fcul les 
38. auec trois mois & 13. iours, mourut à Conftantinoplc le 13. iour de Nouembre, eftant 
la ij. Indidion ia encouruë, apres auoir auparauant inftitué & ordonné par fon teftament 
Iuftin le ieunc ou fécond du nom, fils de fâ fœur,qui cftoit grand Maiftre du Palais, fon he- 
ritier & focccftcur. Lequel au moyen de ce, prit pofleflion de l’Empire Oriental, & le gou- 
uerna depuis leiourdutrefpas de fon oncle iufques au fienl’efpace de dix ans, dix mois, 
vingt iours: félonie compte cTOnufrius & Zonare: encore que Cedrcnus luy attribue 
ij. ans: laChronologiedidédcNiccphofen.ans,x.mois,io.ioürs.Nousauôstefmoi- 
gnage en aucunes de fes confthutioris, qu’il Commença dé regneï en la 1 j. Indidion, dont 
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Environ ce temps, leGouuerneur d’Afrique nommé Iean, refufant la pënfion que 
l’Empereilr auoit accouftumé de donner à vnChutinas Prince de Mauritanie, fut caufe 
qu’il mit toute l’Afrique en trouble, pour lequel pacifier l’Empereur enuoya Martianus fon 
Lieutenant en Afrique, qui en fatisfaifant aux enfans dudit ChfUtinas que Iean auoit fait 
occire, appaifa toute cefte émotion. Nicephore. 

Chilperic hc fe veit pas pluftoft auoir moyen de faire paroiftre & mauuaifc volon- 
té qu’il portoit à fes frères*, qu'il la fit incontinent fortir à effeéfc, fignamment à l’endroit de 
Sigcbert'j lequel les Huns vindrent incontinent apres le trefpas de fon pere (qui eftoit, 
au dire de P. Diacre, le principal motif de les faire partir, fouz l’ofpoir qu’ils fe propofoiét 
de bien faire leurs affaires fur les Frâçois) auec vnepuiflànce effroyable vifîter iufques de- 
dans fon Royaume. Car lors qu’il fembla eftre bié empefehé à les repoufler & rembarrer, 
(corne il fit) fi heufeufement que leur Roy Cagan fe trouuant plus loin de fon copte qu’il 
n’auoit penfé, le vint le premier rechercher à appointement, & accepter celuy qu’on luy 
accorda, Chilperic s’alla ietter fur les pais de l’appartenance d’iceluyjtellement qu’il fe fài- 
fit delà ville de Reims, & d’aucunes autres de la Champagne. Quifùt caufe queSigebert 
apres auoir compofé auec fes ennemis, ramena fon armée vi&orieufe à larecoufledefos 
pertes : où elle luy feruit encor fi bien, qu’iftie retira pas feulement le fîen, mais auffi luy fit 
auoir fa reuange fur la vifle de SoifTons, qui eftoit de l’eftat de Chilperic, laquelle fut prife 
de force, & Thcodebert fils d ’iccluy trouué en icelle , q fon onçle renuoya fouz promefTe 
de ne porter iamais les armes contre luy. Ce que Grégoire de Tours liu.4. Aimoinus, & 
P. Diacre tefmoignent eftre aduenu bientoft apres le trefpas du Roy Clotaire. A caufe 
dequoy Auentins’eftperfuadéque Theodon 3. dunom,& Thcodoual Rois deBauicre, 
accompagnerétle Roy Sigebert en cefte guerre cotre les Huns : mais s’ils l’accompagne- 
rent auffi en la x. guerre qu’il eut contr’cux, <^ui fut pour le pluftoft l’annee enfuiuant , il ne 
fepeult faire que ledit Theodon foit décédé a fon compte l’an 5 6y. laiflànt vn fils nommé 
Theodopert, qui ne luy fucceda pas incontinent à fa courône,mais fon dernier frçre nom- 
mé Theodouald,qui fe mit en poflèffiô de tout le païs de Bauiere. Parquoy ou il fault que 
il foit décédé plus tard, ou qu’il nefe foit trouué à ladite guerre. 

P a R la mort de l’Empereur Iuftinian l’Eglife d’Orient rccouura fon repos, pourcc que 
fon fucccflcur Iuftindefirât bailler quelque bonefpoirdeluy,rappellaàfonaduenement 
tous les Euefques,fors Eutychius de Conftâtinoplc, que fon oncle auoit enuoyez en exil, 
& les remit en leurs fieges : puis fit publier vn ediét fort feu ere , qui defendoit qu’il n’y euft 
aucun fi hardy d’entreprendre de rien innouer en la Religion. Et pource que les Eglifos 
d’Egypte eftoient alors merueiJleufement troublées Scdiuifees par î’herefie Euty chienne, 
& des Monothelitcs, que Pierre Archeuefque d’Alexâdrie & fes complices y faifoient va- 
loir : il donna charge à vn moine nommé Photin,qui eftoit beau-fils de Bellifàrius , les al- 
ler remettre en vnion & tranquilité. Euagrius liu. 5. chap. 1. 1. Nicephore liu. 17. chap. 
33. de l’hiftoirc Ecclefiaftique. 


Du Monde. 

4701 

Papes. 6 

| R. des François. 

5 

Delefm Chriji. 


| E. Sortent. 1 

R. des Vvijigoths. 

IX 

Indiêtion. 

H 

R.dePerfe. 34 

R. des Lombards. 



R. dEfcojfe. 



The.odovald Roy de Bauiere, incité par Narfes (comme on dit) de mefitte façon 
que furent les Lombards cy apres, entra auec vne grande puiflànce degens en Italie: où 
ifs’empara par armes des villes & pais qui font auprès du Pau. A l’occafiô dequoy aucuns 
onteferit qu’il futappellé Roy d’Italie. Mais il mourut bientoft apres, à fçauoir l’an 567. 
de noftre Seigneur,auant que fon nom fùft quafî cogncu,laiffant vn fils nommé Thaflilon 
ou Theflalon,qui fit partage du Royaume de Bauiere auec fon coufin Theodopert fils du 
feu Roy Theodon 3. tellement qu’il en eut fa part. Cependant les Italiens fe rebellèrent 
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contr’eux : qui fut caufe de leur faire fauorifer lés Lombards à leur arriuce en Italie» Auen- 
tinliu. 3. 

E nc o r k que Narfes fe fuft acquis par fes grands & excellens faiéts pour l’Empire Ro- 
main vne fi grande réputation , que fon nom en eftoit célébré par tout le monde, fi eft-cc 
que Tenuie ennemie couftumiere de vertu, Iuy fufeita des malvueillans,qui l’accufcrent de 
faulfes charges enuers l’Empereur : lefquelles eurent tel poüuoir , que l’Imperatrice luy fit 
enuoyer fon rappel, auec lequel auflî elle luy efcriuitdcscontumeiies fipicquantes, qu’il 
ne fc peut contenir de rclpondre, qu’il luy tailleroit vne telle befongnc,qu’elîe ne la pour- 
roit achcucr de toute fa vie. Dont il fit bien tort paroiftre l’effedt : car il enuoya lettres au 
Roy des Lombards, pour le follicitcr de venir conqueftcr l’Italie. Et pliis en lailfant la vil- 
le de R.ome il £c retiraàNaples,oùiltrouüalafindefesioursbien peudeuât l’arriuee des 
Lombards en Italie, enuiron u. ou 13. ans apres l’abolition du régné des Oftrogoths. P. 
Diacre, Anaftafius. Auquel temps auflî Charles Sigonius commence fon hiftoire du 
Royaume d’Italie. 

E n v 1 R o n ce mcfme temps, Gontran Roy de Bourgogne &: d’OrIeans,difpoIànt des 
eftats du Royaume de Boutgongne,inftituaÇelfe Iurifconfulte, Patrice & Goiiuernêiir 
de laBourgongne Trâfiurane,aulieud’Agrccula quil’eftoitauparauarit. Quant à celle 
dignité de Patrice, il femble quelle eftoit alors particulièrement donnée en la France à 
ceux qui auoient le Gouuemement en chef ôu de la Prouence ou de la Bourgongne 
Tranfîurane Iculcmet 5 c’cft à dire des prouinces les plus proches d’Italie , lefquels ailleurs 
fe fuflènt appeliez Ducs. T ellement qu’on les trouue par fois nommez Patricij Tranfturani'j 
& par fainét Grégoire Pape, Patricij Galiiarum. Ce qui fe fit poflible ou à l’exemple ou %- 
mulationdeceuxauiquels les Empereurs de Conftantinople ôdes Lombards commet- 
toientles Gouuerncmcns des prouinces d’Italie fouz tels filtres. 
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E s t a n s les 15. ans paflez depuis que l’Empire eut ccffé d’auoir des ConfuIs,& qu’on 
riotoit 1 eulcment érfaft es de l’Empire , le nombre des années qui venoient par ordre de 
puisleConfülatdeFla*Bafilius V. C. l’Empereur Iuftin futleprcmier quirompit celle 
couftume, & qui fe déclara Conful celle annee fans adioind , introduifant vne autre cou- 
ftume à luy & aux autres Empereurs , deioindreladignitéConfulaireauecl’Imperialc, 
comme eftoit auparauantlaTribunairc : ainfi qu’on voit en la datte d’vne de fes conftilü- 
tions, Dut. K al. Matas Conjiant.Imperij nom. Iujîini. P P.^iug.an. Ht. Conf.eiufdem il. Tel- 
lement que comme les ans de la Tribunalité iignifioient les ans du regne de chaque Em- 
pereur, auflî pareillement le nombre des Confulats vint cy apres à dénoter le femblable: 
d’autât que les Empereurs qui ont lùiùy Iuftin,ont auflî toft exercé le Confulat que l’Em- 
pire, iufques bien longtemps apres, excepté toutesfois l’ Empereur Maurice. 

Les Huns dits Auarois, habitans la contre* du pais qu’on nomme auiourd’huv Auftri- 
che, entre le païsde Bauicre & la Hongrie, rie furent long temps fans fe repentir de la paix 
ignominieufe qu’ils auoient cy deuant fai&e auec le Roy Sigebert. A ciaufe dequoy ils fe 
mirent en deliberation de regaigner leur honneur, fouz quelque opinion d’enreuenira- 
uec plus d’auantage qu’ils n’auoicnt fait. Tellement qu’ils fe remirent aux champs auec v«* 
nc grande pyiflàncc, qui mitlc Roy Sigebert en rteceflîté de retourner contr’eux,à fi mau- 
uaifc heure qu’il fetrouua (au dire de Grégoire de Tours ôcd’Aimoinus) vaincu & rete- 
nu prifonnier, au moyen (comme oneftima) de certaines forcelleries dont ils Vferent. 
Aucntin afferme auflî que les deux Princes de Bauicre, àfçauoir Theodon 3. &Thco- 
douald, furent fcmblablement prifonniers : mais ils conuicnnent tous, qu’ils firent fi bien 
leur fai Cl, qu’ils efehapperent lubtilemcnt de leurs mains , ayant fait Sigebert, félon Grc- 
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goire, vne nouvelle paix & alliance auec eux j & auec leur Roy Cagan ou Cacane , par le 
moyen desprefens qu’il leur fit. Combien qu’Aucntin racomptc qu’ils rclcucrét vne au- 
tre armee n promptement, qu’ils rte donnèrent loifir aux Hüns de preüoir leur venue. Au 
moyen dequoy ils furent chargez fi bien au defpourueU , qu’on leur rendit facilement le 
change de ce qu’ils auoient donné: pource que leur Roy fe veit auec fon armee deffaite re- 
tenu prifonnier, & puis pour impetrer fa deliurance, contraint de s'accommoder au trait- 
té de paix qu’on fit auec luy. Ce que (félon Auentin & P. Diacre) femble eftre aduenu 
l’annee ou la plus proche d’apres qu’ils curent efté premièrement vaincus par Sigebert: 
mais fi lefdits Princes de Bauiere fe troüuerent à ceftc guerre, il fault qu’ils foient tous 
deux decedez plus tard qu’Auehtin naeferit: d’autant que Clotaire ne pcult eftre décé- 
dé deuant le temps que nous auonsmonftré. Ado toutesfois l’attribue à la 8. année du 
Roy Sigebert. 

Av s b ert furnomméle Sénateur, fils aifné de Vvaubért premier du nom, qui eftoit 
(à ce qu’on dit) defeendu de la race de Clodion,& tenoit de grades feigneudes au Royau- 
me d’ A uftrafie, moürutjlaifTant quatre fils, lefqUeis il auoit eu de Blicilde fille du Roy Clo- 
taire premier (encore qU’vnc Chronique ancienne non imprimée die de Clotaire féconde) 
Dont l’aifné nommé Ànfigifcs ou Arnoul, félon les autres Anchifes,& Buggife luy fucce- 
daenfcsfcigneuriesd’Auftrafie & dcMofelanc, & fut pere de fain& Arnoul. Les autres 
freres cftoient appeliez, Feriol, Mederic & Condulphe. Iacques Meier en fes Chroniques 
de Flandres, & Richard de Vaflcbourg en fes hiftoircs de Lorraine. 

Environ ce temps mourut Dalmatius Euefque de Rhodes, homme de grande fâin- 
&ctè, qui auoit vefeu en continence, ainfi que recite Grégoire de Tours liu. y. chap. 46. 
où il déclare apertement qu’il eftoit encore lors en la liberté des Preftres & des Euefques 
d’eftre mariez. 


L’ heresie des Monothelitcs fe reueillaen ce temps és parties d’Orient: lefquels 
nioientqu’ily euft en IefusChrift deux natures, l’vnediuine& l’autre humaine, à caufc 
quelles fcmblent eftre contraires rvncàl’autrc. Volaterranusliurc 17. Antrop. Onu- 
frius. 
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Commencement du régné des 

Lombards en Italie. 


L b o 1 N Roy des Lombards , fuiuantraduertiflement deNarfes v difpofa en 
^ telle forte du pais de la Pannonie où il habitoit', qu’il le laiflà en garde à quel- 
ques Huns, à condition de fcpouuoir remettre dedans, le cas aduenant que 
fon voyage ne fuccedaft comme il pretendoit. Puis auec tout fon peuple, cn- 
fans,famill es,bien s & bagages ; ayant pareillement en fa compagnie enuiron vingt mille 
Saxons (qu il auoit tirez de leur pais,fbuz promefte de leur faire part de fâ bonne fortune) 
fortit de ladite Pannonie le 2. iour d’Auril en la première Indi&ion l’an 568. de noftrc fâ- 
lut(commc P. Diacre liu.2. chap. 6. de fon hiftoire des Lôbards a diligemment noté con- 
formément à la fupputation qui eft au Code des loix defdits Lombards) pour venir occu- 
per & conquefter le pais d’Italie-, Defaçonquilyarriuacnlamcfmcannee: & y trouua 
les chofes fi bien difpofees à fa faueur, qu’il meit d’entree toutes les garnifons de l’Empe- 
reur en fuite. Tellement que la ville & toute la contrée du Freiul fut incontinent réduite 
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en fa puifïànce, auec plufîcurs autres grandes Oc riches villes d’alenuiron, les habitans de! 
quelles fuyans la cruauté & inhumanité de Tes gens, s’cfloient retirez à fauuctc dedans la 
ville de Venife. De façon qu'on tient quelle en prit vn beaucoup plus grand accroifTemét 
& de grandeur, & de peuple quelle n’auoit. Cependant le commencement du regne & 
domination des Lombards en Italie a eflé tel, où il fe trouucraauoirduré 206. ans< Paul 
Diacre, Blondus,SabeIlicus. 

Les Saxons ayans dclaifTé leur païsvuidcd’habitans, donnèrent occafion aux Sucues 
desyaller habituer, apres toutesfoisauoirreceupermiffion de ce faire duRoy Sigcbem 
C h r o d 1 n Maire du Palais d’Auflrafie,perfonnage vertueux & vtile à la République, 
|ayant cy deuant renoncé de fon gré à cefl eflat (pource qu’cflant de grand’ parenté , plu- 
fieurs de fes parents fouz le fupport qu’ils efperoient de luy, fe licencioiét de faire pltificurs 
excez & violêccs) l’auoit remis entre les mains du Roy Sigebert, qui en inueftit vn Gogo, 
perfonnageauffi fort renommé entre les Auflrafîens: lequel il enuoya femblablcmcnt cn- 
uiron celle annee ou la precedente en Efpagnc, pour demander pour luy la fille du Roy 
Athanagil,quife nommoit Bruncchilde ou Brunehault, à femme. De forte qu’il l’amena 
auccfoy à fon maillre. Dequoy toutesfois elle luy rendit bien tort apres vn pauure falai 
re : faifant par fes calomnies & faux donner à entendre, que le Roy Sigebert fon mary le 
fit mettre à mort. A caufe dequoy Aimoinus l’a depeinfte pourvncMedee desFrâçois: 
combien que Grégoire de Tours la beaucoup plus clpargnec , pouf la raifon poffible que 
nous dirons cy apres : fi ce n’ell qu’elle fe môftra aütrc eri fa ieunefle, quelle fit en fon vieil 
aage, lors quelle fut en auftorité de commander. Cependant Chilpcric incité de lexem-j 
pledefonfrere, & dumauuais bruit que luy, Cherebert &Gonffan fes ffercs s’efloient 
acquis par les femmes qu’ils auoient prifes indignes d’eux , enuoya femblablemét deman- 
der en mariage la fœur aifiiee de Brunechilde, nommee Galfonte : laquelle luy eflam ch- 
uoyee,deuint fiialoufê, quand elle saduifa que fonmaryentretenoitvncFredegonde,J 
quelle ne le peut dilfimuler : dont elle fut trouuec morte dedans fon lift. Occafion pour- 
quoy fes autres freres luy commencèrent guerre : & furent fur le poinft de le dcchaficr ( à 
ce que dit Aimoinus) de fon Royaume, s’ils ne fe fufTcnt aulfi legerement départis de leur 
entreprinfe,quilsrauoient commencée. Combien que Grégoire afferme qu’ils l’en deiet 
terent tout à faift : mais il ne dit point ce qui en aduint,ne comme il s’y remeit 
Les Huns difts Auarois, prenans permiffion des Lombards, fe remirent en poflèflioii 
delà baffe Pannonie, difte maintefiât Hongrie, fouz la côduite de leur Roy Auarius,qui y 
régna 19.ans.Mais ie ne voy point d’apparécc d’eflimer qu’il ait eftê celuy qui auoit cy dc-j 
uant fuccedé au Roy Zeliorbes.Bonfinius,Ioanncs Sambucus,P. Diacre, Sabellic. 

L e fécond Concile de Tours célébré en la fixicfmeannee de Cherebert Roy de Paris 
ordonna quelques ftatuts,qui furent réduits en vingthuit Canons : aucuns defqüels com- 
mandent a chacune ville & cité, de nourrir fes pauures tant domeftiques qu’eflrangers. & 
aux Preftres, de tenir leurs femmes auec euxeommeils feraient leur fœur. Lesautresne 
font pas de fort grande importance, non plus que ceux qui furent faits au premier &fe 
cond Concile de Pari$. Liure des Conciles. 


DuMonde . 4705 

Ptipes, 

9 

R.dtsFranfoü. 

6 

Ve Iefm Chrijl, ^69 

E. cf Orient t 

4 

\ Ê.desVvifigoths. 


Indt&ion. 1 

R.dePerfe. 

3 9 

| R. des Lombards» 

z 




p.desEfcoJfois» 

33 


V N diffefehd furuint en ce temps entre les RoisGorttran 6 C Sigebert, procédant de 
l’ambition d’augmenter le fien aux defpens d’autruy : pource que Sigebert fans occafion 
valable ( qui fe fçache ) fit faifir la cité d’Arles en fon nom par vn fien Capitaine nommé 
Adonare , & par Firmin Comte d’Auuergne, fur le Roy Gontran 6 à qui elle appartenoit. 
Qui fut caufe qu’il depefeha le Patrice Celfe auec vne grande artriec, pour l’aller recou- 
urer. Lequel s’acquitta fi heureufement de celle charge, qu’il la retira des inaim des oc- 
cupateùrs, à leur grande horitc &confufîon, & la remit aupouuoirdefon maiflrc: com- 
me recite Grégoire de Tours liure quatrîcfme, chapitre trente, nous déclarant parcelà 
qu’il n’eft rien de cequePaulÆmile a eferit apres Blondus & Sabellic, que le progrcZ 
desaffaires des Lombards en Italie ait elle caufe quel’Empereur deConflantinople re- 
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mcit la prouincc entre les mains des Rois de France, afin de les faire entendre aucc luyi 
contr’eux : &:que de làs’enfuiuit le motif du différend precedent d’entre les deux Roisî 
pource que Sigebcrt vouloit auoir fa part de la Prouence.D’autât me (me qu’il jiefe trou- 
ue aucun autheur ancien qui face mention de cefte reddition : & que Grégoire qui vi-j 
uoit alors, ne feroit excufable de négligence , l’ayant teuë : qui déclaré t outesfoisaperte-; 
ment en beaucoup d’endroits, que la ville d’Arles a toufiours efté du domaine de Con- 
tran. 

A vqvei temps auflî AlboinRoy des Lombards, apres auoir réduit tout le pais de 
Friul en fon obeiilàncc , & iceluy érigé en Duché (de laquelle fon nepueu Gifulphe fut 
inuefty) pourfuiuit fi afp rement lavi&oire, qu’il fe fit encore rendre cefte annee les villes 
de Taruife , V incence, Veronne , T rente , & toutes les autres du païs Vénitien : où il mcit 
fes Lieutenans & garnifons, fans que le nouueau f xarches’ofaft ingerer deluy dôner emn 
pefehement, n’ayant amené forces fuffilantes auec luy pour ce faire. 

Commencement de 1 Exar- 

chat d’Italie. 

V a n d l’Italie fc veit defpourueuc de Gouuemettrpar la mort de Narfcs, 
l’Empereur commit au gouuerncment d’icelle vn defcsParrices nommé 
j 1 fe ^ rL Longinus; qui fut le premier des Vicaires & Lieutenans de 1 Empire , qui £e 
nommèrent d’vn nom GrecExarches. Lequel fuiuant l’exemple des Godas 
C cftablit le fiege de fa refidence en la ville de Rauenne , de laquelle il enuoya 

fes Lieutenans & commis en toutes fes villes d’Italie, ordonnant à chacune d’icelles fon 
particulier Magiftrar , que l’on appelloit Duc , ou Capitaine , excepté celuy de la cité de 
Rome, qui fenommoitPrefident: nonobftant qu’il fuft encore cy apres appcllé Duc. 
Souz laquelle police 1 Italie fut deflors gouuemee fouz les Exarches, tant queles Lom 
bards & eux y durèrent : mais quand à Longinus^lle paflà fouz fon gouuernemcntl’efpa- 
ce de quinze ans. Paul Diacre, Anaftafius , Blondus,Sabellic, Onufrius. Sigonius tou- 
tesfois eferit qu il arriua en Italie dés deuant la venue des Lombards. 

E d e i b e r t cinquiefme Roy de Kentz ou des Anglois Orientaux depuis Hengiftus, 
commença cefte annee à regner apres letrefpasdu Roy Hunerich,& dura fon régné cin- 
quantefix ans. On tient qu il a efté le premier qui commença de guerroyer les autres 
Rois de fa nation en Angleterre, & que de leur ruine augmenta grandement l’eftenduë de 
fon Royaume. Polidore Virgile. 

S. V a s t h uelque d’Arras , fort renommé àcaufe de la làin&etédelavie, mourut 
cefte année. Annales de France. 

E n ce temps les Papes de H orne priuez de toute puiflince temporelle, cftant la reue- 
rencefpirituellc qu’on leur portoitau precedent, comme abaftardie & anéantie par la 
diftimulation de leurs bonnes couftumes, qui cômençoient défia a fe paflër, cftoient fub- 
ieéts aux Empereurs, fouz la côfirmation defquels, ou de leur Exarque , bien qu'ils fuflènt 
efleuz par le Clergé & peuple de Rome, ils n’ofoient accepter ou exercer leur Pontificat: 
ainçois d’autant que communément le fiege de la Religion enfuit la puilfance de l’Em- 
pire & des armes, les EucfquesdeConftantinople & de Rauenne difputoicntfouuen- 
tesfois de la fuperiorité auec 1 Euefquc de Rome.François Guicciardin liu. 3 . 
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Estant le Roy Athanagild décédé , Ton Royaume demeura vacquantlclpace de 
cinq mois, iufques a ce que les Vvifîgoths eurent efleu en la ville dé Narbonne en ion lieu 
vn Prince nommé Luyba, ou félon les autres Lymba, &comcveu!t Grégoire dcTours 
Leuuan : qui fit fi peu de cas de ceft honneur , que deuant qu’il fuft venu au bout de la 2. 
année de fon régné, il refîgna volontairement totit le Royaume d’Efpagne à fbn frere 
nommé Leonegild, félon Grégoire de Tours Leuccilde , fc referuant feulement ce que les 
Vvifîgoths tenoient encor deçà les monts Pyrenees : Comme tcfmoigrtcnt les 2. Chroni- 
ques VvifigotheS; l’vne defquellesrapporte lecommécement du règne de Lymbaàl’Ere 
dcviii. Or le trefpas du Roy Athanagild peult auoir efté caufc de faire déporter les trois 
freres Rois de France , de plus guerroyer leur frere Chilperic. 

Al» oiN Roy des Lombards, continuant fes conqueftes, fc fît d’vne mcfmecourfe 
ouurir les portes de Breffe, Bergamc,Laude, Corne, & des autres de la Ligurie iufques 
aux Alpes : & puis fe vint finalement affronter à la ville de Milan, les habitans de laquelle 
fe voulurent, fouz la confiance de leurs murailles, quelque temps opininfher contre luy; 
mais ils furent fi mal menez, qu’ils ne fepeurentgarentir d’eftre plis d’afiàult par luy. Au 
moyen dequoy il ycnaquidifèntqu’ilen fit vne grande occifion : autres qu’il lesreceut 
à compofition. Somme que P.Diacre déclaré qu’il entra dedans leur ville le 5. iour de Se- 
ptembre de l’Indi&ion 3. Et pource que c’eftoit la principale du pais , il fe fit deflors faluër 
Roy d’Italie, prenant vne lance pour fes armoires Royales. Ce qui a fait dire à Landulfus \ 
Sagax,queles Lombards entrèrent en Italie en la première Indidion : qu’ils commencè- 
rent de la conquefter &rauager en la fécondé: mais qu’ils y cftablirent leur régné & do- 
mination en la troifiefme. Auquel temps auffilavilledeCrcmcfut (au rapport de Sigo^ 
nius) fondée és marefts, qui font entre Crcmone & Laudc,le 16. iour d’Aouft , par aucuns 
peuples quis’y eftoient retirez pour la crainte des Lombards, entre lcfquelsfètrôüua vn 
perlonnage de plus grande apparéce & condition que les autres, nommé Cremes, duquel 
ceftc nouuelle ville ntt ainfi nommee. 

Il eft certain que bien toft apres le recouurement , le R oy Sigebeit enuoya vn Gentil- 
homme François nommé Vvarnaire, auec Firmin Comte d Auuergne,en tiltre d’Ambaf- 
fadeursà Conftantinople, pourcontra&cr alliacé en fon nom auec l’Empereur Iuftin: lef- 
quels retournèrent l’annce d’apres auec expédition de leur charge, telle que leurmaiftté 
demandoit, & par eux ort eut aduertiffement des affaires d’Orient. Grégoire de Tours. 

E v g e N e 3. Roy d’Efcoffe,mourut en la 34.annee de fon régné, èc luy fucccda à fa cou- 
rone,fuiuât la couftume du pais, fon frere nômé Connal,qui régna 10. ans. Hcd.Bocthius. 

L e 1. Concile de Lion,fut(tefmoin le Tome des Côciles)celebré en le 6.annee du Roy 
Gontran,& en la 3. Indi&ion. Greg.liu.y.ch.îo.nous fait entendre, que ce fut à l’occafion 
de i.Eucfqucs nômez Salonius & Sagittarius,qui par fentencc d’iceluy furent depofez , fe 
trouuans côuaincuz de beaucoup de crimes énormes, &: d’auoir toufiours feandaleufemét 
vefeu. Neantmoins le Roy Gontran s’affe&iôna fi fort pour eux, qu'il les enuoya auec let- 
tres de recômandation au Pape lean de Rome, lequel luy eftant vne telle planche prefen- 
tee, les reintegra en leur degré de fa propre autorité, fans auoir ouy leurs parties, & fan-, 
autre forme deproccz. Au moyen dequoy ils fe rcuindrent mettre en leurs fieges, fouz la 
faueur du Roy Gontran, où ils firent pis qu’auparauât. Ce que les Eucfques de fon Royau- 
me trouuerét de fi mauuais exemple, qu'ils ne les voulurent oneques depuis rccognoiftre 
pour freres, ny communiquer auec eux non plus qu’auec des retranchez del’Eglile ; ains 
firent en forte qu’ils furent encor cy apres dcchaflez derechef. 

Estant Euftachius, Euefque fehifmatique , & vlurpateur de l’Eglife de Hierufalem , 
depofé par les Catholiques, Macarius retourna en fon fiege, duquel il auoir efté cy deuant 
démis, comme Onufriusanoté. Combien qu’Euagriusliu. 4.ch.39.monftrcqu’il cftoitia 
reftitué deuant le trefpas deluftinian. Mais Anaftafius Archcuefque d’Antioche, peut 
bien auoir efté depofé au mefme temps par leplaifîr de l’Empereur qui luy en vouloit, 
d’autant qu’il ne luy auoit voulu laiffer prendre l’argent de fon Eglifc. A caufe dequoy vn 
nommé Grégoire auparauantmqine , duquel Euagrius rend vn honorable tefmoignage, 
fut fubftitué en fon lieu ; auquel il prefida félon ledit Onufrius, vingttrois ans : qui dit auffi 
que lean quatriefme dû nom, fucceda l’annee auparauant enl’Euefché d’Alexandrie, où 
il prefida neuf ans apres Apollinaris. Combien qu’Euagriusn’afaitmentiondeluy. 
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L a cité de Milan rendue, Alboin Roy des Lombards mena toute ta puiflancc deuât 
a ville de Pauie , d’autant qu’il cftoit fi bien informé de l’eftat d’icelle , & du nombre de 
gens de guerre qui eftoient dedans, qu’il ne la pourroit auoir fans l’acheter bien chère- 
ment. Aufli fit-il fon compte de ne retirer fon camp de deuant, qu elle ne luy fuft rendue. 
De forte qu’il fut acculé deuant l’dpace de trois ans & aucuns mois : comme Paul Diacre 
mcfmetdmoigneexpreflementjquieftvn certain aduertiflement qu’Alboin ne mourut 
celle annee, comme Onufrius & tous les autres ont cy deuant eftimé : & qu’il fault com- 
pterles trois ans fix mois que Paul Diacre & Aimoinus difent qu’il a régné en Italie, du 
iourdelaprifedeMilan: d’autant mefmement que Grégoire ait que l’Italie futrauagee 
fouz luy l’efpace de fept ans j ioinét l’autre raifon que nous alléguerons au régné du Roy 
Autharis. Cependant afin de recompenfer le temps qu’il luy falloir perdre aufiege de 
Pauie, il laiflavne partie de fonarmee à la continuation d’iceluy, & mena l’autre en la 
Tofcanc. 

E n ce temps commença de regner fur les Sueues d’Efpagne vn Roy nommé par la 
Chronique Vvifigothe, Tneudcmirc : qui les fit conuertir à la Religion Catholique , en 
Iailfant l’herefie Arrienne. Maisilfemblecftreceluy que le liure des Conciles appelle A- 
riamire ou Miriclie, pource qu’il dit qu’és féconde & troificline annee de fon régné , & en 
l’Ere dcx. & dcxi. furent célébrez le premier & fécond Synode de Brachara, en la pro 
uince de Gallice ou de Portugal, qu’occupoient alors lcfdits Sueues. 

La citénommeeluftinopolis, qui eft la capitale du païsd'Iftrie, diète auiourd’huy 
Efclauonie, futen ce temps fondée, &puispeupleed’lftriens: enfemble aufli fortifiée & 
remparee de bonnes forterefles, afin d’eftre rempart & defenfe tant à l’Italie qu’aux autres 
prouinces de l’Empire Romain, contre les inuaiions des notions barbares, par l’Empereur 
Iuftin fécond, comme il fe preuue par vncinfcription antique, de laquelle Volaterranus 
& Sabellicus ont fait mention: dont nous auons bien voulu ioindreicy lacoppie,quieft 
telle. • 

D. N. Cas. Ivstinvs P. Sal. Pivs, Félix, V. Trib. sem- 
p e r. Avg. Pont. Max- Fran. Max. Goth. Max. Vand. Max 
Cons. iiii. Tri b. vii. Imper. V. conspicvam hanc Æcidis 
INSVLAM, INTIMA MARIS AdrIATI CI C OMM O D I S S. I N T E R I ECT A M, 
VENERANDÆ QX° N D * M PaLLADIS SACRARIVM, ET CoLCHIDVM 

Argonavtarvm persecvtorvm qv^ietem ob gloriam propa- 

GANDAM ÏMP. S. C.Q^ IN VRBEM SVI NOMINIS E X C E LL E N T I S S. 
NVNCVPANDAM ET HONESTISS. P. P. P. DESI GN* VIT, FVNDAVIT- 
QV,* C. R. P. ET GENTE HONBSTISSIMA RXFERTAM. 
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L’an feptiefme de l’Empire de Iuftin, la paix qui cftoit entre les Pcrfes & les Romains,' 
fut (comme tefinoigncntNicephore en fes Annales, Cedrenus & Landulphus Sagax) 
rompue; à caufe que l’Empereur Iuftin receut en fa protection les haults Arméniens, qui 
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font appeliez par Euagriusliurecinquiefme chapitre huit, Pctfafmeniens (pource qu’ils 
eftoient de long temps fubieds des Perfes) & par les autheurs précédons Homcrites : qui 
s’eftoient rebellez contre le Roy de Perfe, à l’occafiô de ce qu’il les traittoit trop mal pour 
l’amoür de la Religion Chreftienne quils auoient cmbraflcc: & fouz la conduite d’vn 
Vardanes,auoïentmis à mort tous leurs Princes & Gouucrncurs. Ioir.d auffi quon cefïa. 
de payer la pcnfion au Roy de Perfe , qui auoit cfté couenne cy dcuât ailée îuy , pour l’en- 
tretenir en paix auec l’Empire. Tant y a cepédant queluftin futlcprcmicr quicnuoyafès 
Ambaflàdeurs vers Archctas Roy de quelque canton d'Aribès, félon d'autres des /Éthio- 
piens, qui eftoit Chreftien } pour contrarier alliance auec les Perles: laquelle futfifacile 
ment accordée, qu’il s’en alla tout auflï toft ietter auec fa gcnt dedans le pais des Perlés, & 
y fit vnmerucilleux degaft, fe monftrant beaucoup plus ardent à fatïsfÀire au defir de 
l'Empereur, qu’iccluy ne fit à pourfuiure fon entreprinfe. Car il donna feulcmcrît charge 
à vn de fes Capitaines nommé Martianus ouMartin, de commencer la guerre fans luy 
mettre vne armee fuffifante enmain, pourvenir àhonneur de quelque grande entre- 
prinfe, 

Av mefme temps vint vn Ambaffade de la part des Huns, qui furent anffi appeliez 
Turcs, parla région des Alains, à l’Empereur Iuftin : laquelle le conforma grandement en 
fa. deliberation de la guerre contre les Perfes, tefmoins les autheurs precedents qui en ont 
eferit, 

D’avtrepart Alboin faifoit auec fes Lombards fi bien fon faid en ce temps en la 
oleane, qu’il ne s’adrefla en lieu d’où il ne reuint à honneur. Aucuns cftiment que ce fut 
lors qu’il erigea le païs de Spolet en D.uché, duquel Faroald fut le premier inuefty.On pé- 
fe aum qu’au mefme voyage les villes de Dcrtone, Parme, Plaifaricc, Brixelles & Mutine, 
vindrent en fon obciflànce. 

Leonecild, ou félon d’autres Leuuigild , fuiuant la permiflïon de fon frere , régna 
enElpagnpfau comptedcs deux Chroniques Vvifigothes) dixhuit ans : mais i’eftime qu’il 
en régna treze feul, & enuiron dedixfeptà dixhuit auec fon fils Riccaredo, cômc nous 
montrerons par la fuite. Grégoire de Tours dit qu’il efpoufa en fécondes nopces Gun- 
finuthe mere de Brunechilde, & eut deux fils de fa première femme , l’vn defquels elpotf- 
lâ auflï la fille du Roy Sigebert , & l’autre du Roy Chilpcric, 

A Carcntius Roy des Bretons d’Angleterre décédé, fucceda enuiron ce temps le Roy 
nommé Cadicanus, 

Fortvnàtvs natif d’Italie florifloit en ce fiecle, lequel eftât allé vifiter le fepulchre 
de faind Martin , où il clperoit trouucr guerifon du mal qu’il atioit aux yeux , fut faid E- 
uefquede Poitiers: en laquelle charge ileompofa lavie de faind Hilaire, &les miracles 
de faind Martin, auec 77. Hymnes. Tritcmius 8d’ Abbé d*Vrfpcrg. 
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Q v e t Q^V E petit nombre de gens que Martianus ou Martin Lieutenant de 1 Empereur 
eut auec luy, il ne laiflà pas de faire fi bien fon deuoir , qu’il entra dans le païs des Perfes: 
& ayant rencontré vnetrouppe d’eux auprès d’vne ville qu’on appclloitSagarthon, le: 

Cl /vn il nkflnf ITI lintipll/* nnnnHlVanr mi il l’euft allez chc- 



daller aflieger la cité de Nifibis : mais pource qu’il demeura trop à la prédre, à caufe q_ „ 
le çftoit trop bien défendue, & qu’il n’eftoitaflortyd’vnc armee conuenable pour la for- 
cer, l’Empereur cftimant qu’il y euft de fa faulte, luy enuoya trop inconfidcrémcnt vn fuc- 
ceflèur, homme arrogant & inhabile d’vne telle charge, nommé Acatus , & parles autres; 
‘Archelaus: dontles foldats qui eftoient au fiege de Nifibis furent fi mal-contcns, qu’ils 
quittèrent honteufemétle fiege, & fp defbandcrent. Au moyen dequoy C ho frocs venant 


V 


Digitized by ^.ooQie 



198 


Seconde partie 


âuec Tes forces, apres qu'il les eut alfemblees, afliegea la ville de Circefium , qui n’eftoit fur 
les frontières de l’Empire Romain. 

E n fes entrefaittes la ville de sirmium en la Pannonie, habitée des Gepides, futprinle 
parles Auarois, apres qu’ils eurent deffaits les Romains en vnc rcncontre.Euagr.liu.j.ch* 
8.9.io.Niccph.en fes Annall.LanduIfus Sagax,Cedrenus. 

Alboin Roy des Lombards, apres auoir réduit en fa puiflancc quafi toute la Tofca- 
ne &lepaisd’Vrbin qu’on appelloit Vmbrie, s’enreuint au fiege de Pauie : lequel il pour- 
fuiùit de telle opiniaftreté, qu’il fit en fin quitter aux afliegez leur confiance, pour le ren- 
dre à fa mercy. Au moyen dequoy il entra dedans leur vÜlc, & l’ayant difpofee en l’eftat 
qu’il voulut, il y eftablitfon fiege royal.Sigonius. 

Cherebertou Charibert Roy de Paris mourut (au rapport de Sigebert & des 
Croniq.de Frâcejcn la 9.annee de fon régné, fans laiffcr aucuns enfas mafles,ny fans auoir 
laiflè dequoy parler de*luy en bonne façon. Qui fut caufc de faire entrer fes freres en gra- 
de controuerle pour la fucccflion d’iceluy, laquelle fe tourna finalement en guerre, qui fut 
au diredeP.Æmiledelongueduree.Neantmoins encore que Grégoire deTours &Ai- 
moinus en ayent fort confufément & indiftin&emcnt parlê,fans defigner le temps quelle 
commença, ny quand Cherebert mourut: fi eft-ce toutesfois que Grégoire déclaré liu.4. 
chap.40. & liu.5.chap.48. qu’ils firent vn partage entre eux du Royaume d’iceluy, fuyuât 
lequel les villes de Tours & de Poitiers aucc l’Anjou aduindrentà Sigebert. Maisilnc 
dit point expreflement quelle part eurent les autres, fînon qu’il nous donne ailleurs aucu- 
nement à entendre, que Chilperic obtint vne partie de la Normandie aucc Rouën: Gon- 
tranlcBerry,Perigueuxauecla Gafcongne.Mais ils retindrent tous leur part en la ville 
de Paris, faifant vn compromis que nul d eux ri’ entreroit cy apres en icelle fans le confen- 
tement des deux autres. A caufe dequoy Gontran difoit cy apres, que les deux freres a- 
uoient fait mauuaife fin pour auoir fauflé leur ferment. 

A v mefmc temps aufli V vaubert 3. du nom,feigneur du pais d’Ardenne & de Hainaut, 
de céda, lailfant deux fils ,1 aifiié nommé Vvaubert, qui fut 4.du nom: lequel fucceda aux 
eftats de fonpere,&fut aufli pere de la Princeffe Vvaultrude, qu’on a canonizee entre les 
fain&cs.Lepuifnay appelle Brunulfe, obtint pour Ion partage quelques autres feigneu- 
ries du pais de Hainault & d’Alfatie: & fut aufli pere de celle qu’on appelloit fâinâe Aye, 
& delà Princelïè Clotilde. Richard de Vvalfebourg. 

L e premier & fécond Synodes de Braccara en Efpagnc furent cclebrez en Ere Dcx. 
& dcxi. Aufquels les herefies de Sabellius , S amofatenus,Marcion,dcs PrifciUiniaftes & 
des Gnoftiques, furent condamnez, & quelque fiatuts ordonnez pour la police &difci 
pline des Eglifes: quelques vns defquels commandent de folemnizcrlafcftc delà natiuité 
de noftre Seigneur félon la chair: d’autres anathematizent ceux qui s’abfiiennent de man- 
ger chair, non pour abftinence qui leur ferue à dompter la chair de leur corps, mais pour 
fuperftition.Vn autre aufli cnioint de rcccuoir l’vfagedu feruicediuin félon La forme d 
l’Eglife Romaine.Et fi ordonne que Ion exorcife & adiure les enfaqg, quand ils fon nez, 
ao.iours deuant qu’on les baptize.Liu.des C onciles. 
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C e l v y que Euagrius appelle Chofroes Roy des Perfes,qui tenoitla ville de Circefium 
afliegee,& à qui l’Empereur Iuftinauoit commencé la guerre, eftés Annales de Niceph. 
& en Cedrenus nommé Hormifda. Ce qui me fait eftimer que c’eftoit le fils à qui le pere 
donna la charge & conduitte de fon arm ce & de cefte guerre, à caufe de la vieiileflè , con- 
tre les Romains. Mais tant y a que fon fiege dura deuant Circefium cinq mois: pendant 
lequel temps il enuoia vn de fes Capitaines nommé Adaarmenes ou Arimardanes , félon 
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Cedrenus, Artabanus,aucc vne partiede fa gendarmerie, pour aller courir &r rauager les 
prouinces de l’Empire. Lequel trouua fi peu de refiftance deuant foy, qu’il prift la ville de 
Daras : & paruint iufqu'es deuant la ville d’Antioche , laquelle il euft facilement 
prife, fil fe fuft hazardé de l’aftàillir, d’autant qu'il n’y auoit aucunes gés de guerre dedans, 
& que la plufpart des citoyéss’en eftoient fuis auec leur Euefque. Mais la grandeur d’i-l 
celle luy fit ignorer l’opportunité qu’il auoit de laprendre. Parquoy il s’alla recompenfcrj 
fur les villes d’Heraclee & d’Apamec en Syrie, qui ne fe peurent garentir de tomber en fes 
mains. Au moyen dequoyilles donna en proie & pillage à fesgens. Et puis s'en retour- 
na ioindre au campdeChofroesoudefonfilsHormifda deuant Circefium, laquelle luy 
fut finalement renduë au bout du temps déclaré cydefius, qui fe trouua en hiuer. Par- 
quoy apres la reddition d’icelle, il ramena foncamp hyuernerenfon Royaume,* ayant 
caufévntel eftonnement à tout l’ Empire Romain, fignamm enta l’Empereur Iuftin, qu’il 
en tomba de defpit & de dcfplaifir cnphrcnefie, & en vn deuoyement d entendement. 
Qui futcaufc quel’Imperatrice Sophie fa femme, & ceux de fon confeil,afîn de remédier 
aux ncceflitez & affaires de fon Empire, & pource qu’il n’auoit aucuns enfans, le confeil- 
lerent par fa femme d’adopter pourfon fils & fuccefTcur Tiberius Anicius Conftantius 
natif d’afTcz bas lieu au pais de Thracc, mais homme fort vaillant & bien entendu au faid 
de la guerre: auquel il ht quant & quant prendre le nom & appellation de Ccfar le ij.iour 
de Nouembre,& auec iceluy l’adminiftration des affaires de la republique. Ce que Nice- 
phoreouLanduIfe en fes Annales de Conftantinoplediteftre aducnuenlaj?. anneede 
Iuftin, apres la trefue fai&c auec les Perfcs pour vn an, ou félon Eüagriuspour trois. Ce 
qui lèmble eftre le plus vray: pource qu’il ne fe voit point en aucun d’eux qu’il y ait eu de- 
puis cefte trefue aucune guerre entre les Perfes&r les Romains, qu’apres le trefpasdelu- 
ftin, 

O *. fut cefte trefue trafiquée par vn fage perfonnage nommé Trajan , qui alla de la 
partderimpcratrifce Sophie, non de fon mary, vers le Roy de Perfe pour l’obtenir: & 
pour luy remonftrer que fon mary eftant malade, ce luy feroit peu d’honneur défaire la 
guerre a vne femme. 

Éstàns les Rois de France en controucrfepourlafiicceffion de leur fçufrereChil 
peric, fut le premier qui commença de querellera bon efeient. Car il furprift d’emblceles 
villes de Tours & de Poidiers,qui eftoiét du partage du Roy Sigebert. Lequel à cefte oc- 
çafion demanda confort au Roy Gontran,quiluy enuoia le Patrice Mumole pour con- 
duire fa guerre.par la vaillance duquel Clouis fils deGhilpericfutchaffé de Tours, où il 
s’eftoit rendu le plus fort.Mais il eut rencontre auec deux certains Comtes Bafile & Siga- 
re,qui le voulurent auec leurs gens.empefcher d’approcher de Poidiers. Combien que ce 1 
fut a leur grand malheur: car ils furent quafi tous deffaits & taillez en pièces. Au moyen 
dequoy la ville de Poidiers fe remit entre les mains du Roy Sigebert, qui auoit vn Capi- 
taine nommé Sigulfe, lequel aiantveu Clouis s’eftreau partir deTours retiré à Bordeaux, 
l’y alla encore pourfuiure, fi chaudement qu’il la luy fit abandonner, &fcfauuer vers fon 
pere à Angers: comme teûnoigne Grégoire de Tours liu.4. chap.40. & 47. nous fignifiât 
ailleurs que cccy cftoit aduenu deuant qu’il fuft ordonné Ârcheuefquc de Tours, apres le 
trefpas de fonprcdeccfTeur Euphronius:qui mourut (comme il nous a admorieftez enui 
ron Ponziefme annee du régné de Gontran : d’autant qu’il dit que la jr. d’iccluy fut la 
zi.defon Archiepifcopat.A caufe dequoy l’autheur de la vie dudit Grégoire aiuftement 
dit, qu’il fut cflcu Archeucfque i6.ans deuant l’eledion de S. Grégoire Pape,& lyi.ans a- 
pres le trefpas de S.Martin. 

L a prife de Pauic caufa vn tel efpouuantement à toute l’Italie, que beaucoup de villes 
& de pais qui ne s’eftoient encore rendus au Roy Alboin fe vindrent volontairemét fbub- 
mettre àluy.Et fembloit q le refte eu deuft faire le femblable en peu de téps, fi fa femme 
nommee Rofemunde(qu’il auoit prife en fécondés nopces apres le trefpas de Clotofinde 
fille du feu Roy Clotaire là première) ne luy euft procuré & auancé fa mort le z y. iour de 
Septembre en la ville de Veronne,où il tenoit fon confcil pour ordonner de l’eftat de fon 
Royaume (ayant efté incitée à ce faire du defpit quelle conceut de ce qu’il l’auoit aupara- 
uant contrainte de boire dedans vne couppe faitte du taiz de fon feu pere Gomund Roy 
des Gepides (lequel il auoit occis en vne bataille) & pource qu’il ne laiflà aucuns enfans 
de foy, les Lombards efleurent vn de leurs Princes nommé Clephe ou Clcpho, pour leur 
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Roy en Ion lieu, qui régna dixhuiét mois ou enuiron. Etfut aufïi-peu humain & gra 
tieux enuers les Italiens, qu’auoit efté fon predeceffeur. Paul Diacre, Anaftafius,Aimoi 

nus,Onufrius. 

Levvicild defirant agrandir fa puifïànce, commença la guerre aux peuples & vil- 
les qui ne luy rendoient obeiffance. Tellement qu’il fubiuguales Aregcnfcs,& s’empara 
des villes de Sabaric Sc d’Orofpidc.Qui fut caufe que toutes les autres fe mirent en ligu 
cnfemblc contre luy.Chronq.Vvifigothe. 

I e a n j. du nom Pape de Rome,furnommé (tcfmoin Euagrius)Catellinus, mourut fé- 
lon Onufrius celle année le i j.iour de Iuillet, lailfant le fîege papal vaquant l’efpace de 10. 
mois&3.iburs.Combicnquclclïure pontifical (qu’on attribue à Anaftafius) tefmoigne 
qu’il eftoit décédé en la mefme annecque Narfes:& que fonfuccelfcur comméra degou- 
uerner l’Eglife Romaine lors que les Lombards entrèrent en Italie, 
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C LE PH E Roy des Lombards voulant fuiurcles erres de fon predeceffeur, fe mit en 
deuoir d’eftendre & amplifier le Royaume qu’il luy auoit laiffépar fes conqueftes. Telle- 
ment qu’il reduifit en fa puiffancc la ville de Tanct, & celle qu’on nommoit anciennemét 
Forum Comelium : où il fit conftruire vne forte citadelle, qu'il nomma ImoLt: afin quelle 
luy fuft comme vn rampart contre ceux de Raucnne.A caufe de laquelle toute la vHlc en 
fut nommée cy apres du mefme nom.Sigonius. 

A v mefme temps vn different fe mit entre les Rois Gontran & Sigebert,àcaufe (com- 
me on penfe) de leurs partages, auquel toutesfois Gontran fe voulut remettre au iugemét 
des Euefques. De forte qu’il fit affcmbler pour ce fait ceux de fon Royaume de Paris. 
Mais Sigebert refufa de s’y foumettre. Parquoy ils entrèrent en mauuais mefhage enfem- 
blc. Lequel fembla à Chilperic luy prefenter occafion deretirer la ville de Tours & au. 
très de deffus la Loire, aucc Poidiers & le reftede la Guiennc, en fon obeïfïance. Telle- 
ment qu’il y enuoia fon fils aifné Thcodebert à ceftc fin. Où il eut rencontre auec Gonde- 
bald Lieutenant de Sigebert, lequel il mit en routte. Au moicn dequoy les villes & places 
qu’il pourchaffoit, luy ouurirent les portes,pour fe foubmettre à la deuotion de fon pere: 
combien que ce fut apres auoir faitvn horrible degaft és pais de Limoge & deCahors 
fans y efpargner temple ne monaftere ne preftre ne moine ny fille : Comme recite Gré- 
goire de Tours liu. 4. chapitre 47. Mais au liu. y. chap.48.il demonftre qucceftc prifede 
la ville de Tours fefit ou à la fin de l’onziefmc annee du Roy Gontran, ou en la dou- 
zicfmc. Car il dit qu’il n’y auoit pas encor long temps qu’il eftoit efleu Archeuefque de 
Tours. * 

A Cclfe Patrice de la Bour|ongnc tranfiurane & de la Prouencc décédé, fut fubftitué 
enuiron ce temps par le Roy Gontran vn nommé és exemplaires imprimez de Grégoire 
de T ours, Peritius, mais par les non imprimez Amatus : lefqycls au lieu de Peritius efcri- 
uent Patritius , autres Posnius: fouz lequel (ce qui n’a efté autrement fpccifié par les au- 
teurs, mais il femble bien que ça efté bien toft apres le trefpas du Roy Alboin ) [es Lom- 
bards incitez & de leur profpcrité& del'occafionqui lesinuitoit (à l’opinion d’aucuns) 
daller pefeher és troubles de la France, oupoffible par leur nouucau Roy, qui vouloit 
plus faire que n’auoit fon predeceffeur , ou bien pourcc qu’ils fçauoientque les Rois de 
France auoientfait alliance auec l'Empereur Iuftin, & mefprifé la leur, s’ingererent de 
fortir en grand nombre hors de I ltalie: & ayants paffé les Alpes, de venir ietter leur tem- 
pefte dedans la Bourgongnc Tranfiurane; de telle furie que le Patrice Amatus voulant 
faire deuoir de les rembarrer , fut auec fon armée qui eftoit de Bourguignons, deffait 
3 c mis en pièces par eux. Au moicn dequoy ils s’en retournèrent auec l’honneur d vne 
belle vuftoirc, chargez & de defpouilles & d’vn grand butin en Italie. Grégoire, P. Diacre, 
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Aimoinus, or ccftc venue de Lombards pourrait bien auoir cfté caufc de faire mettre fin 
à la querelle qui eftoit entre les Rois Goritran & Sigcbert. Car il nefe lit point en noz 
autheurs comme elle fut appaifee. 

Thassillon Duc ou Roy de Bauicrc fonda cefte annee le monafterc ou efcole ec- 
clefiaftique de Vveltembourg près le Danübe^aulieuoù l’ancienne Colomniedes Ro- 
mains ditt t^irtobriga eftoit fituee.Aücnrin liu.j. 

Levvigild pourfuiuant fa chance rangea par force toutes les villes quiluy cftoient 
defobeïflàntcs. Auquel temps auflî Myron füceedaà Theudcmirc au Royaume des Sue- 
ucs en Efpagnc,& régna I 4 .ans: Selon que tcfmoigne la Chronique Vvifigothe. Mais il 
mourut(comme elle veut)deuant ledit Leuuigild,il faut qu’il ait régné moins. 

Benedictou Benoift i.de ce nom,appcilé par Euagr.Bonoftiis fut efleu cefte annee 
le lyâour de May pour gouuerner l’Eglife Romaine:tellcmét qu’on fait compte qu’il pre- 
fidaiufquàfontrefpasrcfpaccde4.ans,z.moiSjiî.iours. 

Vn certain Abbé nommé Egippius,efcriuit en ce temps vnc réglé pour fes moines, fé- 
lon que tefmoigneTritemius. Acaufeque depuis que les moines fc furent vne fois pçr- ' 
mis défaire des réglés àleur diferetion, tous ceux qui curent quelque crédit & authorité 
entr’eux,y befongnerent comme ils l’entendoient. 
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Vne maladie de iambes fattacha de telle forte à l’Empereur Iuftin, que fans y pouuoir 
trouuer remedeconuenableellelc fit mourir le fécond iourd’Oftobre en la ville de Cô- 
ftantinople. An moyen dequoy Fl. Tibcrius Anicius Conftantius, fuiuant le droit de fon 
adoption, entra en pofleflion de l’Empire apres luy,&legouuerna auiugementdctous 
les gens de bien auec vnc grande loüange de preudhommie& de libéralité l’efpace de 6. 
ans, 10. mois, ii.iours. Si d’auenture fon predecefleur mourut en l’onziefme de îon régné, 
comme Onufrius & Sigonius auec Ado & autres ont efcrit.D’autant que Nicephore efti- 
me que ce fut au u.&en fa Chronologie au 13. Dequoy aufli Cedrenus &Zonare conuien- 
nent auecluy: comme fait aufli Euagriusliu.y.cha.ij.oùil déclaré qu’il régna feulu.ans, 
îo.mois,& dcmy,& fon fucccfleur apre$ luy 4.feulement. 

Les Lombards fe trouuerent tellement affriandez du premier bon heur qui leur e- 
ftoitaduenu en France, qu’ils le voulurent encore l’anncc d’apres reuenir tenter, paflants 
de rechef les Alpes en plus grand nombre qu’ils n’auoient fait. De forte qu’ils fe ren- 
dirent auec plus d’aflèurance dedans le pais d Ambrun enDaulphiné. Mais Contran 
ayant preueu leur venue, auoitfubrogé enl’cftat de Patrice au dcfunâvn Capitaine 
nommé Ennius, & fumommé Mumolus(par Fortunat Mumolenus) de qui il le pro- 
mettoit beaucoup . Lequel aufli pour fatisfairc à l’opinion qu’on auoit de luy , s’alla 
fivertueufement oppoferà eux auec l’armee qu’on luy mit en main, qu’il leur fit payer 
auec grande vfure l’amende de leur folle reuenuë, par vnc plus lourde eftrillc qu’il 
leur rendit, que celle qu’ils auoient donnée à fon predecefleur en vne mémorable ba- 
taille qu’il gaigna fur eux .Ce Mumole au refte eftoit à ce que dit Grégoire iflud'vnaflcz 
bas lieu delà ville d’Auxerre (nonobftantque Fortunat afferme qu’il eftoit d’ancien- 
nérace) & de degré en degré paruenu par fa vaillance & induftrieà telle réputation 
qu’il fut trôuué digne d’vne telle charge. Mais comme il fe voulut auanccr par vn rtiauüais 
Commencement, ayant malicicufement fûpplanté fon pereenla Comté d’Auxerre, qui 
eftoit lors autant que luge ou Baillif, aufli en rcceut-il parla iuftice diurne vne mau- 
uaife fin.Grcgoire de T ours liu.4.chap.36. Aimoinus, P.Diacre. Quant à ce que le conti- 
nuateur de Grégoire nommé Frcdegairc Scholaftique, rapporte la venue des Lôbards au 
téps qu’ils furent gouuernez par les Ducs,cclà fe peut plus aifément confcfler de la derniè- 
re que des premières, puis quelles fe font toutes faites deuant le trefpas du Roy Sigcbert. 

Av s s 1 qu’il fe peut bien faire que le malheur qui leur aduint à la fécondé venue, fut 
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en partie eau le quils prindrent leur Roy Clcphe en telle haine (auec ce qu’il deuint trop 
cruel & félon enuers cux)que fes domefliques mefmes le mirent à mort: & que fe trouuâs 
degouftez du gouuernemcnt des Rois, entrèrent en appétit d’vn autre. Qui les fit choi- 
lîr jo.ou 36. Capitaines d’entre eux, qu’ils nommèrent Ducs: lefquels départirent lciir 
Royaume en autant de Duchcz qu’ils eftoient , prenants chacun la fienneà gouuemcr. 
De forte que Pauie fut en celle maniéré faitte Duché auec fes depédêces,qui aduint à Za- 
ban,Milanà vn Alhoin, Bergamcà Vallary,BrelfeàAlahis,Trenteà Eoin. Lefquels a- 
ucc les autres fe conduirent fouz celle police l’efpace de dix ans. Durant lefquels ils firét 
fi bien leurs alfaircs, que grande partie de ce qui relloit en Italie, où les Rois precedents 
n’auoicnt encore touché, fut par eux conquis & réduit en leur obeïflànce; cpmmc la con- 
trée d’Vmbrie ditte auiourd'huy Vrbin (encore que d’autres difent qu’Alboin y auoit ja 
mis la main) & celle partie de la Marche d’Ancone qui voifine l’Appennin,à laquelle üs 
donnèrent vn Duc qui faifoit fa relîdence à Spolete: qui fut l’origine delà Duché deSpo- 
let. On tient aulfi qu’ils fe faifirent encor des païs des Peligniens & des Samnitcs,&detôu- 
te la Câpagne d'Italie (qu’on dit la Terre de labeur) excepté de Naples & de Pozzolo.En- 
femble aulfi de tout ce qui ell compris entre lefdites contrées maritimes & la ville de Ty- 
buriufques à Rome, laquelle il ne leur fut poflible de réduire en leur puiflance. Mais il ell 
certain qu’ils ellablirent auec tout cela la cité de Beneuent en Duché, fouz lefquels ils cô- 
prindrent certaines villes & pais, lefquels ils foubmirent au gouucrnement d’vn Duc.Paul 
Diacre, Ànaltafius,Blondus,Pandolfo,Collinnutio,Sabellic Sigonius. 

D’a VTR.EPART Sigebert Roy d Auftrafie irrité delà brauade que luy auoit faite fon 
frereChilperic,femitcntefled’enauoirfaraifonà quelque prix que ce full parvnepuif- 
fante armee qu’il mit aux champs, tant des nations de deçà que de delà le Rhin. Laquelle 
fit telle peur à Chilperic, qu’il fe mit de confédération auec le Roy Gontran, qui promit 
de fermer le partage à Sigebert par fes tcrres.Mais quand fe vint au point de le faire, & qu’il 
vit que la nuecfuft tombée premièrement fur luy,il l’aima mieux 1 aider aller fon cours que 
de rcceuoir le danger d'autruy fur foy.T ellemét que l’armcc de Sigebert paflà par ce moié 
iufques au païs qui cft entre Chartres &Paris,mettantle Roy Chilperic en telle perplexité 
quelle le ht deffier du hazard delà guerre: parquoy il aima mieux faire offres de paix à 
fon frere (par lcfqueîles il luy redit ce qu’il auoit occupé fouz luy' que d’expofer fa fortune 
auiugemétd’vnebataillc.Cequ’eftant accepté par Sigebert,il remena fon armee en fon 
pais.Tcfmoin Greg.de Tours li.4.ch.49.Mais au li.5-.ch.4bt.il déclaré que la ville de Tours 
demeura encore i.ans fouz la main de Sigebert depuis ce dernier recouurement d’icelle. 

Miron enlai.annee de fon régné fit guerre aux Rocconiens, lefquels il fubiugu 
Chroniq.des Vvifigoths. 

Merlin Calédonien dit le Sauuagc florifloit en ce téps fouz le Roy Maglocunnus 
des Bretons.Et difent Ranulfe&Treuifa que c’cftluyquipredifoit leschofes futures, & 
non l’enphantcur qui auoit long temps auparauant vefeu fouz le Roy Vvortigerus. 

Estant Ican Scholaftiquc Patriarche de Côftantinople décédé, Eutychius fut réin- 
tégré au gouuernemcnt de ladite Eglife, duquel il auoit eftécydeuant demis & deietté 
par rEmpcrcnrluftiniamtellement que l’Empereur Tybere futcourônéparluy.Zonare. 
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La première annee de l’Empire de Tibere l’occupa totalement tant à eftablir fon eftat 
qu’à reprimer les complots & machinations de fes auerfaires contre luy,lefquels vouloiét 
efleuer au fiege Impérial Iuftinian nepueu du grand Iuflinian & coufin de Iuftin,fignam- 
ment la vefue d’iceluy, qui fe fafehoit de ce que Tibere ne la pouuoit cfpoufèr comme el- 
lefeftoit propofeedu viuant defon mary, eflimant qu’il nefiift point marié félon qu’il 
faifoit entendre lors.Nonobftant cela toutesfois ilfemonflrafibenin & débonnaire en- 
uers ce Iuflinian, qu’il luy donnalc gouvernement des prouinces d’Orient, auec la con- 
duite de la guerre contre lesPerfes: pource qu’ayant efté enuoiévccsle Rpy Chofroes 
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■ pour renouuellcr les wefues qu'il anoit faibles aucc l’Empereur deiunbt, &rpourl’aduernr 
de la promotion deTybere,n’auoit donné rcfponl'e que de guerre. Cependant Tybcre fît 
porter d’Egypte en Italie vne grande quantité de froments, pour foulagcr le defaultde 
viures qui arfligeoit grandement les Romains & Italiens, au moyen des faicheries que les 
Lombardsleur donnoient. Nicephore, Landulfus Sagax. 

E n v i r. o n ce temps Theodopcrt Ducd’vnc parriede Bauiere mourut , laiffant vn fils 
nommé Gariouald, qui au moyé del’abfence de Thaffilon Prince de l’autre part ic de Ba- 
uiere, qui eftoit lors auec le Roy deMetz, fe mit en poffeffion non feulement de ce qui luy 
appartenoit itnais aulïi detoutlereftc du Royaume de Bauiere entièrement. Etencon- 
ceut vne telle prefomption, qu’il s’en fit nommer Roy : & puis s’allia des Lombards. Aififi 
Thaffilon fruftrédefonbien, fut contraint de demeurer en la Cour du Roy d’Auftrafie. 
Auentin liu.3. 

Qv e l oy b temps apres la deffaite des Lombards en la Prouencc, les Saxons qui les a- 
uoient accompagnez à la conquefte d’Italie, fouz efpoird’auoir part en leur fortune, fe 
voyans non feulement fruftrez des promeffes qu’on leur auoit faites , mais auffi mal-trait- 
tez, voulurent venir chercher quelque meilleur party en la France: mais e flans entrez és 
prouinces du Roy Goritran,& s’y porrans comme en terre d’ennemis ou de conquefte, fu- 
rent fi lourdement rembarrez parle Patrice Mumole,que force leur fut de rcpafler en Ita- 
lie, apres auoir iuré de fc reuenir rendre au fcruice,&: à 1 a fubiedion des François. Defbr- 
te que fuiuant ccfte capitulation ils s’en retournèrent quérir leurs femmes, enfans & tou- 
tes leurs hardes rlefquels ils ramenèrent confcquemment en la France, où ils cbtiadrcnt 
finalement permiffion du Roy Sigebert de pafler, &s’cn aller rccouurcr leurancien pais, 

• duquel ils eftoient paitiz auparauant, & auquel ils eurent cy apres vne greffe guerre con- 
tre les Sueues, qui s’y eftoientia habituez & accommodez : comme recitent Grégoire de 
Tours liu.4.ch.j7.P.Diacre & Aimoinus : lcfquels déclarent auffi que les mefmes Saxons 
trompèrent beaucoup de gens en ce partage, leur vendans pour vray or des lingots d’ai- 
rain fl naifuement teints en or,qu‘ils fembloiét eftrc fin or &c naturel. Ce qui monftre que 
l’impofturedes Alchimiftes fepraticquoitia défi ors. Or combien qu’ilnefelifeen aucun 
hiftoricn , que Sigebert ait eu autre affaire auec les Saxons , que celle que nous venons de 
reciter : néanmoins le PoëteFortunatfaitmétionen fon liu.2. d’vne courfe & entreprin- 
Cc que les Saxons firent en la Turingie, au temps du Roy Sigebert, qui futcaufe qu’il en- 
uoya contr’euxvn de fes Capitaines nommé Loup, pour les repoufler : lequel en fit vne 
grande defeonfiture auprès d’vn fleuue qu’on appelloit Hordaha. Et en vn autre endroit, 
il dit encor que le mefine Roy eut vne i. guerre contr’eux, en laquelle il fetrouua en per- 
fonneà vne grofle bataille qu’il leur donna, dont il obtint la vidoire ; y ayant perdu les 2. 
fils d’vn vaillant perfonnagenôméConda ,quileferuoitdegrand Maiftre, ayant exercé 
le mefme eftatfouz les 3. autres Rois d’Auftrafie fes deuanciers. le ne fçay tou tes fois fi 
poftre Poète aurait point pris les S axons pour les Huns, dcfquels nous auons parlé cy de- 
uant; oubicnpourles Sueues, qui occupèrent le pais des Saxons. 

T a N T y a qu’au départ des Saxons de France , fucccda incontinent apres vn troifief . 
me retour des Lombard* en icelle, quisy promcttoicntpoffiblc quelque meilleure ren- 
contre qu’auparauant,au moyen de la diflenfîon des Rois. De forte que pour y mieux fai- 
re leur faid, ils fe départirent entrais trouppes, fouz la conduite de j.Capitaincs nommez 
Zaban (qui eftoit comme on dit Dug de Pauie) Rodane & Aino : & ayans parte les monts 
par diuers lieux, Zabanfe vint rendre deuant Valence, qu’il affiegea: Rodane au pais de 
Grenoble, & Aino dedans la Prouencc. Mais comme chacun d’eux s’efforçoit de faire fa 
main en fon quartier, Mumole Lieutenant du Roy Gontran vint auec 1 armee de fon mai- 
ftre attaquer premièrement la trouppe de Rodane de telle vaillance, qu’il la fit quart toute 
pafïèr par le fil de l’efpee , fans en laifler efehapper que bien peu, qui parla faueur des bois 
& montagnes fe fauuerent auec leur Capitaine vers Zaban; lequel toutesfois n’efehappa à 
meilleur marché des mains deMumole, qu’eux : car luy & fa trouppe furent encore pire- 
ment traittez par iceluy.Ce qui fit fi fâge Aino, qu’il n’attédit pas que la grcfle vint encore 
à tomber fur luy , ains abandonnant fon butin , regaigna le deuant en Italie auec fes com- 
pagnons : donnant occafion à vn autre Capitaine François nommé Crammiche , de les 
pourfuiure iufques fur les frontières d’Italiejoù il prit & faccagca vn Chafteau nommé par 
Aimoinus Anagnie, ayant trouué en iceluy vn Comte Lombard de Largare nommé Ru* 
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gilo, accompagné de quelque nombre de Lombards. Mais s’eftant encore oféhazarder 
de pafler outre iufqucs au pais de T rente, il y paya l’amende , & de fa témérité & la deffai- 
<fte de les compagnons par la fienne,qui luy fut ( au dire de P. Diacre ) feulement donnée 
par Zoin Duc de Trente. Combien que ny Grégoire de Tours, ny Aimoinus n’en ont fait 
aucune mention. Ce qui me fait foupçonner ou que cefte deffai&e n’a cfté telle que dit P. 
Diacre, ou qu’il a prefté cefte charité aux François en faüeur de fa nation.Cepenciant fi ce 
dernier voyage des Lombards s’eft fait depuis qu’ils eurét efleules 50. Ducs pour les gou- 
uerner, il ne peult cftre aduenu ne guercs plus toft ne plus tard q cefte annee. Car Grégoi- 
re monftre bien qu’il fe fitdeuantletrefpas du Roy Sigebcrt : nonobftant que s’il a bien 
recité les chofcs félon leur vray ordre, qu’il femblcraeftre aduenu quelque peu aupara- 


vant. 


S. Amand Euefque d’Vltrech, & Magloire auflï Euefque de Dole, floriflbient en ce 
temps : defquels Gildasnatif d’Artgletcrrc, quia efcritFhiftoirc de fonpaï$,eftoit contem- 
porain. Grégoire de Tours, Balxiis. 
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Chosroes ayant fîgnifîé la guerre de l’Empereur, fut le premier qui fon armee aux 
champs, par laquelle il aflïegea & prît la ville de Datas : & puis fc vint ietter dedans l’ Ar- 
ménie : qui fut caufe que l’Empereur luy oppofa la ficnne en la Cappadocie , qui eftoit le- 
uee tant des nations de la Scythie& delaGermanie, que de celles defon Empire : & fe 
trouua fi grande, qu’il ne s’en eftoit point veu de femblablc de long temps auparauât fouz 
les E mpereurs precedens. Au moyen dequoy s’eftant rencontrée auec celle de Chofrocs, 
elle en meit vnc partie en pièces, & le refte honteufement en route 5 ayant gaigné tout fon 
bagage & fes plus précieux meubles & ioyaux : puis luy chauffe les efperons de fi pres,qu’il 
n’eut loifir que de fefauuer de grande viftefle auec vn petit nombre de fes gens en fon 
Royaume, abandonnant auec la ville de Daras toutes les autres qu’il auoit cy deuant pri- 
fes fur les Romains en Afie & en Arménie : lefqucls le pourfuiuirent encor fi chaudement, 
qu’ils entrèrent iufques au cœur de fon Royaume: & fans y trouucr obftacle ouempef- 
chemcnt,y pafterent l’hy ucr entièrement , aux ddpens de leur cnncmy . Euagrius, Nice- 
phore,Cedrcnus,Zonare. 

L a paix auoit à peine duré enuironvn an entre les Rois de France, que l’enuie prit de- 
rechef le Rçy Chilperic de rccômencer mauuais mcftiage auec le Roy Sigcbert : & pour 
mieux adouber fon faift, fitvn nouucau complot auec Gontran,fous l’afteurance duquel 
il mit aux champs vne grande armee, qu’il mena luy-mcûne iufques dedanslaChampa- 
gnc,où elle fitvn piteux rauage iufqucs auprès de la ville deRcims. Pendant quefonfils 
Theodebcrt alla par (on commandement faire le lemblable dedans la Guienne. Qui fut 
caufe que Sigebert raflembla pareillement vne autre armee des mefmcs nations de delà le 
Rhin, qui l’auoicnt feruy l’an nec precedente, laquelle il ramena par vn mefmc chemin, ne 
s’eftant le Roy Gontran voulu formalifer pour le paflage non plus qu'auparauant, iufques 
deuant Paris, d’ou ij en fit aller vne partie louz la conduite de deux Capitaines,Godegifile 
& Gontran en la Guienne, contre fon nepueu: qui le rencontrèrent fi à poin&,qu’il$ le mi- 
rent en pièces auec fa trouppe auprès d’ Angoulcfme , luy faifant reccuoirle falairc du par- 
iure qu’il auoit commis enuers fon oncle. Lequel toutesfois eut (au dire de Grégoire de 
Tours) bien peu de loifir de fe refiouy r du fruiéfc de cefte vi&oire, & du bon heur qui l’ac- 
compagnoit lors en fes affaires: car il afferme qu’il fut aufli mis à mort le 18. iour apres le 
trefpas de lôn nepueu : nonobftant qu’il femble qu’il eiffault lire d’auantage , tant félon 
luy-mefme que félon A imoinus, qui eferit que Chilperic & Sigebcrt fe réconcilièrent en- 
fcmble apres le trcfpas de Theodebert, au defauantage du Roy Gontran, contre lequel ils 
voulurent retourner leur forces : mais il fut fi diligent à pourvoir à fon faiét , qu’il eut auflï 
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toft queux leur armee prefte à les combatre & repouffer de Ton pais ; fi leurs amîs&Con- 
feillers ne fc fuffentinterpofez à les deftourner de venir aux mains, & à les mettre dere- 
chef d’appointement tous trois enfemble, qui fut conclu &iurédcdâs lavillede Trdyes. 
Duquel toütesfois les Auftrafiehs qui ne s'eftoient pas encore affez engraifiez du laift de 
la France, furent fi defpitèz, qu’ils côtraignirent par force le Roy Sigebert de les aller em- 
ployer fur Chilpcric. Lequel fouz la fiance de l’accord precedent, auoitia licencié quafi 
toutefon armée. Au moyen dequoy il fe trouua fi bié furpris, qu’il n’eut plus belle efchap- 
patoire quedefe fauuer de viftelïc auec vnétrouppe dccauallerie & fon train dedans 
Tournay. Cependant toütesfois Grégoire fans faire mention de ce qui fe paftà entre les 
trois freres depuis la mort de Theodebert,racompte feulement que Chilperic eftant ad- 
uerty de la nouuelle réconciliation de Contran auec Sigebert, s’alla cnclorrc & fortifier 
dedans la ville de Tournay auec fa femme & les enfans. Mais commeie ne voudrois pro- 
pofer le tefmoignage duliure d’Aimoinus à Gregoirej m’aduifànt bié que l’autheur qui l’a 
airifî agencé de plufîeurs efcrits,na pas toufiours narré leschofes en l’ordre quelles font 
aduenuës, figriammët celles depuis le Roy Clotaire : & qu’il y a inféré beaucoup d’aütreS 
notoirement faulfes ( quonfçait certainemétn ’auoirefté eferites d’aucun ancien autheur) 
comme il fe pourroit facilement demonftrer : auffi fc peuk-il faire que Grégoire a de pro- 
pos délibéré efpargné ce qui fembloit préjudicier àl’hôncur de Sigebêrt,qui cftoit fon fei- 
gneur. Auquel aulïî il fembleauoir porté plus d’affe&ion qu’à Chilperic : fi d’auanture ilj 
h’y a qüelque chofe de perdu en ceft endroiét là és exemplaires imprimez dïceluy. Tant 
y a qu’il eft certain que Sigebert pourfuiuit fi chaudement le cours de fa vi&oire, qu’il al- 
la faire fon entrée, comme victorieux & feigneur en triomphe dedans la cité de Paris: où 
comme il drelfoit fes apprcûs du fiege qu’il pretendoit aller mettre deuant T ourftay , fut 
adroonnefté par fainét Germain Euefquedu lieu, que fi fon intention eftoit d’aller, faire 
grâce &c inifericorde à fon frere , qu’il reuiendroit vif & victorieux de fon entreprinfe : au- 
trement qu’il tomberoit luy-mefme le premier en la fofie qu’il preparoit à fon frere: fi 
eft-ce qu’ilfit marcher fon armee deuant Tournay, fouz la conduite de fes Lieutcnans: & 
luy-mefme s’en alla cependant à V itry : où les Barons & feigneurs du Royaume de Ioaris, 
qui auoient efté fubieéts du feu Roy Childebert, le virtdrent trouuer & recognoiftrc pour 
leur Roy. Mais comme ilfe tenoit en telle alleurance entr’eux , que fans deffiance de per- 
fonne ilfefaifoit négligemment garder, deux foldats attiltrez parla Roine Fredegonde 
femme de Chilperic, le vindrent fans empefehement maflàcrer au milieu dé fes gens en la 
14* année de fon régné, ou au commencement de la ij. fi le compte de Grégoire doit eftre 
vray, qui ditquece fut 19. ans apres letrefpasduRoy ThcodebertRoy deMetz. Pâr- 
quoy fa mort apporta vnmerucilleuxchâgement en fa maifon: car fon armee qu’il auoit 
deuât Tournay fe desbanda : ôc ceux qui eftoient fes (ubieéts naturels, fe voyans là ns chef, 
fe retirèrent en leur pais : les autres qui s’eftoient donnez à lüy ^ fe rallièrent fouz Chilpe- 
ric 5 lequel feveit en ccfte forte tout envninftant non feulement deliuré du dan gef où il 
cftoit, mais aulfi remonté du plus bas au plus hault de fa fortune. Tellement que partant 
de T ournay, il s’en vint mettre dedans Paris fans aucune refiftanee, & y fut teceu comme 
Roy légitime : quoy queBrunechilde ou Bruncchault vefue du feu Roy Sigebert y fuft 
encore: laquelle fe voyant abandonnée du fupport des feruiteurs & amis de fon mary, & 
entendant la venue duRoy Chilpcric,auoit fait fecrettcmét emporter fon fils Childebert, 
aagé lors feulement de cinq ans ( qui luy eftoit feul demeuré de malles de fon mariagc)au' 
Royaume d’Auftrafie, parle Duc Gondebault: lequel l’ayant rendu en feureté entre les 
nations Sc peuples de fon feu pere,le fit par iccux receuoir & recognoiftre pour le légitime 
heritier d’iceluy .Tellement qu’il cômença de regner le iour delà natiuité noftre Seigneur: 
auquel auffi Grégoire de Tours comméce de côptcr les ans du régné d’iceluy. A caufe de- 
quoy laplufpart deceqùcnousvenôsde reciter, doit eftre attribuée à Tannée precedéte. 

En lamelmcannce fàinCt Germain Eoefquc de Paris, mourut en grande réputation 
defain&eté & d’innocence de vie. A caufe dequoy le Roy Chilperic luy compofaluy- 
mefmc fon Epitaphe, qui eft en Aimoinus jîequel eft indice qu’il ria pas efté fi ennemy des 
lettres & des gens d’Eglife qu’a dit Grégoire, qui peult eftre luy en vouloit d’ailleurs r de- 
quoy le Synode de Brénacnous en donne quelque foüpçon: & peult eftre que celà vint 
de ce que Chilperic nefemonftra pas fideuotieux enuers fainéfc Martin. Comme peult 
aulfi eftre la caufe, pour laquelle Aimoinus l’a quelque peu plus fupporté qu’il ria fait 
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Bruncchilde. Le Poëte Fortunat Eucfque de Poitiers femble pareillement auoir eu quel* 
que meilleure opinion de luy par l’Epigramme qu’il luy adreflà parlant du Synode de 
Brennac. Au refteles contemporains de ce Germain , furent Nicetius Euefquc de Lion, 
Tetricus de Langrcs, Auitus d’Auuergne, tous cxcellens perfonnages en intégrité de vie, 
auec Agrœcula Euefque de Mafcon, qu on dit auoir efté fort éloquent. 

Brvnechilde eftant en la villede Paris, fut aduertie de la mort duRoy Sigebcrt 
(on mary. A caufe dequoy elle enuoya fon fils Childebert ou Chcrcbert , qui cftoit auec 
elle, au Royaume d’Auftrafie,qui commença deflors a eftrc gouuerné en fon nom : & en 
fut couronné Roy,tcfmoin Grégoire de Tours liu.3. le zj.iour de Décembre , encor quil 
fuft fort ieune. Cependant Chilperic fe remit en poflefiion du Royaume de Paris, où il 
trouua Bruncchilde, qu’il enuoya en exil à Rouen. Grégoire dcTours, Aimoinus, Ado, 
Sigebert, & vnc Chronique fort ancienne non imprimée. 

Levvigi ld e R oy des Vvifigoths , fotlepremier qui commença d’vfer de magnifi- 
cence Royale en habits: poureeque fes predeccfleurs n auoient auparauant accouftumé 
de porter rien de diflemblabledu commun en leurs habillemés.Chroniq.des Vvifigoths. 

Connal Roy d’Efcofle mourut en la 10. annee de fon règne , laiflant vn frère nômé 
Kinnatillus, que les Efcoflois firent eftre leur Roy apres luy : lequel ne régna que 2. ans 
entiers, au temps que làinft Colomban fut en Efcofle. Heéfc. Boëthius liu. 9. 

S a 1 n c t Germain Euefque de Paris mourut cefte annee. Grégoire de T ours. 

E v l o g 1 v s tint apres Iean 4. le fiege Patriarchal de l’Eglife d’Alexandrie Teljpace de 
2.7. ans. Et Iean 4. du nom moine acænite entra aufli au fiege Patriarchal de Hierufâlcm 
apres Macarius, oùilprcfidaié. ans. 
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E n ce temps la langue Latine commença à fe corrompre, défaillir & altérer, tant à 
Rome que par toute l’Italie & autres nations d’Occident, qui auoient efté autresfois fub- 
ieétes à l’Empire Romain, à caufe du mefiange du langage des nations barbares.Blondus, 
Sabellic. 

Ivstïnian apres auoir paffé tout l’hyuer auec l’armcc Impériale dedans le Royau- 
me des Perfcs,la ramena en grande gloire & triomphe, chargée de dcfpoiiillcs,& d’vn bu- 
tin ineftimablc, dedans les prouinccs de l’Empire : où il acheuale refte de Tannée fans faire 
autre choie. Ce qui fut pofliblel’occafion pour laquelle l’Empereur le caflà delà charge, à 
caufe qu’il n’auoit aflez pourfuiuy & vfé côme il pouuoit , & de la vi&oire & de l’aduâtagc 
qu’il auoit eu fur les Perfes : comme déclaré Euagrids liu. 5. chap. 14. & 19. 

Chilperic apres auoir defpoüiUé Brunechilde tant de fes bagues & loyaux que 
des threfors de fon feu mary, qu’elle auoit auec foy,l’enuoya en exil à Rouen : & puis de- 
pcfcha fon fils Merouee pour aller réduire les villes & pais de deftùs la Loire en fon obeif 
fance. Lequel toutesfois au lieu d’aller accomplir le mandement de fon pere, tira droit à 
Rouen, où il efpoufà Brunechilde, par l’aduis de Pretexatus Archcuefquc du lieu. Dequoy 
le pere fut tellement irrité, qu’il s’en alla à Rouen, Sk ayant retiré fon fils delafranchifo dvn 
T cple(où il s’eftoit mis) afin de le feparcr d’auec là nouuelle eipoufee ( laquelle les Auftra 
fiens enuoyerent au mcfme temps rcmâdcr au nom de fon fils Childebert, & leur fut ren- 
due) l'emmena auec foy à SoiiTons : où comme ils forent de fejour , vne armee de gens de 
guerre du Royaume d’Auftrafie s’eflcua contre luy, pour aller aflieger luy & là femme & 
fon fils en icelle: mais il eut fon armée aufli toft prefte pour fe garentir de ce danger, par la 
quelle il deffit & mit l’autre en route.Etpourcc qu’il fe douta que ce mefnage luy auoit efté 
drefle à la faueur de Brunechilde & de fon fils Merouee , il le nt confiner en vn Monaftere 
de la ville du Mans, pour y viurefouz larcigleMonaftiquc: &puis enuoya fon autre fils 
Clodoucc auec vne nouuelle armee en la Guiénc,accôpagné d’vn de fes Capitaines nom- 
mé 
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mé Didier, pour acheuer de remettre en Ta main ce que le Roy Sigebert y auoit tcnu,côme 
en Perigueux,Limofin,Agenois : mais ils y trouueret le Patrice Mumole, Lieutenant du 
Roy^Gontran, fi bien accompagné pour défendre le droift de fonmaiftre, qu’ils furent 
par luy honteufement delconfits,auec perte de plus de 14. mille hommes de leurs gés: lef- 
quels toutesfois furet vengez parla tuerie d’enuiron cinq mille de ceux d’iceluy.Lors Mc- 
rouee qui eftoit accouftumé de viure à la Royale, non à la Moincfque, ne peut fe contenir 
long temps dedans le Monaftere où fon perc l’auoit mis : de forte qu’il ietta le froc aux or- 
ties, &fe retira en l’Eglife S «Martin de Tours, comme enlieudefranchife: yeftant ia vn 
Capitaine nommé Gontran , qui auoit cy deuant mis à mort fon frere Theodebert. Mais 
pource qu’il en partit encore pour fe retirer vers la Roine Brunechilde , fon pere le fit fi bié 
cheualcr, qu’il tomba és mains de ceux qui auoient charge de le pourfuiurc , qui le mirent 
• à mort, apres auoir efté rcietté du Royaume de Bourgongne & q Auftrafie , où il s’eftoit 
voulu retirer. Grégoire de Tours liu.y. 

E n v 1 R o N le mcfmc temps , le Roy Chilperic fît aflembler par deux fois à detifc Sy- 
nodes les Euefques de fon Royaume; l’vn à Paris, oùil fit faire Ieprocez à Pretexte Arche- 
uefque de Rouën, pource qu’il auoit confenty au marine de fon fils Mcrouee auec Brune- 
childe ; fuiuant lequel il le confina en exil perpétuel, luy ayant fait confelfer par fraude ce 
qu’il n’auoit fait. L’autre à Brennac , pour faire aulfi le procez à Grégoire A rcheuefaue de 
Tours, autheur de l’hiftoire Françoife, qu’il accufoit d’auoir touché l’honneur de la fem- 
me: mais il s’en iuftifia par fon ferment, & en futl’accufateurenuoyéen exil. LePocte 
Fortunat Eucfque de Poitiers fe trouua à ce Synode, auquel il fit vn Epigrâme à l’hôneur 
de Chilperic, lequel fe voit entre fes eferits , & fe commence, Rex bonitate placent , decus al- 

tum,& nobilerermcn, grc. 

Les Lombards deuenuz fages à leurs defpens , s’equipperent à recouurer d’orefîiauant 
les pertes qu’ils auoient fait en France fur les Italiens ; de forte qu’ils firent Faroal , Duc de 
Spolet, chef de leur guerre; lequel bienaduerty que la ville de Rauenne n eftoit pas en- 
core meure pour hocher, s’alla laifir d’vnc ville nommée Clalfe, qui en eftoit proche : la- 
quelle il mit en tel eftat,qu elle fut plufieurs ans apres comme vne elpinc à ceux de Raucn-» 
nc.Sigonius. 

A y a n t le fîege Papal vacqué depuis le trclpas du Pape Benoift , qui mourut cefte an- 
née (au compte d’Onufiius & du liure Pontifical) le 19. iour de Iuillet l’efpace de 3. mois, 
i3.iours. Pelagius z.du nom natif de Rome fut efleu le 11. iour de Nouembre pour luy fuc- 
cederau gouuernemcnt de l’Eglifc Romaine: tellement qu’ils tiennent qu’il l’exerça 10, 
ansji.mois, *9. iours. Et poürce que fon efle&ion ou confecration feulementffelon Onu- 
frius ) fiat fai&e fans le confehtement & autorité de l'Empereur (ce qui ne fe deuoît faire) , 
à caufe (comme dit Platine) que les Lombards tenoient lors la ville de Rome afliegee, U 
fault qu’elle l’ait efté par deux fois en ce temps , ou que la création de Pelagius foit venuë 
depuis F efteâion du Roy Antharis.Tant y a que force luy fut d’enuoyer cy apres Grégoi- 
re Archediacre de fonEglife à Conftantinople, pour faire prendre fon cficÂionén bon- 
ne part à l’Empereur. 

Par l’ordonnance du Synode célébré en ce temps en i’ifle de Grado dépendante de 
Venife,le fîege Patriarchal qui eftoit en la ville d’Aquilee, fut tranfporté en ladite ifle, à 
l’occafion des courfes ordinaires des Barbares.Sabelîic,Enncade 8.ÜU.8, 
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C ë st e annee,quifûtla 4.dc l’Empereur Tybere,iceluy adiouftaâfestilteslcfüriiom 
de Conftantin , & félon les Faites Grecs fe fit aulfi Confulfans adioinét. Êt puis ayant 
enrollé en fes ordonnances plufieurs nouuelles compagnies de foldats cftrangers,qui fai- 
foient nombre de iy.mille,les nomma à caufe de luy Ty beriénes, & en fit Capitaine Mau- 
rice Comte des Confedercz. Auquel il auoit vne telle fiance à l’occafion de fa vertu & 
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proüeïfe, qu’il l’enuoia prendre la charge de la defenfe des prouinces d Orient & de la 
guefre cotre les Perfes, au lieu de Iuftiniâ qui ne s en eftoit pas allez bie acquitte a Ion gre. 
comme tefmoîgnét Euagrius, blicephore en Tes Annales, Landulfe Sagax, Ccdrenüs,Zo- 
nare.Et pource que Grégoire de Tours liu. <>.chap. 2 , tefmoigncque Chilperic Roy de 
France enuoya des AmbafTadcurs à Conftantinople vers ceft Empereur pour contracter 
alliance auccluy ,lefquds reuindrent en lafixiefme année du Roy Childebert, ayants 
dcmoiiré l’cfpace de trois ans ou enuiron en ce voiage: & qu’ils rapportèrent entre autres 
prefents pluficurs medalles pefants chacune vnc liurc d’or, qui eftoient marquées de l'ef- 
figie dudit Empereür,auec celle infeription: T tbirii Constantini Perpetvi 
Av g vs ri. Cclà nous monftre qu’ils arriuerent celle année ou en la fuyuantc à Con- 
ftantinoplc,& conforme noftre fupputation du temps du Roy Childebert. 

Les Lombards s’eftimants auoir donné aflez d’empefehement à l’Exarche de Raué- 
ne par la ville de Claffe,conucrtirent tout le reftf de leurs forces fur les villes & pais de la 
Tofcane,qui tenoient encore pour les Romains : & apres y auoir fait vn piteux mefnage, 
f en allèrent deuantla cité de Rome, qu’ils tindrent longuement alfiegcc,iufques à ce que 
l’Empereur y eut enuoié viures,qui réconfortèrent tellement les aflîcgez,'qu ils .firent .per- 
dre tout clpoir aux' Lombards 'de les auoir.Landulfus Sagax, Sigonius.. 

A v mefmc temps le Roy des Auarois pria l’Empereur Tybere par Ambaflàdeurs de 
luy enuoiérdes manouuricrs & charpctiers pour luy baftirdes eftuues.Maisillesemploia 
par force à faire vn pont furie Danube, par lequel il faifoit fon compte de paffer dedâsles 
prouinces Romaines quand il voudroit. Zonarc. 

L a petite Bretagne auoit eu cy deuant deux Comtes ,1’vn nommé Maclianus, & l’au- 
tre Bodicus,qui pour l’amitié mutuelle qu’ils fe portoient,auoientfait cnfemblc vne pa- 
dion, que ccluy qui furuiuroit fon compagnon, auroit les enfans d’iccluy en telle recom- 
mandation que les fiens propres. Cenonobftant quand Bodicus fut le premier décédé, 
Maclianus chafla contre fa promefle,le fils d’iceluy nommé Theodoric de fon pais.T elle- 
ment qu’il en fut long temps abfent, iufques à ce que la neceflité luy fit cercher les moiés 
d’affembler quelque nombre de gens auec lcfquelsilfe remeiten pofTeflion de fes terres, 
apres auoir deffait& occis fon ennemy en vne rencontre. Mais il nepeutempefeherque 
Vvarochus ouVaroc fils d’iccluy ne fuccedaft aux eftats & feigneuries d’iceluy. 

Kinvitallvs Roy d’Efcoife mourut au 14. mois de fon règne, qui fut caufeque le 
Royaume reuint à fon nepueu Aidanus fils du feu Roy Conuallus, lequel régna zp. ans,& 
fut couronné, comme on dit par S.Colombain.He&or Bocth.liu. 9 . 


Vu Monde. 4718 
Ve Iefut Chrift. 5 8t 


IndiShon, 14 


E. d’orient. 5 


R.dePerfe. 51 


R.desFntnçois. 18 


R. des yvifigoths. 


R. des Lombards. 


R. des EfcojfoU. 
E. d Italie. 



M a v r i c e ayant prins la conduitte de la guerre contre les Perfes , s’en acquita fi 
bien & heureufement, qu’il mit(tefmoin Euagrius) l’armee du Roy dePerfe çn routte, de 
laquelle Adaarmanes &c Thamafchofroes (qui fut occis) eftoient chefs:&rccouura(com- 
meditNicephore) toutes les villcsqué les Perfes auo;ent conqûcftces furies Romains 
fouzl’Empereur Iuftinian & Iuftin. Parquoyfi Chofroes Roy des Perfes mourut (com 
me a eferit Agathius) en la yf. annee de fon règne, il faut que cclà foit aduenu du defplai 
fir qu’il receut du degaft que Maurice fit en fon pais laiffant fon Royaume à fon fils Hor 
mima, qui le tint apres luy 8. ans. Combien qu Euagrius eftime qu’il eftoit ja décédé pou 
la mefmeocçafion dés le temps que Iuftinian Lieutenant de Tybere luy donna lachafTe 
iufques dedans fon Royaumc,aprcs auoir fait vne loy qui defendoitaux Rois dePerfe les 
fuccelfeurs de fe plus trouuer perfonncllement en guerre contre les Romains. 

L e s troubles de la petite Bretagne donnèrent polfible occafîon au Roy Chilperic 
cnuoyervnearmee, que deffit celle du Comte Vvaroch, & le contraignit de le ren< 
valTal & tributaire dudit Roy. Lequel auoit aufli fait quelque peu auparauant guerre aux 
•* ‘ Poi&c- 
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Poi&cuins & Angeuins , aiant gaigné vne vi&oirc dans leur pais fur les hommes de fon 
nepueu Childcbert. Au moien dcfquelles profperitez il fc voulut licencier d’impoferthar- 
ges & fubfides inaccouftumez fur fes fubiets. Dont ils excitèrent de grands murmures 
& feditions contre luy, qui l’enaigrirent encor en telle forte, qu’il en fît de fort rigoureu 
fes punitionsi . Grégoire de Tours liure cinquicfme chapitre vingtfix, Aimoinus, liurej. 
chapitre zy. 

Cependant les Saxons qui auoient cy deuant accompagné les Lbmbardsàlacon 
quefte d’Italie, s’en eftans du viuant du Roy Sigcbert retournez en leur pais, cri vouluretj 
cefte annee dechaflfer les Sueues , qui l’auoient occupé: lcfquels en voulurent du comme 
cernent compofer aucc eux. Mais pource qu’ils ne les voulurent receuoir à autre conîpo 
fîtion quedevuiderdu tout, ils fe mirent fi bien en dcfcnfe,que Meilleurs les Saxons fe 
trouuerent bien loin de leur copte, quand ils les oferent aflaillir: d’autant qu ils furent hô- 
teufementdefconfits en deux fanglantcs batailles: où ils perdirent fi grand nortibre dcj 
gens, que le refte réduit en bien petit nombre furent contraintsdc faccommoder félon 
a volonté des vainqueurs audit païs.Ce que P.Diacrcliu.î.chap^.del'hiftoirç des Lom 
bards tefmoigne eftre aduenu 14. ans apres l’arriuee des Lombards en Italie. Mais Gre-J 
goire de T ours monftre qu’ils eftoient retournez d’Italie dés le temps du Roy Sigcbert, & 
que cefte année ils furent deffaits par les S ueuiens. 

En laquelle auffi par la fcntenced’vn Synode des Prélats du Royaume dcBourgon 
gnetenua Chaalldns fur la Saône par l’authorité du Roy Gontran,IcS deux Eucfques 
Salonius & Sagitarius,qui s’eftoient cy deuant remis par la faucur du Pape en leurs fieges 
en furent de rechef dciettez& depofez à caufc de leur mauuaifc vie. Grégoire de Tours 
liu.j.chap.27. 

Leander Euefque de Toilette en Èfpagne florilfoit en ce temps en grande répu- 
tation de f^auoir & de do&rinc. Platine. 
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C e s t e année qui eftoit la 18 . du Roy Chilpcric, les petits Bretons entrereht à grand 
miflànce dedans les limites de la France, & y firent quelques rauages. Qui fut caufe que 
es Rois de France enuoierent vn Capitaine nommé Buppolcnus contre eux,quileûr 
chauffa les cfperons fî court, qu'ils n’eurent loifir que de rentrer haftiuement enleurpaisi 
où il les pourfuiuit encor fi viuement, qu’il y fit quelques belles conqueftes. Grégoire de 
Tours liu.y.chap. 19. 1 

Lewigilde Roy des Vvifîgoths fanimafi afprement cefte annee contre les Car 
tholiquesdefon Royaume, qu’il en fit vne cruelle perfecution fans pardonner à fon fils 
Hermeuigilde, lequel il enuoia en exil, à caufe qu’il feftoit conuerty à la religion Catho- 
lique , reniant l’erreut Artien parla predicationde Lcandre Euefque de Seuille, &àla 
pcrfùafion de fà femme qui eftoit fille du feu Roy Sigebert. Ce que toutesfois Grégoire 
de Tours fcmble monftrcr eftre aduenu enla 6.ou7.anneeduRoy Chiidebcrt, & en U 
zo. dcGontran. 

Av mefinetcmpsMironoüMyrioRoydc Gallice& des Sueues en Efpagne, enuoya 
demander l’alliance des Rois de France par fes Ambaffadeurs. Greg.de T ours. 

B r 1 n p e v s Roy des Piétés en ce temps. 

Grégoire qui fut cy apres Pape furnommé le Grand, eftant pouf l’occafion reditee 
cydefïùsarriuéàConftantinople,confuta&Conuainquiten laprefênce de l’Empereur 
Eutychius Archeuefquc, qui maintenoit que les corps feroiét apres la rcfurre&iô vniucr- 
felle faits fpirituels & exempts de toutes les qualité z fenfibles & élémentaires, plus fubtils 
& déliez queventouaer. Mais cefte herefiefutbiétoft apres eftcintcauecfonautheur, 
qui mourut en la mefme annee, ou félon Onufrius 2.ans deuant: &: eut pour fucccflèur ce 
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luy que nous auons dit cy defïus, Iean furnommé le Ieuineur, comme récitent Cedre- 
nus,Beda,Sigebert. 

Les viftoires obtenues fur les Perfes par Maurice luy acquirent vne telle réputation 
enuers [Empereur Tybere, qu’il lcftima digne de Ton alliance & de fa fucceffion. A celle 
caufe pource qu'il n’auoit pour tous enfans que deux filles dés qu’il fut de retour d’Oriétj 
il lefitfon gendre de l’aifnee d’icelle, nommee Conftantia,& l’adopta quant & quant 
pour fon fils, honorât aufll la dignité de Cefar , dont la folénité fut faitte felô Onufrius le 
premier iourdeIuillet,cftantpareil honneur faità vn autre Ducnommé Germain, à qui 
fa fécondé fille nommée Charito fut mariee,lequel ne vefquift pasvnanauec elle. Eua 
grius,Niceph.Ccdrcnus,Zonare. I 
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L’emperivr. Tybere décéda, félon la pluralité des autheurs le io.iour d’Aouft,com- 
bien que Ccdrcnus eferit le 14. Av ant peu de iours au parauant refigné fon Empire à Ty- 
berius Mauritius fon gendre, & fils adoptif, homme magnanime & fort vtÜe à la républi- 
que, les anceftres duquel eftoient ifius du pais de Capadocie lequel fut reccu Empereur a- 
près luy.Dc maniéré q l’Empire fut gouuerné fouzluy l’cfpacc de iç.ans.j. mois n. iours. 
Côme nous fupputons depuis le premier iufques au dernier iour de fon regne. Euagr. liu. 
y. & 6. Theophanes,Nicephore en fes Annales, Zonare,Cedrenus.Gregoires’eft abufea- 
yant noté que Tybere mourut en la iz.annee du Roy Gontran. 

Chilperic inuenta en ce temps quatre lettres prançoifes, lefquelles il adiouftaà 
l’Alphabet delà langue Françoife qui eftoient femblables à aucunes Grecques, comme 
Cl.Æ. The.vuni. Defquelles les charafteres eftoient O . 'p. Z. n . T efinoin Grégoire de 
Tours: ou (félon Aimoinus) X.©. $. Et puis ordonna par vn edift quelles fuflfent enfei- 
gnees aux enfans. Ce qui nous monftre auec les autres chofes qu ayant eferit de luy , quil 
a efté curieux, ftudieux & aucunement verféés lettres & en la P oeficaufli. Mais fà curio- 
fitéle fit tomber en l’herefie de Sabellius : de laquelle toutesfois il fut reuoqué par les 
Euefques de fon Royaume, fc monftrant docile à leufs femonftrances. Cependant il per- 
mit(ce dit Grégoire de Tours liu.5.) que Clouisqui cftoitlc dernier des fils de fon pre- 
mier lift, fut mis à mort à l’appetit de fa maraftre,ou félon vne ancienne Chroniq. il l’oc- 
cit de fes propres mains. • ■ . ► 

A l o r s les Rois difpofoient en France des Duchez & Comtez comraebonleur fem- 
bloit: tellement qu’ils en pouruoioient & difpofoient à leur diferetion. Maislacouftumc 
leur ofta depuis ccftc puilîàncc,fi les Comtes & Ducs n’eftoient conuaincus de quelques 
grands crimes. Puis ils les donnèrent finalement à perpctuité.P.Æmile. 

H e x m e v 1 g 1 l d s prenant à fon fecours l’armee que l’Empereur d’Orient auoit en 
Afrique, commença guerre à fon pere:& puis s’eftant ioinft auec les forces duRovMy- 
ron,l’ozahazarder de le combatre en champ de bataille. Dontl’ilTuë luy fut fi contraire 
qu’il fut deffait & retenu prifonnier. A caufe dequoy fa femme qui eftoit foeur ( félon Ai- 
moinus) du Roy Childebert,nommeeImgrunde,f enfuit en Afrique auec fon fils quelle 
auoit de luy, où elle mourut.CependantMiron voulut remettre fus vne nouucllc armee 
qui par fon ennemy fut aufti malheureufement deffaitte que la première, lequel le prefla 
cncores de fi près qu’il le força de fc rendre fon vaflàl en reprenant; fon Royaume de luy. 
Puis à peu de iours delà fut parla mort deliuré de toutes fes fafcherics,lailfant fa fuccelfiô 
à fon fils nommé Euric,qui en fut deboutté bié toft apres , &c confiné en vn monaftere par 
Andeca mary de fa foeur.Selon que Grégoire de T ours & Aimoinus tcfmoignent. Com- 
bien que la Chroniq. Vvifigothe eferit, que Leuuigilde luy mena guerre en faucur d’Eu- 
ric,à caufe que le Roy Myron fonpere luy auoit porté faueur contre fon fils: & qu’il le 
pourfuiuit de telle animofitc, qu’il ne fc contenta de l'auoir deffait qu’il n’cuft aufli totale- 
ment 
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ment aboly auecluylcRoyaumedesSueuescnEfpagne.ee que toutesfois Michaël R 
tius & les hift. d’Efpagnc difent eftre aduenu 177.3ns apres leur première arriuce en icell 
L’opinion defqùels femble eftre confermee par Greg. de Tours, qui déclaré que Hernie 
giuilefut feulement enuoyé en exil cefte année, & qu’il fe remit encore au defiiis les an 
nees Cnfuiuantes contre fon pere. 

Les Auarois afin de Lifter d’orcfnauant l'Empire Romain en paix, fe firent accorde 
& promettre par l'Empereur vne penfîon de cent mille efcuz d’or.Cedrenüs. 

S.M av R. difciple de S.Benoift,inftituteur& propagateur de fon ordre en Fracc,mou 
. rut en ce temps en vn monaftere du pais d’Anjou. Onufrius. 
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L’emperevr Mauriceapres s’eftre déclaré Conful fans adioinr en la 2.anncc de fon 
Empire, enuoia (on beau-frere nommé Philippicus, qui auoit cfpoufé fa fœur ou fillc(cô- 
me d’autres veulent) au gouuernement des prouinces d’Oricnt. A caufequc Iean Mifta- 
co,qu’il auoit l’annee au parauant conftitué en çefte charge, ne fembloit(comme dit Eua- 
grius)auoir aflèz bien faitfon deuoir contre les Perfes.Nonobftant que Nicephoretef- 
moigne qu’il auoit mis en routte l’armee du Lieutenant du Roy de Perfe.Tant y a cepé- 
dant que Tvn & l'autre confeflent que Philippicus entra bienauant dedans le Roiaumc 
de Perfe: où il gafta beaucoup de pais, deffit & mit en routte l’arm ce du Roy, & puis fen 
retourna glorieux & triumphant és prouinces de l’Empire. Euagr. liu.ô.cha^.Cedrenus, 
Zonare,Nicephore. 

Les Romain? & Italiens eftantsprelfez & opprimez grandement des Lombards & 
lafehement fêcourus & foulagez par l’Exarche Longinus, firent tant enuers l’Empereur 
aiants enuoié à ceft effeélGregoirc apocrifairc de l’Eglife Romaine, qui fut cy apres Pape, 
pour luy faire entendre le miferable traittement qu’ils receuoicnt des Lombards, qu’il le 
rappellad’Italie,&enuoiaenfon lieule Patrice Smaragdus,quigouuerna l’Italie fouz fil- 
tre d’Exarche l’efpace de 3. ans. Et enuoia à fon arriuce vn Grégoire gouucrner le Du- 
cat de Rome:puis fc mit à pourfuiure la guerre & le fiege que fon predcceflcur auoit mis 
deuant la ville de Claflè,que les Lombards tcnoient.Pendant lequel temps vn Do rtrulfe 
vaillant Capitaine,Sueuc de nation,lailîantleparty des Lombards, fc vint rendre à luyfa 
uec la ville de Brix elle, qu’il leur auoit fuprife. Lequel luy feruit fi bien qu’il obtint par fon 
moien plufieurs belles vi&oires fur fes ennemis. P. Diacre. 

Les AmbafTadeurs du Roy Chilperic enuoicz à l’Empereur de Conftatinoplc, retour- 
nèrent cefte annee auec plufieurs grands & riches prefens pour leur maiftre. Auec le Roy 
Childebert fon nepucu,qui fit paix & alliance au meûne temps, afin d’eftre aficuré de 
luy contre le Roy Gontran, auquel il vouîoit commencer guerre pour retirer la ville de 
Marfeille qu’il pretendoit luy eftre detenue par luy :cftant incité à ce faire par l’inteliigéce 
qu’il auoit auec Mumole Lieutenant dudit Gôtran,qui s’eftoit nouuellement reuolte co- 
tre luy,& emparé pour fa defenfe de la ville d’ Auignon. Greg.de T ours li. 6 . 

A v meftne temps s’efleua en Frâcc vn Gôdebauld,qui fc difoitfîls du feu Roy Clotaire, 
fouz la faueur du Patrice Mumolecau moien de laquelle il enforeela tant de gens de cefte 
opinion,que plufieurs fadioignircntàluy en Prouence & en Languedoc : tellement qu’il 
fy maintint long temps contre Gontran, 

Les Huns appelloiét en ce temps tous leurs Rois par vn nom gcneralChagan ou Cha- 
ian,ainfi que tefinoigne Greg.dcTours li.4.Qui pourroit eftrele tiltre de Cham,dont les 
Tartarcs,Scythes & Turcs appellent encorcs auiourd’huy leurs Rois. 

C a i a n Prince des Auarois eftât aduerty de la mort del’EmpereurT vbere, enuoia fes 
AmbafTadeurs vers Maurice, tant pour renouation & côfîrmation d’alliance, que pour fe 
faire augmenter de vingt mille efcuz d’or lapenfion que les Empereurs luy auoient paiee 
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cy dcuant,qui ne montoit qu’à quatre vingt miilc.Et pourcc que cefte première crue luy 
fut accordce 5 & que la z.qu'il renuoia bien tort apres demander luy fut denice,il s’en def- 
pita de relie façon,qu’ilfc mit à faire fortcrucliementla guerre aux villes d’Illyrie: telle- 
ment qu’il prit Sr faccagea celle de Sigidon &: autres. Q_ui fut caufe que l’Empereur luy 
enuoiaeô qu’il demahdoit. Niceph. 

L’ h e r e s r e des Sadduceens qui nioient la refurreftion des morts, des Anabaptiftes 
& Agnoitcs/utcxciteccn ce temps au dioccfc d’Alexandrie, par vn certain Euefque nô 
mé Pierre Apamcc. 

L i c i n i a n v s Euefque de Carthage, homme de grand fçauoir,florilToit en ce temps. 
Onufrius. 
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L’a r‘m e e de l’Empereur qui eftoit en Orient diuifec en deux,Ieftan Miftaco prit la tô- 
duittcdel'vnedes parties, auec laquelle il deffitlesPerfespreslefleuuedc Nymphium. 
Mais Philippic mena l’autre en la Perfide, d’où il remporta vn butin merueilleux. Cepen- 
dant Caian Roy des Auarois aianteu ce qu’il demandoit,nelaiffa pourtant de rompre la 
paix qu’il auoitpromifefaintemcnt à l’Empereur. Car il fit entrer vnc armee d’Efclauons 
dedans le pais de Thrace, qui prit & faccagea les villes de Sigidin,d’Anchiale & autres: & 
vint iufqucsdeuant le lieu qu' on appclloit les Longs murs. Mais Commentiolus Lieute- 
nant de l’Empereur fortit lur eux, fi apoint qu’il les deffit&miten routte. Et puis en les 
pourfuiuant en deffit encore vne autre trouppe deuant la ville d’Adrianopoli. Euagrius, 
CedrenuSjNiceph.Zonarc. 

D’avtan t qucle Roy Childebcrt cftoit fondé en volunté défaire la guerre au Roy 
Gontran fon oncle, d’autant Chilpcric s'efforça de l’y enfoncer plus auant, non tant pour 
occafion valable qu’il euft,que pour fa cupidité dauancerfes bornes furl’autru' : promet- 
tant de le laiflcr feul heritier de toute fa fucceffion apres fon trefpas: puis qu’il auoit depuis 
peu de temps perdu tous fes fils. Somme que Childebcrt apres auoir difpofé fon fait,rrou* 
ua moicn par vn de fes Capitaines de retirer la ville de Marfeille.Parquoy quand Çhilpc- 
ric le vit entré àbonefeienten picque,fe mitauffi de la partie contre Gontran,faifànt en- 
trer vne fienne armee dedans la Guienne fouz la conduitte d vn Capitaine nômé Didier: 
Lequel alla rencontrer Ragnould Lieutenant de Gontran, fi à propos qu’il le mit en rout- 
te auec fes gens. Au inoié dequoyilreduifittoutle Limofin,Perigueux & Agenois entre 
les mains de fon maiftre,qui y mit Comtes,Gouuerneurs & Officiers en fon nom. Cepé- 
dant Gontran fît afficgerMumole dedans Auignon: lequel fut fecouru par Childebcrt: 
qui outre cela enuoia de rechef reconfermer l’alliance qu’il auoit iuree auec Chilperic: & 
puis mit auec luy vne armee comme aux champs, qui fouz la conduitte des Ducs Didier, 
Bcrtulfc & Blandaftes fen alla camper deuat Bourgcs:de laquelle ceux qui la defendoiét 
pour Gontran, firent vnc faillie fur eux en nombre de iy.mille,qui fut fi furieufe que de ce- 
ftc charge demeurèrent plus de 7. mille occis fur le châp que des vns que des autres.Si cft- 
cc toutesfois que pour çelà le fiege n’en fut leué.Parquoy Gontran fut contraint de mar- 
cher aucc vne autre armee contre Chilpericdcquel auffi aiant la fîenncpreftc,rofachoc- 
queràfigrâd malheurtoutesfoisqu’ilfut vaincu auec perte de la moitié de fon camp. Ce 
qui le rendit plus enclin à fc réconcilier aucc fon frère. Et pource que Gontran ne fe mô- 
ftra pas plus difficile aux propos de paix,que leurs Confeillcrs entamèrent, ils fc remirent 
de leurs differents au jugement des fages gens & hommes d’Eglifè. 

L’ c m pe r e v r Maurice cerchant les moyens d« remettre l’Italie hors de la puifiànce 
des Lombards,&deladeliurcrdc leurs mains, faduifa qu’il ne luy feroit paspoffible de 
venir à chef de fon intention plus facilement que par les François, lefqucls il efperoit faire 
condcfcendreàifémentà fa volonté, aiants occafion de fc reffcntir des brauades que les 
Lombards leurs cftoient venu faire iufques fur leur fumier, &par les victoires, qu’ils auoiét 
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obtenues d’eux de lespeucraindre.Parquoy fuiuantle confeil de l’Exarche de Raüenne, 
il enuoia Tes AmbafTadeurs vers le Roy Childeric, pour l’induire à fembarqucraueçluy 
en ceftc entreprinfé. A quoy voulans obuier les Lombards, enuoicrent auffi vers luy : & 
vers fes deux oncles, autres AmbafTadeurs, pour fe faire receuoir en leur alliance & pro- 
tection, fouzpromefïéd’vn tribut annuel. Sieft-ce toutesfois que les deniers contens 
de l’Empereur curent plus de pouuoir à faire entrer Childebcrt en ligue auec luy cotre les 
Lombards. Ce qui les mit en telle doute de leurs affaires, qu’ils tombèrent tous d’aduis de 
fe remettre fbuz le gouuerncmcnt d’vn Roy,cômc ils auoient ia efté. Et fuiuant celte con- 
clufîon,ilseflcurentlefilsdufcu Roy Clcphe pour leur Roy, nommé parles Italiens An- 
tharis, & par Grégoire de Tours Aptacarius , qui portoit le furnom de Flauius : à caufe de 
quoy fes fucçcfléurs le portèrent auffi apres luy. On fait compte qu il a régné cinq ans, fix 
mois. Anaftafius & Blondus difent qu afon aduenement il mena fon armée deuant la cité 
deRome, rompantla paix que les Romains auoient auec les Lombards, & qu’il la tint fi 
longuement affiegee, qu’il l’euft en fin reduiéte à fa volonté , fans l'empcfchcmcnt qui luy 
vint par vndelbordcment des eauës. Mais Sigoniuseftimequefa première cntrcprifàfut 
fur la ville de Brixelles,que l’Exarche auoitcy deuant repaie lur les Lombards, laquelle il 
aifiegea iufques à ce quelle luy fut rendue. 

Levvigilde fit fonder enuiron ce temps en la Ccltiberie vnc ville qu’il fît nomm cr 
Riccopolis en faueur de fon fils Riccarede. Auquel temps auffi , craignant que le Roy 
Childebert ne luy vouluft mouuoir guerre, à caufe de fa fœur qui cftoit cfpoufe de fon fils 
aifnéHermenigilde(àquiilfaifoitguerre) enuoyarecerchcr l’alliance du Roy Chilperic, 
demandant là fille nommee Rigunthc pour ledit Riccarcde fon fils. 

C e s t e année furent aflémblez pluficurs E uefques auec les Légats de tous les Patriar- 
ches à Conftantinoplc pour iuger de la caufe de Grégoire Patriarche d’Alexandrie , tou- 
chant quelques crimes, defqucls il fe iuftifia fi bien, qu’il fut déclaré abfouls,& renuoy é en 
fonDiocefe.'oùilnefut pluftoft arriué, qu’vn trcmblemét de terre renuerfa-grâd nom- 
bre d'cdifices en la ville d'Antioche. Cequ Euagriusliu.6.chap.8.diteftreaduenu en la 
6 37. annee du compte des Antiochiens,& 61. apres l’autre tremblement de terre qui auoit 
fait vnfemblable degaft en la 7. année de l’Empereur Iuftin premier. Dont il fauît eftimer 
que les Antiochiens prenoient le compte de leurs années enuiron le temps que lui. Cefar 
fut créé Di&ateur pour la première fois. 
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Philippic eftant derechef entré dedans la Perfide , gaigna deux nobles & mémorables 
vi&oircs fur les Perlés. Au moyen defquelles il côquefta la ville d’ Arfeuene,& s’en retour- 
na auec grand butin. Euagrius,Nicephorc. 

Le Roy Chilperic fut tant pourfuiuy & follicité du Roy des Vvifigoths, qu’il fit partii 
fa fille en grande bôbance pour aller cfpoufcr le fécond fils d’icelüy : mais auât qu’ellefuft 
hors des limites de fon Royaume, la mort d’iccluy furuint, qui rompit totalemét l’accom- 
plifTement de fon voyage & de fon mariage : pourcc que ceux qui auoient charge de lac 
compagner,ne l’abandonnèrent pas feulement, mais aufli la deualiferent de tous les meu- 
bles,bague$ & ioyaux qu’on portoit auec elle. Or la fin de Chilperic aduint(au rapport di 
Aimoinus & d’Ado) en telle forte , qu’ayant defcouucrt quelque chofe des amours de û 
femme Fredegonde, & de fon adultéré Landry, qui eftoit Maire de fon Palais, fut preuenn 
d’eux auant qu’auoir moyen de fe reffentir : car comme il retournoit de la chaffe , ils le fi- 
rent maffacrer au mois de Septembre, en la 13. annee de fon rcgne,luy reftantvn fils nÔ- 
mê Clotaire, qui fut 1. du nom, qui cftoit nay enuiron 4 . mois auparauant : lequel fut dé- 
claré fucceflèur & heritier des eftats de fon pcrc, fouz la tutelle du Roy Gôtran fon oncle. 
Qui pour prendre le gouuernement &adminiftration du Royaume qui auoit cftéau feu 
Roy Chilperic, s’en vint à Paris, où il confirma Landry en fon cftat de Maire du Palais , & 
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le cohftirua fon Lieutenant au Roiaume de fonnepueu, lequel fa mere mena nourrir à 
Rouén : mais il retint la cité de Paris, auecce qui auoit efté des defpendances du Roiau- 
me du feu R oy Chcrebert , pour foy : alléguant qu’il eftoit entièrement deuolu à luy, par 
la tranfgrdfion du compromis que fes deux freres auoiét fait auec luy. Cependant ce que 
Grégoire de Tours n’a fait aucune mention delà maniéré de la mort du Roy Chilperic, 
encore qu'il déclaré liu.io. chap. 19. qu’il fut tué par vn qui voulut aufli tuer Childebert, 
nous donne argument de foupçôner quelle vint d’ailleurs que d’où Aimoinus a dit : d’au- 
tât qu’il l’euft aufli toft lçeu que luy , & que ce n’eft pas fa couftume d’efpargner Fredegon- 
de. Carenfaifant iugement du Roy Chilperic , Û l’appelle le Néron & l’Herodes de fon 
temps, tant pour fes tyrannies & cruautez enuers fes fubie<fts,& paillardifes , que pour le 
peu d’honneur & de reuerence qu’il portoit aux Prélats & gens d’Eglife : s’eftant laiflé tel- 
lement cnforceler du defir de complaire aux appétits de faremme , quelle le faifoit macu- 
ler fon régné & fa vie de toutes fortes de faifts tyranniques : car apres auoir recité fes au- 
tres vices, il dit : S Acer do tes Domini afiiduè blafphemabat 3 necaliundcmagu dum fecretm ejfet 3 exer- 
cebat ridicuU vel iocos,quam de E cclefiarit E pifcopts : ilium ferebxt leuem, alium jùperbu: ilium abun- 
dantem, ijlum luxuriofum , ilium ajferebat elatum , hune tumidum : nullam rem pim odio habens qudm 
Ecclefias. ^iieb&t enim plerumque , ecce pauperremanfitfifeus nofier, ecce diuitix nojlr t ad Ecclefias 
tranfiat <e funt : nulli penitut Epifcopi régnant 3 periit honos nofler (y tranjlatus eft ad Epifcopos ciuita- 
r#m. Lequel tcfmoignage toutesfois nous aduertit,que quel qu’ait efté Chilperic, il aduifa 
bien ingenieufemt la fource & origine, ou qui eftoit ia de fon temps, ou qui fc deuoit bien 
toft voir és mœurs des gens d’Eglife. Surquoy on doit aufli remarquer és hiftoircs & ef- 
crits de ce fiecle , que le grand zele & deuotion que les hommes y monftroient à honorer 
les reliques, à baftir & enrichir Temples & Monaftcres,&àfairedubien & de l’honneur 
aux gens d’Eglife,eft tellement loüè & magnifié, que qui a eu cefte vertu, n a femblê auoir 
eu aucune autre chofc vituperable en luy : ou ce qu’il en a cu,a efté comme dillimulè fans 
y prendre garde, ou bien froidement cenfuré : tcfmoin aucuns faiéts du premier Roy Clo- 
uis,& Clotaire : tefinoin aufli Brunechilde que fain<ft Grégoire a tant loüee en fes epiftres; 
de laquelle aufli Grégoire de Tours n a fait mention qu’aüec honneur: qui n’a efpargné au 
contraire Fredegonde,non plus que la plus faulfe Mcdcc qui ait iamais efté au mode : en- 
core que le Continuateur de Grcgoire,Aimoinus,Ado,& tous les autres,ayent vnanime- 
ment teftifié que Brunechilde la furpaflà en malice. Qui plus eft, on faifoit entendre aux 
Rois & Princes, que les vi&oires qu’ils obtenoient de leurs ennemis , venoient par le feul 
meftne moyen,& les defaftres par le default d’iceluy. Ainfi que les Euefques rclpondirent 
au Roy Gontran, apres que fon armee eut efté deffai&e au Languedoc par les Vvifigoths 
herctiques. Qualiter (difoicnt-ils) nos hoctempore vifloriam obtinere pofîumüs? qui ea qu* patres 
noflrt confequutt funtjion cuflodimmUlli vero Ecclefias adificantes , in Veum fpem omnem ponentes , 
Martyres honorantes 3 Sacerdotes vénérantes 3 vi£loriat obtinucrunt. 

Mais auànt le trefpas du Roy Chilperic , vn autre nouueau mefnage s’eftoit faid en 
France : car Gontran rendant la ville de Marfeilles au Roy Childebert, pour laquelle il e- 
ftoit en querelle auec luy, l’auoit non feulement induit à fe réconcilier & raccointer auec 
luy, mais aufli à le faire entrer en intelligence cotre Chilperic : afin de retirer les villes que 
Childebert pretendoit luy eftre détenues par iceluy : dont la guerre s’cnfiift incontinent 
enfuiuie, fans le voyage que Childebert fut follicité défaire en Italie contre les LÔbards 
par l’Empereur Maurice. Lequel mefmeilfitenperfonnc (quoy qu’il fuft lors feulement 
aagé de 13. ou 14. ans ) auec vne grande armee, qui combla toute l'Italie de l’efpouuante- 
mentdefa venuc. Tellement que le Roy Antharis faifoit ia feulement eftat de défendre 
les villes & places fortes, fans fc vouloir mettre en campagne contre luy , quand fon côfeil 
fe trouua d’aduis que cen’eftoit fon plus expédient de réduire les Lombards au pis. Au 
moyen dequoy il fut aufli toft perfuadé de ramener fon armee en fon Roiaume, auant 
qu’elle euft fait aucun exploid mémorable, pour la caufe qui l’auoit fait acheminer à cefte 
expédition. Ioinâ que les prefents du Roy Antharis, & les belles offres & promefles qu’il 
luy enuoya faire de fon feruice contre tous fes ennemis , auec les remonftrances qu’il ne 
luy rcuiendroit rien du faiél de cefte guerre, finon le fang & la vie de fes gens, qu’il aurpit 
employée pour ceux qui ne luy feroient pas plus amis qu’aux Lombards, eurent grand 
pouuoir à luy faire expedier fon retour en France : où il fut encore furie poinét d’enuoyer 
vne armee en Efpagne au fecours de Hermeuigilde mary de fa fbeur, contre le Roy Leuui- 
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gilde. Mais lafuruenuë du trelpas du Roy Chilperic le reuocqua de celle deliberation, 
pour le faire entendre à rccouurer par celle occafion la portion du Roiaume de Paris, que 
fon pere auoit poflèdee deuant fon trelpas. Tellemét qu’il en fut en différend auec le Roy 
Gontran, qui s ’attribuoit le tout,& s’elloit ia fait donner le ferment de tous les peuples des 
villes de deflus la Loire, du Poiélou, & duLimofin: encore que les Tourangeaux & Poi- 
teuins appetalfcnt fort d'cllre à Childebert. De forte qu’ils en furent moleltez par ceux 
du Berry, pour s’ élire voulu déclarer. Et de celle affe&ion des Tourangeaux, fcpeult ima- 
giner vne des occafios pour laquelle Grégoire de Tours a plus elpargné Brunechildequc 
Fredegonde: & ce qu’il n’a fait mention delacaufe ny des autheurs de la mort de Chil- 


peric. 


C h a *. t o m a n fils de Charles furnômé Hasbain , fucceda apres le trcfpas de fon pere 
à la Duché de Tongre & de Brabant, & fut pere du premier Pépin Maire du Palais.C hro- 
nique de Iacques Meier , & Richard de Vvalïèbourg. Mais il elt bien difficile à croire que 
tels fiefs fulTent ia héréditaires. 

Levvïgilde Roy des Vvifigoths mourut, au rapport des hilloires Elpagnples,hô- 
mément de Roderic de T olettte,& de Dom Antoine Bentcr, l’an Ce qui ell aulfi cô-, 

fermé par la Chronique des Vvifigoths nô imprimée, qui rapporte la mort de fon fils Ric- 
card ou Riccarede (qui luy fucceda à fa couronne) àl’Ere dcxl. apres qu’il eut régné iy. 
ans,6.mois,ro. iours. Et parle liure des Conciles aulfi, qui remet la célébration des Syno-J 
des dcTolette & de S euille aux quatre & y. années de Ion régné, & aux Eres dcxxvii. & 
Dccxxvm. Parquoy Grégoire de Tours liu. 8. chap. 46. & Aimoinus liure 3. fcmblent a- 
uoirprepollerementefcrit, que fon pcrcmourutenla 26.anneedu Roy Gontran. Si ce 
n’ell qu’on ait pris occafion d’eftimer que fon pere mourut celle annee, pource qu’il in- 
ftitua & defîgna fon fils Riccarede fon fucceflèür & heritier de fa couronne, mefmemcnt 
aulfi qu’il le fit dellors régner auec foy au lieu jde fon fils Hermeuigilde : lequel luy faifant 
la guerre de long temps, sofa encor celleannee ( qui elloit la 9. du Roy Childebert) ha- 
zarder de luy drclTer des embufches,efquelles il fut luy-mefine pris. Au moyen dequoy il 
le confina en exil. Parquoy fa femme nomme Iugunthe , qui euoit foeur du Roy Childe- 
bert, s’enfuit en Afrique, d’où elle fut enuoyecàConftantinople: maisellef mourut eri 
pafiànt par Sicile, telmoin Grégoire deTours liu.6.chap.43. Cependant Myron Roy des] 
Sueues de Gallicie, fouz l’appuy duquel & des Lieutenans que l’Empereur auoit en Afri- 
que & en aucunes villes d’Elpagne, Hermeuigilde auoit tenu bon contre fon pere , ayant 
les forces encore debout, auec le fecours qu’ü auoit des gens de l’Empereur, ofa tenter le 
hazard de la guerre contre le Roy Leuuigilde : où l’heur luy dill fi mal, qu’il fut vaincu î & 
pour euiter pis, contraint de fe rendre fon valfal en reprenant fon Royaume de luy. Puis à 
peu de iours de là, fut deliuré de toutes fafeheries par vne maladie qui l’olla de ce monde, 
lailïàntvnfilsnomméEuric,quifutbientolt apres débouté delalùccelfiond’iceluy par 
Andeca mary de fil fœur , qui fe fit Roy de Galice , ainfî que nous auons ia déclaré cy de- 
uant. Grégoire de Tours, Ifidore, Roderic dcTolette. 

Antharis Roy des Lombards,quitta ( tefmoin Sigonius) en la première annee de 
fon régné la fuperllition pay ennc,de laquelle il faifoit encore profclfion, & fe conucrtit a- 
uec fa gent à la Religion Chreftienne, félon l’interprétation toutesfois des Arriens. 

i’Ex'archi d’Italie eftimant quclefiegc de la Religion deuil fuiure le fiege & la 
puilfancede l’Empire & des armes, voulut ellcucr & augmenter l’au&orité de l’Eglifc de 
Rauenne, où il faifoit fa refidcnce,plus quelle n’eftoit. De façon qu’il y fit venir par force ( 
l’Archeuefquc de Grado, & trois autres Eucfques du païs d’Illrie, pour les contraindre de, 
rendre obcÛTance à fon Archeuefque de Rauenne, & ferment de le reeognoiftre toufiours 
pour leur fuperieur à l’aduenir: enfemblc aulfi de Ce déclarer réprobateurs du decret du 
dernier Concile vniuerfel de Conftantinople. Dequoy le Pape de Rome fut fi mal-con- 
tent,qu’il les excommunia cômefchifmatiques. P. Diacre liu.3. chap.11. de l’hilloire des 
Lombards. 

L e i.Synode prouincial des Prélats de I’Eglifc Gallicane célébré à Lion, ordôna quel- 
Iques Ratuts,qui nirent réduits en 6 .Canons^ors que le Roy Gontran «lloit en la 22.anncc | 
de fonregne. Grégoire de Tours liu.6. Liu.dcs Conciles. 
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L’ h e v a fauorifoit tellement les Romains en ce temps contre les Perfcs,qu’il$ gaigne- 
renttoufiours la victoire d’eux en toutes les efcarmouches & rencontres ,tât celle annee 
cyquelafuiuanfc. De façon qu’vn Capitaine derEmpereur nommé Germanusdefcôfît 
vne de leurs armees, auec fi grande occifion, qu’iln’en laifla quafi relier vn feul pour cftre 
rapporteur de ce defaftre en leur pais. Philippic aulfi eftant party de Conflantinoplc ( où 
il s’eftoit venu rafraifehir l’hyucr precedent) les alla charger deuant la ville comme eferit 
Euagrius de Martyropolis j ou comme dit Nicephorc Anazarbon: de Façon qu’il mit le 
Cardariguc(qui fignifie autant que Lieutenât du Roy de Perfe)& toute fon atmec en rou- 
te : & puis afliegea la ville de Martyropolis , mais il ne la petit prendre. Cependant il en- 
uoya Heraclius perc de l’Empereur Heraclius cy apres, auec vne trouppc de gés de guer- 
re, pour rccognoiftre les prouinces de Perfe : lequel apres auoir trauerfè toute laMcfo- 
potamic & Medie, sert reuint glorieufement à luy. Euagrius, Nicephote. 

Smaragdvs Exarche d'Italie au mandement de l’Empereur, s’en retourna cü là 
Grece : & vint vn autre Patrice nommé Romanus en fon lieu, qui gouuerna l’Italie en til- 
tre d’Exarche l’efpace d’vnze ans, félon P.Diacre, Analtafius, & Onufrius. Sigoriius tou- 
tesfois racomptc,fuiuant P.Diacre, que Smaragdus apres auoir repris la ville de Brixelles, 
fit trefues pour trois ans auec les Lombards, à la requefte du Roy Antharis , qui craignoit 
poflible le retour des François. Mais on ne peult comprendre de ce qu’ils ont eferit eux- 
mefmes, qu’il y ait eu aucune furfeance de guerre entr’ eux , fihon quelle ait bien peu duré. 
D’autant mefmcment que Landulfe tefmoigne que les Lombards rauagerent encore les 
terres de l’Exarchat de Rauenne & de Rome au mois de Décembre en la 6. Indiétion, qui 
fut fur la fin de ceftc annee. Ioinét que Grégoire ÜU.7.& 8.tefinoigne,quenoüueaux Am- 
balfadcurs vindrent delà part del’Empereur Maurice au Roy Chüdebert ( quieftoit en la 
, 10 . annee de fon règne) le fommer de fes promefles : qui furent Caufe ( auec l’efpoir de re- 
tirer 1a foeurlugunde, qu’on penfoit s’eftre fauuee à Conftantinople âpres le trefpas du 
Prince Hermeuigilde fon mary, que fon pere àuoit fait mourir) qu’il enuoya derechef vne 
grande armee contre les Lombards, laquelle toutesfois y fit aulfi peu que la première * au 
moyen de la diflenfiô qui fe mit entre les Capitaines d’icelle, Ou (comme veult P. Diacre) 
entre les François & les Allemans. 

O r. Hermeuigilde ayant efté l’an precedétenuoyé en exil par fon perc,vouIut poflible 
attenter encore quelque chofc cotre luy:qui fut caufe qu’il le ht prédre & mettre cruelle- 
mét à-mort le iour qu’on celebroit la fefte de la Refurredion de noftrc Seigneur.Or cômc 
ceftc punition a efté à bon droit deteftec de tous les hifloriés Elpagnols, & de Bcda,& de 
Grégoire Pape, qui ont eftimé quelle ne fut dônee au fils, que pour ne fe vouloir accorder 
en la Religion Arrienne auec fon pere: neantmoins les entreprinfes precedentes du fils 
cotre le pere n’ont trouué aucun lieu d’exeufe enuers Grégoire de T ours, qui en a parlé en 
telle forte. Cum patremad fecum exercitu ventre cognouit , confelium iniit quitter venientem dut 
repelleret dut necdret 3 nefciens mi fer iudicium ftbi immtnere diuinum,qui contrag&nitorem queltbet hd- 
retteum tdlid cogitaret : cnquoyiln’cft de ceux qui eftimét pieté deperfecuter & maflacrer 
pere, mere, frcre,pour herefic feulement. 

Tant y a que quand l’armee de Childebert fut de retour d’Italie^ il follicita encore le 
Roy Gontran d’entreprendre la vengeâce de la mort de ce Prince Vvifigoth , à caufe de fa 
fœur. De forte que pource que l’iniure n’attouchoit pas moins l’vn que l’autre, & que l’en- j 
uic de debufquer les Vvifîgoths de tout en tout de ce qu’ils tenoient encére deçà les Pyre- 
nces, s’y adiouftoit,il y eut vne grande armee mife fus, qui tira droit en la Septimanic , que 
on dit maintenant le Languedocmais d’autant quelle fut mal conduire, tant par la faute 
des Capitaines que de leurs gens, qui pour cftre de diuerfes natiôs,à fçauoir de Bourgon- 
gne, du Dauphiné,de Proucnce,de Guiennc,& des païs delà Loire, voulurét marcher en 
- - trouppes 
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trouppcs fcparces,qui fe mirët à piller villes ôc villages ,pluftoft que faire ec que l’ordre de; 
la guerre commande en çonquefte de pais. Auffi futlâ fin de cefte entreprinie honteufe 0c 
malheureufejpoutce quil n en reuinr qu’vne grande perce de foldats,êc de Capitaines, en- 
core qu'ils fuMent encrez dedans Carcaffonne.Si eft -ce toutesfois que de cefte mafaduen- 
ture Gontran fut 'plus irrité que flechy : tellement qu’il ne voulut aucunement ouyr les 
Ambafladcurs du Roy Leuuigilde,qui le vindrent inftâmënf requérir d’accord ôc de paix* 
Parquoy fonfils Ricarede, lequel il auoit ja defigné fon fuccefteur au Roiaumcdes Vvifi- 
gothSjS’cn vint faire des courtes iufques dedans la Prouence, 5 c la Gafcongne. Qui furent 
caufc que Gontran oftalçgouuerpement de Ja Prouençcaueç le Pûtriciat à A gila, & le 
mit entre les maips de Leudegifile. Deuant que l’annec fuft cxpirce nafquit vn fils au R oy 
Childeberç,qui fut nommé Thcodebcrt: quoy qu’il ne fuft tout au plus qu’au ij. ah de 
fon aage. Prétexté Archeuefque de Rouen eftantde retour d’exil en fonEglife,futmal- 
heureufèmentoccislciourde Pafques, dedans vn temple en célébrant le fcruicefacré, par 
lç$ pratiques de Frçdcgondc.Greg.çle T ours.ü.y.ôc 8, 

M a i s au parauant, pource que la diflenfion qui auoit efté entre Contran 0c CHilde- 
bert auoit donné grand moyen à l’impofteur Gondouald ou Gcndebaùld, duquel ndus 
auons parlé cy deflùs,qui fe difoit fils du Roy CIotaire,de s’auancer ôc aggrandir-.tcllemét 
ue non feulement la plufpart des peuples & des villes de la Proucncc,de la Gafcongne, 
u Languedoc 5 c delà Guiéne, s ’eftoientia donnez àluÿ,le recognoiflans pourleurRoy: 
mais aufli des premiers ôc principaux Seigneurs ôc Capitaines de la France : comme le Pa- 
trice Mumolc,Blandafte,Vado, Didier auec l’Euefquc Sagittarius: au moien dequoyil 
menoitvn train roial: Gontran fe voiant contraint d’aller au deuant des accroiflcments 
d’iceluy, s’appointa de rechef auec fon nepueu Childebert,luy reftituant toutes les terres 
jui auoient efté à fon feupere,ôc l’adoptant aufli pour fon fils, en intention de le laifTer 
on heritier 5 c fuccefteur. Puis defpefcha vne grade armee fouz la conduitte de fon Con- 
neftable Leudegifile 5 c du Patrice Agila contre l’impofteur: lequel ils afliegerent dedans 
la ville de Comingcs delà la Gar6ne,auec fes complices.Et poürce qu’ils troüuercnt qu’ilj 
faudroit grand temps 5 c autant de peine à les auoir, L cudegifile s’aduifa de les abufer fi fi- 
nement tous cnfcmble par fes belles promefles, qu’il les fit trahir tous les vns les autres. Au 
moien dequoy ils tombèrent tous entre fes mains, où ils trouuerent la fin de leur vie ôc dcl 
leurfedition,enlaz4.annccduRoyGontran.Cequifcfitautcmps ou deuant queChil 
debertpaflàft en Icalie.Greg.dc Tours liu.7. 

A v meûne temps vn Schifmc fiiruint entre l’Eglife d’Aquilée 6c de Rauenne 4 à eaufe 
qu’eftant Heüas Patriarche d’Aquilce décédé, Seuerus citadin de Rauenne luy fût fubro- 
gé^equcl fe fit approbateur du decret du dernier Concile vniuerfel de Conftantinople, 
touchant ce qu’on appelloit les j. articles du Concile deChalccdone,âuecles Catholi- 
ques» Occafion pourquoÿ Ican Archeuefque de Rauenne le fit par force amener à luy 
parl’Exarche, 0 clctraittaen telle façon quille contraignit en fin de fe condcfcendrcà 
l’opinion contraire de celle qu’il tenoit. Dequoy vint lc mefcontcntcment que l’Empe- 
reur eut dudit Exarche,qui fut le motifde le faire rappeller.P. Diacre, Sigonius. 

'"Av i.Synodc célébré en lavilledeMafconlor$quclcRoyGôtrancftoitenla24.an-j 
nee de fon régné, fut ordÔné ôc déterminé que le baptcfme.ne fe deuoit point adminiftrer 
finon la veille de Pafquçs 6c de la Pétccofte, excepté en cas de neccflité.Qui eft pour mô- 
trer que lep anciens n ont pas trouué bon qu’on baptizaft; tous les iours Ôc à toutes heures, 
Mais qu’il ÿ euft certains iours en l’aq députez au baptefme,afin qu’il fut plus honoréôcad' 
miniftré par meilleur ordre.D’auantage vn autre canon commande, que tous les Diman- 
ches l’obiation de l’autel foit faitte tant du pain que du vin,par tous genèralem êt tant ho- 
mes que femmes: reprenant ceux qui n’affiftoiét point à l’office diuin,ôcn’y offroict point 
jceUehoftiediuine en l’autel facré. Lequel ftatut nouscnfeigric que non feulement les ho- 
mes appeliez laies, mais aufli les femmes offraient 5 c fàcnfioient des hofties facrecs, par 
lefquelles on entend non feulement les priercs,oraifons 6c avions de grâces, mais auffi les 
biens qu’ilsofffoient pour le foulagement des pauures.Mais il fait cxprefïè métion de l’o- 
blation du pain ôc du vin, tant pource que tous com muniquoient à la cenc fou z les deux 
efpeces du pain ôc du vin, que pour autant auffi qu’ils eftoient pris des offrandes que les fi- 
dèles portoient en l’Eglife.Ce pendant par vn autre canon dudit Concile oft déclaré que 
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la maifon de T Euclque rçceüra vn chacü par hospitalité fans acccptiô deperfonnes: pour- 
cc que par l’aide de Dieu elle eft ordonnée à éclà , fans y nourrir fly entretenir chiens, de 
peur du danger qui en pourroit aduenir aux pauures. V n autre auffi défend «xpreflemét à 
iavefued’vn Euefquc, Prcftre ou Diacre, fouz certaines peines de fe remarier. Cequ 
nous auons.bien voulu reciter, pour monftrer aucunement quelle cftoit la figure dcsE 
lifes de ce ficelé. 


Dit Monde. 47 J. y 


De Itfm Chrijl. 588 | E.i Orient. 1 


Iiidiêtion. 


I R.des François. 15 


( R. des Lombards . 1 


E. a Italie. 


G h a 1 a n violât l’accord qu’il auoit fait auec l’Empereur/e mit à faire la guerre aux vil 
les de la Mœfie ; tellement qu il en prit,lâccagca fie ruina plufieurs,entre lcfqudlcs fut R» 
tiarus, Bonomia, Doroftale, &Martianopolis;fans que Commcntiolus Lieutenant de 
l’Empereur s’ofaftoppofer à luy dé toutes fes forces. Maisaiant diuiftfon armeeen plu 
fieurstrouppes fouzlesCapitaines Caftus & Martin, lrfaifoit efcarmoucher pardiuers 
endroits:en aucuns dcfquels il perdit, & en d’autres-il fc rccompéça.Mais il ne le peut cm 
pefeher qu’il n’entraft en fin aueefon armée dcdans lc païs dcThrace,où il prit la ville d’A- 
pleric,& plufieurs autres, defquclles il emmena vn nombre infiny de captifs. Ce pendant 
Philippic profperant toufiours contre les Perfcs, tantdcfoy-mcfmc que par les Capi- 
taines, fut pour quelque caufe caflè de fit charge par l’Empcrcur,qui luy bailla pour hcceC 
feur Prifcus/ouz lequel toutesfois les légions ne fe voulurent aucunement ranger : don 
il fut force à l'Empereur de leur rendre Philippic.Euagr.Niccph. 

I Lis Ambafiàcleurs vindrent de rechef au Roy Gontran delà part du RoydesVvi 
goths,pour trairter de la paix,le(quels furent aum renuoiez fans rien fairc,comme les pr 
Cedents : tant auoir le Roy Gontran à cœur l’iniure faitte à i à niepcc. Qui Bit eau ùt 
que Richarede fils du Roy des Vvifigoths dcfccndit à Narbonne, d’où il fit plufieurs cour? 
les fur les pais de France. Au mefme temps Nicetius fut fait Patrice A: Gouuemcur des 
villes & pais que le Roy Childebert auoit en la Prouéce: & Bcppolcnusfùtinftitué Duç 
& Gouuemcur desprouinces du Roiaume du icunc Roy Clotaire parie Roy Contran* 
Lequel aiât toufiours imprimé en fon efprjt la vengeance de fa niepee^ fit paficrdc rechi 
Vnearmtc en la Sepcimanie,fouz la conduitte des Ducs Auftronault U Didier* laquelle 
fit auffi peu que la première: à caufe(côme difent Aimoinus Sc le çdtinuateur de Gregqi 
rc) de la contrariété de Fair, & du temps qu’ils y eurent. Combien que Grégoire dccXa 
que cc fut par la témérité du Duc Didier, qui fe voulut hasarder trop témérairement d’en 
trer dedans CarcalTonne, où il fut mis à mort auec ceux qui le fuiuoienn 
E n ces entrefaites, Leuuigildc Roy des Vvifigoths indigné de l’iniure qui auoit cfté 
faite au icune Roy des Sueucs,qui s’eftoit rendu ion vaffal , mena fon arm ce contre l’au 
theur d’içellc Andcca,quioceupoitlcRoiaumed’iceluy s auec laquelle il le mena défi ru 
de façon, qu’il le deffit en vne bataille. Au moyen dequoy il ne le defpoûilla pas feulera c 
de fon Roiaume, mais auilî le fit rendre moine: &puisjreduifit les S ueues entiercmen 
fouz (bnobeifTancc.Ce qui fut la fin de leur Roiaume en Ëfpagne, apres qu’il y eut d 
(au compte d’ifidore ê c de tous les autres Chroniqueurs Espagnols) 177. ans. Qui cft vn 
refmoignage quececy n’aduint l’an J84. & que Grégoire de Tours la bié rapporté à la n, 
année du Roy Childebert. Comme anffi lctrefpas du Roy Leuuigilde,qui mourut (com- 
me ils nous donne à entendre), bientoft apres la redut ion du Roiaume des Sucucs, eftit 
paruenu iufqucs au commencement de la 18. année de fon regne , à les prendre en h m t- 
niere que nous auôs déclarée cy deuant. Somme que par (k mort,fon fils Ricearcde gou- 
uerna fcul le R oiaume des V vifigoths açrcs luy : qui fe lai fia fi bien perfuader parLeandct 
Archeuefque de S euille, qu’il renonça a la dotrine Arrienc ( que ton pere auoit obftiné- 
ment maintenue ) pour fc ioindre à la communion des Catholiques. Qui fut caufe que 
* * Gontran 
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Gontran & Childebert, âpres eftre bien aduertiz de fa conuerfion, recourent tant plus fa 
cilement les exeufes qu’il leur enuoya faire de la mort de fonfrere. Et que depofans 
la haine qu’ilsluyportoient, ils Iuy accordèrent leur alliance, qu’il recherchoit de long 
temps auccla fçeur de Childebert nômee Clodafuide à femme : quoy quelle euft ja eflé 
promile auparauât a Antharis Roy des Lombards , lequel à cefte occalion alla rechercher 
Theodclinde fille de Garibald Roy deBauiere. Grégoire de Tours liure 8. chap 4 38. 4^ 
& 46, & liure 5. chap. i 6 % 

Del origine des.Gafcons 

de la France. 

És Gascons, peuples habitans ehcore en ce temps és monts Pyrenees* 
incitez de l’exemple des Vvifigoths, qui alloient faire hardiment des cour lés 
iufqucs dedans la France ,où furent fufeitez par eux, defeendirent de leurs 
montagnes au platpaïs, degaftans les champs & terres labourables & les vi- 
gnobles, enfemble aufli emmenans auec eux vnc infinité de pauures captifs 
auèç tout leur beftail. Quoy qu’Auftrouault Duc & Gouuerneur d’Aquitaine fift tous feS 
dcùoirsde fe prefenter deuant eux pour les rembarrer ; mais il ne luy fut oneques poffiblc 
de bien ebeuir d’eux: comme récite Grégoire de Tours liure neufiefme chapitre l'ept. Et 
pource que c’eft là le premier endroit où fe trouue eftre faite mention de la nation des 
Gafcons en l’hiftoirc Françoifc : & qu’ils femblentauoir eftéiufques icy incogneuz tant 
à noz vicils Gaulois, qu’aux François : aulfi qu’il eft bien mal-aifé que l'on puifle bien def 
couurir en quel temps ils vindrent planter leur demeure en A quitaine , pour eftre leur ve- 
nucprcfquc oubliée, ou par l’iniure des temps , ou parla nonchallance de noz anccftrcs 
6 c predcceftèurs. Ce neantmoins on peultauec quelque raifon coniedturer delà, quils 
empieterent depuis ce temps-là lepaïs quieftauiourd’huy nommé de leur nom: ne re- 
cognoiflàns autre feigneur que le leur, iufques à ce qu enuiron feize ans apres ils furent 
iubiugusz & contraints dereceuoir laloy, 6 c vn Gouuerneur delamaindesenfans de 
Childebert. Dont nous voyons quen’ayans noz autheurs fait auparauant aucune men 
tion d’eux, commencent delàenauantdelesmettreaftez fouuentfur lesrafigs. Cepen 
dantmource qu’il eft certain qu’ils furent vn peuple de l’Efpagne, qu’on difoit Citerieu- 
re, ams de toute ancienneté entre les monts Pyrenees du cofté de l Aquitaine, ayans ia le 
nom qu’ils ont retenu iufques auiourd’huy : teimoin Cornélius Tacitus liure vingtiefme 
de fes Annales, Iuuenal en la dixfeptiefine Satyre, 6 c Siliusltalicus. Ceaeftémal adui- 
fé à Blondus& autres, de vouloir rapporter le commencement & origine de leur nomi- 
nation aux Vvifigoths. 

Helias Archeuefque d’Aquilce, apres eftre forty des mains de l’Archeuefqne de 
Rauenne, fe repentit d’auoir donné confcntcmentaux opinions d’iceluy : parquoy ; il fit 
aflembler vn Synode des Euefques de fon dioccfe, anfquels il confeffa fa faulte , 6 c fe re 
concilia aueç l’Eglife Catholique. P.Diacrc,Sigonius. 

Ch ai an qui en ce temps regnoit furies Auarois,Elclauons &Bulgariens, cftoit fî] 
vaillant & belliqueux, qu'il gaigna plufieurs belles victoires fur l’Empire Romain. Nice 
|phoreenfes Annales & P. Diacreliu.18. 

Est an t lEglifc en plus grande paix 6 c tranquilité quelle n’auoiteftécy deuant, tant! 
auec les Princes tyrans,qu’auec les heretiques : 1 e diable recômença par d’autres moyens! 
à la troubler, qui luy forent prefentez par l’ambition & auarice des Prélats 6 c fuperieurs 
d’icelle, qui auoient fibiengaigné le deftus en eux , qu’on les y voyoit plus reluire que 
l’ancien zele de l’auancement die la gloire de Dieu, auquel ils n’eftoient beaucoup atfe- 
6 lionncz,& lequel auoit efté en leurs predeccfleurs.Tcllemét que les vns vindrét à entrer 
en débat & côtendance pour la primauté & fuperiorité. Et le premier qui entra en cefte li- 
ce, fut Ican furnômé le Ieufneur,Archeuefque de Côftatinoplc^equel lé fentât fauorifé de 
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l’Empereur commença fouz fonaudiuis de fcrracer êc préparer les moyens pour eftre 
déclaré OEcumenique, c eft à dire Supérieur 6c Primat, ou Chef del’EgUfe vniueriiettcî 
alléguant qu’vnc telle prerogatiue appartenoit à l’Eueiquc de la ville , qui eftoitleficge 
de l’Empire du monde: comme fileüegc delaReligioneofijiüoitleÆere dekpuiffim-j 


annee tous les Euefques de Ton Patriarchat en vn Synode àConftantinople i oùilteur fit 
fi bien entendre Tes raifons, qu’ils conclurent tous àfes fins 8c intentions. Maisle Papc 
Pelagius s’y oppofa fi conftamment , 8c fon fuccefleur Grégoire encore mieux (comme! 
lu y-mefme telmoigne au liure quatrielme epift. 36. de Tes epiftres ) que cefte orguciUeufej 
détermination fut rciettee 8c condamnée des autres Eglifes. Tellement que ceft ambi- 
tieux Euefque ne peut obtenir enuers les autres diocefes ce qu’il pretendoit : encore qu’il 
euft le fupport 8c affiftancc del'Erfipereur. | 

C’ e s t merucille toutesfois qu’il ne fe trouue rien eferit de tout ce différend , ny en E- 
uagriusqui viuoiten ce temps, ny en aucun autre autheur Grec, quife trouue : encore 
que tous les hiftoriens Grecs ayent donné des tcfmoignagcs fort honorables , tât de cha- 
rité enuers lespauures,& de fobrieté de bouche, dont ilfutdi&lc I eufin eur, que de mo- 
deftie de ce Iean Patriarche de Conftantinople. 


D h Monde. 4726 


Ve lefut Chrijl. 
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P h 1 l 1 p p 1 c ayant repris la charge de laguerre contre les Perfes , iètrouua néant- 
moins vaincu par eux auec fon arm ce deuant k ville de Martyropolis. Occafion pour 
quoy l’Empereur le reuocquaderechef, 6c fubftituaCommctiolus en la charge :fouz le- 
quel les Romains profpererent encore de fi bonne foire fur les Paries , qu’ils mirent 
leurarmee par deux mémorables fois en route: à l’vnr dcfquelks le Lieotenant de leur 
Roy fut tué. Et à l’autre, quife fit en la Suauie ou Albanie pour la defenfe des Hunsdi&s 
Turcs, le Capitaine Barames( auquel le Roy Hormifdaauoit donné la charge delcsüib- 
iuguer ) fut fi mal mené, que pour n’en receuoir encore vn pire fàlairc de fon naaiftre , fc 
rebella auec fon armee contre luy. Qui fut caufe, ( ioindla naine qu’il s’eftodt ia acquifê 
de tous fes fubie&s par fa tyrannie) qu’on s’efieua generalement contre luy $ tellement 
qu’eftant pris, on luy creua les yeux : 8c cftablit-on fon fils nommé Chofrocs en fon 
lieu. 

Les Bretons de la petite Bretagne, contreuenans à la paix qü’ils attoient auec les 
François, entrèrent à grande puiffance eh façon d’ennemis dedans la France, & deuant 
qu’on print garde à eux , ils eurent loifir de courir 6C rauager tant les villes que le 
plat pais de Nantes 8 c du Mans fans aucune refiftancc. Ce nonobftant la crainte 6c e- 
(lonnement fc mit fi fort entr’eux au bruit des forces que les Rois Gontran 6c Childe* 
bert faifoient marcher contr’cux , que leurs Comtes Varoch 6c Vinocle cogneurent 
leur plus expédient efirc de les preuenir, allant faire réparation de leur faulte , enfèmblc 
auflinouucau ferment de fidelité, auec hommage de leurpaïs aufiiits Rois: comme Gré- 
goire de Tours liure neufiefme chapitre dixhuit rerite. Par i’anâoriré duquel, comme 
ieceluyquiviuoircn cefîeclc, font refutees les hifioires de la petite Bretagne, qui nous 
forgent vn Roy d’icelle en ce temps nommé Alain. 

ÜAVTRiPARTvn Ranchingus, qui eftoit des principaux Barons de la Cour du 
Roy Childebert, prenant intelligence auec VrfioCc Bethcfroy, en&mbleauec aucuns 
des plus grands feigneurs du Royaume du Roy Clotaire fécond, fit vn complot auec eux 
de faire mourir le Roy Childebert , 6c puis départir entr’eux les gouuememcats des 
Royaumes d’iccluy 6c au ieunc Roy Clotaire, fouz lenomdcfesfils. Mais eftant cefte 
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confpirationcucntcepar le Roy Gontran, il fit que Childebcrc mit fibonordreàfon 
faiéfc, que tous les autheurs d’icelle receurent le enaftimét de leur mauuaifc& pcrnicieu- 
fe volonté & deliberation, apres qu’ils fe furent tous deux entrcùeüz àvn parlement qu’ils 
affignercn't: auquel ils recôfermcrent leur amitié, & renouuellercnt les eonuentions que 
ils auoientcydeüant faites entfeux, félon la formule quieft expofee par Grégoire de 
Tours liure neufiefme chapitre vingtjOÙileft monftré parla datte d’icelle, qu’file fut fai- 
lle le vingthuitiefmeiourdeNouembre,enladouziefmeannce du Roy Childebert , Se 
vingtquatre de Gontran. 

Riccaude Roy des Vvifigoths, n’eftimant auoir allez faiâ: de s’eftre émancipé 
destenebres Arricnnes, les voulut femblablement dechafler defonRoiaume: pour la- 
quelle fin il fit alfemblcr les Prélats de tous les quartiers d’iceluy, tant Arricns que Ca- 
tnoliquesjcnla ville de Tolette: où fhcrcfîe Arriennefiit fi diligemment examinée & 
conuaincuë de tout poinét, qu’il ne fe trouua perfonne qui eüftmoyendcla défendre. 
A caufe dequoy elle fut anathematizec de tous , & par decret exterminée de toute l’E fpa- 
gne, apres que lesliüres où elle eftoit maintcnuë,eurent efté brûliez publiquementicom- 
me tefmoigne Grégoire de Tours liure neufiefme, chapitre quinze & feze,aueclefup-> 
plément d’iceluy , Sigebert, enfemble les hiftoires d’Efpagne, & le liure des Conciles: qui 
déclarent cxprelfément qu’il fut cômcncéle huitiefineiour de May , ôe en l’Erc ncxxvn. 
&enlaquatriefineanneedu Roy Riccarede, à compter (commenous l’entédons) depuis 
que fonpere leut fait regner auecluy , & nonpas depuis la mort d’iceluy, comme nous 
hiit entendre Ican l’Abbé EuefquedeGerunde, qui fe trouua audit Concile, en vn pe- 
tit Chronicon qu’il a fait des choies de ce temps, où il dit: Rtccaredus primo regnt fui anno , 
menfi decimo, Deo adiuuante Catholicus effcitkr, & facerdotts fcShe >Arrmidt ftpienti coüoejuio ag- 
grejfm ratione potiùs quant imperto adfdem Catholicani facit conucrti,gentcmcjue omnem CothoruM 
& Sueuorum ad vnitatem pacem reuocat Ecclefue chrijhan «. Car il ü’y a point de doute 
qu’il ne parle là de ce Concile, qui fut tenu dix mois aptes letfefpasdupere. Somme 
que Fuigentius, Ifidore le Grand, & Leandre Archeuelque de Seùille, affifterent à ce 
Synode, auec enuiron foixante autres Euefqucs , tant d’Elpagne que des pais que les 
Vvifigoths tenoient en la Septimanie ; lequel a efté appellé le troiljefme de Tolette. 
Auquel furent outrcplus ordonnez plufieurs Canons bons & falutaires : comme eft celuy 
qui commande que le Symbole de la foy qu’on appelle le Credo , foit recité eh toutes les 
Eglifcs d’Efpagnc/clon Ja forme des Eglifes d’Ôrient: & qu’il foit prefehé à haute voix 
dcuantquel’oraifon Dominicale fe die: afin que la vraye foy foitmanifeftee, & quelle 
ait tcfmoignagc: & que les cœurs eftans purifiez par foy , aillent à la communion du 
corps & du fane de Chrift. De laquelle ordonnance nous recueillons plufieurs poin&s, 
àfçauoir que du temps de ce Concile il* nlyauoitpas encore par tout vne meime forme: 


& que le Symbole de la foy n’eftoit pas feulement recité & Chanté en langue entendue 
du peuple, mais auffi qu’il eftoit prefehé fie expofé podr mieux préparer le peuple à rece- 
uoir dignement la Cene. D’auarttage, qu’en ce temps-là les Preftres ne commünioient 
point tousfêulsàlaMefïc, comme ils font auiourd’huy, mais auffi le peuple comminioit 
auec eux. Orincontinent apres la détermination de ce Concile $ Riccarede enuoya re J 
chercher l’amitié & alliance des Rois Gontran & Childebert, comme il auoitia fait par 
cy deuant. Mais il reCcut meilleure rcfponfe de Childebert, que de Gontran, qui ne pou-» 
uoit encore oublier l’injure fai&e à fa niepee Iugunde: car Childebert luy promit bien fon 
amitié, nonobftant qu’il ne voulut pas accorder fa fœur Clodofuide deuant qu’il eh euft 
eu le confcntcment du Roy Gontran fon oncle: comme récite Grégoire de Tours, qui 
rapporte cecy à la douziefme année du Roy Childebert liure neufiefme chapitre dix- 
fept. Qui eft pour monftrer que Riccarede n’eftoit pas marié au temps du Concile 
de Tolette , comme Vafieus auec fes autheurs ont eftimé , qui appellent fà femme 
Badda, 

T uj 


Digitized by 



Seconde partie 


Vit Monde* 47x7 


Delefm Chrifl. 590 


IndtEhon. 


| Papes* II 


E. d Orient. 7 


R.dePerfe . 1 


R. des François. 37 


R. des Vn/ifigoths . 


R . des Lombards. 


R. etEfcoJfe . 


E. £ Italie. 


Chosroes ayant efté cftably au R oiaume des Perfes au lieu de Ton pere, s’oublia tel- 
lement enuers ceux qui auoient efté caufe de fon aduanoement , qu’il fc rendit odieux à 
toute fanobleftc, dot iln’cuft failly de receuoirlemefmeparty que fonpere, s’il ne fc fuft 
à bonne heure retiré à fauucté vers l’ Empereur Maurice : lequel prenant fa caufe en main, 
permit à fes Lieutenans & Capitaines, nommément à vn Narfes, de le reconduire & refti* 
tuer en fon Roiaumc. Ce qui fe fit apres qu’ils eurent deffait en champ de bataille, l’armee 
de leurs aduerfaires : dontBarancs principal de ceux qui fe formalifoient cotre Chofroes 
eftoitchcf.Au moyen dequoy il demeura toufiours depuis dominateur paifiblc duRoiau- 
me des Perfes iufques au bout de 38.0U 39.ans,au rapport d’Euagr.liu.6.ch.i7. 18.19. & de 
Niceph. ou de Landulfus Sagax en fes Annal, de Conft.& de Ccdrenus : lequel aucc Zo- 
narc adipufte que Chofroes eftoit fort entendu en la fcience des Aftrcs, parles côtempla- 
rions de laquelle il dift à vn des Capitaines Romains,dc ceux quilcreconduifoientcnfon 
Roiaume,pource qu’il le brocardoit d’auanture : que les calamitez &tnifcres feroient vnc 
fois retour fur les Romains, en telle forte que la natiô Babylonique tien droit fouz fes pieds 
toute la puiflance Romaine, l’efpacc de trois rcuolutions feptenaircs d’annees : lcfquel- 
lesexpirecs les Romains maiftriferoient derechef le Roiaume des Perfesparcinqfepte- 
naires d’annccs, au bout dcfquels le iour efclairera fans vefpre les Romains. 

. Q^ e lqj/.e accord qu’il y euft entre Childebert & Gontran , l’vn n’eftoit pas encore 
bien content de l’autre, ngnamment Gontran , qui fc plaignoit que l’appointement qui a- 


bien content de l’autre, ngnamment Gontran , qui fc plaignoit que l’appointement qui a- 
uoit efté fait aucc hiy, n’eftoit pas de tout point accôply.Qui fut caufe que Childebert en- 
uoya fes Ambaflàdeurs : (entre Iefquels fut Grégoire de Tours) vers luy,tantpour lecon- 


téter que pour auoir fon confentemét du mariage de fâ foeur ajiec le Roy des V vifigoths, 
qui la pourfuiuoit toufiours : & pour luy demander auffi confort de fes forces, à parache- 
ucr le voyage d’Italie qu’il auoit entrepris de faire : afin de s’acquitter delà foy fiepromef- 
fe qu’il auoit cy deuant faide à l’Empereur Maurice , de luy aider à mettre les Lombards 
hors d’Italie. Âufquclles dcmandes,Gontran refpondit, qu’il acquiefeeroit volontiers , au 
casque fou nepueu facquittaft comme il deuojt de l’accord qu’ils auoient faitenfcmble, 
finon qu’il ne luy pouuoit pas pour lors donner de fes gens pour la guerre d'Italie , que ce 
ne fuft les enuoy er temerairement comme à la mort certaine , eftât alors l’Italie toute ga- 
ftee de pefte. Ce nonobftant Childebert depefeha vn Ambaftadeur nommé Grippo vers 
l'Empereur, pour aller communiquer auecluy des moyens d’amener à fin ceftc entreprin- 
fe: & puis fans attendre le retour d’iccluy, fit pafïcr vne troificfme annee en Italie pour 
commcccr le icu : laquelle caufa vn tel defpit aux Lombards, & à leur Roy Antharisftant 
pour auoir efté fon alliance mefprifce , que pource qu’on le venoit fi fbuuent brauer à cré- 
dit iufques fur fon fumier) qu’il ié délibéra de iouër à quitte oui double. De forte qu’il fe 
vint auec fes forces prefènteren bataille rangée deuantles François, fides combatif de 
telle animofité, qu’il en obtint vne mémorable vidoire, par la grande defeonfiture qu’il 
fit d’eux : ayant mis le refte en route, qui s’en rcuint en pauure equippage en Frâcc.Ncant- 
moins quand il entendit que Childebert releuoit encore vne autre puifTantearmce , pour 
aller venger la honte de la première, il enuoya des Ambafladeurs versluy aucc grands 
prefents pour rechercher fon amitié, en luy offrant vn tribut annuel, aueepromeffe de luy 
faire feruice contre tous fes ennemis. Qui fut caufe de faire furfeoir le départ de cefte ar- 
mée, en attendant qu’on euft veu l’effed que le Roy Lombard voudroit donner aux pro- 
pos de paix qu’il auoit fait porter par fon Ambaftadeur: comme recite Grégoire de T ours 
liu.9.chap. zo.iy. & 19. où il déclaré aufli expreflémét, que tout cecy fc fit en la 13. année 
de Childebert^ipres Pafqucs : car 1 Ambaftade de Childebert fut vers Gontran au temps 
de la fefte de la Rcfurreétion de noftre S eigneur : & ce que Gontran ne voulut donner de 
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fes gens à caufe de la pefte d’Italie, eft vntefmoignageque ce fut aulïî l'annee que le Pape 
Pelagius mourut plus-toft que Sigonius a eftimé l’an 588. 

Av meûne temps auffi les Bretons contreuenans aux promettes qu’ils atioicnrcy de- 
uant faides aux Rois de France, vindrent faire des courfes & dcgafts liir les pais de Nan 
tes & de Rennes. Grégoire de Tours liu.9. chap.i4. 

Alla a. Roy de Northumberland mourut en la 30. année de fon règne, fans laiiïcr 
aucuns enfans. Parquoy Ethclricfils d’Ida entra en fon lieu, cftant ia grandement aagé : à 
caufe dequoy il régna feulement cinq ans. Guill. de Malmesberie. 

A v mcfme temps aufli Thalïilon Duc d’vne partie du pais de Bauicre, avant efté chatte 
de fon appartenâce par fon parét Garionald ouCharibald,que les autres difcnt Gerbauld 
fils de TheodebertRoy dureftede Bauicre , s’eftoit retiré vers le Roy Childcbertd’Au 
ftrafie : lequel prenant en main Ca. reftitution, luy donna vne armee , eu bien fîr(comme c 
ftime Sigonius) pàfler celle qu’il enuoyoit en Italie par le Roiaumc de Bauicre, où elle fit 
bien quelle remit non feulement le dechafle<jp fon bien, mais aufli en pottèffion de celuy 
de lvfurpateur,qu il côtraignit fe retirer auec fes enfas vers le Roy de Lombardie, qui le fit 
lors fon beau-pere,prenât fa fille Theodebinde, qui luy eftoit ia promife en mariage, eftât 
cependant inhibé audit Thalïilon, de prendre autre que fon premier tiltre de Due. Aucn- 
tin liure}. 

Vne grande multitude d’EfcIauons fôrtiz de la Scythie, ayans patte le Danube auec 
toutes leurs familles, s’efpandirent par lepaïsd’Iftrie& dei’Illyrie,où ils trouucrétfipeu 
de refiftance, qu’il n'y eut rien quiles empefehaft de s’en faire maiftrcs,& d’y accommoder 
leur demeure: en telle forte que le nom dEfclauonie y a toufiours depuis demeuré. Ce 
que S„Gregoire en vne de fes epiftres à Ionius Gouuerneur d’IUyrie,dit cftrc aduenu en Ja 
7.annee de l’Empereur Maurice. 

L £ fleuuc du Tybrc s’eftoit desbordé fi cftrangement dés l’Automne precedent,que le 
terroir de Rome en fut quafi tout noyé, au grand détriment d’vnc infinité d’edificesde 
la cité: & pénétra fi auant, qu’il fit fortirvn nombre ineftimable deferpents hors de leurs 
retraittes,lefquelseftans menez par lecoursde l’eauàlaMer,yfurentlulfocquez, &de 
là reiettez au riuagc -, où ils engédrerent vne fi horrible putrefadion, que l’air d’alenuiron 
en fut tout infedé & corrompu : dont s’en enfuiuit vne déplorable peftilence , qui de Ro- 
me s’efpancha pat toute fltalie , & y fit vn horrible efehee de perfonnes, qui feroit impof- 
fible de raconter. Tellement quelle n’cfpargna le Pape Pelagius , qui en mourut cefte an- 
née, qui eftôitfau dire de Grégoire deTours liu. 10 .chap.i.) la 14.0U pluftoft 13. du régné 
du Roy Childebert: & corne a obferué Onufrius le 8.iour de Feurier. Au moyen dequoy 
Grégoire premier de ce nom , fils d’vn Sénateur Romain , fut de Moine qu’il eftoit , & de 
Diacre del’Eglife Romaine efleu Euefque & Pafteur d’icelle , non pluftoft toutesfois que 
6 . mois & 1 y. iours ne fe fuflfent paflez depuis le decez de fon prcdecetteur. A caufe poffi- 
bledu temps, ou de ce qu’ilauoit faittous fes efforts d’empefeher qu’il ncfuft efleu, & 
que fon éfleétionfuftapprouuce de l’Empereur. Occafionpourquoy il fembleauoir efté 
vn Ange à comparaifon de fes fuoceflcurs.Ce qui a fait auffi auec la doctrine & fçauoir qui 
eftoit en luy, qu’on luy a donné le quatriefme lieu entre les D odeurs 4 e l’Eglife , & le fur- 
nom de Grand. Ioind la follicitude,zelc, pieté & diligence qu’on dit qu’il fit paroiftre en 
foy à l’aduancemét & exaltation de l’Eglife, & à s’acquitter du faix de fa charge,au temps 
auquel toutes les bônnesdifciplincseftoicntabaftardies: la clarté de l’intelligence des ef 
critures grandement obfcurcic. La face non feulement de l’Eglife miferablemcnt chan- 
gée, mais auffi de toute l’Italie & des autres Roiaumes de la terre. Cependant il n’y a faute 
de gens âuioürcThuy qui eftiment qu’il y aplusdezelequedcfcicnce & dciugcment és 
Iconftitutions, ceremonies &traditions qu’on dit auoir efté par luy introduises & adiou- 
ftccsau feruicediuin qui fe fait en l’Eglife Romaine. Comme auffi il y en a eu qui nont 
pointfaitdedifficultéd’eftimerqueparluy laMefleacfté compofee& reduide en l’eftat 
auquel elle eft pour le pf efent,luy attribuahs non feulemét toutes les parties d’icelle, qui fe 
trouuent fans certains autheurs : mais auffi celles qu’on affignoit à d’autres iadeuant luy. 

Ce neanfmoins luy-mefme tefmoigne en l’epiftre 6z. du liu. 7. que le Canon de la Mette 
len la forte qu’on l’a de prefcnt,fut cômpofé en cefiecle par vn nommé Scholtfticus, qui 
ramatta & aflèmbla en vn cofps toutes les pièces qui auoient auparauât luy efté inuentees 
deplufieurs,afindele rendre parfaid & accomply en toutes fes parties. 

T iiij 
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D’auantage Platine ne fe peut perfuader q l'office & fcruice diuin qui eft vfité en i’Eglife 
.Romaine, foitccluy mefmc dont on eftime Grégoire aüoir efté autheur. D’autant qu’il 
le dit eftrc tellement remplv & additionné de barbarifmes & folœcifmcs, quilc rendent 
en dcfdain aux cens de fçauoir, eftants tant és dirions qui ne font ne Latines ne Grec- 
ques, qu’en la compofition, qu’on ne peut auoir argumét de penfer qu’il foit procédé d’vn 

tel perfonnage.CependantIohan.de VoragineCha.46.de fon hiftoire des Lombards tef- 

moignc,que lors que Grégoire compofa fon feruice appelle Grégorien, queles Egiifes 
d’Italie fe feruoient de ccluy que fainCt Ambroife leur auoit inftitué : lequel futencores 
obferuc iufqucs au temps d’vn Pape Adrian,qui mit le Grégorien cnvfâgc, laiffant l’ob- 
féruation de l’ Ambrofien à l’Eglife Milânoife feulement . Finalement on trouue eferit en 
vnc epiftre d’vn Ëuel'que d’Augsbourg au Pape Nicolas premier , que Grégoire voulut 
interdire le mariage aux p refiles, & quil rcuoqua en fin fon ordonnancc,ayant cognu par 
vne expérience quelle vtilité pouuoit reuenir à l’Eglife de telle defenfe. Au refte les au' 
theurs tiennent qu’il a prefidé à l'Eglife Romaine l’efpacc dcpy.ans é.mais n.iours. Du re- 
giftre de fon pontificat on peut tirer confirmation qu’il a commencé ceftc année* j 

En laquelle auffi le 3.Sy node de Mafcon fut célébré félon Onufrius, & le premier de 
Hifpale ditte Seuille,quiconftitua ay. canons. Ce que le liurc des Conciles référé à l’Ere 
t>cxxvni.&àlay. annee de Riccarede Roy des Vvifigoths. 

Radegonde Roine de France, femme comme on dit de fainte vie, mourut. 
Greg. de Tours* 
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T h e o d o s e fils aifné de l’Empereur Maurice,fut le iy. d’Auril, auquel on celebroit ce- 
lle annee la feftede Pafques à Conftantinople,dcfigné Augufte par Ion pere, & ! fait con- 
fort à luy en toutes les nominations & preeminences Impériales : tellement qu’on fait 
compte que deflors l’Empire fut gouuerné par eux deux enfemble l’efpace de vnze ans/, 
mois é.iours. Auquel temps auffi Maurice fe voiant auoir paix en Orientât venir les lé- 
gions qui y eftoient au pais de Thrace, afin de les oppofer aux entrepriafes des Auarois. 
Niccph.ou Laudulfus Sag.Cedrcnus. * 

Qv o y que le Roy Childeberteuft promis de donner fafeeur au Roy Riccarede pour 
femme, fi eft-cc que Gontran s’eftima encore occafionné d’enuoycr vne armee enlaSc- 
ptimanic contre les Vvifîgoths fouz la conduittc de deux Capitaines Bofon & Antcftius, 
afin d’aller ayder le Duc Auftronaultàacheuer de réduire le refte des villes dudit pais en 
la main de leur maiftrc.car Auftronault auoit ja conquefté & réduit la ville& prouince de 
CarCaffonne.Mais ils en furent fi dcfpitez contre luy, à caufe qu’il ne les auoit attenduz, 
qu’ils voulurent conduire le refte dccefte entreprinfe fans luy, auec telle indiferetion & 
témérité qu’ils donnèrent prife fur eux à leur ennemy.Au moyen dequoy ils furent hon- 
teufement deffaits auec leurs gens par vn Claudius Duc de Lufitanie Lieutenant de Ric- 
carede: à ce que difent les Hiftoriens Efpagnols, qui magnifient fi exorbitamment ceftc 
vidoire, qu’ils ont bien ofé eferire qu elle fut acquife par trois cens combatans feulement 
fur vne armee de plus de éo.millo François. Combien que Grégoire afferme qu’il n y a- 
uoit en icelle que des compagnies de gens de guerre des pais de Perigueux, Bordeaux, 
Tholofc,SainCtôge,& Agcnois,qui furent defeonfits, s’eftâs laiffez attirer en des embuf 
chcs: tellement qu’il en demeura cinq mille de mors fur le champ , & deux mille prifon- 
niers',qui eftoient tous gens de pied. Car ceux de cheualfefâuuerent des autres peu ou 
point fans tomber entre les mains de l’ennemy.Tantya quccefte deffaitte penfa faire 
rentret le Roy Gontran en mauuais mefnage auec le Roy Childebcrt,eftimantque ce de- 
faftreluy fuftaduenu par l’intelligéce qu’il auoit' auec le Roy Riccarede, à caufe qu’ilsfc- 
ftoient appointez enfemble: ioint aulfi qu’il eutfoupçon qu’il ne vouluft entreprendre 
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fur le Royaume de Paris, apres auoir donné fon fils aifné Theodebert aux Seigneurs de la 
prouince de Soiflons qu’ils luy auoient enuoié demander pour le faire leur Roy.Comme 
ecite Grégoire deToureliu.j.cha.3o.3i.3z.& 36. où il attribue çecy àla i4.annçe du Roy 
Childebert* 

Av mefme temps Thaffilon Duc d’vne partie de Bauicre,eftant dcchafïè defoneftat 
>ar fon parent Garouald,ou Charibald fils de Theodebert, s’en vint (comme rceitc Aué- 
in liu.3.dc Tes Annales) àrefuge vers le R oy Qiildebert,qui luy donna vnearmec,par la- 
[uelle il ne fut pas feulement remisât réintégré en l'on bien, maisauflichaffa Garouald 
lu lien : dont il Ce retira vers le Roy des Lôbards. Il fcmblc que ce fut la mcfme qui cftoit 
preftec pour retourner en Italie,ou vne partie d’icelle. CarSigonius tefmoigne qu’apres 
u’clle eut rcmislc Bauarois chez luy, quelle paflà de là en 1 talie aueç la trouppe qu’il y 
t bien toft apres aller(eftant Ion Ambafîàdcur Grippo de retour dcCôftantinople) fouz 
l conduitte de vingts Capitaines,qui s’efpandirent en diuerfes bandes par l’Italie, faifans 
agranddegaft depaïs: où ils prinatentauffi aucunes villes &fortcreffes de peu d impor- 
mcc,& rembarrèrent lourdement quelques compagnies de Lombars qui leur venoient 
onner de petites algarades dedans leur camp. Mais apres auoir rauagé l’Italie en telle 
>rtcfcfpace de trois mois, lins auoir peu faire le nez à l’çnnemy dehors des villes, lef- 
uclles il fâifoit feulement cftatdc défendre, fïgnamment les plus d’importances : &ç que 
irmec de l’Empereur faillit de fc ioindre au iour qu’on J’attendoit ,mefmcment que la 
lortalité feftoit ja furieufement mile dedans leur camp, à çaufe de l’inaccouftumance 
s l’air, force leur fut finalement reprendre le chemin de la France, deuantqu’auoirfàit 
icun plus mémorable exploit, finonpoffiblc celuy qu’aucuns ont efçrit dç la prife de Pa- 
c: de laquelle ils eftiment quelle fut nommee Papie,àcaufe du Capitaine François nô- 
éPapius, fouz la conduitte duquel elle feftoit faitte. Ce nonobftant le Roy Antharis 
:fpcfcha Soudainement fes Ambafïàdeurs apres eux vers les Rois Childebert & Gontrâ, 
in qu’ils Ce defîûaffent des plus ennemis des Lombards, leur offrant tribut,obeïflàncc & 
ruice contre tous leurs ennemis. Mais auant leur retour il mourut (comme ont noté les 
iftoriens d’Italie) le 3«iour de Septembre en la ville de Pauie. Parquoy fon fucceffeur 
ue Grégoire nomme Paul, fon Continuateur Ago, l’Abbé d’Vrfpcrg Agio, les Hifto ■ 
:ns d’Italie Agilulfc) conforma & paracheua l’accord qu’il vouloit faire aucc eux. Ce 
ri fut la fin de l’inimitié d’entre les François & Lôbards,laquclle fut deflors conuertic en 
Le paix quia/efté delongue duree.Comme récité Grégoire de Tours liu. io.chap.3. Ou 
emble attribuer ce dernier voyage à la ty. année du Roy Childebert, & àcellc d’apres 
ic le Pape Grégoire fût eflèu.Mais il donne affez àcognoiftrc parle mefme paflage, & ■ 
r plufîeurs autres, que ce 4. voyage d’Italie fc fit l’anncè d’apres, le 3. Dont il ne peut e- 
e attribué qu’à la i4.dudit Chüdcbert : & à ceRe-cy de noftre Seigneur plyftoft, qu’à la 
ccedente,quoy qu’il y ait vne Epiftre au régi fixe de Grégoire dattee de la 9 . Indi&ion, 
de la première annee de fon Papat.Par laquelle S igonius a voulu conclure que le Roy 
itharis mourut à la fin de la 8. Indiâion:pource qu’il eft là dit que Dieu ne luy fit la gra- 
de voir la folemnité de Pafquesprochaines,pour auoir empefehéde baptizer tous les 
; des Lombards nouuellcmcnt nez en la foy del’Eglife Catholique aux Pafques prece- 
tites. Car nous auons monftré parles tefmoignages alléguez és deux années preccdé- 
i que le troifiefme voyage d’Italie fc fit en la 13. année de Childebert apres Pafquçs. 
rntilny peut auoir raifon d’eftimer que le 4. fc foit fait en vn mefme cûé. Parquoy 
rme mieux croire que i’Epiftrequi nous contredit, aefté tranfpofee par deluyqui a 
remblé ce regiftre,que préférer le tefmoignage d’icelle à tant d’autres Contraires plus 
tains, qui font en noftre Gregoirc,lequel viuoit auffi au mefme temps que l’autre. 

3 r eftantdoncques le Roy Antharis decedéparle moyen(commeon aefcrit)d’vn 
fon qui luy fût donnémource qu’il ne Jailli aucuns enfans, les Lombards permirent 
ïlaRoineTheolindefafemmepourlagracequ’elles’eftoit acquife enuers eux par fa 
idencè & modeftie, quelle demeuraft encore leur Roine à codition de choifir & nom- 
r pour mary & pour leur Roy celuy d’entre tous les Princes delà Lombardie qu’elle 
iugeroit le plus digne d’elle & de leur couronne.Tellement que fûyuant cefte permiffion 
elle leur nomma le premier iour de Nouembrc Agilulfe Duc & Prince de Turin & de 
Picdmont, qu’on difoit eftrè Turingicnde la race des Hamavvcs. Lequel régna parce 
moiéii en Italie tant feul qu’aucc fon fils Adalvvald,qui fit régner aüec foy dés la 9. annee 
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le Ton règne, l’cfpace d’enuiron 22.ans; 8c non comme Paul Diacre 8c Onufnus ont com- 
pté vingteinq. Lclqucls aufli tefmoigncnt qu’il fe fit de rechef confermer & couronner 
Roy au mois de May enfumant en la ville de Milan du confentement de tous les eftats de 
ton Royaume.Qni fut lors (à ce qu’aucuns Hiftoriés ont mis en efcrit)que la RoineTheo- 
delindeluy pofaiur le chef vne couronne d’or entrelalTee d’vn cercle de fer,à l’exemple 
de laquelleils eftiment que tant les Rois Lombards fes fucceffcurs,queles autres comme 
François Sc AU emans qui ont fuccelfiuemcnt régné en Italie, fe font toufiours depuis fait 
couronner d'vite femblable couronne à Milan, laquelle on appclloit la couronne de 
fer. 

L e Pape Grégoire cftimant que pour appaifer la pefte qui duroitfi longuement à Ro- 
me,!! falloir premièrement appaifer l’ire de Dieu contre les pechez des hommes, inftitua 
certaines prières 8c fupplications folcmnelles que les Grecs difent en leur langue Litania^ 
lesnoftres Letanies: qui fe firent leiourS.Marc,eftant(eomme dit Grégoire de Tours 
liu.ro.)le Roy Childebert d'Auftrafie en la ly.annee de fon règne, mais il faut pluftoft lire 
1 4. car il eft certain qu’il f’eftmcfconté és années dudit C hildcbert,fi fon pere n’a régné 
moins de ij.ans en la maniéré qu’il recite, quieft bien differente de celle dont on vfeaux 
Litanies du iourd’huy qui fefont àmefmc iour,donton eftime que celles ont pris leur 
fource -8c origine des precedentes: encore que Mammcrt Archeuefquc de Vienne euft ja 
inftitué les autres au parauât,qu’ils difent petites.Ce nonobftant il confcfle bien que tou- 
tes perfonnes de toutes qualitez, aages ôc fexes affifloicnt aufdites fupplications qui Ce 
failoient à Dieu diftnbuees en procemons de fept ordres ou rangs,qui alloicnt de temple 
en temple, chantansparlcs rues Kirie tlttfon^ faifans les preftres 8c clercsle premier rang: 
les moines auec leurs Abbczle fécond: les AbbcfTcsauec leurs nonnains le troifiefme: 
les ieuncs enfans le quatriefmc: les laies 8c fcculiersie cinquiefmedes femmes vefues le 6 . 
les mariées le 7. 

D e v x Synodes prouinciaux furent celebrez en lamefineanneeén France, àfçauoir 
l’vn à Lyon, 8c l’autre à Poitiers. Onufrius. 
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Chaian R oy des Auarois 8C des Bulgariens, fe feritant augmenté de puiflance, cer- 
choit toutes occafions de quereller contre les Romains.Et pour venir à fes fins , euoya 
demander à l’Empereur augmentation de la pcnfîon qu’on luypaioit ja au parauant. Ft 
pource qu’elle fut refufee, H fe mit à faire la guerre aux prouinces Romaines qui font en 
l’Illy rie. De façon qu il faccagea de rechef la ville de Sigidon:8c puis mena fon camp de- 
uant Syrmium.Zonare,Niceph. 

Environ le m efmc temps l’ Exarche d’Italie partit de Rauenne pour aller àKome^ê 
faifant conduire par vne armée, par le moien de laquelle il regaigna furie chemin toutes 
les villes de l’Empire que les Lombards auoient occupées durantles trefues qui eftoient 
entr’eux 8c les Romains.P.Diacre,Sabcllic. 

Acilvlfe Roy des Lombards apres auoir obtenu paix des Rois de France, laquelle 
EoinDuc de Trente fut conclure 8c arrefter,fe mita pourfuiureaücüs Ducs 8c Seigneurs 
]ui ne le vouloient recognoiftre,8cauoient attiré les citoyens de Padouë à leur complot, 
lais il fit en fin quitter le jeu: pendant lequel temps Ariulfe Duc de Spolet eut aufli 
charge de luy d’aller alfieger la cité de Rome: pource qu’il cftoit bié aduerty qu’il y auoit 
faute de gens de guerre en icclîc. Si eft-ce toutesfois qu’il rcir it fans rien faire, finon qu’à 
ton retour il fubiugua la ville de Camerin fouz la couronne des Lombards.Paul Diacre, 
Sigonius. 

Les Bretons ne ceffans de faire courfcs furies lizietes de France toutes les fois qu’ils 
auoient quelque opportunité de ce faire, furent caufe que le Roy Gontran enuoia vne ar- 
mée contre eux pour leschaftier fouz la conduitte de deux Capitaines Beppolenus 8c 

Ebraccharias: 
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Ebraccharius; l'vn dçfquelsqui cftoit Ebraccharius, portant enuie à fon compagnon, i 
fît tout de fait aduis tomber mal-aduifément entre le, mains de l’ennemv par lequel il rut! 
aueç la plus grande partie de Ton armee deffait & mis en pièces. Etpuis au moyen de l'in- 
telligëce qu’il auoit aucc V varoch Prinçe des Brctôs,rinduifit fàcilemét à fc mettre dap- 
[poinâement auecluy, promettant de Te foubmettre au bon vouloir du Roy GontranJ 
dont il bailla oftages,nonobftant lefquels il ne laiflà pas encore de donner lui la queue 
dç l'armee Franfoifecomme elle fenretournoit: tellement qu’il en fît vn grand elchet. 
Comme recite Çrcgbirc de Tours liu. io.chap.y.où il rapporte aulfî à la 19. année du Roy 
Gpntrap.Eo laquelle auffi il dit au chap.ij.du mefîne liure, qu’il fe fit vne cclipfe de Soleil 
au milieu du mçi$ cTAouft, laquelle fut précédée & fuiuiede quelques autres prodiges. 
Parqupyiln’y a point de doute que ce ne foit la raefmequeNiceph.& Landblf.Sagax en 
fç? Annales de Çonftantinoplc teûnoignét s’eftre veuë en Orient en la 9. année de l’Em- 
[pçreur Maurice auec fuite d’autres prodiges, '& quedecç confentement ne fc doibue ti- 
er vne confirmation de noftrc fupputation. 

En laroefœe année vn homme nommé Sunugifile, s’eftant trouué en vne hiaifori 
royale du Roy Çhildebert, çonfoftavolontairement qu’il y auoit efté enuoy é par Frede- 
degonde pour le mettre àmortpar afiaffinat: te eftant mis à la queftion,reuela les compli- 
jce$ fie pluueurs autres crimes par luy commis, fignamment le meurtre du Roy Chilperic, 
& aecufàquant 8c quant Gilles Archeuefquede Reims d’auoir efté compagnon delà cô-| 
Ipiration qui auoit efté çydeuant intentée par aucuns Seigneurs & Capitaines contre la 
perfonnedu Roy Çhildebert: lequel a cefte occafion luy fît faire fon procez par les Euef- 

3 ues de fon Royaume, Icfqucls apres l’auoir conuaincude beaucoup d’autres crimes, lé 
egraderent de tous fcsorarcs.Etpuis il fut confiné en exil àStrasbourg. Comme récite 
Grégoire de Tours liu.ïo.chap. 19. où ildonneà penfer pourquoy ayant déclaré que ce 
meurtrier auoit efté attiltré par Fredegonde,& qu’il fe confefîabien coulpable de la mort 
de Chilperic, neantmoins atcu par qui il fut incité àcefairc,& pafTéce point làfi cou- 
ramment. 

Lin fri d 1 Duc d’Allemagne ayant commis quelque offenfe deuersle Roy Chil-J 
debert, fut demis 4 c fes eftats,& vn nommé Vacilin ou Vncclcncfubftitué eniccux.Sup- 
‘eracntdcGreg. 

1 1 a n Archcuefque de Çonftantinoplc s’eftanfey deuant par l’au&orité d’vn Synode 
fait declarcrEuefquc & Patriarche vniuerfel , ne fc contenta pas de faire aufli çonfentir 
'’EmpefeurMauriçe 4 fçs intétions; mais fe voulut pareillemét feruir de fon authorité à in- 
uirc le Pape Greg.non fèulcmçt dç fy côdefcendfre,mais auffi de fe foumettre aufîege de 
'onftantinople ÇÔme au primat & vniuerfel dè toute l’Eglife. A quoy tant s’en fautque 
îregoirefefoitaçcordéjqu’il fit biéentçdre tant à l’Empereur & à l’Impératrice, qu’au-l 
itEucfquç,que quiconque fofç attribuer vne telle appellation qu’il nomme profaneJ 
prcfumptuçufe, orgucilleufe, nouuçllç $c excogitee tant contre les ftatuts euangeliques 
jquç contre les dççrets canoniques , ne peut cftre que precurfcur de l’Antechrift, & pro- 
moteur de la ruine 5 c dilacération del’Eglifc Chrcfticnne.Commç on peut voir au ç.liuJ 
de fes epiftres depuis la ji.iufques à la 40. & au liu. 6. epiftre 77. & 80. tellement qu’il en 
parle en ces propres mpts,envn endroit. Sedabfit àcordibus Chrifiianorum nomen ijlud blafÀ 
phemûejn quo omntHf» facerdQtwnbo.nor adimitur, dum ab vno fibi dementer xrrogxtur, Ailleurs; 

T ri/le tamen valde ejl vt patienter feratur 3 quatenut defpt&if omnibus prtdittus f rater £7* CoepifcoA 
fus meus folus ÇQnftur appeJUri Epifçopuf.Sed in hoc tins fuperbia > quid aliud niji propinqua iam ^4n\ 
tiçhrijli ejfetempora defiinxtur. ÀÛJçurs: Si vnus patrtarcha vniuçrfklu dicitur, Patriarcharum no - 
fnen aiteris derogatur:S(é ah fit hoc/hfit à Cbrifiiana mente id fibi velle quempiam arripertjvndefra- 
trum fiuçrum hmçrem imminuere ex quantulacumque parte videatur. Et en efçriuant audit fc uef- 
quç mçfme : Certè Paulus ipofiolus cùm audiret quofdam dicere. Ego fum Pauli, Ego polio 3 Ego 
vero Çephaifianciikçeratknem corporit Dominici per quam membre eiu$ aliti quodammodo fe çapti- 
bus fôaabantfVehementifiimèperborrefcens exclamauit 3 dicens. Nunquid Paulus pro vobis crucifixus 
tfi^Ut iu nomine Pauli bapti^ati efiis?Sic ergo Ole membra dominici corporis certis extra Chnfium 
çapitibus & ipfis qmdem^ipojlolis fubiici euitauit.Tu quid Chrifio vniuerfali fcilicet Ecclefi <e capiti 
in extremi iudicij es ditlurus examine 3 qui cunEla eius membra tibimet canaris vniuerfxlis appellatione 
fupponere ? Outreplus il déclara encore par vne autre lettre à Eulo^ius Patriarche d’Ale- 
exandric,qu’il ne fe pouuoit contenter d’auoir efté par luy qualifie de tel tiltre. Dont on 
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elcrit qu’en dctcftation d’iceluy il aima mieux fe faire appcllcr feruiteur des feruiteurs dt 
Dieu. Cômandant par vne ordonnance à tous Tes fucceftèurs de s’abftenir de tout autre 
tiltreque de ccluy-là.Neantmoinstoutesfoisceux qui confèrent ce que nous venons re- 
citer auec ce que le mcfmeGrcg.s’attribuc en fes autres epift.ôc efcrits,& ce qu’on eferit 
qu’il s’eft viurpé de fait furies autres Eglifes,y penfenttrouucr vne telle difcordâce,qu’ 'el- 
le leur fait fcmblcrou qu’ils’cft condâné foy-mefirfc,ou qu’on y a meflé plufieurs eferits 
auec les liens qui ne font de luy,8t qu’on luy attribue des chofes qu’il n’afaites ne dites. ou 
qu’il s’eft cftudié fouz vne modeftic de degouftdr les autres du tiltre d’Euefque vniuerfcl, 
afin qu’ils le lailïalfcnt vfurper à luy feul & à fes fuccefleurs.Côme ainfi (bit qu’il ne leur fé- 
ble pas plus de fc dire Eucique vniuerfel,que de s’attribuer de fait & de paroles lapri- 
mautéjla fuperinrédance,la cure & follicitude de toutes les Eglifes de la terrc:de cô man- 
der, ordonner, dcfendre,caffer,annuller 3 ce qui luy a femblé bon en l’Eglifc:inftitucr &de- 
mettre de fon authorité les Eucfques:condâner & abfoüdre en l’Eglife.Enféble aulfi d’en- 
uoyerlePa///«maux Archeucfques & Métropolitains, par lequel ü les deelaroit fes vicai- 
res en leurs prouinccs & diocefcs,& leur ottroioit les charges & qualitez qui femblen t ef- 
fentiellcment annexées à la dignité d'Euefque: comme d’ordonner les autres Eucfques, 
corriger, admonefter, reformer, cclebrer Synodes prouinciaux.Car fi les ArchcuefquesÔt 
Métropolitains mefines eftoient fes vicaires, & les Euefqucs fes fouzvicaires, 8 1 n’auoient 
rien que de luy:n’eft-ce pas à dire qu’il fe donnoit à entendre eftre Euefque vniuerfel? 

I v l i a n Euefque de Halicarnalfe excita en ce temps l’herefie des Aphtadorcites.aucc 
laquelle aulfi celle des Frontinianiftes,Monophifites, & Agnctites eut vogue, & des Do- 
natiftes aulfi qui repulluloit en Afrique.Grcg.li.3.epift.3 j.li.8.epift.3j.3é.4zUiu.n.chap.5j. 
Niceph.Onuirius. 
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L’emperevr eftant contraint d’obuicr aux entreprinfes des Auarois qui eftoient en- 
trez en la Moefie , à caufe qu’on ne leur vouloit augmenter la penfîon qu’on leur donnoit 
auparauant, donna la conduitte de fon armee & de toute çefte guerre à vn Capitaine nô- 
mèPrifcus,qui pour rccognoiftrc la contenance de fes ennemis, fit marcher deuant fon 
Lieutenant Saluianus, parlequcl vne trouppe d’Auarois efeartee fut mife en pièces. Mais 
le corps de l’armee de Chaian fe trouua fi fort, que Prifcus ne s’y ofa en aucune forte atta- 
quer, eftant me fine contraint defc laiïïer enfermer &alfieger dedans vn chaftcau, d’où 
toute la puiftance de l’Empereur ne l’cuft peu garentir,s’il ne le fuft aduile d’vne ruze, qui 
fut fi dextrement iouce, quelle fit leuer le camp à Chaian, & le remener fans coup frapper 
en fon pais apres auoir accordé trefues à Prifcus.Niccph.Cedrenus. 

L a vertueufe conucrfation & fain&eté de mœurs de Theodelinde Roine des Lora- 
bards,fut caufe en ce temps de faire conuertir & réduire grand nombre de fes fubie&sà 
la religion Catholique,dc laquelle iis eftoient dcfuoyez. 

L e geuuernemçnt ou principauté des Sept introduit en la grande Bretagne par les 
Saxons & Anglois, commença celle année, tellement que par iceluy toute la dignité roia- 
le qui eftoit en ladite Bretagne, fut abolie.Ioan.Baheus en fes Çentur. 

Grégoire Patriarche d Antioche mourut, apres auoir gouuerné fon Eglife zj.ans. 
Au moyen dequoy Anaftafius furnommé Sinaite fut remis au fiegedéladite Eglife du- 
quel il auoit efté deietté cy deuant, & y prefida encore d.ans.Euagr.au dernier liuT&chap. 
aefonhift.Ecclcfîaftiquç. - - * 
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PrIscvs feccuant la charge de défendre le paflàge du flcuue Ifteraux nations Ef- 
clauoniques, deffit l’armee d’vn de leurs Rois quife nommoit Flordagaftus ou Ardaga- 
ftus: laquelle s’eftoit aduancee d’entrer dedans les prouinces Romaines:.! l’occafionde 
laquelle bonne rencontre il fc hazarda encore fi à point de palfer l’Ifter,qu il alla furpren- 
dre leRoyMufacius frere du precedent iufques dedans fon palais, d’où il l’cnuoya prifon- 
nier à rÉmpereur.Niceph. 

C æ s a *. e a femme du*Roy de Perfc, accompagnée de grande fuitte de fes gens , 
arriua enuiron ce temps à Conftantinople pour y eftre baptizee en la religion Chreftien- 
ne,felonquetcfmoignelefuppIcmentde Grégoire de Tours &: autres autheurs. Quifem- 
ble auoir mieux auoir obfcrue le temps de cefte occurrence,que ceux qui l’ont conftituee 
longtemps apres l’abolition du Royaume des Perfes par les Sarraziris. 

Les BaioariensouBauaroiss’cftansofezietterdcdanslepaïsdesEfclauons,ygai- 
gnerét premièrement quelque vi&oire fur eux. Mais quâd le Roy Chaian fefut auec plus 
grandes forces oppofé à eux,la chance fut fi bien tournée qu’ils reperdirent auec l’hon- 
neur qu’ils auoientgaigné,plus de vingt mille deleurs gens.Blondus,Aucntin,Conrard, 
Licofthcnes. 

A Iean Patriatche de Hierufalem décédé fut fubftituévn nommé Hamos ou Heamus 
qui prefida 8.ans.Niceph. 

Cesti annee fain<ft Grégoire reprit fort aigrement par lettres Iean Archcuefque de 
Raüenne,decequcfanslaconceflion duPape de Rome il portoit le pallium Archiepif- 
copal, non feülemét en faifant le feruice diuin,mais aulfi és proceffiô s & en d’autres lieux; 
fi dit-ce toutesfois qu’il fut contraint de fecôtenter quand il fçeut que les predecefifeurs 
d’iceluy en auoient toufiours ainfi vfé. Or ce pallium eftoit vne forte de manteau ou d’ac- 
couftrementEpifcopal,que les Papes auoient ingenieufement inuenté pour en honorer 
les Archeuefques , Métropolitains & autres Eucfques, qu’ils voulurent fauorifer de qucl- 
quegrace plus queles autres: afin qu’ils s’eftimaflent ou fulfent eftimez auoir par iceluy 
quelque plus grande authorité & preeminence fur les autres:mais la fin eftoit de les obli- 
ger par ce moyen à la fubiedion du fiege Romain. D’autant que par ledit palltum ïlslcs 
faifoient fe déclarer eftre feulement leurs vicaires en leurs prouinces & diocefes. A telle 
intention aulfi ils fouloient enuoyer outre ledit pallium des paratures,benedidions & des 
reliques des Sain&s auec les priuileges des Abbayes. 

C e nonobftantily enaquidoubtentdecefteepiftre,pource que dés l’Empereur Iu- 
ftinianl’Eglife de Rauenne eftoit en diuifion auec la Romaine,àcaufedu decret du f.Cô- 
cile vniuerfelde Conftantinople, & du3.art.du Concile de Chalcedone,pourraifon de- 
quoy & pour les autres que nous auons alléguées cy deuant,les Archeuefques d’icelle ne 
rccognoiflbient aucunement les Papes de Rome. Parquoy il leur femblc que cefte Epi- 
ftreeuft cfté enuoyee mal à propos à ceft Archcuefque. 

T H e o f R. E D e Duc delà Bourgongnc tranfiurane mourut. Au moyen dequoy 
le Roy Childebert luyfubftitua en fa charge vn nommé Vvandalmare. Comme tefmoi- 
gne Aimoinus auec le Continuateur de l’hiftoire de Grégoire Archeucfque dcTours, le- 
quel a mis fin à icelle en cefte annee, qu’il dit eftre la 3t. du Roy Gontran, & la y. du Pape 
Grégoire, à compter félon luy depuis ion eleéfion, & non de fa confirmation. Si cen’eft 
qu’il ait entendu du commencement de la y. d’iceluy, comme les autres comptent, & de 
la fin delà 31. de Gontran, cnfemblc aylfi la n.depuis fa promotion à l’Euefché de Tours. 
Mais quand iladioufteque ce fut aulfi enladixneufiefme année du Roy Childebert, &r 
deux cens dixhuiét apres lctrcfpasdefainâ: Martin, celàdoit eftre pluftoft attribué à la 
faute des efcriuains que de luy. Car il faut certainement lire pour le premier nombre 
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dixfept,&pourlc fécond, cent quatre vingts . Ce qui eftla vraye & droi&e intention 
d’iceluy confermee par le tefmoignage de lautheur de là vie, qui dit, qu’il fut efleu Arche- 
uefque l’an cent foixante & douze, depuis S. Martin, & feize ans deuât l’eledion du Pape 
Grégoire: iointqu on n’en doit pas compter davantage par fon compte mefme. Car il, 
dit que Clouis m ourut en la cent douziefmc annee dfe faind Martin , & que le Roy Cio - 
taire régna depuis luy cinquante vn art, &Gontran trente vn. Comment qu’il en foit,la 
mefme aüffi, celle qu’on dit qui mit fin à fa vie,à ce qu’eferit lautheur de fa vie, qui déclaré 
que ce fut le dixfept iefme iour de Noûembre: ayant cfté fort renommé en fa vie par tou- 
te la France, à caufe de fon fçauoir,& de la bonne vie qu’il a mence.T cllement qu’il y en a 
qui ont eferit que la Gaûle n’a moins cfté honorée de luy, que l’Italie pat l’autre Grégoi- 
re. Occafion aulfi pourquoy lePocte Fortunat Euefque dé Poidiers,lc$a comparez 
tous deux à Grégoire Nazianzcne,difant que l’vn a cfté donné àl’Orient l’aütrc au Midy, 
& ceftui-cy à l’Occident. 


Du Monde. 47*1 \ Papes. y | 
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P a r s c v s ayant cfpiê fa cômodité paflfa de rcchcfle flcuue Ifter, & entra dedâs le pais 
des i fclauons,d’où il remporta vn grand butin, félon Niccphore en fes Annales. Par le 
témoignage aulfi duquel Chaian fut encore ceftc année en paix auec l’Empereur: Com- 
bien que les autres racomptcnt qu’il mena vnc armee dedâs le païs de Thrace,où les Ca- 
pitaines de l’Empereur gaignerent vne bataille fur luy. 

Cependant l’Empereur ayant vfé de tous les moyens qu’il auoit peu enuers 
le Pape Grégoire à le faire condefccndrc à recognoiftre le Patriarche de Conftanti- 
nople pour vniuerfel & fuperieur, fut fi fafché que fon intention n’eftoitfuiuie, qu’il fit 
endefpit de luy paix auec les Lombards, fans y comprendre les Romains .-mais ptour 
pluftoft bailler meilleure occafion au Roy Agilulfdeleur faire la guerre à bon efeient, 
reuoqua toute fa gendarmerie qu’il auoit en Italie. Grégoire liurc quatrième de fes Epi- 


ftres chapitre trente vn, datte de l'Indi&ion quatorze. Combien qu’il y en a d’autres par 
lefquelles il déclare que l’Empereur retira fes garnifons de Rome, irrité contre Grceoire 
qu’il eftimoiteftre caufe de ce que les Lombards n’eftoient dcchaflez & mis horedelï- 


ThassilloN Roy de Bauiere ayant remis fus vne nouuelle armee, gaigna auec icel- 
le vne grande victoire fur les EfcIauons.Conrad.Licoft. 

Le Pape Grégoire ayant efté moine, fut toufiours depuis fauorableaufdits Moi- 
hes . T ellement qu’en leur faueur il fit faire & célébrer ceftc annee vn Synode à Ro- 
me de vingt quatre Euefqucs, par le confentement defquels il affranchit les Moines 
de toutes fubiedtions, fors de celles de leurs Abbez: & les exempta de toutes les char- 
ges qui appartiennent aux Curés & Pafteurs des âmes. Liurc des Conciles , Abbé d’Vfi 
perg : félon lcfqucls ce Concile fut tenuenlatreiziefme Indidion, & treizieûne annee 
de Maurice. 

E n la mefme Indi&iô le Pape Grégoire enuoya le mateau Archicpifcopal(appellé pal- 
Lu)ï Vigile Euefque d’Arles, auec lequel il le déclarait fon vicaire fur les Eglifes du Roy 
Childeberrduy donnant l’audorité de cognoiftreles differens d’entre les Euefqucs, & de 
s’enquérir des cas concernansla religion, enfembleauifi d’affemblertous les Synodes: 
félon qu’il fc voit eferit en l’epiftre qu’il luy aadreflee, qui cftlayi.duliu.4.du Rcgiftre. 
Mais d’autant qu’on peult allez prendre de témoignages & de probations par l’hiftoire 
le Grégoire de T ours , que les Euefqucs de France , fignamment les Métropolitains, n’a- 
uoiét encore accouftumé en ce fiecle là d’aller rechercher ny receuoir tels habits & com- 
mifïîons des Papes, ny de les exercer fouz & par leur audorité,les eftimans naturellemét 
annexées à leurs offices ; cela fait prendre garde à plufîeurs au myftere qui fe ioüoitlà, & 
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par ce Palîium^&c par cefte epiftre, ou aux paroles qui y font di&es pour l’Euefquc. Quoi in 
tuis littcris iuxta antiquum morem vfum Pallij , ac vices fedis *A poflohc <st pofttilajh ,abfit neaut 
tranfitori* potejlatis culmcn tut extenoris cultus ornamentum invicibus nojirisac Pallio te cjuœfifji. 
\fufpicer. Ioind qu’on ne fçait point puis quel’Euefché d'Arles cftoit ‘du Roiaumcdu Roy 
Gontran, fi le Roy Childebertcuft voulu permettre àvn eftrangerd’auoirla fuperinten- 
dance desEglifcsde fon Roiaume. Qui plus eft, le priuilege contenu au liu.12. du,mefme: 
Rcgiftre pour l’Abbaye de faind Medard de Soiflbns, donne encore plus d’argument de 
foupçon : tantpource qu’il eft datté del’indidion 11. & de l’an 693. de noftre Seigneur (ce 
qu’on fçait certainement queles Papes n’auoient encore accouftumè de faire) que pour- 
ce qu’il met le Roy Theoaoric entre les fousfcriuains d’iceluy priuilege, & le fignific aufli 
ia régnant deflors, & en pofleflîon de la cité de Soiflbns : en laquelle toutesfois il n’eut ia- 
mais rien, & fi ne pouuoit eftre à peine lors en aage de parler. 

Av mefine temps Ethelric 3. RoydeNorthumbcllande en Angleterre, mourut en la 
j. année de fon régné, laiflànt vn fils nommé Ethelric ou Ethelfrid , qui luy fucccda à fa 
couronne, & régna 24«ans. Bcda,Guill.de Malmesbcrie. 

Vn certain Preftre de la France, voulut en ce temps remettre fus l’hcrcfiedcs Saddu- 
ceens, qui nioient la refurreétion des morts. Greg.deTours. 

E v a g R. 1 v s Epiphanenfis furnommé Scholaftique , viuoit en ce temps ; auquel il a! 
comprife en fix liures del’hiftoire Ecclcfiaftique, depuis que Ncftorius publia fon herefie| 
iufques à la n.annee de l’Empereur Maurice. 
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Pris cvs cftantaduerty que l’Empereur le vouloit rappcller, voulut auant que Ton 
fueccfleur fuft arriué, exccuter encore quelque entreprinfe fur les Efclauôs. De forte qu’il 
fit derechef pafler fon armee dedans leur pais, où elle fit vn grand butin. Mais il fut con- 
traint d’en faire part au R oy Chaïan, qui autrement menaçoit de luy recômencer la guer- 
re. En quoy Nicephore & Landulfus Sagax monftrcnt que ce Chaiannedominoir fus 
les Efclauons. Mais les autres autheurs, nommément Califte liu. 18. chap. 19. de l’hiftoire 
Ecclcfiaftique tefmoignent,que les Efclauons appelaient ainfi leur Roy Chaian, aüec le 
quçl Prifcus fit cefte annee furfeancc de guerre par certaines trefucs . 

L 1 Pape Grégoire, defirant conucrtij; les Anglois à la Religion Chreftiennc , qui vi- 
uoient encore fouz le feruice des Idoles , fit prendre cefte charge àvn moine natif de Ro- 
nje nommé Auguftin,& à deux fiens compagnons Mclitus & Iean,qui faifoientenfcmble 
profelfiondelaregleS.Benoift: lefquels fetranfporterentpourceft effeét cefte annee en 
Angleterre, & y commencèrent de toute diligence à mettre à execution leur charge, ne 
labourans en terre fterile. Cependant la race des anciens Bretons n’y eftoit encore toute 
faillie,qui viuoient félon la Religion Chreftiennc , en laquelle leurs anccftres les auoient 
inftrui&s, eftans diuifez en fept Euefchez dépendantes d’vne Archeuefché , toutes pour- 
ueuës de bons Euefqucs & Pafteurs. Outre lefquels fe trouuoict aufli Monafteres peuplez 
de moines,viuans du labeur de leurs mains, à la façon ancienne, & obferuans entr’eux vn 
ordre bon &c droiét.Cc nonobftant, pource qu’il y auoit encore vne vieille haine enraci- 
née entre les Anglois & anciens Bretons, ceux-ey ne les vouloient fréquenter nyrecher-j 
cher de leur lâlut : les autres aufli ne fe vouloient fier en eux. Qui fut le prin cipe d’vnc ia- 
k>üfîe qui fe mit entre les Euefqucs & Moines Bretôs,& les Moines Romains.qui fe tour- 
na encores en débat. Quand les Bretons virent les ceremonies & maniérés de faire dont 
vfoient les Romains,toutes diuerfes des leurs , & qtl on les vouloit aufli côtraindre com- 
me de force à les reccuoir, &àfy accommoder à la forme du fcruicediuin & façon de 
faire de l’Eglife Romaine qu’ils appelaient vniuerfelle; par l’auélorité de laquelle outre- 
plus ledit Auguftin & fes compagnons entendoient de deuenir les primats & fuperieurs 
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des Bretons. Tellement qu’ils s’aliénèrent entièrement les vns des autres : comme on re- 
cueille du tcfmoignage de Beda liure2. chapitre 2. de fon hiftoire Angloife, &dè Go- 
defredus Manumetenfis liure huitiefme chapitre quatre , & d’aucunes epiftres de faind 
Grégoire à Auguftin, efquelles il fault entendre que la rigueur & violence dont il vfoit 
enuers les Bretons , à les vouloir entièrement réduire aux ceremonies del’Eglife Romai- 
ne, neluy plaifoit, rieftant fon intention depriuer aucune Eglife de fa liberté , où il ne va 
que de la matière des ceremonies. Au demeurât,pource que lefdits Auguftin &fes com- 
pagnons eftoient fort inftruids en la rcigle de faind Benoift, par leur moyen furent édi- 
fiez grand nombre de Monaftercs en Angleterre , qui remplirent auec letemps nô feu- 
lement toute l’iflc, mais la France & Allemagne aulïi de moines bien differents de ceux 
que les moines de noftre ficelé tiennent : car les Conuents d’alors, à comparaifon des no- 
ftres,eftoient comme colleges & boutiques de vertu , où les hommes s’inftruifoient & 
exerçoient à patience, humilité, aufterité de vie, obedience , fobriété, continence , & au 
contemnement des chofes mondaines : cnfemble auffi en toutes bonnes &loüables di- 
fciplines, tant diuines qu humaines : tellement qu’on tiroit de là les Pafteurs tous façon- 
nez pour la conduite des Eglifcs. Qui fut auffi vn moyen par lequel les bonnes lettres & 
fcicnccs & les langues furent conferuees & maintenues en eftre contre le danger de la 
barbarie, qui les auoit lors quafi bannies de tout l’Occident, fînon de ces affembles ; défi 
quelles fortit la femence qui en repeupla puis apres toute l'Europe, tefmoinsles grands 
• perfonnages qui en fortirent, comme Beaa & fes compagnons & difciples. 

Qv a n t aux epiftres qui fe voyent au liure fixiefme du Regiftre de faind Grcgoite,cfi 
critesdumoisdeluillet aux Rois Thcodoric &Theodebert, &: à la Roine Bruncchilde 
leur mere , par iefquelles il leur recommande iceluy Auguftin & fes compagnons, les 
priant de leur faire bon recueil en pàflant par leur Roiaumc pour aller en Angleterre: 
nonobftant quelles foient dattees de la quatorziefme Indidion, fi cft-cc que d’autant 
quelles parlent à eux comme s’ils fuffent ia regnans (ce que font auffi les cent quinze & 
centvingtiefinedu liute feptiefme plus euidemment , qui font efcritesenlafeconde In- 
didion, dont il faudroit que leur perc fuft ia décédé, auffi bien que Gontran , autrement 
ces rccommandations-là fe doiuent pluftoft addreflèr à eux ) ce poind les rend fufpcdcs 
auffi bien que les precedentes,fi elles ne font tranfpofces. 

I e a n Patriarche de Conftantinçple,apres auoir gouuemé fon Eglife l’cfpace de treze 
ans, mourut. Nicephore Califte liure dix huitiefme chapitre trentequatre de fon hiftoi- 
re Ecclefiaftique eferit, que pource qu’il dompta fi vertueufement les voluptez & appé- 
tits de fa chair, tint en bride les affedions de fon efprit, & commanda à fon ventre & à 
fa gorge, il fut furnommé le Ieufncur : & d’aucuns autres l’Aumofhier, pour fa grande & 
admirable charité enuers les pauures & indigens: tellement qu’il en fut trouué pauurc a- 
pres fon trefpas. Oceafion pourquoy l’Empereur & toutle peuple de Côftaritinople l’eu- 
rent en vnc telle réputation, qu’ils l’ont mis entre les Sain&s. Et ne fe trouue aucun autre 
hiftorien Grec qui ait autrement parlé de luy. Parquoy c’eft merucillcs de l’arrogance 
& prefomption que faind Grégoire dit en fes epiftres auoir efté en luy , s’eftant ofé don- 
ner le tiltre d’OEcumeniquc ou d’vniucrfel enl’Eglife,fansqueîes Grecs en ayent fait 
aucune mention. Comment qu’il en foir,fon fucccffeurfutvn Cyriacus auparauantPre- 
ftre & OEconome deladitc Eglife , qui prefîda dix ans. Lequel à ce qu’eferit faind Gré- 
goire fuiuât les brifees de fon prcdeccfleur,voulut auffi retenir le tiltre d’Euefque vniuer- 
fel.* A caufe dequoy il s’oppofa de mefinc façon à luy qu’il auoit fait à l’autre : comme les 
. epiftres 24. & 28. duliu.6. de fon Regiftre tcfinoignët , où il le prie dcs’abftenir de ce nom 
profane d’OEcumcnique,adiouftant cefte fcntcncc:£f quia hojiis omnipotentis ^ntichrijlus 
eft,Jiudiosè cupio ne proprium quid inueniat non folum in moribus , fed etiam net in vocabulo facerdo- 
tum. Mais en la jo.epiftrc du mefinc liure eferite à l’Empereur Maurice, il dit encore : Ego 
tutemfidenter dico^quix quifquis fe vniuerfxlem fxcerdotem vocat vel vocari defiderat, in elxtione Jua 
^intkhrijlum prxcurritp 
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G o n t r a n Roy d’Orleans, des Bourguignons & de Paris , Prince iufte , vertueux, 
débonnaire, paifiblc, liberal enuers les pauures , & grandement deuotieux, mourut le 
z8.iour de Mars, en lajj. année de Ton regnc,& fut mis en fepulture à Chalons fur la Saô- 
ne: ayant aüparauant inftitué fon heritier par teftamét le Roy Childebert d’Auftrafiefon 
ncpueu,dc tous fes biens, Roiaumes & feigneuries , pource qu’il ne laifïoit aucune lignée. 
A caufe dequoy Childebert s’en mit en poffeffiô : & faifoit ia Ton compte de vouloir auffi 
prendre entre tes mains la tutelle & gouuernemcnt du ieune Roy Clotaire fon coufin fi 
là mere Fredegonde, qui fçauoit bien à quelle importance celàluy reuiendroit, ne l'eu ft 
preuenu, prenant elle-mefmc la charge de fon fils, & le maniement de fes affaires entre 
fes mains. Ce qui fut fi difficile à porter à l’Auftrafien , qu’il enuoya vne puiffante armee 
fouz la conduite de lbn Lieutenant Quintrio ou Vvintrio,accôpagnéde Gondoald Duc 
& Gouuerneur de Chapagne,dedâs le Roiaume de fon coufin,pour recouurer fon droiét: 
où elle eut au deuant près la ville de Soiflons l’armee de fes aduerfaircs, que conduifoit le 
Conneftable Landry en fi bonne deliberation que lesAuftrafiens fc trouuerent les plus 
foiblesàla rencontre, perdansauec l’honneur &lavi<ftoirede la bataille , plus de vingt 
mille de leurs gés. Ce qu’on dit eftre aux Clotariens aduenu par le moyen de Fredegon- 
de, laquelle marchant en perfonne d’homme de guerre deuât les rangs de fon armee, & 
faifànt tous les aétes de bon Capitaine , auoit merueilleufemét enfîamm é fes gens à bien 
faire. Tant y a qu’elle demeura par ccftc viétoire en pofTeffion de ce quelle tenoit , & 
Childebert fruftré de ce qu’il pretcndoit.Supplément de Greg. 

Avmefinetemps Chaian Roy des Auarois enuoya fes Ambafladeurs vers Agilulfe 
Roy des Lombards, pour contra&er alliance auec luy en fon nom. 
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Pierre eftant entré en trop grande confiance de foy pour la vi&oirc qu’il auoit ob- 
tenuëfurlesEfclauons, s’ofa aller affronter à vnctrouppe deBulgariens,aueclefquelsil 
n’auoit guerre déclarée. Maisilslerembarrererent de telle forte, que ce fut à fa hote& 
cofufiontpour laqllc reparer il fc voulut encore aller efproulier fur les Efclauôs, tellement 

3 u’iloccit leur Prince Ardagaftuscn vneefcarmouche.Cequiluy fut fi cheremétven- 
ubien toft apres qu’il eut mis le pied plusauant dedans leur païs^qu’il fut contraint 
d’en partir plus honteufement qu’ü n’y .cftoit entré. Occafion pourquoy l’Empereur le 
caffa de fa charge, & renuoya Prifcus en fon lieu. Nicephore. 

R o m a n v s Exarche d’Italie mourut en l’vnziefmc annee de fon Exarchat à Rauënc. 
A caufe dequoy l’Empereur pourueut de fon cftat vn de fes Patrices nommé Callinicus, 
par lequel l’Italie fut go’uuernee l’efpace de quatre ans. Anaftafîus,Niccph. P.Diacrc. 

A v a R i v s Roy des Huns Auarois de la Pannonie, di& Chaian, mourut, & luy fucçc- 
da vn autre Roy qui fut aufli nommé Chaian, lequel régna 6 . ans. Funccius. 

C e fut en la mefine année que le Pape Grégoire ayant eftédeferé àl’Empercurd’auoir 
fait exécuter à mort par iuftice vn Euefque Lombard nommé Malchus,qui eftoit en pri- • 
fonpour quelque crime, efcriuit à vn Sabinia Diacre de fon Eglife,qui eftoit lors en Am- 
baflade vers l’Empereur, Dcqux re'vnum ejlquod breuiter fugrcrits ferentfomu domtnts noflris , 
quia fi ego feruus eorum in morte Longobardorum mifeere me voluijfemjiodie Logobardorum gens nec 
Regemjtcc Duces 3 ncc Comités hkberet 3 atquein fumma confufione ejfet diuifa. 
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P r i s c v s eftant arriué en fa prouince, rompit la paix que l’Empereur auoitaucc le 
Roy Chaian: lequel àccfte occaüô s’emparadela ville dcSigidon. Mais Prifcus en chaf- 
a bien tort apres les Bulgariens,& la remit enl’obeiflance de l’Empereur. Nicephore. 

Les Vvarnes peuples delà Germanie, s’eftans déclarez ennemis des François , furent 
'acilement fubiuguez & contrainds de reccuoir la loy d’eux, par l’armee quele Roy 
Childcbcrt enuoya dedans leurpaïs, apres quelle les eut combatuz & vaincuz envne 
bataille. Aimoinus, Supplément de Grégoire, P.Æmilc. 

Vva mb e r t 3. du nom,feigneur de Hainau, Câbrefi & d’Ardcnne,murutilaiflànt v- 
ne fille vnique, qu'on anommec fainde Vaultrude, qui futheritiere des biens &feigncu- 
ries de fon pcre,&: puis apres fc rendit Religieufe.Richard de Vvaflcbourg. 

Thassilon Duc ou Roy de Bauierc mourut, &luyfucccda en fon Roiaume fon 
fils nommé Gcrbold ou Gariouald,qui fut perc de Theodon quatriefine fon fucçeflèur: 
lefquels fcmblent auoir bien peu vefeu , pourcc qu’ Aucntin tcfmoigne que Thoflilon z. 
du nom, ôrTheodpert fils dudit Theodon 4. regnoientia auâtletrelpasduRoyTheo- 
doric d’Auftrafie. 

A Serenvs Euefque deMarfeille, qui fit en ce temps abbatre toutes les images des 
Sainds qui eftoient és Temples de fon diocefe , pour l’erreur qui s’y commettoit, faind 
Grégoire efcriuit que fon zele iuyplaifoitplusence faid que le faid mefme: déclarant 
félon fon aduis, que c’eft autre chofe d’adorer la peinture , que d’apprendre ce qu’on doit 
adorer par la fignificati on d’icelle: & que l’image és Eglifes feruoit de reprefentation &c 
d’inftrudion aux idiots & fîmplcs gens, comme la lettre aux fçauans&lettrez : comme 
on lift au liure feptiefme epift. 109. du Regiftre dudit S. Grégoire : les mots de laquelle il 
m’a femblé bon d’adioufter icy : Prxterea indico dudum ad nos peruenijfe quod fraternité vefira , 
t juofdam imaginant adoratorcs afj>iciens,eafdem Ecclefi <e imagines confregit arque difiecit. Et quulem 
■%elum vos ne quid manu faElum adorari pojjet habuijfe Ltudauimtts^fedfrangere eafdem imagines non 
debuijje iudicamtts. idcirco enim piClura in Ecclefiis adhibetur , vt ij qui litterat nefciüt faltem in pa- 
rietibus videndo legant qu a legerein codicibus non valent. Tua ergo fraternité illé feruare & ab 

earum adoratu populum prohibere debuit. Quatenus & literarum nefeij haberent 3 vnde hiflorix feien- 
tiam colligèrent, & populus in piSturx adoratione minime peccaret. 

E n la mefme Indidion aulfi,il enuoya le Mateau ou Pallium Archiepifcopal à Siagrius 
Euefque d’Autun,auec la 112. epiftre du mefme liure, en laquelle il déclaré la cauiè de ceft 
enuoy cnccs mots : Quja dignnm prxfeFlo teejfe credimus vtcum mentis grauitate quaDeo propi- 
tio te pollere credimus , ita habitus quoque exterioris clarior in te cultus accrejceret , prxfertim cùm te 
hune non ad fuperflux clationis pompam ^fedpro genio & honore tuo arbitramurpetiuijje. Or on 
voit par icelle, qu’il luy donna lemblablemct auec ce Manteau l’audorité de congreger 
les Synodes, &: la prerogatiue de tenir le fecôd lieu &dcgré apres l’Archeuefque de Lyon: 
qui eft la caufe de la pétition de l’Euefque.Tant y a qu’il ne femble point qu’on euft encor] 
ouy parler du temps de Grégoire de Tours de ces Manteaux Archiepifcopaux en Fran- 
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Chaian ayant mis fus fes forces, fe rua dedans la Dalmatie , de telle puiflancc qu’il 
y prit & faccagca plus de quarante villes, iufques à ce que Prifcus euft fait donner fur vne 
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trouppedegensd’iceluypârvnfien Capitaine nommé Guy, fi à point quelle fut toute 
taillceen pièces. Ce qui fit retirer ledit Chaiaaen fon païs.Nicephore,Georgius Ce- 
drenus. 

Childïbert Roy d’Auftrafie mourut auec là femme tout en vri mefmciour(qui 
donna foupçon d’auoir efté tous deux empoifonnez) en la 23. annce de fon rcgne, qui c- 
ftoitla4.apresle trcfpas du Roy Gontran: comme tefmoignent vnanimement tous les 
Hiftoriographes&Cnroniqueurs tât anciés quemodernes dcFrâce,aufquels ie m’arrcftc 
plus qu’aux epiftrcs du Pape Grégoire, fignamment à celles que nous auons alléguées cy 
deuant,&auiii. nj.&uo.du liu-7.de fon regiftre, quifemblent vouloir fignifier qu’il 
eftoitja décédé dés la i4.Indi<ftion ou deuant la feconde:à caufcdes dcffiances que nous 
auons d’icellcs: tant y a ce pendât qu’il laiflà deux fils légitimés, l’vn nommé Theodebcrt, 
à qui le Royaume de Metz & d’Auftrafie aduint par partage. Mais Theodoric quiéftoit 
l’autre, fut Roy d’Orléans & de Bourgongne. Nonobftant que tous deux à l’occafion de 
leur iunefle demeurèrent du commencement fouz la tutelle &: gouuçrnement de leura- 
yeulc Brunechilde. 

Agilv lfe Roy des Lombards,fe trouuant en paix auec les Romains, enuoyà rc- 
nouueller l’alliance que fes predecefieurs auoient faite auec TheodebertRoy d’Auftrafic: 
& puis commença gu erre à aucuns de fes Ducs, qui s’eftoient rebellez contre luy. Telle- 
ment qu’il afliegea Vangrulfe dedans Veronne,Gandulfc en Bergame,& Varnecance en 
Pauie:& les aians tous pris les fit mourir. 

Anastasivs premier du nom Patriarche d’Antioche mourut: au moyen dequoy 
les Antiochiensprindrent en fon lieu pour leur Patriarche vn autre Anaftafius 2. du nom, 
qui prefida u.ans. 

Isidore le grand Euefque de Seuille en Efpagne floriflbit en cetemps. 

A v g v s t 1 n Légat du Pape Grégoire en Angleterre , ayant conuerty vn grand peu- 
ple d’Anglois à la religion Chrefticnne, colloqua celle anneeen faperfonne lefiegede 
la dignité Archicpifcopale &c Métropolitaine d’Angleterre en la viiie de < antorbie, 
qui auoit au parauant appartenu à la cité de Londres . Ioannncs Balæus liure deux- 
iefine. 
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C h a 1 a n délirant venir au delTus de la guerre qu’il auoit contre l’Empereur, mit aux 
champs tout l’arriereban de fes forces, auec lequel il donna dedans la Mœficcôme pour 
ioucr à quitte ou £ double: de forte qu’il ne fe trouua ville deuant luy qui ne full forcée & 
faccagee par fes gens. Et quand il vit que l’Empereur nepourroit auoirfitoftalïcmblé v- 
ne.tcllc puilïànce qui full fuffifante pour s’oppofer à luy, rien ne le peut dcltourner de paf 
fer de la Moefic en la Thracc,& d’aller planter fon camp deuant la cité de Côftantinople, 
Niceph.ZonarCjCedr, 

L’exarche d’Italie Cognoilfant que la paix qu'il auoit auec le Roy des Lombardsj 
elloit mal alfeurce,aima mieux luy commencer la guerre, qu’attendre quelle luy fuft re- 
commencée : d’autant mefmement qu’il fc fentoit auoir intelligence auec aucuns Ducs 
&Capitaines Lombards, qui ne fepouuoient mettre en bon mTcfnagc auec leur Roy.Dej 
forte qu’il mit fon armée aux champs, qui fubiugua les villes de Mutine, Rezzo,&puis 
Parme: où fut trouuee la fille du Roy Agilulfcauec fon mary. Dont Agilulfe fe trouuaj 
tellement picqué, qu’il drelfa tout incontinent trois armées, oppofantl’vne à l’Exarche, 
l’autre aux Romains: mais auec latroifiefmeil s’alla fi furieufement attaquera la cité de 
Padouc, quefespredccelfeurs n’auoient encore pcuioindreàleur Royaume, que quel 
que defenfe qu’ily euft dedas,illa prift de force, & d’vn dcfpit enragé la fit totalement de 
ftruire & ruiner: tellement que les’ citoyens d’icelle furent contraints de fe retirer à Vc- 
nife, où vne partie d’eux s’arrefta à Realte & Metamoquc, & l’autre s’alla loger en l’ifle de 
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Gemini entre Realc& Caftello.Ce qu’on dit auoir efté la 7. fondation & augmentation 
de Vciïife,quifcfitaucomptedc Sabellic 1 8 o .ans apres la première deftru&io dePadouë 
par Attila. Mais touchant ce queles Annales de Milan eieriuent,quclaRoineTheode- 
linde fit au mefme temps eftablir le fiege royal enla ville de Modoëtiaj qui eft bien près 
de Milan, &: quelle y laifla auffi par le confentement & approbation du Pape Grégoire la 
couronne de fer dequoy les Rois Lombards deuoient eftre cy apres couronnez,n’eft fon- 
dé fur aucune taifon,tefmoignage,excmple,ou autorité qu’on doiuc croire. 

Entre Frcdegonde & Brunechilde il y auoit eu de long téps vnc ialoufie ou pluftofl 
haine mortelle, laquelle fc fit encore plus paroiftre quand la Roine Brunechilde le vita- 
uoir le gouuernement & tutelle du Royaume &: de la tutelle des ieunes Rois d’Auftrafie. 
Car tout incontinent apres le trefpas du Roy, la guerre f alluma entre les fils & le Roy: 
dont on ne fçait qui fut le premier motif, s’il ne vint de ce que Frcdegonde mit fon fils en 
pofleflion du Royaume & de la cité de Paris. Pour raifon dequoy l’armee de luy & de fes 
coufins s’allerent rencontrer au près d’vn village nommé Litophaum ( il y en a qui eftimêt 
que ce fut près de Morct en Gaftinois) où la tuerie des Auftrafiens & la vidoire des Clo- 
tariens fut fi grande, quelle les aflèura de ce qu’ils auoient ja occupé fiir les deux freres: & 
leur moyen aulfi de réduire és mains de leur Roy tout ce qui cft dcBourgongne deçà la 
Saône. Au moyen dequoy fa mere Fredegôde l’alla mener de là à Paris en grand triom- 
phe &: magnificence, où elle mourut bien toft apres, laiffant fa mémoire autant célébré 
enuers la poftcrité,à caufe de la vertu militaire qui eftoit en clle(Iaquelleaccompagne ra- 
rement celles de fon fexe) que mauditte & deteftee pour raifon de fa malheureufevie,e- 
ftant ce pendant le Roy Clotaire fon fils jagrandelet riche, puifiànt & bien obey de fes 
fubiets. (Continuateur de Gregoire,Aimoinus, A do,Sigebert.Sclon lefquels aulfi vne ar- 
mée de Huns dits Auarois( qui habitoient lors lapais ditauiourd’huyAuftriche) vint à 
l’occafion des troubles qui eftoient en France, entrer au meûne temps dedans le Royau- 
me d’Auftrafiedefquels Brunechilde voiant les forces de fes enfans diftraittes & empef- 
ch ces ailleurs, aima mieux faire retirer parle moiend’vnefommede deniers qu’elle leur 
deliura,qucdelaiflcr tenter le hazard de la guerre auec eux' 

V n Synode principal des Prélats del’Eglife Gallicane fut ceftc année çelebrê à Mets. 
Onufrius. 

Environ lequel temps aulfi Hamos ou Heamus Patriarche de Hierufidem mourut, 
& fut fubftitué en fon lieu vn nommé Ifacius ou Ificius qui prefida 8.ans. 
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Les Conftantinopolitains fe troauerent réduits à tel eftonnemétpar l’armce de Cha- 
ian, qu’ils furent en deliberation d’abandonner leur ville & fe retirer enAfic,fi vnepe- 
fte ne fc fuft mife fi alpremét dedans le camp des Auarois, qu’outre l’horrible efehet qu’cl- 
le y fit, elle emporta pour vn iour fept des fils du Roy Chaian. Ce qui l’humilia en telle 
forte, qu il prefenta volontairement lapai* à l’Empereur Maurice, fouz condition qu’il 
rachetait d’vne pas fort grande fommede deniers tous les prifonniers qu’il tenoit entre 
fes mains: laquelle luy eftant refufeeillesfit tous mettre à mort deuant que retirer fon 
campdupaïs de Thrace. Dont l’Empereur s’acquit vne mauuaife réputation enuers tous 
fes fubiets. 

A n c h 1 s e s nommé des autres Arnoul ou Arnault , feigneur de Mofelaneau Royau- 
me d Auftrafîe,& du Marquilat qui eft fiir l’Efcaut , renonça en ce temps au monde pour 
fuiure la vie monaftique,apres auoir refigné tous fes cftats,feigncuries & polfelfions a fon 
fils nommé Arnoul, qui fe fit cy apres grandement renommer pour la fageffe & fain&cté 
de la vie. A l’occafion dequoy il fut rput fon temps en grand crédit & autorité auec 
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Maire du Palais d’Auftrafie, fouz le Roy ClotaircJacques Meyer, Richar de Vvaf- 
feb. 

L’Emperevr Maurice aduerty de l’eftatdes affaires d’Italie, prit fi mauuaife opi- 
nion de l’Exarchc Callinicus , pource qu’il auoit fans caufe rompu la paixaueclcs Lon 
bards, & n’auoit peu empefcher la prife de Parme, qu’il le reuocquaaefa charge, & ret. 
uoyaZmaragdus ouSamagduspourgouuerner de rechef l’Italie fouz le tiltre d’Exarchcj 
qui en auoit.cfté cy deuâc demis. De forte qu’il exerça cncores cefte charge pour la 2. fois 
enuironl’efpacc de ^.ans. Mais en ce changemét Agilulfe pourfuiuant la pointe de fa vi- 
doire, Ht venir grand nombre d’Auarois,quc leur Roy Chaian luy enuoya delà Panno-j 
nie à fon aide,aucc lefquels il alla affieger les villes deCremone& de Mantouë,l’vne apres 
l’autre, défi furieufe façon qu’il prit d’afTaut la première le 21. iour d’Aouft, & l’autre le 13. 
de Septembre. Au moyen dequoyilles mit en tel eftat, qu’il auoit fait cy deuant la ville 
de Padouë, cependant qu’Ariulfe DucdeSpolet empefehoit quel’Exarche ne les vint 
fecourir.P.Diacre,Anaftafîus,Onufrius. 

Riccarede Roy des Vvifîgoths dccedc, fucceda fon fils nommé Liiiba, félon les 
autres Limba,aagé feulement dedans, qui régna au compte des deux anciennes Chro- 
niques des Vvifigoths &c de Rodericde Tollede 2.ans.L’vne defquelles Chroniques rap- 
porte auffi le commencement de fon régné à l’Ere Dcxl. & de fon fucceffeur à l’Ere 
Dcxlii. 

Ethilbert Roy de Kents en Angleterre à l’inftance de fâ femme nommee Ber 
the, qui eftoit Françoife, & d’Auguftin Légat du Pape,fe fit cefte annee auec toute fa fa 
mille inftruire & baptizer en la religion Chrcftienne, félon les ceremonies de l’Eglife Ro- 
maine: ayant Edclfrcdc Roy de Northumbellande auec fes fubieftsfaitvn peuaupara- 
uant le femblablc. Qui fut caufe qu’au nom & en l’au&orité d’iceluy ledit Auguftin fit af-| 
fembler vn Synode, auquel furent citez tous les Euefques Bretons & Efcoffois,tât pour 
lesperfuadcroucontraindredcfe foubmettre àl’obeïffance del’Eglife Romaine, rece- 
uant les traditions d’icelle, que pour leur faire auffi entendre qu’il eftoit leur primat & 
fiiperieur. Defquels toutesroisil nereceut autre refponce, que celle que leur fît vn Ab- 
bé nommé Dinoth: qu’ils ne s’eftimoient tenir d’aucun droiét, ny n’auoient volonté de 
tenir rien de luy ny de fon Eglife, n’eftans deliberez defe laifferfpolier de leur ancienne 
liberté, qui leur auoit efté laiffee parleurs anccftres.Ce nonobftant le Légat ne laifla pas 
non feulement apres plufieurs menaces de paffer outre , fc déclarant Archeuefque & Mé- 
tropolitain de toute l’Angleterre, & conftituant fon fiege en la ville de Cantorberi. Mais 
auffiincitaà l’aide du Roy Ethelbcrt ledit Edelfrede à faire la guerre aux anciens Bre- 
tons, & à certains moines a’vn monaftere de Bangorie,qui faifoient le nom&e de no 8. & 
fé vouloient plus opiniaftrement maintenir en leur ancienne manière de viure. A caufe 
dequoy eftant la ville où ils eftoient prife, furent tous cruellement maffacrez en icelle. Bc- 
da hu.2.chap.2,dc fon hift. Ecclcfi Galfredus Manumetenfîs liu.8.Mantuan en fes Faftes, 
Ican. Bal. 
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Tant d’occafîons de mefeontentement de l’Empereur Maurice fe prefenterent ou 
tre la precedente, au peuple de Conftantinoplc, qu’il voulut eflire contre luy fon gendre 
nommé Germanus. Mais Phocas qui de C entenicr de bande s’eftoitj a fait proclamer par 
les légions de la Grèce Empereur, furuint fi foudainement dedans la ville, qu’il fc rendit 
le plus fort, ne fe trouuant homme qui ofaft tenir contre luy pour Maurice, lequel à cefte 
occafion fefauuacnla ville de Chalcedone, où fes ennemis l’arreftercnt,& mirct à mort 
cruellement le 24. iour de Noucmbre,Indi<ftion6. en la 20. annee de fon Empire, n’e- 
ftant 1c.6o2. de noftre Seigneur encor expiré. Au moyen dequoy l’Empire ainfi tyranni- 
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qucmcnt occupé par Phocas, demeura en là poffeffion l’elpacc de 8. ans auec 4. mois,}. 
iours.Niceph.Zon.Cedr. % 

O r. combien qu’il fuft en telle forte paruenu à l’Empire, fi cft-ce que le Pape Grégoire 
(tefmoinmefmeSigonius)fcmonftrafort ioy eux de fa promotion. De forte qu’il en fit 
faire toutes les demonftrations de ioye dedans Rome dont il fe peut adûifer, cfperant ou 
que les affaires d’Italie s’en porteraient mieux contre les Lombards , ou ce quincft pas 
trop non probable , que la caufe du Patriarche de Conftantinople n’en vaudrait pas 
mieux. Ncantmoins le Roy des Lombards ne laiflà de pourfuiure fi chaudement la guer- 
re contre l’Exarche Smaragdus,qu’il le contraignit de luy rendre la ville de Parme, &ccux 
quiauoient efté pris dedans, afin d’obtenir trefues,qui luy furent accordées àl’inftâcedu 
Pape Grégoire iufquesàla8.Indi&ion. Dcfquélles toutesfois l’Empereur Phocas fut fi 
mal cotant à ce que difent Sabellic te autres, qu’il rappella fes garnifons d’Italie. Au moié 
dequoy les Lombards allèrent aflieger la cité de Rome, qui les accula l’cfpace d’vn an, 
iufqucsàce qu’ils furent contraints par les fafeheries du temps de fe retirer fans auoir 
rien fait. Mais ny Paul Diacre, ny aucun autre bon autheur n’ont fait mçntion de ce 
fiege. 

Qv 1 n t r 1 o Duc te Gouucrneur de la Champagne, fut par les pratiques de Brunc- 
childemis àmort.Cequeles Auftrafiens prindrent tant à cœur, qu'ils la dechafTcrent,& 
côtraignirent fe retirer vers le RoyTheodebertfonautrcfilsenBourgongne,qui perdit 
au mefme tem ps Vvauulgarius fon Maire du PaIais.Supplement de Grégoire. 

L’h e r e s 1 e des Seuerites fe diuifa en ce temps en plufîeurs rameaux,dont les vns fap- 
pclloient Cantobarditcs, les autres Theodofiens, Angclites,Petritcs, Canonites : qui fe 
contrarioicnt te condamnoient les vns les autres. Mais les Theodofiens eftimoient en- 
tre autres points, qu’il y a différence te feparation deperfonnes te d’hypoftafes en la 
Trinité. Niccphoreliu. 18.de l’hiftoire Ecclcfiaftique. L’hercfie qui aefté publiée de no- 
ftrejremps par vn Italien nommé Valentin Gentil femble fort approcher de l’herefie 
defdits Theodofiens. 

D’avtres difent te adiouftent, qu’vn Iean le Grammarien furnommé Philopone, 
qui a tant eferit de çômentaires fur les liures de la Philofophic d’Ariftote,inuenta au mef- 
me temps les herefîes des Monophifîtes,Thueopafchites te Chazinzaricns. 
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Phocas en la 2.annee de fon Empire prit te exerça la dignité Confuîaire ? fuiuant la 
couftume des derniers Empereurs.Onufrius. 

A v q_v e l temps auffi le Coronal des légions d’Orient nommé Narfes fe fît par icelles 
proclamer Empereur en la ville d’Edeffa:& puis fe reuolta ouuertement contre Phocas, 
qui enuoya contre luy vn fîen Lieutenant nommé Germanus. 

L’armee des Lombards leucc de deuant Rome, s’alla rendre deuant la ville de Cre- 
monc,qu’clIe prit d'affaut,& l’ayant deftruift e fe tranfporta deuant Mantoüe, qui fe rédit 
par côpofition.A caufe dequoy l’Exarche effaiatant de moyens, qu’il obtint trcfucs d’eux 
pour vn an.Bîondus Sabdlic, 

Les Rois d’Auftrafie te d’Orieans venans à fe refentir des fafeheries que le Roy Clo- 
taireleur auoit cy deuant fai&,dreflerentfuyuantleconfeil de leur ayeule Brunechildev- 
ne armee pour en aller prendreleur raifon;qui rencontra celle du Roy Clotaire auprès de 
[avilie de S és, o ù la fortune dift fi mal aux Clotariens qu’ils perdirent la bataille, demeu- 
rant le Roy Clotaire réduit à telle extrémité, qu’il luy fut force d’accepter les conditions 
de paix que les vainqueurs luy voulurent prefenter, qui eftoient fi defauentageufes que 
Clotaire ne les peut entretcnir,pource qu’ils ne luy rcicruoient quafi que douze villes de 
tout fon Royaume. Enuiron lequel temps aulfi ColenusFrâçois de nation fut au lieu de 
Nicetius 
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Nicetiüs ou Leudegefile faiét Patrice de Prouencc. Aimoinus, Supplément de Gre 
goire. 

Vv 1 t t s R ic ou BertriCjPrince de grande auétorité & puifTance entre les Vvifigoths 
ayant par Tes pratiques fait mourir le ieüne Roy Luyba,fefit en fon lieu eflire Roy defdits ( 
Vvifigoths; tellement qu’il régna fur eux l’cfpaccdc7.ans,dcquoy tous les autheurscô-j 
uieunent, 

G k. b g o 1 R e premier du nom, furnommé le Grand, mourut le douzicfmc iour de 
Mars. Et ne fut efleu fon fuccefleur deuantle premier iour de Septembre, lequel fe 
nommoit Sauinianus ou Sabinianus , natif dclaTofcane, qui prefida fi peu de temps 
(car Onufrius nedit que cinq mois & dixneuf iours) qu’il n’eut loifir de recommander] 
fa mémoire à lapofterité par d’autre plus infigne faiétque par l’ingratitude qu’il fit paroi- 
ftre en foy enuers fon prcdeceffeur qui l’auoit auancé & efleué aux honneurs St dignités 
Ecclefiaftiqüics, luy en rendant fi pauure recompenfc qu’il mit tous fes efforts de dénigrer 
& diffamer d’autant lamemoire d’iccluy, qu’il Iavoioit prifcc& honorée des hommes, 
iufques à vouloir mefme faire brufler tous fes* eferits. Occafion pourquoy aucuns l’ont 
mis au compte des Papes infâmes, & qu’on dit eftre terminez de malheureufefin. Les 
autres difent qu’il doit eftre appellé le dernier des Archeucfques ou Patriarches de Ro- 
me, pource qu'ils eftiment fon fuccefleur auoir efté le premier qui s’eft qualifié du filtre 
que fainét Grégoire auoit répudié. En la niort duquel Beda& Ado font repris, pourl’a- 
uoir rapportée à la y.Indi&ion: encore Ado confeflè que ce fut en la deuxieûne annee de 
Phocas. 
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Chosrois Roy de Perfc portoit vne telleaffc&ionà l’Empereur Maurice, à caufe 
qu'il auoit efté ternis en fon Royaume par fon moyen, qu’il faifoit cftatdeluy comme de 
fonperc; de, forte qu’il s’eftoit toufiours depuis entretenu en bonne paix auec les Ro- 
mains. Auffi quand il fût aduerty de la maniéré comment il auoit efté mis a mort, le def- 
plaifîr qu’il en receut fut fi grand, qu’il fe propofa de hazarder toute fi puifïànce à le ven- 
mp T ’.rfpA on nu’il /*nfra mwvne orrandearmee dedans les orouirtees de l'Emoi 
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:e fi bien bleffé que fa mort s enfuiuit. Et fut outreplus piremét traittee par luy la 1. arm ee 
que Phocas renuoia contre luy: de forte que l’Empire receut lors vne merueilleufe perte 
le gens & de forces , qui ragrandit d’autant la confiance ôc puifTance de fes ennemis.Ni- 
reph.Ccdrenus. 

Agilvï. f Roy des Lombars fit en ce temps regner fonfils Adouald auec luy.Onu- 

fius. , . 

Edbif&vds Roy de Nortumbcllande gaigna en ce temps vne grande victoire fur 

Bdan Roy d’EfcofTe.Herman Contr. A . 

A Sabinianus Pape de Rome décédé le iç.iour deFeurier fut 2. iours apres fubftituc au 
îege Romain Boniface j.du nom,natif de Rome, qu’on dit auffi auoir feulement prefidé 
ufqu’à fon trefpas (qui luy aduint en la mefme annee le u.iour de Nouembre) l’efpace de, 
i. mois 23. iours. Auquel intcrualle de tépson dit qu’il fif plus pour fon fiege que tous fes! 
>redeceflcurs n auoient iamais peu faire. Pourcequayâtprisefgard aux affaires qu auoit 
?hocas qui eraignoit grandemét que l’Italie ne fe déclarait cotre ou aliénait de luy, SC ne 
:crchoit qu’occafion de contrarier aux faits de fon predeccfïeur ; il le print fi a point, qu il 
uy fît adiuger la primauté ôc fuperioritétoutelEglifcau fiege Romain, que lesPatriar-l 
:hesde Conftantinoples’attribuoient iaifouzl’efpoir que telle déclaration retiendrait 
es Italiens en fadcuotion,faifant aufïi d’vn meftne moyen déclarer que l’Euefquc de 
tome eft le chef fouuerairi ôcvniuerfei de toute lEglifb ôc de tous les autres Euefques 



4 ° 


Seconde partie 


illcgant ccfte raifon,quc comme la cite de Rome eftoit la mere princeflc & premier fiege 
de l’Empire R omain, auffi deuoit-elle auoir le fiege' & primauté de la Religion. Qui eftoit 
pour reipondre à l'argument dont les Euefques de Conftantinople fe feruoient. Lefquels 
toutesfois ne voulurent pour cela bailler caufe gaignee aux Euefques de Rome. Pe forte 
q l’Egîife Grecque en fut toufiours depuis en Sciiifme & difeord perpétuel auec la Latine. 
Ce pend ant Bonifacc pour effectuer le priuilege qu’il auoit obtenu de Phocas , fut le pre- 
mier qui commença d’vfcren fes decrets & ordonnances de ceftc manière de parler: 
Mo V S VOVLONS ET ORDONNONS, COMMA N*D O N S ET ENIOIGNONS. Et 
qui fit aufti (comme on a cfcrit)ccleber vn Synode à Rome de 7Z.Euefqucs,pourfairepar 
iceluy confcrmer ledit priuilege: accordant toutesfois pour amadouer les Patriarches de 
Conftantinople, qu’ils tiendraient d’orefnauant le fécond lieu en fEglife apres les Papes 
de Rome: lefquels ce pendant ne firent plus deflors confidence ny fcrupulc de s’orner 
du nom que Grégoire auoit tant abhorré & detefté.Beda, Anaftafius, P.Diacre, Ado, Si- 
gebert, l’Abbé d’Vfperg,Ranulfus de Ceftrio liu.y.cha.io.de fon Polychronicon,Liu.dcs 
Conciles, Durant liu. 4. du Rational,Blondus, Platine, Sabellic , Robert Barus, Onu- 
frius. 

Theodo sivsou Théodore tint le 4 6. lieu entre les Archeucfques & Patriarches 
d’Alexandrie âpres Eulogius,l’efpace de j.ans. . 
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N a r s e s ayant cfté chafle delà ville d’Edeflà par l’armec que Phocas auoit enuoyee 
contre luy,felaiflà encore fi bien piper despromeftes que luy fit Domcntiolus capitai- 
ne dudit Phocas, qu’il s’alla rendre à luy, &fe laillà mènera Conftantinople , où il fut 
defloyalemcnt mis à mort eontrelafoy qui luy auoit efté donnée. Encore qu’il eüftfait 
beaucoup de grands feruices à l’Empire fouz les Empereurs precedens contre les enne- 
mis, mcfmemcnt contre les Perfes, enuers lefquels fon nom eftoit fi redoübté qu’il fer- 
uoit d’cfpouucntailà leurs enfans. Parquoy ne fçaehants plus de Capitaines en tout 
l’ Empire qui leur fçeuft donner crainte, fe hazarderent fiauant qu’ils fubiuguerent la 
cité de Daras,aucc toute la haute Syrie &Mcfopotamie.Nicephore,Georgius t Cedrc- 


nus. 


Les trefues qui eftoient entre les Lombars & les Romains furent prolongées iufques à 
3. autres années. Blondus. 

C e s t e année nafquit vn fils baftard qui fut nômé Sigebert,au Roy Theodoric d’Au- 
ftrafie: lequel fit au mefmc temps fans occafion légitimé mettre à mort le Patrice Ægilaa 
la feule fubicétion de fon aicule Brunechilde.E.tpuis ioignât fes forces auec celles du Roy 
Theodcbcrt fon frère, les firent marcher contre les Gafcons, qui faifoient des courfes & 
brigandcrics continuelles fur les terres & pais de leur obéiflance. Dont il fut force de 
iouërdescouftcaux auec eux. Et pource qu’ils fetrouuerét plus foibles que les François, 
ils furentcontraintscnperdantleurlibertêfefoufmettrc à laloydes vainqueurs : par la 
quelle ils furent faits tributaires &vaftaux defdits Rois, qui leur firent aulïi receuoir vn 
Gouucrncur ouDucde leur rryiin,nommé Genault. Tefmoinle Continuateur de Gré- 
goire de Tours &'Aimoinus, qui nous donnent à cognoiftre par là, que les Gafcons fe- 
ftoient ja nichez en quelque endroit du pais qui eft apiourd'huy nommé d’eux Gaf- 


congne 


L e s Efclauons en compagnie des Huns coururent en ce temps toute la cofte de lTftrk| 
Se de l’Illyrie.Sabellic. 

Environ ce temps la langue Latine & Romaine qui auoit efté tout le temps que 
l’Empire Romain fut debout, comme la maternelle & vulgaire , non feulement de la cité 
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de Roine 8c de toute l’Italie, mais aulïi de la plulpart des nations d’Occident qui cftoicnt 
fubieâes aux Roihains, cbmménça de fe corrompre, changer & peruertir du tout, parle 
mefiange des langages diuers des nations que polïedoient lors les prouinces de l’ Europe, 
iufques à ce quelle fut totalement transformée en autres diuers langages. Nonobftant 
que l’vfage du Latin fe retint toufiours és Eglifes tel qu’il y eftoit du temps des Romains, 
referué les grands barbariûnes qui y ont efté adiouftez depuis* 
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Les Pcrfes âyans palTé l’Euphfatcs , firent des maux fahs iibmbre aux Romains de la 
Syrie, Paleftine & Phœnicie, ions que Phoeas fe donnai! grand’pcine d y remédier, ne 
vacquant cependant à autre occupation qu a cruelizer & martyriiêr ce qui reftoit enco- 
rcs des parens 8c amis 4e fon prcdecclTeur , & à contenter au/fi fon clprit de paillardifes, 
violences &exa<ftions qu’ilfaifoitenlavillcde Conftantinople. Ce qui donna moyen 
aux Pcrfes apres auoirfaid leur rafle en la Syrie, de tourner leur tempefte for l’Arme- 
nie, & de là fur la Paphlagonie & Gelatie , où ils firét de piteux rauages , mcfmèment fur 
les villes de Cæfarce & d’Edelfa. Tellement qu’ils vindrent en butinant & faccageât tout 
iufques deuant la cité de Chalcedonc , n’eftant cependant l’eftat des autres prouinces de 
delà la Thrace,ny de la Thrace mefme en meilleure condition, fouz les entreprinfes, vio- 
lences & aggreffions que les Scy thés, Huns & Auarois y faifoient tous les iours. Somme 
qu’on faiét compte que l’Empire Romain fut alors tellement appauury de gens de guer- 
re, que toutes les vieilles légions fetrouuercntdefaillics: &que quand Heraclius vint à 
l’Empire, qu’il ne trouua que deuxfoldats feulement de ceux qui auoient efté enrôliez 
fouz l’Empereur Maurice.Nicephorc,Cedrenus. 

L a guerre s’eftant efmeuc & déclarée entre les François & lesS axons, iourhee fe don- 
na, qui fut fort lâhglante pour toutes les deüx parties : mais on n’a point eferit qui en 
eutl’aduantage. 

Vavltr.vde Princefie de Haînault , d’Ardenne & des pais nommez cy apres la 
balfc Lorraine, eftant en deuotion de fuiurc la vie Monaftique, refigna tous fes biens & 
poflefiions à vne fienne coufine, qui fe nômoit Aic,fille de fon oncle Brunulphei laquelle 
ne laiiTa aucuns enfans. Aumoyendcquoytoutcfafuccelïionparuint au fils de fa feeur 
Clotilde nômé Brunulfe ou Sigilfe, qu’on dit auoit efté frere de fainét Amour* Richard 
deVvalfebourg. * 

Ayant lefiege Romain demeuré vacquant depuis lé trelpas de Bonifacc troifiefmc 
l’cfpacc de neuf mois j quinze iours , fon fuccefieur fut en fin efleu celle annee le 2.8, jour 
d’Aouft, qui fe nommoit Bonifacc 4. lequel prefida au compte d’Onufrius 6.ans,8.moiSj 
1 2. iours, eftant fils d’vn Médecin natif de Valeria ville du pais des Marches. Le plus mé- 
morable de ce qu’onluy attribue, c’cft la confecration du vieil Panthéon de Rome, (qui 
auoit efté dédié à la deelfeCybele & à tousses dieux) à la vierge Marie & à tous les 
Sainéts. Enfemble aufli d’auoir inftitué lafefte de la Touffainéls,& colloquee au mois de 
May, comme auoit efté celle de ladite Cybele : outreplus d’auoir fait efgaux les moines 
aux autres Preftres en la puiftànce de lier 8c de dcflicr. Authcurs precedents. 

A Cyriacvs Euefque de Conftantinople décédé, fut fubftituévn nommé Tho- 
mas, qui prefida deux ans. Cedrenus. Selon Nicephore Califte trois ans 8c deux 
mois. 
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E n v i r o n ce temps les partifans de ceux qu’on appelloit de la faéïion V enetc & Pra- 
fine,qui eftoient noms de ceux qui coüroientles vns contre les autres ès ieux publics,en« 
trerent en telle émulation les vns contre les autres, qu’ils mirent , à caufe de leurs querel- 
les 6c diffenfions, qui auoientla femblance de vrayes guerres, toutes les prouinccs d’Afie 
& d’Egypte iufques à Conftantinople en tumulte 6c en combuftion. Paul Diacre, Sa- 
bellic. 

V n feigneur François nommé Bertoald, perfonnage fort fâge 6C loyal à fon maiftre,fut 
fait en ce temps Conneftablc du Roy Thcodoric, qui donna auflî au mcfmc temps l’eftat 
de Patrice & Gouuerneur de la BourgongncTrâfiuraneà Protadius , apres que Vandal- 
m are qui en eftoit pourueuauparauant l’eut laiflévacquant par fa mort. Supplément de 
Grégoire. 

L e faux Prophète Mahotnmet eftant en l’aage de 40. ans,apre$ atioir lôguement cou- 
ué 6c preftiedité là pernicieufe do&rine dont il vouloir empoifonner le monde , cômcn- 
ça ij.ans deuant fon Hcgire,qui rcuiét à eïiuiron le 608. de noftrc Seigneur à la diuulgucr 
6c prefeher clandeftinement entre les homes de fa nation, afinde fc gaigner 6c attirer des 
croy ans 6c fe&ateurs. Autheur de la Chronique de fes fai&s en Arabie. 

Par fentence d* vn Synode des Euefques du Royaume de Bourgogne tenu à Mafcon, 
Didier Euefque de Vienne fut depofé &enuoyé en exil, àlapourfuitede Brunechildc. 
Supplément de Grégoire. 
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Brvnechilde ayant ia auancè fon mignon Protadius à l’eftat de Patrice, euten- 
uie de le pouffer encore plus hault , par laruine de Bertault Maire du Palais de Bourgon- 
gne , qui fe monftroit trop à fon gré homme de bien , 6c loyal enuers fon maiftre. Telle- 
ment quelle s’aduança de luy dreffer vne commiffion pour le faire tomber au poinâ que 
elle p retend oit: qui rut deluy bailler charge d’aller lcuerlesreuenuz de fon maiftre, ès 
païs qu’il auoit acquis fur le Roy Clotaire , auec vne petite fuite de gens 2 laquelle fembla 
prefenter opportunité au Roy Clotaire de regaigner quelque chofe de fes biens. Telle- 
mentqu’ildepefcha fon Conneftablc Landry auec vne armee pour aller donner deffus 
Bertauld, & pour retirer ce qu’il pourroit du Roiaume de Theodoric : mais Bertault pre- 
ueit favenue. Au moyen dequoy pour ne fe voir fi bien accompagné que luy, fc retira de- 
dans la ville d’Orléans : où il fclaiflàaffieger, fans fè vouloir expofcr au combat, encores 
qu’il y fuft prouocqué par Landry, iufques à ce que le Roy Theodoric luy eut amené vne 
grande armee à fon fecours : laquelle ne fît pas feulementretirer, mais auffi la pouriuiuit 
fi chaudement, quelle la rencontra auprès de la ville d’Eftampcs. 

A v mcfmc teps Buggifîfus , did des autres Arnoul 6c Anfigif ès, fils aifné d’Anfclbcrt, 
.qu’on diloit le Sénateur, 6c de Blitilde fille du Roy Clotaire premier,mourut , laiflànt de 
fa femme O da plu fleurs enfans: l’aifné defqucls nommé Arnoul luy fucceda aux princi- 
paux biens &: feigneuries qu’il auoit au Roiaume d’Auftrafie , 6c au païs de Mofcllane: 
duquel ienevoudrois pas confeffer fans autre plus certaine preuuc qu’il euft iadeflors 
efte Duc héréditaire. Car celles que Richard de Vvaflèbourg & vn autre Chroniqueur 
Lorrain d.cpuis luy en ont voulu produire par Chartres, ne font de qualité pour eftre 
• • creuës, 
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creuës, ainfi que nous auons demonftré ailleurs. Et la plufpart auffi de ce qu’ils ont eferit 
de l’origine d’iceluy, eft accompagné de fables & de faulfetez. Mais ficeft Arnouleft luy 
qui fit cy apres auec Pépin obtenir le Royaume d’Auftrafie au Roy Clotaire : ie leur con- 
fefleray bien qu’il a efté grand & puiflàntfeigncur au Roiaumc d’Auftrafie t & ay veuvn 
fort ancien Chroniqueur, qui difoit qu’il eftoit nay de la fille du Roy Clotaire, & qu’il fut 
grand Maiftre du Palais de France fouz le Roy Clotaire : mefmes aufïi le premier qui cô- 
menca de gouucmcr & conduite les affaires du Roiaume : car il dit , T cm pore clotarij patrls 
Dagoberti regnum Francorum régi coeptum admihiürari ab iis qui proui fores auU RegU vel ma* 

tores domus ejfe videbantur : diuina hoc dtjptnfante prouidentia , vt ad horum progeniem francorum 
transferretur regnum : fuitque eo tempore maior domusinPalatio Clotarij Regis ^irnolfus, (vir vt 
bo/hnodurH claruit) Deo amabilis i quipojlfeculigloriam çhrijli feruitio Jefubdens mirabilis in Epi- 
ïfcopatuextitit . 

Environ lequel temps auffi Theodoric Roy de Bourgongne efpoufa Hermëmber- 
güe fille du Roy Bcrrric d’Elpagne, laquelle ilrçnuoya l’annee d'apres à fonpere: pour- 
ce qu eftant enforcelé ou de l’amour ou des maléfices de fes concubines, ne peut oneques 
auoir là côgnoiflàncc. Supplément de Grégoire. 

L é S Iüirs fe mutinàns en la cité d’Antioche,mafTacrerent grand nombre de Chreftiés, 
entre lefquels fut le Patriarche Anaftafius. A caufc dequoy l’Empereur depefeha vn de fes 
Lieutenans, qui apres les auoir chaftiez felort leur mérité , fit eflire vn Grégoire pour pre- 
fider au fiege patriarchal d’Antioche, qui y tint le 6y. lieu entre les Euefques l’cfpace de 
dixneuf ans. 

A voy el temps auffi eftant Thomas Patriarche de Conftantinopk décédé, fut ihfii- 
tuécnfdn lieu vn nomme Sergiuslacobitc, quifaifoitprofdfionde l’herefie des Moho- 
thelitcs : tellement quelle fut par fon moyen & audorité releuce & fouftenuë en la Gre-j 
ce tout le temps qu’il prcfida,qui fut de 23. ans. Nicephore,Zonare,Cedrenus. ' 

Or ce Serge futappellélacobite, pource qu’il eftoit infedé des erreurs d’vn nommé 
Iacqucs Syrien de nation, fumommé Zanzalc,àcaufe defapauureté ; lequel auoir quel-* 
que temps auparauant reftauré & publié par toute la Syrie les hcrefies d’Euty che de Dio- 
Icore, Pierre & de-Seticre, qu’on appelloit des Seucritcs, Theopafchites, Aphthartodoci- 
tes&Monophife$. Aücc léfquelles vint auffi àfereueiller &c remettre au deflus au mef- 
me temps celle des Arméniens, lefquels on appelloit auffi Chazinzariens & Staurolatrcs 
ou Adorateurs de la croix , laquelle ils appelaient entr’eux Chazus. Lefquels difeordoiét 
enccpoindd’aueclcslacobites.-maisilsdogmâtifoient, au lieu qu’il y auoit deux natu- 
res enlcfus Chrift, l’vnedefquellcs auoit foufferten la ctoix,& l’autre en auoit efté di- 
ftraide & feparee, & faide fpedatrice de Ccftc paffidn. Nicephdiu.i 8. 

Mais en Italie Gifiilfe Duc de Fcriul,fuiuant le contentement Agilulfe,reftitualadi 
gnité Patriarchale à la ville d’Aquilcc, qui luy auoit efté cy deuant oftec par les Papes, & 
transférée àVenifeenlïfledeGrade: tellement qu’il eninueftit vn moine nommé Ican 
l’Abbé. Blondus. 

V N Synode prouincial fut auffi tenu à Luce en Efpagnc. Onufrius. 
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L’ a r m e e du Roy Clotaire, fouz la conduite du Maire Landry , eftant rencontrée par 
celle du Roy Theodoric, qui alloit au fecoürs de Bertauld, près la ville d Eftampcs, le iour 
auquel on celebroit la mémoire de Janatiuité noftre Seigneur , il y eut meflee fort cruelle 
&lartglante: dont la vidoife toutesfois demeura aux Âuftrafiens, par la vertu de Ber- 
tauld , qui y fit fi bien que fon exemple fut enfuiuy de tous les liens, nonobftant qu’il y fut 
tué. Tant y a cependant qu’au moyen de celle vidoire, Theodoric entra vidorieux de- 
dans la ville de Paris. 

Theodeïert voulât fecourit fon frere,amena vne autre armee dedans les terres de 
Clotairedequel fe prefenta auec la fiéne deuat luy près la ville de Compiénerfi eft-ce qu'ils 
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départirent amis Tans eftrecombatuz,ne vouIâtpoflibleTheodebert laiffertrop aggran- 
dirfonfrere: auec lequel mefme il fe doutoit qu’il faudroit qu’il euft bien toft apres du 
garbouge ; d’autant que leur ay eule Bruncchilde ne ceffoit de l’inciter à Te mettre en mau- 
uais mclhagc auec luy , fouillant inceffamment aux oreilles d’iceluy , qucThcodebert ne 
luy eftoit que frere fuppofe fculemct,& non légitime * dont il ne luy appartenoit deiouyr 
de la fuccelfion de leur perc. 

En la8. année de l’Empereur Phocas , lesluifs qui eftoientà Antioche fe mutinèrent 
d’vne fi horrible façon contre les Chrcfliens, qu’ils en mirent vn nombre infiny à mort, 
fans efpargner leur Archeuefque, lequel ils marty riferent d’vne cruelle façon. Qui fut cau- 
fe que Phocas enuoya Bonofe Comte d’Orient contr’eux: lequel ayant chaftié les plus 
coulpables, chaffa le relie hors la ville. Au moyen dequoy les Antiochiens cfleurét vn au- 
treGregoirc pour gouuerner leur Eglife au lieu du defund Anaftafe , pour lequel Nice- 
phore Callifte a mal pris en fon hiftoire Ecclefiaftique fon predeceffeur Anaftafc Sinaite; 

I e a n Cypricn furnommérAumofnier,tintleqüarahtclepticfmclieu entreles Patriar- 
ches d’Alexandrie apres Thcodofîus l’efpaccdedix anst & Zacharie le Centre les P*- 
triarches de Hierufalem l’efpacc de vingt ans apres Ilicius. 

A v l téps le Pape Boniface fit tenir vnSyriode à Romerparïe decret duquel il ot- 
troya telle puifsâce & autorité aux moines, tat en la puilsâcc & faculté de lier & deflier, < 
deprefeher & adminiftrer les Sacrements, que les Preflrcs auoient: encore queGregoi 
te premier les euft releuez cy deuant de celle charge. B eda, Ranulff.Phil.de Bergomè. 
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Estant toute llllyrie & la Thrace fouldroyee des Huns & des Scythes , & les pro- 
uincesde Leuant occupées des Perfcs, fembloit que l’Empire Romain fuHcxpoféaTa 
bandondetous fes ennemis par la fetardife de Phocas, quines’elludioitlors qu’àviure 
félon fes plaifirs & voluptez. Ce qui vint en fin à faire fi mal aux bons Princes & Capitai- 
nes de l’Empire, que plufieurs fe dcdicrcnt & liguèrent enfemble pour y mettre remede. 
L’effed dequoy rut tel, qu’ils s’efieucrcnt tous enfemble envn temps contre le tyran: 
mais les mieux iuiuiz furent Heracleon natif de Cappadocic,Gouucmeur derAfriquc,& 
fon fils Heraclius , & Prifcus ; qui apres auoir fondé leurs affaires, Ce rendirent tous enfem 
bleà Conftantinoplc, fi à propos qu’ils trouuerent Phocas encores impourueU de toutes 
chofes contr'eux. Au moyen dequoy le peuple s’alla ietter d’vne telle rage lut luy, qu’ilj 
fut affommé fort cruellement Cedrenusditquc cefut letreziefine iourdcMars: mais 
Onufriusatrouué levingtfixiefmc en l’Indiétion quatorze, où il rapporte auffi le princi- 
pe de l’Empire de Flauius Heraclius, que les foldats trouuerent tant à leur gré, à caufc d 
bonnes parties qui reluifoient en luy , qu’ils l’aimerent mieux déclarer Empereur que fon 
perc qui n’eftoit encore arriué. De forte qu’il fut en celle forte eftably au fiege Impérial, 
& courôné par le Patriarche Sergius : & le temps de fon règne Compté iufques à fon tref- 
pas de trente ans & enuiron deux mois.Niceph.Zonarc,Cedrenus. 

Cependant les Perfes apres s’ellre emparez des villes d’ Apamea & d’Edeffa en Sy- 
ric.s’en vindrent courir iufques deuant la cité d’Antioche : où ils deffirent quelques legiôs 


les Ambaliadcurs qu Heraclius ht aller deuers luy pourtraitterdela paix. 

S ma ra g d vs Êxarche d’Italie fut en la première annee d’Heraclius reuocqué pa 
luy» & vn nômé Ican Lemiges delliné en fon lieu , par qui l’Italie fut gouuemec fouz til 
tred’Exarche 4 .ans.Onufrius. j 

De la vi&oire precedente s’engendra vne diffenfion mortelle entre les deux frè- 
res Rois d’Aullrafie: ellantTheodoric incité & ftimulé des propos de fon aycule Bru- 
aechilde.De forte que louz couleur d ’iceux, il fe dilpofoit à dejetter fon frère de tous fes 
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droitts. Mais comme oneftoiten termes de les appointer, Protadius Cortneftable de 
Bourgongne ( comme ioüant le perfonnagedeBrunechilde)fctrouuafculcnnemydc 
lia paix. Dont les Bourguignons Furent tèllement irritez , qu’ils le mirent à mort , contre 
[la defenfe mefme de Theodoric; Ce qui le fit entendre qu’il falloir necellairement qu’il 
'fe réconciliait aueefonfrere. Lequel apres cela, mit vn Capitaine nommé Claudius ou 
Doçudius , de la race des Gaulois, homme fàgc & facecieux , en l’cftat de Côncftablc de 
Bourgongne à Protadius, Aimoinus, Supplément de Grégoire de Tours , Paul Æ 
mile.' 

Vvitteric Roy des Vvifigoths, rcfentantmertieilleuremcnt offenfé de l’injurefai-J 
éteàfàfille, quclc Roy Theodoric luyauoit renuoyee, faifoit ia fes efforts d’inciter les 
autres Rois de France Clotaire &Theodebert, & Agilulfe de Lombardie, à prendre les 
armes pour fâ querelle: quand il fut preuenu par fes ennemis, qui luy rendirent lelàlaire 
en meüne monnoye de lafelonnie qu’il auoit commife contre ion prcdeccflcur. Aimoi- 
nus ellime que ccey aduint en la trcziefme année du Roy Theodoric , à quoy femble fa 
uorifer la fupputation de Roderic deTolctte. Mais ce qui viendra apres, auec le continua' 
teur de Grégoire deTours, nous fait icy colloquer fa mort : par le moyen de laquelle vnj 
nommé Gondenar ou Gondamire, fut inftitué Roy des Vvifigoths apres luy,furlefquels 
il régna, au compte des deux Chroniques Vvifigothes & des autres hiftoriés d’Efpagr 
deux ans, ou vnan,vnzc mois quatorze iours. En l’cfpace defqucls on dit qu’il deffit 
fiibiugualcs Gafcons des monts Pyrenees : & obtint quelques victoires fur les Romains 
c’eft à dire fur ceux quitenoient encore le party de l’Empire en Afrique, ou en Efpagnçu 
Lamorttoutesfois de fon predeceffeur doit eftre attribuée à l’annce precedente : carlfi 
dore la rapporte à l’Ere Dcxivnr. 

A 1 n a n ou Edan Roy d’Efcoiïe, fut (au rapport de Sigebert) occis en vne bataille par 
EdelfredeRovdeNorthumbellande. Acaufedequoy lesEfcoffois luy donnèrent pour 
fucceflèur le fils du feu Roy Connal,quifènommoitKennetusKeir, lequel mourut 4. 
mois apres fon cfleélion. A caufe dequoy la couronne d’EfcofTe reuint à Eugene quatrief 
me du nom, fils dudit Aidan* Heétor Bocthius liure ncufiefmc. 
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La villedeCæfareeen la Cappadocic , fut celle annee prife & dcfiruiéfe par lesPcr- 
fes. Nicephore. 

Environ lequel temps aufli Caganus ou Chaiân Roy des Auarois , defeenditauee 
vne grande armée an Italie contre les Lombards: où il chargea l’armee que le Duc de 
Freiul ofa prefenter deuant luy, de telle forte qu’il la mit en route , demeurant lé Duc Gi- 
fiilphc occis fur le champ. Au moyen dequoy il alla aflieger fa femme nommee Romilda 
dedans la cité de Fr eiul,où elle seftoit enfermee auec fes enfans,& toutes fes plus precieu- 
fes richeffes. Et là preffa de fi près, qu il entra finalement par force dedans. De forte qu’a- 
pfes fauoir faccagec, deftruide & razee, il fe retira en fon pais, emmenât auec foy fon bu- 
tin & fes prifonniers. Blondus, Sabellic. 

Limiges Exarchc d’Italie, ayant reconfermé & renouuellé la paix que fon predeçef- 
feür auoit faiéle auec le Roy des Lombards, s’entretint diligemment en iéclle tout le teps 
qu’il fut en Italie. 

Didier Euefque de Vienne reprenant trop librement la maûùàife te diffolue vie du 
Roy Theodoric d’Auftrafie, fut par fon Commandement mis à mort. Comme auffi fut 
Vvolfe Patrice de Bourgongne & de Prouéce ,par les praticques de Brunechildc : à cau- 
fe qu’il auoit cfté confcntanta la mort de Protadiüs : & puis fit fubftitucr au lieu de luy én 
reftac de Patrice vn nommé Richomcris Gaulois de nation. 

V n Synodcprouincial fut célébré en ccfte année enla^ ville dcMafcon en Bourgogne. 
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Fl a. Heraclius Conftantius fils de l’Empereur Heraclius nayde l’anneeprecedente, 
futleafi. iour dcMarsenla première Indidion déclaré Empereur Augufteparfonpcre, 
& couronné delà couronne Impériale parle Patriarche Sergius: tellemét qu’on fait com- 
pte que l’Empire a efté gouuerné depuis fouz le nom d’eux deux cnfcmblc l’cfpacc de a8. 
ans, i.mois. Auquel temps auffi vnearmee de Sarrazihs fortie de fon païs fit beaucoup de 
mefnage par la Syrie, deuant que feretirér.Nicephorc,Qnufrius. 

S. Colomb ain moine de la nation d’Efcoflc s’eftoit cy deuant retiré de fon païs eii 
France pour y enfeigner la vie monaftiquc;, auoit fondé & érigé vn monafterc pn Bour- 
gongne nommé Luxeul : auquel grand nombre de perfonnes incitez tant de là vie qu’il 
menoit que de fes prédications, s’eftoient venus rendre,poury viure fouz la meûne règle 
q uc luy. Laquelle par fon aüftcrité & fimplicité fembloit fi fainde à toutes autres perfon 
nes,quefarenommeecnvoloit par toute la France. De forte quelle n’attiroit pas feule- 
ment les petits compagnons à l’aller voir & vifiter, mais aufli les plus grands. feigneurs & 
les Rois mefmes, qui auoienten grande admiration fa conuerfation & profcffiondcviei 
Or comme le Roy Theodoric l’allaft fouuent trouuer , tant pour efeouter fa dodrine que 
pour fe recommander à fes prières , il fc trouua toufiours repris de fa mauuaife vie , &ad- 
inonnefté de fc diftraire de l’amour de fes concubines, en fc foubmettaht à la loy de ma- 
riage.Mefmement auffi il ofaquclquesfois difputer librement deuant luy, que fes baftards 
ne luy pouuoient légitimement fucceder. Ce qui mit fi bien la pulce en l’oreille de Brune- 
ehilde, qui fçauoit bic que la venuë d’vne Roine légitimé lUy pourroitraüaller fa puiffan- 
;cc & audorité , quelle n’eut iamaisceflc queColombain nefuft chaffé hors desRoiau- 
m es de fon fils. Lequel àcefte occafion prit le chemin d’Italie 5 où il fonda vnmonaftere 
fen la Lombardie nommé Bobia : mais en palfant par la France , on dit qu’il prédit au Roy 
Clotaire (qui luy faifoit vn gracieux reçu cil, que dedans les trois ans enfuiuans il fi: verroit 
poflèifeur & heritier de tous les biens & Roiaumesde fes deux coufins : félon le conti- 
nuateur de Grégoire. Sigonius adioufte qu’eftât en Italie il côfondit quelques Arriés en 
difpute,& apres auoir fondé fon monaftere, qu’il y mourut l’annee enfuiuant : mais les au- 
tres eftiment qu'il reuint encor en Allemagne. 

G o n d e n a r ayant payé le tribut de nature, les Vvifigoths efleurcnr en (on lieu yn 
grand perfonnage d’entr*eux nômé Silcbute,pour la réputation qu’il auoit d’eftre bien ex- 
cellent tant en l’art militaire que bon Catholique & bien affedionné à la vraye & pure 
Religion. Cependant, encore que le regne d’iceluy foit diuerfement compté parles au- 
theurs,& que RodericdcTolette& Alphonfe Carthag. rapporté! le commencement d’i- 
celuy à l’Erc 654. & à l’an de noftre Seigneur 6i6.fieft-ce qu’ilm’a femblé le plus feur dd 
m’arrefter autefmoignage des deux anciennes Chroniques des Vvifigoths non encore 
imprimées, quifontcomptede8.ans,ir.mois,i4.iours pourletempsde fonregne. D’au- 
tantque 1 vne (qu’on eftime eftre d’Ifidore ) fe teripine à la fin d’iceluy,lequel elle comcn- 
cc enl’Ere dcli.&t quelle eft en cela côfermee par la Chronique de S .Bénigne, qui tient 
que ce fut en la ij.annee du Roy Theodoric. 

L e continuateur de Sigebert dit qu’il fubiugua & reduifit le pais de Cantabrie fouz 
fon obciflaftcc, qui appartenoit auparauant aux François: fouz lelquels vn Duc nommé 
Francio en auoit eu le gouucrnement , duquel il leur en payoit vn tribut annuel. 

Av mefine temps viuqit &floriffoit Maxime Eucfque de Sarragofie, hiftoriographe 
quiaefcritlesgeftes des Vvifigoths. 

P a r le trefpas du Pape Boniface 4. qui mourut ceftc annee le 8. iour de May,demcu * 
ra fon fiege vacquant par l’elbace de j. mois, 1 j. iours : à caufc de la difficulté qui furuint à 
faire cfledion de fon fuccefieur, laquelle fut en fin faidc au commencement de Noueip- 
bre,eftant tombée fur vnnommé Theodatus, ou Deufdedit,quc nous dirions Dieu don- 
. né, natif 
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né, natif de Rome , & fils légitimé dvn Soufdiacre, lequel on tient auoir prefidé trois ans, 
neufiours. C’eftluy qu’on dit auoir eftéautheur &inucnteur de la confanguiniré &: affi- 
nité fpirituclle qu'on amife entre lcsparrains,marraincs,comperes, commeres, filieuls &: 
filieuîes. Tellement qu’il ordonna qu’vn compere ne pourroit efpouièr fa commere: ne 
mefmesquelefilsd’iceluyquiauroitdonnélenom à vne fille au baptefme, ne pourroit 
[prendre ladite fille en mariage. Platine, Sabellic, Berg. Rob. Bàrus, Vvicelius, 
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L’empire fe reflentoit encore tellement de la calamité qtii luy eftoit aduenuë fouz 
Phocas, que l’Empereur Hcraclius n’auoit peu iufqües icy par fon bô mefnage non feule- 
ment reparer les dommages que lesPerfcs y auoient faids en Orient, maisatiflinepou- 
uoit encore empefeher qu’ils n'y en fi fient. Tellemêt qu’ils prindrent & faccagerent la vil- 
le de Damas : &: ne voulurent entendre à aucune condition d’appointement qu’on leur 
enuoy aft demander. Nicephore. 

Cependant les Efclauons, qui font ceux qui fe nomment en Latin Slaoi j lefquels 
occupoient lors feulement le riuage de l’autre coftédu fleuue Iftcr ,ayans efpié l’occafion 
qui leur eftoitprcfehtee par les affaires quitenoient tout l’Empire Romain en branle, fé 
ictterent dedans le pais d’Illyrie & de la Dalmatic, de telle façon que s’en faifans maiftres, 
ils y eftablirent leur demeure perpétuelle. Al’occafion dequoy le nom de i’tlclauonie y 
demeure encore auiourd’huy. Sabellic.Ennee 8;liu.6. 

C a c an e Prince des Huns & Auarois, quidominoient lors eh laPanhonie, faifant 
couftume d’aller à la picoree fur fes voifins quand bon luy fembloit, fe vint auec vne gran- 
de multitude de fes gens ietter dedans la Duché de Forli. Qui futcaufc que Gifulfe qui 
en eftoit Duc, fe vint auec fes forces oppofer à luy. Mais elles eftoient fi minces pour fort 
ennemy, q u’elles furent auec luy taillées en pièces. Au moyen dequoy la ville de Forli fut 
tellement deftituce de defenfe, que les Huns pourfuyuans leur victoire entrèrent dedans, 
& y commirent des horribles & plus que barbares cruautez, tant à l’endroit du populaire 
que de la femme du defund & de fes enfans. Les fils toutesfois s’eftans lâuucz , fuccede- 
rent apres le départ des barbares aux eftats & biens de leur pere: le plus ieune defquels 
nommé Grimoald efehappa le danger precedent, par vn ade fort mémorable de grande 
vertu & vaillance : ceft luy qui fe fit cy apres Roy des Lombards* Paul Diacre, Si- 
goniust 

A g i l v t P ou Ago Roy des Lombards mourût , tefmoin le füpplément de Grégoire: 
de Tours, en la vingtfixielmc année du Roy Clotaire fécond; laifiant fon fils Adouald ou 
Adauald, qui auoit ia cy deuant commencé à regner auec luy : lequel tint le Roiaume des 
Lombards apres luy auec 1 à mere Thcodelinde, lefpace de dix ans. Paul Diacre, Anafia- 
fius. Sigonius toutesfois rapporte la mort d’iceluy à l’annee enfiliüant.Tous les hiftoriens 
& autres cfcriuains de ce temps : fignammentaufli faind Grégoire, rendent vn fort hono-j 
table tefinoignage de celle Tneodelinde, à caufe du zele & a.rcdiô quelle auoit à l’auan 
Cernent de la Religion Chrcftienne félon la fcience d’alors. 

I s i d o r i le Grand Euefqüe de Seüille florifloit en ce temps. 

Le différend qui eftoit entre l’Eglife de Grado& celle d Aquilee, fût appointé en ce 
temps, à cefle condition que la fuperiorité & fupcrintédance des Eglifcs dépendantes de 
ce Patriarchat qui eftoient en terre ferme,demeurcroient à ccluy qui preiîderoit en la vil- 
le d’Aquilec. mais que les autres qui eftoient du dioccfedu Ducat de V cnife, refpôdroicüt 
à rEuelqùc de Grado. Blondus. 
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Les Perfcs pourfuiuans leurs conquelles , reduirct en leur puilïànce toutelaPalcftine 
& Iudee, auec la cité de Hierufalem qu’ils faccagerenr,& emportèrent auec etix le bois de 
la croix où l’on difoit auoir cfté crucifié noftre Seigneur. Nicephore ert fes Annales , Ce- 
drenus,Sigebert. 

Les citoyens de Raucnne ne pouuans plus endurer de l’infolencc & arrogance de l’E- 
xarche Remiges ,occafionfeprefenta, qui les fit mutiner tellement contre luy, qu’ils le 
mirent à mort auec tous Tes domeftiques. P.Diacre,Onufrius. 

Theodoric ennuyé de trop long repos, voulut remuer mefiiage fur lesRoiaumes 
de fon frere, & ce par l’induétion de Brunechilde. Mais quand il vit que fdn tntreprinfe ne 
plaifoit à aucun de fes fubiedls , & qu’il ioüoit à bon chat bon rat , eftant fon frere en auffi 
bon cquippage pour maintenir fon eftat queluy pour l’alfaillir, force luy fut derôprefon 
coup, fie fe remettre de ce qu'il vouloit prétendre contre fon frere au iugementde quel- 
ques fages arbitres , défquels ils conuindrent : par lefquels il fut condamné pour répara- 
tion de fa faulte, de quitter au profit de fon frere les païs où font auiourd’huy les Comtes 
d’Alfatie,de Champagne, & de Tours,auec d’autres terres de fon appartenance. Ceux qui 
difent que celle guerre fut fufcitec à caufe du repudicment de la femme de Theodoric: & 
que les Rois Clotaire,d’Efpagne & des Lombards s’en meflerét auec Theodebcrt , lequel 
les trompa par celte paix qu’il fit làns eux : ont entièrement mal appliqué celle queue a ce 
veau. Mais au contraire, Theodoric femble auoir ellé halté de fe defuelopper de celle 
guerre parles Allcmans, qui pendant qu’il elloit occupé contre fon frere,vindrent entrer 
auec vnc grande armee dedans la Bourgogne Tranfiuranc : où ils lâccagerent,brullerent, 
& rauagerent la plufpart de là contrée d’Auenches. Et apres y auoir deffait fi c mis en rou- 
te I’armee des T ranfîurâs, côduite par les Ducs Hcrpin ou Hcrpon fie Attelin,s’cn retour- 
nèrent chargez de grand butin en leurs maifons. Supplément de Grégoire. 

Ëdélbert RôydeKentzoudeCantorbiemourut , fie luy fuccçda fon fils nommé 
Cabaldus,qui régna iz.ans. Auquel temps aulfi Radouald fut fait Roy des Anglois Orié- 
taux, par la mort du Roy Edelbert fon predecelfeur. Sigebert. 

Les decrets du Concile d’Auxerre célébré fouz le Pape Theodat, furent réduits en 
4y.Canons: cnvndefquels la coullume de s’entredonner ce qu’on appelle leseltrcinesle 
premier iour de l’annee, ell defendue fie appellec diabolique. 

E n vn Synode célébré en l’rlle de Mona outre les Prélats d’Angleterre fi t d’Efcplfc , la 
matière de la célébration de Pafqucs fut grandement debatuc, voulans les Efeofloisauee 
leur Euefquc Columbain pcrfeucrer enla coullume de leurs anccllres, &c les Anglois les 
faire accom oder à la réglé de l’Eglife Romaine, en laquelle ils elloient inftruits.Tr'itcmius. 
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Les Perfes apres auoir palïé la Palelline,fe ictf erent dedant rEgypte,qu ils adioulteré 


plus de s’y acheminer . tellement qu’ils ne trouücrent encore rien qui y peull durer con 
tr’eux, excepté la ville de Carthage, qui fe défendit longuement contr’eux. 
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Vn Patrice nommé Eleütherius fut par l’Empereur, inftitué Exarche d'Italie. Maisa- 
uant qu’il y arriuaft vn Gentil-homme de Conflâtinople,qui Te nommoit Ieah Campfin 
ou Coufîn,faifant fon profit des troubles de l’E mpire,s’ertipara quafi tout en vn moment 
de fait &rde force des païs de la Pouille, Calabre, Labruzzo, la Lucanie & Caïn pagne. 
P.Diacre,Onufrius. 

Les Allemans fc rebellahs Contre les Frâçôis firent celle année des courfes iufques de- 
dans la BoUrgongnc Tranfiurane. Aimoinus. 

Arnovl fils d’Anchifes autrement dit Buggififus, duquel (comme tefiftoigne Sige- 
bert)auoite(lépere Ausbcrtfilsde Blitilde fille du premier Roy Clotaire) Seigneur de 
Mofcllane, apres auoir bien fagement & vertueufement gouuerné le Royaume d’Auftra- 
fie, renonça au monde pour prendre l’habit de Moine. Lequel toutesfois il fut contraint 
de quitta l’annee d’apres pour accepter l’Euefchéde Mets-, ayant au parauant refigné & 
depatty fes feigneuries & poflelfiôs entre fes fils . L’ailné defquels nômé Anchifes ou An- 
tichifiges obtint pour fa portiô les feigneuries que fon pere auoit auprès de l'Efcaut: & prit 
en mariage Begga fille de Pépin l’ancien Maire du Palais d’Auftrafie , qui luy engendra 
Pépin Heriftel,qui fut pere de Charles Martel. Le fecôd Clodulfe fut heritier des païs qui 
appartenoient à fondit pere ésenuirons delà Mofelle, qu’on appelloit pour ce regard la 
Mofellane:ainfi que récite maiftre Richard de Vvaflèbourg. Au filsaifné duquel nommé 
Martin^futconiointelarace des Princes d’Ardenne, par le mariage de luy & de Beatrix 
qui en eftoit feule hcritiere.De forte qu’on eflime que d’eux ilfirent les Ducs de Mofella- 
ne, d’Ardenne & de Lorrainc,qui furent cy apres. 

Theodat( tefmoin Onufrius)mourut celle anneele 8.iourdeNouembre,& fut foh 
fuccclfeur qui fc nommoit Boniface 5. ellcu feulement vn mois lé.iours apres fon trcfpasi 
tellemét qu on fait copte qu’il prefida dellors au fiege Papal l’efpacc de 5.3ns io.mois. Les 
autres efcriucnt qu’il eftoit natif de la cité de Naples: & qu’il fut le premier qui ordonna 
que les Eglifes & lieux làcrez fufienf lieux dcfranchifcà tous delinquans Sç malfaiteurs 
qui fyretireroient, 

L’ h e x. e s 1 e des Monofophites eût grande vogue en ce temps: les principaux defen- 
feurs de laquelle clloient vn nommé lacques & Iean le Grammarien furnommé Philopo- 
nus Alexandrin (qu’on dit eftre ccluy qui a laillé plufieurs commétaires fur les liures d’A- 
rillote). A Caufe dequoy leurs fc&ateurs s’appclloiét aulfi Iacobites, lefquels maintenoiét 
que la diuinité &humanité font tellemét côfondués& mellees en Chrift,qu’il n’en rcüflic 
qu’vne feule nature. Enquoyleür opinion conuenoitauec les Eutychicns & Monotheli- 
tes.Mais ils auoient d’autres points, defquels ils nettoient d’accord. Car Philoponemit le 
premier en auât l’erreur qui fut appellé desTriteites,qui faifoiét en la Trinité trois Dieux. 
Et pource qu’il defendoit fes opinions par plufieurs fubtiles raifons & par beaucoup def 
crits, plufieurs autres perfonnages fe mirét aulfi à les refuteréc oppugner, corne vnConon, 
Lconce moine & George de Pifidie. Nicephore Calliftc en fon hiftoire Ecclefiatti- 
que* 
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P l. Heraclius Conftantinus fils c(c l’Empereur Heraclius fut fait Cohfül,& fon ieünc 
frere nommé aulfi Conftantin déclaré Cefiur cette annee, Nicephore Gcorgius Cedrc- 
nus< _ 

Elentherivs ettant arriué en Italie , donna premièrement ordre aux affaires de 
Rauenne: & puis tira droit auec fon armee à Rome, d’où il paflà iufques au Royaumede 
Naples. Tellement qu’il rencontra l’armee de Campfin, laquelle il combatit fi heureufe- 
met en champ de bataille, que la vi&oire luy demoura par la mort de fon cnnemy. Au 
moyen dequoy toutes les prouinces qu’il auoit occupées fc remirent enl'obeyfiancede 
1 ’Empire.Pandolfo CollinutiojBlondus., 
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Theodoric fe refentant encor de la fafeherie qui luy auoit efté faitte pair les Alle- 
taans( laquelle il cftimoit luy auoir efté pratiquée par Ton frère) & de la honte des’eftrc 
laifle fi rudement pincer par l’accord precedent, s’embrafa de plus grande ardeur que ia- 
mais à ccrcher les moyens de rendre le changea fon frère. Carde peur qu’il ne fuftde- 
ftourbé de ce faire par le Roy Clotaire, il conuintauec luy premièrement, que s’ilfetc- 
iioit neutre en ce different fans fe déclarer plus pourl’vn que pour l’autre, deluy rendre 
(au cas que la victoire luy aduint) la Duché de Dentelin, & les autres terres que Theode- 
bert auoit cy deuant acquifes fur luy. Et puis ayant aftemblé toutes les forces de fon 
Royaume,les fit paffer iufc|ues au coeur du Royaume d‘Auftrafie,où celles deTheodebert 
fe trouuerent aufli preftes a le receuoir près la ville de Toul en Lorraine. De forte qu’ils fe 
donnèrent vne cruelle & futieufe bataille, qui fut perdue par Theodcbert. A caufcde- 
qüoyilféfâuoaàMets, &de là à Cologne, où ïl fit venir à foy vne nouuelle armée de 
Saxons, Turingieiis &: des autres nations. Germaniques,qu’il alla de rechef hazarder co- 
tre celles de Theodoric(qui le pourfuiuoit)aupres de Tolbiac aucc plusmalheureufe ifiufc 
que la premiere.Car il ne fut pas feulement vaincu, mais auffi fi chaudement pourfuiuy en 
s’enfuyant qu’il fut pris & ramené en la ville de Cologne, où il le fit mourir dns relpit en 
là i7.annee de fon régné, qui eftoitla3i.du Roy Clotaircscommc Aimoinus ,Sigebert & 
autres anciens Hiftoriographes redtent. Mais lefupplement de Grégoire dit feulement 
que fon frère fut ramené & mis en |ardé à Châallons fur la Saône. Ce qui a fait poifible 
efcrireàP. Æmilequ’ilne fut mis a mort. Ce pendant il ny a perfonne qui ait eferitee 
qu’il deuint, ne qu’on en ait iamaisouy parler depuis. Excepté la Chronique deS. Béni- 
gne aucc Auentin liu.3. qui difent q la Roine Brunechilde le fit rédre moine à Chaallôs,& 
puis cruellement mourir: à caufe dequoy au procez qui fut fait cy apres à Bruncchildcla 
mort de Theodebert luy fut entre fes autres crimes imputée. 

Edelirede Roy de Northumbellande apres auoir chaffé Eduin fils d’Alla du 
Royaume de Dcire,& iceluy enuoy é en exil, voulut confcquem m ent faire la guerre à Ra- 
doualdRoydes Anglois Orientaux, pou rce qu’il l’auoit rcceu en fâ ptote&ion; de forte 
qu’ils fedonnerent bat-aillc, en laquelle Edclfrede fut défiait & occis. Au moyen dequoy 
Eduin fe remit en fon Royaume, où il régna encor depuis (teûnoin Herman Contrad) 
l’efpace de 17. ans: & les enfans dudit Edelfrede nommez Ofuuald,Ofuuius, Enfrede, Of- 
rie & Offa,furent contraints fe retirer vers Eugene R oy d’Efcoflc,à l’aide duquel ils furent 
cy après reftituez au Royaume de leur pere. Ce pendant Eduin amplifia grandement l’c- 
ftenduë de fon Royaume par fa vaillance. Ce que Beda tefinoigne eftre aduenu cnl’Indi- 
dion j.Polydorc li.4. 

S 1 s e b v t e eftant en la 4.0U y.annec de fon règne, contraignit par vn edid (tefmoin 
Ifidoreleieune) touslesluifsdefon Royaumcde feconucrtir a la religion Çhreftienne, 
& prendre le baptefme, ou de vuidcr:cequc plufîeurs aimants mieux faire, fe retirèrent 
aucc ceux qui cftoient en France; tellement que le nombre en fut merueilleufement aug- 
menté, qui fut caufe, ce dit P. Æmile, de les faire dechafter puis apres tous enfcmble. Le- 
quel exemple toutesfois n’a pieu à l’authcur de la Chronique des Vvifigothsnon impri- 
mée, qui dit que Sifcbute fut plus mené de zelecn ce fait que de fciencc. A caufe qu’il 
lùy femble qu'on ne deuoit vler de contrainte enuers ceux qu’ilfalloit pluftoft attirer & 
gaigner par la raifon de la foy. 
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Lis Ambaflàdeurs de l’Empereur Heraclius retournez de rechef vers le Roy Chof- 
roes pour traitter de la paix rapportèrent vne relponfc de luy plus orgueilleufe & défiai 
fonnablc que les precedentes. Carilmcnacoit de ne fe déporter de guerroyer les dire- 
ftiés, qu’il ne les euft côtraints de renier lefus Chrift. A caufe dequoy l’Empereur fut con 
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traint de fe préparer à la guerre. Nicephore. 

Eievthue fuyuant l’exemple de Iean Campfin fe voulut faire d’Exarche Roy d’I : 
talie. Mais pource qu’iln’auoitgaigné le cœurde fes foldats,& qu’ils ne vouloient auflî 
manquer de fidelité à l'Empereur Heraclius, ils le mirent à mort en la ville de Lutheoli. 
A caufe dequoy l’Empereur enuoya vn-des Patriccsdc Conftantinople nommé IlaachJ 
pour exercer fa charge: lequel eftant arriué en Italie le gouuerna fouztiltrc d’Exarche 
l’efpace de 2$.ans.P. Diacre, Onufrius.Parquoy Sabellic femble auoir mal compté qu’il 
irriua en Italie, dés que le Roy Agilulfe mourut. Pource que par l’accord fait auec le Roy 
rheodoricleRoy Clotaire fe faifit,& mit en polfdfion de la Duché de Dentelin& des 
lutrespaïs quilüy auoient efté promis : Thcodoric fefentant grandement aggrandy de 
a ruine de fon frere, fe mit en teftede luy faire defgorger ce morceau : ne fc f entant pas 
dus incité de luy garder la foy,qu’iI n’auoit fait à fô frere. Mais côme il fe difpofoit à mét- 
ré fin à cefte deliberation, vn different lûruint entre luy &C ,Brunechilde,qui le voulut dé- 
tourner d’cfpoufer la fille du feu Roy Theodebert,luy rcmonftrant laproximité: dautât 
[u’elle luy auoit fait entendre au parauant que fon frere ne luy cftoitrien. A l’occafion 
luquel elle le fit (à ce qu’on dit)empôifonner: de forte qu’il en mourut ( au rapport d’vnc 
ncienne Chronique)par vne caquefangue.Combien qu’Auentin eferit que ce fut par vn 
oup de foudre, duquel il fut frappé entrant çn la ville de Mets.Tant y a cependant qù’vn 
cruel Parricide ne pouuoit faillir d’eftre puny de quelque fin tragique, qui luy aduint 
om me par vn iufte iugement de Dieu, en la 1 8 .anneede fon règne. Au m oy en d equoy les 
iuftraficnsàlafufcitationd’Arnoul&dePepin,qui eftoient les plus grands Seigneurs 
e leur Royaume, appelleront Clotaire pour eftre leur Roy: quoy que Brunecfeildefift 
>us fes efforts de les retenir pour les enfanS baftards dudit Thcodoric, nommez Sigo- 
2rt, Hildebert, Carbon & Mcrouee. De façon quelle enuoya S igobert au Royaume de 
liringe pour y faire leuee de gens, auec fon Gôneftabie Varnahaire qui s’eftoit dédié à le 
ruir fidèlement, iufqucs à ce qu’il fut aduerty des embufehes qu’on luy drefToit,qui le fi- 
ne aller redre au Roy Clotaire. Qui fut caufe de faire auflî tellemét esbranler les Bour- 
guignons & Auftrafîens auec luy, qu’ils tournèrent le dos à Sigobert &c fes freres, quand 
ils fe furent prefentez en bataille deuât Clotairc.Tellementquc des quatre freres les trois 
demeurèrent prifonniers:à deux defqucls,à fçauoir Sigobert & Carbon, Clotaire fit ofter 
la vie, la referuant à Merouee. Quant àHildebert,on tient que la fuitte l’exempta du dan- 
ger de fes freres. Mais le fupplement de Grégoire dit qu’il fe retira en lieu dont en n’ouit 
ïamais plus parler de luy en France: fi ce n’eftluy qu’on vueille prendre(comme nous di- 
rons c y apres) pour le fondateur de la race des Comtes de Hasbourg. Ce pendant la vi- 
éloifepreeedçpte rendit les Royaumes de Bourgongne & d’Auftrafie entièrement paifi- 
blcs entre les mains de Clotaire, & toute^. Monarchie Françoifepour la fécondé fois rc- 
confolidee en vn. De maniéré qu’il laifla Vernahaire pour Côneftable aux Bourguignôs, 
aux Auftrafiens Rhadon,& aux Tranfiurans Herpon,aprcs qu’il eut fait receuo ira Brunc- 
childe le chaftiment de fes démérites par vne fort eftrànge& horrible mort: laquelle toü- 
tesfois(ençor quelle foit tcfmoignee detous les anciens Hiftoriographes) a fcmblé à Bo- 
éaee Florentin & à P. Æmile auoir efté eferite à credit:cÔme eftant totalement aliéné de 
la douceur & cleméce qu’on dit auoir efté en ce Roy. A caufe de laquelle il n’y eutiamais 
Prince ny mieux aimé ne mieux obey tant de fes anciens fubicts que des autres nouuelle- 
ment réduits à fon obeïflance.Outre ce que fainétGregoire leur femble donner vn grand 
argument de leur opinion, ayant fi fort loué Brunechilde en fes Epiftres. Mais ilfaudroit 
auflî par la mcfme raifon que Theodebert & Theodoric euflent efté innocens de tant de 
vices & de mauuais faits qu’on leur a imputé. Quand à ce qui leur femble impoflible que 
tant de crimçs foient procédez d’vne femme feule, cefte exeufe iuftifiera auflî Fredegon- 
de de tous ceux que Grégoire de Tours luy a imputez, qui ne font moindres que ceux de 
rautre.D’auantage il fe peut faire quelle fe mônftra mieux morigenee,oü diflîmula mieux 
fon naturel en fes ieunes ans, lors que les deux Gregoitcs viuoient encore , quelle ne fit 
depuis le trefpas du Roy Childebert fon fils, quand elle cutlegouuernement du Royau- 
me èi des enfans d’iccluy en la main,lelqucls n’eürent autre nourriture & inftru&ion que 
celle qu’elle leur fît auoir. Qui plus eft, tous les plus deuotieux & liberaux çnuers lcsE- 
Iglifes 8 f gens d’ieellc,ne fc font pas toufiours veuz les plus confcientieùx & exempts d’au- 
tres vices* . . 


Digitized by ^.ooQie 



Seconde partie 


S a i n ct Colombain cftant chaflé delà Cour du Roy d’Auftrafie,fe retira en Alle- 
magne, pour y prefcher(comme on dit) l’Euangile, & conucrtir à Iefus Chrift les peuples 
quin’enauoientencorclacognoiflancc.Maisàce qu’on voit parles eferits dé ce temps, 
8c parles fruits qui fortirent de fon labeur , fa principale profeflion eftoit d’inciter les ho- 
mes de ce temps à fe retirer du monde pour viure fouz la réglé 8c difeipline de la viomo- 
naftiquc,pluftoft que d’enfeigner la do&rine de l’Euangile,en la façon & manière que les 
Apoftres l’auoient prefehé. D’autant qu’il eftimoit que renoncer aux affaires de ce mona- 
de, fe reparer des hommes feculiers, «natter les cfguillons 8c delices du corps 8c delà chair, 
par vnc grande aufteritéde vie s’exercer pat vne difeipline fort eftroitte 8c rigoureufeà 
parfaire & accomplir toutes les ceuures de la loy,que c’eftoit la vraye vie cuangelique , & 
le plus certain moiendeparuenirà lefüs Chrift, 

Neantmoins Auentin tefmoigtteau $. liu.de fes Annal.qucïcsEuefqüesdeBauie- 
rc qui auoient efte inftruits en la religion Chreftiennc par S. Seuerin, tindrcntplufîeurs 
Conciles contre luy 8c contre fes difciples: alleguans qu’ils introduifoient des nouuelles 
ceremonies. Ce pendant toutesfois ceftc nouuclle profeflion rencontra fi grand nombre 
de fe&ateurs 8c i mitateurs,qu’il n’y eut quartier ny anglet de la France 8c de Germanie, 
où il ne s’y en trouuaft qui y fondèrent des Conuents 8c Monaftcres,pour y faire leurs re- 
traittes 8c affemblecs. En forte mefmc qu’on n’auoit point encore veu fîecle auparauant 
produire plus grande moifTon de perfonnages renommez en fain&eté Monachalc,quc la 
France 8c Germanie reprefenterent depuis Colombain iufqu’à Charles Martel ou a Pé- 
pin. Car les homm es 8c femmes non feulement de baffe condition , mais aufli les grands 
Seigneurs, Princes 8c PrincefTcs en firent profeflion, entre lefquels on compte S . Arnoul, 
qui fut EuefquedeMcts, ayeul de Charles Martel, Grino ou Aldigilus nepueudu Roy 
Dagobert, Gertrude fille de Ictte femme de Pépin Maire d’Auftrafie, Ioffenlsdu Roy de 
Bretagne, & autres, nommément Carlomâ frere de Pepin.Mais les premiers côpagnons, 
difciples & propagateurs de la do&rine de Colombain, ce fut Gal(qui s’arrefta en Suiffe, 
Rumrichusou Romarich,Leodegarius: qui furent enfuiuis d’Arbagaftus, Amandus&v- 
ne infinité d’autres qui feroienttroplongàracompter,plufieurs defquelsfurcnt tirez de 
leurs Monaftcres pour eftre Euefques 8c Pafteurs des grandes Eglifes. 
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Heraclivs defirât de faire paix auec ChaianR oy des Auàrois qui iie ceffoit de fou- 
droier continuclîemétle pais de Thrace,afin d’auoir moins d’empc'fchemct d’entédre à la 
guerre des Perles, enuoia fes Ambaffadeurs pour luy prefènter conditiôs d’appointemét, 
lefquelles il fit fcmblant d’accepter à bon efcient,& de vouloir à ceftc occafion parlemen- 
ter aüec Heraclius.Maisilfit cognoiftre par effed que ce n’eftoit que pour le furprendre^ 
emmener, fi fa defloyauté n’euft cfté premièrement defcouuerte.Niceph. 

H e r p o n de Bourgongne,fut par la fa&iô d’vn Gétil-hommc nommé Alethec, qui fe 
difoit eftreilfu des Rois de Bourgogne, mis à mornqui voulut encore introduire la R oine 
Beltrade par l’entremife de Leudemôt Euefquc de Sion,à faire le femblable au Roy Clo- 
taire.Mais quand ceftc entreprinfe fut venue à notice, le Gentil-homme receut le fâlaire 
de fes crimes.Combien que l’Euefque ne fut puny de plus rigoureufe peine, que d’vne dc- 
fenfe de ne fortir nullement de fon dioccfe. Aimoinus. 

Eth ùfrid RoydeNorthumbcrlandeaiantcommencélagucrreàRadôualdRoy 
des Anglois,fut par iceluy deffait 8c occis en vue groffe bataille, en la Z4.annee de fon ré- 
gné: laiftant deux fils en fort bas aage nommez Ofiiuald 8c Ofùuius, qui furent fâuuez en 
Efcoffe. Au moyen dequoy Educnfils d’Alla recouura le Royaume acfonpcrc & régna 
17.ans.Beda. 

| S 1 s e b v t e fit en ce téps guerre aux Impérieux d’Afrique, tellement qu’il les dechaflà 
non feulement de toutes les villes & fortereflès qu’ils tenoient encor en £fpagnc,mais 
______ * aufli 
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auflî palfa auecvnc armcc en Afrique, où il fitpluficurs belles conqueftcs fur eux, tef- 
moin AimoinuSjMichacl Ricius,P.Æmile.Selon lcfquels aulfi il fubiugua le pais de Câ- 
tabrie,qui auoit efté auparauant fouz l’obeylfancc des François:telIement qu’il cftendit les 
limites de Ion Royaume iufques aux Pyrenees. ' 

Avgvstin 1. Archeucfquc de Cantorbie mourut, & fut ordonné en fon lieu vnnô- 
mé Laurent.Polidore. 

, L e fécond Concile 4e Seuillc (ditte lors Hifpalis) en Efpagne fut célébré fouz le 
Roy Sifébute,en l’Ere Dcl vi 1. Liure des Conciles. Et félon Ifidore en la 7. année 
de Sifebute, pour réfuter & condamner l’herefîe des Acephalesj laquelle vn Euefquede 
Syrie maintenoit lors opiniaftrement en Efpagne.. 
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Qjf e l CL.V k troufle que l’Empereur eut receü de Chaian, Ci eft-ce que la neceffité 
le forçoit del’auoir amy. Acaufe dequoy il l’enuoya de rechef plus inltamment prier 
d’appoin&ement. Tellement que fes Ambalfadcurs rapportèrent vnepaix par luy iu- 
ree & fignee , fouz l’affeurance de laquelle Heraclius fe difpofa pour aller en perfon- 
ne contre les Perfcs, qui toufiours faifoient rage fur les prouinces & pays de l’Empi- 
re. De forte qu'ils prindrent encor celle mefme annee la ville d’Ancyre en la Ga- 
latie. Les deux Nicephores, le Patriarche & Callilleliure dixhuidiefmc de fon hiftoi- 
reEcclefiaftique. 

Camom ak Duc deTongrie, appellee maintenant Brabant (auquel, Comme 
elcritlacqües Meyer, les PrinCes de Brabant qui vindrentey apres réfèrent leur origine) 
mourut lailTant vnfîls furnommé Pépin, &c d’aucuns Landen, qui fut cy apres Maire du 
Palaisd’Auftralîe,de laquelle il fut Gouuerneur auec Arnoul Eucfque de Mets. C’ell 
luy qui auec Arnoul fîtrcceuoir le Roy Clotaire au Royaume d’Auftralîc. A caufc de- 
quoy il fut toufiours depuis en grand crédit & auéloritè non feulement enuers luy, 
mais âulfi enuers fes fuccelfeurs.Richard de Vvalfebourg. 

L e pais 4e flaridre, qui en ce temps- là cftoit pour la plulpart peuplé feulement de Fo* 
relis, receut pour Gouuerneur de la main du Roy Clotaire vn nommé Luyderic ou 
Lyderic, furnommé Buccenfc: lequel à celle oCCafion fut appellé Forellier qui fut le 
premier qu’on tient auoir porté ce nom. Quin’elloit du commencement héréditaire, 
d’autant qu’il fe conferoit par les Rois qui font venus Cy apres, à ceux que bon leur fem- 
bloit ordonner au gouucrncment dudit pais iufques au tempsde Charlemagne.On tient 
ce pendât que ce Lyderic eut vn fils nommé Bouchard, qui fut Comte de Louuain.Chro- 
nique de Flandre. 

Evgene 4.du nom Roy d’Efcolfe mourut en la u.annee de fon regne, lailTant 4. fils, 
l’aifné defquels nommé Ferqu’hard tint le R oiaume d’Efcolfe apres luy l’elpace de 13 .ans, 
le frété duquel nommé Fiacre d’Euefquc le rendit moine, & fen alla en France pour viurc 
comme irtcognu en plus grande auflcrité de Vie,oùilfut canonué entre les faints apres là 
mort.Hcâ:ot Boëthius liu.9. 

Geor.ce z.du nom tint le 48 dieu entre les Patriarches d’Alexâdrie l’cfpace de 10. ans, 
apres Iean l’Aumofnier. 

VuMynde* 4758 | Papes. y R.desVvifigothsi 9 

Velefrn Chrijl. 6ll E.d Orient. Il R. des Lombards. 8 

IndiElion. 9 R. de Per fa 32 RidEfcoffe. Il 

R. des François. 34 E.d Italie. 4 

1 1 

Y 

— * — -4 — • — ■ — 


Digitized by 


i 


\ 


Google 




^4 


Seconde partie 


.2u 


Heraclivs fcftimant bien affairé de la paix qu’il auoitauec les Auarois, fit paffer 
les légions qui cftoicnt au pais de Thrace enl’Afie pour lcsioindreà larmec qu’il dref-l 
foit contre les Perfcs:lcfqueb cependant trauailloient&vexoient d’cxadions U de tri- 
buts infupportabîcs les prouinces par eux 

Le Roy des Lobards délirant retirer les pais de Iuree & de Piedmont,nommément le] 
Marquifat de Suze que les François auoient autrefois ofté à fes predeceffeurs , enuoia lès 
Ambafladeurs en France, qui gaignerent fi bienparprefentsIesConfeillersdu Roy Clo- 
taire, qu'ils le firent condelccndrc non feulement à la reftitution defdits pais , mais auflt àj 
renoncer au tribut que les Lombards fouloicnt de long temps payer tous lesansaux Frâ- 
çoispourcftretcnuz par eux en leur protedion: par le moyen toutesfois d’vn folcmnel 
appoindement qui fut lors paffé & accordé entre les deux Rois & Roiaumes; qui fe trou* 
ue auoir efté tefmoin Aimoinus & P.Æmile)inuiolablement obferué iulques au temps du 
Roy Pépin, encore que P. Diacre aiteferit quele RoyGrimoald deffit peu de temps a- 

S arlurprife vne armée de François. Le fupplementde Grégoire attribue cecy ex-! 

ment à la $y.annce du Roy Clotaire. Cequimonftrcquecenefutfouzle RoyAgi-| 
lulfe, comme Sigonius a eftimé apres ledit fuppl. 
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HERACLivseftantaurz. an de fon Empire, Indidion 10. partit de Conftantinoplc 
le 4.iourd’Auril pour aller trouuerfonarmee, afin de la faire marcher contre les Perfes. 
Tellement qu’il l’amena iufqu’en l’Armenie, où par vne mémorable bataille il defeonfît 
l’amee du Roy de Perfe, qui eftoit fouz la cô duitte d’vn Sarbarus : de façon qu’on racom- 
pte qu’il en tailla en pièces vn nombre ineftimable, & en retint plus de cinquante mille 
^rifonniers. Et puis laiffant hyuemer fon armée en rArmenie,s’en retourna paffer l’hyuer 
a ConftantinopIc.Les deux Nicephores. 

Estant le Roy Sifebutedccedé , Riccardou Riccaredc z. du nom fon fils luy fuc- 
Ceda en faucur de fes mérités à là couronne. Mais auant qu'il euft acheué la première an- 
née de fon règne, il mourut en fort bas aagcrainfi quetelmoignentleshiftoires d’Efpagne, 
de Rodcric, d’Antoine Buter,Ioannes Magius. Aimoinus & Sigebert femblcnt auoir re* 
feréle trcfpas de fon pere à la p.annee du Roy Dagobert. 

Boniface y. Papede Rome mourut félon Onufrius celle année le z£.iour d’Odo- 
bre,& fut iz.iours apres Honorius i.du nom filsd vn Petronius natif de la Campagne 
d’Italie, efleu pour tenir fon lieu, auquel on tient qu’il y prefidaenuiron l’efpace de iz. ans, 
11. mois, 7 iours.Cc pendant les ades ou Concile deConftantinopleaffembléfouz l’Em- 
pereur Iullinianz. & ceux du z.Concilc de Niceefeflion 6 . auec ceux du 8 de Conftanti- 
nople, afferment d’vn confentement qu’il futreietté del’Eglife Catholique, & excom- 
munié pourcc qu’il fauorifoit à l’herefie des Monothelites, & qu’il s’entendoit auec Cyrus 
Patriarche d’Alexandrie, Scrgius de Côftantinople & autres, qui faifoiët profelfion de la 
mefme herefie. Mais Platine & Onufrius fe font efforcez de leiuftifier de celle tache,al* 
legans que les exemplaires des ades dudit Concile de Chalcedone ont efté falfifiez par 
les Grecs, dont il faudroit auffi que ceux du Concile de Nicee & du 8.de Côftantinople 
euffent efté faux. 
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Commencement du régné & de la 

feéfce deMahommct & des Sarrazins , enfem- 
bleauGi du compte de leurs années 
depuis l Hegire dudit Ma- 
hommet. 

■ ^Ahommit natif d’Arabie , homme cauît & fin , ayant par l’efpace de 13. ans 
f femé& publié clandeftinement faperuerfe&malheurcufe dodtrine çompri- 
f fe en fon Alcoran , & par fes moyens &inuentions fi bien gaigné l’opinion de 
® plufieurs defanation (fpecialement desplus groflieres & faciles à receuoir 
toutes chofcs nouuellcs) qu’ils le tenoient & aüoient en eftime de Prophète enuoyé de 
Dieu, fut finalement refolu de ne fe plus tenir Couuert , & de fie manifefter non feulement 
en public, mais de contraindre par force les hommes à fie ranger fiouz fia dodrine & fes 
loix. De façon qu’outre le nom de Prophète, il prit le tiltre de Duc & condudeur de fon 
peuple. Ce que les Chroniques Arabefiques & Sarrazinefiques , comme celle de fies fai&s 
qui eft imprimée auec l’Alcoran,auec le liure de Haficiar des Rois, le liure Arificelc & Nafi- 
boor difient (au rapport de Guillaume Poftel liu.z. de la Concorde du monde) eftrc ad- 
uenu enla50.anneedefionaage.Eten Zidcn cité de l'Arabie deferte, les Potentats de la- 
quelle le dcchaflerent premièrement, quand il voulut cômcncer àvfier d’au&oritéenuers 
eux : & le pourlûiuirent de telle forte, qu'il fut contraint de fie fiauuer en la ville de letriba 
fiurnommee Médina Talnabi, qui fignine cité du Prophète ; à caufie qu’il y eftablir premie- 
remét fon fiege Royal, & y feiourna l'efpace de trois ans : faifant de là des rauages & cour- 
fics continuelles fur les pais d’enuiron, auec vne trouppe de gens perduz , ramaflez & va- 
gabons,& cupides de liberté, qui s’alloient les vns furies autres ioindre à luy : dôt le nom- 
bre fe trouua en fin fi grand, qu’il les ofia mener de là deuât la ville de la Meche , qu’il prit 
daffiault: & apres l’auoirmifie en proye, contraignit les habitans de le fioubfimettre àfiado- 
étrine & à fes loix.T ellement que ce fut le temps auquel il ficmbla auoir commencé à met- 
tre en effeék lepouuoir de fa principauté ou tyrannie, A caufie dequoy les hiftoires cy def- 
fius alléguées y conftituent le principe & commencement, tant de fon régné que du vray 
cftablilTementdcfaloyj nommément alors qu’il fit marcher fon armee deuant ladite vil- 1 
le. Ce quelles tefmoignent eftre aduenu en la yj.annee de fon aage, & 62.1. apres la natiui- 
té de noftre Seigneur , trois ans aufli apres fia fuite de Ziden. Ttf ut lequel efipace de temps 
s’appelle pour cefte confideration par les Arabes Alhigere ou l’Hcgirc , qui vault autant à 
dirc,au rapport de tous les interprètes, que fuite ou exil. Au premier duquel toutesfois 
Poftel afferme que les Sarrazins &Mahumctiftcs rapportent la nomination & origine de 
leurs années. Mais les hiftoires Arabefiques fiemblent l’attribuer à la derniere annee , & à la 
6z2. de noftre Seigneur : à fiçauoir comme tous les Aftrologues tant Arabes qu’autres qui 
ont enfiuiuy leur do&rinc, ont compté à la première Lune qui fe fit vn Vendredyézuan, 
(î.mois, 15. iours tous expirez apres la natiuité de noftre Seigneur, ou bien apres le princi- 
pe duquel les Chreftiens comptent leurs années. Car on Voit qu’Albumafar^ Hali, Alba- 
tegnius, Abkabitius, le fils de Sanny en fon liure des Eres , qui a veficu enuirorf l’an 1000. 
de noftre falut, Campanus , & apres eux Alfonfie , Guido Bonatus , Ioannes Hil'palenfîs, 
Nicolas de Lufajoanncs Anglus Linconiéfis, & prefique tous les autres l’ont ainfi exprefi 
fément déclaré : & ont rapporté toutes leurs fupputations à ce principe-là. Auquel aufli 
fiepeult prouuer par vne infinité de tefimoignages irréprochables, que tous les Mahume- 
tiftes tant Sarrazins que Maures & Turcs, ont pris & prennent encor le fondemét de leur 
compte des années depuis leurMahommct: encore que les Turcs l’appellent par iene 
fiçay quelle caufie (fi ce n’cft par l’ignorance de leurs propres hiftoires , lefiquellcs ils font c- 
ftatdemefiprifier ) la natiuité d’iceluy . & les autres l’Hcgirc ou Alhigere : làns toutesfois 
qu’il y ait aucü dificord entr’eux pour iceluy. Ainfi le trai&é de paix que l’Empereur Char- 
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es y.fit auec le Roy de Tunes, eft datté de l’an de Chrift 1535.1e 6.d’Aouft: & félon le copte 
les Maures de laé.l’vnedumois Afadei’andeMahommet 942. Semblablement auffi le 
grand Turc Soliman enuoya lettres au Roy Ferdinand l’an 1547. dattees de l’an 4. du 
natal de Mah om m et. 

ParqvoyR obertus Ketencnfis en fa tradu&ion de l’Alcoran, laquelle il fit par le cô- 
mandement de Pierre Abbé de Cluny fon Abbé, dit , fuiuant le calcul precedent , quelle 
fut achcuee l’an i145.de noftre falut, & 537. de l’AIhigere. Et Guido Bonatus tefmoigne 
que le d.iour de Iâuier de l’an 1267.de Chrift Ce rencôtra auec le 9.iour,j. mois de l’an 665. 
de l'Hegire. Hieronymus Ramnufius eftantàDamas,oùilfitcoppiervn exemplaire d’A 
uincenne,cfcriuit àlafînd’iceluy : Natus ejl ^tuincenna an.yjy àfuga Mahomet'u. Nam habent 
tlli pro fuo millefimo 890. àfuga Mahumetvs. Nos autem àchrtjlo 1484. .Annut horum conflit ex 
duodectm Lun* curfibus.Daultagci cCpcvcmonCtrer Couzl'an 15x3.1514.1 515. & îjiô.quelean 
Leon d Afrique a efté de mefme accord queles precedents. A cefte caufe Cedrenus tei- 
moigne qu’il y eut en la cité dAlexandrie vn Aftrologue nômé Eftiennc,fort expert, qui 
prédit par la Icience des Aftres , quedéslau.annce de l’Empire d’Heraclius, qui le rêcon- 
tra, félon la fupputation qu’il enfuit, auec Ia6i3i. de la création du monde, la puiflàncc .& 
domination des Arabes deuoir paruenir à vne telle grâdeur , que rien ne luy pourroit nui- 
re de jop.ans apres. Au bout delquels elle viendroit à eftre troublée & agitee de grades & 
diuerfes calamitez, tumultes & diuifions,par l’efpacc de 56.ans ; & puis tomber du tout en 
ruine & en decadence. Ce qui s’eft veu eftre aduenu enuiron l'an 1000. de noftre falut à la 
naiflance de l’Empire des Turcs.Au refte, d’autant que les Arabes comptcntleur annee fé- 
lon le cours de la Lune fimplemcnt , fans la rapporter par aucune intercalation à celle du 
Soleil, il eft d’autant mal-aifé de confronter les années de Mahommctauec lesnoftres, 
que celles-là font plus courtes de quelque peu moins douze iours. Tellement que 35. def- 
dites années en font32.feulemét,& ô.ioursdesChreftiennes.Neantmoinspourcequeles 
pièces del’an Arabie alfemblees enfemble font vn cercle rond & entier en l’efpace de 30. 
defdits ans, lequel efpace ils appellent Cicle, afin de côpter plus commodémét icelles an- 
nées Arabefqucs auec les noftres, nous les diuiferons par Ciclcs , & déclarerons en quels 
iours, mois & an de noftre Seigneur chacun defdits Ciclcs préd fon principe & commen- 
cement : & confequemment toutes les autres années d’iceux. 
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H e r a c l 1 v s eftant allé rctrouuer fon armee,lafit entrer dedans le Roiaume de Per- 
fe> où il prit,faccagea & brufla grand nombre des principales villes,(âns que Chofroes s’o- 
faft auec fon armée prefenter deuant luy. Au moyen dequoy il paflà tout fEfté en cefte 
forte dedans fon pais : & puis s’en vint auec fes ddpoiiilies & prifonniers hyuerner au pais 
d’Albanie. Nicephorc. 

Berunde femme du Roy Clotaire mourut : à caufe dequoy il prit en fecôdesnop- 
ces Sichildc,qui eftoit au dire de Rich. de VvalTebourg fœur de Brunulphe fils de Clotil- 
dc,qui auoit (côme nous auons dit cy deuant) fuccedé és feigneuries de Hainault & d’Ar- 
denneparla refignationdefa fœurÀye. Cependant cefte Sichildc engendra de Clotaire 
vn fils,qui fut nommé Haribcrt. Aimoinus. 

C 1 nt 1 ll a ou Suintillafils (félon Aimoinus) du premier RoyRiccarcde,paruinta- 
pres le trefpas du ieune Riccarede à la couronne des Vvifîgoths, tant par droid de proxi- 
mité, que par fes mérités ( comme ditloannes Magnus) enuers la Republique Gothique. 
Combien qu’ Aimoinus &: noz autres hiftoriographes François nous l'ont deferit pour vn 
Prince vicieux & cruel enuers fes fubieds. A caufe dequoy ils tiennent que fon règne ne 
dura longuement. Mais la Chronique des Rois des Vvifigoths & les Chroniques d’Efpa- 
gne,tefmoigncntd’vnconfentemenr,quilaeuio.ans de duree pour le moins: & qu’il a 
efté le premier qui apres auoir chatte les garnifons que les Empereurs d’Orient auoiét en- 
core en certaines villes d’Efpagne, obtint & polfeda la Monarchie entière des Efpagnes. 

... . . . Du Monde. 
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37 

E. ([Italie. 
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1 



Cal. des Sarrasins. 
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H i k a c l i v s eftant entré derechef dedans le Roiaumc de Perle , fc troutia réduit en 
grand danger par deux armees que le Roy Chofroesluyauoirmifcsenbarbe & à dos 
Mais Dieu luy affifta de telle façon,qu’il les deffit toutes deux & mit en route, tcllemét que 
le chef de Tyncquife nommoitSarrablagas,yfuttué. Mais l’autre s’alla rallier auec vne 
troifiefmc armée que Chofroes enuoyoit àleurfecours fouz la conduite dvn autre Sa 
trape nommé Sathin.De maniéré qu’Üs donnèrent beaucoup d’affaires aux Romains, iuf- 
qu a ce qu’ils furent arriuez en l'Armenie , où ils rechargèrent encore vne fois les Perles, 
n à poind qu’ils les taillèrent quafi tous en pièces. Somme que le Satrape Sarbaras qui en 
eftoit Capitaine lors, fût quafi feul de tous les hommes de marque qui efehappa de ce de- 
faftrc. Nicephore, 

Theodolinde Roinc des Lombards, femme de grande vertu , mourut. A I’occa- 
fion dequoy les Princes de Lombardie démirent fon fils Adalduald de la dignité Royale, 
pource qu’il eftoit aliéné de fon entendement. Et puis receurct en fon lieu pour leur Roy 
vn nommé Haruald ou Ariuald,&: félon d’autres Arioald ou Charoald,qui régna fur eux 
12. ans. P. Diacre, Abbé d’Vrfperg. Onufrius. 

S i g o n i v s toutesfois n’eft pas d'aduis que Theodelinde foir encore decedee cefte an 
nee, adiouftant que le Pape Honorius Sd’Exarche de Rauennc prirent tellement à cœurj 
ladepofitiond’Adaldual, qu’ils fc delibcrcrent dcle remettre enfonfiege: mais ils n’en 
peurét venir à bout,quoy q le Pape euft cité à Rome les Euefqucs qui fauorifoiét Ariuald. 
A v mefme temps Suintilla Roy des Vvifigoths fit vne grande defcôfiture de Gafcons, 

3 ui eftoient venuz courir iufques dedans lepaysd’Arragon, & de leurs defpoüilles & des 
eniers qu’il leur fit payer pour l’amende de leur faulte,fit édifier vne ville qu’il nomma O 
"igit, qu’on eftime cftre le Valdolid en Caftille,ou Olit en Nauarre. Ifidore* 

Environ jee temps Dagobert fils aifné du Roy Clotaire, fit par contumelie donnerj 
les eftriuieres & arracher la barbe à fon précepteur & gouucrner Sadragefile, pource qu’il 
luy eftoit trop rude. Ce que le Roy Clotaire prit en fi mauuaifc part, qu’il fallut que Dago 
bert s’oftaft de deuant fa prefence. 

Ethelbert Roy deKantz mourutlaj6.anneedefonregne:&Iuy fuccedaàfacou 
ronne fon fils nommé Eldebald,qui régna 15. ans. Herman Contr.Polydorc Virgile. 


Du Monde» 4762 j 

Papes. 

3 
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3 
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R. des François. 

38 
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Sarbaras apres auoir reccu vne nouuellc armee, fe remit derechef à coftoyer 
celle de Heraclius,fans l’approcher toutesfois défi près qu’il euft peu cftre côtraint de co 
batre. De façon qu’ils ne le firent que donner des çfcarmouches cefte annee. Nicephore 
ou Landulfus Sagax. 

Theodebert Roy d'Auftrafieauoit (comme difent les rccercheurs de la généalo- 
gie delamaifond’Auftriche&de Hap$bourg,nommcmétTritemius, Hierofmede Gc- 
buuilerg,Volf.Lazius & Munfter)laiué à fon trcfpas plufieurs enfans légitimes, qui furent 
auffî tous mis à mort en la ville de Metz par le commâdement du R oy Thcodoric leur on- 
cle, referué vn feul nommé Sigcbert ou Sigisbert, qui fe fauua parla fuite vers Godefroy 
& Gencbauld Ducs dcFranconie, fes oncles. Lequel fit tant cefte annee enuers le Roy 
Clotaire, qu’il luy donna pour fon entretenement & appennage les villes, terres & places 
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qui eftoient fituees auprès du Rhin dedans le pais dit auiourd’huy Suiffe,à fçauoir en Brif- 
goie & Sunggoie, où lont les villes de Balle, Confiance & Sediu , à les tenir en propriété 
Cou z filtre de Duché d’Allemagne, à telle condition que luy ne Ces fucceffeurs ne deufient 
jamais rien prétendre au Roiaume d’Auftrafic.De façon qu’ils tiënent que de ce Sigisbert 
ifiirent les Comtes de Hapsbourg: pource qu’il eut vn fils nommé Otbert , qui s’intitula 
Comte de Hapsbourg , c’cft à dire d’vn Chafteau d 1 té^Auenden,afïis auprès de là Mofcl- 
lc,quelcsAllcmansnommoicnten leur langue Auensbourg: mais il vint depuis à fe dire 
Haspourg. Ce que toutesfois femble auoir bien peu d’apparencé de vérité: d’autat qu’oiJ 
ne p cuit v crificr par telmoignage d’aucun hiftoriographe fidele &r ancié, que Theodebertf 
ait laifie aucuns enfans,cncores que le fupplément de Grégoire ait fait mëtion de ceux du 
Roy Theodoric,qui n’eftoient que baftards. Qui me fait cftimer que s’il eft quelque chofe 
de ce Sigebert, qu’on le peult auoir pris pour l’vnd’iccux, nommément pour Hildcbert, 
pluftoft que pour fon frcrc Sigebert, qu’on eferit expreffémët auoir cfté mis à mort. Mais 
Albert de Strasbourg racôptc bien vne diffemblablc origine de la maifon de Hafpourg.| 
S. Pavlin EuefquedeVvarvic,enuoyédeparIufteEuefquedeCantorbie,alla pref- 
cher l’Euangile au Roiaume de Northumbcllande. 


Du Monde. 


47 6 3 


Papa. 


R. des Vvifigoths. 


De Jejïts Chriji. 616 E.dOrient. 1 6 


R. des Lombards. 


IndiSlion. 


H 


E.dePerfe. 37 


R.des Efcojjois. 


De l’Hegire 3. le i.de Iuin. | R.des François. 39 


E. d Italie. 
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Chosroes prenant yo. mille combatans de l’armeede Sarbaras,les donna àSathis, 
félon d’autres Saythcs,auec vne autre trouppede gës qu’il auoitnouuellemëtleuee, pour 
fairetefte toufioursàHeraclius : &puis enuoya ledit Sarbarasauec lereftc defesgens fe 
joindre aux Auatois,Efciauons,& Gepides,pour alïicger auec eux la cité de Conftantino- 
ple : mais il n’alla que iufqùes à Chalcedonc, au fiege de laquelle il fut acculé longuement, 
& en fin Contraint en partir fans rien faire, à caufe qu’il y auoit vne bône gamifon dedans 
qui les fouftint vaillamment : & que l’Empereur enuoya vne partie de fon armee pour de-| 
fendre les pais de l’Europe contr’eux. Au lieu dcfquels il fit venir àfonferuice quarante 
mille Huns dids Turcs ou Cazariens, que luy enuoya leur Prince Zeibil, qui toutesfois ar- 
riuerent apres que fon frere Théodore eut mis Sathis auec fon armee en route. Nice 
jphorc, 

Dagobert cftant venu en aage d’adolcfcence , fut par fon pere inftitué Roy d’Au- 
ftrafie , referué qu’il s’en retint quelque partie des Ardennes , & ce qui eft és enuirons du 
montdeVauge. Et afin qu’il apprift mieux à fe bien conduire en l’adminiftration de cc 
Roiaume, il luy donna pour Gouuerncurs &CôfeillerslePrincePepinfumommé Lan- 
den, & faind Arnoul Euefque de Metz. Ce que le fupplément de Grégoire auec Aimoir 
nus,& vne ancienne Chronique d’Auftrafie,tefmoignenteftre aduenu en la 39. anneedu 
Roy Clotaire. 

Isidore ( tcfmoin Alfonfe Cartagena) mourut en la 4. année de Suintila le 4. iour 
d’Auril:maisRodcricditquecefutefirEreé8i. fouz Suintila 1 . 

Theobilphe Roy des Saxons Orientaux, fut cefte annee deffait & occis en vne ba- 
taille par Edoin Roy deNorthumbellande. Polidore. 

E n lamcfme annee Penda fils de Pitba delà race des Saxons d’Angleterre, comen 
ça le Roiaume des Merciens ou des Merriens en icelle , qui fut l’vn des plus grâds de tous 
ceux que les Saxons eulfcnt: fouz lequel il reduifit les villes de Hontifchir,Hcrefordchir 
& de Cloceftrc : & puis fe mit à faire la guerre aux autres Rois fes voifins , fi cruellement 
qu’il deffit & occit en plufieurs batailles les Rois Eduin & Ofuuald de Northumbcllande. 
Sigebert, Egeric & Anne des Anglois Orientaux : & ayant par trois fois deffait & mis en 
route C cnvvalkim Roy des Saxons Occidentaux,le cô traignit en fin de s’abfentcr de fon 
Roiaume. Son régné dura,fcîon Guillaume de Malmcsbcrie, 30. ans. 
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R. des François. 40 j 

Exarche d Italie. 10 

| Cal. des Sarrasins. 6 . 


Les Turcs apres auoir quelque temps accompagné l’armcc de Hcraclius , s’cfcoulef et 
tous, &s’cnretournerentenleur pais. Ce nonobftant Heracliusnc laiflade pourfuiure 
Chofroes dedans foii Royaume, iufques à ce qu’il gaigna encorcs trois victoires furluy. 
A l’vnedelquellesRazates Prince de Tes Satrapes fut tué le r$. de Décembre, & le meil- 
leur quafi de ce qui reftoit des forces anRoy desPcrfes haché en pièces. Au moyé dequoy 
les Romairts paflerent le fleuue d’Euplrates,& prindrent la ville de Niniuc. 

Vn marchâd delà ville de Ses en Uhâpagne accôpagné deplufieurs autres demefme 
qualité queluy, arriua en Ce temps au pais des Efclauôs dits V vindes,qui s’ennuyoict fort 
1 d’eftre en la fubie&iô des Hüs Aüarois. A caüfe dequoy il les incita de lé mettre en liber- 
té, fc prefentant pour eftre leur chef. De façon que louz fa conduitte ils baillèrent ba- 
taille aux Huns, dont ils gaignerent la viétoire. Au moyen de laquelle ils recouurerent 
leur liberté. Enfaueur dequoy ils efleurent ledit Marchand nommé Samon pour leur 
Roy : tellement qu’il régna fur eux trente fix ans. Aimoinus, Supplément de Grégoire. 
Bernardus Monachusen Krembmenftcr adioufte en fon traitté de l’origine des Baua- 
rois, que ce Samon régna en la Carinthie près la riuiere de Sane & Drane,où il eut quatre 
fucceflTeurslvn apres l’autre, iufques à Charlemagne, nommez Boruth, Raraftus, Che- 
mauarus & Vvalthuus. 

E d v i n Roy de Northumbellande fut celle annee,qui eftoit l’onzielme de fon régné, 
&i8o.derarriuee des Anglois en la grand Bretagne, en l .Indi&ion 15. inflituécnlare* 
ligionChreftienne,enfembleaulfi t baptizé auec toute là famille &fon peuple par faind 
Paulin. Qui fut caufe que fuyuant fon exemple Carpuald Roy des Anglois Orientaux fe 
fît* aulïi bien toll apres auec tous fes fubieéls introduire en la religion Chrelliennc. 
Beda liure deuxiefme de fon hiftoire Eccleliallique, Ado, Herman Contr. Polidore 
Virgile. 

L’h e r. e s 1 e des TheopafchitcSjIacobites, Arméniens, & Chazenzariens, qui eftoit 
vn rameau desMonofophites,auoit grande vogue en ce temps par l’Orient, à caufe des 
gens de nom quilc maintenoient. Tellement qucplufieursnefçauoient de quel collé 
cliner. Mais Nicephore qui a efté grand Iconolatre,tcfmoigneliu.8. defon hiftoire Ec- 
clcf qu’ils auoient cela de particulier entre les autres erreurs, qu’ils fefaifoient des ima- 
ges de la T riniré & de la croix, leur portans grand honneur &c rcuerence, encore(comme 
il dit) que la Trinité ne fe puilfe reprefenter par figure. 
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Choseoes, feftant apres la perte de Niniuc enfuy de fon Palais qu’on nommoit 
Damaftager ou Dagaftera( auquel il faifoitfa refiderree ordinaire) en la ville de Ctefi- 
phonte,fetrouua réduit en tel defefpoir de fes affaires, qu’il fe voulut demetrre de Ion 
Royaume pour en inueftir le plus ieunc de lés fils nommé Merdafcs.Ce que l’aifné Sirocs 
ouSiroc trouua de fi mauuaifedigeftion, qu’il s’allia de l’Empereur, &çar fon moyen le 
mit en poflcfllon du Royaume des Pcrfcs, apres auoir fait perdre la vie a fon perc &c à fon 
frere Merdafes. Mais parle conuenu qu’il fit auec l’Empereur, il Iuy rendit tous les païs & 
prouinccsqucfonpcreauoit occupées fur l’Empire Romain, auec tous les prifonniers & 
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captifs Romains qui eftoicnt entre fes mains, nommément le Patriarche de Hierufalem, 
& la croix fur laquelle noftre Seigneur auoit efté crucifié. Ce pendant le fleuue-daTygre 
demeura borneur & fcparateür des deux Monarchies. Ce cjui tut là fin de la guerre Péril- 
que en la 18. année de l'Empire d’Heraclius, 7»ans apres qtt’Ü fiat entré dedans 1 * Royau^ 
me des Pcrfcs. Lequel en retournant à Conftantinople paf&par la ville de Hierufalem, 
où il fit vne entree tort triomphante auec la croix qu’il remiten fon lieu acCouûamé, te le 
Patriarche Zacharie en fonfiege. Combien que cela nefc fit qu’en la iy.annee d’Hera- 
clius, en laquelle aufli il fit vn edift, parlequel il defendoitaux Iurfs d’approcher h ville 
de Hierufalem de plus près de trois milliaires. NiccphorcjZonarejGeorgius Ccdre- 

DAGOBERTfiten ce temps mourir vn grand Seigneur de fon Royaume nommé Ro 
doald,à caulc de fa mauuaife vie:encore qu’il l’euft auparauant eflcué à grans honneurs, 
& que fon pere luy euft commandé de le referucr en vie. Aimoinus. 

L’a n 7. de l’Hegirc la cité de la Meche en Arabie fut forcée defc rendre par compofi- 
tion à Mahommet, & & de reccuoir faloy te fon ioug»De façon qu’il eut moyen de f« tranf- 
porter de là aux autres viiles,pour les contraindre de faire le femblable , te d'entreprendre 
aufli fur les villes voifines de l’Empire, félon que récite la Chronique Sarrazinefque de fes 
faitsdaqueille toutesfois auoit dit auparauant qu’il eftoit entré dedâs la Meche, dés lapre- 
micre année de Ion regne.Occafîon pourquoy GuilLPoftcl eicrir,que les hiflorics Arabes 
font grandement difeordans entr’cux. Au temps de laprife d’icelle,eftimans les vns qu elle 
fut prife la i.annce de l’Hegire, les autres la i.ou la 3»d autres la 4.7 &8.Dôt il eftiœc qu’el- 
le s’eft plufieurs fois reuoltee te laifTee reprendre. Combien que les autres tiennent qu’il 
l’afliegea par quatre fois, &ne la prit qu’à la quatriefmc.Cependant il bailla premièrement 
le gouvernement d’icelle à vn de fes Capitaines nommé Moab,quiy ordonna toute la 
police te les dignitez tant ciuiles que facrecs.Nonobftant qu’on tient qu’il y enuoy a quel- 
que temps apres quand ilvoulut aller contre la ville deCambich,vn defesbeaux-peres 
hommé Enbechar ou Enboehara, pour la gouucrner en fonabfcnce,afin qu’il n’y furuint 

aucun remuement. _ ! 

L’h e r e s 1 E de Pclagius recommença en ce temps de pullulerj&fc remettre Ris au païs 
d’Efcofle te d’Anglcterre.Beda. 
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Siroe ouSiroc commença (tcfmoin Nicephore) àregner dés le mois d’Auril,& 
tnourut enuiron vn an apres, biffant fon Royaume à fon fils nommé Æthefir,qui le garda 
feulement fcfpace de 7. mois, au bout defquelsle Satrape Sarbaras le mit à mort, qui d- 
peroit de retenir fon Royaume pour foy-mefme. Mais il en fut encore deiett b 6 . ou 8. 
mois apres Niccph. 

; Dagobert prenant en mariage Cometrude foeur delà derniere femme de fon pere, 
f en acqui ft fi bié la grâce d’iceluy, qu’il luy laiflfa tout Ce qu’il s’eftoit reforué du Royaume 
d’Auftrafie,& le fauorifatoufiours depuis en toutes chofçs. Aimoinus. 

L E s Royaumes de SuefTe & de Gothlandie auoient en ce temps vn Roy nommé Ar- 
tus, la mémoire te renommée duquel cft auflicelebre entre les Goths te Suefliens que dt 
l’autre Roy Artus entre les Bretons, à caufe de fa proüeffe te vaillance, dont il fît preuut 
par les vi&oircs qu’il gaigna fur les Mofcouites te Liuoniens. Au demeurant on tient qu’il 


quin fils dudit Goftagus fe remit en poffeffion des Royaumes defonpere,&: enfutle Roy 
93. Ioan.Magnus li.8.cha.4i.de fon hiftoirc Gotthique. 

Honorivs A rcheuefque de Cantorbie commença en ce temps à difpofer les paroif- 
fes de fa prouince, te les offices de fon clergé, en la forme te maniéré de f t glife Romaine: 

comme 
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côme Beda & Ranulfe racomptent.Fabianus adioufte,q u’il n’auoit efté licite auparauant 
aux Euefques & Prélats d’Angleterre, de Te Faire porterpar pais en voyageant que fur des 
i.uments,mais qu’ils Ce difpenfcrcnt dcflors de cefte couftume, &: de s^ccouftumcr à che- 
uaucher plus pompeufement. 
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Les Perfes ayants déniché S arbaras,rendircnt leur Royaume à Bornarin ou Bornain, 
fils dufcuRoy Chofroesjoy félon Cedrenus à fa fille ditte Baraina, qui n’eut puiflance 
de le retenir que 7. mois, au bout defquels clleen futdeiettee comme les autres: telle- 
ment qu’il reuint à Hormifda,qui s’en enfaifina en la 2o.annee de f Empire d’Heraclius, 
&endemeurapoflefTeuriufquesàla3o.queles Sarrazins lereduirenten leur puiflance. 
Les deux Nicephores. 

Vn Patriarche des Iacobitcs nommé Anaftafius eftant venutrouuer l'Empereur He 
radius le furprit fi bien par vne captieufe demande, qu'il luy fit approuuer l’herefic des 
Monophifîtcs. En faueur dequoy ilfutaulfifait Patriarche d’Antioche, où il prefidazo. 
ans. Qui fut caufe que Cyrus , qui fucceda femblablement à George décédé au Patriar- 
chat d’Alexandrie en la mefme annce,& Sergius de Conftantinople , fc donnèrent licen- 
ce de faire profeflion ouuerte de ladite herefie,& dimpugnerle decret du Concile de 
Chalcedone. Mais Sophronius qui auffi auoit nouuellement pris le lieu de Zacharie en 
I’Archeuefché de Hicrufalem,s’oppofa vertueufement à eux, failant condamner leurs er- 
reurs par pluficurs Synodes qu’il fit affembler enfon Diocefe. Tellement queles Eglifes 
d’Orient ferctrouucrent par cela en vne merueillcufe confufion,à laquelle Heraclius pé- 
fantremedier,fîtvncdiélquidefendoit qu'aucun n’cuftà faire mention nyd’vne ny de 
deux volontez en Chrift.Ou bien qu’aucun n’euftà debatre &r contefter qu’ilyeuftvne 
ny deux volontez &a&ion en Iefus Chrift, mais le mal n’en fut pourtant guery. Caries 
Iacobites&Theodofienss’cncfleuerentd'auantage: comme teftnoigne Nicephore Pa- 
triarche, Cedrenus & le liurc des conftitutions des Empereurs de Grece,lcfquels tou 
tesfois ont mal eftimé que cela Ce fit fouz le Pape Iean de Rome. 

Vv a R v a 1 r. e ConneftabledeBourgongne mourut, Iaiflantvn fils nommé Godin, 
qui prit en mariage fa maraftre contre le vouloir du Roy: dont il en fut contraint de la ré- 
pudier. Ce qu’elle prit fi à cœur, qu’elle l’accufa de crime de leze majefté, & fit valoir fon 
aceufation fi bien qu’il en fut condamné à mort. Aimoinus, 

L a ville de fainéfc Gai en SuilTc prit fon commencement cefte annee,lors quefainâ: 
Gai apres auoir prefehé l’Euangile par l’Allemagne y fonda vne Abbaye. Munfter. 

Les Romains faifants leurs efforts de regaigner la puiffance & autorité qu’ils auoient 
eue au parauat en Efpagne, furent non feulement fruftrez deleur compte, mais aufli fi bié 
eftrillcz par le Roy Suintfla en quelques rencontres, que forceleur futdequitter toutes 
les villes qu’ils auoient regaigneesen Efpagne, depuis le trefpasdu Roy Sifebute,&de 
perdre toute cfperance d’y pouuoiriamais remettre lepicd.Tellement que toute laMo- 
narchie d’Epagne fut par ce moyen reduitte en la puiflance dudit Suintila. Lequel auec 
cela eut affaire aux Gafcons, qui auoient ofé faire quelque entreprinfc fur l’Efpagne. Mais 
les repouflà fi lourdement, qu’ils furent auffi contraints de conftruirc à leurs propres 
coufts & trauaux la ville Dolita fur les frontieres.Ioannes Magnus, liu. ( tf.chap. 16.de fon 
hiflGotthique. 1 
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La mort du Conneftablc de Bourgongrie fut caüfe de faire aflfembler au Roy Clotai- 
re les cftats de Bourgongne à T roye en Champane,pour aduifcr auec eux du Côncftablc 
qu il leur donneroit;Mais ils luy firent tous vnariimcmfcnt entendre qu’ils fc côtenteroient 
d ’eftre cômandez apres Dieu de luy feul: à caufc dequoy ils cédèrent d’auoir des Connc- 
ftables iufques au temps du fécond Clouisxomme recitent Aimoinus & le Continuateur 
de Gregoire.M.iisSigebert tefmoigne qu’au mefme téps lesSaxons fouz la conduitte d’vn 
Prince nommé Bcrtaire vindrent entrer à grande armée dedans les prouinces d Auftrafie, 

3 ui font delà le Rhin.Qui fut caufc de faire marcher Dagobert contre eux auec les forces 
e fon Rovaume,& leur donna bataille où il fut vaincu & tellcmëtbleflè,que le RoyClo- 
taire en eftant aduerty fe mit aux champs en extreme diligence auec vne nouuelle aririee, 
pour l’aller fecourir: par laquelle il rechargea fi furieufement les Saxons, qu’il leur fît paier 
bien chèrement l’amende acl’eftrille qu’ils auoient donnée à fon fils. Car on dit qu’il y en 
eut bien peu de toute leur armée, qui n’ayent paffé par le tranchant de leur efpee: pourcc 
qu’ilauoit fait commandement à fes gens de rongner tous les Saxons qu’ils prendroient 
excedans la hauteur de leur efpce: irrité de ce que Bertairele brocardant àcaufede fon 
poil blanc,lauoitappcllé vieille iument.Ce qui méfait doubterdetout ce qu'on a eferit 
de cefte guerre, d'autant qu’il n’auoit pas lors encore paflè 44. ans, & que le Continua- 
teur de Grégoire n’en fait aucune mention: encore qu’il n’ait pas oublié a racompter que 
Clotaire fit en la 44.annee de fon régné alïcmbler fes fîls,&les Princes, Seigneurs & Pré- 
lats de fon Royaume à vn Parlement general qu'il affignaà Clypiac, pour ordonner & 
aduifer auec eux de ce qui conccrnoit le bien & vtilicé publique de fon Royaume. Et que 
lors f’efleua vne grande querelle entre les Seigneur . de France, à l’occafion de laquelle vn 
grad Seigneur de Saxe nommé Ægina ou Aignan mit à mort Hermareou Hcrmenhare, 
Maire du Palais de Haribert,fecond fils de Clotaire: dont il s’en fuft enfuiuy vn grand fea- 
dale. Pourceque Brunulfe oncle maternel dudit Haribertfît vne grande aifcmblee de 
gens pour venger la mort du defunéfc, fi le Roy Clotaire n’euft par fa prudence &auâo- 
tité mis fin à ce trouble.Indice que s ila efté quelque chofc de la guerre S axo nique, qu el- 
le eftoit aucnuë au parauant: & que ceux-là font tort à la mémoire du Roy Clotaire, qui 
efcriucnt qu’il auoit fur la fin de fes iours entièrement delaiffé le foin de toutes fes affaires, 
& ne faifant plus rien par confeil penfoit tout luy eftre licitc.Dc forte qu’il laifià(à leur di- 
re)ancartrir toutes les bonnes loix &couftumcs. 

S. ArnoulEuefquedeMcrs,refignantfon Eucfchéà vnfien parent nôméGocri, s’en 
retourna viure folitairementenfon Hermitage: à caufc dequoy Dagobert prit au lieu de 
luy pour fon Confeiller Chunibert Archcuefque de Cologne : tefmoin Richard de Vvaf 
febourg. 

F e r qj h a’r d Roy d’Efcofiè mourut en la r$.annee de fon regne,apresauoircfté dc- 
pofé de fon Royaume par fes fubiets,lefquels fubftituerenten fon lieu Doucualdj. fils du 
dernier Roy Eugcne,qui régna iç.ans.Heélor Boetiusliu.j. 

Mahom met mourut(tcfmoinlaChroniq. Sarrazincfquedc fes faits) en la 10. annee 
de l’Hegire, & en la 63. annee de fon aagc:ayant employé les dix à côpofcr & publier dan- 
deftinement fon Alcoran:& dix autres à le faire rcceuoir par force. Ce que Nicephore & 
Landulfus Sagax & Cedrenus rapportent àla zi.annee de l’Empire d’Heraclius. 

Dit Monde 



Digitized by ^.ooQie 



de la Bibl. biftoriale. 

263 

* 

Du Monde. 47&9 | Papes. 10 R.desVvifigoths. 

JO 

De le fus Chriji. 6 32 E. £ Orient. iz R. des Lombards. 

9 

Indiêtion. 5 R.dePerfe. z R.des Efcojjoif. 

10 

De l'H cwe, U. le Z i.deMars. R.des François. I E. £ Italie. 

iy 

Cal.des Sarrasins . 

1 


M a homme t ayant delpefché quatre de Tes Capitaines que les Arabes nommoient 
Amiraux, pour faire la guerre aux nations Chreftienncs, vn des Lieutenâs de l’Empereur 
en Syrie nommé Théodore feprefenta deuant eux de fi bonne forte,qu’il en deffit & tail- 
la en pièces les trois auec leur trouppe. De façon que le 4.refta fcul pour en aller porter les 
nouuelles en fon païs. Auquel temps auifi les Perfes fe faifoient la guerre entr’eux meûnes. 
Nicephore. 

Clotaire i. du nom mourut (teftnoin Aimoinus, le fupplement de Grégoire , & 
deux autres fort anciennes Chroniques , fvne de Lorraine, l’autre de Dijon) au comme- 
cernent ou en la quarante cinq iefine anneedefon régné, laiflant deux fils de deux fem- 
mes, Dagobert de la première, & Aribert félon d’autres Charibert & Adbert, de la fecô- 
de, qui eftoit encor en enfance, à caufe dequoy fon pereluy auoit donné pour tuteur & 
gouuerncur de fa ieuneffe fon oncle Brunulphe, lequel à ceftcoccafion femployatout 
incontinent à briguer les cœurs & volontez de tous les François pour fon nepueu:mais 
Dagobert mit fi bon ordre à fon fait que fon droit d’ainelfeluy eftant gardé fut reçeu & 
accepté pour Roy tant des Auftrafiens que des Neuftriens& Bourguignons. Au moyen 
dequoy il vit toute la Monarchie Françoifcreduittefouz fa main. Neantmoins afin qu'il 
ne fraudait iniuftement fon frère delà fuccelfion de fon pere,il luy aflignatoutle païs 
d’Aquitaine,&deGuiennepourfon appennage. Auquel ildonnalenomdeRoiaume* 
&■ le borna de la riuiere de Loire & des monts Py renees:à condition de ne plus rien pré- 
tendre aureftedela France. Puis-après s’adonna à gouuemer fes fubiets en paix& en 
tranquillité, faifant eftroittement obfcruer partout fon Royaume lesloix & couftumes 
anciennes d’iceluy. On conuient que tant qu’il fc laiflà conduire & gouuerncr par le con- 
feil de Pépin Maire du Palais d’ Auftrafie,Prince grandemét vertueux & fage,& de Chuni- 
bert Euefque deCologne, apres qu’il eut fuccedé eh la place deS.Arnoul,qu ’il ne fit chofe 
qui ne fuft vertueufe & loüable. 

Svintilla eftât en la i o annee de fon règne, refigna fa couronne à fon fils Rachimi- 
re; & le fit actuellement regner auec luy. Mais fon trelpas aduint incontinent apres, qui 
fut auifi bien toft apres fuiuy de celuy dudit Rachimire,a caufe dequoy fon régné n’a efté 
mis en compte. Michel Ricius. 

H oe l 3. du nom Roy de la petite Bretagne, mourut en ta 39. annee de fon régné, lâns 
lailfer aucuns enfans. Au moyen dequoy vn nommé Iudicacl ou Iudicail s’empara de 
fonRoyaume,&: le polTcda l’efpace de iy. ans, Au rapport des Annales de ladite Breta- 
gne. Mais nous auons monftré cy deuant par le tcfmoignage de Grégoire de Tours, que 
les Princes de Bretagne, n'auoient depuis le Roy Clouis vlé du tiltre de Comptes,eftants 
fubiets & valTaux des Rois de France. Qui me fait dire que ce Iudicail fut le premier qui 
reprit le nom de Roy en fon païs. 

Enbecerou Enbochara furnommé Abdalla,pcre de l’vne des femmes de Mahom- 
met,fut apres le trefpas d’iceluy fuiuantfon tcftamét efleu Prince & Chef des Sarrazins;& 
pour ceftcoccafion nômécnlcur langue Emir, que les Grecs ont voulu dire en laleur A- 
miras.Côbicn qu’il prit auifi le nom de Calife, qui lignifie aux Arabes fucceflèur.Souz Ief- 
quelstiltresilexerçalaprincipautéquelon gendre luy auoit laiflce l’efpace( au compte 
ae la Chronique Sarrazinefque) d’enuirort j.ans, ou félon Nicephore & Ccdrenus dei. 
ans,6.mois.Lefquels auifi racomptent,qu’vne trouppe de gés deguerre Arabes nommez 
Sarrazins Sccnites(qui fouz les gages de l’Empereur gardoient les limites du defert)s’alla 
ioindre à luy, receuant la doCtrinc de Mahommet, & abandonnant le feruice de l’Empe- 
reur, à caufe d’vne parole contumelieufe qu vn treforier d’iceluy leurdift. Dont fapuil- 
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fancc fut tellement augmentée , quon tient que par leur moyen Tes affaires rcceurent en 
bien peu de temps vn merueillcux progrez & auancemcnt. CarÜ fortitaucc eux deJ’Ara- 
bie & s empara premièrement de la ville de Gaza : puis apres des autres , qui defendoient 
les hmites de 1 Empire en Syrie. Cependant pource qu’on les appclloitSarrazins,àcaufc 
. comme dit Sabellmjd vne ville d Arabie nommée Sarraca , ou pource qu’ils fc vantoient 
4 eftrc îflus de Sarra fem m e d Abraham (en fc reniant cftre de la femcnce de fa chambriè- 
re Agar) furent caufe que tous les autres Arabes & Mahommctifles fe nommèrent depuis 
oarrazxns, • 



Commencement des ans de 

Icfdagird félon les 
Pcrfes . 

§$ E „ PEH . D t, 2 T If® Aftroiogues Arabes conuiénnent , qu*en îa mefine 

|S “ nn ' c , dc Hcgirc.a 11. mourut ou fut occis Icfdagird Roy des Per- 

^ (es,qü oncftime auoir efté le dernier. Tellement qu’Albimazat au traS- 
5 des grandes coniom 5 tions,dcclarequecefutlcii îourdu m „i. p ïk 
Vfi&sm n>i«,qui eft le troifiefme de l'an AmbefquT ZT. 1 Rabbe P re - 

cement de l’Alh.gcrc ou Hegite, qui contiennent dix L Arables , deux moïïnTrs 
de ï 9 -iours& 21. du troifîdme mois, & des années Chrsftienneço ux moisentiers 

quepatcecalculccftemort d’lefdagirdefcheutau, 6 .ioutdumo?s'de Sn^L/nde 

l’ont appellé i’Ere dTefdagird, où ils commencent auîfilc premi^moîsde^P^^ 0 OBU V 
appellent Fordimerch. Combien que nous ne pouuons pas bien enrendîfl Pcf e > ? u lU 
lie obleruation : d’autant qu’il ne le ttouucpom, qu’aucun Roy dæ^erf^aiTc^^ccis 
en ce tem ps-la ; ny auffi que les Sartazins ayent fi toft conquelfé le RoiaLe dt» Perfe 
parleurs hiftoires mcfmes : dont il fe peu lt faire que les Perfeçonmrîc J 
lamott dudernicrdeleursRois! manduprecedenqeft.mans poflfble Horm.fda ô’âüolr 

le detnier Roy légitimé: ou bien qu’ilsont pris lefdaeird cnleur lànm.rZrM f 

uoitfaitprofefrïô.AuqueltempsauiriSophroniusfutdcpoic£rHucfch^ rC M CGeff ri ra " 
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acquérir les Sarrazins : lefqucls au mefme temps gaignerct vne vi&oire fur l’vn des Lieu- 
tenans de l’Empereur en la Paleftine,lequel ils tuèrent. Nicephorc. 

Dagobert apres s’eftre mis en pofleflion de l’cftat de (on pere 5 s’en alla tout incon- 
tinent vifîter le Roiaume de Bourgongne : où il gaigna merueilleufcmcnt par fa iuftice les 
cœurs de ce peuple-là, donnant audiences publiques, receuant les requeftes d’vn chacun) 
faifànt iuftice furie champ, oyant les plaintes & doléances de fes fubie&s, défendant viue- 
ment les vefues , les orphelins , & les pauures contre la violence des grands & des riches, 
donnant les dignitez,eftats, degrez & offices félon les mérités & vertuz , & eftimant cha- 
cun félon qu’il cognoiffoit le mériter. Autant en fit il partout où il alla: car apres auoir 
paflé parles villes de Bourgongne,il s’en reuint à Paris : où en fe comportant toufiours de 
telle façon, s’y rendit fi agréable aux François, que chacun loüoit la bonne fortune de la 
France, àlaquelle Dieu auoit donné vn tel Prince. De forte que les nations loingtaincs 
qui ne luy appartenoient d’eftre commandées de luy, & celles qui voifinoient les Auarois 
& Efclauons, s’offroiét volontairement de le feruir & accôpagncr de toute leur puiflance, 
s’il euft voulu entreprendre de fubiuguericeux Efclauons & Auarois. Si eft-ce toutesfois 
que ie ne confeflcrav pas pour cela qu’il ait efté le premier Roy qui fit certaines loix pour 
la iuftice & police du Roiaume, & qui commença de donner audiences à fon peuple , & à 
tenir quelque forme de iuftice. 

R a c h 1 m 1 r e laifTa à fon trcfpas deux freres : l’aifné defquels nommé Suintilla, ou 
félon Roderic, Cindafuinde, fcmbloit eftreplus au gré des Vvifigoths. Qui futcaufe que 
* le plus ieune qui fe nommoit Sifcnande,le preuint, & s’empara de force du Roiaume d’E- 
ipagne.Combien qu’Aimoinus tient aucc le Continuateur de Grégoire, qu’il paruint à la 
couronneparlefecoursqucle Roy Dagobert luy cnuoya,foüz la conduite de deux Ca- 
pitaines, Abondantius & Venerandus,qui allèrent iufqu’en Sarragofle, & contraignirent 
en fin les Vvifigoths de le reccuoir pour Roy. Enrecompéfe dequoy il enuoya vne gran- 
de fomme de deniers au Roy Dagobert , qui fut employée à l’achcuement du T emple de 
S.Denis. Ce que toutesfois ledit Aimoinus liu. 4. chap. z8. & le fupplément dç Grégoire 
difenteftre aduenu en la8.annceduRoy Dagobert: d’autant qu’ils femblent faire leur 
compte depuis le temps qu’il fut fait Roy d’Auftrafie, & qu’il eut pris le dernier Suintilla 
(qu’ils difent auoir régné vn an feulement) pour le precedent. Ce qui eft aufli l’opinion de 
Vafæus. Mais d’autant que Suintilla ie pere a efté merueillcufcment loüé par Ifiaorc, Ro- 
deric de T dette, & tous les plus anciens efcriuains Efpagnols : tellement qu’ils ont eferit 
que prêter militant glorix laudes plurimx virtutes Régi* effulferefidestfrudentia & indujlria, in in- 
diens examinât io prouidajn regiminecura pr*cipua 3 circa omnes larguas lata, erga inopes mifericordia 
femper promptai itavtnonfolum princeps popnlorum^fed et iam pater pauperum vocxretur : & qu'il 
mourut aufli quafi au mefme temps que fon fils Rachimirc qui regnoit auec lu v,ie ne feray 
de difficulté de prendre celuy qui fut débouté du Roiaume d'Efpagne,par Sifenande pour 
vn autre que le premierSuintilla fucceflèur de Sifebutc,foit qu’il ait efté fils d’iceluy ou nô, 
& nomme de mefme nom, ou d’autre. Car outre ce que Roderic l’appelle Cindafuinde, il 
fe voit appelié en aucuns exemplaires des aéf es du 4.Concile de T olette Suintala,en d’au- 
tres Simithalana. Lefqucls aufli declarét qu’il fe priua foy-mcfme du Roiaume, & defpoüil- 
la de fa dignité & puiflance , pour crainte de fes propres mcffai&s. A caufe dequoy les E- 
ucfques,auec leconfcntementdes eftats du Royaume, prononcèrent ceftcfcntencc con- 
tre luy : Qifil ne feroit iamais receu pour eftre reüny auec eux en focieté, ne luy ne fa fem- 
me (à caufe des fnaux par eux commis) ny leurs enfans : ny iamais aufli reftabliz & réin- 
tégrez és honneurs defquels ils auoient efté dejettez par leurs iniquitez. Le mefme iuge- 
ment fut femblablement donné contre Geilla frere dudit Suintilla: par lequel nous en- 
tendons qu’ils eftoient tous deux frères de Sifenande : car il eft dit en iceluy, Non aliter 
Geillanen Suintiüanis & fanguine &• feelere frxtrem qui nec in germanitatis fide Jlabilts extitit , nec 
jidemgloriofo domino nojlropollicitamconfêruauit. Cependant la Chronique non imprimée, 
& leshiftoircs d‘Efpagne,nommémcnt de Dom Roderic, attribuent à Sifenande 4-ans, ix« 
mois.16. iours de règne. 

Cadovald Roy des anciens Bretons, prenant l’alliance dePenda Roy desMcr- 
ciens,commença guerre % à Eduin Roy de Northumbcllande. De forte qu il 1 occït en vne 
bataille, qui fut caufe que fes deux fils firent partage de fon R oyaume entr’eux : par lequel 
la Bernicie aduint à Eufrcde,& la Dcirc à fon frere Ofiric : qui furent encor fi malheureux 
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i la pourfuitte de la vengeance de leur perc, quedcuantque la première année de leur re- 
plie fuftacheuee, Cadouald les occit tous deux envnc rencontre. Au moyen dequov 
Ofuaid fils du feu Roy Edelfrede partit d’Efcofl^où il eftoit demeuré depuis le trefpas de 
fonperc, & s’en alla fans empefehement remettre en pofleflîon du Royaume de Nor- 
thumbellande,où il régna iufqu’à fa mort iy.ans : durant lefquels il fut fi heureux & vaillât 
en guerre, qu’il gaigna pluficurs belles vi&oires, tant fur les Pidcs, Efcoflois & autres 
Anglois, que fus les Bretons : tellement qu’il les foubmit à fon obeiflànce ( apres qu’il eu. 
fait mourir leur Roy Cadouald, (ennemy mortel de? Anglois) en vnc bataille : félon que 
recitent Beda&PolidoreVirg. Combien que les autres hiftoires d’Angleterre difent au 
contraire, qu’Ofuald fut occis par l’autre, qui régna encore depuis luy plufieurs années: 
tellement qu’il mourut en la 4.annce de fon régné. 

Les citoyens &habitans de la ville de Gand au pais de Flandre, furent celle annee 
conuertiz à la Religion Chreftienne. Iacques Meier. 
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Hexaclivs sellant iufques icy conduit heureufement & en réputation de Prince 
vertueux & craignant Dieu, fe laifla toutesfois en ce temps fi bien tranfporter d’vne folle 
curiofité, qu’il addonnafon efprit à entendre & fçauoirlesfciencesdes Deuins & Magi- 
ciens, plus que la reuercnce de la Religion Chreftiéne ne luy permettoit. A caufe dequoy 
il s’aliéna encore tellement de la dodrinc Catholique , qu’il fe laifla facilement feduire & 
corrompre de l’hcrefie Monothelite par Pyrrhus Archeuefque de Conflantinople. Ni- 
cephore, Paul Diacre. 

L’armee que l’Empereur auoit enuoyee en Arabie fouz la conduite de fon frere 
Théodore, eftantdeffaite & mife en route par les Sarrazins, le fit entrer endeffiance de 
pouuoir plus défendre la Syrie contre lefditsSarrazins. A caufe dequoy il fitapporter la 
Croix & toutes les plus precieufeschofes qui eftoict de la ville deHierufalem à Conftan- 
tinople. Niccphore. 

Les Gafcons s’eftans rebellez contre le Roy A ribert, furent par fon armee fbuz la con- 
duite de fon oncle Brunulphe,fubiuguez & réduits en leur premier cftat,fouzl’obciflànce 
des Rois de France, & tout le pais de Gafcongnc entièrement. Tellement que les limites 
du Roiaumed’Aribert furent eftendus iufqu aux frontières desVvifigoths. P. Æmile, 
Chroniq.dcs Rois de France. 

E n lamefme annee, Pépin Maire d’Auftrafîe mena Sigebcrt fils de Dagobert nouuel- 
Iementnay,à Orléans, pour eftrebaptizé,où le Roy Aribertlcprefcntaau baptcfme: com- 
me récite IcContinuateur de Grégoire, fans faire mention de ce qu’Aimoinus & Sigebert 
ont trop legcrcment eferit , que l’enfant refpondit ^ 4 men à l’Euefque Amand quileba- 
ptifoit, encore qu’il ne fuftaagéquede40. iours. 

Avsq.vels temps auflî vne nation d’Efclauons qqieftoient encor idolâtres, furent 
fubiuguez & réduits en l’obeiflance du Roy Dagobert. Sigebert. 

Emberer mourut (au rapport delà Chronique Arabefque) en la ij.anneedcFHegi- 
re : & eut pour fuccefleur vn nommé Omar ou Haumar, qui fut le 2.Emir ou Amiras & 
Calife des Sarrazins, qu’on dit auoir régné l'efpacc de u.ans, 6 .mois. Durant lefquels il 
donna(tcfmoin Ican Leon en fbnhiftoired’Afrique)permifliô àvn chacunde les fubieâs 
détenir telle Religion qu’il voudroit, moyennant qu’il luy payafi le tribut qu’ilimpo- 
foit. 

Sophronivs eftant reftitué par les Catholiques au fiege Patriarchal de Hierufàlem, 
y prefida derechef 2. ans iufqu’à la prife d’icelle. 

Pu Monde. 
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DeC Hegire 1 4. Z3 . Ffurter. R.des François. 4 £. d Italie. 18 

C al.des Sarrasins. 1 

L ï s Sarrazins apres la deffaite des Romains enlaPaIeftine,pafferent leur arniee en E- 
gyptei mais pour les faire retirer, Cyru$ Patriarche d’Alexandrie leur fit promettre deux 
cens mille efeus d’or de tribut annuel. Acaufedequoy ils laifièrent l’Egypte en paix par 
l’efpace de 3 .ans. Niceph. Cedrenus. 

L a cité de Poifticrs ayant fauorifé les Gafcons en leur rébellion , fut dcftrui&e & rui- 
née par le Roy Dagobert. Annales de France. 

Environ la zy.annee de l’Empereur H eraclius , les Sarrazins fouZ la Conduite d’O- 
mar, entrèrent à grande armee dedans le Roiaume de Damas. A caufe dequoy lEmpe- 
rcurenuoyavne autre armee de 40. mille combatans côtr’eux : les Capitaines delaquel- 
le ne fepouuans accorder enfemble, donnèrent moyen à leurs ennemis de les facilement 
vaincre &defconfirc,& de s’emparer quant-& quant detoute la baffe Syrie, fignâmenc 
de la cité de Damas s où ils cftablirent le fiege de leur Empire. Et puis fans refiftance al- 
lèrent courir iufqu en Egypte: au retour de laquelle ils affiegerentla citédeHierufalcm, 
& Ce la firent rendre par compofition au bout de deux mois (encore que Nicephore ait ef- 
critdeux ans.) Apres laquelle conquefte,Homâf donna Vrte partie de fonarmeee à l’vn 
de fes Capitaines nommé laddus , pour aller conquefter le refte de la Syrie : tefmoin Ni- 
cephorc & Cedrenus. Autres adiouftent que ce Homar fut l’vn des plus cruels Princes du 
monde, cftant le premier inuéteur de lapunitiô des baftônades dôtTjon vfe en Turquie. 

Honomvs premier du nom Pape de Rome, mourut (au compte d’Onufrius) cefte 
annee, le trezicfme iour d’Oâobre , laiflànt fon fiege vaquant l’efpace d’vn an , fept mois, 
dixhuit iours. Combien que les autres ne font mention de cefte vacance. 

Vn SynodeaffembléaudiocefedeHicrufalem, par l’au&orité deSophronius, con- 
damnâtes erreurs de Pyrrhus Archeuefque de Conftantinople, & de Cy rus dAlcxâdric. 
Zonare. 

Du Monde. 4773 Papes. 1 R. des Vvifigpths. 4 

De Iefus Chriji. 6 $6 E.iOrient. 16 R.des Lombards. I 

IndiCtion. 9 | R.dePerfe. 6 R. d'Efcofje. I 

DeÎHepire I yle li.Feurier. R.des François . y * E. d’Italie, 19 

| Ca r . des Sarrazins. l 

Ariobvld 16. Roy des Lombards mourut en la n. année de fon régné , fans laiffer 
aucuns enfans. Au moyen dequo v les Princes Lombards acceptèrent Rotaric, di& par le 
Continuateur de Grégoire Crothaire,de la race diâcHarode, pour leur Roy , ayant efté 
choifi pour tel,& pour mary de leur Confentemét par Gondeferge yefue du defunét. T el- 
lement que depuis fon efle&ion & couronnement, qui fut fait en la ville de Pauiç,il régna 
fur eux i;.ans,4. mois. Les hift. tefmoignét qu’il eftoit Prince fort vaillant de fa perfonne, 
& fingulierement obferuateur de iufticc & de droi&ure : tellement que s’il n’euft efté ma- 
culé de l’hcrcfie Arrienne,qu’on n’euft feeu que defirer en îuy. Nonobftat toutesfois qu’il 
ne fuft point tant ennemy des Catholiques, qu’il ne les laiflaft viufe en liberté de leur Rcli 
gion fouz leurs Euefques. Qui fut caufc que durant tout fon régné, chafque ville de fon 0- 
beiftance eut 1. Eucfques,l’vn Catholique & l’autre Arrien.P.Diacre, Onufrius. 

D a d 0 appellé par les autres Ouen, homme fort vertueux & bien entendu aux affaires 
du Royaume, eftoit en ce temps grand Référendaire de France, qui valloit autant lors que 
Chancellicr maintenant: lcquel(au rapport de Sigcbert) auoitdeux autres freres, nômez 
Ado & Rado , qui eftoient fort grands & illuftres perfonnages , & bien deuotieux : telle- 
ment que chacun d eux fonda certains monafteres. 

Z ij 
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S i g e b e r t Roy des Anglois Orientaux^ fonda en ce temps l’Efcolc & Vniucrfité de 
laville de Cantorbruge,pour y faire inftrüirclâ icuncfle, tant es lettres & fcienccs humai- 
nes que diuines, par le confeil & inftru&ion dvn certain Frâçois nommé Félix, qui eftoit 
natif de Bourgongne,& auoit efté fon précepteur , l’ayant amené de la France, lors qu’il 
y fut en exil duviuantdefonpere. Tellement qu'ilauoit apprins parluy (ccditBaleus) 
qu’il n’y a chofe qui puifle acquérir tant d’ornement à la patrie, que lês lettres : d’autât que 
elles apportent foulas & vtilité à toutes fortes de perfonnes & à tout aage.Au moyen dc- 
quoy les fciences & bonnes lettres, qui auoient efté iufqu’alors peu eftimees & mal culti- 
uees en la grande Bretagne, commencèrent comme à y renaiftre & fructifier par le béné- 
fice dudit Sigeberr. De façon que ce qu’elle a produit cy apres grand nombre de perfon- 
nages illuftres en fçauoir,luy doit eftre attribué : côme Beda, Polydore, & Baleus tcfmoi- 
gnent. Ainfi les Anglois femblent par ce Félix auoir emprunté des François ce qu’ils leur 
rendirent cy apres par Alcuin & fes compagnons. 

L e 4.SynodcdeTolette tenu en la $. année du Roy Sifcuaude, ordonna quclcsPre- 
ftres d’ Efpagnc adioufteroient la prière Dominicale aux autres prières Ecciefiaftiques de 
tous les ioùrs : à caufe qu’ils ne la difoient feulement que le dimanche.Outreplus que l’A- 
pocalypfcdc SJcatt feroit prefehee & enfeignee auTemple depuis Pafqucsiufqua la Pen- 
thccofte. D’auatage qu’il leroit permis aux Preftrcs d’auoir leurs femmes en légitimé ma- 
riage , & non en maniéré de chambrières & eftrangeres. Ce que leliurc des Conciles dit 
auoir efté fait en l’Erc dclxxxi. Maisilfemblc qu’il faudrait pluftoftlire,DCLXXim. 

Sophronivs Euefquede Hierufalem , homme bien touché du zelede Dieu, mou- 
rut bien toft apres la prife de la ville par Omar. Les hiftoires n’cfcriuent point qui fut fon 
fucceffeur. Nicephore. 
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V n Lieutenant de l’Empereur en la prouince Ofroëne nommé Iean Catzas,empefcha 
les Sarrazins de paffer l’Euphrate, & ce au defeeu de l’Empereur: lequel à cefte occafion le 
CafTa de fa charge, & la donna à vn qui fe nommoit Ptolomec.Niceph.Cedrenus. 

Dagobert s’eftant iufques icy alfcz loüablemcnt & modeftement conduir,cômen- 
ça tellement à s’addonner apres les femmes, que quelque part qu’il allait, il trainoit apres 
foy vn trouppeau de courtilanes à la maniéré des Rois de Perfe. Dequoy S. Amand l’olà 
reprendre fort librement, dont il fut enuoyé en exil. A imoinus, Chronique des Rois de 
Frahce. Duquel toutesfois il le rappclla puis apres quâd il eut recogneu fes fautes.Neant- 
moins encore qu’il ait efté tel,& encore beaucoup plus diffamé d’autres vices:fi eft ce que 
cela n’a cmpclché aucuns d’excogiter & publier pluficurs fables & méfonges en fon hon- 
neur, à caufe qu’il fc monftra grandement deuotieux & liberal enuers aucuns Temples & 
Monafteres , fignamment enuers le Temple & Abbaye de S.Dcnis , qu’il fit fonder & edi- 
fier à grands fraiz & defpenfes : prenant vn fingulier plaifir à l’embellilTement & enrichif- 
fement d’iceluy : quoy qu’il ait Ipolié les autres Eglilcs de fon Roiaume de leurs principa- 
les richelfes pour les transférer en iceluy. 

BrvnvlpHï oncle du Roy Aribcrt d’Aquitaine, fut par le commâdcment du Roy 
Dagobert mis à mort, & fes biens confifquez : dont fes enfans forent fruftrez , iufques a 
ce que le Roy Sigebert,qui y vint cy apres, les leur rendit. Richard de Vvaffcbourg. 

Omar pourfuiuant le cours de fes vidoircs , mena fon armée deuant la cité a Antio- 
che, qu'il afliegea de telle puiffancc quelle fut en fin forcée de fe rendre à luy. Aumoyen 
dequoy il en bailla le gouuerncmcnt, & des autres pais aufli parluy conqucftez, depuis 
l’Egypte iufques à l'Ëuphrates àfon Lieutenat Muhanias , luy biffant vnepartie defonar- 
mee pour y tenir main-forte : & puis enuoy a l’autre fouz fes autres Capitaines contre les 
Egyptiens , qui failoient refus de luy payer le tribut qu’ils luy auoient cy deuant promis 
par 
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par Cyrus Patriarche d'Alexandrie pour eftre laiflez en leur liberté. A caufe dequoy ils 
chalîcrent toutes les garnirons de l’Empereur hors de l’Egypte, & la reduirent totalemét 
en leur obeiflànce, y failànt édifier , fortifier , & peupler de leurs gens plusieurs villes, afin 
d’ofter tout moyen de rébellion aux Egy ptiens.Qui plus cft, donnèrent encor iufqu’cn A- 
frique, où ils prindrent la cité de Tripoli au bout de fix mois.Et cependant Omar fe ietta 
en perfonne dedans la Phcenicie, qu’il rangea comme il voulut à (à dcuotion.Nicephore, 
Cedrertus,Ican Leon liu.8. del’hiftoire d’Afrique. 

Plvsievrs Rois d’Angleterre feliguans enfcmble cotre Eduin Roy de Northum- 
bellande,en faucur des enfans du feu Roy Edelfride,luy commécerent la guerre à fi bon 
efeient, qu’ils l’occirentcn vne cruelle bataille. Au moyen dequoy ils remirent Eanfrede 
fils aifiié d’Edclfride,& vn fié coufin Ofric au Royaume de Northübellande.-lequel ils par* 
tagerententr’eux, prenant Eanfrede celle partie qu’on appclloit la Bernicie pour foy: de 
laquelle il fedift Roy, & Ofric la Deire, où ils régnèrent chacun vn an feulement. Bcda* 
Guillaume de Malmesberie. 

Severinvsou Sepherinus a. du nom natif de Rome , fils d’vn Labienus,fut finale- 
met efleu ceftc annee pour pafteur de l’Eglife Romaine : tellement qu’il la gouuerna de- 
puis fon efle&ion, qu’on dit auoir cfté fai&c le premier iour de luin iufqu a Ton trefpas Te- 
nace d’vn an,z.mois,4.iours: d'autât qu’on eftime qu’il mourut enuiron le 4.iour d’AoufL 
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S'o v z le Pape Seuerin l’Exarche Ifaacius fe tranfporta àRome,pour confermer felo . 
la coufturae l’eflcétion d’iceluy au nom de l’Empereur. Mais à fon départ il en emporta le 
meilleur, qui fut éstrefors de l’Eglife Romaine, dont toutesfois il en diftribua vne partie 
à fes foldats , alléguant que cela eftoitmal-feant aux Papes d’âflèmblcr fi grand nombre 
de finances,# de ne rien contribuer aux fraiz de la guerre. Cepcdant on ne dft point qu'il 
en ait efté excommunié. Le liurc Pontifical & Blondus. 

L i T cmple & Monaftere de S.Denis fut fondé & édifié en ce temps par le Roy Dago- 
bert , qui print fi grand plaifir à rcnrichilfement & erabellilTement d’iceluy, qu’il Ipolia les 
principales richeflcs des autres Eglifes de fon Roiaume,pour les transférer à cefte-cy, en- 
cor qu’il fuft m eru eillcu fement liberal & deuotieux enuers toutes. T eJlemcnt qu’il n’y eut 
onquesRoy deuât luy qui leur ait plus prodigalemét eflargy de fon patrimoine# domai 
ne.Al’occafion dequoy les moines ont publié des fables # menfonges en fon honneur. 

A Sifeuandc décédé fucccda fon frere Suintilla i. du nom, félon les autres Cuttula, au 
Roiaume d’Efpagne, du confcntcmcnt des Vvifigoths : tellement qu’il régna, au rapport 
des hiftoires d’Efpagne & de Mich. Ricius, enuiron l’elpace de j.ans : aufquels toutesfois 
la Chronique non imprimée adioufte 9. mois, 9. iours.Leliure des Conciles adioufte,que 
le f. Concile deTolcttc fut célébré en la première annee de fon régné. Mais ilfemble a- 
uoir mal obfcrué (fi n’cft par la faute des efcriuains) que ce fut en l’Ere dclxxxu ii. d’autât 
qu’il faudroitpluftoft lire dcclxxvi. comme on voit parlesans des Rois precedents # 
fubfcquéts. Nonobftât que Roderic rapporte la première annee de fon régné à l’Ere 679. 

O s xi c & Efrid Rois de Deire & de Bernic en Northumbcllande, ayant renoncé à la 
religion Chrefticnne qu’ils auoient reccuë, furent caufe que Cedoualla ou Cadoualdj 
Roy des Bretons fe déclara leur ennemy, & leur commença vne fi cruelle guerre, qu'il les) 
demt & occit tous deux en vne rencontre, apres auoir feulement régné vn an. Qui fut, 
caufe de faire partir Ofuuald frere dudit Euphridd’Efcolïè, aucc quelque nombre d’Efrj 
cofibis, qu’il receut du Roy Doncuald, aueclefquels il vint combatt e le Roy Cedoualla, 
ouCadouald & les Bretons, de telle vaillance & animofité qu’il obtint vne glorieufe vi-j 
doirc d’eux, demeurant le Roy Cadouald occis furie champ. Au moyen aequoy il rc- 
couura le Roiaume de N orthumbellande,& le gouuerna fort veztueufement & heureufe 
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itient iufques à (on trcfpas l’efpace de huit ans, félon Guillaume de Malmesberic. Mais 
Cadoualadrclîls du Roy Cadoualdluy fucceda apres fon trefpas au Roiaume desanciës 
Bretons, & y régna douze ans, tefmoin PolydoreVirgile: qui toutesfois parle autremét 
ailleurs du régné d’iceluv. 

Vn Synode prouincial fut ceftc année célébré en Hierufalem, tefmoin Onufrius. 

Iean quatrieûne du nom , filsd’vnVenantiusdclaDalmatie, futefleu quatre mois, 
vingtquatre iours apres le trefpas du Pape Seuerinus, qui mourut à la fin du mois de Dé- 
cembre, pour gouuerncrrEglife Romaine, à laquelle il prefida feulement vn an & neuf 
mois. 
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quel aujii il commençait . 

Rot^ric fit tant par fa vaillance, qu’il rangea toute la Ligurie & Tofcane en fon o- 
bciffancc : & puis s’adrefta au pais des Vénitiens, fur lefqucls il prit d’cmblcc la ville £oj>i- 
tergium^ & la ruina de telle façon, que les citoyens d’icelle furent contraints fouz la con- 
duite de leur Eucfque nomme Altinas, d’aller fonder vne autre ville dedans les cftangs 
de la mer Adriatique pour y faire leur dcmcurance, laquelle ils nommèrent Heraclec en 
faueur d’Hcraclius. 

A v <^v e l temps auffi Maurice Chartulaire & Gouuemeur de la ville de Rome pour 
l’Empereur, fe voulut rebeller contre l’Exarche : mais il enuoy a vne armée , qui le prit & 
mit à mort : tefmoin Blondus & Sabcllicus Enne.8.Iiu.6. 

Les AmbafTadeursdeFrance, Patcrnus&Seruatius,enuoyez de la part du Roy. Da- 
gobert à Conftantinople, pour contracter alliance & confédération auec l’Empereur^fu- 
rent cefte annee de retour, apportans auec eux mandement d’Heracüus : par lequel il 
prioit v comme dit Aimoinus) Dagobert de faire vuider tous lesluifs de fon Roiaume, 
qui ne fe voudroient faire baptifer : d’autant qu’il auoit efté aduerty parvnAftrologue, 
que l’Empire Chrcftien eftoit menacé de grandes calamitez parla gent circôcife, ne s’ad- 
uifant pas de la Mahumetique : qui fut caufe de luy faire- faire vn ccUCt : ainfi que tefmoi- 
gnent d’vn confentement tous noz anciens hiftoriens. Ce que toutesfois Paul Æmile e- 
ftime pluftoft auoir efté faiCt à l’exemple du Roy Sifebutc , qui auoit faiCt le fcmblable cn- 
uiron i8.ou 10. ans auparauant. 

Ai dan natif d’Efcolfe premier de ce nom Roy doNorthumbellande en ce temps. 
PolydoreVirgile. 

I a d d v s Capitaine d’Omar, prenant, fuiuant le commandement de fonmaiftre , la 
route d’Oricnt auec fon armée, iefitrendre par compofition la ville d’Edeflà, & prit la 
cite de Conftantia par aflâult, qui voulut attendre le fiege, & la cité de Daras pareillemét: 
qui fut caufe que toute la Mefopotamie fe rendit facilement entre fes mains , prenant tel- 
le loy de luy qu’il voulut. Nicephore,Cedrenus. 

S o v z le Pape Iean furent tenuz plufieurs Synodes, tant à Rome, qu’en l’Afrique Nu- 
midie Sz Mauritanie, qui condamnèrent tous l'hcrcfie des Monothelitcs. Nicephore. 

A l’occafion de l’hercfie de Pelagius , qui repulluloit en Angleterre, le Pape Iean eferi- 
uit aux A nglois, tant pour les exhorter de s’en donner garde, que pour fe conformer auec 
l’Eglife Romaine en la célébration de Pafques. Bcda. 

Tù* Monde. 
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A r j be ht Roy d’Aquitaine mourut, laiflant vn feul fils en bas aage, qui le furuefquit 
feulement peu de iours.Â caufc dequoy le Roy Dagobert fut foupçonné de fà mort:pour 
ce qu’il remit tout incontinent le Royaume d’Aquitaine entre fes mains, le reüniffant à la 
Monarchie de France par Dagoberr, ôdaDuché d’Aquitaine femb!ablement,dont Sa- 
dragefile eftoit Duc, qui trefpafla auflî au mefmc temps. Enuiron lequel on tient ( fil faut 
croire à Munfter) que Dagobert erigea le pais d’Alfatieou d’Auxay en Duché, eu dé- 
membrant la Duché d’ Allemagne en plulîeurs & diuerfes feigneuries. Aimoinus,Supple- 
ment de Gregoire,P.Æmile, Munfter. J 

Qv elqves marchans de France allans traffiquer au païs des Efclauons Vvinodes, où} 
regnoit Samo, furent defualifez & mis à mort. A caufe dequoy le Roy Dagobert enuoya 
vn Ambaflàdcur vers eux pour leur en demander réparation: lequeLparla fi orgueilleufe-} 
ment(il les appelloit Chiens)que delà s’en enfuiuit vne forte & cruelle guerre entr’eux & 
les François. Tellement que Dagobertfit le premier marcher vne grande armée d’Au- 
ftrafiens contre eux: à laquelle fe vindrent ioindre grand nombre d Alemans,& deLom- 
bardsqueleurRoyy enuoya. Mais ils fe départirent tous en trois bandes, qui entrèrent 
par autant d’endroits dedans le païs dcleurs ennemis, lefquels aufli ils combatirent fepa- 
rément.Tellcment que les Lombards & les Allemans obtindrent chacun viéloirc de leur! 
lieu: mais les Auftrauens furent rompus & mis en routte, non tantpar la vaillance deleujrl 
ennemy, que par leur lafeheté qui leur procedoit d’eftre mal traittezdu Roy Dagobert.} 
Cequi fit toutesfois fi bien efleuer le cœur aux Efclauôs, qu’il s’oferent venir ietter dedâs 
lesprouinccsde France, & puis contraindre les autres Efclauons quieftoient alliez de 
long temps des François de le ioindre à eux. I 

L’hevr fauorifoit tellement à toutes les entreprifes des Sarrazins, que Iaddus conti-1 
nuant fes conqueftes paruint finalement au Royaume de Perfe, qu’il trouua tant affoibly J 
& débilité des guerres dernieres contre Hcraclius, qu’il eut bien peu de peine à defeonfi- 
re l’armccdes Perfes, qui sofa prefenter deuant luy en bataille. Tellement que leur 
Roy Hormifdafuteftimébon marchant d’eftre efehappé de leurs mains par la fuitte,en 
leur laiflant fon Royaume en proye & abandon, qui par ce moyen demeura en la puiflàn- 
ce& fubieélion des Sarrazins; qui ne fe contentèrent point feulement de ceftc conque- j 
fte & d’auoir donné la loy aux Perfes, mais aufli les forcèrent de renier leur ancien nom, 
pour d’orefnauantfc nommer du nom de Sarrazins. Ce mie Nicephore ou Landulfusj 
Sagax en fes Annales de Conftantinople tefmoigne eftre aduenu en la jo.annee de l’Em- 
pire de Heraclius. Et comme les autres ont fùpputé 413. ans apres que le Roy Artaxerxes 
eut en fa perfonne ramené l’Empire d’Orient de la fubieéHon des Parthcs enlapuiflànce 
des Perfes. Haittonus adioufte que le Roy Hormifda(qu’il appelle Afcarioth) auoit auant 
fadeffaiteappclléàfonfecoursfcs voifins,mefmcmcnt ceux de Turqucften,qui confi-l 
nent aux Perfes deuers Occident (qu’aucuns prennent pour ceux qu’on appelloit ancien-j 
nement Parthcs, qui fe nommerét depuis Turquimans,& apres Turcs) lefquels n’auoientj 
lors aucune loy ny police. Mais qu’ils arriuerent trop tard, encore qu’ils fuflentja entrez} 
iufqu’au nombre de fix mille combatans aucc leurs femmes & enfans dedans vnpaïs de} 
Perfe, appellé Chorafen ou Choroften, par d’autres Choropam. Qui fut caufe qu'ils fi ar-| 

! reftercnt,& qu’ils enuoyerent prier les Sarrazins de les y laiiTer faire leur demeurance, cn| 
leur payant certain tribut tous les ans. Ce qui leur fut facilement accordé: tellemët qu’ils j 
deuindrent non feulement leurs tributaires & fubicts,mais aufli s’accommodèrent fi bien} 
par continuelle fréquentation à leurs loix, couftumes & maniérés de viure, qu’on ne vit} 
quafi plus de différence entr’euxny en loy ny en forme de viurc. Et puis vefquirent en} 
cefte forte enuiron l’çfpacc de joo.ans fouz eux. j 

i Z iiij 
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A Cyrns hérétique Patriarche d’Alexandrie décédé fut fubftitué en fa dignité Pierre, 

s que le fiege Papal eut vacquê depuis le trcfpas duPapeïean lcfpaec dVn mois, 

, .jours, Théodore i.du nom fils d'vn Euefque de Greee nommé auffi Théodore , fut ef- 
leu le 26. iour de Nouembre, pour le remplir: tellement qu'il yprefida au compte d’Onu- 
friusl’efpacede é.ans,5.mois,<9.iours. Aucuns luy attribuent l’ordonnance de la confe- 
cration du Clergé la vueille de Pafques. 

Le 6. Concile de Tolette fut célébré en la 3. année du Roy Cuttula, lequel conferma 
les conftitutions des Conciles precedents, & y prefida Ifidorc le grand Euefque dcSe- 
uille.Rodcric,I oan.Magnus,liu.des Conciles. 


Du Monde* 477® j_ 

Delefus Chrijl. 641 | 


IndtSlion. 14 I 

De î Hegire lo.finejfoitle j 


9 . de Décembre & commen- 


ça le il. 


Papes. 

E. £ Orient. 


R, des François, 

R. des Vvifigoths. 


R. des Lombards. 
R.desEfcoJfoi*. 


Exarche £ Italie . 
Cal. des Sarrasins. 


H'e fc a c 1 1 v s furpris d’hidropifie, ou félon l'opinion des autres d’vne fort eftrangc 
maladie, mourut, tefmoin Gcorgius Cedrenus, l’vnziefmeiour de Mars.Combienque 
Onufrius s’eft perfuadé que ce fut à la fin du mois d’Auril ou de May. Ce pendant nous 
conucnons delà 14. Indi&ion, & du commencement delà 31. annee d’iccluy, auquel 
temps Maximus Moine déclaré qu’il compofafon liure de la maniéré de computer l’an, 
& dit que ce fut l’an 6135. de la création du monde félon la fécondé fupputation des 
Grecs» Au moyen dequoy FI. Hcraclius Conftantinus fonfilsaifné ditle icune. Prince 
vertueux & Catholique, fuyuant le droit de fon aage & ordonnance defonpere, futre- 
ccu Empereur au grand contentement de tous, excepté de & maraftre nommee Marti- 
ne, & de Pyrrhus Patriarche de Conftantinoplc : lequel n’eftoit content de ce qu’il n’ad- 
hcroit point à fes erreurs. Mais l’autre euft mieux aimé que l’Empire fuft tombé entre les 
mains du fils quelle auoit eu d’Heraclius, qui Ce nommoit Heracleon,aagé lors feulement 
de dix ans: d’autant que le gouuernement & la tutelle d’iceluy ne luy euft manqué. A 
caufe dequoy ils dreflerent fi dextrement leur malheureufe entreprinfe, qu’ils firent mou- 
rir le bon ieune Hcraclius, auant qu’il euft tenu l’Empire quafi 4. mois, & puis eftablirent 
leur Hcracleon en fon lieu. 

Est a nt Ifaciusy.Exarchc d’Italie décédé, fa charge fut donnée à vn Theodorcfur- 
homméGalliopa Patrice deConftantinople,quigouucrna l’Italie fouzle filtre & auto- 
rité d'Exarcheî’c(pacedc8.ans.Onufrius. 

D a g o b e r. t irrité de la deffaitte des Auftrafîens,lc fut encore plus quand il entendit 
que lesEfclâudns le venoient encore prouoquer iufques dedans fes terrcs.Tcllemcnt qu’il 
s’en alla aucc vne grande armee de Bourguignons & d’Auftrafîcns iufques à Majencc,qui 
eftoient conduits par leurs Ducs & leurs Graffions. Le Continuateur de Grégoire ait 
Graffiones: mot qui fignifioit lors aux peuples Septétrionaux autat qu’aux Frâçois Cornes 
ou Comte , & depuis à nous luge ou Bailly d’vn terrouër ou pals (dont pourrait poftible 
eftre venu le nom de Greffe & de Greffier en noftre langue,/! on ne le vouloir rapporter 
au Grec) en bonne deliberation de marcher de là contre eux.Si les Ambafiàdeurs des Sa- 
xons ne Ce fuflent venus prefenter deuant luy, fe faifants forts d’entreprendre à leurs pro- 


près périls & dangers, de defendre& garentir les limites des François, des inuafions.& 
aggre (fions des Efclauons, moyennant qu’ils fuffent quittes & abfouz du tribut de yoo. 
vaches qu’ils auoient accouftumé de rendre tous les ans aux Rois d’Auftrafic par forme 


de tribut depuis le temps du premier Roy Clotaire. Qui furent caufe de l’arrefter , eftant 
confeillè dcleslai(Terfaire:neantmoinstoutesfoisilncleurfut poffiblc d’effeâuer leurs 
promcfTes,ny d’empefcherqueles Efclauons ne vindrent de rcchcf foudroyer & gafter 
le prouinces de delà le Rhin. 

S v 1 n t 1 l a ou Cuttula mourut fans enfans.A caufe dequoy les Vvifigoths efleuren 

pou; 
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pour leur Roy vil nommé Tulga, eu (félon d’autres) Iulga, qui eftoit feulenient ( au juge- 
ment de Michael Ricius du fang Royal) mais Aimoinüs liu. 4. chap. * y. & Sigebert tien 
nent qu il eftoit fils du dernier Sifeuaude,& fort ieune, quand il paruint à la couronne.De 
laquelle toUtesfois tousles autheurs confeffcnt qu’il n’a efté gardien & iouïflant qu’enui • 
ron deux ans: aufquels la Chronique au Code des loix des Vvifigoths adioufte quatre 
mois. 

A lh ad félon d’autres Anne, Roy des Anglois Orientaux, mourut envne bataille 

2 u’il eut contre Peuda Roy des Merciens : & luy fucceda à fa couronne fon fils nommé 
larcombcrt ou Ercombcrt, qui régna 2f .ans.Durant lefquels on tient qu’il fut le premier 
auifit abbatre & renuerfer les Idoles que les Anglois adoroient encore , & exauça gran- 
dement la religion Chreftienne en fon Royaume. Ce pendant Sigebert tefmoignc qu’il y 
fit aufli introduire &receuoir l’obferuation du temps 6 c du ieuûie de la C arefme: & remit 
quant& quant(ce dit Euerfdenus)au deflus de la rcügionRomaine qui fy en alloit en mef« 
pris 6 c décadence. 


Dh Monde. 4779 | 
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De Iefus chrtji, 642 j 

E. £ Orient. 1 ' 
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2 
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R. des Vvifigots . 22 

| Cal, des Sarrasins, 

8 

ig.de Novembre gpcom- { 


1 



mençoitle 11, 


H ER a cLt o n eut a peine occupé deux mois(fe!on la plus commune opinion)ou(co-j 
me veut Cedrenus) 8.1etrofne Impérial, qucle Sénat deConftantinoplefut totalement 
informé de la mefchanceté par laquelle il eftoit paruenu à ce degré, qui meritoit vne pu- 
nition exemplaire 6 c remarquable. A caufe dequoy le procez faiét aux coulpables la lan- 
gue futpararreftcouppeeàla merequi l’auoitfortà commandement, & au fils le nez, 
qui eftoit fort beau. A quoy auifi on aaioufta le baniflement, auquel Pyrrhus fut compris, 
apres auoir efté dégradé de fa dignité. Et puis firent affeoir au throfne Impérial Fia. 
HeracliusConftans,fils dudit Conftantin,enuiron (comme eftime Onufrius)le mois 
d’OCtobrc, IndiCtion ^.Tellement que l’Empire fut deftors gouuemé fouz luy iufqucs à 
fon trefpas enuiron 17. ans: ou, fi Onufrius abien calculé, aé. ans, 8. mois, aucc quelques 
iours.Selon les probations aufli duquel, Conftans commença dés la première année de 
fon Empire d’exercer Ion 1 . Confulat à l’exemple de les predeCeflèurs. 

Les Saxons n’ayans peu mettre à chef leur cntrdprinfc, firent que le Roy Dagobert 
s’aduifa d’vfer du moyen de régaigner les coeurs des Auftraficns qui eftoient tout desbau- 
chez de bien faire, à caufe du mauuais traittement qu’ils aüoientreceu de lüy, en erigeant 
de rechef l’Auftrafic en Royaume; auquel il annexa les prouinces d’outre le Rhin , efta j 
bliflant le fiege d îceluy en la ville de Mets. Et puis en couronna Roy fon fiisaifné Sige- 
bert: luy donnant deux (âges & vertueux perfonnages pour confeillers 6 c conducteurs 
de là ieuncfTc. Chunibcrt ou Humbert Eucfque de Cologne (ainfi faut-il lire en Aimoi- 
nus liu.4. chap.26. au lieu âcPreful Campanûe ) aucc Adadalgifile gouuemeur de fon Pa- 
lais, qui eftparla Chronique de S. Benigneappellé Anchifiie. Occafion pourquoy i’efti- 
mc que Ceft celuy que les hiftoires d’Auftrafic difent auoir efté fils aifnédeS. Arnoul, & 
luy auoir fuccedé és terres 6 c feigneuries qu’il auoitfur l’ElcauIt, mais non au Marquifat 
du fainét Empire, comme Richard de Vvaflcbourg efcrit.Car il rieftoir lors aucunes nou- 
uellcs ny de Marquifat nyd’Empire:& qui efpoufa aufli à leur dire Begga fille de Pépin 
l’ancien. De laquelle il eut Pépin Heriftel (fi dauenturc il ne fut aufli fils de S. Arnoul) 
qui fut pere de CharlesMartel.Tant y a que ce nouueau gouuernemét fit fi bien reprédre 
aux Auftrafiens leur force 6 c vertu, qu’ils ne fc laiflercnt plus depuis pafler le pied fur le 
ventre par les Efclauons,& leur oftcrentl’enuic de les plus venir harfeler fur leur fumier. 
Aimoinüs, Supplément de Greg. P.Æmile. 

A Pyrrhus enuové en exil pour fes démérites, fut fubrogé au Patriarchat de Conftanti- 
nople vn nommé Paulus,qui prefida 1 o.ou îx.ansi lequel ne fut pas de meilleure doârine 
que fes 2.predcccfleurs.Cedr.Zon. 
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| CalJ.es Sarrasins . 
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17 .de Nouembre^& com- 


mença. le 23. 

Les troubles qui furuindrcnt en Efpagnc apres le trefpas du Roy Tulga donnèrent 
moyen & occafion à Chindafuinde ou Cindafuinde , homme puilïànt & bien apparété, 
de s’emparer & inueftir du Royaume des Vvifigoths: pour auquel fe maintenir en feureté 
à caüfe (comme dit Atmoinus) qu’il cognoilfoit bien I3 promptitude de Tes fubiets à fe re- 
beller & mettre à mort leurs Rois, fit par diuers moiens occir tant ceux' de la rieblelfe que 
du peuple qu’il fçauoit eftre les plus mutins & enclins à rébellion . Tellement qu’il régna 
parce moyen paifiblemcntiufqu a fon trefpas l’efpace d’enuiron io.ans:ain(i que leshi- 
ftoires d’Efpagne, Michaël Ricius & Ioan. Magnus ont compté.Mais le Catalogue des 
Rois des Vvingoths qui eft deuant le Code de leurs loix,tcfmoigne qu’il régna première- 
ment feulv.ansm.mois,xx.iours:& puis auec fonfils Receuinde iiu.ans,vui. mois,xn. 
fours. 

La ville de Ccfaree en la Paleftine, apres auoir fou ftenu l’effort des Sarrazins l’cfpace 
de 7.ans(fîd’auentureonnc veut lire 7. mois) fut finalement prife par Muhanias Lieute- 
nant d’Omar.Niccph. 


Du Monde. 4781 

Papes. 4 

| R. des Lombards. 
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De îefut Chrijl. 644 j 
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R. des François. 13 

| E.d Italie. 

' 4 
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R .des Vvijigoths. 2 

| Cal. des Sarrasins. 

10 




mençale 24. 

R o t a 1 R e defifant réduire la police de fon Royaume en bon efiat fit vn recueil de 
toutes les loix & ordonnances de fes predcccffeurs, qui cftoient en vlàgc entre les liens, 
eftans retenues par mémoire plus que par efents, lequel il afiembla envn îiure qu’il fit à 
limitation de Iuftinian appellcr Code.Cequeluy-mcfme tefmoigne qu’il cntrcprit& cô- 
mença defairccnla8.anneedefonregne,Indi&ionz.le 22.de Nouembrc, &cn la 77. 
annee de l’arriuce & régné des Lombards en Italie. 

A v Roy Dagobert eftoit né dés l’annee precedente vn fécond fils de fa femme Nan- 
tildc, nommé Clouis ou Louis, lequel fit penfer à fon pere qu'il deuoit preuenirles oc- 
cafions de difeord qui pourroient naiftre apres fa mort entre iceluy & fon frere Sigebert, 
àcaufcdu partage de les Royaumes, fe fouuenantdc luy-mcfme,quiauoit fait la part à 
fon plus ieune frere- Tellement que par l’aduis de fon confeil il conferma le Royaume 
d’Auftrafic(fclon l’eftenduë qu’il auoit tenue au parauant)à fon fils Sigebert, &defigna la 
partie Occidentale de fon Royaume, . qu’on nommoit Neuftrie(&:qui ledit maintenant 
le Royaume de France) accompagné delà Bourgongne à fon autre fils nouueîlement né. 
Et ordonna quant & quant Pépin l’ancien Duc de Brabant pour Conneftablc à fon fils Si- 
gebert: apres auoir contraint les Auftraficns comme par force d’approuuer & côfentirà 
ce departement: quoy qu’il leur femblaft inégal & dérogeant à la prerogatiue de l’ainelfe. 
Dontonpourroit penfer que Dagobert par quelque dent qu’il leur portoit, auroità 
caufe d’eux voulu plus auantager le ieune , qued’aifné : Si cen’cft pourcc qu’il tenoitla 
mere du dernier pour fon efpoufc légitime, & l’autre pour cocubine.Aimoinus,Suppl.de 
Greg .Richard de Vvaflcbourg. 

Omar eftantdedanslavilledeHierufalemy fît fonder & conftruirevn temple à IV- 
fance de fa religion, au melpris &c conténement des Chrçfticns.Nicephore monftre que 

Heraclius 
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Heracliuspreuoyantlaprifede laditte ville, en auoit au parauant retiré & traniporté la 
croix oùauoit efté crucifié noftre Seigneur. 

P y R R h v s cftant en Afrique fit femblant qu’il auoit repentencc de fon erreur en- 
uers vn Euefque nommé Maximus, homme Catholique, lequel à cefte occafion l’enuoia 
[au Pape Théodore aueelettres de recommcndation,en faueur defquelles il communia a- 
uecluy. Mais quand il eut pafle outreiufqua Rauenne, il recommença de faire profef- 
Ifion de fon ancien erreur. A caufe dequoy le Pape Théodore l'excomm unia par vn Con- 
cile qu'il fit affemblcr à Rome, &ceux aulfi quiluyadheroientenfa doûrine,& qui ne: 
[vouloient receuoir la règle de foy que l’Eglife Catholique tenoit. Niccphore,Onufrius 
& autres. 
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R advlfe Duc& Gouuemcur duRoyauméde Turingie pour le Roy Dagobert, 
gaigna cefte anneevne grande vidoire furies tfclauons dits Vvinides, qui eftoient ve- 
nus courir iufques dedans lès marches: laquelle le fit deuenir fi prefomptueux , qu’il fe 
voulut efteuer contre Adalgifife ou Anchifife Maire du Palais d’Auftrafie , & à fon occa- 
fion fe rebeller contre le Roy Sigebert, fieft-cetoutesfois que fes machinations ne peu- 
rct venir à aucun effed qui foit eferit. Continuateur d e Grégoire. 

A v meûne temps Sadragefille fut mis à mort par quelques ennemis fecrets qu’il auoit: 
&■ pource que fes enfans ne firent compte de pourfuiure la vengeance delà mort, Dago- 
bert confifqua tous leurs biens, fuiuant en cela les conftitutions Rômainçs, qui priuent le$ 
enfans de la fucceflion du pere duquel ils ne vengent l’homicide. A imoinus. 

V n Prince Sarrazin nommé Maouin ou Maouiuia commença cefte annee à régner en 
la ville de Hcfccn.Chroniq. A rabcfque. 

Plvsievrs Conciles furent en ce temps tenus en Afrique , qui tous condamnèrent 
Irhcrefic des Monophelites.Onufrius, 
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Qv o y que les Gafcons euflênt efté cy deuît fubiuguez parle Roy Aribech.fi eft-ce que 
comme eftans fubieds à la pille, ne fe pouuoient tenir de faire des courfes & briganderies 
furies païs & fubieds duRoy Dagobert: dont il fut en fin tellement irrité, qu’il fit marcher 
vne armée de Bourguignons contr’eux, fouz la conduite d’Ouen ou Audoene fon Refç- 
rédaire, qui auoit dix Capitaines ou Ducs fouz foy,Almagare,Arembert,Leudcbert,Van- 
daÉmare,Valderic,Enncnric,Baraut,Hariard,Raulene,Vvilibald Patrice de Bourgongnc 
& Ægine Saxon de nation. Contre lefquels les Gafcons s’oferent prefenter en bataille râ- 
Jgee . mais ce fut à leur grand malheur, pource qu'ils furent totalemét deffaids & rompuz, 
& pourfuiuiz iufques dedans les montagnes & deftroits où ils faifoiét leur retraittc.En l’v-. 
ne defquelles le Duc Arembert s’eftant olé trop temerairem ét fourrer^ fut aucc fa troup-l 
pc mis en pièces. Ce qui n empefeha touresfois que les Gafcons ne fuflent contrainds de| 
recognoiftrc leur faute , & fe foubmettre à telle loy & à telle réparation que le Roy Dago- 
bert leur voulut donner. 
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L e e l fe voyant auoir en fi peu de temps & fi hcureufement la fin de celle guerre» 
youlut encore employer la mefmearmee contre les Bretons delà petite Bretagne, qui 
l’auoientcnplufieurs fortes offenfé: ayant mefmement ( comme s’ils fie fuflent voulus 
foubftrairc de la couronne de France ) quelque temps au parauant fait prendre le 
nom &tiltrc de Roy & leur Prince Iudicaël ou Gicquel (quoy que les Annales veulent 
opiuiaftrcment debatre qu’il le tenoit héréditairement de les anceftres, qui l’auoient fans 
intermiffion porté deuant luy, fignamment Hoel troifiefme du nom à qui il auoit fuccedé 
enuiron 14. ans au parauant)mais il leur enuoya premièrement remonftrer leur faute par 
Eloy, perfonnage de fainéle vie, qui fit fi bien entendre la deliberation du Roy Dagobert, 
queludicacl pelant le peu de moyen qu’il pourroit auoir de fouftenir les forces d'vn fi 
grand Monarque , fi elles venoient à tomber fur fes bras, fetranfporta vers le Roy Da- 
gobert, où il fit fa caufe fi bonne qu’il fut reccu en fon amitié & alliance, & puis renuoyé 
auec beaux prefents en fon païs, apres auoir fait foy & hommage de fon Royaumepour 
luy & fes fucceflcurs. CequeleSupplement de Grégoire ôtAimoinus difent eltre adue- 
nu en la 14. annee de Dagobcrt.Orpourceque ce Iudicaël le trouue auoir elle le premier 
és plus fideles hiftoires qualifié Roy de la petite Bretagne depuis le grand Clouis, & que 
tous fes predecelïcurs fappelloient Comtes Amplement: il me femble aufli qu’on ne peut 
eftimer qu’il y en ait eu aucun autre deuant luy, qui ait repris le nom de Roy en fon Roiau- 
me& pais. 

Omar eftant en vn temple de fa religion où il faifoit fes prières , fut par vn foldat na- 
tif de Pcrfe, induit par Hali, mis à mort en la douziefme annee defonregne. Acaufede- 
quoyvn nommé Odmen ou Hotmanfut du confentement delà plufpart des Sarrazins 
efleuAmiras4.& Calife 3. des Sarrazins en fon lieu.Laquellc dignité il exerça au compte 
dcNicephore 10. ans:& felonla Chronique A rabefque (s’il n’y afaute) douze,qui tefi 
moigne aufli qu’il elleut & députa certains perfonnages, aufquels il fit reuoir & corriger, 
aflembler& diftribuer aufli en chapitres toute la loyde Mahommet(qui au parauant e- 
ftoit toute confufe , meflee & difperfee en plufieurs pièces) en vn liurc qu’il fit appelle 
Alcoran ou Alfurcan.En quoy toutesfois il ne peut(comm,e eferit Poftel) fi bien fatisfaire 
à fes fucceflcurs , qu ’ils ne trouualfent encor a y adioufter apres luy ou retrancher des fen- 
tences qu’il y auoit laiflècs. 
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G verre s’cflant efmeuëentrele Roy R otarie &l’Exarche, ils fe donnèrent bataille 
près la ville de Mutine : où les Impériaux ayansle pis perdirent lept mille combatans de 
leur armee fur le champ. Au moyen de laquelle victoire Rotaricfit palier les monts Apen- 
nins à fon armee : où elle fubiugua toute la Ligurie* & tout le païs qui alloit depuis la ville 
de la Lune iufqu’aux frontières de la France : chofe que fes predeccfleurs n’auoient enco- 
re peu faire depuis leur arriuec en Italie. Blondus^Sabeilic. 

Pépin premier du nom, furnommé d’aucuns de Landeu, Duc de Tongric KdeBra- 
bant>enfemble aufli Maire d’Auftrafie, mourut (tefmoin Sigcbert) celle année. Combien 
qu’Aimoinus référé fa mort à la quatriefmc année du Roy Clouis, lailfant vnfilsnô- 
mé Grimoald, qui tint fes cllats & léigneurics apres luy : mais il mourut en peu de temps, 
ayant deux focurs, l’vnc nômee Gertrude, qui prit 1 habit de religion , & fut canonifee en- 
tre les Sainélcs. Mais l’autre qu’on nommoit Bcgga , efpoulà Anchifes fils aifné de S. Ar- 
noul feigneur de Mofellane, d’où nafquit Pépin furnommé Herillel,quifutperedeChar- 
lesMartel.Supplément de Grégoire, Richard de Vvaflebourg. 

Estant Ofuuald Roy de Northumbellaiîde en Angleterre décédé lâns hoirs. Ion 
Roiaume fut derechef diuile en deux : car Ofuuius fon frété occupa la Bcrnicie ou le Bcr- 
nick,& Ofuuin fils du dernier Roy Ofrich fon oncle lé païs de Deire; où ils regncrcntl’e- 
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fpace de quelques années en concorde & en paix l’vn auec l’autre , iufques à ce que l’ambi- 
tion les fitdeuenir ennemis Tvn de l'autre: en relie forte qucOfuuin fut mis a mort par 
Ofuuie. A qui par ce moyen tout leRoiaumedeNorthumbcllandereuint, lequel il pof- 
feda iufques à fou trefpas tant entier que diuifé, depuis le trelpas defon pere 28. a ns. Guill- 
de Malmesbcric. Mais fi fon fuccelfeur Egfride commença de regner en la ly Indiéfion, 
comme déclaré Beda,il n’en peult auoir régné qu’enuiron 23. 

L e 7.Concile de Tolette rut célébré en la j.annee du règne du Roy Chindafuinde.Li- 
urc des Conciles.Roderic de Tolette. 

I v o 1 c a e l Roy de la petite Bretagne mourut ceftc annec,Iaiflànt deux fils: l’aifné def- 
quels nommé Iodocus, plus deuotieux que cupide de regner, quitta volontairement fon 
droiél à fon frere Salomon, qui par ce moyen régna fur les Bretons ao.ans. Annales de la 
petite Bretagne. 

Théodore premier du nom Pape de Rome mourut, tefinoin Onufrius,cefte année, 
lci4.iourdeMay.Cenonobftantfonfucccfleurnefutefleuqu’vnmois 21. iour apres , à 
fçauoir le f .iour de Iuillet,qui fe nommoit Martin, qui a cfté le premier de ce nom, fils d’vn 
Fabricius Tudertin. 
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Dagobert cftant au lieu d’Efpinay près la riuierc de Seine, mourut , félon l’obferua- 
tion d’aucuns le 1 9. & félon d’autres le 29. iour delanuier,i6. ans apres le trelpas de fon 
pere : comme Aimoinus&lefupplèment de Grégoire ont exprelfémenttefmoigné.Tcl- 
lemct que quelques fort anciennes mémoires de Lorraine non imprimez , difent aufli que 
ce fut au commencement de la dixfeptiefme année de fon régné. Quifert pour reprouuer; 
la fupputation de noz Chroniqueurs & Annaliftes , lefqucls fuiuant Fopinion de Sigebert, 
tiennent qu’il a régné feulement quatorze ans depuis fon pere.Cepenaant la lucceftion de 
fes R oiaumes fut fi amiablement départie entre fes deux fils, qu’ils s’accordèrent de fc te- 
nir à la déclaration de fa derniere volonté. T ellement que Sigèbcrt (côbien qu’il fuftl ’aif- 
né) fe contenta du Roiaume d’Auftrafîe, permettant que fon frere Clouis ou Loys,qui fut 
i.du nom,entraft en polTelfion des Roiaumes de France & de Bourgogne, Et que le Prin- 
ce Egua, qui cftoit fort fage & vertueux, fuft Ion Maire du Palais, lèlô que recitent Aimoi- 
nus& le fupplément de Grégoire. Aurefte ilfemblequ’auec Dagobert mourut pareille- 
ment la grandeur, là gloire & la (plendcur des Rois de France: & de leur mort nafquit la 
puiflance & autorité des Maires du Palais, qui commencèrent fouz cç filtre à i’occafiô de 
la ieuneffe des deux Rois , d’cmbralTer entre leurs mains tout le maniement & gouuerne- 
ment des affaires des deux Roiaumes. Tellement qu’ils vindrét à cftre autant redoutez & 
refpe&ez que les Rois mcfmcs. 

L e Roy Chindafuinde cftant en la cinquiefme annee, au troifîefme mois, $r vingtielme 
iour de fon regne , déclara fon fils Rocefuinde Roy & heritier de fa couronne , le faifant 
aufli deflors regner a&u ellement auec foy, tcfmoin le catalogue des Rois des Vvifîgoths, 
qui eft deuant le Code de leurs loix, où vn exemplaire dit que ce fut en la dcclxxii. an* 
nee de noftre falut, & vin. du Cicle Lunaire.Mais il fe peult faire qu’il y fault feulcmétlirc 
dcxlvii. & ut. du Cicle. Combien que parvn autre exemplaire cclàfc doit rapporter à 
la mort dudit Rocefuinde. 

Vue armecdcSarrazins entrée en Afrique, deffit en bataille râgee le Gouucmeur que 
l’Empereur auoit en icelle nommé Grégoire : & firent en forte qu’ils le chafierét aüec tou- 
tes fes garrtifons , puis mirent les Africains à tribut. Niccphore. 

L a plufpart des peuples delà Flandre furent en cctemps côuerriz à la Religion Chre- 
ftienne par vn nommé Eligius ou Eloy,qu’on dit auoir cftedes difciples de fainét Colom- 
bain. Iacques Meyer. 
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Edebald 6.Roy de Câtebruge, mourut, & luy fucCcda en fon Roiaumc Ton fils nom- 
mé Erchombert ou Erchambert,qüi régna vn tel nombre d’années qu’auoitfait foapere, 
à fçauoir zy. Bcda,Polydore Virgile. 

M v.h a n x a s Lieutenât du Calife, auec vnc armee de mer qui cftoit de 7oo.vaiffeaux, 
paflà en l’ide de Cypre j où il prit & ruina la ville de Conftantia : mais celle d’Aradus le 
fouftint ficonftamment, que force luy fut enfindelalaiflcr pour s’en retourner hyuer- 
ner à Damas. I oinéf que la venue de Cârcozirus Lieutenant de TEmpereur, auec grandes 
forces Teropefcha d’eftendre plus auant Tes viûoircs 6c conqueftes. Niceph.Cedrenus. 

L e Pape Martin côuoquavn Synode de no.ou ny. Euefques à Rome, par lequel The 
relie des Monothelites fut condamnée, 6c les fauteurs d’icelle ( fignamment Paul Arche- 
uefque de Conftantinople) auec fes prcdecefTcurs,Scrgc,Pyrrhc,& Cyrus,anathematifez. 
Ce qui Ce fit, tefmoin Nicephore 6c Cedrenus, en la 8. année de TEmpereur Conftantius, 
eftant toutesfois la H.Indiétion ia commencée. 

En lamefmelndi&ion TEglife deRauennefcfoufleua delafubmiflion & obcifiincc 

S u’elle rendoit auparauant à T Eglife R omaine , eftant M aure Archcuefque d ‘icelle , caufe 
e ce fchifme & foulleucmcnt fouz Tappuy de l’Empereur Conftans. Au moyen dequoy 
ne luy ne les fucceffeurs ne voulurent le long temps depuis rendre aucune rccognoiflàn- 
ce aux Papes Romains : dont ils furent diâs fauteurs de Thcrefie Autocephalie. Sigonius. 
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I’Emfe&evk courroucé contre le Pape , de ce qu’il auoit condamné 6 c excommu- 
nié ion Patriarche, rappella (comme on dit) Théodore Çalliopa d'Italie , & enuoya au 
ouuernement d’icelle ion Chambellan nommé Olympius , auec charge de prendre le 
ape, ôduy enuoycr : enfemble auffi de faire receuoir aux Italiens l’hcreuc des Monothe- 
lites. Mais il trouua les çhofes tellement difpofees en Italie, qu’il ne luy fut poflible de fâ- 
tisfaire à aucunes de Tes charges. Cependant on eftiroe qu’il ait gouucmé l’Italie Tcfpace 
de trois ans. Anaftafius , Blondus , Sabellic, Platine, Onufrius. 

A v qv^i l temps auffi Pafagnatheus gouuerneur pour l’Empereur en Arménie, fit al- 
liance & Confédération auec Muhanias Capitaine des Sarrazins au defauantage de TEm- 
pereur fon maiftre, qu’il s’en eftima tant offenfé, qu’il fe mit en chemin pour en aller pren- 
dre fa raifon de luy. Mais quand il fut enla Cappadocie , il cogneut qu’ü luy feroit impofi 
fible de mettre à execution là volonté, à caufe dequoy ü fe redraiàns rien faire. Niccph. 
ou LandulfusSagax. 

Æg a Conneftable de France mourut^yant fagement gouuemé les affaires duRoiau- 
me.Parquoy onluy fubftituaenfoneftat vn Ercembauld,felon les autres Archinault, qui 
cftoit parent du feu Roy Dagobert de par fa mere : lequel eftant fort débonnaire 6c paci- 
fique^’eftudia de maintenir La Fradce en paix le plus qu'ü peut tout le temps qu’ü vefeut. 

Environ le mefme temps aulfi mourut Pépin l’ancien Maire du Palais d’ Auftrafic, au 
grand regret des Auftraficns qui l’auoienr en finguliere affe&ion,à caufe de fa iu!ftice,bôté 
6c preud’hommie. Parquoy en mémoire de luy , fon fils qu’ü laiflà nômé Grimoald ne fut 
guercs moins que luy bien venu enuers eux. T eüemcnt que tous fouhaittoient de le voit 
efleué aux degrez & honneurs de fon pere. Quand VnOtto fe fiant au crédit qu’ü penioitf 
auoir enuers le Roy Sigebert, à caufe de ce qu’Ü auoit eu le gouuernement de la perfbnne 
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d’iceluy eri fon bas aage, voulut entrer en brigue contre luy de l’eftat de Maire dAuftrafie. 

C l o d v l F e z. fils de S. Arnould Duc (à ce qu’on dit) de Mofellane , & frere du Duc 
Anchifife, imitant l’exemple de fon pcre,renohça volontairement aux affaires de ce mon- 
de, pour viurc monaftiquement en vn hermitage. Duquel toutesfois il fut retiré bié toft 
apres, pour eftre Euefoue de Mets, ayant refigné fes principaux cftats à fon fils aimé nom- 
méMartin,qui futaufll diét Duc de Mofellane apres luy (fi cela fe pcult prouuer par autre 
tefmoignagc que des Chartres qui ont efté alléguées par Richard de V vaffebourg & Fr.de 
R ofiefes eh leurs Chroniques de Lorraine) lequel fut coufin germain de Pépin Heriftel 
pere de Charles Martel, defquds hoüs parferons encore cy apres. 

Th ass 1 LONi.dunom RoydeBauiére,filsduRoyTheodori4.dunom,mourutjlai£- 
fant trois fils,nommez Theodon y.du nom,Suninhold ou Grimold,& 7 hcopert : lefquels 
diuiferententr’eux les Roiaumes & feigneuries de leur pere. Auentin,Munfter. 

E N vi R. on ce temps Cadoualadrus dernier Roy des anciens Bretons, quitta volontai- 
rement fon Roiaume, & fe retira pour viure religieufement à Rome, où il mourut. /Vu 
moyen deqüoy les Anglois & Saxons occupèrent fans difficulté toutjfon Roiaumc. Mais 
ils enlaiffefent Vne partie aux anciens habitans pour y faire leur demeure , laquelle ils nô- 
merent Galles ou Vvallie &lefdits habitans Gallois ou Vvalliens,qui fignifioit eftrangers. 
Quant à l’autre, on tient qu’ils la départirent entr’eux . En laquelle façon toute fille d’A n- 
gleterre fut redüiéte fouz leur puiffance , excepté le païs qUe les Piétés & Efcoffois y te- 
noient. Polydore Virgile. 

M v h a n 1 a s eftant retourné en Cypre,r’alfiegca de plus grande puiffance la ville d’A- 
radus qu’il n’auoit encore faid : tellement que fe f eftant faiét rendre par force , il la ruina: 
& puis fit ce qu’il voulut par tout le relie de fille. Cependant vn autre Capitaine Sarrazin 
nommé Bufuf fit de grands rauages au pais d’Ifaurie. A caufcdequoy l’Empereur voyant 
que fes affaires fe jfortoient mal de toutes parts contr eux, enuoy a demâder trefues à Mu- 
hanias,qui les luy accorda pour deux ans. Nicephorc. 

Macharivs heretiqueM<j)nothelite tint le 6 7. lieu entre les Patriarches d’ Antioche 
l’efpacede3i. an apres Anallafius. Auquel temps Pierre Archeuefqùe d’Alcxâdrie mou- 
rutimais on ne fçait qui flic fon fuceeffeurj pource que les Sarrazins tenoiét lors l’Egypte. 
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A Rotaric Roy des Lombards décédé celle annee, fucccda fort fiis nommé Rodoald, 
qui régna fur lcfdits Lombards j.ans,7.iours. P. Diacre, Onufrius. j 

G a 1 m o a l d voulant tailler de la befongne à fon compétiteur Othon,Iuy fiffeita vue 
querelle auecLeuthere Duc d’Allemagne, lequel le prit fiàpoin&qu’illemit à mort en 
la 10. annee du Rdy Sigebert,à compter depuis que Ion pere l’eut fait couronner Roy .Au 
moyen dequoy la Mairie & le goüuerrtemcnt d’Aullrafic fut fans contredit mis entre les 
mains de Grimoâld. Mais au mefme temps quel’Aullrafie fut troublée par l’ambition de 
ceux qui prétendaient aux premiers eftats d'icelle , vn femblable feu vint de plus grande 
furie embrafer la France &la Bourgongne, àfoccafion de cequela RoineNantildein- 
llitua vn lien fauory nommé Flancate (qui cftoit François déflation) Conncflable de 
Bourgongne : dont Vvillibald Patrice &: Gouucrneur de la Bourgongne Tranfiurane,fut 
tellement mal-côtent (foit pource qu’il luy euft efté poftpofé,ou qu’il y euft ia dés aupara- 
uant quelque picque entr’eux, ou de ce qu'il luy fembloit qu’vn tel honneur n’eftoit deu 
qu à VnBourguignon naturel) qu’il ne fe voulut aucuncmét difpofcr à le recognoiftre pour 
fonfuperieur: ainsvoyant qu’il fe venoit aucc la puiffance du Roy faire eftablir augoij- 
uernement de Bourgongne, il s’oppofa à luy aucc vne armee. De forte qu’ils fe donherét 
vne cruelle &fanglante bataille, auprès delà ville d’Authun: qui donna fin à Ptfpiniaftre- 
téde Vvillibald par la mort qu’il y rcccut, ôt acquift vne vi&oirc à Flancate, qui luy fut de 
courteioyc, pource qu’ilmourut 11. iours apres en la ville de Dijon, où il fut enterré. Par 
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quoy le tumulte qu’ils auoient fufcité par leur ambition,fut tout incontinent eftouffé & af- 
foppy par leu r mort : laquelle fut auffi preccdee de quelque peu de iours de celle de la Roi - 
neNantilde meredu Roy Clouisenlaquatriefme annee du régné d’icelüyi parquoy le 
gouuernemét du Roiaume parta encore l’efpa Ce de quelque temps parles mains du Con- 
neftable Erchinauld , iufques à ce que le R oy Clouis fût venu en aage de pouuoir coman- 
der : car il n’auoit encore que de huit à neuf ans au trefpas de fa mere. Et à ce qu'on pcult 
cognoiftre par le temps qu’il donna vn de fcs derniers fils aux Aufttâfiens , il eftoit encore 
fort ieune quand il print femme : tellement que c’cft merueiües qu’il ait peu fi toft engen- 
drer tant d’cnfans qu’on veult dire qu’il a fait: fa femme fenommoit Baudoür ouBathil- 
de, qui eftoit natifuc de Saxe» Supplément de Grégoire, Aimoinus. 

Donevàld Roy d’Efcoffe mourut en la i y. année de fon régné. Au moyen dequoy 
fa couronne rcuint entre les mains d’vn lien nepueu fils du feu Roy Ferquhard , lequel ré- 
gna té.ans. He&or Boëth.liu.9. 

L’ ARMEE que le Calife auoit en Afrique, qui eftoit de quatre vingts mille combatansj 
fouz la conduite d’vn Capitaine nommé Hucba Ibun Nafich , fit fi bien fon deuoir , qu a- 
pres auoir deffait & dechaffé toutes les forces & garnifons que l’Empereur y auoit, ruina 
l’ancienne cité de Carthage , donnant telle crainte aux autres, tant de la Barbarie que de 
la Numidic, quelles fefoubmirent volontairement audit Hucba aunomdefonmaiftre. 
Aumoyëdcquoiileftablitlefiegedefesforcesen la ville de Tunes, qui y demeura pour 
vn temps.Mais quand il fe fut aduifé que ce n’eftoit vn lieu d’affez feurc retraittc,tant pour 
fon armee que pour fon butin, ny pour affeurer fcs conqueftes , fut confeillé de fonder & 
fortifier à cent mille près de la ville de Tunes vne cité qu’il nomma Cairaran, qui en bien 
peu de temps Creut en vne merueilleufe & admirable amplitude : tellement qu elle fut ia- 
dis comptée entre les plus grandes de la terre s & puis la fit peupler & habiter de ceux de 
fa nation. Qui fut vn moyen par lequel il retint toufioürs depuis la poflèffion de l’Afriqu 
en la puiffance des Arabes: Comme recite Iean Leon liu.i.y. &6. de fonhiftoired’Afri 
que: où il dit toutesfois que cefte fondation fut fai&el’an 40. de l’Hegire. Mais fi ce fut 
fouz Odmen, il femble qu’il fault pluftoft lire 30. 
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C e s t e annee tombèrent des cendres du ciel à Conftantinople, qui efifroyerent mer* 
ueilleufemcnt les hommes. Nicephore. 

R a d v l f e Vice-roy au Roiaume de Turingie pour le Roy d’ Auftrafie,$ eftant dés c y 
deuant rendu defobeiffant & rebelle à fon Roy , n’auoit point encore efté chaftié ne con 
traind de recognoiftre fa faute : à caufc dequoy il redoubloittoufiours en fa felonnic.Par 
quoy force fut au Roy Sigebert de ne le plus diffimuler.Tcllemét qu’il marcha luy-mcfme 
en perfonneen la 8. annee de fon régné aucc toute la gendarmerie du Roiaume a’Auftra- 
fie contre luy,qui cftoittelle qu’il ne fcmbloit pas qu’il euft deu durer contre.Ncantmoins 
pource quelle fut mal conduite & employée, tant à caufe de la ieuneffe du Roy , que poui 
les contrarietez d’opinions qui furent en ce confeil, que tout ce voyage reuint à mauuaift 
fin : dautant’ quéRadulfe ayant cfpié l’occafion,fit vne faillie fur les Auftrafiens, qui le te 
noient afïiegé dedans vne forte place, fi heureufe qu’il les mit tous hôteufement en route. 
Dont Sigebert fut contraint fe retirer honteufement en fon Roiaume, fans auoir autre! 
chofc fai& : IaifTant fon ennemy fe gouuemer à faguife en la Turingie , où il fe porta cornu 
Roy. Et pour fe maintenir en fon eftat, s’allia des EfclauonsVvinides, & de toutes les au 
très nations qu’il fçauoit eftre ennemis des François. Authcurs precedents. 

Sigebert Roy des Anglois Orientaux, Mecenas en fon temps des bonnes lettres 
des gens de fçauoir , ayant prcfcrélaviefolitaireàlaRoiale, s’eftok rendu moine en vn 
Monaftere, où il fut en ce téps mis à mort aucc fon coufin Egric par Penda Roy des Mer* 
ciens. Baleus Cent.i. 
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O l y m p i v s Exarche d’Italie, apres auoir defconfît vnc armce de Sarrazins qui e/l oit 
venue dcfcendre en Sicile , mourut. Au moyen dequoy l’Empereur renuoya derechef 
Théodore Calliopa tenir le lieu d’Exarche d’Italie, qui y demeura encore pour celle fccô- 
de fois ( au tefmoignage de Donatus Bo/fîus & d’Onufrius) l’efpace de trentequatre ans. 
Encore que Blondusn’eftimc pas qu’il y ait demeuré d’auantage dedixhuitans. Tantya 
cependant qu’il rcuint,auec charge cxpre/Tc d’enuoyer le Pape Martin à l’Empcreur.Pour 
à laquelle fatisfaire , il ioüa fi cautelcufement fon perfonnage à Rome , qu’il rendit en fin 
l'intention de fon maiftre accomplie: par laquelle le Pape emmené à la maniéré d’vn cri- 
minel à Conftantinople,fut enuoyé en exil en vne ifle du Cherfonefe , où il mourut ce/le 
annee en grande mifere 8 c pauureté le 1 2. de Noucmbre , apres auoir tenu le fiege Papal 6 . 
ans,4.mois,7. iours : lequel vacquapcr fon trefpas l’efpace de 8. mois 28.iours deuant que 
on en fuft bien aduerty à R ome.Onufrius, Platine, Blondus.Nicephore,Ccdrenus. 

S i g e b e r t Roy d’Auftrafie fut tellement affe&ionné enuers les Eglifes, Monafteres 
& gens de Religion, qu’il fit fonder & renter vn grand nombre de Monafteres par fori 
Roiaume, receuant ordinairement en fa Cour, & fauorifant en toutes fortes les perfon- 
nesviuansmonaftiquemcnt. A caufe dequoy les hiftoriographes tefmoignent qu’il fe fit 
fouz fon règne plus de nouuclles fondations d’Eglifes & de Monafteres, tant par les 
Roiaumes de France que d’Auftrafic : & fy retirèrent plus de perfonnes de tous fexes , aa- 
ges & qualitcz, abandonnans les dclices du monde pour y viure en plus grande aufteritc 
de vie, que de long temps auparauant ny depuis ne s’eftoit ny fut veu. 

Sindàsvinde ou Chindafuinde Roy des Vvifigoths, mourut le dernier iour de Se- 
ptembre, laiflant fon fils Recifuinde, ou félon d’autres Receûnunde, en fon lieu, qui régna 
feul,à compter depuis le trefpas de fon pere, iufqucs au fien,i 8.ans,i i.mois.Quant aux 23. 
ans,8.mois, i2.iours,quele catalogueacs Rois des Vvifigoths, qui cft deuant le Code de 
icursloixditqu’ilregna,il fcmblc qu’il les fault commencer au temps que fon pere le fit 
régner auecluy : comme aulfi la lo.annce de fon régné, que Ifidore côftitue cnla i2.annee 
du Cicle Lunaire. Il fe trouuc toutesfois d’autres exemplaires, fclô lefquels il n’a régné que 
i3.ans, 7.mois,n.iours,depuis le tre/pas de fon pere. Mais on voit bien qu’il y a delà faulte 
des efcriuains. 

O s v 1 n Roy de Dcire fut par Ofuie Roy de Bernicie deffaiél & mis à mort. Au moyen 
dequoy tout le Roiaume de Northumbellande fut derechef réduit en vnion fouz l’obeif 
fanfce dudit Ofuie. Herman Contrat. 

L’. a n 12. de l’Empire de Conftans,Muhanias prit auec fon armce terre en l’ific de Rho- 
des, qu’il bailla totalement en proye à fes gens. T cllement qu’ils rompirent 8 c démolirent 
le grand 8 c fameux Çolo/fôdu Soleil, qui y eftoit tout de fonte : les pièces duquel furent 
fur neuf cens chameaux portées iufqu’cn la ville d’Alexandrie : comme Nicepnore , Ce- 
drenus & Zonarc recitent. Combien que Sabcllic Enneade 8. liu.6. 8 c Melandhon tien- 
nent pour fabuleux celà du Coloife, lequel ils difent auoir efté renuerié lôg temps aupara- 
uant par vn tremblement de terre. 

Par la mort de Paul Patriarche de Conftantinople * Pyrrhus qui auoit efté cy deuant 
démis du Patriarchat, y fut reftitué : au moyen de ce que l’Empereur luy donna fon con- 
fentement, en faueur de l’herefie des Monothelites : mais il mourut 4. mois apres fa refti- 
tution. A caufe dequoy on efleut vn nommé Pierre pour Pafteur de l’Eglife de Conftan- 
; tinople, qui y prefida félon Onufrius 2.ans , 3. mois. Combien que les autres cfcriuent 12. 

ans. Et qu’il fut aulfi fauteur de l'hcrefie des Monothelites. Nicephore, Zonare, Ce- 
! drenus. 
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Du Monde. 4791 

Papes. i 

R. des Lombards. 4 

De lefui Chrijl. ■ 6f4 

E.d Orient. lj 

\ R.des Ejcojfois. 1 

Indibtion. ii 

R. des François. 7 

E.d.' Italie. 


Del Hegire tf.qui commen- 


ce le zi.de Iuillet. 


R.des V'vifigoths.i 


Cal . des Sarrasins. 


Ce s t e année l'Empereur Conftans fît prendre le nom d’Augufte Empereur àfonfîls 
nommé Conftantin Pogonat,& puis couronner de la couronne Impériale par le Patriar- 
che Pierre, enuiron le mois de Mars, félon que Nicephore & Zonare tcftnoignent.Qui me 
faiteftimer que l’on doit icy prendre le principe des ans de l’Empire dudit Conftantin, 
comme ils font comptez és aétes du 6. Concile vniuerfel de Conftantinople. 

M v H a n i a s faifant faire vn grand nombre éc appareil de nauircs à Tripoli en Aile, 
pour aller aflieger la cité de Conftantinople, fut empefehé de ce faire par le reu que deux 
Chréftiens y mirent : mais il remit fus vn autre nombre devailfeaux , auec lequel il alla 
trouuer l’Empereur Conftans en la Lv cie : & ayant mis fon armée de mer en route , cou- 
rut à fon aife toute la cofte de la mer Ægec. Nicephore,Cedrenus. 

Les Romains bien informez du trcfpas du Pape Martin, fubftituerent en fon lieu vn 
Eugenius, qui fut premier de ce nom , natif de Rome, lequel depuis fon efleâion , qui fut 
fai&e le 10. iour d’ Aouft, prefida au fiege Papal i. ans, 9.mois,i4.iours. Aucuns luy attri- 
buent d’auoir ordonné desprifons pour y punir les hérétiques , & les delifts des Ecclefia 
ftiques rebelles & defobeilïans. 


Du Monde. 47 9 * 

Papes. z 

| R.des Lombards. 


r 

De lefus Chrijl. | 

E.d Orient. 14 

î R.des Efcojfois. 

» 

IndiElion. 13 

R. des François . 8 

Exarche d Italie. 


J 

De l'Hégire $4.. quicommen- 

R. des Vvifigoths.z 

Cal.des Sarrazjns. 


9 


ce le lo.de Iuillet. 


Sr g ebe et Roy d’ Auftrafie , ayant eftê long temps fans pouuoir engendrer enfans, 
faifpit fon compte qu’il n’en aurait iamais. A caufe dequoy il fe laiftà fibiengaigner par 
Grimoald ou Grimauld Maire de fon Palais, qu’il adoptalenls d’iceluy nommé Hildcbert 
ou Childebert,& le déclara fon heritier & fucceflcur : mais il eut bien toft apres vn fils,qui 
fut nommé Dagobert, felon.que récite Sigebert. 

Steltervs eftoit en ce temps Roy des Saxons Anglois. Au temps duquel aulfi les 
Angiois Orientaux auoient vn Arnulfe pour leur Roy.Beda. 

L’armee que Muhanias enuoya en la cofte de la Phoenicie, fut rompue parles Chre 
(tiens : mais celle qui courut la mer Ægee , fit beaucoup dé maux aux ifies Cyclades. Ni 
cephore. 

V n nommé Conftantin Syluanus, remit en ce temps au deflusl’herefie desPauliani 
ftes , qui eftoit auflî celle des Manichees. De forte que les Eglifes d’Oriént en furent mer- 
ueilleufcment troublées & corrompues , outre la confufion que l’hérefie des Monotheli 
tes &Monophifîtesyauoitiamifc: dont les hommes eftoient réduits en telle fidpendan 
ce d’efprit, qu’ils ne fçàuoient que croire. Qui fut caufe que l’erreur de Mahommet fut 
bien plus toft & plus facilement reccu & dilaté par les prouinces d’Oricnt. Cedrenus, 
Vautres. 
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. 479J; | Papes. 3 

R. des Lombards ; 

I 

De Je fus Chrijt. 

6y6 ]. . E.dorient. . iy 

Rides Efcojfou. 

6 

IndiStion. 

14 | Rides François. 9 

E . £ Italie. 

4 

Def Hégire tf.lez9.Iuin. j“ R.désVviftgots. ^ 

Cal. des Sarrasins. 

10 j 

. . 1' 


R o d o a l d Roy des Lombards, s’cftant ingéré de faire force à la chafteté dvne fem- 
me, fut par elle mis à mort au commencement delà < 5 .annee de fon régné. A caufe dequoy 
Aribertfils de Gundoald, duquel eftoit pere Garibald Roy de Bauiere, de Comted’Aft, 
fut fait Roy des Lombards, fur lefquels il régna (au comptq de P. Diacre & d’Onufrius) 
l’elpace déneuf ans. Mais le cômencemcnt du régné du Roy Grimoald nous fera çognoi- 
ftre que fon régné ne doit auoir duré que fix ans. 

H a l i ayant efpoufé la fille de Manommet,qui fe nommoit FaIerna,s’eftimoit auoir e- 
fléiniuftement fraudé depuis fa mort delà dignité de Calife par lesEmires precedents: 
tellemet quil n’auoit ceifé de praticquer tous moyens pour la recouurer, iufques "à ce qu’il 
fe fut adioint tant de gens a fon party, qu’il fe trouua fort aflez pour aflieger le Calife d’Od- 
tncn,en la ville où il eftoit retiré : & l’euft réduit en telle extrémité, que force luy fut de fe 
deffaire foy-mefme pour ne tomber entre les mains de fes ennemis. Qui fut le chemin par 
lequel Hali fc fit en fin efleuer à la dignité de Calife par ceux de fon party. Mais Ceux qui 
auoient tenu pour Odmen, voulurent efleuer fon fils Muhamat. Auquel la fortune fut en- 
core fi aduerfe, qu’il dura bien peu de temps contre fon compétiteur. A l’encontre duquel 
s’efleua derechef vn autre plus fort aduerfaire , à fçauoir Muhanias, qui fouz la faueur de 
la gendarmerie Sarrazinefque qui eftoit en Egypte & en la Syrie, ofa prétendre à la digni- 
té de Calife. De façon qu’il fe défendit fi brauement contre Hali en la Mefopotamie, qu’il 
ne laiflà rien gaigner fur luy, farts qu’il euft aucunement hazardè le total de fes forces. Qui 
fut caufe qu’aptes que Jies deuxarmees fe furent yeucs de près l’vne l’autre, & fort long 
temps efcarmouchees, que Hali s’en alla tenir fon fiege en la ville de Damas, & que Mu- 
hanias eftablit le fien en la ville de Hefcen. Cependant l’Empire Romain demeura en re- 
pas par quelques années, au moyen des trefues que les Sarrazinsfurent contraints àcaTT- 
fede leurs diflenfions accorder à l’Empereur: félon que recitent Niceph. Cedr< Zonare* 
& Iean Leon. La Chroniq.Sarrazincfque adioufte,quc Hali Vefquit efi la dignité de Cali- 
fe iufques à fon trclpas 4.ans,9 .mois. Durant lefquels quelques autres Chroniques difent 
qu’il fit vn voyage en k Cyrenaique , où il s’acquit vne telle réputation, qu’on y fonda vn 
temple en fon honneur, auquel les Maures d'Afrique s’accouftumerent d’aller en pèleri- 
nage d’aufli grande deuotion que les autres à la Meche. Pource( comme tefmoigne Guil- 
laume de Tir liu. 19. chap.xi. de fon hiftoirc fain&c) qu’ayant conccu vne grande opinion 
de foy au fait de la guerre, il s’eftima eftre trop plus excellent perfonnage que Mahomet, 
& qu’il n’eftoit aflez honoré par le tiltre de fon fuccefleuf A caufe dequoy il fit fi bien en- 
ucrsfesadhcrens, qu’ils leprindrent en opinion de plus grand Prophète que n’auoit efté 
Mahommct. Laquelle perluafion prit encor tel cours enuers plufieurs autres, qu’elle n’a eu 
depuis faute decroyans. Donts’enenluiuitvn grand fchifmeentre les Sarrazins, qui a 
toufiours perfeueré iufques icy, demeurans les vns és traditions de Mahommet,qui fc no- 
merent Suiury en leur langage. Les autres és opiniôs de Hàli, qu’on appelloit Cya.Ce que 
pofliblc Nicephore a voulu entendre par l’hcrefie des Caururgites ou Charugites,qui s’e- 
fleua ( comme il dit ) en ce temps entre les Arabes : les fetateurs de laquelle eftoient diui- 
fez en deux fetes : dontlVnc s appelloit des Hifamites, qui audit fa vogue principalement 
au païs de Perle, & l’autre des Heraclites qui couroit par la Syrie : aufquels Muhanias s’ad- 
donna de telle forte, qu’il fit tous fes efforts de fupprimer les autres. Qui fert pour mÔftrer 
que les Colle&eurs de l’hift. Ëcclef. de Magdebôurg ont mal rapporté ladite hereiïe à cel- 
le des MonotheliteS. 

P e n d a 1 . Roy des Merciens d’Angleterre ,’.faifant la guerre à Ofoun frere & fiic- 
celfeut d’Ofuald au Roiaume de Northumbellandc, ftitpar luy deffait & occis en Vné 
Igrolfe bataille, laiflànt cinq fils5Vveda,Vvlfcre,Ethclrede, Mercuualde & Mcrcelme. 
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Defqucls Vveda qui eftoit faifné,fucceda à vne partie du Royaume de fon pere ducon- 
fentement d’Ofuin , duquel il auoit efpoufé la fille, qui occupa tout le refte dudit Royau- 
me parle moyen delà victoire precedent c. B eda, Guill.de Malnicsberic. 


D# M onde. 4794 


De Iefus Chr/Jl. 657 


IndiSiion. 15 


De l'Hcgtre yj. le l'6.deluin.\ 


Papes. 


E.d Orient. 16 


R. des François. 10 


R. des Vvifigots. 4 


R. des Lombards * 


R. des Efcojfots. 


E. <£ Italie. 


Cal. des Sarrasins. 


C e s t e année l’Empereur Conftans mena vne armee contre les Efclauons, qui luy a- 
uôient commencé la guerre, où il profpera fi bié qu’il les deffit & fubiugua. Au moyen de- 
quoy il fen retourna auee grand nombre de prifonniers & de butin.Niccph. 

P e n d a Roy des Merciens,& cnnemy treferuel des Chreftiens,fut cefte annee deffait 
& occis en vne bataille par Ofuin Roy de Northumbellande: lequel par cemoyen anne- 
xa le Royaume de fon ennemy au fien;& fit que les Merciens receurént la religion Chre- 
ftienne.Herman Contrat, Sigebcrt. 

Evge n É Pape de Rome mourut le 4.iour de Tuin, Iaiffant fon fïegevacquant iufqués 
auzideIuillct,auquelVitallianus fils d’vn Anaftafius delà ville deSigmium cnla Cam- 
pagne fut efleu pour gouuerner l’Eglife Romaine apres luyfouz la dignité de Pape: 
laquelle on dit qu’il exerça l’efpace de i4.ans, 5. mois.z^.iours. Platine & Mutuantcfmoi- 
gnent qu’il fut fi bon Muficien, qu’il compofaluy-mefme le chant qu’il vouloit qu’on châ- 
taft dedans l’Eglife, auquel il adioufta dedans l’harmonie des orgues. D’autres difent qu’il 
excommunia l Archeucfque de Rauenne,pource qu’il ne fe vouloit rengerfouzles com- 
mandemens de l’Eglife Romaine, lequel en fît fi peu de cas qu’il luy rendit fon change en 
mefme monnoye. 

L e feptieûne Synode de Toilette fut célébré en la^annee du régné du Roy Rke- 
fuinde. 


Du Monde. 47 9 y 


De le fus Chrijl. 6 J 8 


IndiSiion. 1 6 


Del' Hegire 38. le j.deluin. 


Papes. I 


E.d Orient. 17 


R. des François. II 


R .des Vvifigoths. y 


R. des Lombards. 


R. des Efcojjots. 


E.d Italie. 


Cal. des Sarrasins. 


M v h a n 1 a s voyant les empefehements qu’il auoit, fît accord auec l’Empereur, à cô- 
dition dcluy paier tous les ans vn certain tribut.Nicep. 

Si gebert Roy d’Auftrafiemourut(au rapport de quelques anciennes mémoires qui 
font en quelques Bibliothèques de Lorraine) lei.de Feurierlanzi.de fon aage,& 16. ou 
17.de fon régné. Ainfî que le Suppl.de Greg. Aimoinus & Si^cbert tefmoigncnt, Iaiffant 
vn fils nommé Dagobert, qui deuoit légitimement fuccedera fa couronne.Maisaumoié 
de fa grande ieuneffe Grimoard Maire du Palais lepritàlâfuggeftiondc Dado Euefque 
de Poitiers, Sd’enuoia rendre moine en vn certain lieu dEfcoffe,afin d’eftablir fon fils 
Childcbert au fîege royal d’Auftrafîe: lequel Sigebert auoit cy deuat adopté pour fon fils. 
Dont les Auftrafiensfurcnt fi defplaifans,qu’ilss’efleuerent contre luy, & appellerent le 
Roy Ciouis de France à leur aide. Qui fetranfporta en fi bon equippage, qu’il deffit Icf- 
dits Grimoard & fon fils en vne greffe bataille : tellement qu’ils demeurèrent fes prifon- 
niers. Au moyen dequoy il les fit mener à Paris, où ils moururent enprifon: & fêmit en 
poffeflion dû Roiaumed’Auftrafic, duquel toutesfois ilinftituaRoy le plusicune de fes 
fils nommé Childerich, luy donnant pour fon Maire du Palais Ynfàgc & vaillant Prin- 
ce d’Auftrafie nommé Vvallefroy, ou félon d’autres Vvolfandusmar le confeil duquel les 
affaires dudit Royaume furent bien fagement conduises . A utneurs precedents, & Ri- 
chard de Vvaffebourg. 
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j ^ * IO * annee du fegne du Roy Recefuinde(à compter comme nous cftimôs du temps 
Iqüc fonperele fit régner aùec lüy) efeheut (tefmoin Ifidorc enfonli'ure des Etymologies 
chapitre des Cicles) en la douzielme annee du cicle Lunaire, fct en l’ Ere félon aucuns e- 
xemplaires Dcxcvi.Car il y a grade diucrfitéés autres tant imprimez que non imprimez. 

I Le 8»ConcilcdeTolettefuttenuenlaj;anrieedu Roy Recefüindè. 

| Vu A 4 onde. 47 9 & | Papes, z R. des V'infijroths. 6 

Delefus Chrtjt, 6ç 9 | £. £ Orient. 18 | R. des Lombards. 4 

| Indittton. z | R. des François, iz | R. des Efcojfois. ç 

Del Hegire tf.le zj.de j E. d’Italie. 7 

I May. | Cal.des Sarrasins. ; 

I Constans ayant eftéccftc annee fait mettre à mort ion propre frere nommé 
Thcoaofe, poùrcc quille foupçonnoit de machiner quelques noüuelletez contre lama- 
jeftéjfît prendre le filtre & la dignité de Celàr à fes deux derniers fils Heraclius & Tybe- 
rius.Nicephore, Cedrenus. 

* £RT fut (comme on dit)liaffcétiôné à l’Eglife Romaine, qu’il hiv fit donation 
des Alpes Coccies & de la coftc de la Lygurie. P. Diacre, Blond us. Mais c’eft à feauoir fi 
les Empereurs l’en ont laifTé iouïr. 

Du Monde. 4797 j Papes. 3 f R. des Vvifijroths. 7 

De lefue Chrijh 660 | E.d Orient. 19 j K. des Lombards. ç 

I Indifliom 3 | R. des François. J R.iEfcoJfe. 16 

DeCHeffre 40. le 17. May. j E.i Italie. 8 

j | Cal. des Sarrasins. 4 

I V v e d a fils de Penda ayant efté mis à mort plr fa femme, les Merciens fe rebellèrent 
Jtontre Ofain Roy de Northumbellande, qui lés vouloir réduire en là main: & le remirét 
|enlobeïlïànccdeVvlphefe,filsdüfcu Roy Penda. Au moyéri dcqUoy il régna fur eux 
lFelpace dedans. Selon Herman Contrat & Polidorc Virgile: Combien qüeGuill.de 
jMalmesberie en compte 19. 

J L e neufielme Concile de Tblcttefut célébré en la 7* anricedii régné du Roy Rece- 
Ifuindci 

I Du Monde. 479 ® | Papes, * 4 | R. des V'vifijroths. 8 

j De Iefus Chrijl, 661 | E,i Orient. 10 j R ides Lombards. 6 

1 Indibhon 1 4 J R, des François. 14 | R. des Efcojfois l it 

De r Hepirc, 4t. leè.May. | E; d’Italie. 9 

|| 1 | Calife des Sarrasins. j 

I E w cetempslesSarrazinsconrurctttlesprQuincesderEmpire, & y firent de grands 
jfauages.Niceph. 

| L a famine fut lî grande en ce temps par tout le Royaume de France, que pour obüier 
là la neceflité des pauures,lc Roy Clouis fit delpouiller la couuerturc de l’Eglife de làindt 
Denis de for & de l’argent que le Roy Dagobert y auoit fait mettre; à fin d’en faire di- 
Iftribution aux indigens & nçcelfiteux.Mais en recompenfe de celle fubftra&ion il exem- 
jpta ladite Eglife de la fubie&ion de l’Eucfque de Paris,& lüy adioufta pluficurs priùilegcs, 
|rentes& reuenus: airtfi qu’Aimoinus tefmoigrie qu’il finit en ceft endroit fonhiftoire des 
François, auec le 41. chap. dü liu. 4. d’iceluy. Car ce qu’on y voit adioufté iufques aux 
Jgeftcs de Pépin, appartient à quelque autre moine, qui naqu'vn peudefeuifé ceqü’ila 
| trouué dedans f Appendix de Grégoire de Tours, fans fefoucier de poürluiure fhiftoire 
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tucc telle diligence & elegance de ftilcquauoit fait le premier. Richardde Vvaflebourg 
l’appelle Eginaldus: Lequel toutesfois i’ofe bien dire n’cftrefi ancién que plufieurs fe per- 
iùadent: ains n’eftrc qu’vn recueil fait par quelque homme de peU de f^audir &dc iu- 
^ement, qui penfant plus à rendre l’hiftoire de France ornee par fon Latin que là déduire 
félon l’ordre qu’il l’auoit trouuee eferite par les anciens cfïriuains, la rendue plus confufe 
&: obfcure quelle n’eftoit: outre ce qu’il feft licentié de l’additionner de plufieurs chofes 
fauffes & menfongeres , qui cftoient diuulguecs de fon temps: lefquclles onfçaitbien 
n’cftre aduenucs aucunement aux temps aulqueis il les attribue. Quant au fait de Clo- 
uis, les moines onteferit qu’il deuint infenfé & hors d’entendement par punition diuine. 
Et puis quand il eut rccouuré fon bon fens, qu’il conuoqua les Prélats de fon Royautne 
à Clichy près Paris, pour en leur prefence faire réparation del’excez & outrage fait à la- 
dite Eglife. Combien que le Continuateur de Grégoire & d’Aimoinus tefmoignent, qu'il 
a fait vne mauuaifc fin. Les autres difent que fa lignee fen alla toufiours en decadence.Ce 
que ie laifle à confidercr aux bons iugemens,qui peferont pareillement ce que du Tillet a 
eferit de ce fait en fan Fpitome de la Chronique des Rois de France: Combien que s’il a 
efté vraicment infenfé fur la fin de fes iours (comme ils difent) qu'il n’y a point de doubtc 
que de là, la puifTance & autorité des Maires du Palais n’ait pris beaucoup plus grand ac- 
croiffemenr,n’y eftantmefmement aucun delà lignee roialle en aagepourpouuoir pré- 
tendre au gouuernement du Royaume, contre eux. Etfedoit aufli remarquer que de 
tous ceux qui ont régné en France iufques à Charles Martel ou Pépin, il ne s’en cft veu 
aucun qui ne foit venu à la couronne fort ieune, & qui n’ait peu vefeu & régné. Or eftoit 
Ciouis (a ce qu’on a obl*erué)en la !4.anneede fon régné, quad ccfte grande famine & ce 
qui s’en enfuiuit, vint en France. 

Av lo.Concile de Tolettc célébré en la8.annec du Roy Recefuinde, fut dit que la cé- 
lébration delà fefte de l’Annonciation noftre Dame n’eftoit conuenable au temps de 
Carefmc;& pourtant qu’on la deuoit celebrer 8.iours deuant Noël. 
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Constats fc voyant hay de tous fes fubiets,tant pour les pertes qu’il aüoit faites 
contre IesSarrazins, que pour fes parricides & mauuais traittement fait aux Catholi- 
ques, entreprit de faire là guerre eri perfonhe aux Lombards, fc perfuadant qu’il en auroit 
bonne ifluë au moiê de leurs difTentiôs. A caufe dequoy il partit de la Grece,côme difent 
Niceph. & Cedr.en la lo.annee de fon rcgne,&fehtauccvne armee porter partner en 
la Pouillc. 

Ambert Roy des Lombards fut par fes domeftiques misa mort, laiffant deux fils, 
l’vji nommé Partherith,& l’autre Gundeberth, qui départirent fon Royaume entr’eux. 
De forte que Gundeberth eftablit fon fiege à Milan, & l’autre à Pauie. Mais pource qu’ils 
entrèrent en different l’vn contre l’autre, G rimoald Duc de Beneucnt faduifa de faire fon 
prôffit de leur querelle: en telle maniéré qu’il inftitua fon fils Romoald Duc de Beneucnt: 
&puis auec vne armee fen vint au fecours(cômc il faignoit) de l’vn des freres, afin d’auoir 
meilleur moyen de les furprendre tous deux, comme il fit. Car il chafTa premièrement 
Partherith de Pauie, le contraignant de fe retirer vers Cagan Roy des Auarois. Et puis fc 
deffittoutàfon aife de Gundeberth, lequel il fit mourir dedans la ville de Milan 15. mois 
apresle trefpasdc fon pere.P.Diacre. 

La guerre prit tellement trait entre Haliôe Muhânias, qu’ils fe donnèrent bataille près 
la ville de Bafra en l’Arabie heureufe; où Halifut au rapport delà Chronique Arabcfque ' 
mis à mort. Combien que Nicephore & les autres ont eferit qu’il fut occis par les embuf- 
ches & pratiques dudit Muhanias, en vne Mofquee près la ville de Cufa ou Saphis en l’A- 
rabie. A caufe dequoy le lieu où cela fe fit, où il fut aufli cnfeuely,futappelié Maflàdale,qui 

fignifîc 


Digitized by ^.ooQie 


delaBibi.bftofiale. " 287 

fîgnifielamaifon de Hali. Tant y-a cependant que les adherens dudit Hali, nommément 
les citoicns de Cufa 6c d’Arata firent prendre incontinent apres fon rrefpas le nom de 
Calife à Ton fils aifné nommé Alhacem Ou Alhalem,& félon d autres H ufcm, qui 1 uy a 
uoir engendré la fille de Mahommet. Maisü fut fi pufillanimc qu il nofa defendre fon 
droit iufques au bout; ains auflî toft que fon cnnemy fe fut prefenté deuant lu y en bataille, 
il s'alla volontairement rendre & remettre fa dignité quant & quant entre les mains : la- 
quelle toutesfois il luy reftitua, pour ce que luy ayant fait boire du poilon lécrcttement, 
ils’attcndoitbienqu’il nelapourroit garder longuementitellement qu’il mourut au cora- 
mencementdu 6. mois, apres qu’il eut commencé à l’exercer. Qui fut le moyen par le- 
quel elle rcuint audit Muhanias, & qu’ilYexerça encor feul iufqu’à fa mort, enuiron l’ef- 
pace de i9.ans. Au commencement defquelsil tranfporta fon fiege de la ville de Hefcen 
où illauoittenu cy deuant, en la cité de Damas, apres auoir rallié & rcüny fouz fon obeïf- 
fance les Sarrazins tant Orientaux que Méridionaux & Occidentaux. Lclquels defiors 
remarquèrent fi bien l’annee que cefte réconciliation fut faite,qu’ils l’appcllcrent Alema. 
Ce pendant ceux qui voulurent opiniaftrement perfeuerer és opinions de Hali, furent 
cruellement recerchez 6c perfccutez comme hérétiques 6c Ichifmatiques par toute l’A- 
fie du commandement de Muhanias.Qui fut caulê a’en faire retirer plufieurs tant en l’A- 
friqae qu’en l’Arabie^ où ils fe maitrandrent en telle forte qn’il y atouliours depuis dc- 
moufé de* propagateurs de kurfcéfcc. Chronique des Sarrazins, Niceph.Zon. Guill. de 
Tir,Iean Lconli.j. 

L' h £ K a s 1 1 des Charurgites auoit vogue en ce temps entre les Arabes. Nice- 
phorc. 
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L'impikevr. cftat arriué en Italie auec fon armcc,remit quelques villes de la Pouil- 
le çn fon obeïiïànce.Maiscn voulant aller plus outre, fut rencontré de l’armee du Roy 
Grimoald,qui deffit vne bien grande partie de la fienne. De forte qu’il fut contraint de fe 
retirer haftiuement à Rome, ou il fit fon entrée en l’Indi&ion 6. Et apres y auoir feiourné 
l’elpace de 1 i.iours feulement, en partit pour aller en Sicile: aiant fait ptemierement char- 
ger fur des nauires, afin de le tranfporter à Conftantinople, tout ce quireftoit de beau 
& de précieux en la cité tant en fichefles qu’en ouurages, ftatues antiques & peintures a- 
pres le fàc des natiôs barbares,que l’on dit n’auoir efté de beaucoup près fi dommageable 
que ceftui-cy. P. Diacre, Anaftaihis, Ado ,Blondus. 

G ri m o a l d eftant venu au deflùs des deux frères, fe mit en polfellîon totale du Roy- 
aume des Lombards,duquel il fut iouiflant iufques à fon trefpas par l’efpace de 9. ans. 
Ainfî que P. Diacre te Onufrius tcfmoignc. Selon la fupputation dcfqueis fiAriberta- 
uoitreené9.ans,lç régné de fes deux filsdcuroiteftrcconftitué l‘an66j. Etla première 
annee ae Grimoalid fart 666. Mais d’autant qu’il y a vne ancienne ordonnance dudit Roy 
Grimoald au Code des loix des Lombards dattee delà 6.annec de fori règne, & de l’in- 
diétion 11. elle nous monftre que fort régné commença en la é.Indidion enuiron l’an 663. 
denoftreSeigneur.Iointque P.Diacretefmoigne queGrimoald eftoit ja en régné, quâd 
l’Empereur Conftansarriua en Italie: d’autant que ce fut luy-mefme qui le ddeonfit cnl 
bataille.Quant à l’armec que P.Diacre,Blondus& Platine difent auoir efté cnuoice par 
le Roy Clouis de France au fecours des deux freres, & par le Roy Grimoald toute taillee 
en pièces, moiennant vne ruze par laquelle ils racomptent qu il la furprift: ilfcmbleou 
qu'ils ont fait la chofe plus grande quelle n’a efté, ou qu’il n en a efté rien du tout: d’autant 

G u il ne s’en trouue aucune mention ny mémoire, ny en Aimoinus, ny au Suppl, de Greg. 
e Tours, ny en aucune autre ancienne ou moderne Chronique de France. Et que Paul 
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Æmile approuue & afferme auoir trouué d’accord la plus part des autheursen ce point, 
que la paix que le Roy Clotaire i. fit auec le Roy Agilulf aura fans interruption iufques 
au Roy Pépin. 

V n fchifmc s’eficua en ce temps és Eglifes d’Orient poür raifon des ieufhcs. Pa 
Diacre. 


DuMonde. 4801 
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R. des Lombards. 


R.desEfcoJfois 


E. d'Italie. 


Cal. des Sarrasins. 


L’e mpirivr au partir de Rome fe retira à Naples, & de là pafïà en la Sicile, où il fo- 
iourna depuis la 7. iufques à la 1 z.Indi&ion,au grand détriments oppreffion des Siciliens. 
P.Diacreli.y.chap.y. 

F e r. qv h a r. d t.du nom Roy d’EfcolTc,mourut en la ré.annee de Ion règne* A caüfe 
dequoy les Efcoffois efleurent Malduin fils du feu Roy Doneuald pour cftrc leur Roy :tel- 
lement qu’il régna fur eux l’efpace de i7.ans.Hedtor Bocthius liu.9. 

Audvvfe Roy des Eftranglois commença celle annee à régner, apres le trelpas de 
fon prcdcccffeur.Beda. 

Par capitulation faite auec les Sarrazins, l’Empereur Conilans leur refîgna le droid 
qu’il pretendoit tant en la cité de Damas, qu’au relie aulli de ce qu’ils tenoient en la Syrie. 
Nicephorc. 

L e s Eglifes d’Angleterre & d’Efcolfe ellans de long temps en controuerfe & dilfentiô 

J tour raifon delà célébration de la fefte de Pafques,que les vns vouloicnt cclebrer félon 
acoullume des Afiatiques,& les autres à la forme de l'Eglife Romaine, fe mirent finale 
ment d’accord par le moyen d’vn SynodeMais ce fut en Raccommodant à la coultume 
de l’Eglife Romaine.Bcda,Sigebcrt, 


Vh Monde. 4802 


De Iefus Chrijl. 66 y 


IndiEhon. 


De CHe Z ,rc 43 le zi,. Mars. 


E.d Orient. 14 


R. des François. 18 


R. des Vvifigpths. 


K. des Lombards. 


R. iEfco 


E.d Italie. 
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G r rw o a l d entendant que l’armee de l’Empereur elloit palïèeen Afrique, le mit à 
retirer toutes les places que les Grecs auoient cy deuanr reprifes fur luy & fiir les liens: & 
puis inftitua T rafemund Duc de Spolet,qui au parauât elloit Duc de Capua leulcmêt , en 
faueur des grands feruiccs qu’il luy auoit faits en la guerre contre l’Empereur.P. Diacre, 
Ëlondus. 

C l o v 1 s z. du nom mourut(au rapport d’Ado,P.Æmilc & autres) apres auoir régné 
1 - . ans, combien que le Continuateur de Grégoire & la Chronique de Dijon difent 1 8. 
Mais tant y a que ce fut pour le plus tard en la 23. annee de fon aage, fi le dernier nombre 
plus certain. Car félon le premier il feroit décédé en la 11. Dont on peut prefumerque 
l’ail'né des trois fib qu’il laiffa nommé Clotaire(eftants les autres Theodoric & Childcric, 
qui elloit ja Roy d’ A ullrafie) ne pouuoit ellre encor qu’en bas aage,quandilfuccedaàla 
couronne de fon pere par la prerogatiue de fon aage. A caufe dequoy il lailfa gouuemer 
es affaires par ia mere Bathildc, & par fon Maire du Palais Eccembauld, félon les autres 
-.rich (qu’aucus cftiment aulfi auoir ellé appellé Duc de France) & ne fit en tout le temps 
le fon rcgne(qu’on dit auoir duré 4.ans,ou félon du Tillet 3. pource qu’il dit y auoir tiltre 
t S.Denis datte du la y. annee d’iccluy) aucune chofe dignede recommendation enuers 
ipollcdtéjfinon qu’on cllime qu’il entretint fesfubiets en paix.Mais s’il luy faut donner 

cinq 


Digitized 


/ 






delaBibl, hiftofiale. 289 

cinq ans de régné, on comptera le i.aueç la 18.de Ton pere. Auquel du Tillec n’en a donné 
pour celle occafion que 17. feulement. 

Carconbert Roy des Anglois Orientaux mourut & lùy fiiccedaà fa coüronne 
fon fils nommé Egbert qui régna 8,ou p.ans'.Sigebert, Herman Contrat. 

Vnë armee de Sarrazins fouz la conduitte d’vn Capitaine nommé Habdirramen en- 
trèrent dedans les prouinccs del’Empire. Où s’alla ioindreà eux vne grande trouppe 
d’Efclauons,qui eftoient au feruice del Empereur : & puis tous enfemble fe ietterent de- 
dans la Syrie,où ils prindrent & faccagercnt la ville d’Apamea.Niceph» 
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V n Capitaine Sàrrazin.nommé Buzur fit quelques courfes & entreprifes fur les pro- 
vinces de l'Empire. NiCephorc. 

L e Pape Vitallianus fui aduerty, que les cereitionies & couftumes de TEglife Romai- 
ne* que fesanceftrcsauoient fait planter en Angleterre, s’enalloientcnmefpris&anni- 
chilement.Acaufcdcquoy faduiîa d’y enuoyer celle année quelques moines aueC vn 
Théodore de Tharfc en la Cilicie, homme de grand fçauoir és lettres Grecques, pour les 
confermer &remettreau delïùs. Enfemble auffi pour faire que les heures canoniques,can" 
tiques, ceremonies &Meffes y fuflfent faites &aittesen langue Latine &: félon la mode 
Romaine, auecles tonfures & on&ions.Ainfi que Beda,& Baleus en fes centuries racon- 
tent.Où il adioufte que ce Théodore fut à caufe de fon fçauoir créé Archeuefquede Çâ- 
torbie* t n laquelle dignité il fonda & inllitua plufieurs efcolles & vniuerfitez en Angle- 
terre pour l’inftitutîon de la ieunclTe,tant és langues Grecques & Latines àueclcs feiences 
humaines & liberal es.Qifi fut caufe d’y faire florir les lettres. 

Pierre Patriarche de Conllantinoplc mourut, à caüfe dequoy vri nommé Thomas 
futfubllituéenfon lieu. Auquel il ptefida félon Zon.& Niccph.z.ans, 7. mois. Combien 
qu’Onufrius luy attribue 18. ans. 
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Cependant que l’Empereur eftoit encore en la Sicile , d’où il enuoioit fon armee 
faire guerre aux Sarrazins d’Afrique, fon Lieutenant au pais d’Armenie nomméSaporius, 
fe rebella contre luy, & pour fa feurcté fallia des Sarrazins,qui s’en allèrent à fon lecours. 
Nicephore. 

Ercembavldou Erich Maire du Palais de France mourus A caufe dequoy le Roy 
Clotaire receut en fon lieu pour fon Maire vnEbroin(felonles Allemans hbernin)nati^ à 
ce qu’on dit de Germanie, homme cruel/elon & malicieux, qui luy fut donné par les Frâ- 
çois. Quelques modernes ont voulu difeourir qu’il fe fçeut fi finement accommoder aux 
complexions de ce Roy (qu’il voioit eftre addonné à leur dire, à toutes voluptez & diflo- 
lutions) quil luy fit oublier la folicitude de l’adminiftration des affaires de fon Royaume, 
&c s’en deichargcr totalement fur luy. Mais comme la ieuneffe où eftoit Clotaire le peut 
tuftifîer des blafmcs precedents* Car au temps meftnes qu’il mourut, il n’eutpcu eftre aagé 
de plus de ii.ou 1 2 ans,fon pere ne l’engeridra deuant l’aagc de 1 4.ans. Aum ne peut elle 
•mpefeher qu’on ne doiue croire qu’Ebroin a cfté le premier,qui abufant de l’imbécillité 
de l’aage de fon maiftre,efteua la puiflànce &: autorité de fit dignité au plus haut où elle * 
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euft point encor cfté, en rauallantauffi d’autant la grandeur & majefté de Rois. Tellemët 
qu’ils ne peurentonques depuis fi bien faire, que toutes leurs affaires d’importance ne 
paffaffentfouzlebonpiaifirde leurs Maires, demeurant deuers eux le vray efFcô de la 

S auté. Ainfi comme nous déclarerons cy apres plus amplement. Pource queles 
:urs de ce Clotaire felaiflerent tellement aller à la merçydc leurs plaifir & volu- 
ptez,quc la generofité & valeur de leurs anccftres fe vit toute conuertie en eux en oifiue- 
té, pareffe & pufillanimité. Ioint que leurs Maires furent d’autant foigneux de le&y nour- 
rir & entretenir désieurs ieuncfTcs (qui leurs feruoient comme d’inftrument à leur faire 
prendre tel ply qu’ils vouloicnt) que diligens&afpres à defendre leur cftat, contre ceux 
qui voulurent debatre & afpirer au gouuernement des affaires comme eux, fouz prétexté 
de vouloir garderies droits de la couronne & de leurs Rois imaginaires, leur aiant ofté ce 
chemin premièrement ouuert & fraiéparEbroin. 

S apor ivs G ouuerneur de l’Armenie & de la liziere de Perfe pour l’Empereur, fe re- 
bellant contre fon maiftre entra en confédération auecMuhanias: tellement qu’il luy cn- 
uoya vne armee fouz la conduitte de Phadelas à fon fecours.Mais il mourut en la ville de 
Çhalcedone auant quelle fut arriuee iufques à luy .Qui fut caufe que Muhanias defpecha 
fon fils Iezid auec vne autre armee pour la ramcnenlcfquelles iointes enfemble prindrent 
les villes de Çhalcedone & d’Amorium en Phrygie: qui toutesfois fut bien touapres rc- 
prife par furprife des Imperiaux.Niceph. t 
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Grimoaid adioufta celle annee quelques loix & ordonnances à celles de fes pre- 
deccffeurs,quifurent inferees & comprifesau Code des loix des Lombards. 

A Thomas A rcheuefque de Conftantinople décédé fut donné pour fucceffeur vn des 
miniftres de ladite Eglife nommé Iean,qui prefida au compte de Zon.4. ans: ou félon Ni- 
cephore en fa Chroniq.5 .ans,9.mois.Mais Onufrius n’eftimepas qu’il foit venu fi toft. 

En la mcfme Indidion fut tenu vn Synode à Rome fouz le Pape Vitallianus. Epift. 
d’iceluy. 
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C o n s t a n s cftant pour fes mauuaifes mœurs & pour fes exactions & paillardifes in- 
tolérables en haine enuerstout le monde, donna occafionàfes domeftiques nommé- 
ment à vnMiziziuq qui cy-deuant auoit eu le gouuernement de l’Armenie, de confpi- 
rer contre luy. Dont ils drefferentfi dextrement leur entreprife, qu’ils luy firent perdre 
lavie çnuiron le 1 j.iour de Iuillct à Sarragolfc en Sicile,en l’fndi&ion u. comme leliure 
pontifical d’Anaftafius enlavicduPapeVitaUianus,auecP.Diacrc,Ado&HermanCô- 
rraéfc tefinoignent. Au moyen dequoy Mizizius fe voulut emparer du tiltre Impérial 
Mais il efloit encore fi mal fondé, qu’il ne fe peut defendre contre l’armee qui eftoit en I- 
talic, laquelle le deffit& occit. Combien que Nicephore & autres font a’aduis que ce 
futConftantinfilsdeConftansfurnommé Pagonat, qui fignific Barbu, lequel fit pafi 
fer vne armee en Italie pour venger lamort defonpere. Tant y ace pendant que l’Em- 
pire luy demeura paifible par la mort du tyran. De forte qu’on faiâ compte qu’il fut gou- 
uernéparluy enuiron l’efpace de dixfept ans, tefinoin Nicephore , Zonare , Anafta- 
fius, Georgius Cedrcnus. Ou félon le calcul d’Onufrius i6.ans, 7. mois & aucuns iours. 

Nicephore 
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Nicephorc adiouftequeles légions luy voulurent du commencement donner del’affai 
re, én Faüeur de fes freres Ty ber ius & Heraclius : dont toutesfois il fe depeftra fi fagemét, 
u’ilfitcnfincoupperlenez à fefdits freres, leur ayant ofté le moyen de plus entreprçn- 
re fur luy. 

Environ ce temps, Loup Duc de Friuîi fe rebella contre le Roy Grimbald, lequel 
abhorrant la guerre ciuile aimabieux luy dreflcr vne partie auec leRoy Cacanm des A- 
uarois, qui à fa fufeitation le vint , accompagné d’vne grande armee , enfermer dedans fa| 
ville de Friuli : où il le tint fi longuement alfiegé , que nonobftât qu’il fc defendift vaillarn- 
ment , il entra finalement dedans la ville, où il le tua: pour laquelle toutesfois rccouurer, 
Grimoaldfut contraind de leuervne armée, qui fit retirer lefdits Auarois. Ëtpüiscollo 
jualafilledu Ducdefun&auecfonfilsRomoald Duc dcBeneuent, apresauoir toutes 
ois inuefty vn Veétaris,dela Duché de Friuli. Quifut caufe qu’Arnefrides fils dudit Loup 
prit vne grande armee d’Efclauons pour la recouurer,auec lefquels il reuint afiieger là vil- 
le : mais les Lombards firent vne faillie fur eux fi à point!, qu’ils les taillèrent en pièces ou 
mirent honteufoment en route. Dequoy les Princes de rEfcIauonnic fe fentirent tellemér 
picquez, qu’ils renuoycrent vne nouuelle armee en Italie, pour venger ou effacer la honte 
de la première : laquelle au contraire la redoubla & augmenta. Car elle fut derechef rom 
pue & deffai&epar Veéiaris.P.Diacre, Blondus. 

Estait le Roy Clotaire décédé fansenfansenla y. annee de fon règne, fon frerej 
Theodoric, eftattt l'autre nommé Childeric ia régnant en Auftrafie , fe mit du confente- 
ment des François, & par le moyen d’Ebroin Maire du Palais en fon lieu : car Ebroin pre- 
uoyant que fi Childeric Roy d’Âuftrafie venoit à fucceder (lelon fon droit!) à la couron- 
ne de France, que fon Conneftable Vlfoade le précéder oit en crédit & gouuernemét d’af- 
faires, il s’ingéra de faire couronner Roy T heodoric , qui eftoit refté le plus ieune des en- 
^nsdufeuRoyClouis. Qui fut caufe de faire venir Childeric auec toute fa puifTance en 
France, par le moyen de laquelle il deffit fes ennemis : tellement que fon frere tomba en- 
tre fes mains,lequel il enuoy a rendre moine à fainâ: Denis : & fon Conneftable Ebroin à 
Plombiers, ou lelon les autres à Luxeul en Bourgongne. E t puis il fe fit couronner Roy, 
au grand contentement de tous fes fubieéts, qui auoient vne bonne efperance de luy 1 la- 
quelle toutesfois il trompa, pource qu’il regnaefrtout fon temps fort orgueilleufementj 
& auec grande cruauté & iniufticc. Les Chroniqueurs & Annaliftes modernes, fuiuans la' 
fupputation de Sigebert,cftiment que fon régné a duré depuis la mort de Clotaire u.ans: 
& celuy du Roy Theodoric apres luy i7.an$. Mais tous les autres conuiennent vnanime- 
ment, que le régne de Theodoric en a duré 1 9. fouz lefquels auffi ils comprénent le temps 
qu il fut moine , eftant Childeric eftably en fon lieu : & fi déclarent afTez euidemment ( fi- 
gnamment Ado)quelercgne dudit Childeric n’a efté de fi longue duree qu’a dit Sigebcrt; 
en fa Chronique. Lequel outre celà nous auons remarqué eftre afTez couftumier de tailler 
&coüpper des années des Rois félon que bon luy fcmblc fans auéloritê , afin de les faire 
venir à fon poiné!, quand il ne peult autrement.Parquoy ie fiiiuray la trace des plus anciés* 
racomptant les chofes aduenuës fouz ces deux Rois, par l’ordre qu’ils nous les ont ddnees; 
nonobftant que nous ne voyons point qu'il fepuifTe lçauoir en combien d annees elles fe 
font faiétes : finon que le Continuateur de Grégoire nous fait foupçôner que Childeric 
a feulement régné enuiron 5. à ns, pource qu’il dit queTheodoric en a régné 14. apres luy. 
Supplément de Grégoire, P. ÆmiIe,Chronique & Annal.cs de France. 

Vne armee de Sarrazins entree en Afrique, en emmena plus de quatre vingts mille 
prisonniers. Nicephore. 

Ce /arivs Eueique d’Arles , perfonnage dcélc, qui auoit efté auparauant moi- 
ne, ftbnfToit en ce temps : auquel fut Contemporain Colmanus Euefquc de Lindisfam 
en Angleterre. 
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EGFREDERoydes Korthumbriens en Angleterrc,commcnça en celle Indidion à 
regner,felon Bcda, apres le trelpas de Ibn pere Ofuuic. 
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E n ce temps fut célébré vn Concile prouincial en la ville d’Auxerre. Liurc des 
Conciles. 
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V n e armée de Sarrazins, fouz la conduite de deux Capitaines , à fçauoir Muhammat 
& Cay fe,fubiugua les païs de la Lydie & de Cilicie : & puis s’alla rendre deuant Conttan- 
tinople pour l’alïicger,où il fe vint ioindre à eux vne autre armee qu’vn Capitaine nommé 
Canus conduifoit. Nicephore. 

Gmmoald eftant à Pauie, mourut, au moyen de quelques vnguents empoifonnez 
que fes Médecins luy appliquèrent fur vne veine qu’il auoit ouuerte, fouz couleur de 
vouloir eftanchcrlefang quiencouloittres-abondamment. Acaufc dequoy fon fils nô- 
mé Garibald, qu’il auoit eu de la fille du feu Roy Ariperth, fut, tout enfant qu’il eftoit,de- 
claré R oy en fon lieu par fes amis : mais la N oblelfe l’ayant en mefpris , àîoecafion de fon 
aage, rappclla fon oncle Partarith qui eftoit en France, & luy renditle Roiaumc , lequel il 
poffeda iufques à la mort l’efpace de 17. ans : à fçauoir les fept premiers feul & (ans com- 
pagnon ,& les dix derniers auec fon fils Chuniberth. P. Diacre. 

Recesvïnde Roy des Vvifigoths mourut ( tcfmoin le catalogue des Rois Vvifi- 
goths, qui eft deuant le Code de leurs loix) le premier iour de Septembre , eh l’Ere neex 
ferie mi. heure 1 n . an. vu 1. du Cicle Lunaire, Lune n 1 . Au moyé dequoy les Vvifigoths 
efleurent d’vn confentement pour régner fur eux en fon Iieu,vn fage & vaillant peribnna- 
ge nommé Vvamba ou Bamba,qui régna, félon le mefme tefmoignage, 8. ans, 1. mois, 13. 
iours : s’eftant fait couronner le xi ii.des Kal.d’Odobre,Lunc xxu On dit quefouz luy v- 
ne grande armee de Maures & de Sarrazins voulut venir prendre terre en Êlpagnc , auec 
27.nauires : mais que la tourmente la rompit & dilfippa. 

L e fiege Papal ayant vacqué depuis le trcfpasduPapeVitallianus, qui mourut celle 
année le 27. io'ur de lanuier .iufques au 8.ou 9. d’Auril, vn moine nommé Adeodatus, de 
nous Dieu-donné, fils d’vn Iouianus natif de Rome, fut efleu pour gouuerner lEglife Ro- 
maine : tellement qu’Onufrius fait compte qu’il prefida au fiege Romain depuis fôn cfle- 
dion iufques à fon trelpas, 4.ans,i.mois,i6.iours. 
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L’ a r. m s s des Sarrazins campée deuant Conftantinople,la tint affiegec depuis le mois 
d’Auril iufqu’au mois de Septembre. Mais l’arriuee de l’hyuer les fit retirer honteufemétJ 
auec grande perte de gens & de vaififeaux.Nonobftant quoy toutesfois ils ne taillèrent de 
retourner l’annee d apres & les autres Tuiuâtes iufqu’à la feptiefmc, qu’ils furet totalement 
deffaiâs &rompuz auec tout leur equippage de mer, tât par les forces del’Empercür,que 
par la tempefte. Mais en la y. année de Conftantin,Florus, Petronius, &: Cyprianus Capi- 
taines d’iceluy fur la marine , vainquirent vnc armee de Sarrazins : dont Suphian fils d’A- 
ruph auoit la conduire. Et puis bruflerent la plufpart de leurs nauires,par le moyen du fcii 
Gregeois,qui fut lors cxcôgité & inuenté par vn ingénieux nommé Callinicus , delà ville 
de HcliopoUs de Cilicie. Niccphore. 

Renocindi Duc de Celtibcrie, di&e maintenât Arragon (ou comme dit Roderic) 
Hilderic Comte de Nifines, rappella parleconfcil deGunuld Euelquc de Maguelonne 
qu’on dit ‘maintenant de Montpellier) les Iuifs en fon pais contre les ftatuts d’Elpagne, & 
nt*d’autres a&es par lefquels le Roy Bamba fentit fa majefté tant offenfee , qu’il enuoya v- 
ne armee contre luy loqz la conduite d’vn Capitaine Gafcon ou François nommé Paul: 
lequel au lieu de fatisfairc en loyauté à la charge qui luy eftoit commife , fe vint rendre du 
party de ceux qu’il deuoit guerroyer. Dont il fut force à Bamba de prendre luy-mefme la 
conduiâe de ceftc guerre en main : laquelle il amena fi heureufement à chef, qu’il en veit 
la fin au bout de fix mois apres que la ville de Nifmes & toutes les autres qui s’eftoiét alié- 
nées de luy,fe furent remifes en la puilïance: & qu’il eut fait receuoir aux chefs de fes enne- 
mis par la perte de leurs yeux^e chaftiment de leur témérité. Iulianus Ponicerius Arche- 
uelque de Tolette,cn fonliure intitulé Prognojliconfuturi fecttli. Rodcric, Michaël Ricerius, 
Francilcus Tarata. 

Àv mefme temps le païs d’Aquitaine eut vn Duc nommé Loup. Rodericde Tolette. 

E c b e r. t .ou Ecbrech Roy des Kents mourut, & luy fucceda en Ion Roiaume fon firere 
nommé Lothere, qui régna ir.ans,7.mois. Beda. 

V n e armee de Sarrazins entree dedans le pais de Thracë , alfiegea par mer & par terre 
la ville de Cyzicum,&rayantprile,necelTapârrclpacede 7. ans de guerroyer les autres 
prouinccs de l’Empire. Nicephore. 

Av Concile prouincial célébré ceftc annee en lavilledeHerdfort en Angleterre, fut 
| ordonné que la fefte de Palqucs feroit celebree par toutes les Eglifes d’Angleterre , félon 
lacouftume de l’Eglifc Romaine : & que le Clergé feroit diftingué en ordres par l’Ar- 
chcuefque Théodore. Dauantage, que les quatre Conciles generaux feroienttenuz & 
approuuez. Beda,Baleus. 
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C h 1 1 d e R. 1 c Roy de France eftant d’cfprit léger & de mœurs dilToIuz,donna de gra- 
des occafioas aux François de mefeontentement de foy , par fes mauuaifes façôs défaire: 
lVne defquellesfut qu’il côfina(à ce que dit Sigebert)Leger Eucfque d’Authun,perfonna- 
gc de làin&e vie, au monafterc de LuxeuLCombien qu’aucun des anciés n’en fait métion. 
Qui plus eft,le fupplément d’Idatius afferme qu’il fut fouz luy en fi grand crcdit,qu’il eftoit 
comme Maire du Palais; mais par vne autre il fit donner les eftriuicres(fans aucune raifon) 
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à vn gentil-homme nommé Bodile : dont il excita vn tclfcandalc contrcTuy , que la plut 
part des plus grands feigneurs de Ton Roiaume Te rebellèrent contre luy à l’exemple de ïu- 
golbcrt ou V vigobert & Amalbert : donnans occafion à Bodile de tdlemét appréhender 
les moiens de venger l’injure qui luy auoit efté faite,qu’il l’cfpia vn iour qu’il reuenoit de la 
chalTe , oùillefitmalTacrer àl’aide de fes complices : lefqucls aurti ne firent non-plus de 
grâce à fa femme j quoy qu’ellcfuft encein&e. Qui fut caufe que Vlfoalde s’enfuit en Au- 
ftrafie: & que les feigneurs de France prindrent au lieu de luy pour Maire de leur Palais, 
par le confeil de Leger Euefquc d’ Authun,Leudcfie ou Lcudefile fils du fçu Ercembauld. 
Lequel ( comme femblent vouloir lignifier Aimoinus & Ado) tirât Thcodoric ou Thier- 
ry du monaftere,le remit au fiege Royal. Mais le Continuateur de Grégoire déclaré que 
ce fut Ebroin. Ce que nous cftimons cftre aduenu enuiron ce temps, pluftoft qu’en la 13. 
apres la mort du Roy Clotaire. 

L e Synode vnziefme de T dette , & le troifiefine de Braccafa en Efpagne, furent célé- 
brez en ce temps. 
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A VvolphercRoydesMerciens en Angleterre décédé, fucceda fon frère nommé E- 
dilrede ou Egilredc,qui régna ay.ans. Auquel temps aulfi Cadouallo Roy des anciés Bre- 
tons mourut , luy fucceda fon fils Caduualadrus , félon Polydorc. Mais Guillaume de 
Malmesberie commence feulement fan 678. le Roiaume de ce Edclfrçde, auquel il attri- 
bué aurti 3 o.ans de duree. 

A Iean Patriarche de Conftantinoplc deccdé,fut fubftitué audit Patriarchat vn nom- 
mé Conftantin, qui prefida vn an, n. mois,7.iours.Niccphore,Zonarc. 
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E s f a n t la Cour de France en grande confufion parla mort du Roy Childefic, E- 
broin fortitdefoncloiftre: & ayant ietté le froc aux orties, fc fit chef d’vric trouppc de 
gens ramaflez, qui accoururent de toutes parts à luy, fouz l’efpoir de pefeher en eau trou- 
ble :auec lefqucls, fuiuantl’aduertirtement queS.Quenou Odoënc Euefque de Rouen 
(cy deuant Référendaire de France) luy enuoya donner, qu’il fe fouuint de Fredegonde ; il 
alla charger letraindcLcudefilc(quincfcdonnoit aucunement garde de luy) defîdcfc- 
peree façon, qu’il en fît vnchappelis horrible: aucc lequel il gaigna les finances du Roy. 
Puis en pourfuiuant Leudefile,il le fit fouz fa foy venir parler à luy: contre laquelle toutes- 
fois il le fit defloyalemenr mettre à mort. Au moyen dequoy il retira Thcodoric de fon 
m onaftere : & l’ayant remis en l’eftat Royal, fe fit par luy confermer & réintégrer cnla di- 
gnité qu’on luy auoit oftec. A l’occafion aurti de laquelle il femit à rechercher & pour- 
fuiure fi cruellement fes ennemis, & ceux qui luy auoient èfté contraires en aduerfît£qu’il 
rendit la Cour & la France toute fanglante de meurtres , de maflacres &dcfaccagemés 
fans cfpargner fexe ny aage, ny qualité ny fainfteté. De forte que combien que Léger E-’ 
uefque d’Autun fefuft rendu grandement recommendable enuers tous, par l’innocence 
& intégrité de fa vie, n’efehappa de fes mains aucc fon frère Gerin à meilleur marché que 
d’vne cruelle mort. . 

Edilrede Roy des Merciens fit en ce tempis guerre au Royaume de Kents. Beda. 
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Par le ttefpas du Pape Adeodatus , qui mourut le z6. lourde Iuin , le fïegd Papal de- 
meura vacquant iufqu’au z. ou 3. iour de Nouembrc, auquel Domnius ou Domnus 1 . du 
nom fils d’vn Maurice citoyen Romain, fut efleu pour tenir le fiege Romain,auqucl il pre- 
fidaz. ans, y. mois, jo.iours. 

VuMonde. 4^*4 J Papes. 6 R.desV'VifijrOths. <5 

VeJefus Chriji. 67 7 | B. £ Orient. 9 | R. des Lombards. 6 

IndiSlion. 5 ■ | R. des François. 8 | R.des Bfcojfotu 13 

Df l'Htgire ^7. le i.Noucbrc.\ E. £ Italie. 9 

] | < Cal. des Sarrasins. zi 

Vnï nation de gens appeliez lesMardaitcs,fefaifirentceftcannce desfommets des 
montagnes qui font depuis le mont Taurus iufqu’au Liban : où les captifs, efclaues,& ceux 
dupais qui eftoient mal- traittez des Sarrazins, s’allcrent joindre à pux. De forte que leur 
nombre en fut merueilleufement augmenté. Au moyen dequoy ils comméccrent à don- 
ner tant d affaires & de fafcheries aux Sarrazins , qu’ils fe rendirent merueilleufement re- 
doutables à eux. Parquoy Muhanias s’aduifant du danger où ils l’auoient réduit, enuoyal 
bien humblement demander paix à l’Empereur qui par vn mauuais aduis la luy odroyaj 
pour 3 o.afts ; encore quelle femblaft fort aduantageufe & honorable pour 1 ’ Empire: d’au-j 
tant que par les conuentions d’icelle les Sarrazins eftoient tenuz de payer tous les ans vnl 
grand tribut d’argent, d’cfclaues & de cheuaux à l’Empereur. Niccph.Cedrenus,Zonarc.| 
L e Pape Domnus fit fi bien en ce temps par fes rai Ions & remontrances enuers Theo-j 
dore Archcuefqüc de Rauenne, qu’il fc foubmit & fon Eglife à la Romaine, auec laquellcl 
fes prcdeccfTcurs auoient depuis enuironcent ansfouzlafaucur des Exarches difputé &| 
debatu de la fuperiorité : ou pour le moins n'auoient voulu confefïèr tenir ny defpendrej 
du fiege Romain. Laquelle foubmiflion toutesfois fe fit contre le gré, tant du Clergé que 
du peuple de Rauenne. Auquel cependant force fut dediffimuler iufques àluftiniaq a J 
pource quç l’Exarche s’entendoit auec Domnus. Platine, Sabellic,Nauçlçr, j 

D» Monde» 48 if | Papes. 7 | R . des Vvifigoths. 6 { 

Ve le fus Chriji. 67% j B. £ Orient. 9 j R. des Lombards. 7 | 

IndiSlion . 6 ) R. des François. 9 R.£Bfcoffe. 14 j 

Ve t Hegire j8. le il.OSlob. J E, £ Italie, 10 J 

j J Cal. des Sarrazjns. 2Z | 

Les AüaroiSjEfclauons & autres nations ennemies ordinaires de l’Empire Romain J 
informées de l’accord faid par l’Empereur auec les Sarrazins, enuoyerent auffi deuers luy[ 
pour fe mettre d’appoindement. Nicephorc. ! 

A p r e s le trefpas de Çonftantin , vn Preftre nômé Théodore fut fubftitué au Patriar* 1 
chat de Conftantinople , par lequel la dodrine Catholique fut conftammcnt maintenue. 
Dont il femble qu’à fon occafîon l'Empereur fc délibéra de faire affcmblcr vn Concile v-j 
niuerfel à Conflantinople , & qu’il l’cnuoya lignifier en ccftc Indidion au Pape Domnus,! 
plufiofl que comme a cftimé Sigonius pour le Patriarche George, qui ne fut efleu de trois 
ans aprçs. 

Vu Monde. 4816 - 1 Papes. 8 | R. des Lombards. 8 

Velefus Chriji. 679 J B. £ Orient. io J R. des Efcojfois. 15 

IndiSlion. 7 j R. des François. 1 0 | B. £ Italie II 

Ve l'Htgire i9.le il. OSlob.\ R.des Vvijigoths.7 J Cal.des Sarrasins zj 

1 _ _ 1 

P e s t h a m t ou Partharit Roy des Lombards , fit cefte année regner fon fils Chun- 
niberth auec luy : contre lefquels Alahis Duc de Trente fe rebella quelque temps apres: 
mais il flit vaincu. P.Diacre. 
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o m n v s Pape mourut le n. iour d’Auril,lailfant fon ficgc vaquant iüfqu’au 10» iour 
: millet: auquel Agatho i. du nom fils d’vn Pannonius de Panorme en Sicile fut efleu 
üur luy fucceder au fiege Papal où il prefidaz.ans, 6. mois. Gratian tefinoigne qu’il or- 
1 onna que lès decrets & ordonnances des Papes de Rome fuirent receuz en telle eftime 
6c autorité enuers les Chrcfticns,comme s’ils eftoient commandez des Apoftres 6 c delà 
parole de Dieu.Bedaliu.4.chap. 8.dc fon hiftoire d’Anglct. tefinoigne qu’il enuoya celle 
année vn certain moine en Angleterre nommé Iean,qui eftoit premier chantre de Rome, 
pour enfeigner aux Anglois la façon de lire & de chanter és temples auecl’vfagedescc- 
remonics:enfembleaum la manière de célébrer la Melfe félon la manière de l’Eelifc Ro- 
maine. De forte qu’il aftèmbla pour ceft effe& vn Synode prouincial en la ville aAzuuin- 
ford,où il prefida.Qui eftoit la maniéré pour réduire de tous points les Eglifes d’Angle- 
terre aamodelle de la Romaine. 
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D e l’origine & Royaume 

des Bulgariens. 

A nation dçs Bulgariens habitans en fon ancien pais de Scythie, entre les 
paluds Meotidcs 6 c les fleuues qu’on difoit Athcl 6 c Tanais, eftoit diuifee 
en deux cantons, l’vn defquels le nômoit des Onogundurcufîens,& l’autre 
des Contragiens; lefqucls auoienç yn peu auparauant vn Roy nommé 
Orbatus,quiàfa mort laiftà cinq fils qui départirent fon Royaume entre 
uatre derniers prénans les habitans des païs qui leur eftoient aduenus en 
leurs partages, s en allèrent cercher leur fortune en autres diuerfes contrées. De forte que 
leur aiiné ieui qui fc nommoit Bùthaias ou Bathaias demeura auec fes fubiets en fon an- 
cien pais. A uquel la nation des Gazariens fortant en nombre infiny de la profonde Scy- 
thie, apres auoirfubiugué toutes lesprouinces qui font depuis lcurpàîsiufquesà la mer 
Pontiquc,fe vint volontairement foubmettre à luy, & le receuoir pour Prince 6 c Roy. En 
telle façon qu’ils fe mirent encore fouz fa conduitte à faire la guerre aux prouinces de 
l’tmpireducoftédclaThrace.Quifut caufequc l’Empereur alfembla toutes fes forces 
de terre 6 c de mer. Auec lefquelles il euft fait quelque chofe de bon fur eux, fi vne mala- 
die de iambes ne l’eut fait retirer de Ion camp, mettant fes gens en telle devance, qu’ils fc 
mirent quafi dcux-mefmes en routte. A u moyen dequoy les Bulgariés en firent vn efehet 
mémorable: 6c pourfuiuirent leur fortune fi aiprcment,quc l’Empereur fur enfin çôtraint 
de s'obliger à eux d'vne grande penfion tous les ans enmaniercde tribut, pour les faire 
déporter de rien entreprendre fur l’Empire. Autres aufli difent qu’il leur permitfembla- 
oiement de prendre la Mœfie inferieure , pour y accommoder leur refidence 6 C demeu- 
re. A l’occafion de laquelle elle retient encore le nom de Bulgarie. Diâion dont l’origine 
m oment du fleuue dit Bulga, qui paffoit par le païs où ils habitoient premièrement. Ce 
rendant Bùthaias fetrouueauoir en cefte manière régné fur eux iufques à fon trcfpas en- 1 
uron l’efpacede vingt ans. Niccphoreen fes Annal es, Nicephorc Gregoras liure a.Si- 
gebext. 

B a m b a Roy des Vvifigothseftant releué d’vne fort dangereufe maladie prit en tel 
méfpris les biens 6c honneurs de ce monde, qu’il refigna volontairement là couronne le 
;4.iourd’0<ftobre, qui eftoit iour du Dimcnehé 6 c le15.de la Lune, entre les mainsdes 
Vvifigoths,pourendifpofcràleutvolonté.Maisvn Seigneur nommé Eringiusfils d’vn 
- Capitaine 
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Capitaine Andernàfcus, qui eftoit venu de Grece au temps du Roy Chindafuinde ,ioüa 
fi dextre ment Ton perfonnage enuers eux, qu’ils I* acceptèrent pour leur Roy, &le firent 
couronner le 21. iourd’O&obrc apres auoir deboutté Thcofrcde fils du feu Roy Reci- 
fuinde du droiél qu’il pretendoit à la couronne. Au moyen dequoy il régna au rapport de 
tous les autheurs l’efpaccde 7. ans. Au premier defquelsilfît celebrer leiz. Concile de 
Tolette que fon preaecefTeurauoitja fait publier. Le 6 . chap. duquel monftrc que l’elc- 
dion des Euefques eftoit lors en la difpofition des Rois. Ce que le Catalogue des Rois 
des Vvifigoths, qui eft deuant le Code deIeursloix,&lemefme Code aufliauec lafouf- 
cription dudit Concile tefmoignenteftre aduenuen l’Ere dccxviii. Iulianus Pomœrius 
Archeuefquc de Tolette, homme de fçauoir,qui a vefcu'.fouz ce Roy, confeffeauffi en 
fon 3. liu. contre les Iuifs qu’il eftoit en régné en l’Ere dccxxiiii. laquelle à fon dire fe rap- 
portoit à la 6 % 6 . de noftre Seigneur: pource que Je Principe de leurs Eres fc prenoit tréte 
huid ans deuant la natiuité de Iefus Chrift. 

M v h a n 1 a s Calife des Sarrazins, mourut en la 24.annee de fon regne à compter de- 
puis le trefpas d’Othmen l’an 60. de l’Hegire ayant vn fils nommé Gizid ou Iefid hom- 
me lafehe & pufillanime, qui luy fucceda en l’Amirauté, & au Califat des Sarrazius , où il 
ne dura feulement <jue j.ans,8.mois.Chron.Arabefquc & Niceph. 

L e trouble que lncrefic des Monothelites donnoités Eglifes d’Orient, fût caufe de 
faire conuoquer vn Synode de grand nombre d’Euefques d’Italie à Rome, parlefqüels le 
Pape fit condamner ladite herefie. Et puis le fit fçauoir aux Eglifes d’Angleterre, qui pour 
la mefme occafion affemblcrent vn autre Synode en la ville de Hedfort, pour y côfermer 
le decret au precedent.Beda.liu.4.ch.i7. 

I l fetrouueauffiqu’vn Synode fut au mefme temps célébré en l’Archeuefché de Mi- 
lan pour la mefme occafion. Ce qui fe faifoit pareillement pour recueillir les fentences &£. 
iugements des Eglifes d’Occidenr, afin de les enuoyer au Concile qui fe deuoitaflèmblcr 
àConftantinople.Neantmoinstoutcsfoisilnefe,trouue point par efcritqueles Eglifes 
des Gaules & des Efpagnesfefoicntafrcmbleesny fait ouyren toute ccfte negotiation. 
Cequifaitpenferà aucuns que c’eft pource quelles ne s’eftoientencores afTubietties ny 
accoutumées à receuoir les mandements des Papes. 


Du Monde, 


4818 


Papes, 


10 


j R. des Lombards. 10 


De Iefus Chrijh ô8l 


E. J Orient. 12. 


IniiEhon. 


R. JtEfcoJfe. 


»7 


R. des François. 12 


E. £ Italie. 


De L’Hegire 61. le iç.deSe- R.des Vvifigoths.l 


Cal.des Sarrasins. 


ptembre. 


I 


| R.des Bulraricns . 


L’e mpîrïvr. Conftantin ayant conceu quelque mauuaife opinion de fes freres Ty- 
bere&Heraclius,le$priua& démit de la dignité Canarienne, & régna deflors feul auec 
fon fils Iuftinian.Niceph.Cedrenus. 

Environ ce temps Vvlfoalde ou Vvolfande Maire du Palais cfAuftrafîe mourut, à 
:aufc dequoy les Auftrafiens luy fubftituercnt en fa dignité ou en la regencedes affaires 
lelcur Royaume Pépin fils d’Angifilc félonie Continuateur de Grégoire (qui l’appelle 
culement NobilemFrancum) ou comme les autres veulent d’Anchifes ou Anchififus fils 
.le S. Arnoul &: de Bega fille de Pépin l’ancien: luy donnant pour adioint le compagnon 
jen- icelle fon coufin germain nommé Martin (que les Hiftoriens de Lorraine difent auoirj 
sflé fils dç Clodulfe Duc(à leur dire) de Mofcllane 2. fils de S. Arnoul. Ce que toutesfois 1 
Sigebert a voulu rapporter à l'an 687. Mais d’autant que nous auons monftrc que Chil- 
deric 8c Théodoric n’ont fi longuement régné qu’il s’eft perfuadé,il faut neceflairement 
quécecy fait aduenu beaucoup pluftofbcombien que ic ne voy pas qu’on puifTe certaine- 
ment defigner l’annce à laquelle il eft deu. 

L*e m p e k e v a. Conftantin cftimant que la perte qu’il auoit faitte cy deuant contre les 
Bulgariens luy eftoit aduenuë par les offenfes de luy le de fon peuple contre Dieu: le que 
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le premier moyen de rappaifer l’ire diuine feroit de fupprimer & eftouffer le fchifme & les 
controucrfcs & differents qui troubloient les Eglifes d’Oricnt, & les tenoient en diuifion 
d’aucc les Occidentales depuis l’cfpace de 46. ou f o.ans,à l’occafion de l’hercfie des Mo- 
nothelites,& de ceux qui dogmatizoient, qu’il n y a qu’vne operatiô & volonté en Chirift, 
affembla de fon propre mouuemcnt & autorité celle annee, qui efloitla 28. depuis 
que fbn pere luy eut fait prendre le nom d’Augufte(ce que les Collcûeurs de l’hiftoire de 
Magdebourgn’ontentcndu)&lai3.depuisletrcfpasde fon perejindiâion auffi 9. en la 
cité de Conftantinople,vn Concile vniücrfel que Ion appelle le 6. vniücrfel, qui auoitja 
efté publié les années precedentes. Auquel tefmoin Niccphore,fe trouuerent 299. Euef- 
ques, fur lcfquels l’Empereur prefida eftant afïis auec les principaux delà cour au milieu: 
entre les Légats du Pape A gathon qui tenoient le collé gauche, & les Patriarches Geor- 
ges de ConftantinopIe&Macharius d’Antioche quielloientau droilt, auec les Légats 
des deux autres Patriarches. En la 4. fcltion fut lue l’epiftrc que le Pape Agathon eferi- 
uoit à l’Empereur Conftantin & à fes freres. Au côtenu de laquelle il louoit le zele & affe- 
ction dudit Empereur à conuoqucr le Concile: & que parrobeïlïancc qu’il luy deuoit,il 
auoitenuoyéfuiuantfon commandement certains Euefques à celle alïemblec au nom 
de luy & du Synode qu’il auoit célébré à Rome. En fin ellant la do&rine des Monotheli- 
tes bien dcbatuë& examinée, &les raifons que Macarius d’Antioche voulut propofer 
pourladefenfed’icelle,(dclaquelleilelloitle principal fauteur) diligemment ouyes & 
confutees:ellefutduconfentementdc tous déclarée erronée, pcrnicieufc & contraire 
à la parole de Dieu. A caufe dequoy anathematizee auec ceux quil'auoicnt maintenue 
& maintenoient encore tant viuans que decedez. Suyuât laquelle conclufion Macharius 
Patriarche d’Antioche ne voulant recognoiftre fa faute fut demis de là dignité. Etvn 
Thcophanes fubrogé en fon lieu qui y prefida enuiron 5. ans, depuis fon cle&ion qui fut 
faille en la 1 o .Indiétion,à la fin auffi de laquelle le Synode fut acneué comme on voit par 
lesaCtesd'iceluy qui furent enuoyees au Pape Leon fuccelfeurd* Agathon, lequel les ap- 
prouua &c conferma.Neantmoins Onufrius s’ell ofeperfuaderparle tefmoignage d’Ana- 
llafiüs qu’ils furent falfifiez,mefmcment à l’endroit où ils condamnent la mémoire du 
Pape Honorius. Par laquelle raifon il faudroit auffi que ceux du 7. Concile de Nicec& 
du 8. de Conllantinople eulTent cflé corrompus. Mais fi les Papes ont approuué d’autres 
ades que ceux que nous auons,c’ell merueilles ou qu’ils ne les ont fait publier eux-mef- 
mes, ou qu’Anaftafius de fon temps & Onufrius p’en ayent veu les vrais & légitimés exé- 
plaires en la Bibliothèque Papale, d’autant mefmement qu’on dit que le Pape Leon les 
tranflataen Latin.Cedrenus dit que ce Synode 6. fut célébré 119. apres le 5. vniuerfel, & 
!2z.dcuantle7.quifutcelebréà Nicce.Touslcfqucls il afferme auffi auoirefté appeliez 
œcuméniques & vniucrfcls, par ce que tous les Euefques, fignamment les Métropolitains 
& Patriarches qui efloientfouz l’Empire Romain,furent mandez parles Empereurs pour 
s’y trouucr & affembler. 

Estant Théodore Patriarche de Conllantinople demis quelque temps deuant que 
le Concile precedent fufl affémblc, George fut fubflitué en fon lieu , qui y prefida 3. ans 3. 
mois.Onufrius a fauffemét eftimcqu’ilfut efieuenl’an682,.Sigonius auffi s’eftabufé dé- 
clarant qu’il efloitja efieu dés l’an 678. 


Dh Monde. 481 9 


De le fus Chrtjl. 681 


Indiêhon. 10 


Dcf Hegire 6 $.le%. Septèb . | 


Papes. I 


E.i Orient. 13 


R. des François. 13 


R. des Vvifigoths. 2 


R. des Lombards. 


E.£ Italie. 14 


■ t Calife des Sarraj^ns. 3 


| R. des Bulgariens. J 


E b r o 1 n aduerty du changement qui eftoit en Auftrafie parla mort du Maire Vlfoal- 
de,enuoya (comme efcrit P. Æmilc)femmcr les Princes Pépin & Martin au nom du Roy 
Theodoric fon maiftre, de le venir reprefenter deuant eux: & puis à leur refus mena les 
forces de France en Auftrafie pour les emploier contre eux. Mais les plus anciens efcri- 
uains déclarent que Pépin & Martin furent les premiers qui commencèrent la guerre au 
Roy Theodoric: tellement qu’ils amenèrent leur armeeiufques en France,où elle fut ren- 


contrée 
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contrée de celle d’Ebroin en vn lieu nommé Locofie , lequella combattit de tel 
le animofité qu’il mit les Auftrafîens en routte : eftant Pepm contraint de fe fauuer en 
Auftrafie. Mais Martin n’eut loifir que de Te retirer a Laon d ou Ebroinle fit fortirlouz 
la mcfmefoy qu’il auoiteydeuant donnée a Leudefile : laquelle aufli luy fut demefmc 
fidelité gardee. A caufc dequoy les Auftrafîens fe rcmeirent entièrement fou* le gouucr- 

nement de Pcpin.Continuateur de Grégoire, Ado. _ . , n 

E N ce temps vn nommé Mu&ar ou Mutar Lieutenant de Gifidan au Roiaume de Per- 
le cognoiffantla iafeheté de fon maiftre fe rebella contre luy 5 & eu s attribuante nom de 

Prophetéj excita vn grand fchifme entre les Sarrazins, aucuns e îmentquie oit e a 

feétc de Halij & que 3c luy eft ptocedee la race des Rois qui régnent au lourd huy en Per- 

fefouzlenomdeSophi.Niceph.CœliusAuguft. ' . /* 5f 

Aûathon Pape de Rome mourut leio.iourdeIanuier,laiflant fonfic b evacq 
iüibues au io.du mois d’Aouft, auquel Leon t. du nom natif de Sicile futefteu pour pa- 
yeur l’Eelife Romaine, laquelle on dit qu’il gouuernal efpace de io.mois,i 9 .iours.Pla- 
tine dit qu’il approuua les ades du Ô.Concile vniuerfel,& qu il les tranflataluy meime en 
Latin On dit aufli que l’Empereur commanda en fa faueur a 1 Eglife &. aux Archcuei- 
ques de Rauennc^de rendre obeïlfance aux Euelques deRome,&fe faire conlacrer par 
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V» Monde* 4810 | 

Papes. i 

R. des Lombards. 

U 

Deltfm Chrijl. 683 

E.d Orient. 14 

R. dtEfcojfe. 

>9 

Indiêhon. il | 

R des François. 14 

J E. d'Italie. 

ry 

De l'Heure 6 4. le iç.^oujt.\ 

R. des Vvifigoths. 3 

Cal.des Sarrasins. 

4 

btembre. i 


R. des Bulrariens. 

4 

r 


aifpi ss 

lais, homme fage &i prudent^equel fit paix auec Pepm & les Auftral ,q g 

fucceda en la grande Bretagne au Royaume des anciés 
Bretons, de la lignée desquels U eftoit, à fon pere CaduaUon décédé, & régna 3 . ans. h.ft. 

d E n c 8 iT.o C i Roy des N orthumbriens mena encetéps vnearmee en Hibernie contre 

“S la ville deCnfa en Arabie femefeontentans de U mauuaife viede 

quant l’elpace de ii.mois,2i .iour.Onufrius. 


~o 7 lêfus Chrtji. 684 > E.i Orient. 

Indi Elwn. il I R. des François. IS 

'n,rHeoirc<iUei$.^of. 1 i^K^°rk4 


E. dltalie. 


Cal . des SArrazjns. 
R.desBulx&riens. f 


Vvaxatov auoit vn fils nomrnéGiflemare fin,malicicux & ruzé en affaires d’eftat, 
auqud ilfaUoit exercer fa lieutenance. Au moien de laquelle il loua 1 îe onperonn g 
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qu’il fupplanta Ton pere de fon eftat.Etpuis s’eftant eftably en iceluy recomtnéça là guer- 
re à Pcpin,cn laquelle il gaigna quelque victoire fur luy par trahifon,dôt il eut courte ioie. 
Car bien toft apres le retour de ce voyage n’ayant voulu faire raifon à fon pere comme S. 
Audoëneradmoneftoitjfutprcuenudelaiufticediuine,quirofta de ce monde. Conti- 
nuateur de Grégoire. 

A n ch i se s ou Anchififus heritier de Pépin l’ancien de par fafemmeBega,& pere de 
Pépin furnommé Herifter,qui luy fucceda en fes biens & feigncurics,& fut cy apres Mai- 
re de deux Palais de France, mourut, félon Richard de Vvaflebourg. Mais ce que nousa- 
uons dit és années precedentes, monftre que ce trefpas cft pluftoft aduenu. Si d’aucnturc 
Pépin ne gouuernoit ja l’Auftrafie deuant le trelpas de fon pere. 

E g f m d e Roy deNorthu'mberlande apres auoir quelque temps fait la guerre aux 
Piétés folà en fin trop temerairemeftt "attaquer à eux i tellement qu’il fut deffait & occis 
en la 1 8. année de fon règne. Au moyen dequoy fon frere nommé Alfrede luy fucceda à là 
couronne, & régna 1 9.ans: nonobftât qu’il ne fuit né de légitimé mariage.Sigebert, Guill. 
deMalmesbcrie. 

S v i v a n t le trefpas du Calife Gezid, les Sarrazins qui tenoient fonparty en la ville 
de Damas,efleurent pour leur Calife fon fils Abdala,côbié que d’autres l’appcllét fils de 
Zubedir: lequel fit marcher tout incontinent toute fa puilfance contre Alhiatem ou Ha- 
ccm fils de Hali,lcquel mit traitreulement à mort en la plaine de Carbalapresla ville de 
Cufa, enuiron vn an apres qu’il eut pris la dignité de Calife.Ce pendant les Sarrazins de 
> li'Phœnicie & Paleftine elleurent vn Marnan pour leur Calife, contre lequel aufli Abda- 
la eut guerre &le tua en fin comme l’autre au bout de 9. mois. Au moyen de quoy l’Em- 
pire des Sarrazins luy demeura l’elpace de quelque temps en tranquillité.Chronique Ara- 
be(que,Nicephore. 

Benoist z.dunomfutefleuPapede Rome le i9.iourdeïuin. Au moyen dequoy 
on compte qu’il a prefidé ro. mois, 17. iours.Blondus, Platine & Onufrius tefmoignjét que 
l’Empereur Conftantin ordonna en fa faueur que l’eleétion qui feroit d’orefnauantfaitte 
légitimement par le clergé & par le peuple, feroit vallable,fans qu’il fallut plus attendre le 
confentemcnt ny l’approbation des Empereurs ou des Exarches. 

E n ce temps l’hcrefie de Pelagius & de Heluidius fut refueillec en Elpagne par aucuns 
partis d’Auucrgne,'qui maintenoient que la vierge Marie n’auoit toufiours efté vierge. 
Mais ils furent confondus par AIfonle ArcheuefquedeTolette.Roderic. 

Estant George Patriarche de Conftantinople décédé, Théodore fut reftitué en fon 
lieu,auquel il prefida de rcchcfj.ans.Niceph. 

L e ij.CôciledeTolettefutcelebréenla^anneeduRoyEringiuSj& enl’Ere dccxxi. 
Le liurc des Conciles' & le Code des Ioix des V vifigoths. 


Du Monde. 481Z 

Papes. 1 

R. desLombards. 

*4 

De Iefus Chrijl. ô8f 

E.d Orient. 16 

R.desEfcoJfois. 

1 

IndiSlion. 13 | 

R. des François. 17 

E.d’ Italie. 

*4 

De l Hegire 66.1e r J.^4ouJl.\ 

R.ies V'vifijroths. 7 

Cal . des Sarrasins. 

1 

\ 

- 

R.desBulgariens. 

6 


P a R. la mort de Giflemare,V varaton fe remit en l’eftat de Maire du Palais de France. 
Auquel on ne fçait pas certainement combien il y dura,nonobflant qu’on fçait bien qu’il 
ne le garda pas fort long temps apres le trefpas de fon fils,lelaiflàntpar le fien entre les 
mains de fon gendre nommé Bertaire qui ne fut gueres, agréable aux Seigneurs de Fran- 
ce, a caufe de fon peu d'entendement, & de ce qu’il meiprifoit leurs confeils. Suppl, de 
Gregoire,Ado. 

Canaladvs dernier Roy des Bretons de la grade Bretagne, apres auoir deffait Lo- 
baire Roy des Saxons de Kents,& aulfi Atholuald Roy des Saxons OccidentauXjtantà 
raifon des guerres continuelles commencées, que pour la grande famine & peftilence 

S ert oit lors, il s en alla à Rome, où il s’eftoit rendu religieux, mourut bietoft apres, fans 
r Iignce ou fucceflèur en fon Royaume. Lequel perdit fon nombien toft apreslc 
trefpas diceluy. Caries Bretonsfiirent appeliez Vvolchcs, en François Galots ou Ga- 

lois, 
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lois, & leur pais Gales.Ce qu’on dit eftreaduenu 13 6. ans apres l’entree des AngloiS 8C Sa- 
xons en la grande Bretagne fouzlaconduittede Hengeftus & Horfus. 

A Lotherc Roy des Anglois décédé fucccda Ton fils nômé Edric qui régna 2.ans.Beda. 
A v mefine temps aufli Malduin Roy d’Efcofle mourut en la 1 o anhce de Ton régné, e- 
ftranglépar fa femme pour fa paillardife, laquelle en fut bruflec, & fut fubftitué en fon lieu 
Eügcne 3. du nom, qui cftoit fon nepueu, lequel régna 4.ans.Hedor Boëthius. 

Les SarrazinsdelafaétiondeHalieftansennemisiurezde la race d’Eubocaranom*! 
mec entre les Arabes Maraunioria oü Marauinia: de laquelle cftoit le Calife Abdallà, 
poureequ elle auoit longuement vfurpé le Califat fur celle de Hali qu’ils nommoient 
Abaziona,à qui elle fcmbloit mieux appartenir, comme tirant fa fourcede Mahommet 
s aflemblerent de rechef en la ville de Cufa, où ils firent prëdre le tiltre de Calife & d’A- 
miras à Habdimclcch, félon d autres Habdulmalich ou Melcch,fils félon Nicephorede 
Marnan, ou comme les autres difent de la race Abazionc: lequel fut fifauoriféde fortu- 
ne, qu’il vint en fin au deffus de tous fes compétiteurs & aduerfaires , tellement quel’Em- 
pire des Sarrazins fut (au compte de Nicephorc, Cedrcnus & Zonare occupé par luy 
î’cfpace lî.ans.Selonlefquelsaufliilrenouuella & confermala paix au commencement 
de fon regne,quc fon ay cul auoit faitte auec l’Empereur. Etpuisfcnuoiavnc partie defes 
forces auecvnfien Capitaine nommé Ziphien (qu’ils eftimentauoircfté frerede Muha- 
nias) contre Mu&ar tyran de Perfe * lefquelles furent defeonfites par luy.Mais la Chron. 
Arabefque tefmoigne qu’il dcfpecha premièrement v.n ficn parentnommé Cia'-a contre 
fon compétiteur Abdalla, ÔC qu’il marcha ce pendant en perfenne contre vn autre aduer* 
faire nommé Dadacus, qui s’eftoit au melme temps efleué contre luy. 

B e n o 1 s T 2. Pape de Rome mourut le 1 j.iour de May: 8c fut 2.mois*f . iours apres fon 
trefpaslcan j.du nom natif d’Antioche pour gouuernerrEglife Romaine; lequel prefida 
i.an,9;iours. Luit prand 8c Platine difent qu’il ordonna , que comme il auoit cfté confa- 
cré parles puefqucs d’Hoftie, du Portée de Velitrcs,quefes fuccefleurs aufli le fçroient 
ipar les mefmes. 

Theodoric Roy de France, par le confeil du Maire Ebroin fît conuoqùer vn Syno- 
de de Prélats de France, par lefquc! s il fit dégrader 8c enuoyer en exil Amand Archeucf- 
que de Sens,& Lambert Eucfquc d’Vtrait, cncorcs qu’ils fuflènt eftitnez fain&sperfon-* 
nages.Sigebert. 

L e i^.Synodc de Tolettc fut Célébré en la $.annce du Roy Eringius. 


Du Monde. 

4823 | 

J Upes. - 1 

R. des Lombards. 
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R. des franfois. 17 

Exarche d Italie. 

1 

Deïv.egireû’j.lexj. Juillet.] 

R. des Vvifigoths.6 

Cal.des Sarrazjns. 

I 


! 


R .des Bulgariens. 

> j ■ ■* 

7 


Consta HT in fürnommé Pogonat4. durtom mourut enuiron la fin du moisde 
îanuierilaiflàntFLHeracliusIüftinianusz.du nom fon fils heritier ôcfuçccfleur del’Em- 
pirc,qui fut le dernier de larace du grand HeracliuSjée régna depuis le trefpas de fon pere 
iufques à Ce qti’ilfuft chaflé,ii.ans,y.mois 8c aucuns iours.felon que tefmoignent Niceph. 
& Zon. Le temps de fon régné nous eft confermé par vue ancienne ordonnance ou iuf- 
fion dattee la 2 -année defon Empire, & de la 15. Indiâion. Si l’epift.aufli qu’on dit atioir 
cfcriteparluyauPapeleariquieftdelamefmc Indi&iô & annee & du 13. des Kalde Mars 
eft vrayc,il faut que le Pape Iean foit décédé plus tard qu’Onufrius n’a eftimé,ou bien que 
l’epift.ait efté eferite 8c cnüoyce deuant fon trefpas,&r que fon fuccefleurla rcçeut. 

Romv ald DucdcBéncuentmourutjlailTantvn ms nomméGrimoald qufluy fuo 
céda en fa I>uché,&la pofleda 3.ans.P.Diacrc. 

I n a s n.Roy des SaxÔs Occidëtaux defcédu de la Iigncedc Ccrdicus premier auth eu r 
du Royaume des Saxos Occidëtaux d'Angleterre, s’empara parla mort du Roy Czuala*- 
dçus dernier Roy des Bretons du Royaume d’iceluy: lequel il fit appcller Galcs,& luy fut 
aufli le i.appellé Roy d’Angleterre, 11 régna 37.ans,durantlcfqucls il cutplufîeurs guerres 
auec les Rois des Saxons de Kent.' 1 
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A v mcfme temps Egfrede Roy de N orthumberlande (qu’on difoit autrement de Bcr- 
nich) violant, Te voyant affilié des forces de tous les autres Rois Saxons qui eftoienten 
Angleterre, dénonça la guerre au nouueau Roy d’EfcolTe(nonobftant qu’il fuft en trefues 
auec les Efcoflois : ) tellement qu’il mena vne grande armee contre luy , laquelle toutes- 
fois fut miferablement deffai&e près la riuicrc de Leuce en Galonaicn vne cruelle bataille 
qu’il leur donna, où luy-mefmc fut tué fur le champ, auecenuiron 10. mille de fes gens: 
fans que les Efcoffois perdiflent que é.millc dé-, leur : à ce que tefmoignent leurs biliaires. 
Selon lefquelles auffi Brudus Roy des Piétés fetrouua à la ioumcc precedente du codé 
des Saxons : mais il les trahit lafehement. 

Habdimelech renouuellant la paix que fes prcdeCcffeurs auoiét fai été auec l’Em- 
pereur, obtint quant-&-quant(pource qu’il augmentoit le tribut qu’il auoit accouftumé de 
payer que les Mardaites fulTent oftez du mont Liban. Ce qui fut caufe cy apres delà rui- 
ne de l’Empire. Cependant Iuftinian ne laifla d'enuoyer vne armee en l’Armenie , £buz la 
conduite d’vh lien Patrice nommé Leoncius , qui Ce porta fi heureufement en celte char- 
ge, qu’il remit l’Armenie en l’obeilïànce de fon maiftre , apres en auoir dechaffé les Sarra- 
zins : enfemble auffi la Medie, Albanie, & Hircanie. A caufe dequoy Habdimelech Ce trâ- 
fporta à Cercefium, où il s’empara de la ville d’Eupolis. 

Jean 5. du nom Pape de Rome, mourut le 3,iour d’Aouft. A caufe dequoy Pierre Ar- 
chepreftre del’Eglife Romaine, & Théodore Preftre , fc rendirent compétiteurs de la di- 
gnité Papale. De forte que 1 vn d’eux fut efleu parle peuple , &1 autre par les gens de guer- 
re. Mais pource que par celte diuifion la cité fut mife en grand trouble, enfin futtrouué 
bon de tous de les débouter tous deux, & procéder à nouuelle efle&ion : par laquelle Co- 
non ou Chuno natif de Thrace,fùt du confentement de toutes les parties déclaré Pape le 
2 1 . iour d’Oélobre. En forte qu’il prefida au fiege Papal 1 1 .mois enticrs,en l’efpacc dcfquels 
on dit qu’il enuoya vn Chilianus moine EfcolTois enlaFranconieou France Orientale» 
pourconuertirles François à la Religion Chreftienne. 

Cependant pource que le Synode dernier de Conftantinople n’auoit fait aucuns 
Canons, l’Empereur Iuftinian fit raflembler la plufpart des Euefques qui s’y eftoient trou» 
uez, iufqu’au nombre de 117. Icfquels compofe^ét jufqu au nombre de 10 2. Canons, pour 
la police & reformation de l’Eglife ( comme Pierre Euefquc de Nicomcdie, 8c Gratiàn en 
fon decret tefmoignent) Icfquels toutesfois le Pape de Rome ne voulut reçcaoir ny ap- 
prouuer,pource que les 13. 36. 46. & 51. contrarioient aux ftatuts, ordonnances & priuilc- 
ges de l’Eglife Romaine. Ce qui a fait eftimer à Blondus & à Sabcilic, que cefte nouuelle 
aflemblecauoiteftéfaideenhainedu PapeRomain. Neantmoins Anaftafius en fon hi- 
ftoirc Eçclêfiaftique, fuiuaht le tefinoignagê de Theophanes, débat fermemet que lefijits 
Canons ne furent faits ny compbfez ou publiez quear. «228; ansapreseirla 2. année du 
retour de Iuftinian à l’i mnre, ainfi que nous dirons encore cy apres. Mais l’epiftre que 
l’Empereur efcriuit au Pape, déclaré feulement ,'qu'il hiy lignifia qu’ayant trouué le regi- 
ftre du Synode & des a&es d’iceluy fait par fon pere, qu’il auoit aftemblé le Synode men- 
tionné cy deflùs : afin de les faire foubsfigner Srcacheter tant par luy Scpafles principaux 
officiers de fon Palais, que par vn chacun, des Prélats , à ce qu’ils nepeuflént eftre cy apres 
falfifiez ny corrompuz. 

A Theophanes décédé fucceda au Patriarchat d’Antioche Alexandre, qui prefida i^. 
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.DefMeçre 6 ^.U\ 6 .Inillet.\ R. des Vvijigots. 7 


R. des Lombards. 


R. des Efcoffoit. 
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Cal. des Sarrasins. 


RMs Btdgariens . 


L* E MPERivt Iuftinian rompant la paix que fon pere auoit fai&e auec lesEfclauohs 
Sc Bulgaricns, mit fus vne arirfc ,qu’il enuoya pour leur faire la guerre. Nicephore, Ce- 
i Irenus. 

Estant Théodore furnommé Calliopa Exarchc dcccdé,Iean fiimommé Platine, des 
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autres Platon, fut par Iuftinian eftably eh fon Heu , lequel gouuernal’îtalie fouz tiltre d’E- 
xarche ij.âns.Anaftafius. 

Av mefine temps Alachis Duc de Trente ayant gaigné quelque vidoire furie Prince 
de Bauiere, en deuint fi prefomptueux, qu’il ofa mefprifer fon R oy Pcrtarith : lequel à ce- 
lle occafion l’alla aflîegeriufques dedans fitville, où il receut vne lourde eftrillc par vne 
faillie que les aifiegez firent fur Iuy. Neantmoins Chunipeît fôn fils qu’il auoitlors auec 
!uy, futcaufe de lé faire defifter de fon entreprinfe , reprenant Alahis en fa grâce: mais il 
preueit bien que fon ennemy rendroit cy apres mauuaue grâce à fon fils de celle qu’il luy 
raifoit-P. Diacre. 

B e a. t a 1 R e Maire du Palais de France, pour eftrc mal capable delà charge qu’il por* 
coit (à caufe du peu de fens qu’il auoit) fe rendit fi peu aggreablc aux feigneurs de France, 
qu’ils s’aHenerent de luy, & allèrent (fignamment vn Anaramne & Reole)prendrc intelli- 
gence auee Pépin, pour l’inciter à recommécer la guerre au Roy Theodoric, & à fon Mai- 
re Bertaire. T ellement qu’il amena vne armee contr’ eux , qui les vint rencôtrer en vn lieu 
nommé Texieres en Vermandois, où il les deffit & mit en route. Ce qui donna moyen & 
occafion à aucuns de la fuite de Bertaire (qui ne l’aimoient point) de le mettre à mort : par 
laquelle le Roy Theodoric fut réduit à la neceflité de faire fa paix auec Pépin, luy mettant 
le gouuernementde fon Palais cnmain, commeilauoit ia celuy d’Auftrafie. Au moyen 
dequoy la France quifcmbloitcftrediuifee & départie, fe raifembla en fon ancien corps 
fouz luy, & commença de recouurer fon luftre qu’elle auoit quafi perdu parles diuifions 
Se dilfenfîons precedentes. Lefquclles aufli auoient donné occafion aux Aquitains & Gà- 
feons de fe ranger à part fouz le gouuernement d’vn propre prince qu’ils appelaient Duc. 

A caufe dequoy RodcricdeTolctte fait mention d’vn tel Duc en ce temps , qu’il appelle 
Loup. Or pource que tous les autheurs conuienncnt, fignamment Fredegaire en fon fup- 
plément deGregoire & Aimoinus,quc Pépin a exercé fa Mairie (cequenous entendons 
de celle de France) l’elpace de 3 7. ans, 6 . mois : cela nous a fait rapporter le cômenccment 
d’icelle à celle annee, auec les occafions par lefquelles il y paruint. 

B r 1 d jl v s Roy des Pi&es en ce temps mourut, & eut pour fuccelfeur apresluy en fou 
Roiaumefon fils Douardus.Ioannes Maior. 

Vvilfrede fils d’Egbcrt , fucceda enuiro ce temps à fon pere au royaume de Kents; 
auquel temps àulfieftantEdrich Roy des Anglois décédé, les autres Rois Ces voifîns mi* 
Irent en defarroy fon royaume, par l’cfpace do 4»afls. Sigtbcrt* 

P a r le trefpas du Pape Chuno décédé le zo. iour de Septébrc, PEglife Romaine tom- • 
ba derechef en trouble, a caufe de deux contendans à la Papauté , qui cfloient Théodore, 
Preftre,& Pafchal Archidiacre, lefquels parleurs brigues fefforçoient de fe faire efiire.De 
forte que deux mois 23. iours Ce paficrent deuant qu’ü y euft aucun légitimement dedaré 
Pape,iulqucs à ce que par accord on les euft tous debouttez , pour prendre Scrgius natif 
de Sicile, fils dvnÀntiochiemlequelprcfida depuis fon cle&ion faittele iy.iour de Dé- 
cembre iufqucs à fon trefpas,!}. ans, 8. mois rq.iours. Le liurc Pontifical, Beda,P.Diacre, 
Iiu.é.chap.4.del’hilloire des Lombards,Ado,Othon.de Frifingen ,&r Blôdus tcfmoignét 
que pource qu’il ne voulut approuuer ne confermer les canons du Concile de Conftan- 
tinoplcnouuellemcnt faits (encore que P.Diacrcdife l’erreur ouïes decrets du Conci- 
le hérétique fait à Conftantinoplc fouz l’Empereur Conftantin) Iuftinian fon fils enuoya 
Zacharie fon Protolpataire en Italie pour le prendre, & luycnuoycrà Conftantinoplc. 
Mais que l’ E xarche & la gendarmerie qui eftoit és enuirons du pais d’ItaHe,l’cmpcfchç- 
rentdecefaire. 

A p r e s le trefpas de Théodore Euefque de Conftantinoplc vn nommé Paul lucccda 
en fon lieu, qui y prefida 7 .ans.Niccphorc. 
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Du Monde,. 4815 I 


De le fus Chrijh 688 


Indittion. I 


De l'Hegire 6 $. le 5. îuillet* * 


Papes. l 


E\. £ Orient. } 


R. des François. lÿ 


R. des Vvifigoths. r 


R. des Lombards. 


R. des Efcojfois. 


E. £ Italie .. 


Cal.des Sarraxjns 


Qve l qj e s peuples d’Efclauons ayants efté vaincus en bataille par l’Empereur Iufti- 
nian,fe rendirent à luy. Mais les Bulgariens vindrent aflàillir fou armecenvndeftroitfia 
point,qu’ilsla mirent en routte.De forte que luy-mcfinc fc fauua malaifement. Nicepho- 
re, Ccdrenus. 

Parthekith Roy des Lombards mourut, laifiànt fon fils Chunipcrth,qui tint fon 
Royaume apres luy l’cfoace de 1 i.ans.Contre lequel Alahis Duc de T rente Ce reuolta de 
rechef. De forte qu’ils le menerët vnc fort cruelle & lôguc guerre, à la fin de laquelle Ala- 
his fetrouuant quafi vi&orieux fut vaincu & occis: apres auoir mis les affaires de Chuni- 
perth en tel branle au moyen des batailles qu’il gaigna fur luy , qu elles fe veirent fur le 
point d’eftre renuerfees. 

I Qv e l Qv e temps apres que Pépin eut pris pofTeffion de laMairic de Francc,luy eftant 
de befoin d’aÙer reuoir les affaires a’Auftrafie,inftituavn fîen fauorit nommé Norbert 
fon Lieutenant & Vicaire pour exercer fa charge enfonabfence au gouuernementde la 
F rance,& des deux fils qu’il auoit, fit Drogon qui eftôit l’aifné, Duc de Champagne. Au- 
theurs precedents. 

Estant le Roy Eringius des Vvifigoths décédé, Egica fucccda au Roiaume d’Efpa- 
pagne en faueur de ce qu’il eftoit fon gendre, aiant efpoufé fa fille Cæcilia ou Cæcilonq,& 
Coufin du Roy Bamba:nonobftant qu’il fuft fort vieux & malviuant.Ccpendantleshift. 
d‘ Efpagne nommément de Roderic tefmoignent que fon régné a duré 1 o.ans. 

E v g e n e j. du nom, R oy d’Efcoffe apres auoir gaigné vne grande bataille fur Egfre- 
dcRoydeNorthumberland,mourutenIa4.anneede fon règne. Au moyen dequoy le 
Royaume d’Efcofle reuirtt à Eugène é.du nom,fils du feu Roy Ferquhard, quilc pofTeda 
dix ans.Hc&or Boëthius liu.9. 

Mvctar. eftant vaincu en vne greffe bataille par Mufâlé frère du Calife Abdalla Zu- 
bir,prit la fuitte en la Syrien où il fut mis à mort. Au moyen dequoy toute la Perfide futre- 
duitte en l’obeilfance de Abdalla pour ledit Mufabe.Mais comme il fen rctournoit aucc 
fon armee vi&orieux à Damas,Habdimelech le vint rencontrer auprès del’Euphrates,où 
il le chargea fi furieufement qu’il le deffit & occit. Parquoy toute la Perfide rcuint en la 
puiftance de Habdimelech.Chron.Sarraz.& Nicephorc. 

Cedovalvs Roy des Anglois Orientaux s’en alla ccftc annee à Rome, où il fut ba- 
ptizé parle Pape Sergius,& mourut bien toft apres.Herman Contra#. 
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E. d Orient. t 


R. des François. 1 


R.des Vviftgoths.z 


R.des Efcojfois 


E.i Italie. 


Cal. des Sarrasins. 


R- des Bulgairiens. 



Theodoric Roy de France apres auoir régné iç.ans mourut, laiflantdeux fils,!’ aif- 
né nommé Clouis,qui fut j.du nom(combien qu'Ado,s’il n’y a faute, l’appelle Clotaire) 
en fort bas aagedequel régna au compte du Continuateur de Gregoire,Àao & Sigcbert, 
4*àns,nonobftant qu’Aimoinus par la faute des eforiüains n’en dite que deux. 
Cadvaladrvs Roy des anciens Bretôs fc fontant trop foible pour rcfîfter aux ef- 

1 forts des autres Rois d’Angleterre, &: eftant aufli contraint par vne mortalité qui couroit 
en fon païs,s’eftoit retiré par quelques années en la petite Bretagnc:d’où s’eftant remis enl 
chemin pour retourner en fon Royaume, vnc deuotiô le furprit d’aller à Romeroù il moù- 
rutlaiflant ceux qui luy fuccederent en fon Roy aume,fort embefongnez contre leurs an ; 
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cicns cnncmis-.quife défendirent encore fort vaillamment & longuement contr’eux. Si- 
gebert. J 

H abOimèlech aiailt ja mis bas vne partie de fes ennemis, enüoia fon parent Ciafas 

3 uc Nieephore appelle Caian,pourfuiure les autres.Lcquel s’adrcfla premièrement à Ab 
alla Zubir,&fit en forte qu’il le chaflà de la Cité de Damas, où il au dit régné trop tyrâni 
qüement.Etl'aiant encore pourfuiuy iufqu’en Egypte, ne luy bailla loifir de f'y eftablir vne 
leureretraitte.De forte que force luy fut de fe retirer en vneifle,où ceux qui le recognu 
rent le firent mourir. Qui fut la maniéré par laquelle la race St domination des Califes de 
Damas fut exterminée & fupprimee. D’autant que toutes les prouincesdes Sarrazin$& 
Mahumetiftes fc rendirent (ans cxccptio fouz la main d’ Abdimelech. Et lie fe trouiia plus 
laucun qui fc vduluft fdrmàlifer cô tre luy ^Mcfraement apres que Ciafas fut entré au nom 
de luy en la cité de Damas, & y eut fait cruellçment mourir tous ceux qui fe trouüerêt de 
la race Maronioncj & reccrcher auflî les autres qu’on difoit en eftre par les autres pro- 
uinccs.Qui fit que ceux qui peurent cuader,fe fauuerent en laMauritanie Tingitane; entre 
lefquels fetrouuavn AbaerramonouAbcdramon,qui s’y acquit par fon hipocrifie vne 
telle autorité & réputation entre les Mahumetiftes du pais, qu’ils l’efleurét pour leurCa- 
life. Dont aucuns ont eftimé qu’il fut le i. qui y prit le tiltre de Miralmunin,qui fîgnifie en 
langue Àrabefquclc Prince des croians:&qui fonda fcmblabiementla grande cité de 
Maroc. Combien que les autres l’attribuent à Iofeph fils de Tefhrï.Chron. Àrabefque, 
Nieephore. 
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R o m N a l Duc de Beneuent mourut, &: luy fucceda Gifulfc fon frere en ladite Duché, 
laquelle il polfeda i7.ans.P. Diacre . Il me fcmble que ce fut fouz le Roy Clouis j. que 
les Saxons & Sucuicns(qui à l’occafion des guerres precedentes feftoient par fucceffion 
de temps diftraits de la lufcrie&ion & obcïïfance des François, furent fommezpar Pépin 
de reuenir en leur deuoir.Et pource qu’ils luy firent eogrtoiftr e qu’il ne les y pourrait ffirc 
retourner que par force, il pafta le RniiiaUcc ‘vne atmec contre eux: par laquelle il leur 
donna de a lourdes algarades, du’ils furent en fin rangez au point qu’il voulut A u moyen 
deqüoyla France demeura Quelque temps en paix,recouutant petit à petit fon autorité 
& renommée enuers les nations eftrangeres. 

E s t a n t le Royaume de la petite Bretagne tfoüblé des partiaïitez, pource que plu- 
fleurs y pretendoient. Daniel furnommé Deinrus,qui fignifie face vcrmeillé,fc mit dedâs 
à la traucrfc,& par armes en deietta tous fes compétiteurs *Pûis fen fit Couronner Roy,&y 
régna comme on dit 41 .an.Artnal.de la petite Bretagne. 

JL e ij. Concile de Toloffe fut Çelçbré en la j^annee du Roy Ègica. Li.Scs Conciles. 
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R. des Bulgariens. 

IX 


L’emverevk. ïurtmianvijmt de mâuuaiscoftfeil rompit la paix <pxil aooirfaitteaùée 
es SarràzirtSjen nefe voulant contenter de la moimoye qu’on luy enuoioit pour le tribut 
qu ils deUOient Ét puis voiut tranfportcrlo peuple qui eftoit en Cypre ailleurs pour larc- 
pcuplcrd’autrcdcquelfutparla tormcnte lubmergé & no “ 


drenus. 


noié en la mer. Nieephore, Ce ] 
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E.i Orient. ? 


R. des François. 4 
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Calife des Sarrasins. 


R.des Bubanens. 
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ï v st i n 1 a h fafleuranten vnetrouppc de jo.mille Efclauons qu’il auoit fait venirà 
fon feruice>ofa commencer la guerre aux Sarrazins: de forte qu’il gaigna Vne grande vi- 
nfioirc fur eux près la ville de Sebaftopolis. Mais leur Capitaine Muhammat troüua fi bien 
le moyen de gaigner le Capitaine des EfclauÔs, qu’ils fe vindrent quafi tous rendre àluy. 
Au moyen dequoy il mit bien facilement en routte l’armee de l’Empereur.En defpit dc- 
quoy il fit précipiter dedans la mer tout le refte d'Efclaüons qui eftoicut deraourez aueC 
luy.Nicepn. Cedr. 

Les Saxons & Sueuiens à l’occafion des guerres des François,s’eftoient par fucceffio 
de temps diftraits de leur fubiedion & obëifiancc.Mais Pépin les ayant fommez de rcue- 
nir en leur deuoir, entendit qu’il faudroit qu’ils les y fift retourner de force. Partant il paf- 
&le Rhin auec vne armcecontr eux, qui leur donna tant d’algarades qu’ils furent en fin 
rangez au point qu’il voulut. Au moyen deqüoy la France demeura quelque tëps en paix 
recouurant petit à petit fon autorité & renommée enuers les nations eftrangcs. 

H e v a. e d a Roy des Saxons Occidétaux mourut, & luy fucceda en Ion Royaume fo 
fils nommé Inas, qui régna 17. ans. Enlefpace defquels ü vainquit en guerre les Rois 
de Kents& des Saxons Orientaux. Puis à la fin de fesiours s’alla rendre moine à Rome. 
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S a b bis ouSabbatius Gouuerneur de.f Arménie pour l’Empercur,(çachantledcfa-' 
ftre qui luy cftoit aducnu,rendit toute l’Armenie entre les mains des Sarrazins :lcfquels 
auffi remirent au mefme temps toute la Perfide intérieure qu’on nommoit Cerafa en leu 
bbeïflànce. Mais il fctrouua lors vnSabinus, qui par fes embufehes deffit grand nombr 
d’eux.Çe nonobftant ils ne laiflerent de là en auant de toufiours entreprendre & furmar 
cher hardiment fur l’Empire.Niceph.Ccdr. 

C l p v r s 3. du nom Roy de Frâce mourut eftat encore fort ieune,!aifîànt là fucceffiô à 
Ion frere Childcbert,qui fut z.du nomdequel parle moyen d’icelle régna fur les François 
de I7.à,t8.ans. Ainfi que tefm oigne auec Aimoinus Herman Cptraéhlequel auffi cômen 
ce comme nous le régné d’iceluy ccfte annee,& le finit 7 1 o.nonob fiant que les exemplai 
rcs imprimez du Supplément de Grégoire ^d* A do n’en difent que xïii. cfiant poffibli 
cefte faute fufuenuë par les efcriuains , qui deuoient mettre xvn.Tant y-a qu’il fem 
ble que ce futfouz luy que Pépin fit guerre à Rabod Duc de Frife,quieftoit encore Paieri 
& ldolatre.De forte que l’ayant vaincu & fubiugué parvne bataille, ne voulut autrement 
faire paix auec luy qu’il ne permift qu y n moine nommé Vvillcbrot, des autres Clément,' 
homme de fçauoir & de bonne vie,allaftmftruireles Friions en la religion Chreftiennc 
laquelle fut par ce moien reçcuë de la plufpart du peuple. Mais lesprincipaux du païs de 
meurererit en leur ancien erreur auec leur Prince: qui toutesfois eut vne fille nommée 
Theodofindequifut Chreftienne,laqucllc cfjtroufà Grimoàld le plus ieune des fils legiti-j 
mes de Pepin.P.ÆmiiCjSigcbcrt. 
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ïvstiniàn eftant vhe fois abfent , Iaifla le goiiuernement de la cité de Conftantino 
pie à vn Eunuchc nommé Eftitnnc : lequel abufant de celle autorité , commettoit tant 
a’infblencés,qu’entr’autresilofafeiouërde bailler les cftriuieres àlamere de l’Empereur 
comme à vn enfant. Dclaquelle témérité l’Empereur fitlî peu de compte,qu’il s’en acquit 
[la haine & mal-vueillance de tout le monde. Cependant Muhammàt Capitaine des Sar- 
razins, accompagné des Efclauons, vint faire des courfcs dedans les prouinees del'Em 
pire. Nicephore,Ccdrenus. 

A Paul Patriarche de Conllantinople décédé , fut fubftitué au Patriarchat vn nommé 
Callinicus,qui prefïda iz. ans. Nicephore. 

Le dixfcpticfme. Concile de T olcttc en Efpagne * fut célébré en la feptiefine année du 
Roy Egica. Roderic. 
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Grimoald Duc de Bauiere (qui eftoit demeuré feul dé fous fes frères) mourut, laif 
fântvnfilsnomméTheodontf.quitintlcRoiaumede Bauiere apres luy, &futpere de 
Theodony. de Grimoald z.ôcdc Hugobcrt , lefqucls il fit régner auec luy. Auentinliure 
troifiefinc. 

Environ le melme temps aulïi Romnald Duc de Berieuent, s’aduifant que le pais de 
Calabre eftoit mal gardé par les gens de l’Empereur de Grèce, le mit fi à poindt dedâs, qu’il 
[fe rendit maiftre & ieigneur des villes de Tarente & de Brindes, & de tout le pais circon- 
uoifirt , l’annexant à fa Duché. P. Diacre. 

E n ce temps florilToit Adelhelnus Euefque Angloisjhommc de Içauoir, qui alla (com- 
me dit Baleus) prendre la confirmation de ton Euefché à Rorties où il entendit que le Pa- 
[pe Sergius eftoit accufc d’aduitere, d’autant qu’on le difoit eftre pere d’vn enfant nouuel- 
lemenrnay. AcaufedequoyiU’admonneftalecrcttement de là faute. Duquel faiét auffi 
Pierre de Premonftré a fait mention. 
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. Îvstinian s’eftant par fes infortunes rendu contcmptibic & par fes cruaut ez odieux 
Icnucrs tous les tiens, fe deliberoit encore ceftc année faire vn grand maffacre de peuple 
jàConftantinoplc, ayant enuie de commencer par le Patriarche Callinie. Quifiitcaufe 
qu’vn Patrice nommé Lconte, lequel aulfi il voulôit ertuoyer en exil, apres l’auoir longue- 
ment tenu prifonnier s’efleua contre luy, & fe trouuant fauorifé & fécondé du Patriarche 
& de toütlc peuple, le deietta non feulement de l’Empire enuiron le mois de Iuilleti mais 
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aulfi luy fit couppcf le riez , 8f puis le mener en exil au Cherfonnefc , où il courut diüerfe 
fortune en f efpacc de dix ans. Cependant Leonce,de Capitaine de la gendarmerie Grec- 
que, occupa en ceftc façon l’Empire Oriental l’efpacc de trois ans , qui auoit paflé fans in- 
terruption poiTrlegouuernement d’vnefeule race depuis le grand Hcraclius lcfpace de 
86.ans. Nicephore,Zonate,Cedrenus. 

L* e g l i s e d’Aqüilce rie voulant accepter ne foubsfcrire aux condufîons du Concile, 
de Chalcedone,cftoit pour ce faiét en difcord auec la Romaine. Qui fut caufeque lcPa-j 
pc Sergius fit célébrer vn Synode d'Eucfques en la ville d’Aquilee, par l’autorité duquel 
l’Eglife d’icelle abjura l’erreur quelle maintcnoitpourfc reunir auec les Catholiques. 
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Commencement des Ducs 6c de la 

Republique de Venife. 

A cité deVenUe diuifée cri plufieurs petites ifiettes fie places qui auoient 
forme de bourgades, s’eftoit depuis U fondation gouucmee paf certains 
magiftrats qui fe nommoient Tribuns , cftablis en chacune ifle 6c place^ic 
la cité, qui faifoientquafi autant de formes defeigneuries ou de polices, 

_ quelles eftoient en nombre j pource que chacune vfoit de fon droit par- 

ticulier. A eaùfe dequoÿ ne fe pouuans la plufpart du temps accorder cnfcmble, tnettoiét 
non feulement le corps de la cité 6c feigneurie en trouble 6c en cortfufion ,mais atifS l’ex- 
pofoient au danger de leurs ennemis. Pour à quoy remédier les eftâts affcmblcz , aduife- 
rent d’vn confcntcmcnt que c eftoit le plus expédient de fe réduire fouz le gouuerftemcnt 
d’vnfeul chef qui fe nommerait Düc i 6c le premier qui fut eflcu a porter ce tiltre/ut Pau- 
lo Lüc'io/eldrtles autres Anazat citoyen d’Heradee , homme de grande vertu 6c de race: 
lequel répit par fa prudence là République en vnion,& la gouucrna l’eipacc de vingt ans, 
fix mois : au compte de Sabcllic 6 c de Volaterranus(encore que d’autres en difent moins) 
félon lcfquels auffi nous eftabliifons icy l’inftitution de la Republique Venitiêfté en l’cftat 
auquel elle a toujours demeuré depuis : d’autant que forent lors comptffees les premières 
loix, félon lefqucllcs les V enitiens fe font gouuernez : maïs le fîege t)ucal fut premicremét 
eftably enlavilled’Heraclee. Ce que toutesfdis C ort tarin & autres ont mieux aimé rap- 
porter à l’an dccvi. 

Elevt h er e fils de Martin, fe voulant dedier à la vie monaftique,refigna les biens & 
pôfTeflions qu’il auoit en la Duché deMofellane &enArdenne à Lambert fohfrere (s’il 
fault croire toutesfois que telles dignitez fuffcntdcflors héréditaires.) Richard de Waf- 
feboürg. 

Evgeni 6 . du nom Roy d’Efcoflc , mourut en la i o. année de fon régné, 6 c eut pour 
fuccelfeur le fils ou nepueu du feu Roy Eugène y. nommé Ambirkelcfhus, qui régna feu- 
lement i.arrs.He&ûr Boethius. 

Les Sarrazins fouz la conduite d’vn Capitaine nommé Alid ou Seualid , firent celle 
année plufieurs courfes 6c entreprinfes furies prouinces de l’Empire. Nicephore. 

C e s T z àiineo fut célébré vn Concile en la ville de Niden en Angletetre.Bedâ» 
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.La ville de Lazica &fcs appartenances , fût en ce temps mife entre les mains des Sar- 
razinsparScrgius quiencftoitGouuerneurpour l’Empereur. Lcfqucls aüflï firent paffer 
au melmc temps vne autre grande armee dcleurs gens en Afrique, qui endcchalfa les 
garnifons de l’Empereur, & lafoubmit en l’obeiflance du Calife: mais l’Empereur ren- 
uoya vn fîen Patrice nommé Iean, aucc plus grandes forces, qui larccouura & la retint 
iufqu'à ce que le Calife eut auflirenuoyê vne fécondé armee iouz la conduite d'vn ( api- 
taine nommé AbenCapella, qui fit totalement quitter la place aux Impériaux ; & aftiura fi 
bien toute l’Afrique pour les Sarrazins , qu’ils n’en furet iamais depuis deiettez : tefmoiri 
Niccp.& Cedrcnus. Qui fût aufli lorè, comme difent leshiftoires d’Elpagnc , que les Sar- 
razins s’emparèrent du H oiaume de Maroc. 

E g 1 c a Roy des V vifigoths d Efpagne dccedé,fucccda fon fils nommé Vitiza à là cou- 
ronne, lequel on dit auoir régné fort tyranniquement l’efpace de neuf ans. Leshiftoires 
d’ Efpagne racom tmt entre les exemples de fa paillardilé , qu’il fit mourir vn grand fei- 
gneur qui fcnommfitPhaphilla, quifutperedu Roy Pelagius, pour auoir la iouyllance 
de fa femme. Roderictoutesfoisa eftimé qu’il commença de régner ertl’l-re740. 

S. L a m i e r r Euefque d’Vtrcét ou du Liege, ayant efté remis parle Prince Pépin en 
fon Euefché , de laquelle il auoit efté dechaffé par Ebroin , ofa neantmoilis reprendre en 
ce temps ledit Pépin d’adultcre, qu'il commettoit auecvnedamoifellc nommee Alpaide 
(qu'il appelloit ordure & empefehement infernal )mcfprifant la Compagnie de la femme 
Pleéfrudc : pour laquelle caufe il fut mis à mort par le trere de la côcubine. M ais le meur- 
trier & fes complices moururét tous miferablement enla mcline annee. P. Æmilc,Chro- 
ni.& Annales de France. 
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L* a a. M i e de l’Empereur expuifec d’Afrique , s’eftoit retirée en Crete attendant ren- 
fort & mandement de 1 Empereur pour tirer où il luy feroit ordonné. Cependant vne 
mutinerie & mefeontentement femiten icelle: au moyen duquel Tyberius Apfimarus 
Drungaire (qui eftoit comme Admirai de la mer) feKïtfaluër& proclamer Empereur. Et 
apres auoir pris leur fer ment, fe fit accompagner par eux à Conftantinoplc, ouilfurprit 
Leonce fi au dcfpourueu, qu’il ne luy fit pas feulement quitter l’Empire ( mais aulfi luy fit 
endurer la peine mcfmcqu il auoit fait receuoir àfonpredcceftcur. En forte qu’il occupa 
par ce moyen l’ Empire l’eipace de 7.ans. Niceph.Zonare. 

Ambirbeletvs Roy d’Efcoflc fut occis en vne bataille qu’il eut contre Garuard 
R oy des Pi&es , ayant vn frere nommé Eugène , qui fut feptiifmc du nom, lequel tint le 
Roiaume d’Efcoffe apres luy l’efpace de 17. ans. On dit qu’il fit rédiger par eferit 1 hiftoire 
des EfcoIfois.Heétor Boëthius liu.«*. 

V n Capitaine Sarrazin nommé Abderracman fe foufleua en ce temps au Roiaume de 
Pcrfe contre le Calife Habdimcicch, fcconduifant en telle façon qu’il en dechaflà fon 
Lieutenât Ciafas, dit des autres Caiem. Au moyen dequoy il rangea toute la Perfide fouz 
fon obciftàncc. C edrenus. • 
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V n e armee de Romains fouz la c onduite d’Heraclius frété d’AphimaruS défit en Sy- 
rie plus de deux cens mille Sarrazins.Nicephore. 

Environ lequel temps aufi, la ville de Ferrare fut ceinte A enuironnee de murailles 
parl’Exarche d'Italie. 

A Cuniberth Roy des Lombards décédé, fuccedafon fils Lintperth ou Luitpcrt, le- 
quel eftant encore en fort bas aage, régna fouz la tutelle d’Arifprand ou Anfprand, home 
fage A vertueux, I’cfpacc de huit mois feulement : d’autant que Ragumbcrt ou Gariberth 
DucdeThurin,s’eflcuacontr’cux, A fetrouuafibienfuiuy qu’il défit en bataille rangée 
1 armee que Arifprand prefenta deuantluy. Au moyen dequoy il le mit auec Luitberth en 
fuite,A occupa le Roiaume des Lombards. P. Diacre, Anaft. Blond. 

Estant Bathaias premier Roy des Bulgariens décédé, fucceda en fon lieu TerbeHs, 
ou félon Nicephore Trebclius, qui régna au rapport de Sigebert 17. ans. 

Des Polonois & Boemiens. 

S t a n T la pofterité des deux frères Efclauons , à fçauoir de Lech, A de 
Ü Z-cch, toute faillie, tant en Pologne qu’en Boéme , les Barons de Pologne af- 

femblcz au chafteau de Gnefna,creerent n.ou (félon l’opinion d’autres) 7. feu- 
lement Vaiuodes,ou Palatins, pour les gouuerncr : tellement qu’ils demeurè- 
rent fouz leur régime A gouuernement l’efpace de quelque temps, qui n’a pas efté bien 
compté ny fpccifié par les autheurs: mais à ce qu’on pcult côie&urer,n’a pas efté fort efloi- 
griédeceft aage. Tant y a cependant qu’apres que les Polonois fe furent faoulcz de celle 
Atiftocratie, qü’cnuie les reprint de retourner fbüz le gouuernemét Royal : en forte qu’ils 
fecreerentvn autre Roy d’entrcux, quiauoitnomCracusou Crocus, parlequel on dit 
que la cité de Cracouie fut fondée: où iltranfporta lefiegedefon Roiaume, quin’auoit 
iufques alors bougé du chafteau de Gnefna. Somme qu*on eft d’accord qu’il laiua auffi fon 
Roiaume apres fon trefpas à fes cnfans,qui le pofledcrét fucceffiuement l’vn apres l’autre: 
à fçaaoir Cracus z.quieftoitl’aifné, ALccus 2. puis leur fœurnômceVvauda ouVvcn 
da, qui régna pareillement apres eux à fon tour. Mais pourcc que pas vn d’eux nelaiftà li- 
gnée, la Pologne fut apres leur trefpas vne autre cfpacc de temps derechef gouuemee par 
les Palatins : iufques au temps que Pfcmifle ou Leske premier fut efleu, félon que recitent 
BérnardusVapokius, Mathias Mechonius A Martin Cromcr en leurs hiftoircs de Polo- 
gne. A l’opinion defquels aufi ce premier Cracus ne régna pas feulemét furies Polonois, 
mais aufi fur les Boemiens. Combien que ceux qui efcriuent l’hiftoire de Bocmc,commc 
ÆneasSiluius A Haggerus, difent que le Roiaume de Boemeaefté tenu par vn autre 
Cracus que par ccluy de Pologne: A qu’ils furent tous deux concurrens de temps A daa 
ge ; aufi que le Boëmien fit conftruire le chafteau de Cracouie en Boëme comme l’autre 
la ville de Cracouie en Pologne : mais qu’il laifla trois filles feulement apres Iuy : la pre- 
mière fe no mm oit Brefla, qui fut dote en l’art de Medecine, A fitbaftir & édifier le 
chafteau de Brefle : la féconde Thcrba ou Therbiïà , qu’on dit auoir efté forciere ou deui- 
nereflè:laderniereLibuffii, la mieux inftruitc? des autres és fcicnccs humaines Apoliti- 
ques. Quifutcaufequefcsfoeurs laifferent entre fes mains l’adminiftration de tous les af- 
faires de leur R oiau me apres le trefpas de leur pere, iufques à ce quelle fut contrainte par 
fes fubic&s de prendre mary pour auoir lignee j qui fut vn laboureur quife noramoit Pri- 
miflaus, lequel fcmbla auoir efté diuioement efleu A choifi pour Prince de ccftc terre par 
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vn chcualqui s’alla arrefter deuant luy,(lors que fuiuât la deliberation qu’on auoit prinfë) 
carrière ôtliberté luyfut donnée de s’aller rendre deuant celuy à qui ion mouuement le 
pouflèroit. Tellement qu’il fut en cefte façon pris &:receu pour 3. Duc de Bocme. Ce 
nonobftant on dit que fans luy vnepucclle nommee Valafque,damoifelle de la maifon de 
Libuflà, s’empara d’vnemerucilleufe façon delà principauté de Bot me, ôdapoflédaty- 
ranniquemét ala maniéré des Amazones l’efpace de 7.ans : au bout defqucls elle fut mité 
à mort auec toute fâ compagnie de femmes par ledit Primiflaus : lequel ayant én celle for- 
te recouuré fes cftats, les garda iufqu a fa mort . E t apres luy fa pofterité pofleda fans inter- 
ruption de pere en fils fon Roiaume : fouz filtre toutesfois de Ducs feulcmét, iufqu a Vra- 
tiflaus, qui fùtlepremierquifc donna le nom de Roy. Toutes lefquelles hiffoircs nous a- 
110ns bien voulu reciter icy tout d’vn fil,ne fçaehant les temps à qui chafque occurrence fe 
pourroit iuftement rapporter. Et ne nousafemblébon delesexpofer fi amplement que 
nous les auous trouuees efcrites,pource quelles ne font pas bien certaines, & quelles fem- 
blent plus tenir d e la fable que de l’hiftoire. 

Abdimelech, Calife des Sarrazins,defirantrecouurer le Roiaume de Perfe,depcf 
cha vne puifTante armee,qui s’alla ioindre à Ciafas. Au moy en de laquelle ayant défiait & 
occis en vne bataille le tyran Abderachman, fc remit corne auparauant au gouuernement 
|de la Perfide pour fon maiftre. Georgius Cedrenus. 

V n certain perfonnage nommé Fortunat,faifant profeflion de l’herefie Arrienne,auoit 
[par fado&rine mis toute l’Eglife d’Aquilce en trouble & en erreur: tellement qu’on fai- 
foit difficulté d’approuuer le cinquiefme Concile vniuerfel.Pour à quoy rcmedicr,le Pape 
Serge fit de fon autorité aflèAbler vn Concile, oùl’affaire fetrouua fibien examinée, 
qu’il n’y eut plus pcrfonnceni’Eglife d’Aquilee quivouluft puis apres s’arrefter aux opi- 
nions de Fortunat.Regun. Plat. Onufrius. 
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Ragvmberth ayantfeulcmentregnéfurlesLombardsrefpacedctrois mois,oufe- 
lon Sigebertvn an, mourut, biffant vn fils diél Aribcrth , qui fe mit en pofTcffion de fon 
Roiaume: pour lequel force luy fut de fe défendre contre Luitberth & Arifprandquis’y 
vouloienr remettre. Mais il en vint fi brauement à fon poinâ:, qu’il fit perdre la vie au iëu- 
nc Luitberth en cefte pourfuitte, & contraignit Arifprand s auec fon fils Luitprand de fc 
fauuer au Roiaume de Bauiere, où ils n’eurent moyen de le fafeher d’enuiron douze ans a- 
[pres : pendant lefquels il gouucrna les Lombards à fa volonté. Paul Diacre , Anaftafius, 
Blondus. 

A v qv,e t temps auffi Ican fumommé Platine Exarche d’Italie, fut rappellé par l’Em 
percur, qui au lieu de luy enuoya Theophflaéte Chambellan de fa Majefté, tenir le lieu 
d’Exarche enkalic j où ilfut 8.ans. Et à fon arriuec voulut contre lacouftume de fes pre- 
decefteurs tirer droit à Rome, pluftoft qu’à Rauenne, pour fe faifir de la perfonne du Pape. 
{Mais les Romainsinformez de fon intention, y donnèrent fi bon ordre, que ce fut fon plus 
[expédient de fe retirer bien haftiuement à Rauenne, pluftoft que de rien entreprendre fur 
le Pape. Blondus, Onufrius. 

1 Vn* armée de Sarrazins fouz la conduite d’vn Capitaine qu’on nommoit Abdalla ou 
ÏÂbdéîas, entra dedans les prouinccs de l’Empire, & afiiegea la ville d’ Antarade , qui fc dé- 
fendit fi brauement, que force fut en fin aux barbares delcuerhÔteufementlcurfiege de 
deuant : mais en fe rctirans ils fortificrét la ville de Mopfueftia, en telle façon qu’ils la ren- 
dirent prefque imprenable. 

I A Sergius Pape de Rome décédé le 17. iourd’Aouft, fut fubftitué Iean <?. du nom , fils 
d’vn Petronius natif de Grece,lequel on fait copte auoir prefidé depuis fon efieélion, qui 
fut faiâc le 30. iour d’Oétobrc,3.ans,a.mois,3.iours : durant lefquels on dit que fes mena* 
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Ces curent tant de pouuoir , quelles firent retirer le Duc Gifulfc de Bcncucnt en Con païs, 
qui gaftoit toute la campagne. ». 

^ • - - - - -• - - ‘ 
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V n nommé Philippique,qui eftoit Patrice/ut cnuoyé en exil par l’Empereur, qui auoit 
Congé Vn Conge qui luy Cembloit prédire l'Empire audit Philippique. Gcorgius Ce- 
dfenus. 

A v q vil temps aufli Baanes E(eptademon,Lieutenant pour ledit Empereur en la qua- 
trieCmc Arménie, Ce reüoltant contre Con maiftre , liura tout le pais qui eftoit cû Con gou- 
uernement, entre les mains des Sarrazins.Nicephore. 

P a ». le treCpdS d’Alexandre Patriarche d Antioche , I’EgliCe Anriochienne demeura 
quarante ans Cans Pafteur, eftans les Antiochiens deftourbez d'çn cflire vn par les Sarra- 
zins. Onufrius. 
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V n Capitaine Sarràzin nommé Azar,auec dix mille Sarrazins, entra dedans la Cilicic, 
où il trouuaHeracliusfteredc l’Empereur, fi bien accompagné pour le fouftenir, qu'il fut 
deffaitauec tous les fiens. 

Environ lequel temps aufli les Princes de l’Armenie deflrans retourner fouz la do- 
mination de l’Empire , demandèrent Cecours à l’Empereur pour Ce mettre hors de la ferui- 
tnde des Sarrazins. Man le Capitaine Mu hammat les preuint de fi bonne heure , quiine 
leur donna loifir de venir à cheC de leur entrcprinCe,faifant vne tres-cruelle & horrible pu- 
nition de tous les principaux autheurs de cefte rébellion. Nicephore, Gcorgius Cc- 
drcnus. ’ 

G i s v l f e Duc de Béneucnt, eCperant bien Caire Ces affaires du diCcord qui eftoit entre 
Je Pape &1’ Exarche, rompit la paix quil auoit auec les Romains, & entra dedans le païs 
de la Campagne, qui fcftoit de l’appartenance des Romains , faiCant tout le pis dont il Ce 
pouuoitaduiCer: de façon qu’il Ccrendit maiftre des villes deSora, Arpinôf Arce,iuf- 
quesàce que le Pape Iean les eut retirées de luy , & lespriConniers aufli qu’il auoit en- 
tre Ces mains, moyennant vne certaine Comme de deniers. Paul Diacre, Blondus, Sa- 
bellicus. 

P a r le treCpas de Nortbert grand Maiftre du Palais de France,GrimoaId fils de Pépin 
futpourueudel’eftatd’iceluy par l’auélorité de (on pere, Celon que tefinoignent Aimoi- 
nus& Ado : nonobftantque P. Diacre Iiü.é.chap.S.Cembleeftrcd’aduiSjqu’AnchiCcs fils 
d’Arnoul eftoit en ce temps grand Maiftre du Palais de France. Ce Grimoaldfutclpoux 
deTheodefînde fille de Ratbot Duc de FriCe. 

Alfreoi Roy de Northumbcllandc en Angleterre mourut en ladixncuficfmc an- 
née de Con régné; laiffantvn fils nommé Ofirede en fort bas aage, lequel régna feulement 
vnze ans. Beda, Guillaume de Malmesberie. 
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Iy st ixt an n’ayant bougé du Cherfonnefe,(où l’on l’auoit confiné en exil, fût enco- 
re aduerty que l’Empereur fe vouloir totalement deffaire de luy. A caufe de quoy il fe re- 
tira vers le Roy des Aüarois , qui le rcceut humainement , 6C luy bailla fa fille en mariage. 
Ce nonobftartt il fiat fçeu que bien toft apres il auoit receu prefenrs de l'Empereur Apfi- 
tnarus,pour rendre entre fes mains ledit îuftinian: qui fiit caufe de le faire retirer à fauueté 
vers le Roy Trebellius de Bulgarie. Nicephore. 

Les Efclauons cftans entrez dedans la Duché de Freiul , deffircrit 6c mirent en pièces 
le Duc Fredulfe auec fon armee, qui sofa temerairement ptefenter deuat eux* Au moyen 
dequoy fa Duché fut donnée à Pemmo,qui fut pere de Rachife.P.Diaci'c. 

Vitiza Roy des Vvifigoths fut fi desbordé en luxure & en cruauté, qu’il permit par 
Vn cdiél aux Preftres de fon Roiaume d’cfpoufer autant de femmes qu’ils en voudroiét 6C 
pourroient entretenir. Fit aulfi fans légitimé occafion mourir grand nombre de feigneurs 
de fon païs, entre lefquels fut Fâuilla Duc de Cantabrie, pere de Pclagius i qui pour celle 
caufe s’enfuit en la Cantabrie.Fran.Taraffa. 

Vn e armeedeSarrazinsfouzla conduited’Azidoti Azidas,ptintd’alTault le chafteau 
de Sizium en la Cilicie, où elle eftoit retirée. Mais il fut bien toft apres retiré par Heradius 
frere del’Empcreur Apfimare, apres qu’il eut deffalt douze mille Sarrazins en vne charge^ 
i& retint grand nombre d’eux prifonniers, qu’il enuoya à fon frere. Nicephore. 
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A xi T b er t h Roy des Lombards fit en ce temps donation à l’Eglifc Romaine de la 
feigneurie du païs des mots Appennins , & delà cite de Genes aucc fon territoire. P. Dia- 
cre, Blondus. 

L* e s t a t du Roiaume de France eftoit réduit à tel poind en ce fiecle , que depuis que 
les Rois qui vindrent apreslc premier Roy Dagobert,eurent par leur nonchallance U kn* 
bccillité d’efprit ( eftant la generofité du grand Roy Clouis toute abaftardie en eux) laifté 
le foin de toutes les affaires d’importance à leurs Maires ou Conneftables , ils leur donnè- 
rent fi bon moyen d’augmenter leur puiflancc 6c autorité, que rien n’y defailloit plus que 
lenom de Roy. Le vraycffeét de la principauté eftant deuers lcfdits Maires , qui adraini- 
ftroient mcfmctiicnt & contrerolloient la defpcnfe des Rois , fàifoient la guerre, la paix, 
les alliances, les ordônartces 6c Couftumcs du Roiauirte à leur difcrçtiori. En fâ chaire feoif 
le Roy (dit vne ancienne Chronique ) la barbe fur fon pis * 6c les cheucui clpars fur fes cf- 
paules. Les melfagers qui venoient de diuerfes parts à la Cour oy oit , 6c leur dônoit telle 
refponfe comme le Maire luy enfeignoit, ainfi comme ce fuft de fon autorité. Eguinard, 
Thcodulfc, Landulfe Sagax 6c autres adiouftét encore, que les Rois viuans en oifiucté fe 
monftroient feulement en public vne fois I’anncc, le premier iour de May , en vne affem- 
blee generale qu’ils tenoiét tous les ans pour les affaires publiques du Roiaume, en vn lieu 
qu’on appelloit le Champ de Mars: où ils eftoient portez fur vn chariot mené par 4.bœufs 
à la fa^on ruftique : & là prefidoient en pompe 6c magnificence Royale, aftiftez de la oins 
grand part des Barons,donnans refponfe tant aux plaintes deleurs fubie$s , qu’aux Am- 
baftadeurs des Princes eftrangers j le tout fcloriifcs inftrudiôs êc mémoires que fouz main 
jils retenoient de leurs Maires : lefquels ont aulfi fcmblé à Pafquicr auoir premièrement ix>*| 
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traduit, cefte forme d’affcmblcequ’ on appelloit Parlement annuel, afin degaigner la fa- 
neur de leurs fubie&s, 8c pour euiter le foupçon de vouloir tout entreprendre; Combien 
!qn il fe peult prouucr par beaucoup de tefmoignagcs de Grégoire de Tours, de fon Con- 
tinuateur 8c d’Aimoinus,que telles affemblecs eftoient ia en vfage fouz les Rois précédés.- 
[mais non pas annuelles ny à iour certain. Eginhard,Theodulfe,P.Æmile,Eft.Pafquier. 

A l f a e d e fils baftard du Roy Ofuuius de Notthu mbellandc,qui tenoit le 9.1ieu apres] 
c Roy Idas, mourut : 8c eut pour fucccffeur Ofrede,qoi régna n.ans. Herman Contr. Si- 
gebert, Ranulfus. 

I e a n 6 . de ce nom Pape de Rome, mourut le 7*dc Iauier,8c eut pour fiiccelfeur Iean 7. 
fils d’vn Grec nommé Platon, lequel depuis Ton efledion, qui fut faiâe le premier iourdej 
Mars, prefida 2.ans,7.mois,i7.iours. Regino,Onufrius. 

V n Synode affemblé cefte annee en Angleterre,difpoiàde certains Euefques qu’il fal 
oit employer en certaines prouinces qui en cftoicntcncorcs defpourueucs.Bcdc iiu.9. 
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I v s t 1 n 1 a n ioüafidextrementfonperfonnageenuersIeRoy de Bulgarie, qu’il im 
petra de luy vnc arme, âuec laquelle il Te fit reconduire ceftc annee en la Grece, où les af- 
faires luy fuccederent fi heureuiëment, qu’il paffa deffus le ventre de tous fes ennemis : ert 
forte qu’il fit cruellement meurir Leonce,qui fe trouua en prifon » 8c ne fit pas plus de grâ- 
ce à Apfimare quand il luy fut ramené de la fuite. En celle façon doneques, ayant recou- 
urél’Empire enuironlecommcncemcntd’Aouft,regna derechef auec fon fus Conftan- 
tin Cefarl’efpace de fix ans 8c aucuns tours : félon queNicephore 8c Cedrenus ontobfer- 
üé. Mais fi lesCanons du 6. Concile de Conftantmople furent fai&s en la 2. annee dudi 
Iufiinian au mois de Ianuier, Indiétion 4. il faudra auffi confeffer que fon Empire aura re- 
commencé dés l’an 705. comme Sigcbert a auffi cftimé. 

Gi s v l p h e Duc de Bencuent mourut , biffant vn fils nommé Romnald, à qui la pof- 
feflîô de fa Duché reuint apres,ôc demeura 26. ans. Enuiron lequel temps auflt Trafimund 
Duc de Spolet décéda, laiffantFaroald 8c Volchila fes deux fils cnpoffeflion de là Duché. 
P. Diacre. 

Cailinîcvs s’eftant monftré trop affe&é au party de l’Empereur Apfimare, en re- 
ccut punition de luftinian par la perte de fes yeux , 8c priuation de fa dignité Patriarchale 
deCohftantinople,quifutconfcrceàCyrus en recompenfe de ce qu’il auoit auparauant 
prédit à luftinian quilrecouureroit l’Empire, de façon qu il l’exerça fix ans. Nicephore, 
Zonaré. 
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Les cruautezdu Roy Vitizacftraneerent de telle forte fes fubieéls de luy, qu’il fu t fa- 
cile àplu (leurs grands feigneurs de s’clleucr contre luy, nommêmét à Dom Rodrigo ou 
Roderic fils de Theophrede,qui auoit efté cy deuant exclus du Roiaumepar Eringius : le- 
quel ayant trouué moyen par fes ad heraps d’affembler vne armee, rencontra Vitiza, qu’il 
vainquit 8c retint prifonnier,ne luy faifànt foufftir autre peine que la priuation de fes yeux, 
8c du Roiaume,quc plufieurs tiennent, qu’il mit entre les mains de fon frere Cofta , qui e- 
ftoit fon aifné. Mais il fepeult faire qu’il A luy eÔmuniqua que le filtre de Roy, retenant 
à foy Jbuétorité de commander 8c adminiftrer les affaires. Én quoy fepourroit accorder 
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le différend qui femblc eftre entre les HiftoriensEfpagnols touchant ccpoinél: comme] 
Alfonfe Carthagena & Fr. TarafFa ( vn defqucls tcfmoignc que Gofta régna cinq ans, 7. 
mois : l’autre trois ans apres Vitiza) & Rod. de Tolette aucc Dom Antoine Benter,qui ne 
font aucune mention de Cofta, & difent que Roderic régna z. ans auec Vitiza , qu ils ont 
pris pofliblc pour Cofta. 

Ethelrede Roy des Merciens & des Saxons d’Angleterre, fe démettant de l’ad- 
miniftrationdu Roiaume qu’il auoit tenue en nom de tuteur de fon nepucu Cheuircdefils 
du feu Roy Vlfere,fc rendit moine, honobftant qu’il euft vn fils nommé Celrcde. Polido- 
rc Virgile liu. 4. 

Environ la zuannee du Calife Abdimelech s’efleua ( félon l’exemplaire non impri- 
mé du Nicephore,que nous auons) vn Abdadas fils de Zubedir, félon les autres de Hall, a- 
ucc vn autre tyran qui fe nommoit Dadacus contre ledit Calife. Mais ils furent en peu de 
temps exterminez : carAbdalas fut mis à mort enlaMeche. Ce que les hiftoires d’Efpa- 
. gne nc femblent auoir ignoré,comme on voit par Antoine Benter,qui dit qu’A bdalas fut 
auffiappcllc Aroan Cependant le Niccphore imprimé ne femble faire mention que d’vn 
Abdalas,fils de Lubedir, & de Gezid. 

1 e a n 7.du nom Pape,mourutIe i7.iour dOélobrc,& eut pour fucceffeur vn Sifinnius 
ou Sozinius natif de Syrie, qui fut efleu le iour d’apres: lequel toutesfois eftoit ia tant dé- 
bilité de maladie, qu’il mourut au zo. iour de fon efle&ioa A caufe dequoy Conftanrin 1. 
du nom, S y renien aufli de nation , fut pris en fon lieu. T ellement qu on fait compte qu’il 
prefida depuis le vingttroifîefme iour de Décembre qu’il fut efleu, * .ans, i.taois,zp.iours; 
Onufrius. 

1 v s 1 1 n 1 a n eftant en la z. annee du ræouuremcnt de fon Empire , fit , au rapport de 
Platine & de Nauclcr,publicr & mettre en lumière les Canons & decifions du 6 . Concile 
de Conftantinoplc. Combien queTheophanes en les Annales afferme qu’il nelesfit pas 
feulement publier, mais aufli compofer & digérer. A caufe dequoy le $. defdits Canons 
tefmoigne, quon eftoit aftembléàlesfaire enuiron le ij. de Ianuier Indtôion 4. an de la 
création du Monde (félon la fupputation Grecque) 6 iy?. Cependant il cft certain que le 
Pape de Rome ne les voulut approuuer ny ratifier (encore, comme dit Platine , que l’Em- 
pereur luy euft enuoy é fa confeflion,pour la luy faire aufli approuuer : afin que lbglife La- 
tine reuint en concorde auec la Grecque, de laquelle elle s’eftoit eftrangee à caufe defdits 
Canons) pourcc qu’il yen auoit d'aucuns qui lembloient déroger à la primauté & aux 
priuilegesacl’Eglife Romaine, cnfemblc aufli aux conftitutions d'icelle touchant princi- 
: paiement le mariage des gens d*Eglife. Qui me fait eftimer que ce qu’on a eferit du voya- 
ge du Pape Conftanrin àConftàhtinoplc, aeftéinuentéàplaifir. loinét que Niccphore 
ny les autres autheurs Grees n’en ont fait aücunc mention : nonobftât que Sigonius eferit 
que l’Empereur n’enuoy a pas à ccftc fois , comme il auoit fait à la première, le vojpme & 
les allés du Concile de Conftantinoplc, pour les luy faire approuuer, ains feulement pour 
les foubmettre à fà corrcliion. Mais n ccft Empereur a efté h énormément vindicatif, que 
tous les Hiftoriens Grecs afferment d'vn côfcntement , ie laifle penfer s’il aura mieux vou- 
lu couurir fon naturel enucrsles Papes de Rome. 
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L'Emmrevr. mefcognoiflànt les biens qu’il âuoit rcCcu du Roy de Bulgarie , rom- 
pit fans occafionqui fuftvallable, lapaix qu’il auoit auec luy, faifant entrer vncarmcè 
dedans la Bulgarie, laquelle toutesfoisfutparlaiufte iuftice de Dieu deffailic^ l’Empe- 
reur contraint fe retirer auec fa courte honte.Nicephore,Cedrenus. 

Drogon Duc ou Gouuerneur delà Champagne Gallique, mourut cefte annee. Au 
moyen dequoy fèseftats furent donnez à Thibault fon fils par fon ay cul Pépin. Ado# 
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Theodon é.dunomRoy deBauieremourut,lai^^ant3.fils,Thcodon7.G^imauld2.. 
& Hugobert, qui diuiferent le R oiaume de Bauierc entr’eux. Auentin liu.3. ! 

Environ ce temps s’efleuavnefeéfe entre les Mahumetiftesdeceux qui rcmcttoicnt 
au liberal arbitre plufieurs chofes défendues en l’Alcoran , laquelle eut grand’ vogue par 
toute l'Afie & l’Afrique l’efpace de plus de cent ans. Iean Leon. 
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Iean Tizocopc Patrice de Conftantinople , fut au lieu de Theophila&e commis au 
gouucrncment de l’Italie, louz la dignité d’Exarche par l’Empercur, en laquelle il demeu- 
ra l’efpacc de deux ans. Onufrius. 

Childebirt Roy de France fit cefte annee guerre à vn Prince rebelle nômé Vvil 
larius, félon qu’on trouue eferit en la Chroniq.de S.Benigne de Dijon. Mais Ado décla- 
ré que ce Vvillariuscftoitvn Prince des Sueuiens qui s’eftoient rebellez, & que l’armec 
qu’on enuoyacontr’cux, fut conduire par vn Eucfque nommé Anepos. 

Estant Abdimelech décédé (que nous prenons pour celu\ queIeanLeonliu.*.&5. 
de Ion hiftoire d’Afrique appelle Habdulmaliqh) fucccda Ion fils qu’il appelle Qualid ou 
t lqualid,en la principauté & Emirautédes Sarrazins. Combien que Nicephore,Cedr. & 
Rod. de Tolettele nom met Vlid, autres t uelid,fils d’Abdalhar, f don d'autres d Abedra- 
mon, duquel nous auons parlé cydeuant, qui s’eftoit fait nommer en la Mauritanie Mi- 
ralmumin,ou comme P.Iouie & noz autres Hiftoriens elcriuent Miramemolin: quieftoit 
vn tiltre, (au dire de Volaterranus) de dignité & de principauté entre les Arabesjnommé- 
ment, comme eftime Poftel, entre ceux d’Afrique. Maisilfeperfuade que les Chrefticns 
ontaccommodé ce mot à leur langue pourceluy des Arabes Emir Elmumin, ou félon 
Théodore Bibliander, Mumanin ( qu’il dit fign.ifier Prince des fidèles ou des croyans.) 
Oceafion pourquoy il me ftmble que c’eft le tiltre d’Amcrmumnes, que les Maures dT> 
fpagne donnoient (tefmoin Zonare & Cedrenus) fleurs Princes. Tant y a cependant que 
le Calife fouz lequel les Sarrazinscôqucftçrenties Efpagms le nommoit Miramemolin, 
qu’on dit auoir régné 9 ans.Roderic telmoigne qu’il commença en Etre dccxlvi. 

E n ce temps l’ r glife de Pauic fut en dilïcnf on auec celle de Milan .pour raifon de la iu- 
rifdi&ion que l’Archeuefquc de Milan fedifoit auoir fur l’autre.De lorte qucle PapeCon- 
ftantinTut fait arbitre de ce différend: qui priua bien l’Eglilé de Milan du droiéi quelle 
pretendoit: mais il l’adiugea au fiege Romain. Paul Diacreiiure 6. chap. 1. del’hlftoire 
des Lombards. Platine. 
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Childebert fécond du nom Roy des François, ayant régné dixfeptans, mourut, 
! aillant (à l’opinion de quelques vns) deux fils, l’ailné nommé par tous les anciens Dago- 
->crt,& par Sigcbert Clouis : l’autre Daniel , qui fut fait moine,& de moine cy apres Roy. 
Combien qu'il y en a qui eftiment que ce ne fut pas lu v , mais 1 heodoric furnommé Sca- 
a ou de Chelles (duquel nous ferons mention cy apres) qui eftoit frere de Dagobert. Le- 
quel cependant tous les auth eu rs afferment auoir régné cinq ans : mais Ado & lesancien- 
7 e$ Annales! delquelles nous parlerons cy apres, & aufquellcs i’adioufte plus de fovqu’à 
dus les autres, tant pour leur ancienneté, que pourcc qu’elles fcmblët auoir plus diligem- 
ment 
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ment obferué les temps) déclarent cxpreflement qu’il mourut Tan 7 1 y. fignamment deuât] 
la venue des choies que nous reciterons fouz icelle année. Ce qui cil aiilïi l'opinion du 
Continuateur de Grégoire, (qui viuoitlors) de Herman Cctrad, & de Lambert de Scha- 
nab : enfemblé deTritemius & d’Aucntin, & vnepreuue fuffifante que le cortimécement 
du règne d’ieeluy doit eftre iuftement rapporté à celle annee 710. & non comme Sigebert 
a voulu à l’an 716* &quenoftre fupputation des Rois precedents cil plus certaine que la 
fîenric. 

Costa Roy des Vvifigoths décédé , fucceda fon frere Dom Rodrigue ou Rodericj 
en Ton lieu j qui fut le dernier qui a porté filtre de R oy des V vifigoths. Roderic ne les au-| 
très hilioires ne ferhbleiit auoir ellé bien refoluz ne du temps qü’il eommcça,ne combien] 
il a régné. 

Le Temple principal que les Chreftiens auoientenlaville de Damai, fut celle année] 
dédié par Vlid aux ceremonies de fa religion. 

A v inelme temps aulïî vn Capitaine Sarraziri nommé Mafalmas,alfiegea prit la ville] 
de Tyrannium furies Grecs. Qui fut caüfe quel’Empereur ehuoya vnearmee contre Iuy 
fouz la Conduite de deux Capitaines, quipar leurs difeords donnèrent moyen à leur en-j 
nemy de les deffairc.Niccph.Cedrenus. 

L’ Eg l 1 s e de Raucnne fut celle anneepourueuë ( tefmoin Onufrius) d’vn Euclque 
nommé Félix, qui rte voulut (comme dit Pîatine)s’acquitter d vrte fomrne de deniers qu’il] 
auoit promile a l’Empereur pour fon inuelliture. A cauledequdy l'Empereur fit aller 
Théodore Patrice fon Lieutenant en Sicile à Rauenne , où il ne peut entrer que de force 
pourlarelîllance des citoyens: &yayanttrouué ledit Félix, l’enuoya à l’Empereur, qui 
luy fit creüer les yeux. Ce que toutesfois Blondus & autres difcntluy dire aduenu pour 
s’cllrevoulufouftrairede l’obeilfance de l’Eglife Romaine. Les autres rapportent cclàau 
temps de Leon 1. Sigonius à l’annee precedente, deuant que le nouueau Exarche full ar- 
riué en Italie. 

Vn Synode alfemblé celle annee en Angleterre par l’audorirè du Pape Corillarttin,de 
cerna de l’adoration & vénération des Images, fuiuant les aduertilîèmens qu’on difoite- 
llre aduenuz à vn certain moine nommé EgUuinus pat vifions : & fit aulïî interdidion du 
mariage aux Prcftfes.Naucler,Blondus,Cent.i.Onufrius. Ncantmoins toutesfois nous 
ferons paroillre cy apres, que celle ordonnance du mariage n’a ellé receuë en Angleterre 
de plus de joo.ans apres. 
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Tizocopi Exarche d’Italie fe coportant trop tyranniquement enuers les citoyens 
de Rauenne, les irrita de telle façon qu’ils le malfacrcrcnt. Au moyen dequoy 1 ’Italic fût] 
l’clpace de trois ans fans Exarche. Onufrius. J 

L a ville & challeau de Cleucs fut celle annee fondée par vne dame du païs qui fc nô- 
moit Beatrix. Munllcr. 

Chevirrede ou Chouirredc Roy des Merciens d’Angleterre, clmeù de certaine 
deuotion , quitta volontairement fon Roiaume, & fc retira auec Offa fils de Sigebert Roy 
d’autres Anglois à Rome, où ihfc firent tous deux moines. Au moyen dequoy Celfede 
fon coufinfilsd’Ethclredc fucceda audit Cheurede,qui régna 8.an$, Polid. Virgile liurc 4. 
Guill.de Malmesberie; 

L’ a h 91.de lHcgire,EIqualid fils d’Habducmalich Calife des Sartazins,qui tenoit fon 
fiege en la ville de Damas, cicpedia vne puilïàntc armee fouz la conduite de Mulà ou Muca 
fils de Nofair did Auennaair ou Abinofair, pour palTer en Afrique, où elle fit maintes bel 
‘es conqueftes és deux Mauritanics au nom du Calife,& fubiugua plufieurs natiôs qui n’a- 
uoient auparauant ellé touchées des Arabes. Iean Leon liu.j.dc l’hill. d’Afrique. 
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Les Cherfoneficns du pont Euxin,ayants pour quelques occafionsefté fort duremét 
traittez de l’Empereur Iuftinian,fc voyoient eneores en voye de receuoir pis.Qui fut cau- 
fc de les faire fi bien aduifer à leurs affaires, qu’ils entrèrent en ligue auec leurs voifins pouf 
fe defendre,&: prindrét pour leur chef vn certain Capitaine nommé Philippic &furnom- 
liné Bardanes,que 1 * Empereur Apfimare auoit relegue en leur contrée. Pour auquel ob- 
uicr,Iuftinian mit lus vnc armee,qui au lieu d’aller accomplir fon intention, s’alla ioindre 
à Ion ennemy,auec lequel elle reuint contre eeluy qui l’auoit enuoiee.Qui fe trouua pris fi 
au defpourueu, qu’il n’eut loifir que de faire vnc petite leucc de gens, auec lefquels ofant 
faire telle à les ennemis, fut facilement deffaic & mis à mort cnuironle 13. d’Àouft. Au 
moié dequoy rien ne fe trouua plus qui retardaft Philippic de lé fiûfîr de l’Empire,la iouïf- 
fanceduquclluy demeura deflorsl’efpacedei.ans,?. mois, 7. iours. Niccph. Zon. Cedr. 
Lefquels auec tous les autres Hilloriens Grecs affermét,que luftinian fut bien peu regret- 
té de fes fubiets,à caufe de fes horribles cruautez & mauuaifes mœurs: dontc eft merueille 
que Sigonius eferit que fon inconuenient fut tant plaint & lamenté à Rome. Quoy qu’il 
Vueille dire que ce fut pour le bon recueil qu’il auoit fai& au Pape, qui l’eftoit allé voir & 
falucr vn peu au parauant iufques en la Grece, & en l’Afie,fans déclarer qu’il euft eu autre 
fin &occafion d’y aller que celle-là. 

I v l 1 a n Comte de Scbta ou Ccpta & de Coulhegra en la Colle d'Afrique à l’en- 
droit du deftroit de Gilbatar (qui femble cllre celle que Ptolomee appelloit Elfipifla) en- 
femble aulfi Gouuerncur pour le Roy Roderic és pais qu’il tenoit eneores en Afrique, e- 
ftantdcpiteufcmcnt irrité contre fon maiftre,pour l’iniure qu’il auoit faitte à la chafteté 
delà fille qu’on nommoit la Caba, s’allia des Sarrazins,& leur fit fi bien entendre fes rai- 
fons,que Mufadit Abenolâirou Auucnobair Lieutenant dü Calife Vlid en Afrique, luy 
bailla vn fien Capitaine nommé Tarife ou Tarifa aneuzafiâ* auec 4. nauires,&vn certain 
nombre de Sarrazins , pour aller defcouurir l’cftat de l’Efpagne: lefquels defeendirent 
premièrement en vncifiequi efl au deftroit de Gilbatar, dont les Sarrazins la nommè- 
rent Gibeltarif, qui fignifie autant que mont de Tarif (car on l’appelloit au parauant Cal- 
pe,d où ils entreront confequemmentparla bouche de la riuierc, diète de prefcntGua- 
da^ ibir & dc^ anciens Betis)dedans l’Elpagne , & y Commencèrent à faire la guerre fort 
cruellement, fignamment en la Betique; de façon qu’ils en tirèrent & emmenerent celle 
année vn grand butin. Ce que Roderic de Tolletc, Alfonfe Cartagena,Anto . Beuter,&| 
autres Hiftoriensd Elpagnetcfmoignentd’vn accord eftreaduenu en l’Ere dccl. annee 
de noftrc Seigneur nccxn. & de l'Hegire xci.côbien qu’au compte des autres il faudrait 
pluftoftxcru.ou xciiii* 1 

Cyrvs Patriarche de Conftantinople furparTEmpereurdeiettéde fon fiege,pour! 
ce qu’il maintcnoitconftamment les côclufions du S. Concile vniuerfel : &vn nommé 
lean iubftitué en fon lieu,qui faccommodoit mieux aux affeétions d’iceluy, lequel prefi 
i.ans,6éinois,Nicephore, Zonare. 
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Vne armee de Bulgariens apres auoir couru tout le pays de Thrace s’alla prcfenter iuf 
quc&aux portes de Conftantinople , fkns qu’on ofaft fortir pour le? combatre , à caufe de- 
quoy ils fe retirèrent à leur aife en leur pays auec leurs defpoüilles & le butin. Zonarc. 

As p a a nd apres auoir demeuré en repos & fans auoir guerre au royaume de Baiiie- 
re l’efpacedeneuf ans impetra en fin vne armee du Roy deBauierc, delaquelle ils’ac- 
compagnaiufques en Italie contre le Roy Aritberth , qu’il crouua ia aülfi bien accompa- 
gné de fesforces que luy /Tellement que quand les deux armées fe furent attaquées, le pi 
tomba fur les Bauarois.Mais Aritberth feeut fi mal vfer de fa vi&oire (comme on dit) qu’il 
en lailTa tourner le fruit à fa ruirie.Car quâd il vit que les affaires n’en alloyent pas mieux, 
il fe voulut mettre en fuitte* en laquelle il fut noyé au pafïàge d’vn fleuue. Au moyen de 
quoy la polTeffion du royaume des Lombars demeura audit Arifprâd homme vertueux 
6c louable, qui mourut trois mois apres l’auoir gouftee,à fçauoir le i y » iour de Iuin de la i o. 
Indiérion:de forte quelle tomba és mains de fon fils Luitprand,qui en fut en fâifine l’efpa- 
pacede îi.an,6.mois, au compte que P. Diacre & Sigebert en ont fait,quifctrouüe eftre 
véritable, tant par ce que nous en ferons apparoiftre à ia fin de fon régné, que pou rcc que 
les dattes de plufieurs de les ordonnances & ediéts qui font contenus au Code dcsloix 
des Lombards, eftans de la 1.8.9.11. 13.1y.16.17.de fon règne és Indiétiôs 1.3. 4.6.8. 1 0.1 mu 
fignifient apertement que le comcncement de fon regnefe doit prendre en l’Indiérion 
lo.pluftoft qu’en la première, où Onufrius l’a voulu rapporter. 

C e vx qui comptent, comme a fait Aimoinus, que Childebcrt ou Hildebert Roy de 
France a régné iy.ans, rendent auffi téfmoignage qu’il mourut deuant le Maire Pepimfui- 
uant lequel nous colloquons icy fon trefpas. Ce qui reuiendra au propos d’Ado,quin’e- 
ftime pas qu'il ait régné d’auantage que d’enuiron 13. ans. Tanty a ce pendât que comme 
il cft certain que Dagobert fon fils fut fonfucceffeuràla couronne de France, auffi eft-il 
mal affeuré de combien d’annees il l’a gardée, tant font en cela les opinions des autheurs 
differents. 

G a r. v a R d Roy des Piétés en la grande Bretagne en ce temps, Mufa, félon les autres 
Muca, eftant appcllé pour aller vers le Calife Vlid , laifTa le gouuernement de l’ Afrique en 
fon lieu à Tarie diét Abentiet : lequel ayant conceu bon cfpoir des affaires d’Efpagnepar 
le voyage precedent, donna douze mille Sarrazins au Comte Iulian pour y retourner ce- 
lle annee: lefquels s’y portèrent fi bien, qu’ils gaignerent la ville, qu’on difoit lors Car- 
theia s laquelle ils commencèrent deflors de nommer Tarifa en faueur du Capitaine qui 
les conduifoit. Et de là fe mirent à faire courfes & entreprinfes fur les autres villes : de for- 
te que le Roy Roderic fut contrainét de leur oppofer bien haftiuement vne armee, dont 
fon patent fgnicusauoitla conduite: fur laquelle le mefehef tomba fi malheureufement, 
quelle fut entièrement deffaiéte, en l’Ere dccli. Autheurs precedents. 

A v mefme temps vn autre Capitaine Sarrazin nommé Abas, courut auec vne grande 
armee les prouinces de l’Empire , & print la ville d’Antioche en la Pifidie.Niceph. 

R a b b a t h Roy d’Hegias en Arabie, dreflà en ce temps vne Academie en la ville de 
Balberich, diète auiourd’huy des Arabes Badrahenem, où venoiét de toutes parts les hô 
mes diètes poureftudierésfcienccs de Médecine, Aftrolûgie it Philofophie en langue 
Arabefque. 

L’a n 94. de l’Hegire la ville d’Argilla en Afrique fut cohqueftee fur les Vvifigoths par 
les Sarrazins, 6c depuis par eux poffeaeepar i’cfpace de deux cens ans. Iean Leon liu. 3. de 
l’hiftoire d’Afrique. 

V N moine faifànt profeffion del’hcrefîc des Monothelites auoit autrefois prediét à 
l’Empereur Philippicqucl’Empirevicndroit vne fois entre fes mains: dont il luy fit pro- 
mefïe que fi toit que fa prediétion feroit accomplie, qu’il ne fatidroit en faùeür de luy d’v- 
fer de toüs les moy ens qu’il pourrait pour abolir 6c annuller les décrets du 6. Concile v 
niuerfel. Pour laquelle promcfTe exécuter, quand Philippe fe veit eftably au fiege Impé- 
rial, fit afTemblervn Synode àfâpofte, qui condefcenditalaconclufion qu'il voulut, la- 
qucllefut incontinent publiée 6c fignifiee par toutes les prouinces [de l’Empire par ediéts 
& ordonnances expreues, pour eftre enfuiuie félon fon intention . Quieftoit telle, qu’il 
vouloit auffi que toutes les peinétures qui fe trouueroient és temples:, exprimans les aètes 
6c decrets dudit Concile,& les images^ ftatues pareillement des peres qui les auoient dé- 
cernez 3 auec toutes les autres de quelque Sainét que ce fuft , fuffent effacecs , rompues & 
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mifes bas. Mais tant s’en faut que le Pape Conftantin vouluft obtempérer à tels mande- 
mens, qu’il fit au contraire affembler vn autre Synode à Rome, parfentence & ordon- 
nance duquel il excommunia l’Empereur: défendit au peuple Romain de le rccognoiftre 
pour feigneur,ny de reccuoir aucun commahdcment,iumon, lettres, pourtrait ou effigie 
detuy,nyen boffc ny engrauec , ny en monnoye: ne voülant pas mefmement que ion 
nom fuft inféré és prières Ecclefiaftiques.'Qui pluseft fitpourtrairc les mefmes peintu- 
res, &criger auffi les mefmes ftatues au portique defainft Pierre que l’autre étroit faiét 
abbatre à Conftantinople; félon que Nicephore,P. Diacre, Zonare&GeorgiusCedre- 
nus recitent. Autres fontd’aduis que de lâ procéda là fource de ce malheureux fehif- 
me qui dura fi longuement entre l’Églife Grecque & Latine pour la reftitution & abo- 
lition des ftatues & images: pouice qu’ils eftiment que ceux qui voulurent défendre la 
caufc de l’Empereur, commencèrent à mettre en difpute f’il eftoit licite detolerer &a- 
uoir des images dedans les temples & Eglifes des Chreftiens -.dont on vint puis apres à 
s’ehqüerir s’il les falloir aufli adorer & honorer . Ce pendant on voit bien que les G recs 
defendatls ldür caufe par mauuais & illicites moyens, la rendirent beaucoup plus odieufe 
& eux auffi à la plufpart du monde. 
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Theodovaip ou Thibault fils de Grirttoaldfutenlaplace de Grimoald fon 
pere fils du Prince Pépin ( qu’vn foldat de Frife mit à mort au mois d’Auril au temple 
de fainéfc Lambert de la ville de Lieges, où il eftoit allé voir fon pere accouché de ma- 
ladie) par ledid Pépin fon aycul, qui mourut auffi en la mcfme anrteeau mois de Dé- 
cembre. Ayant exercé les deux Mairies auec grand heur, profperité& honneur l’ef- 
paccde vingt fept ans & demy , apres auoir refigné la Mairie d’Auftrafieàvn ficn fils 
naturel nommé Charles (quiluy eftoit demouré de fa Concubine Alpaide) recognoif- 
fant en luy les lignes d’vne generofité grande, quilerendroit capable & fuffifànr d’vne 
telle charge, quoy qu'il fuft encore, fort ieunc: ce qui donna moyen & grand occafion 
àPle&rude ou Pledonde femme légitime de Pépin, de le faire cauteleufement appré- 
hender & emprifonner en la ville de Cologne, tant pour la ialoufie nouercale qu’elle luy 
portoit,que pour auoir moien auffi en le priuant du bénéfice de fon pere, de faire tomber 
l’eftat d’Âuftrafic entre les mains de fon petit fils Theudouald^’affeurant bien que le ma- 
niement des affaires luy dcmeurcroit fouz le nom d’iceluy, (comme nous trouuonsefi- 
crit en certaines annales anciennes non encores imprimees,qui recitent en langage La- 
tin les chofes fai&es par les François en chacune annee,dcpuis fept cens quatorze iufques 
à huid cens qu atre vingts vn. Auquel temps l’autheur d’icelles tcftnoigne clairemét qu’il 
eftoit en vie. A caufe dequoy nous les enfuiurons de tant plus hardiment en l’obfcrua- 
tion des temps, lefquels elles femblët en beaucoup d’autres endroits auoir mieux obfer- 
uez que les autres. Et pource que le nom de leur autheur s’ignore,nous les mettrons cy a- 
pres cnauantfouzlepom des anciennes Annales, encores quelles foient intitulées Ge- 
fla Francorum. 

O s r i d i Roy de Northumberlande ayant régné l’efpace de vnze ans ou enuiron, ' 
futmalhcureufemcntmisà mort par fes deux coufins Leuredc & Ofric, fils du defùnâ 
doy Egfrede. Au moyen dequoy ils fe remirent en pofTeffion du Royaume d’iceluy, 
qui leur appartenoit par le droit de leur pere , & le pofïederent n . ans.Guillaume de Mal- 
nesberie. 

Vn e trouppe de Sarrazins fouz la conduitted’vn Capitaine nommé Mafalmas,cou- 
ut toute la Galaticjd’où elle remporta vn grand butin.Niccphore. ;• 

M a i s les Sarrazins d’Afrique affriandez des heureux fuccez qui leur cftoient adue- 
ms les années precedentes en Efpagnc,ne fe firent beaucoup tirer l’oreille pour y repafter 
aj.foiscp plus grand nombre. IoinéU’affiftance qu’ils y efperoient receuoir des alliez, 
parens 
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parcns& complices du Comte Iuliandefquels fallcren tincontinent ioindre à euxd lcui 
arriuce.A caufcdequoy les affaires du Roy R oderic le trouuerent reduittes entcl point 
qu’il luy fut force de mettre fus fes forces & de les commettre au hazard du combat. Par 
quoy il fe vint camper de l’vn des codez de la grade riuiere G u‘adakirir,qui n’auoit encor, 
alors perdu fon nom de Betis:où il fouftintauec Ton oft lapuiflance de l'es cnncmis,de te l 
le conftance qu’il fut l’cfpace de 7.iours entiers & côfecutifs à les combatre pour leur em 
pefcherlepaflage.Maisau 8.1a chance tourna fi malhcurcurement fur luy, qu’il fut mi 
ferablement vaincu , & toute fa puiflàncedeffaitte& accablée. Aucuns dilentaulfi qui 
y fut occis, qui me femblent auoir mieux attaint la vérité, d’autant qu’on n’ouir oneques 
depuis ce defaftre parler de luy, &qu’on ne fçait qu’il dcuint.Car ce que d’autres ont clcrit, 
qu’il fe retira en vne folitude pouryacheuerlerefte de fes iours en la compagnie d vn 
lêul Hermite,refemble plus fon romant ou fa fable que fon hiftoirc. Tant y-acependât 
que l’armcc des vainqueurs fediuifant en trois bandes, alla fubiugucr & conquérir toutes 
les villes &prouinces de l’Efpagneilcfquclles deftituces de chef, fe laiflercnt facilement 
prédre les vns apres les autres en l’efpace de r^.mois^ou de 2. ans au plus. Antoine de Gue- 
uarc en fes epift. dit, que depuis cefte malheureufe iournee qui fut près du flcuue de Bcda- 
lac auprès de Xerxes delà frontière, que les Maures fuiuirent fi bien leur vi&oire qu’en l'cf- 
pacede 8.moisgaignerent& dominèrent de Xerxes la frontière iufques à la PcugueHo 
radade,quieft au delTus de la ville Dogue. Et qui eftplus d’efmeruciller que ce que les 
Maures gaignerent.enhuid mois entiers, demeura à eftre recouuert par les Chrcfticns 
prefquc huid cens ans. Car autant fe paffa depuis la perte d’Elpagnc iufques au rc- 
couurement totale d’icelle. Ou quivoudra compter iuftement?>8.Sommequclcs pais 
d’Afturie &de Cantabrie qu’on dit auiourd’huy Bifcaie,empcfcherent que les Maures ne 
peurét eftendre leurs conqueftcs plus auant, parce qu’ils y trouuerent de la refiftance plus 
qu’aill9urs,y aiantslcs reliques des pauures Vvifigoths qui auoient peu tfehapper de leurs 
glaiucs,trouué leur retraitte: & que l'afperité du pais leur denioit paflage.A caufe dequoy 
force leur fut de feconuertir à difpofer de ce qu’ils auoient conquis en l’Efpagnc,dc iorte 
qu’on dit qu’ils efleurent premieremeut Bellazis fils de Mufa ou Muca,quieftoit vn de 
leurs Capitaines Roy fur l’Elpagne, qui retint vne partie de I’armee Sarrazincfquc, &r rcti- 
uoia l’autre en Afrique. Mais il fe rédit bien toft apres fiodieuxàfes gens, qu’ils le depofe- 
rent,& en ordonnèrent d’autres les vns apres les autres en fon lieu, qui leur furet aufîi peu 
aggreables.Tcllement qu’on fait compte du nombre de 15. qu’ils eurent enmoins de 10 
ans.Roderic & vne Chron.Arabef.recitcnt, que la plus grand part des villes d’Efpagne 
furet fubiuguces par Tarif: & qu’vn Capitaine dit Mogeitairomi occupa Cordoüe,Mala 
ca,Multa,Tolctte,& Grenade.Que Mufa & Tarif furent auffi rappeliez en la mefme an 
nce du Calife Vlid,pour luy aller rédre copte des threfors d’Efpagneide forte qu’Abdula- 
ziz ou Abdulezid fils ou nepueu de Mufa, tint le lieu d’iceluy enElpagne,où il efpoufaEgi- 
lonavefucdufcuRoy Roderich,par le confeil de laquelle il s’inftitua Roy de Scuille.Ce 
que les Sarrazins trouuerent fi mauuais, qu’ils les mirent tous deux à mort. Et puis fubfti- 
tuerent par maniéré de prouifion vn autre parent de Mufa nommé Aiuth en l’eftat dudit 
Abdulezib, iufqu’à ce que leCalife en eut autrement ordonnéepar lequel la ville diète an- 
ciennement Biloilis fut reftaurec, & nommee Calataiuth. En finies Califes diuiferent 
l’Efpagne en plufieurs prouinccs, qui fe nommèrent royaumes, pource que les Gouucr 
neursd’iceux s’en intitulèrent Rois, à l’exemple d’Abdulczid.Mais on tient qu’ils furent 
au bout de quelque téps réduits en trois principauxdc i.defqucls fut eftably à Cordouë, 
qu’il appclla le Roiaume d’ Abenalibet ou Abenaliberiquede z.à Scuille:& l’autre à Car- 
tage la neuuc,qui dura iufques au temps des Princes nômez les Almorades , qui en furent 
dechafiez par Ferdinand Roy de Caftillcj. du nom enuiron l’an nu. D’autres adiouftét 
que les Sarrazins ceflcrcntd eftre appeliez par leur norti en Efpagnc, pource que les Ef- 
pagnols ne les nommèrent autrement que Maures, d’autat qu’ils eftoient fortis de la Mau- 
ritanie pour venir fur eux. Authcurs Roderic de Tolctte, Alphonfe Cartagena, Antoine 
Benther, Franc, Taraffa, Ioan. Magnus liu.ié.dcl’hiftoire Gotthiquc , Iean Leon liure? 3. 

& y. Coelius Auguftinus 2. & autres.Selon le confentement defquels la derniere malheu- 
reufe iournee aduirit à vniour de Dimcnche,quicftoit félon aucuns le 4. ou comme veu- 
lent les autres l’vnziefmc de Septembre, ou félon Antoine Gueuare f .de Iuillet, en l’Erc 
Dcc11.de noftre Seigneur dccx un. Et comme dit P. Diacre liu.10.de l’hiftoire des Lom- 
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ains au 8.de Iuillet,ou z.ou*9.de Septembre. 

E n vn Synode aftcmblé en Angleterre, la Meflè fut eftabliefclô les ceremonies dcl’E- 
glife Romaine, & le mariage défendu aux preftrcs.Nauder. 


Vu Monde. 4851 j 


Ve Iefus Chrijl. 715 | 


IndtSlion. 15 


Ve l'Hegire 97. le 3. Septemb.\ 


Papes. 8 


E. <T Orient. 1' 


R. des François. I 


R. des Vvifigfths. I 


R. des Lombards, $ 


R. des Efcojfois. 


E. <C Italie . 


Cal. des Sarrasins. 


R.des Bulgariens. 


DucdeVemfé . 


Comme Philippic dilfipoit les threfors Strichefiès de l’Empire amaflees de lôgue main 
en defpenfcs inutiles & friuoles,laiflant ce pédant le païs de Tnracc& les autres prouinces 
de l'Empire en proye aux ennemisraucuns Sénateurs incitez de l’affe&ion du bien public 
efpicrent fi bien l’occafion qu'ils luy creucrent les yeux à vn iour qui eftoit félon Zonare 
veille de Pentecofte,ou comme Onufrius a trouue,le lo.Iuin. Au moyen dequoy le Sénat 
& le peuple de Conftantinoplc aflemblez enfemble donnèrent d’vn accord le iour enfui- 
uant l’Empire à Flauius Artemiusfquifenommoitaufii Anaftafe z.)pour la bonne opiniô 
qu’il auoit donnée de fon erudition,& d’eftre bien entendu au maniement & gouuerne- 
ment d’affaires d’eftat.Cc que toutesfois ne luy feruit pas d’auantage à retenir l’Empire 
plus que de i j.mois.Niceph.Zonarc, Cedrenus. 

Scholastiqj/e Patrice de Conftantinoplc fut celle année enuoié en Italie pour la 
gouucrner foujt la dignité d’Exarche, laquelle charge il exerça l’efpaccdeio. ans, félon 
Onufrius.Mais Sigonius tcfmoignc que fon predcceflcur Ican Tizocope auoit cfté mafia- 
cré par ceux de Rauenne,pource qu’Û les traittoit trop tyranniquement. 

Les François ne faccommodâs pas volontiers au gouuemement d’vne femme, ou bic 
fe fafehans de voir leur Mairie fe faire hereditaire,qui auoit auparauât depédu de leur de- 
dion fe foubzlcuerent de grande animofité contre TheudouaId,&s attaquans de mains&t 
de coufteauxauec ceux qui voulurent defendrela caufc d’iceluy, en firent vnc merucil- 
leufc defconfiturc & occifion en la foreft qu’on appelloit lors Cocic:& fans la füitte qui le 
fauua , ilnefuft efehappé de leurs mains.Côbien que les Hiftoriens ne font deflors plus 
mention de luy .Et pource que le Roy Dagobert mourut au mefme temps, ils tirèrent du 
monaftere vn certain Daniel qui eftoit de la ligneeroiale,pour le faire cure leur Roy,luy 
changeants fon nom premier en Chilperic ouHilperic:puis preuoiants à qui ils auoient af- 
faire, entrèrent en confœderation &alliancc auec Rabbot DucdcFrife.Cepcndât Char- 
les, Martel s’efehappa d’vne merueillcufe forte des prifons de fa maraftre Pledrudc,& ayât 
trouué façon de faire quelque amas de gens pourrccouurcr fon droit,efueillales François 
à luy aller coupper les ailles deuant qu’il peuft voler:par vne armee que Rainfroy conaui- 
fit auec le Roy Chilperic iufqucs auprès de la Meule. Mais Rabbot de Frifeles preuint: 
car il chargea le premier la trouppe de Charlcsfi brufqucmcnt, qu’il la rompit & diflipa en 
la faifon,cpmme dit Ado, du mois de Iuillet. A caufc dequoy Charles apres auoir rallié les! 
reliques de fes gens en lieu fort, fut contraint de fe referuer a vne meilleure occafion. Qui 
fera ncantmoins l’endroit où ie commenceray à l’exemple des vieilles Annal, de Regino 
i & de Herman Contrat, de compter le temps de là principauté, qu’ils difentauoir cfté Z7. 
ans,pluftoft que ceux des Rois qui ont régné fouz luy:Tant pource qu’ils ont cfté plus di- 
ligemment comptez & obferucz que ceux defdits Rois , quepource aufliquclevray 
eftat de la principauté & roiautè femble auoir eftè en luy mieux qu’en ceux qui 
n’eftoient autre chofequece que ceux qui les clleuoicnt à la dignité royale les faifoient 
eftre. 

Les Ambaflàdcurs de l'Empereur Artcmius,enuoyez vers le Calife Vlid pour traitter 
de la paix, ne rapportèrent linon qu’aduertifiement des préparatifs qu’ils auoient veufai 
reaux Sarrazins pour venir afiieger la cité de Conftantinople: qui fut caufe aufli que 

l’Empereur 
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iTEmpercur commença de fc mcttre.en point pour les receuoir.Nicephore,Georgius Cc- 
[drenus. 

Iean Patriarche de Conftantinoplc fut pourcc qu'il auoit maintenu &fauorifê l’Em- 
jpereur precedent en fes mauuaifes opinions, depofc par Artemius , & en Ton lieu vn nom 
|mé Germain fiibftitué, qui auoit eftéau parauant enuoyé en exil par Conftantin Pogo 
nat, lequel en ceftc forte gouuernafon Eglife 14. ans, cinq mois,fept ioürs. Nicephorej 
Zonare. 


Vu Monde. 4873 


Papes. 


R. SEfcoJJe. 
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l 
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De Iefus Chrijl. 71 6 


E. Sortent. 


E. £ Italie. 


R. des François .$ 
R. des Vvifigoths.i 


IndtElton . 
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Cal.des Sarrasins. 
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Ducs de Venife. 20 


A ». t 1 m t v s eftant contraint d'enuoyervne armee de mer contre les Sarrazins d’AIe 
Jtandriejplufieurs fe trouuererit en la trouppe de fi mauuaife volonté enuers luy , qu’ils in 
citèrent leurs compagnons à fe reuoltertous enfemble Contre luy. Ce qui vint à tel cf-j 
fe<ft,quercprenans la routte de Conftantinoplc (de laquelle Artemius fablénta à leurve 
nue) furent reçeuz dedans par intelligence. Au moyen dequoy ils s’adrefîcrent à vn nom 
méThcodozc A dramien(perfonnage iufques alors peu cogneu) & le contraignirent co- 
tre là volonté d'accepter l’Empire: puis s’en allèrent pourfuiure Artemius fi chaudement* 
qu’ils le reduirent à la ncceffite de quitter totalement la dignitéf qui luy auoit cfté donnée 
rf.moisau parauant)au nouueau efleu,& de fe laifier confiner delà envn monaftere:cé 
qu’on’dit eftreadueuu le iç.d’Aouft, Indi&ion 14. où il faut aufli prendre le commence- 
ment de l’Empire dudit Theodofe.Sigonius dit qu’il fit remettre fus les images &c peintu- 
res du Concile de Chalcedone, que Philippique auoit mifes bas: mais les Hiftoriés Grecs 
n’en difimt mot. 

L a donation des monts Apennins & delà Ligurie faite autre fois par le Roy Aritberth 
des Lombards à l’Eglife Romaine/ut en ce temps renouuellee & confermee parle Roy 
Luitprand.Anaftafius. 

A r a n t le Roy Chilperic & fon Conneftable Rainfroy mis leur armee aux champs* 
a menèrent courir iufques dedans le pais de Cologne, où ils trouuerent fi peu de refîftan- 
ce , qu’il n’y euft pas eu moié de les en faire retirer lans Vnc fomme de deniers que la Prin- 
cefle Plc&rude leurdeliura Mais au retour Charles les vint charger près d’Ablis, fi à pro- 
pos qu’ils ne fe doutoient de rien, qu’il leur ofta tout leur bagage. Annales vieilles*] 
Ado. 

Environ le mefme temps la Comté de Sebta fut par les Maures oftoe au Comte ïu- 
lian,quifut lefalaire de (à trahifon.Iean Leon.Iiu.j. 

Constantin premier du nom Pape mourut, au rapport d’Onufrius, ceftean- 
neel’vnziefmc lourde Feuricr : combien que le liure pontifical afferme que ce fut en 
a trcizicfme Indidion . Cependant Grégoire deuxiefme du nom fut fait fon fuccef- 
feur, fils d’vn Marcel citoyen de Rome , lequel ont tient auoir efté efleule vingt vnief- 
me iour deMars: âcdelàauoir prefidé iufques à fa mort quatorze ans, dix mois, vingt 
deux iours. Onufrius tefmoigne & afferme qucfoùz luy fut affemblé ceftc annee vn 
Synode à Rome, les décidons duquel furent reduittes en feize Canons : dont les vns 
concernoient lefaiâ des ftatucs & images, dedarans qu’elles déuoient eftrc honorées & 
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IndiBion. IJ 


De P Hegirc 99 .le l tt^doujl. 


Papes. 


E. i Orient. 


R.ies François, i 


R.deCaJl, 


R. des Lombards. J 


E. A Italie. 


I Cal. des Sarrazjns 


| DucsdeVenife. 


Encor que l’Empereur Theodoze fuft aflez lourd en conduitte d’affaires d’Empire, 
fi eft-ce qu’il fe fit paroiftre de fi bonne & honnefte nature, qu’on ne fait point de doute 
qu’il n’euft efté vtile à la république, s’il luy euft cfté loifîblc de commander plus longue- 
ment, qu’il ne fît, pource qu’entre les autres Capitaines d’Artemius,vn Leon fumommé 
Corion natif du pais d’Ifaurie,à qui le gouuernement en auoit efté donné,fc vintà confti- 
tucr chtfde ceux qui ne luy voûtaient rendre obcyflànccj & amena vnc armée iufques 
auprès de Nicomcdic,où il fut falué Empereur Augufte.Qui fit penfer à Theodofe que ce 
ieu ne fepouuoit départir fans guerre & fans effufîon de fang, laquelle il abhorrait tant 
qu’il aima mieux fc démettre volontairement de la dignité Impériale qu’il auoit âccepfee 
par contrainte 8. mois fix iours au parauant,& fe laiffer puis-après reclure en vn monafte^ 
rc,quc de fe réduire à autre party:toutesfois Zonare &Cedrenus tiénent qu’il a tenu l’Em- 
pire z.ans.Mais Niccph.cn fes Annal.tcfmoigne que Leon entra en règne dés le z 4. iour 
d’Auril de la 1 J -Indidion, (où Ion comptoit félon la fupputation des Grecs enfuiuic de 
Cedrenus & de Nicephore Callifte en tan hiflEcclcClan 6a09.de la création du monde) 
qui dura 24.ans,z.mois,xj.iours. 

A p a o l o Lucio Duc de Venife décédé fucCeda en la dignité Ducale du con&nte- 
ment de tous les citoicns vn citoyen d’Heraclce nommé Marcel, qui gûüuetnala républi- 
que V enticnne 9 . ans.Sabellic V olaterranus. 

P h a r O A L Duc de Spolet mit enuiron ce temps le fiege deuant la ville de Raucnne 
tant par mer que par tcrre:de forte quelle luy fut en fin rendue. Mais le R oy Luitprandlc 
contraignit bien toft apres delà remettre entre les mains dc?s Romains.P. Diacre. 

Charles s’eftant remonté en meilleur cfpoirparlefuccez du bon heur precedent 
(qui luy amorça encore plus grande fuitte de gens de guerre qu’il n’auoit à fe venir embar- 
quer en fa fortune) ne fe voulut plus arrefter en fi beau chcmin:ains eftant lliiuer palïc,il fe 
remift auec tout ce qu’il peut faire de forces aux champs pour venir trouuer fes ennemis. 
Lefquels aulfi s’eftans appareillez à l’aller recercher pour auoir leur reuange , ne luy laiftc- 
rent pas faire long ch cmin fans le rcncontrcr.Ce qui luy fit mettre fi bien de l’eaue en fon 
vin(voy ànt que le ieu ne ferait pas fans hazard)qu’il leur fit porter paroles d’appointcmët. 
Auquel ils ne voulurent entendre:dont il luy fut force d’eXpofer fon armée au combat 
contre eux,qui fe fît le xi.iour de Mars en vn lieu nommé Vinciat près Cambray,auec tel 
le furie & animofîté des vns & des autres,qu’il en demeura vri hôbre ineftimabledc morts 
furie ehap.Mais Charles conduifît tars fi Drauement fon fait, qu’il obtint la vi&oirc , met- 
tant le Roy Chilpcric & fon Rainfroy en routte: aufquels melmes il dônna la chafle iuf- 
ques à Pari 1 ;: où il mit fin à icellc,pour ramener fon camp chargé de defoouilles &de bu 
tin en Auftrafie. Au moyen dequoy il eut toufîours depuis l’aduanfage lur fes ennemis. Ce 
que toutesfois Sigebert enfuiuy de tous les modernes déclaré cftre aduenu l’annee enfui- 
uant.Mais les anciennes Annales Ado & Lambert de Scaff. l’attribuent à cefte annee.No- 
nobftant que pource qu Ado & Sigebert ont dit que la bataille de Vinciat fe fit le 13. des 
Cal.d’Auril:LambertdeScaff.leDimencheproçnaindeuant Pafques (qu’on dit des Ra- 
mcaux)quoy qu’Aimoinus & le Côtinuateur de Greg. euifent dit le u.pourle I3.dcs Cal. 
Mercator s’eft perfuadé que l’obferuation de Sigebert eft plus vraye. Ce que ie luy accor- 
derais aùffi,fi les Frâçois euifent lors célébré les Pafques felô les reigles du Cicle de l’Ab- 
bé Denis, & non félon celles de Vi<ftor,ou Vitturinrcomme Aimoinus auec le Continua- 
ceur de Vi&or certifient qu’ils faifoientencore:outre ce que Sigebert mefmc & la vieille 
Chron.d’ A ngoulefm e non imprimée déclarent, que les François obferuoient le temps de 
la folemnité de Pafques autrement en ce fiecle qu’ils n’ontfait depuis. Tous lefquels Au- 
cheurs prennent aulfi le commencement des z y. années qu’ils difent que Charles a régné, 
dudit iour & année. 
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Commencement du régné des Rois 

de Leon ou de Caftille au lieu 
' des Vvifigoths. 

E s peuples de l’Aftarie & de Cantabrie, qui font deçà les montagnes d’O 
gne &d’Horadadeen Efpagnc/e trouuoient tellement eftonnez delà mi- 
ierable condition des autres Efpaghols,qu’ils cftoienr fur le point defaller 
rendre aux Sarrazins pour eftre reçeuz à quelque meilleure compofirion fi 

_ Dom Pelayo ou Pelage fils de FauiltaDuc de Bifcaie (que le Roy Vitize 

auoit cydeuât fait mourir)nc fefuft trouuè deuât eux pour lesempefenerde ce faire par 
fes remonftrances. A caufc dequoy les reliques des Chrcfticns Efpagnols efehappez de la 
malheureufe iournee de Bedalac fe rallias aucc eux cfleurét ledit Pelayo pour leur Roy, le 
cognoiftànt au fait delà guerre le plus vaillât & heureux de tous les Princes d’Efpagrtc, & 
fort aimé.Cc qu’eftât par toute rËfpagtlc diuulguê,cc qu'il y auoit de vaillâs& belliqueux 
qui ne fe vouloient foùmettrc aux Maures,fc viridrét renger fouz luy.-dc forte qu'il fe trou 
ua en peu de temps bien accôpagné pour faire telle au Maures. Qui pour ne lelaifler croi 
ftre d’auantage^ie faillirent auflî de le venir eercher bien toft en bon nombre iüfqUes de- 
dans fon nidfouzlaConduitted’Abraemcou Abdeamaceehuoié de la part de Tarife qui 
auoit en fa compagnie Opazius fils du feu Roy Egica Archcucfquc de Scuille. Mais ils y 
trouuerétfi bien à quiparler,qu’ils furent repouflez auec plüs de zo. mille hônies de perte 
'de leurs gens,n‘cftant la condition du refte beaucoup nicilleure, qui enfe fauüarit furent 
arreftezpar vne montagnejquiparvn tremblement de terre(comme miraculeufemét en 
uoié)s’ouurit pour les abifmcr tous, ay ât efté à ce voyage-là, félon qu’on efcrir,la ville àp 
pcllecTarraca , qui cftoit ancienne Colonie des Romains, te de laquelle la nomination 
dupays d’Arragon femble eftre procedee, deftruitte & riiinec par eUx, potirce qu’elle s’e- 
ftoit trop conftâmcnt défendue. Sômc qu’eri defpit de ce defaftrc-là Mücas & Tarife fîrêt 
mourir le Côte Iuliâ te Iaplufpartdcs principaux de fes côpliccs, corne s’ils fefuftctitenté- 
duz aucc Pelage: lequel fe côferma cepédant en fon règne, qui dura, au copte de R oderic 
&des autres hiftid’Efpagnc 18.ans.Mais s’il mourut à leur tcfmoignage mefrne l’an 73 i.&e 
qu’il n’ait efté efleu que l'an 717. il n’en peut pas aüoir plus gueres régné de 14.0U 15. Si ce 
n’eft qu’on n’ait voulu côprendre fouz fdn régné, ce cju’il y eût de diftâce depuis le trefpas 
du Roy Roderic iufques à fon elc&iÔ.Tarit y-a que corne le iiOm des Rois Vvifigoths fut 
efteint auec le Roy Roderic,auffi prift commencement eh Dom Pelage le riom & origine 
des Rois de Leon & de Caftille ou d’Ouiedo: pôürce qu’il ne fe donna du comenccment 
autre tiltre que de Roy de Leon, à caufc que ce fut la première ville qu’il retira de la puif- 
fancedes Maures que la ville de Leon, qui fenômoit en Latin £eç/o,fituee auprès des con- 
fins d Afturie,où il eftablit fon fiege roiâl:& qüe les Élpagnols la nommèrent au temps a- 
pres Caftillela neuuc,non feulcmêt à la differéce de la vieille, qui eft aflife auprès de Cor- 
douë,mais aulfi pourcc que telle eft f appellation qu’ils dônent à là maifon royale te à fon 
clos & enUirôm _ . 

Cependant Eftiéne Garibey eh fon Hiftoire d'Élpagne , eftime que Ce Roy Dom 
Pelayo eftant fort aiipédu peuple, àcaufe qu’il fevOyoit parluy miraculcufernentpre- 
fèrué de tomber fouz le ioiig des Maures, fut le premier des Rois d’Elpagne qui s’intitula 
de ce haultAt excellent furnom de Dom, duquel les Rois ée Princes auecla plufpart de 
lia NoblcfleEfpagnole,fe font toufiours depuis accommodez. Et fe met, félon l’humeur 
de fon pays, à philofopher fur la dignité te excellence de ce mofc-Ià,fi auant qu’il n’en peut 
fortir. Car il fe perfuade qu’il luy fut impofê pour vn tiltre nouueau plus hault, excellent te 
magnifique que tous les autres que les Rois les predccelTeurs portoient auparauant , non- 
feulement pourlamefinecaufe que lemotde Dominai des Latins duquel il eft procédé, e- 
ftoit anciennement aux Romains du temps que leur République cftoit en fa plus grande 
liberté, de fi gtandc fouueraincté que l’Empereur Auguftc ne l ofa accepter, lors qu’il luy 
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fut prelcnté du eonfentement de tout le peuple Romain, pource qu’il fignifioitvnc trop 
grande pûiflànce fur gens qui n’eftoient pas encore accouftumcz à laferuitude. Mais aufli 
d’autant que le mefme mot cftoit encore en plus haultc eftime entre les Cantabrois , que 
enuers les Romains : comme ainfifoit qu’ils ne l’attribuaifent qu’aux Sain&s&bié-hcu- 
reux. CarDomouDone (qui eft tout vn) leur fignifioit autant qu’à nous & aux Latins 
Saind. Dont il conclud que les Cantabrois voyans ce Pelayo leur eftre prefenté pour la 
fauuctc te conferuation des pauures &: miferablcs reliques des Chrcftiés d’Elpagne, ainfi 
que fi Dieu le leur auoit miraculeufemcnt delegué du ciel tout exprès, à ccfte fin lu y don- 
nèrent le nom de.Dom ou de Done,cnfigriedc ce qu’ils l’cftimoicnt quelque chofe plus 
qu’humaine. Quant à moy pour le faire court, puis qu’il n’y a doute que ce Dom ne vien- 
ne de Domnut , te ce D omnus de Domina* Latin, te qu’il fc peult vérifier par vne infinité de 
tefmoignages des Elcriuains de ce ficc!e-là,&r de plus de cent ans auparauant,tant d’Efpa- 
gne que d’Italie & de France, que letiltrc de Vomnus s’attribuoit dés deuant ce Pélayo 
non-feulement aux Princes d’Italie, aux Papes, aux Euefqucs, te aux Rois de France ( tcf- 
moin ce qu’on en peult voir en Grégoire de Tours) mais aufli aux Rois des Vvifigoths : le 
Iaifie à iuger fi Garibcy n’a pas voulu faire en ce mot d’vne Mouche vn Eléphant. Cepen- 
dant, nonobftant que toute l’Efpagne fuft en la forte que nous auôs récitée reduiâe fouz 
le ioug des Maures, forslcs pays d’Alïuric te de Câtabriejfi eft-cc qu’il nelaiflàpas d’y de- 
meurer grand nombre de Chreftiens aucc eux , tant dedans les grandes fit petites villes 

3 ue hors icelles, aucc exercice libre dcleur ancienne Religion, fouz les meûnes loix te cô- 
itiôs que ceux de Tolette &de Sarragoffe. Et pource qu'ils furet en ccfte forte meflez te 
confonduz auec les Arabes , on eftime qu’ils furent pour celle occafion appeliez Mulàra- 
bes ou Mucarabcs , qui lignifie Méfiez auec les Arabes. Combien que d’autres aiment 
mieux rapporter l’origine de ccfte appellation-là au Capitaine Mufa ou Muça,qui auoit a- 
cheuédcconquefter ÎEfpagne apres Tarif. A caufc qu’ayant conçeu vne ialoufie contre 
l’hôneur qu’iceluy s’eftoit acquis par fes côqucftes , voulut en otfulquer la mémoire en E- 
fpagne, en y eftabliflant te perpétuant la fienne , qui fut en faifant prendre le nom defoy 
te de fa patrie enfcmble aux Chreftiens d’Efpagne , viuans fouz là fubieélion des Arabes: 
dont ils furent nommez Mucarabes ou Mucarabes du nom dudit Muca & d’Arabes. Et 
pour encore les faire plus volontiers accommoder fouz celle appellation-là, il neleur en- 
ferma pas feulement enfaueut decelà les franchifcs & exemptions que Tarif leur auoit 
ia odlroyecs te promifes $ mais aulfi les augmenta te amplifia de beaucoup , au moyen de 
la fuperiorité qu’il auoit fur iceluy. T elle eft l’opinion qu’on a de l’origine de l’appellation 
des Chreftiens Mucarabes. Lesquels au relie continuèrent de celebrer leur fcruicc di- 
uin, qu’ils auoicntaccouftumé en leurs Temples &Eglifcs ; lequel cftoit lors commun par 
toute l’Efpagne, en la forme te maniéré qui leur auoit efté diûee te enfeignee au Conci- 
le de T olette, félon qu’il eft eferit par faindl Ifidore Archcuefquc de Seuuie. Lequel fer- 
uiceondit aulfi qu’ils conferucrent te entretindrent iufques au temps que ladtéde To- 
lette fut reprife furies Maures. 

Av mefme temps Tarif Se Mufa furent mandez parle Calife Vlod pour luy aller rédre 
comptedeleursgouuernemcnts.QuifutcaufequeMuzaaoantque départir iüftkua foa 
fils Abdulaziz Gouuerncur des Efpagnes, lequel eftablit fon fiege à Scuille, qu’on difôit 
lorsliiJpaliftKzzcs. 

O s x e d e RoydeNorthumbclladcen Angleterre mourut, & luy fucceda fonfilsnô- 
mé Conrad ou Conrede,qui régna au comptede Sigebert 3. ans. Combien que Herman L 
ContraCl en compte 40.fi ce n’eft que les effcriuains aient mis 40.ponr 4. 

A Eugene Roy d'Efcoflè deccde en-la ly.annee de fon régné, fucceda du coofenteméc 
des Efeoflois à fa couronne Mordacus fils du feu Roy Ambîkerlechus, homme vertueux: 
te pacifique: qui régna autant que fon prcdecelTeur, alfauoir ry^ns» Soue lequel les An-- 
glois,Pi<ftes,Bretons te Efeoflois furent en paix les vas auec les autres* Hedor Bocthius 
liu.j. j 
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Vue armée d’EfcIauons entree en ce temps en Italie fut lourdement crtrillee pat îu- 
lian, Duc de Friol, que d’autres ont nommé Pemmo : tellement que force leur fut de fe 
retirer en leur pais à leur grande honte 8c confusion. Paul Diacre, JBlondus. 

Chaules s’eftimant par la victoire precedente affeuré du cofté de la France, vouluf 
employer fes forces àaeneuerdereduiroen fa main tout ce qui reftoit encore du Roy- 
aume d’Auftrafie . Tellement qu’il remena fon armee deuant la ville de Cologne fur le 
Rhin, qui fut fi mal defenduë qu’il entra dedans par force, & contrcignit la Princelfe 
Ple&rude de luy rendre les threfors defonpcrc.Au moyen dequoy il alpira encore plus 
haut: 8c pour faire mieux valoir fa caufe contre fes ennemis , mit en auant vn qu’on 
difoiteftre oncle du Roy Dagobert dernier niort, nommé Clotaire ou Lothairc, luy 
faifant prendre le tiltre de Roy. Et auec luy s’en alla rechercher le RoyChilperic 8c fon 
Rrainfroy,quiparlemoyen du Duc Eudes d’Aquitaine s’eftoient remontez de forces. 
Tellement qu’ils ne s’oferentprefenter deuant luy en bataille rangée au pays de Cham- 
pagne, eombicn que cefutencores à leur honte & confufiorî. De forte qu’eftans def 
confits 8c mis en routte, Chilperic fut contraint fe retirer à fauueté auec tous fes thre 
fors vers lediâ Eudes d’Aquitaine, que les Aquitains durant tous les troubles, qui fu- 
rent cy deuartt en France entre les Conneftables, auoient efleu pour Jour Duc 8c Gou- 
uemeur . Ce pendant toutesfois il les gouuemoit comme feignetir fouuerain , fans rc 
Cdgnoiftrc aucunement les Rois de France : iufques à fe porter luy-mefme par fes til- 
tres Roy de France. Mais aucuns Hiftoriens Efpagnolsontofé eferire, quEudcs cftant 
de face 8cdc nation Vvifigothe, fut efleu 8c inftitué l’an fept cens quatorze Duc d’A- 
quitaine , 8c de Guienne par le Roy Rodcfic, comme d’vn domaine dépendant de 
l’Efpagne. 

V h d ouQualid décéda (au rapport de tous lés autocars ) en là rieufiefme année 
de fon tegne, en la ville de Damasj ayant vn frere nomme par Iean Leon liurc cinquief 
medel’hiftoire d’Afrique, Hefeicm,parNicephore Zulcimin, 8c parGcorgius Cedrc- 
nus 8c Zoriare Soliman ou Suldman, qui luy fucceda en la dignité de Calife, 8c en 
l’Admirauté 8c î principauté des Sarrazins : laquelle il garda feulement enuiron deux 
ans, pource qu’il mourut aufiege de Conftantinople ,auqdelil mena en perfonne l’ar- 
mee que fon frere auoitja appreftee t D’vne partie de laquelle il bailla la conduitteà 
vn de fes plus farheax Capitaines nommé Màfalmas; 8c l’autre qui deuoit tenir la mer. 
à Haumar. Lefquels arriuerent deuant la cité, le quatorziefme iour d’Aouft, en la pre- 
mière Indiétion. On dit que toute leur flotte eftoit de trois mille nauires, 8c de troisj 
cent mille combatansj elquels confiftoit le meilleur des forces des Sarrazins, tant de 
l’Afie que de l’Afrique. Leurs fiege dura enuiron trois ans. Or cftants Tarif 8c Muza arri- 
UczversVlid vn peu deuant fon trefpas , Tarif accufa fon compagnon d’auoir mal ver- 
fé en là charge.Ce qui fut fi facilement reçcu, que Muza en fiat condamné à vne grofle a 
mande, laquelle il prift à tel dcfpit qu’il s’en laiîfa mourir^ 
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S er gi v s Gouucrneur de la Sicile pour l'Empereur, eftantaduerty düfiegedcCôftan- 
tinople, fe reuolta contre l'Empereur Leon, faifant prgdre le nom d'Empereuràvn nom- 
mé Grégoire ou Eafile, afin de pouuoirluy-^efmc régner fbuz le manteau d’iceluy. Mais 
quand Leon eut enuoyé faire entendre aux Siciliens i’efta.t de fes affaires la peine oùil 

eftoit pour la defenfe de l’Empire, vn tel châgement de volontcz en aduint, que Bafilc fut 
foudainement appréhendé & enuoyé à l’Empereur. Mais Sergiys enada. Niceph<?re, Ko- 
naré, Cedrenus. 

Clotaire Roy titulaire de France , mourut. A caufc dequoy le Prince Charles en- 
voya tedemander le Roy Chilpericau Duc d’Aquitaine, qui le luy renuoya, en retenant 
yne partie des threfors Royaux : tellement qu’il le rccogneut deflors pour Roy de Fran- 
ce, & en deuint amy d’Eudes. Annal.ancicn. Ado. 

D o m Pelago Roy de Caftille donna celle année fa fiHe en mariage à Alfonfç fil* de 
Pierre Comte de Nauarre, qui defeendoit en droite ligne du Roy Riccaredc, 

G e l re d e Roy dclaMerchcou des Merciensd’Angleterre,mourut en la?, annee d< 
fon régné, huilant fafucceffionà h thelbald fon coufin, qui régna en grande tranquillité 
l’elpace de 41. an, félon Guiil.de Malmesberie. 

Z v l c 1 m 1 n ayant régné enuiron z.ans, mourut ica, iour d’O &obre » deuant la cité d« 
Conftantinoplc. A caufe dequoy les Sarrazins qui cftoient en l’arm ec,fircnt prendre la di- 
gnité de Calife à Haumar fils d’Abdimazid, qui eftoit l’viî de leurs fpldats: fou# lequel ils 
furent contraints de leucr leur fiege, & fe retirer bonteufemët en Afie^pres qu’ils eurent 
perdu quafi tout ce qui y eftoit allé, tant de gens que de vameaux,par maladies, fafeheties 
du temps &: de la tourmente: ensemble auffi par la vertu bc confiance des alfiegez , &par 
la prudence & induftric de l’Empereur: mcfmcment à faire brufler leurs nauires par la 
mpyen du mirouër ardent. Ioinâ vne defeonfirure que firent les Bulgarie*!* d’vne grande 
trouppc d’eux , qui cftoient allez courir en leurs terres. Somme que de trois mille nauires» 
ne s’en trouuerent que dix de retour auec Haumar. Qui pour en defeharger fon indigna- 
tion , commença de faire beaucoup plus pire trajttement aux Chrefticns de fon pats , les 
contraignons paredifts & fuppliccs, dp renier leur religion H prendre la Mahumetique, 
A v mefinc temps Abdulazis Lieutenant general du Calife en Efpagne , ayât par fc cô- 
feil defa femme qui eftoit Chreftienne, pris l'eftat & filtre de Roy en Efpagne » fut nus ' 
mort par fes gens. Rarquoy vn nommé Aiub luy fut fubftitué en fon cftat,lcquejil exerça 
feulement l’eipace de fix mois , efqucls il tranfporta fon fiege de Seuille à Cordouë. 

V h moine d’Angleterre nommé Vinpfçide ( & depuis Boniface) rçceut en ccfte Indi 
élion du Pape Grégoire, la charge & commiftion d’after prcfchçr & cpnuertiràia religion 
Chreftienne les nations de la Germanie quin’auoicnt encores reccu l’Euangilp : & 4 c fP- 
former par meûne moyen les vices &diflolurion$ des gens d’Eglife, qui cftoient entre 
autres nations quiauoient la cognoiftance de Icfus Chrift : enfcmble suffi df ks réduire 
aux conftitutions & façons de faire de l’Eglife Romaine. Auentinüu.3. 
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Constantin fils de l’Empereur Leon, nafquitlç»S. iour d’Qâahre^repant le 
nom de Copronime: pource qu’il purgea fon ventre dedâs les Fonts lors qu’on lebapti 
foit. Ce que le Patriarche Germain tira en mauuais prçfkge. Nieephore , Zonare , C 
drenus. 

Chi lperic ou Hilpcriç, R. oy titulaire de Frâce,mourut. Au moyen dequoy Char 
les luy fubftituaTheodoricouTheotrie furnommé Scala ou de Chelles (à caulc de ce 
qu’il y auoit efté nourry ) fils du dernier Roy Dagobert, qui régna à la façon des autres de 
ce tçrïips , à fcauoir en mafque,l’efpacc de dixhutt ans ou dixneuf. Annal.ancicn. 

E n la melmc annee les Sarrazins ou Maures d’Efpagne, paflâng les mots Pyrenees auec 
vnegraiidearmeee, rauagerent tout le pais de Languedoc, où iis prirent la ville de Nar 
• bonne 
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bôrihe : mais ils furent deffaiéts deuant Tholofe (qu’ils vouloient afïiegcr ) par les Fran- 
çois, fouz la conduite ( comme i’eftime) duDucEudes. De forte qu’ils y perdirent leur 
Roy Zamar, félon les autres Azam: au lieu duquel ils prirent Abderramcnpourleur chef 
de guerre ; comme teûnoignent Roderic de Tolette & la Chronique d’Alfonfe. Dequoy 
toutesfois aucun de noz Hiftoricns François n’a fait mention. A caufc polfible quecelà ne 
fefît par vne armee fouz le nom & adueu du Roy de France. Or ce Azam ou Adhama- 
uoit eftévn peu auparauant enuoyé par le Calife Izid en Efpagne, pourla gouuerneren 
fonnom : quoy qu’vn nommé Alahor fils d’Abderramenfefuft mis fubtilement enlapla 
cecfAiub* 

T ri e o d o n 7. du nom Roy d’vnc partie de Bauicre , eftant de retour du voyage qu’il 
eftoit allé faire à Rome par deuotiô, mourut, Iaiflant vn frere nommé Grimôard,qui s’em- 
parâ dé la portion de Bauiere que fon frere tenoit, & l’annexa à la fienne, fans en faire part 
auxfilsde fon frere Théo dpert, qui à celle occalion le mirent àmortcy apres* Auentin 
, liufc troifiefmc. 

A v S y n o b e dés Prélats de la Germanie , aflemblé.cn la ville de Majcnce , Vi- 
nefridc ou Bonirace , recita & fit entendre la charge pour laquelle il eftoit là venu. O- 
nufrius. 
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Constantin né de l’an precedent, fut par l’Empereur fon peredefigné Empereur, 
& fouz ce tiltre couronné leiour de Pafques parle Patriarche Germain. Niceph.Cedr, 

Charles ne pouuantauoirl’efprit content de voir encore fon ennemy Rainfroy fur 
pieds, l’alla chercher iufqucs dedâs la ville d’Angers, où il l’aflicgea de telle puilfance, qu’il 
le fit venir à telle compofition qu’il voulut. Par le moyen de laquelle il luy tailla le païs 
d’Anjou pour l’entretencment de fa vie, apres luy auoir fait totalement renôcer au droiét 
qu’il éuft peu ptetendre cnlaConneftablie. Annal, ancien. Ado. 

A r t e m 1 v s qui auoit efté cy deuant Empereur, fut celle année confeillé de le retirer 
de la ville de Theualonique,où il eftoit vers T erbelis Roy de Bulgarie,afin de tirer fecours 
de luy pour fe remettre en la dignité Impériale. A caufe dequoy il rcccut vne armee , par 
laquelle il le fit conduire iufques deuant Conftantinople. Mais eftant rcietté des citoyens, 
les Bplgariens le rendirent à l’Empereur Leon, & fe retirèrent en leutpaïs* Niccphorc, 
Cedrcnus. 

M v s a &r T arife eftans allez vers le Calife Haumar , pour rendre compte de leurs gou 
uernemens & deportemens en Efpagne, Mufa fut accüfé par l’autre , & conuaincu de mal- 
uerfation. A caufe dequoy le gouuernement de FAfriqùe luy fut ofté , duquel vn nommé 
Gizid fut pourueu. Mais Tarife demeura Lieutenant general en Efpagne. 

Par le moyen du Roy Luitprand de? Lombards, fEglifc d’Aquilcc fut réconciliée à 
la Romaine. A caufe dequoy la prééminence Archiepifcopale & Métropolitaine dont el- 
le auoit efté fpoliee enuiron l’efpace de 150. ans, luy fut rendue. Ce qui haulfa fi bien le cou- 
rage à Seucre Archeuefque d’iCclle, que s’aidant du fecours des Lombards, ofa liirprendre 
1 ’iflc & ville de Grade: où il fitreccuoir à l’ Archeuefque du lieu toutes les indignitez & op- 
probres qu’il voulut *. à caufe qu’ils eftoient en contendançc enfemble de la primauté Mé- 
tropolitaine. Sabellic. 

V n Côcile aflemblé celle annee à Rome par l’audlorité du Pape Grégoire, déclara qu’il 
n’eftoit licite à aucun d’efpoufer ta vefue d’vn Preftre ny d’vn Diacrc,non plus aulfi qu’vne 
Religieufe. Liure des Conciles, 
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Par ediétde l'Empereur, fut cnioind aux Iuifs & Montaniftes de fe faire baptifèr,& 
receuoirla Religion Chreftienne. Mais les Montaniftes furent fi opiniaftres, qu’ils aimè- 
rent mieux fc brufler dedans leurs maifons , que d’obtemperer à ce commandement. Ni- 
cephore. 

L e s Saxons eftans en termes de fe rebeller contre les François, faifoient tous leurs ef- 
forts de fe ioindre les Allemans & Bauarois. Mais Charles fçaehant comme ilfalloit ob- 
uier à leurs entreprinfes, les alla trouuer aucc fes forces dedans leur pais à fon retour d’An- 
gers, fi promptement qu’il ne leur donna loifir que de venir reprendre la loy de luy. 

A v mcfmc temps Ratbot Duc de Phryfe mourut. 

H a v m a r ayant régné deux ans,deceda. Au moyen dequoy les Safraïins efleutént 
pour leur Calife Gifid ou Ifid,di(ft Mauli-lebe ouMolabe, félon d'autres Maule-abi , fils 
d‘ Abdimelech : contre lequel s’efleua en mefme temps vn autre Gifid dûft Moalabs en la 
Perfide. Mais le premier enuoya fon Capitaine Mefâlmas ou Mafabnach auec vne armee, 
qui deffit l’autre, & mit la Perfide en l’obeiffance de fon maiftre : lequel on fait compte a- 
uoir tenu la principauté des Sarrazins l’efpace de quatre ans. Nicephore , Cedrenüs. Au- 
tres eftiment que ce Maule-abi conquefta & fubiugua plufieurs pais en la Scythie. 

E v ch e r e Euefque d’Orléans , ayant tenu leparty de Rainfroy contre Charles, fut 
depofédefon Eucfché,&enuoyé en exil. Aucontempt dequoy on dit qu'il fut autheur 
du bruit qui courut dudit Charles apres fa mort,qu’il eftoit damné. Auentin liu.5. 

Petronax citoyen natif dcBrefTe,quifut Abbé&inftaurateur de l’Abbaye de S. 
Benoift au mont Caffin,florilfoit en ce temps. Onufrius. 
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V n tumulte furuenu (comme tefmoignc Auentin liu. 3.) au pais de Bauiere,à caufe des 
fils du feu Roy Theodon, qui redemandoient la fuccelfion deleurperc, que leur oncle 
Grimoald leur rctenoit,fut caufe de faire occire iceluy Grimoald. A caufe dequoila vefue 
d’iceluy auec fes enfans,fc retira vers le Prince Charles, pour l’inciter de prendre cognoif- 
fance de fa querelle. Et pource que les aduerfaires d’dlc,ayans guigné la faueur des Baua- 
riens, faifoient eftat de ne fe foubmettre (à l’exemple des Saxons) aux commandemensde 
Charles (mcfmementauoient à mefme fin pris intelligence auecles Allemans, qui refu- 
fçrient ia de payer le tribut qu’ils deuoient aux François ) Charles fe mit en chemin d aller 
voir les vns & les autres, à fi bonnes enfeignes qu’ils n’eurent meilleur marché que defc 
ranger plus cftroittement à fa volonté qu’ils n’eftoient. Mais les Bauariens furent encores 
contrain&s de receuoir Hugobert dernier fils du Roy Grimoald 7«pour leur Duc ou Roy: 
à condition toutesfois qu’il affignaft aux fils du Roy Theobert leurs partages. Auentin 
iiuretroifiefme. 

La villedcNarniaenrOmbrie, fut enuiron ce temps occupée fur les Romains par le 
Duc de Spolet Lombard. Sabellic. - 

: L e corps de S. Auguftin qui eftoit en l’ifle de Sardaigne , fût cefte annee transporté à 
Pàuîc par le commandement du Roy Luitprand , depeur qu’il ne tombai! entre les main? 
dçs Sarrazins. Abbé dYfperg. 

— . . Gebér 
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G e b e r natif de Grèce, Philofophe & Prince des AUccmiftes, demeurât entre les Sar- 
razins,viuoit cent ans apres Mahommet.Ieart Leonliu.j. 

V i N e F R I d e apres auoir bien amplement fatisfaid à la charge que luy auoit baillee 
le Pape en Allemagne,s’en retourna à Rome, où il fut créé A rchcucfque & Primat dotou 
tes les nations d’outre le Rhin ; enfemble auffi Légat du Pape, pour y prcfcher,inftruire, re- 
former, ordonner & fonderies Ëglifes àla forme & exemple de la Romaine. Ce nonob- 
ftant Auentin liui 3» dit qüe fe trouUereht aucuns Pceftres & Euefqucs qui ne le vouloient 
aucunement recognoiftre,l’appcIlans autheur de méfonges, perturbateur & corrupteur 
dii repos delà Chreflienté & aclaioy Chreftienne : lefquels il déclara fehifmatiques & 
hcretiques. . 

Inas Roy des Saxons Occidentaqx& des Anglois, mourut en la 37. anfiee de fon ré- 
gné. Parquoy fon fils Ethelardc luy fucceda à fon eftat & eourône,lors que Beda efcriuoit 
les hifioires, qu’il dédia au Roy deNorthumbcllande. 
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Schoiasti ij.Exarche d’Italic,apres auoir exercé fa charge l’efpace de ro.atts, 
fût reuoqué par 1 ’Empereür, qui enüoya eh fort lieü vn Patrice rtohimé Paul ; fouz lequel 
Tltalie fut gouuernec 1. ans, félon Onufrirts. Mais P.î)iacre & Sigonius adiouftent , qu’il 
eut charge de l’Empereur de faire toüt le pisquilpôutroit au Pape Grégoire, fe doutant 
bieh qu’il s’oppoferoit àl’entrcprinfe qu’il proiettoit contre les Images.Tellement qu’auffi 
toft qu’il fut arriué en I talie, il s’ingéra d’aller à Rome, pour mettre le commandement de 
fon maïftre à effeét. Mais le Pape ayant defcouuert fon intention, appclla les Lombards à 
fôn fecours, qui fitent retirer l’Exarche à Rauenne. Etdecefte difïenfioh il cftime que le 
Roy Luitprand fut incité de recommencer la guerre aux Exarches. Ce que toutesfpis 
fcmbleeftrc mal-ailé à croire, fi le Pape fut caufc par fes prières l’annee enluiuant que le 
DucdeVenifeaidaàl’ExarchcàrecüuurerlacitèdcRauenne des mains des Lombards: 

& qu’il les ait appeliez en l’epiftre qu’il ch efcriuit Nefandamgentem , veu le bien-faiét qu’il 
auoit receu d’eux l’annee auparauant. Laquelle epiftrefc voit és commentaires des Bor- 
mitcrdef.de Sabellic Rnneade 8. ÜU.7.& en Sigonius. 

Charles ne fut pas pluftoft de retour de Bauiere, que force luy fut d’y retourner, à 
caufedelareuoitedesBauariens apres fon départ: de forte qu’il les chaftia rudement, & 
les contraignit de fatisfairc à fon vouloir : comme tcfmoigne Ado, qui dit aulfi qu’au for^ 
tir de ce voyage il amena encore fon armée contre les Saxons, & puis cotre les Allemans 
& Sueuiens, lefquels prenans garde au progrez des affaires de Charles, s’cfloient Iailfez fa- 
cilement induire j)ar Ple&tude vefuc du feu Prince Pépin, & par fa nlle Sonichildc (qui 
s eftoient retirées a eux) à reprendrcles armes contre luy , fouz la conduite de leurs Ducs 
Lânfroy & Theodouald. Mais il fettouua fi toft vers eux en l’equippage qu’il falloit ? 

3 ù’ils n’eurent moyen que de retourner en appointement auec luy. Ce qui fe fit en fi peu 
e temps, qui! eut encore loifirderemcnerfonarmee.cn Aquitaine cotre le Duc Eudes; , 

lequel raifant fon compte que les Allemans luy auroient taillé de la befortgne pour plus 
long temps, s’eftoitofe déclarer contre luy, & ingerer de faire plufieurs courfes Centre- 
primes furie Roiaumc de France.Qui fut caufe de luy faire tant plus toft perdre le courage 
& le moyen de fedefcndre,quand il vit le foudain retour de Charles, citant depefehé des 
affaires precedentes , & que les François auoiét ia pafle la Loire. De forte qu’il netrouua 
autre recours en fes affaireSjqu’à gaigner le deuât enla Gafcongne,laifTant faire aux Fran- . 
çois le mefnage qu'ils voulurent en ton païs. Annal, ancien, 
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L’E m p e re v r. Leon pouffé de incité de certaines caufes , fit eh 1* 9. anncé de fon Em- 
pire vncdiél, par lequel il commâdoittrcs-inftamment, que ce qu’il y auoit de peintu- 
res, images, effigies, & ftatuës de Dieu & des Sain&$ en quelque Temple de Chreftiës que 
fuft en aucun pais de fon Empire, fulTenc effacées, rompuës, brizees & abbatuës : déclarât 
confequemmenttous ceux la idolâtres qui leur portoient honneur & reuerettee. Et ne fe 
contenta pas de ce fimple edi&, mais il s'opiniaftra encores fi fort à le faire mettre en ef- 
fect , que plufieurs furent de fon ordonnance mis à mort, ou enuoyez en exil, qui ne vou- 
lurent luy obtempérer. Aulïî en procédèrent de gtands troubles, qui n altererent pas feu- 
lement I’eftat de la Grece,maisauffi des autres prouinces» De forte quecefto caufe en fut 
rendue fort odieufe , iufques à luy en faire donner le fumom d’Eiçonomache , qui lignifie 
ennemy 5: ruineur des Images. Cependant nous trouuons trois opinions de la caule qui 
peult auoir inftigué ce Prince à celle entreprinfe: l’vne de ceux qui l’attribuent à deux 
Iuifs,qui luy auoient prèdia fa fortune , auant qu’il fuft Empereur : l'autre à l’exemple du 
Calife Gizid : la troiüefme,à vne lettre que luy auoit cy deuât eferite le Calife Haumar en 
laquelle il taxoit les Chreftiens d’idolâtrie à l’endroit des images & de l’inuocation des 
trefpaflez. Niccphore,Zonarc,Cedr. & autres. 

Marcel Duc de Venife mourut. Parquoy les citoyens prindrenten fon lieu Üleus 
Hippatus furnommè Vrfin.pour leur Duc, qui demeura en celle charge l’efpace d’vnzs 
ans, durant lefquels (lors aulfi que Paul tenoit l’Exarchat de Rauenne Luitprand Roy des 
Lombards tenant la ville de Rauenne afliegee, fut ( comme recitent Sabcllic & Volatcrra- 
nus) requis d’aller fecourir laFrancecontreles Sarrazins. Tellement qu’il y mena la plus 
grande partie de fon armee,lailTant le relie aufiege fouz la conduite du DuC Hildebrand 
aeVincencefonnepueu &de Pcrcndeus, qui firent fi bien leur deuoirenfonabience, 
quela ville futàeux : laquelle toutesfois ils reperdirent bien toft apres par leur mauuaife 
garde. Pource que les Vénitiens, à l’inftance de l'Exarche & aux prières du Pape, les y vin- 
drentlouz la conduite de leur Duc charger fiimprouiftement,que Hildebrand fiât fait 
prifonnier, & Perendeus misàmort. P. Diacre toutesfois & Blondus fcmblenteftre dad- 
uis que Rauenne futalfiegee feulement ceftc fois fans eftrr prinfe j & que les Lombards 
allèrent au partir du fiege deuant Clufium , qu’ils prindrent & faccagerent. A caufe dc- 
quoy Paul Diacre deelare apertement, que les Lombards ne furent maiftres de Rauenne 
que de long temps apres. Maisi’epiftredu Pape Grégoire qui eft en l'hiiftoire deSigonius, 
faifant mention de la ptife d’icellc,conferme la première opinion. Les autres aulfi ne font] 
pas d’opinion, que Luitprand ait efté au fecours des François qu’à la féconde guerre qu’ils 
eurent contre les Sarrazins. 

Qj. A N t à la première, elle vint de ce qu’Ëudcs plus irrite que vaincu, ic neantmoin 
fe déifiant de fes forces, eut recours aufdits Sarrazins par le moyen deMugnoce feigneu 
de Ccrdagne fort gendre leur vaflàl : lefquels ay ans vaincu l’Orient, fubiugnè f Afrique, 
dompté les Éfpagn es, & comblé quafi tout le rond de la terre de refpouuahtemcnt d 
leur nom, ncfperoicnt pas qu’au refte des humains fe deuïTent ttouuer hommes avan 
feulement la hardielfe deleucr la telle deuant eux. Defaçon qucleureftant vne fi 1>ell 
occafioh prefçntec, faifoientiaeftat dé la France, comme depais qui fuft ia en leur polfc 
non. Au lfi ne fe failans pas beaucoup femondre pour partir dTipagnc, defeendirent < 
nombre (comme on dit) de quatre-cens mille ou enuiron en Aquitaine auec leurs femm 
& enfans,nc plus ne moins que s'il euft eftè queftiô de ne plus retourner. De forte qu’ils f< 
trouuereht tout incontinent efpanduz comme vn deluge d’eau partouteîa Guiennc, iuf- 
ques deuant Poitiersroù ils bruflerent le Temple S. Hilaire, ayant faitlefemblablede tous 
les autres quilsauoicnttrouuezenleurchemin. Cequeles vieilles Annales & la Chro- 
nique de S. Bénigne de Dijon auec Marianus Scotus teûnoignent eftre aduenu cefte 
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annee.En laquelle auffi vn certain liure de Marianus Scotus non imprimé , didt qu’ils de- 
ftruifirent la ville d’Authun. A caufe dcquoy Paul Diacre fie Anaftafius ont dit que ce fut 
dix ans apres Icür arriuee en Efpagne,dont il le faut moins arrefter à Sigebert, fie à nos au- 
tres Hiftoricns de France qui l’ont voulu rapporter à l'an 730. 

Le RoyPelagiusfitencetëpsplufieurs belles conqueft.;; de villes 8e déplacés fiir les 
Sarrasins , ayant Alfbnfe fils de Pierre Duc de Cantabrie fon gendre à Ion ay de. Anto. 
Benther. Les autres -difent que le Calife des Sarrazins donna au mefnie temps, à fçauoir 
enlai©7.annee deMahommet vn Gouuerncur general aux Efpagncs nommé Ihahea 
qui y commanda 1. ans fie demy. 
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L a fedkion fut telle par toute l’Italie à l’occafîon de l’edi (51 des images, que l’Empereur 
vouloit indifféremment eftre obfcrué par toutes les prouinces de fon Empire,qu’il n’y eut 
jville qui ne fefbubleuaft contre luy à l’inftigation du Pape. Tellement qu’on y fut fur le 
point de creer vh autre Empereur. Si cft-cç toutesfois que le feu ne s’eftendit plus outre, 
jô fur les lUagiftrats fie Officiers de rEmpereur,qui ftirét tous ou maffacrez ou icttez hors 
des villes, fie autres fubftituez tumultuairemcnt en leur lieu. De forte que f Exarche Paul 
fut du nombre des maffacrcz à Rauenne. A caufe dequoy l’Empereur enuoya vn Euty- 
chius tenir ion lieu en Italie, où il fut Exarchc l’efpace de 24. ans. Et pource qu’il ofa fai- 
re la paix à fon arriuee aucc les Lombards au dcfàduantage du Pape fie des Romains , 1 e 
Pape 1 excommunia, faifant fi bien qu’il fe mit d’occord auec le Roy Luitprand, moyen- 
nant qu’il luÿ laifïà la iouïfTance des ville^ fie places qu’il tenoit ja occupées fur l’Empire. 
P.Diacre,Anaftafius,Blondus. 

Cependant comme les edi<fts de l’Empereur fe publioient par l’Orient, il n y eut 
defaut de perfonnages de fçauoir à s’oppofer a l’encontre, iufques à les reprendre de faits 
fie d’eferits. Mais entre les autres lean Damafcene furnommé Chryfaoras ou Manfur fe fit 
le plus renommer en ccfte querclle.Car pour eftre d’aifez excellent fçauoir, il efcriuit plu- 
sieurs liures pour la defenfc des images.Et à fon inftancefut aflèmblé vn Synode d’Euef- 
ques en la Syrie fouz la donation des Califes:lefqjuels anathematiièrent l’Empereur fie fèsl 
edi< 5 ts:qui auffi ne fut defpourueu d’eferiuains ne d’Euefques maintenans fa caufe de tout 
'a puiffancë de leurs entendement. 

Chaules n’eftimant affez d’auoir aftemblè toute la gendarmerie de France pour re- 
pouffer les Sarrazins,cognut auffi qu’il eftoit expédient que le Duc Eudes luy fuft récon- 
cilié, qui n’eftoitja pas moins empefehé de fa part d’vne telle rniee que luy. A caufe de- 
quoy s’eftant tant plus facilement retiré denoftrecofté, ferait grandementà gaignerla 
viâoiredelaiourneequileurfut donnée deuant la ville de Tours vnSamcdy du mo 
d’Oftobreou félon Marianus Scorus IVnziefmc des Cal. de Septembre. Où le s Franço 
firent vne telle boucherie d’eux, qu’ils fèmblercnt lesauoir pluftoû immolez que tuez, 
pour le peu de perte de gens qull y firent au regard des autres. De forte que ce ferait cho- 
ie du tout incroyable, fi le tefinoignage des cftrangcrs ne nous en faifoientfoy. Tant y-a 
cependant que leur Roy Abdirame y demeura pour les gaigcs,qui fcmble eftre celuy que 
Nicephore appelle H abdirame fils de Muhanias. Annal.ancicnnes, Ado.P. Diacre, Ana- 
ftafius,Blondus. 

Les hiftoires d’Elpagne appellent Abdirame Roy de Cathelogne, fit difent que de 
uantla ioumcc de Tours il eftoit retourné auec vne partie defes gens contre Mugnore 
feigneur deCerdagne,quifèplaignoitdecequeles Sarrazins ne tenoient la foy qu’ils a- 
uoientpromife à Ton bcau-pcrc:dc fone qu’il l’auoit affiegé dedans fon c haft eau, & con- 
traint par faute de prouifions de l’abandonner fie s’enfuir ailleurs^ niais qu’il tomba entre 

f es mains d’autres Sarrazins qui le mirent à mort auec fa femme. Autres adiouftent que 
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ce fut en cefte guerre, que le furnom de Martel fut donné à Charles pour auoir fkitvntcl 

martelis de fes ennemis. * 

G i s i D e m I n Amiras & Calife des Sarrazins décédé , fucceda fon filsnomméE- 
uclid,ou félon Cedrenuslfain, en fes eftats;lcfquelsil tint l’efpacedci8.ans au compte 
que Nicephore en fait, qui recite auffi qu’il mena cefte arrnee vne grande armee dedans 
les prouinccs'dc l’Empire , où elle fitmal fes affaires. Mais elle n en fortit pas fans payerl 
chercïtteht fon voyage fur les gens de l’Empereur. . • 

0 s r i c Roy de Northumbcllande voulant mourir refîgna fon Royaume à Ccolnulfe 
freredufeuRoy Leuredefon compagnon, auec qui ilauoit régné 2. ans feulement. Au| 
moyen dequoy il tint le mefme Royaume apres luy enuiron l’efpace de io.ans.Il eft loüè 
d’auoir aimé & fauorifé les lettres & gens d’icelles. A caufe dequoy Beda luy dédia fes 
hiftoires. 
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Les tumultes & diuifions fe dilatèrent en telle forte par tout l’Empire à 1 oeçafion des 
images, que plufieurs s’efleuerent ouuertemcnt contre l’Empercur,& fignammeiit les lé- 
gions Sc garnifons de la Grcce Sc des Ciclades ,lefquelles iointes enfcmblefouz lacon-] 
duitte deleurs Colonnels fe vindrent tendre deuant Gonftantinoplele 18. d’Auril : où la 
fortune leur fut fi contraire qu’ils fe trouuerent en fin de compte tous deffaits & totfipus, 
la plufpart eftant fubmergez dedans la mer. Niceph.Cedrenus. 

Svivakt laquelle occafion auffi les Romains fe foufleuerent totalement de'lafub 
je&iondes Empereurs de Grèce, &fe foubmirent eux Sc ce qu’on appelloit le Duché 
Romain, qui comprenoit les villes & pais dépendantes de la prouince de Rome,au Gou-1 
uernement du Pape Sc de fes fuçcefTeurs:tellement qu’il leur eft toufiours depuis demeuré 
comnric vn propre patrimoine,ainfi que tefmoignc Sigonius.Cc qui fut vn grand accroif- 
"ement de la puiflance Papale en biens temporels 
A vt a n t queCharles defpechoitd’affaircs,autant luy enrenaiffoient de nouuelles 
quifaifoientqucla gendarmerie de France ne pouuoit auoir aucun repos fouz luy. Car 
nefaifantquefortirdelaguerreSarrazine,fevit contraint de remener fon armée contre 
es Bourguignons qui donnoientù paroiftre en eux quelque enuiede rébellion contre 
es François à la fufeitation corne aucuns ont voulu dire des Prouéceaüx : mais fe trouue-j 
rent fi foudainement vifitez par luy Sc de fon armée, qu’ils n’eurent que loifir que de fe re- 
mettre eux & leurs villes en fon obeïflànce. A u rüoien dequoy il y laifïà fes garnifons mef- 
mement en la cité de Lion. Annal ancien.Les autres difent qu’il fempara auffi de toutes 
es villes de la Prouence St du Languedoc au meûne voyage. 

D o m Garcie,Catie ou Gardas, Ximcncs ou Scimcnece,fclon d’autres Ymugne Capi- 
taine de loüable mémoire de la race des Goths, ayantpar fa vaillance & eondüiteprcfer- 
ué les peuples de la Sobrarbie,& de la plufpart du Royaume de Nauarre & des enuirons, 
qui font entre les monts Pyrcnees,de tôber en laf eruitude dcsSarrazins,gaigrié plufieurs 
belles vi&oircs,& deleurs mains retiré beaucoup de fortes places, fut en faueur de tant 
de mérités créé Roy defditspaïs, qu’on difoit de Sobrarbie,ou (félon les autres) d’Arra- 
gon, où il régna l’efpace de jo.ans, Sc en fut le premier Roy. Anto. Benth. Franc. Taraf. 
Mais les autres hiftoires d'Efpagnc tefmoignent qu’il eh rut feulement déclaré Roy l’an 
730. & que cefte annee il partit des pais de Nauarre pour faire guerre aux Sarrazins. 

Vî r. e c h Roy d’vne partie des Anglois décéda, ayant vn fils nommé Hildebert, qui 
fut fon heritier &c fucceffeur.Sigcbert. 

Dé vx armeesde Sarrazins, Fvne fouz la conduitte de Mafalmas,& l’autre de Mu- 
hanias frere d’Euelid, entrèrent par diuers lieux dedans les prouinccs Romaines, où 
elles firent de piteux mefnage , mefmement en la cité de Cæfâree en Cappadocie, 
■ ' quelles' 
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quelles prindrent.Et puis allèrent aucc 90. mille combatans affiegerla ville de Nicce,qui 
fut fi braueuement defenduë qu’ils faillirent à la prendre, Nicepho* 
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Les Romains fc confïansenla paix qu’ils auoient aueclesLombafs, fe biffèrent fur- 
prendre d ’cmblce la ville & le chafteau de Sutrium,qui eftoit de leur appartenance :mais 
à la prière du Papeelleleur fut bien toft apres rendue. Anaftafius. Mais auant ceftercd- 
dition , Sigonius tefmoigne que l’Exarche entra en ligue aucc le Roy Luitprand , 
afin de fc fecourir réciproquement Tvn l’autre contre leurs ennemis, entre lefqucls le Pa- 
pe eftoit nommé, Tellcmct qu’il cftime que ce fut la caufe qui fit cy apres aller Luitprand 
deuant Rome à fon retour de Beneucnt & Spolet. 

E v d e s Duc d’Aquitaine mourut au rapport des anciennes A nnales Ccfte annee: oc- 
cafionpourquoy Charles fîtpafler fon armee outre la Loire, qui mit toute la Guienne 
8c Aquitaine en fon obeïftànce, fpoliant Gaifer 8c Vvalde fils du décédé de la fucccflion 
deleurpere. Acaufedequoy ils Ce retirèrent en Languedoc (qu’on appelloit la Gothie 
8c Septimanie) où ils efineurent en telle forte ceux du pais, qui Ce nommoient Vvifi- 
goths (pour lequel nom toutesfois Aimoinus femble auoir vfé du nom de V vandales) 
cnfemble les Narbonnois 8c Proucnceaux, à telle pitié d’eux, qu’ils fe refolurcnt de pren- 
dre tous enfembleles armes pour leur reftitution. Et afin de mettre plus facilement leur 
intention à effait, ils s’allièrent premièrement des autres Vvifigoths d’Elpagne* Et puis 
tant de leurs propres pais que de leurs alliez mirent vne grande armee aux champs, qui 
en rauageant 8c Foudroyant tout, trauerlà toute IaBourgongnc,fe venanttrouuer de- 
uantlacité de Sens, qui eftoit fi bien munie de bonnes gens de guerre, qu’ils oferent al- 
ler donner dedans le camp de leurs ennemis de fi grande hardieiTe , qu iis en firent vn 
grand efehet. Qui fut caufe de faire retirer les autres en leur pais. Ayant jaauflî aduertif- 
fement que Charles approchoit d’eux auec fon armee. Ce pendant P. Æmile & nos Hi- 
ftoriens François peniânts que ces Vvifigoths fuffènt encore addonnez à l’Arrianiûnc* 
comme ils auoient efté autrefois,les blafonnent en ceft endroit de toutes fortes de con- 
uices, comme fi l’herefie Arrienne n’cuft efté reiettee long temps au parauant de tous les 
Vvifigoths. Les hiftoires d’Efpagnc tefmoignent que Eudes eut vn autre fils outre les 
precedents , quelles nomment Afuar, qui conquefta cy apres le pays d’Arragon, 8c en fut 
le premier Comte. 

Ceolvlfe ou Cednulfe fils d’Orifch ou Oftrich Roy de Northübellâde en ce téps 
régna 8.ans apres le trefpas de fon pcre.Enuers iequelle vénérable Bede fut en grande au- 
torité 8c réputation, 8c iuy dediafon hiftoire Ecdcf. 

A p r. e s Tcrbellis ou Trebelius, régna furies Bulgariens Cormufius l’elpace de J3,ans. 
Sigcbert. 

Masalmas entra de rechef auec vne armee de Sarrazins dedans les prouinces Ro- 
maines, 8c en emmena vn grand butin.Niccphorc. 
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Lvitpr.andG: voiant en paix auec le Pape &l’Exarche,fe refolut d’entreprendre de 
reprimer l’infolence des Ducs de Bcncuent & de Spolct, qui faifoient ja couftume de le 
mefeognoiftre & de n’obéir à Tes commandcmens. De forte qu’il mena fes forces contre 
eux, par lefquellcs ils furent contraints de venir à fatisfa&ion enuers Iuy,& en s’en retour- 
nant pafler par Rome, pour(comme.ditAnaftafîus)fe faifir d’icelle , & de la perfonne du 
Pape auffnCombien que Blondusayme mieux que ccfuftpourlefaluër & vifîter.Tant 
y-a ce pendant qu’il n eft mémoire qu’il y ait fait autre chofe. 

L e tumulte des Vvifigoths fît prendre occafion aux Frifons & à leur DucPeponou 
Poppon fils de Ratbot, de remuer mefnage contre les François. Mais ils fe trouuerentfi 
foudainement vifîtez de l’armce de Charles, qu’ils ne durèrent gueres fans eftre defeonfits, 
& contraints fe retirer en quelques ifles du Rhin: qui leur feruirent encoresdcfi peu, que 
les Frâçois les y aiâts pourlüiuis par nauires^cheuerent de matter & rompre du tout leur 
obftinacité.Dc forte qu’eftant leur Duc mis à mort, force fut de fe foubmettre aux com- 
mandemensdu vainqueur, qui leur fît renoncer au feruice des Idoles pourfe ioindreau 
trouppeau de lefusChrift. Ce pendant les fils du Duc Eudes auec le l’ecours des Vvifi 
gothsrecouurerentvnepartiedelaGuienne,auant que Charles peuft eftre de retour à 
eux. 

E g e fl e r. t R oy des Anglois mourut cefte annee le iour de Pafques, qui fe trouua (tcf- 
moin Bcda liu.9.)‘ lu 9.de May. 

Hvme fils de Chaian Prince de Cazarie ou des Cazaricns (qu’on difoit auffi Turcs) 
fortant de fon pais auec grande armee fe vint rendre dedans l’ Arménie: où il fit vne gran- 
de defeonfiture de Sarrazins& de leur Capitaine Gradacus, qui auoit le gouuernement 
tant de l’Armenie que de iaMedic pour le Calife. Au moyen de laquelle il courut & raua- 
gea comme il voulut, toutes lefdites prouinces: & puis les rendit à l’Empereur de Grece, 
mettant toute la nation Mahumetique en vn grand efpouuantement.Niceph. 
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La réconciliation faide entre le Pape &l’Exarche, s’efleua en ce temps enlaTofcane 
vn nommé Tiberius Petafius contre l’Empereur , aiant du commencement fi bien drefie 
fon fait,que beaucoup de villes fe rendirent de fon party. Mais l’Exarche le vint trouuer 
en telle diligence, deuant qu’il euft moyen de fe plus aggrâdir, quille deffit&mità mort. 
AnaftafîuSjOnufrius. 

Les Sarrazins informez du deportement des Vvifigoths en France, fe Iaiffcrent facile- 
ment furprendre du defir d’y retourner pour vanger ou effacer leur première honte. A 
caufe d'equoy ils fallicrcnt premièrement des Vvifigoths donnât& prenant ofiages d’eux: 
& puis fetrouuansafTemblez en nombre impoffible à compter fouzla conduittede leur 
Roy Anthimesou Athin,defcendirentau Languedoc:oùlacitéd’Auignôfut incontinét 
mife entre leurs mains par la trahifon du Comte Maurice de Marfeille.Au moyendequoy 
ils commencèrent à faire courfes iufques dedans le Dauphiné : qui fut caufe que Charles 
defpecha deuant fon oncle Childebrâd auec vne partie de fes forces pourles refferrer de- 
dans Auignon,ou pour les garder de s’eftandre iufques à ce qu’il euft auec le refteraffeuré 
la Bourgongne,qui faifoit mine de fe vouloir esbranler:tellement qu’il fe fitfaire ferment 
de fidelité par les Lionnois: ce que les anciennes Annales rapportent à cefte annee, Sigc- 
oert à la 73 4. 

Daniel Drem Rus, qui fignifie face vermeille, Rôy de la petite Bretagne , mourut 

* 1 r ^ r i r • t J r _ r i r n i ° t 


,ou il fe peut rendre le pl 


Roy. Au moyen dcquoyils 


rerent ainfî partis & diuifez iufques au temps de Charlemagne. 

Ma sa l m a s eftar.t enuoyé contre les G azariens & HunsditsTentazites,quifîgni- 
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fie G cntils, augmenta & doubla la honte & perte qu’ils auoienr ia fai&e aux fiens, elperant 
l’aller venger ; d’autant qu’ü fut luymeûne aticc fon atmee vaincu & mis en route par eux. 
Nicephore. 

V £ m p » R s'v R Leon à ayant peu en aucune manière faire condcfccndre l’Euefque 
de Conft^ntinepde ne plusieurs d’autres prouinces à ion opinion des imagcs,fit allembicr 
vn Concile de tous les Euelqucsd'Oiicnt à Confiantinople lc7.iour delanuicr,enl in 
didion 13. où aptes qu’ils eurent longuement debatu &c conféré delà controuerlîe dém- 
inages, lacondufion fut,quc non (êulemét la vénération & adoration d’iccllcsj mais au/fi 
l’vfageieniblokeftrctoulementprohibceparlaparoledc Dieu : & leurs approbateurs & 
defenfeurs coulpables d’idolâtrie. En vertu dequoy Germain Patriarche de Confiant^ 
[no pie j perlé ocrant toufiours enfà première opinion/ut depofé de fa dignité; & vn nom-; 
mt Anafiafius fon difciple fubftitué en icelle, où fi prefida 24.0ns. Mais l’h mpercur fit pu- 
bliquement romprc4>rifcc, & brufler toutes les ftarûës écimages qui fetrouucrent dedans 
Confiantinople: commandant par vn edid fort rigoureux, de faire le femblable par tou 
tes ies prouinces de fon Empire» Niccphorc,Anafi.Zon.Ccdr. 
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La Bourgongne r’alTeurcc, Charles auecl’arricrcban de fes forces, s’alla ioindre àfonj 
oncle Chfidcbrand. Au moyen dequoy iis aflïegerentlacitéd'Auignon, de telle puiflan- 
ce qu’ils entrèrent en fin dedans par afïàult : où fis euflent attrapé le Roy Athin , s’il ne le 
fuit ûuué par le bénéfice duRofne, Sc retiré à Narbonne. Annalos anciennes, Ai- 
moinus. 

M ariànvs Scotus déclaré que ce fut en cefte guerre, que Luitprand Roy des Lô 
bards amena fecours au Prince Cnaries : par lequel il luy aida à chaffer les Sarrazins hors 
d Auignon&du Languedoc. Qui fut aum lors (ce difent Anaftafius & autres ) que l Ex ar- 
che embraflant l’opportunité que luy prefentoit l’abfence d’iceluy , mitvnearmee aux 
champs , auec laquelle il mit en route vne armee de Lombards qui fe vint prefenter de- 
[uant luÿ , & retira de leurs mains tout le païs qu’on appelloic l’Æmilie & le Penta- 
polis. 

Ams Mahommet vn Abdcrramen obtint le Roiaume de Cordouë en Efpagnel’e 
!pace de 3.0ns : qui eftoit le principal fiege des Sarrazins en icelle. 

Masalmas Capitaine Sarrazin défirent recouurer la perte qu’il auoit fai&c fur les] 
Cazariens , fe mit dedans les prouinces de l’Empire , mefmcment dedans la Cappadocie; 
où il pritplufieurs Chaftcaux,& en emmena vn grand butin.Nicephore. 

Cent ans ou enuiron apres le trefpas de Mahommet, le Calife des Sarrazins (tefmoin 
es Hiftoircs Sarrazinefques & G. Poftel) affemblavn Concile en la cité de Damas, de 
tous les plus fameux Doâeurs de la religion Mahumetique , leur ayant fait apporter auec; 
eux tous les liures, exemplaires & eferits parlas de la doétrine, loy & religion dudit Ma 
hommet. Defqucls il fit recueillir & aflémbler en fix volumes par fix des principaux d’en- 
tr’eux tout le lommaire de ladite loy, auec rinterpretation & explication de l’origine, 
[progrez & aduancement d’icelle. Ce que chacun defdits volumes comprenoit en loy, 
combien que ce fuft félon l’imagination & conception de ccluy quil’auoit compilé. A 
Toccafion dequoy ils furent nommez Sunueh, quifignifieloy, &rcceuz en pareille au- 
torité quel’ A lcoran, apres qu’on eut ietté dedans le fieuuc prochain tous les autres ef- 
crits & volumes defquels ils eftoient extraits & compilez. Mais quand on euftrouué 
que la déclaration des opinions & interprétations des fix precedents autheurs engëdroit 
de plus grandes doutes qu’il n’y en auoit auparauant , la charge fut comme on dit encore 
donnée bien toft apres à quatre autres grands perfonnages de leur religion, de réduire en 
'ieux communs les principaux poin&s 8c articles de leur creance, félon lefquels ils fe de 
uoiectjrsfoudre ; lefquds toutesfcis ne fc trouucrcnt pas moins difeordans en opinions 
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&iugemcnsquc les precedents. Quiengendrerént autant de fcétcs cntteles Mahumeti- 
ftes , qu’il y auoit de nations & de prouinees viuans .fouz la dodrinc de Mahommet. 
Neantmoins on tient que les Maures & Africains s’addonnerent principalement à l’inter- 
prétation de l’vn dëfdits quatre Dodeurs nommé Mclicsles Arabes & Damafquins à l’au- 
tre quis’appclloit Afaf. Mais lesPcrfcs & Arméniens s’affederertt à Alambec : les Afly- 
riens & Alexandrins à Buanif. Lefquclles chofes toutesfois aucuns alitres cftiment aubir 
cfté faides fouz le Calife Merban , fus d’Elhaffen ; d’autres fouz Ahubekarc ou Muhariias. 

Grégoire z. du nom mourut, tefmoin le liure Pontifical, en la quatorziefme In- 
diétion, & comme Onufrius a obferué , l’vnziefme iour de Feurier , laifiant fon fiege vac- 
quantiufquesauquatriefmciourdu mois de Mars enfuiuant. Auquel Grégoire troifief- 
me, natif du pais de Syrie, fut efleu pour tenir fon lieu au fiege Romain, oùilprcfida l’e- 
fpace de dix ans, huit mois,vingtquatrc iours. Etfe rendit à fon aduenement u embefort- 
gné à la defenfe des images, qui auoient efté condamnées au Concile precedent de Con- 
ftantinople ; pource que les ades d’iceluy luy auoiét efté enuoyez à Rome, qu’il fit con- 
üoquer en la mefme Indidion qu’il fut efleu, vn autre Synode à Rome. Auquel par lad- 
uis de 93. Euefques ( comme tefm oignent Anaftafius, le liure des Conciles & Sigcbert: 
encore qu’Onufrius & Bôfinius ayent voulu dire 1080 ) qui fy trouücrent, fut déclaré que 
l’adoratiô & vénération des images n’eft pas non-feulémcnt contreuenâte au feruice ny à 
la parole de Dieu, mais qu’elle luy eftpluftoft agréable & plaifante. Et qu anathème eftoit 
prononcé fur ceux qui en ofoient parler autrement. De forte que l’Empereur y fut nom- 
mément comprins,& quant-&- quant iugé indigne & incapable de la dignité qu’il s’a 
buoit. Envcrtudequoy toùte l’Italie fefoufleua& retira tout en vninftant de fonobeif- 
fance, luy déniant tous les deuoirs à tjuoy elle eftoit tenue enuers les Empereurs : comme 
Nicephore en fes Annales d’Ofient, Blondus dec. 1; liu. 10. Sabellic Enncade 8. iiu. 8. & 
Platine auec Onufrius tefmoignent. Neantmoins ccluy qui a remis depuis vingt ans en 
lumière le liure intitulé du nom de Charlemagne, contre le decret du z. Concile de Ni- 
cee (que l’on dit auoir efté le feigneur du Tillet) aofé debatre, qu’il ne fepcult faire,ny que 
le Concile precedent de Rome,ny que les Papes de ce temps ayent fi cruement ordonné 
de l’adoration ou vénération des images .-mais qu’ils fe voulurent feulement oppofer à la 
tyrannie & intempérance de laquelle vfoit l’Empereur en ce fai& . Lequel cependant ap- 
porta grand accroiflcment à la puiflance & autorité que les Papes auoiét en Italie. Pour- 
ce que d’autant que les Italiens s’alienoient de l’Empereur, d’autant plus volontairement 
fe venoient-ils ranger fouz les commandemensdes Papes^curportans (Comme dit Guic- 
ciardin) non pas vnc vraye fubie&ion, mais vne certaine obciflancc volontaire , qui : 


manifefta que lentement. 


, qui ne fc[ 
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R o m v a t d Ducdc Bcncuent mourut, laiflant vn fils nommé Gifulfe, à qui le Roy 
Luitprandofta la Duché & eninueftit vn ficnncpueu nommé Grégoire, quilapoflèda 
7. ans, comme P. Diacre tefmôigne. Combien que Blondus & Sabellic fêmolent cftimerj 
qu’il mourut au temps que la Üuché de Spolet fut auffi oftee au Duc Trafâmund par le 
mefme Roy, 

Charles pourfuiuant le Roy Athin, l’alla enclorre ic affieger dedans la cité de Nar 
bonne : en laquelle il fe défendit fi brauement , que nonobftant tous les efforts que firent] 
les François , il ne leur fut poflible de l’emporter cefte annee. Annales anciennes. Ai- 
moinus. 

Environ. le mefme temps auffi (lequel toutesfois n’a pas efté autrement fpecifié par 

I les autheurs) aduint ce qu’on eferit, que Charles defirant confermer l’alliâce qui eftoit en- 
tre les François & les Lombards, enuoy a le Prince Pépin fon fils, encore fort ieune,vcrs le 
' Roy 
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Roy Luitprand,pour félon la couftumc qui alors eftoit entre les Chreftiens, fe faire coup* 
per là première cheuelure par luy, qui eftoit vnfigne d'alliance fpirituelle qu'ils faifoient 
entr’eux. Aimoinus liu . 4 P .D iacre. 

D om Pciayo ou Pelage premier Roy de Leon * mourut vnVcndredyi8.en Septctn- 
brc,en l'Ere } tcfmoin Roderic,77o. ayant vn fils nommé Fafilla ou Fauille, qbi luy fuccc- 
daàfacouranne,&futtuéparvnOursenlaz.anneedcfon régné. Ôn dit que luy &fon 
perc portoient pour leurs armoiries vri Lion en châp d’argent, non à raifon de la ville de 
Leon^nais delà Legiô Romaine que l'Empereur Nerua y auoit autrefois colloquée. Ni- 
ccphorc, Richard,Franc.Taraffa. 

Mordacvi Roy d’Efcofle,homme bénin & pacifique, mourut en la 17. anneede 
fonregne.AumoiendequoyleRoiaumcd’Efcoflcreuint à Elfinfils du feu Roy Eugcne 
7«qui feftudia autant à maintenir fon Roiaumc en tranquillitéjqu’auDitfaidi fon predccef- 
lèur.De forte qu’en tout le temps de fon règne quon dit auoir efté de jo.ans, il n’eut aucu- 
ne guerre. Hedor Boëtiusliurc 9. Neantmoins Bcdatcfmoigne en fon hiftoire d’Angle- 
terre que les Piâes&Lfcoflbisaflàillircnt cefte annee le Roiaume d’Angleterre. Ce que 
polfible il faudrait rapporter à Mordacus. Où il déclaré au (fi qu’il achcua (es hiftoircs en la 
derniere année de ce Roy Mordaë. 

Masalmas ayant remis fus vn.e grande armce,la mena iufques aux portes Câfpien- 
nes pour donner dedans le pais des Cazariens.Mais la crainte qu’il eut d’eux , le garda de 
palfcr outre, & le fit retirer en arriéré; Niccphore* 

■ 
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E irene fille deChaien Prince de Cazàrie, cfpoufa Conftantin fils deJ’Eropcrellr 
Leon, apres quelle fe fut fai&c baptizer en la religion Chreftiennc. Niccphorei 

L’empekevk délirant auoir là raifon du Pape & des Italiens qui feftoient diftrai&s 
de fon obeilfancc,equippa vnc grande armee pour la faire palfer en Italie fouz la conduis 
de d’vn Patrice nommé Manes.Mais la tormente qui la rompit & diflipa , ne permit qu’il 
vint a chef de fes intentions. Qui fut càufe qu’il exigea de grâds & extraordinaires impolis ’ 
&fubfidesdelaSicile&:CâIabre. NicepnorejCedrcnüs. 

Charles n’ayant accouftumé d’cllre fruftré d’aucunes de fes entreprinles, fe rcfblüt 
de ne quittet le fiege de Narbonne,qu’il n’en fuft venu à chef. Qui fut aufli caufe de faire 
partir aElpagnevneaütregrandearmcedcSarrazins fouzla conduire du Roy Amot- 
rhee,pour venir au fecours des afliegcz.Maisles François leur firent encore fentir vnc tel- 
le elpreuue de leur vaillanccjquc la plufpatt d’eux fut taillée en pièces auec leur Roy , & ]« 
hefte n*cut meilleur marché que de regaigner leur pais à la fuitte. Occafiô pourquoy force 
fut au Roy Athind*abâdonncr Narbonne, &fe retirer bien légèrement enEfpagneauec 
les gens. AuthcursprccedenSiQui fut poflible lors que Charles enuoiafcôme récite Fran, 
Taraffa)vn vaillant Capitaine Allemand nomme Ogier Golland,& furnommé GothclÔ, 
accompagné de ^autres grands Seigneurs, & d’vn bonnombre de gens de guerre cnEf- 
pagne pour faire la guerre aux Sarrazins dedans leur païsioù ils afliegerent la ville d’Em- 
poria en Gerundc^aquelle ils faillirent à prédrcjà caufe de leur Capitaine qui mourut,qui 
fit retirer fes compagnons & leurs gens; 
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Environ cc temps Pemmo Duc de Friol en Italie, fit beaucoup defafchericsàl’Ar 
cheuefqued’Aquilec,iufquesàlcretenir ch fes prifons,Dequoy % le Roy Luitprâd fut telle 
met irrité, qu’il le dcfpoüilla de fa Duché.Mais il la rédit à fon "fils Rachife, qui fut cy aprci 
Roy de Lombardie. En faueur aufli duquel il remit la vie à fon pcrc. P.Diacrc. 

Charles pourfuiuant le refte de iés ennemis qui eftoient efehappez dcfcsmains,fi 
qu’ils fébarquerét fur mer,efperâs luy ofter la faculté de les fuiure.Mais la tormétc les vint 
accueillir de fi cruelle façon,qu’clIe les fubmergea tous dedâs les vndes. Ancien. Annales. 

A Fauilla Roy de Leon décédé en l’Ere 77z.làns cnfans/ucccda à fa courône Alphôfe 
premier du nom fils de Pierre Duc de Bifcaye,en faueur de fa femme Ernufande ou Or- 
nofubc,fœur du Roy défunt, & fille de Dom Pelayo.De forte qu’il régna iç.ans. On tiét 
qu’il eftoit iflu de la race du Roy Riccarede des V vifigots:& que le furnom de Catholique 
luy fut donné, ou pource qu’il extermina l’herefie Arrienne de fon Roiaume qui y recom- 
mençoit à pulluler,ou pource qu’il reftaura & remit fus les Eglifes & monaftercs en Efpa 
gne,ou bien à raifon des belles vitoires qu*il gaigna,& les conqucftes qu’il fit furies Sar- 
razins à l’auantage du nom Chrcftié.Car il fut le premier qui paflàla Gallicic pourfuiuât 
les Maures,& qui leschalfitd’Aftorguc, Pont, Ferrade, Ville-franche &Tuy*Qüi gaigna 
aufli la cité de Léo, où il édifia vn Palais royal pour la rcfidâce deluy & de fes fuccefleurs* 
Bref qui retira beaucoup de villes & places de marque tant au Roiaume de Portugal 6 c de 
Nauarre,quedcGallicc.Enlamefmeannee aufli vn Abdemelie occupa le Roiaumcde 
Cordouë en Efpagne,qùi eftoit le principal fiege des Sarrazins en icelle, & y régna 4. ans. 

A v mefme temps les prduinces qui eftoient de l’Empire en Afîc furent piteulement af- 
fligées, courües,rauagces & faccagecs par Muhanias fils d’Euelid. Niccphore. 

L ê vcncrable Bede Anglois,perfônage de vie louable & d’vn fingulier fçauoir,mourut 
cefteannee,laiffànt grand nombre de diiciplcs defquels,fut Alcuin,par lefquels les bônes 
lettres & fcicnces furent bien toft apres ramences & remifes fus en l'Europe. 
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Les Romains fouz la conduite d’Agathon Duc de Perufc , afliegerent en cc temps la 
ville de Boulongnc la Grafle.Mais les Capitaines du Roy Luitprand la défendirent fi ver- 
tueufement, qu’ils ne leur ofterent pas feulement le moien de la prendre, mais aufli les mi- 
rent houteufement en roiftte. P.Diacrc. 

Charles apres auoir encore fait cefteanncevne grande defconfiturc de Sarrazins, 
mit la guerre Sarrazincfquc totalemét à fin. Au moien dequoy il voulut auoir fa raifon târ 
de Maurice Comte de Marfeilles,que des peuples de Prouence &dela Septimanie(qu’on 
dit maintenant Languedoc)qui âuoient eu intelligence auec fes ennemis. Tellement qu’il 
prit telle réparation d’eux qu’il voulut:& fit encore defmenteler & defnuer de murailles, 
les villes de ceux qui feftoient les plus déclarée», comme de Narbonne, Montpellier ( dit 
lprs S uflancton) Nifmes,Beziers,Arles 6 c Auignon.Oftant par mefme moyen la Comté de 
Marfeille au Comte Maurice, que les autres ont nommé Maurucc, ou Marcntin. Ainfifut 
le Languedoc ramené totalement en la fubjc&ion des François. Ancicn.Annales,Ado, 
ReginOjP.Æmilc. 

HvgobertDuc & Prince de Bauierc mourut, laiflànt vn fils nômé Vtilo ou Odilo, 
qui tint fes cftats apres luy, & eut en mariage Hildrude fille de Charles Martel. Aucntiri 
liurcSj. 

CeleoIvlfe Roy de Northumbellande fut par fes ennemis tonfuré & reclus en vn 
monaftere, apres auoir par contrainte refigné fon Roiaume à fon coufin Egibert,qui ré- 
gna zZéans,ou félon Guillaume de Malmesbcric zo.fculemêt.On luy donnclelos d’auoir 
aimé grandement les lettres,& auancé les gens lettrez. 

V n Capitaine Sarrazin nommé Zulcymin ou Solyman fils d’Ifam ,’mena celle année 
vnc armee en Armenie,où il ne fit rien de mémorable* Niccphore. 
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C e s t e partie dé là Gaule qui cfl: deçà 6t delà les riüicrés de Sçihc 6c de Loire, fe nom-, 
ma(au rapport de Godefroy de Vviterbe) la proüincc Godine iufques au temps de Char 
les Martel, fouz lequel clic commença (à fon dire) non feulement d’eftre nômee la Fran 
Ce Occidentale, mais aufli enfaueur de luy Carlingie : combien que les autres ont feftimé 
que ce fut quand elle aduint en partage à Charles lé Chauue. 

Zvlctmin aucc vnc armée de 60. mille Sarrazins courut les proüinccs de l’Afîe mi- 
neur. De forte qu'il paruint iufques en la Cappadocie , où il prit v n grand nombre de pri- 
fooniets , éntre lcfqucls fc trouuavn natif de Bergamc, qui fc difoit cftrc Tybere fils de 
l'Empereur Iuftimaii : lequel Euelid,ou (félon Cedrenus) Ifain pere de Zulcy min fit veftir 
d* habits Impériaux, 6c aller en celle forte fe montrer auec grande fuitte à toutes les villes 
dé Syrie. Niccphorc , Cedrenus* 
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L’ insolence & les fafcheùfes mœurs d’Vrfîn y. Due de Vcnife le rendirent tant 


odieux à fon peuple ( qui n’auoit rien plus cher que fa liberté) qu’en fin il fe mutina de telle 
façon contre luy, qu’il le mit à mort Et comme fi le nom de Duc 6c la forme de gouüer 
nement qui auoitefté tenue fouz luy auparauant, fc fuft rendue coulpablc demelme of 
fenfequeluy, fe voulut accommoder fouz vn autre nom & forme de Magiflrat, qui fut 
feulement annuel. De forte que Dominic Leon fut efleu par ce moyen chef de la Repu* 
blique Vénitienne en la ville de Metomacca fouz tiltrede Maiftrc delà Gendarmerie, 
ayant toutesfois melrne puilTance & autorité que le Duc, excepté quelle expiroit aucc 
fon an. BlonduSjSabellie* 

Les Saxons ayans fait paroiftre en eux durât la guerre des Sarrazins vne deliberation 
de remuer mefhage contre les François, furent caufe que Charles au partir de la Prouen* 
ce. s'achemina fi légèrement contr’cux, qu’il ne leur donna loifir de fc mettre en eftat de 
defenfe. Au moyen dequoy il les fit rèuenir à telle raifon qu’il voulut : tefinoin les ancien- 
nes A nnales. Ainfi fut (comme dit P. Æmilc) la France fi oie embefongnee fouz luy fans 
aucune relafchc , qu’il n y eut àpeinevnfoldatcm gendarme qui fe foit tfouùé auoir en 
loifir de reprendre feulement fon alcihe hors de la guerre. Qui fut aufli caufe de fi bien a- 
guerrir la nobleffeFrançoifc, qu’elle s’acquit non feulement en ce fieele,maisauffi an fui* 
uaijt l’honneur des armes fur toutes les nations de la terre* 

Lis proüinccs d’ Afîe furent derechef courues 6c pillées par l’armee de Zülcy min, aucc 
la ruine 6 c defolatiori de plufieurs places* NiCephorc. 

A v mcfmc temps Rachis Duc de Forli fit vne gloricufc & mémorable defcôfîtured’v 
ne armee d’EfcIauons. qui cftoient venuz courir iufques dedans l’armcc : en quoy il s’ac- 
quit grand bruit & renommée. 
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Environ ce temps Trafamund Dite dcSpolcrfe ixbefecontre IcRoyLtiitpfan t ^ 
qui mit fi foudainementfon armeeaux champs, quelle (c trouuadedasla Duche'dcSpo- 
iet deuaiït que Trafamund fuft bien en poinft de la défendre. Au moyen dequoy il en fut 
facilement dechaffé,& contraint fe fauuer dedans la.cité deRomc^ac pouuâr eaxpefehcr 
que Luitprand ne la donnait à vn de lès fauoris nomme Hilderich* P. Diacre^AaalL Liu. 
desConciles. • 

À Dominic Leon fucceda Félix diâ Comicula en k dignité de Maiftrc delà. Gendar- 
merie de Venife. Au temps duquel les Efclauons entrèrent à grande puilfance dedans la 
Duché de Friol : d’oùilsfurent honteufementrepouflezpar leDuc Rachife. Sabelliç. 

M a vrice Comte de Marfeillceftimant Charles fort empefehê en Allemagne, fe re- 
mit par fon abfence en là Comté , & incita toute la Proucnce à s efinouuoir auec luy. Ce 
qui ht retourner Charles en telle diligence contre luy , qu’il n’eut loifir que de faire place 
aux François, & fe retirer ailleurs à fauucté. Au moyen dequoy toutes les villes , places & 
fortereffes, qui s’eftoientia données à luy rcuindrent facilement en la puilïàncc de Char- 
les. Ce que les anciennes Annales difent cftrc aduenu celte annee & en la luiuante. 

Av méûne temps vn Capitaine Sarrazin nommé Ocha s’clleua contre Abdcmelech 
Roy de Cordouc,Ôt principal Gouuemeur des Sarrazins d’Efpagne fouz les Califes : & 
l’ayant vaincu en bataille, occupa lcftatd’iceluy,& le poffcdal’elpace de cinqans. Ro- 
deric, Vafeus. 
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tiré deuers cux,refuferent de Ce faire. A caufe dequoy lefiege fut crt ceftc IndiCKoti 
uant la cité de Rome par les Lombards. Mais quand le deuoir que failb&t les Ro 
fe bien defendre, leur eut fak entendre qbc leurs forces n’eftoient baftantcS pour fe 
porteras fe Contentèrent de s’emparer de quatre fortes places du Duché de Rome, àuanc 
que Luitprand les remenait enionRoiaume : oùcftantde retour fit rogner fon rtepu 
Hildebrând auec luy. Cependant T rafanVund auec vnc bonne trouppe de Romains, 
quels Godefcal(qui s’eftoit nouuellcmcnt mis en polfeifion de la Duché de Beneucnt, 
farAorr du Duc Grégoire) fe vint joindre: & s’alla ietter dedans la Duché deSpolet,<lê fi 
oime forte qu’il s’en rendit derechef poffeffeur deuant quela meône tndidliort fbft 
irCc. Anaft. Liu.des Conciles. 

T fl e o d a t fils d’Vrfin dernier Duc de Venife fot le 3. Maiftrc delà Gendarmette 
enife , que l’on dit toutesfois auoir efté par Imconftance de fes citoyens enuoy é en exil 
& puis rappellé. A utres difent qu'il fut encore continué fan enfumant en la mefiiie di 
é,en laquelle il mourut. A quo y neantmoins la plufpart des autres aut heurs contrcdifenr 

Pt n d a n t que la cité de Rome eftoit aflfiegec des Lombards, le Pape Grégoire en- 
uoy a les clefs du Sepulchrc & des lieux de S.Pierreau Prince Martel; qui cftoâlky foire 
entendre, qu’iî mettoit, kiy, fEghfe, àc la cité de Rome eh fa pfote&ion fefàuuegarde. A 
caufe dequoy il enuoy a prier le R oy Lsitprâd de laiifer etsùt faueur les Romains en paix. 
Ce qui hc fut fans efficace. Qui fit que dehors les Papes eurent toufiours depuis refuge & 
recours en leurs affairés & fafeheries aux Princes & Rois de France. Cequ Anaftafius dé- 
clare exprclfément eftrc aduenu en la /.Indication. Dcfquckanfli la défenfe & le fcc ours 
nèleür manqua. Aimolnus, Anaftâfiu$,Blondu$,P.Æffiile. 

ZvtcYMiN auec plus de ce»t mille combatans entra derechef dans les preumees " 
l’Empire,où ilfc diuifacnplùfieurs bandes. La principale defquellcs,qui fouz la conduit 
de MaUch Sc Batale s alla aduancer fur le pus de Thrace/utdeffaifte & taillee en pièces 
par l’Empereur Leon ;qui fut caufe de fahe retira fes autres. Nipephoce, 
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I v l i a n Cæparin Ce nommoit ccluy qui fut 4. Maiftre de la Gendarmerie à Venife. 
Sabellic. , 

Theôdôric Roy titulaire de France mourutj&luy fucccda aü tiltre Royal Childc- 
ric fon frere, qui fut le dernier Roy de la race du grand Clouis. Les anciennes Annales 
difent aufli qu’eftans les Goths vaincuz & domptez, les Saxons & Frizons fubiuguez, & la 
Prouenceregaigncc, la Frâccfut ccfte.annec en paix. Combien qu Aimoinus tefmoigne 
que Charles vn peu deuant fon trcfpas fit partage defeseftats &feigneuries entre fes en- 
fans: & puisertuoya Pépin accompagne de fon oncle Childebrand & d’vne arme® en 
Bourgongne, qui foifoit mine de s’esbranler à rébellion. Mais il femble pluftoft que ce fut 
pour en mettre Pépin ertpofTcffion, à qui clleeftoit afïignee en fon partage auecla Neu- 
ftrie,ainfi que l’Auftrafie aiicc les prouinces de delà le Rhin à fon frere aifné. 

I<n a s Roy des Saxons Occidentaux, qui tenoit lvnziefmc lieii apres Cerdicius, rendit 
en ce temps fon Roiaume tributaire au Pape,tcfmoin Polydore Virg. liu.4. Mais Balæüs 
racomptc qu’il eftoit allé à Rome,où il s’eftoit fendu moine dés lannce 7 zi’. De forte qu’il 
y mourut, ayant vn fils nommé Ethelhard, qui luy fucceda en fon Roiaume. Autres ap- 
portent encore fon trefpas plus toft. 
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- A Leon Iconomache Empereur d’Orient décédé; fucccda fon fils Conftantin y. ou 6. 
furnommé Copronyme, au throfne Impérial d’Orient i lequel s’eftantautât violemment 
ou,(comme on dit) intemperamment & immodeftemét conduit en la çdntrouerfie des 
images qu’auoit fait fon pcrc, nous a efté depeind parNicephore & Zonare pouf le plus 
vicieux, cruel &deteftable tyran que la terre euftiamais porté : confefTans neantmoihs 
que fon règne a afTez heureufement duré depuis le 18. iour de Iuin de l’Indiâion 9. auquel 
Léon mourut iufques à foh trcfpas lefpâCe de trétequatre ans ,3. mois, 6. iours : ainfi quç 
tefmoigne Niccpnofè en vn endroiâ, qui toütcsfois en vn autre a eferit 33. ans , 2. mois, 
27. iours. Selonlequelauflïlap.Indi&ion en laquelle ledit Leon mourut, efeheut en la 
6048. an de la création du Monde, félon la fupputation des Grecs: ou au compte des A- 
lezandrins 6232. & depuis le trefpas du Roy Alexandre 1063. 

A Iulian Cæparin fucccda en la dignité de Maiftre de la gendarmerie Vénitienne le fei- 
gneur IeanFabridiat : à qui toütcsfois elle fut oftee, & les yeux creucz deuant que fon an- 
née fuft expirée. D’autant que le peuple fuiuant fon inconftance accouftumce deuenu 
faoul d’vn fi frequent changement de Magiftrats , reprit enuic des premiers. Tellement 
qu’ilfallut retourner à la création d*vn Duc, qui tomba fur Theodat fils deceluy Vrfîn à 
(’occafîon deqiioy elle auoit efté fupprifnec. Au moyen dcqtioy il fut le 4«qui exerça la di- 
gnité Ducale en l’ifle de Mctamocca l efpace de i3.ans.Blondus,Sabellic. 

Chaules Martel premier nommé Prince des François , mourut à Paris le 22; iour 


d’O&obre : félon qu’Aimoinus tefmoigtie, auec le füpplément de Grégoire. Et com- 
bien qu’il euft la plulpart de foh temps côbatu pour la Rdigion Chreftiçnne ; neantmoins 
il s’en eft trouué qui n’ont point eu de honte ac mettre en àuant beaucoup de comptes, 


pour faire croire qu’il a efté damné pour n’auoif reftitué les biés dcsEglifes qu’il auoit em- 
pruntez pour foifldoy er fa gendarmerie au temps de la guerre cotre les Sarrazins. Cepen- 
dant il eft certain qu’il laifïa 4 . fils, Carloman, Pépin furnômé le Bref, Gilles Archeucfquc 
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le Rouën,&: Griffon qui eftoic d’vnc autre mere quelcs autres. Ce nonobftât Catloman 
Sc Pépin tirèrent toute lafucceflion deleurpereàeux. Aimoinus, Supplément de Gré- 
goire. Nous trouuons par anciénes Panchartes , qu’ils s’intituloicnt Ducs & Princes des 
François. Ancien. Annal. Aimoinus, Ado, auec le Continuateur de Grégoire nommé par 
aucuns Fredegaire Scholaftique,qui finit la continuation de Ton hiftoire des François à la 
mort dudit Charles. Duquel auffi lembleauoircfté extrait tout ce qui eft en Aimoinus, 
depuis le 41. chap. iufques au J7.duliu.4. eftant le refte compilé d’autres autheurs. Quant 
accqu’ils ne comptent tous que zj. anspoürle temps de la principauté de Charles , c’cft 
pource qu’ils les commencent feulement de la iournee de Vinciat. 

Evelid Calife des Sarrazins fit ccfte année tailler en pièces tous les Chreftiens ta- 
rifs & prifonniers qu’il auoit entre fes mains.Nicephore. 

G r ego 1 r e 3.dunomPapedeRome,futle$.desplusgrandsperfonhagesdelater- 
re,qui mourut cefteannceleià.iourdeNouembre. A qui fut donné pourfucceffeùrle r. 
iour de Décembre, vn moine natif de Grece nommé Zacharie : lepere duquel le nômoit 
Polycronius,qui prefida au compte d’Ohufrius to.ans,j.mois,i4.iôurs. Aucuns ont cfti- 
mé,quc ce fut luy qui inucntala façon des habits dont lesPrcftres & gensd’Eglife vfent 
à la différence des autres. 
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V E m p e R e v r Conftantin eftant partv deConftantinôplc pour marcher contre les 
Sarrazins, fe vint trouueraù païsdes Obficiens ,defqùels Ârtabafdus (quiexerçoit fe- 
ftatdc Curopalate,&auoit£afœur en mariage) eftdit Gouuerneur pour luy. Neantmoins 
ils entrèrent en telle deffiancel’vn de l’autre , que l’Empereur le penfant faire faifir fine- 
ment, le trouua fi bien fur fes gardes ,qu il ne fç dcfueloppa pas feulement à l’aide des 
Obficiens du danger de ceux quiauoientla charge de l’apprehender: mais auffi alla d’v- 
nc façon fi defelperec donner fur le train de l’Empereur, qo il le contraignit fefauuer de 
grande vifteffeeri la ville d’Ainoinum. Au moyen dequoy Artabafdus fe tranfporta à 
Conftantirtople, où en haine de .Ôftantin il fut falüé & proclamé Empereur par le peu- 
ple le 17. de Iuin. Cependant Conftantin fit telle leueedegens qu’il peut de ceux qui 
ne luy auoient encore rompu la foy, tant pour fe remettre fus que pour reüenir ddhicher 
fonennemy. Nicephore, Zonare. 

Lvitprand avant enuie de recouurcrla Duché de l^olet, mit aux champs à ceftc 
Intention vne arm ee, laquelle en traucrfânt vneforcft fùtaflaillie par les Romains fi à pro- 
pos, qu’ils en firent vn grand efchec: quieuft efté encore plus grand, fi Rachife Duc de 
Friôlin’euft par fa vaillance empefehé les Romains de faire pis. Mais tant y a qu’il fut tel, 
que Luitprand fe trouua pour ceftc fois rebutté de Ion intention; tenant toutesfois touf 
iours fon armée fi prefte, que dés qu’il ouy t le vent du retour des Romains ( qui eftoient 
allez au fccoursdcTrafamundj à Rome au mandement du nouucauPape,ilferemit auffi 
toft'dedans la Duché de Spolet, & y fit vn tel exploi<ft,que la plulpart des villes furent en 
peu de temps reduiétes en fa puiflànce.Au moyen dequoy comme le refte femblaft ne de- 
uoir plus gueres durer contre luy , & qu’il menaçait iala citédeRome, le Pape Zachari 
luy enuoya prefenter tant de belles paroles , qu’il l’appailà , luy fourniffant auffi tout co 
qui eftoit de gendarmerie à Rome pour l’accompagner à pâracheuer de debeller le Duc 
Trafamur.d : lequel eftant en ceftc force deftitüé de tous moyens de defenfc,fe rendit à la 
merev du R oy, qui le confina en vne moinefie, & puis inftitua Agiprand Ion nepueu Duc 
deSpoIet. Ce qui fit entendre à Godcfcal DucdeBeneucnt, qu’il ne luy en pendoit pas 
moinsàrœÜ. A Caufe dequoy il lé voulut retirer à Conftantinople. Mais les Beneuen- 
tins le prindrcnt & occirent. Parquoy fa Duché fut auffi donnée à Agiprand.En fin eftant 
L,uitprand venu à chef de tous fes côtredifans, il reftitua au Pape les 4. villes qu’il auoit o- 
. ftccs aux Romains, & reconferma l'accord qu’ilauoit ia fait auec luy.P.Diacre,Anaft. 
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V n fcigncur ntimmé Hunauld auoit efté cydeuant fait par Charles Gouuerneur du 
[païs d’Aquitaine ïbuz tiltre de Duc, ou comme veult Aimoinus,de Patrice:& ncantrfiOins 
dés le viuât d’icéluy cômcnça de pf oietter les moyés de fe faire feigneur proprietaire & en 
fouüéraineté du païs duquel on neluy auoit donné que le gouuernemeht feulcment.Tel- 
lement que Charles y ayant pris garde -, audit enuoyé dés 1 an 739. l’Abbé de S. Germain 
pour deicoutirir fes intentions, lequel fut par luy retenu iüfqucs au treipas de Charles, qui 
Jle fit ouuertcment déclarer qu’il ne vouloit aucunemét rtfcogrioiftrc les fils & heritiers d’i- 
celüy.Qui fut caufc que Carloman & Pépin menèrent leur puiflanee en telle diligéee con-J 
tre luy, qu’il n’eut loilir que de leur faite place. Si fc réconcilier auceeux^ Aii moyen de- 
qüoyilnefc trouuapcrionnc en Aquitaine qui ofaft plus branler deuanteuk. De forte 
qü’ils n’eürent plus affaire qu’à départir entr’eux la fucccflîon delcurperc. Et par le parta- 
ge qui s‘en fît, le Roiaume d’Auftfafie , enfemble les Prouinces d’outre le Rhin, aduint à 
Carloman. Le fefte fut à Pepih, fans faire compte de leur frère Griffon : lequel ne poÜ-| 
uant digérer ce tort , fe laifTa inciter pat fa mere ( qui eftoit de la raaifon de Bauicrc) à s’em- 
parer de la ville de Laon, pour auoir meilleur moyen de là de repeter fon droiét : mais fes 
freres l’eurent fi tort preuenu, qu’il ne fc peut garentir de tomber en leurs mains, ne d’eftre 
enuoyé par eux tenir prifon en vn Chafteau des Ardennes, teftât encote le loifir Ccfie an- 
née à Catloriian de mener fon armee contre les Allemans,qui auoient ofé remuer mefiia- 
gc depuis lé ttcfpas de leur pere, à la fuggeftion de leur ancien Duc Theodoual, qui auoit 
efté cy deùant defchaflé par Charles : lefquels il rendit tellement eftonnez delà venue, 
qu’ils né Ct fitent pas longuement harceler pour obéir à fes commandemciis. Aimoinus, 
ancien. Annal. Ado, Reginô. . 

Charles furnommé depuis le Grand , fils de Pépin, nafquit celle annee ( corne tef- 
moigne le temps de l’aage qu’on dit qu’il a vcfcu)cnvne petite ville nommee Iugclhim, 
qui eft deçàle Rhin : comme toutes les hiftoircs Françoifes apres E ginhard & Aimoinus 
rçfinoignent ; nonobftât qu’Aufcntin s’eft efforcé de faire croire que ce fut au païs de Ba 
liiete, lors que Pépin alla faire la guerre à Odillon. 

L a guerre Ciufic qui eftoit entre l’Empereur & fes âdüérfaires, dortriâ OCeafïon & 
moyen d’entrer & faire de grands degafts dedans les prouinces de l’Empire. Nicephore. 

A v mefine temps vn nommé Abdemélic ayant vaincu Oca ou Ocha , fc remit cri pof- 
feffiô du gouuememét general des Efpagnes po ur le Calife des Sarrazins , du quel il auoit 
efté débouté par iceluy y. ans au paruarit. Il tenoit fon fiege à Cordouë,dont il eftoit auffl 
âppellé Roy : tellement qu’il ÿ régna encore vn an. Rod.de ToIette,Vafieus. 

L’ E g l 1 s e d’Antioche ayant demeuré l’efpace de 4o.ans fans Patriarche par l’empef- 
chemcnt des Sarrazins , eut cefte annee permiflion d’en eflire vn, qui fc nôraoit Eftienne,] 
lequel prefida 1* ans. Nicephore. J 
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Àrtàbasdvs fe maintenoit fi bfauement en la dignité qu’il âuoît vfürpee, qu’il ofa 
cefte annet mardhet Contre Ççhftantiniufques en Afie* Mais quand il veit qu’il levenoit 
auflî chercher luy-mefme , il fe retira dedans Conftantinople , laifTant fon fils auec vne ar- 
mée pour fouftenir fes enriemis, par lefquels il fut mis en route. Au moyen dequoy Cgn- 
ftantin aflembla tout ce qu’il peut de forces, & vint aflîegef par mer & par terre la cité de 
Confiafttinople : laquelle fut aflez Idng temps défendue vaillamment. Nonobftant que 
toutes les faillies que fit Artabafdus fut luy ne vindfeht à aucun profit. Mais en fin Con- 
ftantin la prefîà de fi près, (îoindt que U grande famine qui y eftoit, en Et fcfrtir & efcoulcr 
grand nombre de perfbnnes) qu’il entra dedans le z. iour de Noucmbéè, eftant ia crf la 3. 
anhee de fon Empire : & y prit vne cruelle vengeance de fes ennemis, faifant toutesfois 
feulement creuer les yeux à Artabafdus &: à 2. dé fes fils, lefquels furent repris en fe vou- 
lant fauucr. Nicephore. 
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Cependant le Roy Luitprand des Lombards informé des affaires de la Grèce, fit 
guerre à l’Exarche de R auénc,de fi bonne force qu’il luy oftaplufieurs places ,& Ce vouloir 
aller aduanturer deuat Raucnne,fi le Pape Zacharie à la prière de l’Exarchc né Ce fuit tra A 
porté dedans fôn camproù il fit tant par fes rcmonftranccs enuérs luy, qu'il neléiia pas feu-' 
lement fonfiege, mais aufii rendit à l’Exarche tout ce qu'il auoit occupé fur luy depuisj 
deux ans. Ce qu’Anaftafius, Blondus,fié lé liurc des Conciles difent dire aduenu en céfté 
rndidion. 

Odilon Duc de Bauiere auoit (ati rapport de Sigcbert)raûy laideur des Princes 
Carloman & Pépin: ou félon les autres,s’eft‘oit rebellé contr’eux. Tanty-a que pour quel- 
que occafion que ce fut, qu’ils marchèrent tous deux contre luy ,& l’ayants defeonnt ch 
bataille rangee,Ie firent venir rccognoiftre fâfautc, & reprendre fon Royaume d’eux â 
condition ( comme dit Auentinliu.3.)de n’en portèrplus d’orcfnauant quetiltrëde Duc 
feulement. Ce pendant ils luy laiffcrent leur feeur pour femme. Aimoinus, ancien. Annal. 
Regino. N 

E v e 1 1 nbulfain if.Calife & Emir des Sarrazins mourut, & luy fuccedacn fa dignité 
Gezid du nom(felonNicephorefils d’Abdimelcch,qui régna feulement vn an: lequel 
toutesfois a eftéappcllé par Cedrenusfic autres Euelid, par qui on dit que lés habitans de 
Cypre furent tranfportez en Syrie. Les hiftoires d’Efpagne appellent ce Gezid Ifid, 8c di- 
fent que les Sarrazins d’icelle le rebellèrent contre luy. A caulè dequoy il y enübÿa vn fié 
Lieutenant nommé A bubacard, pour les réduire en fon obeyfldnce. Lequel en voulant 
exécuter fon intention, fut bien toft apres fon arriuecmisà mort. Au moyen dequoy vn 
Maure nomme Redoam,(fclon Roderic,T oban) s'empara du gouuerncmént general des 
prouinocs que les Sarrazins tenoient en Efpagne,lequcl il n’exerça pas long temps. 

Co s m e Hatriârche d’Alexandrie reiettant l’herefié des Monothelites , fe remit auec 
tous fes paroifiiens au troupeau des Catholiques. Niccph. 

L a cité de Majence fut en celle Indiélion defignee pair le Pape Zacharie Métropoli- 
taine & capitale dp toute la Germanie cnla fpiritualité , de laquelle toutes les autrës de- 
uoient reprendre: fie en fut aufii par mefme moyen inftituè premier Primat & Métropo- 
litain Bonifacc Légat dudit Pape en la Germanie. Encore qu’il Ce trouuafl grand nombre 
dePreftrcs,quinele vouloient receuoirnv recognoiftrc,l'appellantautheur de menfon- 
gcs,turbateur&commoteurdelaloy fié paix Chrefticnnc.Auentin li.j t 
Petronax citoiendela ville de Brefiecnltalie,s’eftantaddônc'a la vie monaflique 
fit par le commandement du Pape Zacharie rebaftir & remettre au defiiis le monaflere de 
S. Benoift du môtCaflîn,qui auoit demeuré en ruine depuis no.ans.Et puis apres y auoir 
raffemblé quelques moines,cn fut fait Abbé par le mefme Pape, duquel il receut aufii la 
réglé qu’on deuoit obferuer en fon ordre,auec la primauté fie fuperiofité fur toutes lesau-j 
très Abbayes fié Abbcz.P. Diacre. j 
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Les Saxons ferebellans contre les François Rirent càufe défaire marcher le Prince 
^arloman au partir de Bauiere contr’eux, en fi bon cquippage qu’il prit le chaftcau d’ÔA 
chembrug fur eux.Et les eftonna en fin de telle Façon, qu’ils Ce ïbubmirènt à fes comman-i 
dements, luy baillant leur Duc Theodoricpour oftages de leur promefîes , lequel bien 
toft apres fut renuoyé fur fa fo y. Ancien.Annales, Aimoinus, Ado, Regino , Âucntin. 
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Du retour des Huns en Ja Pan- 
nonie ditte maintenant 
Hongrie, 

® A natidtt dès HùnS (comme récitent les Annales des Hongrois) eftoit 
multipliée én ce temps en telle abondance de peuple au pais de la Scy thie 
Ortétafe , quils Saduiforent pour defeharger leur terre de prëdre par fort 
de to8. famillcs^du lignées & tribus qui eftoicht entr’eux, deux cents fei- 
lentille pérfonnéSjpour aller cerchcr leur fortune & aduanture ailleurs. 
Leiq'ucls ayants fait cêfté refolution, fo dhriferent en fopt bandes, chacu- 
nc defquelles comprcnoit trente mille huiét cens cinquante foptpetfonnes,fouzla con* 
duittcacfèpt Capitaines^ qui récoghoilfotent vn fouuerain & general fur eux, qui eftoit 
Arpad fib a Aimas au Almui mefmc (qu’on difoit cftre defeendu en ligne directe d’Atti- 
la). Car ils eftimoiét quéGhabas fils d’Altila fut pere d’Ededc, qui fut fils d’Vgck oiiV egek 
pered’Elendus,dequinafquic Almüs. Sommé qu’ils fortirent en celle difpofition à iour 
nommé de leur païs,aucc bonne intention d’aller conquérir la Pannonie ja par leurs an- 
ceftres autre fois occupée fié habitée: ou de fo ioindre à ceux qui y éftoient reliez. En for- 
te qu’ils trauerferentvne infinité dé pais fe de fleuues, mefmement leTanais. Et ayants 
paflélçs régions des R oxolan$,Sarmate$,Amaxobicns & Taurofcytes,fo vindrent enfin 
rendreau pars ditauioùrd’huylaTranflüuanie.Oùchafque bande édifia pour là tetraitte 
& foureté fon chafteau à part.Qui fut caufo de faire cy apres nômer la f erf é des fopt Cha- 
fteaux: cnlaquelIelePrinceAlmusfut occis en failant guerre aux peuples d’aknuiron, 
comme Baftemiens,AIbiens&Chumaniens.A caufo dequoy les Huns fubrogerentfon 
fils Arpad en fonlieu, par qui ils furent incitez de fo pouffer encore dedans la Pannonie, 
qu'on dit maintenant Hongrie.Ge qui leur fucceda fi bien qu’ils s’en rendirent maiftres & 
pofteffeurs, après én auoir deiêttc les Éfolaùons & Polonois qui lapoffedoient &occu- 
poient, aiants ocfcis en vnc rencontre leur R oy Zucntoplug ou Suatoplug, félon d’autres 
Suathes.Au moyen dequoy Arpad eftablit fa demeure au près de la ville d’Àlbe, diète 
Belgrade, fur le inont dé Noé,& y commanda iufqucs à fon trefpas for les Huns: lelqueb 
Mathias Meehonius en fon liurc des peuples delà SarmatieEuropee,cftimc auoir cité 
particulièrement nommez Iurhi(à raifon ae la contrée dont ils eftoient partis, qui fo nom- 
moit Iurhajlcs autres Auari ou luùari: éc de làeftre enfin proccdee la nomination des 
Hongrois, que les Polonois mefines nomment encore ail iourd’huy Hugres . Combien 
qu’Æneas S iluius l’aime mieux rapporter à vnc certaine nation de Scythie, de laquelle 
Iornandcs a faiét mention fouz le nom de Hunügari. Mais il femble que cclà conuient 
mieux à ceux qui occupèrent cy apres les Pannoniesfouz l’appellation de Hugres ou de 
Hôngres(quiauflifodifoientTurcs)au temps de l’Empereur Arnoul: à caufo qu il ne fo 
trouue point que ceux qui les ont tenues en ce temps & iufques audit Arnoul, & qui fu- 
rent auffi vaincus &fubiuguez par Charlemagne, aient iamais efté autrement nommez 
que Huns 8c Auarois, pour là raifon que nous auons expofee cy deuant:conime il fo peut 
vérifier par toutes les hift. tant Grecques que Latines,ugnamment par Eginhard,les an- 
ciennes Annal. Ajmoinus, Ado, Regino 8c autres. Cependant àüfli d’autant que ceftc 
houuellearriuee des Huns en la Pannonie ne fe trouue auoir efté fçeuc ou entendue ny 
tefmoignèc d’aucune hiftoirc ancienne & fameufé que des Hongroifes modernes foule- 
mcnt.quil’ontrapporteeà l’an 744. Anto.Bonfînius enfes décades né s’eft point penfé 
abufor;réputarit cé qu’on en a éforit entre lés chofes non adùettues: pour ce qu’ilacefte 
opinion qüe les Huns fotilsqtiin’eftoient bougez de la Pannonie depuis le temps d’ Atti- 
la, fé troüuerent en ce temps accrcuz 8c augmentez en telle abondâce qu’ils eurent moié 
de recômenCer à faire parler deux comme au parauànt,donnans à imaginer qu’vne autre 
nouuelle trouppc de Huriss’cftoit venue ioindre à eux. Ce qui me femble auoir d’autant 
plus de Vcrifimilitude,quc ce que nous auons récité cy deffus de Zuentoplug Roy des Ef- 
dauons femble fortement appartenir a Zuendibolch, dit par d’autres Zuendebald ou Sua- 
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rebog Roy des Efclauons de Morauie,qui futdeffait & occis par les Hugres fouz l’Empe- 
. cur Arnoul.Commcnt que ce Toit toutesfôis,on rient que diudit Arpad efflflùë la généa- 
logie des Rois Chreftiens de Hongrie:d autant qu'ils difent qu’il fut pere deZultan,de ; 
qui fut fils Toxon ou Toxis pere de Geicza premier Roy Chrcftjen de Hongrie, qui fut 
aufliperede S.Eftiennej& eut vn frète nommé Michael, la lignee duquel tint ^Royau- 
me de Hongrie apres que celle de Geicza fut faillie. Quant aux Capitaines des Huns qui 
eftoient fouz Arpad,on nommé les fix d’entr’eux Zabolch, Gyula ( de qui eft procedecla 
lignee des Giuulai qui dure encores )Kcuund, que l’on eftime aufli eftre autheur delà race 
dcsKendiens,Lçhel,Bcrbulcho & Vvrs. De l’vndcfquel$ aufli on ditcftceiflùScythaou 
Seythâ,quifut le premierqui faduança de reduireles Hongrois à la religionChrëftienjn^i 
ayant à fonàrriuee pluficurs Chreftiens, nommément vu Adcodato delà famille dès 
Tanfeuerincfques de Sicile , qui fonda' deux monaftères en la Pannonie, l’vriappellé dé 
Sata,& l’autre de Parato:& tint aufli fur les fonsle Roy Eftjpnne premier decenomwBôrt- 
finius,liu.9.dec.i.AbrahamBafcka, Michaël Ricius, Volaterranus ,Naudér, Ioàn. Sam- 
bucus. 

EN vne guerre ciuilc eXcitee entré les Sarrazins, EitdidouGizid fut occis, & luyfiic- 
céda en fes cftats fon fils nommé Hyces,pàr Cedrenus Izid Leipfè , ou Abtaharo, qui au 
rapport de Nicephorc acheta la principauté de Dartias d’Abdimelcchj que Bafilius Hé- 
rold eftime fauflement auôir efté fon grand pere,qtii auolttcnu 40.ans au parâuant le Oa- 
Iifat,pouree que cela femble pluftoft appartenir à vn autre. : 

En vn Synode de 34. Ëuefqués célébré à Romeparlauftorité du Pape Zacharie^e 
mariage fut interdit aux Euelques. Hift.Ecclef.de Magdébbûrg. 

A V mcfme temps aufli fut célébré vn autre Synode en France à Soiflbns par l’ay&ori- 
té de Pépin, auquel les Euefques condamnèrent l’herefic d’vii Adalberr, & commande-, 
rent de brufler certaines petites croix(qu’on appelloit Crucifias) qu’il auoitfait planter par 
fa paroifle.Liu.des Conciles. 
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L v 1 t p R a n d R oy des Lombards mourut en la jz.annce de fon rcgne,Iaiflant le droit 
dp fa fucccflîon à vn ficn nepueu nommé Hirprand ou Hildebrand ( qu’Onufrius eftime 
âuoir efté fon fils,pourcc poflible qu’il l’auoit adopte) quiauoit ja commencé de régner a- 
uccluy deuantfontrcfpas.Maislcs Princes Lôbards cognoiflàntsfaneâtifclc depoferent 
y .mois apres:& eftablirent en fon lieu Rachife Duc de Friuli homme vaillâr & débonnai- 
re, qui leur cômandal’efpace de y.ans,6.mois:felon quetefmoigncnt Anaftafius, Blondus 
& Onufrius.Mais la date d’vnc fienne ordônance,qui eft de la z.annee de fon tegne & de 
la 1 4.Indiétion,nous aduertit qu’il faut icy conftituer le cômencetnent defon règne, plu- 
ftoft que l’an 743.P.Diacre d’Aquilee finift fon hift.des Lombars au treipasdu Roy Luit- 
prand. 

NoNoBsfANT qüe Théo donc Duc de Saxe euft efté renuoié fur fà foy,toutcsfoisil 
incita les Sakoiis à k, reuoltcr de rechef contre les François. Dcquoy indignez les deux 
freres retournèrent auec vnc feConde puiflànte armee contre luy,par laquelle ils le rame- 
nèrent prifonnicr. Rcgino. 

M a r v a n ou Maroan ou Marias , & félon d’autres Muhanias , ayant occis en vnc ré- 
bellion le Calife Hyces, duquel les hiftoires d’Efpagncdifent qu’il eftoit frere,s’empara en 
la 4.annec de l’Empire de Côftantin de la principauté & du Califat des Sarrazins. De for- 
te qu’il le tint l’efpacc de 6.ans:nonobftant que 2 .puiflans feigneurs s’efleuerët cotre liiÿ, 
à fçauoir Thebith & Darach Arurilcufien.Mais il les deffit auec leur armee deuant la ville 
d’Emefla,où Thebith fut tué ainfi que teûnoigne Niccph.qui dit que Maruan eftoit de la 
parenté de Gizid. 
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L*£ MPEKE7H Conftantihfit celle annee venir deniourer à Conflantinople toiis les 
parens & defeendans de la parenté de là mere,nonobflant qu’ils filTcnt profeffion de 1 lic- 
refie des Monophifitcs.Nicephorc. 

Carloman quittant les honneurs éc delices de ce monde, s’alla rendre moine au 
mont Soraéte en la Tofcane,iufqu’à ce qu’il vit que ccfloitvn lieu trop frequente &: def- 
couuert. A caufcdequoy il fc tranfporta au mont Caffin lieu plus folitaire & loingtain: où 
Regino racompte merüeilles delà patience qu’il eutà porter le bois qu’il falloitpourla 
cuüine,& qui pis efl à endurer des coups déballons des autres moines. Les Amial.ancien. 
toutesfois referent ce cy à l’an enfuiuant. 

C o fc t R t Maruan s’efleua de rechefvn autre aduetfairc nommé Zulchymin,à qui la 
fortune ellant auffi peu fauorable qu’aux autres, le rendit vaincu par Maruan: de forte qu’il 
fut contraint fe retirer à làuactéau pais de Perfe.Neantmoins Darach olà remettre fus v- 
nc autre armée, par laquelle il mit le fils dudit Maruan en routte. Mais quand le perc eut 
luy-tnefme amené fes forces contre luy$il dura fi peu, qu a la première rencontre il le def- 
fit & tua. Au moyen dequoy les villes de Damas, d’Hcliopolis &de Hierufalem,qui auoiét 
tenu pour les aduerfaires,fe rengerent fouzfapuiflànce,auecla ville d’Emeffa ou Emctef 
fà,enlaquclle(comme dit Nicephore)il fit mettre à mort tous les ehfans& parens de fori 
predecefleurHifcem qui peurét tomber entre fes mains.Qui me fait eflimer que c’efl luy 
quelean Leon appelle Hiskern* 

V 1 r g 1 l 1 v s Eucfqué de Saltzebourg en Baüiere,homme de grande erudition,main- 
tenoitcncctempsqu’ily auoit des Antipodes. Dont il futreprins parBonifacc Arche* 
uefque de Majence:& depuis fuiuantle commandement du Pape Zacharie depolé de fon 
Euefché, comme autheur d’vne peruerfe doctrine. Auentin I1.3* 
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Constantin faifant fon profit des guerres ciuiles qui cfloient entre les Sarrazins, 
mena vne armée en la Syrie, qui pritla ville de Germanicia auec cellede Dulychium, & fit 
aucuns autres exploits de guerre. Ce pendant lesgarnifons qu’il aüoitenl’ifledc Cypre 
repouflerent lourdement vne armée de Sarrazins qui y voulut venir prendre telle. Ni- 
cephore. 

P f p 1 N ayànt réduit toute la Monarchie de France fouz fa main, pourfiiiuit fon ff ere 
Griffon: lequel aiantrôpu fes prifons,s’efloit retiré aupais de Saxc,où il incitoitjà les Sa 
xons à prendre les armes pour luy contre fon frere. Mais les anciennes Annales difent 

3 u*ils fe mirent en deuoir de les réconcilier enfemble. Qui fut caüfc que Griffon entra en 
effience d'eux, & fe retira au pais de Bauiere. 

Grand nombre d’Eglifes , d’Euefchez & de Monafteres furet en ce temps fondées 
& infiituees en Allemagne par Boniface Archeuefque de Majence, Légat &faéleur du 
Pape. Dcuant lequel auffi il accufà enuiron le mefme temps plufîeurs Eucfques d’Alle- 
magne d'herefîe & de beaucoup d’autres crimes, comme de mauuaife vie & de rébellion 
contre luy: racfinementde ce qu’ils l’appclloient prefeheur & autheur demenfonges, 
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corrupteur delaloy & perturbateur de la paix Chreftienne,& ne fe voulants foubmettre 
ny aflubiettir aux commandemcns& traditions de l’Eglife Romaine. A Caufe dequôy ils 
furent côdamnez & demis de leurs miniftercs, nommément Gebolib,Clemens& Sanfon 
tfcoflois,Sido nius de Bauicre& Albert natif de France. Aucntiii Iiu. 3 . NaucIer,Baleus. 
Vicclius confeffe qu Albert fut déclaré heretique,pource feulement qu’il mointenoit que 
les ceremonies de faire dont on vloit en l’Eglife Romaine enfimpofition des mains, en la 
confirmation des bàptizcz,& en faifantle figne de la croix, eftoient fupcrftitieufcs & fans 
fondement en la parole de Dieu. 
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! V n e grande peftilence affligea grandement la cité de Conftantinople,êda plufpart de 
laGrece en ce temps: auquel aulfi beaucoup de monftres & autres choies inaccouftu- 
mees & terribles aduindrent. 

Griffon eftant arriué au pais de Bauierc,pource que le Duc Odilo ne s’y trouua,qui 
accompagnoit le Prince Pépin, il fe laiiit facilement de la perfonne du ieunc Taflillon nls 
d’iceluy,& delà Prince.TeHildrude famere(qui eftoitfafœur) & par Confequcnt de tout 
le Duoéde Bauiere,à l’aide mefmement d’aucuns François & Bauarietts (qui accoururét 
à luy auec Suatogeridn & Landfroy Ducdes Sueuiens)fe délibérant de le retenir pour 
foy, comme y ayant droi A à l’occaiion de fa mere.Mais Pépin reüint auec fa puiflànce cô- 
treluy,qui le dcfnicha non feulement de Bauierc,& y reftitua Talfillon, mais auflî l’avant 
pris en vne bataille, l’emmena auecluy en France, où il luy donna la Duché Dandcli , qiii 
comprenoitfouzfoy i 2 .Comtezdupays de Noïttiandic. Dequoy il fut fi peu cohtent, 
qu’il fe retira l’annee mefmes vers Gaifcr fils dé Hunauld Duc d’Aquitaine, pour l’inciter 
à le rebeller contre Pépin, félon les àütheurs precedents. Quant à la Duché Dandeli, La 
ziuss’cft lourdement perfuadé qu’elle eftoitenla Bourgongne Tranfiurane, veu que le 
nom de Dandeli l’informoit aflfez de ce qui en eft. 

S ig e b e rt i^Roy des Saxons Occidentaux en Angleterre, aiantefté fort cruel cn- 
ùersfes fubiets èc changéleurs ancienncsloix & couftumes,fit pour le côblé de fçs maux 
tneurtririniuftemcntvndesfcjgncurs defon Royaume ,lequcî,lercprenôit de lès vices. 
O.ccafiônpourqüoy fon peuple s’efleua contre luy, & le depofa : & fubftitua en fon lieu 
Kenulphc,qui ne fut pas gueres plus vertueux que luy.Dôt il eut aufli vne femblable fi n,a* 
[près ^uoir régné jr.an.CarSigebert apres fa depofitiô fut occis en vn bois par vn Porcher. 
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R a c h 1 s e Roy des Lombards violant la paix qu’il auoit auec les Romains, mitvnear- 
mee aux champs, qui entra dedans le terroir de Raucnnc,où elîe affiegeala ville de Peru- • 
fe. Mais le Pape Zacharie l’y vint trouuer,& le prefeha de fi bonne façon, qu’il ne luy fit pas 
feulement rompre fon entreprinfe,mais aufli prendre en tel mcfprîsles affaires de ce raon- 
le, qu’il refîgna fon Royaume à fon frère nommé Aiftulphc,&senalla rendre moiné à 
H orne. Au moyen dequoy Aiftulphc régna furies Lombards lept ans.Anaûafius, filon- 
dus,Onufrius. 

; Galaze Roy des Satrazins de Tolettc en Efpagrtc eh ce temps. 
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■ Lt^predccdïbiirs de Pépin ayants defpouillé les Rois de France de leur autorité, { ; c- 
ft oient tour esfiakcontentcZr de leur laifler le (impie tiltre de R oy, afin de s’accommoder 
auec lepeuple François, qui auoit ce nom en telle reuerence, qu’il fembloit dire impolïi- 
ble de lepouuoir ofter à la race de Clouisfans tomber en vn grand trouble & confufion. 
Cclà toutefois ne (âtisfailânt à l’ambition de Pépin, qui affe&oit de ioindreen Toy le 
nom auec l’au&qrité roialc, n’eftât retenu que par quelque mine de religion & confiden- 
ce, s’aduifa pour fe dcfpeûrcr dece (crapule, a enuoyer Bourchard hueiquc de Vvirtz- 
bourg en la F.ranconie( qui eftoit créature de l’ A rcheuefquc Boniface deMajence) aueci 
Vvolorad proftre Ton domeftique à Rome non(comme plufieurs fe font perfuadez ) pour! 
impeteer difpenfedu Pape Zacliarie-tant pour luy quepour les François du ferment de fi-J 
deüté ôc obey fiance qu’ils auoienf au Roy Childeric ou Hildcriç , mais pour le, faire iuge. 
fi celuy qui ne prenoit aucun foin-ne cognoiflance du Royaume, eftoit plus digne de ré- 
gner que celuy qui portoit toute la charge fit les molefties des affaires,d’icelüy. Et à ce 
(piepar (oniugement&approbraêon Pépin fit-fêmbler iufte fi c raifonnablc aux François^ 
ce qu’ilpretendoit obtenir d’eux par cefte menee. Car on ne fçauoit encore alors que 
c’eftoit dedifpenfes, & moins qu’il fuft en la puiffance des Papes de depofer 8 c inftituer 
l«sRois.Àeaufedequoy Hincmarüs Archeuefque de Reims tcfmoigne en (es Epiftres 
(comme nous reciterons encore cy apres fouz fan 869.) que les eftats de France 6 c dé 
Lorraine,cnfemble le Roy Charles le Chauue mcfme rcfpondirent au Pape Adrian 2. 
qui les vouloir contraindre par excommunications de laifler le Royaume de Lorraine à 
l’Empereur Loys.Qu'il ne s’eftoit iamais veu ny ouy qp aucun Papcfefuft voulu entre- 
mettredcmgerdesRoiaumes.Etec qui fepourra voir outreplus au mefine lieu. Pourlà 
mcfmceaufeaufi l’Empereur Henry 4. & fêsfucceflèurs,ou ceux qui ont défendu leur 
caufà au different qu fis onreu ey apres auec le Pape Hildebrand fi c les fuccefleurs d’ice- 
luy,onttoufiours reproché l’allégation du fait de Zacharie à l’endroit du Roy Çhildericj 
duquel ils fie voulaient preuak)ir contre cux,eommc ne fe deuanf pas prendre en la forte 
qu’on l’obieâoie . Quoy que eefokjil ®’y alla perfonne pour plaider la caufc de Hilde- 
ric. Ce pendant la deliberation de touteccft affaire fût traittee cefte année : mais l’Am- 
baflàde n'alia à R om e que l’an 7 5 1 . qui fer a pour accorder Aimoinus,Ado, Regino,auec 
«anciennes Annales. 

Les parens, alliez fittenans delà maifon deHiskem, comme eftans de la ligneefic 
jarenté de Hali , loquel fis preferoiont à Mahommet, eftoient; pour ce regard te- 
nus pour horetiques fit fchifiuatiques entiers laplufpart des Mahumetiftes , qui les trait- 
toient fort crueBement où ils fopouuoicnt rencontrer. De forte que forceleur eftoit d’e- 
ftre fugitifs fie fe tenir couuerts 8 s cachez en l’Arabie mineur fouz la côduitte 8 c obevflàn- 
ccd’vn nommé Hibraim fils d’Epelid, lequel s’aduifa d* enuoyer- en ce temps vn de leur fê- 
&c fie de leurs cfclaucs, nommé A muflin aux Maurophores de Chorafan en Perfe , pour 
les inciter do s’eficoe? en fauour de foa maiftre contre Maruan. Lefquels fuiüants le con- 
foü d’vn Catabane folicitcrent par menées tous les efclaues des autres contrées de Perfe 
do mettre leurs maiftres à mort , fie de fe garnir de leurs armesjmopturcs 8 c richeflès. Ce 

! • 0 t* • r%. 11 r r \ . J • - J 1 ■' A J* 1 



fini fè conftitua chef, poürce qu’il les trouua les plus forts, 8 c par eux défit 8 c extermina 
les Lamonites. Et puis s’alla prefenter deuant Hiblin fils d’Halbarçn, Lieutenant de Mar- 
uan en Perfe, qui le venoit cerchêr auec cent mille combatans,de telle àllegrefle qu’il le 
défit fis mit en routte. De forte qu’il fût force à Maruan d’amener Farricrebandefes for-* 
ces (qu’on difoit faire nombre de plus de trois cens mille combatans) eii perfonne contre! 
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luy.Qui firent aufli peu que les premiers. Car s’eftans les deux armées attaquées au près le 
fleuue de Zaba-, le malheur tomba de rechef fi defpiteufement fur Maruan, qu’il n’eut 
moyen de fauuer de toute fonarmceque4. mille hommes, auec lcfqucls ilfe fâuua en 
Egypte.Niccphore, Cedrenus » 

Les Hongrois fix ahs apres leur arriuee en la Pannonie commencèrent à moleftcr 
de courfes & de volerics les régions circonuoifincs, Comme la Stirie & Carinthie, faifans 
retentir le fon de leurs arknes iüfqu’en la Morauic & Boëme.Naucler, Bonfinius. 
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Leôn 4. du nom,nay feulement du 15 . iour de Ianuier de l’annee precedente * fut pa: 
l’Empereur Conftantin fon pere déclaré Augufte comme luy celle année* le iour de 1 ; 
Pcntccofte,& couronné quant & quant de la couronne Impériale parle Patriarche Ana 
ftafc.De forte qu’on fait compte qu’il a gouuemé l’empire fouz ce nom auec fon per 
l’efpace de i4.ans,34mois,9.iours.Niecphorc. 

À 1 s l v l r e délitant cftendreles limites de fa domination fur les Romains, dénonça 
la guerre tant à l’ Exarche qu’au Pape, s’il ne luy rendoit la cité de Rome tributaire. A u re- 
fus deqü jy il mena fon camp deuant la cité de Rauenne,qui fc défendit fi mal, quelle luy 
fut en fin rendue auec toutesles villes & places dcl’Exarchat. Aufqueiles l’Empereur de 
Grecenepeut fubuenir pour les empefenemens qui le retenoient ailleurs. En quoy prit' 
fînlcgouucrncmcntdcs Exarehes &del’Exarchiefemblablement en Italie 183. qu elle y 
euft cfté eftablie. An aftaflus<LhdcsGôcil es, Blôdus,Onufrius.Sigonius le rapporte àl an- 
née enfuyuant. ; 

L e Pape Zacharie ayant entendu l’ A rtibaflade de F race, ne fc fit gueres follicitcr de dô- 
ncr refponfe a l'intention de Pépin, le fupport duquel luy eftoit neceffaire contre les Lom- 
bards. Aufli qu’il eftoit bien raifonnable qu’il fit ce ( dont Albert Crants s’eft bien aduifè) 
qui eft dit en l’cfcriture, Qui meglorificetfgo exaltabo.T cWcmcnt qu’il bailla déclaration de 
fa volonté en vne lettre que les Ambafïadeurs portèrent aux eftats de France* la datte 
de laquelle eftoit du 4.N oucmb.Indiét.y .& 33. annee de l’Empire de Conftantin : pource 
qu’on le comptoit de l’annee que fon pere l’auoit déclaré Augufte: & que le commence- 
ment des Indidions ne fe prenoit pas encore lors en cour de Rome au commencement 
de Ianuier , mais au Z4.Septébrc félonies Grecs. Aimoinus, Ado,Regino,ancien. Annal. 
Auentin. 

M a r v a n pourfuiuy par fes ennemis, nommément par Salih fils de Hali,qui eftoit des 
irincipaux de la race deHali,fut de rechef deffait eh vne cruelle bataille en Egypte, où 
il perdit la vie. Au moyen dequoy les principaux chefs de la race deHiskem &de Hali 
départirent par fort entr’eux toutes les prouinees de l’Empire dp® Sarrazins. Par lequel 
partage Abdallas fils de Hàli & fçcfc de Salin obtint la principauté de Syrie: Abuballa9 
fils de Muhammatle Royaume des Perfes: Abdallas fon frerelaMefopotamie,qui efta- 
blit fon fiege en la ville de Badach ou Bagadet ditte anciennement Babylone.De laquel- 
le il fut appelle Calife, & y régna j.ans. Mais Salin frere de l’autre Abdallas,demeura pof- 
fefleur de l'Egypte, où il prit aufli le nom de Souldan & de Calife, que fes fuccefTeurs ne 
voulurent depuis abandonner.Ce pendant aucuns tiennent qu A muflin mourut en Per* 
fe,oùillaifTadefalignecquiaduré iufqu’au iourd’huy, de laquelle ilsdifent eftre proce J 
dez ceux qui portent le nom de Sophi.Les autres recitent que les fils & parens de Maruan 
dechaflez en ccfte facon de rAfîc,s’efcàrtcrent en diuers lieux:de forte que les vnsfe reti- 
rèrent en Efpagne, ou ifs s’accommodèrent auec les Roisdela ligneede M uhanias qui y 
regnoicnt,à raifon de laquelle ils s’attouchoiét de côfânguinité* Les autres s’arrefterét en 
;.a Mauritanic,où par fucceffîon de temps ils fondèrent le Royaume de Fez. Niceph. Ce- 
j irenuSjlean Leon en fon hift.d’Afrique.Ccelius Auguft, 

■ A Thcophilaftej 
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À Thcophiladc Patriarche d’Antioche décédé, fuccedaau Patriarchat Antiochien 
Théodore fils d’vn Bigarre, natif d’Arabie, quiprefida fix ans. Niceph» 
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Les villes de Theodofîopolis & de Malitcne furent ceftc anneeprifes parles Sarra- 
ziris' par l’Empereur Conftantin.Niceph. 

•- S vi va n t la volonté & déclaration du Pape,les eftats de Frâce alTemblez à SoifTons 
dégradèrent le Roy Childeric & fa femme Gifaie de la dignité royale, & les cnüoy erçnt 
faireprofçflîoh de U vie raonaftique au pais de Bauicrc fans y auoir deuotion. Puis cofe- 
quemment donnèrent le nom de Roy au Prince Pépin, le faifant couronner au commé- 
jçëmént de ceftc année par Boniface Archeuefque de Majence. De forte que la France 
Tutdeflqrsgouuerneepar luy fouz teltiltrc, enuiron’ l’efpace de 17. ans’, apres que la 
face desMerouingiensenfutainfidebouttee &fpolieedcfon honneur 19$. ans apres le 
trefpas de Merouee,& apres le commencement du régné dcClouis2é7. & 238. apres le 
trefpas d’iccluy:EnfembIe aufli 47. ans apres que Pépin fleriftel euttranfporté en fa li- 
gnée la dignité du Maire du Palais des deux Frances: & enuiron 888. apres que le Maire 
Ebroin eut commencé d’efleuer & aggrandir la puiftance & au&orité de fa dignité au de- 
primement & rauallement de celle des Rois.Ce q*i fc fît femblablement 238. an& deuant 
que Hugues Capet vfurpaft la courônc de France fur la lignee de Pépin. Qui eft vn nom- 
bre confîdcrablc en la Cabale Py thagorique,és changemés des républiques: pource quil 
tft folide, compofé de 20. Septénaires: lequel m’a fait encore aduiler, que le 4 96. qu’on e- 
Rime eftrele plus propre à tels effaits,fe peut obferuer depuis cefte annee iufques à l’an 
1247. Auquel l’Empereur Frédéric 2. fut à la fuggeftion d’vn Pape demis de fa dignité, & 
Vn autre fubftitué en icelle: ainfî que Childeric futfelon le conieil de Zacharie dégradé, 
& Pépin efleu. Eginhard Aimoinus & les anciennes Annal, déclarent cuidemment auoir 
efté au commencement de cefte annee, ou à la fin de la precedente. Nous auonsle tef- 
moignage d’vnç ancienne infçription faitte dela3.annee du règne dudit Pépin, Indidtion 
7. Ce pendant on obferuera que toute cefte menec futconduittepar créatures Papales 
(ans qu’aucun Prélat de France y fuft employ é, qui n’euft point encore fait le ferment au 
Pape. Aufïî l’on cognoift que le tranfport de la couronne de France en la maifon de Pé- 
pin apporta vn grandauancement de la grandeur, autorité & puiftance du fiege Romain 
en rÊurope,fignamment furies Eglifes de France, quiauparauantnerendoient aucune 
obcyflàncc aux Euéfquesde Rome, au moins telle qu’ils ont fait depuis, encorcs qu’ils 
leur attribuaflènt quelque prééminence feulemcntôt fuperiorité fpirituelle.De forte qu’ils 
alîembloient leurs Synodes fans leur audtorité, & fans y appeller leurs Légats pour y 
pfefidér. Nonobftant que Loup Abbé de Ferrieres en vne defes Epiftresquc nousalle- 
güeronscy apres, afferme que le Pape Zacharie par le confentcmentd’vn Synodetenuà 
Rome, auquel fetrouua Boniface Archeuefque de Majence, donna permiflîon à Pépin 
de choifir en fa Cour, tels qu’il verrqiteftre dignes poureftre Euefques des plus honora- 
bles Églifes.Mais tous les autres attribuent cela au PapeAdrian. Finalementilfe remar- 
quera encore que, la race de Pépin fera cy apres par vn exemple fingulier de là prouiden- 
cc diuine fupplantee par Capet & par fes anceftres,quafi par tels moiens,occafions& pro- 
grès que là precedente a efté par Pépin. 

i A v mefmc temps vn. nommé Thoaba perfonnage belliqueux & noble fut eftably 
Gdüudrneur general des païs que les Sarrazins occupoient en Efpagne, ayant fon fiege à 
Cdfdouëjoù il régna feulement vn an.Vafæus. 

Zacharie Pape mourut le iy. iour de Mars: auquel fut donné pour fucceflèurvn 
certain Pireftre nommé Efticnne, qui mourut 4. iours apres fonelc<ftion,qui auoit efté 
fàidc 8. iours apres le trefpas de fon predecefTeur.A caufc dequoy il n’a efté mis au catalo- 
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gue des Papes: maison afaiâ compte feulement de Cdâv Oui fut cftably en fa place t>or 
tantmefme nom que luy, à fçauoir dEftiennc qui prfefida depuis le jo.ioUr de Mats 
quel fon elc&ion fut fai&c,iufqu’à fa mort l'cfpace de 5.ans 29. iours. Aucuns ont eferi 
qu’eftant efteu^e peuple le porta fur fes efpaules rafques au temple de ConftammJi càufi 
dequoy on le compte pour le premier qui s’eft fait porter de Cefte façon. 

En ce tcpss’tfleuavne grande fedition populaire en la ville de Gand ch Flaûdtt,àfôc 
cafion des images que les vns vouloientauon dt honorer dedansles temples, les auttts 
contraire les reiettoicnt.Dc forte que l’Abbé Fulbert fauorifànt lc6 images y fut tué. lac- 
es Meier en fa Chron.de Flandre. 
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Lis Saxons fuyuant leur inclination naturelle à rébellion, ou à ne fc pouuoir comporH 
ter en ferurtude,reprindrët les armes contre les François.Quifùt caufe que le Roy Pépia 
fachcmina contre eux Tannée d'apres fon couronnemêt,àïî bonnes enfcignes au fl leur 
fit bienlourdementfcnrir leur faute en vnc bataille qu'il gaigna fur eux, où TArdicucf- 
jucdeCologne nommé Hddigariusfbttuê. Auquel temps fon frere Griffon paflant 
c païs de Sauoyepour aller rcmücr quelque mefnage auce le Roy des Lombards, fut ’ 
à mort par Theooin ou Theodon Gouucmeur du pais pour Pcpin. ' 

CtPiNüANT Aiftulphe Roy des Lombards ayant réduit tout P Exarchat de Raue.. . 
he,fe voulut encore approcher de la cité de Rome pour y mordre $*fl pouuoit. A caufe 
dequoy le PapeEftiennefctranfporta versiuy pour rinciter par fcS rcmonftraaccsà & 
déporter de fon entreprinfe:8e pource qu’il le trouua obftiné,il paflk de là en France pou 
auorr fecours du Roy Pépin: lequel à Ion retour de Saue,iny ht vn fihonorablc recuci 
(quonaofé dire qu’il luy tint reftricr à defeendre de fon cheüal , & fe délibéra de condi 
rcky-mefme vnc armée de la les montsen fafauear, nonobftanr quelc Prince ÔarL 
man fon frète fuft auifi venu deuers luy de la part de fon Abbé^pour recommander & dé- 
fendre la caufe du Roy Aiftulphe.Mais Anaftafius tefmoigne que le Pape arriua fculêmèi 
en France au cômencemenr dePannee enfumante, tftantparty de Romelei^iour d’O 
Sobre de la 7. Indi&ion pour faire ce voiage. Annales anciennes, Aimoiaus, Sigc- 
ben. 

Altonse fumommé le Catholique Roy de Leon mourut (teïmoiù R oderic) « 
PEre dccXci. laiffant deux fils légitimes de fa femme Ormifinde,à fçauoir Frofla qui 
ftoit Iaifhay,&DomAurelio, & deux naturels d’vue concubine nommez Viueran 

w Cit i * •< . . T 


vnequii 


entre les autres,quand il deffit l’armee de lufeph Roy de Cordouê,qui eftoit entré deda 
la Gallicicj&en tailla en pièces iufqu au nombre de y 4..miileauee le Capitaine d’icellc n_ 
mé Aumar. Au moyen dequoy tout le pas de GalKce fut à lu y. D’autres difent qu’il ûibii 
iugua puis apres les Nauarrois &Gafcon$, qui fc vouloicnt fouftrairede fon obciffancc 
A nto.Béther luy attribué d ’auoir fait la cité d’Ouierto fiege Cathedrahenfcmblc aufli d’a- 
u o ir reformé le Clergé le faifant viureen célibat, pource quïlaüoit cfté marié depuis le 
Roy Vitiza. * 

A Thoaba décédé fut fbbfHtuêau Royaume de Cardon é & auGouuerncraentgene- 
neral des Efpagnes pour les Sarrazins,vn nommé f afeph ou Iuûph^ui fut fortrigourciu 
tux Chrcfticas, lequel exerça ccft eftatÿ.ans.Rodcdc. 


Digitized by 




delaBibl.hiftoriale. 


3f3 

: . . 

Dh Monde. 4891 

Papes. 

3 

R. des EfcoJJoü. 

Z2 

De Iefus Chrijl. 754 J 

E. £ Orient. 

>3 1 

Cal. des Sarrazjns. 

3 

Indiftion. 7 | 

P. des François. 

3 

R. des Bulgartens. 

16 

De fHejrirelp. lelf. luin. 

R. de Leon. 

* 1. 

Ducs de Venife. 

*3 


R. des Lombards. 

î 




L e Pape ayant paflé les monts au. commencement de Ianuier/c trouuaà Pontigon'Ie 
iour de la fefte des Rois auec Pepinrlequcl apres luy auoir fait le recueil qui a efté recité cy 
deflus,l’enuoya(pendant quel armee qui fedrefloit pour luy Te mettoit fus) faire fa refidé- 
ce à Paris &au monaftere S.Denis.Où Pépin fc fit de rechef làcrer & couronner Roy de 
France,auec fes deux fils Charles fie Carloman par luy le iS.iour d Aouft,ainfi que nous 
trou uons eferit en quelques fort anciens mémoires non imprimez, qui rapportent 
auffi cecy à cefteannee 754. Comme fait Anaftafius & Aimoinus femblablement (à ce 
qu’il femble) dont on fait difficulté de s’arrefter à l’Epiftredu Pape Efticnnequieften 
Regino,quife rend fufpc&cdefoy-mefme,tantparIesdifcoursqui y font contenus, que 
par la datte dicellc,qui eft du trcziefmc d’Aouft de lan fepteens cinquante trois de 
noftre Seigneur . Ce qui n’eftoit pas du ftile d'alors. Mais tant y-a qu’on conuient qu’auec 
ce couronnement le Pape donna à Pépin & à fes deux fils la. benedi&ion, &r à toute Jeur 
race future * & adiura les François par grandes exécrations de ne fe iamais faire ny pren- 
dre autres Rois que d’icelle. Ce que les Efcriuains d’Italie félon le haut vent & de leur 
pays fontfonner fi faftucufcment haut, qu’ils le prifent pour vn bénéfice nompareil du 
fiege Romain enuers la couronne de France. Auquel mcfme ils ne voudroicnr pas efgaler 
ny comparer les recôpenles qu’ils en ont receuës, outre celles de cy apres : premièrement 
par Pépin, lequel incontinent apres ces chofesfe mit en chemin auec fon armee pour al- 
ler expofer le lâng & la vte de luy & des fiens pour la querelle du Pape, qu’il accompagna 
iufques à l’entree d’Italie (dont il le fit de là reconduire par fon frere Hierony me à Rome 
puis eftant toute fon armee palTce les Alpes mit le Roy Aiftulphe en telle extrémité qu’il 
fut contraint non feulement de laifler au Pape les iufticesde S.Pierrcôc deRome,mais 
auffi de luy rendre l’Exarchat de Raucnne ôr tout ce qui en dependoit : iaçoit que l’A m- 
bafîàdeurde lEmpereur Conftantinfe prefentaft lors pour protefter du droiét de fon 
maiftreaudit Exarchat. Qui eft pour monftrer que l’Empereur Conftantin premier ne 
l’auoit donné au Pape Sylueftre ny à fes fuccefleurs. Lequel exploit fe fit en fi peu detéps, 
que Pépin apres l’accord iuré & pafle auec le Roy Lombard, fë retrouua au milieu du pro- 
chain hyuer en France. Auteurs precedents auec les ancien. Annales & Sigonius. 

Cependant Carloman frere de Pépin mourut de regret (comme on penfc ) & de 
fafchetic a Lion, ou félon d’autres en vn monaftere de la ville de Vienne, auquel fon frere 
lauoit confiné. Aucuns ont ofeeferire qu’il n’eut mal qu’il n’euft bien mérité, pour auoir 
ofé dcfendrelacaufedu Roy Lombard contre le Pape. Aimoinus, ancien. Annal. Ado, 
Rcgino, Anaftafius,Blondus, SabelIic,P. Æ mile. 

.ËE&vRED e occit en ce temps Edelbald Roy des Mcrciens en Angleterre, & s’em- 
para de fon Royauraecduquel il n’eut loifir de iouïr long temps, pource qu il fut auffi bien 
toft apres mis à mort par Offa,qui au moyen de ce foubmit à foy ledit Royaume. 

L’em p e R.EVR. Conftantin ayant enuie défaire approuuer de tout le monde l’opiniô 
que luy & fon pere auoiét maintenue iufques icy des images,affembla à ceftofin vn Cé- 
cile des Eucfques d’Orient en la cité de Conftantinople, qu’il vouloir faire appelleriez, 
vniuerfehpourcc qu’ils fy trouuerent bien 3j8.Euefqucsjlefquelsaiants conféré enfcmble 
de la -controuerfie pour laquelle ils cftoientafTemblez,en ccftelndi&ion depuis le z. iour 
de Feuricr iufques au 8.d’Aouft tombèrent en fin en cefte conclufîon:que non feulement 
la vénération & adoration des Images, mais auffi des reliques des Saints auec l’inuoca- 
tion d’iceux eft totalement rcprouueede Dieu, &que l’vfage des images doit eftre to- 
talement en Anathème aux vrais Chrefticns. D’auantagc que l’interceffion des Saints 
eft nulle enuers Dieu, comme’auffi tous ceux qui maintenoienc & auoient maintenu fo- 
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pinion contraire, nommément Germain cy deuant Patriarche de Conftantinople3 Gré- 
goire Euefque de Cypre & Iean Damafcenc dit Manfur,furnommé Chryforoas, qui cm- 
ploioit lors toutes les forces de fon eforit & érudition à défendre l’ciconolatrie, ôcà cô- 
futer les Eichonomachcs. Ayant melmementfait célébrer plufieurs Synodes en la Syrie 
fouz la domination desSarrazinscontr’eux,comme tefmoignent Nicephore &Ccdre- 
nus.Lcliure intitulé fouz le nom de Charlemagne tefmoigne, que ce Concile & celuy qui 
fut cy apres célébré en la ville de Nicce fouz Eirene, furent tous deux condamnez au Cô- 
cilede Francfort,pource que ne l’vn ne l’autre n’auoittenu moyen ne modération en la 
prohibition & approbation des images. 

Estant Anaftafius Patriarche de Conftantinople décédé, fucccda en fon lieu vn no- 
me Conftantin,quiprefîda u.ans. Nicephore. 
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Aistvlphé fc perfuadant que les François qui s’eftoient retirez , ne voudroient 
pas encore repafTer fi libéralement les Alpes pour lacaufe d'autruy, entra en délibéra* 
tion de ne fatisfaire à l’accord qu’il auoit iuré auec Pépin : & puis remit fus fon armee, a- 
ucc laquelle il regaigna tout ce que Pépin luy auoit ofté , & marchant plus outre mena 
fon camp iufques deuant Rome.Mais quand il entendit que Pépin s’equipoit ja pour re- 
tourner contre luy, leua fon fîege,8c Ce retira à Pauie pour s’oppofer à iceluy. 

Théo dat DucdeVcnife faifant baftirvn chafteaufurle flcuue de Brinte, engen- 
dra foupçon enplufieurs qu’il fe vouloit préparer les moyens de conucrtir là principauté 
en tyrannie. Qui fut caufc qu’vn citoyen de Metamancca nommé Gallas’efleuaà l'aide 
de quelques- vns contre luv, & luy crcua les yeux. Au moyen dcqjioy il s’inueftit de for- 
ce de la dignité Ducale, laquelle toutesfois luv fût arrachée en la meûneannee, apres 
qu’on luy eut fait par fentencc publique le mefme traittement qu’il auoit à fon predecef 
feur:comme tefinoigncSabellic qui toutesfois rapporte cecy au temps de Didier Roy des 
Lombards. 

Ec f r e d e Roy de Northumberlâde c liant furpris de deuotion renonça aux eftats de 
ce monde, pour acheuer le relie de fa vie en vn monafterc fouz l’habit de moine . Au 
moyen dequoy fa couronne fut occupée par vn nommé Molo,qui régna fouz icelle vnze 
ans.Guill.de Malmesberie. 

B o n 1 F a c e Archeuefquc de Majence eftant au pays de Frife fut occis le qua- 
triefme iour de îuin par certains garnemens ou infidèles : ou bien comme clcrit Volater- 
ranus liure quatriefme par ceux mcfmes dupays,indignezde cequ’il auoit delpoüillé la 
race de Clouis de la couronne de France, & couronné Pépin. Vvillibaldus,ancicnn 
Annales. ! 
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L’Emper evr fit celle annee tranfportcr grand nombre de peuple de la Syrie & Ar- 
ménie au païs de Thrace, où il fema l’hcrefic des Paulianilles* Auquel temps aulfi les Bul- 
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• gariens pretendans que l’Empereur auoit contreucnu à la paix qu’il auoit.auec eux, firent 
quelques courfcs & entreprises fur les prouinces de l’Empire. Nicephorè. 

A v lieu de Galla les Vénitiens cfleurent pour leur Duc le feigneur Dominic Mone- 
gare, homme fuperbe & infolent : auquel pour celle occafion furent donnez deux Tri- 
buns annuels pour luy affilier de confeil, fans iefquéîs il n’cull rien fçeu ordonner ny en- 
treprendre. Blondus , Sabcllic. 

Pépin ayant repalfé les monts auec fon armée, combatif te Roy Aillulphe en champ 
de bataille ; & l’ayant lourdement vaincu, le côtraignit s’aller enfermer dedans Pauie * où 
il i’alficgca iufques à ce qu’il l’eut réduit àlaneceflité (pour cltre lailfé en fon entier) de re- 
mettre derechef entre les mains du Pape les places qu’il auoit occupées, du Duché de 
i Rome : enfemblc aulfi l’Exarchat de Rauenne,aucc ce qui en defpcndoit/que l’on diuifoit \ 

’ lors en deux parties : l’vne defquellcs s’appelloit Pentapolij l’autre Æmilie ( qui furet bien 
toll apres réduites fouz l’appellation de la Romagne.) A caufe dequoy les anciennes An- 
nales, Aimoinus, Ado, Anallafius, Sigonius, tcfmoignét que Pépin apres ellre venu à chef 
de celle guerre, enuoyafaire donation à fainét Pierre& au Pape, par vn Abbé fon Am- 
balfade nommé Felrad , de la cité de Rauéne & de Pentapoli. Néanmoins les Papes qui 
font venuz cy apres, ont mieux aimé par ie ne fçay quelle mefcognoilfance rapporter ce 
bénéfice à Conllantin le Grand, fraudant iniultement ceux dequiils l’auoient receu,de 
l’obligation qu’ils en deuoient. Qui plus ell,Onufrius & Sigonius, nonobllant qu’ils ayét 
bien defcouuert & recogneu comme il en ell allé , &c parce qu’ils en ont efcrit,dcfméty & 
cpnuaincu les menfonges d’Augullin Eugubin , ou de ceux qui ont forgé en Grec la do- 
nation de Conllantin, pour luy donnerplus de lullre, parlent auec tous les autres eferi- 
uains d’Italie, fi balfement & petitemét de cc bénéfice, & des autres, que le fiege Romain 
rèceura encor cy apres de Charlemagne &: de Louys : au contraire , tonnent fi haultemét 
&tragiquemét ( à leur mode) le hault & celelle bénéfice de la facree-fainéte bénédiction 
Papale qui leur a eftédSnce, & les fgueurs que leur firent Eltienne & Zacharie , qu’ils ne 
mettent rien en compteles autres auprès de ceux-cy: ains veulent qu’on entende que noz 
Rois doiucnt infiniement & fans coparaifon de retour au fiege Romain. Mais c’eft mer- 
ucilles de cc qu’on ne nous a peu ou non voulu monllrer ny produire iufques icy la teneur 
en fa forme des priuileges & donatiôs fai&es par Pcpin & par Charlemagne au fiege Ro- 
main , comme ilsjont fait celle qu’ils difent ellre de Louys le Débonnaire. Ce qui nous 
donne à penfer qu’il yauoit quelques reftri&ions qu’on ne vcultqu’onfçache: fcqucles 
Rois s’eiloient toufîours referuez la garde & fouueraineté des pais donnez. Autrement il 
n’elloit pas befoin d’en auoir confirmation de l’Empereur Louys, attendu quePepinlcs 
auoit conqucilees àla pointe de l’efpee furies Empereurs de Conllantinople. 

A BVB A LA s diélMuhammati 8. Calife ou Emir des Sarrazin5,mourut-,eflant fon fre- ; 
re Abdalas, qui luy deuoit fucceder, allé à la Mechc. Au moyen dequoy Habdalas fils de . 

Hali & frere de Salin, Souldan de Syrie, qui elloit (comme difent les hilloires d’Efpagne) 
du lignage d’Aben Alaneci , mena vnc armée en la Mefopotamie , pour la prendre en fa 
polfelfion. Mais Amuflin (qui auoit pris la charge de défendre & conferuer le droiél de 
- [autre Abdalas iufqu’à fon retour) l’alla combatre auprès delà ville de Nifibis, de telle 
' puiflànce, qu’il le mit honteufement en route. Parquoy cognoiflant qu’il luy cil oit im- 
poflible de venir à chef de fes defirs paf force ouuerte, s’aduifa de prendre & Abdalas & 

1 Amuflin, fi à fonaduantage qu’il les fit tous deux mourir en trahifon l’vn apres l’autre en 

■ peu de temps. De façon que la dignité de Califeluy demeura, laquelle il exerça l’efpace. 

■ de 19. ans, comme recite Nicephdre. Dequoy nous prenons quelque conieélure queceil 
Abdalas fut celuy que Iean Leon liu. j. de fon hiiloire d’Afrique appelle Habdulla S uffee, 
qui paruint à la dignité de Calife par le moyen d’Habbus oncle de Mahommet, lequel fei- 
gnoit de fauorifer la maifon de Hali ,pour la rendre iouyflante de celle dignité , expédia 
fis Ambafladeurs, & moyenna tant que la maifon d Vmene , ou de Humeia ,- de laquelle 
eiloit le Calife defunét Abubalas , & fon frere Habdala qui luy deuoit fucceder, en fut 
deflaifie,& quelle paruint entre les mains dudit Abdula: lequel cognoiflant qu’outre ce 
que ceux de la maiion de Hali ne pouuoient prétendre à ceftc dignité , les pourfuiuit fi vi- 
uement,que les principaux furent contraints de prendre la fuite, s efeartans les vns en A- 
fié &lcs autres enIndie,ou (comme déclarent les Hiiloriens Espagnols) enEfpagnc. 

Pépin eftant retourné en France porta auec luy le chant , les ceremonies & manières 
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de faire de l’Eglife Romaine au feruicediuin. Et fut la charge d’y faire accouftumer les 
François donnée à Gilles , appellèdcs autres Rcmy Archeucfque de Rouen. Qui eftoit 
vn moyen pour accommoder les Eglifes de France auccla Romaine, te pour les accou- 
tumera reprédre d’icelle, félon P;Æmile te autres. Mais la vieille Chronique d’Angou- 
le fme auec celle de Vverimbert Scd’Erdulbert , que ic croy plus volontiers qu’eux , affer- 
ment que ce fut Charlemagne qui amena le chant Romain en France , au retour de i’vn 
des voyages qu’il fit en Italie. _ 
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Pépin ne voulut partir d’Italie, que premicremét Aiftulphe n euft fatisfaiâ de poinâ 
en pointt au concordat qu’il auoit fait auec luy. Si eft-ce toutesfois que quâd il en fut de- 
hors, que les villes de Fcrrare te de Fauence reftoient encore à rendre au Pape , lefquelles 
jil fembloit qu’ Aiftulphe euft encore délibéré de retenir. Quand vn iour allant à la chaffe, 
il fc garda fi mal, qu’il fut tué d’vn fanglier. Au moyen dequoy Difier ou Didier Duc de 
Tofcane, te Capitaine de 1 Eglife,qui auoit efté fon Conneftable auparauât, s’empara par 
faute d’heritier idoine du Roiaume des Lombards. Qui fut caufe de faire fortir Rachife 
du monaftere, en efperance de venir reprendre fon Roiaume, qu’il auoit cy deuant quitté. 
Et pource quë Didier ne faiioit fon compte de defmordrc , on ne pouuoit efpcrcr delcur 
différend qu’vne cruelle guerre çiuile, fi die n’euft efté preuenuë parle Pape , qui fit à for- 
ce déporter Rachife defonentreprinfe, s’cftantlaiffégaigner par les belles promeftès de 
Didier » lequel par ce moyen demeura en pofleffion du Roiaume, iufquesà ce qu’il en fut 
defpoüillé par Charlemagne. Ancien. Annales, Anaftafius,Blondus, Sabellic. Cependant 
fi Aiftulphe mourut (comme aucuns ont obferué) dés l’annec precedente , les andennes 
Chartres faites fouz le Roy Didier, monftrent que ce nepeult auoir efté qu’en l’vnzielnie 
ou dernier mois d’icelle. 

Pépin à fon retour d’Italie fit affembler tous les Eftats de la France en fa ville de C5- 
piegne, où Thafftlon DucdeBauicrevint,accompagnéde la nobleffe te des grands fei- 
gneurs de fort païs, faire fermer de fidelité au Roy te à fes enfans. Qui fut auffi lors que les 
Ambaffadeurs de l’Empereur Conftantin apportèrent au Roy Pépin plufieurs riches pre- 
fentsdelapart de leur maiftre, entre lcfquels eftoient des orgues, la maniéré defquelles 
n’auoir point encore efté veuë en France, comme Aimoinus,les anciennes Annales, Ado 
& Rcgino tefmoignent : qui appcllét telles affemblecs Conuentus (g* Pladta, te noz plus an- 
ciennes hiftoires Françoifes Parlements. Aufquelles fc decidoient couftumierement tou- 
tes affaires qui eftoient de quelque confcquence au Roiaume : pour Iaquellle caufe par de- 
cours de temps elles arriuerent en tel degré d’admiration , quelles fembloient eftre cômc 
vne reffource de laquelle defpendoient les refolutions des grandes te importantes affaires 
de la Francej voire mefme que bien fouuent les différends des Princes te feigneurs cftran- 
gers, par leurs fubmiflions volontaires y eftoient terminez : comme Pafquicr a doâemét 
remôftré en fes Recherches de France. Or pource q telles affemblecs furët plus foigneu- 
fement obfcruees dudit Pépin qucdcfespredeceffeurs, afin que parle moyen d’icdles il 
oftaft toute la mauuaifeopiniô qu’on euft peu auoir de luy pourl’inuafîon qu’il auoit faite 
de la couronne, Szmonftraft quedcfafculegrandeurne defpendoient toutes les affaires 
de France : cela fait cftimer à plufieurs qu’il a efté le premier inftituteur du Parlement,en- 
cor qu’il euft efté long temps apres introduit. 

Salin Calife te Soudan d’Egypte , ayant mis fus vne armee de quatre vingts mille 
Sarrazins, la mena dedans la Cappadocie. Mais entendant quel’ Empereur venoit auec ùl 
puiffance contre luy, fe retira fans faire autre chofc. Auquel téps auffi Nicephore dit qu’il 
défendit aux Chreftiens qui viuoient fouz luy,dc plus édifier de nouuelles Eglifes,de voir 
la croix, Si de difputer de leur religiô auec les Sarrazins:& qu’il enuoya auffiTheodore Pa 
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triarche d’Alexandrie en exil, le foupçonnantd’auoirreuelé les affaires des Sarrazins à 
l’Empereur. 

E sti en ne 3. du nom Pape de Rome, mourut le 26. iourd’Auril. A caufcdequov 
Theophilaéte Ardhediacrc de l’Eglife Romaine, entra en contédancepourle Papat con- 
tre Paul premier du nom, fils d’vn Conftantin citoyen de Rome, qui n’eftoit feuleinét que 
Diacre de ladite Eglifc. Lequel toutesfois l’emporta enfin, eftant légitimement déclaré 
Pape le iour de May. De forte qu’on fait compte qu’il prefida iufques à fa mort 1 o. ahs, 

i.mois. 
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Les Saxons ayans derechef repris les armes contre les François, firent aufli que Pepiri 
repaflàauecfapuiflàncecontr’eux: où il fut fi heureux qu’il les deffit en vne grande ba- 
taille. Au moyen dequoy ils furent contraints de reprendre telles codifions de paix qu’il 
leur voulut donner; par lefquèllcs ils s’obligèrent de luy rendre tous les ans à chacun Par- 
lement general de France trois cens cheuaux de feruicede guerre par forme de tribut* 
Aimoinus,Anciennes Annales,Regino. 

Dom Garcie Ximenc premier Roy deNauarre,qu’ondifoitdeSobrarbre ouSobrar- 
bic, mourut en la 41. annee de fon règne, laiffantvn fils nommé Dom Garcie Yniguez, 
qui luy fuccedaà fa couronne, & régna l’efpace de 44. ans : durant lefquels on dit qu’il re- 
tira des mains des Maures la cité de Pampclune, capitale du païs deNauarrc, auec plu- 
ficurs autres. Mais fi elle fut conqucftee furies Sarrazins par Charlemagne , quand il fit le 
voyage d’Efpagne, il fepculr faire qu’il la luy donna, ou bien quelle fut reprife par eux a- 
pres le départ d’iceluy, & que Dom Garcie la retira derechef de leurs mains. Cependant 
les hifloires d’Efpagne tefmoignët que vers ce Roy fe retira vn Seigneur du païs de Guië- 
ne, de grand &illuftrc parentage nommé Afnaj,qui eftoit fils d’Odon ou Eudes iadis Duc 
d’Aquitaine : lequel apres que Charles Martel & Pépin eurent réduit toute l’Aquitaine en 
leur main, eftoitpaflè en Bifcaye : &r s’eftant mis à lafuite&au feruicc de ce Roy Dom 
Garcie, fe porta fi vaillamment contre les Maures, qu’il gaigna & conquift à force d’ar- 
mes les terres qui font entrelcs riuicres d’Arragon & Subordan : &gaigna aufli la cité de 
laça, ainfi nommée à caufe du lieu de (on afliette, qui cfl vn vallon en vne belle pleine en- 
tourée de monts. Puis eftant venu à chef de tant de hautes entreprifes, fut appellé Comte 
d’Arragon, à caufe qu’il fut le premier qui paffa le fleuue nommé Arragon parforce fur 
les Maures, eftant accompagné ( à ce que noz autheurs difent ) de bon nombre de Chre- 
ftiens, vaillans hommes & bien affectionnez à l’aduancement du nom Chreftien : lef- 
quels i ’eftime qu’il auoit amenez auec foy de la Guienne. On dit aufli qu’il vainquit & oc- 
citauec eux quatre petits Rois Maures , qui eftoient venuz auec grande puiffance, pour le 
chafTer de la ville de laça, fîtuec fur les frontières d’Arragon & de Nauarrc : & ay ât coup- 
pé les telles de ces quatre Rois, les fit peindre en fon efeuffon pour fes armoiries. Vafæus, 
Marincus Siculus liu.t. Gariney liu.zi.de l’hiftoire d’Efpagne. 

L e Rôiaume de Northumbellande en Angleterre ,• commença en ce temps d’aller en 
décadence, citât le Roy Ofulphe mis à mort par vnç confpiration de fes gens. Au moyen 
dequoy vn nomme Altrede fut mis en fon lieu, qui régna dix ans. Polydore. 


Du Monde. 4 | 

Papes. 3 

J R. des Efcojfois . • 

17 

De Iefus Chrijl. 739 | 

E.d Orient. 18 

| Cal. des Sarrasins . 

3 

IndiBton . iz [ 

R. des François. 8 

| R .des Bulgariens. 


De [ Hegire 14Z. le z. j 

FLde Leon. è 

| Ducs de Venife. 

4 

Maj. 

R. des. Lombards. 3 

1 

•» 

GG iiij 


Digitized ’by 






Seconde partie 


L’ëmpeuevr Conftanrin fubiugua en ce temps les Efclauons qui habitoiént auprès 
delà Macedone. Nicephore. ' 

Habdallas Calife des Sarrazins , augmenta cefte année lés tributs des Chreftiés, 
& leur impofà de plus griefues charges que les predecelTeurs n’aubient Fait. Niceph. 

Th e o d o R e Patriarche de Ierulalcm en ce temps. 

S’estant Habdalla ou HabdulaSufFecde la lignée d’Aben Alancci emparé &inue- 
fty delà Monarchie des Sarrazins fur les Princes de la maifon d’Vmenc ou" d’HumeiâJ 
pluficurs de ceux qui eftoient de cefte lignce,fuyans la perfecution des autres, fe retirèrent 
en Efpagne fouz la conduite d’Habderramcn, oùils firent guerre à Iuzef Lieutenant ge- 
neral des Califes &: Miramolins d’Afic en Efpagne, fi alprement qu’ils le vainquirent & 
occirent. Au moyen dequoy Habderramcn occupa la citédcCordouë,qui eftoitlcfiege 
capital de l’Empire des Maures en Efpagne, & à railon d’icelle fe porta pour grâd Miramo- 
lind’Efpagnc, comme cftantchef au fang d’Aben Humeia , fans vouloir recognoiftre 
comme auoient fait fes prcdecclfcurs les Califes de Bal dac & d’Arabie. Cenonobftant 
beaucoup des Gouuerneurs particuliers des autres villes ôcprouinces que les Maures oc 
cupoient en Efpagne, nefe voulurent foubmettre à luy. A caufc dequoy la puiflànce &c 
audoritc des Rois de Cordonë demeura grandement diminuée : car ceux qui commân- 
doiét iur aucunes citez & : prouinccs en filtre de Gouuerneurs ou de Licutenans feulemét, 
les retindrent à l’exemple de luy en propriété & en fouueraincté,fe nommans Rois d’icel- 
les,fans plus vouloir obéir ny fe rendre iubie&s des Rois de Cordouë. Et delà prindrent 
leur fourcc & origine les Rois & Roiaumes de Valence, Leon, Seuille,Oeura, Murcia,Sar- 
ragofic & autres, dcfquels on n’auoit ouy parler. Mais le premier qui fe nomma Roy dé 
Sarragoflc fut Ibnallac ou Ibnaballa , qui fe retira cy apres eftant dechaffé vers Charle- 
magne. Or combien qu’vn certain Hiftorien Maure nommé Razis,ait, comme tcfmoigne 
Vafiee en fa Chronique d’Efpagne, rapporté le commécement du règne d’Abdcrramen à 
l’an 138.de Mahomet} fi cft ce que le telmoignagede ceux qui l’ont attribué à l’an 142.111’a 
femblé deuoireftrepluftoftenfuiuy félon la fupputationdes années des grands Califes. 
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Constantin ayant mené vnc armee contre les Bulgariens,fut honteufement dcAj 
confit,& mis tn route par eux. Nicephore. 

V v a i f e r ou Gaifer Duc d’Aquitaine,faifoit en ce temps pluficurs griefs &fafcherie$ 
aux gens d’Eglife de fonpaïs , qui en allèrent faire leurs doléances au Roy Pépin ; lequel 
prenant leur caufe en main mena vne armee en Aquitaine , qui fît venir Vvaifer à compo- 
fition, par laquelle ils’obligeoitdc fatisfaire aux Ecclefiaftiques . A caufe dequoy Pépin le 
laifTa en paix : mais ce fut bien toft apres à recommencer, pource que l’Aquitaine ne tint 
aucune de fes promefles, & ne fe peut contenir à toutes occafîons de Ce reuolter iufques à 
fa mort. Aimoinus, anciennes AnnaIcs,Regino. 

En ce temps quelques fedudeurs de la nation dcsMaurophoresdePerfc,s’cfleuerent 
parmy les Sarrazins, faifàns accroire aux plus fimples qu’ils les vouloiét faire voler iufques 
au ciel: fi bien que pluficurs enforcelez par euxvendoientlcurbien , & fe prccipitoient 
des hauts lieux en bas, feperfuadans voler au ciel, encore qu’ils fe trouuaftent froiffez & 
defrompuz de leur cheute. Qui fut caufe que Abdalas fit aller Alin en la Berrhocc & Cal 
cite, pour deftraper le païs de telles gens. Nicephore. 
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Dominic Monegarre apres auoirgouucrné la République de Vcnifc fouz filtre de 
Duc l’cfpace de cinq ans (au compte de Sabellic) irrita en fin par fon infolence les Véni- 
tiens, de telle façon qu’ils le dégradèrent de fa dignité, & luy cr cuerent les yeux ; puis fub- 
ftituerentvn citoyen d’Heradee en fon lieu nommé Maurice, homme vertueux & bien 
aduifé, à qui ils permirent de prendre fon fils pour adioind en cefte dignité , laquelle il e- 
xerça l’efpacc de zj.ans. Blondus, Sabellic. 

V v a i f e r non content de n’auoir en rien fatisfaid aux promefiès qu’il auoit fai&cs au 
Roy Pépin, mit encore vnearmee aux champs pour s’allervénger de fes pertes laquelle 
vint iufques deuant Chaftillon , que les anciennes annales appellent Cauilo. Aimoinus, 
Cabilo. Mais au feul vent de la venue de Pépin, il fe retira bien haftiuement en fon pais: où 
il fut pourfuiuyfi viuement,qucrarmce des François monta iufqu’en Auuergne: où elle 
prit beaucoup de bonnes villes & fortes places, comme Bourbône,Cantille & Clermont; 
Et ne ceffa de marcher iufques àccquerhyuerl’cut contrainte de ferepofer. Autheurs 
precedents. 

Ethebald RoydesMerciensou delaMerche en Angleterre, eftant en la 41. année 
de fon régné, fut malheureufement mis à mort par aucuns de fes fubiets , à la fuggeftion 
d’vn Berurede. Mais là mort fut bien toft apres vengee par ? n fien parent nommé O ffa, le- 
quel occupa quant-&-quant fon Roiaume, & le pofleda l’elpace de 39. ans : tefmoin Guil- 
laume de Malbesberie. 

V n e armée de Sarrazins entrée enl’Armenie,deffit& occit le Gouuerneur quel’Fm- 
percur y auoit, auec pîuficurs autres grands perfonnages : & prit auec celà grand nombre 
de prifonniers. Nicephore. 

V n fchifmes’cfieua en ce temps enl’Eglife de Conftantinople & d'Orient, à caufe de la 
célébration de Pafques : pourcc que les vns que Nicephore dit Orthodoxes , eftimoient 
qu’il le falloit celebrer le 8. des Ides d’Auril ; & les heretiques le iour defdites Ides. 
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La prime-vere retournee,rarmce des François conquefta dedans le pais d’Aquitaine 
la cité de Bourges, auec le chafteau de T oüars,& autres places : & apres auoir cfté iufques 
en Limofin, retourna hyuerner en France. Autheurs precedents. 

CoRMEsivsRoyde Bulgarie, fut en ce temps mis à mort par lès propres fubiets, qui 
prindrent au lieu de luy pour leur Roy vn nommé Thelefis ou Zcletis , lequel ne leur dura 
qu’enuiron i.ans. Sigebert, Nicephore. 

V n Syrien nommé Théodore Libanite$,s’cfleua auec grand nombre d autres Libanî- 
tes contre les Sarrazins. Mais il fut en peu de temps deffai&,& tous fes compagnes taillez 
en pièces par eux. Auquel temps auflfi toute l’Afrique fut en côbuftion de guerre.Niceph. 

Le Roiaume de Pologne eftant conftitué en grands troubles, à caufe des diffenfions 
qui eftoient entre les gouuerneurs & Vaiuodes d’iceluy , les Hongrois fe donnèrent occa- 
non d’y entrer à grande puiflàncc, fouz efpoir d’y bien faire leurs befongncs.Qui fut caufe 
que les Polonois fe reduirent fouz la conduite d’vn qu’ils eftimoient le plus vaillant & ex - 
perimenté aux armes d’entre leurs feigneurs, ( combien qu’il y en a qui ont dit qu’il eftoit 
orfeuredefonmeftier) quifenommoitPrimiftaus, pour fe défendre contre leurs cnne- 
mis.Lequel fatisfit fi heureufement en cefte charge à l’opinion qu’on auoit de luy, que les 
Hongrois furent honfeufement repouffez & mis en route. En faueur dequoy les Polo- 
nois le créèrent leur Duc & Prince, le nommas Lefco,cn mémoire de leur premier Prin- 
ce, qui auoit efté ainfi nômé. De forte que la Republique Polonoife fut fort prudemment 
gouuemee fouz luy afièz longuemcntqufqua fa mort: à laquelle il ne laifià aucuns enfans. 
Au moyen dequoy les Polonois luy firent fucceder vn ieune homme , à qui ils firent auffi 
prédre le nom de Lcfco 3.1equel M artin C romer liu. z.de fon hiftoire Polonoife, eftime e- 
ftre celuy qui fut mis à mort par Charlemagne, comme nous dirons encore cy apres. t 
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j6o Seconde partie 

Vn moine nommé André Calibitc, ayant ofé trop fupcrbemét &c en public redarguër 
i’Empereur Conftantin, de la rigueur & tyrannie dont il vl'oit en la prohibitiô des images, 
l'appellant Valçntinianifte & Ciuilianiftc, fut par fon commandement mis à mort. Ni- 
cephorc. 
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Constantin mena celle annee vne grande armee contre les Rulgariés,fur lefquels 
il gaigna vne grande victoire le dernier iour de Iuin, en la i .1 ndiéiion, ayant mis leur fc oy 
Zelebis en fuite. Au moyen dequoy il s’en retourna triorophammënt àConftantinople: 
mais les Bulgariens reiettans la coulpe de ce dcfaftrc fur leur R oy, le mirent à mort, & en 
prindrent vn autre nommé Sabinus, qui auoit efté gendre du feu Roy Cormelius , qui ne 
régna qu’vn an. Niccphore,Sigebert. 

A l’iifuë du Parlement de France tenu à Neuers, larmee des François entra pour la 4. 
fois dedans le pais d’Aquitaine : d’où elle ne partit qu apres plufieurs conqueftes de villes, 
efquclles Thalfilon Duc de Bauiere accompagna le Roy Pépin : & puis incité de quelque 
mauuais vouloir, fe defroba fecrettement de luy pour s’en retourner en fon pais , côme les 
mcfmcs autheurs tefmoignent. Combien qu Auenrin recite que ce fut pour aller prendre 
polfelfion du pais de Bauiere,qui luy eftoitaduenu parle trcfpas de fon pere Vtilon ou O- 
dilon nouuellemcnt décédé :noncbftanr qu’il eftime que ce fut l*an 7 < 5 j. Mais il ne fem- 
ble pas qu’il eu fl occafion par là de s’en aller fans le fçeu du Roy. 

i Ætf 1 n Roy d’< feoffe décédé en la 30. annee de ion régné, fucccda audit Roiaumc 
'Eugène 9. du nom, fils du feu Rov Mordac : qui fut défi mauuaife vie, quelle lempefcha 
de regnerdauantagede j.ans. Heétor Boëthius. 

Qve l qj/ e s gens nommez les Caifiotes s’efleuerent en ce temps contre les Mauro- 
phores , à caufe de quelque iniure à eux faille. Mais Salin mena vne armee contr’eux , qui 
lesdeffit.Nicephorc. ^ 
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Plvsievrs cfpouuantables prodiges aduindrent celle annee, qui eftonnerentmer- 
ueilleufenient toute la cité de Conftantinople : mefmemcnt pourcc que lamerMaicur, 
qu’on difoit le pont Eux in, feveitgclce en plufieurs endroits, de telle forte qu’on alloit 
delTus comme fur terre. Nicephore. 

A v Parlement de France tenu à Vvormes, fut délibéré de la guerre contre le Prince 
de Bauiere &d’ Aquitaine. Mais il femble qu’il n’y eut rien décerné contre les Bauarois, 
d'autant qu’il ne s’efl point veu que Pépin ait rien entrepris fur luy deuant là mort. Autres 
;ftimcnt aulfi qu’il fut en trefues celle annee auec les Aquitains. Tant y a que tous les au-r 
'heurs conuiennent qu’il ne mit celle annee aucune armee aux champs contrefes enne- 
mis : fi cenefutpofiîblc celle que ditP.Æmilcqu’ilfit palier en laBifcaye, fur laquclleie 
Prince Charles fon fils commandoit, pour fecourir ceux du pais contre les Sarrazins. 

Dom FroilaRoyde Leon fit enuiron ce temps mourir DomVimeran fon frere natu- 
rel de fes propres mains, craignant qu’il ne vouluft entreprendre contre luy : & puis de re- 
pentance adopta fon fils Vermudece. Ant.Benther. 

S a b 1 n v s Rov de Bulgarie, voulant faire paix auec l’Empereur làns leconfentcment 
des Bulgariens, fut chalTé par eux, &contrainâ s’enfuir vers Conftantin. Cependant vn 

nommé 
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nommé Pzgan fut conftitué en fon lieu , qui regna fept ans» Nicephqfe» 

T o k 1 1 l v s ouTodlIus 97. Roy de Sueflfc 9 c de Gotlandic,eftant en guerre âUeC Ha- 
rald Roy des Danois perdit vne bataille contre luy , où il fut mis à mort : ayant vn fils no- 
raéBiorno,quiIuy fiiccedacefte année à là couronne» de regna comme on dit en grande 
[tranquillité tout le refte de fes iours , huilant fon Roiaume apres fon trcfpas à fon fils Ala-' 
ric,quifut pere de Biorno too.Roy acfdits Roiaumes,qui vefquit f©u*Charlemagne.Ioâ-] 
Inès Magnus liu.8.de fon hift.Gotthiquc. 
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I L 1 Roy de Bulgarie ayant requis temps & lieu de pourparler de paix auec l’Empereur, 
Ce trouua trompé ovn accord fourré quon fit auec luy , pource que n’eftant en doute do 
rien fouz la confiance d’iceluy,fut affallly iufques dedans fon Roiaume par vne armee que 
l’Empereur y amena , laquelle toutesfois s’en retourna fans y auoir fait autre chofe que 
brufier & rauager le plat pais. Nicepborc. 

Soit que 1 armée des François qui cftoit allée en Bifcaye, fuft encore celle année e 
pefçhee contre les Sarrazins, ou qu'il y euft trefues auec le Duc d’Aquitaine , il eft certain 
que Pépin demeuta dedâs fon Roiaume fans faire autre expédition de guerre. Mais Gai- 
ter ne doutantpoint queles François ne le deuifent encore venir voir, fit dcfmâtclcr tou- 
tesles forterefles de les frontières , aulqucllcs les François fefuifent peu fortifier. Paul 
Æmile. 

Evgxni Roy cTEfcoiïe , ayant fait entree de bon Prince, voulut faire lafîn dVnty 
ran. Ce que fes fubieéts endurèrent fi enuy, qu’ils le malfacrcrent dedans fon Palais : & fi 
rent regner en fon lieu Fergufius j. du nom fus du feu Roy Etfin: lequel failant mal ion 
profit de l’exemple de fon predeccfTeur, voulut enfuiure fes brifees, qui auifi l’amenerent à 
vnctcllefinquc luy, laquelle fa femme luy donna au bout du mefme terme que le régné 
d*Eugene auoit duré. Hc&or Bocthius. 

Vu * grande trouppe de Turcs fortie des portes Cafpies,entradedanslcpaïsd'Arm 
tiie,oùeuefitvngrandmaflacrcdcperfonncs&rauagcsdcpaïs: comme telmoigne Ni- 
ccphore. P.Æmiles’eft abufë, diiànt qu’ils fubiugucr entiers l’Armcnic, & qu’ils y reccu 
rent la religion de Mahommet. 
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L’ a a. m e e nauale que l’Empereur auoit fait cquipper contre les Bulgariens/ut rompue 
& ddfaifte par eux, auant qu elle euft exploité aucune choie mémorable fur eux. 

! Cependant Conftantin faifoit perpétrer de grandes cruautcz enuers ceux qui 
jmamtenoîent l’adoration des images és terres de ton obçiflàncc. Mais Théodore Patriar- 
che d’A nrioche , Théodore d’Alexandrie, U Cofine de Ierufâlem-, excommunièrent fo 
eaneUement vn Euefque d’Epiphanie, qui vouloit fouorifèr aux opinions de l’Empereur. | 
Nloephorç. 

C s que le Prince Aquitain auoit preueu ,luy aduint : Car les François entransdedans 
ion pais, prindrent les villes fur lesquelles il auoit plus d’afïcurancc, ic les dcfmantele- 
rem t comme Angoulefinc^Agen, Perigueux. Et au contraire firent relcuer les murailles] 
des antres qu’on auoit miles bas : comme du chafteau d’ Argent on 9 c de Bourges, où ils 
lardèrent garniion apres les auoir miles endefenfe. 
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P,o vrç e que le Roy DomFroilladeLeonauoitcydeuant faiâ mourir fon frere ba- ’ 
(lard Vim cran, fon frere legitime,Dom Aurelio prit auflî la hardieffe de luy procurer là 
mort, afin de faire venir le Royaume de Leon à foy. De forte que tout fucceda à la raau* 
uaife intention.Et régna apres le trcfpas de/on frere d.ans, lefqucis DomRodcrie & Al- 
fonfe commencent en l’ Ere 804. 

• E n la mcfinc annee(felqn Sigebert) vn Roy des Sarrasins d’Efpagne, qui Ce nommoit 
Âmirmonon (qui pourroit polfible eftrc le nom deMaramamolin) cnuoyafes Ambaflâ- 
deurs auec prefents vers le Roy Pépin pour impetrer fon amitié& alliance. 

V n e grande trouppe de T urcs fortit de rechef des portes Cafpies,à laquelle les Sarra- 
zins liurerent bataille, qui fut auffi fanglante pour les vns que pour Us autres. Cepcndât 
le Calife Habdallas fit par certain moyen empoifonner Hy ce^qui parle fon qui auoit efté 
ietté cy deuant, luy deuoit fuccedcr à la dignité de Calife, à fin qu’il la peuft tranfporter à 
fon fils Habdallas Muhammat, furnommé Madi. Lepoifon toutes fois futfîfoibfc, que 
Hyce vefquit encore i.ans apres.Nicephore. 

Alcrede Roy deNorthumbcrlandecnAngletcrre,cftantenlaio.anneedefon ré- 
gné fut charte de fon Royaume par fes fubicts 4 lefqucls receurcnt au lieu de luy pour leur 
Roy Egbcrt, qui fut aulfi dit Adelrede fils du feuRoyMolo, lequel il permirent feule- 
ment de régner furcux5.ans. 

Constantin Patriarche de ConftantinopIe,aiant tenu quelques propos au des- 
honneur de l’Empereur, fut par fon commandement depofé,& puis apres mis à mort. Au 
moy en dequoy Nicetas Eunuque luy fut fubftitué le feizicfmcdcs Kal, de Décembre au 
Patriarchat : auquel il prelidatrcze ans, deux mois, vingt deuxiours. Niccphore, Ce* 
drenus. 
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L’emperevr Conftantin ne s’efforçoit pas feulement en ce temps de faire reprou- 
uerl’vfage& adoration des images, mais impugnoit de toute fâ puiflànce l'interceflîon 
& inuocation de la vierge Marie & des Saints, enfemblc la vénération delcurs reliques. 
NicepKorc. 

Or pourccquelamefmequeftion des images troubloit auflî grandement les Eglifes 
d’Occident, mefmes celles de Frâce,pource qu’on en parloit diuerfement,& que les vns 
debattoient s’il en falloit auoir de peintes feulement, ou de taillées & formées dedans les 
temples: D’auantage auflî que les Eglifes d’Orient ne s’accordoient en toutauccla Ro- 
maine touchant le point du fainft Efprit.LeRoy Pépin fit de fon au do rite affemblerles 
Prélats de fon Royaume à Gentilly , pour leur faire déclarer leur aduis de toute celle ma- 
tière. Mais il ne fe trouue aucun autheur ancien & non fufped( s’il ne fen monftrc quel- 
que autre que les anciennes A nnalcs, Aimoinus, Ado,Regino) qui ait fait aucune mention 
4e ce qu’ils en dctermincrent.Tanty-a ce pendant que ceftc aflemblee finie, l’armee des 
François retourna de rechef contre Vaifcr}fuf lequel ils prindrcntlcs villes de Cahors, 
Fouloufe, Albi & autres d’alentour. Et apres s’cflre de là quelque temps repofee, pendant 
que le Roy tenoit le Parlement general à Bourges, ils rcuindrent encoreauant la fin de 
l’annee conquefter d’autres places fur l’enncmy. * 

Ethelrede fut en ce temps deietté du Royaume deNorthumbellande,duquelE- 
tfielbcrt s’empara, qui én fut auffi quelque temps apres dechaffépar Ofuald^equclle gar- 
da l’efpace d’vnzc aps.Polidore. 

P Ay L Pape de Rome mourut, tefraoin Onufrius,le i8.iour deluin: auquel auflî vn 
nomme Conftantin fils de TothonDucdeNcpefen’cftant encore que fimple lay ,fe fit 
pàr voye extraordinaire plus que par cledion canonique cflire Pape,au moyen de fâ 
puiflànce, '& de la force qu’il rèceut de fon frere & du Roy des Lombards, A caufc dequoy 
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il a femblê indigne d’eftre comptéau catalogue des Papes legitimes)ioint que fes fucce 
-~urs déclarèrent tous fes a&cs de nulle valeur. Nonobftant qu’il ait occupé le fie ge Pap 
j'elpacc d’vn an,z.mois,9.iours» 
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Pépin s’eftant refolu démettre à finjbien toft la güerrc d’Aquitaine, pourfuiuit fi ai 
prement fa vi&oire, qu’il acheua de réduire en fa puiflancc ce qui reftoit encores de ville 
au Prince Aquitain . De forte que fa mere, fes foeurs & niepees furent prifes dedans h 
Ville de Xainâes. Somme qu’il fut réduit à l’extremitc de commettre (ce qu’il auoit touf 
Vaurs différé) le relié de fa fortune au hazard d’vne bataille qui fut donnée en Perigort,oi 
il perdit auec la viétoire,la vie & fa principauté enfemble:qui en celle maniéré fut ralfem- 
bleefouz la couronne de France, receuant vn Gouuerneur (quifelonlacouflumede ce 
temps s’appelloit Duc) de la main du Roy Pépin, lequel remenant fon armee viétorieufe 
enFrance,futarrcfté d’vne maladie à Tours, qui le fit fe tranfporter àfainél Dcni^oùi 
décéda le 14. ioür de Septembre en 1$ 54-annee de fon aage: laiflànt deux fils,l’aifné nom- 
mé Charles, qui par l‘exccllence& grandeur de fes (faits, s acquit cy apres le furnom de 
Grandi & l’autre Carloman 4 lefquels fe declarcrét fes heritiers,faifans partages de fes Sei- 
gneuries, en telle manière que la France Occidentale auec la Bourgongne & Aquitaine 
aduint à Charles, eftabliflànt fon fiege en la ville de Noion:& à Carloman rOriétalc,fouz 
laquelleles prouinces d'outre le Rhin cftoientcomprifes, qui prit fon fiege àSoiffons.Ai- 
moinus, ancien. Annal. Ado, Rcgino. 

L a Roine d’Efcoflc tomba en telle ialoufie contre le Roy FergufîuS fon mary , quelle 
le mit à mort,& 1 accompagna de la fienne. A u moien dequoy le Roiaumc d’Efcofle vint 
entre les mains de Soluatius fils du feu Roy Eugene 8.qui régna en beaucoup meilleure 
réputation que fes predcccfTcurs l’efpacc de zo.ans. Heélor Boëthius. 

Les Çhrelliensquiviuoientfouzrobeïffancedes Sarrazins, furent en ce temps mer- 
ucilleufemét moleftcz & affligez par le Calife qui leur empefehoit en toutes les manières 
qu’il pouuoit les exercices de leur religion.Niceph. 

Vn e partie du Clergé de Rome qui ne vouloit fecognoiftre Conftantin pouf Pape lé- 
gitimement le dernier iour de luilletvn moine de Rome nommé Philippe contre luy. 
Mais il fe maintint fi puilfammenr en fon endroit,que force fut à fautre de renoncer cinq 
iours apres à fon elc&ion. Ce pendant pource qu’il le faifoit paroiftre par trop affeékionne 
au party de l’Empereur, meunement en la caufedes images, le peuple entièrement fen 
trouua fi extrêmement feandalizé, qu’il donna force au Clergé d’afïembler vn Synode 
des Euefques d’Italie à Rome: par fentencedefquelsConftantin fut ignominieufement 
dégradé de la dignité Papale,& confiné en vnmonaftere comme en prifon perpétuelle: 
& ceJfcquemment vn nommé Efticnne j.du nom fubftitué en fon licule ij.iour d’Aouft* 
oùil^cnda $.ans, y .mois, 17. iours. Plufieurs luy attribuent dauoir le premier afifubietty 
TEglifc de Milan au fiege Romain,qui s’eftoit iufques alors maintenue franche & iibre»Li- 
ure Pontifîc.Platine,Sigcbert.Sigonius adioufte, qu’il enuoya à fon aduenement des Am- 
balfadeurs vers le Roy Pépin, le priant de luy enuoier aucuns do&cs perfonnages de fon 
Roiaume pour compofer par leur autorité le defordre qui cftoit lors en l’Eglife. 
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C o n s t'a k T i N fît cefte année couronner fa 3. femme nommée tuaocia, « aonn» 
le nonTd^Cefar aux enfans qu’il auoit «uf elle, à fçauoir Chriftofle 8c Nicephore, com "! 
me Cedrenus & Nicephore recitent. Mais Onufrius dit qu ils furent feulement déclarez^ 
Enfans trefnoblcs, qui eftoit vn tiltre & degré de dignité en Orient que les Empereurs 
ex cogitèrent pour diftinguer leurs enfans, quand ils en auroient plusieurs. De forte que 
le.nom d'Augufte eftoit le premier & fupreme: le nom de Ccfar fon fumant, précédant cc- 
luy de Trefnoble enfant. A l’exemple dequoy il femble que les Rois d’Efpagnc aiet voulu 
nommer leurs enfans, Infans & Infantes. I 


changements en leurs eitats x îeigneun», au». ~ “ ^ , 

fortune des François fuft changée auec leur Prince, felaiifercnt facilement enyurer du 
defir de recouurer leur liberté. De forte oue pour s’eftablirles moyensdy paruenir, les 
Gafcons creerent pour leur Duc vn grand feigneur de leur pais nommé Loup. Et les A- 
quitains de leur part vn qui fe nommoit Hunault-, lequel cognoiftant quil faUoit encore 
faire plus, fe rcnditlc plus fort en toutes les villes que les François auoient cy deuant c6- 
quifes . Ce que toutesfois luy feruit fi peu, qu'il n’eut pas mefine moien de les défendre 
nv defubfifter deuant l’armee que Charles amena contre luy,cftant force fe retirer a 
fauucté vers le Duc Loup en Gafcongne, qui le remit entre les mains de Charles, afin d a- 
uoir meilleur marché de fa paix enuers luy. Au moyen dequoy l’ Aquitaine fut remifeenj 
l’eftat auquel elle eftoit au parauant. Mais pour retenir les Aquitains & Gafcons en leur 
J rl.rLr Gr .nmrc rnnftniirevn Fort aDDellé F rai (Tac auprès de Libornc en Bor- 


iclois,cuiiiaiiiavneoonncg^uuiuuuwii«t.yv.«...«v..wv..^ r .>^. 

En rindîdion 7. le Pape Eftienne conuoquavn Synode a Rome de grand nombre' 
id’Euefques par lefquels il fit abolir &: annuller tous les a6f es du Pape Conftantin , & de* 
brader tous les Euefques& gens d’Eglife quiauoient efté ordonnez par luy. Marianus 
Scotus adioufte, qu’il le fit mefmement auffi bruflcr,pource qu’il auoit adhéré a 1 ‘ Empe* 
l reu r Conftantin.Ce que toutesfois ie n’ay encore troqué auoir efté te fm oigne par autre. 
[Mais tant y-a que l’Empereur meline & tous les autres Profanateurs (qu’ils difoient) des 
'images furent lors excommuniez & déclarez heretiques, & le Concile fait par eux à 
Conftantinople anathematizé. Comme aulfi confequemment fut déterminé feeftably 
que l’adoration 8e vénération des images eftoit approuuee & ordonnée de Dieu, fcpie- 
té de leur offrir de l’encens . Liurc des Conciles , liurc Pontifical , Platine ic ^ Ige- 

bert. * 
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.Leon fils aifné de l’Empereur Conftantin cfpoufa cefte annee à Conftantinople la J 
Ifrincefic Eirene , laquelle fut auffi confequemment proclamée & couronnée Impcratri-j 
de.Niccph. 

’ À V mefme temps auffi Charles, par le confeil de la Roine Berthe,ou Bertraide fa mere, 
prit en mariage la fille ou fœur de Defier Roy des Lombards, laquelle toutesfois il répu- 
dia bien toft apres, qui fut lors que Thaffillon vint faire fa paix auec luy 8e auec fon frères, 
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lefquels il auoit (dit Auentin)ofFenfez,efpoufàntf3ns leur adueul’vne des filles dudit Roy 
des Lombards ditteLythopirga,quil’auoit auffi desbauché de leur rendre le deuoir d’o- 
bcïfTance à quoy il eftoit tenu. Ancien. Annal 
Les Saxons cftans fort degouftezdu nom & du goguernement des Rois, fe IaifTerent 
en ce temps conduire & gouucrçer par n. des plus apparents Princes du pais qui auoiét 
charge chacun à fon tour de l’adminiftration de toutes les affaires publiques, & de pour- 
uoiracequicôcernoitl’vtilité cômunede tous par chacun an feulemét,auec lequel fcx : 
piroitlc pouuoir que chacunauoit en fon ordre, fïnon qu’il furuint quelque grande & lè- 
gue guerre de dehors. Auquel cas celuy qui eftoit en fiege lors quelle eftoit commencée, 
n’en departoit quelle ne fuft amenée à fin,luy eftant permis de commande^ dé puifTano. j 
& autorité roiale,afîn que les autres fufTent plus difpofez à luy obeïr.Mais à l’inuc de la 
guerre fon pouuoir expiroit, tellement que les autres reuenoient à leur rang de gouucr- 
ner. Albert Crants en fon hift.de Saxe & en fà Métropolitaine. 
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Constantin premier fils de l’Empereur Leon& de Eirene nafquit cefte annee. 
Nicephorc. 

C a u o'man Royd’AuftrafiemourutàSalmonceou Salmonciac le4.Nouembre, 
félon d’autres de Décembre, laiffant deux fils fouz la tutelle de leur meredefquels toutes 
fois Charles ne permit de fucccdcr aux biens de leur pere,pource que Iuy-mefmc les an- 
nexa à fon domaine.Acaufcdequoy ils fe retirèrent auec leur merc vers Didier Roy des 
Lombards, qui les rccëut fort humainement. En defpitdequoy Charles répudia lafoeur 
ou fille dïccluy qu’il auoit à femme. Aimoinus, ancien. Annal. Ado,Regino, Abbé dVrf- 
perg. 

E n la mefme annee Afnar fils d’Eudes iadis Duc d’Aquitaine, premier Comte cTArra- 
gon,pource qu’il auoit le premier retiré par fa vaillance cefte contree-Ià de la main des 
Maures, mourut; laifTantvn fils nommé Gabindcquiluy fucccdaau Comté d’Arragon, 
lequel ne laiffa à fon trefpas qu’vne fille, qui porta en dot cy apreslaComté d’Arragonà 
Do pi Fortuné Roy de S obrarbie. Vafiee,Gariney . 

' A p a g a n décédé fucceda au Royaume de Bulgarie vn nommé Tclcric, qui régna au 
rapport de Sigcbert z.ans.Combié que Niceph.& Cedr. tefmoigncnt qu’il fe retira /.ans 
apres à Conftantinople vers l’Empereur fans expliquer pourquoy ne combien il y demeu- 
ra. 

Les KorthumbriensfèdcfgouftansdcîeurRoyEgbertjledcpoferenrde foncftatj:& 
apres l’auoir enuoié en exil,receurent Alfunoldc,felort d’autres Ofuald,cn fbn Iieudequel 
leur commanda u.ans.Du temps duquel Alcuin fut enuoié en France tant par iceluy que 
par les autres Rois d’Angleterre, pour contrarier au nom d’eux alliacé auec le Roy Char- 
lemagne.Guill.de Malmesberie. 

V n Capitaine Sarrazin nômmé Banacas entra auec vne armée dedans les prouinccs de 
l’Empire, d’où il emmena grand nombre de captifs. Les Romains d’autrepart entrèrent 
dedans la 4.Armcnie,oùilsporterentbeaucoup de dommages. Auquel temps auffi Salin 
Souldan d’Egypte & de Syrie mourut:& fut Germanicia transferrcc eh la Paleftine . Ni- 
ccphore. 

L’e m p e it E v n Conftantin contraignit en ce temps par vne grande tyrannie & force- 
nerie (s’il eft vray cequ’on en eferit) plufieurs moines à le marier auec les rêligieufes & n5- 
nains,enuoiants ceux qui eftoient refufans de ce faire en exil. Et fît auffi beaucoup d’au- 
tres outrages & indignitez à ceux qui faifoient profeffion de la vie monaftique. Niccph. 
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Av Parlement de France tenu à Vvormcs fut conclud de faire la guerre aux Saxons, 
tant pource qu’ils s’eftoient rebellez, que pour les contraindre à receuoir la religion Chre- 
ftienne, qu’on eftimoiteftre le plus certain moien de les retenir en fidelité, &empefcher 
deretôber fi fouuent en rebelliô. Parquoy Charles mena fon armee en Saxe, où elle prit 
d'entree la ville d’Ere(bourg,l’vne des plus grandes que les Saxons eufient.Et puis mit par 
terre le plus fameux de tous leurs templelqui eftoit dédié à l'idole nommé Irminful ou 
HermanfauI,àlaquelleilsauoientplus de deuotion.Ce qui les mit en tel eftonnement, 
qu’ils fe fommirent à toutes les conditions de paix que Charles leur voulut donner $ pour 
feureté defquellesil prit it.oftages d’eux, qu’il emmena auec foy en Franccj cômeles au- 
theurs precedents recitent.Mais Albert Crâts& les Chron.de Saxe difent, que Vvittikin- 
de Duc d’Angrie eftoit Gouucrncur de Saxe en fon tour, quand Charles y entra. Qui fut 
caufe de l’appeller Roy,& qu’il eut la fouueraine puiftance en Saxe ( le fiege de laquelle e- 
ftoit en Angrie)tout le temps que dura la guerre contre les François. Combien que d’au- 
tres hift. Allemandes ont eftimé que V vittikindc natif de Dannemarc s’ eftoit venu quel- 
iquetemps au parauant ranger & accommoder en Saxe, où l’aduentureluy vint fi bié qu’il 
en fut fait Prince & Seigneur.T cllemcnt qu’il en fut à leur dire le premier Duc : laquelle 
opinion fe fait mieux croire pour ce point que l’autre. Que fi Charles fit paix ceftc année 
auec les Saxons,Vvinttikinde aura eu occafiun de fc départir de fa charge,pourlailfer en- 
trer les autres enleurtour.Ce pédant Funcciustefmoigne que Vvittikinde auoit clpouié 
la fille de Sigefroy Roy de Dannemarc,de laquelle il eut fon fils Vvitpert. 

! A v r e l 1 o Roy de Leon en Efpagnc, ayant régné S .ans mourut(tefmoin Rodcric) en 
l’Ere 8io.fans enfans. Au moié dequov fon nepueu Vercmund, lequel il auoit inftitué fon 
heritierfe voulut emparer de fa fuccdfion.Mais Sillon qui auoit elpouféEgimonde feeur 
légitimé de deux Rois defun<fts,le preuint,& fe mit luy-mcfinc en polTdïion delà courô- 
ne de Leon, qu’il garda iufqu'à fa mort l'elpace de 8. ans. Durât lefquels il fubiugua les Gal- 
iciens, qui s’eftoientvouhi aliéner de luy. Mais il fut contraint de faire vne paix ignomi- 
nieufe auec les Maures, laquelle aufiî fut mal gardee.Roderic, Franc. Tarafa, Michael’ Ri- 
cius. . 

B a n a c a s entra de rechef auec vne armee au pais cTIfaurie,où il deffit & mit en routte 
l’armec des Romains que l’Empereur enuoy a contre luy. Niceph. 

E s t 1 e n n e 5. du nom, Pape de Rome mourut le dernier de Ianuier.Au moy ë dequoy 
les Romains fubftituerét S.iours apres en fon lieu Adrian premier de ce nom, fils deTheo- 
dore citoyen de Rome,quiprefida2j.ans,io.mois,i7.iours.Tous les autheurs conuiennët 
qu’il a efté fi diligent à bien confei uer les biés de l’Eglife,& à augmenter la puifiànce, grâ- 
deur & au&orite du fiege Romain, qui n’eftoit point encore paruenu à fi haut degré que 
fouz luy:au moien toutesfois de l'intelligence qu’il eut auec le Roy Charles. Aucüs difent 
qu’il a efté le premier qui a feellé fes bulles de féaux de plomb.N’eftant moins affeâionné 
que fes predecefleurs à defendrè la caufe des images, compofa comme on dit, vn liure de 
ta vénération & vtilité d icclles. Autres adiouftent comme Fafciculns temporum , qu’il fit to-l 
râlement cefier de celebrer la Mefle par les Eglifes en la forme que S. Ambroifc l’auoit or-| 
Jonnce, & qu il fit receuoir au lieu celle que l’Eglifc Romaine obferuoit parl’ordon-1 
rance du PapeGrcgoirepremier.Nonobftant que l’Eglifc de Milan perfcucra toufiours] 
;h fa première couftumc. i 
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Hvnavld cy deuant Duc d’Aquitaine , eftât efehappé des priions de Charlemagne, 
s’enfuit vers Didier Roy de Lombardie : lequel il incita de telle façon par fes raifons, qu’il 
ncchcrchoit plus que prétexte & occafion défaire la guerre aux François: laquelle il fe 
prefenta en fin luy-mefme, voulant premièrement par (ubtilité induire, & puis par mena- 
ces contraindre le Pape Adrian de couronner l'vn des fils du feu Roy Carloman Roy de 
France. Au refus dequoy il luy commença la guerre de toute fa puifiance , par laquelle i. 
gai^naplufieurs places de l'Exarchat > &euft mefme emporté lavilledeRauenne, fi on 
ne 1 euft vaillamment défendue. Qui fut caufe de le faire adrefler à d’autres villes : comme 
Vrbin,Agubio&Senogalles, qui fe rendirent à luy. Au moyen dequoy il prit fon che-J 
’mindeuers Rome. Mais les comminations Si cenfures du Pape l’empcicherent d’en ap 
prochcr, qui cependant enuoya demander fecours en France: lequel neluy fut pas feu 
lemét odroyé (les hiftoriens Italiens n’ont pas oublié à eferire que ce lut en faueur & cô 
fideration des biens receuz de l'Eglife Romaine) : mais aufli Charles voulut cftre luy-mef-j 
me le conducteur d’iceluy. Si bien qu’il paflà les Monts, ayant pafle fur le ventre de deux 
armées que. les Lombards luy voulurent oppofer à la defeente des Alpes : & mit le Roy 
Didier en tel point, que force luy fut de s’enfermer dedâs la cité de Pauie, où les Frâçois 
l’allcrët affiegcr.Et pource que le fiege fut iugé deuoir eftre lôg,Charles y laifla vne partie 
de fon camp, & mena l’autre deuant les autres de la Lombardie, qui fe rendirent en peu de 

S s toutes à luy :mcfmcment la ville de Veronne, en laquelle furent trouuez les deux 
: Carloman, auec leur mcrc,& A delgifc fi Is du Roy Didier, qui fç defroba en fin des 
mains des François , & s’enfuit à Conftantinople:mais les autres furent enuoy ez en Fran- 
ce. Autheurs precedents. 

Hadallas Calife des Sarrazins enuoya celle année vne grande armée en Afrique, 
fouz la conduite de Mualabic, & en depefeha vne autre queconduifit Alfadalbinar , ou 
Phadallus, dedans lesprouinces de l'Empire: d’où il enuoya grand nombre de captifs, 
que les Mopfuefiiens rccouurerent, ayans chargé celle trouppc de Sarrazins, fi vaillâmcntj 
qu’ils la mirent quafi toute en pièces. Nicephorc. 
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L e fiege de Pauie perfeuerant encore, Charles s’en alla faire fes Pafques à Rome, où 
les hiftoriens d’Italie feulsf car pas vn des noftrcs anciens n’en fonnemot) difent qu’il 
reftituaauPapece que les Lombards luy auoient ofté: & conferma non-feulement la 
donation que fon pere auoit faiéte au fiege Romain de l’Exarchie d’Italie, mais aufli l’aug- 
menta de tout ce qui ell de la Ligurie, depuis les vieilles ruines de la ville de Luna iufques 
aux Alpes. Aquoy aucuns cftiment aufli qu’il adioulla lcdroidt & les iuftiçcs de Rome, 
ordonnant que le Pape en fuft d’orelnauant appellé feigneur. Mais il fcmble que cela fe fit 
cy apres. A naftafius dit encore plus, àfçauoirqu’il adioulla à l’augmentation precedéte 
les iflçs de Corfegue,de Sardeigne & de Sicile : çnfemblc les Duchcz de Spolet & là To- 
fcanc. Et fi nous croyons à la confirmation des donations de Charles , que le mefme au- 
theur auec Volaterranus, Sigonius & autres, nous ont reprcfentecs fouz le nom de l’Em- 
pereur Louys Ion fils,laplulpart des deux Calabres, de la Poüille,& de la terre de Labeur, 
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y aura fcmblablement efté comprinfe, outre ce que nous expoferons cy apres. T ellement 
quace côp,te,Charlesnefeferoitqbicnpeurelerué à foy 6 c à fcs fucce(ïcurs,du domaine 
d Italie, pour eftre prote&cur & gardien du relie , qu’il auoit dôné aux Papes à fes propres 
defpens 6 c dangers. Ce qui n’a aucune apparence de deuoir eftre creu ; outre ce qu’il n ’eft 
pasvrày-femblable que Charles euft voulu eftre liberal de ce qu’il n’auoitpas encore cô- 
quefté,& neuf iamais te ne pouuoit prefumer qu’il deuft auoir en fa puiflance.Ccpendant 
ie neveux pas nier que Charles & Pépin n’ayent fait de grandes donations , côme de l’E- 
xarchat 6 c d’autres pais: mais l'eftat& le gouuemement de l’Italie comme il a cfté cy a- 
pres fouz luy & fouz fes fucceflèurs, nous donne cuideitiment à cognôiftrc qu’elles n’ont 
efté fi amples qu’on dit. Tant y a cependant qu’en recompenfe de tant de biens-faids , le 
Pape le créa lors de fa propre autorité Patrice Romain ( faifant ce que iamais nul autre 
n’auoitofé faire ny entreprendre fur l’Empereur deuantluy: & ce qu’on cft encore à de- 
mander s’il le pouuoitfaire) & l'honora du tiltre de Tres-chrefticn. Qui plus eft,aflcmbla 
vn Synode de 153. Euefques à Rome, par l’aduis 6 c confentcment defquels il luy donna & 
àfesfuccelTcurs le droiét & priuilege d’eflirc & de confcrmer les Papes : cnfemblc aufli 
d’inftituer rous les Euefques & Archeuefques qui feraient par les prouinces de fon obeif- 
fance par la verge & par 1 anneau. Ce qu’il fault entendre feulement des Euefques d’Italie, 
& non de ceux de France : car comme dit Valtrame Euefquc de Naumbourg , qui viuoit 
l’an 1100. en fonliur.de Inucftituris Epifcoporum : Longé anti decretum ^idriant Papa^eiûfque 
fuccefforum Reges qui erdntvritti , maiores domua inuejhturas Epifcoporum fccerunt : fcilicet Dar 

gobertutySigebertus,Theodebertus , ab tu intronifati funt Kemachusf^udomarus, . Aulpertus, Eltgius , 
Lampertus, aliique fanEltfiimi Prz fuies. Poftquam autem Papa Stephanus venit infraciam & vnxit 
Pepinum Regem , eittfquefilios, vbi de inuejl tendit Epifcopis auftquam confuetudtnem confirmante. Et 
puis apres : L egiiur etiam de Epifcopis HiffianittyScotityAnglm, Vngarity quomodo ex antiquain • 
flitutione vfque ad modemam nouitatem per Reges introierunt cum pace temporalium pure fÿ* intégré. 
Outreplus , Magitus Gregorius } T htodortco , Th rodeberto & Bruntchildi fcribtty vt inuefiiturat Efù~ 
feoporum abfquefmonia factant. Quant aux eflc&ions des Euefques de Francc,s’il ne fault at- 
tribuer à ceft Adrian ce que Loup Abbé de Ferrières en vncdcfesEpiftres à Amulus Er 
uefque de Lion,efcrit en auoir efté ordôné par le Pape Zacharie, en vn Synode tenu à Ro- 
me enfaueurdePepin,ilnefemble pas qu’il luy ait concédé autre choie fut icelles: car 
nous monftrerons cy apres par les epiftres de Hicmare Euefque de Reims , quelles fe fai- 
foient encore du temps de Charles le Chauue & de fcs fils, félon la couftumc obferuec de 
toute ancienneté en 1 Eglife. Mais ce qui en fut ordonné par Zacharie,s’cntcndrc pofliblc 
plus volontiers par les propres paroles de l’epiftre de l’Abbé preallegué,où il dit : Noefino - 
uitium neque temerartum quoi ex palatio hoKorabthortbus Ecclefiis Rex procurât ^intifittes. Nam 
Peptnus (a quo per Maximu Carolum & reltgioftf. L udouicum ducit Rex nofler originem ) expofita 
necclîitate huius regni Z acharne Romano Papx 3 in Sjnodo eut Martyr B onifacius interfuit , eiusacce- 
pit confènfum, vt acerbitati temporis, indujlrta fibi probatifimoru, decedentibus Epifcopis moderetur, 
ne forte fimplicitate Pontificum poffet cotingere^quod in hac Eduorumvrbe (cuius nos nunccuraexer- 
cet) euenit. Somme queCharles adioufta deflors le nom de Patrice Romain à fes filtres, a- 
uec lequel il alla retrouuer fon camp deuant Pauie , qui fut en fin reduiâe à la néccffité de 
fe rendre fouz telle compofition qu’il voulut : par laquelle le Roy EHdicr fe mettant entre 
fes mains auec fes enfans, fut enuoy é acheuer le refte de fcs iours en exil au Liege,demeu- 
rant tout ce que luy &fesanceftresauoient polTedé & occupé en Italie, au pouuoir des 
François, qui en firét vneprouince de leur domaine, où Charles ordonna (es Lieutenas, 
receuant le ferment de fidelité d’eux.Et commença fcmblablement de s’en intituler Roy, 
& de compter les ans de fon regne en icelle auec ceux de fon régne en la France. Sigotms 
adioufte qu’il introduit aulli lors en Italie kLoySaliquc ( qui eftoit dont les François vh 
foient) auec la Lombarde & Romaine : permettant vn chacun de viure fouz ellejdestroàf 
qu’il voudrait choifir 6 c eflirc», & d 'eftre iugéfelon icelle. Tellement que ceftc.couftutncyj 
demeura toufiours depuis, iu(quesautcnaps de l'Empereur Lothairei. Nous autans; anfit 
vcii vn ancien autheur qui parle du gouuemement 6 c de lapolicc cftahlie par Charles en 
Italie en telle forte, que pource quelle ne fe voit auoir efté eferite par attf reveHemeritede- 
flre icy propofee par leS propres termes d’ iceluy : ^ icçtpicte ( dit-il ) regnumltabcum Camle, 
Romant profeclus efl^ieditque tbt donarta multa qu<e vfque hodie tenet R omanorum daminsunuy dorer \ 
■mihuius confinibus. Fecttque paâtum cum Romamseorumqpte Pontifier, <$r de ordmationcPontifiat ) 
1 v tinter effet ! 
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•vt interejfet quis ligatus^ vt contentions Ikes ipfe dcliberaret.ConJlituebant autem annualia dona 
in Pape paiatium perducenda , auri libras x. argent! 100. pallia optima \o. exceptis priuatis donin 
' Et quand* Imperator adneniebat Romam vel fuus legatus, mittebantur indices è palatio fngulis annis * 
qui per am£la Komanomm confinia, legalia vendicabant placita, compilantes habitatores illorum lo- 
corUm } venire ad plackwm, indicantibus eorum iudicibus retlam legem in prafentia Imper alium iud/~ 
cum.Et jbaltertus gentis inubûrentur habitatores fcgali ktdicio iudtcabantur. E rant denique monafie- 
ria in SabinisJ} om ini Saluato ris fanEht Deigenitricis Marne ,necnon & mon.ijleriu beati^indrea 

fpojloli . Et puis il déclare finalement queles Romains furent ainfi gouuernez iufqucs au 
{temps que le Pape Leon donna le tiltre d’Empercur à Charles. Dont nous cognoiffons 
Jquclesiuftices nclafeigneuriedeRome ne fut jamais donnée au Pape par Charles. Co- 
rnent qu’il en foit, telle fut la fin du régné des Lôbards en Italie , & la manière aufli côme 
les François le tranfporterent à eux : 106. ans apres que le Roy Alboin l’eut eftably en 
lieelle,qui y laifTcrcnt(au dire de Sigonius)beauçoup plus d’illuftres & excellâtes marques 
& monuméts de leur dominaçio & indice à l’vtilité de l’Italie & dignité du fiege Romain, 
que les autres nations qui y ont dominé depuis eux. Ànciénes Annales, Aimoinus, Ado, 
Anaftafius, Rcgino, Chron. d’Aimar, Ranulfe, Abbé d’ V fperg, Platine , Ëlondus, Onu- 
frius,Sigonius. 

Cep en dan t les Saxons efperans que le voiage de Charles en Italie deuft eftrc de 
plus longue duree qu’il ne fut, le mirent en deuoir de recouurer leur liberté deuant fon 
rctour.De forte qu’ils afliegerent la garnifon qu’il auoit dedans Ercsbourg,fi alprement 
quelle leur fut en fin rendue. Au ’moien dequov ils s’ofererit encor hazarder de faire des 
courtes iulques dedans le païs de Hefle.Mais eftât l’armce de Charles retournée d'Italie, 
ilia diuifa en 4. bandes, qui entrer ç.t par .^.endroits dedans leur païs, où les trois eurent ré- 1 
contres, qui biffèrent taches fur leurs cnncmis:& la 4.fâns rencontre gaftafeulcment du 
païs.Or pource qu’il falloit preuenir les nouuelles entreprinfes que les Saxons pourroient 
faire cy apres, qui auoient commencé à fortifier vncnouuelle ville nommée Sachfenhu-' 
fcnfurlariue de l’autre code de la riuiere du Mein, Charles en fit aufli fonder vne autre 
àl’oppofité d’icelle de l’autre riue,qui fut nommée Francfort, pour feruir de fort aux Frâ 
çois contre l’autre. Autheurs precedents. 

L’e m p e a. 1 v a Conftantin mena ceftc année vne armee contre les Bulgariens , auf-] 
quels il donna bataille,qu’il gaigna.Niccph. 
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L’emfirevr Conftantin retournant de la guerre contre les Bulgariens, où il n auoit 
rien fait par faute de fesnaunes que la tourméteauoitrompuëSjfut furpris d’vne maladie, 
de laquelle il mourut en grande deftreffelea4.de Septembre, auquel finiffoit la 13. Indi- 
âion, félon queietrouuenotéenmonNiceph. cfcritàlamain.Aumoicn dequoy Leon 
4<du nom fon fils régna en fon lieu aucc tes frères Nicephore & Chriftofle Cefars l’efpace 
de 4.ans.i i.mois,7.iours. Nicephore tefmoigne qu’il diflimula du commencement l’opi- 
nion qu’il auoit desimages, fe monftrânt plus gracieux enuers les Iconolatres, que n’a- 
uoit fait fon pere. A caufe dequoy le peuple de Conftantinople l’eut aufli en meilleure e- 
ftime. 

Apres leeonteiltenuenlavilledcDurie, Charles retourna en perfonne contre les 
Saxons-, fur lefquels il prit le chaftcau de Sigîsbourg,& fit reparer & fortifier la ville de 
Eresbourg que les ennemis auoient ruinee: defquels aufli il fit vn grand efehet au paflage 
de la riuiere de Vifàre ou Vifuge, qu’ils luy vouloient empefcher.Dc forte qu’il eut la mai-j 
ft rifedes deux riuages d’icelle. Au moien dequoy il départit fon camp en deux bâdcs.l’v-, 
ne dcfqucllcs aHafaluêr les Saxons Orientaux, fi bien qu’ils les firent venir auec leur 
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Duc Hafcin à compofition de fe rendre:dont ils baillèrent oftagcs.En quoy ils furent en- 
fuiuis des Angrians & de leur Duc nommé £runo(qui eft à dire que Vvitikindenel’cftoit 
pas en ce temps) mais l’autre trouppe demeura pour lagarde de lamefme riuiere deVvi- 
fare, félon d’autres Vvifurge)afin que le retourne leur fuft forclos. En laquelle inrention 
auflîils furent encore chargez d’vne féconde compagnie de Saxons, defquels ils fe deffirét 
aulfiheureufement que des premicrs.Neantmoins Charles fut en fin incité de leur accor- 
der trcfucs, d’autant qu’on l’aducrtilfoitja de quelque remuement d’Italie. Autheurspre- 
iccdents. 

O F* a Roy des Mercicns en Angleterre/uiuant l’exemple de fon predeceffeur le R oy 
Inar rendit fon Roiaume tributaire au Pape, eftant allé par deuotion vifiter la cité de Rô- 
mc.Polydore. 

H a b da ll a s CalifedcsSarrazinsmourut{tcfinoinNicephore)enIamefme année 
&au mcfmc mois que l’Empereur Conftantin,aiant vnfils nommé Mady ou Habdallas 
Muhannat qui luy fucccda à fa dignité^aquelle il exerça l’efpace de 9. ans. 
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L'empelevr. Leon àl’inftancc du peuple de Conftantinople enuers qui il le rendit 
amiable à fon aduenement par quelque Emulation (comme Nicephorefe pcrfuade)de 
modeftie: fit celte annee couronner fon fils Conftantin Empereur Auguftecommcluy 
lcvingtquatricûne iour d’Auril parle Patriarchc.Etpuis aiant defcouuert que fes frères 
Chriftofle &: Nicephorc machinoient quelque nouuelleté contre luy ,il les enuoiaene- 
xil.Niceph. 

A vqve l temps aulfi Adelgifc fils de Didier Roy des Lombards prit vne armee de 
mer de luy, auec laquelle il vint aborder en la colle d’Italie,donnant occafion à plulicqrs 
de là nation qui là deliroient de fe rebeller contre les François, mefmement à Rotgand, à 
quilaDuchéde Friuli auoit elle donnée par Charles. Qui fut caulc de le faire palfercn 
Italie, en telle diligence qu’il fe trouua d’heure pour eftoutfer le feu de celle cûnotion,dc- 
uant qu’il fullplus grand. De forte que lailfanr bonne garnifon dedans les villes qui s’e- 
lloient rendues fulpeélcs, il fe rendit d’aufli grande célérité en Allemagne qu’il cnefloit 
vcnu.Pource queles Saxons nonobllant qu’ils fe cogneufiènt faciles à ellre vaincus, le 
trop gracieux traittementtoutesfois qu’ils elloientaccoullumez de receuoir desFrâcois 
en leur infidélité, ne leur pouudit faire perdre l’enuie de fereuolter à toutes occafîons .qui. 
s’offrqientcontr’eux.Commc ils firent auflî tort que Charles eut regardé ritalic,reprc- 
nansles arm es, en telle façon qu’ils alfiegerent la ville d’Ercsbourg déplus grande puif- 
fance qu’ils eulfent point encore faiét. Mais elle fut fi vaillamment défendue, que Char- 
les fut de retour d’Italie deiiant qu’ils fulfent venus à chef de fon entreprinfe. Ce qui leur 
raualla fi bien leurs cornes, que ne s’aduilàns de plus propre expédiant pour fe garentir du 
chaftimentquilesmenaçoitdeleurdefloiauté,fc rendirent à fa mercy fouz promefle de 
faire Chrelliens,en faueur de laquelle il fe contenta feulement de prendre oftages d'eux, 
Authcurs precedents. 
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T e l e a 1 c Roy de Bulgarie s’enfuit en ce temps à Conftantinople ou l’Empereur le 
reccut fort humainement: & apres l’auoir fait baptizcr,il luy donnalVne des parentes de 

l’Impératrice 


Digitized by 







delaBibl.hiftoriale. 371 

l’Impératrice en mariage aucc la dignité de Patrice, comme Nicephore & Cedrenus 
tefmoigncnt.Sigebertmonllreque Cardamcs fut apres luy Roy des Bulgariensl’efpacc 
de 19. ans. 

Les bonnes conditions de Maurice Duc de Venife luy acquirent tant de faueurs cn- 
uers tous les cftats de la république, qu’il eut permiffion de s’adioindre fon fils qui fe nom- 
moit Iean en la dignité Ducale & adminiftration des affaires.T ellement que les Venitiés 
commencèrent lors premièrement d’ellrc gouuernez par deux Ducs. Sabellic. 

Charles pour faire accomplir aux Saxons leurs promelfes,fe tranfportaen Saxe: 
où la plufpart des nobles & apparents (excepté le Duc V vittikindc,qui fe retira de crainte 
vers Sigefroy Roy de Dannemarc) fetrouuerent:& apres auoir receu par Emulation (cô- 
mcil femble) le baptcfmc, firent le ferment de fidelité & d’obeïflance à luy & à fes fuccef- 
leurs. Qui cil tout ce qui le fit félon les ancien. Annal. Aimoinus, Ado & Regino, de mé- 
morable celle annee en France. Neantmoins MarianusScotus &Bonfinius enfonhilt. 
de Hongrie ont ofé reciter, que Charles commença aulfi guerre aux Bretons de la petite 
Bretagne, qui refufoient de luy obéir, laquelle dural’elpace de io.ans deuât qu’il les peuft 
rendre mattez. 

E h ce fieele furent premièrement inftituez les colleges Métropolitains desChanoines, 
quin’eftoientgueresdilfemblables en manière de vie & de difeipline desmonaftiques. 
Curio liu. a.de fa Chronol. 
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L’ e m p i r i v r Leon mena celle année vnc armée de cent mille combatans en la Sy- 
rie contre les Sarrazins,qui alfiegea Isbal fils de Madi dedans Gcrmanicia , & occit en vne 
bataille cent mille Sarrazins & 5 .de leurs Satrapes. Nicephore. 

Abvabala Roy des Maures de Sarragolfe en Efpagne, ayant clic chalfé de fon 
Royaume par les autres Rois fesvoifins nommez Abantar & Deuisfez,s’elloit retiré en 
France vers le Roy Charles, qui prit là caufe en main comme vne bonne occafion d’aller 
combatte les ennemis de la religion Chrelticnne, de telle façon qu’il palTa luy-mcfme en 
fa faueur les Pyrénées auec vne puifiànte armée, qui prit d’afiàut furies Sarrazins la ville 
de' Pampelune .receut par compolîtion Sarragolfe : &fit beaucoup d’autres beaux ex- 
ploits, qui cauferent vn grand efpouuantement aux autres Sarrazins, qui fit que beaucoup 
de leurs Rois fe rendirent tributaires du Roy Charles. Au moien dequoy l’cftat des Efpa- 
gnols Chrelliens en fut tellement fortifié, que les Sarrazins n eurent oneques depuis l’ad- 
uantage fur cux.Si ell-ce toutesfois que les François rcceurent à leur retour au palîàge des 
Pyrenees vne grande perte de bagage & de gens, & fignamment de ceux de la cour, entre 
lelquels fut (comme tclmoigne Eguinhard) Agard maillrc d’holtel de l’Empereur, Anfel- 
me Comte Palatin, &c Roland Gouuerneur de la Marche de Bretagne, qui leur fut faiéle 
par les bandoliers Gafcons.Sur laquelle on a forgé les Romans de la mort du fort Rolâd 
&des autres preux de la France. Qui cil tout ce que les plus anciennes & approuuecs hi- 
(loircs ont reçité de ce voiage, corne d’Eguinhard, d'Aimoinus, ancien. Annal. Ado, R e- 
gino,Sigebert,Otho n de Frifingcn & l’Abbé d*V fperg,qui le rapportét à celle année d’vn 
accord.Côbien que les HilloriésEfpagnols femblcnt s’eftre d’vne malice enuieufe d’autât 
affeâez à exténuer & amaigrir la grandeur des chofes que les François firent à faduancc- 
ment du nom Chreftien & à l’vtilité de toute l’Efpagne,que d'autres fe font elludiez à les “ 
amplifier & enrichir fouz le nom de l’Archeucfque Turpin de comtes fabuleux ou alié- 
nés de toute verifimilitude. Et puis qu’il ne fe peut prouuer que Charlemagne ait iamais 
mis le pied luy-mefme que celle fois en Efpagne, ce ne peuuent auoir elle les promclfes 
duRoy Alfonfclcchallcdele faire fon heritier, qui l’y firent aller : comme a voulu dire 
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Rodcric de Tolctte, puis qu’il confcfle luy r mcfmc que Sillon Roy de Leon régna iufques 
à l’Ere 818. 8t d’autres plus anciens que luy ( qui font alléguez par Vafeus ) iulques à l’Ere 
8 ii. 8tMaurcgaty.ansapresluy,deuant que ceft Alfonfeentraft en régné, qui parmef- 
mc confcquence ne peut eftant Roy auoir fait cefte defeonfi ture de l’armee de Charlema- 
gne. Mais n’eft -ce pas vne aulfi grande impudence aux hiftoriens Efpagnols , de vouloir 
contre letefmoignage de tant d’autheurs fi anciens, &dont les trois deceuxqucnousa- 
uons alléguez, eftoient du temps mefmcs,nier quela ville dePampelune ait iamais cfté 
prife par Charlemagne lur les Sarrazins? Afin d’attribuer l’honneur de la prife d'icelle à vn 
DomGarrieYnegues, qu’ils difent auoir cfté z.Roy deSobrarbie, lequel poflible ne fut 
iamais en cftre : d'autant que le mefine Roderic ne fcmble auoir rien fçeu de ce Roiaume 
là. Et que parce que tant de bons autheurs ont efcriç de ce voyage , nous pouuons claire- 
ment entendre que le pais de Nauarrcn’eftoit entre les niains d’aucun Roy Chreftien 
quâd Charles y entra. Et puis que Aimoinus liu.j.chap.8. tefmoigncque la villede Pam- 
pelune & les autres dupais deNauarre eftoient encore en lafubie&iondes François és 
dernières années delà vie de Charlemagne : St qu’Efticnne Gariney en côuicntau liu.zi. 
de fon Hiftoire vniuerfellc d’Efpagne : il fault que fi Pampelune a cfté quelquesfois entre 
les mains de ce Dom Garrie , ou qu’il l’euft gaignee St reperdue deuantla venue de Char- 
les, ou qu’iceluy la luy laiflà en garde à fon départ auec le pais de Nauarrc, pour la gouuer- 
ner en fon nom, ainfi qu’on fçait qu’il donna le gouucrnemét de la Barcelonne à d’autres. 

Cependant le moindre voiage qui faifoit eflongner Charles des Saxos, leur eftoit 
occafion de rompre leur foy & de fe rebeller. En forte que V vittikinde qui s’eftoit retiré 
vers les Danois,aduerty de fon allee en Efpagne reuint auflî toft auec vne grande trouppe 
de Danois en S axe;& n’eut pas beaucoup de peine d’inciter les Saxons à reprédre les ar- 
mes auec luy, pour feietter tous cnfemble dedans le pais des François.Mais Charles eftât 
de retour en France,fir aller les Auftraficnsôt Allemans au deuant cfeux, qui les rembarrè- 
rent fi lourdement qu’ils en mirent par terre vn grand nombrc,haftans les autres de fc làu- 
uer en leur pais plus vifte qu’ils n’en eftoient partis. 

Ht ldig aede femme du Roy Charles accoucha cefte année de Lois (on fils, qui 
fucceda cy apres à tous les Royaumes de fon perc : lequel ce pendant eut l’apannage du 
filtre de Roy du pais auquel il nafquit,qui eftoit l’Aquitaine , l’erigeant en Royaume, qu’il 
diftribua en neuf prouinces pour eftre mieux policé,qui furet appellecs Comtez j chacu- 
ne defquelles eut fon Comte ou Gouuerneur , qui auoient telle charge que noz Baillifs fit 
Senefchaux d’auiourd’huy. De forte qu’on recite qu’Auucrgne fut l’vne des Comtez que 
eut Itier pour fon Comté : le Bordelois, Seguin : Tolofc,Therfîn,ou Corfon : Albi , Hai- 
m 5 : la V vallagie ou Valaine, Bulle : lePerigueux, Vvitkod : Limofîn, Rotgarc : Bourges, 
Humbert : Poi<ftou,Abbon ou Albon. Outre lelquels aufli ilinftitua par toute l’Aquitai- 
ne l’cftat des Vaflaux fit des Abbcz, que l’on prend pour les Nobles fit Gentils-hommes: 
d'autant qu’il fctrouue encore des Gentils-hommes ainfi nommez au pais des monts 
Pyrcnees , comme recite Eginaldus fouz le nom d’ Aimoinus liu.j.chap.i. 
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L’ a a m e e de France retournée contre les Saxons, gaigna vne grande bataille fiir eux 
près vnlieu nommé Bocholthz. Au moyen dequoy elle pafla outre , fit fubiugua les Sa- 
xons fit V veftphaliés qui habitoiét delà la V vifare. Au retour duquel voyage Hildebrand 
Duc deSpolet vint trouucr le Roy Charles à Compicgne,pour luy faitehommage de & 
Duché. Autheurs precedents. 

Esta n t Maurice Ducde Venife decedé,fon fils, qui fe nommoit Iean , exerça feul lai 
dignité Ducaleapres luy,iufques à ce qu’il eut permilüon de s’adioindre fon fils en icelle, 
ainfi que fon pere auoit fait luy. 

Le Calife Madi eftant demy enragé du defaftre qui eftoit aduenu fur fes gens l’année 
. precedente, 
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brccedcntç, ne fongeoit qu’à en aiioir fa rcuange. De forte qu’il renuoya celle année vne 
grande armée foüEtiConduitc d’vn Capitaine qui fe nommoit Afach dedans les prouin 
jees Roraaines.Mais l’Empereur mit ordre que les viures leur furent couppez par où ils de 
|UoientpaiTcr : fi bien que celà les fit retirer fans rien faire. Nicephorc. 
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L’Emperevr Leon ayant commencé à defcouurir la haine qu’il portoit aux adora 
teurs des images, fit fembler que la cruauté dont il vfoit enuers eux ne plaifoit à Dieu, par 
la mort qui luy fut enuoyee (s’il eft vray ce qu’on en eferit) inopinément, luy eftant venu 
jvn charbon peftilentiel lur la telle, où il s’eftoit pofé vne couronne de pierrerie dediee au 
'grand Templede Conftantinoplejdont il mourut (au dire de Nicephore) leé.iour deSe- 
ptembre, fi d’auanture il nefault lire 6 . des Kal. pour 6 . des Ides de Septembre : d’aurantj 
qu'il afferme que ce fut en la 4. Indiélion, & qu’il paffales cinq années de fon régné. Mais 
tant y a qu’il laifTa vn fils nommé Conftantin 7. qui fut dit Porphy rogenite,pource qu’il e- 
doit nay au Palais Impérial, lequel luyfuccedaau trône & au tiltre Impérial, fouzla con- 
duite de l’ Emperiere Eirene fa mere(pourcc qu’il cftoit encore aagé feulement de dix ans) 
jfemme accorte & bien aduifee, mais ambitieufe au poffible, qui fe fçeut fi dextremenr zc- 
commodcr,qu’illuyfiitperaiisdcretcnirenfamain le gouuernement de l’Empire , fouz 
Je nom de fpn fils. De forte qu’il fut manie par ellel’efpaced’enuiron 10. ans,z. mois, i* 
iours , au grand contentement des EiconoJatfes , aufqucls elle donna beaucoup de de- 
monftranccs à fon aduenement de vouloir fauorifer leur caufe. Au moyen dequoy il luy 
fut d'autant plus facile d’efteindre vneconfpirationquife braffoit au delâuantage d’elle 
&defonfils,enfaucurde Nicephore frere de fon feu mary, qui le vouloir efleuer à la di- 
gnité Impériale, & de le priuer luy-mcfme de la dignité de Cefar, & de fes autres hôneurs 
Nicephore, Zonare, Cedrenus. 

C o m m e il femblaft que la guerre de Saxe fuft par les exploits precedents quafi afïo- 
ie, VvittikindeDuc de Saxe rallia tout ce quipouuoit refter de gens de guerre en Saxe, 
qui le voulurent fiiiure $ &r aucc eux fitparoiftreaux François que le icun’eftoit encor a- 
cheué pour eux en Saxe. Qui fut caufe que le Roy Charles prit luy-mefmc la conduite de 
l’armee qu’il mena contre luy : laquelle ayant paffé la riuiere d’ Albis,l’attaqua fi rudement 
qu’elle le mit en defeonfiture & en route, le contraignant de s’enfuir derechef vers le R oy 
deDanncmarc. Au moyen dequoy Charles pouuoit meritoirement chaftier à ù dilcre- 
tionladefloyauté des rebelles Saxos, s'il ne les euft mieux aimé amener pardouccur Si 
demence à receuoir la religion Chrcfticnne. De forte qu’en ayant veubaptifervn grand 
nombre, & receu oftages deux, il s’en retourna en France : comme Albert Crants en l’hi- 
ftoire de Saxe recire. Combien que les anciennes Annales & Rcgino n’ont fait mention 
de guerre, ains feulement de ceux oui fe firent baptifer. 

Estant Sillon Roy de Leon décédé en l’Erc ( félon Roderic) 818. fans IaifTer aucuns 
çnfans, A lfonfç ou Adelfonfe i. du nom fumommé le Chafte (pourcc qu’il vefquit toute 
fa vie en virginité) fe voulut fuiuantfon droiét comme eftant fils du feu Roy Froila, met- 
tre en poffemô du Roiaume de Leon. Mais vn fien oncle nommé Mauregat , fils baftard 
du feu Roy Alfonfc le Catholique, fevint à l’aide des Maures (defquels il s’eftoit rendu 
tributaire de jo. damoifelles touslesans)oppoferàluy, fipuiffamment qu’il luy fit quit- 
ter la partie, & fe retirer en Nauarre , lailfan t le gaina fonennemy ; par lequel il demeura 
en poUefïton du Roiaume d’Efpagnc , iufques à fa mort l’cfpace de y. ans. Si cft-ce toutes- 
fbis qu’il fault icy prendre le cômcncement de la 41. annee, que Roderic & les autres hi- 
fteriés «FEfpagne difent que ledit Alfonfe régna :côme le mefme Roderic declareliu. 4. 
chap.7. Ce qui a fait errer Fr. Carafa Si plufieurs autres, par faulte de l’auoir aduifé: d’au- 
tant qu’il fcmblc que les Elpagnols ayent defdaigné de mettre en compte le règne de 
Mauregat. 
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M ad i dcdefpit &de rage d’auoirfailly devenir à fes atteintes, fit cruellement perfe- 
cuter&tyrannifer les Chreftiens qui viuoientfouz Ton Empire: &puiscnuoya derechef 
deux autres armées contre les Chreftiens de l’Empire: l’vne defqu elles fouz la conduittc 
de fonfils Aaron entra dedans l’Armenie, où elle côquefta plufieurs places: l’autre qui fài- 
foit nombre de cinquante mille combatans fouz la charge d’Ithumas vient en A fie où 
elle fut defeonfite par Michaël Lycanodraco,dcmeurant le frere d’Ithumas du nombre 
des occis.Nicephore. 

N ic eta s Patriarche de Conftantinople mourut le tf.iour de Feuricr:& fut fubftitué 

en fon lieu vn nommé Paul, natif dcCypre,qui prefida 4.ans,6.mois, ij.iours.Niccphorc 
Cedrenus. . * 
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La paix auccles Saxons donna loifir au Roy Charles de penferaux affaires d’Italie. 
De forte qu’auec la deuotiô qu*il auoit d’aller vifiter Rome, il paflà les monrs auec fa cour* 
Et eftant en Lombardie il inftitua lbn fils Pépin Roy d'Italie, à fin qu’il fùft preft d’obuicr 
aux entreprifes des Grecs, dcfquels il auoit quelque doubte: & qu il euft l’œil fur Aragifc 
Duc de Beneuent, qui luy eftoit fufpe&.Mais le mena delà à Rome,où luy & le ieunc Lois 
fon frere furent és feftes de Pafques par le Pape Adrian couronnez au nom de Rois d’lta-| 
lie & d’Aquitaine, qui eftoit pour Lois qu’il auoit fait apporter auec luy, dedans vn ber- 
ceau, eftant encore à la mammelle , & le renuoya en la mcfme maniéré nourrir & reener 
au pais dont il l’auoit fait nommer Roy, luy adiouftant pour Gouuerncur tantdcfaieu- 
nefTe que de fon Royaume vn fage perfonnage nommé Arnoul. Aimoinus Jiu.4.& c An" 
cicn.Annal. ^ * 

, T h A s s I L l o N Duc de Bauiere s’eftant en plufieurs manières rendu fufpe& aux Fran- 
çois, outre ce qu il auoit efpoufé la fille du Roy Didier des Lombards qui le faifoit tour- 
iner comme elle vouloir, fut en fin induit par elle à fc foubftrairc de la fubioftion des Fran- 
Jçois. Tellement que pour fonder mieux fonfaia,ii s’allia (comme dit Auentin) des Huns 
&C Auarois,& des autres nations qu’il voioit eftre peu amies des François.Mais afin d’eftre 
veu luftement prouoqué à ce qu’il fc propofoit de fairc.il enuoia faire fes doléances au Pa- 
pedu rigoureux traittement que Charlesluy faifoit,parlequelü eftoit réduit à la neccffi- 
| té de prendre les armes pourladcfenfe & confcruation defoy &de fes fubieds Mais le 
Pape aiant defcouuert fes proiets, l’enuoia fommer par fes Légats defe venir reprefenter 
deuant le Roy Charles, tantpourfeiuftifier delà mauuaifc opinion qu’il auoit donnée de 
Xoy,que pour fatisfaire à les deuoirs enuers luy. A quoy nepouuant contrcuenir fans fc ré- 
dre déclaré de toutes fortes, &fe voyant pris d’autre façon qu’U n’efpcroit auant qu’eftre 
eneftat de le pouuoir défendre , fut contraint de le venir trouuer à fon retour d ltalie à 
V vormes,ne laiflanrneantmoins (quelque hommage & ferment de fidelité qu’il luv euft 
rendu) de s en retourner en fon pais aum mal affe&ionné enuers luy qu'au parauant. Au 

^ A ° Crant r nC ° re r fPy er fes pertes, renuoya vne autre armée contre les Grecs 
qui fut aum honteufement defeonfite par les autres. 5 

C e s t e annee fut tiré de terre vn cercueü de pierre au pais de Thracc entre de vieilles 
ruines, dedans lequel fe trouvèrent les cendres dVn corps mortaueevn rouUeauconte 
nant ces mots, Le Chriftnaiftra de la vierge Marie.Ie croy en luy.O Soleil tu me verras de 

rechef fouz l’Empereur Conflantin&Eirene.Niceph.Zonarc,Ccdrcnus. 
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Les Grecs dans efprouué cy deüantauec Adalgifc fils du Roy Didier la vaillance de* 
François & leur puiflànce aufli, eftoient entrez en grande crainte d‘eux. Qui fut caufe que 
l'Impératrice Eirenc, qui gouuernoit lors leur Empire au ec fon fils , craignant d’eftre en 
fin contrainte d’auoir affaire auec eux, enuoia celle annee recercher l’alliance du Roy 
Çharlesparfes AmbaïTadeurs,& pour contraâcr le mariage de fa fille auec l'Empereur 
Çonllantin fon fils. 

ÇïPENDANTvn Heluedius Gouucrncur de la Sicile pour le mcfme Empereur, fe re- 
bella contre luy çrt faueur de Niccphore. Mais Eircne dcfpecha vn fien Lieutenant nom- 
mé Théophile, pour aller en Sicile, laquelle il ramena en lobeyflahCe de fon maiftre, au- 
près en auoir dechalTéle rebelle , qui Ce retira en Afrique, où les Sarrazinsle faluerét Em- 
pereur, luy donnant habits & pompe Impériale au meforis de l’Empereur. Nicephore. 

Charles cerchanttouslesmoyensdofteroccafionaux Saxons de Ce rebeller con- 
tre luy, Ce délibéra de tenir tous les ans vn Parlement general en leur païs, en la manière 
dje celuy qu’il tettoit en France.Dc forte qu’il Ce tranfporta celle annee pour ceft effcél en 
Saxcroù à fon mandemeftt tous les Seigneurs & Barons du pays furent alTemblez ( exce- 
pté Vvittikindc qui s’en abfenta). En prefence dcfqüels il refpondit aux A mbalfadeurs du 
Roy Sigefroy (où félon les ancien. Annal.) Godefroy de Dannemarc,& à ceux de Cagan 
ou de Iugurre Roy des Huns & des Auarrois. Neantmoins il n’eut pas gueres plufloft re- 
tourné le vifage deuers la France, que les Saxons furent par Vuittikinde incitez & perfua- 
det de le rebeller, iufqucs à s’ofer attaquer à vnc armee des François Orientaux, qüi fouz 
la conduittc du Conneftable Geillon & d’autres grands Seigneurs de France, alloiét co- 
tre les Efclauons dits Sorabes ,aiant fait quelque entreprinfe fur la T uringic : lefqucls ils 
prindrent fi à leur auantage, qu’ils en firent vn lourd efchec, plus lamentable toutesfois 
pour les hommes de qualité qui y ' demourerent, que pour le nombre; Qui fut caufe de 
faire aller le Roy Charles en Saxe,auec vne telle puiflànce qu’il fe fît deliurer les chefs de 
celle rébellion, dcfqüels il en fit mourir ou aller en exil le nombre de .ç.millc y. cens» Au- 
theurs precedents; 

- L a ville de Magdebourg en Allemagne, dilte ànciennctnent Parthenopolis , fut en 
ce temps amplifiée, augmentée & fortifiée par Charlemagne, pour l’oppofer aux Saxons 
par lequel aufli on dit quelle obtint la nomination quelle retient encore. Chroniq. dé 
Saxe. 

AvqvEt temps aufli Aaron fils de Madife mit auec vne nouuelle armee de Sarfaziris 
dedans l’Afic: oùücùtrencôtreauecles Romains; Eh laquelle l’heur luy difl fi bien, qu’il 
remporta vne mémorable viéloire d’eux & de leur Capitaine Lachonodracon deuant la 
ville de Vdrinum. Qui fut caufe que 1’Itnperatricc Eircne l’etiuoya recercher de la paix 
par fon Ambaflàdeur,qui fut retenu iufqucs à ceqü’clle eut accepté &iuré les conditios 
d’appoinélcment qu’il luy pfopofoit, par lefquelles les Romains deuoientpaier certain 
tribut tous les ans aux Sarrazins.Niceph. ^ 
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E i x e N e fe voyan t del iuree de la guerre des Sarrazins , enuoia le Patrice Stauratius 
Logothcte auec armee contre les Saxons qui, habitoient auprès de la ThcfTaliei lequel 
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S acquita fi brauement de celte charge, quil les fubiugua tous,& amena en l’obeilfance, 
dcl’Empire.Niceph.Cedrcnus. 

Comme les efprits des Saxons cftoientfrctdlans & prompts afe rebellera toutes oc- 
cafions aufli apprefterent-ils aux François matière d’augmenter lenombrc de leurs vi- 
bres fut cux A caufe 'dequoy Charles marcha deux diuerfes foisenpcrfonne contre 
eux celle année. A toutes les deux ü les dcffit,& rapporta vtâoire d’eux deuant que de re- 

t0 BERT* mered’e Charlemagne & Hildegardefa femme moururent en la mefmc an- 1 
nee.A caufe dequoy il reprit vne autre femme nommee Fcftatde.Regino, Aknoi- 

L* E s Northumbriens s’eftans acouftumez de ne garder leur fidelité «ïuers leurs Rois, 
mirent malheureufement à mort leur Roy Alfunoldc en l’vnzicfme ( année de fon rcgric. 
Et puis tirèrent de prifon Athelredc ou Ethelrcde, pour le faire leur Roy: lequel fwld 
dernier qui porta letiltredeceRoiaume-là. Alduin a fait mention d’iceluyeftfes Epift.l 
où il dit: BçnediEtus Deus qui fiteit mirabilia foins. Nuper Edebredus films EdeluuaU de *w- 
ccrt prteefit in folium^ de miferi a in maiepttm. Cuius regni nouitate detentifumus ne vemremus 

ad vos. 
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L a ville de Bacroc en Thracefut rcftaurcc & amplifies par l'Impératrice Eircnc,qui L* 
fit nommer Eirenopolis.Niccph. 

L es Saxons s’opiniaftroient tellement en leurs dclaltres & malhcurs,qüc c’eftoit en- 
core à recommencer apres eux , quand on penfoitanoir fait. Car lots que leurfelonnie 
deuoit eftre domptee par les defaftres precedents, ils attirèrent les Vveiphaliens à pren- 
dre les armes aueceux.Qiji fut caufe que Charles fe délibéra de ne plus ricnlaiffer der- 
rière de ce qu’il fallait pour amener ceftc guerre à fin.Somme qu’il départit les forces, & 
fit chef le Prince Charles fon fils d’vne partie pour tirer contre les Vvclphalicns. Mais il 
mena luy-mcfmc l’autre dans le pais de Saxe,où ne fe trouua perfonnequi s’ofaft prefen- 
ter deuant luy , tellement qu’il s’en reuint en defte forte à Vvornaes:où le Prince Chadcsj 
fon fils le vint aufli trouuer apres auoir fait vne grande defeonfiture de Yveftphalicns. 

Aimoinus,Regino. , 

B extrich Roy des Saxons Occidentaux d’Anglerre régna 1 6. ans , apres Ion pre- 
deedfeur Genulphc , qui fut occis par quelques brigans en là 3i.annce de fon regnc.Guill. 

dcMalmcsberie. 4 

P a v l Patriarche de Conftantinople mourut le dernier iour d Aoull,s citant vn peu a- 
uantfon trefpas depofé volontairement & rendu en vn monaftere.Onditauffi quil co~ 
feilla à l'Impératrice Eirene de reuoquerredi&dela prohibition des images. Laquelle e 
ftant aufli ja en mefine penfement,fit propofer en fon lieu vn fienSecretairc nommé Tha 
rafius par qui elle efpcroit venir à chef de fon intention,aonobftant quilfuft fimplelav,& 
n’euft encore pafle par aucun ordre E edefîaftique. A caufe dequoy il fit tous les fcmblans 
du monde dc.ne vouloir accepter vne telle charge: à laquelle toutesfoisilfutcnfîn cfta- 
bly le a5.iour de Décembre en l’Indiélion î.comme Nipephore, Çedrenus & Zonare re- 
citcnt.Lc liure intitulé du nom de Charlemagne contre le Concile des Grecs touchant 
les images liu.3 .chap.x.reprochc à ce Tharafius d’auoir entrepris la defenfe de l’adofatiô 
des images pour reparer la faute qu’il auoitcommife en acceptanrla dignité Epifcojpale 
deuant qu’il en fuit capablépar les ftatuts Ecclefîaftiques.Ilietrouuevneepiftreefcritc' 
par luy au Pape Adrian, où font repris fort viuement ceux qui vendent ou acheptent les 
dignitez Ecclefiaftiques,& qui prennent ou donnent argent pour icelles. Et femblc qu’il 
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iddreffe cclà audit Hadrian cSmelcs paroles de l’Epiftre déclarent félon la traduction 
Latine. Munit fumus à fanguine eorum qui tranjgrediuntur canonicas confiitutiones multo mugis 
eorum qui pecunijsordinauerunt velordinatifunt, cùm diuinus P et rus ^fpofiolus (eu tus Cathedram 
fortita ej} fratema vejlra fanttitas ) vt Stmonem Magum eos depofuerit . Eam obeaufam Veritatem 
annunciare non veremur fermantes {ÿ* retinentes ex quteà faniïis ^ fpojlolis inclytis patnbus no- 

firis tradita funt: eÿ * fi quid eorum ab aliquibus ejl preeteritum auerfamur. Fratema ergo vejlra jàcer- 
dotalis fan£litas(qux nec iure necexDei voluntate Pontificale munus admimfirat ) magna laboratl 
infamia. 
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Chaules fuiuant la deliberation precedente faifoit eftatdcne laifîer les Saxons en 
paix qu’il ne les eu ft mattez à là difcrction. A caufe dequoy il auoit laiffé beaucoup de com- 
pagnies en leur païs, qui ne ceffoicnt de les trauailler.Mais quand la commodité du temps 
rut venue, il fe remit luy-mcfme en chemin pour les aller rcuoir. Neantmoins quand il le 
vit auoirmoiendelesbicn traitter félon leur mérité, il s’offroit encore volontairement 
de les rcceuoir bien humainement à compofîtiort. Ce qui eut plusdepouuoirà rompre 
ou amollir la fierté de leur cœur, que toute la puiffance qu’on auoit eraploice cy deuant 
contre & enuers eux. Signammcnt à Vvittikinde qui les auoit toufiours follicitez , & en- 
tretenus à rébellion, qu’il s’en allafouzvn faufeonduit rendre à fâ mercy accompagné 
fvn grand Seigneur de Holfàtic nommé Albion: &pour luy prefenter non feulement; 
eurferuice & obéi (Tance, mais auffif offrit de franche volonté àeftreinftruits & bapti- 
zezenla religion Chrefticnnc. En faueur dequoy ils furent mcrucilleufcmentbië & gra- 
tieufementreccuz.D’autantquelcursfubie&sfeconformerentà leur exemple, donnans 
à cognoiftrc qu’ils auoientenuie de mieux rcceüoir & garder la religion qu’ils n’auoient 
par cy deuant: dont on pouuoitefperer qu’ils ne fe laifTeroicnt pascy apres fi facilement 
cfmouuoir à rebellion.Ce pendant toutesfois le Roy leur ordonna certains Magiftrats & 
desloix pour les régler au fait de la religion: & pour les retenir en leur deuoir, apres qu’il 
eut confermé Vvittikinde en la Duché d’Angric. Duquel les Hiftoriens modernes Ale- 
mans difent eftre iffuë la race des Ducs de Saxe,& les anceftres de Hugues Capet Roy de| 
France. Pour cela neantmoins ccfte annee ne doit eftre prife pour la jo.de la guerre de Sa- 
xe, qu’on dit auoir duré, encore qu’on vouluft prendre le commencement d’icelle au tépsj 
de Pépin. Aimoinus,ancien.Annal.Albert Crants. 

A Mauregat occupateurdu Roiaumede Leon décédé fans enfans,fucccda au mefinej 
Roiaumc Veremund z.ou Vermudccc fils adoptif de Froila,& légitimé de Dom Vimera- 
no ou Veremund: lequel failânt (crupule de fe mefler des affaires fcculieres du Roiaume, 
aiant ia efté imite es ordres de preftri(è,reuoqua (félon l’opinion de Roderic) le Roy Al- 
fonfe fon coufîn,& le fît regner & viure auec luy l’efpace de 4.ans,6.mois.Mai$ les autres 
font d’aduis qu’apres qu’il eut ténufeul le Roiaume i.ans, qu’il le rendit audit Alfonfe 
pourferededier à lafpiritualité. Ce pendant les Maures informez du changement qui e- 
ftoitau Royaume d'Efpagne,entrerentcefte annee fouzlaconduittedeMugay ou Muga 
auec vne armee de fio.ou 7o.mille combatans dedans l’Afturie,où ils furent lourdement 
defeonfîtspar Alfonfe auec perte quafi de toute leur trouppe. Roderic. 

M adi did aufli Muhammat 10. Calife, & AmirasdesSarrazins,mourutlai(Tantvn 
fils nommé Moyfe,quiluy fuccedaenfcs cftats,& ne les garda que quelque peu plu> d’vnj 
an.Nicephorc. 

Tharasivs fe voyant cftably au fiege Patriarchat de Conftantinople commen- 
ça de mettre en cuidence les moyens dont il vouloit vferàoftcr lelchifme qui eftoit en 

II ij 


i 


Digitized by ^.ooQie 



Seconde partie 


l’Eglife de Conftantinople pour raifondes images. Car ilenuoya aucc lettres de llm- 
pcratrice lignifier au Pape à Rome & aux autres Patriarches le Concile qu il vouloir af- 
fembler à Conftantinople. Nicephore. 
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L’r s s v e de la guerre Saxoniquc fut fentrec de la Britannique, que l'on commença 
aux Bretons de la petite Bretagne :pource qu’ayans toufiours efté vafTaux Sc tributai- 
resdesRois de France depuis Clouis & Dagobert, fc voulurent émanciper en ce temps 
6c ne plus rienrecognoiftre du Roy . Mais d’autant qu’ils auoient affaire àvn Prince 
qui auoir peu dompter & donner la loyàd'auffi braues nations qu’euxjilnefc faut ef- 
merueillcr s’ils furent facilement & en peu de temps contraints de fc repentir en recc- 
uant le chaftiement de leur témérité par vne compagnie de gens de guerre que Char- 
les enuoyacontr’eux fouz la conduitted’vndcfcs Scnefchaux nommé Arnulfe ouA- 
dulfe. Lequel apres auoir pris telle fatisfaétion Sc autant jd’oftages d’eux qu’il voulut, 
mena les principaux de leurs Barons & grands Seigneurs auecluy pour rendre hom- 
mage & ferment de fidelité à fon Roy : Comme tous les autheurs que nous auons 
nommé cy deflus , recitent . Nonobftant que les Hiftoriens de la petite Bretagne 
ont ofé excogitcr, que les petis Bretons curent en ce temps vnRoy nommé Arafta- 
gnus,qui mourut aucc Roland au voiage d’Efpagne. Acaufe dequoy ils cfieurent apres 
luy vn de leurs Comtes nommé Machonus pour leur Roy, qui fut tributaire du Roy 
Charles iufqu’apres fa mort. 

Her.vedetr.vde fille du Roy Charles fut ceftc année fiancée & promife à Con- 
ftantin Empereur de Grecc.Nicephore. 

S v y v a n t la publication du Concile qui fe deuoit tenir à Conftantinople. par 
l’ImperatriceEirene,& parle Patriarche Tharafius, le Pape Adrian Sc les autres Pa- 
triarches y firent aller leurs Légats. Tellement que l’affembleefe commença le fept- 
iefme ouhui&icfmeiour d’Aouftencefte Indi&ion. Etpource qu’il y eut grand nom 
bre d’Euefqucs qui reprouuoicnt l’vfage & la vénération des images, auffi bien que 
d’autres qui defendoient l’opinion contraire , ils entrèrent en grande difpute les vns 
contre les autres, allegans les eferitures chacun de leur part pourladefenfedelcur cau- 
fe , iufqucs à ce que aucunes des bandes de la garde Impériale, qui auoient encore la 
emmoirc du feu Empereur Conftantin leur maiftre en finguliere recômmendation, com- 
mencèrent à tumultucr & àfe vouloir efmouuoir pour la difpute & querelle diceluy 
contre fes aduerfaires, fans toutesfois faire aucune iniureny violence à perfonne. Ce 
qui fit ncantmoins quitter & abandonner le lieu &c place à Tharafius & à fes ad- 
herens. A caufe dequoy les Euefques leurs contredifans fortirent tous de l’affcm- 
blce, criants & publians que la vidloirc eftoit à eux. De forte que ce Synode fut 
ainfi finy & acheué , & les Euefques de Grcce renuoyez en leurs maifôns . Mais les 
Légats du Pape Adrian & des autres Patriarches d’Orient furent retenus par l’Im- 
peratrice, qui fe propofoit de venir par d’autres moyens à chef de ce quelle auoiti 
commencé : d’autant qu’elle auoit trouué fes aduerfaires encore trop forts. Nicephore,] 
Zonarc, Gcorgius Cedrenus. | 
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Comme l’Italie commençoit de fe mettre en vn floriflant eftat , au moyen de l’heu- 
reux & gracieux repos dont elle iouyflbitfouz lefage gouucrncmentdefonRoy Pépin: 
A ragife Duc deBeneuentncfepouuantdeboncœurvoirfubicét des François, vint par) 
Ton orgueil & ambition fcfaire caufé de rompre l’aife d’icelle, en fe voulant fouftraire de 
l’obeyflànce des François parlcsfignes qu’il ofa donner de ne feplus rccognoiftre tenir 
fon eftatd’cux:ence faifant au lieu de Duc appcller Prince de Bcneucnt, & couronner 
par les Eucfques de fon pats, à la façon des Rois: d*auantage aufft en failànt des entreprm- 
fes fur les terres du Pape. Et pource qu’on craignoit encore que fon faidt île deuft trainer 
vne plus grande queue delà part des Grecs defquels il s’approchoit, Charles auecvne 
armee de gens d’eflite pafTa parles Alpes au commencement de celle annee. De forte qu’il 
fîtlafefte de Noël à Florence en la Tofçane, pour de là tirer à Beneuent. Ce qui rit lï 
bienpcnfcr Aragife à fon faid, craignant que toute celle tempefte ne vint a tomber fur 
fon eftat, qu’il enuoya fes deux fils vers luy, pour luy faire entendre 1 a volonté d’obtem- 
percr à tous fes cômandemens: laquelle il prit en telle fatisfaéîion, que fe contentant du 
ferment de fidelité qu’il luy faifoit, & de quelques oftages de fes promelfes (entre lef- 
quels fut le plus ieunc de les fils nommé Grimoald) il luy renuoia Ion ailné: comme les 
ancien. Annal. Aimoinus, Ado, Regino& Sabcllic telmoignent. Quimefcmblent aulfi 
croyables que ceux qui ont induit Blondus & P.Æmilc à.cftimer que Charles ne fit au- 
cun voiage en cetempsenltalie,&: que ce qui fe fit contre Aragife fut feulement fait par 
le Prince Pépin fon fils. Tanty-a cependant que Charles e fiant de retour fe mit en equip 
pagepour aller auec trois armees contre! haffillon Duc de Bauierc, qu'il eftimoit s’eftre 
mefpris enuers luy. Maisl’autrc aduerty d’vnc telle menee,nefut pas confcillé d’atten- 
dre qu’ellefcvint defeharger fur fa telle, ainsfc venant luy- mcfme humilier & exeufer le 
mieux qu’il peut de fa faute, fit quelle luy fut pardonnee en donnant oftages de fes pro- 
mefles, qu’il feroit mieux' à l’aduenir. Auquel temps aulfi le procez futfait à Adeleric 
ComtedcGafcongne,&àCorfonComtcde Tolofe, quife trouuoicnt auoir delinqué 
enleurs charges. A caufedequoy ils furent dégradez de leurs eftats,&enuoyez en exil: 
eftant vnlcigneur nommé Guillaume fait Comte de TolofeaulieududitCorfon,ditdes 
autres Therfîn Pourraifon dequoy les Gafcons fe voulurent mutiner.-mais ils furent bien 
toft contraints par le Prince Lois de s'appaifer. Aimoinus li.j. 

A M o i s e 21. Calife & Amiras des Sarrazins décédé, fucceda en la mefîne dignité 
fon frère Aaron , qui régna au comte de Nicephore vingt trois ans . Guillaume de Tir 
liure premier, chapitre troifiefme del’hiftoire fainéle, teftnoigne qu’on le furnommoit 
Reflith, & qu’il commanda à toutes les prouinces d’Orient, excepté à l’Indie , eftant 
grandement honoré êcprilé de fcsfubieéts pour les bonnes conditions qui eftoient en 
luy. Iean Leon liure troifiefme de fon hiftoire d’Afrique adioufte, que par luy la lignee 
de Hali fut defpoüillce&priuce de la dignité de Calife, à qui elle appartenoit, s’en eftant 
lâifi Srinueftifrauduleufemcnt parlemoiend’vn fien oncle. 

A v mcfme tempsHiflem cftôit Roy des Maures de Cordouc en Efpagnc-, duquel 
fut fils & fuccelfeur Alcan. Auec eux aulfi Adala qui tenoit la principauté de Va- 
lence. 
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El r. en e s’eftimant venue à chef de fes intentions, fitratfèmblerde toutes parts les 
Euefques delà Grcce, qui fauorifoient àlàcaufe des images , pour feVcnir trouucr au Sy- 
node general, qu’elle faifoit publier en la ville de Nicee. Niceph. 

i Tass ilon eftant retombé en fa felonnie, fut deuantlcsEftats de France tenuz à vn 
Parlement à Ingclhclim, accufé par fes propres fubieds d’auoir derechef contrcucnu 
par vnnouucau intentât, d e la foy, loyauté & fidelité qu’il deuoit & auoit iuree à Char- 
les,- & fi bien âufli conuaincu , qu’il ne s’en peutiuftifier: en vertu dequoy il fut con- 
damné au dernier fupplicc. Mais le Roy luy remettant la vie, fi; contenta que luy & fon fils 
Theodon fu fient confinez en vn monaftere,poury acheucr le refte de leur vie ; demeurât 
cependant le pais de Bauicre confifqué &c réduit entre les mains du Roy , qui le fit borner 
&diftingucrdc fes limites, pour cftre d’orefnauant compté entre les prouinccs du do- 
maine des Rois de France.Ce qui fe fit apres que les Bauarois auec le fecours des François 
en eurent vertueufement repoufié les Huns Auarois par deux fois.Lefqucls y cftoient ve- 
nuz la première fois en grand nombre pour donner fecours à Thaflilon : & la feebde pour 
venger la honte & perte de la première. Mais ils firent à toutes les deux vnc grande perte 
de gens. Autheurs precedents. * 

A k a g i s .e Duc de Beneuent mourut en ce temps , fuccedant fon fils Grimoald à fes 
eftatsparla permilfion du Roy. A caufe dequoy il s’alla tout incontinent ioindre àllde- 
brand Duc de Spolet, pour obuier aux entreprinfes des Grecs, qui auoient tout franche- 
ment pris terre en Italie, auec grande armee. De forte qu’il les fallut combatre en bataille 
rangée : mais ils ne peurent fouftenir l’effort des François & des Lombards enfemble, qui 
firent lors vne fi merueilleufeefpreuue de leur vertu, que c’eftchofe incroyable du nom- 
bre des Grecs qu’ils mirét en pièces. Entre lefquels fut trouoé Adelgife fils de Didier Roy 
des Lombards. Ce qui degoufta fi bien les autres Grecs, qu’il n’y en eut pas vn qui de 
long temps apres cultenuiede reuenir voir l’Italie. Annales anciennes, Regino , Ai- 
moinus. 

Estant SoIuathiusRoyd’Efcofiè décédé en la 30. année de fon règne, Achaius fils 
du feu Roy Etfin, futaduâcé parles Efeoflois pour regner en fon lieu , lequel il tintl’cfpa- 
cedeji.ans. C’eit luy qu’on dit auoirefté le premier qui contrada alliance auec les Rois 
de France, laquellea duré inuiolablemétiufqu’auiourd’huy : 8 c qui pacifia auflî vn tumul- 
te commencé és Iflcs par le fils de Banus Mahdonald,& puis accorda paix aux Irlandois, 
apres qu’ils fe furent guerroyez les vns les autres quelque efpace de temps. Au temps du- 
quel aufli Hongus Roy des Pidtes deffit Athclftcn Roy desVveft&xons auprès du village 
Ethelftenfurd. En mémoire de laquelle vi&oire, qu’on dit que premièrement luy & les 
Pi&es , & apres leur banniflèment, les Efeoflois commencèrent & firét couftumc de por- 
ter en guerre la croix qu’on dit de faind André, ainfi comme elle apparut en l’air la nuid 
deuant celte iournee. Hedor Boëthius liu.io. 

I z em, félon d’autres Ixeca Roy deCordouëen Efpagne, mourut, Iaiflant vn fils nom- 
mé Alcan ou Halihatan.qui entra en pofleflion du Roiaume de fon pere : mais quand fon 
oncle. Abdalc fdgncur de V alence en fut aduerty,il fit venir de Tanger fon frère, did Co- 
lumela ou Abdalia, quin’eftoitgueresefloigné de luy, pour cuit deux ioinds cnfemble 
auec leur puiflancc aller ofter le Roiaume à leur nepueu.-Lequel citât aufli aduerty de leur 
entreprifc,fe trouua aufli toit qu’eux aux champs auec fes forces. De forte qu’ils furet mis 
en route par luy, ne reltant à Abdala autre retraitte que Valence. Anton.Benther. Autres 
rapportent cccy à l’an 794. 

1 ea n Patriarche de Ierufalcm en ce temps. Auquel aufli fut tenu vn Synode prouin- 
cial des Prélats de la Germanie en la ville de Ingelhein. 
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£ i R e N e coptr eucnant au concordat quelle auoit fait auec le Roy de France, touchât 
le mariage de fôn fils auec la fille d’iccluy , fit venir vnepucclle d’Armenie nommée Ma- 
rie, laquelle elle fit efpoufer à fondit fils, contre fa volonté, qui c fl oit afin de le ddnuër de 
plus grand appuy. Auquel temps aufïî, ayant non-feulcment dcfarmé,maisaufTi diflîpé & 
. cnuoyè en exil les plus opiniaftres 8c conflans oppugnatcurs de la caufe des images , &: 
affeuré leurs aduerfaires du gain de leur caufe: Elle fit commencer l’vnzielmc iour d’O&o- 
bre de I Indiélion vnziefme & de la neufieftne année de fon E mpire,le Synode quelle fai- 
foit appeller 7. vniuerfcl en la cite de Nicce en Bithinie , afin que la mémoire du premier 
qui y auoit eftè célébré, feruifl de quelque plus grand luftre au fécond. A uquel fe trouue- 
rent, comme on dit, 3 jo.Euefques auec les Légats des Patriarches d’Oriët.Mais ils n’y eut 
de tout l’Occident que deux ou trois Euçfques qui y allèrent en tiltre de Légats du Papç 
Adrian. Somme que toute la conclufion de toute celle affcmblee fut la condamnation 8ç 
anâthematization des Conciles precedents & des Euefqucs & autres perfonnages qui a- 
uoient confenty & approuué la reiedtion& inhibition de l’vfagc des images & Tcmplçs 
des Chrcfliens. Enfembleaufli la déclaration &dccifion, qu’il n’cfl pas feulement licite, 
maisauffincccflaire&falutairedclesauoir & retenir dedans les Temples, cômeaulfi dç 
les y adorer fievencrer de toute forte de vénération. Niceph. Anaflafius, Ccdr. les Aéles 
dudit Concile. 

V n e nation d’EfcIauonsappéllezVvlfes ou VvIzicnshabitansIacoflcdel’Ocean Ger- 
manique, par-de-là le fleuuc d’Albis/aifoit continuellement des fafeheries tant aux Fran- 
çois qu’à leurs alliez 8c confedcrez par leurs courfes & briganderies. De forte qu’il fut ex- 
pédient que le Roy Charles, pour reprimer leurs infolenccs, menait vne atmee contr’cux, 
qui efloit accompagnée de Saxons (fouz la conduite de Vvittikindus) & des Sorabes & 
Obodrites, par laquelle leur principale ville nommee Dragamitc fut prife, Scieur armçe 
deffaiéte en quelque rencontre : dont ils furent fi eftonnez , qu’ils fe rendirent tributaires 
& fubicéts des François, donnant oflages pour feurcté de leurs promeffes. Autres difent 
qu’il fit aufli fonder la cité de Brandebourg contr’eux pour les tenir en bride. 

Garcias 2.dunomfurnommé YncgucsRoy de Sobrarbie & de Nauarrc, mourut; 
laiffant vn fils nommé Fortuné ou Fortunien, félon d’autres Hortune , qui luy fucceda en 
fon Roiaume,& régna 2.7. ans. Et pource qu’il efpoufa la fille vnique de Garinde Comte 
d’Arràgon : il pofTeda pareillemét puis apres à raifon d’elle ladite Comté , 8c on l’en nom- 
ma Comte. François Tarafa. 

Les Danois abordèrent premièrement celle année en l’ilîe d’Angleterre auec 3. naui- 
rcs,& commencèrent à piller la colle d’iccllc. Polydore Virgile. Signamment le Roiau- 
medcNorthumbellande,où ils gallerent beaucoup deTéplcs 8c dcmonallercs,ainfique 
tdmoigne Alcuin en fes Epiltrcs : en l’vnc defquelles à l’Archeuelquc de Cantorbie 
nomme Alardo, il fcmble déclarer que celà fe fit celle annee, difant : Hoc dico profiter fla- 
gellü quoi nuper accidit partibus infuU nojlr «e, que propè trecentis {g* qO.annis à parftibus inhabitata 
ejl nojbris. L egitur in lib. G ilii Britonum fapientifîimifluod iidem B ritones propter auaritiam <ÿ* rapi- 
namprincipum , propter iniquitattm (g* iniuftitiam iudtcum , propter dejidtam predicationis Epifco- 
rum, propter luxuriant (g' malos mores populirfxtriam perdiderunt. Caueamus hec eadtm vitia nojlrif 
temporibus inolefcere : quatenus benediûio diuina nobis patriam conferuet. in projperitate bona , quant 
nobis fua mifericordifsima pietate perdonare dignatus efl. Or eftoiet ces Danois venuz en Angle- 
terre plus pour efpiÔncr l’eftat d’icelle, 8c pour defcouurir la puiflànce 8c les forces' des ha- 
bitans d’icelle. Qui fut caufe que nonobllant qu’ils en eulfent ellé vaillammét repoulfez 
celle fois par Bitrich Roy des Saxons Occidentaux, affilié des autres Rois, de les faire re- 
tourner quelque temps apres en plus grande compagnie, I 

Il iii; 
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Constantin cflant paruenu en aage de pouuoir commander ,fc vouloir émanci- 
per de la tutelle defamere, & prendre l’adminiftration de l’Empire entre Tes mains. Ce 
qu elle trouua de fi mauuaife digeftion , qu’elle le fit enfermer : mais les légions de TËuro- 
pe, iuiuant l’exemple de celles d’Armenic , le redemandèrent en toute inftancc. A caufe 
dequoy force luy futile le remettre en liberté, & de luy rendre le maniement des affaires 
pour en difpofer par ft>n propre confeil. Ccquifefit en l’Indiwtion 1 4. ia commencée au 
mois d’ 0 &obre.Nicephore,Zonare. 

Charles tenant fa Cour en la ville deVvormes, onytrAmbafladedesHuns,qui 
venoit taire quelques remôftrances fur le faiét des limites de leur Roiaume.Et pource que 
larefponfe qu’on leur fit ne fut totalement à leur gré, on penfe quelle fut occafion de la 
guerre qui fut cy apres déclarée contr’eux. Cependant Charles femit à faire conftruirc 
& dreffer des ponts de mcrueilleux artifice lur les riuiercs du Sal & du Mcin. Ai- 
moinus. 

V iremvnd ou VeremundereRoy de Leon, préférant la vie rnonaftique(dc laquelle 
il aiioit ia cy deuan t fait profdfion) à la R oialc, remit du tout fon Roiaume entre les mains 
de fon coufin Alfon{é,qui fut z.du nom,(urnômé le Chaftc, pour retourner au monaftere, 
ofes qu’il euft deux fils de fa femme t rnafin<Je,nômez Raymire & Gardas. R oderictou- 
tesfois eftime qu’Alfonferccouura le Roiaume tant feulement apres lamort: tellement 
qu’il le tint depuis fcul iufques à fon trclpas 1 elpace de 31. an feulement. Car les 4 1 .qu’il dit 
qu’ilaregné, fcdoiucnt compter désletrefpasdu Roy Silo. A quôy n’ayansprins garde 
les autres Chroniqueurs , font tombez en grand erreur touchant les années acs Rois de 
Leon. 
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Constantin Empereur, ayant ofé mener vne armee contre le Roy de Bulgarie, 
fouzl’efpoir de la victoire qui luy eftoitpromifepar vn Aftrologue nommé Pâcrarius, fut 
toutesfois honteufement vaincu & mis en route, eftant contraint de laiffer fon bagage au 
pouuoir de fies ennemis, Niccptn 

Ave vn s grands feigneurs d’Efpagne s’efleuerent en ce temps contre le Roy Alfon- 
fe, & Iç contraignirent de fe retirer en vn monaftere. Mais vn autre grand feigneur rcuint 
à fon aide, qui le remit en fon Roiaume : auquel eftant bien eftabiy, crigca la Chaire ca- 
thédrale d’Oruietto.Anton.Benther. 

L e^s Sarrazins à grande armée çourürétiufqu’cn l’ifte de Cypre : mais l’armec de 1 Em- 
pereur qui les coftoioit, les empelcha de faire aucune conquefte. Niceph. 

F l a ccvs Alcuinus lùrnommé Albinus , difciplc du vencrable Beda , «déplus con- 
f'omrné en fçauoir & érudition de tous les Anglois apres luy, eftant venu cy deuant en 
France, y auoit efté fi bien receu, que le Roy Charles s’eftoideruy premièrement de luy^ 
;omme de précepteur, & puis apres d’ Aumofnier. Mais il fit cefte année à fon inftâce fon- 
der & inftituer la fameufe V niuerfité & A cademie deParis , laquelle a toufiours depuis c- 
fté le plus célébrait accouftumé manoir & domicile des Mufes,dcs lettres, & des bonnes 
fcicnces non feulement de l’Europe, mais auffî de toutes les autres partiesdu monde, 
i’kfieuis adiouftent que deux moines venans d’Efcoflc, fe traniporterct au mcfme temp* I 

à Paris,» 
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à Paris: où ils firent entendre qu’Ms auoie.nt le fçauoir & la fapience à vendre; & que le prix 
qu’ils en dcmandoient eftoit feulement la nourriture &r entretenement de leur corps. 
Pour raifon dequoy Charles en retint l’vn, nommé Clément, pour lire &rinftitucr iaicu- 
ncffe à Paris : &enuoya l’autre à Pauie en la Lombardie, où il auoit fondé vne autre Vni- 
uerfité. Ce que les autres toutcsfois attribuent audit Alcuin & à fes compagnons, Claude 
Rabanus,Iean did Mailrofius l’Efcoflbis,tous difciplcs de Bede,pcrfonnages d'excellent 
fçauoir: teimoin Balæus &les hiftoires de France. 

hf a 1 s le moine de S. Gai, qui a eferit la vie & les mœurs du Roy Charlemagne , félon 
ce qu’il en auoit appris delabouche dedeux perfonnages nommez Adalbcrt &: Vverim- 
bert , qui auoient vefeu à la fuite d iceluy , recitant tout ce que nous v enons de racompter 
d’Alcuin & des deux Efcoffois, ne fait aucune mention de l’inftitution del’Vniucrfité de 
Paris, ains feulement que Charles voulant aller à vne guerre, enuoyal’vn des Efcoflbisà 
Pauie en Italie, pour y enfeigner la ieuneffe dedans le monaftcreS. Auguftin : & fit de- 
meurer fautre nommé Clement enFrance,luy donnant vn grand nombre d’cnfans,tant 
nobles que de plus baffe condition , pour les inftruireés bonnes lettres. Mais il retenoit 
toufiours Alcuin à fa fuite, finon que quand il alloit en quelque guerre lointaine, il luy dô- 
noitpermiflion d’aller faire fa refidence à l’Abbaye de S. Martin deTours (dont il l’auoit 
fait Abbé) iufques à fon retour. Pendant lequel temps il cmploy oit fon loifir à enfeigner 
les lettres & fciences à ceux quiaccouroient à luy pour acquérir du fçauoir : dont s’en en- 
filiuit ce qu’il dit en ces termes: Cuius in tmtum doBrina fruBificauit, vt moderm Gallifiue 
Francs antiquis Romanis vel ^4thenienfibus aquarentur. Iceluy mdmc a déclaré en fes Epi- 
ftreslescaufesquile firent arrefter en France: car en vne à ceux de Vvaruich, il dit: Non 
proauri auantia ( tejlis eft cognitor cordts met) Franciam vent nec remanft in ea, fed Eccleftajlicd eau fa 
necejiitatis. Et en vne autre à Offa Roy des Mercicns: Ego paratus etiam cum munertbus Ca- 
roli Regis ad vos redire, & in patriam reuertf fedmelius mthi tjlvtfum propter pactm gentis me* 
in peregrinatione remanere: Nefciens quid fectjfem inter eos, inter quos nullus fecurus effe , & in falu * 
brt conftlio profeere potejl. Ecce fanBtfîima a P agonis vajlata: ait aria periurits f '«data: monaüeria 
adultéras vio lata : terra fanguine Dominorum & Principumfœdata . 
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Constantin eftant confeillé de retourner encore contre 1 es Bulgaricns, remit le 
gouuernement des affaires de l’Empire entre les mains de (a merc.Cependant fon fécond 
voyage de la Bulgarie luy apporta aufli peu de profit que le premier, & en rcuint plus hon- 
teufement vaincu, ayant perdu fon A Urologue à la charge que luy donna Cardanus Roy 
de Bulgarie le ir.iour de Iuillct,aucc beaucoup d’autres perfonnages de nom . Dequoy ne 
fçaehant à qui fe prendre, reuintdefcharger tout fon courroux fur fes oncles Nicephore 
& Chreftophlc,aufquelsil fit creuerlesyeuxaumoisd’Aouft,enl'Indiétion 15. pource 
que le peuple les auoit voulu faire Empereurs en fon abfence; faifant aufli endurer le mefi 
me fupplicc à quelques autres des premiers de fon Palais. Aquoyfairc toutesfois on efti- 
me qu’il fut induit par la malice de fa mere, qui cfperoit faire fon profit de la haine quelle 
fçauoit bien qu’il s’acquerroit par tels moyens enuers tous fes fubic&s. Nicephore, Ce- 
drenus. 

La guerre entreprinfe parles François contre les Huns qui fedifoient aufli Auarois,à 
l’occafion des cour fes & entreprinfes continuelles qu’ils faifoient furies Abrodites & au- 
tres alliez ou fubieéts des François, fut déclarée &ouucrte celle annee, prenant le nom 
d’Auaroife, à raifon de ceux à qui elle fe faifoit,qui occupoict lors le pais de la Pannonie, 
depuis le fleuue qu’on nommoit Aorafte ou Anife ( par qui ils eftoientTeparez d’auec les 
Bauarois) iufques à celuy qu’on appelle vulgairement Rabba, entre lefquels eft comprins 
le pais d’ Auftriche. Dedans lequel Charles fit entrer vne armee fouz la conduite de deux 
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de les timons, Thcodoric &c Alfrcde, qui s’acquittèrent Ti bien de leur charge, qu’ils gai- 
gnerent tous les Forts qui pouuoicnt empefeher l’entree & paflage d’iceluy : caufant vn tel 
dbouuantemcnt à leurs ennemis, qu’ils les firent retirer ésdernicres fins de leurs terres» 
laiiïant toute la haute Pannonie au pouuoir des François, qui en firét deflors vnc de leurs 
prouinccs, la faifant nommerauecle temps Auftrie,pourlaraifon que nous reciterons cy 
apres. Cependant Charles eftant arriué auec vne fécondé armée vers les premiers , fit en- 
core pourfuiurc les Huns iufqucs dedâs la baffe Pannonie, diète auiourd’huy Hongri^: où 
ilfcmitàtoutdeuoirdeles attirer au combat, iufques àcequ’iiveitqu'ilneleuren pour- 
roit faire manger. Acaufe dequoy il fut confeillé de faire dreffervn Fort pour les tenir en 
bride, qu’il laiflà en la garde de Henry Duc de Freiul & de Gerold Gouucrneur de Bauie- 
re : & puis retira le refte de fon armée en France. Aucuns font tefmoins qu’il laiflà quant- 
& quant deflors grand nombre de Saxons fur les frontières de Hongrie, defqucls on efti- 
me eftre procédez les Allcmans qui habitent encore auiourd’huy cnlaTranflyluanic. E- 
ginardus,Aimoinus,ancicnncs Annales, Rcgino, Abbé d’Vrfperg,Bonfînius. 

L a coniuration que Pépin baftard du Roy Charles auoit dreffee contre fon pcrc , fut 
aufliaumefmc temps defcouuerte & opprimée. Ceux fefont abufez quil’ont pris pour 
le Roy d'Italie. Mais cependant que Charles eftoiten Allemagne, les garnifons qu’il auoit 
iaiflees fur les frontières d’Efpagne, s'efforcèrent de recouurer la ville de Barcelonne , que 
lesSarrazinsauoient reprife: dont elles ncpeurentvenirà bout, eftans repouflez auec 
grande perte de gens. Ce qui dôna la hardiefle à d’autres Sarrazins de venir courir iufques 
dedans le Languedoc , d’où ils emmenèrent vn grand butin. Annales Anciennes , Ai- 


moinus. 


Qv e l qx e s grands féigneurs Maures fe mirent tellement en peine ceftc annee, qu’ils 
mirent d’appointement Abdallafeigneur de Valence, auec Alcan RoydeCordouë fon 
nepueu, fouz la condition qu’il fut permis à Abdalla des’intituler R oy de Valence, & que 
fonnepueuluy affigneroit certain pais d’alentour, auec vnc penfîon fuffifantepours’cn- 
tretenir en eftat de Roy : moyénant toutesfois qu’il fe deuoit rccognoiftre féodal de fon- 
dit nepueu, & enuoyer fon fils à fon fcruice. Ainfi fut le Roiaumc de Valence cnEfpagric 
commencé. Anton. Benther. 

Félix Efpagnol Euefque Aurel itain, mit en auât en ce temps vnc herefîe, par laquelle 
il vouloir maintenir que noftre Seigneur I dus Chrift n’eft propre fils, ains feulement ado- 
ptif deDieu. Pourratfondequoyilluy fallut comparoiftredeuant le Pape Adrian, qui le 
contraignit d’abiurer fes erreurs, apres les auoirveu condamner & ccnfurer deuant fes 
yeux : combien qu’on a cogneu depuis que ce fut par feinte. Aimoinus, Ado, Re 
gino. 
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L es Légions d’Armeniefe mutinèrent de telle façon, pour le tort qui auoit efté fait au 
Patrice Alcxius leur Coronal, à qui l Empereur auoit fait creuer les yeux, qu’ils fe rebellè- 
rent contre luy. A caufe dequoy il les alla voir auec vne armee: par le moyen de laquelle 
il les vainquit en champ de bataille le 1 5. d’Aouft ; ou félon d’autres exemplaires non im- 
primez de Nicephorc,le 15.de May. De façon qu il chaflà comme il voulut les principaux 
chefs & incitateurs de la rébellion, qui fut caufe qu’aucuns d’eux mirent le chafteau d'A- 
marchan entre les mains des Sarrazins. 

Charles apres auoir fait dreflèr àMajence vn pont de merueilleufc ftruturc & ar- 
tifice fur le Rhin, voulut encore faire aller de là vn canal iufques au Danube , par lequel on 
euft peu nauiger de l’vn des fleuucs à l’autre. Maisnouuelles luy vindrent en ces entrefai- 
tes de la rébellion des Saxôs qui auoient maflàcré tous les Officiers qu’il leur auoit don- 
nez: & aucuns Capitaines qu’il auoit depeichez pour aller faire leuee de gens en leur pais, 
auec quelques trouppes que Theodoric conduisit contrelcs Auarois. AnnaLancicnnes, 
Aim oinüs, P.Æmile. 

En la 
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E N la mcfmeannee Lideric Comte de Harledec ou Hallcbcc fut le 14. iouf de Ianuici 
iriftitué grand Forefticr & Admirai du pais de Flandre pour le Roy Charles, a l’intention 
qu’il en eftrangeaft te rcpùrgeaft toutes les vollerics &brigâderies qui s’y commettoient 
ordinairement: pource que tout y eftoit plein de bois &: détordis. Ccpcndatit on dit que 
ce Lideric efpoufa Iunigardc, fille du Comte Gérard, de laquelle il eut Engucrrah ou En- 
glcrran,quiFutfonfucccfleurenfescftats ,&pere d’Andrac, duquel Baudouin (mary de 
Iudith fille de Charles leChauue) futfils.Chroniq. Annales de Flandre,Sigcberr. 

Vn difeord furuint enuiron ce temps entre le Roy Charles ’&Otfa Roy desMerciens 
d’Angleterre, duquel l’occafiô ne fe trouuc eferite : mais à caufc dïceluy,le commerce qui 
eftoit entre les deux Roiaumes fut interdit : ainfi que tefmoignc Alcuin en vnc de les E- 
piftrcs,où il dit : Nefcio quiddenobù ventitrum fit. ^4liquid entm dijfcnfioms diabolico fomenta in- 
flammante nuper inter R egem Carolum & Regem Ojfam exortüm ejljta vt vtrinque nauigatio inter - 
di£la negotiatibus ceffet. Sunt qui dicant nos pro puce effe in illas partes mirt endos. Si eft-cc toutes- 
fois que la paix fe refit bien toft apres, fuiuant laquelle le commerce fut recommencé , & 
la nauigation del’vn à l’autre Roiaume permife : tefmoin Guillaume de Malmcsbcrie. 

L a queftion de l'vfàge des images fut aufli bien dcbatuëpar les Efpagnes en ce temps 
que par l’Afic. De forte qu’il y eut pour ce faiéfc vn Synode tenu, qui eu appellé au liu. des 
Conciles Elibertin : dont aucuns fe trouuent en doute, fi ce fut de la ville qu’on difoir an- 
ciennement Eliberis ( auiourd’huy appcllee Grenade ) pource qu’elle eftoit lors en la puiï- 
fancedes Maures. Mais il eft tout vérifié parles principales hiftoires d’El'pagne,quc nôob- 
ftant que quafi toute l’EIpagne fuft alors pofledee defdits Maures, qu’il ne laifla pas pour- 
tant derefter grand nombre de Chreftiens auec leurs Euefques en beaucoup de villes: 
aufquels les Sarrazins de làpeurent aufli bien permettre leurs aflémblees & Synodes, que 
ceux d’Afîe les permettoient au mcfme temps aux Chreftiens qui viuoicnt fouz eux, : tef- 
moin ceux qui furent célébrez fouz Ican Damalcene pour la defenfe des images. Tant y a 
cependant qu’on voit ce qui eft porté parles 36. & 48. Canons dcsAdcs de ce Synode, 
concernât l’vfagc & vénération des images, ne fe bien rapporter auec ce qui en auoit efté 
déterminé au Concile precedent de Niccc. 
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Estant Félix retombé en lhercfie qu’il auoit cy deuant abiurcc , & qu’on la voy oit 
ia grandement germer en plufieurs perfonnes par le pais de Languedoc & de la Galcon-J 
gne,mefmementqu'EliphantusArcheucfquedeTolcttccn faifoitprofcflionouucitc.par 
l’au&orité du Roy Charles fut aflemblé vn Synode des Prélats tant de la France que de 
la Germanie enla ville de Francfort. Aufquels aufli fc vindrentioindre grand nôbrc d E- 
uefques d’Italie, auec les Légats du Pape Adrian nommez Theophilade & Eftienne , qui 
y prefiderent. Parle iugementdefquels l’hercfie dudit Félix fut pour la 3. fois condamnée 
& anathematifee. Lesanciéncs Annales auec Regino &r Ado difent aufli que le faux Sy- 
node qui auoit efté tenu vn peu auparauant par les Grecs pour l’adoration des images 
(Aimoinus liure 4. chapitre 8y. & l’Abbé d’Vrfperg, auec le moine qui a fait les Annales 
de Pépin & de Charles adiouftent) à Conftantinople fouz l'Impératrice Eirenc*& C011- 
ftantîn fon fils, lequel ils appelloicnt’le fepticfme vniuerfcl, fut totalement condamné , & 
déterminé qu’il neftoit pas indigne feulement de l’appellation de fepticfme & vniuerfel, 

’ mais aufli d’eftre mis au nombre des Conciles. Surquoy font furuenués auiourd'huy deux 
opinions: l’vne que maintient fort afprement Surius, qu’il n’y a eu que le Synode fait à 
Conftantiriople, fouz l’Empereur Leon contre l’vfagc des images, quelcsdcfenfeùrs d’i- 
celiiy vouloient faire appeller le feptieûne vniuerfcl qui ait efté condamné au Synode de 
Francfort. A caufc dequoy il reproche le tcfmoignage du liure qui a efté diuulgué fouz le 
nom de Charlemagne contre le 7.Côcile des Grecs pour l’adoration des imagcs,& remis 
en lumière depuis 30.ans à Paris, lequel il appelle Capitulart aduerfus Synodu jqwe pro facrarum 
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imxginum ereSiionc in Niaex a£la ejl : voulans dcmonftrer par larcfpôfe que le Pape Adriàn 
fit audit liurc, qu’il n au oit efté côpofé de l’au&orité des Pères du Côcilc de Francfort: & 
te perfuade aüffi q on a de malice délibérée falfifié le paffage de l’Abbé d’Vrfperg ( d’autât 
qu’il n'auoit encore veu Ccîuy d’Aimoinus) où il dit ce que nous auons recité cy defifus du 
7. Concile vniuerfel foùz l'Imperatrice Eirene,&c. pourcc q le nom delà cité de Côftan- 
tinople y répugné. Mais ceux qui maintiennent l’opinion diuerfe, allèguent pour leur de- 
fenfe le telmoignage de Hincmarus Archcuefque de Reims , au chapitre io. ^éduerfus 
Hincmarum Eptfcopum Laudunenfem. Auquel ils adjoignent celuy d’ Anaftalius Biblioth. 
en fa Préfacé fur la traduction des Aétes , du huitieûne Concile vniuerfel & d’Aimoinus 
liu. f . chap. 18, pour monftrer que les François onteu autre opinion des images au temps 
de Charlemagne qu’ils n’ont eu depuis. Cependant i’enlaiffc le iugement à ceux à qui il 
appartient. 

Ch a r les, citant le Concile de Francfort acheué, mena fon armée contre les Sa- 
xons ; de laquelle il bailla vne partie au Prince Charles fon fils, pour les enuahir d’vnc part: 
& le retint l’autre pour les àflaillir d’autreendroidt. Dont ils fc trouuerent fî eftonncz,quc 
nonobftant qu ils fe fulfent préparez à fc défendre, aimèrent mieux expérimenter la clé- 
mence du Roy, que de fc précipiter en plus grand danger. Dont mieux leur en prit : car ils 
furent réceuz à compofition , enfaifantnouueau ferment de plus grande fidelité à l’adue- 
riir. Ancien. Annal. Aimoinus,Regino. 

Vne armée de Sarrazins prit le chaftcau de Scbafan fur l’Empercur de Grèce, & s’en 
retourna chargée de grand butin. Nicephorc. 
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Constantin apres auoir répudié fa femme nommee Marie, que fa mere luy auoit 
faitcfpoufer contre fon gré , prit en mariage vne des damoifcllcs de chambre defadi&e 
merc,qui s’appelloit Thcodora : & puis mena fon armee contre les Sarrazins , où il le por- 
ta li bien, qu’il gaigna vne bataille fur eux , près vn chaftcau qu’on nomtnoic Amulân.Ni- 
ccphore. 

Les Saxons retombez en leur infidélité couftumierc, drelïèrent vne embufeade à cer- 
taine trouppe d’Abrodites, qui auec leur Roy V virzius alloient au fccours de Charles : de 
façon qu’ils les taillèrent tous en pièces. A caufe dequoy Charles remena fon armée en la 
Sax e, qui y fit vn mcrueilleux degaft auant que retourner en Frâce.Pendant lequel temps 
vn grand feigneur d’entre les Huns nommé Thudon luy enuoya lignifier qu’il mettoit 
foy & fon pais en fon obciftanccj fe délibérant au&dc receuoir la Religion Chreftienne. 
Aimoinus. Annal. anciennes 

Eteùede Roy de Northumberlandc en Angleterre , fut de mefmc defloyauté que 
fes prcdccelfeurs cruellement mis à mort par fes fubicdte. Qui fut caufe que fon Rolau me 
demeura fans Roy l’efpace de trentetrois ans, d’autant qu’il ne fetrouua perfonnequi fd 
voulu ft hazarder d’entrer en fon lieu , de peur d’en cftre payé de mefine monnoye que les 
Rois precedents. Ioin<ft que les Danois quieftoient cydcuantvenuz courir iulques en 
Angletertrc, y retournèrent auec plus grandes forces, & o ccu peré t quali tout ledit Roiau- 
me, iufqucs à ce qu’ils en furent dechauez par le Roy Egbert l’an 817. Guillaume de Mal- 
melbcrietefmoigne que Charlemagne fut merueillcufemcnt courroucé de la mort du 
Roy Edelredc. Tellement qu’Alcuin en cfcriuit à Offa Roy des Mcrciens en telle forte: 
Sciât veneranda dilc£lio vejbra , quod domintu Rrx Carolus amabihter & fideliter ftpemecum locu - 
tus eft de volts : & in eo h abêtis fidehjîimum amicum. ldeo & veSbrt dileSlioni (Ligna dirigit mune- 
nr, & Epifcopales fedes regni veftri. Similitergr Edelredo R egi, & ad fuas Epifcoporum fedes dond 
direxit. Sedheuprohdolor ! donis datés & Epifcopis inmanus mijjorum fuperuenit trijtis legatio t per 
mijfos <jui de Scotia rester fi funt per vos : de injidelitate gentis nece R egs. Ita Carolus vetraEla do- 

norum largitate, in tantum irattts ejl contra gentem illam , vt ait perfidam , penser Jam , & homici- 

damdomi- 
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dam dominoruih fisorumgeiorem eam Paganis tcjlimamus: vt nifi ego intercejfor ejjem pro «, quidquid 
eit boni abjirahere potuijjet , (pmalimachinariy iam fecijjet. Si cu-ce toutesfois que Aimoinus, 
Rcgino & Sigebert tefmoignét, que le Roy Charlemagne remit l’an 808. vn Roy Arduli 
au RoiaumedcNorthumbellande,quicnauoiteftédechaflc. Maisil felit auffivneEpi- 
lire de Charlemagne à ce Roy Offa, en l’hiftoirc de Guillaume de Malmesberic, qui dé- 
claré les caufes de l'affection qu’illuy portoit,& les dons qu’il luy enuoya, aucc v n accord 
qu’il fît auec luy en faucur de ceux d’Angleterre qui voudroient venir traffiquer és pais de 
fon obciflànce, ou pafïèr par iccux pour aller en pèlerinage à Rome. Ce qu’on entendra 
Imicux par les mots de ladiétc Epiftrc : Carolus &c. viro venerando & fratn chanfiimo OJfie 
Régi Merciorum S. Primo gratias agimus omnipotenti Deo y (9* faluatori animarum t de Catholicxfi- 
deifinceritate quam invtdru laudabiliter Paganis reperimus exaratam. D e peregrints vero qui pro 
j amore J>ei (yfalute animarum fuarum beatorum ^pojlolorum limina defiderant adiré , cum pace fine 
omni ptrturbatione vadat.Sed fi aliqui non religioni feruientes,fcd lucra feElantes inueniantur inter eos, 
lacis opportunisjlatutafioluant telonea. Negotiatores quoque volumus vt ex mandaro nofiro patroci - 
ium habeantin regno nofiro légitimé. Et fi in aliquo loco iniujla affligantur oppretfionc , reclament 
I feadnos & nottros iudicesy& plenam iubebimus iujlitiifieri. Cognofcat quoque dileSlio vefira quod 
aliquam benignitatem de Delmaticis nofiris palliis ad fingulas fedes Epifcopales regni vejlri 
Ethelredt direximus, in eleemojynam Domini ^ 4 'pojlolici Variant : deprecantes vt pro eo intercedi 
iubeatis : nullam habentes dubitationem , beatam illius animam in requie ejje: fed vt fidem & dilettio- 
nem ojlendamus in amicum nobis charifiimum. S ed & de thefauro humanarum rerum , quas Dominus 
Iefius nojltrnobis gratuit a pietate concefiit , aliquid per Metropolitanas ciuitates direximus. Veftrst 
quoque dtleBioni vnumhilteum &vnumgladium Hunifcum,& duo pallia ferica. De laquelle Epi- 
llrc femblablcment & des precedentes, fe cognoift que le Roy Ethelrede mourut bié toft 
apres le Pape Adrian. 

Adrian Pape de Rome mourut ( tefinoin Onufrius ) cefic annee le 16. iôur de Dé- 
cembre, & fut l’efleftion de fon fucceffcur fi précipitée, que deuant que le lendemain fuit 
!paflè, le fiege Papal fut pourueu d’vn autre qui porta le nom de Leon 3 . fils d’vn Azzupius 
citoyen de Rome, lequel on fait compte auoir prefidé zo.ans,y. mois,! j.iours. 


Du Monde. 

493 J 

Papes. 

I 

R. des Efcojfoüé 

8 

De Iefius Chrifl. 

796 

E. d Orient. 

16 

Cal.des Sarrazjns. 

9 

Indittion, 

4 

R. des François. 

z8 

R. des Bulgariens. 

18 

De/Hg/rf i8o./f 14. Mars. 

R. de Leon. 

1 6 

DucdeVcntfe , 

18 



Cakdames Roy de Bulgarie ayant enüoyé fommer l’Empereur de luy fatisfairc à 
aucunes demandes fort dcfiraifbnnablcs qu’il faifoit , rcceut vnc refponfe femblable. A 
caufe dequoy il mit fon armee âuît dhamps pour venir trouuer l’Empereur. Mais quand il 
fut aduerty qu’il eftoit auffi preft & appareillé de le bien receuoir, que luy de l'affaillir : il fe 
mit luy-mcfme comme en fuite, reprenant les brifees de fon Roiaume. 

Pendant lequel temps vne armee de Sarrazins vint courir iufques deuant la ville 
d’An^rium , laquelle ils faillirent bien à prendre : mais non pas à remporter vn grâd bu- 
tin auec eux en leur pais. Nicephorc. 

Comme la guerre contre les Auaroisfe continuait fànsccfTc, Henry Duc de Freiul 
efpial’occafion de leur donner des affaires, enuoyantl’vn de fes Capitaines nommé Vo- 
uomirroEfclauondenation,auecarmeepoureourirfureiix : lequel rencôtra vnearmee 
d’ Auarois conduits parleur feigneur Irhingus, lefquels il deffit. Au moyen dequoy il en- 
tra dedans le Palais aclcurs Rois , qu’ils nommoient Rhingus ou Rincn ,où choient gar- 
dez tous leurs threfors , mefmement ceux qu’ils auoient peu afTemblerpar tantdefieçIes,| 
de tant de pais & prouinces par eux pillees & faccagees. Lefquels furent emportez & en- 
uoyez au Roy Charles, qui en diftribua vne bonne partie aux feigncürs de fa Court & à 
fes fauoris. Vn autre enuoya par vn Abbé Engilbert au Pape Leon , qui luy auoit enuoy é| 
fignifier fon cfledion, auec plufieurs prefènts : entre lefquels furent les clefs del Eglifc de| 
S. Pierre, & la Bannière de la cité de Rome, le priant aedepefeher homme exprès pour 
aller receuoir en fon nom le fermét de fidelité de luy & des citoyens Romains.Cependant 
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pource que nouuelles vindrét de la guerre: eiuilo qui s’eftoit entre Cagan Roy des 

Auarois & Immerro ou Ingurro l’vn de fes Princes, kfqucls s’eftoiét entfcitfcz l’vn l’autre 
en vne bataille. De façon que les Auarois s’eftoisnt cfleuz vn autre Roy nommé Cara. 
Charles fit aller le Prince Pépin Roy de Lombardie celle part, pour y mdiorer & angine- 
ter toufiours fes affaires. Lequel arriua à fi bône heure qu’il gaigna vne bataille fc# le nott- 
ueau Roy,& le dcfpoüilla du refte de les threfors ; dont k gendarmerie Frâçoifc fut gran- 
dement enrichie : & puis reuint trouuer fon pere en Allemagne à fon retour de Saxe, où il 
auoit fait vn vo vage pour tenir les Saxoris en crainte. Ce fut lors aufi que le Prince Thco- 
don fe vint prefènter deuanf luy, pour füiùatrt fa promeffe fé faite baptifef ôe reccuüir en- 
tre les vaffaux du Roy.Annal.anciénneSjAiifidinuSjRegiftOjAbbéd’Vrfperg. 


Du Monde. 4934 1 

Papes. z 


Delefm Chrifl. 797 | 

E.d Orient. 17 

{ Cal. des Sarracÿm. 

10 

IndiElton. y } 

R. des François. 19 

| A. des Bulgariens. 

19 

De l'Hcgtre 181. le 3. Mats. 

R. de Leon. 17 

[ Ducs de Venife. 

19 


L e bruit courât que les Grecs s’appreftoient pour faire quelque entreprinfefutltalici 
& que ceux de Bencuent auoient intelligence auec eux, fut caufè que Charles renuoya le 
Prince Pépin fon fils en Italie. Pendant lequel temps vn feigneur Saf r azin nommé Zathin 
rendit ou de fon propre mouuemcnt oü par malice la ville de Bar celoftne, qui cftoit fouz 
fon gouuemcment au Roy Charles : lequel enuoya le Prince Louys fon fils pour en pren- 
dre poffeifion,& pour alficger la ville d’Ofca. Mais apres qu’il f« fut retiré, ayant laiffé gar- 
nifonde François dedans Barcelonne, Zathin la fit malheureufement toute tailler en pie- 
ces,fe difpofant à fi bien défendre la ville , que l’armee qui retourna pour la recouurer n’y 
peut rien faire de deux ans apres. En ces entrefaites vn grand Prince Sarrazin nômé Ab- 
della (qui pourrait eftre celuy dont nous auorts parlé Cy deuant,qui eftoit Roy de Valen- 
ce en Elpagne) fils du Roy Iblminanga fut trouuer le Roy Charles (faifant fa cheuauchee 
accoüftumeë pair la Saxofiie) pour auoir aide de luy en fes affaires contre fon frere Mange 
Roy de Mauritanie (ou pluftoft comme il me femble de quelque partie d’E(pagne) qui la- 
uoit expulfède fort pais. A calife dequoy charge fut donnée au Prince Louys de le re- 
conduire en Elpagne, apres que rcfponfe eut efté faite aux Ambaftàdeurs de l'Empereur 
de Grece , des Huns & du Roy Alfonfe de Leon, qui Icftoient venu iaiuër au ce prefents. 
; Aimoinus, R egitto. Annales de France. 

Gottrichou Godefroy commença enuiron ce temps à regner fur les Danois, ayât 
fuccedé à Gormo qui auoit tenu le Roiaume de Dannemarc deuât luy « Quant à Gotcric, 
les Hiftoires de fon pais tefmoignent qu'il fut homme vaillant , liberal , vertueux , & bie 
exercé au fait de la guerre. Au moyen dequoy il fc rendit dominateur d’vne partie d< 
Saxons : dompta les Frizons , & donna des affaires aux François , Selon Albert Crants 
Mais Aimoinus & les autres appellët Sigefroy çeluy qui regnoit en ce téps fur les Danois 


Du Monde. 493 f 
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i 
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E.i Orient. 
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IndiSlion. 6 ( R. dis Français. 

30 

I DetHegtre itl.lelx.ic 

RM Leon. 
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Cal. des S*rr*xins. 


Feurier. 


L' a r d e vr k conuoitife furieufe de regner, auoittellement embrazé le cœur d’Ei- 
rene mere de Conftantitt, que depuis qu elle eut efté eotttraintede luy fendre l’admini- 
ftration de 1 Empire, elle ne ceffa de f ourdir les moyens de la fecouurer par quelque voy é 
uecefuftj iufqu’àfedefpoüillerdetouteraffetion que les mères font pounees par Tor- 
onnâce de nature à porter à leurs enfans. En forte que par fes menees k inuentions, cil 
eftrangea premièrement les coeurs & volontez de fes fubiets de la fidelité & obeiffanc 
qu’ils deuoient à fon fils : & fit fi bien fon profit de cefte alienation, quelle trouua gens en 
fin qui oierent par fon cômandement mettre la main fur la perfonne de fon fils ,& luy ar- 
- * . radier 
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raehcr les yeux d’vne fi cruelle façon, qu’il en mourut le iy. iour d’Aouft, qui eftoir le mef 
me auquel il auoit fait endtirer femblable tourmét y. ans auparaiiant à fes oncles Chrefto- 
phlc & Nicephore.Au moyen dequoy elle fe remit fans contredit de perfonne en l’admi 
niftration de l’Empire: laqucllcluy demeura l’elpace de yianS;,i.mois,iy. iours. Ccpédant 
encore que Niccphore, Cedrenus, Landulfus Sagax,Zonare, Michael Glyca, Conftanti- 
nus' Manafles & autres/oient telmoins & rapporteurs de celle horrible tragcdic,tout en la 
forte que nous l’auonsrecitce, & qu’ils racomptét que lé Soleil mefmefemblal’auoiren 
horreur, pource qu’il futl’elpace de iy.ioursap temps qu’elle fefaifoit. fi oblcurcy qu’il 
ne rendit quafi au eu ne clarté, ou fipetite quelle mettoit bien peu de différence entre le 
iour & la nuiél ; fi eft-ce qu’ils n’ont pas laiffé pourtant de charger & orner celle Princefîc 
d’vne infinité de loüanges j fignamment pource quelle fe monllra fort zclee & affeétion- 
nee au maintien & à la defenfe delacaufe desimages. Nonobftant qu’ils déclarent eux- 
mcfmes allez apertement en leurs eferits, que ce ne fut à autre intention que de s’acque- 
rirlafaueur&bicnvüeillance du peuple, tout ce quelle en fit; afindeparuenirau but Ou 
ellepretendoit. A Caüfe dequoy Conflantin Manalfes ne s’ell peu contenir de la côparcr 
à vne Medee plus cruelle enuers fa chair que les Tigres, Leopars,Sâgliers,&chiés enragez. 

N e la religion que les Saxons auoient receuë, ny leur ferment , ny les chaftiemens que 
on leur auoit donnez, pour l’auoir violé tant de fois , ny la clcmencc aulfi dent Charles a- 
uoit vfé enuers eux: Briefny les garnifons qu’il auoit laifiecs en leur païs, ne leur foiblelfc, 
ne la grande puiflance qu’il pouuoit amener iur eux , ncles peut defiourner de faire enco- 
re celle annee vn coup deleur defloiauté acCouftuihee.Car aptes s’cllre alliez des peuples 
quihabitoientdelàlefleuue Albis, que l’on nommoit Nordilindcs, fouz leur confiance, 
mirent à morttous les Officiers &Iullicicrs que Charles leur auoit lailfé, fans cfpargncr 
vn ficn Ambafladcur qui s’en alloit vers Sigclroy Roy de Dârinematc. f t noh encor raf- 
fafiez nycotens de tant de defloyautez cômifes, voulurent aller alfaillir les Abodritcs al- 
liez des François iufques dedans leur pais : iefqucls fouzla conduire de Thalco leur Prin- 
cc,auoient fi bien pourueu à leurs affaires au bruit de leur venue, que quand ils eurent mis 
le pied dedans leur pais, ils en taillèrent en pièces iufqu’au nombre de 4.mille : renuoy ans 
le relie à leur grande honte & confufion en leur pats. Dclquels Charles eut telle compaf- 
fion, quilles receut bénignement à mercy. Auquel temps luy vindrent Ambalïàdeürs de 
la part de l’împcratrice Eirene, pour negotier la paix auccliiy : & attires delà paît du 
R oy Alfonfe de Leon, luy fignifians la victoire grande qu’il auoit obtenue fur les Maures: 
dont il y en auoit eu enuiron de yo.mille taillez en pièces fut le champ, à l’aide des Frâçois 
qui elloicnt auec luy. Par le moyen de laquelle il auoit retiré la cité de Lilfconne de leurs 
mains,capitale du Portugal, & ramené les Nauarrois en la puilfancc des Chrcllicns, cerne 
tefmoigncnt Aimoinus,Regino,P.ÆmiIc. Michaël Riccius &Tarafa adioullentqu’ilfit . 
encore, des dëfpoùïllcs qu’il gaigna lors de fes ennemis , criger deux Eglifes Cathédrales 
en fes pais. Cependant Charles 3. fils du Rdy Charles receut au lieü de foh ftcrc Pépin là 
charge de la guerre cotre les H uns , & de la defeiife des limites de là Hongrie. P.Æ mile. 

Environ lequel temps aulfi Achaius Roy u’nfcolTc contrada alliance auec le Roy 
Charlemagne, auquel il enuoy a Rabanus fon fubied, homme de grand fçauoir,accompa- 
gnaqp Guillaume ou Guillemirefon frère pour la conclure: lequel Rabanus fut retenu 
pourProfefTeur des bonnes lettres en l’Vniuerfité de Paris, où il demeura vn temps. Les 
hilloires d Efcolfe difent aulfi que ce Guillaume amena dellors auecfoy pour confirma- 
tion delaligue 4.mille homes de guerre Elcolïôis,au feruice du Roy Charles en fes guer- 
res : & que puis apres il s’en alla achcuer le relie de feS iours en Allemagne j où ilfonda iy; 
Abbayes : deux dcfquelles font cnla ville de Colongne, pour ellre pofièdees parles Êl- 
colfois, tant ceux qui y elloicnt pour ellre les moines quelesmcfmesAbbcZ. loannes 
Maior. 

Vne armeedeSarrazîns fouz vn Capitaine Habdimclech Coürut laCappadociejoù 
l'Impératrice Eirene les enuoy a prier de paix,qui lüy fut refufee. Niceph. Ce fut vne ren- 
contre grandemét prodigieufe qui aduint celle méfme annee, d’vne mcfme calamité à 1. 
des premières perfonneS du mode. La fécondé fut, apres l’Empereur Conllantinde Pape 
Leon, lequel allant à vnioür de fclle en procelfion , fut par vn tumulte de peuple excité 
parles paréts du Pape dernier dcfund,qui fe plaignoiét de ce qu’il s’efforçoit de cafTer au- 
cuns des^étes d iceluy : &c fe difoient vouloir remettre la cité de Rome en fon ancienne 
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liberté, la dcliurant de la lubieâion des Papes, à laquelle ils s’ennuyoiét ia de s’eftre foub- 
mis) non-feulement outragé grandement en fa perlonnc : tellement qu ils luy penferent 
(comme dit Niccphore) faire perdre la veuë. Ce que toutesfois ils ne peurent , quoy que 
d’autres ay ent dit le contraire : comme aulfi il s’en trouue d’autres qui afferment qu ils luy 
creuerent l’vn des yeux feulement, ayant laiffe l’autre blcffé, mais aufïU’enfèrmcrent en 
prifon : de laquelle il fut retiré par Viginife Duc deSpolet,&mcnéau Roy Charles, qui 
le fit reconduire fort honorablement par bonne compagnie à Rome: lelon Aimoinus, 
Regino, Anaft. N icephore dit que cela luy aduint l’annee mefroc que les yeux furent crc- 
uez à l’Empereur Conftantin. Mais ilfemble ouquilvintenFrancc,ouqu’ilretourna à 
Rome l’annec enfuiuant. 


Du Monde. Ay<6 


De Iefus Chnjl. 799 | 

E. d'orient. 

t 

Cal. des Sarrasins. U 

Jndtthon. 7 | 

R. des François. 


R. des Bulgariens. zi 

De ï Hegire 1 83.fr 1 o.Feur. | 

R. de Leon 

19 

| DucsdeVenife. z\ 


G v Y Gouuerneur de la marche delà petite Bretagne , mit celle année toutes les vil- 
les, citez & fortes places de ladide Bretagne (qui cftoit alors lubiedtc àplulîeurs &diuers 
feigneurs du pais) en l'obeilfance du Roy Charles. Ce que perfonne n’auoit encore peu 
entièrement faire. Au moyen dequoy il enuoya quelque temps apres les noms & armes 
des feigneurs qui s’eftoientrenduz au Roy: auquelvindrentenlamefmefaifon deux au 
très contraires aduertilfemens d’autre part: l’vn de la mort du vaillant Duc Henry de 
Freiul occis malheureufement enpaffant par la marche Treuifinc: & l’autre dcladef- 
faidte de l’armee qu’il auoit en la Pannonie par les Huns, où auoit cité tué Gerold Gou 
uerneur deBauiere. Mais enrecompenfe vn feigneur Sarrazin nommé Azan Gouuer 
neurdclavilled’OfcaenElpagne,luv enuoya les clefs de ladi&e ville, promettant de la 
tenir fouz fonobeiffance.Aimoinus, Regino, AnnaLanciennes. 

O f f a Roy de la Merche ou des Merciens en Angleterre , mourut en la trentenufief- 
mc anneedefon regne, ayant auparauant refigné foneftat & là couronne à Ion fils Eg- 
fert: lequel le furuelquit feulement de quatre mois, mourant en fa ieunefle: comme tei- 
moigne Guillaume de Malmcsbcrie. Ce qui fît eferire Alcuin en vne de fes Epiftrcs : A7o» 
arbitror quoi nobihlifimus tuuenis Egfertus propter peccata fua mortuus fit : fedquia pater fum pro 
confirmations regm eius multumfangmms effudit. Parquoy les Merciens reccurent au lieu dej 
luy pourlcurRov vn lien coufin, ou plus proche parent nommé Renulfe, qui cftoit fils 
ouarrierc-fils du feu Roy Keuvalkin : lequel régna fur eux i 4 .ans. 

Les Baleari qv^e s, à fçauoirlcs iflcs Maillorque &Minorque, furent co- 
lle annee retirées par les François des mains des Sarraz ins, qui les au oient l’annce prece- 
dente prifes & faccagees. 

Mais les Sarrazins d’Afîe firent derechef des courfcs fouz la coduite d’Abdimelech 
fur l’Empire Romain. Nicephorc. 

A v mcfme temps Zulcima & Abdalia frères du feu Roy Ixeca de Cordouë & Mira- 
mamolin des Efpagnes, ay ans cfté cy deuant dechaffcz par luy, s’en reuindrent auecvnc 
grande armée d’ A trique en Elpignc, pour fe remettre en leurs biens: mais leur nepueu 
Halihatam s’oppofa fi vcrtuci le nent à eux , qu’il les deffit en vne grolfe bataille j où l’vn 
d’eux fut occis. A caufe dequoy l’autre fut contraint de s’appointer auec fon nepueu. 
Vafæus. 
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Les Normans ayans commencé défaire des courfcs &briganderiesen la colle de la 
Gaule Belgique, furent caufe que Charles mit garnirons es riuagcs d’icelle : &c ordonna v- 
ne armée pour repoulTer les Pyratcs. Enuiron lequel temps laKoinc Luitgardc l'a femme 
mourut. Parquoy apres auüir fait fes obfcques , illailTa le Prince Louys l'on fils Regent en 
France, &paifa en Italie, tant pour cognoiftre du different du Pape & de fes aduerfaires, 
que pour obuier aux entreprinfes de Grimoald Duc de Beneuent, qu’on diloit eftre aliè- 
ne de fon obeiflàncc, ayant pris leparty des Grecs. Mais auantqu’arriucr à Rome , il cha- 
îna les Treuifins, qui eftoientcoulpablcs de la mort du Duc Henry de Friul, &: ordonna 
d’vn autre Duc en fon lieu. Finalement eftant dedans Rome, il reconcilia le Papeauecfes 
aduerfaires; dont fes fucccflèurs ont pris argument de dire qu’ils ne pouuoicnt eftre iu- 
gez q par eux-mefmcs. Nous auons autheur (qui ne s’eft nômé, qui-eftoit Italien, & viuoir 
du temps de l’Empereur Louys fils de Lothaire & du Roy Charles le Chauue ) doclarant 
que Charles fit décapiter vn grand nombre de citoyens Romains, de ceux qui furet trou- 
uezcoulpablesdcl’exccz commis lurlaperfonneduPape. fct que pourlamelineocca- 
fion tous les bourgeois & citoyens Romains, tant petits que grands & moyens, aulfi bien 
les Euefques & autres du Clergé que les lays, furent faits lubie&s de l’Empereur. Ce que 
ie fuis contraint de reciter par les propres mots d’iceluy, à caufe que ievoyquetous Jes 
autres Hiftoriens d’Italie ont diflimulé ce poind , ou en ont eferit au côtrairc de la vérité* 
Inuentum,ejl (dit- il pour ladite occafion) vt omnes maiores Romx efjent Impériales hommes , ram 
Epifcopi quà laici , omne vulgus , pariter enim ij faccrent fidelitatem Imperatori. Et ut finis Mif- 

fws omni tempore moraretur Romx,ad deltberandas litigiofas contentiones. Morabatur quippe in Pala- 
tio fanbli Pétri, & erat conjlitutum quanta & qualiajhpendia ei darentur quotidien Quoi autan reli- 
quumerat de fupradiblu monajlerits (il entend de ceux defquels nous auons parlé fouzl’an 
774.) velpatrmomis deferebaturaffiuenter. J antanempe Impérial» virtus ibi vigebat , ut fi in le- 
galnudicio mmorù vel infeij caufa pojlponerctur , ille alicuius confilio pedes teneret légat i Impera- 

toru , peteru ab eo iujlam legem : (y Miffius adiuraret Principes Romanorum dicens. Per eam fidem 
quam R omanorum Imperatori debetis, facile huichomini iujlam legem nemo erat aufus dechnare , ne- 
que ad dexteram ne que ad fmifiam , etiam fi * propinquis Pontifias illata effet iniuria. Multoties ver 6 
non ante ^ip 0 flolicum feda la fera tus, ubi quidam locus dicitur ad Lupiam ( qux vocabatur mater Ro- 
manorum) ibi iudiciariam legem finiebant. Compofitiones , id cJlmulElx quoque, qux foluebantur à 
malcfa£loribu*,xquahter dtuidebantur Mijfo Imperatoris ^ipoflolici. Siautem faits culpa erat, vt 

resfeelerati fifico publico fiubderetur , non adEcclefiafiicamtraJibatfubie£lionem,nifiperdonatiuum 
Impériale prxceptum. Si enim aliquis iram incurrebat Imperatoris Epifcopus aut iudex Romarins , & 
licitum ejjet Cxfari venireRomam,veniebat. S in autem rruttebatur Dux Spolettnus,comprehendebatur 
offenfior (9* ducebaturin exilium. Domus vero illius fignabatur annulo Regis, vfque ad eius çonfultum: 
vt fi quando reuerteretur ad gratiam, haberet propria jalua± S in alias per Imperiaha prxcepta d/Jtribue- 
batur (9* mittebatur militibus. Q^od fi ad indien potejlatem reijciebatur quifiquam & Cxfaris adhxre - 
ret çlemetix , mittibatur pro tait negotio Legatus ab Imperatore qui dihgeter examinant ret veritatem: 
& fi eieElus propriam haberet culpam,fujlineret iniuriam. Hat confiuetudine vfi funt Romani vfque 
ad Ludouicum fecundum Imperatorem Lotharij filium. Voilà ce que dit noftre autheur, qui 
nous a donné à entendre quelle puilfanccont eu les Empereurs François fur la cité de 
Rome ,& fur les Romains : &: de quelle forme de police ils ont efté regiz &gouuernez 
par eux» 

A v refte Charles receiit encor âu mcfroc teriips les prefents qui luy furent enuoyez du 
Patriarche dcHierufalem par vn moine nommé Zacharie. Cependant le Prince Pépin 
fon fils ,accopagnédeVviginifcDuc de Spolct, alla faire la guerre au Duc de Beneuent, 
quifedefendit à bonefeient: de forte qu’ils gaignerent peu fur luy ccftcannee. Mais le 
Prince Charles fon autre fils fe porta fi heureufement contre les Huns &Auarois, qu’il 
dcffitquafî toute leur nobleffe en beaucoup de rencontres, gaigna le refte deleurstnre- 
fors qu’ils auoient pillez par plufieurs fieclcs fur toutes les nations de la terre. Bricf les 
rendit en fi petit nombre, que plufieurs de leurs villes fetrouucrentvuides detoushabi- 
tans; le refte expofé en proyc& abandon, non-feulement aux François, mais aufli aux 
Efclauons. Ce qu’on dit auoir efté la fin de la guerre que les François leur menèrent l’e- 
fpace de huit ans, par laquelle ils furent expulfez de toute la haute Pannonie, qu’ils occu- 
poient : & renuoyez delà le fleuue Arrabon, qui feparoit anciennement la balle d'auec la 
haute ; laquelle aufli fut par ce moyen fai&e prouincc des François , prenant le nom 
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(fuiuant l’ordonnance du Roy Charlemagne) de Marche ou de Marquizat & liziere de la 
partie Orientale de leur Roiaume : dôt on eftime eftre procédé le nom d’Auftric ou d’Au- 
ftriche (qui fut depuis erigee en Duché par l'Empereur Frédéric déuxicfme:) àcaufeque 
c’eftoit lacouftume des anciens peuples de la Germanie & du Septentrion dénommer 
les régions de leurs païs qui regardoient l'Orient Auftriej & celles d’Occident Vveftrie: 
quieft ce que nous difons ennoftre langue Neuftrie: ainfi que nous voyons auoir efté 
iouuent praticqué par les Lombards au Code de leurs loix. Et par les Goths femblable- 
ment : enfemble aufli parles Anglois en Angleterre. D’autres font aufli d’aduis que la 
Marche de Stiric fut en mefine temps conftitucc pour feruir de barrière & de muraille 
contre les entreprises & irruptions que pourroient faire non-feulement les Grecs & II- 
lyriens de ce cofté-là, mais aufli les Huns : lefquels cftans ainfi accablez , fe côtindrcnt en 
leurs limites iufques au temps de l’Empereur Arnulfe: qui (comme recite l’Abbé d’Vr- 
(perg) rompit les intcrpolitions oucioftures & digues difficiles que Charlemagne auoit 
fait faire pour les barrer & feparer d'auec nous, afin de leur ofter le moyen de fc desborder 
du cofté de Midy & de l’Occident fur les nations de l’Europe. Eginhard, Anciéncs An- 
nales, Aimoinus, Regino , Bonfinius, Abbé d’Vrfperg, P.Æmilc. 

B mtr i c h fcziefmc Roy des Saxons Occidentaux depuis Ccrdicius,fut empoi- 
fonné par fa femme Ethelburga enlafeziefmeannee de fon règne. Qui fut caufe de fai- 
re vne ordonnance que d'orefiiauant nulle femme feroit appellee Roine en fon Roiau- 
me, ny pourroits’afleoir en place publique auec fon mary. Maispource qu’il ne laiflà au- 
cuns enfans de fon corps, fes fubie&s rappellerent de France le Prince Egbert,qui eftoit le 
plus proche de la lignée R oiale à luy fucccder , à caufe de la bonne opinion qu’ils auoient 
de luy : laquelle auoit aufli fait conceuoir au Roy Britrich vne telle ialoufie cotre luy , qu’il 
l’auoit contraint de s’enfuir en Angleterre, & le retirer en France. Ce que Guillaume de 
Malmcsbcrie dit s’eftre fait Dm confilio , vt vir ille ad tantum rejntum el( Bus , regnandi difcipli- 
nam à Frucis acciperet.Efi enimgens tlla (g txeràtatione v'trium (g comitate morrnn cun&arum Oc- 
cidentalium facile Princeps. Hac igitur contumelia Egbertus vtcote vfus e£l,qua detriSla Merci* ru- 
bigine,acicm mentis expediret , & mores longe à gentilitatu barbarie alienos induer et. Au moyen 
dequoy dés qu’il fut eftably au fiegeRoyal,il ferendir merueilleulement amiable enuers 
tous fes fubie&s : lefquels il gouuerna fort heureufement & humainement l’efpace de 
trentefept ans : au temps delqucls il lubiugua & foubmit à fon obeiflànce les anciés Bre- 
tons , qu’on dit maintenant Vvalücns ou Gallois. Puis apres vainquit en bataille rangée 
Bertulfe Roy desMcrciens, & prit prifonnicr Etheuolphe Roy des Kents. Au moyen de- 

3 uoy il reduifit fon Roiaume en fa puiflince , faifant aufli le fcmblablc de ccluy de Sutre- 
e Roy des Saxons Orientaux, apres qu’il eut gaigné vne bataille fur luy. Qui fut caufe 
quelesNorthumbriens fc rendirent volontairement eux édeur Roiaume à luy. Et que 
luy-mefme, quand il veitfapuiflànce ainfi accreuc, fit vnediéf; par lequel il ordonnoit 
que fille qu’on difoit Bretagne ncfuftplusd’orefnauant appellee qu’ Angleterre, & les 
habitans d'icelle Anglois. Vvillclmus liure fécond chapitre premier defonhifioire An- 
gloifc,& Poly dore Virgile liure 5. Combien que Lilius rapporte cecy à l’an 801. eftant 
fauorifé de l’autheur precedét,qui dit que ce fut en la 34.annee du Roy Charles : nonob- 
ftant qu’il déclaré aufli que ce fut l’an 800. 

G o r m o 100. Roy deSueflc&deGotlandie commença celle annee à regner apres 
le trefpas du Roy Alaric fon pere,qui eftoit fils & fuccefleur de Biorno: telmoin Ioan.Ma- 
gnus liu. 1 7.ch. i.qui dit ainfi que ledit Gormo fut allié Sc côfederé du Roy Charlemagne. 

Environ l’an 185. de l’Egire cftans ceux de la maifon de Hali perlccutcz & recer- 
chcz pour eftre mis à mort par les Califes de ce temps, vn nommé Idris , l’vndesnep- 
ueux dudit Hali,s’eftat fauué en Afrique, s’empara par beaux moyens de la domination & 
principauté d’icelle : & puis y fit fonder & édifier la grande cite' de Fez , où il colloqua le 
fiege capital de toute la Mauritanie : & y régna luy & fa pofterité l’efpace de 180. ans/ayât 
ainfi fait nommer, à caufe que le premier iour qu’on icttalcs fondemens d’icelle, quelque 
quantité d’or y fut trouuec, qui en langage Arabefquefe nomme Fez. Selon leanLeon 
liu.3.de fon hift.d’ Afrique,où il dit aufli que cecy aduint au temps du Calife Aaron. 

Du Mende. 
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S t à v x a t i v s Patrice de Côftantinople,cherchant les moyens de paruenir à l’Em 
pire & d’en deietter l’Imperatrice Eirene, excita quelque fedition contr’elle en la Cap 
padocieJ Mais la mort le furprint, qui l’empcfcha de paruenir a toutes Tes intentions 
Nicephore. 

De la réduction de l’Empire 

Romain en Occident par 
les François. 

E trouuant l'Empire des Grecs non feulement en mefpris, mais aufli odieux 
aux Italiens tant pour eftre alors manié d’vne fcmme,que pource que l’Italie 
n’en euft fçeu receuoir aucune defcnfe ny protection à l’encontre de fcs en- 
nemis: d’autrcpart cftant la vertu & débonnaireté des François, la vaillance& 
modeftic de leur Roy Charlemagne prifec & redoutce par toute l‘Europe,la 
mémoire aufli de leurs bicn-faiéts enucrs toute la Republique Chreftiennc,fignamment 
enuers le ficge Romain, cnfemble aufli ladeliurance de la feruitude des Lombards deuât 
les yeux de toute l’Italie, auec toutes les particulières obligations dont le Pape Leon leur 
eftoit redeuable: tout cela fut caufe que le Roy Charlemagne fe venant trouuer au ferui- 
ce qui fe faifoit au temple de S. Pierre à Rome le iour qu’on célébré la mémoire de la na- 
duité de noftre Seigneur, qui faifoit l’cntreede l’an8oi. de noftre falut, fut du confcntc-- 
ment vniuerfeldu peuple Romain, de toute la nobleffc d’Italie , & à l’inftancc aufli du 
Clergé, falué & proclamé Empereur Augufte d’Occidcnt par le Pape Leon à la façon des 
anciens Romains: & puis apres confàcré & couronné de la couronne Imperiale,lors qu’il 
eftoit enla$;.annee de fon régné fur les François, &i6.fur les Lombards, l'Imperatrice 
Eirene (comme dit Nicephore)en la 4-annec de fon Empire, l’Indi&ion 9. en cours, J24* 
ans apres le trefpas d’Auguftule, én qui le nom d’Empirc Occidental auoit totalemët pris 
fin en Italic.Lequel nombre eftant rond & folide de ÿ.multiplicz, qui compofent 4f.dcf- 
qucls rcfultét cinq neufuaines de neufuaines d’annecs, ne femblera pas eftre exempt de la 
Caballe Py thagotique à ceux qui attribuent vne grande puifTance aux nombres à donner 
changement, mue & ruine aux Republiques: & n eftre aufli fans myftere que le nombre 
de 4 96. qu’on eftime le plus parfait & plus propre pour les changemcns en la mefme Ca- 
balle,fetrouue accomply depuis l’an 304.de noftre falut (auquel les plus diligens Chro- 
nographes rapportent la fin du regne des Empereurs Diocletian Maximian, qui fe dé- 
posèrent volontairement, apres auoir fait au mefme an departement des prouinces de 
l’Empire Romain entre leurs fucceffeurs: par lequel celle d’Orient aduint à l’vn & les Oc- 
cidentales à l’autre: ce qui n’eftoit oneques au parauant aduenu) iufques à ce commence- 
ment de l’an 801. Enfemble aufli que le mefme nombre de 496. fe peutobfcruer depuis 
l’annee que le Pape Leon fe iuftifiadeuant Charlemagne, iufques à celle que le Pape £0- 
niface 8. fut cfleu, entre lequel &lc Roy Philippe qui regn oit lors en France, fut vn mef- 
nagebien different de celuy quis’eft veu entre Leon & le puiffant & magnanime Mo- 
narque Charlcmagnc^ors que le nom d’Empire fut en la forte que nous venons de ré- 
citer, ramené & remis fus en Occident en la perfonned’iceluy qui tenoirja fouz fes bras 
toutela Monarchie des Gaulcs,toutc la Germanie, & le meilleur de l’Italie , & comnban- 
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doit à vnc partie des El'pagncs. De façon qu’il a toujours deflors demeuré en la puiflfan- 
cede fa pofterité,& en ceux qui ont fuccedé^en icelle de noftrc temps. Qui eft le moyen 
par lequel l’Orient &: l'Occident ont eu à l'exemple des fiecles precedents chacun leur 
Empereur à part. Mais de là eftauffi procedce la couftume, que ceux à qui le feeptreou 
gouucrncmcnt de i’ Empire eft donné, fallcnt faire oindre oufacrer'par le Pape. Dont 
plulleurs Papes qui font venus cy apres, ont voulu prendre argument dédire que l’Em- 
pire qu'on eftimoit au parauant cftrc tenu feulement du ciel & de lefpee, venoit du béné- 
fice du Pape, ayant iccluy cfté tranfporté des Grecs aux François par le fiege Romain. 
Mais fi les François s’eftoient ja de long temps acquis le Royaume des Lombards par 
leur fang & vaillance, U par le mcfmc moyen auoient conquefté l'Exarchat de Raucnne, 
&c iceluy donné de leur pure libéralité au fiege Papal: d’auantage fi le Pape & les Romains 
n’ayants moyen ny de leur part ny du cofté des Grecs de fe garentir de tomber en la fer- 
uitude & fubicétion des Lombards, auoient cfté contraints de fe mettre en la protection 
&fâuuegardcdu Roy Charlemagne ,& puis fc donnera luy eux & leur ville, comme à 
leur patron & détenteur: quel nouucautranfport luy a peu faire lors le Pape Leon, mef- 
mement de ce qu’il n’auoit,& que luy ny aucun de fes predecelfeurs n’auoient iamais eu? 
Et quant au tiltre d’Empereur, fi les Grecs l’ont auflîtoufiours retenu deuers eux,& n’en 
ont cité lpoliez:qui peut dire proprement qu’il ait efté tranfporté d’eux aux François? 
Parquoy ce qu’on peut par droiét iugementeftimer auoir efté donné à Charlemagne, 
eft que les Romains fentans encor en leurs ccrueaüx l’imprelfion des fumees de l’ancien- 
ne magnificence du peuple Romain au temps qu’il eftoit en fes triomphes & grands pou- 
uoirs ,aduilerent à l’exemple d’iceluy d'honorerce Prince, auquel ils s’eftoient foubmis 
pour tant de parties dont ils luy cftoient redeuables, du tiltre d’Empereur Romain qu’ils 
eftimoient plus magnifique que le fimple Roial,en releuantlacouftumc .de ce faire qui 
auoit cfté depuis tant de fiecles intermile en Occident. Dont Iacques de Paris DoCteur 
en Théologie de l’ordre des Iacobins, qui fcmble auoir vefcu fouz Philippe le Bel, s’eft 
bienaduifé,carrcfpondantàceux quiobieftoient de l'on temps, que le Pape auoit trans- 
porté 1 Empire des Grecs aux François dit félon fes termes Nontranjluliiveritatenifedno- 
menrfutA tndignabat tur Romani^uod Imperium vel Impcrij nomëab eis Conjlantmopoün crut tranf- 
Ltum: & ideo Carolo cjuem pro fua defenjione vocauerant , viftor/is habitts laudes acclamauerunt 
ei nomen Impëratoris dederunt. Et ex tune fuit quafi diuifum potius quam tranjlatnm Imperiuvtidum 
duo dicerentur Imper ut ores.. ^4mplius non fût faElum per folum Papam^fed populo exclamante fa- 
ciente^cuius eft fefubijeere cui vult, fine dlterius prxiudiao. ideo hoc fuit fadum ex caufa nëcejfaria 
pro fui defenjione contra in f deles , & paganos: vbt per ahum non videbantur poffe defendi -.quoi de 
iure poter.tnt\nam populusfacit R egem ,exercitus Imperatorem, Mais Ce qu’on dit cncorcs que 
les Papes leurs enuoyerent au parauant les clefs de l'Eglife S. Pierre de Rome,c’cftoit feu- 
lement pour tirer aide & confort deux, pour fe mettre en leur protection &dcfenfè;ce 
pendant ils en rqccurent comme en recompence les iuftices de Rome ou de S. Pierre 
(ainfi appelloit-on lors la feigneurie de la ville) Parquoy il ne faut point en cela recourir 
a Conftâtin, ains faut confcuer que les Papes ont eu la plus part du bien & des feigneuries 
qu’ils ont de la maifonde Francc.Extrai<ftd’Aimoinus,Ado,ancien.Annal.Rcgino,Ana- 
ftafius,Othon de Frifingen, Abbé d’V fperg, Sigebert,Blondus,Sabellic, P.Æmile, Sigo- 
nius :Quantàce que Cufpinian,Qinntin, Volphangus Lazius ,Munftcr, Theodoric, 
Michaël Coccinius’, Lupoldus de Babcmbeg , Conrard , Venringer, Bebelius, 
Vvipelingus,&: autres efcriuains A llemans, débattent auec grande véhémence que l’Em- 
pire Occidental a efté en la perfonne de Charlemagne tranfporté des Grecs à la France 
Germanique leulement, &non àla France Gallique: à caufe (comme ils difent) que 
Charlemagne eftoit ncenvne ville habitée des Germains, &parloit lalangued’iceux,fir 
pareillement la plus grand part de fa demeure és villes de la Germanie, defquellcs 
auffi les François cftoient iflus: ie dis au contraire que s’ils ne veulent faire part de ccga- 
fteau à la France Gallique, qu ils feront poflible contraints de luy quitter le tout. Car co- 
bien que ic ne vueille denier que les François doiuent leur origine à la Germanie: fi eft-cc 
qu’on ne peut diifimuler que ceux fouz lefquels Charlemagne receut l’Empire, &par la 
vailiâce & aide defquels il fubiugua no feulemét l’Italie & autres nations d’Europe : mais 
fe rendit auffi tributaire la Germanie comme eftrangcre, l’ayant reduitte en toute extré- 
mité d’obey (Tance fouz la France Gallique, eftoient habituez depuis trois ou quatre cens 
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ans enlaGauleaucc les anciens Gaulois, laquelle leur pofterité tient encor au iourd’huy 
& n’en a efté aucunement debouttee depuis. Veu qu’il ne fetrouue point que ceux qui 
la conquefterènt fouz les RoisClodion& Merouec s’en l'oient apres depuis départis & 
ayentrepaffé le Rhin, comme on ne peut dire aulfi que la pofterité des anciens Gaulois 
quiauoient toufiours demouréenla Gauleauecles François, qui s y eftoient venus ha- 
bituer, ne doiuent auoirpart à l’honneur des vidoircs& conqueftcs de .Charlemagne, 
& de fes predcceffeurs,pins qu’ils eftoient vnh & confondus enfemble : mais ie diray d’a- 
uantagequec’eftaux anciens Gaulois plus qu’aux François ,qu’cft deuë l’honneur de la 
police & difeipline que les premiers Rois de France , fignamment Clouis, eftablirent du 
commencement de leur Monarchie en Gaule, fuyuant laquelle leurs fuccelTeurs le font 
toufiours conduits depuis, & qui femble auoir fait parucnirla Monarchie à la grandeur 
où elle s’eft veuë & àla duree qu’elle a eue iufques à maintenant : d’autant qu’ils le laiffe- 
rentgouucrner par les Euefques qui eftoient tous gens fages, & prudents, de fain&e 
vie, & qui auoient quafi tous efté Sénateurs en la Gaule fouz les Empereurs Romains, & 
employez aux maniemensdes affaires d’eftat &de iufticerlelquels aulfi n’aiderent pas 
moins à faire foubmettre les peuples Gaulois à leur domination que leurs armes & vail- 
lances, de peur de tomber en la fubiedion dcsVvifigoths:caronl'çaitquc ce furent les 
Euefques qui plus incitèrent les Gaulois, à le donner à iceux qu’aux autres.Etqui eftaulfi 
ccluy qui ne peut imaginer comme les François eftoient neufs en toute ciuilité, quand 
ils lortirentdelaGermanie. Parqnoy attribuer le premier tranlport de l’Empire Occi- 
dental à la Germanie feulement, cft autant que faire les Grecs & Troicns fondateurs de 
l’Empire de Rome: d’autant que les Romains eftoient ifTus d’eux. Ce queles Allemans 
mefmes entendent bien, quand ils reiettent & feparent les Rois de la pofterité de Capet 
d auec eux, encorcs que les plus fidèles & audorifez Hiftoriens d’entre eux l’eftiment 
cftre en ligne direde & malculincdefcendus des Princes de Saxe. Mais quant au droid 
qu’ils veulent prétendre en la naiflànce de Charlemagne, bien que le Rhin (ancien bor- 
neur & diuileur de la Gaule d’auec la vraye Germanie) n’attribuaft ce lieu à la Gaule à la- 
quelle il appartient plus proprement,& que Charlemagne euft efté mis au monde dedâs 
le milieu de la Germanie, voire au pays de Bauierc (comme Auentin le nous voudroitj 
bien faire à croire) fi eft-ce que pour cela n’auroient-ilscaufegaignce,puis qu’il auoit faj 
vrayement patrie en la Gaule, qui auoit donné naiffance & origine à tous fes peres,aieulx 
& anceftrcs.En laquelle eftoitlefiege & fond de leurs biens, eftats,poffelfioiis & feigneu 
fies: outre ce quelle eftoit & auoit toufiours efté depuis le grand Clouis le manoir & do 
micilc roial des Monarques François, en laquelle ils auoient pris leur couronne,fepulture, 
leurs forces & finances, pour maintenir & augmenter leurs eftats. Tellement qu’onpeutl 
voirà l’œil par l’hiftoirc de Grégoire deTours & defon Continuateur Fredegaire, qui 
viuoit fouz Charles Martel, que les François n’ont eu depuis le Roy Clouis ou Childe- 
ric Ion pere iufques à Pépin aucune guerre ou autre affaire à defmefler auec les nations 
delà le Rhin, à fçauoir Allemans, Saxons, Turingiens,Efclauons, Frifons &: Sueuiens, 
qu’ils ne l’ayentparachees&mifes à fin par les armées qu’ils ont tirées Se fait partir de la 
Gaule. Et principalement qu’il ne s’eftoit oneques trouué vn feul Prince ou Roy de Fran-| 
ce, lorsmeûnequela Monarchie Françoifc fut diuifeeen quatre Tetrarchies, & puis és 
Royaumes de Neuftrie&d’Auftrafie (fouz lequel les prouinces d’outre le Rhin eftoient 
comprifes) qui ait efleu fbn fiege en aucune ville de la Germanie. Qui plus eft parle par-j 
tageque Charlemagne fit auec fonfrere,& Pépin aulfi leur pere auec lonfrere Carlomâ 
detoute leur fuccelfion, leur appennage efeheut toufiours en France Neuftriquc: de fa- 
çon que l’autre France leur a toufiours efté vnacceffoirc de principauté. Parquoycefte 
naiffance dudit Charlemagne preiudicie aulfi peu à la France Gallique en ce droid de 
[l’Empire Occidental, qu’à l’Empire Romain celle de Nerua,Tra;an & de Theodofe Em- 
pereurs nais en Efpagne, pour laquelle caulè on ne fçauroit dire bonnement & fans vne 
impudence infupportable, qu’il euft efté fait propre aux Efpagnols ny Bretons, quand 
Côftantin le Grand la tenu, lors mefme qu’il le diuifa & tranfporta à Conftantinoplemon 
plus aulfi que les Allemans nenous voudront attribuer leur Charles ç.pour auoir luy &c 
fon pere, enfemble leurs ayeuls maternels prins leur naiffance en Flandres, pay s de toute 
ancienneté fubied & dépendant delà couronne de France. Quant aux tiltres & alléga- 
tions defquelles Auentin s’eft voulu feruir en fon li.4«en ccfte caufe, encore que la plulpart 
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l'oient faulfes & friuoles, ou qui ne viennent rien au point comme eft vne entre autres 
que la Franconie a efté appellec France Vveftriquc ou Occidentale: ic confefle néant- 
moins que les autres fuftîfênt pour attefter queles prouinces delà Germanie qui eftoient 
de I Empire des François fappellerent la France Orientale, depuis les partages faids en- 
tre les fils de Loys le Débonnaire* Mais elles n empefehent pourtant que la Gaule fpecia- 
ment l’Occidentale n’ait auflî efté appellee la France Occidentale, tefmoinle nom de 
Ncuftrie ou de Vveftrie, ainfi mefme qu’Othon de Frifingenli.6.chap.i7. confefle aper- 
tement n e quelle n’ait femblablement efté le vray & propre Roiaume des François plu- 
ftoft que l’autre: fignamment au temps de Charlemagne & de Tes predccefleurs, fouzlef- 
quels la France Oridentale qu’on nommoit Auftrafie, auoit Ton fiege royal Si fes limites 
bien auant dedans la Gaule Belgique.Ioint qu’on ne peut dire en aucune maniéré que le 
pays de Bauiere 8e d’Auftriche, duquel Auentin entendoit principalement deparler,ait 
efté nommé Royaume des François deuant Charlemagne ou Tes fils, ce qui fc peutaflèz 
fuffifammentvcrifiertant par l’hiftoirc entière de Grégoire de Tours, que par maints paf- 
fagesdu 4.8e 5. liu.de l'hift.d’Aimoinus: l’auteur de laquelle viuoitfouz eux,efquelsnefait 
iamais mention du pays Se des peuples de deçale Rhin, horfmis de ceux de la Bourgon- 
gne8e de l’ A quitaine,que fouz le nom de France Amplement 8e des François, 8c des au- 
tres delà le Rhin, que louz le nom des Germains, ou en particulier d’Allemans,Süeuiés, 
Baioariens, Saxons & Turingiens:s’ilne les nomme d’auenture quelquefois François 
Orientaux’. Qui plus eft Eguinhard en la vie de Charlemagne, déclarant les prouinces de 
la Germanie qui appartenoient à l’Empire des François, du temps de Pépin, fîgnific eui- 
demment que celle qu’on appelle au iourd’huy Franconie eftoit habitée de ceux qui fu- 
rent depuis iceîuy appeliez François Orientaux. Les paroles d’iceluy font: Et pars Gtrma- 
nite,cjux intra Saxoniam &Danubium Khenûmque ac Salam fiuuium^qut T uringos &Sorabos diuidit , 
pojiea à Francis qui Orientales dicuntur jncolitur: & prteter hxc llemanni atque Raioarij adregni 
Francorum potejlatem pertinerent. D’uantagc il nous eft auflî facile qu’à luy, de produire 
beaucoup de telmoignes d’anciennes Pancartes, faittes non feulement fouz Charles le 
Chauue(où il eft appelle Roy des François, & les ans cottez de fon règne en la France) 
mais auflî fouz Charlemagqe tefmoiniceluy,quicft en Aimoinusliu.j.cha.i.oùil nom- 
me expreflément la France de l’Auftrie,cn telle lignification que nous difons. Outre ce 
que noftrc different fe peut vuider par le iugement des eftrangers, qui viuoient lors hors 
de la Gaule 8e de la Germanie, lefquels en leurs eferits appelaient ceux qui cômand oient 
fur la Monarchie Françoife Gaulois 8e non Allcmans ny Germains. Âinfi qu’il fevoit 
vne ancienne chartrcd’vn commandement de Didier Roy des Lombards, ou il diéfc en 
ces termes: Nonenim non fumas lujliti* deJbruEloresjvt nosapud Gallos accufat Hadrianus Papa, 
Et en la vie de Charlemagne eferite par vn Allemand (qu’on eftimeauoir efté moine de 
fain<ftGaI,quifeditauoirvefcu au temps d’iceluy)où en parlant du fruiéà que la doctrine 
d’Alcuin auoit apporté en la Gaule,dif. Cuius intantum do&rina fruElifcamt , vt modemi 
Galli fiue Franci ^inttquts R ornants vel ^irhenienfibus aquarentur. E t puis apres parlant de deu x 
Chantres qui furent enuoyez par le Pape Leon au Roy Charles pour enfeigner en France 
le chant Ecclefiaftique, dont on vfoit à Rome, l’vn defquels fut mis à Mets,adioufte: Cuius 
indujlria non folùm in eodem loco pollerefed per totam Fraciam in tatum cœpit propagari> vt nunç 
vfque apud eos qui in ijs regionibus Latino fermone vtuntur , Ecclejiajlica Cantilena dicatur Meten- 
fis.Apudnosvero qui T eutonica fiue T eutifea lingua loquimur,aut r vernaçulè Met aut Mette , autfe- 
cundum Gracam deriuationem vjitato vocabulo Metifca nominetur : Quant aux autres anciés cf- 
criuains eftrangers qui ont efté plus modernes que les precedents, ie me contenteray d’en 
alléguer cinqydefquels Iean TeutoniqueAllemâdeneftrvn,lequerefcriuantfur le droit 
Canon dit: Imperium prias Frxncorumfuit:& pojiea l'eutonici fuis virtutibus promoueruntjn quos 
hodie ejl tranjlatum. Deux des autres font Léo Hoftienfis en fa Chronique du mont Caflîn, 
& Guill.de Malmesberie Anglois,qui viuoient tous deux l’annoo. Lefquels parlent de 
la tranflation de l’Empire des François aux Tcutoniques de mefme façon que le prece- 
dent. Mais Marfille de Pauie 8e Pandolphe ou Radulphe de Colunnio , tous deux Italiés, 
en leurs traittez de la tranflation de l’Empire, conferment plus apertement noftre dire, 
vfansdefes termes: Sic faEla fuit Imperij tranjlatio de Francis Gallicis in Germanos. Parquoy 
cequ’on nous obieéte de plufieurs Papes qui ont efté cy apres, lefquels ont eferit en leurs 
epift.decretales (ainfi que le Pape Innocent^, en vne tienne au Duc de Zeringen)que 
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l’&Bpirc a efté tranfporté des Grecs aux Germains cnlaperfonne de Charlemagne par le 
(legs Romain, ne nouscfmeut pas beaucoup : pource qu’on voit bien qu’ils ont voulu 
flatter par icelles ceux à qui ils efcriüoienc,aftn de leur perfuader plus aiiément ce qu’ils 
pretendaicntJoinc qu’il ne nous efl pas moins licite de répudier en cet endroit ce mot 
de GtrmainSjCfuà ceux qui nous l’obicélcnt de nier que celle tranflation a elle fai&c par 
lefiege Romain. Au demeurant la langue que Charlemagne parloir^ eftoit celle que les 
premier» François auoient apportée auec eux en la Gaule, &: renduë aulfi vulgaire que la 
Romaine^ caufc que les Gaulois n’en auoient plus alors de propre. Et ce qu’il a fait ii fou- 
uent la demeure aux villes d’Allemagne (quoy qu’il nel’ait pas moins fait en celles delà 
Gaule/peciakment à Aix)ç’a efté pour la tenir ae plus près en crainte, &pour obuicr plus 
foudainement aux efmotions & rebellions d’icelle.Ce pendant la Germanie n’a dequoy 
nous reprocher ny en l’origine des François,ny en la langue, puis quelle nous a feulemét 
rendu ce que noz anceftres fouz Sigoucnis 8c les Boiés 8c autres luy auoient premieremét 
prefté,& qu’elle a efté auffi bic cotraindc de fe kilfer occuper & peupler des eflrâ gers que 
îaGaulc,teftnohiles Saxons (qui fe difent venus d’ailleurs) 8c les Huns, Auarois, Efcla- 
uons,& les Allemans meûnes (queplufieurs des plus do&es Efcriuains Alcmans )efti- 
ment eftre fortis des Alains: auffi les Bourguignons.Dont il faut qu’on nous confefTe,quc 
quand on auramisàpartles Saxons 8C Bourguignons d’auec les autres peuples que nous 
venons de nommer ( qu’on fçait notoirement avoir cfté vrayement eftrangers de la Ger- 
nic) que tous les pays qui ont efté occupez par iceux,fîgnamment par les Efclauos (corne 
Bocme^Viorauie,Ia Poméranie &lcs autres de la Marche de Lubec) cefferent d’eftre delà 
Germanie, 8c faits Efclauonie , depuis qu’ils y eurent eftably leur demeure , leur Empi- 
re te leur langage (qui y eft encor au iourd’huy) comme auffi les pays de Norie 8c la Vin- 
ddkie,& les Gaules femblaWement d’eftre Gaules, & l’Efpagne d’eftre Efpagnc, & faites 
Italie ou Romanie,depuisqueles Romains les eurent fubiuguees, remplies de leur Colo- 
nies^ eftably leur langue Sc Empire en icelles. Si les Efcriuains Allemans veulent que 
nous leur accordions ce qu’ils débattent fi obftinément,que la plufpart des pays bas de 
la Gaule qui font proches du Rhin, font devenus Germains depuis qu’ils ont efté oc- 
cupez 8C habitez des nations Germaniques, ayants fait perdre au Rhin fon ancien 
droit defcparerlaGaule d’auec la Germanie :8c par mefine raifon que les Gaules furent 
tranfportees autrefois à leur tour en la Germanie: puifque luiras Cefâr lia. 6. de fes com- 
mentaires 8C Cornélius Tacitus efcriuent exprenémenc, qu’il fut vn temps que les 
Gaulois precederent de beaucoup les Germains en proüeffe 8c vaillance oeliique:de 
forte qu’ils allèrent les premiers manger le pain des Germains , 8c fe loger en leurs gifles, 
peuplant le pays de là le Rhin de leurs gcns,afin de defeharger le leur qui n’eftoit pas fuf- 
fifant pour nourrir la multitude du peuple qu’il auoit rendue* Parquoy fi le langage que 
les anciens Gaulois parloient du temps de Iufius Cefar,& au parauant,nommèmcnt ceux 
quifuiuirent Bclloucfus en Italie, & Sigouefus en la Germanie, & les deux Brennus aulfi 
à Rome 8c en la Grèce, eftoit le mefine dont la Germanie vfe encor au iourd’huy, comme 
Auentin 8c fes compagnôs auec Glareanus & Schudus fe font efforcez de vérifier par vnc 
infinité d’argumens 8c de raifons, produifàns meftnementle teûnoignagede Strabo 8c 
de fâinft Hierofme à leur intention,que les Galates ou Gallogrecs de l’Ane parloient en- 
cor de fon temps le mefine langage qu’il auoit ouy parier en la ville de T reues : qui ne cô- 
feffera que les Gaulois allèrent habiter en la Germanie deuant que les Germains vinfTent 
rendre le change à la Gaule? Ce qui m’a fait auffi aduifer ailleurs qu’on vfoit de deux lan- 
gues toutes differentes en la Germanie du temps de Cefàr 8C de Tacitusd’vne des anciés 
Germains, que parloir Ariouiflus & fes gens, l’autre dont les peuples iffuzdes Gaulois v- 
foient que ledit Ariouiflus n’entendoit. Dont il faut conclure que la langue Galliqueafi 
bien preualu la Germanique en la Germanie,qu’eilefy eft fait adopter ou mettre pour la 
plus part en la place de l’autre: fi ainfi eft que l’ancienne des Gaulois foit la mefine 
ou fort femblablc à celle dont vfent au iourd’huy les Allemans, fignamment ceux des 
pays bas delà Germanie, comme Flamans ,Frifons,Saxons 8c Danois. De tous lefquels 
Goropius Becanus fcft efforcé de prouucr le langage auoit efté toufiours different des 
hauts Allemans, tant en formules de parler que pour eftre moins rude 8c afpre» Pour 
de laquelle confequcnce efehapper , noz aduerfaircs fc font adùifez de bonne grâce de 
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nous ietter des fables & des chanfons des vieilles de leur pays 'pour de la' poudre aux 
yeux: nous voulans faire croire par icelles, que Bclloucfus, Sigoucïus, Belgtus, les 
deux Brcnnus.les Gaulois qui furent en la Grece8c en l’Afie,& ceux qui prindrent Rome 
&r donnèrent leur nom àla Gaule Tranfalpinc, eftoient fortis de la Germanie & non 
de noftrc Gaule. Lequel point toutesfoisie me fuis rcfcruc d’efclaircir plus ample- 
ment en la première partie de no ftre Bibliothèque hiftorialc, ayant eftétoufiours gran- 
dement contraint d’entrer en la difpute precedente plus auant que icn’cufle fai&,fi 
noz aduerfaircs fefuffcnt contentez de débattre Ieurfaiéfc par quelque ombre de mo- 
deftic& deraifons, fans s’attacher de conuices&: de calomnies à toute la nation Fran- 
' çoife . Combien que ic ne prétends pour celà déroger à l’honneur ny aux droids de la 
nation Germanique, laquelle icnedoubte pointn’auoir dequoypour dire cequeBea- 
tus Rhenanusvn dode Allemand fcmocquant fur le propos precedent delà vanité de 
noz parties, qu’il appelle A mbitiofos Germanorum dilaudatores 3 ïcuv reprochoit, que Satisha - 
fret Uudttm GerrrunitiyCtixmfi pus Gallis non ptjfurentur. 

Mais pour reuenir à l’hiftoirc, le Prince Pépin s’eftant venu trouuer au facre defon 
pere à Rome, fut pareillement auecluy déclaré & couronne Roy d’Italie, & de là ren- 
uoyé contre le Duc Grimoald :lcquelil affiegea dedans la ville de Beneucnt aucune 
efpace de temps , iufqucs à ce qu’il vit qu’il feroit trop malaifc de l’auoir . A caufe de- 
quoy iltranfporta foncamp deuant la ville de Chietty, laquelle voulant faire refiften- 
ce & tenir fort dedans, fut prifcd’afTault, faccagee & bruflee. Ce qui Ht prendre exem- 
ple àla ville d’Orthonc de fe rendre par compofition. Quoy mis à fin illaiflàfonarraee 
i'ouz la charge de Viginife Duc de Spolet,&s’en alla retrouuer l’Empereur fon pere à 
Rome, lequel ayant aduifê de pouruoir au repos de toute ritalie,confcntit que la Gaule 
Cifalpinc, où font Milan &r Pauie, fieges anciens des Rois Lombards , & où le recognoif- 
foit auffila nation Lombarde de l’Italienne, fe nommai! Lombardie. Delbrte que ce 
nom-là luy eft toufiours demouré depuis iufqu’àprcfét.Mais en ces entrefaites Grimoald 
voulut auoir fa reuange de ce que les François auoient fait fur luy. Tellement qu’il aflic- 
gea Viginife dedans la ville de Luceria , fi furieufement & fi alprement qu’il la prit d’af- 
fault,& Viginife dedans tout malade qu’il cftoit^equel toutesfois il traida fort gracieulc- 
ment.Autheurs precedents. 

Pendant que l’Empereur Charles eftoit encore en Italie,le Prince Loys Roy d’A- 
quitaine palTa auecvnearmeecnEfpagne,où il prit la ville d’Ilerdc,& le terroir d’icelle. 
Et pource quela ville d’Ofca ne fe voulut rédre, il fit gafter tout le finage d’icelle. Le Am- 
plement d’Aimoinusliure cinquicfme chapitre cinq dit, que pafiànt deuant la ville ac 
Barcelonne,le Gouuerneur d’icelle qu’il nomme Addo fe vint prefenter deuant luy 
comme fubied,fans toutesfois luy vouloir remettre la ville entre fes mains, laquelle mef- 
me il monftre n’auoir cftê reprife des François deuant l’an 808. Ce nonobftantle qua- 
triefineliurechap. odante huid prouue & afferme quelle Ait prifepareux ceftc annee, 
& le Gouuerneur d’icelle nommé Zathin enuoyé à l’Empereur , quilc confina en 
exil. 

V n mcrueilleux tremblement de terre aduenu en Italie ccfte année fut caufefcommc 
Sigoniusaefcritjquelc Pape Leon ordonna les Rogations, & Procédions qui fcfont 
tous les ans les trois iours deuant la feftede l’Afccnfion: lefquelles auoient ia bien cfté 
inuenteespar Mamertus Euefque de Vienne, mais elle ne s’eftoient pas obferuees cou- 
ftumierement. 
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R. des François. 
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Ducs de Venife. 14 

Il fembloit bien que les François ayants fi heureuiement mis à fin la guerre de Be- 
neuenr,ne fe voudroient pas arrefter en fi beau chemin, ains que pourfuiuans le cours de 
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leur bon heur voudraient acheuer dedefnicher les Grecs de toute l’Italie. Afin qu’il ne 
feftaft plus rien en toutlc circuit &cnuiron d’icelle, qui ne pliait fouz leurs Ioix. Aufli 
l’Imperatrice Eirene redoubtant ceftc rcmpefte pour Ton eftar, cnuoya Tes Ambaflàdcürs 
vers Charles pourtraitter d’appoin&ement entre les deux Empires. A caufe dequoyil 
en renuoya d’autres de Ton collé pour la demander en mariage. Ce qui fut bien près de 
fortireffed, à caufe que le icu ne defplaifoit à la partie. Mais elle fut en fin retenue de ce 
faire par vn Patrice nommé Ætius, qui auoit bien grande autorité enuers elle ; cer- 
choitles moyens de faire tomber l’Empire entre les mains d’vn lien frere nommé Leon. 
Ce pendant pource qu’il fecomportoit trop arrogamment enuers tous, plufieurs delà 
cour furent incitez de co nfpirer contre luy non feulement fa ruine, mais aufli de l’Impe- 
ratrice. De façon qu’ils dreflèrent fi bien leurs affaires, qu’ils mirent le grand Logothe- 
te nommé Nicephore en pofleflion & faifine de l’Empire.Au pioyen dequoy il confina 
l’Impératrice enl’Ifle de Methelin ditte anciennement Lcsbos, luy faifânr payer l’amen- 
de de fon impiété enuers fon fils. Et puis fe voyant conferméenl’eftat Imperial,acheua 
de capituler la paix aucc les Ambafladeurs de Charlemagne, quin’eftoient encore par- 
tis de Conftantinoplej par laquclleTut accordé que les deux Princes fappclleroient tous 
deux freres & Empereurs Auguftes à ia maniéré des anciens, l'vn d’Orient & l’autre 
d’Occident. Que l’Italie ferait en telle forte départie, que tout ce qui eft depuis Siponte 
iufques à Naples, demoureroit aux Grecs au ec toute ia Sicile: mais que le refte qui vient 
deuerslesAlpeseftoit déclaré de l’Empire d’Occident. Excepté que la cité de Vcmfe& 
la Duché de Beneuent demeurons en leur liberté comme neutres fans tenirplus de l’vn 
que de l’autre, feroient la feparation des deux Empires* à la charge déporter autant de 
refpeét &c de faucur à l’vn comme à l’autre. Qgarit à Nicephore on tient que l'Empire fut 
gouuerné par luy depuis fa creation,qui fut fai&e le premier iour de Nouembre en l’Indi- 
éfcion 11. iufques à fon trcfpas,I’efpace de 8.ans,8.mois,2é.iours. Encore que Cedrenus ne 
compte feulement que 8.ans p.iours: fi d’auéturelcs Efcriuainsn’ontfailiy à mettre mois 
au lieu de iours.Niccphore,Conftantin Manaffes, Aimoin us , Anaftafius , Blondus,Pan- 
dol. Collinut.Laplufpart dcfquels nous l’ont dépeint pour vn homme fanguinaire, per- 
uers , auare, & fordide,comme on difoit auoir efté le Roy Madas. 

Pendant lequel temps la ville de Luceria fut de rechef prinfc d’aflaut par le Roy Pé- 
pin, ayant repris la charge de pourfuiure la guerre de Beneuent: qui trouua le DucGri- 
moald de Beneuent dedans, auquel la vie fut referuee, moyennant qu’il remettoit toutes 
les villes de fa Duché entre les mains des François, & la ville de Pauie ordonnée pour fa 
demeure: oh Sabellic.dit qu’il mourut bien toft apres de regret & de defplaifir.Combien 
que Pandolfe Collin.eft d’aduis, qu’il fut remis en fes biens par l’accord fait entre les deux 
Empires,Palmerius,Donatus,Boflîus,&P. Æ mile, adiou fient auec les precedents, que 
l’Empereur Charles deuant que partir d’Italie pourne rien oublier de ce qui pouuoit fer- 
uir à la remettre en fâ première beauté, auoit donné ordre de faire reparer les chofes rui- 
nées qui fèmbloient plus mériter de I’cftre.Dc forte que fuyuant fort ordonnance la cité 
de Fluence ( qu’on dit auiourd huy Florence) fe rebatiffoit en ce temps, ayant efté ruinée 
par les anciennes guerres:& f aflembloicnt les anciens Fluentins des villes prochaines où 
ils cftoient cfpars & difparfcz, 

N n Synodcprouincial des Prélats de la Germanie affemblé celle annee par l’audlori- 
té de l’Empereur en la ville deSaltsbourg en Bauiere, compofa le different quieftoita- 
lors en l’Eglifc pour raifon des décimés. En telle façon qu’il fût ordonné félon les anciens 
ftatus de l’Eglifc, que les oblations des temples & les biens de l’Eglifc feroient diftribuez 
en quatre portions: dont la première demeuroit à i’Euefquc,la fécondé aux preftres dio- 
ccfainsrl’ autre eftoit pour la nourriture dcspauurcs: & la dernière pour l’entretenement 
& réparation des temples .Aucntin liu,$. 
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Ducs de Venife. 



E i r e n e cy dcuant Impératrice mourut en l’ifle de Lesbos le 9. Aouft, en l’Indiét. 11. 
jNiccphore. 

L’a c c o r d faiét auec l’Empereur de Grece fut figné & ratifié à la fin de ce- 
lle année par Charles, eftant lors en la Germanie auprès de la riuiere de Salts ; où il 
drefloit fon equippage pour marcher contre les Saxons , qui s’eftoient de rechef re- 
uoltez,&auoient brauement pratiqué & attiré les Yvcftphaliens. Mais l’indifpofition 
du temps empefeha que fon camp n’approchaft d’eux cefte année i félon les Autheurs 
precedens. Paul Æmilc adioufte, que l’Empereur fit crier &publier au mefmc temps 
plufieurs loix & ordonnances parles prouinccs & contrées de fon Empire: & qu’il en 
reforma 8 c rcnouuella beaucoup des anciennes qui y eftoient ja , voulant que Icfdi- 
tes contrées 8 c prouinces fuflent par icelles bien rcglees 8 c gouuemees. Mais les Fran- 
çois cftimans que leur liberté cnfuft greucc,ne voulurent point permettre qu’il yeuft 
rien de changé en leurs bonnes & anciennes couftumcs. 

C e que toutesfois il fembleauoir mal pris & entendu : car il fetrouuc eferit és plus 
anciennes hiftoires que Charles fit des additions à laloySaliqucl’an 8oz. Lcfquelles les 
François obferucrcnt, tellement Iqu’vnc fort vieille Chronique latine en parle en ce- 
te forte. Ex annoDomini 802. Carolus Imperator Romanorum ac Francorum per omnt Imperium 
fuum Legatos ad faciendum iudicium & iujlitiam cuntttt dirigit: Cf* Legum 23. Capitula infiituit.has 
quidamleges legi salie* addidit&illu vti acceperunt Cr dignum duxeruntperpetuis obferuare tem- 
poribus. Luy mcfincaufliauliure3.dcslcHx des Lombards tiltre des chap.de la loySali- 
que, déclarant ainfi que lefdits chapitres fuflent tenus pour la Saliquemefme: Gencraliter 
(dit-il) admonemm omnes vt capitula qu* prxterito anno legi Salie « omnium confenfu addenda ce»- 
juimttSy iam non vlterius capitula fed leges dicanturjmo pro legibus Salicis teneantur. 

H v n g v s regnoit en ce temps îur les Piétés delà grande Bretagne, alliez 8 c voifins des 
Efcoflois: lequel fitaufli comme eux alliance fc confédération auec le Roy de France. Et 
fut en guerre contre Athelftan fils de Ethelulphe Roy des Saxons Occidcntaux:dc for- 
te quille deffit&occit envne forte 8 c cruelle bataille.De laquelle pource qu’il luy fût 
aduis que la viétoirc luy eftoit aduenuë par l’aide de S. André, on dit qu’il prit en mémoi- 
re d’icelle la croix qu’on dit de S. André, pour fon enfeignequandilallaàla guerre. En 
quoy fes fucceflenrs & les Efcoflois l’imiterent. 

V n e fedition fiifcitec cefte anneeentrcles peuples de Vcnife, fut caufe de la ruine de 
la ville d’Heraclce qui s’en enfuyuit bien toft apres : pource que le Duc Iean de Veni- 
fc ayant enfaueurde lEmpercur de Grece pourueu vn certain Grec del’Eucfché d’O- 
liue, les Tribuns de Venife letrouuerent fimauuais, qu’ils follicitercnt Iean Archcuef- 
quedeGrado,dc s’oppofer à la promotion du Grec. Ce qu’il fit, dont le Ducfetrouua 
tellement courroucé qu’il alla trouuer l’Archeuefque iufques dedans fon manoir Epif 
copal, où il le fit mourir l’ayant précipité d’vne haute roche en bas. En dclpit dequoy 
les Tribuns luy firent fubroger en fon Archiepifcopatvn parent d’iccluy nommé Fortu- 
nat,quife dédia tout auflïtoftàvengcrriniurcfaiteàfonpredccefleur. 

V n e armée de Sarrazins vint courir iufques enla Phrygic,où elle vainquit l’armec de 
l’Empereur Nicephore,& la mit en routte. 

V n Synode prouincialfut cefte année tenu à Halle en Allemagnepar les Prélats delà 
Germanie.Onufrius. 

P a v l Vvarnefride Diacre de l’Eglifed’Aquileeflorifloit en ce temps, lequel ayâtefté 
Chancelier du dernier Roy des Lôbards,fut amené auec luy prifonnier en Frâcc: où il fut 
en grâd crédit vers l’Empereur Charles, par le comandemét duquel on dit qu’il fit vn ex- 
trait 
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traiâ de toutes les vies fif légendes desSain&s, defquellcs aulTi il compol'a leçons pro- 
pres & conuenantes pour eftre chantées ou recitces és iours de fefte de chacun Saind 
pour toute l’annee. On dit aufli qu’il compofa la vie de faind Grégoire premiende Saints 
Arnoulfié Bcnoiftîqu’ilàdiouftaà l’hiftoircd’Eutropedeuxliures des faits ôrgeftesdes 
Empereurs Romains. Outré lefquels il comprit aufli enfix autres liuresl’Hiftoire des gc- 
ftes des Lombards.Finalement aucuns luy attribuent la compofltion de l’Hymne , Yt 
y ut tnt Iaxis ,&-c.T ritcmius.Phil.de Bcrgo me. 
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Nicéphorë ettta dcuXÎefme année de fon Empiré déclara Ion fils Stauratius 
Empereur Augufteauecluy.Niccphore&Ccdr.tefmoignentque celàlefitcn la 62*6. 
annee de la création du monde félon la fupputation des Grecs: en laquelle aufli il mena 
vne armee contre les Arabes, qui fut honteuferiient deftaite fi c mife en routte , tellement 
qu’à peu qu’il n’y demeura prifonnier. , 

L’aime e des François compofee depluficurs nations d’AÎIemagtle entra dedans le 
pays de Saxe, où elle deffit en bataille rangée les Saxons 8: les Vveftphaliens leurs al- 
liez, lefquels nctrouuant apres ce dcfaftrc en qui plus auoir recours, furent contrains 
félon leur ancienne couftume de fe remettre à la mcrcy du vainqueur: qui pour toute 
fatisfa&ion leur fïtrcprcndrc la religion Catholique fié Chrefticnne, qu’ils auoient aban- 
donnée 8c dclaiflce. Et pour leur ofter cefte promptitude quilsauoient à rébellion, ti- 
ra bien dix mille mefnagesde leur pays (qui cft delà la riuiere d’Albis) &les enuoya 
( comme on dit) peupler le pays qui le nomme au iourd’huy le pays fie feigneuric de 
Flandres, qui eftoitencores pourlors quafi la plufpart defertouen bois. De forte qu’on 
eftime que la plufpart des Flamans fie Brabançons, fignamment tous ceux qui vfent de 
la langue Germ inique, tirent leur origine d eux. D’autres font aufli d’aduis qu’vne par j 
tic defdits Saxons fut diftribuee en la contrée qui cft au iourd hùy habitée des Suitze- 
ou Suitfes, lefquels ils eftiment auoir non feulement pris leur origine, mais aufli lcui 
nomination d’eux, comme cftansdu pays des Vvittes, qui cftoient en Saxe. Ce qut 
Naucler, Bonfinius fie plufieurs autres autheurs difent eftre femblablement adueni 
aux Ailemans, qui font encore demeurans fie refidans en la Tranliluanie. Combien 
que pour le regard des Suitfes, ie ne penfe pas qu’il foit venu de plus loin que dt 
village dits Suuits , qui cft le moindre de tous les Cantons , duquel furent les au- 
theurs du commencement de la liberté fie confédération des Suifles , qui ac- 
quirent tant de réputation par ccft exploit- la, que tous les autres Cantons en vou- 
lurent eftre nommez Suifles, qui ne i’eftoient au parauant. Dont il ne femble pa. 
qu’ils foient dits d’ailleurs, mefmemcnt des Vvittes. Car cefte appellation euft efti 
plus generale quelle n’a cfté du commencement fie plusancicnnc. Tant y-a cepen 
dant, que pourobuier à ce que la demeure première, de ceux qu’on auoit trartfporte; 
d’autrepart ailleurs nedeuintvuide fie inutile , fut permis par l’Empereur aux Abro 
dites de fe mettre dedans pour s’accommoder. Enquoy prit totalement fin la guer 
e Saxonique, qui auoit duré l’cfpace de trente quatre ans ou enuiron. Ce nonob 
tant Charles fut encore s vn temps à feiourner auprès de la riuiere d’Albis, attendant 
i’arriuee fie la venue de Godefroy (appelle par Albert Crants, Gottric ) Roy des Da- 
nois, qui le deuoient venir trouuer en perfonne comme il luy auoit figmfié.Mais il n’y 
enuoya que fes Ambafladcurs, comme tefinoignent Aimoinus , Rcgino , AdojlAbbw 
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A v q.v e l temps s’efieuaau pays de Perfc vne guerre ciuile, pour laquelle pacifier le 
Calife Aaron fut contraint s’y tranfportcr.Niceph. 

Fouvnat Patriarche de Grade voulant faire venir à effcét fon entreprin- 
fe, fe délibéra aucc vn Obelaire Tribtin.de Metamaucco de s’adreffer à l’Empereur 
Charlemagne pour l’inciter contre le Duclcan, comme fe montrant plus partial pour 
l’Empereur de Grèce quil ne deuoit.MaislçDuc ayant fenty lèvent dcleurvolonté & 
deliberation,les alla fi afprement & foudamçmcnt trouuer en la ville de Grade, qu’ils fu- 
rent contrains eux, leurs amis & alliez à gaigner au pied: tellement qu’ils fe fauuercnt 
en la ville de Tremife,ou Obelaire fut par fe s compagnons déclaré Duc de Venife. Si- 
gonius. 

E h la mefine annee Alcuin Philofophc excellent & Précepteur és bonnes de lettre^ 

. l’Empereur Charles deceda.Odoranus. 

L a vieille Chronique d’Angoulcfme tefmoigne qu’il laifla plufieurs autres heritiers 
de fa do&rine&Philofophie, entre autres vnSmaragdus, qui fut aufli Précepteur de la 
mefmc Philofophic de Theodulphe Euefquc d’Orléans, duquel HcÜasl’Efcoflois Euef- 
que d’Orléans fut femblablemcnt difciple. Etd’iceluy Henry , qui enfeigna Remy & 
Hucbald le Chauue Moyne profefleurs comme leurs maiftres de la Philofophic en leursî 
temps, àfçauoir fouzIcRoy Loys d’Outremer &Lothaire fon fils. ! 

Le R o y a |v m e de Noucrgc eftoit en ce temps gouuerné par vn Roy nom- 
mé Gotto,fouz lequel les Nouergicns dits Normans , fe méfièrent aucc les Danois, 
& commencèrent tous enfemble par bandes à faire courfes,pilleries,brigandcries &c au- 
tres tels mefnages fur les feigneuries & pays de S axe, F rife, A ngletcrre,Frâce 6 c beaucoup 
d’autres contrées, ne laiflants rien exempt de leur cruauté & barbarie, où ils pouuoicnt 
4 uoir entrée Sc acccz. Albert Crants. 
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Nicephore fe voyant aflïduellement molcfté des Sarrazins, fit fortifier plufièors 
villes en ce temps en la Gallatic,nommémcnt la cité d’Ancyra,pour cftrerempars contre 
leurs irruptions.Niceph. 

Les citoyens d’Eraclee & d’Aquilee,qui font places des appartenances de la ci- 
té de Venife, furent en ce temps en tel dilcord les vns contre les autres, qu’ils fe gucr- 
royent en toute telle maniéré qu’eu fient fait vrais ennemis , iufqu a la venue des Ducs 
Iran & Maurice, qui toutesfois y faifoient des aucuglcs . Ce qui leur acquit vne fi mau- 
uaife réputation enuers leurs citoyens, quelle prefenta vne grande occafion à leurs mal- 
ueillans, mefmement à Fortunat Archcucfque de Grade (l’oncle duquel iis auoient 
fait mourir) de côfpircr contr'cux. Mais eftant leur confpiration troptoftefùantce,For- 
tunat fut contraint de fe retirer vers l’Empereur Charles. Ce nonobftant la haine qu’on 
portoit aux Ducs, s’augmenta en telle façon, qu’ils ne peurent empefcher leurs enne- 
mis de faire cflire vn autre Duc contr’eux,qui fut Obelaire citoyé &Tribun de Mctamoc- 
co. Auquel le peuple permit de prendre fon frere nommé Beâtpour adioint & coadiu- 
teuren la dignité Ducale. Au moyen dequoy ontrouue qu’ils l’exerccrent enfemble 
l’efpace de f. ans, non pas toutesfois fans grandes difficultez, à caufe que les autres ne vou- 
lurent quitter la place fans coupfrappcr.En forte qu’on racomptcquelcscitoyensd’He- 
raéleefe deffientquafi tous les vns les autres en cefte partialité, comme Blonaus , &Sa- 
bellic récitent. Mais Sigonius dit feulement que Obelaire ayant ja cftécfleu Duc cy 
dcuant,aflembla cefte année à l’aide defes amis & partifans vne grande & puiflànte 
armee, auec laquelle il vint aflieger la cité & ville d’Hcraclce , qui eftoit le commun fie- 
ge & ordinaire des Ducs, & l’ayants. prife la razerent toute de fond en comble, con- 

traignans 
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traignans les habitans d’icellc de fe retirer partie àMetamocco, partie àTorcello & beau 
coup d’autres à Roalte.Au moyen dequoy Fortunatf en rcuint de France pour Te remet- 
tre en pofteffion & en exercice de fonPatriarchat. 

La Comté & gouuerncment dupais de Vvallois, appelle anciennement des Segu- 
fiens, fut donnée ceftc annee en propriété à Théodore Eucfque de Sionpout luy & 
pourfes fuccefïcurs par l’Empereur Charlcmagne.’Munfter. 

Licchoou Lefco , félon d’autres Letzo & Letho Prince des Efclauons qui habi 
toient au paysdeBoëme, faifoit continuellement des cour fes & volleries fur les pro 
uinccs des François & de leurs alliez. Ce qu’eftant impoffibleà l’Empereur de plus diffi-j 
muler, donna vne armée en main au Prince Charles fonfils pour les aller chaftier. La- 
quelle eftantarriuee de dâs leur pays y fit vn fi beau mefnage qu’ils furent contrains pour 
l’empefcherdefe venir aucclcur Prince prefenterert bataille deuantlesFrançois;Qui les 
receurent de fi bonne façon, que la defeonfiture tomba fur les Efclauons, par laquelle 
ils perdirent auec leur Duc vn nombre ineftimable de leurs gens', comme tefmoignent 
les anciennes Annales, Aimoinus, Theodulfe & Regino . Ce pendant les hiftoires de 
Bocmc ne font aucune mention de^ Prince qui aitfouzcenomdcLcfcoregnécn Boë- 
me. Qui a faitpènferà Martin Cromerenfonhiftoirede Pologne que c’cft luy qu’on 
appclla Lefco deuxiefmc,quifutfucceffeurdcPremiflaus dit Lefco, non feulement au 
Royaume de Pologne, mais aulïi de Boëme: la fucccfïion defquels il laifla pareillement j* 
àLcfcotroifiefmc fonfils’, qu’on dit auoir régné fort prudemment: &au bout de fes 
iours auoir laifft en poffeffion de fes cftats, Popiel premier dunomfon fils légitimé, qui 
fut pere de Popiel deuxiefme, que les Rats (au compte qu’on en fait) mangèrent de- 
dans vn chaftcau par permiffion diuinc,pource qü’il auoit fait cruellement mourir plu- 
fieurs de fes parens. 

La puiflàncedes Huns & Auarois, auoit efté fîbienmattee parles François, qu’eux 
qui auoient efté autrefois la terreur du monde, ne fepouuoient pas plus fou ftenir con- 
tre les algarades des autres nations. Nommément des Efclauons, qui lesalloicnt incef- 
fàmment molefter iufques dedans leurs maifons. A caufe dequoy Cagan Roy defdits 
Auarois, vint tfouucrcefte annee l’Empereur Charles, auquel il fit fi grande pitié de fes 
doléances, qu’il luy fut permis de s’aller habituer luy &fa gent, dedans le pays quife 
nomme au ioufd’huy la Styric&Carinthie( lequel on difoiteftre lors entre la Sabaric, 

& Carentanie ou Carnunte)fouzlemcfmctiltrc& preeminence qu’il auoit enfon pre 
mier pays. Laquelle permiffion toutesfois luy fut de tant plus facilement accordée qu’il 
eftoit Chrcftien, nommé au Baptefme Théodore. Mais il n’eut pas efté gueres de temps 
au lieu qu’il auoit demandé, que la mort l’y furprit,[par laquelle il eut vn fucccfleur qui 
obtint aufli de l’Empereur Charles la mefmc autorité fur lesfiens, que fon predcccf- 
feur auoit eu, comme lesanciennes Annales , Aimoinus, Regino & Adorecitenf Paui 
Æmileeft d’aduis que la Pannonie fût faite par ce moyen prouinccdes François. Et que 
[les Huns & Auarois, ceïfans bien toft apres d’auoir des Rois, prindrerit totalement loix &é 
çouftumcs de l’Empereur Charles. 
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A a r o n Roy des Perfcs entra ceftc annee auec vne armee de trois censmillccom- 
batans dedans les proumccs de l’Empire, qui mit l’Empereur Nicephore en telle perple- 
xité, que pour s’en dcfueloppcr,compofà de certain tribut, Sc d’vne fomme de deniers a- 
uecle Calife Aaron, afin de le faire retirer. Mais quand il eut remené fon armee en fbn 
pays, l’Empereur fit refus d’accomplir le refte des conuentions qu'il auoit iurees. Dequoy 
le Calife fut fi fort irrité, qu il renuoyafoudainementvn autre armee en Cypre où eue fit 
vn piteux & horrible mefnage.Niccph.Anafta. 

Charles defirant mettre ordre en là vie à ce qu’il laiftaft fes enfans en paix a^ries 
fon trefpas, fit alfembler v n^Parlcmcnt general auquel par l’aduis de tous fut defigné a~vn 
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chacun deux la part & portion des Royaumes & fcigncurics deleur perc àlaquelle ils dd 

uoientfucceder. Aimoinus, Regino. ... Tr •„ ... „ ! 

Les deux Ducs de VenifeàfçauoirObelaire(ditpar Aimomus Vvülcras)&Bcata<S 
compagne? de Paul Duc & de Donat Euefque de Iadera furet rrouucrccftcanncel Em- 

I reur Charles pour receuoir ( commeèlimcnt Aimoinus & Regino)quclquc reglcmët? 
prouifion de luy de IeursDuchez& feigneuries: oucwnme veulent les autres, pour ètrcj 
ceuz en fon amitié,alliancc & protection. Mais P. Æmîlc eft d aduis que ce fut pluftoft 
>ur l’inciter à s’emparer delà Dalmatic.Cc qui n eft pas (ans grande apparence, d autâtf 
îe les mefmcs autheurs confeflènt que Nicephore enuoia en la même année 1 vn de les 
atriccs nommé Nicetasaucc armée pour larecouurerafoy. A caufe dequoy P. Diacre 
Blondustefmoignent,queccNicetas fit tant enuers les Vénitiens en ce voyage, qu’ils 
:noncerent à l’allian ce de Charles & des François.Et à ceftefin conféra 1 eftat de grand 
pataireau nomdefonmaiftreauDucObelaire,pourle rendre plus enclin a prendre ld 
artydes Grccs.Cc que Sigoniusconfcflcqu eux & les Dalmatiens firent daoffi grande 
gereté qu’ils s’eftoient voulus cftrangcr des Grecs fans attendre le recours que Pépin 

oy d’Italie s’appreftoit de leur mener. 

Cependant l’Empereur Charles mit plufieurs autres armées aux champs: 1 vne def- 
uellcs fouzla conduittc du Prince Charles fon fils falla rendre dedans lepavs des Efda- 
ons dits Sorabcs,habitans le long de la riuierc d Albis , lefquels s eftoient déclarez en- 1 
émis des François A caufe dequoy il leur liura bataille ,dont-üs perdirent la vidokea- 
eclcur Duc Mileduich.Au moyen dequoy force leurfutdefc foubmettre afadifcre- 
ion,&de fouffrir pour eftre tenus en bride deux Forts qu’il fit i aire,l’v n fur la nuiere d’Al- 
e,& l’autre furleSalts. Ce qui fut faiten fi peu de temps, qu’auant que la fiiifon füft 
afTec il eut encore loifir d’aller auec fon armcc, voir & vifiter lesEfclauons de Boé- 
tie, lefquels ne le peurent empefeher de faire là cheuauchce à fit difcretion par leur 

Tvne des autres armees fut celle que Pépin Roy d’Italie enuoyà par mer fouzla con- 
luittc d’Ademare Comte & Gouuerneur de la cité de Genncs , contre les Sarrazws qui 
ftoient defeendus en la Corfegue pour la butiner j lefquels fiirent lourdement repouf- 

ez.MaisAdcmare en fc trop hazardant y demeura. 

Qv a n t àlatroifiefme,il fcmble que le Roy Loys d Aquitaine la fit pafler en| 
-fpagne: où elle prit, au rapport d’Aimoinus liure quatricfme & de Regino ,1a cité de. 
3 ampelunc furies S arrazins;& ramena le Nauarrois en l’obciffiuicc des François qui 
;’en eftoient cftrangcz. Etfembleaufli qu’aduint lors ce quieft eferit au Supplément 
iudit Aimoinus liure cinquième chapitre cinq, quAddo Gouuerneur de la cité de 
Barcelonnc fut pris & amené auRoy Loys quil*cnuoyaa Empereur fon perc. Et que 
ésGafcons fc voulurent eflcuerpourl’occafion &raifon delà Comté de Tholofe,qucle 
R.oy Loys donnoit àvn Luitard apres la mort de Burgondion qui l’auoit autrefois te- 

BU -J* H aras i v s Patriarche de Conftantinoplc mourut le vingt huidiefine lourde 
Fcurier en la quatorzième Indi&ion: 8c fut fubrogé en fon lieu le quatrième iour d’A- 
uril enfuyuant vn Nicephore Secrétaire de l’Empereur, tant du confcntement d’ice- 
luy que du peuple, nonobftant qu’il n’euft paflé au parauant par aucun ordre Ecdc- 
fiaftique . Tellement qu'il prefida par ce moyen l'efpace de neuf ans ou enuiron. Com- 
me luy-mème tcfmoigncen fa Chronologie, auec Zonare,Georgius Ccdrcnus,& A- 
naftaüusen fonhiftoke Ecclcfiaftique, laquelle il confèTe auok compilée dcsHiftoi- 
rcs de Gcorge,dcThcophancs, & du même Nicephore, comme il dit «nia préfacé 
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L’Empsrevr Niccphorc cftant party de Conftantinoplc aucc vne armee pour mar- 
cher contre les Bulgariens, fut contraint d’en rcuenir fans rien faire, à l’occafion de la 
dcfobeiflànce de fes gens. Cependant Pépin Roy d’Italie fit trefues auec le Patrice Nice- 
tas Lieutenant de l’armce dudit Niccphore fur la mer. Niceph. 

Les AmbafTadeurs que Charles auoitenuoyé quatre ans auparauant auRoydePerfc 
retournèrent celle annee,ramenans auec eux vn autre Ambalfadeur dudit Roy, qui figni- 
fioit que l’amitié de l’Empereur Charles eftoit en telle recommandation enuers Ion mai- 
ftre,qu’il la preferoit à celle de tous les autres Princes ou Potentats de la terre. Pour dé- 
claration dequoy il luy faifoit prefent de la ville de Hierufalem , & du lieu auquel auoit e- 
ftécrucifié Ce enfeuely le Rédempteur des humains, pour cftrc tenu comme fien & en 
fonnom. 

Lis Maures d’Efpagnefaifanscouftumed’cfcumer & c<Wirinceflammentlcsifles& 
nuages de la mer Tyrrhcnc furent caufe de faire mettrefus àl’Empercur Charles de plus 
grandes forces de mer pour les défendre qu’il n’auoit point encore fait. De forte qu’il en 
bailla la conduire à fon Conncftable Bouchard, qui les alla premièrement addrelfer en la 
Corfeguc, où il fçauoit que les Maures citaient ia comme accouftumcz devenir rapincr. 
Auffi aduint-il qu’eftans repouflez de l’ifle de Sardaigne par les Sardiots, auec perte de 
plusde trois mÙle hommes, fe voulurent venir rallier & rafraifehiren laCorfcgue.Mais 
l’armee des François leury fit vn fi dur recueil, qu’ils payercntpluscherementl’amende 
dÿcilrevenuz qu’en Sardaigne : ne leur Iaiïfant pas moins de 13. de leurs nauires, fans les 
hommes qui citaient dedans , pour celle rencontre. Eginard, Aimoinus , Regino. 
Blondus. 

VvittikindeDuc de Saxe fut en ce temps mis à mort parGeroldDuc deSuaube,!aif- 
fantvn fils nommé Vvitpert, qui luyfuccedaenfeseilats &c feigneuries. Chronique de 
Saxe. 

A Cardames Roy de Bulgarie décédé , fucccda Chrumnus, qui régna treze ans. 
Sigcbert. 
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Godefroy Roy de Dannemarc,quc les autres appellent Gokric, entra en ce temps 
entelleprefomption defoy & de fes forces, qu’il fe délibéra de foubmettre àfoy toute la 
Germanie :n eftimant pas qu’il y euft choie qui le deuil garder d’en venir bien toft à chef. 
A caufe dequoy s’alliant des Efclauons di&s Vviltzes, fe voulut premièrement addreiTer 
aux Abodrites , fut lefquels il gaigna quelques villes & chafteaux. Mais le reile fe défendit 
fi vertueusement, qu’ils luy firentperare le meilleur defes hommes, auec l’eipoir de venir 
à bout de fes intentions. De forte qu’eilant encore aduerty que l’armee des François ayât 
pafié la riiiiered’Albe venoit à puiilànce contre luy fouz la conduite de Charles fils de 
rEmpercur , il reprit hailiuement les arres de fon Roiaume : & fe retrancha fur les aucnucs 
d’ieeluy du coilé qu'ils le pouuoicnt venir afiàillir. Mais ils prindrét le chemin du païs des 
Liuoniens(les autres difent Hcliuôs) & S incldingcs,qui s’eftoiét déclarez pour les Danois 
en cefte entrcprinfc,dont Üs les firent rciîèntir .Aimoinus, Regino, Albert Crants. , 
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Vn Roy de Northumbellande en Angleterre nommé Eardulfc, eftant chaffé de fon 
Roiaumc , vint trouuerlf Empereur Charles à Noyon : par l’entremife duquel & des Am- 
baffadeurs du Pape il fut reftitué en fon Roiaume. Autheurs precedents. 

Mais au incline temps Louys Roy d’Aquitaine, ayant defcouuert en quel eftat 
eftoit de la cité de Barcelonne,fut confeillé de l’aller affiegert tellement qu’il fe tranfporta 
pour ceft effeét delà les monts Pyrenefes ,aucc vne grande armee qu’il diuifa en 3. camps: 
l’vn defquels demeura auec luy à Roufllllon : l’autre fouz la conduite de Roftang Comte 
de Gerondc affiegea la cité: latroifiefmc fut ordonnée pour empefeher qu’il ne vint fe- 
cours aux aflïegez , & pour le repouffer s’il en venoit. Ce qui fucceda fi bien , que l’armee 
que le Miramolin de Cordouc v oulut enuoy er pour le fiege,n’en peut approcher, ains fut 
contrainte de s’en retourner en. arriéré. Au moyen dequoy les 3. camps feraficmblercnt 
enfemble,&: pourfuiuirent le .fiege en toute opiniaftreté iufquès à ce que les Barcelonnois 
réduits à defaultdc viurcs & de toutes munitions ferendirent vies & bagues fauues entre 
les mains du Prince Louys. Lequel apres auoir fait fon entree en leur villc,lalaiflà en gar- 
de à vn Comte nommé Bera, pour la gouucrncr en fon nom: & puis ramena fon armee 
en Guicnne. Ce qui fe fit, tefmoin le Continuateur d’Aimoinus, (nommé par Richard de 
VvalTebourgjEginald) liu.f.chap. 5. lequel viuoitlors, & eftoit desdomeftiques du Prin- 
ce Loys,l’anncc deuant le fiege de Tortofe. Et pource que le 4di.ch.88. dudit Aimon.de- 
clarc queBarcelonneauoitiacfté prife dés l’an 801. il nous fait croire quelle a cfté prife 
par deux fois par les François : mais depuis celle derniere elle n’eft oneques plus retom- 
bée entre les mains des Sarrazins. 

Vne armee de Sarrazins enuoyee de la part du Calife Aaron fouz la conduite de Chu-! 
meid courut &rauagca tout le plat païs de Fille de Rhodes, fans y pouuoir prendre aucu- 
ne forterelfe.Niccph . 

I s n a r d moine viuoit en ce temps , lequel on dit auoir elle le compilateur du Mar- 
tyrologue des Saints. Tritemius. 
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dedans les prouinces de l’Empire de Grèce, où elle prit la ville de Sardica, & mit en route 
vne trouppe de fix mille Grecs. Qui fut caufe queNicephorcncs’ofàprelenter deuâteux. 
Niccphore. 

L e Roy de Dannemarc ne voulant eftrevcu auoir en rien contreuenu à I alliacé qu’il 
fedifoit auoir auec les François, demanda lieu & temps de colloque pour lesAmbafTa 
deurs de l’Empereur Charles & de luy. Lcfquels toutesfois nepeurent de rienconuenir 
entr’eux. A caufe dequoy l'Empereur fit edinervn fort furlariuicre d’Albisprcs delà frô 
tiere de Dannemarc. - -, 

Cependant Trafillo Duc des Abodritcs auec le fecours des Saxons,courut & paflà 
tout le pais des V vilifes fes voifins , comme ils auoie nt fait le fien auparauant. Et apres en 
auoir tire' vn grand butin s’alla ietter dedans le païs des Smcldinges, où il fit le femblable. 
Mais il fut quelque temps apres mis à mort en trahifon , par certains Danois. Vne armee 
defquels aflaillit au mefine temps le païs de Frife auec deux cens voilcs,& fe rendit les Fri- 
fons tributaires. Aimoinus,Regmo, Albert Crants. 

A Lyderic Comte de Harlcbcc premier Forefticr de Flandre décédé, fucceda fon fils 
nommé Englerran ou Enguerrand au gouuerncment de ladite Flandre ; lequel n’eut pas 
moins d’affaires qu’auoit eu fon pere,tant à nettoyer le païs de voleurs & brigans,qu'à fai- 
re eflirter les bois qui y cftoient, & reftaurer les villes ruinées par les Vvandales. En quoy 
toutesfois il fut aidé & fecouru de l Empereur.Hiftoire de Flandre. 

Les François eftans forts fur la mer Méditerranée, donnèrent enuie à l’Empereur de 
Grece de fe rendre auffi puiffant qu’eux. A caufe dequoy il equippa deux armees de mer: 
del’vnc defquelles le Patrice Nicetas eut la charge pour ladefenfe de la coftcDalmati 
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, que. Etl’autrefùt donnée à'Paui Gouuerneur de la Cephalonic, auec laquelle il alla pren- 
; ared’emblcela ville de Piumbino enlacofte delaTofcane, laquelle il raza, brullant & 
; faccageant de là tout le terroir d’alenuiron. Qui fut caufe que Pépin mena Ion camp à Ra- 
uenne ,& fit retirer fon afnice de mer auportdeCommachio, où elle le trouua inconti- 
nent afïiegce par Nicctas. Mais les François le chargèrent défi defefpcree façon, qu’fis ne 
luy laiffercnt auoir l’honneur de les auoirtenuz longuement alfiegez. Somme que force 
: luy fut de fe retirer auec honte & beaucoup moindre nombre de gens qu’il n’auoit ame- 
né. Pource il fe contenta déformais de garder la code Dalmatique. Or combien que les 
Vénitiens comme neutres ne deuflent fauorifer les vns plus queles autres, fi eft-eeque 
fouz couleur de pourchaflèr les moyens d’accorder les deux parties cnfcmble, qu’ils re- 
coururent les Grecs d’argent & de galères. Chaffercnt outreplus leurs Ducs Obelaire & 
Beat , pource feulement qu’ils fembloient fe trop affeCtcr à la caufe des François : encore 
que l’Empereur de Grèce en euftfaiét l'vn fon S pa taire , & l’autre de fes principaux Con- 
fcillers. Enquoy faifantils firent conceuoir fi mauuaife opinion d’eux au Roy Pépin, qu’il 
ferefolut à leur faire la guerre tant par mer que par terre, au mandement de fonpere. 

D’autrepartle PrinceLouys d’Aquitaine s’eftudiant à donner toufiours des affaires aux 
Sarrazins d’Efpagne , fit encorcs paffer les monts Pyrenees à fon armee : laquclleprenât 
le chemin de Barcelone, y tira droiCboù furent pris & mis en route ceux qui s’y trouueréc 
de Maures & d’ennemis, fans efpargner villes, villages, métairies, ne hameaux , qui n’cuft 
fenty parlefoldatlemaldela guerre, iufques à ce quelle fut venue à fainéte Colombe, où 
elle fe diufiavnc partie,ailât affieger la ville de Dertofe,qu’on dit auiourd’huy Tortofe,qui 
eft aflîfefurlariuiere d’Ebre (quieftoitaux anciens Ibères ) auec laquelle le PrinceLouys 
s arrefta : l’autre fouz la conduite des Comtes Ifcmbard,Ademare,Bcra & Borrel, monta 
contremont lemefmeflcuue, & l’ayant trauerfé à gué à fixoufept iourneesdeTortofe, 
pénétra bien auant dedans l’Efpagne fans trouuer rencontre, pource qu’on n’auoitprcueu 
leur venue. Au moyen dequoy ils gafterent vn grand circuit de pais , & en emmenèrent 
vn butin indicible: ayanshontcufementdeffait & mis en route les Maures qui s’e 11 oient 
afïimblez pour le venir recourir. Ce nonobftant la ville de Tortofe faillit d’eftre prife par 
ceux qui l’alfiegeoient. Ains fallut que le Prince Louys, apres auoir perdu fon temps de- 
uant icelle, ramenait fon armee en la Gafcôgne, fe contentât du degaft de la viCtoire,& de 
la proye que fes gens auoiét obtenue fur l’ennemy. Ce qui fe fit, côme il cil eferit au liu 4 
ch.é.d’Aimoinus, & és ancien. Annal.en Ado & en Regino l’an 809. & felôle mefme Ai- 
moinusliu.4. ch. 6. i’annee d’apres la prife de Barcelonne: & l’annee deuant la z. courfe 
que le Prince Louys enuoya faire par les Licutcnans Ingobert ou V vigobert, Ademare,& 
Bera iufques à Tortofe: qui eft vneprcuue que tout ce que nous venons de reciter, fefit 
en vn fcul voyage & non en deux. Cependant l’armee des François ne fut pas pluftoft de 
retour en la Gafcongne, que nouuelles vindrent au Prince Louys de la mort du Comte 
Aureole Gouuerneur des marches de France & d’Elpagne près la ville d’Olca & de Sarra- 
golïè : & que de fes eftats s’eftoit emparé le Gouuerneur delà ville de Sarragolfe nommé 
Amoroz ou Amaros, qui cnuoyoit lignifier à l’Empereur Charles qu’il eftoit en Ton com- 
mandemét & puilïànce. C c qu’il faifoit,afin qu’il le reccuft en fa garde & protection con- 
tre le Miramolin de Cordouë. Aimoinus,liu.4.& y.Regino. 

A v mefme temps les Sarrazins de Tollete fe rebellèrent contre le Miramolin de Cor- 
douë : lequel ne voulat mettre fes forces en hazard pour les chaftier de leur faultc; d’autât 
mefmement qu’il en auoit affaire contre les François, s’aduifa de les retirer à foypar vne 
femblable ruze dont Darius auoit vlé autresfois enucrsles Babyloniens par Zopirus, ou 
Tarquin lefuperbe enuerslesGabiniens par fon fils: car il attütra le Gouuerneur delà 
ville de Huefca,qui fit ce myftcre, & les trahit. Roderic de Tolette,V afæus. 

AAXON’furnomméRclfitz Calife & Empereur des Sarrazins mourut en la 7. année 
de l’Empire de Nicephore,lailTant deux fils : l’ailné defqucls nommé Muhammat luy fuc- 
ceda enfes eftats, & régna 5. ans. Nicephore. 

À l’occafion de certains moines quis’eftoient feparez de la communion du Patriarche 
de Conftantinople, fut affemblé cefte annee vn Synode à Conftantinople. Nicephore. 

Mais en vn autre qui fut affemblé au mefme temps à Aix en Allemagne, par l’au&ori- 
té derEmpcreur,la queftion du fainét Efprit, à fçauoir-mon s’il procédé feulement du Pe- 
re,fùt debatuë & examinée. Aimoinus. 
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Pépin irrité (comme a efté dit) contre les Vénitiens, fit palferfonartnee de mer de- 
dans les iflesde Venife $ defquellcs les principales furent prilcs, comme Brandolo,Palefti- 
na, Albiola,cnfemble Metamaucco, qui fut trouuec vuide, où leurs Ducs faifoient leur re- 
fidcnce couftumierc, & fe depefehoiét leurs principales affaires. Mais Eraclce &Equilio 
furent bruflecs. Ce qui mit le relie en tel efpouuantcment, qu’ils fe rendirent par compo- 
fition au Prince François. Lequel les ayant en cefte forte fubiuguez , remena Ion armée à 
Rauenne,pourn’cftrc furprife de la Grecque qui la venoit cercher $ où il mourut bien toft 
apres., à fçauoir le huitiefmc iour de luillet , laiffant vn grand regret de foy , pour la bonne 
opinion qu’on auoitconceuë de luy, qui faifolt efperer que la vertu de fesperes&ay culs 
n’euft de rien dégénéré en luy s auec vn fils nommé Bernard, qui fut cy apres Roy d’Italie. 
Cependant 1 Empereur de Grcce defirant remédier aux affaires des Vénitiens, enuoya fes 
Ambafiàdeurs traitter de la paix vers l’Empereur Charles, laquelle leur fut en finaccor- 
dee:& parle bénéfice d’icelle les Vénitiens remis en leur première liberté. Ce quenous 
trouuons auoir efté en cefte forte recité & tefmoigné non-feulement par les anciens Hi- 
ftoriographes François, & qui en parlent en cefte forte: PipinusRex perfidia Ducum Vene- 
torum incitatus Venetiam bello , terra , manque iufiit appeti : fubteSidque Venetia ac Ducibus eius in 
deditionem acceptis^eandem clajfem ad vajlanda Dalmatia littora miftt : ou qui n'ont efté fort cfloi 
gnez dïceluy, comme l’autncur des ancien.Annales,Ado,Regino : mais auffiparBlondus 
I taüen, qui tcfmoigne auflî l’auoir appris de P. Diacre d’Aquilee,& de Godefroy de Vvi- 
terbe. Ce nonobftât Sabellic n’ayant leu noz Hiftoires,ofe bien reprocher le teûnoignage 
deceux defon païs, qu’il dit auoir efté en cecy trop fufpe&s &cnuieux delà gloire Véni- 
tienne, po ur penfer faire accroire que l’armec de Pépin ayant voulu entrer dedans l’ifle de 
R cake, y fut honteufement &aucc vnc mémorable perte de gens defeonfite, Pépin auflî 
contraint fe retirer ignominieufement à Rauenne. Commes’il eftoit poflible qu vn fi vi- 
ctorieux Monarque que Charles (telmcfmes que tous les Italiens confelfent auoir efté) 
euft voulu diflimuler vne telle honte,& faire paix fi foudainement & à fi bon marché auec 
fi petits compagnons qu’eftoient lors les Vénitiens, de qui il l’auoit rcceuë, comme on dit 
qu’il fît en la mefinc annee , deuât que s’eftre autrement mis en peine de la venger , ou de 
s’en fairc-faire quelque réparation. Eux-mefmes ont bien experimété parla derniere paix 
qu’ils ont fai&e auec le grand Turc, fi c’cft la couftume des grands Potentats de le racoin- 
pter fi legeremët auec moindres qu’eux qui les ont pincez. Parquoy fi Sabellic & fes 1cm- 
blables vouloient faire fcmbler leur faullé vi&oire plus vray-femblable,ils fe deuoiét plus 
modeftement affeéler à l’cx tôlier & amplifier de tant lèvent Italique & d’exclamations 
fcholaftiques au dénigrement des François. EtduHaillan aufli fedeuoit (à moniuge- 
ment) plus diligemment informer du nombre &de la qualité destefmoinsdefacaufe, 
deuant que de la bailler gaignee fi promptement à les ennemis : en leur accordant(ce que 
Sigonius mcfme qui eft Italien ne confelfe pas cftrc vray ) que tous les cfcriuains s’accor- 
dent que les François furent vaincuz, & les Vénitiens rapportèrent vne grande viâoire 
d eux. Tant y a cependant qu’on eft d’accord qu ’àl’occafionde cçftc guerre tout lcplant 
de la cité de Vcnilefiit entièrement changé: pource que l’experience ayant fait cognoi- 
ftre aux Vénitiens que les places de leur ville efparfcs & efcartecs loin l’vne de l’autre, ne 
leur pouuoit apporter aucune feureté,ilss’aduiferent de faire tant de ponts, qu’ils joigni- 
rent par iceux enuiron de 60 . petites iflettes prochaines de Real te ; lefquelles, quinefem- 
bloiét rien à partirent enfemble vne belle, grande & magnifique cite,fiegeauiourd’huy 
de leurs Ducs & de leur lige Sénat. Mais le premier qui y eftablit Icficge & Palais Ducal, 
fut Melfcr Angclo Patriciato did Badoer, nôme bien aduilé , que les Vénitiens efleurét 
cefte annee, à fçauoir 8io.pour chef de leur République, au lieu des deux freres precedéts 
que Ton 
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que l’on auoit enuoy cz en exil: par lequel ils furet gouucrnez l’elpace dei8.ans.Sabellic, 
Contarin. 

Godefroy Roy de Dannemarc perfeuerant en Tes prefomptions/e délibéra de fai- 
re la guerre tant par mer que par terre aux François; fe vantant mefmcs de vouloir aller 
trouucr l’Empereur Charles iufqu a fon feu. Mais il equippa premièrement vne armee de 
mer de deux cens voiles, qui alla courir toute la coftedcFrife: &: apres auoir gaigné vne 
bataille fur les Frizons , les mit à tribut. Luy d’autrepartfaifoit vne autre leuee de gens 
pour marcher par terre auec eux. Cependant comme Charles faifoit auffi mandement de 
toutes fes forces pour obuier à eux ae toutes parts , nouuelles vindrent certaines que le 
Roy Danois fon cnnemycftoit mort, ayant efté tué par vn archer de fa garde: & que 
Hemmingue fils de fon frère tenoit ia fon lieu fur les Danois. Qui fut caufe de faire pen- 
fer l’Empereur à d’autres affaires : fi cft-ce toutesfois que le nouucau R oy ne mit guercs 
apres d’enuoyer lès Ambafiàdeurs deuers luy pour conclure de quelque paix ou detref- 
ues, qui ne s’en retournèrent fans rien faire. Aimoinus & Regino. Albert Crants toutes- 
fois appelle Olaue celuy qui fucceda à Godefroy, duquel il le di& eftre fils. 

Av meûne tempsles V^ilfes, nation Efclauonique, s’eftans déclarez contre les Fran- 
çois en faueur des Danois, entrèrent à grande puiflànce dedans l’Allemagne : où ils prin- 
drent & ruinèrent le fort de Fïambourg fur la riuicred’Albe. Albert Crants. 

D’ a v t x e p a r. t les Sarrazins d’Efpagne, fçaehans le Roy Pépin empefehé contre les 
Grecs & Vénitiens, fe vindrent ietter dedans les ifles de Sardeigne & de Corfeguc , qu’ils 
trouuerent vuides de gens de defenfe. Au moyen dequoy ils en tirèrent tous les habitans, 
&les emmenerent captifs auec eux, excepté les impotens. Qui pourvoit auoir efté la eau- 
fe pourquoy le Roy Louys d’Aquitaine fit repafler vne armee en Efpagne , fouz la condui- 
te de fes Lieutenans Ingobert ou V vigobert , Ademare, & Bera ( car l’Empereur Charles 
luy auoit défendu d’y aller en pcrfonne,pource qu’il vouloit qu’il vacquaft à faire baftir vn 
grand appareil demer contre les Normans) qui alla courir iufquesdcuant la ville de Tor- 
tofe, où elle tailla en pièces vne trouppe de Maures , qui oferent faillir fur eux, fouz la con- 
duite d’ Abardus Gouuerneur de Tortofe,& puis fe retira fauue en Gafcôgne. Cependant 
Ambulas ou Abuzali Roy de Cordouë en Efpagrie (qui femble deüoir eftre celuy que les 
hiftoriés d’Efpagne nomment Alcan , les autres Hali Hatan, ou bien Abdallas , qui cftoif 
fon oncle , Roy de Valence) enuoy a demander la paix à l’Empereur Charles par fes Am> 
baflàdeurs, qui leur fut accordée. Mais vn peu de temps apres Abdirama fils d’ Abuzali, 
chalfa de la ville de SarragolTe Amoros , qui auoit failly de promelfe à l’Empereur Char- 
les; carayant demandé de parlementer auec luy fur les frontières d’Efpagne ,pourcon- 
uenir auec eux des conditions de ferendreàluy, nes’eftoittrouué : & le contraignit fe 
retirer en la ville d’Ofca, qu’on dit maintenant Huefca. Aimoinus liu.4.0: j. 

Habdallas frère du Calife MuhamatjS’efleua en ce temps contré luy, pour auoir 
fa portion des eftats & feigneuries de leur feu perc. Qui fut caufe défaire diuifer tous les 
Sarrazins enpartialitez par toutes les prouinces qui retenoientla do&rine de Mahomet. 
Niccphore. 

E g 1 n a x d Secrétaire del’Empercur Charles, homme do&c & affez bien exercé és 
deux ftilesjfloriflbit en ce temps: lequel rédigea pareferit laviedefonmaiftre en vn li- 
urc, & compofa vne autre Hiftoire à part des geftes des François. Tritemius. 
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Ni CEPHoxEcftant en guerre contre Chrunute Roy de Bulgarie, gaigna quelques 
victoires fur luy *.qui le firent entrer en telle prefomption, qu’il ne voulut receuoir le Bul- 
garien a aucune composition qu’il offrift. Qui fut aufli caufe de le réduire àteldefefpoir, 
que pour iouër à quitte ou à double, il alla donner auec ce refte de forces qui eftoiét auec 
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iuy, dedans le camp des Grecs (lors qu’ils n attendoient rien moins) de telle furie qu’il les 
inktous en route, apres en auoir taülé vn grand nombre en pièces. Entre lcfquels fut 
:rouué l'Empereur Nicephore, auquel il fit coupper la tefte, & le taiz d’icelle fitcnchafTcrl 
en argent,pour feruir cy apres de couppe a boire aux Rois de Bulgarie* I 

Cependant Stauratiiis fils de Nicephore eftât efehappé tout blefTédeladeffaitc prece- 
dente, le retira en la ville d’Hadrianopolis, où il fe voulut porter pour Empereur, comme 
ayan^ ia cfté defigné Augufte cy deuant par fon pere. Mais il fut bien toft aduerty que le 
Sénat deConftantinople s’eftoit ia pourueu d’vn autre contre luy, qui auoit efpoulc fa 
loeur Procopia: à fçauoir de Michel di&Rangabe$,Gouuerneur ou Superintendant du 
Palais Impérial (qu’on nommoit lors Curopalate ) ce qui luy fit cognoiftre, qu’il luy feroit 
impolfible de fe maintenir gucrcs plus longuement en polfelfion de l’Empire. À caufe de- 
quoy il s’en démit le z.ou j. iour d'Odobre, i.mois, io. iours apres le trefpas de fon pere, 
qui auoit efté deffaiâ: le i /\ . iour de Iuillet, pour fe confiner en vn monaftere. Et par là re- 
no nciat ion, laifTa fon beau-frere polfeffeur entier de la dignité Impériale. Laquelle tou- 
tesfois ne luy demeura qu’vn an,9.mois,9.iours : enl’cfpace defquels il fit prendre le nom 
d’Augufte à fon fils Thcophila&eauec luy : comme rccitele Nicephore Patriarchequi 
viuoit fouz eux, en fes Annales d’Orient : où il déclaré que Michel commença à regner en 
i’Indi&ion j.qui commençoit àla fin de Septembre de l’an 8n. & en Tan delà création du 
Monde, félon la fupputation Grecque 6304. Mais Michaël Glyca & Conftantinus Manaf- 
fes fe font notoirement mefeomptez, qui ont cftimé que l’Empire de Michaël Rangabcs 
dura 1 1 1 1. ans, 9.mois, 9. iours : fi cclàrieft venu delà faultc des efcriuains. Au reftelean 
Scyiika Hiftoriographe Grec a commencé fes Annales au temps que ledit Michaël com- 
mença de regner. J 

Les treftres qui eftoient entre les François & les Danois, furent non-feulement entre- 
tenues mais aulfi conucrties en paix. Au moyen dequoy l’Empereur Charles enuoya trois 
armées en autant de côtrees, pour ranger les affaires d’icelles à fa volonté. Tellement que 
l’vne prit le chemin de la petite Bretagne pour ramener les Bretons en leur deuoir: lcf- 
quels fouz la conduite d’vn Roy nommé Ccnulfe qu’ils s’eftoient efleuez (combien que 
leurs Annales l’appellent Machonus ) faifoient ia ordinaire demelpriferfes commande- 
mens. L’autre alla vifiter le pais des Liuoniés ou Helinôs (qui s’eftoient déclarez ennemis 
des François) & repara le Fort que les Vvilfes auoient’ ruiné fur la riuiere d’Albe. Mais 
latroifiefme fut mence en Hongrie, pour faire cefTer les différends qui eftoient entre les 
Efclauons & Auarois, qui eftoient lors fouz le régiment d’vn Prince nommé Camzance. 
Cependant il s’en alla luy-meûne vifiter l’equippage de l’armee de mer, qu’il faifoit drclTer 
cnlacofte de la mer Belgique, où il fit reparer lahaultc tour qui eft auprès de la ville de 
Boulongnc,pour feruir de lignai aux nauigean$,comme elle auoit fait anciennement. 

S vr. lafindei’annce le Prince Charles fon fils aifiié mourut au.païs deBauiere le 4. 
iour de Décembre, au grand regret de toute la France, pour I’elperance qu’on auoit con- 
ceu de fa vertu. De façon que de tous les fils légitimés de l’Empereur, le Roy Louys d’A- 
quitaine refta fcul en vie : lequel auoit en la melmc année fait repalfer vnc armee en Elpa-I 
gne, par laquelle il s’eftoit fait rendre la ville dcTortofe, quclcs François auoient failly 
tant de fois cy deuant à prendre. Anciennes Annales, Aimoinus liu.4. &liu. y.chap.j.Re- 
gino, Chronique d’Aymar. Or de cefte conqueftc faifte en Efpagne , lèmblent auoir fait 
mention Alcuin en vne defesEpiftres. Etiam & eiufdem chrijhanifîimi Regis Duces <ÿ*rri- 
- bummulum partent Hifpani* tulcrunt à Saracems quafi per trecenta millia in longum per mtri-\ 
tima. Et Eginardenfa vie, où en recitant les païs&prouinccs qu’il reduifit en fa puiflàncel 
les vns apres les autres , adiou {ke:Totûmque Vyrtnei montu iugum &vfque ai Hiberum amnemj 
qui apud Nauarros ortut fertilijéimos Hijpanie agros Jècans,fitb Derthofx ciuitatis mania , B*-| 
learico mari mifeetur. Lcfquels tefmoignages i’ay bien voulu adioufter pour conuaincre les 
Hiftoires Efpagnolcs , qui nient obftinément quelapuilfancc de Charles ait pénétré fi 
auant en Efpagne. 

Alcan Roy de Cordouë en Efpagne mourut ( au rapport d’Antonius Benther ) ce- 
fte annee, ayant vn fils nommé Abderramen ou Addirrama,qui luy fùcceda à là courône: 
de laquelle toutesfois fon oncle Abdalla Roy de Valence le voulut Ipolicr : mais il le 
maintint en fon droiét fi brauement , que fon oncle cftant ia fort ancien, felaiftà mourir 
de defpit de ne pouuoir venir à chef de fes intentions. Ce qui donna moyen à fon nepueu 
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de s’en aller auec armee emparer du Roiaume de Valence , l’oflant au fils d’Abdalla. Ce- 
pendant, Roderic de T olettc tefmoigne qu’Alfonfe Roy de Leon gaignaenlajo.annec 
de Ton règne vne grande bataille fur ledit Abdcrrama. 

B 1 o n n o Roy de Sucflè enuoya demander enuiron ce temps à l’Empereur Charles, 
des Eucfques fit gens de lettres, pour inftruireluy fit fes fubieâs en la Religion Chreftien- 
ne, comme recite Ioannes Magnus liu. 17. A caufe dequoy Helmodius tefmoigne qu’on 
luy enuoya vn certain perfonnage nommé Herbert à celle fin$ qui s’acquitta fi bien de ce- 
lle charge, qu’il alTcmblaenipeudctempsvne Eglife, fit édifia vn Temple en la cité de 
Lincope : où il fallut luy enuoyer cncores d’autres coadiuteurs à plâter la Religion Chre- 
llienne au meûne païs. 

Mvhammat sellant rencontré auec I’armcc de fon frere , perdit vne grande bataille 
Contre luy. Au moyen de laquelle il fut contraint de fe mettre d’appointement auecluy s 
par lequel il fc condefcendoit à ce que l’Amirauté des Sarrazins fut tcllcmét départie en- 
tr’eux , que l’vn fit l’aiitre porta le nom d’Amiras & de Calife. Ce que tous les Sarrazins 
trouuerent fi mauuais,que la plus grande partie de leurs prouinces fe retirèrent dé leur o- 
bcilfancc , 8 t fe firent 4. autres Princes : l’vn defquels fe mit en polfclfiô de l’Egypte fit de 
l’Afrique: deux autres de l’Elpagnc: fit le dernier de la Palelline fit d’vne partie de la Syrie. 
Niceph. BlonduSjSabellic. 
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L’a r mee enuoyee par i’Èmpereür Charles contre les Vvilfes, s’y portafî heureufe- 
ment , quelle les contraignit fe foubmettfe à l’obeiflàncc d’iccluy , en baillant oflages de 
leurs promefles. 

Cependant le bruit que les Sarrazins d'Afrique fit d’Efpagne eftoient fortiz pour 
venir faire quelque entreprife fur la colle d’Italie, fit que l’Empereur Charles inllitua Ber- 
nard fils du Roy Pépin Roy d’Italie , fit luy donna pour fon confcil vn fort fage perfonttâ- 
ge nommé Vvalie fils de ce Bernard fon oncle, qu’il lailfa au fiege de Pauie, lors qu’il alla 
premièrement à Rome. Par lequel aufli toutes chofes furent fi bien ordonnées en Italie, 
que quand les Sarrazins y eurent voulu mcttlc le pied, tous furent quafi défiai éls.Aimoi- 
nus, Ado,Regino. 

Av mefme temps Grimoald cy deuant Duc de Beneuent, eutpermilfion par l’Empe- 
reur Charles derctournerprendrepoflefliondefaDuchc, à condition de là tenir défor- 
mais comme vaflàl fit tributaire du Roy.Aimoinus,Blondus. 

Lovrs Roy d’Aquitaine fit aufli au mefrne temps, à fçauoir (corne tefmoigne exptéf- 
fément Aimoinus liu. y. ch. 8.) l’annec d'apres lareddition de Tortofe , deux ans apres la 
courfe qu’il fit faire deuât icelle, fit trois apres que luy-mefine l’eut aflîegee, fit quatre au- 
près la prifede Barcelonne,paflerfonatmeeàl’accouftumceenElpagnej où elle afliegeà 
la ville d’Ofca , fans la pouuoir prendre. Et apres s’eftre retirée en la Gafcôgnc,il la reraena 
Iuy-mefme en perfonne contre les Gafcons des mots Pyrenees, qui fe vouloient lorse- 
manciper de fon obeiflànce. Mais quand ils le virét près d’cùx/orce leur fut de recognoi- 
ftre leur faulte. Ncantmoins quand il eut paflé outre iufqucs à Pampelunc,qui eftoit lors, 
comme déclaré le mefme autheur,en la puiflànce des François, fit qu’il y eut fait ce qu’il 
voulut, fit qu’il fe fut mis au retour: les Gafconsfuiuans leur infidélité couftumiere/edi- 
fpojferent à le venir charger entre les montagnes. Ce qu’ayant preueu, il les preuint de fi 
bonne forte , qu’ils eurent peu de moyen de luy nuire. Sur quoy il femblc que Roderic de 
T dette, Alfonfe,Cartagena fit les autres Hilloriens d’Efpagne enfuiuizpar P.Æmile,aiét 
voulu fonder le voyage qu’ils difent que Charlemagne fit en perfonne celle annee en E- 
fpagne au mandement du Roy Alfonfe, quipromettoitdclefairefdn heritier ou quel- 
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qu’vn des fiens apres fa mort: au retour duquel luy aduint ccfte tant renommee dcflàidc 
Je l’arriere-garde de fon armee en la vallee de Rôccuaux } où l’on dit que le fort Roland 
fon nepueu &.les autres Preux de la France moururent. Mais les plus fidellcs Hiftoriogra- 
phes anciens,commeEginhard, Aimoinus, Ado, Regino & les anciennes Annales nous 
rendent affez certains , que Charlemagne ne fit autre voyage en perfonne delàlcs Pyrc- 
nees, que ccluy que nous auons recité cy deuant. Ioindquel'aage d’iceluy l’cxcufoit afièz 
de faire vne fi pénible expédition en ce temps. 

Hemmingve Roy des Danois mourut fans enfans. Au moyen dequoy Sigefroy 
(qui femble eftre appcllé par Albert Crants Siuuard Ringo) nepueu ou fils delà fille du 
feu Roy Gottric ou Godefroy, ( lequel eftoit auflï Roy deNorucrguc ) fe voulut par iafa- 
ueur des Sialendiens & S caniens, mettre en poffeffion de fa couronne. Mais les Iulicns luy 
oppoferent Ringon, nomme par noz Hiftoriens Amilon , nepueu du feu Roy Heriold & 
coufin de l’autre. Lequel voulant faire valoir fon droid , mit fon armee aux champs, aucc 
laquelle il alla rencontrer fon ennemy, de telle animofité qu’ils fe tuèrent Tvn l’autrc.Mais 
la vidoirc demeura aux gés d’AmiIon,quiauoit deux freres,Rainfroy & Harioldjlefquels 
ils firent Rois. Au moyen dequoy ils enuoyerent incontinent renouucller & conformer 
la paix & alliance que leur predeceffeur auoir faide auec Charlemagne : félon que tefm oi- 
gnent d vn confentemént noz anciens Hiftoriographcs François nommez cy deffus. 
A ufquels i’adioufte en cecy plus volontiers foy, d’autant que ce que Saxon en eferit, n’en 
eft pas fi efloigné que ce qu’ Albert Crants en recitc,qui nie q Siuuart & Ringon fc foient 
tuez Tvn l’autre, ne du viuât de Charlemagne,ne l’anneemefme q Hemminguc mourut. 
Et eft d’aduis queRcgnerus fils de Siuuard fucceda tout incontinent à fon pere, tant au 
Roiaume deDanncmarc que de Noruerge. Combien que les Iulicns luy oppoferent vn 
peu apres (pendant qu’il eftoit allé faire la guerre en Angleterre & en EfcofTe ) vn nommé 
Harald du lang Roial,qui femblc eftre ccluy que les precedents appellent Hariold,eneorc 
qu’il ne face point mention qu’il fuft frere de Ringon. 

Vne armee de Py rates NormanSjS’eftantaduancee d'entrer en rifle d’Hybernic, qui 
appartenoit aux Efcolfois, fut lourdement repoulTce par eux, & contrainde le retirer aucc 
grande perte. 

L e s Chrcftiens viuans fouz l’obeiflancc des Sarrazins, eftoient en ce temps fort dure- 
ment traittez par eux,à l’occafion de leurs guerres ciuilcs.Niccphorc. 
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M ichel, pour eftre homme débonnaire & mieux inftruid en affaires de paix &d 
police que de guerre , pourueut fi mal à fes affaires , qu’eftant contraind d’aller au deuan 
des Bulgariens qui eftoient entrez dedans la Thracc,& auoient pris la ville de Mefembria 
fut honteufement vaincu & mis en route par eux le îz.iour dumoisdeMay.Acaufede 
quoy les Légions le prindrent en tel mefpris,qu’ellcs fe reuolterent contre luy,& firent re- 
ccuoirlenomd’ Empereur comme de force à Leon did l’Armenien fils de Bardas Patri- 
ce: à qui ceft aduancement aduint (tefmoin Nicephore) le 3. iour de Iuillct,en l’Indidion 
6 . Ce qui fit tellement defefperer Michel de fes affaires , qu’il renonça pleinement à l’Em- 
pire, &felaiffa encoffrer en vnMonaftere, fuiuant l’exemple du Caftor qui s’arrache les 
gcnitoircs quand les chaffeurs le pourfuiuent. Au moyen dequoy ledit Leon (qui fut 3. du! 
nom) demeura Empereur paifiblel’efpacede/.anSjy.mois, i^.iours, félon que Zonare 
Cedrcnus, Michaël Glyca, & Conftantin Manaftès tefinoignent aueç Nicephore en fc 
Annales , lefquelles il finit félon mon exemplaire au temps audit Leon. Combien qu’O- 
jnufrius eftime qu’il a encore fupputé le temps d’aucuns autres Empereurs. 

L’a a£e caduc. de l’Empereur Charles, auçc la perte de fes autres enfans, luy fit tenir 

cefte 


Digitized by 



delaBibl, hilioriaie* 413 

cefteanncevn Parlement general en la ville d'Aix lachappelle. Auquel il déclara le Prin- 
ce Louysfon fils (quiportoit le tiltre de Roy d’ A quitainc)fon heritier & fucccffcur de tous 
feseftats & fcigncuries,lefaifantdeflors(quifutlez5.iour de Décembre: Tegan dit que ce 
futvn Dimanche feulement) nommer &laluër Empereur A uguftccômeluy. Et louz tel 
tiltre aufli prendre le ferment & hommage de tous les Princes &c Seigneurs quife trouuc- 
rent à la me/me alfemblee. Puis eux deux enfemble &fouz le nom d’eux, firent des loix 
pour le reglement & eftablilfement de ce nouueau régné 3 entre lefqueîles fie trouuc vn ar- 
ticle pour le reglement des EglifeSj par lequel ils permettoient au peuple &au Clergéde 
chaque diocefe, d’efiirc librement félon les ftatus des anciens Canons , fans acception de 
perfonne,tel Euefque d’entr’eux quils eftimeroient cftre capable &digne d’vnc teile char- 
ge, par le mérite de fa vie & do&rine : afin qu’ils peiilfent feruir à l’édification de leur Egli- 
fe, par exemple & parparolc. De laquelle Sigonius avoulu Conclure que Charlemagne 

renonça pleinement au priuilege que le Pape Adrianluv auoit donné furies cfiedions des I 

P^ipcs. Maisilfemble pluftoft qu’ils ont voulu remédier aux faultes &abuzquifepou- I 

uoient commettre és efledions, lefqueîles il eft certain qu’ils ont toufiours lailié faire fe- ; 

Ion la Gouftume ancienne; leur ayant efté donné le priuilege precedent fur les Êglilès d’I- 
talie & de Rome,& non fur celles de France: aufquclles feules ladi&e concdfion s addref 
, foit : finon qu’il leur fut |?ien permis de pourueoir aucunesfois en cas de needfité aucunes 
Eglifes, fignamment les plus honorables : ainfi que nous auons demonftré cy deuant par i 

vne Epiftre de Loup Abbé de Fcrrieres, où il dit : Non rjl n suit mm nequetemerarium , quod ex ! 

Palatio honorabilioribus Ecclefis Rex procurât ^ inti fîtes . nam Pipinus à quo per maximu 1 arolum 

& rehgioff. Ludouicum Impp. ducit Rex nojier originem , expofita ncccfitate regni huius Zachariee j 

Romano Pap x in Concilio eut Martyr Bonifaciits interfuit , eim accepit confenfum , vt accrbitate tem - i 

pont indujîria fibi probatijîimerum decedentibus Epifcopü mederetur: ne forte fmplicitate Ponttfcum 

pojfet contingere quod in hacEduorum vrbe , cutwt nunc cura nos exercet, euenit , Laquelle o- j 

pinion Ce voit aufli confermee és articles du Synode tenu à Meaux 1 an 845. & en Regino ! 

fouz 869. où il déclaré que les Rois de France laifloientcouftumierement eflirelcsEuef- 

ques des grandes Eucfcnez, nonobftant qu’ils fe diffent auoir la puilfancc de les donner j 

quand bon leur femblcroit. Maistoutes les autres eflc&ions fe font toufiours faiéies fé- 
lon les anciennes conftitutions de l’Eglife, fignamment en France, où lès Rois en ont 

autrement vfé que l’Empereur Lothaire nafait au Roiatiine de Bourgongne. Car apres I 

qu’on auoit demande permiflion au Roy de faire efleétion,il nommoit ou defignoit quel- 
que Euefqüc, pour y aflifterôc prefider de fa part en tiltre deVifitateür: ainfi qu’iHçvoit ! 

csEpiftres de Hincmarc Archeuefque de Reims : defquelles on pcult apprendre la ma- ! 

nicre comme on procedoit efdi&es efleétions , fignamment d’vne eferiteau Roy Char- 
les le Chauue pour l’Euefché de Senlis vacquante , où il diét : Venerunt très Clcrici & duo \ 

Laid SyluaneElenfs Ecclefx ad indignitatem tneamÿnnote fentes eandem Ecclefam fratre & confa - 
cerdote nojbro Herpoino defunElo viduatam ejfepajlore : ferentes etiam ipfius Eccltfx tam cleri 
quàm plebts petitionem , vt eis fecundum fieras Régulas paflor tribuatur. Quos interrogaui fi vtrbum 
erat de pace cleri ac plebis ipfius Ecclefx , ex aliqua defgnata perfona. Qui refponderunt fe non aliam 
petitionem ex parte fociorum afferre , nifi apudfolitam mi fericordiam vejlram iüis liber am acregula- 
rem elcEltonem obtinere fatagerent: quatentss fecundum facras régulas itlucCanonico vif tatoredire- 
6lo ab omnibus Ecclefx ipfius alumnis valeat eligi , cui débet ab omnibus obediri. Ego autem lie et Sa - 
cerdotem vefrum Herpoinum perfratrem Hildeboldum compresbyterum nofiru oElauo id. Iunij de 
funElum audierim , non tamen fatui antes dominationi vejlrx quidquam indefuggerere,aut pro eadem 
Ecclefta pofulare , priufquam fecundum regularem morem ab ea legatos acciperem. Puis apfes: 

Propterea domine Reuerendif. ac clementifime dignetur mthi dominatio vefra fine litteris fgnifca- ; 
re,quàmvult 'ti de coepifopis nofris vt ei ex more lifteras Canonicas dirigam: vt viftatorts offeio I 
fungens in eadem Ecclefta eleElionem Canonicam faciat , aut per fe aut périmeras fuas Vtçario 
fuo differente eandem eleElionem Canonicam faciat, & aut per fe aut per lit feras ad me référât, (y* per 
me ipfa eteElio ad dominationis vefrx diferetionem perueniat. Et en vne autre au peuple de Beau- 
uais : EleElio Canonica à domino noftroRege vobis folita benignitate concejfa. Ncantmoins ce 
que nous venons de réciter ne répugné à ce qu'il aeferit en plufieurs autres de Ces Epi- 
ftres : que Nulla fit ratio vl inter Epifcopos habeatur, qui nec à Clericis funt eleEli , nec à plebe ex- 
petiti, nec à prouincialibus Eptinopis cum Metropolitan! tudicio confecrati. Ailleurs : Nullus inuitis 
detur Epi feopus, Cleri (y' ordinis confenfus & defderiurequiratur. Et croy femblablement que 
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ny Charlemagne ny les autres Empereurs de Ùl race ne fefont iamais plus attribuez de 
puiflance fur les cflc&ions des Papes que ce qu’ils auoient fur les Euefques de France. Car 
elles fc font toufiours fai&es fouz eux parle Clergé & peuple Romain , y affiftant & prefi- 
dant vu Légat de l'Empereur, cômc vifitatcur : afin quelle fe fift fans trouble & corruptiô, 
apres qu’on l’auoit aduerty & obtenu licence de la faire : & icelle eftant faide,on l’en ad- 
uertifloit derechef pour la conformer, deuant que le noùueau efleu fuft conlacré. Caril 
ne seft point veu qu’aucun Empereur François aye donné vn Pape de fa main feule aux 
Romains, comme ont fait les Empereurs Allemâs.Ç’eft pourquoy pluficurs Papes fe font 
enuoyez exeufer de s’eftre laifTez eflire parles Romains deuant qu’auoir entendu l’aduer- 
tiftement delà volonté de l’Empereur , ou de s’eftre laiifez confacrcr deuant qu’auoir efte 
confcrmez en leur efiedion par iceluy . 

T e g a n François de nation, ArchcuefquedeTreues, comence cefte année fonChro- 
nicon,qui n’cft encore mis en Iumicrc,des faids & geftes de l’Empereur ■Louïs/ouz lequel 
il viuoit. Iceluy m’a cftémonftré par monficur de SauoycPithou. 

Hermengare Comte d’Empus , eftant aduerty d’vne entreprinfe que les Maures 
d’Efpagne eftoient allez faire fur la Corfegue, les attendit à leur retour auprès de Maillor- 
que j & les trouuant eit defordre , en prit tel marché quafi qu’il voulut. Car il leur ofta huit 
de leurs nauircs,aucc le butin &r les prifonniers qu’ils emmenoient. Dequoy fe penfans al- 
ler recouurer fur la cofte d’Italie 5 prirent & faccagerent les villes de Ciuitavechia , & de 
Nicee en Proucncc. Mais ils furent fi lourdement traitiez en la Sardagne, où ils voulurét 
aufli venir defeendre , qu’ils n’eurent de long temps apres ny l’enuie ny le moyen de s’ex- 
pofer à telles aduantures. Annales anciennes, Aimoinus, R egino, Blondus & Sabellic. 

Le peuple de Vvcftcrfcldie, quieftlaprouince la plus Occidentale du Roiaumc de 
Danncmarc, ne fe voulant foubmettre à 1 obeiflance des deux Rois, fut cefte annee dom- 
pté &fubiuguc par eux. Mais lesSudoniens ou Sueftiensleur vindrent drefler vn autre 
mefnage à leur retour. Car ayans retiré deuers eux de long temps les fils du feu Roy Go- 
defroy, s’armèrent cefte annee pour leur reftitution. Et fe portèrent fi heureufemét en ce- 
fte entreprinfe, qu’ils deffirent non-feulement l’armee des deux frères, à Içauoir de Rain- 
froy & de Hariold, mais auili les expulferent du Roiaume de Danncmarc : oùilsrcftabli- 
rent lcidits enfans de Godefroy, comme les autheurs precedents recitent. Cependant 
toutesfois Albert Crants n’eft point d’aduis que HerioldouHarald ait efté expulfé par 
d’autre que par Regncrus fils du feu Roy Suiuard,qui eftoit auffi Roy de Ncruergue. Par- 
quoy il fc peult faire que noz autheurs l’ont coprins fouZ l’vndesfilsdu Roy Godefroy, 
ou que c’eft luy que nous nommerons cy apres Horic. 

Edelwolphe dernier Roy de Kentz en Angleterre , fe laiftànt vaincre en guerr 
par Egbcrt Roy des Saxons Occidentaux, perdit fon Roiaume, que fon ennemy annexa 
au ficn, 36 j.ans apres l’arriuee des Anglois en la Bretagne.Polidore Virgile. 

Vn e armee de Sarrazins fouz la conduite de Thebith, alla courir dedans les prouinces 
de l’Empire, où elle fut deffaitfte par Leon Arménien , qui n’eftoit lors que Lieutenant de 
l’Empereur Michel. Niccphore. 

C 1 n Q^_Conciles prouinciaux furet delauélorité del’Empereur Charles, celebrez ce- 
fte annee en autant de villes de fon Empire , pour la reformation des gens d JEglifc ; à (ça- 
uoir à Majence, à Reims, à Tours, à Arles, & à Chaallons fur la Saône. Sigebert. 
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Les Bulgariens affriandez de tant de profperitez qui leur eftoient cy deuant aduenuës 
en la Grèce, fc voulurent encore hazarder plus auant. De forte qu’ils fe vindrent cefte an- 
née à grande armee camper deuant la cité de Conftantinople , eftimans que tout s’y deuft 
prefenter à fouhait pour eux comme auparauanr. Mais d’autant que cclà les rendoit plys 
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nonchallans de Ce donner garde de leurs ennemis, aufli faifoit-il auoir plus de moyen a 
l'Empereur Leon de les lurprendre. Dont il les prit vn iour fi à poind par vne faillie qu’ii 
fit fur eux, qu’il leur rendit à peu près pour vn coup ce qu’ils auoicnr prefté à fes prcdecef- 
feurs. Somme qu’ils furent tous mis en defarroy, & leur Roy Chramnc fort blefle con- 
traint fc retirer ho nteufement enfonpais. Nicephore, Cedrenus, Zonarc,Aimoinus, 
Rcgino. | 

Charles furnommé pour fes grands faits le Grand, ayant par fa vaillance ramené 
’Émpirc en Occident, & augmcnté(comme difent les Hiftoriens) la Chrcfticnté de T cm- 1 
pleSjd’Eglifcs, de vertuz,& de Régions, décéda de ceficcle à Aix la Chappclle, ( où il fai- 
foitfonphiseouftümièr fèjour, quand il n’eftoitempefché ailleurs) le 28. iour de Ianuier, 
en llndition 7. en la 72. année de fon aage, 46. de Ion régné des François, 45. de ion ré- 
gné furies Lombards , & 14. de fon Empire : comme fon epiraphe, Eginhard, Aimoinus, 
Ado,Regino,Othon dcFrifing.& autes tefmoignent. Selon lefquels auifi le Frince Louis 
fon fils (cy deuant Roy d’Aquitaine) luy fucccda,tant à l’Empire Romain qu’au Roiaume 
de France. De forte qu’on fait compte qu’il a régné depuis le trefpas de ion pcrciufqu’au 
ficnl’cipacede26.ans,4.mois,24.iours: luyeftantlefurnom de Débonnaire donné, à 
caufe de fa débonnaireté de moeurs, & du grand zele qu’il auoit enuers les Eglifes,qui le fi- 
rent fembler digne d’eftre comparé à Numa & à Antonin le Débonnaire. Mais d auranrj 
qu’il feveit grandement inferieur à fon pere en generofité d’efprit , en magnanimité de 
coeur, en prudence &r expérience militaire: aum celle force & vigueur de vertu, qui a- 
uoit accompagné fes perc, ayeul , & grand ayeul à l’accompliflement de tant de haults 
faits & entreprifes , commença de degenerer & fleftrir grandement en luy, auec la di-j 
minution & aecroiflemcnt de l’honneur , réputation & grandeur du nom & de l’Empire 
des François. Si eft-ce pourtant qu’il commença de gouuerner fes affaires par vne gran- 
de prudence: caril dortna premièrement vn bon ordre à ce qui eftoit neceifaire pourle 
gouuernement d’Italie &delaFrance: commettant le gouuernement du Roiaume de 
Bauiereau Prirfce Lothairefon filsaifné : &au Prince Pépin: àl’autrc de fes fils le Roiau- 
me d’Aquitaine. Et apres auoir inftruit le Prince Bernard fon nepueu à bien gouuerner 
le Roiaume d’Italie, & renouuellé & ratifié les traittez de paix que fon pere auoit faits a- 
uec l’Empereur de Conftantinople & autres Princes eftrangers , depefeha gerts d’eflitej 
pour aller par toutes les prouinces de fon appartenance, rendre la iuftice à vn chacun: 
lefquels s’appclloiét Enuoyez,en Latin Mifo Dominici Régalés . Lefquels nous pourrions 
mieux dire Gouuerneurs & Lieutenans pour le Roy, ou pluftoft Commilfaircs : defquels 
la charge eftoit en vifitant les prouinces qui leur eftoient départies, de s’enquérir foigneu- 
fcmentdcl’eftat des affaires, comme fecomportoient les tuefques, Abbez,Abbeflês,& 
autres perfonnesEcclefiaftiquesî enfemblc les Comtes ou luges des lieux : aduifer à ce 
quelesEglifes &Monaftercs fulfent fournies de Vidâmes & Aduoyers preud’hommes, 
& que lesiuftices tant Roiales qu’Ecclefiaftiques fuîTent bien & deuëment adminiftreesj 
faire raiîon à vn chacun fur fa plainte & doleance; & généralement pouruoir à tout ce 
quileurferoit poffiblc: & du furplus àquoy ils ne pourroient donner ordre, le ren- 
uoyer au Roy,& luy en faire rapport fidellc. En ceftc charge eftoient lors ordinairement 
employez les Clercs, comme Euefques & Abbez, auec quelques autres des principaux de 
la Cour. Teganus, Aimoinus, anciennes Annales. 

Les deux frères expulfez de Dannemarc trouuerent moyen de faire quelque leuec de 
gens pour recouurer leur droit. Mais le contraire leur aduint, pource qu’ils furent dere- 
chef defeonfits par leurs ennemis, lefquels toutesfois perdirent laifné des fils du Roy 
Godefroy, en recompenfe de Rainfroy,qui fut aufli tué. De forte que Hariold ou Harald 
demeuré feul hors de pouuoir de fe remettre au deflus , fut contraint fe retirer vers l’Em- 
pereur Louys pour auoir fecours de luy, félon l’alliâce que fon pere auoit faide auec l’Em- 
pereur Charles. Authcurs precedents. 

^Charlemagne vn peu deuant fon trefpas , fît conférer & corriger la veffion La-| 
tine des 4.Euangeliftes,fur le texte Grec & Syriaque : tefinoin T eganus. 
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L’Emperevr Leon,àlaperfuafion (comme on dit) de quelques moines qui luy a- 
uointautresfois predid qu’il paruiendroit à l’Empire,commença derechef à faire la guer- 
re aux images & aux Iconolatres, c’eftàdireauxdcfenfeurs & adorateurs d’icelles. De 
[forte qu’it fit vn ediét, par lequel il commandoit de les mettre toutes bas. Etpourccque 
le Patriarche Nicephore ne le voulut condcfcendre à fes intétions,iI le depofa, &enuoya 
en exil; fubftituant en fon lieu vn lien familier nommé Theodole , qui prefida au Patriar- 
chat de Conftantinople é.ans : félon que Zonare & Cedrenus recitent. Lefquels en tou- 
tes vertuz ont grandement recommandé la mémoire de ceft Empereur, excepté au fai& 
desimages,delquelles ils ont efté defenfeurs. A caufe dequoy Zonare aucc aucuns autres 
efcriucnt,qu’ilfutexcomfiiuniêparle Pape de Rome,dontilfemocqua,difànt:Ceftluy- 
mefmc qui cft excommunié de Dieu, pourtant qu’il cft idolâtre. 

L’Emperevr Louys voulut fe leruir des Saxons àlareftitution qu’il fc deliberoit 
faire du Roy Hariold en fon Roiaumc, les remit, & les Frizons quant-&-quant en leur 
premier droidt de tefter & d’heriter à leurs parents; duquel ils auoient efté priuez cy deuât 
par Charles pour leurs rebellions, eftant allé tenir vn Parlement general dedans leur pais. 
Qui fut caülc de les rendre toufiours depuis plus fidcles & obeiffans aux François. De for- 
te auffi qu’ils fc trouuerent en fort bon equippage auec les Abodrites pour aller recÔdui- 
re le Roy Hariold en fon Roiaume/uiuant le commandement de l’Empereur.Mais quand 
ils furent entrez dedans les auenuës du Roiaume de Dannemarc, du cofté dclaSialandie, 
leurs ennemis, fc prefenterent fi forts deuant cux,fans toutesfois faire mine de vouloir rien 
hazarder qu’à leur aduantage, qu’il n’y eutmoyen de faire quelque chofe àl’aduance- 
mentde la caufe de Hariold. Anciennes Annales , Teganus& Aimoinus. C’eft ce que 
Claude l’EfcofTois a voulu dire en la Préfacé de fon Commentaire fiir S. Matthieu , eferi- ! 
uant que 1 Empereur Louys enuoya vne armee contre les nations Barbares en la fécondé 
annee de fon règne. • 

En la mefine annee la paix qui eftoit entre l'Empereur Louys & le grand Miramolin 
d’Efpagnc fut rompuë,trois ans apres quelle luy eut efté accordee,pource qu’on veit qu’il 
nel’obferuoitpas ndellement. A caufe dequoy la guerre luy fut derechef déclarée. Au- 
theurs precedents. 

A Fortvnivs Roy de Sobrarbie & Comte d’Arragon décédé, fucceda fon fils 
nommé Dom Saucio Garcias,qui fut dernier Roy de Sobrarbie, où il régna dix ans,ou fe- : 
Ion Vafarus vingt : en l’efpacc dcfquels on dit qu’il fut allez heureux contre les Sarrazins, 
pource qu’il conquefta fur eux (à ce qu’ils difent) le pais de Nauarre. Franc. Tarafa. ! 
Mais il fauldroit que ce fuft apres queles François l’eurent abandonne ou perdu. Mais il 
fe pourroit bien faire que luy & fon perc en auroient efte' Gouuerneurs pour le Roy i 
Charles. 

Habdallas ayant mis fon frère en fuite, demeura pofTcfTcur total du Roiaumc des 
Pcrfes & de l’Empire Oriental des Sarrazins, l’efpace d enuiron i7.ans,felon le comptedc 
Sigebert & de Funccius : eftans cepédantles autres prouinccs des Sarrazins occupées par \ 
l’autres Princes. A caufe dequoy les Chreftiens qui viuoient en ce temps fouz leur obeif- 
ànce,eftoient mifcrablcment traitiez & affligez. 

Estant le Pape Leon tombé en vne grande maladie, la populacede Romefemuti- 
na fi dcfpiteufèment contre luy , qû’elle alla piller , faccager & brufler toutes les métairies 
qu’ilauoitnouucllcmentfaitcortftruireésterroirsdetoùtesles villes: & puis s’en reuint 
à Rome, pourretirer de luy par farce ce qu’il auoitvfurpéfiir eux. Mais Bernard Roy d’I- 
talie enuoy aViginifc Duc de Spolet auec main forte, qui appaifa cefte fedition. j 
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Les Efclauons Sorabes feftimans par la mort de Charles affranchis de l’obeïfTaftce 
qu’ilsdeuoient aux François, voulurent en ce temps remuer mcfhage. Acaufe dequoy 
l'Empereur enuoy a les Au ftrafiens& Saxons contr’euxj qui fe portèrent Ion leurinten 
tion en cefte-charge fi heureufement, qu’ils firent fans grande peine rcuenir les rebelles 
au point auquel ils eftoient au parauant.Comme auffi fit l’autre armee,qui alla contre ics 
Gafcons au mefine temps: pource qu’ils f eftoient rebellez & mutinez a l’oe cafion de leur 
Duc Scguuin,que l’Empereur leur auoit oftè pour fes maluerfâtions . Deforte qu’il leur 
fut feulement biffé le moyen de fe repentir d’auoir trop tard recognu leur faute. Tcga- 
nu5,Inno.ancien. Annal. 

Ambvl as otfAbuzali (félon les autres Alcan, félon les autres Hali Hatan) Roy dcj 
Cordouëfic de la principale partied’Efpagnc, dont ilfedifoitMiramolin,mourutvcom 
me femble auoir voulu monftrer Aimoinusjcn ce temps , ayant vn fils nommé Abdirra 
men (outre i8»autres)qui luy fucceda,& enuoyacefteannce demander l’alliance del’Em 
pereur Loys, ou bien vn renouuellement de paix auec luy, à caulè que la guerre auoit efté 
declaréeàfonpere,qui pour cefte occafion fcmparoit(comme difentles hiftoires d’Efpa- 
gnejd’allcraffieger la ville de Barcelonne au temps qu'il mourut. On dit que ce fut luy le 
premier qui ordonna par vn ediéfc que les fils des Maures pourraient d’orefnauant fucce 
deraux biens de leurs peres: pource que les freres & les eftrangersfouuentesfois enhe 
riraient au paruant. 

L e Pape Leon mourutjtcfmoinOnufrius, cefte anneeleu. Iuin: combien qu’Aimoi- 
nus & autres ont eferit le j.des Kal.de Iuin.Tant y-a ce pendant qu’on luy donna vn fuc- 
ceffeur dés le t.iour de Iuillet, qui fut nommé Eftienne 4 .deuant qu’on fuft aduerty de 
la volontés intention de l’Empereur. Acaufe dequoy il fe tranfporta tout incontinent 
enFrance, tant afîndc faire rcceuoirfesexcufes à l’Empereur, que pour impetrer auffi le 
retour à aucuns bannis de Rome.Mais deuant qu’auoir congé d’aller rcuoir l’Italie, l’Em 
pereur fefk par luy donner la couronne Impériale vniour de Dimanche le 19. d’Odo-j 
bre en la ville d’Aix: ou(felon quc tefmoigne HincmareArcheuefqucde Reims en vne 
dcfèsEpiftresauPape Adrian) à Reims, ce qui eft Confirmé par Teganus : SC pource 
qu’il fit preuue en ce voyage de la dcbônaircté ôc manfuetude de ce Prince, elle le fit(cô 
meondit)encoretantptefumer, quil ofà faire vne ordonnance, par laquelle déclarant! 
eftre licite au Sénat & au Clergé de Romed’eflire le Pape( nonobftant qu’il referuaft id 
confirmation 8c approbation d’iceluy à l’Empereur ) le priuoit toutesfois du droit qu’il a- 
uoiton l’cledion des Papes: laquelle ordonnance neantmoins il ne peut pas faire venir àj 
cfted deuant fon trefpas, qui fut 6. mois ij.iours apres fon eledion . Si toutesfois il eft 
vray qu’il l’ait oneques faitte. Car on peut voir en Guitard qui viuoit en ce temps-là, que 
trois Papes fiicceffiuement vindrent en France pour s’exeufer à l’Empereur qu’ils auoient 
efté contraints par le Clergé de Rome d’accepter la dignité Papale,lcfuppliantdel’a- 
uoir pour aggr-cablc. Ce qu il fit de peur d’irriter le Clergé, qui auoit lors vne merueil- 
"eufement grande audorité. On aura auffi recours à ce que nous auons dit cy deuant de 
ces elediôs.Ioint qucTeganus qui voit lors,tefmoigne ce que Stephanus Jlatimpontificatum 
\fufcepit, iufsit omnem pcpulüm Romanutufidelttatem cum facramento promittere Ludouico. 
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A v Parlement general tenu à Aix la Chappelle l'Empereur Loys déclara le Prince Ton 
fils aifnc Em pcreur Augufte comme luy, & pour Ton adioinô en la mcfme dignité:dc for- 
te qu'il le fit auffi couronner fouz tel nom. Mais il fit prendre le filtre de Roy à fes deux 
autres fils , donnanr pour appannage le Royaume d’Aquitaine à Pépin. Et à Loys la Du- 
ché de Bauiere.La ialouzic dequoy fut poffible caufe à Bernard Roy d’Italie, de Ce laifier 
induire à rébellion contre T Empereur fon onclerqui pour obuier à fes entreprinfes fît fou- 
dainement palfer les Aines a vne armee, par laquelle le pauure Roy Bernard fe trouua ré- 
duit fi au dcfpourueu, qu’il ne luy refta meilleur confeil que de fallerprefenter à la mcrcy 
defononcle.Qùitoutesfois par fcntencc de fon confeilluy fitereuer les yeux, de la dou- 
leur defqucls il lé laifla mourir le 17. iour du mois d’Auril de l’annee enfuyuant (félon que 
tcfmoignefon Epitaphe qui eft à Milan en ceftc forte. Bernardvs civilitate 

MIRABILIS, CÆTER1SQJE PUS VIRTVTIBVS, InCLYTVS R ex hic quicfcit. 
R rgnauit annis 4. menfes 5. obnt l^.Cal.Maij.IndtCltone n.fltus pie, memorie Pipmi. ) Combien 
que Teganus & autres afferment qu’il mourut trois iours apres auoir perdu les yeux,ayant 
v n fils (comme dit Regino) nommé Pépin qui fut pere de Bernard Pépin & Hcribert: du- 
quel auffi nafquit Heribert Comte de Vermandois qui fit en fes prifons mourir le Roy 
Châles le fimple. Cependant lareuoltedes Abodritcs tranfalbicns fouz la conduitte de 
leur Roy Sdaomir, qui auoit fuccedé à Traficcon, fit entendre l'Empereur Loys à eux: 
de lortc qu’il fit aller vne armee contr’eux, qui les fît retourner à recognoifTance de leur 
faute: fans que l’alliance qu’ils auoientfaitte auec les fils du Roy Godefroy de Danne- 
marc ny leurs fecoursy peuft mettre aucun empefchement.Aimoinus, ancien. Annales, 
Regino. 

En ce temps Bratemundioi. Roy deSueflc & de Gotlandie regnoit, fîms toutesfois 
qu’on fâche ny combien ny en quelle annee,mais tant y a que ce fut fouz l r £ropcrcur 
Loys, ayant fuccedé à fon pere Biorno ou Bero, qui luy laiffa auffi vn frere nommé Fro, 
ou Siuard. Lequel pretedant droiét en la fucceffion de fon pere comme luy , le voulut dé- 
cider par armes, de forte qu’ils fe donnèrent bataille, où Bratemund fur occis, nonobftant 
qu’ilcuftleRoydeNorucrge à fon fecours. Au moyen dequoy Siuard ou Fro, demeura 
poffefleur total du Royaume deSueffe: tenant le 10 1 . lieu entre les Rois. Et ne fe conten- 
tant point de ccfte première profperité, fe voulut encore refentir del’affiftance que le 
Roy de Norucrgne (nommé auffi Siuard)auoit faitte à fon frere, l'alla cerchcr iufques de- 
dans fon Royaume, où il le defeonfit &mità mort. Et puis s’empara de fon Royaume, 
qu’il annexa au fien. Lequel fut en fin caufe de la ruine, pourcc que traittant trop tyran- 
niquement les Noruergiens & leurs femme , ils fe rebellèrent contre luy,prenans Rcgnier 
Roy de Dannemarc à leur aide: par le moyen duquel ils recouurerent non feulement leur 
liberté, mais auffi fedefpccherent de leur tyran, l’ayant occis en vne rencontre. A caufe 
dequoy les Sueffiensl'e firent vn autre Roy qui fe nommoit Herot: lequel fut le z03.de 
leurs Rois.Et eut en fon temps guerre contre ledit Roy Rcgnier de Dannemarc, pour rai- 
fondelaScoringic.Ioan.Magnus.li.i7.ch.}.4.f. 

E s t a n t le Pape Eftiennc décédé enuiron le i4.iour de Ianuier,Ies Romains fans at- 
tendre la volonté de lEmpereurcfleurentdésle zS.iourdu mcfme moisPafchal fils de 
Bonofe natif de Rome en fon lieu. Lequel enuoyatout auffi toft(comme auoit fit fon 
predecefTeur)faircentcndre fesexeufesà l’Empereur, le priant de confermer & ratifier 
les donations & oélrois faits à fes predcceffeurs (ainfi qulAimoinus liu.4. recite, où il dé- 
claré que l’Empereur les luy accorda fans en dire d’auantage. Surquoy les Hiftoriens d'I- 
talie ont mis en auant,que l’Empereur gaigné par les belles remontrances dePafchal, 
rqnonça par mcfme moyen toutplainemcntàla puiflànce qu’il s’attribuoit fur l’ele&ion 
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des Papes la remettant entre les mains du Clergé & du peuple, comme elle efïoit au para- 
uant: de laquelle renonciation mcfmesilsdifent qu’il fe fit donner lettres fignees ée fcel- 
lccs dufcaudcrEmpereundefquellcsVolaterran en fa Géographie & Charles Sigoricn 
l’hiftoire d’Italie ont exhibé la copie en la formequ’ilsfe pcrlûadcnt, quelle a cfté faitte, 
qui fe voit contenir aucc ladite renonciation ,1a confirmation & ratification de tous les 
odtrois faits cy deuanr par Charles &Pepin au fiege Romain. Mais comme ie ne voudrois 
pas nier qUc Loys n’ait conferméauPapePafchal leso&rois & donations faites par Tes 
prcdecefleursau fiege Romain, & qu’il ne les ait amplifiées & augmentées: aufli ne vou- 
drois-ic pas accorder que la f&rme en laquelle il les conferma,foitcclle-là mefmequ’on 
nouspropofe au iourdnuy: tant pource quelle ne feft pointveuë effeduee fouz le mçf- 
me Empereur &fouzfesmccefleurs pour le regard de la renonciation du droit furl’elc- 
&ion des Papes. Tefmoince qu’en eferit Guittard,& ce que nous en alléguerons cy 
apres d’Aimoinus fouz l’an Sz/.Iointce qu’en a dit Guiciardin,querelediondu Pape 
s’eft toufiours confermee parles Empereurs, fouz le nom defquels fe gouucrnoit non fem 
lementlavillede Rome, mais aufli les Papes mefmes parleurs bulles, priuiicgcs & con- 
celfions quottoient le temps d’icelles par ces paroles cxpvettcsjmpcrante Carolo ou Ludoui- 
co Imper'an.Domino nojlro, fans qu’ils ayent auflî celle de continuer en cefte recognoiflan- 
ce &fubieâ;ion,deuantque la Majefté&puiffancc des Empereurs de la race de Charle- 
magne commençai! à s’efcouler Si diminuer: que pour autant que nous auons autheur le^ 
quel nous alléguerons cy apres, qui viuoit fouz l’Empereur Loysfilsde Lothairc, Si qui 
déclaré expreflèment que ce fut Charles leChauuequi renonça le premier au droit de 
l’eleâion des Papes, & à la plufpart des autres points qui font faufTement attribuez à 
Lpysparfaprctendue renonciation. 

Mïthodivs d’Illyrie Si Cyrillus floriflbient en ce temps, auquel grand nombre 
d’Efclauons Si de Polonois fe côuertirent à la religion Chrcftienne par leur prédication: 
de façon qu’ils drefTerent pluficurs Eglifes & temples en leur pays, oùilsfaifoient célé- 
brer le feruice diuin en langue vuIgaire.Chron.de Pologne, Onufrius» 


Du Monde. 4955 

Papes. z 

| R. des Efcojjou. 

Al 

De le fut Chriji. S 18 | 

E. <£ Orient. y 

| K. des Jinglots. 

18 

Indiêtion. Il 

E.i Occident. y 

Cal.des Sarrasins. 

4 „ 

De F Hegire Juillet. \ 

R. des Français. 5 

| R. des Bulgtriens . 

11 

1 

R. de Leon. 39 

Ducs de Venife. 

9 


L’Emperevr Loys apres auoir fait par le iugement d’vn Synode chafticr les dom- 
plices de la rébellion de Bernard Roy d’Italie, mena fonarmeeen perlonne en la petite 
Bretagne , qui s’eftoit foufleuce contre luy à la folicitation d'vn feigneur nommé Mor- 
man ou Murman,qui s’en difoit & intituloit Roy fans fon confentement. Etfepenfoit fi 
fort, qu’il s’y ofa prefenter en bataille deuant l’armee des François, par laquelle il fut aueC 
ceux qui fe voulurent opiniaftrer pour luy, taillé en pièces. Au moyen dequoy nereftant 
plus en toutlc pais qui eufi encorele pouuoir ou la hardi effe de fe formalifer cotre l’Em- 
pereur, force nit à tous les Bretons de fe remettre à viure fouz les loix Si ordonnances. 
Parquoy partant de leur contrée vint refpondre aux AmbafTadeurs de Sigon Duc de 
Bençucnt,quilevenoientexcufer de la mort deGrimoald fon prcdeccffeur : enfcmble 
. aufli à ceux des Abrodites & des Gouucrneurs des marches de Hongrie &de!aDal- 
madc,quiluy venoient faire entendre le different qui eftoit furuenu entre Lindeuttç 
Gouuerneur du pays d’Auftrafie, &Cadalc ou Cadolac Comte de la marche Treuifincj 
de forte qu’ils s’eftoient donnez bataille, de laquelle Lindeuttç auoit eu pis. Et pource 
faccufoient l’vn l’autre enuers f à maiefté. Tcganus, Aimoinus, Sigebert, Si Paul Æmi- 

: k* 

Cl a vde Euefque de Turin Efpagnol de nation floriflbitcncetemps,cflailt fortco; 
gnu & renommé en la Cour de l’Empcreur.Ionas toutesfois Euefque d’Orléans auliure 
qu’il a eferit contre luy pour la defenfe des images, tcfmoigne qu’il fut déclaré hérétique 
parle Pape Pafchal, pource que tant parprefehesquepar efcrits^iommément pat vne 
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epiftre qu'il auoit eferite à l’AbbéTheodomirç,ilmaintenoit eftre erreur & idolâtrie de 
porter honneur & rcucrence aux images & peintures, mefmcment de les tolérer dedans 
les temples Que c’cftoit fuperftition d’aller en pèlerinage à Rome, & de vifiter les* reli- 
ques des Saindts par maniéré de deuotion.Outreplus auffi de ce qu’il débattait de la pri- 
mauté du Pape, alléguant que celuy-là feulcmentfepouuoit iuftement appeller Apoftoli- 
que,quiaccomplifloit l’ofticedc l’Apoftre, pluftoft qucceluy qui prefidoit en la chaire 
de S. Pierre. 
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S l a o m i R. Roy des Abrodites s'eftant rebellé contre l’Empereur, fut celle anhcc def- 
confit en vne groffe bataille par vne armée des François Orientaux & de Saxons, qui aulfi 
l’amenercnt prifonnicr à l’Empereurrqui pour le falaire delà rébellion l’enuoya en exil, 
donnant Ion Royaume à Ccadragon fils du feu Traficon. 

Cependant vne grande querelle fûruint entre les Gouuerneurs &Lieutenans de 
l'Empereur en laGafcongne.A l'occafion de laquelle les Comtes Berengier de Tolofc 
& Guérin d’Auucrgne donnèrent vne cargueà Loup Duc de Gafcongne: & l’ayants 
bien lourdement tcflonné, le vindrent encor accufer deuant l’Empereur de fes maluer- 
fations qui furent trouuecs fi véritables, qu’il fut en réparation d’icellcs adiugé à l’e- 
xil . 

L’emperevr Loys e fiant fâ première femme decedee^l prit en fécondé nopces Iu- 
dith, fille de Huclpe ou Vvclphe, Comte comme on dit Altorf & de Rauensberge ou fé- 
lon Auentin de Suaube,Tcgan dit de la lignée des Princes de Bauiercj& de par fâ mere 
des Princes de Saxe, qui auoit vn frere nommé Henri, à qui elle fit donner en fa faueur la 
Duché ougouuernement d« Bauicrc, duquel on dit eftre ifTuc de la Iignee des Ducs dd 
Brunfuig. Selon l’Abbé d’V rfperg, & AlbertCrants.Combien que ledit Auentin luy do- 
nc feulement deux freres Conrad & R odolfe : la pofteritc defquels obtint cy apres pof- 
fefliondu pays deBauiere.Tanty-a qu’on conuient qu’elle gaigna fi bien parfesmigno- 
tifes l’Empereur fon mary, que la tragédie qui fe recitera cy apres s’en enfuyuit. 

Les Abodrites reconduirentpar le commandement de l’Empereur le Roy Heriold 
en fon Royaume : où deux des fils du feu Roy Godefroy le vindrent trouuer pour le fé- 
conder à chaffer leurs deux autres frères, afin qu’ils regnafTent par égalité auec luy. Ai- 
moinus. 

Le Duc Patriciat de V enife de deux fils qu’il auoit, en enuoia fvn qui fe nommoit Iu- 
flinian vers l’Empereur Leon à Conftantinople:& fit cependant que l’autre nomme' Ican 
luy fut affocié au gouuernement de la Republique. Ce que l’autre prit tellement à cœur, 
qu’il ne fe voulut à fon retour prcfënter aucunement deuant fon peretqui pour lerapaifer 
voulut faire déporter l’autre delà dignité qu’il luy auoit moiennee.ôr en fon refus le fit 
par le peuple condamner à exil,afin de reprendre (on frere auec luy.Sabellic. 

A c h a i v s Roy d’Efcofle mourut . Au moyen dequoy fon Royaume reuint, 
fuyuant la couftume d’iceluy ( nonobftant qu’il euft deuxfils)àConualfoncoufin, fils 
de Dongal frere du Roy Elfin, qu’il régna pacifiquement l’cfpace de 5. ans ouenuiron. 
He&or Bocthius liu.io, 
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Michel fiifnommélc Bègue ou le Tranle, natif de Phfygie* Comte du Palais de 
l’Empereur de Conftantinople, fctrouua conuaincu enuers l’Empereur Leon d’auoir cô- 
jfpiré contre luy. A caufc dequoy il fut par fentencc des Iügesadiugéà mort* Laquelle 
euftefté exécutée le propre iourqu’elle fut prononcée, qui fut le 14.de Décembre , (ans 
la reucrencc de la folemnité du lendemain: ou comme autres difent fans les prières de 
f Impératrice fa femme,qui intcrcedoit pour iceluy.Qui fit trouuer moyen au condamné 
de corrompre fes gardes & de les gaigner , fi bien qu’ils le fécondèrent à maflàcrer I’Em- 
peur dedans le Temple, affiftant aux matines qu’on a accouftumé dechanterla veillede 
Noël: & s’empara aufli par mefmc moyen de l’Empire & delà cité de Conftantino- 
ple toutcnfemblc , fans que perfonne fe prefentàft pour luy donner empefehe- 
ment. De maniéré que l’Empire fut en ceftelortc occupé & detenu par luy depuis le 
commencement de l’an ÿii.iufques à fon trefpas l’efpacc de?, ans, 9* mois, deux iours. 
Comme Niccphore & Zonare tefmoigncnt. Qui femble aulfi eftrelc nombre que Ce^ 
|drenus & loannes Curopalates ont voulu fuiurc au lieu de 9. ans, 8. mois. Au refte ceux 
u’on appelloit Iconolatres cfpcrants que ceft Empereur deufteftre zélé à l’adoration 
es images, le voulurent follicitcràles remettre fiis. Mais il protefta qu’il ne changeroit 
rien en la religion, & qu’il ne contraindrait perfonne de croire de Dieu finon ce qu’il 
Voudrait. Dont tous les Hiftoriens confeftènt qu’il a bien efté ennemy des images, (ans 
vfer toutefois de violence ny de contrainte enuers ceux qui feformalifoient pour icel- 
les. Et qu’il fit vn ediâ,par lequel il defendoit eftroittement qu’on ne donnaft le nom de 
faind à aucune image quelle quelle fuft en aucun lieu peinte ou taillce, alléguant 
que lc$ noms de Sainft ne conuiennent qu’à vn feul Dieu. 

L'Emperevr Loys indigné de fe voir brau épar Luideuttc, fit marcher trois àrhiees 
contre luy en la Pannonic.Qui ne firent que gafter & riffler le pays: pource que Luideuit 
ouLindeultcognoiflàntfonimpuiftancc,fc contenta de garder 6c defendre les places 
fortes,laiftantla campagne à lënnemy. Mais cela fit que (es alliez & les peuples voifins de 
la Carinthie le laifterent pour fe remettre fouz lobeylfance de l’Empereur. Âimoinus,T e- 
ganus. 

L a paix faiâe enrre les Frâçois & Abdcrramelt fils d’Ambulaz Roy & Mifamoliti des 
Maures d’Efpagne fut rompue, & guerre commencée entr’eux. Auquel temps aulfi Bcra 
Comte de Barcelonne cftant accufé d’infidelité enuers r£mpcreur,&: ne s’en pouuant iu- 
ftifier, mefmement ayant efté vaincu en camp clos par fon accufatcur , fut enuoy é en exil 
par la grâce que luy ht l’Empereur, qui côuertit le fupplice de la mort(au quel il eftoir ad- 1 
ii)gé)enccftepeine.Parquoy l’Empereur mit vn autre Gouuerneur de la marche d'Efpa- 
gne en fon lieu,quc i’eftime auoir efté ce Bernard duquel nous parlerons cy apres.Lequel 
tous les Hiftoriens Efpagnols ont maleftiméauoir eftéle premierComte oeBarccion- 
ne: d’autant que ce Bera le fut deuant luy, qui Jaiffa vn fils nommé Vvilemund,quife 
ureuolta aueç Aizon côtre l’E m pereur l’an 8 47 .Parquoy ceux fe font aufli lourdemét trô- 
pez, qui ont pris ceft Aizon pour le Bera duquel nous parlons ; & qui ont eferit qu’il fut 
enuoic en exil pour auoir trany la ville de Barcelonne dés l’annee precedente au Roy de 
Cordouë , des mains duquel elle fut retitee ccfte cy par le Comte Bernard : puis que 
nous ne voyons eftre faitte aucune mention de cefte prife 6c reprife en no? autheurs. Cô- 
bicn qu’il fe peut faire que Bera s’cftoitlaiffé pratiquer pour la rendre aux Maures: & que 
(on entreprife eftant defcouuerte il en fut accufé, 6c guerre aufli declareepour Jamefme 
oeeafion,non au Hoy Ambulaz, comme il eft eferit en Aimoinus, mais au Roy Abderra- 
men fon fils; pource que le mefroe autheurauoit dit auparauant ceft Abderramert 1 au oit 
enuoyê demander cinq ans auparauant. Dôt nous eftimôs quelle luy auoitcfté açcor- 
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dcc,& qu’elle fut rompue, pource qu’il ne la gardoit pas lînccremcnt, ayant voulu entre- 
prendre fur Barcelonne.Tellement que commandement fut faid aux Gouuerneurs delà 
marche d’Efpagne de faire tout le pis qu’ils pourraient aux Maures. 

Vne trouppe de Pirates Normans & Danois aborda cefte année en la cofte de Flan- 
dres & d’Aquitaine,où ils faccagerent quelques villes &: emportèrent vn grand butin. Ai- 
moinus. 

Chrvmne Roy de Bulgarie ccfla cefte annee de régner félon Sigebert,qui finit auflî 
en luy la continuation &fucceffion des R ois de Bulgarie. Mais Çedrenus& Zonare tefi 
moignent que Mortagon ou Crytagon, félon Auentin Ormotag,regna fur les Bulgariens 
apresluy. Pource qu’ils difent qu’il vint au fecours de l’EmpereurMichel contre Conftan- 
tin,& qu’il auoitfait paix pour jo.ans auec Leon. 

Geste annee félon Sigcbert (combien qu’Aimonus dit que ce fut 3i6.) vn Concile 
des Prélats de France fut tenu à Aix la Chappelle:par ordonnance duquel furent compo 
fez deux liures extraits des eferits de S.Hierofme,S.Auguft l in,Profper,lfidore,Gregoire, 
& des anciennes conftitutions des Conciles. Dont l’vn ordonnoit de la vie, mœurs & of- 
fices des religieux, moines, chanoines & clcrcsd’autre de la vie des nonnains & religieu- 
fcs. 
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Thomas furnommé Conftantift, Capitaine des bandes des confedcrez en Afîe, s’e- 
ftimant auflî digne de 1" “ mpire qu’eftoit Michel Tranle, ne fe defdaigna pas feulement de 
fe fôubmettre à luy, mais auflî fe fit eflire & proclamer Empereur par ceux de (à fequclle, 
aufquels toutes les prouinces & légions d’Oricnt donnèrent confentement. De forte 
qu’iifctrouuafuiuy & accompagné d'vne grande puiflance de gens: outre lefquels il prit 
encore à (à folde vne grande compagnie de Perfes & de Sarrazins. Et auec toute fa troup- 
pe fe vint camper deuant Conftantinople , où Mortagon Roy de Bulgarie fe vint auflî 
rendre pour le lecours de l’Empereur Michael, eftant accompagné d’vne fi grande troup- 
pe de gens de guerre, que les Orientaux au premier choc qu’ils donnèrent, furent défi 
Confits & mis enroutte . En delpit duquel dcfitftre, ou pour faire leur paix plus facile- 
ment auec les vainqueurs, ils prindrent leur Conftantin,& le rendirent à f Empercur,qui 
le fit cruellement mourir auec les principaux de fes complices. Georgius Cedrenus, Zo- 
nare. 

A v Parlement general tenu à Theonuillc , l’Empereur Loys fît confermer par fes Ba- 
rons les partages qu’il auoit fait entre fes cnfànsdefes Royaumes & feigneuries. L’aiiné 
defquels,qui le nommoit Lothaire,fut auflî lors marié à Hermingardc füle du CôteHu- 
gues.Aimoinus. 

Vne armee de François entrée dedans la Pannonie contre Luideutte, fit vn grand ra- 
uage de pays fans trouucr rencontre, & en emporta vn grand butin. 

Ceadragon Roy des Abrodites eftant conuaincu d’infidélité enuers l’Empereur, 
fut priué de fon Royaume & de fes eftats : &Sclaomirequien auoit eftécy deuant défi 
pouillé, remis en iceux, lequel mourut peu de temps apres. Qui fut auflî lorsque Borna 
Duc delaDalmatic& Liburnie décéda: & que l’Empereur donna la charge qu’il auoit 
au nepueu d’iccluy nommé LadiflausAimoinus. 

E n la mefme annee Dom Sanche Garrit Roy de Nauarrcou de Sobrarbie,fît vne 
fort grande defeonfiture de Maures en vne bataille qu’il gaigna fur eux en vn lieu appellé 
Ocharan. 

Alfonsi ou Adelfonfedeuxiefmedu nom furnommé le Chaftc, pource quon 
dit qu’il vaifeut en perpétuelle virginité iufques à la fin de fa vie,mourut (tefmoin Rode- 
ric)enTErc8j9.An moyen dequoy Dom Ray mire fils du feu Roy Vermudcce ou Ve- 
remund,qui eftoit Diacre, fe mit par droit de proximité en poflfefliô du roiaume de Leon, 

.... & 


\ 


Digitized by ^.ooQie 




de la BibL hiftoriale. 42] 

& de fes dépendances, oùilrcgnaé>.ans,9.mois.Nonobftâtqu’vtt Cdmte Palatin d’Aftu- 
ric nommé Ncpotianus,ie vpulut du commencemét oppoier à luy ,en intention de le de- 
ietter de la toiauté.Mais en fin il fut deffait & confiné en vn monaftere, Selon Roderic & 
Alfonfe. D’autres toutesfois rapportent la mort dcccft Alfoncc à l’an 8ij; Mais s’il y a 
bulle de la 4. année du Papat du Pape Pafchal,par laquelle il eonferma(au dire de Vaiârus) 
l'inftitution de l’ordre des CheualiersdeS. lacques) & le veu fait pat le Roy Raymire 
fuccefleur de cet Àlfonfc,cn confideration de la vidoire par luy obtenue fur les Sarrazins 
en la 2. année de fon règne: il faut que l’vn d’eux foit décédé, & l’autre ait comin ncc' de 
regner pluftoft que cefte annec,à fçauoir dés l’an 817. Dont il s’én trouue aucuns à ce que 
ditlemefme Valants, quil’ontainfieftimé. Mais fiiel’auois vcuë,ie me tiendrois plus al- 
feuré du chemin queie dois liiiurc. 

H v n c v s Roy des Pi&es en la grande Bretagne ftiourut en ce temps, St luy füccedâ 
fon fils nommé Ddftoriogus.Hedor Bocthius; 

A Théodore patriarche de Conftantinople décédé fut fubftitué vn nommé par Zohà- 
re Anthoine Caflinate,&: par Cedr.Theodore Cafiitere,qui prefida ij.ahsi 
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Vne partie des Bretons fouz la côduittcd’vrifeigneur nommé Vvitomarcfiefe rebel- 
lèrent contre les François. A caufe dequpy l’Empereur fit marcher en diligéee vne arm eé 
contr’cux fouz la eonauitte des Comtes de la marche de la Bretagn c, qui firent fi bié leur 
deuoir, qu’ils ne laiflercnt aucune occafion aux rebelles de le refiouïr de leur faute. 

A v q.v e l téps aufli l’Empereur fit aller le Prince Lothairc en Italie pour la gouuerhef, 
& le Prince Pépin fon autre fils en l’Aquitaine, les failàns accompagner tous deux de fages 
perfonnages pour fc conduire félon leur confciL Cependant Suppo Comte de Breflè fut 
inftitué Duc de Spolet au lieu du Duc Venigife,qui s’eftoit rendu moine; 

• Les Saxons du commandement de l’Empereur prindtent vn fort nômé Delbenda fur 
les Efelauons,&le fortifièrent pour fcrüir de rempart contr’eux.Cependant vne armée de 
François entra de rechef dedans la Pannonieroù elle befongna fi bien quelle en deûiicha 
Lindculte,lecôtraignantfc retirer au pays des Sorabcs,d’où il enuoyales Ambafladeurs 
vers l’Empereur pour traiter de fa paix auec luy. 

Mais les garnifons Françoifcs qui cftoient és marches d’Elpagne,fîrét fouz la coduit- 
tc de leur Gouuemeur, courtes & exploits deguerre dedâs le pais des Ma >rcs,fignammét 
furies terres d’ AbenCacin Roy de Sarrcflc,qui s’eftoit reuolté contre Abderramcn Roy 
de Cordouë. Aimoinus. 

D o m Raymire Roy de Leon fut en ce temps déifié parles Maures, s’il ne leür rédôif le 
tribut que Mauregato leur auoit cy deuat promis.Mais il Ce défendit fi brauem< t auec fort 
frere Dom Garcias, qu’il dèffit leur armee en bataille rangée près la ville de Calaguf ra, U 
en fit demourer fur le champ iuiqu’au nombre de 6 . mille. Au moyen dequoy non feule» 
ment Calagurre , mais aufli Albaida^Uuelda,Clauigium& autres prochaines villes fc re- 
dirent eh fon obeyflance.Quifütlors que lés Efpagnols feperlùaderentque S < lacques 
s’apparut en leur fecours.En mémoire dequoy ils inftituerent l’ordre des Cf eualiers de S. 
lacques, & commencèrent d’inuoquer en guerre SJacques pour leur patron. Roderic 
Alfonfe, Anthoine Benther. 
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Lothaire fils de l’Empereur fit Ton entrecàRome,où il futcouronnc Empereur 
AuguftcparlePapePafdiallcs.d'Auril, auquel efcheoitlafeftede Pafqucs. Mais apres 
qu’il fut party de Rome pour retourner vers l’Empereur fon pere, quelques Gentils-hom- 
mes furet par vne Certaine ialouzic qu’on auoit fur eux pour fè monftrer trop fidèles &fer- 
uiables à l’endroit des deux Empereurs, cruellement maflacrez, fans qu’on fift aucune re- 
cerche des mcurtriers.Qui fit eftimer que le Pape cftoit confentant à leur mort. Dequoy 
ilfeiuftifia feulement par ion fermcnt,qu’ilfiten vneaflembleed’Euefques conuoquezà 
cefte fin par luy-mcfme.Et neantmoins il déclara les coulpables du faid, comme eftâs de 
la famille de S. Pierre (c’cft à dire fubic&s du Pape) abfouz;& les tuez comme coulpable» 
dclczcmajeftéiuftcmentpunisdu fupplice quils auoient metité. Ce qu’il fallut digerer 
doucement à l’Empereur, comme recite Aimoinus.Quieftvn exemple digne de confidc- 
ration.Ce pendant A naftafius & autres ont ofé eferire qu’en ce mefme temps l’Empereur 
à fin de pouruoir à la tranquillité d’Italie, fit vne déclaration des villes & citez de l’Italie 

3 uidcuoicnt appartenir à l’Empirc,& de celles de 1 Eglife Romaine: par laquelle les villes 
’Arrezzo,Volaterrc,Clufi,Florence,Piftoie,Pife, Lucques, & Pcroufe furent adiugees à 
l’Empire: & le refte des autres villes de la Tofcane à l’Eglife Romaine, auec le pais des 
mons Appennis & de laRomagnc. Ce que toutesfois ic n’ay trouué eferit ny en 
Aimoinus ny en aucun des anciens Hiftoriens de France. Combien que Sigonius 
peut auoir efte occafionné de ne faire mention de celle déclaration, à caufc quel- 
le répugne à ce qu’il auoit eferit au parauant de la confirmation & renonciation fai&c 
par l’Empereur Loys . Mais quoy qu’on tienne la donation faite cy deuant par Pépin 
& l’Empereur Charles au Pape de Rome toute certaine, fi eft-ce qu’il ne fe peut prouucr 
par aucune hiftoire non fufpe&e,qu’ils ayent vray emét & realcmét iouy que plus de 400. 
ans depuis, à fçauoir iufques à l’Empereur Rodolfc de Hapsbourg decequ’elle compre- 
noit,finon d’auenturc de quelque peu du reuenu & des frui&s. D’autant que la garde & 
fouuerainetc feft toufiours veuc aux Empereurs ou à ceux qui ont eu le cômandemét fur 
Tltalie. Outre ce qu’elle fe voit clcrement n’auoir cfté fi ample que Sigonius & Voiatcrra- 
nus l’ont propofee,pource qu’elle comprent beaucoup plus d’Italie que les Empereurs rie 
s’en referuoient,fignammenr de ceux où ils n’auoient & n eurent iamais rién.Côme (de la 
Pouille, Calabre, terre de labeur&de laSicilc)qui euft efté faire du cuir d’autruy large cou- 
roie. Ioint quela plufpart des autres villes & pays qui font nômez en icelle, ont cfté tenus 
&poffedez parles Seigneurs particuliers en domaine héréditaire depuis & dés deuant 
l’Empereur Othon premier, fans qu’il fe fçache que le fîege Romain y ait iamais rien pre- 
tendu.Çommc és pofTcffions du Comteboniface & de la Comtefle Mathilde fa fille, qui 
fe difoit en fes filtres eftre par la grâce de Dieu ce quelle eftoit,en ces mots : Math/U* Dei 
gratis fi quid eft. Lefquelles mefmes on dit auoir efté données par elle au fiege Romain,dôt 
il eft eferit enla Chrori.du mont Caflin que l’Empereur Henry entra en different auec le 
Pape Hildubrand pour la donation qu’elle en vouloir faire fans fon côfentement,& con- 
tre le droit de l’Empire. 

Av Parlemét general tenu à Fracfort,lcs deux fils du feu Roy Liubit des Vviltzcsfqui 
auoit efté tué en vneefcarmouchepar les Abodrites Orientaüx)à fçauoir Melegaftlaifné 
& Ccleadrago,fe vindrent rapporter au iugcmét de l’Empereur du different qui cftoit en- 
tr’eux pour la fucccflion de leur pere : pource que l’aifné en auoir efté deietté par fes 
fubiets à Caufe de fes mauuaifes complexions:&: l’autre mis en pofTeffion. A qui auffi elle 
fut adiugce& confermee par l’Empcreur.Qui toutesfois vfa de grande libéralité & d’au- 
tres bienfaits enuers l’aifné,afin de ne le biffer aller mal cotent. Auquel lieu auffi Ceadra- 
gus Prince des Abodrites fut par le mefme Empereur réintégré en fes premiers cftats,def 
quels Sclaomir auoit efté inuefty deuant fon trefpas,apres qu’il fe futiuftifié des fautes dôt 
il cftoit accufé. 

Cependant 
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Cependant la guerre qui eftoitcntrcprinfe en la Dalmatic contre Lindeuitte,fut 
mifeàfinpar fa morr.pource qu’il fut mis à mort par ceux entre les mains defquels il s’e- 
ftoit mis.Mais les fils du feu Roy Godefroy de Dannemarcexpulfcrent de rechéf Hc- 
riold de leur Royaume, qui fut à celte occafion contraint de venir à refuge Vers l'Empe- 
reur. Aimoinus^Abbéd’VrlpergjSigebcrtjAucntin. 

V N je maniéré de gens ont vogué en ce temps, qui feri alloient par diuerfes bandes par 
la Moelle & autres prouinces de l’Europe, femeflansde prédire les choies futures, en la 
maniéré que font au iourd’huy ceux que nous appelions Ægyptiens,les Allemans Cinga- 
ncs.Mais ceux-là fappclloient Vxiens.Zonare,Cufpinian. 
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Michel Empereur d’Orient renoüuella celte anneeparfés AmbafTadeurs l’alliance 
que fes predecelfeurs auoient faite auec les François. Auquel temps aulfi 1 Empereur Loys 
mena vne puilfimte armée contre les Bretons quin’eftoient encore voulu reuenir en leur 
<leuoir.De forte qu’il les fit aflaiilir par trois diuers endroits :8c fit vn fi beau mefnage en 
leur païs par l’efpacc de 40. iours, qu’ils furent en fin contraints de faire promeiïe de luy 
eltre plus fideles àl’aduenir ^ & de deliurer oftages pour la feureté d'icelle. Aimoi- 
nus. 

De vx Comtes François nommez Æblüs & Afinarius menèrent par l’ordonnaiice dë 
l’Empereur vne armée de Gafcons delà les monts Pyrences: où elle fit quelque beaux ex- 
ploits de guerre fur les Maures. Mais au retour elle fut entre les montagnes quafi toute 
deffaite &taillceen pièces par les montagnars demeurans les deux Comtes prifon- 
niers,defquelsÆblcfut enuoy é au Roy de Cordoue,&: l autre rais en toute liberté. Ai- 
moinus. 

Vne armée de hformaris aborda cefte année en Ëlpagne,qüi furent chalïczjjar le Roy 
Raymirc de fon Royaume, 8c contraints prendre leur routte du collé de Scuille, qu’ils o- 
fterent aux Maures ; 8c après l’auoir gardee l’efpacc d’vn art où enùiron,s’cri retour- 
nèrent en leur pays. Aucuns difent que Ràymire larccouufapar ce met y en. Anihoinë 
: Benthcr. 

A Conual ou Congal Roy d’Efcolïe décédé, fucceda Dongal filsdufeu Roy Solua- 
thius homme fage,qui régna 6.ou y.ans.He&or Boëthius liu.10. Selon lequel aulfi Alpinus 
frere de Dorftolognc Roy des Piétés, ayant malheureufement occis fondit frere, occupa 
Ion Royaume,lequcl il garda feulement deux ans ;au bout defquels il reÇcut lefalairë de 
fâmefchâcetê par la femme de fon feu frère. Au moié dequoylc Royaume des Pi&cs fe 
crouua dcllitué de légitimé heritier mafle.Qui fut éaufe qu’ Alpin fils d’Achaius Roy d’Ef- 
co!Te&: nepueudufeu Roy Hungus de par fa foeur demanda le droid qui luy apperte- 
noit en ce Royaunae.Au refus dequoy Dongal Roy d’Elcolfc dénonça la guerre aux Ri- 
des en faueurd’Alpin. 

AngyUrandou Englerran Comte de Harlebccfils de Lidetic,feCod f orefiier dë 
France, mourut, & luy fucceda fon fils Audaquier ou Odoacre en fescllats 8c polfelfions, 
lequel donna(comme on dit)au peuple de Flandre autant de terre que chacun en pour- 
rait dTarter.Chron.de Flandre. 

Michel Empereur de Conftantinople , efperarrt recotnpeftfet fa perte quil auoit cy 
deuant faite contre les S arrazins de Crète,enuoia de rechef en ce temps vne armee don* 
tr’eux fouz la côduitte de Cratcrus, qui courut aulfi mauuaifc fortune que l’autre. Pourcé 
qu’elle* fut deffaite. Au moien dequoy les Sarrazins fe fortifièrent à leur aife dedâs la melf 
me ille,où ils fondèrent vne forte ville pour leur feruir de retraitte, laquelle ils nçmmerét 
Candie, dont toute tille prit puis apres la nomination de Candie, à canfe que le lieu où clf 
le cil fituce s’appelloit Candace.Zonare,& autres. 

* NK -q 
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Paschal premier du nom Pape de Rome mourut le 1 4.iour de May:auquel fbt füb- 
ftitué 4.iours apres Eugène a. du nom. Cardinal du tiltre de S. Sabinc,fîls d’vn fioëmund 
citoyen de Rome, en faueur de fon éloquence, debonneraité,& affabilité: qui fit que Zin- 
zimus qui brigoit le Papat contre luy,fut débouté. De forte qu’il prcfida3.ans,6.mois,i4. 
iours.Onufrius.Tegan dit qu’il fit enterrer le corps dcfonpredecefieuraulieuoùil auoit 
ordonné, aiants les Romains au parauant empefehé que celà ne fe fit. 

Mi ch il Empereur de Conftantinople, ayant mefme opinion des images que fon 
prcdeccfleur, défendit par vn ediét fort cftroiâ: qu’aucun n’euft à eferire le mot deSainô 
auprès d’aucune image ou effigie en quelque lieu ou endroit quelle peuft eftre. Alléguant 
que tel tiltre n’appartenoit qu’à vn foui Dieu , comme Cedrenus recite. Combien que 
Zonarccftime queccft Empereur fut homme fans Dieu, & contempteur dcnoftrereli- 
gion.A caufe poffiblc de ce qu’il ne voulut remettre les images auaeftùs, ne rappeller 
d’exil le Patriarche Nicephore qui yauoitefté enuoycàl’occafion d’icellcs.Ou pource 
qu’il fe monftra quafi comme neutre en cefte caufe.Mais Aimoinus tcfm oigne qu’il en- 
uoya cefte anneefesAmbaflàdeurs à Rome pour conférer auec le Pape, & ouyr fonad- 
uis de la vénération des imagcs.Lequelil demandoit ( comme tcfmoigne Simon eta liu. 
y. chap. y.) eftre prouué & fondé fur les tcfmoignagcs exprès de la parole de Dieu. A cau- 
fc dequoy ils difent que le Pape les renuoya fans rcfponce, finon que dcleur faire enten- 
dre que l’Empereur eftoit vn arrogant. 
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A v Parlement tenu à Aix la Chappcllc, l’Empereur Loys refpondit aux Àmbafladeurs 
des Bulgariens, qui tendoient à fin de bornage & limitation de leur pays & contrées dV 
uec celles des François. Et rcceut les Barons de Bretagne, qui fe vindrentprefenter deuât 
luy pour luy prefter ferment de fidelité & d’obcifTance.Emrc lefqucls eftoit Vvitomarch 
qui auoit eftéautheur delà rébellion precedcntc.Lequeltoutesfois cftant renuoyé, fitfi 
peu de cas du ferment qu’il auoit fai<ft , qu’il recommença de rcchcfà troubler la Breta- 
gne,iufques à ce que les gens du Comte Lambert Gouucrncur de la marche de Bretagne 
l’eurent mis à mort. Aimoinus. ~ 

E n la mefme année Loys j.fils de l’Empereur fut par fonperc déclaré & inftituéRoy 
de Bauicrc.Aucntin. 7 

D om Sancio ou Sancho Garcias Roy de Sobrarbie,fetrouuant en vne bataille contre 
les Maures fut occis,& fon Royaume de rechef occupé par eux auec celuy de Nauarre & 
vne partie delà Comte d Arragon.Dc forte quilsles poflederent encore long temps de- 
puis, prenant en cefte maniéré fin ledit Royaume de Sobrarbie,ayant duré l’efpace de 97. 
ans. Selon Franc.Tarafa.Qui eftiment que ce Roy ne régna que io.ans. Mais Vafeus auec 
fesautheurs tient qu’il en régna 20. Et qu’il fut occis l’an 8 3 y. Auffiquc le Royaume de 
Sobrarbie ne fut efteint & aboly auec luy, ains qu’il demeura feulement fans Roy l’efoace 
de 4, ans- Pendant que les Nauarrois enuoierent au Pape à Rome pour auoirloix& or- 
donnances de luy, félon lefquelles ilsdcuroicntgouuerner & polieer leur Roiaumc.Et 
puis qu’ils efleurent Dom Ennic ou Enechon Arcfte pour leur Rov,qui porta le premier 
tiltre de Roy de NauaFre. D’autant toutesfois qu’il n’a qu’vn feul 'autheur moderne de 
fon opinion, & quel’hiftoirc des Papes ne fait aucune mention de cefte alleede Nauar- 
rois a Rome, qui n’a couftume d’oublier telles occurrences,fihonorablcspour le fiege 
Romain: le m’arrefteray àl’opinion la plus fauorifee, qui commence feulement l’an 912. 
le régné duditEnmcou Enechon.lointqueles Annal.du Roy Alfonfe & Rodcric en fa 
Chron.ne difent pas que Garcias ait efté tué en bataille,ains feulement pris & retenu pri- 
fonmerlcfpacedezo.ans. r 
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P, a ix fut cefte année accordée entre les fils du feu Roy Godefroy de Dannemarc & 
les François, Comme Aimoinus tcfmoigfie. Neantmoins Albert Crants recite que Ré- 
gnier reuint au mefmc temps audit Royaume, où il rccouuracequele Roy Herioldauoit 
occupé fur luy,& le dechaua par mcfinc moyen de ce qu’il tenoit en Dannemarc, le con- 
traignant fc retirer vers l’Empereur. 

P l v si e v r. s corps des Saints(tefmoin Sigebert & le Fafciculus tetnporum) furent en ce 
temps transportez d’Italie en France, en Allemagne & Angleterre. Qui cft à dire que les 
Italiens n’auoient pas grande deuotion aies garder* 
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Ceadragvs Prince des Abrodrites fut malheureufement accufé enuers l’Em- 
pereur Loys de quelques maluerfations! lequel tou tesfoiseftant aduerty que la meilleure 
part des Abrodrites fecontentoic de luy,le renuoya fans prendre autre punition de luy. 
Aimoinus. 

Heeiold Roy de Dannemarc fefitauec fafamille, vn lien frere nommé Roruc & 


grande multitude de Danois baptizer en la religion Chrcfticnneà Majencc en prefèn- 
ce de l'Empereur, eftantlc premier Roy des pays de Septentrion quifefitChrcftien.En 
faueurdequoy l’Empereur luy donna la Duché de Horeftadau paysde Phrife pour y fai- 
re là rerraitte, s’il aduenoit qu’il fuft reietté de fes fubicts à l’occafion de la religion. T ega- 
nus,Aimoinus,ancien.Annal.Sigebert. 

Brvnvlpki Roy des Merciensfut cefte année deffait & occis en vne guerre par Eg- 
bert Roy des Saxons.Guillelmus liure deuxieûne chapitre premier del’hiftoirc d'Angle- 
terre. 

V n Capitaine natif du pays que les François tenoient fur les frontières d’Elpagne, 
nommé Aifo ou Addo (félon Tarifa Hayao ) qui s’eftoit au parauant donné au par- 
ty des François . En faueur dequoy l’Empereur l’auoit inftitué Gouuerncur de la li- 
zicrc d’Aquitaine, tourna cefte annee fa roobe:& apres seftre par trahyfon faify de la 
ville ditre *iufona 3 &c d’aucunes autres fortes places/e remit fouz la proteâion& fauuegar 
deduRoyÂbderramen de Cordouë , duquel il receut nombre de gens pour faire la 
guerre aux François. L’Empereur Loys eftoit lors en vne ville delà le Rnin, quand la nou- 
uellc de cefte reuolte & trahifon luy fut portée: ainli q tcfmoigne Aimoinus auec les an- 
ciennes Annales, qui tefmoigncnt expreflement que celà fc fit cefte annee. Qui eft pour 
conuaincreccux qui veulent dire qu’il s’eftoit rebellé dés l’an 819, ayant liüré la ville de 
Barcclonne entre les mains des Maures. 

La maniéré de faire! les orgues fut cefte annee enfeignee aux François par vnpreftre 
nommé George, amené de la Dalmarie à l’Empereur. Aimoinus. 

Vvalafride Allemand Abbé de fainâ Gal,homme de fçauoir,viuoit en ce temps: 
auquel il compofa quelques opufcules affez recommandables , entre lefquels on fait cas 
d’vn intitulé De ofjicijs diuinis : où il femblc au chap. 8 .tenir l’opinion des images, que le li- 
ure intitulé fouz le nom de Charlemagne & Hincmarus Arcneuefquc de Reims difenta- 
uoir approuué au Concile de Francfort .Mais au chap.yûl n ’approuucla couftume de cé- 
lébrer le feruice diuin en langue non vulgaire. 
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D»c* de Venife. 18 


L’îmfer e v R Lothaire eftantà Rome ordonna certains luges & Magiftratspour 
adminiftrcr la iuftice aux Romains . A caufe ( ce dit Aimoinus ) qu’ils auoient abule 
grandement delà liberté qu'il leurauoit efté permifefouz les Empereurs Charles & 
Loys. 

A M e s s e r Angclo Patriciaco furnommé Badoër Duc de Venife décédé enla 18. 
annee de Ion gouuernemét,fucceda fon fils Mefler Iuftiniano Patriciaco en la dignité Du- 
cale, laquelle il auoit j a exerccc au parauât auec Ton pere. Mais il ne l’exerça depuis qu’en- 
uiron d'eux ans, fix mois. En lefpace dcfqucls ilfutautheurde faire enuoycr vnc armée 
de mer en la Sicile contre les Sarràzins au fecours de l’Empereur de Grece , laquelle re- 
tourna fans rien fairexommc Sabcllic & Blondus tefinoignent: le dernier deiquels dit 
notamment que le Seigneur Angelo le pere mourut cefte annee. 

P l v s 1 e v R s Capitaines & Gentils-hommes Nauarrois , nommément Vile- 
müd fils de Beracy deuantComtédc Barcclonnc, qui auoit efté enùoyéçn exil pour fon 
infidélité, fuyuant l’exemple d’Aifon quittèrent leparty des François, &fe ioignirent 
aux Maures, lelquels auec le fecours du Roy Abderramen que condqifoit vn Capitaine 
Sarrazin nommé Abumaruain,vindrent courir fouz l’enfeigne dudit Aifon dedans les 
limites des François, à fçauoir de la Ceritanie du pays Gcronde & de Barcclonnc: où ils 
firent de grands rauages & degafts deuant que l’armee que l'Empereur enuoyoit contre 
cux,fuft arriucc. Ce qu’on attribuëà vne grande faute des Capitaines, quila condui- 
sent. Lefquels (comme dit Aimoinus) ne la firent hafter. Et n’y eut que Bernard Com- 
te de Barcelonnequif’oppofaà eux, &lcs empefeha défaire aucune conquefte fur les 
terrés de ion gouuernement : eftant feul (comme déclaré Fran. Tarafa)de tous les Gou 
uerneursdela marche d’Efpagne, qui demeura confiant en ion deuoir. Ce qui pourrai 
bien aüoir cfté la caufe pour laquelle il fut tant bien venu cy apres enuers l'Empereur; &| 
de la ialouzie que les defappointez en concernent contre luy. 

H friold Ro> de Dannemarcfut par Horic & fes freres fils du feu Roy Godefroy 
cxpülié de fon Royaume.Aimoinus. 

Vne armee Je Bulgariens entree dedans la Pannonie, occupa le pays des Efclauons, 
qui habicoient auprès de la riuiere du Drane, &y eftablirent leurs. Gouucrneurs . Ai- 
moinus. 1 

L’an 8u.de l’Hcgire , duquel le mois Muharain commença lors le deuxiedneiour du 
moi* denoftre AurilderanSzi.Maymoneftoit Prince ou Calife des Sarrazins en la vil- 
le dè Bulduc,par le commandement duquel leüurede l’Almagcfte de Prolcmcc fut 
traduit en langue Arabique par vn Chreftien nommé Elbe, & par vn Iuif nommé Alhe- 
fer.Scàligér., v j 

E v c e n 1 Pape de Romemourutau compte d’Onufrius le treiziefmeiour de De- 
cembrercombien qu’Aimoinus eftimequeccfutaumoisd’Aouft. Cepcndantileft cer- 
tain qu’vn nommé Valentin Diacre de l'Eglife Romaine luyfutfubftitué,qui mourut 
quarante iours apres fon çle&ion , qui auoit cfté fai&e le lendemain du treipas de fon 
prcdccelfeur. . 

"Du Mande 
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L’a rmeb que l’Fmpereur Louis auoit en Italie, paifafouz la conduite du Comte Bo- 
nifacc Gouuerncur de la Corfegue en Afrique: où elle fitvne merueilleufe delconfiturc 
de Maures en cinq rencontres quelle eut auec eux. De forte que toute l’Afrique en fut 
terriblement cfpouuantee, qui y firent retourner les Sarrazins qui tenoient la Sicile. Ai-j 
moinus,S igebert, Platine. 

Av Parlemcnttenu à AixlaChappelIc, leprocezfiitfait aux Capitaines quiauoient 
l’an precedent laifle par leur faulte entrer les Sarrazins fi auant dedas les marches de F ran- 
ce : tellement qu’ils furent dégradez de leurs honneurs. Et fialdric Duc de Friuli, pour a- 
uoir par falafcheré laifié entrer les Bulgariens dedans la Pannonie, fut parrtmpereur 
priuédefeseftats & honneurs, & fa Duchédiuifee en quatre Comtcz. 

H E R I o ld ayant rompu paria témérité les commencements de paix qui fetraittoiét 
entre les François & les Danois, courut &bruflavn grand païsduRoiaume de Dannc- 
marc.Qui fut caufc que les fils de Geofroy fe vindrent auec leur puiiTance ietter à l’impro- 
uifte furies trouppes Françoifcs qui gardoient la frontière de Dannemarc: lelqucllcsils 
défirent & mirent en route. Aimoinus. 

Les Northumbriens furent en ce temps vaincuz & fubiuguez parFgbert Roy des 
Saxons Occidentaux. En quoy prit finie Roiaumc deidits Northumbriens en Angleter- 
re. Poly dore Virgile liu. 4. 

Dom R.iymire Roy de Leon mourut, tefmoinRoderic, en l’Ere 8 66. ayant vh fils 
nommé Dom OrdogueouOrdonie,quiluy fucccdaàfacouronne,&regnadixan$, Au 
premier defquels on dit qu’il fubiugua les Gaicons qui s’eftoient rebellez cotre luy, & mit 
auffi en pièces vnc armee de Maures, qui le vint charger à fon retour: puis apres il le mit 
à reftaurer & repeupler les villes de Tuida, Aftorica, Lionc, Amaia, Oreues, Patricia ; qui 
eftoient quafi demeurées defertes & defmolies depuis que le Roy Alfonfe les eut repriles 
des Maures. Roderic,Anth.Benthér. 

Av Pape Valentin decedé le 21. iour de Ianuier, fut 4.iours apres fubftitué au Papat 
Grégoire 4. natif deRome,quines'ofa faire ordonner ne conucrcr que les Ambaifa- 
deurs de l’Empereur Louis ne fuffent allez premièrement examiner &approuuer fort 
efiedion : ainfi qu’Aimoinus tcfmoigne: pourcc que l’Empereur ne fe vouloir pas laiflefj 
frauder de fon droid, fur lequel Pafcal & autres auoient ia ofé entreprendre* Cependantj 
ce Grégoire fetrouueauoirprefidé 16. ans. 
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Michel furnommé Tranle, qni fignifie Beguo, mourut le premier iour d'O&obre, e- 
ftantla 8. Indidionia commencée, &l’an 829. non encor expiré: ayant vn fils nommé 
Théophile, quijtint l’Empire apres luy l’cfpaee de 1 z.ans,$. mois, zo.iours : cftant côme fes 
predccelfeursoppugnateur des images: lefquelles ilauoit en telle horreur, qu’il ne per- 
mettoitpas feulement qu’on en fift aucunes en peinture, attribuant à faulte &pauurcté 
de iugemént, ou pluftoft à beftife & vray c folie de les auoir en rcfped ,appcllant ceux qui 
les y auoiét Idolomanes, mais auffi traittoit fort cruellement ceux qui s’ofoicntformaliier, 
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Digitized by ^.ooQie 



4.30 Seconde partie 


contre fes opinions. Comme on dit qu’il fit aucuns moines, qui voulurent deuantluy 
maintenir la vénération des images par quelques au&oritcz qu'ils alleguoiêt du Prophète 
Êlâye. Ncantmoins Zonare &Cedrcnus, Michaël Clyca & Conftantin ManafTes, con- 
rëflent ques’il euft efté plus temperc en ce poinéfc , qu’on ne luy pourroit oftcrl’honnçur 
J’auoirefté Prince iufte,&ennemy formel de toute iniufticc: cnfcmble aufli foigneux & 
diligent au gouuerncment de la Republique. Ils difent aufli que ce fut luy qui inuenta l’in- 
ftrumentde Mufique, qu’on appelle Orgues. Mais nous auons monftré cydeuant qu’il 
eftoit ia inuenté : parquoy il femblc qu’ils ont voulu dire qu’il inuenta feulement les fouf- 
flets par lefquels on les entonne de vent pour les faire fonner. 

A v Parlement tenu à Vvormes,rEmpereur ayant voulu affigner au Prince Charles fon 
fils qu’il auoit de fil Iudirh la Duché d’Allemagne, qui eft la Rhctie,& vne partie de la 
Bourgongne pour fon appennage, ainfi que tcimoigncTcganus , commença dedefeou- 
urirlcs confpirations & monopoles qui fedreflbient ia contre luy pour ccfte occafion. 
Qui fut caufe qu’il renuoyale Prince Lothaire en Italie, Cappella Bernard Comte de Bar- 
celonne & des marches d’Efpagnc pour le faire fon grand Chambellan. Ce qui fit embra- 
fer tant plus le feu qui fccouuoit contre luy , d’autant qu’il eftoit foupçonncd’eftre trop 
familier de l’Impératrice Iudith : à laquelle aufli on portoit enuie de ce qu’elle fe faifoit 
trop croire de l’Empereur, & auançoit par trop Tes parents & fauoris : dont les fils de l’Em- 
pereur cftoient moins rcfpe&ez. Mais ceux qui attizerent ce brazier , furent les Capitai- 
nes & autres qui auoient efté cy deuant démis de leurs charges & honneurs pour leurs 
faultes. Selon Aimoinus liu.4. qui fe termine en ccft endroiâ , ayant efté compilé ce qu’il 
a eferit de Pépin, Charlemagne & de Louis iufques icy, del’cfcrit d’vn moine nommé A- 
demarc, qui auoit vefeu aucc Charlemagne, par l’autheur qui a eferit la vie de Louis , qui 
eft contenue au commencement du liu.f. dudit Aimoinus: lequel eftoit desfamiliers & 
domeftiques d’iceluy. Lequel déclare aufli ce que nous vends de reciter audit liu. chap.it. 
Mais depuis n’agucres a efté remis en lumière ce qui dcfailloit en Aimoinus, desgeftesde 
l’Empereur Louis iufques au trefpas d’iceluy. 
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P a*, l’au&orité de l’Empereur Louis, fut célébré ccfte année vn Synode des Prélats dc| 
France à Aix la Chappcllc : par lequel fut défendu aux Prélats & gens d'Eglifc de porter 
habits fuperfluz & fomptucux,commcdcfoyc,dc velours, & autre fcmblable eftoffe : & 
commandé de s’abftcnir de toute bombance, pompe & diflblurion en toutes choies. Ce 
qui defplcut tellement aux principaux Eucfques de la France , qu’ils fe firét les principaux 
promoteurs delà conipiration contre l’Empereur: en laquelle mefmc on fit entrer fes 
deux fils aifnez, Lothaire & Pépin, fi auanr qu’ils felaiflerent perfùaderque leur pere elloit| 
enforcelé. De forte que fur ccfte faulfe opinion, Pépin partit d’Aquitaine aucc vne armee 
pour venir, comme il difoit, reformer la maifon d’iceluy. Qui fe trouua pris fi au dcfpour- 
ueu à fa vcnuë(ne fçachât à qui fe fier) qu’il ne peut empefeher qu’il ne falluft que Bernard 
Comte de la Marche d’Efpagnc(qui eftoit félon T egan du fang R oial,& filleul de l*Empc- 
reur,qui l’auoit leué du baptefme ) fe retirait en fon Gouuernement.pour ne tomber entré 
tes mains. Et que l’Impératrice Iudith ne fuft tondue & rendue en vn monaftere. Mais co- 
rne il eut bien la prudence de difliper ccfte première nuce , par le moyen d’vn Parlement 
general tenu à Noyon ; auquel fes plus fidelles fubieds,côme eftoient lors les A 11 cm ans, 
fur lequel mot Aucntinriapeudiflimulerlalegeretédefoncerueau,quoyqu’il fuft fort 
j;ros) furent inftruidsde fe trouuer en fi grand nombre, que furmôtans leurs parties con- 
raires,le remirent en fon premier pouuoir&auétorité: par lequel il rappella fafemmeà 
iy, l’ayant premièrement faitiuftifier des crimes dont onl’accufoit. Aufli s’il cneuftvfé 
omme il deuoit,lors qu’il eut les principales teftes de fes ennemis entre fes main$,en op. 
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primaùt toute leur eritreprinfe, il fe futt garenty du danger où il retomba bien toft a- 
pres, par fa trop 1 grande débonnaireté & clemence. Anciennes Annales , Aimoinus, 
Platine. 
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L’Emperevr Louis, apres aüoir remis la vie à ceux qui cftoicnt adiugez par les loix 
à la perdre, & pardonné à ceux qui auôient en quelque forte dclinqué contre luy , les re- 
mettant en leur patrie, biens, eftats & honneurs , rcccut auflt en fes iuftifîcations le Com- 
te Bernard, qui le vint trouuer & prefenter deüant luy à vn Parlement tenu à 1 hconuillc, 
pour faire preuuede fon innocence, foit par le combat fingulier ou autre maniéré, contre 
ceux quireuifent voulu coulper des crimes dont on l’auoit acculé. Etpourccquepcrfon- 
ne ne le mit en auant contre luy, la mcfme grâce luy fut faiâe qu’aux autres» Qui fut caufe 

de faire rentrer les enfans de l’Empereur de heure en chauld mal , notamment Pépin : le- ; 

quel il fit tenir.en garde pour fa defobeiflàncc. Qui toutesfoistrouua moyen d’efehapper, 

& Ce retira en Aquitaine, fans vouloir oneques plus rcto urner au mandement de ion pcrei f 

Aimoinus. j 

Av qxe l temps auflï Ican le Maire dit que les Prélats de France Ce reflentans en- j 

core du Concile precedent , qui auoit réfréné leurs pompes & düïblutions, qu’ils en tin- 
drent vn autre à Compicgne,où ils conclurent contre l'Empereur. 

Cependant ce n’eft pas fans merueilles , que l’Empire des François qui eûoit lors 
enuironé d’ennemis de toutes parts , auec lefquels il n’y auoit aucune paix ou accord iuré, 
ne fc trouua aifailly d’aucun cnncmy cftranger tout le temps’ qu’il fut encombuftion de 
difiènfions inteftines, comme s’ils eufient pris plaifir à le veoirfe confommcrfoy-mcf- 

me, iàns l'aller endommager à leur danger. Combien que fay bien opinion que ce fut en i 

ce temps-là que les François reperdirent la ville de Pampclune, & les autres qu’ils tenoiée 
au païs de Nauarre : lequel les Sarrazins regaigncrent,&r chafferét auifi par mefme moyen 
les Efpagnols qui tenoient le pais de Sobrarbie. Eftant confermê en cefte coniedurc par 

Roderic 8 i les Annales du Roy Alfonfe,qui difent que ce fut Mahommet fils d’ Abdcrra- ; 

men, qui regaigna Pampelune fur les Chrcfticns , & prit prifonnier Dom Gardas dernier 
Roy de Nauarre. 

A Dongal Roy d’Efcoffe décédé au commencement de la guerre contre les Pi&cs, 1 

fuccedapar droiâ de proximité Alpin fils du feu Roy Achaius, qui régna 4. ans : &pour- 
fuiuit la mefme guerre qui auoit efté commencée par luy-mefme, iufques à tant qu’il 

eut deifaid les Pi&cs , & occis leur Roy Fcredethus en vne grofle bataille. Hcdor Boe- ] 

thius. 

Herot 103. Roy de SueiTe& de Gothlandie, mourût enuiron ce temps. Acaufede- 
quoy les Sucfficns fubftituercnt en fon lieu vn feigneur de leur païs nommé Charles , & 
par Saxo Sorle,qui tint le cent quatriefme lieu entre leurs Rois.Ioannes Magnus liure 17; 
chapitre 6 . 

Estant Abdalas décédé, vn nommé Muhammat tint le Califat & principauté des 
Sarrazins apres luy l’efpace de quarante ans, félon que Funcciusteûnoigne: combien 
que Zonare & Cedrcnus montrent qu vn nommé Imbrael tenoitia le Callfàt fouz l’Em- 
pereur Théophile. 
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L e bruit que Louis Roy de Bauiere follickoit la Germanie contre l’Empereur Ton pè- 
re, fit qu’il mena vnearmceiufques à Ausbourg, où il trouua les chofes en meilleur cftat 
qu’il n’auoit efpcré 5 qui le firent incontinent retourner en France , pour obuicr auk entre- 
prinfes de Pépin, lequel fe vint bien reprcfcnter deuant luy à Orléans mais il fc defroba 
[bien toftapres de luy pour aller recommencer fesieux. Qui fut caufe que l’Empereur fc 
délibéra défaire vn nouueau departement de fon Roiaume, pour en faire part à Ton plus 
ieune fils Charles qu’il auoit eu de fa femme Iudith. Ce que toutesfois il ne peut pour lors 
amener afin, pour les empefehemens qui entreuindrent : car il retourna en Aquitaine* 
où il eut fi mauuais temps , &c trouua le peuple fi effarouché contre luy , qu'il n cutloifir 
que de reuenir trouuer la Frâce , pour ne perdre toute la trouppc qui eftoit allee aucc luy. 
Ce qui donna d’autant plus d ? occafion & de hardicfTe à ceux qui eftoient mal affection- 
nez enuers luy, de mettre en cuidcnccreffeâ de leurs mauuaiies volontcz. De forte que 
parleurs fuggcftions& calomnies, ils firent que les autres fils, le Pape & les principaux 
Euefques de la France , fe mirent de la partie contre lepcrc. Aimoinus, Anciennes 
Annales. 

En cetempsvnfeigneurEfpagnolnômèMuza Benhianfigou Abenheafin,de la race 
des Goths, qui auoit pris la ReJigiô Mahumetique,fe rebella auecfa gét qu’on difoit Bcn- 
caharinc cotre le Roy de Cordoue : ioüant fi dextremët fon perfonnage * qu’il prit fur luy 
plufîeurs villes, plus d’cmblce que de force, comme Sarragoffe,Tofca,T udcla, Valence, & 
Tolette : laquelle il donna en gardeàfon fils qui fe nommoit Loup : & puis fc vint enco- 
re aduanturer fur laCatelogne, & fur les Marches de France; où il gaigna quelques vi- 
ctoires, tant fur les Chrcftiens que fur les Maures. Mefmement fur deux Capitaines Chre- 
ftiens qu’il deffit, nommez Sancio & Pulio, commeauffi fur deux autres Princes Mau- 
res, à fçauoir Ibembeaniza & Alpore aueclon fils Afeth. Ce qui le fit entrer en telle ar- 
rogance , qu’il sofa faire appcller & intituler le troifiefme Roy en Efpagnc : pource que le 
Roy deCordouë,dequitouslcs Maures d’Efpagne dcfpédoient, en eftoit l’vn: &Dom 
Ordogne Roy de Leon l’autre. Par lequel toutesfois il fut en fin fi rudement mené, quad 
il eut pris la hardiefle de s’aller affronter à luy comme aux autres, qu’il fut contraind fc 
rendre fon vaffal &c fubicCt : comme recitent Rodcric & Ant.Benther, qui toutesfois ont 
mal cftimé que cecy aduint fouz le Roy Charles le Chauue: auquelils difentque les vi- 
ctoires de Mufâ firent peur, puisqu’il cft certain qu’iin’a point commencé à régner que 
long temps apres le trefpas du Roy Ordogne. 

Av mefmc temps auffi on dit qu’Abderan Roy des Sarrazins d’Afrique, paflàauecv- 
negrande armee en Efpagne:oùilfaccagca,püia & brufla tout le plat païs voifin de Ge- 
ropde & de Barcelonne. 

Regnier. Roy de Danncmarc, fc délibérant de conquérir le Roiaume de SuefTe 


pour l’vndefesfils, aufquelsil pretendoit appartenir par le d roiCt de leur mere, qui eftoit 
jfilk du feu Roy Herot,cômcnça guerre au Roy Charles, à fi bon efciêt qu’il luy fit perdre 
la vie en vne bataille qu il gaignaTur luy. Aumoyen de laquelle les Sucmcns furent con- 

• ■ a 1 * r r\ tV* * 1 n t *i 1 • . . /• 


trainCtsde receuoir fon fils Biorno pour leur Roy; auquel ils obéirent tant que fbnpcrc 
ne fut efloigné d’eux. Mais apres fon départ, ils dechafiercnt Ton fils, &priqdrent en fon 
lieu Iugcnal & Iugel fils ou nepueu du feu Roy Herot, qui leur dura bien peu, pource qu’il 
eut des ennemis qui le bruflerent dedans fon Palais. Parquoy fa couronne futtranfpor- 
: tee àOlaue furnomméTritelia,;quifutle 107. des Rois Sueffiens. Lequel eut àfonarri- 
; uec vne forte & dangereufe guerre cotre Biorno & Inar fon frère fils de Régnier, qui vou- 
loicntrecouurcrleurdroiCt par armes. De forte qu’ilncleuren peut faire perdre l’enuic 
que par vne bataille qu’il gaigna fur eux, qui les fit retirer & perdre l’efpoir a leurpere de 
plus voir Biorno Roy de SuefTe. A caufe dequoy il l’inueftit du Roiaume de Norucrge. 

•• -• •- -• - Pour 
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Pourcelàneantmoins Ton autre frère nommé Vvitfercus ne voulut encore fe dcfefperer 
de fon droid : ains pourfuiuit toufiours la guerre contre le Sueflien , par telle façon quV 
pres quelques batailles données, il le fit venir en appointaient auec luy : par lcqucllugo 
filsaiûiéd'Olaue prit en mariage la fille du Roy Regnier. Mais Vvitfercus eut la Princi- 
pauté de la Findlandie, où Tondit qu’il fut bien toft apres mis à mort parDaxon Prince 
de Ruffic» Ce qui fut laconclufion du différend des Sucffiens & Danois : Iclqueis apres 
cela s’addonnerent plus librement à faire la Piratiquc fur la mer,& des brigandages furies 
autres prouinces & Roiaumes de l’Europe, comme Ioannes Magnusliu. i7.chap»8.9.io. 
ir. 12. de fon hift. Gotthique recite : où il adioufte que le Roy Olauc apres auoir long 
temps vefcu& régné en profperité, laifTafonRoiaumcafonfilsEric, quifutleio^* Roy 
des Sueffiens: lequel accompagna le Roy Regnier fon ayeul de par fa mcre,és voyages 
fit entreprinfes qu’il fit furies nations lointaines. Combien que Saxo & Albert Crantsfe 
perfuadent qu’il fut fils naturel dudit Regnier: enl’abfcncc duquel ils difent qu’vn fien 
baftardnôméVvbo, fit fes efforts defcmettrcenpofTeffiondu Roiaumede Danncmarc, 
lorsqu'ilcommençoit à guerroyer le Roy Charles. Ce qu’ils ont cependant déclaré feu- 
lement eftre aduenu en ce temps , fans fpecifier,ny defigner ou diftinguer les années ef 
quelles chafque particularité foit aduenuë. 

E n ce temps Théophile Empereur de Grèce enuoya plufieurs grands perfonnages en 
[exil, ou fit affliger grandement, pourCe qu’ils fe formalifoient contre luy pour les images: 
entre lefquels furent Théodore Metropnanes &Methodius, 
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Michel fils de l’Empereur Théophile, fut nay celle année , prenant le furnom de 
Porphirogcnite, pource que fa naiffance vint fon pere eftant Empereur, dedans le Palais 
Impérial, 

Le dernier aéte de la tragédie quife ioüoit contre l’Empereur Louis, fut tel, que fés }* 
premiers fils mirent fus vne armée de tous leurs complices &adherans,aucc laquelle ils 
vindrent trouuerleur pere à Vvormes, qui auoit auffiafTemb|éfapuifïàncepour fè dé- 
fendre. Mais eftans la plufpart de fes gens lùbornez & intimidez des promeffes des fils, & 
de ce qu’on penfoitqucle Pape fuft venu excommunier le pere, & ceux quife formaliie- 
roient pour luy. Quoy que les Euefques de fon party fiflent fonner bien hault qu iis ne fé- 
roient rien pour les cenlurcs du Pape,difans; Si excommunicaturus vemt , excommumcatus 
abibit: le rendirent quafi abandonne de tous , fie contraint de fe mettre le dernier iour 
de Iuin en lapuifTancc de fes enfans, fouz promeffes défaire à luy fie à fa femme autre 
traittement qu’ils ne firent. Car dés qu’ils le tindrent entre leurs mains , ils confinèrent fa 
femme en vn monaflere d’Italie , fie firent garder fon fils Charles en vn autre ; fie départi- 
rent entr’eux l’Empire : demeurât l’Empereur apres que Pépin s'en fut retourné en Aqui- 
taine, 8e Louis en Bauicrc en la garde de Lothaire,qui le mena quelque temps aüec foy en 
maniercd’efclaue ou d’vn captif : iufques à ce que les Prélats de leur faction , affemblez à 
Compiegne, ou félon d’autres à Lion, le déclarent indigne par fes demerites de la digni- 
té Impériale , fie le condamnèrent à faire perpétuelle pénitence au monaflere de l'ainét 
Medard de Soiffonsioù il fut, fuiuant leur fentence, recluz fie encoffré*Aimoinus* Anna- 
les anciennes. 

O r fi le Pape a efté innocent de la confpiration des fils contre le pere, comme P.Æmi- 
ieaucc les autres Hifloriés d’Italie fefont efforcez de faire:(encorc que les anciennes An- 
nales fie Guittard foient d’aduis contraire) ils nous deuoientauffidcmôftrer quelle puif- 
fance euft peu auoir ce Concile, fi le Pape n’euft aduoüé ou toléré la fentence d iceluy^ A 
cefte caufeHincmare Archeucfqucde Reims^en vne de fes Epiftrcs au Pape Adrian, parle 
delà venue de ce Pape Grégoire en France en cefte forte : Qgomodo Gregorius fubreptus cum 
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Lothario à pâtre fuo répugnante in Franciam venit: & pax pojlea in Francia vt antea nonfuit.Etipfe 
Papa cum tait honore Jicut docuerat & fuianteceffores fecerunt^non rediit. 

Av sgar. moine de Corbic en France, ayant cfté cy deuantefleu pari Empereur, a- 
uec pluficurs de fes compagnons, pour aller peupler le monaftcrc ( qu’on nomma de Cor- 
bic en faueur de celuy dont ils eftoient partiz ) qu’il faifoit édifier en la Germanie Scpten- 
criônale, pour y façonner & inftruirc plufieurs difciples és langues & fcienccs diuines,afin 
qu’ils fu (lent capables d’aller prefeher & annoncer la Religion Chrcfticnnc entre les na- 
tions Septentrionnales , fetrouua auoir fi bien fait fon deuoir,que grand nombre des pais 
de Dannemarc,de Sucffe,Noruergc & Gotthie, eftoient par fon moyen, & de fes compa- 
gnons, côucrtiz à lefus Chrift. En faueur dequoy il fut ccftcanncc àlaffembleede Vvor- 
mes inftitué par l’Empereur premier Archeuefque de Hambourg en Saxe, luyeftans les 
peuples d’outre la riuicrc d’Albis iufques aux demiercs fins de Septentrion foubmis fouz 
faiurifdiction Ecclefiaftique. Albert Crants liu. i. ch.41. dcfaMctropol. 
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L e mifcrable & piteux cftat de l'Empereur Louis, toucha de fi près le coeur de lés fi- 
delles & loyaux fubic&s , de plufieurs que grands feigneurs , tant de la France que de la 
Bourgongne, Aquitaine & Germanie, s’allièrent & prindrcntles armesd vn grand zele, 
pourlareftitutiond’iceluy. Les premiers qui s’efmeurent à cefte fin, furent les Comtes 
Eggcbar d & Guillaume Conneftable en la Frâce Galliquc,& Bernard Sc Vvarin ou Güa- 
rin la Bourgongne : qui firent fi bien leur deuoir, que grand nôbrc de gendarmerie Ce mit 
aux champs fouz leur conduite. Mais Louis Roy de Bauicre redoutant ( comme ie croy) 
plus l aggrandiflcment de fon frère que de fon pere,enuoyafollicitcr le Prince Pépin d’A- 
quitaine l'on frere, de s'armer aulfi pourlamcfmc caufe comme luy. Mais ce que plus les 
incita à ce faire, furent lespromelfes que l’Empereur leurpere leur enuoya faire par vn 
moine nommé Gencbauld, de leur augmenter leurs appenhages : Ôdaialoüfie deeeque 
Lothaircfemonftroitia les mefprifcr & vouloir auoir luy feul leprofitdeladcfpoüillede 
leurpere. Somme qu’eftanttoute la Gaule & Germanie en armes pour cefte querelle, les 
trouppes Françoifes & Bourguignonnes fe trouucrent encore les premières deuant Paris, 
fouz lés Comtes Eggebard,Varin & Bernard; en fi bonne deliberation, que Lothaire fût 
côtrainft de laifler fon pere à fàinft Denis, & fe retirer à V icnne en Daulpninê. Au moyen 
dequoy l’Empereur Louis fut remis en liberté } fans toutesfois vouloir reprendre la cou- 
ronne, ny la dignité Impériale deuant qu’elle luy fuft rendue parles Euefques , en la mef- 
me forte quelle luy auoit efté oftee. Pour celà neantmoins la guerre ne fut fi foudainemét 
efteinte : car les Gouuerncurs que Lothaire auoit mis en la Ncuftrie , nommez Malefroy 
& Lambert , delconfirent en vne bataille ceux que fon pere enuoya pour les chafler. De 
façon que Odon ou Vdon Comte d’Orleâs,& Thcodon Abbé de fainâ Martin de Tours 
y furent occis. Qui plus eft, Lothaire reuenant au fecours de fes gens, prit & bruilala ville 
deChaallonsfur laSaone,pourcequ’ellcvouluttenirboncontreluy. En fin toutesfois il 
fcmbloit’qu’il n’cuft pas amendé fon marché (d’autant quVnenouucllearmee de nations 
d’outre le H hin,vint auec Louis au fecours de fon pere) s’il ne fe fuft venu rendre à la mer- 
cy de fondiét pere, qui félon fa débonnaireté le reccut facilement en fâ grâce, & le ren- 
uoya & fes autres frères auffi (qui l’eftoient venuz trouucr à fon mandement ) chacun en 
leurs prouinces. Aimoinus, anciennes Annales. 

Obelajm cy deuant Duc de Venife, furprit en ce temps l’iflc de Veglia, qui appar- 
tenoit aux Vénitiens. A caufe dequoy le Duc l’alla afiieger en icelle. Cependant les ha- 
bitans de Metamaucca fe reuolterent en faueur dudit Obelaire: qui fut caufe de faire re- 
tirer le Duc de Veglia pourvcnircontr’cux . Si bien qu’il lesprit à tel marché qu’il voulut. 
Au moyen dequoy il retourna derechef deuant Veglia, pours’y opiniaftrer en telle façon 
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qu’il n’cn départit de deuant qu’il ne fuft entré dedans , & qu’il y euft fait mourir l’enhcm y 
de fa République. Sabellic. 

A AnthoineCafimare Patriarche de Conftantinople décédé, futfubftitué aumefme 
Patriarchat vn nommé Ioannes ou Iean Synerofiotes, qui eftoit pédagogue de l’Empe- 
reur : lequel prefida félon Zonare 16. ans : combien que Cedrenus en dit 13. n’en baillant 
aufti à fon prcdecelfcur que 6. feulement. 1 
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L’Emperevr Louis cftatit à Theonuille, fit par les Eftats & Prélats de France , fai* 
re le procez aux Euefques qui l’auoicntcy deuant iniuftement condamné & ctegradé.De 
fortequ’ils furent condamnez par contumace, pourcc quepasvn d’eux nefe voulut rc- 
prefenter, s’en eftans la plufpart fuis en Italie, où ils moururent: excepté £lbe Archeucf 
que de Reims, qui feprefenta & condamna luy-mefme de fa propre bouche, dont il fut 
enuoyé en exil: félon que récite Floard &Aimoinus. D’autres adiouftentqueTheodul- 
fe Eucfquc d’Orleans,homme grandement facond pour fon temps, &: bien exercé au ftile 
poétique , fut emprifonné pour la mefmccaufe : où il compofa, comme ils diiënt, le can-, 
tique fie hymne qu’on a depuis chanté és Eglifes le iour delà fefte des Rameaux, qui com- 
mence, Gloriajaus &*honor tibifity&c. lequel il chanta vn iour quel’Empereur pallà de- 
uant le lieu où il eftoit detenu. En faueur dequoy il fut mis en liberté. 

Av mefme temps le Pape Grégoire transfera à l’inftance de l'Empereur la fefte de 
Touflain&s du ij.iourde May ( où les Italiens lacelebroicnt par l’ordonnancedu Pape 
Boniface) au premier de Nouembre 2 où elle a toufiours depuis efté folemnilëe. Sigebert, 
Vincent de Beauuais. 

Les guerres inteftines finies en France, les eftrangcresreuindrent,prenàns commen- 
cement parles Danois & N ormans: vne armée defquels fortant de leur pais, prindrent 
la hardielîe à l’occafion des troubles de la France, de venir defcëndre cnla Vvallacrie, 
ifledeZclande: où ils firent vn piteux mefnage, & allèrent de là faire le mefme au pais 
desFrizons: defquels ils exigèrent grande fomme de deniers: puis apres vindrent enco-j 
retafter de la Flandre, qu’ils traitterent encore pirement que les autres iulqu a la Meule 
De forte qu’ils y faccagerent & bruflerent plùfîeurs villes auec celle d’Anucrs , deuant] 
que l’armec que l’Empereur enuoyacontr’eux (qui les rcchaflà) fuft arriuee. Anciennes] 
Annales. Flodoard au liure des Archcuefques de Reims. 

Alpin Royd’Efcofle eftant entré auec fon armee dedans le pais des Pi&es, futdef 
fait & occis par eux , & leur Roy Brudus. Au moyen dequoy les Efcoftois receurent fon 
fils Kcnofthe en fon lieu pour Roy: fouz lequel ils vindrent à chef de la guerre contre 
les Pi&es. He&or Boërhius. 

Environ le mefme temps, Egbert Roy des Saxons Occidentaux , apres auoir fe- 
duitft en là puiflance le Roiaumc des Saxons Orientaux, dont Sutrede eftoit Roy, il ne 
fetrouua plus aucun pais, excepté le Roiaume d’Efcofle , qui ne fuft réduit fouz la main.- 
Au moyen dequoy il fit l’Ediét duquel il a efté iafaiét mention cy deflus, par lequel il 
ordonna que tous fes fubie&s fc nômaflentd’orefnauant Anglois: 8e Tille qui fe nom oit 
Bretagne, Angleterre: felonPolydorc Virgile. Vvillelmus liure fécond adioufte, qu’il 
vainquit au meûne temps 8e repoufla lourdement vne trouppe de Danois, qui voulut ve- 
nir mettre pied dedans fon Roiaume? 

Les Sarrazins de Syrie & de la Palcftine cftoient en ce temps gouuerncz par Imhfaël^ 
qu’aucuns difent auoir efté Calife &fucceflèur de Muhamed. Tant y-a que Zonare 8e 
Cedrenus tefmoignent qu’il fc faifoit nommer Amermamnes : qui pouriiluftrer la rc- 
îommee fur les Chreftiens , comme auoient faiéfc fes predecelfeurs, entra auec vne 
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grande puiffance dedans lesprouinces de l’Empire. Qui fit auffique 1 Empereur Théo- 
phile mena la Tienne contre luy, accompagné de deux vaillans Capitaines nômezTheo- 
phobe (qu’on difoit eftrc iflu de la race des anciens Rois de Perfe) & Manuel : qui luy fer- 
uirent fi bien lors, que fans eux il ne pouuoit efehapper d’eftre pris de Tes ennemis, &fort 
armee dcffai&e. Cependant le temps auquel cecy aduint,monftrequeceftlmbraël fut 
autre que celuy de qui fut fils Mahmct, que deffit Tangrolipix premier Empereur des 
Turcs au temps delEmpereur Bafilc Porphirogcnitc : pource cjuccefutpourlc moins 
léo.ans apres. 
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Les troubles de la France donnèrent (au dire des Annales de la petite Bretagne) oc- 
cafion aux Bretons de Te vouloir émanciper delà fubie&ion des François, fouz la condui- 
te de Neomenius, ou pluftoft félon Rcgino , de Murmane. Deforte qu’ils chafferent les 
Officiers & Gouuerneurs que l’Empereur leur auoit donné. Qui fut caufe qu’il depefeha 
vne armée contr'eux j qui (au rapport dudit Regino ) reuint lans auoir rien fait de me* 
morablc. Neantmoins i’eftime que cecy a cfté tranfpofé en iceluy , ou qu’il n’a pas efté 
bien rapporté à fon propre temps. Car on ne peult prefumer que ce qu’il vient de dire de 
Murman ne fcdoiue entendre de celuy de qui nousauons ia parlé cy deuant : fi cen’eft 
que les Bretons fefoient rebellez en diuers temps fouz deux Princes de mcfme nom; ou 
quelenomde ce dernier foitfuppofé pour vn autre en Rcgino. Ce qui mefcmble le plus 
vray-fcmblable :carl’authcurquiaefcrit la vie d’iceluy en Aimoinus, liu4.chap.10. tel- 
moigne qu’il y eut au mefme temps quelque tumulte delà part des Bretons, qui fut bien 
toft cfteint, dilânt : Hoc codcm tempore Britonumimpetus ejl motus, fed tam facile conquicuit, qua 
Imper ator in eis ffem pofuit. Cm vcracifiimè dicitur , Subefi enim tibi domine cui volucris pojfe. Qui 
plus eft, il fe voit de là que Regino n’a pas en ceft endroit parlé des Bretons comme il 
falloir. Et fe verra encor cy apres , que la plufpart de ce qu’il a eferit des affaires des Bre- 
tons, tant de Neomenius, de fon fils Herifpce , que deleur fucccffcur Salomon, n’cft veri- 
tablejou qu’il a efté tranfpofé & mal colloqué par luy en festéps& années. Ce que nous 
eftimons eftre procédé du defaultdes bons enfeignemens & mémoires qu’il a eu des af 
faires qui fe font paffecs fouz Louis le Débonnaire & Charles le Chauue, ainfi que luy- 
mcfmcconfeffe,fouz l’an 814. 

Par vne confpiration de quelques mal-vueillans,lefeigneur IcanDucde Venife fut 
enuoyéen exil enFrance. Au moyen dequoy fon cnnemy capital nommé Carofius , fe 
voulut emparer de la dignité Ducale, fans la déclaration du peuple ny du Sénat. Qui 
fut caufe de les faire efleuer contre luy, en telle forte qu’ils le dégradèrent & luy creuerent 
les yeux. Sabellic. 

B r v d v s Roy des Piftes mourut de dcfplaifîr de ne pouuoir appaifef les diffenfions 
qui eftoient entre les fiens. Lefquels toutesfois conuindrent bien à prendre fon frère, 
qui fe nommoit Druskenus pour leur Roy au lieu de luy. HedlorBocthius. 

Les Normans derechef retournez en la Vvallacrie, contraignirent les habitans de 
leur payer vn grand tribut , apres qu’ils eurent deffait & occis en vne bataille, qui fut 
donnée le quinziefme des Calendes de Iuillct , leur Comte nomme Eginhard &Hcm- 
mingucfils de Halpdanus , auec pluficurs autres gens de nom. Et puis allèrent encore 
defeharger Icurtempcfte fur la ville d’Oreftade, qu’ils prindrent & faccagerent. Et de- 
uant que fe retirer en leur pais, fe firent derechef donner vn grand tribut des Frizons. 
Anciennes Annales. 

Les Sarrazins fcmblablemcnt n’eftoient pas fans faire leurs ieux: carilstenoient 

les coftcs 


Digitized by 



de la Bibl. hjftôriale. 

417 

les colles & riuages d’Italie & deProuence en telle fubieétion par leurs courfes, que les 
Euefques eftoient contraints de prendre & porter les armes aucc les' autres, pour lesre- 
poufler. Tellement que Claude Eucfquede T urin tefmoignc qu’il fc trouua quelqucsfois 
Contraint de vacquer plus aux armes qu’à l’eftude. 
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M v r m a n foy difant Roy de la petite Bretagne* mourût. Au moyen dequoy l’Empe 
reur inueftit enla ville de Iugclheim vn nommé Neomenie de la Duché de Bretagne, 
qui luy en fit fov & hommage: comme Regino tefmoignc. Les Annales de ladite Bre- 
tagne difent qu’il fe rebella bien toft apres, prit le nom de Roy. Onaduifera à ce que 
nous auons dit cy deflùs^le Murman. 

. Ay daqxi ER ou Odoacrc troifîefme Forefticr de Flandre, mourut en la ville d’ A 1 - 
dembourg, ayant vn fils nommé Bauldouyn premicr,qu’aucunsontfurnomméIeBon, 
autres Brancdacier , à caufe ( comme ils difent ) de fà vaillance : qui luy fucceda en fes e- 
ftats: & fut cy apres inftitué premier Comte de Flandres, apres qu’il cutefpoufé Iudith 
fille du Roy Charles le Chauue. Chroniques de Flandres , Iacques Meier, Se au- 
tres. 

Iean Ducde Vcnife, ayant cfté rappellé & remis en ladignité Ducale, en fut ncânt- 
moins derechef deietté par ceux de la famille Maftalique , ôecnuoyé aufli en exil, où il 
mourut. Sabellic. 

Dom OrdogneRoy de Leon, quelque temps apres auoir conquefté Se fubiugué la 
ville deCauria aueefon Roy Zcyt, ôeSalamancha aucc fon Roy Muferez, mourut en 
fEre ( tcfmoin Roderic) huit cens feptantccinq , ayarit quatre fils : Alronfe * Vcre- 
mund, Minio, Se Froila; defqueIsÂlfonfe,quifutfurnommé le Grand, luy fucceda à 
fa couronne, en faueurde fon ailnefTe: Se régna quarantefix ans : nonobftant qu'il eut 
affaire du commencement auec Froila , fils (félon Roderic) du feu Roy Vermudcce, 
quife voulut oppofer à luy, s’emparant delaGallicie : de laquelle il fut bien toft apres 
deietté: pource que les Galiciens le mirent hors. Tarafaéftimc qu’il eftoit fon frere , fie 
qu’il fit aufli creuer les yeux à les deux autres frères , pource qu’ils fc rendirent fufpe&s 
enuers luy aufli bien que l’autre. Somme qu’ils conuicnnent tous que ceft Alfonfe a 
cfté fort vaillant St heureux en toutes les guerres qu’il eut contre fes ennemis. De for- 
te qu’ils difent qu’il deffit & mit en route près de Ducro deux armées enuoyees par le 
Roy de Tolette pour affieger la ville de Leon. Vnc autrefois apres illeuale fîegede 
Coimbria, qu’ils tenoient affiegee : où il en mit en pièces iufques au nombre de quaran- 
te mille. Outreplus qu’il défendit encore fi brauement la ville de Zamora, lors qu'il la 
faifoit édifier, quel’armcc qui fe vint prefenter pour l’empefcher, fouzlaconduited’vn 
Alchaman, quife difoit Prophète, fut par luy toute defeonfite, &fon Alchaman mis à 
mort: demeurant vn grand feigneur Maure nommé A lboali prifonnier, qui fe racheta 
de deux cens mille efeus: lefquels furent employez àlafondation du Temple de fainét 
Iacques. On dit aufli qu’il efpoufa FrançoifenommeeAmeline, afin d’auoir par elle l’al- 
liance & amitié des François : de laquelle il eut les enfans qui luy fuccederent. 

OO ij 



Seconde partie 


Du Monde. 497 î 


Df lefus Clmfl-, 838 j 

IndiElion . I | 

Ve ÏHegire 124. le 1 8 .de ( 


N (membre. 


Papes. II 


E.£ Orient. 


E.£ Occident. 25 
R. des François 25 
R.de Leon. I 


R. des Anrlois. 


Cal.des Sarrasins. 
R.des Bulgariens. 
Ducs de Venife. 


A Iapourfuite &inftancc de l'Impératrice Iudith,rEmpereurfonraary donna pour ap- 
pennage à fon dernier fils Charles qu’on a furnommé le Chauue, toute la France Occi- 
dentale, quifenommoit Neuftrie (laquelle Auentin apres MarianusScotusaprifepour 
la Rhctic, Bourgongnc, & le païs deSuaube, àcaufe qu'illesluy auoitvoulu donner 
quelque temps auparauant.) De forte qu’il l'en auoit ia inftitué & couronné Roy des 
le mois de Septembre de l’annee precedente. Mais venant le Prince Pépin à mourir au 
commencement de ceftc année, il fc délibéra encore luy adioindre le Roiaume d’Aqui- 
taine, pource que Pépin fils dudefund fembloit vouloir trop retenir des mœurs de fon 
pere. Et afin qu’il ne peufteftre troublé cy apres en la pofleflion du partage qu’il luy affi- 
gnoit, il adiura le Prince Lothaire fon fils aifnc ,de leprendre & receuoir en fa tutelle & 
protedion : déclarant àvn Parlcmcnr tenu à Vvormcs, qu’en faueur d'icelle il luy refi- 
gnoit auec la dignité Impériale tout le Roiaume des François; excepté que la Neuftrie 
depuis la Mcufe , auec l’Aquitaine, demouteroit à Charles : & de toutes les prouinces de 
delà le Rhin le Roiaume de Bauierc feulement à Louis. Qui fefentit tellement interefté 
de ce partage, qu’il fe délibéra de n’endurer aucunement que fon plus icune frere fuft plus 
aduantagé que luy. De forte qu’il alla parlementer auec Lothaire en la vallée de Trente à 
fon retour de France, au defaduantage de fon pere : & en l'afTemblee des Eftats de la Ger- 
manie, fie le vingtncuficfme iour de Nouembre fes doléances de l’injurcqui luy eftoit fai- 
lle: comme Aimoinus, Anciennes Annales, & Auentin récitent. Selon lequel auffi les 
Morauiens qui habitoient la partie Septentrionnale du Danube s’eftoient quelque temps 
auparauant, à la fuggeftion de leur Prince Ratomare, reuoltez contre les François. Mais 
l’armce que Louis Roy de Bauierc fit aller contr’eux,fouz la conduite de Rathobodc, les 
auoit par vnc grofle bataille derechef vaincu z &£ fubiugucz. 

Pi e ru Tradonio ou Gradenigo, natif de Pola, fut fubrogé à Iean en la dignité 
Ducale de Venife j laquelle il exerça l’efpace de vingtneuf ans ,hiy cftant donné pour ad- 
ioind en icelle le fils dudit Iean: félon Sabcllic & Contarin : combien que Blondus rap- 
porte fon efledion à l’an 856. 

L’Emperevr Théophile auoit apres fa première route fait vn fécond voyage fur 
les S arrazins; qui luy fut ii heureux qu’il gaigna vne grande vidoire, par laquelle il -eut 
bien vingteinq mille prifonniers. Qui le firent encore prendre enuie de faire cefte année 
vne troifiefme expédition fur eux. Mais il s y gouuema fi indiferettemetir, que fans la vail- 
lance du Capitaine Manuel, fon armeeeuft à peine cuité le danger d’eftre deffaide. Ce 
que toutesfois fut fi mal recogncu enuers luy , que l’Empereur pour vnelcgerc fufpicion 
le voulut faire mourir. A caulc dequoy il fe retira vers les Sarrazins,qui l’cmploycrét con- 
tre les Pcrfes 1 fur lefqucls il gaigna plufieurs belles vidoires , & fit de grands eXploids de 
guerre, iufques à ce que l’Empereur le rappclla.Zonarc,Cedrenus. 

E g b e r t Roy des Anglois Sc Saxons Occidentaux, apres auoir grandement augmen- 
té & amplifié l’eftenduc de fon Roiaume, &repouflè les Danois, qui s’eftoient ofez ve- 
nir hazarder dcdansl’Anglcterrc, décéda j laiilant vn fils nommé Ethclvvolphe ou A- 
thulfc, qui régna apres luy vingt ans, cinq mois. Au commencement defquels 11 fut af- 
faillydes Danois: mais il en vint vaillamment à fon honneur. Cependant pource qu’il 
auoit faitprofeffiondelavic monaftique deuant qu’il fuft Roy , on récite qu’il le trâfpor- 
tacyaprcsà Rome pour auoir difpenfe du Pape de fe marier. Il fefoucioitfipeudcre- 
gner, qu’il ne fe voulut retenir que le Roiaume qui auoit efté tenu de fes anceftrcs : laift- 
lànt poifeder à fon fils Etftan tout ce que fon pere auoit conqucfté.Polydore Virgile liure 
cinquielme, Balæus, Guillaume de Malmesberic. Selon lefqucls auifi k Roiaume des 
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Merciensauoit au mefme temps vn Roy ncmméBurrhcde: auquel Ethelunolphc dôna 
• | fa Hile en mariage , & le fecourut contre les Bretons. 
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S 
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R. des ^fnglotfi 

! 

IndtElion. 2 ( 

E.i Occident. 16 

Cal. des Sarrasins* 

9 

De THegire X2f . ley.de 

R. des François. 16 

R ■ des Bulgariens. 

19 

Nouembre. | 

R.de Leon. 1 

Ducs de Ventfe. 

1 


Th topHrtE ayant remis fus nouucllcs forces, entreprit vn quatriefme vovage fur 
les Sarrazins : auquel il courut & gafiaquafi toute la Syrie, non fans prendre plufieurs vil 
les.L’vnedelqucllesfutSofopctra,lieude nailfance a i Prince qui commandoit lorslur) 
les Sarrazins, appellé parZonare ôfCedrenus Amermumncs;qui iemble efire l’appel 
lation de Miramolihj laquelle noz HiRoricns donnent aux fouucrains Monarques desj 
Sarrazins de ce temps. Mais il a fcmbléà dautres qu’il fenommoit Maumus; leperlua-J 
dans qu’il fut fils ôc fuccelTeur d’Imbraél. Cependant Théophile a\ ant fait Ion voyage 
contre les Sarrazins , laifla la conduite de fes Légions en Syrie au Capitaine Thcophobei 
l’vne defquelles, qui eftoit la plufpart compofce ac Perfcs , le lâlüa Empereur en delpit de 
ce qu'on les fruRroit de leurs gages. Mais il ne le laiflà pourtant diuertir de là fidelité & 
loyauté enuersfon feigneur. Qui pourroitcRre la caufe pour laquelle l’Empereur luy dô- 
na fa foeur en mariage , l’ayant priué de la dignité de Patrice : & ht vneloy qui permettoit 
aux Romains de s’allier par mariages auec les Perfes:ainfi qu’il fe voit efcrit au premier li- 
me du droit Oriental. 

L o v y s Roy de Bauiere, fuiuant le melcontentement qu’il auoit du partage fait allée 
fes freres,fc mit en deuoir de faire lien tout ccquicRoit delà Germanie de delà le Rhin. 
Mais apres que l’Empereur fon pere eut fait aller vnearmee contre luy, fouz la conduite 
de Drogon ion premier Châbellan , & du Comte Adelbert , pour obuier à les entreprin- 
fes, & queluy-meûne les eut quelque temps apres fuiuiz, force luy fut de reuenircer-j 
; cher la grâce de fon pere. De forte que ce voyage fefitfanseffulîondefang: car apres 
leur réconciliation faite, l’Empereur s’en retourna foudainement en France, tant poufj 
eRablirle Prince Charles en pofTelfiondu Roiaume d'Aquitaine, que pour en deietter le 
icune Pcpin,qui fc vouloir maintenir par force. A utheurs precedents. 

A v mefme temps Abderramen grand Miramolin des Maures d’Efpagne , qu’on difoit] 
aulfi Roy de Cordouë, mourut, laiflant quarantccinq fils tous viuans, & quaiantedeux 
filles .* defquels l’ailné nommé Mahommct luy fucceda à fes efiats, & régna de trentequa- 
treàtrentccinqans. Au commencement defquels leshabitans de T olette fe rebellèrent 
contre luy, fouzlappuy & confort du Roy de Leon ; mais il fc goUuefna fi finement en- 
uers eux, qu’il les deftit,aueclelecoursdes Efpagnols; &lcs ayant bien lourdement cha- 
Riez, les fit retourner en fon obciflancc comme ils eRoient auparauant. Les Annales d’ Al- 
fonfedifentquece fut luy qui pritEortunius GarfiasRoydcSobrarbic prilonnier, & le 
retint bien vingt ans entre fes mains deuant que le remettre en liberté : aulfi qu’il re - 
duifit la ville de Pampelune entre fes mains. D’autres attribuent cecy à l’an huit cens 
quarantequatre. 

Kennethe Roy d’F fcolTc , s'affetionnant à venger la mort de fon pere, mena en là 
quatriefme année de fon règne vne grande armee contre les Piétés: aufqucls il liura ba- 
taille près de Stcraglinus : l’ilfue de laquelle fut, qu’il les mit en route. Au moyen dequoy 
les Othonicns & Orefiicns furent contraints de fc rendre à luy, reccuant fes gar niions 
en leur ville. Hetor Boëthius. 
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L a recidiue de Louis de Bauicre en rébellion, fit derechef palTer le Rhin à l’Empereur 
fon pere contre luy. De forte qu’il le contraignit de s abfcnter de l’ Allemagne, & fe iàuucr 
és dernières fins des Efclauons. Au moyen dequoy il dilpolâ les affaires de la Germanie 
en telle maniéré qu’il voulut: mais edant venu en la ville de Saltzbourg vne maladie le 
furprit , qui l’accompagna iufqu'à la mort, qui luy aduint le ao. iour de Iuin,en vn lieu qui 
eft furie Rhin auprès de Majence, en la 64.annee de fon aage,& x7.de fon regnc,aprcs a- 
uoir enuoyé les ornemens &accouftrcmens Impériaux au Prince Lothaire, ia cy deuant 
par luy déclaré Empereur. Qui fut caufc de le faire partir d’Italie pour venir prendre pof- 
feffion des prouinces de deçà les Al pes : faifant fon compte de ne le tenir au partage que 
fon pere luy auoit aifigné:ains de laifïér à Louis feulement le Roiaume de Bauicre pout 
fon nepueu (encore à le tenir en fief deluy) & à Charles le Roiaume d’Aquitaine, fouz 
meûne-condition. Mais pour venir plus facilement à chef de fon entreprinfe, ilfe déli- 
béra d'endormir Charles de belles promefTes, luy fignifiant par Ambaflàdeurs qu’il 
le vouloir maintenir au partage que luy auoit fait ion pere: pourucu qu’il fc defiftaft de 
rien entreprendre fur leur nepueu Pépin: afin qu’il le laiflaft opprimer fon frere fans fe 
mouuoir. Qui fut caufe que Charles l’enuo va réciproquement prier de fe fouuenir de fon 
ferment, & de laiifer fon frere en paix. Ce qui eut toutesfois fi peu d’effed enuers luy,qu’il 
ne laifTa de pafler outre, fe faififfant de la ville de Vvormes, d’ou il paflà le Rhin, pour ac- 
cabler Louis de diligéee s’il euft peu. Mais il le trouua fi bien accompagné à fe défendre, 
qu’il cfiima eftre fon plus court d’a|>pointer auec luy, que de le combatte. Au moyen de 
quov ils parlementèrent enfemble a Francfort l’vnzielme iour de Nouembre : comme re 
cite Guiccard ou V vittard fils de la fille de Charlemagne, qui a mis par eferit celle guerre 
ciuile. Cependant ny Charles ny Louis ne laifferent pourtant de le déclarer & intituler' 
Rois des Roiaumes& prouinces qu’ils auoiét délibéré deretenir & garder pour leur part.! 
A fçauoir Louis de la Germanie, & Charles de la France Occidentale bc Aquitaniquc: 
quiont toufiours depuis retenu le nom de Roiaume de France, où ilfe trouueauoirr 
gné enuiron trentehuit ans : Louis trentefépt feulement en la Germanie : qui commença 
feulement dés lors à fe nommer la France Orientale ou Auflrie. Carauparauantlefiege 
de l’ Auflrie, qu’on difoit auffi Auftrafic, tenoit des prouinces de deçàlc Rhin.Qui furent 
bien tort apres nommées le Roiaume de Lothaire: ainfi que les AUemans appellerent le 
Roiaume de Charles, Carlingien,ou des Carlingiens : comme recite Aimoinus liure cin- 
quiefme, chapitre dixncuf, où finit ce qui y cfld’vn authcur,quiviuoitfouz l’Empereur 
Louis, &elloit de fes domelliques. Anciennes Annales , Ado, Regino, Sigebert, O- 
thon de Frifingcn , Flodoard, Abbé d’Vrlperg , Auentin. Il fc trouue chartre dont 
foubfcnption eft telle : F a 1 c au Palais de Enguleheim, le 14.de Iuin, régnant l’Emp 
reur Lothaire iûcccfleur de fon pere, l’an premier de fon retour en France, Indidion 3. 

L es Othoniens du Roiaume des Pitftes, ne fepouuans accommoder fouz la domina 
tion des LfcofTois, fereuolterent en telle façon qu’ils taillèrent en pièces toute leur gar 
nifon qu’ils auoient en leur ville. Dequoy le Roy Kennethe fe trouua tant offenfé, qu’i 
retourna & de plus grande furie & de plus grande puifïkncccontr’eux,qu’il n auoit cn- 
cores faiét. Tellement qu’ils n’eurent pas moyen de l’cmpefcher de prendre leur ville ca- 
pitale nommee Camelodum d aflault: où il fit vn piteux & horrible maflicre des gens qui 
fe trouOercnt dedans : ny de pourfuiurc le relie à toute outrance, iufques au plus profond 
de leur Roiaume , tant qu’il eut réduit leur Roy Druskenus à l’extrémité de commettre 
ierefidùdefafortuneauhazardd vne bataille , qui ne luy porta autre profit que d’auoir 
bien chèrement vendu la vi&oire que (és ennemis gaignerent fur luy & fes gens, qui fu- 
rent quafi tous malTacrez auecquesluy. En laquelle maniéré fut aboly le Roiaume des 
diètes en la grade Bretagne, cftans toutes leurs villes, chafteaux & fortereffes redui&es en 
— — , la main 
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la main des EfcofldiSjlcTquclsylaiflcrétdcsGouucrncurs de la main de leur Roy* Heûor 
Boëthius li.io.Polydorc Virgile li.4. 

V n e fedition fit mutinerie intcftinc qui luruint en la Duché de Beneuent fut la fource 
fitjorigine d’vne infinité de maux fit calamitez,qui aduindrêt non feulement à celle côtree 
là^ mais auffi à toutes les autres d’Italie.Car par icelle Sichard qui en cftoit Prince fit fei- 
gneur, fut mis 2 mort par fes fubicéb à caufe de fes mauuailcs eomplexions $ St Siconolfe 
Ion fils félon S igonius, ou félon l’exemplaire que nous auons vende la Chron. du mont 
Caflin frère, contraint s’en aller en exil à Tarente. Au moyen dequoy Radelchis félon la- 
dite Chroniq.ou comme veut l’autre Adelchife,Treforier du dcfunél, s’empara de l’eftat 
fie fucceffion d’iceluy .Mais pource qu'il s’elloit par fes eXtorfions mis en mauuaife opiniô 
enuers les citoicns de Capuë, ils fc biffèrent facilement induite par Landulfe lcurCha- 
flclain fit; Gouuerneur de rappeller Siconolfe pour le faire leur Prince . Au quel vh grand 
nombre de Beneuentains(qui ne vouloientpasplusdebicnà Radelchife que les autres) 
le vindrent encore rendreipar le moy en dclquels il commença guerre à fon cnpemy, fit 
ayant mis vnearmee aux champs afliegeafur iceluy la cité de Saler ne . Defiors la princi- 
pauté de Capuë demeura defmembreede la Duché de Beneuent. Lcond’Hofticcn la 
Chronique du mont Caffinliu.i.D’autrepartvn Patrice Theodofe enuoyé de la part de 
l’EmpereordeGrecefbnmaiftrcàVenifcdonnaau nom d’iccluyl’eftatdc Ptotofpataire 
à Pierre l’vn des Ducs de Vcnifé, afin de plus facilement obtenir des V enitiens le fecours 
qu’il leur demandoit contre les Sarrazins,qui~rauageoient la cofle de la Pouille, fit auoict 
pris terre fouz la conduitted’vnSabasauportde Tarente. Tellemêt qu’il obtint quelque 
nombre de leurs nauire$dcgucrrc,Iefquellcseftans trop peu pour la multitude de leurs 
ennemis,furent facilcmet deffaites fit rompues par eux. Au moyen de laquelle vidtoirc ils 
s’allerent plus hardiment hazarder fur les autres villes delà coftc Dalmatique & Adria- 
tique , où ils prirent fie fâccagercnt Ancône, auec plufieurs autres. Sabellic fie Sigo- 
nius. 

L’Empekzvk Lothaire eftant de retour en France voulut rcftituerEbon en I* Arche- 
ucfché de Reims, qui en auoit efté dcpolè cy deuant A caufe dequoy il y eut vn Synode 
dequarantetrois Euefques de France affembléà Soiflbns,qui s’oppofa à celle reftitu- 
tion.Cc nonobllant il le maintint en fon Eucfché,iufqucs apres quc t Lothaire fut vaincu 
par fes freres. Flodoard. 

i R a b a N v s furnômé Magnentius moine Efcofibis,Haimon Angloiflàxon qui eftoif 
4 e la parenté du venerable Bcdc,fit fon parent Strabus Abbé d’Auge tous dilciples fit au- 
diteurs d’Alcuin, fc firent renommer en ce temps par leur grand fçauoir fit erudition.Mais 
Rabanus les preccdoit de beaucoup eftant excellemment ver lé en toute efpcce defeien- 
ces fit difeiplines , comme en Theologie,Philofophie , Aftronomic , Poëfie fit en la Rhé- 
torique. Tellement que l’Italie n auoit fon femblable , ny la Germanie fon fécond : félon 
qu’on pouuoit faire iugementpar fes eferits qu’il a 1 aillez en grand nombre. Neantmoins 
pource qu’en aucuns d’iceux,fignammcnt aux trois liures Df mjiitutione clericonm, ilpar- 
le du Sacrement de la Cene en telle forte qu’au liu.3.chap.u.ët 13.il appelle locution figu- 
rée, ce quinous cft commandé que nous mandions la chair fit buuions lcfangdu Sci- 
gneur,-Etauliu.i.chap.3i.liu.z.cha.2.fi:i4.qu’il enfeigne que lemyflcre dclaCeneeft 
tout fpirituel; Thomas Vvaldenus Anglois,enrepiftrcqu’ila eferite cy apres au Pape 
Martin y. fitenfonli.dcs Sacremcns la mis au rangdesheretiques. Aurefleondit que 
Strabus a efté le premier qui commëça de colliger la glofc qu’on appelle ordinairefurla 
fâin&e Efcrirure, la compilant des commentaires des anciens doétcurs. Herman Con- 
traâjSigcbertjT ritemius. 
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L o t h a i r e ayant failly à ce qu’il s’eftoit promis en Allemagne, s’en rcuint auec fon 
armee en France pour tafter s’il viendroit mieux à bout de Charles.Tellement qu’il fe mit 
à folliciter les peuples d’entre la Meule & la Loire à le receuoir.Qui fut caufe de faire par- 
tir Charles d’Aquitaine, pour venir rompre ce coup, & de luy cnuoycrnouucauxÀm- 
baffadeurs, pour l’admonefter du ferment qu’il auoir fait à leur pere,enfemble de fes pro- 
mefTes. Cependant Pépin ioignant fon fait auec la caufe deLothaire,mit toute l’Aqui- 
taine en trouble contre luy: &pour fc voit bien fuiuy, alla enfermer & àffieger lainere 
de Charles dedans. vnc forte place, d’autre part les Bretons fouz leur Duc Nomenius 
vindrent auffi à fe déclarer pour Lothairc. Parquoy force fut à Charles de repalfcr en 
Aquitaine, où il mit Pépin & fon armee en routte. Ce que toutesfois n’amenda pas d’a-j 
uantage de beaucoup Ion faiél: d’autant que Lothàire par le moyen de fon abfcnce paffa 
la Méufc, & ayant gaignéla volonté de Hilduin Abbé de S. Denis &deBerard Comte 
de Paris, receut tous les peuples de deçà la Loire en fon obciflànce. Lors Charles crai- 
gnant que les autres peuples d’Aquitaine ne fuyuifTeqtle mcfmc train, fut confeillé d’c- 
uitercc danger par quelque appointement, que Lothaîte ( quinevouloit non plus quej 
luy hazarder fes forces, afin de les referucr contre Lûys) luy accorda. Par lequel il luy 
laifïà pour fon cftat toute l’Aquitaine, la Prouence, laScptimanie &les douze Comtez 
d’entre la Seine ic la Loire, moiennant qu’il ne fortift des limites d’Orléans deuant le z8. 
iour de Mars, auquel iis fedeuoient trouuei 1 eux deux enfembleà Attigny. Ce fait Lo* 
thaire remena fon armee en Allemagne pour en deietter fon frere,à la fuggeftion d’Oth- 
garc Archcuefque de Majence,& d’Adclbert Côte de Mets (quiluy eftoient ennemis)lcf- 
quels auffi auoient acquis tant d’intelligéces à Lothàire entre ceux qui tenoiétpourLoïs, 
qu’elles luy donnèrent moyen à cefte fois de fairo-quafî tout ce qu’il voulut en Allema- 
gne: pource qu’il contraignit fon frere de s’enfuir en Bauiere,à caufe quelapiufpart dé 
ceux qui l’accompagnoient l’abandonnèrent lafehement au befoin. Et puis afin de luy 
trenchcr les moyens de fe remettre fus pieds, laiffaceux qu’il luy fçàuoit eftrc ennemis 
en Allemagne, pour empefchcrlesentrcprinfcs: pendant qu’il s’en retoumoiten France 
pour obuier aux nouueaux mouuemcns de Charles, qui depuis fon départ s’eftoit ap- 
pointé auec Neomenius Duc des Bretons, & ayantpris ferment defidélite deluy,& s’e- 
ftans auffi les Comtes Thibaut &Vvarin auec la plufpart dclanobleffedeBourgongne, 
de Prouence & de Tholofe, venus ioindreà luy, s’eftoit fi bien remonté, qu’il n’eftoit pas 
feulement ofe fortir des limites qu’on luy auoit aflignees, mais auffi auoit pafle de force la 
riuicre de Seine, & fait quitter la ville deParis aux Comtes Guntbauld,Vvarriaire,Arnoul| 
!& Gerard,qui la tenoient pour Lothairc.De forte qu’il eftoit paruenuiufqucs à Troyea- 
ucc fon armee, fe difànt foy aller trouuer à la iournee du Colloque d’Attigny: encore qiie 
ce fuft pour s’approcher de Loÿs,lequel il entendoit s’eftre remis fuspieds , & en chemin 
auec nouuellcs forces pour fe venir ioindre à luy .Tellement qu’il demt & mit en routte le 
tj. M ay, l’armce qui eftoit demeurcepour empefeher de pafler le Rhin.Si eft-eequ’il l’eut 
peu empefeher de fc ioindre à Charles ( pour laquelle occafion ils le requirent tous deux 
d’appointcment)s’il n’euft mieux aimé aller receuoirfon nepueu Pépin, qui àmenoit vn 
grand nôbre d’ A quitains à fon fecours, pour auec eux cômemcttrc le iugemét de fon dif- 
ferent au h azardd’vne bataille, qu’il eut contre la puiffance de fes freres à Fontenay près 
\ uxerrc,fi cruelle que la fleur de la gendarmerie Françoifc y demeura. De forte qu’elle ne 
pcutdepuiseftreremifc en l’eftat auquel elle eftoit,ains s’en allèrent deflorsauec forces 
en s’efcoulant iufqucs à ce qu’elles vindrent à ne bafter affez à defendre & confcr- 
uerleurs’limitcs . Ainfi qu’on eferit qu’il aduint à l’Empire Romain apres la bataille que 
les trois fils du grand Conftantin eurent eu l’vn contre l’autre. Si eft-ce toutesfois que 
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la vi&oire demeura aux deux freres cftant Lothaire defconHr & mis en routre.-auquel de 
faftrc aduinc (tefmoin Guittard & les anciénes Annales)le ij.de Iuinrcncore que d’autres 
ayent mal cfcritque ce futleiourdePafques ou del’Afccnfion, Au moien dequoy Char- 
les voulut aller pourfuiurefon nepueu Pépin iufques en Guienne, pendant que Loys fen 
retourna en Allemagnepour cndesbufqucr detout point Tes ennemis. Mais à Charles 
s’oppofa Lothaire atiec vne nouuelle armée d’ Auftrafiens,dc Saxons & d’Allemans qu’il 
raffcmbla, & à LoysEtgare Archcuefquc de Majence âucc fes complices. Tcllemèt qu’il 
fallut que Charles l’allaft aucc toute fa puiffancc dégager, par laquelle il mit en roütte les 
ennemis d’iceluy.Et puis s’eftantioint a fon frère reuouuellercnt folcmnéllement leur li- 
gue & confédération enfemble (en la forme expofee par Guittard) à Strasbourg: d’où ils 
partirent auffi pour retourner contre Lothaire, lequel eftonné quitta le paflàge de la Mo- 
felle qu’il leur vouloit défendre, &fe retira au Lyonnois; Guittard, ancien; Annal.ancicnl 
Chron.d’Angoulefmc non imprimée. 

Les Vénitiens ayants remis fus vne puiffantc arrtiec de nier, allèrent recercher lés Sâr- 
razins qui auoient l’annec precedente vaincu leurs nauiercs, &s’eftans rencontrez obtin 
drent vne mémorable vi&oirc d’eux, qui lcsrecompenlàdela perte precedente, & con- 
traignit l’ennemy de fe fauucr en la cofte de la Dalmatie,où ilfe campa deuant la cité de 
Ragufe pour l'affieger. Sigonius. 

La aiffenfion d’entre Adclgife &de Siconolf vint en tel crhbràfemerit,que chacuri 
d’euxapellaàfonfecourslcs Sarrazinsqui n’auoient encore accouftumé de venir roder 
les coftcs& nuages maritimes d’Italie qu’en maniéré de Pirates plüftoftquc degeris de 
güerrc. Tellement qu’Adelgifc appellalc premier Roy des Sairrazins de la Barbaçie à foyj 
lelqucls partirent de Ragufe qu’ils tenoientafliegee pour fe venir ioindre à Pandon Ca- 
pitaine de Baridequcl ne fc meffiant d’eux, Ht H pauure garde de fa ville qu’il fe laiffa par 
eux furprendre & occire en icelle; au moyen dequoy ils la retindrent en leur main Sc s’ÿ 
fortifièrent en telle forte qu’ils n’en peurenteftre de Idrig temps depuis dcfnichez, & né 
cefTerent de jo.ans apres d’aller rauager de là tous les pays de la Pouille , Calabre & terré 
dciabeunCependâttoutcsfois Adclgife ne fut defraeu de feferuir d’cux.Tellemét qu’ils 
l’accompaghercnt à courir & gafter toute la prouince de Siconolfe & des Capuans; Mais 
Siconolfeayantprinsàfa foulde les Sarrazinsd’Efpagnc,lùy rendit non feulement fort 
change, mais aUflîrcgaigna la ville deSalcrnci&fit que la plufpart des villes qu’il tenoit 
s’aliénèrent de luy. Ainfî les Italiens fe voient toufiours cftre les autheurs de leurs propres 
miferes & calamitcz.Chron.du mont Caflm,Blondu3.,Ahaftafius ? SigoniUs. 
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Theofhilé Empereur d’Oricnt mourut ccftc année le i^âoUr de Ianuiet làiflànt 
vn fils nommé Michel 4.du nom dit Porphirogcnite,fouz la tutelle de fon grand maiftre 
Manuel, & du Patrice Thcoftifte, qui luy fucceda au tiltfe Imperial.Mais le goùuernemét 
des affaires de l’Empire demeura deuersfamereThedora,aüeclaquellcil régna en ccftc 
|fortel’cfpace de i4.ans,i.mois,9iiours.Et depuis elle 1 1. ans, 9. mois, j.iours: qui font en 
tout aj.ans &r plus de deux mois.Or combien que Théophile euftexpreffément défendu 
&fait promettre auant farnort à Theodora & a Thco&ifte de n’efmoüuoir aucun trou 
blecn rÈglifcpourlarcftitutiondcs images, fi cft-cctoutesfois qu’ils n’eurent pas plu 
ftoft la pùiflàrice de commander, quelles furent non feulement rcmifeS à Conftaritino-} 
pie par leufaùéfcorité, mais auflî Ceux qui ne fé vouloierir accorder,cruellcment traittez 
en leurs pcrfonncs:Noflamément le Patriarche Iean,qüi fut outre fa depofition adjugé à 
jauoir les yeux creucz, luy cftant impofè d’auoir effacé les yeux d’vne image delà vierge 
Marie.Mais ce fiipplice fut conuerty eh deux cents baftonfiades, quil receut aüartt que 
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d’aller en exil. Au moyen dequoy on mit vn Methodius en fôn lieu, homme extrême- 
ment affedlionné à la defenle des images: lvfagc & adoration dcfquelles il fît auffi toft cô- 
fermer & approuur par vn Synode des Prélats de mefme intelligence que luy: félon que 
recitent Zonare,Ccdrcnus, Onufrius &c Sigoniusdefquels on voit ; en ce fait des images 
nous propofer toufiours quelque nouueau autheur.Sc aimulateur aux Empereurs de leur 
faire abbatre ou reieuer les images. 

L % defaftrc precedent n’auoit peu encore tant gaigner en l’cfpritde Lothairc qu’il luy 
euft fait quitter l’efpoir & le vouloir de reuenir à bout de fes prçmieres intentions,ne mef- 
meaulfi le rebut de toutes les entreprises qu’il auoit voulu faire depuis, tant fur l’Alle- 
magne que fur la France. A caufe dequoy les deux freres ralfcmblerét de rcchefleurs for- 
ces auec lcfqu elles ils le meirent de rechef en futitele 1 6.de Mars: pource que fes gens ne 
le voulurent füyure. Neâtmoins les moyés luy rcuindrét encore li bien, qu’il fe reueit ac- 
cÔpagné d’vnc bien grade armée auprès de la ville de Mafcon,ouil fembloitqu il vouluft 
expérimenter ttfluë d’vnc fécondé bataille.Mais ceux qui auoient en horreur les guerres 
ciuiles, & qui fçauoicnt combien elles apportoient de dommage à toute la République 
Françoife, firent tant par leurs remonftranccs enuers luy &c fes freres,qu'ils conuindrent 
de trefues & de certain nombre d’arbitres (du nombre defquels fut Guittard) qu’ils n 5 - 
merent chacun de leur part pour pacifier leur different, en leur alignant de bonne foy 
ce qui leur conuenoit pour leurs partages. Ancien. Annales,Auentin , auecledit Guittard 
ou V vittard,qui fut fils d’vne des fillesde Charlemagne , par qui celte guerre a efté am- 
plement efcntc. 
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Les conditions de l’appointemét fait le 16 . Mars à Verdun entre les freres, furent telles 
que Charles furnommé le Chauue retint pour fa part ce qui cftoit delà France Oçcidé- 
tale diteNeuftrie, borné de la Saône, de l’El'cautjde la merOceannc,des môtsPyrenecs,& 
de la Meufe.Qui cft ce qu'au iourd’huy on nome vrayement le Royaume de Francc.Mais 
les Allemansl’appellerent le Royaume de Charles & des Carlingicns. Combien que le 
Supplément d’Aimoinus en a voulu fouftraire l’Aquitaine, cftimant quelle fuit attribuée 
auieune Pepin.Mais Loys obtint toute la Germanie entièrement auec la Hongrie, lef- 
quelles il fit comprendre fouz le nom de France Orie ntale:Lothaire demeura en poflèf- 
fion du tiltre & de Ieffeét de l’Empire d’Italie, enfemblc de ce qui reftoit de la Gaule,con- 
tenu au parauant fouz les Royaumes d’Auftrafie & de Bourgongne ,fignammcnt depuis 
leRhofne&iaSaoneiufquesau Rhin. Par lequel departement fe cognoift combien la 
France Occidentale cftoit lors plus prifee & eualueeque la Germanie. Ce pendant vne 
confpiration d’Efclauons contre leurs maiftres fe defcouurit en Saxe qui y fit aller le Roy 
Loys pour l’eftcindre. Ancien. Annal. Mais ceux s’abufent lourdement quidifent qu’il 
faut commencer de ccfteannecla datte du regne du Chauue. Car les tiltres 8 c panchar- 
tes faites fouz luy tefmoigncnt du contraire: nonobftant qu’il cft bien certain que deuât 
les partages faiéts entre les freres on comptoit es inftruments publics les années depuis 
le trefpasde l’Empereur Loys feulement en la forte qui s’enfuit, que nousauons trouuee 
eferite en aucuns tiltres, Datum pridie K al. Februarias: 8c vn autr c^MenfeDecembrio annoi. 
t >oft obitum Domina noftro Ludouico Imperatore filij fui Regnorum eius. Datum in anno^.poft obi* 
t um domino noftro Ludouico Imperatore filij fui Regnorum eius T ricaftis. 

Vne armee de Safrazins eftantpaueed’ Afrique en Italie f empara delà ville de Bene- 
icnt,felon,lesancien.Annal.Ado dit que les citoiensla meirent entre leurs mains,apres 
lüoirmaftacréleurDuc Scgardo Sicard.Mais Sigonius déclaré qu’ellefut feulemét affic- 
hée l’annee precedente fans pouuoir cftre prifepar Siconolphe ennemy d’Adalgife à l’ay- 
le des Sarrazinsd’Efpagne qu’il auoit auec luy, , 
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L’ e s t a t du Royaume de Norucrge eftoit tombé en ce temps en telle confufion,que 
pourcc qu'aucun n’y eftoit recognu pour vray Roy, tout y alioit par pièces & par loppins: 
lefquellesncpouuansfatisfaire à la cupidité & ambition de tous les Capitaines qui y c- 
Roient, ceux qui ne pouuoient auoirleur part des gouucrnemcrts des prouinces & 
Bailliages, alloient cercher leur fortune fur la mer: où ils faifoient eftat comme de leur 
propre de ce qu’ils pôuuoient efeumer &brigander tant fur leurs voifinsque furies pays 
loingtains.Mais entre ceux qui fe firent les plus renommer en celle forte de brigandage, 
Ce font trouuez ellre nommez Horicou Boric, Ordouic, Ignare, Rodolfe, Godefroy & 
Haftingue.Lefquclsfediuifàns par bandes tenoient toutes les mers, ports & riuages Se- 
ptentrionaux & Occidentaux en crainte & en fubicélion. Nonobftant qu’ils en vouloiét 
principalement aux Chrefticns,dcfqucls ils le difoient élire les mortels ennemis,lefaifant 
paroiftre par toutes les fortes de cruautcz dont ils fe pouuoient aduifer quand le moyen 
leur en eftoit prefenté, comme recite Albert Crants.Ncâtmoins les ancien. Annal. & Ai- 
moinus tefmoignent,qu des Norucrgiens auoient cncctempsvn Roy nommé Boric. 
Somme qu’vne armee de telles gens entra de rechef celle aiinee en rifle d’Angleterre, où 
elle fit vne infinité de maux. 
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L e partage precedent faitft, Charles auoit en vertu d’iceluy fnené fon armee en Aqui- 
taine pour en deietter le ieune Pépin fonnepueu, qui la vouloit retenir pourfoy; com- 
bien qu’Auentin fuyuantle Supplémét d’Aimoinus ellime qu’elle luy auoit efté attribuée 
par le mefme partage: &que fon oncle & luy entrèrent en different pour raifon de leurs li- 
mites feulemcnt.Tanty a ce pendant qucl'armee deCharles n’auoit encore fait fur luy 
que des courfes & cfcarmouches.Mais elle fut en fin celle annee toute deffaitc & mife ëii 
routteeftantfurprife parles Capitaines de Pépin. Les ancien. Annal.difent que cefutle 
7*des Ides de luin.combien qu’Auentin a leu de lanuier. Oc forte que Hugues oncle de 

Charles fut occis furie champ auec plufieurs autres grands Scigneurs.Ce qui fut poftibîe jî 

caufe de faire tomber d'accord fonde auec le nepueu par lequel fut permis à Pépin (corn- , j; 

me tefmoigncnt les ades du Concile tenu à Soilfons) de retenir bencficiairement l’Aqui- 
taine de fon oncle, qui eftoit alors empefehé pour vn trouble furuenu és marches de la pe- 
tite Bretagne entre vnRamald(qu’vne vieille Chron.d’Angoulefme appelle ComitcmiAr- 

tabiUcenfcm) & Lambert Comte de Nantes qui eftoit autant à dire que Gomiemcur de la r 

marche de Bretagne,de laquelle la ville de Nantes eftoit là principalc:pour raifon duquel ? 

Ramold fut misa mort par Lambert en vne rencontre, & Charles entra auec vne armee 
pour la première fois dedans la petite Bretagne, où il fit vn grâd degaft de pays par le feu 

& par fefpcc.Cc que ladite Chron. racompte en ces mots, déclarât que ce fut en la 4. an- ( 

nee apres le trefpas de Loys le Débonnaire* Eodemanno Ra.mold.us irtabilacenfts Cornes cum 

Lamberto Nannetio Comité congrejfusocci fus ejhgr Nannetiseo anno uinuefaldmgu capta tfl, (9* ; 

Carolus primo Britanniamferro & ignevajixuit. Voilà que dit ladite Chronique, que i’ayap- 

pcllec d’Angoulefme,pource que le nom de fautheur d’icelle s’ignore, qui femble auoir j 

efté de ce pays-là, & auoir vefeu du temps du Roy Loys d’Oultrefner. Neantmoins vn j 

nouueau fabulateur pluftoft que Chroniqueur Breton, le perfuade fans aucun ancien tef- 
moignàge,que ce different furuint de ce que le Roy Charles donna la Comté de Nantes 
à vn Regnaut, auec la Comté de Poitou, l’ayant refufee à ce Comte Lambert, qui fe re- 
tira pour ccfteoccafion vers Neomenie Prince des Bretons, duquel il receut gens, auec 
lefquels il deffit fon aduerfaire. Et puis s’eftant ioint à vne trouppc de Normans,vint aflail- 
lir de telle force la cité de N antes,qu’il s’en rendit maiftre & poflefTeur.Qui fut caufe que 
Charles mena vne puiflànte armee en Bretagne , qui fût honteufement defeonfîte par cel 
le de Neomenie* Mais puis que la Chronique prcmentioûnee ne fait point mention 
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d’vnefi lourde defeonfiture que celle que racomptc le nouueau Chroniqueur,ilne faut 
doubter qu’il n’y ait adioufté beaucoup du fien: comme nous monftrerons encore cy a- 
pres qu’il a fait en ce qu’il recite de ce Comte Lambert» Ce pendant iccroy bien qu’à 
i’occafion de la querelle precedente, Neomene Prince des Bretons commença de fe re 
bcllcr cotre le Roy Charles, & de ne le pi* vouloir recognoiftrc pour feigneur, ne luy gar- 
der la fidelité qu’il luy auoit cy deuant promife,au rappport de Guittard. 

Bernard Comte de Barcclonne fut du commandement du Roy Charles occis 
en trahifon félon les ancien. annal.Combien que Tarafa eftime que ce fut 8*8. Les autres 
hiftoires d’Hcfpagne tiennent qu’vn Geofroy d'Arieluy fut fubftitué enfes cftats,& qu'il 
fut le premier Comte héréditaire de Bafcelonne» 

Grégoire 4. mourut au rapport d’Onufrius cefteanncelc* 5 .iourdeIanuier,&cut 
pourfuccefTcurcnfonfiegeScrgiusi.quifutcfleuleio.iourde Fcurier. Onufrius eftime 
qu’il n’cft tien de tout ce que les autres Hiftoricnsont cydiuant eferit qu’il fe nommoit 
Groin de porc: & que Ieamz.aefté le premier qui changea fon nom, fenommant.au pa- 
rauant 0&auian;& donna exemple à les fuccefleurs de changer le leur qu’ils auoient pris 
à leur baptefmc.Ce pendant on compte qu’il a prefidé j.ans,: .mois,3.iours . Or pource 
qu’il fefit,ou laifla cfiire & confacrer fans l’ordonnance derEmpereur Lothaire,il s’en 
trouua tellement offenfé, qu’il defpefcha le Prince Loys fon fils accompagné d’vne gran- 
de & puilïantc armee,de Drogo Eucfque de Mets, fils naturel de Charlemagne, de 10. au- 
tres Euefques, d’vn grand nombre d’Abbcz, & de plufieurs Princes & grands Seigneurs, 
pour aller faire refentir les Romains de leur prefumption. Tellcmét que quand ils furent 
arriuez à Rom e^Pofimulta damna Romanis tllata (ce fontles mots d’vn ancien au theur non 
imprimé, qui vefquit en ce ficelé, auquel nous tenons ce que nous venons de reciter) ipfos 
Romanos fidelitatem lmpcratori turare fecerunt^ prxdiElum Sergium in feie iterum confirma» crut. 
Lequel apres cclà couronna lediét Prince Loys en tiltre non feulement de Roy d’Italie, 
ou (comme dit noftrc autheur)des Lombards le y. d’Auril, mais aulfi l’Empereur Au- 
gufte.C’cft pourquoy le Continuateur de Damafe en lavicdecePapcconfefieque Loys 
& lesEuefqucs qui eftoient à fa fuitte, eurent de grandes difputes auec ce Pape, qui fc fçeut 
(à fon dire ; fi bien défendre qu’ils tombèrent en fin d’accord, nonobftant lequel le Pape 
ne voulut confentir que les Romains preftaflent ferment dé fidelité à ce Roy Loys,ains 
feulement à l’Empereur Lothaire fon perc .Tune demum (comme il dit ) in eadem Ecclefia fe- 
dentes pariter,tam beatifiimus pontifex quam magnanimus Rex& omnes ~4rchiepifcopi atque E fiif- 
copijlantibus reliquis Sacerdotibus & Romanorum ac Francorum optimatibus fidelitatem Lothario 
magno lmpcratori femper ^îuguüo promiferunt. Qui eft pour monftrer que les Romains n’c- 
ftoiét encor deflors exépts delà fubiedion des Empereurs, comme la plufpart des Hifto- 
riens d'Italie fe font efforcez de faire croire; ayant mefmcment defguUé vilainement tout 
ce fait pour le faire venir à leur point. E t pource qu’ils ont encore diffimulé ce que le pre 
mierautheur recite duPapcScrgius ,ie l’adioufteray és propres termes qu’il la couché. 
Huius Potificis( dit-il) fraterfuit BenediElus nomme Brutus valdefiolidus, qui profiter Pontifias 
imbeallitatem Ecclefiajlicam &fiublicam curam vfurpauit.^ib hoc etiam maximis munertbus primx- 
tum & dominum R omet ab Imperatore fibi acqui finit. Demum verè ^flbxncnfem Epifcopatum vfur- 
pare nonmetuit,& omnia infra & extra Romam fuaauaritia vanitate vafiauit . Vigebat etiam 

Pontificis rat ris eius tempore Symoniaca h are fi s in tantum vt etiam publicè venderet E pifeopatus , 
eÿ* qui plus dabat Epifcopatum accipiebat: ncc erat aliquis Epifcoporum aut quifquam virorurr\ Eccle- 
fiaJlicoru,qui %rlo Deiduttus cum Imperatore aut Rege ageretwt hoc nefits firohiberetur.Et quia ne- 
mo erat Chriflianorum per quemhoemalum corrigeretur^mifit diutna potentiafiagellum P aganorum 
ad vlcifcenda peccata Chrifiianorum.Nam fuperuenientes Sarraceni innumeros hominum interfecerut : 
cajleüa & vrbes multas captas accepta prxceda igni dederunt: demum Rrçr/w expugnantes fugaue •» 
runt,& multis captis çÿ* tnterfeElis maxima hominum & omnium rerum prxda onujli reuerfifunt. 
Ce que nous monftrerons s’eftre fait deux ans apres.Il y a d’autres Hiftoriens qui attri- 
buent à ce Sergius l’ordônance de chanter iteratiuemet trois foi slesanttus en la Méfié. 
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Neomenivs ne Te contentant plus du tiltre de Duc, fe feit nommer & couronner 
Roy de la petite Bretagne fans le consentement du Roy Charlcs.Qui pour cefte occafion 
mena vnc armée contre luy, laquelle fut lourdement traittee, à ce que racomptent beau- 
coup d’hifto riens, qui ont donné occafion à vn nouueau Chroniqueur Breton de s’eflar- 
gir par trop en ceft endroit, & d’en reciter plus qu’il n’en atrouuèparefcritenaucun au- 
theur. Mais tant y a qu’à l’exemple dudit Neomene,Solocrate ou Bolocrate Comte d’A r- 
lesfe voulut auflfi au mefme temps aucc autres grands Seigneurs eûnouuoir contre l’Em- 
pereur Lothaire: mais il feeut mieux venir à bout deux à fon honneur. Annales de ce 
temps. 

Av raefinc temps Bernard Comte de Poiétou & Aracus fonfrere Comte d’Auucrgne, 
feftans mis en équipage pour venger lamort du fcü Comte Ramold leurpere, furent 
comme luy deffaits & occis par le Comte Lambert. Chronique d’Angoulefme. 

C e pendant le Roy Loys de Germanie tenoit vne diette en Allemagne , à laquelle fe 
trouuerent 14. Ducs de Boëme, qui fe firent baj>tizer en la religion Chreftienne , auecvn 
grand Seigneur deDanemarc nommé Harald, a qui fut afligné vn certain quartier de pays 
de S axe pour faire fa demeure. Aucntin tefmoigne aufli que Boric ou Horne Roy des 
Normans y enuoya fes Ambafladeurs pour refaire fa paix auec le Roy Loys, en reftituant 
ce que fes gens auoientpillé fuffes marches. Pourcequ’vncarmce de Normans (au rap- 
port des Anciennes Annales & d’ Aimoinus) cftoit vn peu auparauant fortic de fon adueu 
du Royaume de Noruerge fous la conduitte d’vn Capitaine nommé Raguenaire , pour fe 
venir auanturer dedans la France: où elle trouua fi peu de refiftance, quelle eut moyen de 
rebrourfer la riuicre de Seine, Si venir brufler Sc faccager l’Abbaye de fainét Germain, qui 
eft és fauxbourgs deParis,caufant vn tel dcflfy au Roy Charles,qu’il fut contraint de com- 
pofer de quelque certaine fomme de deniers auec eux pour les faire retirer. A caufc dc- 
quoy ils prindrent leur chemin par la Picardie au pays de Frife , oùils traitterent encore 
les Frifonsd’vncpitcMfe façon en deux fécondés rencontres de dcfpit de ce qu’ils les a- 
uoient trop vaillamment repouflèz en vne première. De forte qu’ils ne trouuerent point 
d’empefehement pour aller prendre & faccager la ville de Hambourg , qu’on difoit lors 
Hemmabourg en la cofte de Saxe , auant que de retourner vcoir leur maifons. Ce que les 
anciennes Annales attribuent à cefte année, aucc les aëtcs duConcile qui fut tenu àMeaux 
en la mefme, au mois de Iuillet 

Dont il fcmblc que ceft à ce voyage qu’il faut rapporter ce que Loup Abbcde Fer- 
rières a eferit en fes epiftres de la prife & faccagemcnt delà ville de Melun par eux , & du 
grand deuoir que les Comtes Odon &Gerard firent lors à les repoufter & rembarrer. Tel- 
lement qu’on en a dôné le nom de Capitaine trcs-cxccllët audit Gérard, que nous prenos 
pour celuy qu’on a fumommé de Rouffillon. 

En la mefme année fut tenu vn autre Synode des Euefques de France en la ville de 
Beauuais, où entre autres affaires de l’Eglife & du Royaume fut ordonné que Hinc- 
mate auparauant moine de fainft Denis feroit cftably au fiege Epifcopal de l’Archc- 
uefché de Reims, au lieu d’Esbon qui en auoit efte cy deuant depofé. Qui fut cau- 
fe que l’Empereur Lothaire pria le Pape Sergius de prendre congnoiffance de ce 
fait écrira lettres d’iceluy pour remettre fus la caufc&r le procez de la depofitiô duditEbon. 
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Tellement qu’il en voulut à ceft effeft faire tenir" /n Synode en la ville de îrieues,lc 
quel toutesfois fut transfère à Paris, où la fentcncedu Synode precedent fut confer- 

mee. Floard. v 

Bogoris Roy des Bulgariens voulut en ce temps rccommcnçcrla guerre al hm- 

pereur deGrece. Mais laremonftrance que luy fit faire l’Emperiere Theodora , qu’il ne 
pourroit acquérir honneur de faire la guerre a vnef emrne , foit qüjl euft la victoire d elle, 
ou elle de luy, le fit defifter de fon entreprife , & renouuellcr l’alliancc qu’il auoit eu auec 
l’Empereur: Et pource qu’il auoit efté autrefois captif a Conftantinoplc , ou il s cftoit 
lailfé inftruire en la religion Chrefticnne, il fit tant aufli par fucceflion de temps auec les 
Bulgariens, qu’ils renoncèrent à leur idolâtrie pour fe conucrtir à Iefus Chrift . En faueur 
dequoy l’Empereur permit quils scmparaflent d’vn defespays , pourlcioindreau leur, 
lequel ne leur fembloit fumre pour toute leur multitude. Zonare , Cedrenus. Mais 
les Annales de Ruflie eftiment que les Bulgariens furent amenez à la religion Chre 
ftienne par le moyen de la fccurdeleur Roy nommee Heleine, qui auoit elle captiue a 
Conftantinople. 
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Gislebertou Gifalbcrt gouuemeur du pays d’Aquitaine pour le R oy Charles , fut 
fi prefumptueux qu’il olà rauirôc cnlcucrla fille de l’Empereur Lothaire, Si de l’amener 
aulfi en fon gouucrncment,où il l’efpoufa , fans que Charles feit femblât d’en rien fçauoir. 
Cequifeiteftimerau perc que celà ne s’eftoit peu faire que de fon confcntcment. Dont 
il fe vouloit refentir, fi le Roy de Germanie ne le feuft interpolé pour le deftoumer de ve- 
nir aux armes. Lequel apres cela mena fonarmeecontrelcs Efclauonsquilc vouloient 
départir de fon obeiflance. Et les ayant fubiuguez leur donna Ratiflaus fils ou nepueu de 
Boemaruspour Duc & Gouucrneur. Mais au retour les Boemiens firent vne lourde 
charge fur fon armée, par laquelle ils en firent vn grand elchec. Anciennes Annales, 
Aucntin. 

Les Princes & grands Seigneurs de Guyenne & de Gafcongne cftans en diuifion les 
vns contre les autres & contre le Prince Pépin, donnèrent occafion aux Normans de 1e 
venir desborder dedans leur pays. Qui fut caufcque Seguin appcllé par Loup Abbé de 
Ferrieres DucdesGafcons, &parlavieilleChroniqued’Angouîcfmc,Comtc de Bour- 
deaux & de Xainétonges,fc voulut oppofer à cux,& les combatrc à fi mauuaile heure qu’il 
fut auec fon armee miferablcment dcffait,pris & occis par eux . Pendant lequel tempsle 
RoyCharles eftant allé en la petite Bretagne pour donner ayde & confort à ceux d’iccllc 
qui s’eftbient mis de fon parti contre le Duc Neomcnius qui fen difoit Roy, lequel fe vou- 
lant oppofer à luy fut vaincu & mis en routte, comme tcfmoignc la vieille Chronique 
d’ Angoulefme,de laquelle nous adioufterons icy les propres mots, afin de les oppofer aux 
refucries & calomnies du nouueau Chroniqueur Breton. Alio anno Seguinus Cornes Burde- 
galmfis & Seonnienfis a Normanms captus & occi fus ejl, & Stonnas à N omtannu concremata efl. 
Carolus iterum liritarmiam pergit^cum Nomenio duce dimtcat^ vi£ior fuit Nomeniofugato. Mais 
Loup Abbé de Ferrieres fait aufli mention des occurrences precedentes en là première c- 
piftre à Gucnilo Archcucfque de Sens en celle maniéré. 

C ur autem ficut conflituerat dominas nofter Rex ad janftum Martimm non acctjferity 
L xc vt nuntij noftri retulere , caufa fuit quôd Britanni fibi prêter folitum diffdentes Regem 
noftrum in Britanniam verfus euocauert , vt pars qua contra Nomenium ducem 
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fentiebat^td eum tuto deficeret. Ve Pipino vnde vefira quetfiuit paternité , mbil certi in paUtto dice- 
batur. Leuiter tantum fama ia£labat> eos quinuper abeo defiuijfent in concordiam redituros . Qui- 
dam ’ver 'o de Aquitania venientes Normannos inter Burdegalam Sandones irruptio- 
nem feciflc his dtebus retulere , nottros , hoc ejl chrifhanos ,pedejlri cum ets pralio con- 
congrejfostgr miferabiliter (nifi quos fuga enperc potuit) peremptos. In quo bello comprehenfum du - 
cem Vafconum Stgnium & peremptum ettam turando tejlatt Junt:qu<e res^quàm vera fitdominica [en- 
tentia 3 omne regnum in fe diuifum defolabiturjndicat)& dtfcordiam ampledentibus qui frudus ma- 
neat. 

V n e armee de Sarrazins partis d’Afrique vint rauager toute la cofte d’I talie 6c fc hazar- 
da encore fi auant,qu’elleafïicgeala cité deRome fans la pouuoir prendre, mais elle brufla 
le temple de fainâ Pierre qui eftoitaux fauxbourgs. Guy Duc de Spolet fut enuoyé auec 
armee au fecours par l’Empereur Loysquieftoitlorscn la Lombardic,mais il y arriua trop 
tard & à la male heure. Car il fut auec tes gens vaincu& misenroute par les Sarrazins, 
lcfquels au moyen de cefte vi&oire s’en allèrent brufler &faccager la ville de Fundi,&puis 
s’arrefterent au près de Caiette- Combien que Leon d’Hoftiedit qu’ils s'en voulurent re- 
tourner en Afrique,& que la tempefte les fubmergea en la mer. Anciennes Annales, Ana- 
ftafius,Leon d’Hoftie en là Chronique du Mont Caffin. 

A Methodius Patriarche de Conftantinople décédé fut fubftitué au Patriarchat vn 
moine eunuchc nommé Ignatius,fîls félon Cedrenus du feu Empereur MichelRangabes: 
ou félon Ican Curopalatcdc la fille de l’Empereur Nicephorc. Au moyen duquel furent 
excitez cy apres de grands differents entre l’Eglife Grecque & Romaine. 

Iohannitivs moine Grec, homme de grande érudition mourut en la cinquième 
annee de l’Empereur Michel. Metaphraftes. 

Av mefme temps eftoit en bruit Anfegifc Archeucfquc de Sens , homme bien exercé 
6c entendu en la Théologie, comme fes eferits tefmoignent. 
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Environ ce temps I’Empcriere Theodora feit fort cruellement perfecuter les Ma- 
nichéens qui eftoient cfpars par l’Orient, de forte qu’on en maffacra bien plus de dix mille. 
Cedrenus. 

V n e autre armee de Normans rcuenuc enlaPhrifc faccagea 6c brufla la ville de Hore- 
ftad. Anciennes Annales. 

Mais ceux qui l’annee precedente auoiétdeffait l’armee des Gafcons, fevoiansauoir 
bien feeu pour n’cftre aucun Capitaine qui s’ofaft oppofcràeux en toute l’Aquitaine, fe 
desborderentfifurieufement par icelle, qu’ils y firent vn horrible degaft: Comme récite 
la vieille Chronique d’AngouIefmc. Ce qui méfait eftimer que le Roy Charles le Chauue 
fut pour cefte occafion côtraint de faire quelque accord auec Neomcne Prince des Bre- 
tons: En vertu duquel & àl’inftancc dudit Neomcne, il ofta le gouuerncment de laCon- 
té & marche de Nantes au Comte Lambert, le rccompanfant d’autres dignitez , pourcc 
poffible qu’il auoit cy deuant trop molcfté les Bretons. Car il femble qu’il faut rapporter 
là ce qui cft eferit en vne remonftrancc 6c monition que les Euefqucs de France firent au- 
dit Neomcne, qui fc voit entre les Epiftres de Loup Abbé de Fcrricres, où tels difent: Eum 
enim amator pacis dominus nojler Carolus etiam ad tuam fuafionem rcmoucri à jinibus tuas aliis ho~ 

noribus decorauerat. 
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EtHelvvolphe Roy des Anglois cfmeudcdcuotion feitvn voyage à Rome où 
il impetradifpenfedu Pape pour fc marier,d’autant qu’il auoit efté moine : en faueur dc- 
qu oy il luy rendit vne partie de Ton Royaume tributaire, tefmoin Polidorc Virg.liu.j. 

Les hiftoiresde Franccdifentqu’ilpaflaàfonrctourparlaFrance,oùilprintlaPrin- 
cc fle Iudith fille du Roy Charles à femme. Mais Balarus eftime que ce fut à fon fécond re- 
tour de Rome. Ce que d’autres difent cftre aduenul'an 850. 

S e R. g 1 v s 1 . Pape de Rome mourut le 12. iour d’Apuril,& eut pour fucceffeur Leoh 4 . 
du nom natif de Rome, qui fut efleu le mefmc iour, depuis lequel on compte qu'il a prefidé 
iufqucs à fa mort huit ans trois mois fix iours. On dit que 'pourcc qu'il fut fort foudaine- 
ment efleu à caufe de la crainte des Sarrazins, qu’il fe laifla aufli confacrer deuant que fon 
cic&ion fuft approuuee par l’Empereur. Mais il s’en enuoya bien toft exeufer. 

R a b a n v s fut en faueur de fon grand fçauoir efleu cefte annee Archcucfqüe de Ma- 
ience, où il aflembla vn Synode d’Euefques au mois d’O&obrc , pour réfuter l’erreur d’vn 
Preftre nommé Godcfcal, qu’on difoitauoir mal eferit du liberal arbitre, de la predefti- 
nation & du fang de Iclus Chrift en la Ccne. Dont il fut condamné apres qu’on eut dif- 
puté contre luy. Anciennes Annales . HincmareArchcuefque de Reins efcriuit contre 
les erreurs de Godefcal, ainfi'que Flodoard récite en (à vie. 
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Par l’entremife du Roy de Germanie le Roy Charles fut reconcilié auec l’Empereur 
Lothaire, qui rcceut aufli en grâce le rauifleur de fa fille. Anciennes Annales. 

Lambert cy deuant Comte de Nantes ayant efté demis dcfongouucmemcnt, le 
prift fi à cœur, qu’il s’en rebella contre le Roy Charles , & fe mettant d’intelligence auec 
N eomene Prince des Bretons , commeça de faire beaucoup de maux aux prouinces de 
Francp, fous le port & faueur dudit Neomcnc . Qui fut caufe que les Euefques de France 
lad monefterent de fe déporter & amender fes fautes & maléfices. Car c’eft ce que veult 
dire la remonftrance cy deuant preraentionnee des Euefques de France audit Nco 
mené. Nuper exciptens Lambertwn , quem Ecclefta materna pietatealiqua ex parte receperat,ea fei 
licet conditione vt fecorrireret , & mal* foltta perfeElc declinaret:fecifti te participemftue au 6 lo- 
rem perturbations populi Chriftiani. Eum enim amatorpacis dominas nofter Carolsts etiam ad imam 
fuafionem remoueri à finilus tuit uqluerat, & aliis honorihus decorauerat. Et nunc eum rcbcüare co~ 
nantem velut ingremium recepiSli , ut in malo proficiat fouerenon définit. 

L e mauuais traittement qu’on faifoit en la Grèce aux Manichces , fut caufe de faire re- 
tirer vn grand nombre d’eux au pays des Sarrazins , nommément vn Capitaine de guerre 
nommé Carbcas, qui fe feit fi bien croire enuers le Calife des Sarrazins , qu’il entreprit la 
guerre contre l’Empereur , de laquelle il donna la charge au Soudan de Melitene, & au 
gouuerncur de Tarfe. Lequel toutesfois pour eftrc lors deftourbé d’vne guerre ciuile , ne 
peut fi toft mettre fon armee aux champs contre les Romains . Mais l’autre cftant entré 
auec la fîcnnc en l’Armcnic , y fut auec tous fes gens taillé en pièces. Cedrenus, Zo- 
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Les Boëmicns ne fe pouuans bien accommoder fouz la fubiettion des François,re- 
prindrent de rechef les armes contre eux. A caufc dequoy le Roy Loys fit aller vnc puü- 
fântc armee contr’eux,fouz la conduittede Hermifle ( félon les autres) Erncft Gouuer- 
neur delà Marche proche d’eux, qui auoit en fa compagnie Tacuife, ou Daculphe, Gou- 
ucrneurdelamarcneSorabique. Lcfqucls firent à leur arriuee vnc charge fi furieufe tur 
leurs ennemis, qu’ils en laiiTercnt fur le champ vn nombre merueilleux : dont le reftefut 
fi cftonné, qu'ils enuoierent leur Ambaffadeurs pour parler de le rendre àcompofition. 
Mais pource qu’il* s adrtfierent à Tacuife icukmcnt , à càule qu’il entendoit mieux leur 
langue & manières de faire: Les autres Capitaines le prindrent en fi mauuaifc part qu’ils 
s’allerent fans ordre If difcrction, ictteraucc leurs gens fur les 6 oëmicns,qui natreudoiét 

2 ue refponcc de la grâce qu’on leur vouloir faire. Si eft-cetoutcsfois qu’ilsle fouftindrét 
vertueufement que la viêfcoire leur demeura,par la defeonfiture de ceux qui les voulurét 
aflàillirdaquclle lut fi grande qu’il euftefté impofiible au refie de l’armec d efehapper de la 
main de l’ennemy , fans conclufion d’vn ignominieux appoinâement qu’il fallut faire a- 
uecluy pour auoir licence de fe retirer à lauuctc. Anciennes Annales, Sigeben, Aucn- 
tin. 

L a rébellion du Comte Lambert If les maux qu’il faifoit à la France, enfemble le fup- 
port que Neomenc Prince des Bretons, luydortnoit, fut caufe que le Roy Charles entre* 
prift vn 3 . vovage contre les BretonsiMais auant que le faire,il tintpremieremét fon Par- 
lement general à Limoges, Ir puis entra aüec fon armée ën la petite Bretagne, où il fit vn 
grand degafi de pais par le feu If par l’efpee. Apres lequel il remena fon armee en la Guig- 
ne. CequidonnaoccafionauDucNeomenedefortir de fon pays If de fe venir ictter 
dedans la marche de Bretagne, où il prit If fàccagea les villes de Rennes If de Nantes, 
qu’il trouua dcfpourucucs de defenfib auant que dcrcmener fon armee en fon pays. Ce 
que la L hronique d’ Angoulcfmc racompte en tclleforte. Annovni.pojhnortem Ludouict 
Car oins Caluus LemouicxConuentumreneralem hubuit, & terri* vice Britanmam igné 0ferro va- 
fhtuit: 0 iwn in Aquitaniam regrejjui ejjet yNomenius Dux Rt (tonds ciuitatem 0 Nannetie capiens 
deflruxit eas , 0 Britanniam repedat. Voilà tout ce qui fut fait au dernier voyage que le Roy 
Charles fit contre le Duc Neomenc en Bretagne- Neantmoins Regino récite que Ion 
armee fut entièrement defeonfite lors par les Bretons, If luy contraint d’abandonner le 
refte If fenfuir honteufement de nuiâ en fon pays: nonobftant eut vn grand nombre de 
Saxons à fon fèruice. M ais comme il n’y a point dedoubtequecet autheur là n’ait mal 
rapporté tout cccv à l'an 8 i 6 .auffi crois-ie pour certain qu’il a eu de mauuais aduertiffemés 
de ce fait, & qu ilenaeferità la voice, ou par afFc<fiion,ainfi que d’autres chofes que nous 
auons déclarées cy deuant.Ce pendant Neomenc ayant fait cebeaumefiiage que nous 
venons de dire dedans les citez de Nantes If de Rennes, chalTa lesEuefques d’icelles, If 
y en meit d’autres à fa poftc,par lefquels il s’efforça de faire côfcrmer lePape Leô qui eftoit 
lors.Qui fut caufe que les dcchaffcz fe retirèrent vers Landran Euefque de Tours leur 
Métropolitain, lequel en faueur d’eux afTemblales Euefques de France à vn Synode à 
Tours,où ils fe trouuerent en nombre de x 3 . defquels il y auoit trois Métropolitains, àfça- 
uoir ledit Làdrâ de Tours, Hincmare de Reims, If Gucrulo de Sés,lf y dcclarcrét vnemo- 
nitiô pour iommer Ncomene de reparer fes fauteslf cxccs/ur peine a encourir les çefures 
Ecclcfiaftiques . De laquelle nous adioufterôs icy les principales clau fes: O owiwiw qmiem 
Deus occultojiujto tamen iudicio pamifit efle te reftoregentis tuxjn quo tamen regimine quale te ex- 
hibueris , tejin eji cofcientia tua 0 amarx querimonix dtuerfarum Eccleftaru 0 affeBimes nobihum 
0 ignobtUum diuitum 0 pauperum , viduarum 0 orphanorum^qms damnabilt cupiditate 0 har~ 
nbilt crudelttate vtxaJh.Sed quia Chnjlianum nomennon penttus abieajii , 0 nos ex Apofiolica 
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uccelîione débitons fumas omnibus ,vt béni Agentes ad perfeuerantiam exhortemur.dclinquetcs autem 
ad poenitentiam auFloritate diuina prouocamus : vchementijàmis tuis excefiibus condolcmus^ & à tuo 
interitu paterna & Epifcopali foüicitudinc te cupimus reuocare. Cupiditate fua vafiata eji terra: Chri- 
fiianorum templa Dei partim deftruFla partim incenfa. Epificopi lentimi fedibus propriis eXpulft , 
jures & mtreenarij introduSli. Vicarium beati Pétri LconemApoJlolicum jfireuifii. Cum enim eum 
pojlulaffes vt in libro fuo te feriberet ,eÿ » pro te Dei clcmentiam exoraret tlle directs literis je id fia- 
Flurum promifijfetyf je monentem obedienter audires, non folum nihil eorum que mandauerat fccifti, 
fed ne literas qusdemipfas recepifii . Et quia nolebas à malo recedere^timuifii benemonente auiirc&c. 
Et puis apres fuy t ce que nous auôs allégué cy deflus du Comte Lambert: Net ignoras quoi 
certi fines ab exordio dominationis Francorum fuerunt , quos ipfi vendicauerunt fibi&rcFliquos pe- 
tenùbws conceffere Britams. Quomodo ergo defipicis legemDei , qu<t pracepit ne tranfigrediaris ter ~ 
minos quos pofiuere patres tui , terram Francorum iniujii tibi aefendere conaris. Et puis apres :ld 

quoque tibi polHcemur } quia fi te Deo rejlituaris , apud D eum intercejfores pro peccatis tuis ejfie cupimus , 
gr apudpiumprincipem nofirum vt tibi tuaque pofieritati benigni confulat conabimur obtmere. Pour 
la fin: Hec etiamper tuum minifierium denunciamus Lambert i bominibm^ÿ* quibujlibet gentis tu <e, 
quodeoniurauerint ipfi , & rebellions eius confenferint, anatbemate condemnabuntur & traditi fine 
fine peribunt: Conuerfios autem rccipimus, & i» p ACe Chrifiiana permantre optamus , atque pro eis pu* 
rats fiumus dominé noflri Régis clcmentiam quantum pojfumus fie Fier e. 

V n e armée de Sarrazins aiant pris terre au port d’Hûftie ou de Sardeigne,faifoitmon- 
tre de vouloir venir deuant Rome,cômc deux ans au parauât. Qui fut caufè de faire fortir 
les Romains accompagnez dcsNeapolitains&Caietâs hors dclcurcité au deuât d’eux, en 
fi bonne deliberatiô qu’ils n’en laiflerent efehapper pas vn de leurs mains, qu’ils ne feuflent 
morts ou retenus prifonniers. On dit que le Pape Leon fe trouua en perfonne à ce bel cx- 


razins, comme elle auoit cfté auparauant, il fit ceindre celle partie de murailles te de rcm- 
pars qui ne l’eftoit encore, laquelle fut appcllec à caufc deluy Léonine , comme recitent 
Blondus, Platine, Sabcllic. Ce que toutesfois Sigcbcrt a mal référé à l’an 837. 
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R. de Germanie. 


L o y s Roy d’Italie fut par Lothaire fon pere déclaré Empereur Auguftc le zy. iour de 
Décembre , félon Onufrius. Mais Ado , Leon d’Hoftic & les Panchartcs anciennes tcf- 
moingnent, qu’il auoit ia efte couronné Empereur Auguftc par le Pape Sergius. 

R o z v c ou Ruoruc Capitaine Normand frere de feuHoriald Roy de Dannemarc,à 
qui l’Empereur Loys auoit donné la ville de Horeftad pour fa demeure eftant lediâ Em- 
pereur te fon frere decedez, fut faulfcmcntaccufé de defloyautéenuers l’Empereur Lo- 
thaire, qui le feit fans cefte occafîon retenir en prifon:delaquelle eftant efehappé au bout 
de quelques années, fe retira vers le Roy de Germanie, qui le retint en fa proteâion 
te fauuegardc iufques à tant que l’enuie le print de fuiure le train des, autres Nor- 
mans te Dannois . En forte qu’il fe feit chef d'vne trouppe de telles gens pour faire la 
Piratique auec eux fur mer. Mais il en voulut ptincipalemét aux pais maritimes de l’Em- 
pereur Lothaire. De façon qu’il entra ccftc année par la bouche du Rhin dedans laFrize: 
où il s’empara de la ville d’Horcftad, la mettant en fi bon poinâ de la garder te retenir, 
qu’il fit perdre l’efpoir à l’Empereur de l’en pouuoir debufquer fins grand hazard de fes 
forces . A caufc dequoy il aima mieux la luy laifler en paix, à côdition de la tenir en reprife 
jdeluy,& de maintenir en fcurcté toutes les prouinccs de fon appartenance, contrôles 
courfes te voleries des autres Danois. Anciennes Annales. 
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Neomenes Prince des Bretons, faifant peu d’eftat des remontrances & menaces des 
Euefques de France, continua d'exploiter fa mauuaifc volonté fur la France^ Tellement 
qu’il forrit de la marche de Bretagne , qu’il auoir nouuellement conquetee : & vint d*vne 
forcenerie énorme courir & rauager les lizieres de France,iufques au païs de Touraine & 
d’Anjoü : où apres auoir fait ( fans rcfpct de chofes tierces ny profanes) vn degaft horri- 
ble, étant deuant la ville d’Angers, rcceutvn coup en la te te qu’on ne fçait doù il vint, 
duquel il mourut: qui Ht ettimer qu’il Iuyauoit etéenuoyé miraculeufemcnt : comme 
tefmoignent Regino & Sigcbert, auec la Chronique d’Angoulcûne. Selon laquelle tou- 
tesfois nous rapportés cecy à cete année plutôt qu’aucc ceux-là à l’an 860. ou 8 6t. pour 
les raifons que nous auonsia déclarées cy deuant, & déduirons ( cncorcy apres. Tantya 
que tous conuiénent que Neomenes eut pour fùcceflèur à Ces états fon fils nômé Erifpcc 
ou Erifpoius, qui prit comme luy le tiltre Roy al, & fe mit en état de le defendre , auec les 
terres & pais que fon pereauoitconquetees fur la France. Occafion pourquoy le Roy 
Charles entra pour la quatriefine fois auec vne armée dedans la Bretagne contre luy : où 
il le combatit, & obtint la vi& oire , l’ayant toutesfois achetée bien chèrement, par la per- 
te d’vne grande partie de fon armee,& d’vn de fes principaux Capitaines nommé Viuian. 
Ainfi le recite la vieille Chronique d’Angouletne : uinno fequenti iubente dopnino Nomenoius 
ab *4ngelopercuffm interiit , tyCarolus Caluus quarto Rritxnmam ingrcjjus cum Erijpoio filio No- 
menoj dimicauit (g* viClor extitit,fèd magnum partem exercitus fum eu Viuiano duce amifit. C e qui 
afaitefcrireaReginoque Carottes cum immenfo exercitu B ritonum fines inuafit , fed minime vt 
optauerat praualuit. Mais fi ce Viuian duquel nous venons de parler fut occis par le Comte 
Lambert, ainfi que racompte le mefme Regino, il faudra croire que ce fut à ce voyage, e- 
tant Lambert en l’armee d'Erifpee , lequel ilaccompagnoit comme il auoit fait fon perc. 

Environ ce temps Alfonfe Roy de Leon chata les Maures d’vnc partie du pais de 
Portugal, qu’il donna aux Chrétiens pour habiter. Franc.Tarafa. 

Les premiers commenccmens des différends qui furuindrent en l’Eglife pour la que- 
tion de laprcfenccdu Corps delefusChritcnlaCcne, s’eûneurent au temps du Roy 
Charles le Chauue,& que Rabanus fioriffoit. 
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L o v y s fils de l’Empereur Lothaire,enuoyé par fon pere cotre les Sarrazins qui trou- 
bloient l’Italie, les défit en vne grande bataille , où ils perdirent leur chef qui fe nommoit 
Amalmater. Au moyen dequoy ils furet chaffez de la ville de Bcneuent qu’ils occupoict, 
félon que récite Ado. Mais les Hitoriens d’Italie racomptent que Maflàr Prince des Sar- 
razins qui occupoient la ville de Bari, étant appelle au fccours d’Adelgife ou Radelchifc, 
qui etoit en la ville dé Bcneuent contre Siconolfc fon compétiteur , porta plus de dôma- 
ge à ceux qu’il fe difoit être venu defendre, qu'à leurs ennemis. Tellement qu’apres auoir 
vilainement gâté leur terroir, s’en allèrent occuper la ville de Delctia : & puis coururent 
iufquesauterroirdelavilled’Acquin. Dequoy étant aduerty l’Empereur Louis quie- 
ftoit lors à Mantouë,fe mit aux champs auec vne armée contr’cux. T cllemét qu’il les vint 
enferrer enla ville de Beneuent, où Adelgife & les citoyens les mirét tous entre fès mains 
auec leur Capitaine Maflàr. Au moyen dequoy il les fît tous paficr par le fil dcrefpce: & 
puis afin d’etouffer la caufe de la guerre qui etoit entre Sicanolfc &c Adelgife , il lÛuifà la 
Duché de Beneuent en deux parts : dont Adelgife eut l’vne auec Beneuent , & l’autre de- 
meura auec Saleme à Siconolfe. Ce qu’on dit auoir et é le commencement & origine de 
la principauté de Salcrne. Leon d’Houie en fa Chronique du mont Caffin, 

L e s nls du feu Roy Pépin d’ A quitaine , à fçauoir Pépin &: Charles, fe rendans par leur 
mauuaife conduite odieux aux Aquitains, furent par eux dclaifTcz & abandonnez. Au 
moyen dequoy ils tombèrent entre les mains duRoy Charles leur oncle, quilcs fit puis 
i PP iiij 
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apres par fentencc des Princes Ôc des Prélats de Ton Roiaumc aflemblcz en vn Synode à 
Sortions, tonfurer & prendre l’habit fie la profeflion de Religion : à fçauoir Pépin au Mo- 
nafterede fain&Mcdard de Soiflons,d ou quelques moines le voulurent puis apres tirer, 
qui en furent excommuniez s Et Charles en l’Abbaye de Corbic, d'où il efehappa bien 
toft apres, & fe retira vers le Roy de Germanie Ton oncle. 

Cependant le Roiaume d’Aquitaine, qui contenoit fouz foy les pais de Bifeaye,de 
Bearn &: les conqucftes d‘ Efpagne,fut enticremét réduit fouz la puiflance du Roy Char- 
les, du confcntement des Aquitains , comme recitent les anciennes Annales: l’autheur 
desquelles viuoit en ce ficelé , auec les a&es du Synode de Sortions. La Chronique d’An- 
goulefine adioufte qu’en la mefincannee qui fuiuoit celleoùNeomene Prince des Bre- 
tons cftoit décédé, Lambert Comte de Nantes fut occis cnvne bataille par Gauzbert 
Comte du Mans. Qui fit que Charles entra pour la cinquicfmc fois auec armée en la pe- 
tite Bretagne, qu’il courut & rauagea : &fe*l’eftant acquis, fonnepueu Pépin la fubiugua 
& reduifit en fa puiflancc,au moyen qu’Erifpcc fut occis. Les mots comme elle le dit fort 
obfcuremcnt, (ont : Et Carolus quint* vice Britanniam deuajlauit Pipinum nepotem fuum ac- 
quirent Britanniam ftbi fubtugauit occifo Erijpeio. Neantmoins il femble qu’il fault entédre cc- 
cy de Pépin : félon ce que nous en venons de reciter auparauât.Qgant à la mortd’Erifpee, 
iccroy plus volontiers qu’il l’oit décédé ccftcannee,que non pas l’an 866. comme Rcgi- 
no fit Sigebertont noté.-eftant leur erreur conuaincu par le Concile de Sauonnicrc, qui 
fut célébré l’an 85 9. Ce qui nous fait aufli douter fi on les doit croire de ce qu’ils ont clcrit 
de la façon de la mort du R oy Erifoee, fi t de ce qui s’eftoit palïé auparauant entre luy fit le 
Roy Charles: car ils racomptcnt fouz l’an 86 t. quiccluy ayant failly de venir à boutdes 
Bretons apres le trefpas de Ncomcne,fit paix auec eux. Et ayant fait venir Erifpee deuât 
luy, le reccut en appointement : par lequel il fefoubmit à fa domination. Et puis fouz l’an 
866. que ledit Erilpee fut cruellement mis à mort par les fiens. Au moyen dequoy le Duc 
Salomon (que d’autres eftiment auoir cfté foncoufin, fit qui pretendoit cômc luy droift 


en la Principauté de Brctagne)fe fubftitua en fon lieu, faifant eftat de s'y maintenir fi bien, 
que quand Charles fe fut mis aux champs auec nouuclle armée pour aller fur luy, ai 
ma mieux le rcceuoir au mefme appointement qu’auoit efté fon preaecefleur, que de ten 


ter le hazard de la guerre contre luy. Tanty-aqu’il cft certain que Salomon lucccda a E- 
rifpee,à la principauté de Bretagne : fit que pour icelle fit fermet de fidelité au Roy Char- 
les, comme nous prouuerons cy apres: nonobftant qu’il prit aufli comme fos deux dc- 
uanciers le tiltre Roial d’icelle. 

A v refte nous fortunes encor aduertiz par la mefine Chronique d* A ngoulefine , que 
Gauzbert Comte du Mans, apres auoir mis à mon le Comte Lambert, fut femblablemét 
occis par ceux de Nantes ci la mefme année, l’ayant iccux attiré en des embufehes. Les 
Annales de ce temps tou tes fois veulent dire que cela fut fait du commandement du Roy 
Charles (ee qui cft aufli l’opinion de Regino): fiz que pour ceftcoccafion les feigneurs 
de fa parenté inciterét les Aquitains auec plufieurs prouinces de la France de fe louflcuer 
l’annceenfuiuantcontrcle Roy Charles. 

Cependant Louis Ro v de Germanie mena en perfonne vne armée contre les So 
rabes : lefquels s’eftans rebellez contre luy , ofoient encore faire des courfcs fie brigande- 
rics fur fes marches. Mais il leur rendit fi rudement leur change, qu’il ne leur laifla autre 
expédient que de venir recercher fa mcrcy, fie de fefoubmettre derechef à fes comman- 
demens. Anciennes Annales, Aucntin. 

Vn e armeedcNormans qui faifoient leur compte devenir aufli bien faire leurs affai 
resen France qu’auoient leurs autres compagnons, fortirenteefte année de leur contrée 
fouz la conduite d’vn Capitaine nommé Godefroy. Et cftans entrez dedans la France par 
les mefines brifees que les autres, ne s’y firét paroiftre ne plus gracieux ne bénins qu’eux. 
Cequimitle Roy en telle perplexité, que nonobftât qu’il euft armée fuffifante àlcscom- 
batre : fit l’Empereur mefme fon f rere venu à fon fecours en perfonne, aima mieux toutes- 
fois les faire retirer par compofition, que de tenter le hazard de la guerre fur eux, comme 
Auentin recite. Mais les Annales de ce temps adiouftent qu’il fut conrrainû de leur afli- 
gner ou vne partie ou vne certaine prouince de fon B oiaume, pour y accommoder leur 
demeure. Apres auoir (comme tcfmoigne la Chronique d’ Angoulcfme) mis en route au- 
près d’vn village nomme Brilliac l’armee que RanuLfc Comte de Poitou fie fon çoufin 
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Ramold Conte (comme elle dit) Artabilaccnfisleurvoulurcntoppofer. 

Angelonvs moine de l’ordre defainétBenoill, natif de Lifieux en Normandie J 
homme dotte és langues Grecques, Latines & Hébraïques florifloit en ce temps : auquel 
il compok des Commentaires fur les liures des Rois & des Cantiques. 
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L es faüxbourgs de la cité de Rome furent en la 6. année du Pape Leon acheueï de-; 
lire fermez demurailles& réduits en forme de ville, qui fut en faueur de fon autheur nom- 
mée Léonine. Platine. Sigebcrt femble auoir mal attribué cecy au Pape Grégoire & à 
Tan 836. 

G e n a 1 d Capitaine Normand(lequcI Auentin femble auoir mal pris pour fiarald ou 
Heriold cy deuantRoy de Dannemarc) feftant cy deuant abfenté du Royaume de Dan- 
nemarc pour raifon dumauuais vouloir qu’auoit le Roy Horuc fon feigneur enuers Iuy, 
trouüavn gracieux refuge en la cour du Roy de Germanie, qui l’incita de fe faire bapti- 
jfer. Neantmoins fe trouuant coulpable celle année de quelque trahifon , fut par les Goù-| 
uerneurs pour le Roy en la marche de Dannemarc mis à mort. 

Cependant le Roy meûne fe tranfporta en Saxe & en T uringic : où il ordonna cer- 
taines loix pour la police dupaïs; entre lefquelles fut celle qui ne permettoit à aucun 
Gouuerncur ou autre Officier d’vnc prouince défaire plaider aucune caufe qu’ils euflent 
rcfpôdante à la meûne prouincepar Aduocat ou Procureur , ains par cux-mcfmes feule- 
ment. Combien qu’il leur laifloiteftre licite ailleurs de plaider pour leur fai& eux-mef- 
mes, ou par autruy . Annales de ce temps, 

A v Synode alïcmblc à SoilTons en la treziefmc année du Roy Charles , Indi&ion pre- 
mière, fut par les Prélats de France déclaré qu’Ebbo cy deuant Archeucfque de Reims 
auoit efté légitimement depole , & Hincmarus canoniquement fubftitué en fon lieu. 
D’autant que l’Empereur LothaireinfiRoit à la fuggeftion du Pape, à faire remettre le- 
dit Elbo en fonfîcge. 
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Les Aquitains ne fepouuans contenter dumauuais traittement qu’ils rcceuoient du 
Roy Charles,enuoyerent fupplier le Roy de Germanie de les receuoir en faprotcâiont& 
de prendre le gouuernement de leur Roiaurae en fa main: ou de leur bailler fon fils pour 
les deliurer de la tyrannie en laquelle ils eftoient detenuz , auant que d'eftre réduits à l’ex- 
tremité de fe mettre en la puiffancc d’vn eftrangcr.Annales de çe tcmps.Nonobftant que 
Sigebert l’a voulu attribuer à l’an 859. Regino t66. 

Pépin eftant efehappé du raonaftcrc de Soilfons , fut repris & mis en garde fort c 
ftroiéle à Compicgne. 

Indvlfe Duc de Saxe fonda celle annee la première cité d’Ollrolâxonne , laquelle 
il nomma Gandcr Heun.Chroniquc de Saxe. 

Les Normans eltans dercchefentrcz par la bouche de IaLoire en la France, furprin- 
drent d’emblccla ville de Nantes : où ils mirent tout à feu & à fang,fans pardonner a l’E- 
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ucfquc qu’ils trouuerent célébrant le feiuicede la veille dePafqucs. Et delà,s’cfpandans 
comme vn deluge, raflèrent tout le pais de Touraine & d’Anjou : ayant mefmement pris 

accagé la ville de Tours & d’Angers. Annales de ce temps, Regino,Sigebcrt. 

■ 


Vu Monde. 499 1 


Ve Jefus Chrijl. 854 


InitElion. 2 

VeCHcgire 240. Iei9.de j 
May. 


Papes. 


E. d' Orient. 


E.a Occident. 
R. des François. 
R. de Leon. 


R . de la Germanie. 


R. des Efcojjou. 


R .de s Mnglotf. 
Cal. des Sarrasins. 
Ducs de Venife. 


L’Empekevr Lothairc fut en ce temps aduerty que les Romains fedegouftans delà 
domination des François, faifoient monopoles & deliberations fecrcttes pour remettre 
l’Empire d’Italie &dc Rome entre les mains des Empereurs de Grèce. Qui fut caufc de 
luy fairc-faire vn voyage à Rome: où fondit qu’il chaftia les principaux autheurs de ce- 
lle confpiration, & rechangea les Officiers &Gouucrncur8 defltalie» Mais ilfitrenou- 
ucllcrSc confcrmer au Pape Leon les anciens Concordats faiéts entre les Empereurs & 
les Papes. Ce quctoutcsfoisSigonius attribue à l'annee enfuiuant: qui tient aûfli que ce 
ne fut pas l’Empereur Lothaire qui fît ce voyage , mais qu’il y enuoya fon fils j lequel auffi 
marcha, à ion dire, celle annee contre lcsSarrazins quieftoient reftezcnlavillcdcBari, 
pource qu’ils continuoient toufiours à rauager l’Italie par leurs courfes. Tellement qu’il 
les aflicçca,&: eut plufieurs côbats aucc eux. Mais il ne peut venir à bout de les debufquer 
delà , à cauîe que les Capuans neluyeftoientpas fidelles. Dont il fut contraint de s’en 
retourner en la Lombardie , apres auoir inftitué vn Ademare Prince de Salerne au lieu de 
Siconolfe nouuellement décédé : ayant trouué le fils d’iccluy indigne de luy fucceder en 
feseftats. Ou bien pour punir les Capuans qui luy auoient efté traiftres en cefte guerre: 
ainfi que déclaré Leon d’Hoftie en fa Chronique du Mont Caflin ,liurc premier, chap. 
trentedeux. 

L o v y s fils de Louys Roy de Germanie, alla de l’ordonnance de fon pere au mande- 
ment des Aquitains. Maisilfetrouua auoir efté demandé de quelque peu de feigneurs 
feulement, qui eftoient courroucez contre le Roy Charles , pour vn feigneur de leur pa- 
rente nommé Gôtzbert qu’il auoit fait mourir* A caufe dequoy il fe retira deüers fon pere 
deuant que d’entreprendre plus outre: Comme les Annales de ce temps tefmoignent.Rc- 
gino toutesfois parle autrement de la mort dudit Gôtzbert. Ce qui nous eft tefmoignage 
qu’il a efté mal inform é des affaires de la France & de ce fiecle-là. 

Cependant Louis Roy de Germanie deffit en vne grande bataille Ratiflaus, félon 
Dubranius Raflaus & Rafliz Duc de Morauie & d’Efclauonic, qui s’eftoit rebellé contre 
luy, prenant le filtre de Roy dupais qui luy eftoit donné feulement en gouucrnement. 
Si eft-ce toutesfois que pour cefte deffaiéle la guerre ne fut finie. Anciennes Annales, 
Auentin. 

Ethelwolphe Roy d’Angleterre commença cefte annee de faire payer le tribut 
qu’il auoit afligné au Pape fur fon Roiaume,en faueur de la difpenfe qu’il luy auoit donnée: 
de fe marier : lequel tribut eftoit vne certaine piece de monnoye que chafque famille de- 
uoit payer tous les ans. Car ce fut en ce temps-là qu’il s’en alla à Rome; où il fut vn an, 
& à fon retour cfpoufa la fille de France. Fucius, Balæus. 

Les Normans,qui depuis vingt ans n’auoicnt ceffé d’efeumer & brigander la mer, & 
les pais maritimes de la France j s’eftans ralliez enfemblcreprindrcntla route de leur pais: 
où ils trouuerent le Roy Horuc de Dannemarc ( que les autres difent Eric) en guerri 
contre Gudain ou GuttorinfilsdcfonfrereHaroald,quiquerelIoit contreluyleRoiau 
me de Dannemarc j prétendant qu’il luy appartenoit mieux qu’à luy. A caufe dequoy les 
vns fe dônerent au party de l’vn , les autres fe rangèrent à la fuite de l’autre : les faifant ve- 
nir à la conclufion de fe donner bataille : Qui fut fi cruelle & obftiqce, qu’ils fe hachèrent 
quafî tous en pièces les vns les autres, fans qu’aucun du fàng Roial y fuft efpargné. De for- 
te qu’il n’en refta qu’vn ieune enfant, fils du feu Roy Siuuard:qui parle bénéfice de fon bas 
aage fut exempté du defaftre qui aduint lors à toute falignee: Selon que recitent les An- 
nales de ce temps,Sigebert,AlbertCrantsliu. 4. chap. u.de fon hiftoire Danoife : où il 
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tcfmoigne que Eric cy deffus nommé, fut celuy qui s’eftoit parforcé d’auoir le Koiaume 
de Dannemarc apres le trefpas du Roy Siuard ou Suiuard,fils du Roy Régnier, & pere du 
petit qu’on dit qui refta de la lignee Roiale,qui fe nommoit Eric j duquel fut fils Canute 
ou Kunthe, quiluy fucccda puis apres à facouronnc deuant Frotto. Saxo Dan. en Ion 
hiftoirc de Dannemarc. 


Vu Monde. 


4 99 * 
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IndiChon. 


De l’üegtre 141. tezo.de 
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R. de Leon. 


18 


j R. de Germante. iy 


Lothaire 3. Empereur des François , efineu de quelque deuotion ou de repentan- 
ce de fesfaultesjfc démit du foin & de l’adminiftration de l'Empire pour faire profelfion 
de la vie monaftique en l’Abbaye de Prumicn : où il mourut bien tort apres, à fçauoir le 
29. iour de Septembre, ayant tenu l’Empire Occidétal depuis le trefpas de Ion pere 15. ans 
& enuiron y mois. Au moyen dequoy Louis 2. du nom ion fils ailné demeura en poflef 
fronde l’Empire Romain & du R oiaume d’Italie, qui luy auoitiaeftédefignécy deuant 
Deforte qu’il régna 19. ans & enuiron 10. mois. Mais fesdeux autres freres eurent pour 
leurportion des biens deleur pere tout ce quiluy auoit appartenu en la Gaule deçà les 
Monts. Dequoy ils firent partage entr’eux : par lequel Charles eutauec la Bourgongnej 
Tranfiurane les pais des Alpes, &lcs Comtez deProuencc & duDaulphiné: Lothairc 
laBourgongne,où eft auiourd’huy lafranchc-Comté,auec ce qui cftoit anciennement 
du R oiaume d’Àuftrafîe deçà le Rhin ; qui commença par luy d’eftre nommé le Roiaume 
dc Lorrainc. Annales de ce temps, Ado, R egino. 

L’avth ev x qui viuoit en cefiecle, que nous auonsiacy deuant allégué, déclare que 
ce Louys fit quafi tout le temps dé fon regne fa demeure & Ion fejour à Rome, ou és en- 
uirons d’icelle, oùil commâda de plus grande puiffance que n auoit fait aucun de Ipspre- 
decefieurs : dont il fut mal-voulu des Papes, apres mefinement qu’il eut pris lArcheuef- 
uede Rauëneen fa proteâion contre le Pape Nicolas. Tellement que ccftauthcur parle] 
c luy en ceûc forte : Hic quia magis ita Italiam habitare elegit^vicinior fabius eft Rom * , vit 
umpltori yuadam vfus ejipotefiate , hxbens firenuos viros , eius vrbts faentes antiquam Romanorum 
' Imperatorurnconjuetudinem , & intimantes Cccfâri, quifuggerebant tlli antiquam repetere Imperato 
nm confuetudinem ,<£• nift ob reuerentiam beatorum Sipojimrum dimifijfet , pro certo f cijjet. 

R a s t i c ou Ratiflaus Duc de Morauie , cftoit apres le départ du Roy de Germanie, 
venu faire des courfesiufques dedans les marches d’iccluy.Qui futcaufc qu’il remena vnc 
armée contre luy ccftc annee, qui le fît s’enfermer en vn lieu fiaduantageux , qu’il n’y eut 
moyen de l’y aflaillir. Dcfortcquc l’armee fc retira fansautre chofefaire. MaisleMora- 
uien donna fur la queue fi aiprement, qu’il en fit vn grand efchec. Annales de ce temps. 

Qv inzk ans apres la iournee de Fontenay , Charles le Chauue fe fit oindre & facrer 
Roy en la ville de Limoges , au Temple de fainâ Sauueur, ( vne ancienne chartre dit que 
ce fut le 6. deluin) ôc de là s’en retourna en France, comme tefmoignc vne ancienne 
Chronique d’Angouldmc non imprimée. Celle d’Aimar adioufte qu’il fut auflî lors adui- 
fé de fupprimer le Roiaume d’Aquitaine, & l’eriger en Duché; aontlefiegefut mis à 
Bordeaux, & par tout des Comtes & Gouuerneurs pour refifter aux Normans. 
Kennethe Roy d’Efcoffe mourut en la 10. annee de fon règne , apres auoir par fes 
ouëflès grandement amplifié l’eftenduë de fon Roiaume, & iccluy reformé & melioré 
de bonnes loix. Au moyen dequoy les EfcofTois prindrent fon frère Douald pour leur 
Royenfonlieu,quifùtcinquiefmcdunom: ayans opinion qu’il ne deuft forligner des 
bonnes moeurs & conditions de fon frere , d’autant qu’il auoit bien fccu dextrement pal- 
lier & dilfimuier iufques alors fes mauuaifes complexions.Hc&or Bocthius. 

A Leon 4. Pape de Rome décédé le 17. iour de Juillet, apres qu’il eut acheué de faire 
fermer de murailles celle partie de Rome où eft le Vatican, & icelle dediee , fucccda félon 
Anaftafius au fiege Papal Benoift 3. fils d’vn citoyen Romain j qui prefida depuis fon efle- 
<ftion,qui fut faiâe le 13. iour du mefme mois, 2.ans,y.mois, 16. iours. Tous les autres tou- 
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tesfois qui ont eferit l'hiftoirc des Papes, tefm oignent d’vnconfenrementqu’vne certaine 
femme natifue de Majcnce,qui auoit eftudié à Athènes, occupa le fiege Papal fouz le nom 
de Ican 8. l’efpace ( comme dit Iean Lucide) de z.ans & i. mois, entre lcfdits Leon & Be- 
noift; Au bout delquels elle mourut en trauail d’enfant. Mais Onufrius maintient ferme- 
ment qu’elle n’a iamais cfté,&: que c’eft pure fable ce qu’on a eferit d’elle j d’autant qu’A- 
naftafius,Luitprand,Regino,nc les anciennes Annales,n’aucun autre des plus proches de 
ce fiecle n’en ont fait aucune mention : eftimans que ce qui en cft eferit en la Chronique 
dcSigebcrr,y a efté faulfemétadioufté. Cependant MarianusScotus,quiviuoit l’an 1080. 
déclaré bien expreffément que celà fedifoit ia de fon temps. Au refte on tient que Be- 
noift eut vn compétiteur nommé Anaftafius, qui fut efleu cotre luy par vne partie du peu- 
ple , & fut confermé par les deux Empereurs. Neantmoins touteslois il luy fît enfin quit- 
ter la place. 

V n Synoded’EucfqucsaflembléccfteannceàValencccnDaulphinCjparrau&orité * 
de l’Empereur Lothaire, à l’occafion de quelques Efcoflbis,decerna de la Predcftination, 
du liberal Arbitrc,& delà Iuftification. Auquel Synode auffi les Euefques qui y affifterét 
formèrent vne plainte à l’Empereur Lothaire, de ce qu’il dônoit des Euefques &c Payeurs 
ignorans aux Eglifcs : le prians de rédrele droid au peuple & au Clergé defaireefledion 
canonique des Euefques, comme il auoit accoutumé auparauant. Ou bien que s’il luy 
plaifoit dôner des Euefques tirez de fa Cour aux Eglifes , qu’il permift au moins aux Mé- 
tropolitains de les examiner de leur vie, conuerfation , dodrine & fçauoir. Tcfmoignagc 
que les Rois abufoient ia deflors de la puiffimee qu’ils auoient fur les cfleétions. Nonob- 
ftant que fouz leChauuc, on n’en vfoit pas encorde telle façon , ou fî frequentement fur 
les Eglifes de France. Tefmoin Hincmarccn fes Epiftrcs, où il déclare que les efle&ions fc 
faifoient encore félon la couftumc ancienne. 

V n autre auffi fut pareillement célébré en la Lombardie, pour la reformatiô des mœurs 
des gens d’Eglife,& pour remédier à quelques abuz qui auoient lors vogue en icelle: où 
prefiderent Angilbert Archeuefque de Milan , & André Patriarche d’Aquilee. Mais 
c’cft mcrueilles qu’il ne fe lift point qu’il fe foit parlé en aucun des Synodes de ce temps,du 
différend qui eftoit lors entre l'Eglife Romaine & laMilanoifc, 
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L’Emperevr Michel eftant parvenu en aage d’adolcfccncc, voulut prendre le gou- 
uernement de l’Empire entre fes mains. A caufe dequoy il fit par le confeil de fon oncle 
Bardas, mourir le Patrice Theocrifte; & contraignit lTmperatriceThcodorafàmerc de 
s’en deffaire & déporter: tefmoin Zonare, Michaël Glyca,Conftantinus Manaffcs & Ce- 
drenus, qui difent auffi que ce Michel commença deflors de fe fi mal conduire & gouuer- 
ner en tous vices & diffenfions, qu’aucuns lont comparé à vn Sardanapalus : dont il fut 
furnommé l’Yurongne,à caufe de fon yurongnerie &gourmandifè. 

Lovrs Roy de Germanie, ayant remis fus vne grande armee, la mena parlepaïs des 
Sorabcs cotre les Dalmatiens : lefquels Auentin eftime eftre lès Vvcndes ou Vvindcs,qui 
font delà la riuiere d’ Albis. Tant y a que par le moyen d’vne bataille qu’il gaigna fur eux, 
il les fubiugua derechef, & les rendit fes tributaires. Qui fut caufe que quelques Ducs & 
Seigneurs de Boéme fc rendirent volontairement à luy,en repaflant par deuers cuxxom- 
me les Annales de ce temps recitent. Au refte la région de Germanie qui fc nomme en- 
core auiourd’huy Vvâden,femble eftre deriuee de ces Vvinidcs,quc tous les Efcriuains de 
ce ficelé & des precedents , difent eftre defeenduz des Efclauons pluftoft que des Vvan- 
d «les. Quoy queMelanthoiT, Albert Crants &autres fcfoient efforcez de maintenir l’o- 
pinion contraire. Car Iornandes mefmcs tefmoignc que tous les Efclauons s’appclloicnt 
‘ en general 
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:n gênerai V v inidcs : 6c que leur pais eftoit hors la Germanie. 

R a b a n vs Archeuefque de Majencc mourut lequatricfmeiourdcFeurier. Annales 
le ce temps. 

L o th a i r e Roy de Lorraine cfpoulâ cefte année Thietberge fœur d’vn Abbé de 
Bourgongne nommé Hucbert : auec laquelle il fit cy apres mauuais mcfnage.Rcgino.Du 
Tillet afferme quelle eftoit aufli fœur de la femme du Comte Bouine, dont il eut Richil- 
de femme du R oy Charles le Chauuc,& B ofon. 

N o c e r e Euefque du L iege, homme doéte & bien verfé en la Philo fophic, Mufique, . 
Poëfîc,Aftrologic& Théologie, comme fescfcritstefmoigncnt,floriflbit en ce temps; à 
qui on attribue l’inuention de l’vfage des Sequences qui fe chantent cnl’Eglife, lefqaelles 
furentapprouuees par le Pape Nicolas. Tritemius. 
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A lapourfuitede Bardas Curopalatc oncle de l’E mpercur Michel, les bonnes lettres & 
fcicnceslibcralesfurcnt remifes en leur première eftimation & honneur en la Grèce, au 
moyen des gages & penfions qui furent aflignczaux profeffeurs d’icelles : entre lelquels 
Leon coufîn du Patriarche lean, s’acquit grand bruit en la profeflion d’interpreter la Phi- 
lofophic & les Mathématiques. Cedrenus. 

A Ethelvvolphe appcllécshiftoires de France Edelulfc Roy des Anglois décédé, fuc- 
ceda fon fils nômé Ethcbalde , qui mourut le cinquicfme mois apres. Au moyen dequoy 
fonfils Ethelbett fut fon fucceffeur & Rentier , lequel régna heureufement huit ans; car il 
deffit à fon arriucc vne grande armee de Danois, qui s’eftoient ofé venir hazarder dedans 
fon Roiaume, ielonquc Polydore récite. Mais BaJ^us eftd’aduis que le Roy Ethclvvol- 
phemourutbicn toft apres fon retour de fon fécond voyage deRome; auquel ilauoite- 
fpoufé Iudith fille du R oy Charles le Chauuc.Qni fut la caufe pourquoy (comme Vvillel- 
musliure ïefcond, chapitre troifielme defonhiftoire d’Angleterre recite) fo’n fils Ethcl- 
bald fc rebella contre luy, & départit le Roiaume d’iceluy auec fon frere Ethelbreth : pre- 
nant pour foy la Vvcftfaxpnie, & laiflà à fon frere la Cantie, pais de Kentz. Mais fi cela 
fc fit cefte annee, comme il vcult, Ethelv volphe ne pcult auoir régné vingt ans, cinq mois: 
dont il fe pcult faire qu’ils luy laiflerent encore quelque peu de fon Roiaume. Tant y-a 
que l’hiftoire d’Angleterre eft en cçft endroit fort troublée &confufe. Les Chroniques 
dè Flandre & de France adiouftent que ladiéle Iudith s’en retournant apreslctrefpasdc 
fon mary en France, fut arreftee par Bauldouin Forefticr des Ardennes : qui deuinttant 
amoureux delà beauté ,qu’iH’efpou{âfans le confentemcnt defonpere. Lequel routes- 
fois voyant que la chofe fai&e ne fc pouuoit amender, fut côtraind del’aduouër pour fon 
gendre, & de luy dôner à tiltre de fief jen faucur de ce mariage, tout le pais de Flandre, qu’il 
etigea en Comté : faifantle fcmblablc du pays de Holande, pour le donner à mefme tiltre 
à Tierry, afin de le rendre plus diligent & foigneux à le défendre contre les Normans:cô- 
metefmoigncntlcs Chroniques &Hiftoircs de Flandre. Mais Floardenla viedeHinc- 
mare Archeuefque de Reims, déclaré que cefte Princefle apres auoir védu ce qu’elle auoit 
en Angleterre, s’en reuint en France, & fc tint à Senlis ; où Bauldouin la vint n bien carcf 
fer, quelle felaifla emmener de fon bon gré par luy : du côfcntement toutesfois de Louys 
le Begue Ion frere, nonobftant que le Roy Charles fon perc n’en feeuft rien. Lequel fut 
auffi tellement irrité de ce faiâ, qu’il fit condamner & bannir le rapteur par fa iufticc tem- 
porelle, & excommunier pariugement des Eucfques aflemblez: aueedefenfes de ne le 
laifter habiter en aucun R oiaume des Frâçois , mais le contraindre d’efter à droidt,& faire 
penitence félon la loy Canonique Ce nonobftât il fut retiré parle Roy Lothairc de Lor- 
raine; & puis de làs’cn alla finalement auec (à femme à Rome vers le Pape Nicolas i. qui 
en leur faucur enuoya cy apres Rhodoald Euefquedu Port,accopagné d’vn autre Euei- 
que, deucrsle Roy Charles pour faire leur paix. A la poutfuite defquels lesEuefques de 
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France fuient aflemblcz à Soiflons, qui reuocqucrcnt les ccnfures precedentes , eftant le 
.Roy Charles appailé.qui donna bien confcntcmct à ce mariage: mais il ne fc voulut trou- 
uer aux efpoufaillcs faiCfcs à Auxerre. S’il honora aufli lors fon gendre du tiltre de Comté 
ou Marquifat héréditaire, ie ne l’ay pas encor leu en autheur ancien. 
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Charles Roy de Prouencc,appclléparFlodoardRoy de la Gaule Ci falpine, mou- 
rut: tefmoinRcgino, cefte année. Combien qu’Ado & Guillaume de Malmesbcrie efti- 
mét que ce fu t huit ans apres le trefpas de fon perc. Mais tant y a qu’il nelaifla aucuns en- 
fans. Au moyen dequoy Charles Roy de France fc voulut empiéter de fon Roiaumecdôt 
il cntraendtfputeauccIcRoyLothaire,quienfin le fit retirer chez foy, à laide que luy 
enuoya l’Empereur Louis : aufquclsla fucccflion deleurpere appartenoit légitimement. 
De forte qu’ils la départirent entr’eux, en telle manière que Louys retint toute la Prouen- 
ce&lc Daulphincàfoy,auecIepays des Alpes: Lothaire toute la Bourgongne, qui eft 
depuis le mont S. Bernard ïufques au Vauge. C’eft ce que femble Hincmarcauok voulu 
fignifier en fes Epiftres (au rapport de Flodoardjoù il declate que le Comte Gérard l’auoit 
aduerty que Charles Roy de France vouloitcnuahirlc'Roiaumc de Charles Roy de la 
Gaule Cilalpine fonfeigneur. Ce que toutesfois il n'eftime eftrc véritable. Si cft-ce qu’il 
ne femble point que Charles ait eu aucune occafion de fe vouloir mefler de cefte fucccf- 
fion cefte annee, veu le différend qu’il eut auec forrfrere & fes fubieôs,& les affaires que 
luy donnoient lesNormans &r Bretons. Parquoy il eft plus croyable que eequ’aeferit 
R egino de luy conuicnt à l’Empereur Louys , ainfi mefme qu’Ado nous déclaré. Si ainfî 
eft , comme recitent les Annales de ce temps , que Loys Roy de Germanie apres auoir 
laiffé vne armee à fon fils Carloman, pour contenir les Efclauons de Morauie : vnc autre 
à Louvsfon autre fils, pour s’oppolcraux Abodrites & Liuoniens: & la troifîefme à vù 
Capitaine nommé T racolfe, pour aller réduire les Sorabes,qui faifoient refuz de luy ren- 
dre obciffance.Et auoit mené luy-mefme le refte de fa puiflancccn la France : nonobftant 
les diffuafions que Hincmarc Archeuefque de Reims & les autres Eucfques de France luy 
enuoy erent faire par lettres : où la plufpart des feigneurs, fignamment ac l’Aquitaine, l’a- 
uoient enuoy élolliciter de venir, pour les prendre en fa proteftion & fauuegarde, contre 
la tyrannie du Roy Charles: lequel tftant lors occupé contre lesNormans auprès de la 
Loire, fut contraint de les laiffer pour s’oppofer à fon frere : nonobftât qu’il ne s’ofâft pas 
hazarder de le combatre,ny aufli d’approcher de luv,fc déifiant de fes propres gens(fi mal 
affectionnez enuers luy , que la plufpart d’eux fc rendirent mefme fouzlenfeigne de fon 
ennemy. Deforte qu’ils le firent couronner RoydeFranccen la Bourgongne par Guc- 
nilo A rcheticfque de Sens : tefmoin Odorannus.Sommequeluy eftant forcé decallcrlc ; 
voile , fon frere fut receu en la ville de Sens j où il commença de faire cftat de la France . 
comme de (on propre domaine: prenant telle confiance ch cefte première faueur de fot' 

. tune, qu'il renuoya toute la gendarmerie qui l’auoit accompagnée d’Allemagne : comme! 
les anciennes Annales de ce temps recitent. Aucntin penfant enrichir cefaiâ à l’exalta- . 
tion de fa nation, l’a tellement amplifié de conuices & de calomnies,qu’il s’eft monftré to- 1 
talement dclpoüillc du fèntiment de ceftcmodeftic & grauité qu’il requiert es autres qui 
en ont moins faulte que luy. 

! Sclavista ou Schalauingat de V vitztrach Prince de Bocme, entra cefte annee en 
débat contre vn fien frere, pourlafucceffion deleurpere. Et fit en telle forte qu’il l’en 
fraudadu tout. Quifutcaufe qu’il fe retira vers le Roy de Germanie, de qui il receut vne 
armée fouz la conduite d’Erneft Gouuerneur des marches deBauiere, & de Rodolfe 
Comte Palatin, accompagnez d’vn Euefque Otgarie pour fc remettre enfondroid.Cc 
gui luy fucccda fi bien, qu’il chafTa fon frere de tout le païs de Boëmc, & le contraignit fe 
■ * retirer 
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retirer vers Ratiflaus ou RafticRoy des Efclaùoiis de Morauie Annales de ce temps. Ce- 
pendant les hiltoires de Boëme ne font aucune mention de ce Sclauifla entre leurs Prin- 
ces i'ôuz tel nom, ny de toutes les guerres de Boëme mentionnées cydeflus & cy apres. 
Indice qu’il 11c fault pas beaucoup fe fier crt icelles : nonobflant qu’il femblc quelles veu- 
lent mettre en ce temps vnCrcuomiflius ôu Grezomiflaus , qu’Æneas Siluius appelle 8. 
Duc de Boëme,DubraniusIe ^.difantqu’il fut fils de Vvcflàus ou Vviflaus. 

Benoist troifiefme Pape de Rome mourut le 8.iour d’Auril , & eut pour fuccelfcur 
Nicolas 1. fils d ’vn citoyen de Rome, qui prefida depuis fon efledion fai&e 1 j. iours apres 
le trefpas de fon predefleur, 9. ans, 6 . mois, zo. iours : pourucu que le tefmoignage d'Onu- 
frius & de fes autheurs foitplus véritable que de Regino, Ado & des Annales de ce temps, 
quidifcntqu’ilmourutl’an867. Les Hiftoriens quiefcriuentl’hilloire’dcs Papes, l’ont 
tellement prifé à caufe de fa bonne vie , qu’ils ne font point difficulté delepreferer à 
tous les Papes qui l’ont précédé depuis Grégoire le Grand: d’autant mefmement qu’il a- 
uança plus la puiflànce &c autorité de fon fiege, qu’aucun autre n’auoit fait : eflant le pre- 
mier qui mit en pratique tout ce qu'on dit que les autres luy auoient attribué par leurs 
conftitutions, & ce queluy-mefme s’attribuoit parles fiennes, qui font récitées auliure 
Pontifical & des^Conciles. Par l’vne defquellesil affermoit qu’aucun ne pcult cftre fauué 
qui ne fefoubmift à l’Eglife Romaine ; & qu’il n’elt pas licite dedifputer &reuocqucr en 
doute la puiffance du Pape. Neantmoins pource qu’il voulut interdire le mariage & la cô- 
pagnie des femmes légitimés aux gens d’Êglife, il fe trouue vne Epiftre que luy cfcriuit VI- 
darich ou Huldrich Euefque d’Ausbourg: en laquelle il l’arguë fort franchement de vou- 
loir eftre promoteur d’vne (qu’il appelle) fi pernicieufe ordonnance: s’efforçant de mon- 
trer par beaucoup deraifons &- exemples, quele mariage desPreftrcs eftapprouué de 
Dieu ;& qu’on nelcurpeultiuflementdefendre. Aquoyil adioufte que comme le Pape 
peult errer , qu’il eft auffi licite aux autres de l’admonnefter de fon erreur, & de réfuter & 
reietter fes ftatuts s’ils font iniques. 

I e 4 n Erigene furnommé l’Efcolfois , homme merueilleulèmcnt doéle és lettres & 
fcicnces Grecques, Latines , Hcbraiques, Chaldaiques & Arabiques, floriffoit en ce téps; 
auquel il translata de Grec en Latin les ccuures de la Hiérarchie celelte, qu’on attribué à 
faind Denis Areopagitc , à la rcquefte de Charles le Chauuc. On dit auffi qu’il compofa 
vn traiélédelaCcne, qu’il intitula du Corps &fang du Seigneur. Qui fut, comme on dit, 
condamné cy apres au Concilede Vcrfcl $ pource qu’il maintenoit la mefme opinion que 
Bertramus. RanuIfus,Tritemius. 
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Les François ne pouüans bien compatir auec les fieres & mal-gracieufes complexions 
des Allcmahs, aufquels ils auoient toufîours depuis le Roy Clouis donné laloy ; fede- 
gouftercntcnpeu de temps de leur accointance. Quifutcaufe quele Roy Charles ayant 
recoüurénouuelles forces, les fit retirer auec fon frere (comme Sigebert &c Vincent tef- 
moignent) honteufement en Allemagne,apres qu’ils eurent pafTé l’hyuer en laFrance,ou 
bien la moitié de l'hyucr feulement: car il y a chartre qui tefmoignc que Charles futrefti- 
tuéenfonRoiaumelequinziefmciourdelanuicr. Ioinét que fon accroilfementeûoitia 
trop fufped à l’Empereur Louis & à fon frere. Combien que les Annales de ce temps & 
Auentin eftiment que la rébellion des Vvcnedes &Sorabcs le firent retourner chez foy, 
pour entendre à la guerre que fes gens auoient commencée à Rallie ou Ratifiaus Duc 
des Efclauons de Morauie , qui auoit receu le frere du Prince de Boëme en fon païs : le- 
quel fe défendit fi mal, qu’il fut en bien peudetemps (au dire de Regino & de Sige- 
bert) deffaitenvnc bataille,^ retenu prifonnicrparles Allcmans,qui auffi luy creucrcnt 

QCi-ij 


iV> 


Digitized by ^.ooQie 


Seconde partie 


les yeux. Nonobftantqu’Auentin rccice auecles Annales de ce temps, que Ton Roiaumc 
luy fut laide à filtre de fief, & de payer tous les ans certain tribut au Roy de Germanie: 
auec lequel furent dépendant tenuz pl ufieurs colloques & embouchcmcns , afin de le re- 
concilier aueefonfrere : qui ncreuindrcntàaucun effeét pour ccfte année. 

En laquelle aulfi le Roy LothaireinftituaHucbert Abbé de fain&Richier frere de fa 
femmcThictbcrge,Duc&Gouuerneurdcia Bourgongnc, qui eft entre le mont de Iou 
& les Alpes, félon Regino. Mais ce que Lazius a eferit de la gcnealogie d’iceluy,eft apper- 
tement réfuté par vn tefmoignage du Pape Nicolas premier ,qui eft au decret, chapitre 
Thcugaldum, où il appelle ledit Hucbert & fa focur enfans d’vn certain Côte nômé Bofon. 

L e Roy Charles apres auoirrecouuréfon R oiaume, fit celebrer deux Conciles des E- 
ucfques des douze prouinces de France t l'vnàMets le premier iour deluillet, l’autre à 
Sauonniere au territoire de Toul. La caufe fut pour y faire le proccz à Vvcnilo ou Gue- 
nilo Archcuefquc de Sens, qui i’auoit defloyalement trahi & abandonné : fc dônant à fon 
frère, encor qu’il euft efté par luy eftably à l’Euefchê de Sens. Plufieurs ftatuts furent faiéfcs 
en ce dernier, nommément vn contre aucuns qu’on difoit auoir mal dogmatizé de 
la Predeftination. Aulfi les Euefques de Bretagne y furent adinôncftcz de ne fe fouftrairc 
de l’obeiffiince de leur Métropolitain, qui cftoitl’ Archcuefquc de Tours; & d’aduoucr 
leur Roy Salomon de garder la foy qu’il aqoit iurec &C promilë au Roy Charles fe retour- 
nant en fon obeiflancc, &fefouuenantqucdéslecommëccment auoiteftéfubieéie aux 
François : autrement qu’il feroit excommunié, ainfi que tcfmoignerit les a êtes defdits 
Synodes , quifevoyent auiourd’huy en la Librairie de l’Eglifc de Beaüuais. Floardauec 
du Tillet & Maflon en font mention, monficur Fauchet Prefîdent en la chambre des 
Monnoyes à Paris, m’a affermé les auoir eu entre fes mains, en vn ancien liure qui fem- 
ble auoir efté eferit plus de cinq ou fix cens ans auparauant : qui eft pour fâtisfaire aux ca- 
uiliations d’vn nouueau Chroniqueur Breton, qui a voulu gronder contre le tefmoigna- 
ge de du Tillet pour iceux. Bodin liure premier de fa Republique, fait mérion de l’afiem- 
blcc des Eftats de France cefte mefme année, où les Bretons & leur Prince furent accu- 
fez de leze Majefté , pour rébellion contre le Roy Charles. Ienefçay s’il a entendu celà 
dcfdirs Syqodcs,oua’vn Parlement general. Cela cependant eft certain tefmoignage co- 
tre Regino & Sigebert , que les Rois Neomcnc & Erifpec eftoient deccdcz long temps 
deuant qu’ils n’ont eferit. 

Les Nauarrois & Gafcons eftans guerroyez des Sarrazins, furent fccouruz & deliurez 
enuiron ce temps parle Roy Alfonfc.Fran.Tarafa. 

Lin dv lfe Duc de Saxe mourut, biffant trois fils nommez Brunon , Dankemort 
&Othon : lequel fut feul de fes freres qui efpoufa femme, dont il laifTalignee. Chroniq. 
deSaxe. 

L e Souldan de Melitene eftant derechef entré auec vne armee de trente mille hom- 
mes dedans le^prouinces de l’Empire de Grece, deffit & mit en route vne autre armee 
bien plus grande que la fienne, que l’Empereur M ichcl luy voulut oppofer: lequel mefme 
y euft demouré fans le Capitaine Manuel, qui le. retira du danger. Ccdrenus. 
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Les peuples de la DaImatie,Seruie& Croatie fc rebellèrent enuiron ce temps contre 
l’Empereur de Grece , & fe mirent en liberté. Ccdrenus. 

Par l’entremifc du Roy Lothaire & de beaucoup de gens de bien, les Rois Louis & 
Charles fe mirent d’accord en la ville de Conucnancc en Lorraine, faifânt ferment fblen 
nel l’vnà l’autre de l’obferucr cy apres inuiolablement. Annales de ce temps. 

A v q^v e l temps auffi les Piétés qui eftoient bâniz dcleur pais, furent aduertiz du mau- 
uàis gouuerncmcnt du Roy d’Efcofle, qui leur fcmbloitprefcnter vn grand moyen de re- 
couurer leur pais . Occafion pourquoy ils firent fi bien entendre leur affaire aux Rois 
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Osbreth & Ella des Anglois &: Bretons, qu’ils receurent vn grand fccours d’eux : auec le- 
quel ils entrèrent dedans le Roiaume d’Eicoffc, où le Roy Douald leur donna du cômen- 
ccmentdes affaires plus qu’ils n’auoient efpcré , les ayant fort rudement traittez en deux 
rencontres. Mais il en conceutvne telle confiance, quelle luy fit oublier le foin de faire 
obferuer la difeipline militaire dedans fon camp. Aquoy ils prindrent fi bien garde, qu’ils 
l’allcrentfurprendre tout à poinél que fes gens eftoient endefordre. Au moyen dequoy 
ils taillèrent la plufpart en pièces: mirent les autres en route, & le retindrent luy-mefmé 
prifonnicr. Qui fut caufc de faire condcfcendre les autres à telles conditions de paix que 
voulurent les Piétés. Par lefquellcs tout le païs qui cft delà les riuicrcs dcForthea & de 
Cluda leur fut rendu , en remettant le Roy Douald en liberté. Qui fit fi mal fon profit de 
celte trauerfe de fortune, qu'il ne fenmoftra pourtant touché d’aucune enuic d’amender 
fa vie. De laquelle les Efcolfois furent en fin fi degouftez qu’ils le mirent en prifon, où il fe 
tuafoy-mefmcenlafixiefmeanneedefonregnc. Au moyen dequoy Conllantin fils du 
feu Roy Kenncthe,regna du confentemcnt des EfcolTois en fon lieu,& dura fon regne ij. 
ans. Hcétor Boëthius liu. 10. 

S o v z le Roy Charles le Chauueles lettres & fciences liberales florirent grandement 
en France, par le bénéfice & libéralité dïceluyjqui y attira de toutes parts, mefmcment 
de la Grèce & de l’Hybcrnic, les gens de fçauoir qui en faifoient profeffion : ainfi que tcf- 
moigne Henry moine d’Auxerre en vn de fes eferits , où il en parle en celle forte : lllud vel 
maxime tibi atemam parat memoriam^quodftmatidimi aui tui Caroh Jiudium erga immortales difci- 
plinas non modo ex aquo reprafentas , verumetiam incomparabilifxuore tranfeendis. D um quodille 
fopitis eduxit cineribusju fomenta multiplie^ tum benefetorum tum auttoritatis vfque prouehts. Ne e- 
nim nojlrainertia qua cacitatcm fua fj>onte amplettitur, vélum fibi exeufationis de ignorantia obduce- 
ret, néve praceptorum inopia mérita caufaretur : id tibi fngularefludium effecijli } vt ficubiterrarum 
magiflri florerent artium, quarum principalem operam philo fophia pollicetur , hoc ad publicimerudi- 
tionem vndecumque tua celfitudo conduceret , comitas attraheret dapfilitas prouocaret.Luget hoc Gra- 
cia nouif inuidia aculeis lacefita , quam fui quondam incola cum *4 fianü opibus ajfematur , tua potins .. 
magnanimitate dele£lati,ftudiis alleHli , liber alitate confji , D olet inquam fe olim fingularitermira- 
bilemacmirabiliterfengularemà fuis dejlitui. T) olet certifia illapriuilegia^quod nunquam haElenut 
venta ejt,ad climata nofira transfert. Quid Hybemiarn memorem coniempto Pelagi diferimine poenè 
totam cumgrege philofophorum ad litora nqflramigranttm? quorum qui fquis peritiorejl , vitro fibi 
indicit exiltum. Puis apres : D um te tuofque omamentts fapientia iüujlrare contendis 3 cunftarumferè 
gentium fcholas jtudia fùjlulijli. Apres il conclud : H/#c e(l quod cùm fit perantiqua fententia, 
filent leges inter arma 3 ha tamen tambelli quàmpacis tempore apud teplurimum femper obtinent di - 
gnitatis 3 itavt merito vocitetur fchola palatium y cuius apex non minus fecularibus quâm militaribus 
confuefcit quotidie difeiplinis . Pour celle caufe l’autheur Italienlequel nous auons allégué 
plufieurs rois cy deuant,dit, que Charles, Erat in literisficut philo fophua* Qui fut caufe que 
ce fiecle produilït en France vn grand nombre de doétes pcrfonnagcs,biert’verfez és lan- 
gues Grecques & Latines,ou és lcienccs diuines, humaines, philofophiques, comme ledit 
moine Henry, auec Hincmare Archeucfque de Reims, Anfegifc de Scns,lonas d’Orléans, 
Frcculfe de Lizieux, Hilduin de Paris , Ado de Vienne, Eucfques,aucc Loup Abbé de 
Ferrieres. 

Methodivs natif d’Iltyrie , homme doéte & zélé à l’aduancement de la gloire de 
Dieu , ayant tranflaté lesliures de la fainélcEfcriture en langue vulgaire aux Efclauons, 
Vvandalcs & Dalmatiens, leur perfuada d’vfer de langue vulgaire au lieu de la Latine , tât 
en leurs prières Ecclefîalliqucsqu’enleurferuicediuin. A caufe dequoy on dit quelesE- 
uefques du païs le prindrét fi à cœur, qu’ils le contraignirent de s'enfuir en la Morauic , où 
il mourut, comme Balaeus recite. Maisla Chroniq.de Pologne liu.i. ch. 13. & Philippe de 
Bcrgomc liu. ir. difent que ce fut le Pape Nicolas qui voulut cômander aux Efclauons de 
faire le fcruice diuin, & adminiftrer les Sacrements en langue Latine : & que ne luy vou- 
Ians obtempérerai leur permit par maniéré de difpcfc de le faire en leur langue, afin qu’ils 
femblalTcnt tout faire félon fes flatuts. 
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Robert fils, à cc que les Efcriuains A llemans modernes difent, de Vvittikinde delà 
race des Ducs de Saxe: mefmement dcccluy.qui auoit fi long temps tenu bon contre 
Charlemagne, fut celle année inftitué Comte & Gouucrncur du païs qui eft entre la Sei- 
ne &c la Loire , pour la défendre contre les aggrelfions des Bretons & Normans, par le 
Roy Charles qui l'auoit fait venir à fon feruice , en côfidcration de fa vaillance & prouëf- 
fe: comme Regino tcfmoigne. Oncognoiftracyaprcsqucdeluy eftifluë enligncdire- 
dc la race de Hugues Capct. 

A v mefmc temps plulïeurs Princes & feigneurs d’Allemagne furent conuaincuz d’in- 
fidelité &r defloyaute enuersleur Roy Louis, qui les fit punir comme il appartenoit.Mais 
ce quile courrouça plus, fut qucCarloman mefmc fon fils aifné fe trouua aufli vouloir 
machiner quelque nouuelletc contre luy 5 d’autant qu’il s’ingéra de depofer au defccu 
defonpere IcsGouucrneurs de la marche d’Hongrie, &cn fuppofer d’autres à fit pofte: 
tefmoin les Annales de ce temps. Auentin s’eft bien gardé d’exagerer ce faid de conuiccs 
& calomnies, comme ccluy del’cntreprifc contrclc Roy Charles, au dénigrement de la 
nation Françoife. 

L a Sicile Se ce que les Grecs tenoient en Italie, tomba enuiron ce temps en lapuif- 
fance dêt Sarrazins , apres qu’ils curent pris la ville deSyracufc, laquelle ils firent def 
manteler, & toutes les autres forter elfes aufli qui eft oient en l’ifle , excepté Panorme, que 
ils fe referuerent pour rctraitte : d’où ils commencèrent quant-&-quant à molcftcr 6c fai- 
re tous ades d’hoftilité contre toutes les places voifincs de terre ferme, 6c lesifles de la 
Grece. 

Cependant le Souldan deMelitene (combien que Cœlius Auguft. eftime que ce 
fut Maumus fils du Calife Imbrael) efperant faire aufli bien fes affaires dedans les prouin- 
ces de l’Empire qu'il auoit auparauant, s’y meit derechef auec vne armee de quarante 
mille homes, qui vintiufques dedans l’Armenic: où fe trouua Petronas oncle de l’Em- 
pereur auec vne autre armée, qui fit fi vaillamment fon dcuoircontr eux, qu’il les tailla 
quafi tous en pièces , & le Souldan mefme en vn lieu qui fe nommoit Lalaceon. Qui fut 
caufequeles Sarrazins de ce cofté-làn’oferent de long temps apres venir harceler l Em- 
pire Grec. Ccdrenus. 

Ethelbald fils du Roy Ethclunolphe, apres auoir régné cinq ans au Roiaume des 
Saxons Occidentaux en Angleterre, mourut. Au moyen dequoy tout le Roiaume de 
fonpere rcuint entre les mains de fon frère Ethclbcrt, qui regnoit ia au païsdcKcntz. 
Guillaume de Malmesberie. 

Commencement du Royaume 

de Rufsie & Mofcouie. 

Es Rvtheniens & Rufliens eftans en diftènfion quafi continuelle 
conrr’cux,pour n’auoir point de Prince à qui ils fe peuflent rappprtcr de 
leurs différends, furent enfinconfeillez par vn citoyen deNouogarde 
nommé Gotomiffel, de faire venir du païs des Vvaragiés trois freres qui 
fcnommoientTruber ouTruor,Rurich, &Sinanou Sinaus,pourcom- 
mmderfurcuxrà caufc de la bonne opinion qu’on auoit de leur vertu 
&preudhommie. Lefquels eftans en cefte forte reccuz de tous les Rufliens, départirent 
entr’eux les prouinccs ac Ruflie. De telle maniéré que la Nouogarde aduint à Rurich,qui 
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eftablitfonfiegeenlacitédeLadoga:laPlefcouicàTruborouTruuor:& le paysdu Lac 
blancàSinaus, qui mourut le premier peu de temps apres , te fonfrereTrubor ferobla- 
blement. Au moyen dcquoy toute la Rulfie fut entièrement rcünie fous la puiflance de 
Rurich, qui y eftablit aulfi bien là lignee que les Princes de Mofcouie qui font auiourd’huy 
en reprennent leur or ginc. Carillaiflaà fa mortvn fils nommé Igor en fort bas aage fous 
la tutelle te gouuernemcnt d’vn ficn parent nommé Olech, en qui il fe fioit grandement. 
Lequel toutesfois f empara pour foy-mefmc de la principauté de Rulfie,8da garda iufques 
à fa mort par l’efpace de 3 j.ans,durant Icfqucls il gaigna plufieurs victoires (ur fes voiiïns, 
moyennant lcfquellcs il augmenta fon domaine de beaucoup de conqucftesdc Prouin- 
ces. Et vint en fin à telle puinànce qu’il ofa mener vne armee iufques dedans la Grece, qui 
afliegea la cité de Conftantinople. Mais apres luy la principauté retourna à Igor qui rut 
mari d’vne fille de Plcfcouie nommee Olha, defquels nous parlerons encore cy apres. Ce 
pendant ce commencement de régné de Rulfie eft par la lupputation des Grecs que les 
Mofcouites enfuyuent attribué à l’an de la création du monde 6370. qui reuient au iuge- 
ment dcSigifmund Herbeftcn Baron au traitté des Mofcouitcs & de Martin Cromercn 
fon hiftoirc de Pologne à l’an de noftre Seigneur 861. 

Aucuns autres comptent depuis le commencement du régné de Rurich iufques au trefi- 
pas de fon fils Igor 100. ou ioj. ans , car il y en a qui difent qu’il mourut l’an 950. autres 
96 4.dont il faudroit que le pere te le fils eulfent long temps regné.Ce pendant nous n’ou- 
blirôs à dire que les Ruflicns& Mofcouites nefe fouuiennent d’aucuns de ceux qui ont 
régné deuant Rurich fur eux ne qui furent les premiers qui iamais fe firent Seigneurs te 
ont commandé en la Mofcouie, Lithuanie te Rulfie blanchc,cftant venue telle ignorance 
de ce que ces peuples n’vfoient d’aucuns cara&crcs pour eferire les fai&s te geftçs de leurs 
Roys te Républiques deuant que regnaft Michel le Paphlagonien Empereur en laGrece: 
fous lequel ils s’accommodèrent à la langue Seaux cara&eres des Efclauons,defquels au fil 
ils fediloient eftre originaires , nonobftant que leurs Princes fe vantent eftre defeendus 
des Romains. Ce que nous entendons des Empereurs de Conftantinople, qui fedifoient 
Romains, en le prenant encore par ligne maternelle : Car il fe confelfcnt eux mefmes en 
leurs hiftoires eftre ilfus de ce Rurich, qu’ils enuoy erent quérir au pays des V varegiens ou 
de Vvagric ou Vvaregie , qu’aucuns eftiment eftre le pays de Pomeranienon loing de 
Lubcc & du Duché de Hollate en Allemagne près la mer Liuoniqueoù Balthee, parce 
qu’encores auiourd’huy les Rufliens appellent icelle mer Vvarets Koy e Morie qui fignifie 
merde Vvaregie, qui eftlefeinfeparant l’Allemagne delà Prulfic te Liuonie &la partie 
maritime de Mofcouie d’auec le Royaume de Suefte. 

[ L a cité de Brunfuuig en Allemagne fut en ce temps fondée te conftruitte par Bruno te 
Dranchmor Ducs de Saxe, Chroniques de Saxe. 
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L o y s Roy de Germanie apres auoir receu en grâce fon fi ls Carloman, alla parlemen- 
ter auec le Roy Lothairefonnepucu à Maience, & puis mena fon armée contre les Abo- 
drites qui luy refufoient leur obeifTancc accouftumee. Mais fa venue les eftonna de telle 
façon qu’ils furent contraints auec leur Du c T abannazil de fe rendre à ùl difcrction, te de 
bailler oftages de leurs prom elfes. Annales de ce temps. 

E n v 1 r o n ce temps régna au pays de Pologne vn Prince nommé Piaft ayant cfté 
dieu Roy du confcntemcnt de tous les eftats du pays apres le trcfpas dePopiel fécond, que 
on dit auoir efte deuoré des rats. Et combien qu’il n’euft mené au parauant autre vie que la 
ruftique , fi cft-ce qu’on n’euft feeu mieux fagementny prudemment gouucrner Royau- 
me qu’il feit le ficn iufques à fa mort, qui le prit à ce qu’on dit en la no. année de fon aage, 
laiflànt lâfucceffion à fon fils Ziemouitte. La pofterité aulfi duquel fucceda de ligne en li- 
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gnc au Royaumëde Pologne iuiques a Cafimire fccond,cn qui elle print fin. Martin Cro- 

'^L e sVrinces , Barons, Miniftres de iufticc &: Prélats de la France aflemblez en vn lieu 
dit Piftis,qu’on eftimc cftre auiourd'huy Poifly, qui cft fur la riuiere de Seine^(oulcs Nor- 
mans auoient vn temps auparauant fait feiour) aucc le Roy Charles , lors qu il cftoit en la 
2 $. année de Ton regne, Indidiomo. encours , refolurent que pour remedier aux cala- 
mitez que Dieu enuoioit fur le Royaume par lcsNormans,qu’il failloit appaifer fon ire par 
amandement de vie, reformation de touseftats correction des vices & crimes qui fem- 
bloient alors auoir plus de cours . Liure des Conciles. 

I e a n Archeuefque de Rauenne , defirant remettre fon Eglife en fon ancienne auto- 
rité & liberté, trouua moyen de s ’infinuer en la grâce de l’Empereur Loys,fous l’appuy du- 
quel il fe voulut départir de l’obeiffance & fubic&ion du Pape, alléguant qu’il n’auoit au- 
cune fupcrioritény puiffance fur les autres. De forte qu'il empefehoir qu’aucune appel- 
lation n’allaftdc fon Diocefeà Rome, deftournantauffi tant qu’il pouuoit ceux qui y al- 
loient par deuotion, qu’il difoit cftre fupcrftition. A caufe dequoy le Pape Nicolas feit af- 
fembler vn Concile de certains Eucfques à Rome, auquel il fut cité & en defaut de com- 
paroir condamné & excommunié par contumace. Qui fut caufe que tout le monde fe fc- 
para de fa compagnie & frcquétation,dont il fut en fin réduit à la ncceflité de faller foubs- 
mettreà tous les vouloirs & commandements du Pape,la puiflance duquel fut grandemét 
augmentée par ccfte vitoire. Comme la plufpart des hiftoriens d’Italie récitent . Mais il 
fe trouue vn autheur qui viuoit en ce fîecle, lequel parle de ce different en ccfte fort c.Prxfi- 
debat (dit-il) tune Rauennati Ecclef * loxrmes ^irehieptfeopus , qui feTutens ImperatorifamiUarior 
eratwnde inuidia duSius Romanus Pontifex nomine Nicolam exarfit in tram contra, iüum , vocans ctan 
fubdolè Komam , vt quafi Ecclef ajlico iudicio pojjethunc condemnare & alterum fubrogare.His 
quippe auditif ^ irehiepifeopus confugit ad Reginam Engelbergam,qu* fuos legatos direxit uipo- 
Jlolico >rogans vt redderet gratiam ^4rchiepifcopo. Quod cvm impetrare neqmret 3 fuo domina hu- 
militer inttmauit vt gratiam interferret fit* tuitionis ~irchtepifcopo , vetans ~ipojlolicum et nul- 
lam inquietudinem facere . Et quia inaudito Principe * ipojlolicm excommunicationes in eum 
protulity granit inimicitia inter eos faEla ett. En tins efl denique Regius honor contra ^ipofto- 
licam dignitatem 3 obiieiens ei antiqua patrum Jlatuta, non licere Prxlato excommunicare Eptfco- 
pum inconfulto Synodali C onctho : Et quia Synodus non à Papa fed ablmperatore vocari de- 
beret . Plurimx denique irrogationes pro tali occafione tllatx funt R omano Pontifici. Nam Pèn- 
tapoli bénéficiais ordines fins dijlributt, pracipiens nullam adminijirationem impendere Rom* ex - 
ceptis fujjragiif nouait déportations . Fecitetiam occupare nonnulla patrimonia in Campant* par- 
tibus Regio vfui fuorûmque fidelium . Confiituit denique confultu Romanorum Principum in 
vrbe Roma uirfinium qüendam Epificopum fanftitate (y feientia adomatum^ & uipocrifiarium 
fedit Roman * , dedttque illi adiutorem Ioannem Diaconum ui rchicanceüarium fitumque Sécréta- 
rium. Tempore igitur congruo Jmperator veniebat Romam & fiuficipiebatur ab omnibm tam 
maioribus quam minoribushonorificè, veniebâtque cum eo tam dilius ^irchiepificopus Rauenn*, 
nil Mctuens minas Pontificis. Vnde euenit maior difiordia inter Papam (p ImperatOrem.Erat quippe 
Imperator in Palatio fanlii Petri 3 (y* Papa ad fitnSios * ipojiolos . 

Or. DEcefte occafîon le Pape Nicolas conccutvn tel defpit contre l’Empereur, quil 
entra en deliberation de defpouillcr Loys de l’Empire , & de le transférer à Charles 
leÇhauue. Ce qu’il fe fuft efforce poffibledcfaire,files moyens ne luy euffent (com- 
me ic croy) defailly. Dont ilfe voit eferit en la harangue que le Pape Iean feit quand 
il couronna Charles le Chauue Empereur. Et quia pridem * ipojlolic * memori * dêceffort 
nottro Pap* Nicolao id ipfium iam injpiratione caelefli reuelatum fuijfe comperimus, elegimm hune 
merito & comprobauimus, &c. 
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C A hom.» ayant elle accufc «mers le Roy de Germanie fon pere,de plufieurs faut- 
fe charges, fut contraint de s enfuir au pays de Carinthie qu on difoit lors Caren tanie où 
fon pere e voulut aller trouver en perfonne. Mais il fe vint (i humblement prefen ter douât 
luy,qu il le reçoit en fes luftificanons. Ce pendant il laiffa Gundachare Comté de Carin- 
thic,pource qu il feftoit retiré dudit Carloman à luy. Annales de ce temp* 

E h v 1 r o n ce temps les Sarrazins de Crète coururent les ifles Cycladcs. Cedrenus 
Lothaiu Roy de Lorraine s’eftant par trop extrememét amouraché d’vnc henné 

concubine nommeeVvaldradc,voulutrepudierfa femme Thietberge pour prendre l’au- 
ra en fonheu. Et pourceau U s alîeuroit bien de la faucur des principaux Prélats de fon 
Royaume, il les feit aflemblcr a Mets en 1 indi&io (comme difentles Annales de ce temps') 
vnziefmcaumoisdeluinfouslaprcfidencc de Gunthier Archeuefqucde Coulongne & 
IThictgaud Archeucfquc de Treucsoncledc Vvaldrade, pour ouyr les accufations qu’il 
vouloir propofer contre fa femmc,qui eftoient fi énormes qu’ils luy permirent de fc fepa- 
rer d’auec elle,cncore quelles leur deuflènt fcmbler n’eftrc bic vérifiées: fi eft-ce que cefte] 
permilfion nelc feit pas encore arrefter là.Car il aflémbla bien roft apres vn autre Synode 
là Aix la chapelle,ou il fc feit encore permettre de prédre vne autre fcmme,puis que la pre 
Jmierc n’eftoit & ne pouuoit plus eftrc fienne,remonftrant qu’il ne luy cftoit poffible de fc 
contenir fims femme. Somme que fuyuant cefte dernière permiffion , Vvaldrade fut prife 
pour femme & efpoufce folemncllement par luy au grand fcandale & murmure des autres 
JEgiifes de France. Qui firent dautant plus hardiment prendre cognoifTance de cefte ma- 
tière au Pape Nicolas apres que les frères de la répudiée l’eurent rapportée deuant luy .Car 
ce fut la première qui leur ouuritlc pacage pour faire venir toutes les appellations des E 
jglifes de France à Rome. Annales de ce temps, Regino,Auentin liu. 4. 

I Charles fils du feu Roy Pépin d’Aquitaine aiant exercé l’Archeucfchéde Maicnce 
IdepuisRabanus, mourut. Au moyen dequoy vn nommé Luitpert homme dodcluy fut 
fubrogé en fon lieu, qui s’offenfa grandement de la trop grande autorité & puifTance que 1 
les Papes de ce temps s’attribuoient ia fur les Eglifcs de France & d’Allemagne. De iortc 
quil eut bien la hardicfTc d’eferire vne epiftreau Roy Loys,par laquelle il luy faifoit enten- 
dre, que comme le Pape peut crrcr,qu’auffi appartient-il à ^Empereur & aux Euefques de 
le ïuger & corriger: l’accufant que par vne inaccouftumce & occulte pcrfecutionil prepo- 
foit les chofes humaines aux diuincs, & en delaiffant le fentier de fâlut fe precipitoit en l’a-i 
byfmc de perdition auec ceux qui fuiuoient fes pas.Pourcc admoneftoit le Roy de fcioin-l 
dre le R oy Charles fon frere & les Euefques d’iccluy pour faire reuenir le Pape en fon chc ‘ 
min, &: fe contenir en fon ordre , commeil fe voit enladitc epiftre. 

Bardas oncle de l’Empereur Michel de Conftantinople , ayant cfté redargué & 
jreietté de laccne par le Patriarche Ignatius pour fes vices, le prit tellement à cœur qu’il] 
lie feit enfin depofer&approuuer fa depofition par les Légats du Pape Romain , quic- 
ftoient lors à Conftantinople pour traitter du fai& des Images , lefquclles plufieurs s’ef- 
forçoient derechef de remettre bas. Puis feit fubftituerenfon lieu PJiotius,nonobftant 
qu’il n’euft point encore paflepar aucun ordre Ecclefiaftiquc , comme Cedrenus recite. 
Pourcc toutesfois que plufieurs trouuoicnt cefte depofition eftre faite contre la difpofi- 
tion des canons Ecclefiaftiqucs , l’Empereur Michel pria le Papcdeluy enuoyer fes Le- 
Jgats pour accorder ce different . Comme il fçit apres qu’il eut fait décider cefte matière 
en vn Synode à Rome, Liurc des Conciles .Sigonius toutesfois rapporte cccy à l’an $$o. 
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Lots Roy de Germanie partit auec armee au mois d’Aouft pour aller affieger Raftiç 
Duc des Ei'dauons de Morauic envnc ficnne cité,où il 1 amena à tel point qu’il fût con- 
traint de fc rendre à fa merci, & faire ferment de fidelité cnuersluy à fadueriir. Ce qui fe 
feit en lî peu de temps qu’il eut encore moyen de venir au mois de Septembre, trouuer le 
Roy Charles fon frere à Dufic,où ils parlementèrent eni'emble & lcdepaitirent amis.An- 
nalcsdecetemps. 

Ch a r les Prince d’Aquitaine fils du Rov Charles le Chauue, mourut. Ado. 

En vi ro.n lequel auffilcs R uffiens troublèrent merueilleal'eméntpar leurs courfes, 
toutes les Prouinces maritimes de la mer Maiout, ditte anciennement le Pont Euxin. De 
forte que la cité de Conftantinople en fut reduitte en grande perplexité. Mais apres qu’ils 
eurent receu vnc lourde eftrillc en quelque lieu où ils foferentadrefler, force leur futde 
fe retirer en leur pays dont il enuoierét demander à Conftantinople gens de ïçauoirpour 
les inftruirc en la religion Chreftienne. Zonare, Ccdrenus. 

Les Légats du Pape arriuez à Conftantinople firent entendre en plein Synode l’inten- 
tion diceluy.quieftoit en Ignatius , ayant efté illégitimement depofé, fut remis en fon 
fiege. Auquel point toutesfois il ne fut obtempéré, mais fon mâdement de l’adoration des 
Images fut receu. Zonare, liure des Conciles. 

L e Roy Lothairc interpellé de relpondre au Pape de la répudiation de là fcmme,feit 
allcj^par l’aduis des Euefques de fon Royaume , les Archeuefques Gùnthiér & Thiet- 
gaud à Rome , pour rendre raifon de leur fait au Pape i Lequel fans les vouloir quafi 
voir ny ouv r , print feulement le libelle , auquel eftoiertt expolccs les raifons des ades 
des Conciles de Mets & d’Aix; Et (ans autre forme de procez , les déclara excom- 
muniez & dégradez de tous ordres Ecclefiaftiques,auec tous ceux qui auoienf ^ don- 
né approbation & confentement à la répudiation delà Roy ne Thietberge. A caufe dc- 
quoy, comme ils fe conlplaignoient enuers l'Empereur,# les hommes definiuftice & ty- 
rannie dont on vfoit enuers eux, les traittant fi ignominieufement contre les réglés cano- 
niques/ans auoir efté ouys, examinez ny conuaincus,fans l’audorité de l’Empereur & cô- 
fentement des ajutresMetropolitains: Le Papeauffi feit Içauoiraux Èuefques de France# 


d’Allemagne, qu’il auoittoutfaidiuftemenr,vlànt delà puiffance qui luy eftoit donnée 
delcfusChrift, duquel il exerçoit le Vicariat en terre. Qui feit que les autres publièrent 
vne Apologie fort aigre & afpre contre luy, pour leur iuftifi cation, laquelle les Annales de 

... o : o. A i:.. * 1 L:n_: i> i 


ce temps, Regino &Auentinliu.4.ontin(eree en leurs hiftoircs. Ou apres l’auoir dépeint 
félon lepr affedion pour vn arrogant, iniufte & prefumptueux tyran, qui fous l’habit d’vn 
paftçurfc fait paroiftre Loup rauiftànt,& comme vn larron s’attribue à luy fcuj toutes les 
grâces que Dieu a cflargies à toute fon Eglifc,& en fe dilànt feruiteur des feruiteurs s’effor- 
ce de dominer tous les dominants: Concluent fina’cment qu’ils ne font cas de fes ccnfu- 
res, interdictions 8c excommunications, non plus que luy mcfmc n’obtemperc aux edids 
de ' cfus, Chrift en troublant la concorde & la paix des Eglifcs.Mais qu’il s’clgalloit à la di- 
uinité, quand il fe vantoit de ne pouuoir & n’auoir iamais erré. Celà neantmoins n amen-: 
danullementlcur caufe, tant eftoitlemonde mal édifié du fait du Roy Lothairc. 
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Les cenfures du Pape Nicolas curent telle efficace cnucrs le Roy Lothairc , quelles 
Iuy firent laiflèr fa Vvalaradc , en reprenant fa premier® femme . Laquelle toutcsfois il ne 
meit gueres à reietter de rechef;& ne peut eftre oncques depuis perfuadé par aucunes cen- 
fures delà reprendre. Qui fut caufe que l’Abbé Hubertfrcrc d’icelle, Duc de la Bourgon- 
gnc T ranfiuranc, fc rebella contre luy , faifant rebeller auec foy tout le pays quicftoitde 
fon gouuernement: parla force duquel il rcpoufta vaillamment toutes les armées que Lo- 
thairc enuoy a contre luy, iufqucs à ce qu’vn Comtenommé Conrard leuftfatô mourir 
près vn chafteau qui fc nommoit Vrba : Comme les Annales de ce temps & Regino reci* 
tent.Maiscc Conrard me femble eftre celuy quifutpere du Roy premier cy apres delà 
Bourgongne Tranfîurane,pourceqU’ilyabicn apparence que Lothaire luy lailfa le gou- 
uernement du pays qu’auoit eu fon cnncmy. 

Ce pendant les SarrazinsquioccupoicntlavilledeBaryenla Pouille, eftoienten ce 
temps gouuernez par vn Prince nommé Soldan ou Seodan, lequel à lafuggeftion d’A- 
delgife Prince de Beneucnt, s’empara par force de la principauté deCapoüe: &puis fc 
meit à gafter & rauager d’vne piteufe façon les Prouincescirconuoifines. Qui fut caufe de 
[fairealïcrlc DucdcSpolet , & aucuns autres Comtes d’Italie feioindre aux Lieutenans 
que l’Empereur de Grece y auoit,pour les defendre, mais il furent vaincus &c mis en rout- 
tc. Occafion pourquoy l’Empereur Loys fur incité de marcher en perfonne auec vne ar- 
mée contre eux, par laquelle il gaigna quelques viéloires fur eux. Au moyen defquelles 
il retira la principauté ac Capoüe de leurs mains, & les feit referrer dedans la ville de Bary : 
où il commença de les aflieger , mais il n’y cutmoyendelescndefnicher4. ans apres. 
Leon d’Hoftie en la Chronique du mont Caffin liu.i.ch.38. Sigonius. 

Bavldovin ayant fai&fâ paix auec le Roy Charles , pourraifon du rapt de là fille, 
futpar luy cefte année inftitué Comte de Fiandre.Chroniquc de Flandre. 

A v s g a r d premier Archeucfquc de Hambourg mourut,& cêt pour fucccffeur Ram- 
bert. Albert Crants. 

Les adles du Concile precedent de Conftantinople eftants portez à Rome, ne fe trou- 
ucrent au gré du Pape: pource que fon autorité fembloit eftre par quelques articles di- 
minuée. Ce qui feit qu’üdefauoüa tout ce que fes Légats y auoient accordé, 8dcs ayant 
(communiez les depofa de leurs dignitez: Puis feit par lettres entendre à l’Empereur & 
à Bardas qu’il ne pouuoit approuuer la depofition d’Ignatius , & fubftitution de Photius: 
encore qu elle eùftéftéapprouucc par le Synode precedent, & que fes Légats y euffent 
confenty. Dequoy Photius fut fi agrément irrité, qu’il compofa vn liure contre la tyran- 
nie du Pape Romain, lequel il feit aduoüer & au&orifcr de tous les Euefques de la Grece, 
qui furent aiïemblez pour ccft effed à vn Synode à Conftantinople. Et puis le colloqua en 
la Biblio theque où fê gardoient les a&cs des autres Synodes. L’Empereur auffi cfcriuit v- 
ne epiftre au Pape Nicolas, par laquelle il luy remonftroit de l’au&orité des anciens peres 
& Conciles, qu'il n’auoit aucune principauté fur les autres Eglifes, 8c qu’il ne fc deuoit tantj 
affe&er à l’vfurper. Liure pontifical, T orne 2. des Conciles. 
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B ar. D A S oncle de l'Empereur Michel, s’eftantfai&fupçonnerd’auoir voulu machiner] 
contre l’cftat de fon nepueu, fut par l’ordonnance d’iceluy mis à mort Et vn nommé Bafi- 
lius natif de Macedonne,qui fe vantoit d’eftre iffu de la race des A rfacides anciens Rois de 
Perfe,fubftituê en fes eftats. Efquels il fe rendit tantaggrcable à l’Empereur, qu’il l’adopta 
encore bien toft apres pour fils,luy adiouftant la dignité deCanfar:Mefmc luy vint à dépar- 
tir & communiquer le gouuemement de l’Empire , iuftjues à le faire couronner comme 
Empereur le aé.iour de May,cn la 14. indiâion, ayant efte Bardas occis le 1. iour d’Auril. 
Cearenus. 



47° Seconde partie 

Lors fils de Loys Roy de Germanie, fut en termes de fereuolter contre lonperc» 
ayant opinion qu’il vouloit plus aduanccr fon frere Carloman que luv : mais la réconcilia- 
tion fut toft apres faiCte en vnc alTcmblee, à laquelle vindrent Ambafladeurs de lapart du 
Roy de Bulgarie, priant qu’on luy cnuoyaft gens de forte pour inftruirele peuple de Bul- 
garie en la religion Chreftiennc, à laquelle il eftoit nouuellcment réduit. 

Av feigneur Pierre Gradenigij. Duc de Vcnife,quequelqu s-vnsmaflàcrentdc guet 
à pant,fut fiubftitué par les fuffrages des Citoiens, en la dignité l )ucalc le Seigneur Vrfin 
ouOrfo Patriciaque,furhomméBadocr, qui l’cxercea au conte de Sabcllici7. ans. Blon- 
dus confelfe en fa Vénitienne , qu’il fut efleu enuiron les dernieres années du Pape Nico- 
las. Mais il eftime que Ican fils du fufdit Gradenig l’auoit précédé par vne elpace de temps 
en la dignité Duc île, depuis le trefpas de fon pere. Sabellic dit encore que foüs luy les 
Sarrazins de Çretc, furent faire leurs courfcs iufqucs à la cofte de l’Iftrie, où illes alla com- 
battre de fi bonne forte qu’il remporta l’honneur d’vnc belle victoire de la delconfiturc 
qu’il feitd’cux. 

A Ethelbcrt Roy des Anglois dccedé fucceda fon frere nommé Ethelrcde, qui régna 
y. ou 6. ans ainfi que fes freres*. Durant lefqucls il fut quafi en guerre continuelle contre les 
Dannois, pour la defenfe de fon pays. Tellement qu’on eferit qu’il les combatit neuf fois 
en bataille rangée pour vne annee, & qu’il occit en vne rencontre leur Roy^ ou Capitaine, 
nommé Iaarc. Acaufedequoyilsprindrcnt deux freres, pour les gouuerner 8c conduire 
au lieu de lu y, qui fe nommaient Agncrc 8c VborAu mefme temps regnoient concurrent 
mentfurlcs Anglois Orientaux, le Roy Edmund, 8c lùr les Mcrcicns 8c Northumbricns, 
Osbert.GuiIl.de Malmcsberie,Polidoreliu.y. / 
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L’Empïrevr. Michel fe repentant d’auoir adopté Bafîle le Macédonien, ccrcboitîes 
moyens de fe deffairc de luy. Mais l’autrele preuinr en telle façon qu’il luy feit perdre la vie 
le ij.iourd’Auril en l’indi&ion ij. l’an de la création du monde lêlon la fupputation des 
Grecs 6359. Au moyen dequoy il demeura lâns contredit enpoffeflionde l’Empire iuf- 
ques à fa mort, par l’efpace de 1 9. ou 1 8. ans, 1 o. mois, 7 .iours.Nonobftant quelc Patriar- 
che Photius luy voulut du commencement refufer la communion de la Cene,àcaufcdu 
parricide qu’il difoit auoir commis à l’endroit de Ion prcdecclTeur: dont il fut tellement ir- 
rité, qu’il aifembla vn Synode d’Eucfques à Conftantinoplc, par fcntence dcfquels Pho- 
tius fut depo fc de fon fiege, 8c Ignatius reftirué en icclu v.Qui cft pour montrer que les de- 
crets 8c conclufions des Synodes dependoient lors de la volonté des Princes. Si eft-ce 
toutesfois que Photius ne voulut pas pour cclà quitter fon droid. Qui feit que la caufi: fut 
renuoyee deuant le Pape de Rome.Zonarc,Cedrcnus, lean Curopalate,hurc Pontifical, 
M ch tel Glyca , Qonjhntin Manajjes. 

Les Normans (ouS la conduitte d’vn Capitaine nommé Haftingue , qui s eftoit don- 
né à eux,neftant de leur nariô,ains François,natifd’vn villageaupres de Troye en Cham- 
pagne, vindrent de rechef entrer par la riuiere de Loire dedans la France : Oùilsrccom- 
manccrentà faire d’auffi beaux mefnagesque leurs compagnons furies marches delà Cô- 
té de Nantes, de Touraine, d’Anjou, & de Poidou. Qui fut caufcquc RanulfeDuc d’A- 
quitaine, 5 c Robert le Saxon, Comtedcla Marche de la Loire, fe prefenterent gaillarde- 
ment auec leurs forces en bataille deuant eux. Mais ilsnepcurent fi bien faire que la vi- 
ctoire ne demouraft aux ennemis. Qui fut d’autant plus dommageable aux François, qu’ils 
firent perre par icelle des deux chefs dclcurarmee: Dcfquels Robert laifTadcux fils nom- 
mez Odon& Robert, quincfucccdercntducommécemcntaux eftats de leur pere àcau- 
fcdelcurieuneflc. Mais vn Seigneur dit Hugues l’Abbc, que la Chronique de faind Bé- 
nigne de Dijon, dit auoir efté frere delcur pere , fut commis en lamarcnc de la Loire, 
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apres RoydeFrancc.Aanal.de ce temps,Regino, Sibegebert. 

Les Dannois eftans de rechef entrez en Angleterre fouz la conduitte d’vn Capitaine 
nommé Ofeg, furent lourdement defeonfîts par deux Rois d’Angleterre, à fçauoir Elfrc- 
delcieune& £thelrede.Vvillelmusli.z.cha.i4.derhift.d’ Angleterre. 

Les Sarrazins d’Afrique informez du mauuais mefnage qui eftoit entre les peuples de 
la Dalmatie & l’Empereur de Grèce, s’eftimerent auoir en main vn bon moyen d aller bié 
faire leurs affaires fur eux. Qui fut caufe de les faire partir en grand nombre, fouz la con- 
duitte de trois Capitaincs,Soldan,Saba,& Calfufc, pour venir defeendre en la Dalmatie: 
où ils conquefterent plufieurs villes, nôméraent Rofa, Britama & Decatara. Mais fe vou- 
lans aller puis-après adrcfTer à la ville de Ragufe, fe trouuerët par la vaillance de ceux qui 
la défendirent fruftrez de leur intention: comme Zonare& Ccdrenusrecitét.Il femble 
aufli par ce que Blondus & Sabellic racomptent,que ce fut au mefme voiage qu’ils fe por- 
tèrent iufques deuant l’iflc de Grade, où ils eurent l’armee des V cniticns fouz la conduitte 
du Due Orfelin en barbc,qui les falüa fi rudement, que force leur fut de prêdre leur rout- 
teailleurs.Enrecompcnfeduqucldeuoirfaitpar les Vénitiens, l’Empereur donna l’eftat 
defonProtofpataircàleurDuc. Maisquaht aux deux Capitaines qui font nommez cy 
deflùs auec Soldan, i’eftimepluftoft qu'ils eftoient celle année venuz au fecours d’iceluy, 
contre l’Empereur Loys qui continuoit toufiours la guerre à ceux de Bari. Lcfquels mef- 
mes on dit qu’il alïiegea encore celle annee à peine perdue: mais en ramenant fon camp il 
retira par force la ville de Nocera de leurs mains, par le moien du fecours que le Roy Lo- 
thaire fon frereluy amena, apres qu’il les eut lourdement ellrillez en vne rencontre : nô- 
obftant qu’il eut cité auparauant alTcz mal traitté d’eux en vne precedente. Tant y-a tou- 
tesfois qu’apres qu’il fe fut retiré à Beneuët,qu’vne trouppc d’eux fortirent encore de Ba- 
ry, qui allèrent piller le mont S. Michel qui cil au mont Gargan * 

Nicolas i.Pape de Rome mourut(tefinoin OnufriUs,qui femble l’auoir apris d’Ana- 
ftafius) le 13. Nouembre» Flodoard dit de Decébre, nous donnant quelques indices de fe 
faire plultoft croire que l’autre. Combien que les Annales de ce téps auec Adofic Regino 
monftrent qu’il viuoit encore l’annee enfuyuant,mais Flodoard fauorife aux précédents. 
Tant-y a cependant que fon fucccffeur fut Adrian 2. du nom natif de Rome, fils d’vn E- 
ucfque nommé Thalaris , qui fut cllcu 7. iours apres le trefoas de fon predcceflcur, & pre- 
fidaquatreans,vnzcmois,douzeiours,aucomptequ’enfait Onufrius: quiconfelTc tou- 
tesfoisquel’hiftoiredesPapcseftdepuisle Pape Nicolas iufqu a Clement 2* incertaine, 
confufe,troublee&maltraittce ,pourcequ’Anaftafius la feulement deduitte iufques au 
Pape Nicolas» On dit ce pendant que les Ambaffadeurs de l’Empereur Loys qui al- 
loient à l'elé&ion du nouueau Pape, furent fafchezfir mal contens de rauoirtrouuec fai- 
lle deuant leur arriuee.Combien que force leur fut de la conformer contre leur volonté. 
Mais Flodoard en la vie des Archeuefqucs de Reims dic,qu'il fucceda à fon prcdeceffeur, 
eleblione clericorum & confenfu Imperatoris.Et ce qui me le faiéfc phiftoft croire, & qu’il fut en 
meilleur mefnage, tout le temps qu’il prefida auec l’Empereur Loys, que nauoit elle fon 
predeceflèur. CÎar il fe formalila en telle forte pour luy à caufo du Royaume de Loçhàire 
contre les Roys de France & de Germanie, qu’il f’olà ingérer de parler de plus haute fa- 
çon contre eux qu’aucun de fes predcccflèurs n’auoit encor fait contre aucun autre 
Roy de France où de la Chreftienté. De forte que HincmareArcheuefquc de Reims, 
tefmoigne, qu’il luy fit porter de là part telles paroles aufdits Rois, &aux Princes, Sci-j 
gneufs, peuples 3c Prélats de leurs Royaumes. Dominus *4poJlolicus Hadrtanmficut multis ejl 
cognitHy&literts fuis quai prié manib 9 hdbeo,exiguitati mes dignat 9 efi^intimare^regbus ac prsfulibus 
ac regnorum primoribus in bis Galliaru regionibus,&inper estera auEloritate minjflcrij fui mandant^ 
vt regnum quondam Lotharij regis , quoi domino imperatori Luiouici Jpirituali filio eius hereditario 
iure debetur quodad eum pojt mortem ipjiut rediit^vel homines in eo degentes mortalium nuütts in~ 
uadatywllus commoueatfiuilus ad fe conetur infleSlere . Qupdft quis prsfumpferit,non folùm per fus 
auSloritatis minijlerium infirmabitur,verumetiam vinclis andthematis obltgatm nomine Chrijlianita- 
tis priuatus eum diabolo omnino locabitur. Et fi quis noflrum de Epifcopts tam nef arts temeritatis au - 
ttbrem vel tacendo fugerit^Vcl non reftjlendo Confenferitjton iam paforisSed mercenarij nomine fe no- 
uerit eenfendum: & quia iam ad eum nonpertinebit de ouibusjton perttnebit confequenter de pajlorali-' 
bus dignitatibus . Or fcftanc ainfi cfchaufé pour celte Caufe , il fe laififa tant plus facilement 
traniporter pour vne autre beaucoup moins iufte, qui le fit vfor de commandements & 
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paroles plus aigres entiers le Roy Charles,qu’il n'auoit pour la precedente. 

RvtHàiu raôine de l’Abbaye de Hirfangic, difciple& auditeur de Rabanus & de 
Stabus,hommc verfé (comme on dit) en toutes les fciences liberales & en Thcologic,flo- 
rifïoit en ce temps, eftant le premier qui s’ingéra de glofer & commenter la reiglc de fainét 
Benoift. Tritemius. 

Devant le trefpas du Pape Nicolas futfcelebrévn Concile à Mets des prouinccs de 
France, à fçauoir de Reims, Rouen, Tours, Sens, Bordeaux & Bourges, le zj.iour d’O- 
iftobre: où futplaidce lacaurcd’vn Vulfade, à caufe duquel aulfi Hincmarc y fut accule 
d’aucuns, dont il fe iultifiâ.Les aéles de ce Synode furent portez à Rome au Pape Nicolas 
par Arétardc Euefque de Nantes, qui auoit cfté chalTé de fon Eucfché par vn certain Duc 
de Bretagne: ainfi le nomme Hiricmare,ne luy donnant le filtre de Roy.Flodoard. 


Du Monde. 


jooy | Papes, 


| R. de Germanie. 
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Cal . des Sarrasins. 38 


R.deheon. 


| Ducs de Venife. 


Qve l c^ve s confpirations dcfcouucrtes qui fe faifbient contre l’Empereur Bafîlc, fu- 
rent caufe qu’il donna celle annee le nom d’Empcreurs Augullcs à fes deux premiers fils, 
Conftantin & Leon. Auquel temps aulfi il fit aller vne armée de cent nauircs de guerre 
au fecours de Ragulius, fouz la conduittc du Patrice Nicolas furnommé drypha , qui fit 
defeamper les Sarrazins de deuant Ragufe, & fe retirer en la Pouille fc Calabre, où ils re- 
duirent en leur puilfanccla ville de Bary (comme Zonare & Ccdrenus recitent) & de là fe 
mirent à rauager le terroir de Bcneuent.Qui fut caufe au dire des Annales de ce temps,de 
Regino & deSigcbert que l’Empereur Loys appella le Roy Lothaire fort frère à fon ayde 
pour fe venir oppofer auccluy à eux. Qui fe mit d’autant en meilleur equippage d’y aller, 
qu’il efperoit par ce moyen refaire plus facilement fa paix auec le Pape; 

Devant lequel aulfi la caufe de Photius Patriarche de Conftâtinople,ftit par les Am- 
balfadcurs de l’Empereur rapportée au mcfme temps: qui pour auoir de luy vne expédi- 
tion plus fauorable de leur charge, luy prefenterent leliure que Photius auoit cy deuantl 
eferit contre fon autorité: qui fit qu vn Synode alfcmblé à Rome pour ccft cffeéfc donnai 
tout incontinent fentence contre Phocius,& ordonna que publiquement fut bradé le Ii- 
ure d’iceluy.Au moyen dequoy le Pape dcfpefcha fes Légats pour aller lignifier là volon- 
té à Conftantinople.Liu.des Conciles. 

L’empeb. bvr. Loyspourfuyuantla guerre aux Sarrazins de Bari,regaignadc leurs 
mains les villes deMatera,Venufia &Canoflcs:mais il fallit encorcà les dcsbulqucr de Ba- 
rétant ils s’y elloient fi bien fortifiez.Sigonius. 

P a r les Canons d’vn Synode qui fut celle annee célébré à Majence,efl lignifié que la 
coullumc elloit encore en ce temps de baptifer feulement deux fois l’annec, à fçauoir à 
Pafques & àla Pentccolle. Lambert Scalfuaburg. 


Du Monde. 500 6 j 
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L e.s citez delà Pouille & Calabre affligées des Sarrazins, dcmâderent fecours à l’Em- 
pereur Bafile, qui leur enuoya fon Patrice Nicetas(quifemble élire ccluy qu’Aimoinus 
hure cinquiefme, chapitre n. appelle Albara) auec 300. nauircs pour fe ioindre auec la 
puilfance de l’Empereur Loys,quc Ccdrenus appelle Dolychus: afin que tous enfemble 
peulfcnt plus facilemét ietter les Sarrazins hors de l’Italie.Si ell-ce qu’ils reprindrët feule- 
ment la ville de Bary fur eux, quatre ans apres quelle eut cllé continuellement afficgçe: & 
puis 
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puis s’en allèrent mettre leur fiege deuant Tarente , nonobftant qu’ils euffcntdeffait & 
mis en routte leur armee demeurant leur principal Capitaine ' nommé Soldan ou Seo- 
dan, entre les mains de l’Empereur Loys, qui le feir mourir. D’autres eftiment que ce fut 
Adalgife Duc de Bcneuent,qui fut pris par luy, lequel on a pris pour ce Souldan, d’autant 
qu’il tenoit le party des Sarrazins . Mais les vns & les autres , peuuent auoir dit la vérité. 
Car Leon d’H ortie tefmoigne que l’Empereur Loys, apres auoir pris Bary, fen vint à Bc- 
jneuent, où il pardonna à Adelgife,& le reprift en i’a grace.Somme qu’on eft auffi d’accord 
que le Roy Lothairc aucc fes Lorrains & Bourguignôs,firét vn merucilleux deuoir en celle 
guerre, iufques à ce que la perte & les maladies qui s’eftoient mifes entre fes gens l’cufl'ent 
fait retirer à Rome, où il fe fit abfoudre du Pape,fouz promelTede reprendre fa première 
femme: mais il n’alla de là iufques à Plaifancc,qu’il futfurprisd’vnc maladie de laquelle il 
mourut le 6.ou 7 .d’Aouft.Ccdrcnus,Zonare, Annales de ce téps, Regino, Aimoinus. Au- 
tres adiouftent que l’armee marine des V enitiens, fouz la conduitte de leur Duc Vrfin,cô- 
jbatitaumcfmetempslesSarraztnscn mer auprès de Tarente &cn emporta la vidoire. 

Le Roy Charlesfutlepremieraduertydutrefpasdefonnepueu: & pourcequ’il eftoft 
le plus proche & moins empefehé que fon frere, & l’Empereur fon nepueu , il fe tranlpor- 1 
[ta en telle diligence en Lorraine, que les Barons, Seigneurs & Prélats Lorrains l’efleurcnt 
Sdcreceurent pourlcur Roy : luy firent ferment de fidelité, & le vindrent couronnera 
iMets, par l'Archeuefque deReimsleneuficfmeiourdeSeptébre. A caufedequoyle Pa- 
pe luy enuoya faire commandement par fes Légats, de fe déporter fur peine d’excommu- 
nication delà fucceflî on du Roy Lothairc, qu’il difoit n’appartenir qu à l’Empereur Loys, 
& à Hincmarus Archcuefquc de Reims, de prononcer les cenfures tcclefiaftiques fur luy, 
s’ildifferoitd’obtempcrer à fon mandement. A quoy fut refpondu parl’aduis ducôfcil de 
France,& des eftats du Royaume de Lorraine tenus à Reims, que cefte nouuelle tyrânic 
fe trouuoit fort eftrange. D’autant qu vn femblable commandement n’auoit oneques en- 
core efté fait par le fiege Romain aux E uefqucs de Frâce: & qu’il ne s’eftoit mefme iamais 
veu ny ouy qu’vn Pape fe fuft voulu entremettre de iugerdes droits des Royaumes, pour- 
cc qu’il nepouuoit dire Roy & Euefque tout enféblc. Que tous fes predccelTeurs s’eftoiét 
contenus en leur ordre : c’eft à dire contentez de leur iurifdi&ion fpirituellc, fans enjam- 
ber fur la Republique, qui appartenoit aux Roisfeulement.Tants’enfautqu’ilseulTent eu 
[la hardiclfe,& impudence d’impofer loyaux François, des’artubiettirà ceux aulquclsils 
vouloicnt feruir & obéir en liberté feulement: pour le maintien de laquelle , eux aufli qui 
eftoient leurs fuccdTeurs& heritiers ne voudraient efpargnerne leur làngne leurvie:& 
par plus forte raifon, qu’ils fclaifleroientplus enuy contraindre par luy de prendre vnRoy, 
qui eftoitlîloingtain d’eux, qui ne les euft peufecourir ny défendre contre les fubites & 
inopinées aggreffions des Normans & infidèles. Quant aux excommunications, que les 
roiaumesncs’acquierent,naugmcntét,ne défendent par icelles: quelles leurferuiroient 
de peu cotre les Normas.Brefqucficen’cftoit leurs pcchez & iniquitez qui leur empef- 
chaflet l’entrec à la vie éternelle, qucrcxcommunicationirregulierenclcurenpourroit 
eftoupper l’entrec. Finalement proteftoient que le Roy Charles n’occupoit point iniufte- 
ment les biens de fon nepueu : mais ce qui luy appartenoit feulement par droiét de con- 
uentions & de contrats. Aureftc qu’ils n’efperoient pas que le chemin de Paradis leur 
deuft eftre pluftoft fermé, pour ne pas receuoir vn Roy que le Pape leur vouloit donner à 
fon plaifir. Aimoinus & Hincmarus en fes Epiftres & autres eferits. Mais d’autant que cc- 
fte refponfe du Roy a efté encor peu diuulguee , & quelle efclaircit grandement Miiftoi- 
rc de ce temps, il m’a femblé bon d'adioufter les principales pièces d’icelle , qui font con- 
tenues en la refponfe que Hincmare fit au mandement d’Adrian : De hoc quoi fcripfijiis vt 
fi ipfe Rex Caroltu inobflinationisfu* perfdia pojlmeam comminationem perftfiere maluerit, quàm 
iuxta monita veftra reftpifeere , ab illius me communione confortio reftpifeam : (p fecundum u4po- 

Jlolum nec et due dicamfi veflrt communions volo effe particeps,pr*fentiam ciut mois omnibut deui- 
tem. Cum magno cordis dolere aegemitu iico. Qupniam & Ecceftaflici & feculdru ordin'u viri>qui 
de diuerfis rc<nti partibtu Remu ciuitatem plunmt conuenerant^quos mandatum vettrum ibidem mthi 
delatum,quia non debuit Utere, non potuit exigmtati met ( qui quantum fciui & potui femper «dpofto- 
lict fedts priuilegium extuli ) improperando dixerunt dicunt , nunquam hutufcemodt prteeptione db 
l ilia fede vlli deceJforumeorumifftmfuijfe.Cü inter Reges facrametu etia confœderatosfed inter patrem 
[tcfiliosjtc inter fratres prtlia &feditione$ eoru teponbus fuijfe no futur. Et apres s’eftre plaît de ce 
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qu xi n auoit tait vnc ii ngourcufc menace , a autre q-a a luy, vient encore à dire: Talon pnece- 
ptionem & comminationcm, ab anteceffore veilro nullm Epifcoporum *» tjh Rtgnoacccpent: mec 
etiam ab hxreticorum vel fétifmaticorum,fiue tyrannicorum Imper atornm ac Regem (quales fnermnt 
ConJhtotiMSysfrrianufy ac^Apofiata luhanns , c Jr Maximus tjrannm ) prxfentia <ÿ> falutatione fine 
coüocutione fedis -Apofiolicx principes fe fubtroxiffe leguntur. Et fi aliu Epifcopis Reg nojhro commu- 
nicantibus,ego me ab tütus opinione vel prxfentia Jubtraxero,dicant feamdum Condltmm ^Afncxnum, 
quandiuiüi n on communicauero,vt mihi ab rllis non commumcetur Epifcopit . Prxfertim cùm ipfi Rex 
fcpcrwmm effe dencget,fe inuaforem regni altenws, non ad fepertinens Regnum diffiteatur ,ftty- 

rarum non efje cofirmetfe hxreticum vcTfchifmaticum (quibus -A poflolm nec -Aue à quoqua dia prx- 
cepit) diffiteaturfed confefitone redix fi<Ui,& amplexione Ecclefiafiicx paeufe Catholicum <ÿ* in pace 
Ecclefiafiicx manercQ • permanere velle démon fret, & fccundum leges ac canones prxfens in tudicio ont 
ad obiedl a refpondcre, aut obiedlü conuincife non refugere diext . Et vt de Kegia perjonx (inquiunt)re- 
\ticeamus , ncc fient quemlibet plebeium vel liberi cxpitis virum in iûu regiombm fecundum Ecclefia- 
fiicas régulas & feenndum leges pubhcas tüum accu fatum vel ffonte confeffum aut legaliter ac régulari- 
ser apertè conuidlum auliutmus.Sed in librts illi fittts notifiima ocults mgerunt,qualitcr protuns fum Pi- 
pinm à Stephxno ipfius aux ilium pctente,& pro libérât tone Roman* Ecclefix in Galliam veniente, in 
Regem fit vndlus: Cùm adhuc R omana Ecclefix degeret fiub nomine non auxilio defenfionis Graco - ] 
rum Impcra torts, & idem Pipinus non excommunicatione *Apofioücx , fed virtute hofiiU Waifiulfum 
qualemcunque Regem Chrijlixnum opprefiit, Italiam domuit , ac iufiitias fitndli Pétri obtinuit . Si- 

militer & qux anus eius Carolus temporibus Hadriani <Jr Defiderij Regw Longobardorum egerit , 
quomodo Patritiatum Romanum fufeepit: quomodo etixm temporibus Leonis Papa nonten Imperatoris 
adeptusfuit, & qux in Italix & quanta erga Ecclefiam Romanamfecerit . Et quomodo Stepbanus in 
B elgicam veniens Remis patrem fuum in Imperatorcm coronans facrauerit.Et quomodo Gregorius fiub - 
reptus cum Lothario,patrefuo répugnante, in Francixmvenit , & paxpojlea in Francia vt ant canon 
fuit: & ipfe Papa cum tali honore t ficut decuerat & fui anteccfforcsfecerunt,Romam non rediit. Et co- 
putant quanta ifie ab Epifcopis & populo qui Regem non habebant , à P agonis & à feditiofis im-\ 

petebantur in Regnum quod Lothanus habuit inuitatus , exordinata ordinauerit . Ef dicunt fcçularem 
omnem feripturam dicere , quia omne Régnant ficulihuiusbcüis quaritur , vidloriis propagatur,& non 
. Apoflolici vel Epifcoporum excommunicationibus obtinetur : & feripturam diuinam dteere. Quia do- 
mini ejl R egnum & per cum Reges régnant, ab eo Regnum pojlulare debetis qui litigatis (ÿ* beUigcratit 
pro temporaligloria. Cum fi dominum pix mtentione poflularetis , ipfe vobst necejjfaria advfium tem - 
poralem adfruendum perpetu'o fuperna bona tribucrit.-At cùm poteûatem fanüo Petto primo -Apo- 

Jlolorum in eo fuis fuccefjoribus datam , fed & *Apoflolis,&' in eis Epifcopis Pontificium ius Uganda 

& foluendi tilts infinuare volumus. Refpondent. Er vos ergo folis oratiombusvtfirisKegnum contra 
N ormannos ali os impotentes defendite,& noflram defenfionemnolite quxrere. Et fi vultis ad de-, 

I fefionem noflrum habere auxilium,ficut volumus de vefiris orationibus habere adiutorium , nolite qux- 
r rerenofirum difpendium : petite dominu uipoflolicum, vt quia Rex fimul & Epifcopus effe non po- 

tcftyCp fuianteceffores Ecclefiaflicum ordinem quod fuum ef},& non Rempublicam quod dijpofùerunt ,1 
non prxcipiatnobts habere Regem qui nos in fie lenginquis partibus adiuuare nonpojiit cotra fùbitaneos 
& frequentes Paganorum impetus, tynos Francos non iubeat feruire cui nolumus feruire: quiaifhdiu- 
gum fut anteceffores nofiris antecejforibus non impofuerunt: & nos iüud portare non poJfumus,qui feri- 
ptum effe in fan dits li bris audimus,vtpro libertate £ 7 * hereditatenojlra vfque ad mortem certare debea- 
mus. tf fi altquis Epifcopus aliquem Chriflianum contra legem cxcommunicat,fibi poteûatem lerandi 
tollit.Et nullt vitam xtemam poteü tollere } fi fuapeccata iüi eam non toüunt.Et non conuenit vllHipif 
copo dicere, vt Chriflianum qui non eü incorrigibiÜs , non propter propria crimina , fed pro terreno 
regno alicut tollendo vel acquirendo nomine Chriftianitatis debeat priuare : cum cum diabolo coüo- 

care quem Qhriüus fua morte & fùo fanguine de poteûate diaboli venit redimere, Chriilianos pro 

Ifratrtbus fuis animas fùas docuit ponere. Proptereafi dominus *Apoûolicus vult pacem qsuerere,fic pa- 
' cem quxrat vt rixam non moueat:quia non nos concredemus vt aliter ad regnum dei peruenire non pofii- 
musfi ilium quem ipfe commendat terrenum Regem no habuerimus. Et puis iptcs:Quapropter quomo- 
do ipfius Regis , m cuius regno parochia & prouincia mea confiait, & eorumquicum eo degunt fine 
anima periculo & mihi commiffx Ecclefix detrimento confort ium vel prxfentiam valeam demtare /ion 
video. Ce qu’il conforme par plusieurs fcntences & tefmoignages , tant de l’elcriture que 
Je S. Auguftin, & des Papes Grégoire & Lcon,& conclud: Cùm Rcx&cohïbitantcs mecum 
vnacum R ege non folu in parochia verumetiam &in ciuitatem meam fxpe consternant, fÿ* ibitandiufi 
eut Régi plaçait degant,^ cum tanta muUitudine , tamde regno quodanteahabuit , quàm (pdcngno 
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quod Lotharius habuitmecnon & de regn» ad cum confluent tbus ( ficut mifli vefln vidcrunt ) & hoc 
quàm ftpe illi videturin ciuitate mea fuflineo,qui Eeclefla (çrplebem mihi comijfam deferere alior - 

fum vt mercenarmS non valeo fugere’-nec quô extra regnum eiusfugiam habeofjedregio cuit» (p rece- 
pto de Eccleflaflicis facultatibusficut pracipit & quand!» preecipi failli ftbi obfcquentibus feruio’.vt 

quie; è fecundumquod inflat tempusjcum mihi commijjis degere pofsim.Dicit enim hanc poteflatem fuos 
decejfores habutjje, quant ipfe nullius interdiBione dimittet. Qu* omnia fupra & infradiBaficut no ad 
accufandumficnec ad excufandum in aduocatione preefati Rçg« depromo. Ætatem enim habet tpfefle fe 
loquatunneque ad reflflendum veih* auBoritati , neque ad contràdicendumveflr* prxceptiomfed con- 
fulendum quali ter nos Epifcopi , ego prxcipuè in quem tantam cominationem intentait ts,erga Regem 

noftrumgerere nos debeamus.CÙm beatus ~4uguihnus u. 4poitoli exponens fententiam dicat.*/fpofloltca 
inquttfloBrinavt omnis anima fub primonbus poteilatibus fubdita fit & vt reddatur omnibus onus , 
cui tributum tribut »m,cui veBigal veBigal&c. Quant à ce point de droit de côtraft, il entend 
nonieulcmétlecontra&faitauccLoysRoyde Germanie pour le partage du Royaume 
de Lothaire,mais auffi la donatiô faite par Loys leDebônaire, de cede partie que Charles 
auoit occupée dudit xoyaume.Car en 1 epiftre que nous vends d’alleguer^il cd cl'crit deuât 
ce qui en a edé recité , que Charles affermoit ,hancrcgnipartem flbi à pâtre Ludouico confenju , 

. tam Epifcoporum auàrn ceeterorum procerum traditamfuijje & afratre Lothario facramento publiée 
confirmatam.Et fcmble auoir auffi voulu dénoter l’article qui ed au tedamét de l’Empereur 
Cfiarlemagnc(auquel IcanNauclcr nous a produit la teneur) par lequel il ordonna que le 
peuplc(c’ed à dire les cdats)éfleut quicôque luy feroit agréable des hls de les enfans,com- 
mandant aux autres qui feroient lors furuiuans d’acquiefeer à telle eleélion. 

L a guerre ti les empcfchcmcnsque Loys Roy de Germanie auoit cotre les Efclauons 
de Morauie,les Sorabes, Suifliens te Vvidcs qui auoient ofé faire courfes fur la Germanie, 
furent eaufe que le Roy Charles Icprcuint en la fucceffion du Roy Lothairc , pourcc que 
encor qu’il eut enuoyévne armée contre les Bohémiens, vnc autre de laquelle le Prince 
Carloman eut la conduitte Contre Rallie Duc de Morauic , fur lequel il gaigna deux mé- 
morables victoires, & vne troifîefmc contre Gundacare Comte delà MarchedeCarin- 
thiequis’edoitreuolté&renduàRadjc ou Raflis : fi eft-ce qu’il les fallut faire rcuenir 
refraifehir, au mois d’Aoud, pour les renuoycr derechef dompter l’audace des Sorabes 
te deZuendebald nepueu dudit Radie, contrelcquel auffi le Roy melme fe fud acheminé 
fans vne maladie qui 1 ’arreda , àl’oceafion de laquelle le Prince Charles fon dernier fils y 
alla pour luy. Où il feit fi brauement fon deuoir, qu'il meit fon ennemy en routte , & dega- 
da tout fon paysredant vn mefmc heur aduenu au Prince Carloman, fur Zuendebald,& 
au Prince Loys, fur les Sorabes te leurs confederez,qui furent par luy vaincus en deux ré- 
contres te contrains fe rendre par compofition. Autheurs precedents auec Herman Cô- 
tra&, Othon de Frefingc,ê£ Auenttn. 

A v mefme temps les Normâs firent plüfîeurs courfcs lut la France iufquesà fe venir ad- 
uéturcr deuât Paris, où ils reccurent grade dcfcôfiture par vne faillie qu’on feit fur eux: La- 
quelle toutesfois ne les eut fait retirer, fi on n eud par quclq autre moyen côpofé auec eux. 

L i Roy de Bulgarie reccuant la religion Chredicnnc, &r fefaifant baptizer , auoit peu 
de temps apres renoncé aux honneurs de ce monde, pour fuiurc la vie monadique , apres 
qu’il eut refignéfon Royaume à fon fils : lequel dégénérant de l’exemple de fonperc fef- 
força de faire reuolter fes fubiets contre la Religion qu’ils auoient prife. Quifut caufc que 
fon perefortit du monadere pour prendre les armes, auec lesquelles il deffit fon fils en Ba- 
taille, & luy feit creuer les y cux.Rcgino. Combien que Sigebert le référé à l’an 8oy. 

L e Pape Adriâ fuiuât la dcliberatiô de fon prcdeceflcur enuoya le decret du Synode pre- 
cedent de Rome à Condantinople par fes Légats, qui edoiét Donat Euefqued’Hodie, te 
Edicnne Euefquc dcNepefe,& Martin Diacre de l’Fglife Romaine accompagnezd’Ana- 
dafius bibliothecaire,hommebien verfé és langues Grecques te Latines: Lefqucls poür le 
faire mieux effectuer conuoquerent tous lesPrelats de la Grèce du confcntcment ac l’Em- 
pereur, en la année d’iccluy,en vn Synode qui fut tenu à Condantinople. Qu’ils voulu- 
rent edre appellé le 8. œcuménique ou vniuerfel, nonobdant qu’ils ne permirent qu’aucü 
entrad ou eud voix en ccde côgregatiô,qui n’eud premicrcmét fousfigné vn libelle qu’on 
leur prefentoit,par lequel ils s’obligeoient par ferment à rédre toute obciflancc, fubiediô 
& reuerenceaufiegc Romain. De forte que la porte fut fermée à ceux qui fe trouuerent 
refufans de faire ccde fommiffion. Au moyen dequoy le fchifinc qui auoit troublé l’Eglife 
de Condantinople à caufe de la depofitiort d’Ignatius , te fubftitution de Photius fut 
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bellement appaifé, eftant ledit Photius demis & anathcmacizé,pourauoir dénigré l’au 
:iorité & preeminéce du Pape de Rome, & Ignatius reftitué au fiege patriarcha!,ou il pre- 
idafeptans. C’eft merucille qu’Aimoinusliu. j. chap. 2.7. & vn ancien chronicon el- 
crit deuant 400. ans, ont ofé dire en ces propres termes : Que ce Synode ordonna de l’a- 
Joration des Images, autremét que les Docteurs orthodoxes, n’en auoient au parauât dé- 
cidé & déterminé, & que les Grecs y accordèrent quelques points au gré du Pape de 
Rome, pourcc qu’il fccondcfcendit à eux cnladoration des Images. Outre lefquels aulïi 
ils en conftitucrent d’autres , contraires aux anciens ftatuts,& àlcur Synode mclmc.Car il 
eft certain qu’on y déclara, que les Images de noftrc feigneur Iefus Chrift nedeuroient 
pas moins dire honorées &adorees,que lesliuresdelEuangile : & que les fages , aulïi bié 
que les idiots j receuoient proffit & \ tliité , de ce que reprefente l’Image par l’operation 
imaginaire des couieurs.D'auantagequeles Princes & Empereurs, deuoient recognoiftre 
les Euefquespourlcursefgaux , afin qu’ils les ofalTcnt plus librement reprendre, &ad- 
monefter de leurs fautes. Qui eftoit en bons termes rendre la dignité impériale inferieure, 
àcelledel EuefquedeRome, auquel ialùpcrioritéfur tous les autres Patriarches & Pré- 
lats, fut aulïi lors accordée & confermcc, félon qu’on peut veoirésaâcs dudit Concile. 
A caufe dequoy, Onufrius feft perluadé, que par la dilTimulation & conniucncc tant des 
Grecs que des Latins, les Euelques Romains & Conftantinopolitainscomméçerentdef- 
lors de le nommer & intituler tous deux oecuméniques. En telle forte toutesfois que le 
Conftantinopolitain fc nomma Patriarche œcuménique, comme eftant plus digne <|ue 
les autres Patriarches, tenant toutesfois le fécond lieu apres le Romain , qui print le tiltre 
de Pape œcuménique, fc faifant celle appellation propre , laquelle auoit auparauant elle 
commune à tous fcuefques, pour lîgrtifier par icelle la dignité de fa puilfance, & làprero- 
gatiue fur toutes les Eglile Chreftiennes. 

Avant elléau mcfmc Concile accordé, aucc grande difficulté , que les Bulgariens 
nouuellement conuertis a la religion Chreftiennc , leroicnt comprins lous la iurildidion 
de l’Eglife Romaine: le Pape enuoya trois liens Légats en la Bulgarie, pour v ordonner 
& eftablirlesEglifcs,à la forme & exemple delà Romaine.Mais les Bulgariens fcdclgou- 
fterenten fin tellement des Preftres Latins, qu’ils les dechalferent&fefoubmitent à l’E- 
glife Grecque. Qui fut caufe de la faire rentrer en plus grande diuifion & inimitié auec la 
Latine, qu’auparauant. Platine & autres. 
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Cauoman pourfuiuant fa vi&oirc contre Zuendebald , le feit en fin venir au point, 
demettrefoy & fonRoyaume,entrclesmainsdu Roy de Germanie, pour en di/poieràfa 
volonté. Dequoy Rallie fon oncle, luyfceut fimauuaisgré, que s’il euftpeucffcâucr là 
volonté, il luy eu 11 fait perdre la vie.Qui fut aulïi caufe que Zuendebald le lürprit à fon ad- 
uantage, &lcrenditpnfonnierà Carloman dequel foubmit par ce moyen toutes les pla- 
ces & villes de l'appartenance diceluy à l’obciflancc de fon pere , & en ordonna comme 
d’vn pays de conquefte, auant que le retirer. Qui fut poilible lors qu’on feie crcucr les 
yeux à ce Rallie, ainli qu’autres ont eferit, qui l’appellent Raflaus & Rallis : lefquels aulïi 
luy donnent pour fuccelfeur au Royaume de Morauie,vn Hormidorus,& à ictl uy vn Sua- 
tobogius, lequel pourrait cftre le Zuendebald que nous venons de nommer , qui fur pre 
dcceifenr de Suatoplus,que nous nommerons cy apres Zindiboleh ,fouz l’Empereur Ar 
nouLDubrauiusadiouftequcL rs que Hermidorus régna en Morauic,Ncclan eftoit di 
xiefmc Duc de Boëme,apres fon pere Crcuomillius. Contre lequel fe rebella, vn des Sei- 
gneurs de fon pays, nommé Cralnitius, qui pourvenir à chef defon entreprinfe feit venir 
HermodureRoy de Morauie à fon ayde: tellement qu’ils donnèrent bataille à Neclan, 1 
iont ils perdirent la vi&oire, parla mort de Çrafnitius,qui fut tuéauec plufieurs des liens. 
Parquoy Neclan demeura en paix iufqucs à fa mort , à laquelle il laifla la fucceflionl 
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à fonfilsaifhéHoftinitius,quifutvnziefincDucdeBoëme. Cependant le Roy de Ger- 
manie, apres auoir enuoyé iommer le Roy Charles de fc déporter du Roiaumc du feu 
Roy Lothaire, le fit en fin condefcendrc deluy faire part de fa prife : d'autant qu’il luy euft 
fallu auoir le frere & le nepueu ennemis tout enfcmble. De forte qu’ils s’accommodèrent 
entr’eux, en telle façon que Charles luy quitta la haulte Lorraine, retenant la bafle pour 
foy, auec la Franche Comté de Bourgongne & la principaulté de Vienne en Daulphiné. 
Ce qui fut accordé le z8.iourde Iuillet, duquel Charles commença à compter les années 
de fon règne en Lorraine. Sieft-cc toutesfois que voulant aller prendre poflelfion de la 
Bourgogne, il trouua de la réfiftance en la ville de Vienne, par vn Comte de Bourges nô- 
mé Gérard, (qui la vouloit poflîble défendre pour l’Empereur Louis) mais il fêla fit enfin 
rendre par compofition.De façon qu’il en donna le gouuerncmentau Comte Bofon frè- 
re de (a femme Richilde, qu’il auoit nouuellemcnt efpoufee apres le trefpas de fa premiè- 
re femme; cftans ladi&e Richilde & Bofon enfansde lafœur deThictberge vefue du 
Roy Lothaire. De laquelle Cufpinian & Onufrius auec Sigonius eftiment qu’il laiflà vn 
fils nommé Lothaire , qui fut pere de Hugues cy apres Comte d’Arles & Roy d’Italie. 
Nonobftant que les Annales de ce temps, Aimoinus & Regino n’en ont fait mention: & 
que le différend qui fut entre les Rois Louis & Charles pour la fucceffion du Ro y Lothai- 
re, fait fembler qu’il n'auoit point de plus proche heritier qu’eux ; ne s’eftant prefenté per- 
fonnepourdebatre ledroi&diccluy. Combien que parvnlicu quieft en la refponfc al- 
léguée cy deffus de Hincmare au Pape Adrian, il femble qu’il y euit quelque proteftation 
faide pour les enfant de Lothaire ; mais qu’on les tenoit naiz d’adultere : nonobftant que 
lesmotsd’iceluy (oient tellement corrompuz en l’exemplaire quifetrouuc, qu’il ne s’en 
peult tirer vn certain fens. Car il y a : Sed & domino nojlro Régi Carolo ad exaggerationem dici - 
tur à quibufdam , quod neepro Lothario ficut multorum certa notitix ejî , infantes mdegemti prote- 

flatt funtjubhco adulterio denotabo : apudfedemAppJiolicam denotabo. Sieft-ce que ces mots 

d'infantes indegeniti , nous dénotent encor que Lothaire laiffa plus d’vn fîls,foit légitime ou 
illégitime: & que ce Lothaire duquel oneftcndifpute,cnfud’vn, auec Hugues l’Abbé, 
duquel fe parlera cy apres. 

Q^y a n t au Comte Girard duquelnous venons aufli de parler, il femble que c eft luy 
qu’on dit auoir efté furnommé de Rouffillon, duquel les Romains racomptent tant de fa- 
bles & de menfonges : d’autant que les mémoires de l’Abbaye de Potières au diocefede 
Langrcs,qui fut fondée parluy en la tj.annee du regne de Charles (félon que telmoignc 
le filtre d’icelle) où il fc dit : Mifericordia omnipotentis D ei^tjntd Regaltm clementiam tomitis ho- 
nore fublimatws, déclarent qu’il cftoit fi grand feigneur, qu il tenoit quafi toute la Bourgon- 
gne,Proucncc, Auucrgnc, Languedoc, auec les Comtcz de Limoges, d’Auxerre, & de 
Tonnerre, bref tout le pais quieft depuis l’Efpagnciufques en Allemagne fouz (à main. 
Au moien dequoy il eut de grandes guerres contre le Roy Charles, efquellcs il fuccomba 
à la fin, & fut depoÜTedé de les biens & feigneuries. Dequoy ont couru ces vers anciens 
François. 

Autour de D al (g* D aliroH 

Dr Vandemaur & Moabajlon 

Perijl Girard de RoujMon . 

Ce font lieux en la Franche Comté au diocefe de Bezançon. Ce qui me fait eftimer que 
celàfe doit entendre de ce qu’il eftoit Lieutenant &Gouuerneur de tous les pays que le 
feu Roy Lothaire & l’Empereur Louys auoient deçà les Alpes en la Bourgongne Trâfiu- 
rane ; lefquels Lothaire mort il voulut defendre & retenir entièrement pour Louys, con- 
tre Charles le Chauue,iufquesà ce qu’il en fut débouté. A ccfte cauleFlodoard fait men- 
tion en la vie de Hincmare, qu’iceluy auoit eferit en fes Epiftrcs, que Carloman fils du 
Roy Charles s’efleua contre fon pere, faifant vne infinité de violences &d’excc? en fon 
Roiaumc, pendant qu’il cftoit empefehé à Viénc contre le Comte Gérard qui s’eftoit dc- 
party de luy : & en vne autre il fait mention que ce Gérard appelloit Charles Roy de Pro- 
uéce frere de ce Lothaire & de l’Empereur Louys fon feigneur. Mais Loup Abbé de Fer- 
rières déclaré en fes Epiftres, qu’il auoit efté auparauant au fcruicc de Charles le Chauue. 
Tellement qu’il eut charge pour iccluy és limites de Champagne & Bourgongne contre 
les Normans ; qui fut poffible lors qu’il cftoit Comte d’Auxerre & de Tonnerre. Et puis 
quand il eut réduit le Roiaume d’Aquitaine en fa main , qu’il luy donna le gouuernement 
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de la Comte de Limoges. Et pource que Icfdits mémoires afferment quant & quant 
qu’il mourut à Auignon,celà fait femblcr vray-fcmblable ce que Lazius elcrit de luy,que 
apres luy eftre demeuree vne petite terre feulement en Prouencc, qu’il la laiffa à famort à 
fon fils Thcodoric ou Thierry , qui fut pere de Falco , duquel Gérard fut fils , & pere de 
Gaultier qui engendra Régnault, qui fut pere de Régnault premier Comte de là Franche 
Comté de Bourgongne. Duquel dernier poindie ne conuiens, pource que Jeprcmier 
Comte de Bourgongne fut fils d’Othe Guillaume Comte de Dijon, qui cftoit iflù d’vn A- 
delbcrt de Lombardie : fi ce n’cft qu’il euft efpoufé la fille de ce Gaultier, de laquelleil 
eut Régnault : & que de là le tiltrede Comte de Viënc foit venu à fes defeen dans, qui l’ont 
porté. 

L e Duc de Venifeenuoya en ce temps n. cloches, à la façon de celles dont les Chre- 
ftiens d’Occidcnt vfent en leurs Temples,à l’Empereur de Grece : qui furent les premières 
que les Grecs eulfent encore veuës en leur pais. Blondus. 

F n. o t o Roy des Danois ayant enuic de regaigner l’honneur que fes gens auoient per- 
du cy deuant en Angleterre, voulut eftre conducteur d’vne autre armée qu’il y fit paffer. 
Mais y ayant à fon arriuce fubiugué quelques peuples, fut en fin fi bien prclché par aucuns 
d eux, qu’il fe conucrtit à la Religion Chreftienne : ainfî que récite Albert Crants liurc 4. 
chap.18.dc fon hiftoire Danoifc. Combien que Helimandus, Vincent de Bcauuais , liurc 
zo.chap.40. & Vvilielmusliu.z.chap. 14. de l’hiftoirc d’Angleterre tiennent que ce fut à 
Gormo ou Gormund que cecy aduint en ce raeftnc temps, apres qu’il eut efté vaincu & 
retenu prifonnicrauec trente de fes Capitaines parle Roy Elfredc, quibefongnafibien 
quant & quant enuers luy , qu'il reccut à fa remonftrancele Baptefme,& ceux aufli qui c- 
ftoient de fa trouppe. En faueur dequoy le pais des Anglois Oriétaux luy futafligné pour 
yfairefademeurance aueclesfiens. 

Les Sarrazins s’eftans derechef tranfportez en la cofte delà mer Adriatique , furprin- 
drent& bruflerentla ville d’Ancone. Qui fut caufc que les Vénitiens depefeherent con- 
tr’eux fouzla conduite du fcigncurlean fils de leur Duc: quis acquitta fibrauement de 
ccftc charge , qu’il les mit en route, & les pourfuiuit encore fi chaudement iufques auprès 
dd’ifledeGrade, où ils fcpenfoient rallier , qu’il les achcua totalement dedeffaire. Au 
moyen dequoy toute la mer fe trouua nettoyée de leurs brigandages. Blondus, Sa- 
bellic. 

H 1 n c m a R e Euefque de Laon ayant donné quelques biens de fon Eglifè fans le con- 
fentemét de fon Archeuefquc au Roy Charles, pour en faire prefentà vn Capit ain e Nor- 
mand, les volut bien toft apres repeter de luy .Et pource qu’il les voulut feulement rendre 
au Roy Charles, de qui il difoit les auoir receuz,ill’excommunia.Dont il fut repris & con- 
damné par vn Synode afTemblé à Vvcrmerie,nonobftant qu’il en appellaft au Pape: eftât 
did qu’il ne pouuoit en telle caufe par les anciens ftatuts derEgiifc,mcfmcmcnt par les 
Canons du Concile de Carthage appeller ailleurs. Neantmoins ne ceffant pour cela de 
troubler l’Eglife , en s’opiniaftrant contre le Roy & contre fon Métropolitain , les Eucfi 
qucsdesdixprouinces de France affemblez derechef auec leurs Métropolitains àAtti- 
gny ou A cigny,condamncrcnt tant fà defobciffance & rébellion , que fes autres faids : & 
le contraignirent de faire pro méfié, obeifTance & fubiedionau Roy & à fon Metropoli 
tain, qui eftoitpour lors Hincmare Archeuefquc de Reims fon onde, en la forme qu’a ex- 
pofee Aimoinus liurc cinquiefme chapitre vingtquatre. Dequoy le Pape Adrian fut fi 
extrêmement offenfé contre le Roy & contre Hincmare, qu’il leur enuoya par diuer- 
fes fois lettres pleines d’outrages & de contumelies, par lesquelles il appclloit le Roy 
perjurc, tyran , perfide, & diftra&eur des biens de l’Eglifc : largüant de n’auoir patiem- 
ment rcceu fes mandemens & corrections : & commandant en ccftc forte tant à Tvn 
qu’à l’autre : N o v s vovlons et commandons par. l’ avctor.it i' 
ApoSTOLIQXE, QXE TV FACE VENIR HlNCMARE DE LaON, ET 
SES ACCVSATEVR.S V E A S NOSTRE CLEMENCE, POVR I V G E R DE 

l e v r c a v s e . Mais l’ A rcheuefque de Reims rcfpondit pour foy entr autres poinds, 
que ne luy cftant pas licite de partir hors du Roiaume queparrexprcfTepermiffion &cô- 
fentementduRoy, que moins luy cftoit aufli permis d’en faire partir les autres. La te- 
fponfe du Roy fut, qu’il n’appartenoit à vnPape d’eferire lettres fi contumelieufcsàvn 
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Magiftrat, qui n’auoitoncquescfté légitimement acculé ny conuaincu d’aucun crime. 
Que les predccdTcurs d’Adrian ne s’eftoiét iamais tant oubliez que d’eferire lettres fi im- 
périeuses Ce ineptes aux Rois dcFrance, qui n’eftoient Mancipcsny exécuteurs des iuf- 
fions des Euefques , mais Seigneurs en leurs terres. Que luy-mefme eftoit côtempteur de 
toutes reprehenfions, contre l’exemple de fainét Pierre & de fàinél Gregoirc.Finalement 
il luy rcmonftra par 1 autorité des fainéles Efcritures , par le tefmoignage des anciens Pc- 
rcsjordonnanccs des Empereurs, exemple de tous les Papes precedents, & par les confti- 
tutions Synodales ^Canoniques: quelePapc Adrians’ingeroit contre toute forme de 
droiâ & de raifon de prendre la defenfc en là main d’vn Euefque condamné legitimemét 
& canoniquement pour fesdemerites, parleiugement des autres Euefques. Brief qu’il 
’ n’auoit aucune puifunce ny prerogatiue de luy eferire lettres fi contumelicufes , ny com- 
mander fi arrogamment à luy ny aux autres Euefques de fon Roiaume. Ce qui fe voit 
beaucoup plus amplement déduit & expofé és Epifires dudit Hincmarc Archcuefquc de 
Reims, & en ce qu’il a eferit contre l’autre Hincmare de Laon , qu’on dit auoir cité fbn 
nepucu» 
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Les Manichccs d’orient s’eftans raffemblez en grand nombre, qui faifoit vne bonne 
armée, fe mirent auec le Prince Chrifochir dedans les prouinccs de l’Empire Grec.A cau- 
fe dequoy l’Empereur enuoya vne armée contr’eux, fouz la conduite du Coronnal de fes 
Legions,qu’on appclloit le Prince des Efcoles. Qui fit vn fi grand deijoir fur eux , qu’il les 
mit en route. Zonare, Cedrenus. 

L e Souldan ou Seodan que tenoit l’Empereur Louys depuis deux ans prifonnicr , fit en 
forte par fa ruze qu’il le fit entrer en deflÿ du peuple de Beneüet&deCapua: auquel auffi 
il fit fçauoir le mauuais vouloir qu’il leur portoit. Qui fut caufc que ledit peuple fe rebella 
contre les François: donnant moyen audit Souldan d’euader, & d’aller reprcndrevnc 
nouucllc armée en Afrique, auec laquelle il reuint afficgerlefdiétes villes. Ce qui fit que 
elles fe mirent enlaprotedion de l’Empereur de Grece, qui leur enuoya fecours: com- 
me Zonare & Cedrenus recitent. Mais Regino Ce Aimoinus au liure y. chap. 29. Sigebcrt 
fie Auentin tiennent qu’Adalgife Duc de Beneuent c fiant feduitpar les Grecs, fut autheur 
de celle rébellion. Somme qu’ils difènt que l’Empereur Louys mena fon camp cotre luy: 
{>ar lequel il reprit les villes qui s’eftoient aliénées de luy : Ce le contraignit auffi luy- 
racfme de fe rendre à fà mercy .Si eft-cc qu’il fe laifia neantmoins fi bien furprendre par fes 
promefTes fie tromperies , qu’il fut en poinét de ne pouuoir efehapper de fes mains, s’il ne 
luy euft fait ferment de ne le plus aller inquiéter en la Duché de Beneuent. Combien que 
Aimoinus cftime qu’on ne peut venir à bout de luy par force, à caufe du fecours que luy 
donnèrent les Grecs. La Chronique du M ont Caffin dit qu’il fut quarante iours entre les 
mains d’Adclgifc , au bout defquels il fut remis en liberté, apres auoir fait le ferrnet décla- 
ré cy defluSjà caufc d’vne grade armée de Sarrazins qui vint d’Afrique : & puis qu’il fc re- 
tira de Beneuent à Berola , où il feiourna l’cfpace d’vnzc mois. 

Lovvs fie Charles fils du Roy de Germanie, ne pouuans bien digerer que leur pere 
faifoit fà deliberation de retrancher quelque portion du partage de fes biens, qu’il auoir 
cy deuantconuenu aueceux.de leur Iaifler apres fa mort, pour ad uantagcrccluy de leur 
frere Carloman, prindrent les armes contre luy, fie s’emparèrent delà ville de Spire. Mais 
le pere ne voulut que ce feu fift plus grande brazee. De forte qu’il employa tous fes moyés 
à contenter fes enfans fie fêles réconcilier. 

Povrce queZuendebaldDucdcsEfclauonsdeMorauie^uis’appelloicntlorsMa- 
rahenfes ou Maragenfes,eftantaccufé d’infidélité enuers le R/oy Louys , fut conftitué pri- 
fonnier , fes fubieéts eftimerent l’auoir perdu à iamais. A eau fc dequoy ils prindret vn fien 
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coufin nommé Selagomare pour leur Duc, nonobftât qu’il fuftPreftre:qui ainfi fevou - 
lut mettre en deuoir de réduire en la puiflance toutes les citez Sc fortcrclïcs de la Morauic. 
Mais les garnirons & les Lieutenans de Carloman le rcpoulfcrent bien lourdement. Ce- 
pendant Zucndebald fut trouué innocent de ce dont il eftoit accufé 5 & remis non feule- 
ment en liberté, mais aulfi accompagné d’vnc armeepour fe remettre en fon pais: où il 
ne fut pas pluftoft rentré, que fc relléntant plus de la première iniure, que de ce dernier 
bien-faiCt, qu’il fe déclara cnnemy des François :& prit l'armec qui le conduifoit fi à de- 
fpourueu, qu’il ladeffit & mit en route auec vne grande occifion. Au moyen dequoy il 
rentra en potteffion de la Morauic: comme les Annales de ce temps & Auentin recitent. 
Selon lelquels aulfi les Boëmiensvindrent faire des courfes iufqucs dedans les marches 
de Bauierc : où ils furent lourdement traittez par les gardes du pais. 

Av melme temps Carloman fils du Roy Charles, que fonpere auoit dédié àl’Eglifc, 
s’cllant rebellé contre luy, troubloit toute la France de meurtres & de vollerics,iufqu a ce 
que l'on pere l’eut réduit entre fes mains. Qui donna aulfi en la mcfme annee la Comté de 
Bourges & le gouuernement du pais d’Aquitaine à Bofon frere de fa femme : &au Com- 
te Bernard le Marquilàt de Gothie ou du Languedoc, fouz lequel la Comté de Tholofe 
futcomprife. Aimoinusliu.y.chap.iy. 

Lo v y s Empereur des François en Italie receut celle annee la couronne Impériale à 
Romeley. iourdeluin, auquel on célébra la fefte de Pentecofte, par les mains du Pape 
Adrian. Aimoinus,Onufrius. 

Les moines du monaftcrcdefainCt Vldric d’Ausbourg eftoient mariez en ce temps: 
& continuèrent de lettre iufqucs au temps du Pape Hildebrand. On dit aulfi quclcs moi- 
nes de l’Abbaye de Fulden,le furet fouz l’Abbé Hadamare, comme Galpar Brufchius tef- 
moigne en fes antiquitez. 

Anastasivs Bibliothécaire de l’Eglife Romaine viuoit en ce ficelé , qui a compo- 
fé la vie des Papes depuis Damafe iulques à Nicolas, aude vne hiftoire Ecclefiaftiqueque 
i’ay eue entre mesmains}&a traduit de Grec en Latin barbare les Annales de Niccpho- 
re Patriarche de Conftantinople, & les a&cs du huitiefme Concile vniucrfel de Conftan- 
tinople. En la préfacé duquel ( que ien’ay point encore veuë imprimée) ilfecomplaint 
griefuement & feuerement de ce que les François n’auoicnt encore receu la vénération 
des images de fon temps. 
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Les Amb^fladeurs de l’Empereur Bafile vindrent cette annee trouuer le Roy de Ger- 
manie pour contracter alliance auec luy. Qui fut lorsqu’il fitvnnouueau partage de Ion 
Roiaumc. entre fes mains, defignapt la portion que chacun deux deuoit auoij apres fon 
trefpas. Et puisenuoya vne armee deSaxons & Turingicns contre les rebelles de Mo- 
rauicj par lefqucls ils furent deffaiCls & mis en route. Au moyen que Carloman n eftoit a- 
ucceux: qui fut caufedel’y faire aller auec vne nouuelle armée, laquelle futencoreren- 
uoyee auec grande perte , iaçoitqu’elleeuft vaillamment combaturennemy: quideuint 
fi hazardeux de celle profperité , qu’il alla charger les nauires que les François auoient fur 
la riuiere d’Ifter, de telle forte qu’il les enfonça toutes, ou ofta le moyen de s’en plus feruir, 
fans laifTer cfcfiapper que bien peu de ceux qui les auoient en garde. Mais l’autre armee 
qu’on fit aller contre les Boëmiens ,qui aufli fe vouloient départir de l’obeittince du Roy 
de Germanie , y arriua en fi bonne heure, quelle obtint vne mémorable victoire fur eux; 
mettant leurs cinq Ducs nommez Zvventifian,Vvitofian,Hcrman,Spolimare,&Myflan. 
auec tous leurs gens en route : nonobftant qu’ils fulfent grand nombre,aprcs enauoir fait 
vn merueilleux carnage.De forte qu’ils s’en retournèrent victorieux en AlIemagne.Luit- 
pert Archeuefque de Majcnce eftoit conducteur de celle armee ; n’cftantlors chofcinac- 
couftumee 
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couftumcc de voir les Euefques & Abbcz fe mefler des guerres, &c de Ce trouuer és batail- 
les 8c rencontres. Annales de ce temps, Auentin. 

[ !■' E m p e r e v r. Louis apres eftre forty des mains du Prince de Beneucnt, remit fus v- 
ne armee, laquelle il employa par fes Licutenans fur les Sarrazins: tellement quelle en 
mit en pièces le nombre de trois mille en vne rencontre, & neuf mille en vnc autre, qui fc 
[fit auprès de la ville deCapue. Au moyen dequoy l’Empereur fctranfporta en ladite vil- 
le : qui fut caufe de faire retirer tout le refte de l’armec des Sarrazins en la Calabre, laquel- 
le ils traitterét àleurguifc,& puis s’en retournerét en Afrique. Leon d'Hoftieen la Chro- 
nique du Mont Calfin. 

Lis Danois ayans repris nouuelles forces en leur pais , reuindrent derechef defeendre 
en Angleterre, aucc auffi peu de profit qu’auparauant j pource qu’ils furent deflfai&s en ba- 
taille rangée parle Roy Ethclbert: lequel ncantmoins yfuttellcmétbleSIé,qu’il en mou- 
ru^ laiiTant fa liiccelfion à fon frère, appcllé par Guillaume de Malmesberie Elfredc , par 
les autres Alurede, qui régna apres luy 18 . & demy ou 30.ans. Au commencement des- 
quels il luy prit deuotion d’aller à Romc,où il fut couronné par le Pape Adrian, fe faifant 
le premier des Rois d’Angleterre, qui ont pris leur couronne du Pape : dont il fut nommé! 
le fils adoptif du Papc,feiô Poly dore Virgile, Cappranus,& Balæus. Mais Guillaume dej 
Malmesberie afferme qu’il auoit cité feulement courôné par le Pape Lepn quand fon po- 
re fut à Rome, qui l’auoit mené aucc luy. Et qu’il n’eut pas le loifîr d’aller voir en ce temps 
le Pape Adrian, pource qu’il fut en guerrcperpctuellc contre les Danois les neuf premiè- 
res années de fon régné. 

L’Emperevr Bafilc dcfîrant eSprouuer fa puiflance fur les Sarrazins , mena en per- 
sonne vne armee contr’euxés parties d’Oricnt, qui conquefla maintes belles forter efics, 
& gaigna quelques victoires au païsdeTephrica fur le Prince Chrifochir ennemy per- 
petuel des Chrcfticns. Et puis apres fe tranfporta deuant la ville de Mclitanic, qu’il faillit à 
prendre; qui le fit fe retirer de là à Conftantinople. Zonarc, Ccdrenus. 

L i Pape Adrian mourut cefte année (au dire d’Onufrius) le premier iour de Noucm- 
bre : 8c eut pour fucccfleur Iean 8. fils de Gundi citoyen Romain , homme comme on dit 
fort fçauant és lettres Grecques 8c Latines : qui prefida depuis fon efleftion, qui fut faiâc 
c 14. iour de Dccembrc,io.ans,i.iours. Ses faiéts tcSmoignent qu’il n’a pas efté moins Stu- 
dieux d auanccr l’audorité de fon fiege,que fes deux predeccSTcurs. Tcllemét qu'il fcmble 
qu’il fit à Charles le Chauue quitter cefte grande ardeur qu’il auoit cy deuant monftree à 
défendre la liberté de l’ Eglife Gallicane , apres qu’il luy eut donné la couronne Impéria- 
le. Au refte il luy aduint ce qui n’eft ny depuis ny deuant aduenu à aucun autre Pape, de 
couronner trois Empereurs lVn apres l’autre. 
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Environ ce temps Charles fils du Roy Charles le Chauue fut mis à mort par mef- 
garde,par vn qui ne penfoit pas auoir affaire à luy. Mais fon pere fit par le iugement d’vn 
Synode d’Euefques creuer les yeux à fon autre fils Carloman , pource qu’il ne fe defiftoit 
def roubler la France par fes maléfices. Annales de ce temps, Àimoinus. 

D’avtmpàrt l’Empereur Louis apres auoir chaSTé les Sarrazins de la Campagne I 
talique, vint à fe rcSTcntir ac l’iniurc que luy auoit faiéte le Duc Adclgife ; qui fut caufe de 
le faire partir de la ville de Capuc, où il auoit fejourné ( au dire de la Chronique du Mont 
Caffin) l’eSpace d’vn an, pour venir confulter auec le nouueau Pape , du ferment qu’il auoit 
fait audit Adclgife de ne plus retourner contre luy. Et combien qu'il en fuft déclaré ab- 
fouls(àcequeRegino, Sigcbcrt 8c Godefroy deViterbc déclarent) neantmoins il ne 
voulut pas retourner cnpcrfonne contre fon ennemy : ains y fit aller fon armée, fouz laj 
conduite de fa femme : qui mit l’homme en tel deffy de fes affaires , qu’il abandôna Bene 
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ucnt & tout l'on païs au pouuoir des François , & fe retira à (àuueté en rifle de Corfegu c * 

Lis Danois fuiuant l’exemple des precedents repaflerent encore ccfte annee auec 
vne grande armee en Angleterre, fouz la conduite de leur Roy Agncre , où la fortun e 
leur fut tel lemét fauorable , qu’ilsdcfconfîrcntlcRoyBcrtulfedesMcrcicns,&feinircnt 
en pofleflion de fon Roiaume, où ils eftablirent vn Roy d’entr'eux, quife nommoit Ceo- 
nolphe; & puis allans plus outre, vainquirent encore les Northumbriens,&{àccagcrent 
leur ville. De forte qu’ils fevindrent delà rendre dedans le Roiaume des Anglois Orien- 
taux, duquel le Roy fe nommoit Edmund, qui fut aufli bien contraint de tenter la fortu- 
ne contr’eux que les autres: dont il n’eut pas meilleur marché que de la perte de là vie & 
de fon Roiaume cnfcmble. Auquel ils donnèrent pareillement vn Roy de leur nation 
nommé Gulhorme, qui y fut fuccedéd’vn Eric ,que les Anglois maflàcrcrenr , ainfî que 
Polydoreliu.4. &y.rccite. Cependant Ioan.Magnusliu.17. ch. 13. de fon hift. Gotthique, 
eft d’aduis que ledit Agncre fut fils de Régnier cy deuant Roy de Danncmarc, qui auoit 
eu deux freres qui tenoient le Roiaume de Dannemarc. Mais il fe perfuade qu’il viuoit au 
téps que Eric Segerfel 100.de Sucflc & de Gotlâdie ôd’Empereur O thon i.aufli regnoiét. 
Dont îlfaudroit que le régné dudit^Eric euft extraordinairement duré. Si cft-ce heant- 
moins que fans celàrhiftoirc tant des Danois que des S ueflîens &Noruergiens fetrou- 
ue fort confufe & embroüillee enceftendroiét, & Jes temps d’icelle bien niai diftin- 
guez & obferuez. A caufe dequoy nous ne nous faifons fort que de reciter ce que les au- 
theurs en efcriuent: mefmement que les Annales de ce temps nous font entendre que les 
Danois auoient deux autres Rois en ce temps , qui fe nommoient Sigcfroy & Habdagen 
ou Halbdan & Abden, qui côtra&erent alliance auec le Roy de Germanie parleurs Am- 
baffadeurs.Nonobftant laquelle vn Capitaine Normand qu'on nommoit Heruoloulphe, 
ou félon Aimoinus Rodolfe , apres auoir long temps & à plufieurs fois rauagé les prouin- 
cesdu Roy Charles, ofabien encore fe venir hazarder dedans le Roiaume d’Allemagne. 
Mais il trouua fi bien à qui parler, qu’ü ne fut pas permis nyàluynyàlaplus grande par- 
tie de fa trouppe d’en porter les nouuelles en leur païs. 

Cependant vne autre armée de Danois de ceux qui cftoient en Angleterre,alla dc- 
feendre en Efcofle fouz la conduitedc deux Capitaines di&s Hùlbaou Hubo & Humgar 
freres, (comme dit He<ftorBoëthius)d’vn Roy qu’il nomme Gadune, en deliberation de 
remettre les Pi&cs dedans leur païs. Sieft-cctoutcsfois que leur enrreprinfe ne reuint à 
autre cffe& que d’auoir defeonfit l’armec des Efcoffois au païs de Fifa en vne bataille , où 
fut tué le Roy Conftantin : auquel les Efcolfois firent fucccder fon frere nommé Ethus 
apres lé départ des Danois , qui régna enuiron quatre ans. He&or Boëthius liurc di- 
xiefme. 

L e s Princes & grands Seigneurs de France iouyfloient en ce temps du reuenu des Ab- 
bayes, du confentement des Rois, fpecialcment du Roy Charles le Chauuc (qu’on eftime 
auoir le premier introduit cefte couftume , qui fut entretenue iufques au Roy Robert) ne 
fe defdaignans point dénommer Abbez, qui cftoit vn tiltre autant honorable que de 
Prince ou Comte. Mais ils eflifoient vn des moines pour chef &gouucrneur des autres 
qu’on appelloit Docin : & ne leur laifloient pour toutes chofcs que leurs viures & neccfli- 
tez. A caufe dequoy Hugues qui fut Duc & Gouuerneur d’Orlcans,fc delà Marche d’An- 
iou,apres Robert de Saxe &engrand crédit & audorité fouz les Rois Charles le Chau- 
ue,Louys le Begue & fes enfans , fe trouuc grandement renommé fouz ce tiltre par tou- 
tes les Hifioircs de ce temps. . * 

V v a l l o fucceffcur d’Auentius décédé depuis deux ans en I’Euefché de Metz , ayant 
rcceu le Pallium Epifcopal que luy enuoya le Pape Ican,s’en vouloit feruir corne s’ifeuft c 
fie par rceluy emâcipé de la fubiedion & obeifiancc qu’ü deuoit à fon Métropolitain, qui 
eftoit l’Archeucfque de Trcucs nommélors Bertolfe, lequel ne voulant ainfî laiflèr dimi- 
nuer le priuilege de fon Eglife, luy commâda par la puiflànce qu'il auoit fur luy, de s’abftc- 
mr dudit Pallium : & nefe peut par aucunes lettres du Pape laiffer defmouuoir defon pro- 
pos. Auquel mefme il eftoitconfermé par Hincmare Archcucfque de Reims: quiauflî 
remonftra audit Vv allô qu’ü cftoit tenu d’obeiren ce casa fon Métropolitain pluftoft que 
au Pape: comme les ades dcsEuefques dcTrcues tefinoignent. Qui eft pour monftrcr 
quelcsPrelatures Ecclefiaftiques de France ne fereprenoient encore lors dcsPapes : & 
que les Métropolitains n’eftimoient rien tenir d’eux. * 

— : - V» Monde. . 


Digitized by ^.ooQie 



delaBibl. hiftoriale. 

OO 


Du Monde. - 5011 

Papes. 

3 


R. de la Germanie. 33 

De Jefus Chrijl. 874 j 

E. £ Orient. 

8 

1 

R. des Efcojfois. 1 

IndiSlicn. 7 

E.£ Occident. 

19 

1 

K. des *4 nglois . 3 

De Th egire 161 . le l6* de | 

R. des François. 


1 

C al.des Sarrafms. 42 

£o£lobre. ( 

R.deheom 

37 


Ducs de Venife* 10 


Lov ys Roy de Germanie paflâccfte année en Italie , où il parlementa aupresdeVe- 
ronncaucc l’Empereur fon ncpucu,& le Pape Iean.Età Ton retour receut à compofition 
Zuendebald Duc de Morauic,qui luy promettoic tribut, fidelité & obëiifance,moiehnant 
qu’on le laiflfaft en paix dedans ion pais.Cependant les Sorabes appeliez par ReginoVvin- 
des f allièrent des Siufiicns leurs voifins apres le trcfpas de Taculfe Duc de la Marche So* 
rabique,en deliberation de fc rebeller contre le Roy de Gcrmanic.Mais Rodolphe fuccef- 
feuraeTacuIfe les traitta fi rudement qu’il ne leur donna loifir que de fe repentir de leur 
faute. Annales de ce temps, Rcgino. 

V N e nouuellc armee de Normans entree par la riuiere de Loire dedans la France, défi 
fitles gouuerneurs du pays qujfe voulurent oppofer à eux. Au moicn dequoy ils gaigne- 
rent la ville d’ Angers, fe délibéras la garder, pource quelle leur fembla inexpugnablc.Qui 
fit que le Roy Charles les vint aflîegcr dedans aucc toute fa puiflànce: à laquelle Salomon 
Duc de la petite Bretagne s’cftoitioin<a,fîcftroiCtcmcnt qu’ils furent enfin cotrainCts de 
la rendre & fe retirer bagues fauues , moiennant vnc fomme de deniers qu’ils deliurerent 
auRoypourauoirfeuretédcleurretour.Ncantmoins encorqu’ils eulTent conuenudefe 
retirer en leur païs pour ne plus retourner molcfter la France,ils ne laiflcrét d’y rentrer in- 
continent apres,& à faire pis qu’auparauant. Annales de ce temps, Rcgino, Aimoinus, 
Sigeberti 

L a ville nommee anciennemét Burges auiourd’huy Burgos,fut celle année repeuplée 
de nouucaüx habitans qui y furent mis parle Comte DidaCo Prince de Caftille. Hifloire 
d’Efpagnc. 

A v mefîne temps Adelgife cftant de retour de la Corfegue fc remit en poflcflion de la 
Duché de Beneùeht,où il mourut peu de temps apres, luy fuccedant Ican fon frere ou fon 
fils en icelle. 

t)’A VTR.EPAR.T Mahomriiet Roy de Cordouë & grand Miramolin des Maures d’Ef- 
pagne,mourut(felon les Annales d’Alfortfe,combié que d’autres ont eferit que ce fut plus 
taldjlailïant à ce qu’on dit J4.fils & zo.fillesX aifné defquds nommé Almundir régna en- 
ülroni.ahs.On eferit de ce Mahommct qu’il rcfpondit vne foisàvn lien familier qui fc 
pfohierioitàüec luy dans vniardin,&difoit,0 leplaifant lieuse beau & le ioy eux ficelé, fi 
la moft né troubloit tout.Tu t’abufc(dit-il)fans la mort ie ne ferois pas en règne. Rodcric 
deToIetfCjVafjeus. r 
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L o V r s Empereur des François én Italie,fils de Lothaire mourut au commencement 
du mois d’Aouft en la ville de Milan. Ayant cité comme tefmoigne Rcgino Prince de- 
bonnaire,mifericordieux, religieux, iufticier, net en fimplicité,defcnfeur te protecteurs des 
Eglifes, pere des veufues & orphelins’, & obeilTant aux feruitcursdeDieu:quinelailTa 
pour tous enfansqu vnc fille nommee Hermengarde, quifut cy âpres femme deBofon 

RoydeProuence. . + . 

L’ e s c k 1 v a 1 n de ce temps que nous auons allégué plufîciirs fois cy deuant , tefmoi- 
gne qu’il auoit délibéré auant fon trcfpas de refigner tout foii eftat à fon coufin Carloman 
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fils.du Roy de Gcrmanic Maisle Pape craignant qu’il ne deuft eftrc aufli rude enuersle 
fiege Romain qu’auoit cfté Louys,il follicita fouz main le Roy Charles de France oncle 
d'icelay,de venir prendre les affaires d’Italie en fa main.£f quia (comme dit lemefmc Au- 
theur )eratinltteris quafi philofophus,rogabat ilium fubuenire beato Petro: 0 de feruitutu iugoadpro - 
priant libertatcm reducere fuam Ecclefiam^at fi per vim <tb aliquo effet oppreffa. Qui fut caufc que 
Charles au premier aduertiffement qu’il receut de la mort de fon nepueu,fe diligenta en 
telle façon, qu’il fut outre les Alpes auecvne armée au mois de Nouembrc (nonojjftant 
que les fils du Roy de Germanie fes nepueux fuffent venus aucc puiffance luy erapefeher 
le paffage) ayant efté mandez par l’Imperatrice Engelbcrge, veufue du defunéi, fuiuant la 
dçrnierc volonté d’iceluy .Et puis dedans Rome le id.iour de Décembre, où il fit fi bien 
par fes promeffes & libcralitez enuers le Pape Iean, qu’il receut de luy la couronne Irapc- 
rialele zy.iour du mefmemois,auquelcommençoit lan876.de noftre falutdaquelleil luy 
fit aufli confermer par vn Synode de prélats qu’il alfembla pour ccfteffe&à Rome , leur 
ayant prononcé vne harangue à la recommandation d’iceluy. Laquelle nous a cfté rap- 
portée en fes propres mots par Maffon en fes Annales, où il le dépeint de couleurs toutes 
contraires a celles dont l’Empereur Adrian l’auoit cy deuant charbonné, difantdeluy: 
ls Carolus nobis qui caliginofi temporis ex quadam parte tétras arumnas 0 mi ferlas fuflinebamtssjtan- 
quam fplendifîimum ajlrum ab arctpolorum illuxit:qui nonfolùm progenitoris libcralitatcm alacriter 
<equiparauit,verumetiam omne pr or fus auitum Jludium vicit,0 vniuerfumpatemum certamen in cau- 
fa rcligionis atque iuJlitU fuperauit : Ecclefm videlicet Dommi diuerfis operibus ditatis facerdotes eius 
honorant Jhos ad vtramque philofophtam informant : illos ad virtutet fetlandas adhortans , viros péri - 
tôt ampleElens , religiofos veneransfnopes récréant 0 ad omne bonum penitus fubfecutus , 0 omne 
malum medullitus aèteJlatus.Quapropter 0* nos charifimifratrcs attendentes éileflionem eius , atque 
virtutum audientes infignia , 0* laudabiltum longe latéque dijfufa morum eius intuentet iudiciatfie- 
tatifque illius affeâhts expert i frequentifiimè 0 multifarii vifeera, non immeritb inteüeximus ijlum 
ejfe proculdubio , qui à Dro conjlitutus effet faluator mundt multo praflantius ac decentius ita vocatus , 
quant Iofeph quipœnè folam ^legfptum feruauity0c. Puis apres .D entque non hicperpetuus ~4ugu- 
Jlus id tanta fajhgta fe velut improbus intulit , non tanquam importunus fraude aliqua 0 t praua ma- 
chinations , aut inhianti ambitions ad Jmperialem apicem ajpirauit , abfit:neque enim fibi honorem 
prafumptuofe affumpfit,vt Imperator fieret ,fed tanquam defideratus , optatus } poJlulatus a nobtsi, 0 
à De 0 vocatus & honorificatus , ad deftndendam religionem 0 Chrijh vbique feruos tuenios h/tmili- 
ter atque obedienter accefiitMùs l’occafion qui fit lors dire tantdebienS de luy, a eftéexpo- 
feepârl’Hiftonen(qui viuoitau mefmetemps, que. nous auons allégué cy deflùs) réci- 
tant que Charles auant que reccuoir la couronne Impériale auoit faift vn accord aucc les 
Romaii\S}Perdonans illu (ce font les propres mots d’iceluy ) iura Regni , 0 conjuetudines iüius, 
tribuehs illis fumptus de tribus monajlerÿs , id ejl Dcmim Saluatoris , 0 beat a Mari « in Sabinis,atque 
fanEli Andrea iuxtamontem Sorabhs , 0 decateris quamp lurimis monafleriü fifealia patrmonia. 
Patrias autem Samnia 0 Calabria fimul cum omnibus ciuitatibus Reneuenti eis contulit.lnfuper ad 
décor cm regni totum ducat um Spoletinum cum duabus ciuitatibus T ujcie , quod Joli tus erat habereipfe 
aux , id ejt >Aricium 0 Clufium: quatenusvtis qui praerat regia vice ante Romanis , videretur poil 
effe fubicftus ijfdem. Kemouit etiam ab eis regias legationet , affiduitatem vel preefentiam ipoSloltca 
eleélionts . Quid plural QunEla illu contulit , que voluerunt , quemadmodum dantur iüa qu <e nec re£lè 
acquiruntur , nec pojfeffura Jperantur.Vuis apres: ~4b illo autem dichonorificas conjuetudines Régi a 
dignitatis nemo lmperatorum,ncmù Regum acqui finit. Quia aut virtut défait ^aut feientiapro multis re- 
gni contentionibut , 0 ajfiduis diuifionibus , vnde multa pralia , direptiones 0 rapin* fuerunt in ré- 
gna. Parquoy Médian &c promotion de Charles parle Pape fut facilement & lànscon- 
trouerfe louee, approuuec &confermceparla voix & foufeription de tous les Euelques 
quifetrouuercntauSynodc.Lefqucls aufli déclarèrent excommuniez & anathenatizez 
tous ceux qui voüdroient cy apres en aucune façon quereller & debatre du droiél par eux 
conféré à Charles.Tellement qu’on voit qu’il a en Cefte façon obtenu & tenu l’Empire 
iufques à fa mort, l’efpace de z.ans,& enuiron quelque peu plus de deux mois.Ccpendant 
le Roy de Germanie fon frcre,s’eftimant en cefte forte eftre iniuftemët fraudé de l’Empire 
qu’il pretendoit luy appartenir de droiéfc d’ainefle,en voulut predre vengeance fur le Roi- 
aume de fon frere lors qu’il cftoit en Italie.De forte qu’il fit entrer vne armée dedans auec 
Tvndcfes fils.Mais parle bon ordre quela Roine Richilde &le Prince Louys le Bègue 
; leur fils donnèrent, force luy fut d’en fortir deuant quafi quel’annce fuft expiree. 
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En laquelle auffi Salomon Duc ou Roy de la petite Bretagne fut occis en trahifon par 
aucuns Seigneurs de fon païs, les principaux defqucls fe nômoiét Pafquitaine,&Vrfande, 
ou Vrbane & Vigonfïls de Raulne.lefquels vcnâsapres partager fon Roiaume entr’eux,fc 
trouucreiit en fi grand different, que Pafquitaine qui auoit quelque côpagnie de Normâs 
à fon fecours/ut mis à mort par Vrfande,qui mourut auffi bien toft apres de fa mort natu- 
relle, (ans laiffer aucuns cnfans,cômc auffi n’auoit faid fon aduerfaire.Mais il auoit.vn frère 
noméAlain,quipardroiddefucceffionfemitcn poffçffiô d’vnc particdela Bretagne,& 
euft bien voulu empieter le tout,fi Iudichael ou Iuhael fils ou nepueu du feu Roy Herifpee 
ne l’euftpreueriu.Pourraifon dequoy ilfuten perpétuelle querelle contreluy iuïqua fa 
mort. Annal, ancien. Aimoinus,Regino, Herman Contr. Marianus Scotus,Sigebert. 

Iamfrede Côte de Barcelonne fut mis à mort par aucuns Frâçois : à caufc dequoy fon 
fils Iamfrcdc z.du nom luy fucceda en fa Côté, à qui on dit quelle fut dônee en propriété 
parles Rois de Frâcc pour la defédre de fes propres forces cotre les Sarrazins.Frâc.Tarafa. 

A Piaft Roy de Polongne décédé enuiron ce tëps fucceda fon fils nômé Zicmouitte, 
home vaillât & hcureux,qui régna 3i.an,ou felô aucuns zo.tant feulcmëtéMartin Cromer. 

V a l l o Euefque d’Auxerre frere de Luitpcrth Archeuefquc de Scns,& fon chapelain 
Eric,perfonnages de grande érudition & fçauoir floriffoient en cetemps ,auec le moine 
Hucbàld excellent Poète & muficicn,qui côpofavn Poëmeà la loüange des Chaulues, 
tous les mots duquel fe cômençoicnt par C.en ceftc forte: Carmina Clarifona Calun Catate Ca- 
mœnx.Et le dédia au Roy Charlcs.On dit auffi qu'il côpofa d’autres œuures en Mufique. 

Qva nt à l'eftat des moines &monafteres d’alors,Tritemiusenfon ChroniconHir- 
fàntienfe tcfmoigne que c’eftoiét côme efcoles publiques Chreftiénes, où non fculemét la 
ieunefTe,mais auffi les homes quis’y vouloiétadônereftoiétinftruids &enfeignez en tou- 
tes fortes de lettres,fciéces & bônes mœurs. A fçauoir ou és fciences diuines,ou és humai- 
nes &libcralcs,cÔmeMathcmatiquc,Aritmcthiquc,Geomctrie,Aftronomic,Philofophic, 
Mufique, Poëfîe,Rhetoriquc,enfeble auffi en l’intelligéce des lagues Hébraïques, Arabi- 
ques, Grecques & Latines:parperfonnagcs tantfcculiers que moines experimétez en fça- 
' uoir & en bônes mœurs, que l’on ordônoit à ce faire, &qu’on faifoit venir de monaftere en 
autre quad il ne s’en trouuoit de capable à telle charge. A caufe dequoy fi quelque mona- 
ftere cftoit renôme deftre mieux pourucu d’excellés profefTcurs,les moines& efeoliers s’y 
trarifportoiét en plus grade affluence, eftât permis aux icunes moines des autres monafte- 
resjapromcuz & initiez en quelques fciëces d’y aller pour venir à plus hault degré de fça- 
uoir. Par lefquels exercices les monafteres & çonuents de ce fiecle eftoiét en fi bône repu- 
tatiô enuers les feculiers,qu’ort en tiroit couftumieremét ceux qu’on vouloit eftrePafteurs, 
des Eglifes;& les prepofer aux Eucfchez & autres dignitez Ecclcfiaftiques. 

Helias l’Efcolfois Euefque d’Angoulcfme homme dode en la Philofophie,en laquelle il 
auoitefté inftruit par Theodulphc Euefque d’Orlcâs, mourut laifiant Héry & Hucbaldlc 
Chauue moine fesaiifciplcs & les fuccefleurs enlaprofcffiô de la Philofophic.Chr.d’Ang. 
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Charles ne voulant partir d’Italie, qu’il ne fe fuftafTeuré de l’eftat d’icelle, aflèmbla 
toute la nobleffe en la ville de Pauie,où il inftitua le Comte Bofon frere de fa femme Ri- 
childc Duc de la Lombardie ou de Pauie , félon les vieilles Panchartes Duc d’Italic,met- 
tant Iuy-mefmé la couronne Ducale fur fa tefte.Et puis fit auffi deux autres Princes Lom- 
bards de la lignee royale,à fçauoir Berengier fils de Eurard Duc dcForiul & Gui Duc de 
Spolet.Bofon toutesfoisnc le contentât point de ccft honneur, trouua moié auffi toft que 
; l’Empereur fut hors d’Italie de tirer Ermingarde fille de Louis Empereur defüd d’être les 

mains duDuc Berégier,quiIatenoiten famaifon:&la fit faféme deuât que d’en auoir pris 
l’aduis de l’Empereur, qui toutesfois ne fcmble en auoir fait grand copte , fi cela d’auâturc 
ne fe fit l’annee enfuiuantjpource qu’il y a chartre enl’Abbayc defainft Benigne à Dijon 
datteeencefte forte, RerniCaroli in Francia xxxvij. in fuccefiione regni Lotharicnfis frptimi 
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Imper if tj.indicl.viij.ld.IanHar.Én laquelle il parle de Bofon de ccftc façon, l’appcllant Cba- 
rijiimum fuumjuli* Ducem } MiJptm & fan Imperij ^nhimini/lrum.Lcc\ucl tefmoignagci’ay 
bien voulu icy référer, pource qu’il fert aiiffi à rcfclarciflcmcnt d’autres points. Cependât 
Charles eftant de retour en France, fe voulut refentir des fafchcrics que les Aliénais auoiét 
fait en fon Roiaume en fon abfence.Mais âduerty que fon nepucu lors eftoit ja en b5 équi- 
page pour le rcceuoir, force luy fut encore de tcmporifcr,& d’éuoicr AmbafTades vers luy 
pour traider d’appointement Qui furent adüertis en chemin de fon trefpas,qui aduint le 
2.6. ou zS.d’Aouft en Iaj 7 .annee de fon rcgne,laiifant trois fils légitimés, Carloman, Louis, 
& Charles furnômé le Gros, auec vnc fille nômec Lutbarde ou Hildcgardc qui fut Rcli 
gicufc.Lefquels apres que Louis ou(felon les autres) Charles cuthonteufcmétrcpouffé& 
mis en routte le S.iour d’Odobre l’armee de l’Empereur Charles leur oncle, qui eftoit ve- 
nue iufqué deuât la ville d’Andernach pour fe mettre en pofTeffiô du Roiaume de la haute 
Lorraine, firét partage entr eux des Roiaumcs & Seigneuries de leur perc.Par lequel Car- 
lomâ qui eftoit 1* aifné obtint fouz tiltre de Roiaume le pais dcBauierc,d’Auftrichc, Efclauô- 
nie,Boëfmc,Morauic,& d’vne partie de la Hôgricdaifïat à Loys les prouinccs de Frâconie, 
Saxc,Turingie,& Frife,auec vnc portiô de Lorraine, qu o appclloit la Frâce Orictale. Et à 
Charles tout le pais qu o appclloit Allemagne, accSpagné du furplus des citez de Lorraine. 
_Qve l qv,e s mois auparauant, aucuns Normans à l’inftâce de Hugues l’Abbé Marquis 
de Frâce, qu’on difoit aulïi(tefmoin Aimoinus) Comte de Paris, s’eftoiét venus faire bapti- 
zer en France.Ccqui n’empefcha qu’vnc armée dcNormansne fe vint encore fourrer de- 
dans la France au mois de S eptébre par la bouche de la Seine,pour y recômcncer les jeux 
que leurs côpagnons y auoiét faiéfcs auparauât.Et pource que l'Empereur eftoit lors au plus 
fort de fes affaires en Allemagnc,il ne luy challut qu’il luy couftaft à les faire fortir de fon 
Roiaumeîd’autant qu’il fe trouuoit bien empefehé de fe remettre fus apres le dcfkftre d’an- 
dernach.Mais les Frifons Occidétaux ne fe voulurét laiffer ainfi traiter d’vnc autre grade 
trouppe de Normans qui les oferent venir ccrcher dcdansleur pays* Car ils les chargerct 
de telle furie, qu’ils en firent vnc boucherie mémorable, & gaignerent toutes leurs richcf- 
fes.Anciennes Annal. A imoinuqRegino, Lambert de Scaff.Marianus Scotus,Othon de 
Frifing.& Luitprand de Pauie, lequel commence fon hiftoire ccftc année. 

Mais vne aqtre côpagnie de Normas eftat au mefme téps venue defeédre en Aquitai- 
ne/ut cébatue par Turpio Comte d’Angoulefme.De forte qu’en ceftcrcncôtreil tuadefâ 
main le Capitaine defdits Normas n5mc Maurio,parlcqlil fut aufïîluy-mefmc occis, aiât 
vn frère nômé Emero,qui fut Côte d’Angoulefmc apres. Vieille Chron.d’Angouleftne. 

Cependant les Sarrazins qui tenoient encore la ville de Tarcntc,voyâs l’Empereur 
abfent d'Italie, afTemblerent leurs forccs:auec lefquelles ils vindrent courir le terroir & les 
enuirqns de la ville de Bari,caufant vn tel eftonnement aux Neapolitains , Salernitains & 
Malfitcs, qu’ils les contraignirent de fe mettre de ligue aueceux,pour tous enfemble aller 
aftaillir la cité de Rome. Mais le Pape eftant aduerty de leur intentiô,appclla les Ducs,Guy 
& Lâbert fon frere de Spolet à fon fecoursdefquels y allerét par le cô mandement de l’Em- 
pereur Charles.De forte qu’ils s’en allèrent aucc luy iufques à Salerne & à Naples, oà ils fi- 
rent tant que Gaifer Prince de Salerne fe départit de la ligue des Sarrazins pour fe ioindre 
à laieur.Enquoy pource que Sergius Duc & Gouuemeur de Naples ne le voulut enfiiiure, 
Athanafius fon frere qui eftoit Euefquc de Naples^e prit & enuoia prifonnier à Rome.En 
faucur dequoy legouuernemét de Naples luy fut laiflé:duquel il s' acquitta fi malheureu- 
femét,qu’il fe remit de ligue auec les Sarrazins:& puis leur donnant vn lieu de rctraitte au- 
près de Naples, fe mit à courir auec eux les terroirs & pays de Beneuent, Naples, Salerne, 
Capouë &dc Rome.Pour raifbndcquoylePapcfutcontraintd’éuoicrfommcrrEmpc- 
rcur Charles de le venir f’ecourir.Leon d’Hoftie enfa Chronique du Mont Caffin. 

A l v re d e Roy des Anglois eftant de retour de fon voyage de Rome en Angleterre, 
trouua fon Roiaume a Bailly des Dannois:tclIcmcnr qu*il fut contraint do fé defendre de 
bon efeient. En quoy l’heur lùyaffifta fi bicn,qu’cnlVne des fept rencontres qu’il eut auec 
eux, Hubo frere du Roy Agncre demeura mort.Cc quifît tellement perdre cœur à fes 
gcns,qu’i!sfe mirent de compofition auec Alurede,par laquelle ils fedeuoientd’orefnauât 
contenir en ce qu’ils occupoient ja en Anglctcrre/ans venir rien plus entrcprëdrefur luy. 
Polydoreliurej. 
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Trois Synodes furent celle annee célébrez en France,l’vn a Augmou Acigm.i autre 
à Vermecicde tiers à Pontigon au mois de Iuiftet par l’authorité de l’Empereur, qui voulut 
en iccluy contraindre les Prélats de F race àreccuoir Anfegife Archeuelque de Sens pour 
Légat & Vicaire general du Pape es Gaules & Germanies. Aquoy toutesfois futcontrc- 
dit,pource que celacontreucnoit aux priuileges dés Métropolitains , & aux conftitutions 
œcuméniques. Meûnemét que l’Eglife g ailiçane en feroit fraudée de fa libertédaquellc il 
fembloit que Charles euft abandonnée^ Papeencfchangedela dignité Impériale qu'il 
auoitreceuëde luy,l’ayantauparauantfîcourageufement défendue contre le Pape A driâ. 
Or d’autant qu’Aimoinusliu^.chap.ji.tcfmoigne cxprelfémcnt que tous les Prélats de 
France(excepté l’Euefque de Bordeaux feul,qui pour complaire à l’Empereur accorda ce 
qu’il voulut)ne voulurent en aucune façon receuoir ny accepter le Primat Vicariat de 
Ànfcgifc;& que le Synode fut rompu auecleur refus & oppofition:il n’y a point dedoute 
que le decret qui a efté propole par le moine Odorânus en fauejur de l’Egliic dont il eftoit 
paroilîien, comme ayant efté fait au nom de ce Synode,ne foit fuppofé.Difant^/cwrDcww/-! 
nus IoannesPapa ftnxit conntucntc & confentiente ac condecemente Domino acgloriofiji. Carolo Im- 
I peratore femper Aug.A n figifitm venerabilem Epificopum Senonum fuam vicem tenere, & primatum 
r « Galli* ac Germant <e cotulit^c^ nos vnanmiiter laudamm omni deuotione: & vtita ip fie prima- 
it* tentât GaUiteacCirmanix decemimus ac fancimm , eu SU que fuccejfores in propriavrbeiQar il ne le 
prouucra que luy ne fes fuccelfcurs ay ent iamais iouy de ce priuilege.Si ce n’elfqu’il faille 
prendre ce decret pour vn de ceux qui auoient efté faiéls au Synode precedent de Rome, 
lequel les Légats du Pape apportèrent à ce Synode de Pontigon pour le faire conformer 
par les Eucfqucs de France. Dont il femble queCharlesÆut honte de le prefenter deuât les 
yeux des Euefqucs François pour cftre lcu,& qu’il faut ainfi prendre ce qu’Aimoinus en 
cterit.Petcntibus autem Epifcopü vt eu permitteretur ipfa legi Epifiola ijutbus erat dire£la,non adquie - 1 
»it Imperatorjed rejponfiumquafiuit ab eü,quid de hu iujîu ^ ipojloltcu rejponderent. Quorum refbon- 
J fio talu fuitivt feruato fingulu Metropolitan i* iure priudegij fecundum fiteros Canones (3 iuxta décré- 
ta fedu Roman* Pontificum ex eifdem fiteris canonibus promulgua, Vomini Iohannis P apte ^ 4 poJbli - 
eu iufiionibus obedirenuEt cùm Imperator & Apojloltci légat 1 fittagereht vt abfiolutè Àrchiepifiçopi 
reTpondercnt fe obedtturos deprimatu Anfegifi ficut ^ ipojfolicus fcripfit,aliud ni fi vt preediétumefi 
rejfionfitmab eu extorauere non potuerunt. ht puis apres il dit , que Charles accepit tpfitm Epifiola 
muolutam vnà cum Johanne Tujculano (3* Iohannf Amino^ dédit ilLm Anfegifo. 
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L’i m-p e R e v r Bafile délirant exterminer les Sarrazins de toute l’Italie, dôna la charge 
à Phocas(ayeul de celuy qui fut cy apres Empcreur)de laquelle il fâcquitta fi fagemet qu’il 
ne laifla vn fcul Sarrazin en toutes les prouinces de l’appartenance de Ion maiftre en Italie, 
es côtraignâs de fe côtenir en la Sicile-EtEt en forte que depuis ce téps-là iufques àCôftâ- 
:in Porphirogenite l’Italie demeura paifible de ce cofté-là.Cedrcnus. 

Ch a rle s eftantfollicité du Pape &des Princes d’Italie de les aller fccourir cotre les 
Sarrazins, difpofapremiercmét des affaires de la France, &en laifla le Prince Louis fon fils 
Regentcn fon abftmce.Finalemçnt citât pafle en la Lôbardie contre l’aduis de fa féme & 
des Princes de fon Roiaume qui ne le voulurétaccôpagner,nômcm ent Hugues l’Abbé, le 
Duc Bofon,& les deux Bernards, l’vn Comte d’Auuergne & l’autre Marquis du Langue- 
doc,fe trouua à Pauic aucc le Pape Icc n,où il luy fit couronner fa femme. Et auant qu’en 
partir furent aduertis que Carloman fon nepucu amenoit vne grade armee côtfeux.Qui 
fut caufc de faire retirer le Pape à Rome,& Charles en Picdmont , où il attendit quelque 
téps les Princes fufnômez auec leurs gens qu’il auoit mandez, iufqu a ce qu’il feeuft qu’ils 
auoient confpirc de n’y allcr.Parquoy fe voulant rapprocher de la Frâcc,fut Mttfté en vn 
lieu nommé Brios (felôrt Aimoinus.) Combien que Sigebcrt dit que ce futYMantoüc. 
Mais la Chroniq. de S. Bcnigne monftreque ce fut en vn monaftere de Sauoyc dit Nan- 
toïde : tant ya que ce fut par vne fleure , de laquelle il mourut le fixiefme iour d'Oélobre, 
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par le moyen toutesfois de là force d’vn poifon que Ton médecin luy fit boire au lieu de 
mcdeeiac,plus que de la maladie .Cependant Carloman ayant cfté fauffement aduerty 
que l’Empereur alloit aufli au deuant de luy à grande puiffanCe, f eftoit retiré en Ton pays, 
comme tefmoigne le fupplémcntd’AiriioinUs. Mais les Annales de ce temps fit Aucntin 
afferment, que ce fut apres auoir pris le tiltre d’Empereur de Rome, fit f*eftrefai& faire bo- 
rnage auec ferment de fidelité aux Princes fié Seigneurs d’Italie. Tant y a cependant qufi 
Louis fumommé le Bègue, comme heritier fitfuéccfTcur de fon pere , le déclara non leu 
lement Roy dcFrancc(fcn faifantcourôncr en pleine affemblce de fes Princes fit Prélats 
àReimsle8.iourdc Décembre par Hincmarc AréhcUefqueduditRcims)mais aufli Em- 


pereur d’Italic.Dc façon qu’on faid compte qu'il a régné depuis le trcfpas de fon pere iuf 
qucsaU fien l’cfpaCe de i. an, 6. mois, j. iours. Aimoinus tefmoigne qu’il fut en different 
auant fon couronnement auec les Primats de fon Royaume, à caufe qu’il auoitdiftribué 
les cftats ôtdignitez delaTFrancc fans leuraduisttellement que force luy fut de les con- 
tenter. 

C e v x au refit qui ont voulu mettre crt auant c|Ue Sofon fut iriftküé Roy de Prouence 
par Charles vn peu deuant fon trefpas, fit trôuuent réfutez tant pat le temtoignage des 
Annales de ce temps &d , Aimoinus # quepar ce que hoüs auons recité cy dtlfus, &parla 
chartre de fon cflc&ion. 

Cependant Landenulfe Euefque de Capüe feftimànt meMtet la faueuf dû Pape» 
ourCe au’il tenoit fan nartv contre les Grecs Je pria de mettre la Ville de Caietfe' oui o* 


eiflbit lots ait fiege Roniam/ouz fa iuri&idiô. Mais Docibîlis Dut de Caiette Cy oppofa, 
faifant venir les SarraZins de la viîle d’Agropoli à fon fedours. Qui fut caufe que le Pape le 
voulant diftraite de letfr alliance, luy accorda ce qu’il voulut. Au moien dequoy il fe ren- 
dit leur enncmy:tellen1eftt qu’il les voulut aller attaquer envnc rencontre* Mais pource 
qu’ils le rembarrèrent fi lourdement qu’ils mirent en pièces grand nombre de fes gens , fit 
en retindrent autant de prifonniersjuy afin de les retirer /appointa derechef auec les S 
raziris/aifantconfieuitevnefoftetefleàlaboucbeduGarigliah, qu’il leur donna potity 
faire leur retraitte*D’où ils firent depuis de grads maux à toute l'Italie,<par Fefpacc de plus 
e 40 .aiis/arts ert pouüoir cftrcpar aucune force ou puiflànce dcchaflcz. Leon dftîofEie 
en fa Chronique du Mont Çamn» 

Ethvs Roy d’Efcoffe feftudiantplus de donfotmer fa vie au malheureux exemple 
de fon oncle Dodald 4 qtf aux vertus de fon pere ,!rcn dit en fin les EfcofTois fi mal corttcns 
de luy, qu’ils ne lc démirent pas tant feulement de fon Roiaumc, mais aufli le confinèrent 
en perpétuelle prifomptenans «n fon lieu pour leur Roy Grégoire fils du feu Roy Ddgald, 
qui auoit cy deuant régné deuant Alpin. Lequel fc coporta Ci vcrtucUfeMent en cefte char- 
ge,laquelIeilcxcrca(commeondit)l’cfpàce de ïS.ans,- qu’il regaigna fit repara touteslcs 
pertes que fes prcaeceflcurs auoictlt faites contre les Piâes,Hcdior,Boëtiûsliu.io. 

Les Efclauons qu’on appclloit Liuoniens fit Siciliens, salliàns de leurs voifins fe vou- 
lurent emandpcrdelafubiedtiondesfils de Louys defunâi Roy de Germanie. A caufe do 
quoy le Prince Louys enuoia vnc arm ce cofttr’cux,qui les fit réuenir au point qu’il vou- 
lut. Annales de ce temps. * 

P a r. le trefpas d*lgnatius Patriarche de Conftantinôpîè , PhofiuS , qfliauort efté cy 
detiant depofé/ut remis au fiege Patriarchal du confentemcnt d’vh Synode affembiéde 
i’authorite' derEmpereurrde forte quilprefîda encorés s».ans.Zrcmare,Cedrenus. 
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| TJucsde Venife . 


X. de Germanie. 


L’e mh r i v K de creCé apreî^uoirefttintle feu delà cofpirario de Curcuas Patrice fit 
de fes côpliccs,mena vnc àrmee en Ôtiètcôtre les Sarrazins & les Manichcésrfut lefqucls 
il print leur ville capitale nomcc Cornai*, & rccotmra quelques chafteaux que les Sarrazins 
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luy auoientofté. Georgius Ccdrcnus. Conftantin Manalfes adioufte, qucl’fcmpirc de 
Grèce qui s’cnalloit lors fleftriflant & endccadcnce, par l'abaftai difTcment de l'exercice 
& difciplinc militaire qui y ëftoir , comitiença deflors de fc reuigorer 8 c remettre au def- 
Tus par le bon ordre que l’Einpereuf mit à y faire reuenir cni cflat l’exercice & pratique 
des armes. 

L b Pape efperarit mieux des François que dcsAllemans/aifoic tout fon pofliblc de ré- 
duire l’Italie à la dciiotioitdu Roy louys le Bcguc. A caufc dequoy il fc rendit cnnérîiy de 
ceux qui scftoietlf iadediez à la Caüfc de Carloman : lefquels faifans entrer en leur ville 
les Comtes Lambert fils dcVvkdn& AdalbertfilsdcBonifaée, le prirent & mirent en 
prifon. De laquelle tdutesfdis.il efehappa par le moyen de fes adhéras, & fc retira en Fran^ 
ce, portant auccfoy les threfors de l’Eglifc, apres auoir excommunié fes aduerfaires d’vne 
façon horrible. Qgi toutesfois n« lailferent pouf celà de retenir lacité dcRome ende- 
uotion enaers Carloman. Cependant le Pape fc fit conduire depuis la cité d’Arles par le 
DucBofon iufques à Lion , ou leRoyLouysluycnuoy a compagnie pour le venir trou-, 
ucr à Troy es. De forte qu’ils s’y tfduuercnt tous deux le premier ioïrr de Septembre , y ç- 
ftant ia le Concile aflcmblé des Prélats de France j auquel le Roy fc fit couronner de la 
couronne Impériale le 7. iour de Septembre. Et puis fit efpovfer la fille de Boïon à fon fil* 
Carloman. Èn apres les cenfurcs icttecs par le Pape contre fes aduerfaires eonfermees* 
Hincmarus ( félon les autfes Immaurus ) continué en fa charge d Eucfque de Laon, non-t 
obliant qu’il fiiftaueùglc,& remis fuf le champ en pofleffion défait par lesEuefques, a-, 
près que le Roy de fa part luy eut ottroyé la moitié du reuenu deccftEüefché: HugueS 
fils de Lothaireaucc vn Limno , qui faifoieat la guerre à pluficùrs Euefchcz , excommm 
niez: contribution aufli ordonnée du teuenu de tous les Euefques àl’entretenement dii 
p a p C . Lequel apres atfoir encore fejourné ce que bon luy fembloit en France, fc fit recô* 
duire par le Comte Bofon fort pdirtpeufement en Italie, pendant que 1 Empereur Louys 
alla trouuer le Roy Louyi de Germanie en la Lorraine , où ils côclurcnt te trai&é de paix, 
du premier de No«cmbre,qui eft recité paflc fupplément d’Aimoinus liu.ç. chap. 38. Paf 
lequel la queftion de droift de l’Empire fut remilè à vn autre tefnps, eftant dit quela pofj 
feffion demeurerait à vh chacun de ce qu’il tenoifia en Italie , iufqu’à ce qu’on en euft au'-"' 
trement donuenu. Annales de ce temps, A imoinus,Regino. 

A V tefte Flodoard tefmoigne en lès vies des Arêheuefqoes de Reims, que Hincmafd 
s’eftaûttrouuéà ce Concile, y fut accufé enuers lé Papelean d’auoir parle îrrcueremméf 
fccôfttemptiblement des Epiftfes décrétâtes des Papes, ne leur attribuant aucune auto- 
rité : & daûoir aufli dit,que le Pâpc n’eftoit pas de plus grande auftoritc que lûy. Dont il 
k défendit, & s’exeufa de bouche & par eferit. 

Av mefinc temps l'Empereur Louys fit efpôufef la fille du Comte Bofcm à fon fils C 
loman : & puis par I’adùis de fon éohfed defappointa (comme veulent dire d’autres) Ber- 
nard Marquis treGothie de Tes dignitez^i furent départies à d’autres j à fçauoir à Theoi 
doric fon grand Chambellan ( qu’ils fcpctfuadent auoir eftè fils du Comte Gérard de 
Vienne ou de RoufllUon) & à Btfnatd Comte d’Aüucrgne. Mais ic ne fçay fi cclàfç tient 

^ ALvïïït le gtàndRoy desAftgloîSjfut fibieninfiruit (comme on dit) és bonne* 
lettres qu’il efcriuit plûfieurs liùres de fon inuention, & en tranflata d'autres de la langue 
Latine cri fa matcmnle. A càufe dequoy fauorifant au* lettres & aux gens de fçauoir, in* 
ftitua des Efcoles & Collines des arts liberaux en fa ville d’Oxone : où il propofa gages 
à ceux qui y Youdroient faire ptofeflion publique de lire & enfeigner les bonnes 1er* 
ttei On fait compte aufli de luy qu f il diftribuôit les vingtquatre heures du ioùr à fon vfa* 
és èn telle forte qu’il employait les huit à méditer, eftudtet ficcompofer: les autres huit à 
lacquef atntaSairtidu ReStUme : kreftt à fes commoditez corporelles. Tritcmius, 
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Cal. des Sarrasins. 


Ducs ieVcnife. 


R. de Germante. 


L’Emperevr Bafilc entra en ce temps aueC vne armée en la Syrie, contre les Sarra- 
zins : où il prit la ville de Cefarce en Cappadocic, auec pluficurs aütrcs,aprcs qu’il eut mis 
l’armcc d’Ababdeles fils d’Ambron Amiras d’Anarbc & des Melitcnicns en route. 

C e fut au mcfme voyage qu’il afliegea 4 ville de Germanicopolis , diète autrement 
Àdata : & quequelquc force dont il pcultvfer à la prendre, il n'en peut venir à bout : & 
cftant dit par vn vieillard quieftoiten icelle, qu’elle ne pourrait cftreprife, que cy apres 
par vn Empereur qui fe nommerait Conftantin. Ccdrcnus, Michaël Gly ca. 

Louys troifiefme & Garloman 

Rois 2 7. des François. 

«h E r N a ». d Marquis de Gothie ou du]Languedoe,dônant dccafîon de defe- 

ftimer de fa fidelité à l’Empereur Louys, en voulant, à ce que difent aucuns, 
P occuper la Comté d’Autun, l’irrita en telle façon, qu’il le fit mettre en che- 

min auec fa puilTancc pour l’aller vifiter. Mais vne maladie l’arrcfta àTroye, 
qui le fir, fouz cfpoir de recouurer là fanté, retourner à Compicgnc,où il mourut le dixieC- 
mciourd’Auril de celte annee: & non (comme quclqu’vn ignorant a voulu contcftcr) 
de la fuiuantc; laiflant fa femme enceinte, qui accoucha bien toft apres d’vn fils qu on nô- 
ma Charles ( qui fe fit apres cftant venu à la couronne furnommerlc Simple ) auquel fon 
pere ordonna par fontcftamcntOdon ou Eudes frere de Robert Comte d’Anjou pour 
tuteur. Apres auoir prié cependant les Princes de fon Roiaume, comme Hugues l’Abbé, 
Theodoric Comte d’Autun, les Comtes Bofon & Bernard dAuuergne,de faire facrer & 
couronner RoisdcFranceapres luy Louys &Carloman fes deux fils, (lefquels il auoit 
eu en fa ieu nèfle d’vne fille nommée Aulgard, qu’il auoit prife à efpoufe fans Je fçeu de fon 
pere, (& par le commandement d'iccluy J’auoitaufli répudiée.) Neantmoins Goflin Ab- 
bé de fain<ft Germain, & Conrard Comte de Paris alliez de quelques Comtes &Euef- 
ques de France , fe partialifcrent de toute leur puiflânee pour faire venir Louys Roy 
d’Allemagne prendre les afFa'res de France en fa main. Tellement qu’il fe rendit à leur 
mandement à Verdun. Mais le partv des autres Princes qui vouloient cnfuiurela volon- 
té de l’Empereur defunèt, Ce trouua fi fort que les deux frères furent déclarez & couron- 
nez Rois, afin de mieux réprimer fouz leur autorité les entreprinfes que faifoicntincef- 
fàmmcnt les Normans fur la Francc,apres toutesfois qu’on eut accordé la part du Roiau- 
me de Lorraine au Roy Louys , que luy & fon feu pere auoient qucrelJce contre les Rois 
precedents. Ce feu ainfi efteint, fe prefenta vne autre côtroucrfe pourla Comte d’A utun 
entre les Comtes Theodoric à qui elle auoit efté donnée par l'Empereur defunô , & Bo- 
fon qui la pretendoit pour quelque autre raifon que nousignorons ( car celle qu’eferit P. 
Æmile ne conuient.) Si éft-ce tou tesfois qu’elle luy fut adiugee par Hugues l’Abbé, à cô- 
dition qu’il laifloit les Abbayes auec leur reuenu qu’il auoit en ces quartiers-là au Comte 
Theodoric. Nous auons veu plufieurs filtres côfermansle temps auquel nous rapportons 
le règne de ces deux frères, dcfqucls la datte eft telle, Datnm nunfcDecembri , anno 1 . reniante 
domino nofiro Karlomanno Regegloriofifimojndittione 13. Auquel lieu fault entendre que ce- 
lle Indiéfion-là commcnçoit au mois de Septembre de l’an 87 9. & le refte d’iccllc appar- 
tcnditàfan 880. ainfi qu’il fault obfcrucr aux deux enfuiuans.-Drfnw»^. Kal. oftob. in- 
dia. 
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an. 

an 


MSl.i I. anno. i . régnante Karlomanno Rege glor.Datum \o.J^alend.Februaritu , Indittione. i.„ 
régnante Karl. Reg, glor. apttd Compenatum Palatium. Il s’cn trouuevn autre de lamefme 
ncc, duquel nous auons extrait ce qui f enfuit : K arlomanmts Deigratia Francorum R ex. Mo 
nachiDemenfes per intermifiionem Flagorne ^ibbatum venerabihfiimi humiliter petierunt , ofien 
dentes aui & progenitorü nofiri prxceptum diuarum recordationum Jcilicet Car oh ^lugufii ac Lu 
douici progenitorü nofiri ac piijiimi Regu , inquibut continebatur , &rc. I toque concedimus etiam 
quatenut pro nobit &• patnbusgloriofis nofiris Carolo^iugufio & Ludomco Rege, & auia nofiraglo- 
riofa Regina Hermentrudi , neenon génitrice noflra u iujgardi 3 fratre'que nofiro çharifiimo Ludouico 
& Jlatu regni nofiri, deuotius clementixm Dei omoipotentu exorent. * lugufia Trecorum ciui- 

tatem. Signant Kariomanniferenifiimi Régis. 




Devant le trefpas de l’Empereur Charles, Emeno Comte d’AngouIcfmccftanten 
jtré en différend contre Landry Comte de Xaintonge, s’eftoient fi bien bourrez Tvn l’au 
tre, que tous deux y eftoient demeurez. A caufedcquoy 'l'Empereur auoit cftably Vval 
grin frere d’Alduin lors Abbé de S. Denis aux Comtez d'Angoulefme & Perigucux 
lefquelles il défendit par plufieurs années contre les Normans, iufques au temps du Roy 
Charles le Simple: faifant baftir 6c fortifier côtr’eux les chafteaux de Mauanliac & de Ma- 
flac. Ce nonobftant Emeno auoit laiffé vn fils nommé Adenarc , qui fut cy apres Comte 
de Poitou. Vieille Chronique d’Angoulefme. 

Commencement du Royau- 

me d’Arles. 

Epindant comme l’cftat de la France eftoit en telle forte troublé & cofon- 
du, & laMajeftédcs Rois fi abbaiffee, qu’il fembloit que chacun qui auoit pou- 
uoir,euftlc droift d’y puifer comme en fon pays, Bo(on mefmc ne fe peut enco- 
re contenter de fe voir eftre ce qu’il eftoit; ains incité de la cômodite & oppor- 
tunité du temps, des moyens qu'il auoit ia, 8c des aiguillons que luy donnoit fa femme, fe 
defdaignant de fa vie, fi elle qui eftoit fille d’ Empereur , à qui le Roiaume de Bourgongne 
légitimement appartenoit, 6c ayant efté promife à vn Empereur de Grèce , ne pouuoit a- 
juoirlapuiflancede faire fon mary Roy, vint à pleinement defeognoiftre non-feulement 
les Rois aufqucls il auoit vn peu auparauant fait ferment de fidelité , comme fi celà luy 
euft efté auili licite qu’à leur ayeul de les dcfaduouër 6c defdaigner de fon fàng ; mais auffii 
à s’emparer du Roiaume de Bourgogne, fen faifant partie par promeffes 6c par dons, par- 
tie par menaces, déclarer & couronner Roy àMantalc maifon Royale en Daulphiné, le 

3 uinziefine iour d’Oâobre del’Indiftion u. ic de l’an de noftre falut Sy^.parlaplufpart 
es Euefques, Barons 6c feigneurs tant du Lionnois, Daulphiné 6c Prouéce, que des Du- 
ché 6c Comté de Bourgongne 8c deSauoyc : félon que nous voyons tcftifiecnlachar- 
tre de fori efie&ion 6c en.Aimoinus. Mais Regino eft autheur que les deux ieuncs Rois fe 
trouucrcnt tellement offenfez de ceftcbrauade, qu’ils portèrent toufiours depuis vnc hai- 
ne mortelle & irréconciliable à Bofon, qui fe continua encore en leurs fucccflcurs, iuf- 
ques à faire obliger aucc eux par ferments 6c exécrations tans leurs Capitaines & Licu- 
tenansqucleursfoldats,à procurer de toute leur puiffance 6c moyens laruine d'iceluy. 
De forte que ce fut vn non-pareil &fingulicr exemple de grande prudence, fagefle , fa- 
gacité 8c d’induftrie en luy, de fi bien pôuruoir à fes affaires, qu’ils ne le peurentoneques 
attraper ne circonucnir ne faire tomber en leurs mains ou embufehes, non pas mefmee- 
ftrangerde luy ou pratiquer contre luy aucun de ceux qui s’eftoient vne fois donnez à 
fon feruice : encore que ce fuft crime capital enuers fes ennemis de luy prefter aucun aide, 
faueur ou afiiftance. Mais il y a tiltre au Chartulaire de l’Abbaye de Monfticr Ramez, dio- 
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cefe de Troy es, auquel il donne bien à cognoiftre le mclpris auquel il auoit lefdits Rois, 
deuantmefmc qu’il fuft cfleu Roy de Bourgongne, duquel nous auons extrait les clau- 
fuies qui s’cnfuiucnt : Ego B ofo gratta Deiid quod fum , cÿ* dtleâla coniux mea Hermcngaris protêt 
lmp ertalts damas pro amore t )ei Monaflerio Dente. &c. Damas res nojlras quas dominas Imperator 
Cars las ferenijïimas ^ugujlus nobit per prcceptu dédit, qua funtinpago Laticenfc. EtegoinDci no- 
mine Bofo hanc chartam donations fubfcrtpft firmarerogaui. Hermengardts proies Imperialis con- 

enfi.Signum Richardi Comitis, Sig.Teutbaldi Comitis,Sig. Bcmardi Comitis. Ego Stephanas * 4 rchi- 
cancelLrius iubente inclyto <ÿ* illujlri viro domino Bofone fine coiuge eius domnc Hermengardx hanc 
chartam fcripft & fubfcripfi. Datum 9. Kalendas ~dug< anno incarnations Doniini VCCClxxx vu 1. 
dn.ï.pojl obitum Ludouici gloriofifimi. 


Charles troifiefme diâ: le Gros 

Empereur fepciefme des François. 

.... | 

’Empue d’Italie dcmouré vacquant parla mortdcrEmpereurLouys, au- 
wi i©^a cun rie fetrouua plus en France ayant lepouuoir nylahardiefle delcqucrel- 
Au moyen aequoy Charles furnommé le Gros Roy deSuaubc, prit du 
w confentemcnt du Roy Carloman fon frcre (détenu lors de maladie, dont on 

n eiperoit pas qu’il deuft iamais relcuer) le nom d’Empcreur j & fouz iceluy s’en alla pren- 
dre poflemon de l’Italie , qui fe rendit volontairement en fon obeiflançe. Les deux Rois 
de France raccompagnerentjcommc dit Aimoinus, iufqu’cn la Lombardie, d'où ils fu- 
rent rappeliez pour venir défendre le pays de la Loire, que les Normans gaftoient, : fur 
l’armeedcfquelsilsfeietterentàfi bonne heure, qu’ils entaillèrent enpiecesiüfqu’aunô- 
bre de cinq mille, lciour de la feftefaindt André. 

S 1 cft-ce cependant que Charles , nonobftant que l’Italie fe fuft ia obligée àluy , 
ne commença de compter les années de fon règne en icelle, ou finon apres le trefpasde 
fon frcre, ou depuis fon çourônemcnt. Ainfi fut tranfporté l’Empire de la main des Fran- 
çois Occidentaux aux Orientaux. Annales de ce temps, Aimoinus, Regino,Marianus 
Scotus. 

B a v d o v 1 N premier du nom furnommé Bras de fer, pource qu’il alloic touftoürs ar- 
mé, & premier Comte de Flandre, gendre de Charles le Chauue mourut, laiftant vn fils 
de fa femme Iudith portant meûnenom que luy , quifut en mémoire de fon grand-perc 
furnommé le Chauue, qui luy fucccda enfes eftats : lcfquels il poifeda iufqucs en l’an 918. 
& fut cfpoux d’Eftrudc hile d’Elfrede Roy d’Angleterre. Son epitaphe qui eltà S.Bertin, 
porte que Charles luy auoit inféodé la Comté de Flandre. Mais lacques Meyer rappor- 
te la pnort du pere à ceftc annee , la nouucllc Chronique de Flandre à la fuiuante. 

H a s t 1 n g Prince des Dannois, qui cftoit lors en Angleterre , fe trouuant contrainâ 
d'en partir aueç fes gens, print la route de France pour y aller trouuer fa fortune comme 
fespredcceifeurs ; félon que Vincent de Beauuais récite liu.13.chap 40.& 44. On ne (çait 
li furent eux que les deux Rois de France défirent, comme a efté dit cy deftiis. 


R. des Anglais. 9 
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Cal. des Sarrasins. 48 


D e la ruine de Tcphrica que fit l’Empereur de Grece, les forces &la puifiàncedes 
Sarrazins deTharfe prindrent plus grand accroiflement, en forte qu’ils recommen- 
cèrent à donner plus de fafeheries par leurs courfcs à l’Empire Grec. Dont il fut force 

àl’Empcreur 
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à l’Empereur d’enuoyer contr’eux pour les rembarrer vn lien Lieutenant auec armée 
nommé André, Scythe : lequel prolpera fi bien en celle charge, qu’il gaigna plufieurs ba- 
tailles fur eux : en l’vnedefquellesl’A miras deTharfe fut tué. Cedrenus. 

L o v y s Roy d’Allemagne , eftimant feftrc fait tort d’auoir accepté l’accord que les 
Princes de France luy auoient prefenté cy deuât,voulut retourner en Lorraine pour voir 
fi les affaires de France fe pourroient reprefenter à fa deuotion comme auparauant. Et 
pource qu’il les trouua dilpofees contre fon intétion ? ce fut fon plus expédient de demou- 
rer en amitié auec fes coufins les R pis deFrâce, que fe mettre en peine de remuer mefna- 
ge contr’eux. Somme qu’il ne fit autre chofe en ce voyage, finon qu’au retour en Allema- 
gne ildetfitvncarmcedcNormansquifcprefcntadeuantluy. Cependant il n’eut pas lï 
toft mis le pied hors de la Lorraine,que Hugues fils du dernier Roy Lothaire & de fa con- 
cubine Vvaldrade,f’y vint fourrer pour la penfer troubler contre luy: tellement qu’il le 
mit en poflèflion de quelques villes & ehaftcaux.Dont il fut forcé de rénuoy er gens d’Al- 
lemagne pour obuier à fes entrcprinfes,n’cftant poflible au Roy Louys d y retourner luy- 
mefine, àcaufe du Roy Carloman fon frer e aifné, qui mourut en ces entrefaites le vingt- 
deuxicfmc iour de Mars, l’ayant inftitué par fon teftament heritier des prouinces qu’il tc- 
noit en Allemagne, pource qu’il ne laiffoit aucun hoir de fon corps, finon vn fils nay hors 
mariage nommé Arnoul , qui fut cy âpres Empereur , auquel il vouloir que la Principau- 
té de Carinthie demeurait pour fon appciinage. 

Or. comme il eftoit emp.cfché à prendre polfelfion de celle nouuelle fucceflion, fes 
deux coufins Rois de France fe trouuercnt enuiron Pafques en la ville d’Amiens, où ils fi- 
rent partage entr’eux du Roiaumede France: par lequel tout ce qui clloit delà France 
Neullrique auec toutes fes marches aduint à Louys : & l’Aquitaine auec .la Bourgongne, 
accompagnée aufïi de leurs marches à Carloman. Etpuis allèrent trouuer les Normans, 
qui au lor tir de Gand, où ils auoient fait leur hyucr, s’alloient cfpandre par le pays bas : & 
les attacquans de bonne façon , en mirét en pièces iufques au nombre de neuf mille en la 
forell Charbonnière. Dcquoytoutcsfois plus irritez que vaincuz, galterent & làccage- 
rent de plus grande furie (comme recitét les Chroniques de Frandre) les villes d’Aldem- 
bourgjRodembourg, Ollhbourg, Harleberi, Auldcnarde , Alolle &r Anuers , caulàns vn 
tel efpouuantement aux habitans de T oumay & d’A rras, que les vns s’en allèrent habiter 
à Noyon , les autres à Bcauuais j où ils furent de fejourl’efpacc de trente ans. Finalement 
le iour vint du Parlement à Gondrcuille, que les Rois de France & les deux de Germanie ' 
s’eftoientafligné: où l’Empereur Charles faifant pour fon frere le Roy Louys , qui ne s’y 
eftoit peu trouuer, conclud vne ferme ligue & focieté auec fes coufins à l’cncôtrc de tous 
leurs ennemis : en vertu de laquelle les frères de France accompagnèrent premièrement 
de leurs forces l’Empcreur,à dechafter Hugues le baftard de la Lorraine. De maniéré que 
ils deffirent & mirent en route l’armee quifaifoitlàpourluy, fouz la conduite d’vn ficn 
beau-frere nômé Thibauld ou (. félon les autres ) d’vn Capitaine qui fe nommoit Hugues; 
lequel leur vendit, comme on dit, bien chèrement là perte : & puis reuindrent tousenfem- 
blc contre le Roy Bofon, quiauoitia quafi réduit en fapuiflancc toute la Bourgongne. 
De forte qu’ils curent rencontre à luy deuant la ville de Mafcon : laquelle apres qu’ils l’ cu- 
rentvaincu & mis en route, leur fut rcnduëpar jkrnard fumomme Plante V eluë , qui la 
defendoit pour luy. Entre les mains auffi de qui ils la laiflerent encore (deforte qu’on c- 
ftimceftrc procedec de luy la race des Comtes héréditaires de Mafcon) pour aller rcce- 
uoirlcs autres villes de la Bourgongne qui eftdeçà la Saône: &c pour pourfuiureaufli 
lcurennemy,quià leur venue fe tailla enclorre &C aflîegcr dedans la ville de Viennc.Mais 
il enfortit bien toft pour aller trouuer ailleurs remede à fes affaires : laiflànt vne partie de 
les forces à la defenfe d’icelle, où demeuroit fa femme & fes enfans. Qui fut caufc de faire • 
entrer les Rois en deliberation de ne bouger le fiege.de deuant quelle ne leur fuft rendue. 
Lors l’Empereur Charles fe départit d’eux pour aller en Italie: où il rcceut la couronne 
Impériale à Rome par les mains du Pape,le iour qu’on celcbroit lafefte delaNatiuitédc 
noftre [Seigneur, auquel on commence à compter l’huit cens oélapte & vn de noftre fi- 
lut. Acaufcdequoy il fembleauoir feulement commencé lors à compter les années de 
fon règne en Italie, comme on voit és anciennes panchartes & tiltres. 

Or entre-deux que les chofesfepafloient de eefte façon és Roiaumcsdc Lorrainc& 
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de France, vne autre trouppe de Normans s’alla ietter dedans le pays de Saxe, où ils firent 
vne fi piteufç boucherie de Saxons* qui fc prefenterent en bataille deuant eux, que douze 
Comtes, deux Euefqucs &: dixhuit Capitaines fignalez , fe trouucrent de compte fait fans 
es moindres entre les morts. CcquclcsEfclauons tant de la Dalmatie que de Boëme & 
es Sorabcs d’outre la riuierc d’Albc, cftimerent cftre fi bienvenu à propos pour eux, 
qu’ils prindrent la hardielfc d’entrer dedans la Türingie: où ilstrouuerent toutesfois le 
Comte Popo fi bien accompagné, qu’ils furent par luy honteufement rechaflez & mis en 
route» Annal.de ce tcmps,Regino,Aimoinus,Auentin. 

E s t a n s les Rois de France d’appointement auec les Rois de Germanie leurs coufins, 
il femble que Conrard Comte de Paris qui s’eftoit trop formalifé contr’eux,fut démis de 
fa Gomté : & que Eudes ou Odon Comte d’Anjou enfutpourueuen fon lieu, pource que 
Aimoinus tefmoignc qu’il l’eftoit ia deuant le trcfpas de Carlorfian. 

Manassier. fils d’ Albon fccôd du nom, fücceda ccftc annee à fon pere és feigneu- 
ries qu’il auoit cA la Comté de Hainault & és enuirons de la riuierc de Meufe t comme re- 
Jcitc tlichard de Vvaffebourg, fi toutesfois il fault croire que tels fiefs fuflent ia hérédi- 
taires. 

F r o t o- 6. du nom fut Roy de Dannemarc en ce temps âpres le trcfpas du Roy Ca- 
nute, à qui il auoit fuccedé. Fünccius. 

E n v i r. o n ce temps la difpute de l’article de la Cene, touchant la maniéré de la pre 
fcncc du corps dclcfus Chrift en icelle : à fçauoir-mon fi elle eft tellement rcelle que ce 
foit fans figure ou fans myftcre, fut remife en auant par vnChcualicr d’Allemagne nom- 1 
mé Fredevvard. A caufc dequoy l’Abbc Pafchafius de Corbie en Saxe, compofa vn liure 
de celle matière» 
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L o v y s Roy de Germanie, faifârit tous fes efforts de chaflcr les Normans hors de fon 
Roiaumc, conuintcnfinaucccux dclcslailfer retirer bagues fauues, à condition de n’y 
retourner iamais. De forte qu’ils remontèrent fus leurs nauircs: mais ce fut pour reuenir 
tourmenter le Roiaumc de fes coufins, qui eftoient encore au fiege de Vienne. A caufc de- 
quoy force fut à Louys d’en partir pour venir défendre le fien.Louys de Germanie le vint 
trouuer à Gondreuillc, où il receut à mercy le baftard Hugucs,luy laiflànt pour fon entre- 
tenement quelques Comtez & Abbayes, afin qu’il le retint en fidelité enuers luy. Au de- 
part Louys de France alla cercher les Normans auec fes forces , de telle façon qu’il en fit 
boucherie de neuf mille pour vne rencontre. Dequoy leurs compagnons firent fi peu de 
compte, qu’ils fe rallièrent en plus grand nombre, & allèrent faire plus de maux qu ils n’a- 
uoient encores fait du pays de Lorraine & de Picardie: où ils faccagcrent & bruflerent les 
villes d'AmienSjTherouënnc, Cambray,Colongne, Aix & autres qui font fur les riuieres 
de l’Efcault & de Meufe ; cômc Louuain, Vtreâ, Liege. Les autres toutesfois font daduis 
queccmcfnagc fut fait par vne nouuelle armée de Normans: lefquels fouî la Conduite 
de deux Rois qui fc nommoienc Godefroy & Sigcfroy , & des deux Capitaines Vvormes 
& Halifon , fevindrent rendre parla bouche de la Meufe dedans la Flandre au mois de 
Nouembre; d’où ils s'efpandircnt parles pays du Liege, Hainault, Brabant,Gucldres,c5- 
me vn déluge fi cfpouucntablc , qu’il n’y eut ville ne chafteau qui peuft durer deuant eux, 
ne qu’ils ne milTent à feu & en ruine. D’autant mefmement qu’il n’y auoit perfonne (c- 
ftant le Roy Louys de Germanie détenu lors de griefue maladie) quis’ofaft oppofer à 
eux.Nonobftant qu’il euft vnpeu auparauantrenuoyé vne armeeen Lorraine,qui en de- 
chaflalc baftard H ugues,lc contraignant s’enfuir en Bourgongne,pôurce qu’apresfonre- 
touren Allemagne il s’eftoit remis à iouër fes premiers ieux. Annales dccetcmps,Regi- 
no, Aimoinus, Aucntin.- * 

Envi- 
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E n v 1 r o n le mcfmc temps Alurede Roy des Anglois vainquit par guerre Cenolphe 
Roy des Merciens,& annexa Ion Roiaume au fien. 

Mais Grégoire Roy d’Efcofle chafïà en la mefme faifon les Danois du pays de Fifa, 
& puis apres de la Loudouie , Mcrchie & Bernicie, Icfquels il remit en (on obeilTance.Ce 
qui mit le Roÿ Conftantin de Galles en telle crainte, qu’il ne fe forcer de luy rendre ce 
qu’il occupoit des Efcoflois. 

André' Scythe eftant reuocquc de l’Empereur de Grèce, à l’occafiô de quelquefaux 
rapport j fa charge fut donnée à vn nommé Scypiota: lequel feconduifant en icelle plus 
de témérité que de confcil, donna moyen à fes ennemis de le vaincre & deffaircauec tou- 
te fon armee,fclon Ccdrenus, qui toutesfois n’a point Ipecifié l’annee où cccy aduint. 

Les clle&ions des Euefques s’eftoienttoufiours fai&es en France depuis Charlema- 
gne canoniquement, & félon la couftume ancienne. Mais en ce temps les Confeillers des 
ieuncs Rois les voulurent induire à ne plus côfentirà l’efleétion Canonique. Quifutcau- 
feque Hincmârc Archeucfque de Reims eneferiuitaux deux Rois, leur rcmonltrantainfi 
que dit Flodoard: Quoi de ordinando Eptfcopo non Refis velPalatinorum débet ejjecomendatio: fed 
cleri & pleba elettto, çÿ' Metropolitan in eleSiione düudicatio , demie terrent Principe confenfio. 
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Lo vy s Roy de Germanie,, qui tenoit les Roiaumes de Bauiere & d’Allemagne fouz 
foy, ayant drclfé vne armée pour s ’oppofer aux Normans, mourut à Francfort le 10. iour 
delanuier, fanslaifler aucuns enfans. Au moyen dequoy l’Empereur Charles fonfrerc 
luy fucceda en tous fes Roiaumes & feigneuries. Et pource qu’il cftoit lors en Italie, le tre- 
, pas de fon frere cftât feeu en l’armec qu’il auoit appreftee, fut caufe quelle fc rompit & 
dilfipa; donnant moyen aux Normans de pourfuiurc les reliques, & de fe faire entree aux 
pays où ils n’auoient point encore eu dacccz. Lefquelsilsnetraitterentpas plus graticu- 
fement que les autres. De forte qu’en eeftetrairte le chaftcau de Confluence fut pris & 
bruflé par eux : la ville de Treues faccagcc & bruflee, apres qu’ils eurét fait paffer par le fil 
de l’efpee les habitans d’icclle,le y. iour d’Aurih Qui fut caulé que leur Archeuefquc Bcr- 
toffe (e vint ioindre auec Vvallo Eucfque & Albert Comte de Metz, pour s’oppofer à eux 
en la Lorraine: où toutesfois ils ne firent que augmenter' le nombre des triomphes de 
leurs ennemis par leur deffatâc. On dit que la principale occafion de les auoir fait pren T 
dre le chemin de Lorraine, vint de Hugucsle baftard : lequel ayant ramafle grand nom- 
brede Bandolicrs & de gens vagabons , pour fe remettre par eux dedans le Roiaume de 
Lorraine} y faifant tant de maux, que le commun populaire s’eflcua en groll’e compagnie, 
& mit en pièces la plufpart de fes gens , auec le Capitaine Thibault fon beaü-frere , dont il 
s’eftoit retiré par defdpoirauxNormans. Cependant il cft certain que le mifcrable eftat 
de la France & de la Germanie fit hafter l’Empereur Charles de partir d’Italie. Mais auât 
qu’il eüft difpofé des affaires d’Allemagne & des Roiaumes qui luy eftoient aduenuz par 
la mort de fon frere, & que toutes fes forces fuffent aflemblees, il fit aller les Franconiens 
fouz la conduite de leur Comte Henry, & les Baüariens auec fonnepueu Arnulfe, arrê- 
ter les ennemis. Ce qu’ils firent fans les ofer aflaillir dedans leur fort, iufques à ce que 
l’Empereur eut amené le refte de fa puiffancc, par laquelle il les enferma & afllegca. Voyât 
toutesfois qu’il luy feroitimpoflibledcles dénicher delà fans grand hazard & fans gran- 
de perte, le iailïa plus facilement perfuader de faire paix auec eux, quand ils l’eurent de- 
mandée. Les conditions de laquelle furent telles, que celuy de leurs Rois nômé Sigefroy 
(qui n auoit enuie de fuiurc l’exemple de fon compagnon) receuant vne grande fomme 
de deniers, vuiderbit auec fes gens desprouinces de l’appartenance de l’Empereur, fans 
iamais y rentrer, & fcpoiirroit retirer la part quebon luy fcmblcroit,'fuft-cc dedans Je 
Roiaume de fes coufins. Mais l’autre Roy Godefroy aima mieux, fc faifant Chrcftien- 
ncr, entrer en poflclfion du pais de Frifc,pour la demeure de luy & des fiés , qui luy eftoit 

T T 
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.tonnée auec Gifla fille du feu Roy Lothairc en mariage,que d’aller cercher party ailleurs: 
comme les Annales de ce temps recitent, qui finirent en ccft endroiéh L’autheur def- 
luelles déclaré qu’il viuoir en ce temps , & auoit efté des fubieSs du premier Roy Louys 
Je Germanie.il fcmble qu’Aucntin les ait vcuës,& s’en foit feruy en Ton Iiu. 4; parleur tcf- 
moignage,&: de Regino aufli , cnfcmble d’Aimoinus& de Godefroy de Vviterbc. Sige- 
bert fetrouuc auoirmal rapporté aux années 883. &S84. tout ce que nous auons recité 

fouzceftearince. T . ■ . r , . . 

Cependant Loys Roy de Frace, aptes auoir réfuté les Lorrains qmie vouloient re- 
mettre en fon obeiflancc apres le trefpas de Louys de Germanie, & enuoyé le Comte 

Theodoric à leur fccours cotre les Normans,mourut(au rapport d’Aimoinus & dcGuill. 
de Malmesberie)le 4*iour d’Aouft de ccfte lndi&ion. Combien qu’il le veult attribuer à 
Tannée precedente en la ville de Tours,apres auoir fculctnét régné 2.ans,5.mois,î4.iours: 
où il attendoit les Bretons , qui venoient à fon fecours contre lefdits Normans : lefquels 
fouz la conduite de leur Capitaine Haftingue gaftoient tout le pays de la Loire. Pour la- 
quelle occafion & pour difpofer aufli de l’cftat de fon Roiaumc , Carloman fon frerelaif- 
ia fes gens à la continuation du fiege de yiennc,& s’en reuint en France; où il n eut efté 
gueres que nouucllcs luy vindrent au mois de Septembre delà prite deladiéte ville par tes 
gens, qui auoient trouuê dedans la femme & la fille du Roy Bofon: lefquellcs Richard 
Comte d’ Autun fon frère auoit emmenees en fa Comté. Côbien qu‘ Auentin eftime qu’il 
fut pris auec elles. Aimoinus tefmoignc que luy & Eoton cftoient fils du Comte Bouan. 
Si Belleforeft vouloit qu’on crcuft pluftoft qu’il a efté fils de Theodoric Comte, commeil 
fonge, d’Autun, il ledeuoit prouuer par quelque meilleur autheur , & nô m’imputer faul- 
fement queic fiais de Ion aduis. Cepedant on ne fçaita qucltiltrcil tenoit la Comte d Au- 
tun , ne fi c’eftoit du bénéfice de fon frère, ou des Rois de France ( finon qu’il faille croire 
quelle luy fut donnée enfaueurdecequ’il auoit cfpoufé (au dire de du Tillet) la fille du 
feu Empereur Louys le Bcgue:) aufqucls toutesfois la plufpart tiét qu'il fit feruicc en tou- 
te cefte guerre. Regino & Godefroy deVviterbc font d’aduis que Louys ne mourut que 

l’annee enfuiuant. _ 

. A v Seigneur Ourfîn ou Ourfelin di<ft Patriciaquc Badoer dccedê, fucceda fon fils nô- 
mélcanBadoerPatriciaque en la dignité Ducale de Venife, du confentement & décla- 
ration des citoy ens.Tcllemcnt que la République Vcnitiéne fut gouuemee fouz fon nom 
i’efpace defixans. Blondus,Sabellic,Sigonius. Selon lefquels aufli ce Duc Icanenuoya 
in continent apres fon eflc&ion vnfienfrere vers le Pape, pourluy demander la Comté 
de Comachio. Qui fut caufequeMarin quicncftoitlors Comte, l’attendit à fon retout 
fur le chemin, & le blelta en telle façon qu’il en mourut. Occafion pourquoy le Duc Ican 
fon frère mena vnc armée deuant Comachio, qu’il battit de telle façon qu’il entra de- 
dans, &c y chaftia ceux qui fetrouuerentcoulpablesdelamortdefonfrcrc, félon leur 
mérité. 

L a vi&oire precedente que les S arrazins auoient obtenue fur les Grecs, enflafi fort 
le cœur à Efman SouldandeTharfe, qu’il sofa auec fa puiflànce aller mettre dedans les 
prouinces del’EmpircGrec, &s’attacquerà la ville d’Euripe. Au fiege toutesfois de la- 
quelle en fe voulant trop opiniaftrer , fut par vne faillie qu’on fit fus luy, mis à mort, & fon 
armee mife en route. Cedrenus. 

I e an huit ou neuficfmc du nom Pape de Rome, mourut le quatorziefme de No- 
uembre, &r eut pour fuccefleur vn nommé Marin, félon les autres Martin, fécond fils d’vn 
Palumbc Preftre natif de Galefia ville desFalifques (qu’on dit auoir efté fortaddonné à 
la Nccromantie) qui fut efleu le dixhuiticfmc iour du mcfmc mois,fans confentement de 
l’Empereur : d’autant que les Papes commençoicnt ia lors de s’émanciper de ccfte (ub- 
ieiftion. Cependant on ne fait point de compte que fa prefîdencc ait dure dauantagcd’vn 
an & vnmois. Onufrius. Sigonius dit que l'ancienne difciplinc de TEglifc commença de 
fe corrompre & abaftardir dés le temps de ce Pape, àcaufc desdiuifîons & partialirez 
qui s’efleuerent entre les Papes & les Comtes de T ulculane , pour le gouucrnement de Id 
police de Rome, que chacun d’eux vouloit attirera foy. Tellement que toutes chofes fej 
vindrent à corrompre par Therefîe des Nicolaites (qu’il dit eftre ceux qui défendent lé 
mariage des perfonnes Ecclcfiaftiques) & des Simoniaques quifaifoicntmarchandife des 
chofes facrces. 

En la 
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E n la mefme année HincmarcArcheuefque de Reims mourut. Scs eferits telmoignét 
qu’il a efté excellemment verfé quafi en toutes fciences, cominmc en Théologie, Philo* 
fophic, Poëfie, & lettres humaines, fignamment es conftitutiôs Ecclcfiaftiqucs. Ses faiéts 
aulfi ont monftré qu’il a efté de bonne vic,& de grande prudence : cnfemble aufli des plus 
fermes & conftans à maintenir les libertez de l’Eglife Gallicane. Son fucccflèur fut Foul- 
ques, qui follicira grandement par lettres le Pape Martin de luyconfermcr le Primat de 
l’Eglife de Reims fur toutes les Eglifes de France, qu’il difoit auoir efté attribué à icelle pai 
fainët Pierre & par le Pape Hormifda. Floard eh la vie des Euefques de Reims. 
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Les Normans ayahs efté rechaffezde la baffe Germanie par le Comte Henry frere de 
Poppon, fe vindrent rendre auec leur Roy Sigefroy en nombre de quarante mille hom- 
mes deuant Paris : laquelle fut fi vaillamment defenduë par le Comte Eudes, qui fut cy a- 
pres Roy de France, & par Goflin Abbé de faimft Germain, que force leur fut àlaparfin 
de fe retirer à leur grande honte & confufion : ayans perdu, comme aucuns ont eferit, dix 
mille de leurs gens. 

Pendant lequel temps l’Empereur palfa en Italie poutobuier à la rebcllio de Guy 
DucdelaTofcane,&:ayantIaiflë la charge de lepourfuiureâu DucBerengicr j s’en re- 
tourna en Allemagne, où ilfemblc qu’il tint Vn Parlement à Vvormes (combien qu’A- 
uentin l’attribue à l’an precedent) au mois deNouembrei auquel le Roy Bofon fe vint 
rendre en fa prote&ion, & reccut le baftard Hugues en (à grâce , luy aflignant fon entre- 
tenementfurlc reuenu del’EuefchédeMctz. Aimoinus tefmoigne que Hugues l’Abbé 
yîalladclapartduRoy Carloman,pourrcpeterdcIuy la Lorraine, félon la conuenance 
fai&e auec le feu Roy Louys d Allemagne. 

Environ lequel temps aulfis’efleuavne guerre ciuilc au pays de Bauiere &d’Auftri- 
che entre les Gouuerneurs d’icelles 5 à l’occafiô de laquelle SuateboldouZindibolc,Prin- 
ce de Morauie, y fit beaucoup de maux. Auentin. 

A le on se troifîcfmedunom furnommé le Grand Roy de Leon oü de Caftille, mou- 
rut enlaquarantefîxiefmcannec de fon règne, lors qu’on comptoir (comme dit Rodetic) 
l’Erc 9zi.(qui fe rapporte à la 883. de noftrc lalut) lailfant 4. fils, Dom Gardas , Ordognc, 
Froiia,& Gonfalue. Mais Garcias cftant l’aifné, tint la couronne apres fon pere l’clpace de 
trois ans. 

S ve ro p île Roy delà Dalmatie, ayant fubiugué la nation dcsEfclauons qui habi- 
taient la coftc de la mer Adriatique, les contraignit de rcceuoir la Religion Chrcftienne. 
Sabcïlic.Ennead.8. 

S a e l Prince des Sarrazins de Crêté fils d‘Apocapfe , enuoya en Ce temps vne armee 
contre l’Empereur de Grcce: laquelle apres aüoit couru grand pays maritime, fut en fin 
dcffài&e par Nicctas Admirai de l'Empereur. Cedrenus. 

R E M y moine & Eucfquc d’Auxerre, homme do&e & bien verfé, félon le temps, és let- 
tres diuines & humaines , floriflbit en ce temps , auec l’Abbé Franco, homme excellem- 
ment bien verfé en toutes fciences ; côme TheologiqMufiquc, Poëfie, Rhétorique, Phi- 
lpfophie, Geometrie & Aftronomic : de façon qu’il a eferit de la Quadrature du Cercle. 
Sigebêr tjTritemius. 
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L’Emperevr. Charles repafia pour la troifiefmc fois au commencement dcceftc an- 
née en Italie, où il receut, au rapport d’Auentin, le Duc Guy de Spolet en fes iuftificatiôs, 
8de remit en fes honneurs. La Chronique de fainét Bénigne de Dijon dit que le Roy 
Carloman fut parlementer auec luy lors qu’il y alloit. Les Normans cependant luy tail- 
lèrent de la befongne: car apres auoirgafté tout le pays de Bcauuaisjdc Noyon , & de 
Soillbns , vindrent deuant la cité de Reims, qu’ils euffent facilement prife (pource que 
tous 1 es habitans s’en eftoient fuys)s’ils fc fuflent hazardez de l’afiaillir. En fin, comme ils 
âlloicnt pillans pays , efeartez en diuerfes bandes, Carloman vint charger les vns auec fes 
forces, de telle puiflTance qu’il en fit vne grande boucherie, noya grand nombre d’autres 
en la riuiere d’Aifnc, & recouura beaucoup de pillage qu’ils emmenoient. Ncantmoinslc 
nombre des autres qui reftoient fe trouua fi fort & fi difficile à deffaire , que ce fut le plus 
Court & expédient d’acheter trefues d’eux iufques au terme de douze ans, pour vne gran- 
de fomme de deniers qui leur fut dcliurec comptant. Lcfqucllcs toutesfois durcrétbien 
peu de temps } pource que Carloman commençant à prendre repos , fut bien toft apres 
mis à mort, eftant à la chafle du Sanglier. Guillaume de Mahnesbcrie dit que ce fut le 
fixiefmc iour de Décembre de cefte annee , ayant régné en France de cinq à fix ans* De- 
quoy les Normans aduertiz, recommencèrent leurs ieux de plus belle que deuant 5 allé- 
guais qu’ils auoient fait trefues feulement auec luy, &non auec fes heritiers oufuccef- 
feurs. Auentin adioufte qu’ils fc vindrent encore prefenter deux fois cefte annee deuant 
la ville de Louuain : & que l’armee que l’Empereur Charles enuoya contfeuX n’y fit rien 
de mémorable. Cependant il fe trouuc tiltres des deux dernieres années du regne de Car- 
loman de noftrc fupputation , combien que dattczd’vne mefmc Indiûion: l’vn, Data 2. 
idus D ecembris, IndtSl. 1. anno 5. régnante Karlomannogloriofijiimo Rcgc,*AElum compendia, . L’au- 
tre, d atum r j. Kalend. Septcmbrisjndittionc 1. anno 6 . régnante Karlomanno, &c- Caria fécon- 
dé Indi&ion commençoit au mois de Septembre de l’an 883. 

G a R. c 1 a s Roy d’Efpagne eftant contraint de fe défendre contre vn Roy des Mau- 
res nomm é Aïolan, gaigna vne bataille mémorable fur luy : en laquelle il le retint fon pri- 
fonnier. Roderic. 

A v mefmc temps vne armée des Sarrazins alla furgir en la cofte d'Italie & de Sicile* 
où elle fut deffaiéte & mife en route par deux fois: la première auprès de la ville de Me- 
thoned’autre en Italie par Nafâr Admirai de l’Empereur de Grèce, quiauoit fuccedé à la 
charge de Nicctas. Au moyen dequoy les Grecs retirèrent le chaftcau de Tarentc de 
leurs mains. Vne de leurs trouppes s’eftant efeartee, alla bruflcr le monafterc de fain& Be- 
noift au Mont Caffin , apres y auoir maffacré l’Abbé Bertairc , & pillé tout cequ’ils trou- 
ucrentàleur vfage, félon Cedrcnus: mais Léo Hoftienfis dit que les Sarrazins qui de- 
ftruifirent l'Abbaye du Mont Caffin, eftoient de ceux qui occupoient la forterefle du Ga- 
riglian. 

A v Pape Martin decede lequinziefmeiourdelanuicr, futfubftituéaufiegc Papal le 
dixhuiticfme iour du mefmc mois Agapite fils d’vn citoyen de R orne, lequel print le nom 
d’Adrian 3. & fefît non-feulement confàcrer,fans attendre l'approbation de l’Empereur: 
mais auffi fit vne déclaration en manière d’ordonnance } par laquelle les Empereurs fu- 
rent totalement priuez du droiét d’eflirc les Papes, affedant qu’il fut dit ( comme aucuns 
ontefcric) que ce priuiicgelcurauoitefté auffi bienoftéparvn Adrian, comme il leur a- 
uoit efté donné par vn autre. Sigonius dit qu’il fit encore vn autre decret, par lequel il or- 
donnoit que Charles le Gros venant à mourir, l’Empire d’Italie feroit mis entre les mains 
des Princes Italiens. Mais les occafîons de ce faire furent, pource qu’on voy oit les Empe- 
reurs François tellement empefehez contre les Normans, qu’ils nepouuoicnt pas touf- 
iours venir afiez à temps au fecours de l’Italie; Sa prefidence cependant fut ( au compté 
d'Onufrius) d’vrt an,3.mois,i9.iours. 

Ie an Scotigcne, furnommél’Efcot, homme de grand fçauoir & iugement , fut cefte 
anneemis à mort par aucuns de fes difcipIes,àl’inftigation(commeondit)de certains 
moines, lcfquels il auoit afprement taxez & repris : encore que le Roy Alfrede ou Alure- 
de luy euft auparauant donné la fuperintendance de fon V niuerfitc d’Oxonne, & fes pro- 
pres enfans à inftituerés bonnes lettres. En laquelle charge on dit qu’il tranfiatadeGrec 
en langue Chaldaïque, Arabique & Latinc,Ies Morales d’Ariftote. Vvillelmus liu.i.ch.itf. 
Ranulfus liu. y. de fon Polich.2. On luy fit vntd Epitaphe: ; 
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Chudtturtn tmnulo fxnShts Sophijlx I cannes. 
Qui iitatrn état iam vissent dormate miro-. 

I Mxrtyrio tandem Chrijli confcendere repnttm 
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Qjtam mentit * régnant fxntti per fetula essniti. 
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Louys Fai-neant, Charles le Gros, 

28. Roy de France. 


B A R la mort du Roy Carloman les Princes & Seigneurs de France entrèrent 
en grande diuifan entCcux , pourcc qu’il lailïà Vn fils nommé Louys , à qui 
le furnom de Fai-neant a efté donné (ou pourcc qu’il dura peu , ou qu’en Ion 
règne il ne fit chofe digne de mémoire) que les vns à lapourfuite mefme de 
Hugues l’Abbé vouloient faire fuccefteur à fon pere. Mais ceux qui cognoif- 
Ibient quel peu de recours on troüueroit en luy à l’encontre des Normans, aimoiét mieux 
que la couronne de France reuint entre les mains de Charles le Gros Empereur: entre 
lefquclS eftoit Fulco ArchcUefquc de Reims, qui le follicita par lettres , comme dit Flo- 
dôird , de venir prendre le gouuernemcnt des affaires de France en fa main; A caufe de- 
quoy beaucoup aeprouinccs,mcftnement celles qui font deçà la Seine, auec la Boufgon- 
ene, fe mirent en la protection. Mais tout ce qui eftoit delà la Seine, & ce qu’on appelloit 
la Neuftrie/cmblc cftrc demeuré fouz l’obeiffance de Louys. Par laquelle raifon ne les Ef- 
criuainS Allemans, ne les François, tant modernes qu’anciens, ne femblcnt auoir tort, fi 
les vns ont mis l’vn 6c les autres l’autre au rang des Rois de France. De forte que la Chro- 
nique de faindt Bénigne tefm oigne que Louys a porté le nom de Roy iufqu à tk mort l’e- 
Ipacededcux ans: Et que les Normans qui voulurent entrer cnlaNcuftrielorsqu’ily rc- 
gnoit, furent fi bien cftrillcz parla vaillance de Hugues l’Abbé, qu’ils n’y oferent remet- 
tre le pied de longtemps apres. Ce quemefinelelupplémentd'Aimoinus n'ateu. Mais 
Sigebert afferme que Charles a tenu le Roiaume de France apres Carloman l’efpace de 
fcinq ans. Combien que nous monftrerons cy apres qu’il n’en fault compter que trois au 
plus: d autant qu'on cft âccrtené par beaucoup de tiltres & panchartes qu’il a feulement 
celle année commencé à régner en la Gaule ou France Occidentale : comme on voit par 
l’exemplaire d’vn qui cft entre les Chartres duMonaftere de S* Benigne de Dijon a & par 
ceux qu’Auentin nous a reprefentez en fon quatricfme liurcj la datte defqucls cft telle: 
Datttm vin. Kal. Septemb . anno Èncam . Demirti dccclxxxV. IndiElione lu. anno Imperatom C4- 
nUyinltalîa. V. in Francia mi. in Gaüia I. o’vnc autre : D*f. xim. Kal. Marty i anno Dominiez 
Incanutionis DCCCLXXXVI. îndiElione Illl . ~dnno veto pitjiimi Imperatom Qaroli y in Italia VI. 
in Franc ia v. in Gaüia 11 . Maison a aufliobferüé par iceux, que Charles eft le premier qui 
fit mettre en la foubfcription des lettres, epiftres 6c autres inftruments publics qu’il en- 
üoyoit, ou quon faifoit en fon nom, les années de noftrc Seigneur, qui ne fembloient s’y 
adioufter par les autres deuantluy. 

A v mefme temps Hugues baftard du icuneRoy Lothaire, délirant recouurer les 
moyens de fe mettre en polTelfion du Roiaume de Lorraine, ne trouua plus expédient d’y 
venir, que par l’aide de Godefroy Roy des Normans fon beau-frere, quihabitoit en 
Frife; Et pourcc qu’il n’eUft pas eu pretexteraifonnablc de commencer ce ieu , il luy con- 
feilla de requérir à l’Empereur de luy aifigncrvne autre terre pour la demeure de fagent, 
meilleure que celle qu’il auoit : afin que s’il eftoit rcfufé , ce luy füft occafion de s’eftran- 
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ger de la fidelité qu’il deuoit à l'Empereur. Aullî que fi on luy accordoit fa demande, qu’il 
cuft'par le lieu tel qu’on luy euft fçcu aligner, accez & entree en toutes lesprouinces de 
l'Empire. MAis l’Empereur ne fut il lourdault qu’il nes’aduifaft bien à quoy ils vifoient. 
Parquoy ne (é voulant laitier preuenir s fitdrcffêr vn tel faupiquet au Normand par fon 
Comte Henry, qu’il n’cn peut ci'chappcr fans la mort. Au moyen dequoy Hugues defti- 
tué de refuge, luy fut amené, & par l'on com mandement encoffré perpetuellenfent en vn 
monaftcrc, apres qu’on luy eut creuê les yeux. Regino, Godefroy dcViterbe, Maria- 
nusScotus. 

Le Pape Adrian deccdê lcneuficfmciourdcMay, fuccedaen fon lieuEftiennc cin- 
quicfmc,que l'on nommoit atilfi Bafilitis, qui fut efleu le troificfme iour apres le trefpas de 
ion prcdecclfeur. Gratian dit qu’il a le premier déclaré que tous Chreftiens eftoient te- 
nuz obligatoirement d’obeir auxftatuts dcl’Eglife Romaine: & qui défendit auffi aux 
Princes Chreftiens de plus faire iugement par le fer chault & par l’eau boüillante , comme 
on faifoit alors en la manière qui cftcxplicqueepar Auétinliu. 4; Onufrius au refte com- 
pte que faprcfidence a duré 6.ans,c?;iours. : 


Du Monde. 50 ij 


De le fus Cnrijl. 886 


De l’negire lj$.lc 6 . de Iuin. 


Papes. 


E. a Orient. I 


E. d Occident. 8 


R. des François* 1 


_ ^ R. de Leon. g DucdeVemfc. y 


.R.desEfcoJfois. 


Cal. des Sarra^jns. 1 1 


R.deGermarue. y 


Basile furnommé le Macédonien mourut, tefmoin Onufrius, le premier iour de 
Mars , Iaiflantvn ( que Zonare cftimcauoircfté fon fils putatif, cftantnay de Michel fon 
predecefteur nomme Leon fîxicfme) qui luy fucccda à la couronne Impériale j & fut fur- 
nommé Porphirogcnite, des autres le Philofophe, pource qu'il nafquit au Palais Impé- 
rial, qu’on appelloit Porphira. Onufrius ne côuicnt auec Zonare, Midiacl Glÿca & Con- 
ftantin Manaffes,du temps qu’il a régné depuis le trefpas de foh pere, comnie auffi ne co- 
uenôs auec luy: car foit qu’il foit décédé félon ledit Zonare &Cedrenuslvnziefmeiour 
de May* ou comme a noté IeanCuropalates, l’vnziefme de Iuin : fifonfilsConftantin 
auffi décéda en la troifîefme Indidion, apres auoir régné cinquantcquatre ans,deux mois 
apres luy , il ne fe peuit faire que fon pere ait régné deuât luy plus hault de dixhuit ou dix- 
ncufans,aucc quelques mois. Ce aue nous teftifie auffi l’aage de fon frère Alexandre qui 
n’auoit feulemen t (comme dit Ccdrenus) que vingt ans quand il prit l’Empire auec ledit 
Conftantin: &l’Indidio,n en laquelle Romanus Lagapenus occupa l’Empire. 

O n racompte de ce Leon, que fon pere l’ayant quelque peu deuant fon trefpas chaflé 
d auec foy, le rappella & reprit en grâce, parle moyen d’vn Perroquet, qui ne ccfToit d’ap- 
pcllerlcnomdu fils. La caufe de cefte alienation eftoit venue par vn moine Magicien le- 
quel ayant cfté.appcllé en côtumelic Sorcier par Leon (pource qu’il auoit fait voir à l'Em- 
pereur Bafilc vn autre fien fils qui eftoit décédé) s’en vengea par vnc mauuaife opiniô au’îl 
mit en la tefte du pere de fon fils. •* H 

L e s Normans irritez au poffible de la mort de leur Roy Godefroy, fe mirent aux 
champs en bonne deliberation de la venger. De forte qu’ils vindrent affieger le chaftcau 
de Louuatn , de fi grande opiniaftreté qu’ils l’emportèrent en fin , fans quci’armee oue 
^^-renuoya contr’cux leur peuft faire leucr leurfîege, nyofàftmefmelcsappro- 

L a ville de Syracufe, diète auiourd’huy Sarragofïè en Sicile, fut en cetemps orife ùr- 
cagce&brufleeparlcsSarrazins.Cedrenus. B P > 
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L e s Nonnansparrâsdcdciiât Louuainfc vindrétrédrcdeuât Parisfouzlacôduittede 
leur rov Sigcfroy,cfperât d’y faire aulfi bié leur profit qu’à l’autre.Mais elle fut fi brauemét 
détendue par le Comte Eudes ou Odon &: par l’Abbe Goflin,qu’ils fe trou uerent totale- 
ment fruftrez de leur pretente.Cependanttoutesfoisl’armee que l'Empereur Charlcs(fo- 
licité par Foulques Archcuefquc de Reims ainfi que tcfmoignc Flodoard , enuoiaaufe- 
cours de la cité fouz la conduire du Comte Henry (qui auoittué cy deuant ie Roy Go- ' 
defroy)n’eut pas le pouuoir de faire leuer leur fiegemy le Comte Henry mcfme n’eutpas 
le fçauoir de fc garder fi bien d’eux,qu’ils ne l’attrapaflent en leurs embulches,où il fut mafi 
lâcré.Ce qui fît hafter l'Empereur mefme d’y venir en perfonne aucc l’arricreban de les 
forces.Lefqucllestoutesfoisilaymamieuxconferucrfaifantpaixaucc fes ennemis, que 
de les mettre en hazard.Par les conditions de celle paix toutes les villes &païs de la Neu- 
fttie qui eft de delà la Seine, leur furent(comme dit Regino ) concédées pour les occuper 
&fy habituer, fils pouuoient. A caufe quelles n’auoient encore voulu recognoiftre l’Em- 
pereur ny rccéüoir fes commandemens.Cequi a faiél penfer à P.Æmile & autres qu’ils fy 
habituèrent déflors,& qu’ils la nommèrent de leur nom Normandie. Mais il eft plus vr-ay- 
femblable qu’ils en furent repoulfcz par la vertu de Hugues l’Abbé au nom dû Roy Louis 
Faincant,& qu’ils n’eurent le moien d’en prendre la poffclfion reaile deuant le temps du 
Roy CharlcslefimpIeCombien que la Chronique S.Benigne afferme qu’ils faccagerent 
deflors la plufpart des villes de la Neuftric, nommément Roücn, Eureux, & Baieux : mais 
elle confelfe aulfi qu’ils ne s’y arrefterét.Dont on les vit dés l’annee mefme retourner fou- 
droyer les autres parties de la France,fans efpargrter le pais de l’Empereur aulfi cruellemct 
qu’au parauant.Ioinél que les Annales de Reims tefmoignent exprclTémcnt que la Nor- t 
rnandie fut feulement ddnrtee à Rollo pere du Diic Guillaume. Dauantage Regino décla- 
ré que Hugues(renommc par le fùrnomd’ Abbé, pource qu’on cftime qu’il auoit le pre- 
mier des Princes laies vfurpé le reuenu des Abbayes, ne fe defdaignant d’en porter aulfi le 
tiltre) Prince de grande vertu & authorité en fon temps mourut (tout cela fai<5t)én la mef- 
me annee à Orléans, qui eftoit de fongouuernement &&arquifatde France. A caufe de- 
quoy Charles transfera lès cftats:à fçauoir le gouuerncmenc dupais d’entre la Seine &la 
Loire à Eudes ou Odon Comte de Paris,fils de Robert.La Chronique de S.Benigne dit ■ 
qu’il eftoit frère dudit Hugues. Aimoinusadiouftoquc Louis Fainéant ne refia guercsa- 
prbs luy qu’il ne mouruft.Ccux qui ont eferit de luy,fignâment vn ignorant qui fieft méfié 
d'eferire les Annales de France aux defpensd’autruy, ont ofé dire qu’il fut fi paillard, vi- 
cicuXjCriiel & adonné à fes plaifirs, qu’il râuit vnc religieufe du Monaftere de Chelles, & la 
prit à femme. Mais fil mourut celle annee, comme peutilauoir efté tel,n’eftant qu’en l’aa- 
ge de 8. ans aü plus?Car eux-mcfmes difent qu’il fut fils delà fille de Bolbn,Iaquellefon pe- 
r’e Garloman efpodfa au tbmpsque Louis le Bègue tenoit l’Empire. 

' Cependant Charles hiefme deuint en peu de temps fi hébété de fens & d’enten- 
dcment,que quand les Princes de l’Empire cogncurent qu’il ri’y auoit aucun clpoir d’a- 
mendement en luy,& que les affaires de l’Empire en pourroient tomber en mauuais train, 
ils fctrouucrent tous d’auis le S.iour de Nouembre a Francfort, que fon nepueu Arnul- 
phe ou Arnouljfils naturel du feu Roy Carloman, le priftenfa curatelle , fouz laquelle il 
mourut bien toftapres, à fçauoir le douziefinciourde Ianuierde l’an enfuiuant, qui fut 
huiél cens oélante huiét . Au moyen dequoy fut encores permis (non fans grande çon- 
tradiéliontoutesfois) à fon nepueu de prendre le nom d’Empereur , fouz lequel nous 
trouuons que l’Empire a eftégouucrné par luy fefpacc de vnze ans, dix mois, dixhuid 
iours,à les compter depuis le trelpas de fon oncle iufqucs au lien . Mais ce que nous les 
commençons à l’an’ huiét cens oélante huiét , pluftoft quehuiét cens nonante vn, 
comme a faiél Sigcbcrt au huiél cens nonante quatre auec Palmerius , fe faiét non feule- 
ment parl’acertcnement des anciens filtres &panchartcs, mais aulfi par le tcfmoignage 
de Regino, Herman Contraél,MarianusScotus,GuilIâume deMalmcsbcrie, Godefroy 
dcViterbc, Othon de Frinfingcn, Abbc d’Vrfperg , le fupplément d’Idatius , d’Ado 
de Verdun, laChroniqucde fainél Bénigne, & delà foufeription du Concile deTribu- 
ric, quifuttenucnlahuiéliefmeanncedefon régné , Indiéliontreiziefmc, & denoftre 
Seigneur huiél cens nonante trois.Mais pour nous jcéler hors de celle doutc,i’adiouftcray 
icy lesfouferiptions d’aucunes Chartres qui le voyent és cartulaircs d’aucunes Abbayes de 
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la Comté de Troyes,qui fontte!les:S/ç««m Odonisgloriojifîmi Régit datxij.Cal.oSlobrisJndi- 
Eiione 6.Armo lncamatione Dominiez DccCLXXXVÎIi. An. I. Régnante OdonegloriojijSimo 
Rege. Odo clementix D./f Signum OdonisgloriofifîiReg.Datum IQ.Calend.lanmrij. IndiB.lx. An- 
no y. Régnante O done Rege. 



ü. 


N e antmoin s il f en troliuc de la féconde annee d'iceluy,qui eft te\.\c.^ 4 £iumdieD&* 
minico in menfe Decembn.il. Cdllanuariat in anno lo.Regnante O done Rege. Qui montrent qu’il 
auoit commencé de régner dés l’an SSyipoiircc que l'onziefme des Calendes de lanuier 
fe rencontra aucc vn Dimanche l’an 88 8.feulement:fi ce n’cft que le copiftc du Chartulaire 
ait failli de mettre en cet endroit uipour ii. 

D o m Garcias Roy de Leon retournant a vne deftrouffe mourut à Zamora , lors que 
l’on comptoit au dire de Rodcric l’Ere 914. Et pourcc qu'il ne laifla aucuns enfans,fon fé- 
cond frère DomOrdogne,quifutx.durtom,fucccdaàîa couronne de Leon en fonlieu, 
laquelle il maintint fort prudemment & fàgcmcnt par lèfpace de 8. ans, 6. mois, en Teipace 
delquels on faid compte qu’il gaigna de belles & glorieiifcS vidoircs fur les Sàrrazins. 
Rodcric, A Ifonfe Cartag. 

Angæo ou Hangio , félon d’autres Aio , Roy de Lombardie (ainfî appelèrent les 
Grecs les Ducs de Beneuent ou de Spolet) gendre (comme ils difent) du Roy de France, 
eftant informé de lamortdel’EmpereurBaiilefe rebella contre les Grecs f emparant de 
tout le pais qu’ils tenoient en Italie. Occafion pour laquelle l’Empereur Leon depelcha 
vnficn Patrice nommé ConRanfin contre luy, auec les Légionnaires d'Occidcnt. Auf- 
quels il Ht encore H bien cognoiftrc ce qu’il fçauoit faire, que leur vehue ne ferait de rien à 
l’Empereur. Mefmement que Conftantin en efehappa à bon marché Ce fauuant d’Italie 
fans cftreprisny tuc.Comme Ccdrcnus,Zonare & Iean Curopalates recitét. Ccquctou- 
tesfois tous les hiftoriens Italiens femblent auoir ignoré. Nepar eux-mefines On ne peut 
entendre qui fut ledit Angaeo ou Agæon, Ci on ne lé vouloit prendre pour Guy ( en La- 
tin Guido) Duc de Spolet, qui fe*difoit Roy d’Italie & de la race des anciens Roisde 
Lombardie . De faiâ Sabcllicus & Platine racomptent que fouz le Pape Eftienne l’Em- 
pereur de Grece enuoia vn Hen Capitaine nommé Simbaticus auec armee en Italie,qtli aï* 
Hegea & prit au bout de trois mois la ville de Beneuent fur les Lombards , la remettant en 
l’obciftancc de l’Empereur: Mais que Guy Duc de Spolet &de Beneuent en ch alla les 
Grecs trois ans apres, & la remit en fa fubiedion.il fcmblc auïïi que ce Guy cft celuy que 
Floard dit que le Pape Eftienne adopta pour Ion fils. 

Iean Patritiaque Duc de Vcnife obtint en cetemps quefon firere Pierre luy fuftad- 
ioinâ & aflocié en la dignité Ducal&Sabellic. 

Les Sarrazins eftans entrez cefte annee en fille de Samos, aftiegerent la principale 
cité qui fuft en icellc.Ccdrenus. 

Leon eftant paruenu à l’Empire dépoli Photius du fiege Patriarchal de Con- 
ftantinople , & y fubftitua fon frère nommé Eftienne , qui y prefida fept ans . 
Zonare. 
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Eudes ou OdonvingtneufiefiTie 

Roy des François. 

AME s Roiaumes & Prouinces qui eftoient liées & vnies fouz l’Empire & obeyf- 
5 wS gfancc de Charles le Gros , fe trouuans (comme dit Regino) comme vacans 
S deftituez de légitimé heritier apres fa mort, commencèrent à fe diffouldre & 

W Ç^â^ fcparcntachant vn chacun à part fov d'auoir vn Seigneur defon corps. Quifut 
occafïondc grandes guerres &: diùifions.Ce mal toutesfois n’aduint point par defaultde 
Prince François^qui pour fa nobleffe, force & fageffe peuft commander à tous ces Royau- 
mes &pays.Maispource que lors il y en auoit tant de telle eftoffe qu’ils ne cedoient en 
rien l’vnà l’autre en nobleffe de dignité & puifTariceitelIcment qu’on n’euft peu choifir vn 
entre les autres auquel fes compagnons fe fulfent voulu foufmettre: Par tel moicn les Ira- 
liens, les Bourguignons & les François defiransfe Voir gouucrnez par Princes de leurna- 
tion,pluftoft que par eftrangcrs,fe trouuerent cependant diuifez en faélious & partialitez, 
quandilfutqueftionde choifir & eflire celuy de qui ils vouloient eftre gouuerncz.Lcf- 
quelles auffi donnèrent occafion au Roy Arnulfe de penfer retirer à foy le Roiaume de 
France, pendant que Charles le S impie vray h eritierd’iceluy neferoit encore en aage ca- 
pable de le gouucrner,d’autant qu’il eftoit feulement lors en la iî.anncc de fon aage.Com- 
bienqucFlodoard dit expreflement qu’il le refufa luy ayant efté offert par Fulco Ar- 
cheuefque de Reims : mais pource que la plufpart des Princes & Seigneurs tant de France 
que d’Aquitaine,ne trouuerent bon de fe mettre en la fubje&ion d vn effranger. Cepen- 
dant toutesfois qu’il failloitobuier prefentement au danger eminent des Normans, fut 
enfinrefoluparIapIuralitédesvolontez,fignammcnt,comme déclaré Yues Eucfque de 
Chartres enfon Epiftre 485. des Bourguignons Aquitains, qu’ilfailloitqu’Eudcs ou Odon 
fils de Robert Comte de Paris & de France, tuteur auffi du ieunc Charles , priftle gouuer- 
nement des affaires de France fouz tiltre de Roy (nonobftantqueccfuft au dire du mef- 
mc Yues contre fon vouloir & luy y refiftant ) pource qu’on n euft: fccu choifir Prince ch 
toute la France mieux accomply que luy, des conditions & grâces qu’il failloit à manier 
vne telle charge.Aumoiendequoy il fut facré& couronné Roy à la maniéré acCouftu- 
mee par Gautier ArcheuefquedeSens,duconfcntement du mefmc Roy Arnulphe,à qui 
(comme difent tous les anciens hiftoriens Allemans) il falia faire approuuer luy portant 
certains prefens tirez du threfordes Rois . Ce qu’il ne voulut rcceuoir la couronne des 
mains de Foulques ArCheuefque.de Reims fut, pource qu’il foppofôit de toute fa puiflàn- 
ceauec Bauldouin Comte de Flandre à fon eleîtion, ayant mandé Guy DucdeSpolcten 
Italie pour venir prendre les affaires de France en fà main. Or eftant en celle forte cftably 
en ce degré,il diftribua les eftats qu’il auoit auparauant: à fçauoirla Comté de Paris & de 
France(que l’on difoit auffi Marquifat)au Prince Robert fonfrere. Etfi ieneme trompe* 
ie penfe que Richard Comte d’Autun fut auffi au mcfme tëps inftituc par luy Duc & gou- 
uerneur general de ce qu’on appelloit lors la bafTe Bourgongne,qui eft auiourcfhuy la Du- 
ché^ vne partie de la Comté.à fin que fouz tel tiltre il euft plus de force & d’authorité à 
la défendre contre les Normans. Lefquels ayans efté en la mefme annee lourdement re- 
pouffez de deuant Paris par la vaillance du Comte Robert, fe voulurent venir rccouuret 
fur la ville de Sens,qu’ils tindrent fi long temps affieece, qu’ils lemb! oient f eftre obligez dç 
n’en partir deuant que la prcndre.Si le Duc Richard ne les fuftallé charger dedans leur 
camp, de fi grande puifTance qu’ayant faiét vue grande boucherie de leurs gens, furent 
contrains trouffer bagage, & s’aller pourmener ailleurs , fans pouuoir toutesfois eftre em- 
pefehez de faire encore de piteux mefnages par la Bourgonncxomme Regino recite. Al- 
bert Krants adioufte qu’ils prindrent,bruflerent & fàcCagercnt en la mefmc annee la ville 
de Meaux.La Chronique de fainél Bénigne dit auffi le Chafteau de Melun, apres qu’ils eu- 
rent fai&Ic femblable de la ville de Beauuais & des prochaines d’icelle.Mais pouracheucr 
no lire propos de Richard, comme il ne fe trouuc qu’aucun (dont le nom foit mentionné 
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en aucune hiftoire)ait porté le tiltredcDucdc Bourgongne deuantluy, cncoresquelcs 
Annales de Reims l’appellent aufli Marquis,nc que luy-mefme ait cfté aiùfi qualifié deuât 
le régné du Roy Eudes:d’arttant que la chartre de l’elc&ion de Louis fils de Bofon déclare 
notoirement qu’il portoit l’appellation de Duc dés l’an 809. nous ne concluons pas tant 
feulement qu’il a efté le premier inftitué Duc de Bourgongne en ce temps, mais aufli qu’il 
alaifle cefte dignité héréditaire & patrimoniale à fes iucceUeursimcfinemcnt qu’on ne fait 
point de doute que les Duchcz & Comtcz n’aycnt commencé quafî par tout de fe faire 
D omaniales fouz Eudes & Charles le Simple. 

Commencement du Royaume de la 

Bourgongne Tranfîurane. 

È qu’on a appelle la Bourgongne Tranfiurahe contenoit totalement le pays 
qui cft entre le mont de Iou ( dit des anciens Iura) & les Alpes, où fontauiour- 
d’huy la Sauoyc&lcpaysdes Suiflcs,& de Valais, les habitans duquel n’e- 
ftans pas moins excitez que les autres en telle occafion qui fc prefentoit à pren- 
dre vn Prince en leur pays : fclaiflcrcnt facilement induire à receuoir Raoul ou Rodolfe 
fils ( comme dit Regino ) du Comte Conrard , que l’on furnommoit ( au dire de Lazius) 
dcStratlingc : & arriéré fils (fi le nom de Nepos n’eftoit pris pournepueu) de Hugues 
l’Abbé , pour leur Roy, qui cftoit auparauantleurgouuerncur depuisfon pere. De forte 
qu’ayant aflemblé la noblcflè & les principaux du pays à fain£ Maurice , fefitdc leur 
consentement faluer& couronner Roy. Et pour efprouucrplus outre fa fortune , em- 
ploya tous les moiensdont il fc peut aduifer par mcflàges & promefles, à conaertir les 
autres Bourguignons & Lorrains proches de fon pays de fc venir ioindre fouz luy. Ce 
que le Roy Arnulfctrouuadcfi mauuais gouft, qu’il fentit bien qu’vne telle entreprinfe 
fur luy ne fe deuoit pas diffimulcr lcgercment. A caufe dequoy il entra auec vnc puiflante 
armee dedans la Bourgongne Tranfiurane pour en dénicher totalement fon cnnemy: 
qui auoit ja fi bien pourueu à fes affaires , qu’on ne peut auoir iamais aucune prife fur luy, 
au moyen des lieux difficiles & inacceflibles qu’il faifoit feruir à fa defenfè ; Ce font 
ceux de Valais. Somme que l’Empereur fut en fin contraint de luy quitter la place, 
& ramener fes gens en fon pays , le laiffant fortifier en fon nouueau Royaume, fi à fon 
aife qu’il n’y eut iamais moyen d’en deietter depuis ne luy nefà race tant quelle dura en 
ligne mafculine.En laquelle celàaduint de confidcrable, quelle prit fin par vn Rodolfe 
cent quarante deux, ou enuiron apres ce Rodolfe de qui elle defeendoit, lequel nous 
trouuons par nofljc compte auoir régné de vingtdeux à vingrrois ans , ayant amplement 
monftré en noftrc Chronique de Bourgongne, que ce ne fut luy qui mourut l’an neuf 
cent trente fept: où nous auons auffi réfuté l’opinion de ceux qui l’ont eftimé fils ou de Bo- 
fon Roy d’Arles, ou de Richard DucdeBourgongnc.Quantà l’Abbé Hugues, duquel 
Regino dit qu’il eftoit nepueu , il fembie qu’il ait pluftofi entendu ccluy qui fut Comte ou 
Marquis de Francc.Combicn qu’il y en a qui l’aimeroient mieux prendre pour Hugues le 
Baftardfilsdc Lothairc.Mais dire que ce Roy Rodolfe a efté inueftyde cefte partie de 
Bourgongnepar le Roy Eudes(comme a fait Belleforeft)& qu’il en portoit le nom royal, 
mais fans facrc & fans courône iufques à l’an huitft cens nonante quatre, qu’Eudes voulant 
à fon dire brider & auilirlafa&ion dufang des Bofoniftes, fît auec les Prélats de Bour- 
gongne que Raoul fut fatà&facré Roy,cft pleinement falfîficr l’hiftoirc à crédit. 

Commencement 
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Commencement du Royaume 

d’Italie. 




E s Italiens femblent auoir efté les premiers, lefquels defîrans s'émanciper par 
loccafion precedente de la fubieétion des eftrangcrs, entrèrent endiflentioh 
entr’eux poureflire vn Roy de leur pais :pource qu’eftant la noblcfle affemblee 
M ur ce faiét,vnc partie efleut Guy Duc de Spolct à Padoüed’autre Berengier fils 
jd'EÊVard Duc de Foriul à Pauic. Lefquels fe voulans maintenir en leur droiéfc, commence* 
rent à fe guerroyer lvn l’autre iufques à ce qu’on les euft mis ( au dire de Luitprand ) d’ac- 
cord, par lequel Berengier deuoit demourer Roy d’Italie, allant Guy receuoir le Roiaume 
de France qui luyeftoirprcfenté par aucuns Princes, nommément par l’Archeucfquc de 
Reims,qui ne Ce pouuoit compatir auec le Roy Eudes.De forte qu’il fe tranfporta fouz ceft 
efpoir iufques à Mets:où il trouUa que les affaires de France eiloiét en fi mauuaife difpofi- 
tion pour luy (d’autant qu’on luy fit cognoiftre que fi les François nefe vouloient paslaif- 
jfer gouuerner par les Allemans,encdre le voudroient ils moins par les Italiens)que c’eftoit 
fon plus expédient de reprendre bien foudainement la routte d’Italie , afin de le remettre 
tout chaudement au droiét qu’il y auoit quitté. Ce que nous rapportons auec Regino,Ma- 
rianus Scotus,Oton de Frifing.& l’Abbé d’Vrlpcrg,à cefte annee.Où les anciennes Char- 
tres femblent auflt prendre le commencement du règne du Roy Berengier. Carilseii 
rrouuevne entre les Andquitez de Vcronne dattee delà 14. Indi<ftion,& delà S.annee 
d’iceluy. 

Cependant hous fommes informez par les hiftoires de ce fiecle cy, qu’il y a cii vne 
[telle différence en l’eftat de l'Italie, comme il a efté fouz les François& fouz ceux de fa. pro 
iprcnatiô, qu’il y eut en l'eftat des hommes fouz le fiecie doré & fouz les autres derniers 
fieclcs.Qui plus cft on verra que depuis que l’Empire des François a efté diuifé,que les Al- 
lemans & François Occidentaux fe font fi conftamment maintenus en leur liberté , qu’ils 
|n ont jamais permis qu’aucun autre que de leur natio n leur ait commandé. Mais que l’Ita- 
jlic aiantrccouuré fa liberté, s’cneftlaiftê derechef fpolier par l’inconftance & inftabilité 
des fiens,qui en ne fepouuant comporter fouz le gouuerncment ne d’vn domeftiquene 
d’vn eftranger retomba en vne plus forte feruitude, fouz laquelle elleeft detenue encore 
auiourd’huy fans laUoir iamais peu ny fecoüer n v endurer. 

Aprfs que le Seigneur Iean Patriciaquc Duc de Venife eut vengé la mort d’vn fien 
frere,qui auoit efté occis par le Comte de Comacle, vne maladie le furprit:à loccafion de 
laquelle le peuple luy permit de refigner fa dignité à fon frere Pierre. Mais quand il fut re- 
lcué de maladie, il ne luy fut feulement qu'adioint vnpcu d’efpacede temps, poureequï 
vint à mourir. A caufc dequoy il luy fut cncores permis de fe radioindre fon autre frere nô 
mé Orfon. 

En fin comme il s’appcrccut que le peuple fe degouftoit de luy, il fe depofavolontai- 
rement,laiifant le peuple en fa liberté d’en eftire vnautre.Sibien que Pierre Candien futj 
admis à ce degré;auquel il dura feulement cinq mois,auboutdefquelsil fut occis en vne 
rencontre de mer par les Narcntaniens & habitans de la coftc de la mer Adriatiquc.Dontj 


il fut force à Iean Patriciaque de reprendre i’adminiftration de la République pour vn 
temps, iufques à ce qu’on euft faiét cfteétion d’vn autre Duc.qui fut Pierre furnomméTri- 
bun, lequel dura feulement (aü compte de Sabellic)en cefte charge iÿ.ans. Mais Blondus 

i' « • .v* r /in? ' . non a r I 


àid Compte de zj. qui rapporte aulft fon cftc<ftion comme nous à l’an 888. & au téps mef- 
me que Berengier fe nomma Roy d’Italie. C c qui reuient femblablement à la fupputation 
de Contarin. 

Les Normans&Danrtois faifanslaguerreàJcuraecouftumeeen Allemagne, perdi- 
rent vne grande bataille contre l’Empereur Arnulfe,tefmoin Albert Krants liure 4.chap. 
i7.dcfonhiftoircdcsDannois:oùilaeclarequeHarald fils de Frotto regnoit lors furies 
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Dannois . Combien que Saxo femble eftrc d’aduis que c’eftoit Harald j. du nom fils de 
Gormo. 

La guerre feftantfignifiec & déclarée entre Simeon Roy de Bulgarie & l’Empereur 
de Grèce, ProcopiüsCrenitafutfaift Lieutenant de i’Empefcutén l’armce qu’il enuoia 
contre les Bulgariens,qui eftoit venu courir iufqu'en la Macedone:où ils fc rencontrèrent 
I’vn l'autre Mais le Grec fut vaincu auccfonatmce & retenu prifonnier.Zona.Ccdrcnus. 


Du Monde. yot 6 


De Je fut Chrijl. 889 


I ndiSîton. 7 


De l’Hegire zrj 6. le 4 . de 


May. 


Papes. y 


E. d’orient. t 


E. d'Allemagne. 2 


R.dtsFraliçOu. 2 


Jl.de Leon. z 


Jt.des Efcojfois. 


R . d’Angleterre. 


DucsdeVenife. 


R. d Italie. 


R.de Bourgongne. 


Boson Roy de Prouencc mourut, tcfmoïn Paradin,en ccftc IndiéHon, apres auoir ré- 
gné io»ans.Maiscn laChartredeleflediondu Roy Louis fonfilsf ftexpofé, que comme 
le Roiaumed Arles eut apres le treipas de Charles le Gros, demeuré l’cfpace de quelque 
temps fans Roy, au moiendequoy les Normanslevcnoicnt d’vn cofté brigander& pil- 
ler, & les Sarrazins de l’autre , lans qu’aucun foppofaft à eux : à ceftc caufc les Princes & 
Prélats du Lionnois, Dauphiné & Prouencc furent contraints de creer ledit Louis fils de 
laRoineHcrmengardeRoy de Prouencedu confentcment de l'Empereur Arnoul, du 
Pape Eftienne,& de Richard Duc de Bourgongne: afin qu’il fuft fouz fon authorité pre- 
ferué du danger des Normans & Sarrazins.Encores que l’Empereur Charles lpÿ euft ja a- 
uant fon trefpas accordé le tiltre de Roy. Dont il y a quelque apparence que fon pere eftoit 
décédé deuant ccfte année, & que fon droit paternel ne luy feruit de rien pour paruenir à 
la couronne. 

Les Normans laiftans la Bourgongne reuindrent derechef affieger la ville de Paris: 
où fc trouuans aufli mal traitez qu’auparauant, remontèrent la riuiere de Marne , & de là, 
rauageant la Champagne l*en allèrent aflàillir la ville de Troyes , qu’ils faccagerent & mi- 
rent en cendres. Puis fc tranfportercnt au païs de Verdun & de Toul, ayant l’armee du Roy 
Eudes toufiours à leur dos,qui en les coftoiant fit en fin vnc grande defeonfiture d'eux fur 
la riuiere d’Aine.Regino.Sigeber a accouftumé en ccft endroit de reciter fouz deux ou 
trois années ce qui eft félon tous les autres aduenu en vne. 

O thon Duc de Saxe rcgnoitence temps, lequel ayant efpoufé la fille de l’Empereur 
Arnoul engendra en elle Hcnry,qui fut depuis Empcreur.Chroniq.de Saxe. 

De l arnuee des Hongrois 6c de leur 

régné au pays appelle mainte- 
nant Hongrie. 

\ cruelle & redoutable nation des HugreS ou Hongrois, dits enleur langue Mef- 
tircs ’ dcs G f ccs ( au ra PP ort de Zonarc, Ccdrenus, Nicetas) Turcs , pource qu’ils 
-ftiment qu’ils fortirent dvn mcfmc pais & delà mefmc nation que les Turcs, 
* eftant expulfee d'icelle parles Pezinathes ou Patzinaces , fortit en ce temps de la 
Sarmatie Afiatique,ou(comme vcult Auentin) de la Scythie maritime, qui eft en l’cxtre- 
mité du Septentrion par delà le fleuue Rha , & la Sarmatie Afiatique : où l’on dit eftrc au- 
iourd’huylcs Ruflicns blancs.Et apres auoir rrauerfé toute la grandeRuflîc,le Borifthcne 
leTanais & laThrace,fe vint cfpandre comme vn horrible torrent par leur mqltitudeinô- 
brable par toute la Scythie Europee.Ce que venant au fouhait de l’Empereur Leon , qui 
fimaginaquilpourroitpareuxauoirfareuenchc desBulgaricns, les enuoia foliieiter de 
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leur faire la guerre, remettant luy-mefme aux champs aucc fon armée pour les afiaillir 
d’vn cofté.Mais les Hongrois ayans les premiers rencontré les Bulgaricns , les mirent en 
routte&endcfconfiture.AcaufedequoyleRoy Simeon enuoia demander paix à l’Em- 
pereur , lequel la tenant ia comme faiéte retira fon armee auant que d’en auoir plus grande 
aflcurance.Cc que le Bulgaricntrouuafî à propos pour luy, qu’il alla recharger lcsHon- 
groisquinefe doutoientplüs deluy , de telle furie qu’il leur rendit au double ce qu’il auoir 
receu a’eux.Si eft-ce toutesfois que la perte qu’ils firent fut de fi peu d’apparenceon fi grâd 
nombre qu’ils eftoient, qu’ils ne laiflèrent pourtant de paflfer outre , & de fe venir ( comme 
nous enfeigncntLuitprand liure i.chapitrej.&Regino qui ontvcfcu tous deux encefic- 
clc)en maniéré degrefle & de tempefte rendre celle année dedans les Pannonies : fe fai 
fànsd’arriueemaiftres&pofTeflèursdelabalTe (qu’on dit Tranfiluanie) pource qu’il fut 
impolfible à ces pauures reliques de Huns & Auarois qui y eftoient reftez depuis le temps 
de Charlcmagne,de pouuoir durera fübfifter contr’eux.Et puis s’eftans accommodez, 
commencèrent par les horribles & cfpouuantablcs cruautez , violences & façons de faire 
dont ils vfoient lur les peuples & nations plus proches d’eux, de combler toute l’Europe 
delà terreur & efpouuantement de leur nom. Auentin en fon 4. liure confefte bien qu’ils 
entrèrent celle annee en l’Europe foüz la conduire de leur Roy Cufula : aulïî eftime-il 
qu’ils furent l’elpacc de trois ans vagabonds , deuant que de s’arrefter en certain lieu iuf- 
ques à ce que l’Empereur Arnoul les euftfaiél venir à fon feruice. Cependant Sabellic& 
GafparPcucer ne font point d'auis, qu’ils ayentefté d’autre gent que de Huns, lelquels 

f >artansdelaScythiecommeauoicntfaiét les anciens, fe vindrent ioindre auec ceux de 
eur race , qui habitoient encore en la Pannonie, & y eftoient au tefmoignage de Sigebert 
& de l’Abbé d’Vrfpcrg) fi bien enfermez de certaines barrières & interpositions ou clau- 
ftures, qu’illeur cftoit totalement impoflible de les outrepafler ny du codé du Midy ny de 
l’Occident, pour fe pouuoir venir pourmener és prouinccs de deçà. De façon qu’on tient 
pour chofe certaine qu’illes fallut rompre lors que l’Empereur Arnoul fe voulut feruir 
d’eux. Au moien dequoy le paflage leur fut toufiours depuis ouuert en l’Europe, toutes les 
fois qu’ils s’y voulurent venir esbatre à leur façon. Ce nonobftant Iemcfmc Abbéd’Vr- 
fperg, & Bonfinius liure dixiefme, decade première de fon hiftoirc Hongroife , n’ont peu 
croire que ccfte nouuelle cfmotion & nuee de Hongrois qui firent fi horriblement parler 
d’eux en ce fiecle,foit partie ou venue d’ailleurs que de la Pannonie mcfmes, ny procedcc 
d’autre gent que des Huns & Auarois qui y habitoient ( comme a efté dft) dés le temps de 
Charlemagne:où par fucceflion de temps le nom des Huns & Auarois s’eftoit conuerty 
en Hongrois, & eux multipliez enabondançe& multitude d’hommes fi cflxoiable, qii’ils 
oferent à l’exemple des Sarrazins & des Normans( d’autant mefinement que les troubles 
& diuifions qui s’eftoientmifes entre les François,lcur en prefentoient la meilleure oeça- 
fîon qu’ils eulfent fceudcfircr)defc remettre lus & recommencer fur leurs voifins à faire 
parler d’eux.Mais puis que le nom de Hongres ou Hongrois fe voit par toutes les hiftoires 
tant de la Grèce que de l’Europe, auoir efté feulement entendu & diuulgué en ce fie- 
clc , auffi que les Grecs les nomment expreflement Turcs, comme eftans fortis d’vne 
mcfme origine, dauantage qu’on n’auoitiamaisfcpu ny entendu que ceux qui tenoient 
auparauant la Pannonie eufïent efté autrement nommez que Huns & Auarois:ilncfem- 
ble qu’il faille de plus ample probation à dcmonftrerqueles Hongrois de ce temps font 
fortis d’autre gens que des Huns & Auarois de la Pannonie. Tellement que Mathias Me- 
chonius en fa Sarmatie Europce,& Sigifmond en fa Mofcouic , fuiuant le tefmoignage des 
hiftoiresMofcouites,eftimcnt qu’ils fe nommoient proprement Iurhi,à caufe du pais dont 
il penfe qu’ils eftoient fortis,nomnvéIurha,quieft tributaire du grand Duc de Mofcouic. 
Ioint que l’authorité des premiers autheurs que-no us auons nommez, fcmblent fuffifans 
pour nous mettre hors de doute. 

ABDALLAj.du nom Roy de Cordouë &■ grand Miramolin des Maures d’Efpagnc 
mourut, & eut pour fucccfleur Abderramen fon fils, quife nomma dh fes filtres Ananfer 
Ledin Alla,qui fîgnific defenfeur de la loy de Dicu:& fur ccfte opinion fe déclara ennemy 
des Chreftiensdeur commençant la guerre. 
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Les Normans (comme la Chronique de faind Bénigne tefmoigne)afliegcrent la cité 
de Paris par l’cfpacc de 7. ou (félon Flodoard) 8 . ans : à caufe comme nous auons ja veu 
qu’ils reuenoient quafi tous les ans deuant , & ne s’en eftoient depuis fept ans de gueres ef- 
longnez. Aufli fut elle encore afliegee cefte annee par eux auec aufli peu de profit qu’aux 
autres . De forte que cela les fit prendre confeil d’aller ailleurs : à fçauoir en la petite Bre- 
tagne , qui ferefentoitencores des troubles qui s’y eftoient mis depuis la mort du Roy 
Salomon par le difeord d’entre Iuhacl ou VvidicheilSc Alain. Au moien dequoy ilsgai- 
gnerent tant plus facilement quelques batailles fur les Bretons en quelques rencontres , 
en l’vne defquelles Iuhael fut occis . Qui fut caufe de faire rallier tous les Bretons fouz la 
conduire d’Alain , qui les mena recharger les Normans d’vne telle alegreflc , qu’ils en fi- 
rent vné grande & mémorable defeonfiture, par laquelle de quinze mille qu’ils eftoient, 
les quatre mille feulement fe fauucrent dedans leurs nauires. En cefte façon toute la pe- 
tite Bretagne demeura deflors tranquille fouz l’obeiflànçc dudit Alain iufques à là mort. 
Selon que nous fortunes aduertis par Rcgino, lequel ayant Vefcu en ce fiecie , & ;continué 
fa Chronique feulement iufques à l’an joy.femblc plus croyable en cecy que Icshiftoires 
propres des Bretons,qui râpportentle commencement du regne d’Alain à l’an 910.& tien- 
nent qu’il fut pere de Iuhael. 

Estant l’Imperatrice Theophanon femme del’Empcreur Leon decedce,il prit à 
clpoufe la belle Zoe quiluÿ auoit feruy auparauant de concubine.Ccdrenus. 

Gvy DucdeSpoIcteftantdcrctourdeFranceenla Lombardie, voulut reprendre le 
nom de Roy d’Italie qu’il auoit quitté cy deuant. Et pource que Bercngier ne voulut def- 
mordre ce qu'il penfoitja tenir bien ferme ,1a guerre s’efehauffa bien fort entr’eux d’eux: 
de forte que Guy t^nt de fesmoiens propres que des Camerins & Spolctains quifevin- 
drentioindreàluy, mit aux champs vne belle armee, auec laquelle il combatit Beren- 
gicr non feulement vne fois auprès de Plaifancc, mais aufli derechef auprès de Brcceroù 
u demeura toufiours vitorieux . Au moyen dequoy la pofleflion du Royaume d’Ita- 
lie demeura ficnne , eftant Bercngier contraint dé guerpir l’Italie. Luitprand liurc 
feptiefme. , 

Sovz l’Empereur Amoul fut (à ce que recitent les hiftoiresdeBoëme)Hoftinitius 
fils de Neolan onziefmeDucdeBoëmc.-quîeutvne grofle & cruelle guerre contre fon 
frère Meftibogius pour la principauté. Dont en fin ils s’accordèrent, eftant donné apan- 
nagcraifonnablc à Miftibogius , pour lequel des defpouilles dautruy il alla faire laguerre 
aux terres de Suatoplus Roy de Morauic, pendant qu’il eftoit allé vers l’Empereur Ar- 
noul . Mais à fon retour il mit vne armee aux champs , qui recôuura fes pertes, ayant don- 
né deux batailles à fon ennemy , defquelles: toutesfois il pcrditla dernière. Cependant 
Hoftinitius demeura toufiours amy & allié du Môrauien iufques à fon trefjpas , quivint 
bien toft apres, laiflànt là fuccclfion à fon fils nommé Boriuorius , ou fclô Æncas Siluius 
Borfiuoius,qui fut le premier Prince Chreftien de Boeme. Dubrauius. 

A v rticfmé temps IcsEfpagnols Chreftiensdefliez par leMiramolan Abdcrramen,mi- 
rentlefiegcdeuantlavilleaeTalanereau Roiaume Caftillan de Tolede. Aufecoursde 
laquelle Abderramcn enuoia vne armee, qui fut honteufement delconfitte. Au moien de- 
quoy la ville fut contrainte de fe rendre au Roy Dom Ordognc de Leon. 
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V n nommé Bafile parent de l'Impératrice Zoe,cftantconuaincud’auoir machiné con- 
trel’Empereur,futpuny de Ton crime.Cedrenus. 

Les Normans efehappez de la Bretaigne allèrent requérir nouuelle compagnie de 
gens en leur païs,& rcuindrent par les mcfmes brifees qu’ils auoient autrefois tenues, ren- 
trer dedans la Gaule Belgique, qu'on appelle la baffe Allemagne: où ils gafterent beau- 
coup de villes, entre lelquellcs fut la ville de Vvormcs. A caufe dequoy l’Empereur 
Arnoul empefehé lors contre Zindibolch Roy de Boëmc , fit aller premièrement les 
Lorrains & les bas Allcmans fouz la conduire d’vnficn Lieutenant nommé Arnoul, & 
deSunderholdArcheuefquede Majence contr’eux : lefquels furent miferablement def- 
faiâs le vingtquatrieûne iour de Iuin au pays de Brabant . Dont il fut force à l’Empereur 
mcfincdevcnircnpcrfonnc, amenant auec luy grand nombre de Sueuiens & Franco- 
niens : lefquels fe ioingnans auec les autres bandes d'Allcmans & Lorrains , allèrent don- 
ner dedans le fort des Normans qui eftoit fur la riuiere de Tilia , non gueres loing de Lou- 
uain , à vn premier iour de Septembre , d’vn tel courage qu’ils les taillèrent en pièces quafi 
tous. Tous les hiftoriens qui ont parlé de celle dcffai&c, cftiment qu’il y eut bien cent 
mille Normans tuez lùr le champ.Mais ie ne peux entendre quels Rois Godefroy & Sigc- 
froy furent ceux qu’ils difent qui demeurèrent auec éux.Sommequele nombre fut fi pe- 
tit de ceux qui en efehapperent par la foreft d’Ardennç, &felàuuerent en leurs nauires, 
qu’ils ne peurent faire prendre enuie à ceux qui n’y auoient efté, de venir voir de long téps 
apres çes quartiers là.Àlbert Crants liu.4.chap.i7.a fait mention de la mefme defcôhture. 
Mais il femblequ elle conuicnt mieux à celle annee, où Rcgino & Marianus Scotus l’ont 
rapporteejque non pas à l’an 888. 

Zvndibolch Roy desEfclauons de Morauic fut pour l’amitié que l’Empereur Ar- 
noul luy portoit, & pour la fidelité qu’il elperoitde luy,inuefty de la Duché deBoème, 
qui ri au oit eftégoûuernce iufqucs alors que par fes Princes naturels. Mais au contraire 
cela le fit entrer en telle roefcongnoiflànce de foy-mefine, & les Boëmiens le prindrerità 
fi grand delpit , qu’ils vindrent à nier toute obeiuànce à l’Empereur, & à faire le Morauien 
chef de leur rébellion, qui feprefèntoit à eux. Si eft-ce toutesfois que la première armée 
qui alla contre luy,(pource qu’il ri’en peut pas oppofer vne pareillepour garentir fon païs 
au degaft & du pillage 4 &fc preferuer idc pis aeluenir ) luy abbaifla tellement les cornes 
qu’il falla humilier deuant l’Empereur, luy rendant quelque fatisfa&ion par la rccognoif- 
lance de fa faulte:Comme Luitprand & xegino racomptcnt. Auentin cftime que la guerre 

3 ui en furuint,ne prit fin qu’en la fecodcanrieè.Mais les hiftoires de Boëme niét que Zuen- 
ebald, qu’cÙes nomment Suatophie,ait oneques efté Duc de Boëmc, ains afferment que 
Boriuorius eftoit lors leur n.Duc. 

Berengier vaincu s’eftoit retiré en Allemagne vers l’Empereur Arnulphe , pour 
l’inciter à prendre fa defenfe & reftitution en main , fouz promeffe de luy rendre à l’adue- 
nir obeiffance de vaffahCcpendant Guy s’efforçoit fi bien d’aduanccr fes affaires, que vou* 
lant voler plus hault qu’il n’cftoitjfe fit donner le tiltre d’Empereur, & fouz iccluy cou- 
ronner &confacrcrà Rome parle Pape Eftiennc cinquiefme du nom, le dixneufiefmc 
iour deFeburier:lequelmourutlcii.iourdumoisde Maycnfuiuant. Au moicn dequoy 
les Romains luy baillèrent pour fücceffeur dés le 17. iour du mefme mois Formofus pre- 
mier , qui prcfîda au rapport de Luitprand & d’Onufrius , 4.3ns, é.mois,i8,iours.Lcs autres 
difent qu’il y eut grande brigue à fon cfleélion,pource qu’il eut vn compétiteur nommé 
Sergius,à qui mefme l’Empereur Guy fauorifoit.C’eft merucillc que Platine dit qu’il ne fit 
aucune oeuurc mémorable, & que toutesfois fon fiicceffeur fut fi animé à refeinder fes 
faids & decrets. 
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Cependant on doit obfeiucr parce qu’on aclcrit de lcilcéliondu Pape Formofe, 
qu’on n’auoit pas accouflumédcuant luy d’admettre aucü à la papauté, qui ne fuft du clcr- 
ox* de l’EglifeRomaine.Tcllemcnt qu'il fut dit auoireftéle premier appelle d'vnEgliic e- 
ftrâ&c, comme eftoit l’Euefchédu portaugouuerncmcnt de l’Eglife Romaine. Dont il fut 
déclaré cy apres au Cécile de Rauennc:£«/.t necejîitatis cauft de portuenfi Ecclefia Formofus ob 
'vita mérita ad u4poJlolicsm fedem ejieuocxtus ^fhtmmus nequisidin excmplum tr.that fxcris Icgtbut 
prohibentibus. Pour laquelle occafion auffi la Chronique du Mont Çaffin dit, que l’vnedes 
caufes pour laquelle le Pape Eftiénefonfuccefleurlefitdeterrerdefonfepulchrefut:2«o^ 
cum e ffet Hoftten fis Epifcopus contra fin Eîorum Canonttm décréta , , fedem jipoJ^olicam inuaferat. N ô- 
ob liant le (quels toutesfois on n’a pas laiffé depuis d’eflire des Papes d’autre Eglifc. 

A v melmetéps vne compagnie de Pirates Sarrazins partis d’Efpagnc,vindrent prendre 
terre en Italie:oùilstrouuerentfipeudet-cfiftancc,qu’il leur fut loifible d’occupervncha- 
fteau qu’on nômoitleFraxinete,quieft dedans lesAlpes Cotties:oùils fe fortifièrent de 
telle façon,que toute la puifiance d'Italie ne leurs nouueaux Empereurs nelesenpcutde- 
chalfcr de longtemps depuismy mefmes empefeher de faire vne infinité continuelle de 
maux aux pais & habitans de la Lombardie. 

D'avtre-p a rt Leon Empereur de Grcce prouoqué de beaucoup de braucries qu’il 
aüoitreceu du Prince 4c Bencuét némé Aio, & faduifant que l’Italie n’eftoit plus dcféduc 
parles François c5meauparauant,depefchavn fié Patrice & Protofpataire néméSymba- 
ticius auec vne grofle armée, pour aller afiieger la cité de Bencuét Lequel f acquitta fi heu : 
reufemét de celle charge, qu’il fe la fit rédre le ly.iour d’Ôélob. au bout de j.mois.Au moië 
dequoy elle demeura quelques années en la fubic&iô des Empereurs de Grece. Car apres 
ccSymbâticius,George Patrice en cutlegouuernemét 3 .ans, 9 . mois:au bout defquels les 
Grecs en furent derechef dechaflez parle Marquis Guy. Leon d’Hoftieen fa Chroniq.du 
Mont Caflîn liu.i.Qui déclaré auflï que les Princes delà nation Lombarde auoiétiufques 
àlamefme anneetenu &poffedélaDuchédcBeneuent. . 

Abderramen ayant remis fus vne nouuelle armee,rcuint aflaillir le Roy de Leon de 
plus grande audace quauparauanf.de forte qu’il luv rendit vne aulïi lourde ellrille qu’ila- 
uoitrcccucdcluy.Aumoiéqueles Côtes de Callille firét defFaut defctrouucr(cômeils 
cftoiét tcnus)auec leurs gés au feçours de Dé Ordognc, qui à celle occafiô les fit mettre à 
mort. Dont les Caftillans furent fi fort offenfez, qu’ils fe mirent en liberté, cfli&ns deux 
luges de leur nation pour les gouucrner,qui fe nommoient t’vn Namo Rafurano,& l’autre 
Lamo Caluo.De l’vn defquels on cofclfc que la mailon des Côfalues eft fortie, & les Rois 
mefmes qui régnent auiourd’huy en Callille. De l’autre le vaillâtDom Rodrigo BiuarDi- 
daco furnommé Cide.Roderic de Tollet. 

L e Roy de Bulgarie deuenu fuperbe pour la viéloire qu’il auoit obtenue lur lesHogrois, 
refufoitlapaixqu’ilauoitleprcmier demandée & confentie.Acaufe dequoy l’Empereur| 
depefeha vne nouuelle armee contre luy fouz la côduitte de Catallaccon, laquelle fe venât 
à rcncôtrer en la Bulgarie auec fon ennemy ,fut par luy honteuferaét defcôfitc. Cedrenus. 
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Encore que le Roy Eudes full Prince vaillant , & tel que la republique Françoife rc- 
queroit:fi ell-ce que fon régné fe trouua fi peu agréable en ce temps à ceux mefmes qui J’a- 
uoiét cfleué à ce degré, que fes parés luyeltoiét les plus côtraircs.Mefmcmët vn fié nepucu 
entrelcs autres, némé Vvaltaire, qui fouz l’appuy d'aucuns grâds Seigneurs,feflcua ouuer- 
temëtfcontre luy,fe mettât en poüefiiô de la ville de Lion. Mais fon oncle l’alla fi foudainc- 
ment enclorre dedans,qu’il le prit & fit mourir.Ce qui ne fut que le cÔmencemcnt du jeu: 
pource qu'vn autre nouuelle rebelliô fefleua tout en mefme temps au pais d’Aquitaine par 
la faélion d’Ebolo Abbé de fainét Germain, qui auoit fucccdé à Gofiin , & du Comte Ra- 
nulfe,lequel Auentin(par ic ne fçay qucladuertiffemcnt ) dit auoir pris le nom de Roy en 
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Aquitaine des que Eudes le prit en France) accompagné de Ton frere Gotzbcrtrqui fît 
partir Eudes de Lion pour aller obuier à Icurcntrcprinfe. Cependant comme il entendoit 
à eux , la plufpart des autres Seigneurs de la Ncuftrie prindrent , à la pourfuitte de Foul- 
ques Archeuelque de Reims & des Comtes Héribert & Pépin , le ieune Charles dit le 
Simple vray & légitime heritier de la couronne , ayant lors attaint le douziefmc an de fon 
aage. Et le firent facrcr& couronner en la ville de Reims: plus toutesfois par la ialoufîel 
& enuie des fa&ions , & parla cupidité & ambition de gouuerner, efperans manier les af-j 
faires à leur plaifirfouz le manteau de l’imbécillité de ce içunc Roy, que pour efgardqu’iFJ 
cuflcntau public.Quoy queFulco ou Foulques Archeuefque de Reims fît entendrelorsl 
par lettres à l’Empereur Arnoul& au Pape Formofè,que ce fut pour ce qu’Eudes roufoir 
tyranniquement de la dignité roialle.Et poureeque l’Empereur Arnoul ayant approuué 
l’efle&ion d’Eudes trouuoitceftereuoltc contre luyfort effrange: Foulques s'efforça par 
plufîeurs raifons d’exeufer fon fait,allegant que Charles eftoit le feul heritier de la couron- 1 
ne:&quccen’eftoit pas la couftume des François d’eflire Rois fînon du fang des Rois:! 
adiou fiant cjuod in omnibus gentibus penè notümfuerit , gentem Francorum Reges ex fuccefiione ha- 1 
berc confueuiffe. Nonobftant qu’il auoit bien confenty à l’efle&ion d’Eudes : mais que ce fut 
apres qu’Arnoul eutrefufé le Roiaumcquiluy eftoit offert : & que Charles ne fevoyoit 
encore capable de le pouuoir gouuerner & defendre contre la tempefte des Normans pari 
fon aage :auffi qu’on efperoit mieux d’Eudes. Flodoard met l’Epiftrc de Fulco toutauj 
long. Neantmoinsle fucceffeur d’iceluy Herinee ne fe monftra de tel aduis,quandil 
efleut cy apres Robert frere d’Eudes, ny ccluy auffî qui fîtl’efle&ion de Rodolfc.Somme. 

En la mefmeannee fut célébré vn Concile prouincial des Prélats de France à Reims, 
parlefquelsBaudouinComte.de Flandres fut repris & argué de ce qu’il auoit occupé par| 
force l’Abbaye de S.Vaft d’ Arras,& de ce qu’il s’en nSmoit Abbé au mefpris des droiéts di| 
uins & humains:& puis admonefté dcfamender,fil ne vouloir encourir les céfures Ecclc- 
fîaftiques.Sommequedclà fengendra vnc longue 8c perilleufe guerre pour la France: 
poureeque Eudes ne voulut ainü defmordre faprife,ny renoncer au filtre qu’il portoit: 
ainfi que récite Regino. Combien que la Chronique de Dijon tefmoigne qu’il fît le con- 
traire,& qu’en reftituant voluntaircment le Roiaume à Charles,vne partie luy fut liberale-! 
ment rendue.Qui cft-ce que P.Æmile &autrcs ont voulu dire, que l’Aquitaine luy fut] 
donnée, à findefedefîfterdu reftedelaFrance.Maisonvoit bien qu’ils ont penfé &cô-j 
menté cela:pourcc qu’en ceftcdiuifion l’Aquitaine & la Bourgongne fe maintindrentdu 
party d’Eudes,6i la Neuftric& Belgique fe donnèrent pour la plufpart au R.oy Charles. 
Nonobftant que Floard tefmoigne que Foulques Archeuefque de Reims efcriuit au Pape 
Formofe,lc priant d’amonefter le Roy O don & les Princes de France de fe mettre d’appoin- 
temcntauecle Roy Charles:à finqu’iceluy iouyft du Roiaumc à luy adüenu par fucceflionj 
hereditairc.Ou que fi pour leprefenton ne le luy vouloitrédrc tout entier, au moins qu’ils! 
luy en accordaient vne portion conuenable à fa grandeur endiuifantleRoiaume entr’euxl 
paifîblement & iuftement.Mais cela fe fit feulement cy apres. Nonobftant qu’il cft certain 
que Charles fut couronné ccfteannee en la façon que nous venons de reciter: ainfi qu’il 
fe peut prouuer par les tiltres & Chartres defquels il s’en voit deux au trefor du chapitre de 
noftre Dahie de Paris:de l’vn defquels nous auôs eferit Ccfte infeription, D atum xv. Cal.lu-l 
lijjndtflione x i il i.ttnno Incxrnationu Dominiez DCCCCXi.anno XIX. Régnante nojiro Rege Carolo , | 
redtntegrandig xii II ~AEtum villa Canigiaco in I )« nomine feliciter.^Amen. 

Zvendibolc h, félon lesautresSuatebog,ouSuatopluc,fovdifàntRoydeBoë- 
me & de Morauie , cftant retombé en felonnic, futadiourné pour comparoiftre deuant 
l’Empereur à vnParlfcqjcnt qu’il tint au pays d’Auftriche à fon retour delà guerre contre 
les Normans . Etpource qu’il ne tint compte de fe venir reprefenter , il fut déclaré 
ennemy de l’Empire.Mais l’Empereur fe délibérant de faire valoir tout ce qu’il auoit de 
moyens à le chaftier de fa témérité, s’aduifa de fe feruir des Hongrois & de leur Roy Cu- 
fula , qui n’auoient cncorcs aucune certaine demeure (Comme eftime Aucntin ) arre- 
ftee, contre luy d’vn coftéîVradiflaus Prince de Poldngne d’vn autre : & puis auec 
les propres forces l’aflaillir luy-mefme d’vn troifiefme endroiét. De forte qu’il luy fut 
impoffible de durer contre tantd’efforts.Si cft-cc toutesfois qu’eftant en ccfte forte chafté 
de fon pays,ayma mieux perfeuerant en fon opiniaftretc s’aller cacher és rctraittes de la fo- 
reft Hercinie,quc d’experiméter la mcrcy de l’Empcrcunlequcl voulât remener fon armee 
t VV iij 
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donna aux Hongrois en recompcnfe de leur feruicc vnc partie du pays quefonennemy 
ôccupoir, qui eft-ce que les anciens appelloient Dace, où eft auiourdhiiy la Tranfilua- 
nic, laquelle ils accommodèrent à leur dcmeure,aprcs auoir dechafTé(comrnc a elle' dit)lcs 
Huns& Auarois. 

L’a mb er. t fils de Guy Empereur d’Italie, fut par fonpereinftitué & déclaré Rbyd’I- 
talie:fouz lequel nom il régna l’efpace de3.ans.Luitprand,Onufrius. 

Par l’authorité de Louis fils de Bofon Roy de Prouencc,fut célébré ceftc année vn S y 
node des Prélats de l’Eglife Gallicane en l’Eglifc de S:Sauueurde Vienne en Dauphiné,ou 
prefiderent Iean & Pafchal Légats du Pape Formofe : parladecifion duquel on cognoift 
que le mariage n’eftoit encores lors interdit aux Preftres.Iean le Maire. 

E s t i e n n e Patriarche de Conftantinople décéda enuiron ce temps. Au moiende- 
quoy l’Empereur fit fubrogucr en fon lieu Antoine furnommé Cauleas , qui prefida 8.ans. 
Zonarc,Cedrcnus. 
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L e Roy Eudes ayant donné ordre aux affaires d’Aquitaine , amena vnc armee en Fran 
ce contre fes aduerfaires,lefquels fofans trouuer deuât luy en bataille,furent mis en route. 
De forte que force fut au Roy Charles de fe retirer vers l’Empereur Arnoul,qui luy donna 
nombre de gens pour le reconduire en France.Mais Eudes f alla prefenter deuahteux, fi 
hardiment qu’il les fit retirer en leur païs,laiflànt le Roy Charles deftitué de toure fuitte & 
confort.-qui ne trouua lors plus expédient où fe retirer qu’en Bourgongne,oùlemoienluy 
fut encore offert de remettre fus vne nouuelle armee.par laquelle il donna derechef beau- 
coup d’affaires à fon ennemy qui fe tenoit lors en la cité de Paris. 

En ces entrefaites EbuloouEbolo Abbé defaint Germain fut tué deuant vne ville 
d’Aquitaine qu’il tenoit afliegee . Au moicn dequoy le Roy Eudes conféra fon Abbaie à 
Robert Comte de Paris fon frerc,Iequel Aimoinus dit auoir cfté le fecôd des Princes laies 
apres Hugues l’Abbé qui porta le nom d’ Abbé de fàint Germain , & inftitua fouz luy des 
Doyens qui auoient la charge & codui&e des moines. C’eft mcrueille toutesfois fil n’a cfté 
feculier(commeonparloitlors)qu’ilaitfait eftat& exercice des armes . Parquoyily a 
quelque occafion d’eftimer qu’Aimoinus a parlé d’vn autre Ebulo que de celuy que Regi- 
no dit auoir efté tué ccfteannee en Aquitaine:d’autant mefmcmcnt qu’il le qualifie feule- 
ment Abbé de faint Denis, fi d’auanture cela ne vient de lafaulte des efcriuains. Somme 
que ic fuis encore en doubte que l’Ebulo de Rcgino ne foit Ebles 1. du nom , que l’Anna- 
lifted’Acquitaine appelle 3. ou 4. duc d’Aquitaine. Nonobftant qué la vieille Chroni^ 
que d’Angoulefme dit qu’il y eut vn Comte de Poitiers nommé Ilanulfe du temps du 
Roy Odon,auquel il cftoit grandement familier & amy:tellcment qu’il eftoit des princi- 
paux de fa court j où fes malueillans firent en forte qu’ils l’empoifonnerent, & firent mou- 
rir iceluy ayant vn fils vnique en fort bas aage nommé Ebles, qui fut porté par GcraldE- 
uefque d’Angouleûne à Guillaume Comte d’Auucrgne frété dudit R anulfe, qui futcy a- 
pres duc d’Aquitaine. CarauantluyAdenarcfilsd’Emcnoncy deuat Comte d’Angou- 
lefme, fut eftably Comte de Poitou parle Roy Eudes. Ceft Ademare efpoufi Sancra fille 
de Bernard Comte de Perigort. Vieille Chronique d’Angoulefme. 

Av mefme temps le Pape Formofe eftant follicité par Fulco Archeuefque de Reims, 
enuoia lettres au Roy Eudes pourradmoncfterdelaiflerle Roy Châties en paix fans rien 
vfùrperdece qui luy appartcnoit,& de faire trcfiicsauec luy iufquesàce que ledit Fulco 
fuft allé de Rome vers luy. Flodoard. 

Abderramen Roy de Cordouë, irrité de la perte qu’il auoit faide deuât Talanere, 
demanda fecours au Roy de Tingiranie,où font auiourd'huy les Roiaumes de Maroc & 
de Fez,nommé Almotaraphî&ayantreceu de grandes forces de luy, lesamenaauec les 
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fienncs dedans les terres de Dom Ordogne Roy de Leon , près la ville de lâinél Eftienne 
de Gormatz : oùlesChrcftiensles reccurent de fi bonne façon, qu’ils les defcôfirent hon- 
teufement j demeurans les Chefs principaux de l'armee Morefque occis fur le champ. Au 
moyen dequoy le Roy Dom Ordogne alla faire des courfes iufques bien auant dedans le 
Roiaume d’Abderramen,lefquelIesl'inciterent de rallier fes forces, & de les mener de- 
dans le paysdeGallicc : où Dom Ordogne les vint retrouuer &combatre,auec tel heur 
qu’il cneutaufli bô marché que des premières. Pour celà toutesfois Abdcrramen nelaif- 
fa d’eftrè toufiours ennemy des Chrefticns : car on eferit que s’eftant remis fus, vint entrer 
puis apres dedans le Roiaume de Nauarre, où il rendit à Dom Ordogne ce qu’il luy auoit 
auparauantprefté. Qui fut lors qu’ayant pris plufieurs prifonniers Chrelliens , & entr’au- 
tres le fils d’vn Comte Efpagnol nommé Pelagius , qui n’eftoit aagé que de quatorze ans, 
il le fit mourir d’vn cruel & horrible martyre, pource qu’ilnes’eftoitvouluaccorder à 
fes ordes voluptez.RodericjAlfonfe, Garibey,Vafæus. 

V n Angefcalus Gouuerneur de la liziere de Bauiere du collé de la Morauie,fe trouuant 
conuaincu d’auoir intelligence auec le R oy Zucndibolch , fut par le commandement de 
l’Empereur exécuté à mort: ayant vnfrerequi en fut fidefplaifant qu’il s’alla dedefpit 
rendre audit Zuendibolch: auquel il remit fi bienlcfeu en la telle, qu’il recommença la 
guerre à l’Empereur: qui pour reprimer aulfifon audace, appelia derechef les Hongrois à 
ion aide. A caufe dequoy force fut au Morauicn de quitter totalement le ieu, & fe remet- 
tre à la fimplemercy de l’Empereur. Les Hongrois fedepartansde luy, demeurèrent en 
paix au pays qu’il leur auoit donné, iufques apres fa mort. Auentin. 

S a n s la nouuclle efmotion du Morauien, l’Empereur Arriulfe clloit difpolé d’aller en 
perfonne au fccours du Roy Berengier en Italie. À caufe dequoy il lailfa la conduite de 
l'armee qu’il auoit appreftee à celle fin à fon fils Zuendibolch : lequel lâns aucune refillâ- 
ce la fit entrer en Italie. Guy auoit bien preueu que la ville de Pauiefcroit la première où 
ils ietteroient leur effort. Aulfi quand lesAllemans fe vindrent camper deuant, & qu’ils 
l'eurent battue en toute extrémité l’efpace de vingt iours ils fetrouuerent fi bien reculez 
detoutelpoirde bien-faire, que Guy eut bien toll apres par fes prefents gaigne tant le 
Chef queles principaux de l’armee pour les faire retourner en Allemagne: où Berengier 
aulfi alla retrouuer l’Empereur apres eux : comme recite Luitprand. Combien que Sigo- 
nius dit que ce fut à la fin de celle annee que l’Empereur Arnoul arriua en Italie 3 & que le 
voyage de fon fils s’elloit fait dés l'an 991. 

Les Sarrazins d’Afrique occupèrent en ce temps la ville de Taurominium ciï Sicile 
fur les Grecs , dcfqucls ils y firent vn grand malfacre. Mais ceux d’Afie occupèrent Tille 
de Lcmnos, & en emmenerent grand nombre de captifs. Cedrcnus. 
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L'E mpe X eV R Leon s’ellant troüué à vnc folennité qui fefaifoitenvnTêplelciour 
de Pentccolic, fut quafi malfacré par vn certain perfonnage qui s’clloit difpolé à celle en- 
treprinfe : & puis fe prefenta vn moine nommé Marc , qui luy pronolliqua que dix ans a- 
pres il mourroit, le mefme iour qu’on l’auoit ainfi failly à tuer. Cedrenus. 

L’Emperîv*. Arnoul le trouuant depefehé d’affaires, n’eut repos qu’il ne full palTé 
luy-mefmeaüec vnc fecondjearmee en Italie, à la fuggellion de Berengier. Mais il s’alla 
premièrement addrefier à la ville de Bergame, qui fut fi pauurement defenduë, qu’il entra 
dedans par force, & y fit eftranglcr le Comte Ambroife qui l’auoit en garde. Ce qui mit 
vn tel eipouiiantcment en toutes les autres villes de la Lombardie , qu'il n'y en eut pas v- 
nequi fe fit gueres attendre à luy enuoyer fes clefs. Dcforteque tout le Roiaume d’Italie 
fut en peu de temps rangé fouz fon obeilfance. EtellantaduertyqueleRoy Guy s’ellant 
mis cnfùitecftoit décédé, nefcmbla plus auoir affaire quelailfer fes Gouuerneurs en chaf- 
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que prouincc (entre lcfqucls Othon Duc de Saxe aycul du premier Othon Empereur, eut 
legouuerncmcntdu paysdcMilan ) &: re mener fonarmee en Allemagne. Sicft-ce tou- 
tesfois que les affaires de Tes ennemis nettoient point encores fi deplorees , que Lambert 
fils du Roy Guy ne vint à le remettre fur pied aufli toft qu’il futparty -, ne le contentant 
point feulement du tiltre de Roy d’Italie, qu’il portoit ia du viuant de fon pere. Mais aufli 
l'cportant pour Empereur , apres auoir prins la couronne Impériale par les mains du Pa- 
pe Formofc. Encore que Berengier ayant dcfcouuert que fa vie n’eftoit pas en feureté au- 
près de l’Empereur, fcfuftdefrobédeluy & rendu maiftre de la cité de Pauie j où il fem- 
bloiteftre en chemin de rccouurer toutes fes pertes, files Seigneurs d’Italie craignans la 
vindication &c cruauté à laquelle ilsfçauoient bien que fon efprit eftoitaddonné,n’euflènt 
mieux aimé accompagner Lambert à recouurer la citédePauie. Dont Berengier fut en 
fin contraint l’abandonner, & s’aller cacher vnc efpace de temps à Verorjne j n’ayant for- 
ces pareilles pour oppofer à fes ennemis. Luitprand, Rcgino , Marianus Scotus , O- 
nulrius. 

Cependant l’Empereur Arnoul ramenant fonarmee en Allemagne, la fit palier 
parla BourgongncTranfiuranc, à intention d’en defnichcr le Roy Rodolfc,quitoutes- 
fois fe maintint fi vaillammét, que force fut àl’Empercur de pafler outre. Etpource qu’il 
ne luy pouuoir faire pis, à vne Diette qu’il alla tenir en Allemagne , il fit donation d’aucu- 
nes des terres que tenoit le Bourguignon , à Louy s Roy de Prouence. Ce qui feruit aufli 
peu au donnant qu’à l’acceptant , pource que l’occupateur ne s’en laifla depolfeder. 
Rcgino. 

Zvendibolh Roy des Efclauons de Morauie &: Duc de Bocmc , mourut en vn 
hermitage, où il s’eftoit (comme difent Dubrauius &Æneas Syluius) rendu hermite: laif- 
fant fon Roiaume à deux fils qu’il auoit, nommez Moemarus & Suatebogus,qui en furent 
bien toft apres miferablement deiettez par les Hongrois : tefinoin Rcgino & Auantin. 
Munfter en fa Cofmographic adioufte que les PoIonois,Bocmicns & Silefiens fc firent vn 
Roy apres luy,pource qu’ils auoient efté fes fubieds en fon viuant. 

G r. e g o i r e fils de Dongald Roy d’Efcofle, mourut en la i8.annee de fon regnc;aprcs 
auoir rcfigné& mis Ion Roiaume entre les mains de Donald j. du nom, fils du feu Roy 
Conftantin fécond ,quiIegouuernaduconfentcmentdes EfcolFois,refpaccd’vnze ans. 
Hcdor Boëth.liu.it. 

L e corps de faind Denis Areopagite, qu’on eftimoitcftrc en l’Abbaye de fiünd Denis 
en France, fut en ce temps deftobé,& transporté par l’Empereur Arnoul à Ratisbonnc en 
Bauiere: comme Othon de Frifing. l’Abbé d’Vrfperg & Auentin afferment & monftrcnt 
par beaucoup de demonftrations. Mais les Frànçois, mefinemét les moines de faind De- 
nis ont toufiours débattu du contraire, maintenans qu’il eft encores deuers eux. De for- 
te qu’il y en eut procez intenté à Rome fouz le Pape Leon 9. Vvittikinde de Saxe liu.z. & 
ledit Abbé d’Vrfperg, auec Cufpinian, Semblent faire pour eux , en ce qu’ils tcfinoignènt 
que Charles le Simple enuoyaey apres à l’Empereur Henry premier, l’vn des bras dudit 
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E n vne aflembleedes Princes & Seigneurs d’Allemagne, l’Empereur Arnoul inftitua 
& inueftit de leur confentement fon filsbaftard nommé Zuendibolch Roy de Lorraine 
où ilregnaiufqu’autreSpasdcSbnpere. Regino. 1 5 

A v mefme Parlement aufli le Roy Eudes alla trouuer l’Empereur, pour reconfcrmer 
l’alliance, quieftoitentr’eux. Les Hiftoriens Allemans fepcrfuadcnt qucccfbtpourre 
prendre le Roiaumcdeluy, comme s’ilyeuft eu aucun droid. Sieft-ce cependant qu’a- 
pres qu’il eut efté rcceu fort honorablement, & eut imperré ce qu’il vouloir que Zucndi 
bolch Roy de Lorraine, vint vn peu apres le retour dïccluy en France alfieger la ville de 
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Lion, comme pour la remettre entre les mains du Roy Charles, duquel il feignoit tenir le 
parry , encore que ce fuft pour en faire l'on profit.Mais auffi tcft qu’il fut aduerty qu’Eudcs 
marchoit en grade puiffance contre luy, la crainte luychauffa fi haftiuement les efpcrôs, 
5 e à toute fonarmee, qu’il ne dôna le loifiraux François de le trouucrdcuût Lyon. Rc- 
gino.Flodoard en la vie de Fulco Archeuefque de Reims,declare que l’Empereur Arnoul 
fauorifaen ccfte guerre vnc fois le Roy Eudes-, &autrcsfois le Roy Charles. Tellement 
qu’il vint courir les terres du dioccfe de Reims: d’autant que rArcheuefque Fulco n’auoit 
obtempéré à vn commandement qu’il luy auoit £ fit. Et que puis apres le Roy Eudes vint » 
affieger la cité de Rhcims,d’où il fut repoulTé par l’armee du Roy Charles. 

Les Grccsoccupans encore la ville & Duché de Bcneuent, vn feigneurnommé Vi- 
do ou Guy, que Leon d’Hoftic en la Chronique du Mont Calfin appelle Duc & Marquis, 
leur commença la guerre à fi bon efeient, qu’il les dechaflade Bcneuent & fen mit enpof- 
feffion, en laquelle il demeura deux ans. 

Borsivoivs ou Beriuorius u.DucdeBocmc filsdeHoftiuitiu$,fut parla prédica- 
tion de MethodiusEuefqüe de Morauic,conuerty à la Religion Chreftienne,'& baptifé 
cefteannce (félon Æneas Syluius) aueci'a femme Ludmilla, de laquelle il eut Spitignec 
& Vratiflaus, qui luy fuccederent l’vn apres l’autre en la Principaulté de Boëmc. À jfqucls 
Dubrauius adioufte Boleflaus : difant que les Boëmiens enuoverent prcmicren ent Beri- 
uorius en exil, poureequ’il s’eftoit fait Chreftien, prenant vnStomyrus pour leur Duc 
çn fon lieu. Lequel toutesfois ils reietterent bien toft apres pour reprendre ledit Bëriuo- 
rius. Dubrauius. 

Dom Ordognc Roy de Leon en Efpagne mourut (félon Rodcric) en l’Ere 932. quife 
rapporte auec le 894. denoftre falut: laiflantdcux fils,Alfonfe & Raymirc; lefquels tou- 
tesrois ne luy fuccederent point :pourcc que Froila 2. du nom leur oncle paternel les dé- 
bouta par force de leur fucceffion paternelle, & s’empara du Roiaume de Leon: lequel 
toutesfois il fut contraint de laiffer quatorze mois apres, par fa mort qui le prit en l’Ere 
933. Au moyen dequoy les leigneurs d’Efpagne rendirent ( félon l’opinion de Roderic & 
d’autres) le Roiaume à Dom Alfonfc fils de Dom Ordogne. Combien qu’Alfonfe Car- 
thagene&Franc.Tarafa,fontd’auisquccc fut au fils aifné dudit Froila * quifenommoit 
aufïiAlfonfe: &auoit trois Treres, Ray mire, Ordogne & Froila. Tant y-a que celuy qui 
tint la couronne, fut quatriefme du nom , & régna depuis la 933. de l’Ere l’cfpace de cinq 
ans, fept mois. 

Vn e riouuéllearmeedcNormans partie du pays de Noraerge, fouz la conduite d’vn 
Capitaine nommé Rollo , fe tranfporta cefte année en Angleterre, en intention de s’y ac- 
commoder auec ceux de leur pays qui y eftoiét ia habituez. Mais les trouuans en paix, ne 
fc délibérèrent d’en partir deuant que a’auoir fait faiéts- d’armes furies Anglois. Albert 
Crantsdit que ce fut fur les Northumbriens qui auoient leur Roy Alftanus, lcfqüels il 
mit deux fois en foute. Somme qu’ils les laiflerent en fin en paix, poureeque Rollo fut 
aduifé de reprendre la route de France parvnfongc qui luyaduint. Vvillelmus liure 1. 
chap. 14. & Polydoreliu.j. rapportent cecy à l’an 887. Mais puis que tous côfeffcnt qu’ils 
ne font entrez en France que fouz le Roy Charles le Simple, le tcfmoignagc d’Albert 
Crantsfemble plus receuable, qui le rapporte à l’an 895. 

La guerre continuelle qui cftoit entre les Bulgariensêc les Grecs, donna occafion aux 
Sarazins de mettre fus vnc armée de mer, qui fouz la cbduite d’vn Leon Tripolites Chre- 
ftien renié, alla courir dedans les prouinces de l’Empire, où elle mit en route l’armcc de 
l’Empereur, dont Euftathius Admirai eftoitChcf. Au moyen dequoy ils prirent cncores 
& faccagerent laviUedeTheflàlonique.Cedrenus,Zonare. 
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L e mauuais traittcmenr que Sergiiis & fes complices faifoientau Pape Formofe : & ce 
qu’Efticnnc & Conftantin Princes Romains tenoient Iacité de Rome à ladeuotion de 
Lambert , furent Caufe de faire repayer l’Empereur Arnoul pour la fécondé fois en Italie, 
auec vne puilfantc armce,qui y cftoitia entrée dés la fin de l’an preccdét, & au oit mis tou- 
te la Tofcancfouz fa main. De forte qu il n’eut plus à aller celle année que deuant Rome, 
que Lambert &: fes adherans fe faifoicht forts de vouloir défendre. Mais les Allemâs l’af- 
faillirent de telle allcgrclTc, qu’ils entrèrent dedans par force , & y firent vne cruelle puni- 
tion des ennemis du Pape & de l’Empereur. Lequel apres y auoirprins la couronne Im- 
périale des mains dudit Papc,& le fermét de fidelité, tant du Pape (qui le fit , au dire de Si- 
gonius,en telle forme) [le fais Dieu tefmoin,& tous les Sainéts, & iurc par tous les my- 
fteres diuins,que ie feray toute ma vie loyal & obeiflat à l’Empereur Arnoul, fans porter ny 
donner aucune faueur à Lambert ny àlâmerc : lefquelsmefmcsiem’employeray du tout 
à empefeher qu’ils n’obtiennent aucune dignité en celle dté] que des Romains, reuint 
pourluiurc fes cnnemis.Dc forte qu’il alfiegea la femme du feu Roy Guy nommée Engel- 
trude, dedans la ville de Fermo : où il prit vne maladie ( qu’on dit luy auoir ellé moycncc 
par vn bruuage empoifonné qui vint de ladite Engeltrudc) que force luy fut defe retirer 
foudainement en Allemagne, ou pour fc faire penfer,ou pour changer d’air. Au moy é de- 
quoy Lambert qui s’elloît allé cacher dedans les montagnes de la Tofcane,fcremit in- 
continent au delius. Luitprand toutesfois femble cltrc d’aduis liu. i. chap.9.10.11. quefon 
pere Guy mourut feulement à ce voyage, que Regino rapporte» celle année. Combien 
qu’O nu frius l’a aimé mieux attribuer à la precedente : en laquelle aufli il ellime que le Pa- 
pe Formofe mourut le 4.iour de Décembre. Dequoy iene veux point débattre, n’ayant 
argument vallable pour calanger l’opinion de l’vnplulloll que de l’autre : quand iccon- 
fidcrc le temps qUé Regino a vefeu, & la diligence & les bons autheurs que l’autre aveu. 
Auquel cependant i’accorde bien qüc les Romains ayent elîcu Bonifaccé. natif delà To- 
fcane,fils d’vn Euefquc, trois iours apres le trefpas de Formofe, qui ait auffi fi peu de temps 
duré qu’il ne foit venu iufqucs au commencement del’annce enfuiuant. Cependant fi le 
Pape Formofe a eu iullc occafion , ellant fi faindt comme on dit qu’il a ellé , de faire 
rcuenir l’Empereur Arnoul en Italie : & qu’iceluy Empereur n’y foit retourne qu’à fon 
inllance & requelle , c’ell mcrueilles quelc Concile tenu cy apres fouz le Pape Ican 9. à 
Rauenne, appella le courônement de l’Empereur Arnoul fait par Formofe ,barbariquc, 
& ayant ellé extorqué par furreption. 

R o l lo (tefirioin AlbertJCrants) entra celle aimee par la bouche de la Seine en la 
Neultrie auec fa trouppe. Sigebcrt nous fait mention fouz la mefinc annee d’vn qu’il 
nomme Hundeus Roy des Normans, qui fut baptile & tenu fur les fons parle Roy Char- 
les le Simple. Qui a fait penfer à A uentin en fon quatriefme liure, que c’ell luy qu’on ap- 
pcHoit auttemét Rollo, à qui la Duché de Ncullric fut donnée cnappennageaucclafillc 
dudit Roy. Ce qui cil incompatible auccl’aage qu’il auoit lors, pour élire pere d’vne fille 
ia mariable. Cependant s’il ell quelque chofe de ce Hundeus (félonies autres Hontho ) ic 
le prendrois plus volontiers pour Hallings , à qui les Hilloricns de France difent que la 
Comté de Chartres fut donnée, apres qu’il eut receu le Baptcfme,plulloll que pour Rollo: 
d’autant que Regino qui viuoit alors, n’cull ignoré ne tcu les grades chofcs qu’on dit qu’ii 
fit en France, auant que defe faire baptifer : ficen’eftoitqucGlabcrtefinoigne que Ha- 
llingue cftoit natif d’vn village d’auprès dcTroycs en Champagne. Mais il fc pourrait 
bien faire que ce fut de celle flotte de Normans, auec lcfquels le Roy Charles voulut en- 
crer en côfederation,pour fe feruir d’eux à retirer fon Roiaume des mains de fes ennemis, 
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s’il n’euft cftc deftourné de ce faire par Fulco Euefque de R eims, pource qu’ils cftoient en- 
core pay ens & idolâtres, luy remonftrant en cefte forte : Quifquis vobis fient oportet fidelis ejl 
non expauefeat vos inimicorum Vei amicitiam velle 3 & in claderft ac ruinant nomints çhrijlians para- 
nt arma , & fœdera detejlandafufcipere ? Nihilenim dijîat vtrum qui s fe payants fociet , an abne- 
gato Deo idola adoret. Et apres auoir confermé fon propos par pluficurs autres arguments 
& raifons , entre lefqucls il difoit qu’il ne s’eftoit encor veu vn feul de fes prcdeceffeurs de- 
puis qu’ils eurent renoncé au Paganifme.qui fc fuft feruy de telles manières de gens , il cô- 
clud finalement en ces mots, que Mehusfuerat vos non nafci, quàm Diabolipatrocinio velle re- 
gnare x & illos iuuare quos deberetis per omnia impugnare. 

Moemarvs& Suatebogus Princes de Morauie , commencèrent en ce temps à fe 
guerroyer cruellement l’vn contre l’autre, à l’occafion des partages: en quoy Suatebogus 
fut fupporté de l’Empereur. Auentin. 

Environ le mefme temps l’Empereur Leon enuoya deux vaillans Capitaines , Eu- 
ftathius & Andronicus , faire la guerre aux Sarrazins d’Orient : fur lefqucls ils gaignerent 
beaucoup de belles victoires , félon Cedrenus. Mais fes affaires fe portèrent plus mal en 
Italie : car vn feigneur Guy , que la Chronique du Mont Caflin appelle Due'& Marquis, 
dcchaffa la garnifon d’iceluy delà cité de Beneuent, &s’cn rendit poffeffcurrcfpace de 
deux ans. 
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Lambert Roy d’Italie s’eftimant eftrc venu au deffus de fes ennemis, commença à 
deuenir trop rigoureux enuers fes fubicéts. De forte qu’il fit trenchcrla tefte à Maginfroy 
Comte de Milan, pource qu’il luyauoitcfté toufiours defobeiffant depuis cinq ans. Qui 
fut caufc que les feigneurs d’Italie le prindrent en telle haine , quelle effaça non-feulcmét 
celle qu’ils portoient à Bcrengicr, maisaufli fitqu’AJbcrtfurnommélc Riche (pource 
que c’cftoit le plus pecunieux & opulent feigneur de toute l’Italie) Marquis de la Tofca- 
ne,oudeLucques,&le Comte Hildebrand fe rebellèrent ouucrtement contre luy, iuf- 
ques à l’aller aflîeger dedans la ville dePauie; s’eftimans fi forts qu’ils n’eftimoient pas 
qu’il leur fuft de befoin de fedonnerplus gardedeluy. A quoy il prit fi bien garde, qu’il 
leur alla par vne nuiék, auec cent cheuaux feulement, donner vnechaulde alarme dedans 
leur camp. Lequel fe trouuant furpris, fut facilement deffait &: mis en route,demeurâs les 
Chefs prifonriiers. Aufquels comme il penfoit faire rcccuoir la mort , la fiefine luy fut a- 
uanccc par le fils du feu Comte Maginfroy , duquel il fè feruoit de Secrétaire. 

Entre l’EuefquedcVvirccbourg & lesenfans du Duc Henry de Bamberg en Al- 
lemagne , s’efleua vne grande querelle, à l’occafîon de laquelle furent faiâs de grands 
meurtres & degaft de pays. Rcgino. 

N’ e s t a n t la guerre qui eftoit en France pour la querelle de la couronne encore a f- 
fopie, Rodolfe Comte de Cambray , frere ou ( félon Regino ) fils de Bauldouin Comte 
de Flandres, fefaifit en faucur duRoy Charles des villes dcPeronne & de S. Quentin, 
fur Hebert fils de Pépin Comte de Vvermandois, qui tenoit lors le party du Roy Eudes: 
lequel auffi venant à fon fecours, accompagné d’vne trouppc de Normans , tua le Comte 
Rodolfe en vne rencontre. Au moyen dequoy il recouura non-feulement les villes qu’on 
auoit oftees au Comte Hebert, mais auffi prit la ville d’Arras fur fes ennemisrlaquelle tou- 
tesfois fut bien toft apres regaignée par le Comte de Flandres: comme Iacques Meyer 
recite en f à Chronique de Flandre» Toutesfois Flodoard és vies des Archcuefques de 
Reims, déclaré par vne Epiftre dci’Archeuefque Fulco, eferite au Pape Eftienncfuccef 
feur dcFormofe, quela paix fc fit cefte annee ou la precedente, par l’entremife dudit Ful- 
co entre les Rois Charles & Eudes. Dontil fepcult faire que ce futpar cefte rcconcilia- 
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tion,qu’vnc partie du Roiaumc futlaiftec a Eudes, en quittant 1 autre, ainfiquaefté dit 
cy dciïùs. Qui plus eft, i’ay veu des filtres de toutes les années d'iccluy iufques à la 
dixiefmc, outçc les deux prtmentiônees cy defliis, qui attellent qu’il a efté recogneu pour 
Roy iufques à fon trefpas,au Comté de Troyes : la datte defquclles eft telle: Trecas 

ciuitate. A u très : ~4Elum Lugaria villa. Autres: Medto Sequana an. y.6 .7. 8. 9 10. Régnante domino 
noftro Odonegloriopftmo & piifîimo Rege. Vn de la fixiclme année d’iccluy. Ego ^4 rchembal - 
dut prb remedto ac ftlute animk piijïimi dîlettiftmlque fenioris meiDomini Odonu Regis nihilominus 
addita deprecatione caripmi gemtoris nojiri vibbatu Erchengarijex Coenobio Derucnjido i &'fignum 
~Jrchembaldi qui hanc donatione fierir ogauit,& *4delelmi Comitts T recarum qui confenpt. ^4plum 
Trecas ciuitate. De laquelle ledit Acîelin fe dit en vn autre , Diuina fuffragantc gratia Cornes: 
nonobftant qu’il ne fuft que bénéficiaire. - * 

E s t 1 e n n e natif de Rome, fils d’vn Prcftrc nommé Ican auparauant Euefque d’A~ 
nagnic, fut par la fadion de Sergius 8c de fes complices, efleu le fixiefme lourde lanuier 
de l’an precedent (félon Onufrius: ) combien que par le témoignage de Regino , ce doit 
auoir efté ccfte-cy, pour tenir le fie ge Papal (auquel on fait copte qu’il prefidâ vnan, deux 
moiSjdixncuf iours. A caufe deqUoy Lcon Hofticnfis&Sigebert, difcntque ce fut luy 
qui cafta 8C annulla tous les a&cs 8c decrets du Pape Formofc, 8c fit tirer fon corps hors du 
fepulchc pour le faire ietter dedans le Tybre. Mais Luitprand liu.i. chap.8. afferme que ce 
fut Sergius fbn cnnemy, apres qu’il fut cflcué à la Papauté par Adalbert Marquis delaTo- 
fcanc. Combien qu’Oriufriiis ne l’a mis au nombre des Papes que lôg temps apres. Selon 
lequel auflt ledit Eftiéne mourut ccfte adnee, le 24-iour de Mars; 8c eut pour fucceflcur en 
fonfiege Romanusfils de Conftantiri,freredufcu Pape Marin, qui mourut le 19. iour 
d’Aouft,4.mois,aj. iours apres fon cfle&ion : ayant fait remettre en terre le corps de For- 
mofe, &reftably les a&esd’iceluy en leur valeur, faifànt place à Théodore 2. du nom ci- 
toyen deRomc, qui dura encorcs moins que luy, pource qu’il mourut 20. iours apres. 
Au moyen dequoy lean 9. ou 10. du nom, fut dés le lendemain de fon trelpas, mis en fon 
lieu ; où il prefîda 2. ans,iy.iours rayât eu Sergius pour compétiteur delà Pâpauté,quil’a- 
uoit ia briguee cy deuant, & tenoit aucc fes adherans toute la ville de Rome en fa&ions 8c 
partialitcz. Tellement qu’on penfe que pareuxlaviefutaccourcie aux Papes qui ont fi 
peu duré en ce temps, pource qu’ils eftoient de fadion contraire. Cela eft finalement à 
obferucr és Papes de ce fiecle , que laplufpart d’eux , au tcfmoignagc mcfmc d'Onufrius, 
ont efté fils de Prcftres ou d’Eucfques* 

L’a n 186. de I’Hegirc, (fi le nombre n’cft Corrompu, au liuii9.chap.2y. del’Hiftoircfa- 
cree dcGuillaumede Tir) vn nommé A bdalla fils de Hab, fils deHüflcreth,fils du grand 
Hali, partant de la grande cité de Semclia en Occident,fe vint rendre en A frique defgui- 
fé( comme dit lean Leon liure y. de THiftoire d’Afrique) en habit de Pèlerin: où fc fei- 
gnant eftre du commencement de la race & parenté de Mahommct, fit fi bien par fes 
ruzes 8c palliations, qu’il gaigna en peu de temps la faueur 8C amitié des Maures. De telle 
forte qu’il s’empara parleur aide de la Principauté de Cairaran * eftant le premier qui ( au 
rapport du mefmc autheur) fen fit nômer Calife, non comme fucceflcur de Mahommet, 
mais de fon grand ayeul Haly j lequel il exaltoit 8c magnifioit comme Prophète plus ex- 
cellent beaucoup qucMahommet. A caufe dequoy fut introduire vne fede diftcmbla- 
ble de religion & de ceremonies en Afrique par luy , de celle des Mahumetiftes: où elle 
eut cours tant que luy 8c là ppfterité tint la Principauté de Cairaran , qui fut comme on 
ditparl’efpacedeijo.ans. On récite outrcplus qu’il fe fit donner outre le tiltre de Calife 
lefurnomdeElmahdi, qui fignifie Applanilfant, pource qu’il fc vantoit de réduire toutes 
chofesàtranquillitc,applaniflantàfonpeuple fansoffenfe toutes les difficultez qui l’en 
pouuoient deftourner: en faueur mefme duquel furnom, fit nomer Elmahdia ou Mehe- 
demia, vne grade ciré qu’il alla fohdcr fur le riuage de la mer Méditerranée , pour en faire 
le fiege capital de tous les Roiaumes. Mais vn autre faux Prefcheur s’efieua bien toft apres 
contre luy, fe nommant leCheualierdel’Afne, 8c fc faifant fuiure d’vne armee de bien 
quarante mille combatans. Par lequel ilfiit fi csbranlé, qu’il fc trouua fur lepoind d’eftre 
cfeietté non-feulement de Cairaran, maisaufli de tout ce qu’il tenoit en Afrique, (ans le 
fecours qui luy vint bien à poind d’vn Prince de Cordouë, par le moyen duquel il fe re- 
mit au deflus, 8c fe depefeha de fon ennemy, 
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L e Pape Icanfe voulant venger de Scrgius & de fes complices, ou bien fe munir con- 
trôleurs factions & raences, fit ccftc annee aflèmbler & celebrer Vn Synode de 70. Euef- 
qucsàRauenne: outre lefquels aulïi l’Empereur Lambert sytrouua&aififta. Tellement 
qu’il y veitfon couronnement & confccration ratifiée & confermee : & celle de l'F.mpe- 
reurArnouIfaifte parle Pape Formofe non-feulement abrogec& annüllee, mais aulïi di 
ftebârbarique, & extorquée par furreption. Nonobftant que le Concile fait par le Pape 
Efticttne fixicfme contre Formofe, & les chofes faiftes & executees contre le Corps & co- 
tre là mémoire d’iccluy furent condamnées & anathematifecs : fans toutesfbis déroger 
aux autres aftes d’iccluy Efticnnej firton que pource que Formofe auoit cfté côtte la cou- 
ftumecficuéderEucfché du Port au fiege Romain, fut déclaré que cela s’eftoit fait par 
neeelfité, & ne deuoit pas eftre comme loy ou reigle tire en confcquence. Finalement en- 
core fut ordonile contre l’ordonnance du dernier Pâpe Adrian,que les Papes apres eftre 
eflcuz, né (croient confacrez que les Députez ou Ambafladcurs des Empereurs ne füflènt 
prefents. Én quoy fc peult voir qu’il n’y auoit aücurt arreft ny tenue es Conciles & de- 
crets des Papes d’alots, trouuans toufiours Eùcfques fouferiuans à leurs volontez & in- 
tentions, quand le derrtier faifoit ou deffaifoit ce qüe le premier auoit ordo nnê ou défen- 
du. Cependant l’Erfipèreut Lambert rcüenu de ce Syhodc,fe depcfcha(ainfi que redte Si- 
gonius, qui a monftré par vne ancienne chartre qu’il n’eftoit pas encore décédé ccfte an- 
née le dernier iour de Septembre) de fes ennemis qui aüoient conipiré contre luy en la 
maniéré expofee cy deftus , fut inefperémcnt mis à mort par le fils au feu Comte Mâgni- 
froy, duquel il feferuoit de Secrétaire : qui pour venger le tort faitàfonpere,ralfomma 
dedans fort lift. Au moyen dcqtloy les prifonniers qu’il tenoit cflargis, aidèrent à Bcren- 
gier à fe remettre en poftelfiondü Rôiaümc d’Italie: laquelle il ne faifoit à peine que gou- 
fter, quand vne armée de Hongrois fc vint pât l’Aquilee monftrer dedans l’Italie : qui tou- 
tesfois en partit bien vifte, quand Berëdgief fc fut auec fa puiflance prefenté deuant eux: 
ainfi que racompte Lüitprand, qui en detcriüant au mefme lieu les mérités & bonnes par- 
ties qui auoient cfté en 1 Empereur Lambert, ditcnbonPreftre, ou félon l’opinion que 
ceux de fa nation ont couftume d’auoir d’eux : Quod fi non immatura morte pretreptsti effet , v- 
nttspojl Romanos totum fibi terramm orbem fubieciffet. Nonobftant qu’il n’euft pas cü le moyen 
de chaflcrvne poignée dcSarrazinsduFraxinctte, où ils faifoient mille maux à toute l’I- 
talie. 

E v d e s ou Odon, apreS âuoit gouiiefné le Roiautne de France enuiron l’cfpacc de dix 
ans, mourut (tefmdin Regino) ceftc année lfc troifiefmc iour de Iauier,fans cntans.Com- 
bicn que la vieille Chronique d’Angoulefme afferme qu'il làifla vnfils nommé Arnulfe, 
bien ieüric , qui ne le furuefquit de gueres : ayant déclaré qu’il entédoit que la couronne 
reuint apres luy à Charles le Simple, à qui elle appartenoit de droift. A caiife dequoy il 
ne fc trouua pas vn des Princes de France, ne Robert mefme frère du R oy defunft ( com- 
me tcfmoignent expreflemét Vvittikinde de Saxe & l’Abbé d’V rfperg ) qui fiflent plus du 
reftif à le rccognoiftre pour Roy, & à luy rendre les deuoirs de fubiefts & vaiTaux , eftant 
certain que ceux-là fe mefeomptent qui eftiment que Robert ne voulut iamais renoncer 
au droift qu’il pretendoit luy eftre aduenueri la couronne, par la fuccefiion de fonfrere. 
Car il ne fc trouucra point en autheur ancien, que luy rie fes futeefleurs l’ayct iamais que- 
rellée fouz le prétexte d’iceluy.Cepcridant Charles fctrouüarit ainfi remis au throfnede 
fon pere, non moins par le bénéfice d’autruy que de fort propre droift, & que les forces & 
la dextérité luy dcfailloienr par fon imbécillité Sc fimplitité , à remettre la dignité Royale 
en fa grandeur ancienne : aduint que ce que chacun auoit occupé ou obtenu du domaine 
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Royal fouz les Rois precedents, ou pefché entre les troubles du Roiaumc,cômença fouz 
luy ( d’autant qu’il eftoit contraint ou de le confentir ou de le diflimuler ) non- feulement 
de le retenir, mais aulïi de le polfedcr comme héritage & patrimonial à leur pofteritc. En 
telle façon que les grandes dignicez,Duchcz,Comtcz,& gouuerncmcnts des prou inces, 
qui ne le donnoient aupatauant qu’à vie & en tiltre d’eftat, deuindrent héréditaires & do- 
maniales à ceux qui en cftoient ia faifîs & poflefleurs : tefmôin qu’au Roy Eudes fucceda 
en la Comté de France Robert fon frère : & en la Duché de Bougongne, Rodolphe à Ri- 
chardfon perc:& le Comte Herbert aux eftats du Comte Herbert lbn pere, du viuant 
mcfmes dudit Roy Charles : tellement qu’ils ne referuoient au Roy que le ferment de fi 1 
délité, & la recognoilTance d’eftre leur feigneur dominât &: fouuerain. Ce que l’Annalifte 
de Reims appelle en diuers lieux Régi fubdi^fefe comitterc,fuoi efjici^fubieêhonem polliceri : où il 
me fcmblc que ces manières de parler figninoient les ccreriionics & manières de faire ob- 
fcruces parles valïàux, en rendans leurs deuoirs de ligeancc & d’hôriiagc à leurs feigneurs. 
Dont il femble aulïi qu’on ne pcult tirer d’ailleurs le commencement & origine des fiefs 
de la France & leurs degrez & qualitez : par lefqucls ils font dièts Royaux,principaux ou 
fuperieurs,moindres ou inferieurs & fubalter nes.Quoy que ie n entens pas qu’ils ay et efté 
eftabjiz&con fermez tous enfembleou tenuzàvncoup,maisbiéles vns apres les autres, 
félon les oécafions & incidences des temps. Qui d’auâture n’en voudra excepter la Com- 
té de Flandres (s’il cftvray qu’elle ait efté donnée en héritage par Charles le Chauuc ) ou 
aucuns autres fiefs dot les Rois & Empereurs precedents pourroiét auoir gratifié de grâ- 
ce fpecialc (s’il n’y a eu quelqu’autrc confideration ) quelques de leurs fauoris. Mais ic 
ne peux encore penfer qu’ils n’ay ent efté d’autre nature & côdition, ou plus modifiez que 
les dcrniçrs:ou bien fi petits & en fi petit nombre, qu’ils n’ont fcmblé dignes d’eftre mis en 
compte.Cequi s’entendra facilement en comparant l’cftat du Roiaumetcl qu’ilaeftéde- 
uât le trefpas de l’Empereur Louys le Bcgue,aucc ccluy qui s’eft veu ifouz Chartes le Sim- 
ple &: fes fucceflèurs. Car au precedent tout eftoit quafi domaine Royal , & les prouinces 
autrement départies , le Roy faifant la part à fes fubieds comme bon luy fcmbloir. Mais 
fouz ledit Charles le Simple on le vcitdiftribué en fept grandes & principales prouinces, 
diètes Comtez,Marquifats & Duchez. Au domaine Royal & en plufieurs moindres & pe- 
tites Comtez, dont les vnes dependoient des fept plus grandes comme fiefs fubalterncs, 
ainfi que les Comtez de Touraine,d’Aniou,de Blois, Si autres fcmblablcs dé la Comté de 
France: ( Ce qui me fait foupçonner cftre la caufe pourquoy les Comtes d’Aniou ne tin- 
drent lieu entre les Pairs depuis HugucsCapet,nc les Comtes de Champagne pour raifon 
de leurs Comtez de Tours) la Comté de Montreuil du Comte Herbert: les autres du do- 
maine Royal, comme celles dcNoyon & de Laon , aufquelles les Rois donnèrent enco- 
re long temps depuis leurs Comtes, qui eftoiér comme Chaftelains, à la façon & couftu 
me ancienne. Et d’autres encore qui cftoient de telle qualité que les fept grandes, repre 
nans immédiatement de la courônc, telle que femble auoir efté la Comté de Senlil Quât 
aux grandes, la première & principale des fept, fut celle qu’on difoit de France & de Pa- 
ris, qui comprenoit du commencement fouz ioy le pays d’entre la Seine & la Loire 
iufqucsaux frontières de Normandic.Mais Hugues le Grand l’eftcdit iufqucs bienauant 
dedans la Picardie. Les autres cftoient la Duché de Bourgongne , la Normandie, Flan- 
dre, l’Aquitaine, le Languedoc, qui fenommoitlors laGothie, & celle quele Comte 
Hcbert auoit entre fes mains fouz le filtre que noz Annaliftes luy donnent de Comte de 
Vermandois: encore que fon eftenduëallaftiufques à la plufpart de la Champagne Bric 

& Picardie. Car ce quireftoi^cxceptépoffiblclaComtédeScnlis^uclquesplace’sque 

les Archcuefqucs de Reims s ’attribuoient ) eftoit compté du domaine du Roy, qui ne l’a- 
uoit ailleurs. Deforte queny Charles le S impie , ny les Rois Louys d’Outrc-mer & Lo- 
thaire,ne fcfontveuz faire leur refîdcncc & domicile ordinaire, qu’és pays qui fontau- 
iourd huy de la Picardie, de la Champagne & de la Bric. Mefincment que la ciré de Pa- 
ris n’a iamais efté fiege Royal fouz eux, commeont efté Laon,Noyon,Compicgne & 
autres, qui font exprelfément nommées és Annales de Reims, Reg*lis fedu oppida.Or com- 
me les fept prouinces que nous venons de nommer cftoient les plus grandes & principa- 
les de toute la France: aulïi ceux qui les obtindrent ne furent fai&s feulement par icelles 
les principaux & plus puiflàns d'entre les feigneurs de la France, mais auffi s’attribuèrent 
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quant-&- quant letiltrc &c nomination de Princes, Primats & Potentats fuperieurs de 
France : enfcmblc aufli Princes de leurs prouinces Si des fubie&sà quiilscommandoicr. 
Tellement que celuy qui eftoit Duc ou Comte, ou Marquis de France, de Normandie, 
jd Aquitaine &c de Gothie,s’appclloit aufli Prince defdits pays; & le conucrtircnt d’vfurpa 
•tion en droiét : fi bien qu’üs entrèrent en ialoufic de ce que Charles le Simple voulut efle- 
uervn defesConfeillersà leur parage, iufques à fe départir tous deluy l’an pzo. Ce que 
vn ancien autheur François, duquel l’Abbé d’Vrfperg fait mentioh, recite en ccftc forte: 
Cum Carolus iam totum ferè coüigeret regnttm, coepit quendam Haganone ex mediocribus extoüerc , & 
{f H P ra omnes Principes diligere , adeo vt magnatibus quibufque abjtftentibus folus Pegio lateri hœreret, 
multdque R egij iurit ad fuum tus torqueret. Vnde Primates indignxti , cum nuüattnus pojfent eum ab t-J 
ius dileÙione auerttre , qudtrebant ilium de regno abijeere. Mais l’Annalifte- de Reims dit : Omnes 
1 poeneFranci* Comités Kegem fuum Carolum apud vrbem Sueflionicam , quia Hagknonem C on fi ba- 
rium fuum quem de mediocribus patent em fecerat dimitterc nolebat,reliquerunt. Qui pluseft, la di- 
gnité Royale fut tellement abbaiflee par eux , qu’ils fe veirent quafi plus puiflans en force 
& en territoire, que les Rois mefmes, depuis ledit Charles le Simple iufques à Hugues Ca- 
pet:&fouzlesenfans d’iceluy Capct iufques à LouysleGros Stfonfuccefleur prefque 
tgaux, ne leur portans tel refped qu’ils ont fait depuis , & fe maintenans en quelque con- 
currence de grandeur & au&orire auec eux, tant par leur propre puiflàncc, que par le 
itooyen des intelligehces qu’ils aüoiét entr’eux &c auec leurs voiiïns.Tcllemcnr que quand 
la nomination de Pairie ne leur auroit efté donnée au refpeét de la dignité Royale 


,ains 


feulement de l’au&orité commune, & egalement départie entr’eux, Sc aufli grande en 
l’vn qu’en l’autre ,' encore ne leur cuft-ellc pas conucnu mal pour l’cffcd de légalité qu’ils 
auoient auec les Rois. Cependant qui prendra garde aux droids, qualitcz, conditions & 
pnüileges dont chacun d’eux fefaifoientiouyr en vertu de leur primaulté & principau- 
té, ne trouucra que la dignité de Pairie en ait emporté d’autres auec foy depuis Hugues 
Capet,ny que qualité de Pairie ( fi £a efté comme on dit vnc qualité de fief appellé par 
les anciens nef ou dignité Royale, afçauoirquidepcndoitnucment & immédiatement 
de la couronne) ait plus ne moins efté qu’eftoit la qualité de Prince maieur ou fuperieur, 
à caule des grand fiefs Royaux : à fçauoir Comtcz & Duchez qu’ils tenoient de la courô- 
nc. Ce qui nous a fait dire aufli en noftrc Chronique de Bourgongne Latine, qu’on les 
pouuoit dire Pairs: comme femblablcmcnt on a veu que les Pairs fe font appeliez Prin- 
ces de France: ft d’auanturc les degrez de prcccdcncc , & la déclaration des offices d’vn 
chacun £air au couronnement des Rois ne fembîeauoir mis quelque différence. Brief, 
ne qu’il y ait eu aucun Pair de ceux qu’on appclloit Laies, ne fiefdiâ: Pairie, qui ne fuft 
Prince ou fuccefleur d’aucun de ceux qui l’eftoient : de ce à raifon aufli de meûne fief, de- 
uantque Hugues Capet vint à la couronne. De forte que s’il fe fuft aduifé de donner fa 
Duché de France à apeun de fes enfans,fans la rcünir & réincorporcr au domaine Royal: 
nous euffions aufli eu fept Pairs, pource qu’il y auoit eu fept grands & principaux Prin- 
ces aupairauant. A caufe dequoy le Comte ou Duc de Bretagne ri’aeftétnis au nombre 
des Pairs, encore que faprouincc fuft des principaux & plus anciens fiefs de la France: 
d'autant que depuis Charles le Gros iufqu’audit Capct, elle fut comme nonchallee & a- 
bandonnee des Rois; au moyen des affaires qui leur eftoient de plus près : & quelle n’eut 
aucuns Princes certains ny durables, tant pour raifon des guerres ciuiles & cftrangcrcs 
quils eurent quafi continuellement entr’eux, & Contre les Normansdelàla Loire ( auf- 
quels elle femble auoirefté pluftoft donnée fouz le RoyRodolfe, qu’à ceux delà Ncu- 
ftrie ) qui par icelles en furet expulfez, ou fe dechafloient & deftruifoient l’vn l’autre. Aufli 
quand elle fut en fin venue entre les mains de ceux qui apres l’auoir total emét dcliuree de 
la puiflànce des eftrangers,fans moyen d’autruy, la reduirentfermement en leur obcifïàn- 
c c, ils defdaignerent defe confeflervaflfaux de la couronne de France. Dont on fçait 
bien qui fit acquérir IefurnomdeMauclercàPierreComtedc Bretagne, de la race des 
Comtes de Dreux du temps du Roy faimft Louys. 

Cependant il n y adoute que les Comtes de Champagne n’aycnt fuccedé au lieu & de- 
gré que le Comte Herbert tenoit entre les Princes de fon temps: d’autant quefaPrin- 
cipaulté fut départie &C diuifec apres fon trcfpas entre fcsçnfans, en tant de pièces & 
opins,qu’çlle perdit fa Primaulté : & que Thibault le Vieil, di& aulfi le Triehard,Côte de 
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fours & de Chartres, qui auoit cfpoufe l’vne de fes filles , fcmbla s’eftre aduancc en 
ion lieu, eftant deuenu opulent de poifFeffions en la Champagne & Brie, tant poflïblc de 
ce qu’il en peut auoir du dot de fa femme, que d’vfurpations qu’il fit fur le domaine Royal 
en temps des guerres qui furent entre Louys d’Outre-mcr & Hugues le Grand, & d ac- 
quittions fouzleRoy Lothaire: duquel il fut grandement aimé &fauorife, dont nous 
auonstcûnoignage qu’il s’appelloit ia Prince & Primat de France dés fan 964. Nonob- 
ftantqüe Hugues le Grand fuft encore fon feigneur. (Ce quelcs Annales de Reims di- 
foient Stnwrcm) pourraifon de fes Comtcz de Tours & autres qu’il tenoit de la Duché de 
France. Ioinét que finalement les fils du Comte Herbert decedercnt les vns apres les au- 
tres fans enfans: ou ceux qu’ils curent ne durèrent gucrcs apres eux. Au moyen dequoy 
leur fucccflion rcuint partie à Hugues Capct,partie à Odon fécond ( que l’on dit auoir e- 
fté premier portât tiltre de Comte de Champagne j endore que fon perc Eudes ou Odon 
fils de Thibauld le Vieil, euft efté furnomme le Champenois) qui fedifoit de droiéfc ma- 
ternel heritier d’eux. De forte que Eud es s empiéta fouz ce prétexté des Cotez de Troyc 
& de Meaux. Parmcfmeraifonaufli fepeult entendre comment la Primaultédes Mar- 
quis de Gothieeft venue aux Côtes de Tolofe:pource qu’il eft certain quelesToIofàins, 
loit de leur part, foit des Comtes de fainéfc Gilles, prenoiét l’origine de leur race des Mar- 
quis, & que la Comté de Tolofc cftoit le principal membre du Marquifat de Gothie, qui 
fut depuis appcllee la Comté de fainél Gilles , & fc nomme maintenant le Languedoc. 
Qui plus eft, ce que quafi tous les Comtes de Tolofe de fainét Gilles portèrent le nom 
de Raymond ou de Ragcmund , m’eft indice de l’honneur & faucur qu’ils portoient à la 
mémoire de ce premier Ragcmund, qui fit le Marquifat héréditaire : s’eftimans prendre la 
fource de leur race & maifon en luy. Qui pourroit auffi eftrc la caufe pourquoy le nom 
des Guilleaumes fut corne héréditaire enla famille des Ducs d’Aquitaine. Somme qu’on 
pcultpar ce que nous venons de dire afTez probablement entendre pourquoy les Comtes 
de Tolofe & de Champagne ont efté du nombre des Pairs & Princes de France. Quant 
à la nomination de Pairie, comme ie ne fçaÿ bonnement, ne quand, ne louz quel Roy elle 
a efté premièrement donnée aux plus grands Princes de France, ne qui aeftél’autheur de 
la réduire au nombre de douze: adiouftantfixEcclefîaftiqucs aux fix Séculiers: ne mef- 
mes qui a departy & defîgné fon degré & office à chacun d’eux , aux Sacres & Couron- 
nements des Rois :aulfi ne voudrois-iepoint débattre quequicôques a efté l’inftitutcur 
des Clercs, ne les ait voulu apparier aux autres,ou en l'honneur de l’Eglife,ou pour reftdrc 
fa Cour plus célébré , &c le nôbre de Ces Pairs plus vénérable & augufte , par l’aiïbciation 
des Ec elefiaftiques auec les Laies. Enfcmble auffi qu’il n’ait choifi d’entre les Ecclcfiafti- 
ques ceux qui eftoient lors fes Confeillcrs plus fauoris & en plus grand crédit enuers luy, 
donnant pour l’amour d’eux ce mefme rang héréditaire à leurs fucceftcurs. Neantmoins 
toutesfois ie me tiens bien accrtcné que ccftc inftitution cftoit ia fai&e deuant l’an uoo. 
côme ie pourrois facilemét demonftrcr par beaucoup de bons tefinoignages,fi d’autres ne 
m’auoict exempté de ce labeur. Outre lefquels ie ne fçay fi i’oferois faire mife d’vn que i’ay 
trouué en vne ancienne Chronique non imprimée, quifemble auoir efté faidc quelque 
peu apres l’an mil trois cens j qui déclaré que les EIc&eurs de l’Empire eftoient vulgaire- 
ment appeliez Pairs : & qu’il y en auoit douze qui eflifoient l'Empereur, & leprefentoiét 
au Pape pour eftrc couronné : mefmcment dés l’an 1191. ( dont on pourroit prefumer que 
les Pairs de France ont efté inftituez à l’imitation de ceux d’Allemagne : ou bien ceux 
d’Allemagne à l’imitation ou émulation de ceux des François: ) d’autant que ie n’ay trou- 
ué le femblable auoir efté eferit en aucun autre autheur : & qu’il feroit bien mal-aifé de 
prouuer qu’il n’y eut que douze Elc&eurs des Empereurs deuant qu’ils fuflent réduits au 
nombre de fept. Nonobftant que ie ne fuis pas hors d’opinion qu’il n’y ait eu de l’émula- 
tion de la part des François ou des Allemans enl’ercéiion de leurs Pairs Sc Ele&curs : & 
que ceux qui ont efté introduits les premiers n’ay étfufcitérenuie de faire venir les autres 
bien toft apres. Car on pcult bien aiféraent remarquer és plus fidèles Hiftoircs , qu’on n’a 
pas commencé de parler des vns guercs de temps deuant les autres. Si eft-ce toutesfois 
qu’il negreucrariende voir icy les propres mots de noftrc autheur, afin qu’on eniugccc 
qu’on voudra: lefquels iladiouftefur la fin , apres auoir expofé la forme, ceremonies & 
maniérés de faire qui furent tenues au couronnement de l’Empereur Henry fils de Fré- 
déric 
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deric Barberouflc 1192. Eligitur autem & pnfentatur Imperator faltemper litteras àXII. Prin~ 
cipibus ^ilenunut , qui vulgari ter Pares vocantur. Combien qu’il fe pourroit faire que les Ef- 

criuains auroient là mis XII. pourVII.&qucrautheurauroiteftiméquelesEmpereurs 
s’eflifoient auparauant , comme de fon temps», Cependant cclàeft digne d’obferuation,, 
que de tous les Prélats de la France il n’en a cfté mis aucun au nombre des Pairs, que dq 
ceux dont les Euefchez & villes cathédrales eftoiét anciennement comprifes fouz les vil- 
les & pays qui furent referuez à Charles le Simple & à fes fils, pour leur fiege & domaine! 
Royal, où ils faifoient leur manoir & domicile ordinaire: ou pour le moins qui nercle- 
uoient leurs fiefs terres beneficiales que du Roy: comme ic penfe auoir demonftré plus 
clairement & particulier cm et en noftrc Chronique de Bourgongne. Qui cft fcaufe de me 
faire- faife icy ce propos plus court. 

A p r e s le Duc Guy Adclgife occupa la cité de Bencucnt , & en fut pofleïïcùr l'efpacë 
de deux ans. Chronique du Mont Caffini 
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Constantin fils de l'Empereur Leon riafquit enuiron ce temps, 8 c fut baptiié par 
Jle Patriarche de Conftantinople. Cedrcnus. 

Zvendibo lch Roy deLorraine,faifantmauuaismcfhagcaueclcsLorrains,don 
naoccafion au Roy Charles de mener Vne armée contre luy, qui le deietta quafi totale- 
ment de fon R oiaume. Sieft-cetoutcsfoisque tant de gens s’entremeflerent de les met- 
tre d’accord, que par la conclufîond’iccluy, Charles rcmena fonarmeeen France :eftât| 
l’Empereur Amoul fi fort appréhendé lors de maladie, qu’il en mourut le 27. ou fcloilj 
d’autres le 30. iour de Décembre 5 laiflànt vn fils légitimé nommé Louys, aagé feulement 
de fept ans, que les Princes de l’Empire déclarèrent Erhpereur au lieu de fon perc , apres 
luy auoir ordôné Othon Duc de Saxe & Hatto ÀrchcudqUe de Majcnce, tuteurs &gou-j 
uemeurs de fa ieuneffe. T ellement que l'Empire fut gouucrné tant par luy qu’en fon noin 
l’efpace de douze ans.Marianus Scot. Herman Contrad. 

Les Hongrois ayans tafté de l’Italie , furent affriandez d’y retourner Celle année en 
plus grand nombre qu 'auparavant. De forte qu’ils firent cruellement fentir à toute là L6- 
bardie leur barbarie. Si eft-ce toutesfois quequâd Bercngicr eut amené toute la puiflan- 
ce d’Italie contfcux, qu’ils demandèrent de le retirer en leur pays, à compofition dclaif- 
1 er tout le pillage qu’ils audient fait. Ce que leur eftant rcfufé , force leur fut de combatre 
l’armec des Italiens, fi defclperément qu’ils la mirent honteufement en route , apres en a- 
uoirfait vne horrible boucherie: dont ils contraignirent le Roy Bcrengicr decompofcrj 
auec eux d’vne grade fomme de deniers pour les faire retirer en leur pays. Or pource que | 
le defaltrc fembloit dire aduenu à l’Italie par la faulte 8 c négligence de Bercngier : & da- 
ùantage qu’il fe monftroit trop addonné a fes plaifirs 8c volüpteZjlcs ittimitiez des Italiens 
(qui font de tout temps couftumicrs de fe reuolter pour peu d’occafion contre leurs Prin- 
ces) fé commencèrent à fcfouldrc contre luy plus alprement que iamais. De forte qu’ A l-[ 
bert Marquis d’Iurcc, efpoux de fa fille vnique Gifla, futl’vndc ceux qui auec beaucoup' 
d’autres Princes d’Italie, enuoyerent Ambaflades exprefles à Louys Roy de Proucnce,fils, 
du Roy Bofon,pourle faire venir prendre les affaires d’Italie en fa main. A quoy ilnefail 
lit, s’y eftant tranlporté auéé vhe bonne armée. Mais Bercngicr n’eftoit encore fi aban- 
donné, qu’il ne luy riiift au deuant Vne plus grande armee que la fienne : qui le fit tellement 
deffier de fa fortune,qu’il aima mieüx(c6mc récite Luitprandliu.i.ch.n.&liu.z.ch^.y.ô.) 
compofcr auec Berengicr de temenet fon armee en fon pays, par promefle de ne plus rien 
venir ccrchcr puis apres, ny quereller au Roiaume d’Italie, que de commettre fa caufe au 
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hazard du combat. Combien que Regino & Marianus Scotus en parlent bien autrement: 
félon leiqucls le Prouençal fit longuement la guerre à Bcrcngicr , iufqucs à ce qu’il l’eut 
luy-meûne contraint de quitter ritalic& s enfuir en Allemagne. Cependant nous rap- 
portons l’art iuccdlceluy en Italie àccfteannee, fuiuant le tefraoignage d’Onufrius & 
de Sigonius. 
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Les Lorrains ne pouuans plus dilfimuler du maùuais traittement que Zucndibolch 
leur Roy leur faifoit,fe donnèrent à l’Empereur Louysfon frère j qui enuoya vne armee 
pour les prendre enïâprotc&ion. Et pourcc que Zucndibolch fc voulut défendre, force 
fut de luy donner bataille, en laquelle il fut tué au mois d’Aouft: laiflàntfonfrcrccn pof- 
fdfionpaifiblepar là mort du Royaume de Lorraine.Regino. 

D' A v t A n t que Louys Roy de Proucnce auoit efté légèrement abaridôné des Prin- 
ces &; Seigneurs d’Italie, qui lÿ auoient fait venir , d’autant aufli fut légèrement rcmandé 
par eux pour y retourner : ainfî que récite Luitprand & Sigonius. Tellement que fc fiant 
en leurs promettes, ilrcpaflà auec plus grandes forces qu’auparauantenritalicioùil fit 
quitterla ville de Pauie à Bcrcngicr, pour s’aller fauuer a Vçronne. Parquoy les Princes 
& Seigneurs de fonparty le firent couronner Roy d Italie. Ce qui fc prouue par les an- 
A v mefme temps Adelgife Prince de Beneuent mourut , laiïTantfafucceflîon à vn A- 
tenulfe Gouuerncur & Chaftelain de Capua, &à fon fils Landulfc, qui la «offederent a- 
uec leur poftenté xulques à 1 61. ans apres, qu’ils en furent deiettez parles Normans • non- 
obftant que les Sarrazxns leur donnaient beaucoup de fafchcrics : au commencement 
defqucls mcfmcsils receurent vne lourde cftrille çefte année en vncrcncotrc.Leon d’Ho 
ftie en fa Chronique du Mont Caflin. 

En vi«.o« 1 «mefine; téps lcpaysdeCaftille fut érigé en Comté cômcUeft depre- 
fcnt,par Ferdinand Conclue, qui lapm en fief duRoy Leon, te s'ennomma Comte. 
Francxfcus Tarafa. 

L s s Hongrois fouz prétexté de vouloir réduire en robeiflânee du icune Empereur les 

Morauxens & leurs Prxnccs, qux s’en cftoient de nouueau eftrangcz, entrèrent fouz la cô- 
duxredeleur Roy Cufula à grande puiflànce dedans la Morauic : mais c’cftoitpourla pré- 
dre pour cux-mefmcs , comme ilsfircnt. Car apres qu’ils eurent tué en vne rencontre les 
deux Princes, Mocmarus & Suatebogus,ilsnefc contentcrcntpasfeulementdes'enen- 
faxfiner, mais auffi panans le Danube entrèrent dedans le Roiaumcde Bauicre ■ où ils fi- 
rexit des maux il cftrangcs & horribles par leur barbarie, qu’il n y eut armee quisofaft 
prefenter deuanteux. Au moyen dequoy ils femirent encore en polïcflîon delà balfe 
Pannonic,di<ftc maintenant Auftriche, quieftoit lors dependantedu Roiaume de Bauie- 
re : laquelle leur demeura iufqucs au temps de Henry a.Duc de Bauicre. Abbé d’Vrfpere 
Auentinliu.a. * ® 5 

v n e armee de Sarrazins partie d’Afrique aborda au pays de Calabre: la plufpart de la- 
quelle ils mirent en leur puxflancc, & tindrét la ville de Coflènce affiegee en voyede Veto- 
porter, fi leur Roy n’cuft cfté frappé & occis de la fouldre du ciel , qifi les fit retirer : félon 
Sabcllic. Mais Glaber Rodolfe moine de Clugny, qui commence fon Hiftoireccfte an- 
née, parle bien diuerfemcnt de cefte defeente de Sarrazins en Italie: lcfquelsil dit v cftrc 
venuz fouz la conduite d vn Roy nommé Algafif , & s’en cftrc retournez auec luy en A- 
(rique, apres lauoir pxllee, faccagee, bruflee &cnfanglantcc de meurtres &occifions 
tu tques a Bencuent,fans trouucr rencontre ny empefeheraent. Nonobftant que quelques 
Princes d Italie fctuffentaflemblcz&nus aux champs ponrlw «pouffer: mais fis ne les 
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ofercnt approcher. Ains comme il dilyttf ftptus mos ejî tfits moderms Italien fug<e potius quant 
belli petiere remedium.Cc qui fît trouucr fi bonne amorce à ceux de ccfte nation là en Italie, 
qu’ils ne ccflerent oneques depuis de la reuenirfouuent vifiter, & traiter de femblablcs 
venues iufques au temps de leur Prince Almuzar, (les autres l’ont appellé Almanfor) & de 
l'Empereur H cnry a. 

A v mefine temps Abdallia Roy de Cordouc & grand Miramolin des Sartazins d’Efpa- 
gne mourut, s’il a régné comme dit Vafams apres les Chroniques d’Alfonfezj.ans, &luy 
fucceda à Tes cftats vu nommé Abderramen, qu’ils ne difent point s’il a efté Ton fils ou non. 
Combien qu’il doit félon Rôdcric aUoit commencé de regner plu ftoft,à caufc poflible que 
il regnoit ja auec cet Abdalia,& qu’il mena au nom d’iceluy l’armee contre Dom Ordogne 
Roy de Leon.Ils difent aùlfi qu’il régna 50.ans.Mais ie ne voy point qu’aucun ait certaine- 
ment parlé du temps de fon régné. * 

A v lieu d’Antoine Patriarche de Conftantinoplc décédé , Nicolas furnommê Miftic 
fut fubrogué qui prefida z.ans.Zonarc. 

En ce temps Cyrille compagnon de Mcthodius Euefquc de Morauie eftant à Rome, 
priale PapeaunomdesBoëmiensdeleur permettre que le feruicc diuin leur fuft faiâ: en 
îangueBocmiquc.Ce qui leur eut efté dénie fans vne voix qu’on ouy t en l'air, dilànt.O/ww 
(jthitut Lutdet J>Qminum 1 & t omnit lingua conftteatur eum. Æncas SiluiuSyDubrauius. 
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L o v r s Roy de Proucnce apres auoir en plufîeurs rencontres & batailles défiait toute 
lapuifiàncedu Roy Bcrengier,Ie contraignit à là parfin des’en fuir au pais de Bauiére, 
layant fait fortir cefteannce deVeronnc le zî.iour d’ Aouft. Au moien dequoy il s’alla faire 
couronner Empereur (fftalic à Rome par IePapeBcnoift quatrième. Regino,Onufrius, 
, & Sigonius. 

Lis Hongrois n’eftansignorans des diflentions qui eftoient entre les Potcntas dlta- 
lie/e guidèrent de ccfte occafion pour y retourner faire leur fardeau comme ils auoient 
fai& auparauant.Dc forte qu*ayans pafle en grand nombre parla Carinthic arriuerenten 
la Lombardie: où ils fircntvnehorribledcfconfituredegcnsdu païs,quis’ofcrentprefcn- 
ter en bataille dèuantcuxfouzlaconduiftedcrEuefquedeVerfeil, qui demeura du nom- 
bre des tuez. Et apres auoir rauagé comme ils voulurent, s’en retournèrent auec leur butin 
en leur païs.RcginOjSigebertjBonfinius Blondus,& Sabellic, adiouftent qu’ils afliegerent 
à cc voyage ou a l’autre lacitéde Venifcrlaquelle futfibrauement defendue fouz la con- 
duire du Duc Pierre Tribun, que force leurfut de la laifferàleur grande hontc&con- 
fiifioiu 

Le ComtedeFlandresnepouuoitdormirdcbonfommes’iln’auoit vengé lamortde 
foii frère qui auoit efté tué cy deuant , de forte qu’il leua celle année vne armee par le moié 
de laquelle il repritla ville d’Arras fur le Comte Hebertî lequel préoccupant la faueurdu 
Roy Charles le fit armer à fon fècours.En forte qu’il fe fit par iceluy reftituer non feulemét 
la ville de Pctottnetmais auffi ofter la ville d’Arras aux Flamcns, qui fut donnée à vn Cote 
qu’on nommoit Aïbumarc.Dcquoy le Comte deFlandres tantplus enflammé à vengeâ- 
ce, n’eut point de honte d’employer l’vn de fes gens à faire aflafinémenttuer le Comte 
Herbert ou Heribert 3 à qui fucceda en fes Comrez de Pcrônnc & de fairuft Quentin , fon 
fils Heribert ( qüenos Annaliftcs ont appellé Comte de Vcrmandois) qui fut l’vn des fept 
principaux Princes delà France fouz Charles le Simple , &: Louis d’Outremcr. Regino, 
laques Meyer. 

Àlvrediou Alfrede Roy des Anglois mourut en la z8.annee , ou félon d’autres en 
la 30.de fon règne ayant vn fils nommé Edouard quiluy fucceda à fa couronne, & régna 
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vincgquatrc ans, cftant le 13. Roy depuis Cerditius, 8c qui par fa vaillance adioufta le Roi- 
aume des Mcrcicns 8c des Saxons Occidentaux au ficn,8c fubiugùales peuples de Gaules. 

Polydo.VirgiliuSjBaleus, Guill.de Malmeiberic. 
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L’empekevr. Louis cftant contraint d’obuicr aux cntreprifes des Hongrois, IcÜàvnc 
armée de laquelle Luitbold DucdcBauierc eut la charge : lequel s’allant trouuer erila 
Carinthie où les Hongrois deuoient pafleràleur retour d’Italie, en deffit vn grand nom- 
bre, 6c auant que le Roy Caftai ,ou Cufal en fut aduerty,alla doner fur fon armee qui eftoit 
delàlefleuue Ifter, fi inopinément qu’il la mit en routte, demeurant ledit Cufal occis fur 
le champ.Dc forte que s’il euft fccu pourfuiure (à vi&oirc ilpouuoit facilement extermi- 
ner le refte des Hongrois.Mais pourcc qu’il fc retira^il leur donna moicn d e fc rallier, & de 
fe créer deux Rois au lieu du defund nommez Durfac 6c Bogol . Herman Contrat, A- 
uentin,liure 4. 

Ma 15 l’autre Louis Empereur d’Italie apres auoîr fai& retirer Berengier en Allcma- 
gne,fc mit en telle confiance qu il ne luy pourroit plus nuire, qu’il rompit fon armee 8c li- 
centia fes gardes à la fuggeftion mefmc del’Euefque Adélard de Veronnc.Cc que Beren- 
gier n’eut pas pluftoft feeu qu’il rcpalfa foudainement d’Allemagne en Italie ( s’afleurant 
en l’inconftance 8c inftabilité des Italiens) 8c lefurprit fia point dedans la ville de Vérone 
(par le moien que les citoiens 8c leur Eucfque aulïi h 5 me de bien luy donnèrent d’y entrer) 
que le tenât entre fes mains, il luy fit creucr les yeux le 11 Jour de Iuillet:afîn qu’iln euft plus 
moié de fe rcuenger ny querella* le Roiaume d’Italie.Comme tcfmoignent auec Rcgino 
qui viuoit en ce temps, Marianus Scotus, 8c Othon de Frifingen.Mai$ Luitprand 8c Sigo- 
nius fe font efforcez de blanchir cefte defloyauté Ôc cruauté dont les Italiés vferét enuers 
ce Prince qui eftoit venu à leur mandemét,fouz couleur de ce qu’il eftoit retourné en Ita- 
lie contre fon ferment. Et que s'cftanttrouué en la maifon d’Aldclbert Marquis de laTof 
cane, 8c prins garde aux richefles 8c magnificences qu’il y voioit,auoit dit en l’oreille à vn 
fienamy,que ce Marquis là fcmbloit fon Roy pluftoft que fon Marquis. Tellement qu’il 
auoit efté incité par ce mot à donner aide 8c moien à Berengier de venir furprédre la ville 
de Veronne.Somme qu’eftant ainfi mal accouftré,mourut bien toft apres (oit à Rome ou 
ailleurs.Onufrius conuient auec les Autheurs precedens que ce fut l’an 904. feulement. 
Mais Sigoniuss’eftperfuadé que ce fut cefte année par le tefmoignage d’vne chartrcdat- 
tee del’an Dccccu.du régné de Berengier, xv.du vn.iour d’Aouft, qui monftre qu’il eftoit 
ja de retour 8c reftably en Italie dés Iadiéte année. Cependant la Chronique de Flod.oard 
tefmoignc qu’il laiffa vn fils qu elle nomme CarlcsConftantin, qui tint cy apres la Comté 
8c principauté de Viénc en Dauphinérpource quelle dit notâmét qu’il eftoit fils de Louis 
1 * Aueugle.Il femble auffique le mefme Authcur nous veult fignifier queHugues fils)au rap- 
port de Luitprand, Cufpiniâ, Onufrius 8c Sigonius)de LothaircRôy de Lorraine(duquel 
nous auons parlé cy deuant,qui fut Comte d’Arles &L de Prouence)tint deuant luy la Cô- 
té de Vienne aufli bien que celle de Prouence , à eaufe poffiblc du droit qu’il y pretendoir 
de par fon pcre.Dont il s’eft peu faire que par quelque accord faiét entr’eux, Hugues lailTa 
Vienne àl’autre 8c fe retint la Prouence.Etdc ce Conftantin auffi i’ay quelque opinion 
qu’eft iflue la race 8c famille des Comtes qui portent l’Aigle en leurs armoiries , combien 
qn e d’autres les difent eftre defeendus de Girard de Rouffillon.Lequel point toutesfois ie 
ne tiens pour affeuré comme l’autre, que Caries Conftantin fut fils de Louis l’Aueugle, 
l’ayant monftréparbon tefmoignage. Nonobftant lequel toutesfois Bellc-foreft pour fe 
m onftrer quelque habile homme en hiftoirc, s’eft voulu oppofer page311.de fes Annales: 
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difant que cela ne fe pcult faire:veu que des ce que Louis fils deBofon fut mort (ce font 
fes paroles ( il y eut vn Hugues ( on l’eftime à tort cftre iflu du fang du Roy Lothairc de 
Lorraine ) qui fe fit Seigneur & Comte d’Arles &de Vienne. A quoy ie luy refpondray, 
quâd il aura prouué fa côclufion,&: que le tefmoignage que i’ay allégué n’eft pas fi certain 
que fes faulfesimaginations:& pourquoy aufli il les doit propofer pour le regard d'Hu- 
gues Comte d’Arles au iugement des Authcurs,& des railons que nousauons alléguées 
cy deuant.Il fe fait aufli mention en vne chartre(quc quclques-vns difent auoir efté veuë 
à Clugny,dattce del’an^ip.fouz l’Abbé Odo)d vn Rodolfefilsde l’Empereur Louïsrla 
quelle eftant vraie , qui ne penfeta qu’il a efté vn autre fils dudit Louis l’aueugle. 

Les inimiticz fe bauflèrerit en telle forte entre les Comtes Albert de Babemberg auec 
fes frères Henry & Adelhard fils de Henry Duc de Franconie contre JEbrach Euçfqucde| 
V vircebourg & fes freres Princes de H ell e, qu'ils fe trouuerent tant d’vnc part que d’autre 
accompagnez de leurs amis & alliez cri rang de bataille pour debatre leur querelle fi près 
les vns des autres, qu’ils ne fe départirent fans combat. Auquel le Comte Albert perdit fes 
deux freres. Mais Ebrard y fut aufli mis à mort ayat vn frère nommé Rodolfe qui luy fuc- 
cedaenfonEuefché. Regino. 

A l F o n s e Roy de Caftille préférant la vie monaftique à la royallc,refigna volontaire 
ment fon Roiaumc à DomRaymire fon frère pour entrer en vn monaftere, pluftoftqu’à 
fon propre fils Dom Ordogne.pource qu’il eftoit trop viticux,& de mauuaifc vie. Si cft-cc 
toutesfois que comme la repentance le prit bien toft de l’auoir laifle, aufli la deuotion luy 
reuintdelerecouuter.Ehlaqueilepourfuitte ilfutprisdc fon frere , & mis en prifon:où 
l’on luy creua les yeux, comme on fit aufli aux fils du feu Roy Froilla , lefquels eftans fortis 
de minorité, faifoient monftre de fe vouloir remettre au Roiaume de leur pere. Au moien 
dequôy Raymire demeura poflefleur du Royaume de Leon par l’efpace de 1 9.ans,z.mois, 
qui commencèrent au rapport de Rodcric en l’Erc 939. L’on racompté qu’il ne fut gueres 
fans auoir guerre aux Maures, lefquels il eftrilla d’vne telle façon près la ville d’Ofma, qu’il 
en fit vne grande defconfiture,par le moien de laquelle Abenare ou Benaia, félon d’autres 
Aben Alla Roy de Sartagofle,fut contraint de fe rendre fon tributaire apres qu’il eut pris 
là Ville de Madric fut luy. 

G o x m o j. du nom Roy de Dannemarc regnoit en ce temps, lequel efpoufà la fille du 
Roy Edouard d’Aûgleterre,nonobftant laquelle toutesfois il ne laifiàjpas d’eftre ennemy 
tres-cruel des Chreftiens iufques à la fin de fa vie, qu’on dit auoir efté filonguc qu’il perdit 
"es yeux de vieillcfle. Albert Crants. 

Vne armée de Sarrazins entrée dedans les prouinces de l’Empire de Grece fut braue- 
ment dcfFaiétc,& quafi toute taillce en pièces le é.iour d’Oélobre par Himcrius Lieutcnat 
de l’armee de l’Empereur Leon & fon grand Logothcte. Cedrenus. 

Nicolas Miftic Patriarche de Conftantinople, ne voulant donner la communion 
de la Cene à l’Empereur Lcon,pource qu’il auoit cfpoufe quatre femmes l’vnc apres l’au- 
tre, ou pluftoft pour auoir fait Ediét qui permettoit de ce faire, fut depofé , & vn nommé 
EuthimiusSincellUsfubftituéeri fon licu,qui fit toutesfois reuoquer à l’Empereur l'Edict 
precedent, par lequel il remettoit en laliberté d’vn chacun deconuoler iufques auxqua- 
triefmcs nopces pat le moien dvn Synode d’Euefques Grecs qui futaflcmblé pour ce dif- 
ferent:duquel nous pouuons entendre quels bons Théologiens cftoient lors lesGrecs,Ief 
quels fe formalizérent encor cy apres tellement pour ce fait, qu’il fut caufe de faire affem- 
bler 33.âns apreS Vn autre grand Synode qui annulla le decret de ceftuy-cy. Cedrenus, 
Zonare. 
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Constantin fils de l’Empercgr Leon fut en ce temps defigné Empereur Augufte 
par ion perc,&r couronne de la couronne Impériale par le Patriarche Euthemius au iour 
de la folcnmité de Pentecofte. Zonirc,Cedrenus; 

Rodolfe Eucfque de Vvircebourgfutauec Tes freres fpolié & cxpulfé de Tes biens & 
feigncurics par Albert Comte de Babembcrg. Rcgino. ^ 

F o v l qv,e s Archeuefque de Reims fe délibérant retenir la ville d’ Arras & l’Abbaye 
de S.Vaft qui luy eftoit donnée par le Roy Charles, depuis quelle eut efté oftee au Comte 
de Flandres, fut cefte année mis à mort par les gens dudit ComteiCe qui excita vn grand 
tumulte & fcandale en France. Lequel fit queles Euefques furent affemblez à vnSynodc, 
auqüêl ccluy qui auoit tué Fulco qu’on nommoit Vincmare fut excommunie' : Lors aufïi 
fut fubftitué en l’Archeucfché de Reims au décédé Heriuee. Regino,Flodoard,Iaqucs 
Mcyeri 

Vn e armée d’Efclàuons courut cefte annee le pais de Saxe. MarianusScotus. 

Les Sarrazins plus irritez que vaincus par le defaftrc preccdenr,fe remirent aux châp 
auecnouuellearmce pours’alicr venger fouz la conduire de Leon Triopolite. Deforte 
qu’ils rencontrèrent Himerius auec fon armée près de l’idc de Samos,& le mirent hontcu- 
fement en routte. CecIrenus,Zonarc. 

Benoist 4. Pape mourut le 8.iour d’Auril.Son fucccfféur fut Leon j.qui fut depofé 
4.iours apres fon cfiedion de la Papauté,&miscnprifon, où il mourut de regret par vnj 
Preftrcde l’Eglife Romaine nommé Chriftoflc, qui femitluy-mcfmcfânsefledionlezy, 
iour de May en fon lieu à l’aide d’vn grand nombre de ruffiens ôt demauuais garçons , qui 
remplirent la cité de R orne de meurtres & de fcandales , pour paruenir à l’efred qu’il pre- 
tendoit.Cc qui vint fi bien à propos pour Scrgius j.du nom de la race des Comtes de Tuf 
culane ( qui auoit efté cy deuant repouffé par deux fois de la Papauté)qu’il ne fit point de 
confcience de s’aider de la puiffance & authorité qu’auoit Marozia femme de Guy Mar- 
quis delà Tofcane,courtifannetres-renommec& effrontée ( à qui il feruoit auffi deruf- 
fien)en la ville de Rome, à Ce mettre au fiege Papal en lafaçon que l’autre sy eftoit mis , a- 
pres qu’il luy eut fait quitter la place le 14. iour de Décembre de la mefinc annee. Auquel 
il fe maintint encore fi puiffamraent,qu’il y demeura iufques à fa mort par l’efpace de 7. 
ans,3.mois,i6.iours.Luitpraiid tefinoigneque Marozia engendra vn fils 'de luy,qui fut cy 
apres Pape fouz le nom de Ican-u.ou 1 i.Et qu’il fit ce beau mcfiiage enuers le corps du Pa* 
pe Formofc décédé 8.ans auparauant,que tous les efcriuains de l’hiftoirc des Papes ont re- 
cité, & que nous auons monftré cy deuant auoirefté faid fouz vn autre Pape. Mais c’eft 
polfiblepource qu’il fut autheur&inftigatcur dcccfaire. Platinedit que I’aife & les déli- 
ces efc.uelles l’Eglife eftoit plongée en ce ficelé par l’affluence des richeffes,auccla licence 
& impunité de malfairerpource qu’il ne fe trouuoit Prince aucun quipeuft ou oiâft repri- 
mer la diffolution des Ecclcfîaftiques,engendrerentlcsmonftresqui occupèrent le fiege 
Papal. A caufe dequoy la Chronique intitulée Fafiiculut Tcmporum, appelle ce fieele le téps 
efféminé , auquel la foy & la religion Chrefticnne deuint grandement refroidie & dimi- 
nuee:ouurant l’entrccâ fedes & herefics nouuclles.Mais la barbarie & ignorance des bo- 
ncs lettres &fciences tant diuines qu’humaines, qui y fut en régné beaucoup plus qu’és 
precedens,a faid iuger à Sabcllicqu’ellcy amena le comble d’infclicité. De forte qu’il fc 
trouuc peu de chofes dignes de recommandation enuers la pofterité auoir efté faides en 
iceluy/oit par les perfonnes conftituecs és fuperioritez & prééminences ciuiles, foitpar 
ceux qui faifoienr profeflion des bonnes lettres & difciplincs.Dc faço mefine que la mé- 
moire des chofes faides de ce temps fe voit ou confufemcnt & lourdement eferite, ou à 
moitié oubliée & perdue. 
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Leon furnommé le Philofophc ,pourcc qu’il eftoit grandement verfé és fciences de 
Philofophie,mennementauflî de l’occulte, par laquelle il s’eftoit acquis quelque fçauoirj 
des choies futures, mourut l’onziefmc iour de May, ayant rcfîgné par fon teftament l’Em- 
pire à Conftantin fon fils, qui fut 8.du nom, aagé lors d’enuiron 7>ans,& à fon frere Alexâ- 
dre,qui n’éftoit qu’en la ao.annee de fonaagc:duquclilne futfuruefeu que de 13. mois, fé- 
lon qu’il luy auoit predic luy-mcfme en expirant:car il dit qu’il le verroit en autant de téps 
apres. Zonarc,Cedrenus,Ioan.Curopaî. 

W a l g R. 1 n Comte d’AngouIefme mourut en ce temps, laiflant deux fils Alduin qui 
luy fucceda au Comté d’Angoulefmc,& Guillaume qui obtint le Comté de Perigort,& 
fut cfpoux de la fille de Guillaume Comte de Toloufe . Vieille Chroniq.d’Angoukfmc. 

E n v 1 r o n ce téps Benaia Roy des Maures de Sarragofle fe rebella contre le Roy Dô 
aaymire d’Efpagne fouz la cofiâce qu’il auoit au fecours du Roy Abderramé de Cordouë: 
Nonobftant lequel Raymire le vint rencontrer de telle hardieflè, qu’il tailla en pièces 30. 
mille de fcsgens,& le retint luy-mcfme prifonnier deuant la ville de Simaucas, au iour 
qu’on celebroit la fefte S.Iuft,qui eftoit le 7.d’Aouft, qui fut aufli remarquable pour vne 
eclipfc de foleil qui s’y fît.Roderich, Alphonfc. 
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Alexandre Empereur de Grece s’eftant corrompu par quelques excez, mourut le 
6.iourdeIuin,laiflantfon nepueu Conftantin 8.en pofleflion totale de l’Empire Oriental: 
lequel il gouuerna premièrement fouz la tutelle de l'Imperatrice Zoe famere l’cfpaccdc 
13. ou 14.ans.Et puis aucclEmpereur Romanus enuiron l’efpacc de 16. Sc depuis le trcfpas 
d’iceluy ij.Mais à fupputer depuis le premier iufques au dernier iour de fon Empire, nous 
trouuons qu’il a régné en tout 54.ans,5 .mois,] ,iours:d'autant qu’il mourut au rapport de 
Zonare,Cedrenus & Iean CuropaLenla j.IndiéUon. 

Av refte Alexandre auoit tellement irrité deuant fon trefpas Simeon Roy de Bulga- 
rie, refufânt de confermcr l’alliance que l’Empereur fon frere auoit faiéte aucc luy, qu’il re- 
commença de faire la guerre à bon efeient aux Grecs. Cedrenus. 

Conrad Duc de Franconicffrere comme aucuns ont penfé) de l’Empereur Louis, 
voulant défendre la querelle des Seigneurs de HcfTc contre les Comtes de Babcmbcrg,(ë 
trouua le zé.iour de Fcuricr en bataille contre le Comte Albert de Babemberg nepueu 
du Duc Othon de Saxe, où il fut tué.Dcquoy l’Empereur fut fi courrouflë,qu’il fit venir le 
Comte Albert à luy fouz belles paroles , & puis le fît executer à mort . Comme recite 
Marianus Scotus & Othon de FrifîngenauccRegino Abbé du Prumieu en Lorraine, 
qui finit aufli fa Chronique en la mcfme année, en laquelle il viuoit SC florifloit.Cependât 
Conrard qui fut cy apres Empereur, fut fils de celuy qui mourut cefte année: & du Comte 
Albert fon ennemy font iflus les Marquis d’ Auftrichc. 

Donald é.Roy d’Efcoflc mourut en l’onziefme anneede fon règne. Au moien de- 
quoy Conftantin 8.du nom fils d’Ethialipede fut fuiuâtlacouftumc d’Efcoflefubrogéen 
fon lieu auquel U régna enuirô 4o,ans. Au comencemcnt dcfquels le Roy Edouard a An- 
gleterre luy commença guerre. Mais il fc défendit fi brauement qu’ils furent en fin tous 
deux contrains de fe mettre d’accord. He&or Boëtiusliu.ii.Polidore. 

Les Hongrois peuplèrent en ce temps de leurs gens la Pannonie qui eftaupres du Da- 
nube, apres en auoir dechafle les anciens habitans. Aucntin. 

E v t h i m 1 y s Patriarche deConftantinoplefut par l’Empereur Alexandre demisde 
Ia dignité Pat riarchalc, laquelle fut rendue à Nicolas Miftic , qui l’exerça cncores iufqu’à 
l’Indi&ion 3-par l’efpace de ii.à i5.ans-Ioh.Curopal.Zonare, Cedrenus. 
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Povrce que l’Empereur Conftantin ne pouucftt encore pour l'imbécillité de fori aage 
gouuerner les affaires de l’Empire de foy-mcfrhe,fa merc,qui eftoit l’Impératrice Zoe,fut 
rappelée à la cour pour auoir l’cfgard &lâfupcrintcndanccd’iccllcs.Auquel temps Cdn- 
ftantin Ducas,qui eftoit domeftique des efcoles d’Orient(qui vault autant à dire que Co- 
ronal des Légions d’Orient) fils d Andronicus fe voulut rebeller contre l’Empereur, & fe 
donner luy-mçfmcletiltrecTEmpercur.Mais il fut incontinent pris Ce mis à mort par Tes 
complicesjen lamefme maniéré & façon que l Empcrcur Lcûn luy auoit cy deuant pré- 
dit. Ccdrenus, Michaël Glyca. 

Cependant les Bulgariens vindrent encore auec leur Roy Simeon courir iufquës 
dèuânf la cité de Conftantinople,d‘où les Gouucrncurs & Conseillers de l’Empereur Ici 
firent retirer fouz certaines partions. Cedrenps. 

L e Roiaume de Lorraine ne fut en ce temps moitts troublé de guerre & diflèntiôs in- 
teftines que l’ Allemagne eftoit, à l’occafion du different qui eftoit entre Conrard Duc de 
Mofellane auec fes freres, Gérard & Côrard d’vhcpart,& Gérard & Macrofidc Ion frère 
de 1 aütrepartjde forte qu’ils fe donnèrent bataille. Auentin. 

V n e nouuclle armee de Normans fouz lacôduidede deuxeoufins nommez Rollori 
& Gerlon defeendit eefte année par la bouche de la Seine en la Ncuftric,où ils alliegerent 
la cité de Roücn,&lapreftêrehéaefiprcsquc les habitans fe voyans cflongnez d’cfpoir 
de fccours de France,fc rendirent à eux par compo'fition.Qui fut caùfe qu’vhe partie delà 
Neuftrie fit apres le femblablc , où Rollon fit fortifier quelques chafteaux à fin d’y faire là 
retrai&erpource qu’il fe deliberoit d’aller guerroier delà les autres païs delaFrâcc, corne il 
fit par l’elpacc de quelques années iufques à ce qu’il eut receu le Baptefme.Cependât nous 
conftituonsfonarriuccenFranceencefteannec/uiuantrauthorité de quelques Chro- 
niques de France , cncorcs que d'autres l’ayent voulu rapporter à l’an dccclxi. ou 

DCCCLXXXVI.OU DCCCXCVI. 

Athenolde frété du Roy Edouard d’ Angleterre, fclaiffant perfuader des promef- 
fes des Dannois,fe rebella contre fon frerc,qui fe défendit fi vertueufement qu’il le mit no 
feulement en füirtc,mais auffi le contraingnit de s’enfuir totalement hors d’Angleterre. 
Au moieri dequov il n’eut plus affaire qu’aux Dannois qui tenoientla Northumbellande 
& l’Angleterre Orientale. Lesquels il mena de fi bonne façon qu’il les deffit auec leur Roy 
Eric,& mit leur Roiaume en fori obcifïancd 

Z 1 ê m o v r t e fils de Piaft Rov de Pologne moürut(felon Hagcrus & autres) cefte an- 
née apres aüoir régné ?i.an,ou félon letcfmoignagè d’autres io. ans : laiflànt vn petit fils 
nommé Lesko 4. qui régna fur les Polaques apres luy .Ceux quinereçoiuët letcfmoigna- 
ge dudit HagcCUs difét,que Piaft mourutl’an ÿij.On adioufte que Zicmouitc fut fort vail- 
lant & belliqucux.qui reforma la difeipline militaire, rccouura tout ce qui auoit efte aliéné 
de la principauté de Polognc,& enconqucftadauâtagefurla Moraüie. puis ofta par force 
d’armes aux Prufticns ce qu’ils auoient auparauant vfurpé fur les Polonois* 
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Dam 1 an Amiras des Sarrazins de Tir, fitla guerre en ce temps aux Prouinccs de 
l’Empire de Grcce, où il alfiegea la ville de Strobelion, quife trouua au danger d'eftre 
prinfc, s’il ne Fuft décédé deuant.Qui fut caufc que fes gens fe retirèrent , & que l’Impéra- 
trice Zoe eut plus facilement moien défaire trefues aucc les Sarrazins ; afin d’cmploier 
toutes les forces de l’Empire contre les Bulgaricns, qui ne ceffoient défaire des entrepri- 
fes continuelles furlaThracc.Sieft-cetoutesfois qu elle ne fit qu’efmouuoir lesPatzina- 
ces à leur faire la guerre.Ce qui n’empefcha cependant que» la ville d’Adrianapolinefuft 
prife & faccagce par eux: & qu’il ne la falluft apres retirer de leurs mains pour vne certaine 
fomme de deniers. Cedrenus,Zonare. 

Les Hongrois trouuoient fi bonne amorceaupaysdeBauierc, qu’on nelesjpouuoit 
empefeher de reuenir fouuent ccrcher leur proyc . Dcforte qu’il faillucque l’Empereur 
Louis afTemblaft toute la puifiàncc d’ Alemagnc pour l’oppofer à eux, laquelle encore que 
elle euft faid fon deuoir de les côbatre par plufîcurs iours iufqucs au dernier bout, fi cft»ce 
quelle fut en fin miferablement dcffaidc le p.iour d’Aouft deuant la ville d’Ausbourg,qui 
cft en la frontière du pais de Bauiere.De forte que la plufpart de la nobleflc & des Princes 
de la Germanie y fut mife en pièces. Entre lefqucls Luitpold Duc de la Bauaric Orientale 
fut le plus regretté, és eftats duquel fuccedercnt fes deux fils Arnould (qui fut bien tort a- 
pres Rov de Bauiere)& Bertold.Sommcque le dcfaftrc fut fi grand pour les Allemans à 
celle dcffaidc, qu’ils ne peurent empefeher lefdids Hongrois d’aller courir & rauager iuf- 
qu au milieu des païs de Saxe 6c de la Turingic.SupplémentdcRegino,Marlanus Scotus, 
Lambert ScafFuab, Abbé d’VrfpergjAucntin. 

Alain furnÔméle grand Duc de Bretagne mourut celle annee, ayant laillé deux fils 
Iudicael & Collcdoc qui luy fiiccederét,cn fa Duché, & moururent à la fin tous deux fans 
enfans, demeurât vn nepucu qu’on a nômé Alain Barbetorzte (fils de leur fœur,qui elloit 
mariée à Matridous Comte de Pohel)lcquel tint la Bretagne apres eux. En laquelle ce- 
pendant les Normans entrèrent celle année, & y firent tant de maux, que les deux Ducs 
furent contrainds s’enfuir.Chroniques & Annales de France. 
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Les Sarrazins de la Sicile n’eftaris ignorans des troubles de la Grcce, rccommencerct 
à faire des courfcs & brigandages fur les terres que l'Empereur tenoit en la Pouille & en la 
Calabre. Lequel n’ayant lors le moien pour les occupations qu’il auoit d’ailleurs, d’en- 
uoier forces fuffifimtes en Italie pour la défendre, fe contenta d’enuoier vn lien patrice nô- 
mé Eullathius pour traider d’appoindement auec eux.Qui fut en fin conclud fouz condi- 
tion de certain tribut que l’Empereur leur deuoit payer tous les ans: qui aufli apres cela fit 
demeurer vn autre iîcn Patrice nommé Iean Mizalon en Italie, pour gouuemcr en fon 
nom les prouinces qui y eftoient de fon appartenance. Ccdrenus* 
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Seconde parue 


Les Normans fouz la c/r nduide de Rollon affiegerent la cité de Paris en la i z.anncc du 
Roy Charles. Mais ils furent contrains (comme on dit) de Ce. retirer pour aller au fccours 
du Roy d’Angleterre. Au retour duquclils voulurent derechef recommencer leur fiege. A 
caufc dequoy le Roy entra en terme d appoindement aucc cux,qui ne vint toutesfois à ef- 
fedjpourcc que le Comte Robert de Paris & le düc Eblcs d’A quitainc l’empefchercnt.Ce 
qui leur fut bien tôft apres vendu cher en vnc bataille qu’ils perdirent contre lefdits Nor- 
mans: comme tcfmoigncnt les Chroniques de Normandie & les Annal.d’ Aquitaine, aucc 
Albert Crants.C’eft merucillcs toutesfois que ny le continuateur de Regino , ny ccluv de 
Aimoinus,ny Sigcbert,ny aucun autre cfcriuain ancien qui foit en lumière, n’ont fait au- 
cune mention de ces occurrences fi mcmorablcs.Ioint qu’on n’cft pas encores bien affeu : c 
qu’il y ait eu en ce temps vn DucEble$d'Aquitaine,parcequenous dirons de Guillaume 
le Piteux cy aprcs.Combien que la compofition qui fera faide cy apres auec Rollo,tcf- 
moignee par beaucoup de bons Autheurs,peult faire croire que les Normans auoient fait 
auparauaht pluficürs exploits de guerre & entreprises fur la France. 
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Les Princes d’Allemagne derechef aflcmblez fur les marches de Franconic & dcBa 
uiere pour refifter aux entreprinfes & aggreffions des Hongrois, furent encore miferablc- 
ment defeonfits par eux auec vne pitoiable perte de gens, entre lefqucls fut Gcbrard Duc 
de Franconic. A caufc dequoy l’Empereur ne trouua plus expédient que défaire appoin 
dement aucc lefdits Hongrois, lequel il fallut acheter à beaux deniers comptans. Supplé- 
ment de Regino, Marian.Scot. Aucntin. 

Les Normans eftans venus courir en ce temps iufqües enla Bourgongnc, furent def- 
faids auec grande perte de gens par Richard Duc de Bourgongnc au terroir de Tonnerre* 
au lieu dit Argcntueil près S.Florentin.Supplémcnt d'Aimoinus, Chronique de S. Béni- 
gne, Glaber. 

Gvillavme fiimomméle Piteux ou le Deuot,Duc d’Aquitaine & Comte d’Auuer- 
gne, natif de Bourgongnc ,fondaceftcannceIemonafterede Clugny enfon propre hé- 
ritage qu’il auoit au finage de Mafcôn.Etl’ayant faid magnifiquement conftruirc , le renta 
de grands reuenus des biens qu’il auoit, pource qu’il eftoit fans enfans & hors d’dpoir d'en* 
auoir.Lc premier qui y fit l’omce d’Abbé fut Bcrno,quc l'on dit auoir eftéauparauant Cô- 
te de Bourgongne,commc nous trouuo ns eferit en la Chronique des Abbez de Clugny 
de Gerardus de Arucrnia, & en quelques fort anciens monumens dignes de foy. Sigebcrt 
toutesfois & les Annales d’Aquitaine rapportent cccy à l’an huid cens nonanre cinq. Mais 
ce quelles difcntque le Duc Guillaume mourut bien tort, ayant inftituéEbles premier 
du nom fon heritier & fuccefleur en la Duché d'Aquitaine , n'a aucune apparence de 
vérité. 
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Les Normans cftans venus aflieger la ville de Chartres, l’auoient redui&e au dan- 
ger d’eftrcprifc,fi Robert Comte de France & Richard Duc de Bourgongne n’euflènt a- 
mené vnc armee pour la fecourir : où ils firent fi bien leur deuoir , qu’ils taillèrent en piè- 
ces neufmille Normans par vndixneufiefme iourd’Aouft:& prindrent oftages de ceux 
qui eftoient reftez , à fin qu’ils fe retiraient fans malefice.Cc que le Supplément d’Aimoi- 
nus& la Chronique de faind Benigne difent cftre aduenu enuiron to.ans deuant le tref- 
pas de Richard Duc de Bourgongne. 

Il fevoittiltreen vnc Abbaye de Champagne nous acertenant la 14. annee du rè- 
gne de Charles le Simple eftrc bien rapportée à l’an 9ii.difant:^fî«/» menfe Iunto j. idus 
IunijycücD ominicojmno i 4. Régnante Dommo Carole Rege piffîmo.Czt cefte annee la lettre Do- 
minicale fut F.qui tomba fur le 9. de Iuin. 

Rodolphe Roy delà Bourgogne Tranfiurane mourut(au rapport de deux fort an- 
ciennes Chroniques non imprimées) cefte année le 15 .iour d’O dobre, lailTant v n fils nô- 
mé aufli Rodolfe qüiluy fucccda en fon Royaume. Lazius tcfmoigne qu’il l’eut de fa fem- 
me Adelahide,de laquelle aufli illaifla vne fille nômee Agnes , qui fut femme de Bertold 
Comte de Brifgau.Mais le ieune Rodolfe efpoufa Bcrthc fille de Bcrtold Duc de Suaubej 
qui Iuy engendra le Roy C'onrard fon fucccflèur, comme nous auons plus amplement dé- 
claré en noftre Chroniq.de Bourgongne. 

Environ ce temps Elfredij Roinc dcsMerciens mourut fans enfans apres auoir 
gouuerné fon Roiaumel’cfpaCe de quelques années depuis le trépas du Roy Ethelrcde 
ïon mary. Au moien dequoy Edouard Roy de Kentss’empara dudit Roiaume,& l’annexa 
au fien.Parquoy il ne refta quafi plus que l’Efcolfe, que toute l’ifle d’Angleterre ne fuft re- 
duide fouz fà puiflance. Polidore. 

A v Seigneur Pierre Tribun Duc deVenifc dccedè fucccda en la dignité Ducale le 
Seigneur Orfori Badouer, dit aufli (parBlondus) Patritiaque,du confentcnicnt des ci- 
toyens : laquelle il exerça deuant que la quitter l’efpace de 19. ou zo. ans. Blondus, Sa-* 
bellic. 

S e r,g 1 vs^.Papcmourutlep.iourd’Aurilj&eut pourfucceflcur Anaftafiusj.fils d’vn 
citoicn de Rome, qui fut cfleu le 1 j.iour du mefme mois, duquel l’on faiét compte qu’il pre- 
fida z.ans,r.mois.Onufrius. 

Vvimo moine de Corbic en Saxe,homme de grand fçauoir,eftant fait Archcucfquc 
de Brene,allaprefchcr l’Euangilc aux Goths & Suefliens. Tritcmius. 
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L 6 VYS Ëmpereur dernier de la race de Charlemagne en Allemagne , mourut au 
rapport de la plufpart des Autheursfurlafindc la precedente annee, ou comme a noté 
A uentin le z t.iour de Ianuier en la ville de Ratisbonne.Et pourcc qu’il ne laifla aucun he- 
ritier de fon corps,Charles le Simple Roy de France lùy deuoit légitimement fuccedcr. 
Mais d’autant qu’il cftoit aflez empefehé àfe bien gouiierner contré les Normans, les 
Princes d’ Allemagne n’ay ans plus enuie de retourner fouz lâ fubjcdïion des François co- 
rne ils auoiént cfté fouz Charlemagne & fes fucceflcurs,fè trouucrét tous d’aduis de faire 
prendre l’Empire à dthon Duc de Saxe,c 5 me ccluy qui fembloit par le mérité de fa vertu 
le plus digne d’vne telle charge.Laqucllctoutesfois il rcfufafort magnanimcmér,s’cxcu- 
fant fur fa vicillefle & fur l’imbécillité de fon corps.Et leur dôna confeil de le dôner à Co- 
rard Duc de Franconie , fils de celuy qui audit efté cy deuant tué pour la querelle de Ba- 
bembcrg.-nonobftant qu’ils fulfcnt pour râifori d’icelle ennemis.Suiuant lequel aduis qui 
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fcmbloit cftrc procédé d’vn droit iugement, Conrard fut déclaré Empereur & couronné à 
Aix la chapelle par i’Archeucfque de Majencc.De forte qu’on faiâ: compte que l’Empire à 
cfté goüuerné fans luy i'cfpacede 7.ans. Cependant le pars de Bauiere eftant deftitué de 
Prince légitime parla mort du dcfunft Empereur, les cftats d’iceluy aflèmblez cfleurenti 
d’vn contentement A rnôul fils de Luitpold,ty deuant occis parles Hongrois,pour leur 
Prince. De forte qu’il prit(felon le tefmoignagc d’au eu ns) le nom de Roy de Bauiere, &î fé- 
lon les autres de Duc tant feulement, fouz lequel il défendit folrt vaillamment fon païs c5~ 
trclesHongrois.Si eft-ce toutesfois qu’il fut de ceux aufquels l'cfleélion de l’Empereur 
Conrard defpleut,& qui s’efleua contre lüy auce Bourchard Due de Suaubc, Euerliard de 
Franconie,& Giflebert ou pluftoft R agnereperc d’iceluy Duc de Lorraine. Mais le Duc 
Othôn de Saxe les appaifa& reconcilia par fa prudence aàiec l’Empereur vn peu déliant 
fort trefpas,qui auint en la mcfme année, laiffant vri fils nommé Henry j quifut fuenommé 
Loifelcur,lequcI luy fucceda en fes eftats,& fut Empereur apres Conrard; Supplément de 
Rcgino,MarianusScotus,Herman Contrac, Othon dcFriüng. Abbé d’Vrfperg,Auentin; 

L a püiflance des Normansptcnoit tel àccroiflement en la France par les vidoires cq- 
'tinuelles qu’ils gaignoient' fur les François, que le RoyCharlesfut contraint fumant l’aduis 
de tous fes Princes faire apporn&ement auce eux par l’entrcmife de Vviéfcô (que les autres 
ont mal appellé Fraücon) Archeucfque de R oüen.Dont les conditions furent , que le paï« 
deNcuftriebornédelariuiered’Epted’vncoftéj&d'eraitre de lamer Oceane demou- 
reroità Rollon en tiltre3c Duché > pour la tenir à foy & hommage de la couronne dt 
France, moyennant auffi que luy & fa gent fcferoieftt baptizér.A ça-ufe dequoy il fut nômé 
Robert au Baptéfmedu nom du Comte Robert qui fut fon parrain. De là prit fon com- 
mencement la nomination du pais de Normandie. Au furpluson tient que RoMon auoif 
vn ficn parent & compagnon nommé Gerlon,à qui la Comté de Blaye fut donnée, & vné 
grande Dame Françoife en mariage, delaqueile ileut Thibautd furnommé le Vieil ouïe 
Trichard,qui fut pcred’Odon le Champenois, defquels les Comtes de Champagne font 
yfïus. Aucuns ont eftimé que la petite Bretagne fut aulfi bien donnée que la Neuftrie à 
Rollommais on cognoift parles Annales de Reims qu’elle fut longtemps depuis donnée 
à d autres Normans.Flodoard,GIasbcr, Guillaume de Malmcsberie, Gujllelmus Gemeti* 
renfis en vnc Epiftre au Roy Guillaume le Baftard.Chroniq. de France & de Normandie; 


De l’origine &c commencement 

d a Royaume de Nauarre. 


E pays que les anciens appclloient Aftutie & Cantabrie , prit (comme ont efti- 
mé Anthoine de Ncbrilfe & Garney en fonhiftoired’Efpagnc)lcnom de Na-* 
uarre à caufe de fon aifiette:d’autant que les Efpagnols difent en leur lâguc Na-* 
uas les terres qui font en planurc & en eftendue d vne large Campagne raze , &£ 
enuironneesdecoftaux &’montagncsoudeboisde haulte fuftaieen pais montueux.-Et 
E rric terre dequoy fut faiâ premièrement le mot de Nauarre, pource que c’cft vn païs 
plein entouré de montagnes.Lcqucl Cependant luy femble auoir cfté donné ou confermé 
& cftably au temps que les Maures Mahommetafls oCcuperêtfEfpâgncparlçs Efpagnols, 
qui pout ne tomber en leurs mains fe fauuerent és fommets des Monts Pytenccsroù apres 
s’eftre habituez , aperceuans d’iceux les vallons Sc planures qu’ils cnulrônnoient , les nom- 
mèrent Nauaerrics.Ccqui s’eft fi bié continué, qu’ils ont toufiours depuis retenu cefte ap- 
pclIation.Or comme ce païs làfutreuenu entre les mains des Sârrazms depuis letrefpas 
do l’Empereur Louis le Dcbohnaire, & que les Rois qu’ohdifoit de Sobrarbie,quioc- 
cupoient auflî vne partie d’iceluy,euflent efté par cùx deffaiéts & oftez , aduint qu’vn Gë- 
tilhomme,ou félon d’au très, Côte de Bigorrc en Gafcôgnc,qui fenÔmoitEnhic ou Enech 

ou 
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ouEncchon,ayanrtoutefavicfai&profefliondes armes, &s’y eftant acquis vne bonne 
réputation, eut enuie de l’augmenter fur les ennemis de noftre religion. Parquoy apres a- 
uoir fait leuee de quelque trouppe de gens de guerre des pays de Bigorre, d' Ârniignac,d c 
Foix,dcCommingc,& des autres villes de Gafcongne qui fe rangèrent volontairement 
fouz luy pour fuiure fa fortune, defeendit en ce temps auec eux des Monts Pyrcnces en la 
pleine qu’on nome Nauarre,où il fit vne telle preuue de fa vaillâce qu’il en chafia & defni- 
cha tous les Maures &Sarrazins qui y cômâdoiét,aiât fait vne grâdcbouchcrie de ceux qui 
fe voulurent oppofer à luy. En faùeurdequoy les habitans dupais le firent leur Prince 8c 
fouuerain:dôt on dit qu’il a efté le premier qui a porté le tiltre de Roy de Nauarre ( duquel 
aufli font fortis les Rois d’Arragon)prenant pour fes armoiries à l’cxéple de fon ay cul vne 
croix blanche, qu’il difoit auoir veuë en ber. Et pourcc qu’il eftoit rude 8c fort és combats , 
le furnom d’Arcftc ou d’ Arifta luy fut donné.Or ie fçay que Roderic de Tolettc cômence 
le re^ne d'iccluy long temps deuant l'an poo.Mais d’autât qu’il ne dit quand ny côbien fon 
règne & ccluy de fon fils ont duré,ic me fuis arrefté à la fupputatiô de Marineus Siculus 8c 
de FrançoisTarafe,quile font cômcncer celle anneeautéps deCharles le Simple.Lef- 
qucls aufli conuiennent auec Roderic de Tolette qui eftoit Nauarrois , Si Alfonic Carta- 
gena^u’il eftoit forty du pais de Bigorre en Gafcongne. Qui efteaufe de m’auoir faitar- 
refter a leur opinion, pluftoft qu’à celle de Vafieus 8c de fes Autheurs,qui renuoient fon rè- 
gne à l’an 839.Sc difent qu’il fut efleu incontinent apres le trefpas de Sancius Gargias der- 
nier Roy de Sobrarbicrioint que Vafaeusncfcmble pas auoir eu bonne preuue de fon o- 
pinion:& qu’il fcmble que ceux defqucls il la tient,I’ont mife en auant plus pour l’honneur 
de leur pais, que pour certain tcfmoignagc qu’ils aient de ce qu’ils en tiennet. Belle-foreft 

3 ui(cvcult mefler de rapporter enfemblc les hiftoires, nous deuoit faire entendre dequi 
apris,qucDom"Encchdrcflareftatroialen Nauarre lors que Vcrmord Roy de Leon, 
accompagné de Dom Garfic Comte de Caftillc,fit la guerre au Roy Ahnanzor. 
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Les Hongrois penfàns comme à leur accouftumee venir faire leur moiflon dedans le 
pars de Bauicre,fijrcnt lourdement repouflez par le Duc Arnould. Parquoy voyans que 
rentrée de l’Allemagne leur eftoit fermee pour ce coup firent paix auec luy. 

An a s t xstvs Pape mourut le 6.iour de Iuin.Et eut pour fucccfleur au fiege Papal 
Lando fils d’vri Tamus du pais des Sabins,qui fut efleu le 9.iour du mefme mois.Mais il ne 
velquit que é.mois zz.iours apres (on efle&ion pource qu’il mourut le z8.de Décembre en 
lamefme année n’ayant laifle dequoy parler de luy.Sice que Godefroy, Sebellic, Platine, 
Schcdelius ont eferit n’cft vray,quepat fon moien Rodolfe Roy de Bourgogne, quiame- 
na fouz luy vne armee en Italie, fut appointé auec Bercngier contre lequel il venoit. 

A Iamfrcdc z.du nom Comte de Barcelonne décédé fucccda fon fils nommé Miron, 
qui dura en ce Comté l’efpace de 17. ans. Franc.Tarafa. 
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Estant l’Allemagne toute troublée de guerres & de diflentids ciuiles Charles Roy 
de France fut incité par RegnierouRagriierd’Ardcnnc de retirer à foy le Roiaumedè 
Lorraine qui luy appartenoir comme eftant le vray heritier de la lignée de Charlemagne: 
pour raifon dequoy l’Abbé d’V rfperg l’appelle Partium Caroli fidtfimM tutor. Au moicn de- 
quoy il fe mit dedans auec fon armée, & apres en auoir pris polielfion lailfa le gouuerne- 
mehtd’iceluy en fon nom audit Regnier &àfonfils Gillcbert,tefmoin l’hiftoire de Lor- 
raine &maiftrc Richard de VvalTebourg,felô lequel aulfivn Seigneur Lorrain excita au 
mcfme temps de grands troubles cri Lorraine par fes menées & fa&ions . Ce que toutes- 
fois me femble cftre aduenu cy apres feuiemet par Bofon fils du Duc Richard de Bourgô- 
gne.Maisicconuicnsbicn du premier point auec iceluy, &qucpour ccfteoccafion Ré- 
gnier fut deflors appellé Duc de Lorraine, qui cftoit autant à dire que Lieutenant & Gou 
uerneurd’icelle.Maisie nie qu’il fuft auparauant, ne qu’il s'intitulait Dux Lotharingie fupe- 
riortf ac MofcÜAnic € infériorité ne que ce fief là luy fuit venu de fes ançcltres hcreditaircmét: 
ainfî qu’on nous a voulu faire croire par plufieurs Chartres , lefquelles nous auons ailleurs 
par plufieurs certaines notes & argumens demonftré faulfes.Ioint qu’il n’eftoit encore en 
ce ficelé là nouuelles aucunes delà Lorraine Mofcllanique, ny de la diuifion d’iccllc en 
fuperieure & inferieuredaquelle fe fit feulement lors qu’vne partie d’icelle fut donnée à 
Ü harl c$ de France frere du Roy Lothaire par l’Empereur Orhom. Cependant ie nede- 
bats point que ce Régnier n’ait eu vn grand patrimoine alfis en la Lorraine, tant en celle 
qui fut depuis appellec Mofcllanique,qu’en la fuperieure , cnfemble aulïï és Prouinces de 
Ardennc,de Hasbain , de Buillon, Licge , Luxembourg & Guerrie,qui confiftoit en ter- 
res, villes, chaftcaux , feigneuries allodiales & féodales : pour raifon defquelles il eftoit le 
plus grand feigneur de celle contrée là.Mais ie n’accorde que le tout d'icelle luy fuit affç- 
&é comme vn patrimoine. 

BER.ENGiER.de Roy Ce fit celte année ou pluftolt au commencement delà {muante 
couronner Empereur d’Italie à Romeleaf.iour de Décembre parle Pape Ican io. félon 
que tefmoigne Onufrius en fon hilloire Ecclefialtique,qui toutesfois en fon liure des Em- 
pereurs dit que ce fut par le Pape Scrgius j.Tellcment qu’il commença deflors à compter 
les ans de fon Empire auec ceux de fon regnc,ou pluftoft comme Sigonius a monltrc dés 
le mois de Septembre de l’annce enfuiuant. 

V n peu auparauant les Hongrois apres auoirfaiét paix auec les Bauafiens eftoientre- 
uenus tempefter l’Italie & n’y auoit eu moicn de les faire retirer que par vne grade lomme 
de deniers qu’ils receurent de Bercngier.SuppIément de Regino,Auentin. 

I e a n MulalonGouuerneurdela Pouillc & Calabre pour l’Empereur de Grecefe Co- 
portant trop rigourcufpment ou tyranniquement en façharge,fut malfacré par ceux du 
pais qui fe donnèrent à Dandplfe ou LandulfeDuc de Bcneuent,que Cedrcnus appelle 
Roy d’Italic.Ou bien fe mirent en fa protcdion& en alliance auec luy pour fc défendre 
contre les Sarrazins du Gariglian,qui leur fàifoient plus de maux & de fafeheries que ia- 
mais.De forte que Sigonius cfcritque Atenulphe Prince de Bcneuent & de Capua, pere 
de ce Landulfc,fut contraint celle annee de demander fccoursà l’Empereur Conllantin 
& aux Spoletins auifi & Camertins pourxeliiler à celle forte de gens , qui ne failbient pas 
moins de fafeheries à leur pays qu’au fien.Mais auât que ce qu’il attendoit d eux fùll venu, 
il mourut, demourant fa fuçceffion à fon fils Landulfc. 

I e a n i o. ou i i.fîls(felon Pierre de Premonllré)du Pape prccedét)qui l’auoit engendré, 
comme il dit, en adultairc)ou (félon Onufrius)d’vn citoien de Raucnne nommé Iean ,fut 
celle annee contre les ordonnances des Papes preccdens,car il clloit d’vne Egiifc cftrâge- 
re,cllably au fiege Papal le i4.iour de Ianuier. Luitprand Jiu.a.chap. 13. tefinoigne que ce 
fut par le crédit & authorité qu’vne courrizane fort renommée qui fc nommoit Thcodo- 
ra,belle-mcrc du Marquis Albert, auoit en la cité de Rome en faucurde l’intelligence 
qui eftoit entr’eux dcux.Somme qu’on faid compte que l’Eglifc Romaine a efté ffouuer- 
neeparl U yl’efpacedei4.ans,i.mois,itf.iours. Onufrius. ' g “ 
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La demande du Prince de Beneuentayantfcmblé opportune aux affaires de l’Empe- 
reur, fut caufe qu’il depefeha vn lien Patrice nommé Nicolas, auec armée pour venir fc- 
courir Tes pays d’Italie: lequel trouuant Athenulfe décédé, fe ioignit auec fon fils, à qui 
aulfi eftoit venu yn autre grand fecours, tant de la part du Pape fouz la conduite du Mar- 
quis Albert , que du Roy Berengier & des Galabrois,Camerins,Spoletins & de Gaymare 
Prince deSalernc. Au moyen dequoy ilalla aflîegcr les Sarrazins iufqties dedans le fort 
qu’ilsauoientau Gariglian , où ils faifoient leur principale retraitte : & les mena de telle 
façon, qu’ils furent en fin contraints de fortir hors de leur nid par faulte de viurès,pour le 
hazarder contre fon armée: laquelle auflî les reccut dé fi bonne volonté, qu’ils furet quafi 
tous hachez en pièces : ne reftant pas aucun'd’eux pour plus tenir leu r fort cotre les Chre- 
ftiens. Tellement qu’il fut pris &razé, demeurant l’Italie deliuree pour vn temps dcsvo- 
leries qui fefaifoienc de celle part-là. Chronique du Mont Caflîn , liure premier , cha- 
pitre 55. 

Les Hongrois ayanslaifleritalicjvindrét celle année fouldroyer toute l’Allemagne: 
de forte qu’ils ietrerent leur tempefte fur la Saxe & Turingie 5 & furent iufques à l’Abbaye 
deFulden.SupplémentdeRegino. , 

M a n a s s 1 e a Comte en Hainault , feigneur du pays de Rhetel & d*Yjioy , mou- 
rut, laiffant fa fuccefsion à fon fils nommé Ragnier au long col. Richard de Vvaflc- 
bourg. 

Em lamefmeannee les villes d’Arras & de lâint Orner furent remifes entre les mains 
deBauldouin Comte de Flandre , au moyen de l’appoin&emcnt qu’il fit auec le Comte 
Herbert de Vermandois. Par lequel fut entr’autres poinâs traitté & conclud le mariage 
de madame Aleyt fille dudit Herbert, auec Arnoul, qui fut cy apres diâ le Vieil , fils du 
Comte Bauldouin. Nouuellc Chronique de Flandre. 
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! Les diffentions & rebellions fe rallumèrent celle année contre l’Empereur Conrard 4 
J plus fort qu’auparauant. De forte que Henry fils du defun&OthonDucdeSaxefetrou- 
ua du party des rebelles. Pourcc (comme fcmblc vouloir dire Vvittikinde liu.i.) l’Empc- 
î reurrefufoit de luy accorder &confermcr tous les cflats & dignitez que fon feu perc a- 
j uoit tenuz : cerchant auflî tous les movens de le mettre à mort. Tellement qu’il enuoya 
j en fin vne armée contre luy en Saxc,fouZ la conduite du Comte Ebrard fon frère: laquel- 
llc futhonteufementdeffaiûc. Qui fut caufe de faire aller l’Empereur luy-mcfme en per- 
; fonne pour venger fa perte. Mais il y fit encore aufsi mal fes affaires qu’auoitfait fon frè- 
re : dont il luy fut force de rcuenir entendre à Eringicr & Bcrtold freres du Due Boùr- 
chard d’ Allcmagne,qui s’elloiét cependant emparez de tout le pays de Suaube & de l’Al- 
fatie. Mais pour venir mieux à chef de fes ennemisjil fe rccôcilia fort prudemmét aucuns 
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d eux: 6c puis mena Ton armée contre Arnoul Düc de Bauicre j lequel ilehafla de la 
Duché , & lamitenfonobciflance:puis cndonnalegouuerncment àfon frère tbrard* 
Cependant les Hongrois qui eftoient entrez dés lanncc paffec en l’Allemagne, trouue- 
rent moy en de pafTcr le Rhin 6c de fe desborder en la Lorraine & au pays d’Auffay, où ils 
mirent à feu & à fang la cité de Baflc. Ce qui mit l’Empereur en telle perplexité, qu’il fut 
contraint de les faire retirer par vne grande fomme de deniers. Au moyen dequoy il le 
remit à pourfuiure fes ennemis , non-feulement par les armes militaires, mais aufsi par les 
Ecclcfiaftiqucs- Car vne partie des Prélats d’Allemagne faflèmblercnt en fa faucur au 
mois d’O&obre en la ville d’Althaim au pays des Grifons, où ils excommunièrent du 
confcntement du Légat du Pape, qui y prefidoit , tous fes aduerfaircs 6c rebelles. Supplé- 
ment de Regino,Marianus Scotus,Auentin, 
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C o n r. a r d pourfuiuant encore fes aduerfaircs,prit Eringcr 6c Bcrtold freres du Duc 
Bourchard de Suaube, aufquels il fit trencher la tefte. 

R o ll o n diâ premier Duc de Normandie mourut, Iaiflàrit vn fils fiômmé Guillau- 
me, à qui on a donné le furnom de Longue Efpce , qui luy fucceda en fa Duché : mais il 
la gouucrna du commencement fouzla tutelle de Robert Comte de France, pource qu’il 
eftoit cncores en fort bas aagc,ainfi que fon perc auoit ordonné par fon tcftamcnt.Chro- 
niquedes Normans. 

Kagnbkvs ou Ragcnherus feigncurd’Ardennc 6c de Mofellane,Gouuerncuraulfi 
du Roiaume de Lorraine pour le Roy Charles le Simple, mourut, laifïàùtplufieurs fils, 
entr’autres Gifiebcrtqui eftoit l’aifné , 6c Richninus : dcfquds Giflebcrt fucceda du con- 
fentement 6c. vouloir du Roy Charles, aux cftats & honneurs de fon perc: & eut comme 
on dit pour, fa portion patrimoniale tout le pays où cft de prefent fituce la Duché de Lor- 
raine, auec le pays qui eft enuiron du Licge. Mais fon frere fut feigneurdu pays qu’on ap- 
pelle Gucrrie, où font Ardennes, Boüillon, Luxembourg, félon Richard de Vvafle- 
bourg. Ce qu’il fault entendre des terres, villes,placcs 6c feigncurics particulières allodia- 
jlcs& bénéficiâtes, que leur perc auoit cfdi&cs prouinccs quin’eftoicnt pas encor de ce 
temps-là patrimoniales 6c héréditaires entièrement : mais bien aucunes pièces d’icelles 
feulement. C ombicn que quant aux grands cftats du perc, Charles peult encor auoir per- 
mis a fes fils de les départir en pluficurs , 6c les tenir de luy à tel tiltre 6c côdition que leur 
perc les auoit tenues. Dônanr toutesfoisla principale partie d'iceux à leur aifnéGiflcbert, 
auec fa Lieutenâcc fur toute la Lorraine : comme déclare l'Abbé d’Vrfpcrg par ces mots: 
Hac tempejlate Regenherus virnobilit,partium Carolifidtj&mus tutor vit* finem accepit. Cuius exe- 
(jmis Carolus interjuif : hufque peraElu Gifilberto eius filio iam adulto patemum honorent coram Prin- 
cipibus qui conjluxerant liber sltjîimè contulit. Parquoy il ne fc fault arrefter à l’opinion de ceux 
qui le dient auoir efte. Lotharingie M ofellanic* Has banieque Ducem. Et afin qu’on fçache c ô- 
me il en va; On ne doit faire doute quel'cftat du Roiaume de Lorraine n’ait cftéfembla- 
blc à celuy de France, depuis l’ercâion diceluy, tant fouz les Rois de la lignee de Char- 
lemagne qui l’ont pofTedce, que fous les Rois delà nation Germanique depuis qu’ils l’eu- 
rent attiré à eux : & que les changcmens & alterations qui aduindrent à l’vn , comme à 
l’endroit des grands & moindres fiefs &dignitez, ne foient femblablementadôcnuës à 
fautre, par lesmefmes caufes &occafions qui ont efté récitées cy deflus, fouz l’an 898. 
Suiuant Icfquellcs, comme les grandes dignitez,Duchcz,Comtez 6c Gouuerncmcnts de 
prouinces qui nefedonnoienrauparauant à vie & en tiltre d’eftat à ceux qui eneftoicn 
ia faifis 6c poflèlTcurs au Roiaume de France , que les Allemans appclloientlors des Car 
Ungiens. Auffi fe pcult-il autant aifément remarquer és bonnes Hiftoires , que le mefm; 
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fort tomba fur les fiefs, dignitcz & gouucrnemcnts dcsprouinces du Roiaume de Lothai- 
re. Tellement que ceux qui en auoiét cûé inucftiz à filtre d’cftat fouz les Rois de Germa- 
nie de la lignée de Charlemagne , qui l’auoient pofiedé depuis le trefpas de Louys le Bè- 
gue, commencèrent de les retenir en héréditaires & patrimoniaux , lors que Charles le 
Simple vint retirer àfoy ledit Roiaume , en la maniéré que nous auons expofee. Pourcc 
qu’ayât cfté aidé & incité à ce faire parles Princes &*Go.uucrneurs d'iccluy Roiaume , qui 
luy portoienc plus de faueurqu’aux Allcmans , illeslaifla tant plus volontiers iouyr de* 
eftars & gouuerncmcnts qu’ils auoient ia obtenuz fouz les Rois precedents. Mais le? 
troubles qui luy furuindrent bien toft apres, tant eaFrance contre fes propres fubieds. 
'qu’en la Lorraine contre les Empereurs Allemans , & qui le detindrent iufques à fon tré- 
mas, rempefeherét de remettre au deflus & en fon entier l’au&oritc Sdes droits Roiaux, 
tant en l’vn qu’en l’autre Roiaume. Pourlefquellcscaufes fcmblablementlcs Empereurs 
d’Allemagne qui retirèrent apres luy le Roiaume de Lorraine des mains des François, fu- 
rent contraints de laifler l’eftat d’iceluy en tel point qu’ils le trouuctent auoir cfté fouz 
luy, afin de ne f aliéner les cœurs & affetions des Lorrains* 

Bergivs Comte de Reingelheim , vainquit en ce tcmpslcs Rois de Dannetnarc, & 
dcliuralepaysdc Saxe de leur feruitude. Chronique dcSaXc. 
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Les Bulcaricns ne fc deportâs de faire des courfes & entreprinfes fur l’Empire de Grc- 
cc , furent caufe que l’Empereur & fa mere fc mirent d’appoinélemcnt aucc les Sarrazins, 
afin de pouuoir mieux employer toutes leurs forces furleldits Bulgariens. De forte que la 
charsc rut donnée à Leon Phocas Capitaine des Légions domeftiques , de leur faire la 
nuerre Lequel s'en acquitta fi heureufement pour le commencement , qu il gaigna vne 
grande bataille fur eux le é.iourd’Aouft, par laquelle ils fiirent nus en finie. Mais en s en 
fuvans leur Roy Simeon s'aduiû du mauuais ordre que les Grecs tenoiet a le pourfuiurc. 
Qui le flr fe rallier auec fes gens, Sc retourner vifage fi brufquemenr.qu’il remit non-feule- 
rnSit en fuite ceux deuant qui U fuyoit : mais aulfi fevengeagrandemet fur eux de la per- 
te qu’il auoir faiâe. Et pourcc que Romanus Lagapenus Capitaine de 1 armeede mer que 
on difoit Dromgaire, fcmbla s’eftremal mis en deuolr de les fecourir , d fut cafli& demis 

de fe$ eftâts. Ccdrenus, Zonare. . 

L’empeIevr. Conrard n’eut paspluftoft mis le pied hors du pays de Bauiere, que le 
Duc Amoul y rentra, Ccenchaffa leComteEbrard, apress’eftrcremisenlacitede Ra- 
dsbonne. Mais l’Empereur ne l’y voulât laifler fortifier, retournaauec fon atmee, auec la- 
quelle U remit derechef tout le pays en fon obeiffance, 8t c5traign.de Duc Arnoul fe reti- 
rer à fauueté vers les Hongrois; où il demeura lufqu apres le trefpas del Empereur. 

B a v . d o » i n le Chaque e. du nom , K du tlltre du Cornet de Flandres , mourut a 
Gand, le i.ou J.iour de Ianuier, lailTant deux fils .qui firent partage entr eux du domaine 
de leur perc : par lequel Amoul ou Arnulfc,qul eftolt 1 alfnè , obtint la Comte dcFladres: 
&: rautre qui s” appeUoit Adolfe ,les ComteE de Theroutnne êr de Boulongne. Chroni- 
ques de Flandres. Mais la nouuelle Chronique de Flandres attribué lamort du perc a 1 an 

enfumant: dont il fault que les precedentes ayent compte a la mode de France. 

C Fovlqv es furnommélcRoux j. Comte d Anjou de ce moyene filsdlngelhcnus, 
mouru t, laiffint pluficurs enfans : l’aifné defquels nommé Foulques le Bon, luy fucceda en 

f “c C ?r^ A s Euefql^eTufculane , Légat du Pape , conuertit cefteannec les Polonois à 
la Religion Chreffienne/clon Onufrius. Ce quelcs autres toutesfois referent cy apres. 
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Les Bulgariensvfails de leur vidoire, vindrent courir iufques dcuantla cité de Con- 
ftantinople: niais iis furent lourdement repouflez par la vaillance de LeonPhocas, le- 
quel en deuint fi prefomptueux, qu’il commença de s’eftimer digne de plus grande fortu- 
ne. Parquoy fefentant appuyé de l’alliance qui eftoit entre luy & le grand Chambellan 
de l’Empereur, fit paroiftre parbeaueoup d’indices qu'il afpiroit à l’Empire. Pour àquoy 
obuierl’EïïîpcreurCohftantin remit Lagapenus enlacharge,&lc fit venir auprès de fa 
perfonne,pour s’en feruir contre ledit Phocas; qui en voulût toufiours pourfuiurefonen- 
trcprinfe,n’cn fut pas feulement rebutté, mais aulfi mis à mort par Lagapenus : lequel par 
ceft exploit gaigna fi bien la bonne grâce de l’Empereur, qu’il ofta la fupcrintédance des 
affaires de l’Empire à fa mere pour la remettre fur luy. 

Conkard Empereur d’ Allemagne mourut cefte année fur la fin du moisdeluin. 
Combien que Marianus Scotus & Tritemius ont cftimé que ce futle 23. iour de Décem- 
bre de l’an precedent. Ce qui fenible auflî èftreconfermé par Vvittikindc, qui dit qu’il 
rcuint tellement blefTé, en la guerre qu’il eut contre lcDucde Bauierc, qu’il eii mourut. 
Tant y a que ce fût fans laiffer aucun heritier de fon corps. Acaufc dcquoyil donna con- 
feil deuant qile mourir aux Princes de l Empire, de faire prendre l’Empire à Henry fumô- 
rné l’Oifeleur, fils du Duc Othon deSaxe, par le iugement duquel il auoitefté efleuéà 
la dignité Impcrialc,rédant au fils (qui luy eftoit aduerfairc) ce que fon perc luy auoit pre- 
ftélors qu’il eftoit fon ennemy. Parquoy auflî fon aduis ne fe trouuadcfaduoue de perfon- 
ne,quine baillaft fa Voix à Henry pour eftrcEnlpereur. Lequel eftarif en cefte forte eflfcu, 
régna enuiron 17. ans. Supplément de Regino, Herman Contrat , Marianus Scotus, Ô- 
thon de Frifing.Abbé dYrfperg; C’cftpour plaifir que Belleforcfi a eferit que ce Henry 
futeeluy qui guerroya les tyrans qui vfurpoient l'Italie , s’eftant allié de Raoul Roy de 
Bourgongnc, lequel fut depuis vfurpateur de la couronne de France: & que ce fut au nief- 
me temps que Berengier fécond du nom fe portant pour Roy d’Italie , prit & fit crcuer les 
yeux à Louys fils de Bofon. Car vn tel perfonnage que luy ne voudrait pas auoirfait à bô 
efeient tant & de fi lourdes faultes en fi peu de lignes. 

Alain & Berengier Comtes (comme on dit) feaudaux de la petite Bretagne fouz le 
Duc Guillaume de Normandie, mefprifansfaicuneffe,ou defpitcz (comme d’autres ont 
eferit) de ce qu’il prenoit à efpoufe Sporta fille de Bernard Comte de Senlis , fe rebcllcrct 
apertement contre luy pour fe remettre en l’obeiflance du Roy de France. A caufe de- 
quoy il mena cefte annee fa puiflancecontr’cux, par laquelle il ne les deietta pas feuJcmét 
de tout leur pays, mais auflî contraignit Alain s enfuir en Angleterre, pardonnant toutes- 
fois à Berengier, pource qu’il fut trouué le moins couîpable de cefte rébellion : félon que 
recitent les Chroniques de Normandie &dcla petite Bretagne. Mais les Annales de 
Reims qui comprennent la mémoire dcschofes faites & aduenuës en la France depuis 
cefte annee iufques à l’an 966. (en tout lequel téps l’autheur d’icelles nommé Flodoard 
ou Floard , qui eftoit Chanoine de Reims avefeu) recitent feulement que lesNormans 
coururent, pillèrent fcfaccagerent toute la cofte marine de ladite Bretagne, qu’on ap- 
pelle lcpa v s de Cornoüaillc , & en emmenèrent , ou vendirent, ou chaflèrent tous les ha- 
bitans. Selon lefquelles auflî les Hongrois en diuerfes bâdes coururent &fouldroyerent 
à leur accoufttfrnee, l’Italie & le Roiaume de Lorraine^ 1 

L a guéri c s eftanr embrafee entre R odolfe Roy de Bourgongne&Bourchard (qu’au- 
cuns eftiment auoir efté le premier portâc tiltre de Duc de S uaube ou d’Allemagne) leurs 
armées fe rencontrèrent & donnèrent bataille près la ville de Vvintcrture en la Duché de 
Suaubc,qui fut perdue pour le Bourguignon! félon que recite Herman Contratf.En fin il 
■ . femble 
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femblc que ce différend s’appointa par le mariage deBerthe fille de Bourchard aucc le! 
Roy Rodolfe. 

A r n o v l s’eftant remis en la Duché de Bauiere par la Faueur des Bauariens , apres le 
trefpas de l’Empereur Conrard, ne defiftoit encore de le nommer Roy. A caufedequoy 
le nouucau Empereur l’alla trouuer aucc Fa puiflànce. Mais en parlementant amiablemcnt 
auec luy, ils tombèrent d'accord finalement, que le Bauarien s abftcnant du nom de R oy, 
Fc contcnteroit d'orefnanant du tiltre de Duc, & recognoiftroit tenir fa Duché de Bauie- 
re de l’Empire. Ce qu’on dit eftrcaducnu 130. ans apres quelle eut efté erigeeenRoiau- 
me. Aucntin,Sigeberr. 

E h n r c v s ou Enecho , félon d’autres Yningue, furnômé Arifta premier Roy de Na- 
uarre, décéda, laifTan t vn fils nommé Garcias Ennicus ou Y ninguc,qui ne Forligna en rien 
desvcrtuzdcfonpere,&regnadixans. Iceluy Fut efpoux d’vne Femme de race Royale 
nommée Vrraca. RodericdeTolette,Alfonfe,Franc.Tafafa. 

Phatlamvs Amiras ou R oy des Sarrazins d’AFrique en ce temps fit accord auec 
l’Empereur de Grèce, par lequel il luy remit vne partie du tribut qu’on auoit accoutumé 
de luy payer pour la Sicile- Cedrenus. 

R o n o l f 1 moine de Flauiac j & Rathot Eucfque dVtraitz ( le FucecfTeur Fut Rutge- 
rus, qui compila les decrets en vn liurc) perfonnages notables en Fçauoir,floriffoient en ce 
temps. Onurrius. 
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R oman vs Lagapenus fit fi bien Fon ptofit de l’au&orité que l’Empereur Conftantin 
luy auoit donnée, qu’apres luy auoir Fait prendre en mariage Fa fille Hclcne , Fedonnale 
nom d’Empef , curlei4.iour de Septembre,enl’Indi<ftion8. & au mois de Décembre prit 
la couronne Impériale des mains du Patriarche Nicolas. Puis encore en lamefmc Indi- 
&ion,à Fçauoir au mois de May,dcfigna Tvn de fes fils nômé Chriftophle E mpereur com- 
me luy. De Forte qu’ils ne laiflerent plus à Conftantin que le tiltre nud d’Empcreur Feule- 
ment} retenans le vray effeâ de la principauté deuers eux. Mais on Fait Compte que l’Em- 
pire a efté tenu en cefte maniéré par eux tous enfcmble l’cfpacc de 16. ans.Luitprand liu.j. 
chap.7.8.9.Ccdrcnus,Zonare,Ioan.Curo^>al. 

A l’occafion de ce que le Roy Charles s eftoit fi Fort affedé à vn de Fes Confcillers n 5 - 
mé Haganon, qu’il Fe laifloit totalemét gouuerner & manier par luy, qu’il le refpcâoit plus 
que pas vn des Princes & Primats de Fon Roiaume , au parage mefme defqucls il fem- 
bloit le vouloir efleuer : tous les autres s’en trouuerent fi Fort feandalifez , que voyâs qu’il 
n’y auoit moyen aucun de reuocquet le Roy defafantafie, Fc départirent tous enfcmble 
de luy, lors qu’il eftoit en la ville de Soiffons. Parquoy cômeilnefctrouuaft Fuiuyny ac- 
compagné d’aucun de Fa noblefïè, force luy Fut de fe retirer aux terres & places d’Herinee 
Archcuefque de Reims, qui fouftint luy & Fon train l’cfpace de feptmois,iufques à ce que 
il Fc fuft reconcilié Fes Princes & Barons. Si eft-cc touresfois que Robert Comte de 
France ne femble pas auoir depuis oublié le maltalent qu’il en auoit conccu contre luy. 
Cependant il Fut entendu que Henry Empereur d’Allemagne braffoit quelque entreprin- 
Fc fur le Roiaume de Lorraine: & que Giflcbert & la plufpart des Seigneur#- & Prélats 
Lorrains s’entendoient ia auec luy, ayant efleu ledit Giflebert pour leur Prince.Et pource 
que Hilduin, à qui il auoit donné nouuellemcntl’Euefché du Liège, eftoit du nombre des 
déclarez contre luy, il transféra fon Euefché à vn Abbé nommé Richarius. Ce qui fit en- 
core plus eftrâgcr Giflebert de luy, qui fauorifoit à l’autre. Si eft-ce ncâtmoins que Char- 
les, tant par belles promeffes que par prefcnts&par donation des fiefs que tenoit Gifle- 
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bert,rcgaigna à la parti n les coeurs & volôtez des Lorrains. De forte qu’ils raccompagnè- 
rent au liège de Harbourg fur la Meufe, où ledit Giflebert s’eftoit enclos : lequel ne fy te- 
nant iflez feur,fe retira fccrettemcnt à l’ Empereur , qui refit fa paix auec le Roy. Nonob- 
ftant laquelle vne partie des eftats &fcigncurics qu’il auoit, demeurèrent à ceux à qui le 
Roy les auoit données. Annales de Reims jVvittikinde de Saxe, auec vn autheur François 
cité par l’Abbc d’Vrfperg. 

Lagapenvs citant paruenu à l’Empire de Grece, depefeha vn de fes Patriccs nômé 
Cofme ,auecarmce pour aller réduire la Pouillc & Calabre en fon obeifiihee. Mais il y 
trouua le Duc Landulfc de Bcneuenr, fi fort, qu’il fut par luy dechaffé (comme dit Sabel- „ 
lic)hontcufement d’Italie. Combien que Ccdrcnus récite feulement qu’il fit tant par fes 
belles rcmonftrances,que Landulfe reprint leparty de fon maiftrc.Ccpcndant Luitprand 
liu.î,chap.u.confefie que l’Empereur ayant enuicd’auoir fa raifon des Poüillois & Cala- 
brois, appella vne trouppc de Sarrazins d’Afrique à fon aide : par le moy é defquelsil vint 
à chef de fes intentions. Mais apres en auoirfait, vne partie d’eux affriandez de l’air d'I- 
talie , s’arrefterent &: fortifièrent ad mont Gargan, d’où ils commencèrent de courir, pil- 
ler &: faccagcr , & réduire à leur fubieétion les villes & pays tant de la Poüillc & Calabre^ 
que de la Campagne & autres contrées de l’Italie. 

Estant la ville de Talanera au Roiaume de Tolctte en Efpagne aifiegee par le Roy 
Pom Raymire, les Maures de T olctte fc vindrent à grande armee prefenter pour faire lc- 
uer lefiege: mais Raymire les fouftint fi vertueufement, qu’il en tailla en pièces iz. mille, 
& en retint 7. mille prifonriiers. Apres laquelle viétoire il fe retira en fon Roiaume, où il 
mourut la veille des Rois, en l’Ere (félon Rodcric & Alfonfc; 9 j8. 
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Les Hongrois coürans, faccageans & deftruifans quafi toute l'Allemagne, depuis l’vn 
des bouts iufques à l’autre, furet en fin combatuz preslavilledc Mers bourg par l’Êmpc- 
reur Heriry ,fi heureufement qu’il y demeura fur la place vn nombre tel qu’on n’euft fccu 
compter. A caufe dequoy ceux qui eftoient demeurez en leur pay s afin de r’auoir les pri- 
fonniers, furent contraints défaire trefucs pour neuf ans auec l’Empereur. Aucntin,Si- 
gebert, Vvittikinde. 

Cependant le Roy Charles retourna en Lorraine, où il le laifit de certaines places, 
dcfquellesrEucfquc Hilduin fc feruoit contre luy. Et puis auant qu’en partir,fit trcfucs de 
quelques mois auecl'Empereur Henry , qui furent tranfmuces en vne paix, deuant que 
1 année fuft expiree. Qui femble auoir efté lors que Charles enuoya à l’Empereur le bras 
de fainéî Denis, en là maniéré que recite Vvittikinde, qui dcmonftre fi elle eft vraye,que 
le corps dudit Sairnft n’auoit efté tranfporté au pays de Bauicrc fouz l’Empereur Ar- 
noul. r 

A v mefme temps Robert Comte de France mena vne armée contre les Kormans, 
quifetenoienrfur le pays delariuicrcdcLoire; & les affiegeal’efpacc de cinq mois de- 
dans leurs FortSjiüfques à ce qu’ils eurent fait compofition auec luy de quitter le pays que 
ils occupoient, & s aller habiter en la Bretagne , qu’ils auoient cy deuant gaftee : laquelle 
il leur donnoit,auecle pays de Nantes. A quoy fe condcfccndirent principalement ceux 
qui voulurent receuoirla Religion Chrcfticnnc: félon que recitent les Annales de Reims, 
qui figmficnt en cela , que cefte partie de la Bretagne n’auoit pas encore efté donnée au 
DucRollon,ou que fon fils n’en cftoit encore en pofleflion. 

Richard premier Duc & Marquis de Boureongne, mourut le premier iourde Se- 
ptembre, lamant fa mémoire fort recommandable à la pofterité , pour deux poinéts cx- 
pofez en la Chronique de fainà Bcnigne : lVn,decequilncbrôchaiaraaisdcfoy ny de 
. loyauté 
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loyauté enucrs le Roy Charles. De forte que de fon viuant le Comte Robert n’ofa iamais 
entreprendre contre luy. L’autre, de ce qu’il eut l’obferuation de la iuftice en fi grande rc 
commandarion,qu il en fut furnomtné le Iufticicr. Sa femme nommée Adely a ou Adele- 
hide.le redit perc de quatre fils qui fe trouuét l’auoir furuefeu. Rodolfc qui par fon droid 
d'aifndfcluy fucccda à la Duché de Bourgongne, ayant efpoufc Emma fille du Comte 
Robert. Autres difent que le Roy Charles l’auoit tenu furies Fons à fon baptefmc.Bofon, 
Hugues furnommé le Noir } & en la Chronique de Dijon le Tcftu, & Richard 5 iefquels 
eurent leurs partages en diuers lieux j Bofon en la haulte Bourgongnc du cofté de Voge, 
quafi iufques en Lorraine & en la Champagne. Pour raifon dequoy il fut plufîcurs fois en 
guerre & en différend auec le Duc Giflebert , l’Euefque de Verdun & l'Empereur Henry. 
Hugues eut fes droidsen vnc partie de la Duché qu’on difoit ancien ement la baffe Bour- 
gongne,& porta le nom de Duc apres le trefpas de Rodolfe fon frere. Quant à Richard, 
Lazius dit qu’il fut Comte en la haute Bourgogne. Lazius en-lon liure desTranfmigratiôs 
fait métion d’vnc chartrc, qu’il dit audir efté veuë en l’Abbaye de Clugny, qui fcmble ap- 
) partenir à celle Adelahis, & monftrcr quelle a efté feeur du premier Roy Raoul de Bour- 
gongne,qui eft telle: Ego ^édelahis Dm dono Comitijja doper prtefentes in dominium & proutde- 
ttam Monachorum & per omni<t tretnsfundo , Odonis vencrxbiltt ^ibbat'ts (ÿ fratrum etutfub 

eius regimine degentium : Ea dutaxat ratione vt ipft Monachi prout poterunt fiudeant rrformari.Hac 
igitur fundationtm pro Dm amore inprimisfacio. Deinde pro anima met domini Rodolfi Régis , aepro 
Vviüa Regina. Delùnc pro me^pro Rodolfo Rege nepotemeo . le doute qu’il ne faille lire icy fiho 
pour nepote: d’autant qu’il vient aptes , Proalits quoque film mets Hugone , Bofone & Ludouico 
nepote meo. Et puis elle met fur la fi r^delahidis ComitiJJ* Régi te matris fignum^Luccur* filite Ro- 
dolfi R egis fignum^Hugonts Qomitis fignum, Rodolfi Ludouici Imperatoris filij fignum , regnantc‘Ro$ 
dolfoglortojijïimà RegeJndiElione i.^i£lumin villa Bonalacu , anno falutts humante 1009. Laqueln 
le chartrc i’ay bien voulu infer er icy , pource quelle a fait abufer tant Lazius que Paradin, 
quionteilimé par icelle qu’il y a eu plusdeRodolfes Rois deBourgongne, qu il nes’ert 
trouue à la vérité : & quelle futfaide fouz le dernier Raoul de Bourgongne , à caufe de la 
datte de l’an 1009. Car il eft certain qu’ils n’ont veu que la coppie mal tranferipte : pource 
que fi elle eft vraye^l y fault neceflàircmcnt lire 9Z9. qui fe rapporte iuftcmét auec la z.In- 
didion, & au temps qu’Odo cftoit Abbé de Clugny , qui y fut cfleu l’an 92.6. & y prefida 
iz.ans, &: n y en a point eii depuis de mefme nom que luy. Mais s’il ne fault lire cydefTus 
Jilto pour nepote, i’eftime qu’elle a entendu parler du ieune Rodolfe , qui regnoit lors en la 
Bourgongne ïranfiurane: où que celà nous feroit douter fi le Roy Raoul de France a efté 
fonnepueu pluftoft que fon fils, & que Richard l’euftéüdvne autre femme qued’elle. Il 
eft certain que le mefme Rodolfe eut vn fils nommé Louys, qui mourut deuant ion pere: 
qui femble cftrc celuy quelle a appelle fon nepueu. 

I L e s Sarrazins defeendans du mont Gargan, vindrent à grade puiflànce courir iufques 
deuant là cité de Rome, pour tafter s’ils y trouueroient à mordre.Ce qui mit le Pape Iean 
en telle pcrplexité,qüe s’accommodant au confeil de Landulfe Duc de Beneucnt,& d’Ar- 
nulfe Prince de Capua, pria l’Empereur Confiâtin de le fecourir : lequel lefit affifter d’vn 
fien Capitaine nommé Romain, Srdes forces qu’iiaubit en Italie. Aufquelles s’eftans 
îoindes celles du Pape, & le fecours que luy amena le Marquis Alberic de Hctruric , al- 
lèrent toutes enfemblc donner d’vne grande hardieffe dedans le camp des Sarrazins. De 
forte qu’ils en firent boucherie d’vn grand nombre, & mirent le refte en route; qui fe reti- 
rèrent en leur Fort du mont Gargan,did maintenant S. Ange : où ils fe maintindrent cn- 
corcs longtemps deuant qu’en pouuoireftretotalemétdemichez.Luitprandliu.z.ch.14. 
Blondus & Sabellic. Scion Iefquels auffi Adelbert did le Riche Marquis de la Tofcane, 
mourut,laiffant de fa femme (qui auoit efté auparauant mariée à Lothaire le ieune , fils du 
fécond Roy Lothaire de Lorraine) deux fils, Vvido ou Guy, qui fucccda du confentemét 
du Roy BeréngierauMarquifatdcfonpcre: & Lambert auec vne fille nommée Ermen- 
garde,qui efpoufa Adelbert Marquis d’Iuree apres le decez de Gifilc fille du Roy Bcrégier 
fa première femme 1 de laquelle il auoit Bercngier le fccond.Sigonius toutesfois rapporte 
tout cecy aux années 9 1 y. & 917. 

Par. letrcfpasdeDomRaymireRoy deLeon,DomOrdogncfon fils de fâ première 
femme pritla poffeflion de fon Roiaume,& en iouyt l’efpacc de y.ans,6. mois; contre tout 
l’empefchement que Dom S an cio fon frère de pere s’efforça de luy donner, à l’aide de 
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Dom Garde Roy de Nauarrc Ton oncle, &dc Ferdinand de Confalue Comte de Caftillc. 
Mais il vint à la parfîn au deflus d’eux,&: répudia iàfcmme,quieftoit fille du Comte Ferdi- 
nand. Puis apres mena Ton armée contre les Galliciens , qui s’eftoient auffi formalifez c 5 - 
tre luy en ce différend. Roderic, Alfonfe,Franc.Tarafa. 

Ziptinevs Duc de Boëme fut cefteannee conuerty à la Religion Chreftiennc:& 
puis apres laiffà vn fils iiommc Vatiflaus, par les autres V vcncefiaus , qui fe fit fort renom- 
mer pour la fain&eté de vie : qui n’cmpefcha neantmoins qu’il ne fuft mis à mort par fon 
frère Bolizlaus, comme Sigebert recite. Combien que les Hiftoires de Boëme appellent 
Vvenceftaus fils dVratiflauSjqui auoit fuccedé à fon frere Spiligncus au Duché deBoë- 
me,dcccdé£ms enfans: lequel auffi auoit efté lucccffcur de Bonuorius n.ou 13. mais pre- 
mier Prince Chrcftien (à leur dire) de Boëme. 
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L e çamp des Bulgariens eftant encore deuant Conftâtinople , les Grecs firent vhe fail- 
lie fur eux , fi à propos qu’ils én défirent vn grand nombre. Cependant vne autre armee 
de Bulgariens prit par compofition la ville d’ Adrianopoly, laquelle fut auffi bié toft apres 
retirée de leurs mains. A la parfin accord fe fit entre l’Empereur & le Roy de Bulgarie! 
moyennant lequel les Bulgariens fe retirèrent en leur pays.Ccdrcnus* 

Gislebert Duc de Lorraine & fon frere Othon, ne fe pouuans voir toufîours def- 
poüillez des poffeffions & feigneuries qu ils auoicntcy deuant poffcdccs, faifoient tous 

leurs efforts ( quelque accord qu’ils euffent fait auec le Roy Charles) de les rccouurer par 
toutes manières d’hoftilité, & de ioindre l’Empereur Henry à leur Caufc. Pour à quoy re- 
médier le Roy Charles mena vne armee en Lorraine, qui porta toutl’hyueriufques à Paf- 
qu :s grands dommages aux terres de fes ennemis : & puis s’en reuint à Laon , où il entra 
derechef en différend auec Robert Comte de Paris, & aucuns des autres Princes 5 à l’oc- 
cafion de Ion Haganon, à qui il auoit dôrté l’Abbay e de Gole ou de Chelles, que Hügucs 
le Blanc fils du Comte Robert vou’oit eftre ficnne , pourcc quelle auoit efté poffcdec par 
ùl bclle-mere Rothilde. De forte qu’il prit les armes pour maintenir fon droi& , ayant in- 
telligence auec Herinec Archcucfquc de Reims, & aucuns Comtes de France.Et pourfui- 
ùit auec deux mille hommes le Roy, qui emmenoitfon Haganon à fauuctéiufqu’en Lor- 
raine* où il entra en confédération auec le Duc Giflebert. L’A bbé d’Vrfpcrg dit,fuiuant le 
telmoignage d’vnautheurFrançois:queleComtc Robert futparluycôfeillé & inftiguc 
de ne plus debatre (mon que pour la couronne. Comment qu’il en foit Charlcsramena 
vne bonne armee de Lorrains en France, à laquelle le Comte Herbert fe vint encore auec 
les gens ioindre. Robert nefetrouua pas moins fuiuy ny accompagne que luy de ceux de 
ion party , ayant les Bourguignôs & leurs Princes Rodolfc & fes frères auec luy. Les deux 
armées fe trouuerent à Efpernay,&: deuant Reims, fi proches l’vnc de l’autre, qu’il ne tint 
qu’à Charles quelles ne chocqucrent fermement. Mais ledeffy qu’ilauoit de fes gens, le 
dcfconfeilla de tenter la fortune. A caufe dequoy tout s’en alla par cfcarmouchcs & alga- 
rades feulement que firent les vns furies autres: enl’vne dcfquclles la compagnie d’Ha- 
ganon fbtmife en route par Hugues leNoir frere du Duc RodoifedcBourgon<me. Si 
eft cetoutesfois que Charles apres auoir perdu le Chaftcau de Laon &toutcfpoîr de le 
rccouurer, oue les gens de Robert luy auoient furpris, s’appcrccuant que fes gens s’efeou- 
ioient, que les Lorrains l’abandonnoient à la file,& que fes ennemis multiploycnt déplus 
en plus, fut contraint de fe retirer en Lorraine -, donnant moyen au Comte Robert de fe 
faire conduire & accompagner par les Princes , Prélats & Seigneurs de fa fa&ion à 
.ieims : où ils l , eflcurent & proclamèrent Roy, & puis le firent confacrer & couron- 
ner à la mode accouftumce , le vingtneuficfme iour de Iuin , par l’Archcuefquc Hcrince, 
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qui alla j.iour$ apres rendre compte à Dieu de cefai&.Ccpendant pourcc que Charles tc- 
noitafliegclc duc Giflebert dedans le Chafteau de Cheuremont en Lorraine, Robert y 
fit aller Hugues le Blanc fon fils, qui leua le fiege, & receut quelques Lorrains au party de 
Ibnpcre. Annales de Reims. 

S o v z le Roy Dom Ordonio de Leon, vn Capitaine Sarrazin nommé Almanfor , cô- 
mença de fc faire renommer par fes vaillances furh^s Chreftiens : car il vint auecvnc ar- 
mée aflîeger la ville de Caftillc, mais il qn fut cefte fois lourdement repouffé parle Com- 
te Ferdinand Gonfalue.Vafæus. 

Le Pape s’attribuant tout l’honneur de la vi&oirc obtenue cydcuant contre lesSarra 
zins, entra en pique pour cefte occafion aucc le Marquis Alberic, qui de defpit fc retira de 
Rome,& fit venir en Italie vne grande trouppc de Hongrois : lefqucls auant que s’en re- 
tourner y firent beaucoup de maux, fans toucher à la Lombardie,à caufe de l’accord qu’ils 
auoientauecleRoy Berengicr : félon que recitent Blôdus & Sabellic.Mais Luitprand tcf- 
moigne que luy-mefme en fit venir vne autre grande trouppe à fon fcruice,fouz la côduite 
de leurs R ois Burgat & ourfac, pour s’aider d’eux contre les Princes d’Italie, lefqucls s'en- 
nuyansdeluy follicitoicntlc Roy Rodolfe de Bourgongnc à venir prendre les affaires d« 
l’Italie en fa main. De forte qu’il leur fit donner bataille, en laquelle Adalbcrt Marquis d’I 
uree fon gendre, & Gifelbert fes principaux ennemis demeurèrent prifonniers. Mais ils c 
uaderent bien toft apres des mains deleurs ennemis, & fe rendirent au Roy Rodolfe. Au 
quel ils firent faire telle diligéee, qu’il fut en Italie le jo.iour apres leur prinfe : où il n’y eut 
ville en tout le Roiaume de la Lombardie, qui nelereceuft pour fon Roy, excepté celle 
de Vcronne, où Bcrengier demeura le plus fort. Les Annales de Reims tefinoignent que 
Rodolfe entra feulement cefte année en ltalic 3 ôdes Hongrois aulfi, qui y allèrent en fa 
ueurdeBcrengier. 
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L i Prince Robert fc portant poür Roy de France, s’en alla parlementer en Lorraine a- 
uec l’Empereur Henry , où ils firent ligue & alliance enfëmble. Et auant qu’en partir ac- 
corda trefues de quelques mois aux Lorrains,qui tenoientle party du Roy Charles. Pour 
lefquellesncantmoins ils ne iaifterent de le fuiurc &C accompagner bien toftapres: allant 
auec toute fa puiftancc contre Robert, en fi grande diligence qu’ils le trouucrét auprès de 
la ville de Soiffons,nefe doutant ny donnant garde de leur venue : n’ayant aulfi toutes fes 
forces aflemblecs, ne ceux mcfmequi eftoient auecluy en cftat 6c difpofition de comba- 
tre. Sicft-cctoutcsfoisqu’auec ce peu qui fe rallia fouzluy’, ilfeprelëntafibrufqucment 
deuant eux, qu’il fit tomber grand nombre des premiers qui s auancercnt fur luy,iufqucs à 
ce que la multitude fut fi grande, que toute faprouëftene lepeutgarentir d’eftre enfon- 
cé &tranfpercé de toutes parts de leurs glaiucs. Pour cclà néanmoins le Prince Hugues 
fon fils, le Comte Herbert 6c les autres Seigneurs de leur fadtion,aücc le refte de leurs gés, 
perdirent fi peu courage, que Charles fut en fin contraint de leur quitter le champ, la vi- 
ctoire, fon camp & fon bagage, pour le gaigner à la fuite : comme tefinoignent les Annales 
de Reims, félon lcfquclles cclà fe fit vn iour de Dimanche,qui eftoit ( au dire d’Odorânus 
& d’vnc autre fort ancienne Chronique non imprimée) le iy «iour de Iuin. Combien que 
Vvittikindc de Saxe & autres ont elctit que la victoire fut à Charles s dont ilfçcut mal 
fairefon profit, ayant fait tomber dix mille de fes ennemis > fans perdre que fept mille de 
fes gcns.C’efi mcrueilles que Glaber dit qu’il auoit Othon de Saxe (qui fut cy apres Em- 
pcreur,fils du Roy Henry) auec foy, 6c qu’il fc trouua à la mort de Robert, veu la trefue & 
alliance faiCte aücc l’Empereur H cnry fon pere; 6c qu’il déclaré aulfi ailleurs que le mefine 
Othon eftoit fils de la fille de Robert. 
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Sômc que Charles comme vaincu, fît par tous les plus beaux moyens qu’il pcut,follici- 
ter le Comte Hebert, rArchcuefqucSeulfcdc Reims, & les autres l'eigneurs delcur al 
liance de fe réconcilier à luy. Qui au lieu d'y entendre, appcllcrentleDucRodolfe de 
Bourgongneàcux; aucclcquel iis allèrent empefeher le pairage de l’Ifare aux Normans, 
qui venoient au fecours de Charles. Lequel fe voyant encore fruftré de ccft cfpoir , fc re- 
tira tout defeonfîr en Lorraine. Au moyen dequoy fes aduerfaircs firent à la pourfuite 
(comme dit la Chronique de fainâ: Bénigne & l’Abbé d’Vrfperg) de Hugues le Blanc(qui 
ou pour l’exemple de fon pcrc , ou pour fa icuncfïé, ne s’ofoit pas ingerer de prétendre à' 
la couronne, quoyquc Glaberdifcqueccfut pour gratifier àfafoeurfemme du Duc Ro- 
dolfc : laquelle luy refpondit comme il l’interr ogeoit, lequel elle aimeroit le mieux ou de 
luy ou de fon mary eftre Roy : quelle baiferoit plus volontiers les genoux de fon mary 
Roy, que de fon frere ) prendre le filtre de Roy audit Duc Rodolfe, & le couronnèrent le 
trcziefmc iour de Iuin,oupluftoft de Iuillet, comme a noté Yues Euefque de Chartres, en 
vne de fes Epiftrcs,à Soiflons . De forte que nous trouuons que le Rbiâume a elle tenu par 
luy depuis ce temps-là iufques à fon trefpas,non moins de lefpace de treze ans. Nonob- 
■ftant que Charles n’euft pas encore renoncé à la couronne (comme on a fatilfement créa 
iufques icy .) Mais il ne demeura gucres apres à fe venir prendre dedans les filets du Com- 
te Herbert, fc fiant aux belles paroles fouz lcfquclles il l’enuoya quérir par fon coufin Ber- 
nard Comte de Scnlis fils du Comte Pépin, Tvn de ceux par qui il auoit eftécotironné 
Roy à Reims à la première fois.) De fa^on qu’il fut retenu premièrement en la ville de S. 
Quentin, &puis enuoyé tenir prifon a Chafteau-Thierry fur Marne. Glaberrlcomptc 
tout au long la fraude dot on vfa pour le prendre : 8c dit auflt que le Comte Herbert pro- 
fera plufieurs fois à l’heure de fon trcfpas : Dmdecimfnimus <ptnn proditionem Cnrali iurando 
confenfinutt. Cependant le Roy Rodolfe fit vne grande leuec de Bourguignons, lefquels il 
mena faire la guerre aucc Hugues le Blanc aux Normans iufques dedans leur pays. D’où 
il fut incontinent rcuocqué pour aller fàtisfairc aux A mhafladcurx des Lorrains, qui fe vc- 
noient offrir à fon obciflancc. Parquoy les feigneurs & Prélats de Lorraine fetrouucrent 
tous (excepté le DucGiflcbert & Rotgare Archcuefque deTrcucs)deuersluy àMofon, 
pour luy faire le fermée A u moyen dequoy il fut accompagné d’eux à faire la guerre aux 
terres de fes ennemis : fur Icfquels il prit le Chafteau de Zabrene en Auflày à la requefte 
de Vvitgeric Euefque de Metz: 8c puis mena fon armee courir SC rauager iufques auprès 
d e V v o rm e ■> & de Ma j ence . Nonobftant que le Continuateur de Regino s’eft perfuadé 
fàulfcment que ce fut le Roy Charles qui fit ce voyage-là. A la parfin comme il for de re- 
tour en France, l’Empereur Henry fe trouuaau mandement du DucGiflcbert &dc fes 
complices dedans la Lorraine, en intention de fareduire à fa deyotion. Sicft-ce toutes- 
fois qu’il ne peut tant fairene de bon ne de malgré, qu’aucun des Seigneurs 6c Ptdats fcj 
vouluftaddonner à luy. Oecafion pouDquoy force luy fur fmefittemeht an bruit du re- 
tour du Roy Rodolfe contre luy, accompagnédc la puiflânee de France & de Bourgon- 
gne) de fe retirer haftiuetnent en fon Roiaumc, apres auoir gafté les terres de ceux qui ne 
s’eftoient voulu foubmettre à luy. Au refte le Roy Charles auoit vn fils nommé Lcrnys, 
lequel eftât aduerty de la prinfe de fon pcre,fe fauua aucc fa merc en Angleterre : où il fut 
de léjouriufqu’aprcs le trepasdu Roy Rodolfe; 

O N a iufques icy faulfement eftimé que la Neuftrie donnée à Rcdfon 8c à & gent, ren- 
dit le refte de la France garenty depuis & preferué des aggrdfions & inuafions des Nor- 
mans. Mais il eft certain que beaucoup d’autres compagnies de Normans quede là füire, 
refterent aufli bien que luy en France, à qui on rfauoit pas encore affignf aucunes terres 
pour s’y habituer. A eaufe dequoy ils s’eftoienc fortifiez en ccrtïtins Forts fut la riuierc de 
Loire, où fefaifoitlaretraittedeleursvolcries& brigandages, qu’ils alloicnt faire quand 
bon leur fcmbloit fur les prouinces &pays tant lointains que prochains de la France,fouz 
1 l conduite de diuers Capitaines. Ce que la France expérimenta cefte année autant qu’el- 



pays deGuiennc &d’Auuergnc : oùilspcrdirétbicn iz.millcde 
eurs compagnons, en vne charge que Guillaume Duc d’Aquitaine 8c Ragemund Mar- 
dis de Gothie firent fur eux. Dequoy toutesfois les autres femblcrent faire fi peu de cas J 
•■e quand le Roy Charlesles eut appeliez à fon fecours,fouz de grandes promeflès (cari? 
aflignoit 
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allignoit terres à ceux qui n’en auoient point encore , & augmentation aux autres qui en! 
auoientia) ils fe rrouuercnt alfemblez en tncrücillcux nombre delà la riuierc d’Ilare ou 
d’Oife, fouz l’cnfeigne d’vn Ragenold(qu’on pourroit prendre pour celuy que les Hiftoi 
res de Normandie nomment Riol du Mans) pour s’aller ioindre à luy. Et fc voyans -cm- 
pefehez de ce faire par l’armce du Roy Rodolfe & de fes alliez , ils fe desborderent de tcl-| 
le rage fur les autres pays, auquel l’accczne leur cftoit fermé, que ce fut horreur du meliia- 
ge qu’ils y firent, iufques à ce que les Capitaines &foldatsque le Comte Herbcr t auoit 
en fes chafteaux, fc furent ruez (u r eux , fi à poinét qu’ils recouurerent grand nebre du pil- 
lage & des prifonniers qu‘ils emmenoiér. Et que le Comte Adelelin de Noyon en eut mis 
fix cens par terre, de ceux qui s’eftoient aduancez fur fes terres. Qui fut caufe de faire reti- 
rerles autres auec Ragenold en leurs Forts : d’oùilsncpcurentneantmoins eftregardez 
de toufiours mal-faire à leurs voifins. De forte qu’il fallut à la parfin que les Comtes Hu- 
gues & Herbert auec Seulfe Archeuefquc de Reims conuinlfcnt de trefucs,par lefquellcs 
en peuft compofcr de quelque meilleure paix auec eux. 

E n ces cntrefai&cs Bolbn frere du Roy Rodolfe , tua de guet-à-pant vn Côte de Lor 
raine nômé Ricuin,qui pourroit cftre celuy q les hiftoriés Lorrains difent auoir efté frere 
du Duc Giflebert : dont pourroit aufli eftre procedce la caufe de la haine que Giflcbert 
portoit au Roy Rodolfe, & qui le garda de fc foubmettre à luy corne les autres Lorrains; 

Rodolfe Roy de Bourgongne & d’Italie, fe comportant en diuerfe façon enuers fes 
fubic&s d’Italie, femblabon aux vns & trop rigoureux aux autres : qui fut caufe d’efmou- 
[uoirplufîeurs partialitez entre les Italicns,pour luy &: contre luy. Qui vindrét à tel effeél, 
quel’Eucfque de Plailânce prit les armes en faueur de Bercngier. Mais le Roy Rodoife 
ayant à fon aide le Comte Boniface &le Duc de Spolet, qui auoit efpouféfafœur Vval- 
drade,luy dona bataille auprès de Plailânce, le 19. iour dcîuillet:de laquelle il gaigna la 
vidoire aux defpens de fes ennemis, qui firent vne grande perte degens. Parlemoycn de 
laquelle cftimant fon faiél bien afleuré en Italie.s’en alla reuoir fon Roiaume de Bourgon- 
gne: comme recitent Luitprandliu.z.chap.i7.& 18. Mais les Annales de Reims côfdfenr) 
feulement que Rodolfe gaigna celle année vnc grade bataille , où furent tuez quinze cens 
hommes fur Bêrengier ; qui au moyen de celle adüerfité fut chaffé totalement d’Italie, 
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L'Emperevr Henry ayant mené fon armee conjtrc les Efclauons didls Hcuelliens, 
qui s’elioicnt elleuez contre luy, prit la ville de Brennaburg,& gaigna vnc grande viéloire 
fur eux: par le moyen de laquelle furent contraints fc rendre fes tributaires. Sigcbert, 
Vvittikindc de Saxe. 

L a paix fe fit auec les Normans de la France, moyennant vne grade fomme de deniers 

•mi en ii’ „ 1 _ 1 , c . 1 lr . 1 : l_ t? r\ 
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de fa puiflance , à laquelle la tienne n elloit corrclpondante , qu’apres quelques abouche 
mentsilluy fit les deuoirs de foubmilfion que portoit l’eftatquiitcnoit delà couronne. 
En faueur dequoy le xoy remit la C omté de Bourges entre fes mains, qu’il luy auoit oftec 
cy deuant à l’aide de Robert, lors qu’il n eftoit encore que Comte de France.Et pour con 
tenter les Comtes Hugues le Blanc & Herbert, donna la ville & Comté du Mans àl‘vn,& 
lavilledcPcronnc à l’autre. Mais il fallut que celle du Mans auec la ville de Bayeux,fuf 
bien toft apres accordée aux Normans de Rouen , pour confermer la paix auec, eux. Ce 
pendant Rodolfe eftant de retour en Bourgonpnc, fit alfieger le Chafteau de Mont fainé 
Iean,duquel le Comte Ragenare s’eftoit empare par les Côtes Vvallon,Maneflcs,& Gille- 
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bcrt,iufqucs à cc qu’ils l’euflent retire. Et puis au partir de l'afTcmblce des Eftats du Roiau- 
me,qui l'c tint à Attigny, fe fuft trafporté au Roiaumc de Lorraine (où la guerre cftoit fort 
efehauffee , tant entre le Duc Giflebert & Ragenier fon frere, qu’cntrcles Comtes Bofon 
& Othon, qui fe guerroyoiend’vn l'autre à toute outrance) fi vnelongue & perilleufe ma- 
ladie ne l’cuft retenu à Reims» 

Av mcfme temps Ragenold Prince des Normans de deffus la Loire, ne fe tenant fatis- 
fai<5t de l’accord fait auec lesNormans de Rouen, feietta auec fes gens dedâs le pays d’en- 
tre la Seine & la Lqire,qui cftoit la prôuinee du Comte Hugùes fils de Robert t & y fit tât 
de maux, qué non-feulement Hugues,mais aüfli le Duc d’Aquitaine , furent côtrain&s de 
faire accord auec luy pour la feuretc de leurs prouinces» Auquel (pource que les autres ne 
furent comprinfes) il rieftima point contreuenir en prenant fon chemin vers la Bourgon- 
gne pour s*y aduanturcr. Annales de Reims. 

Bexenqi&r. délirant rccouurer le Roiaumc d’Italie, 8 t fe vçnger de fes ennemis, fit 
venir vn nombre infiny de Hongrois à fon aide,fouz la Conduite d’vn Capitaine nomme 
Salart : par lefquels la Lombardie fût mifcrablehicnt gaftee : les villes de BrcfTe, Bergame 
(fpccialement Pauie) d’vne horrible façon pillees, faccagees , deftrui&es & bruflees , fans 
pardonner à aucune créature qui fut trouuee dedans. Et pourcç que le Roy Rodolfe n c- 
ftoitlorsen Italie, voulurent venir acheucr de faouler leur rage èspays de deçà les Alpes. 
Mais ils letrouuercnt au Picdmont, accompagné de Hugues Comte de Vienne & de Pro- 
uence,& de fa puiffànce, qui les attendoit. De forte qu’il leur fit chèrement payer l’amëde 
dcl’cftre venu cercher i & ne fuflènt efehappez de fes mains s’ils n’eufleht trouué le moyé 
de fc fauuer au Languedoc) où lapefte & les maladies acheuerent de les accabler quafi 
tous. Cependant les Veronnoîs efperans complaire au Roy Rodolfe ,firentpar les mains 
du Comte Flambcrt meurtrir le Roy Berengier, qui fepenfoit tenir bien afleuré en leur 
ville. Luitprand afferme que ce fut aumoisdeDeçembre deuant la prife de Pauie. Mais 
les Annales de Reims déclarent que ce fut apres, & qu’il fut luy-mefine le condudeur de 
ccfte irmec de Hongrois en Italie» Somme que ce fût enuiron . ans apres qu’il eut pris 
le nom de Roy ditah'c» # 
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Les, Bourguignons fouz la conduite des Comtes Vvamier & Mahaffes d’Anfegife E- 
uefque de Troy e , cnfemble d’vn autre nommé Gerfclin , combatirent les Normans, qui 
gaftoient leur pays en Charrolois (félon les grandes Chroniques: ) combien que les An- 
nales dç Reims difent que ce fut auprès du Mont Calaus»Mais tant y-a qu’ils en mirent par 
terre huit cens , nonobftant qu’ils perdirent le Comte Vvarnier. Pour cela neantmoins le 
Roy Rodolfe ayant amené aueefoy la gendarmerie de France , auec les Comtes Hugues 
& Herbert, riolà tenter la fortune de les combatre derechef x & encores qu’il fuft proche 
deux, les laiffa euader & fe retirer bagues fauues en leurs maifons. Cependant les autres 
Normans de Rouën, côtreuenans à l’accord fait nouuellement auec eux, firent des cour- 
tes fur lepays d’Amiens &Beauuoifin. Mais ils furent lourdement repouffez des faux- 
bourgs de la ville de Noyon, par vne faillie que les habitans firent fur cux»Suiuant laquel- 
le occafion ceux de Bayeux fe retirans de leurs mains, firent vn pareil rauage dedans leur 
pays qu’ils faifoient aux autres. Et les Parificns à leur exemple ne s’clpargnerfent à faire pa- 
roiftre fur la Normandie la haine qu’ils portoient aux Normans : qui par ce moyen furent 
oontrain&s de reuenir garder leurs maifons: eftant toute la France fi efincuc de leur infi- 
délité, que la guerre leur fut d’vn commun accord & eonfentement de tous les Princes & 
Primats du Roiàume déclarée ouuertcmcnt. En forte que non-feulement les Com- 
Ct A H _ u g es & Herbert , mais auflï Arnoul de Flandres, & Hilgaud Comte de Mon- 
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ftreul auec les autres gouuerneurs des frontières maritimes mirent toute leur gendar 
merie dehors ,a(Taiilirent les Normansde[diucrs cndroi&s , ôtprindrent aucunes villes 
&chafteaux:entre lefquelslafortëreflèd’Âuga qui eftoit fituec fur la coftedc la mer, fe 
laifli prendre auec plus de peine fit de temps , pource qu elle eftoit plus for: e & munie de 
gens de guerre, qui à la prife d’icelle furent quafi tous taillez en pièces. A lafincftantla 
nouuclle de la rebellio des Lorrains venue, force fut de faire trefues auec cux.Pource que 
nonobftant que le Comte Herbert euft auparauant mis d’appoindement le Duc Gifle- 
bert & fon frere Othon auec le Roy Rodolfc, l’Empereur Henry toutesfois dés quil feeut 
l’empefchemcnt qui eftoit en France à l’occafion des Normans,fcftoit venu jetter dedans 
la Lorraine, & auoittantfaid qu’il s’eftoit rendu amy du Duc Giflebert,luy baillant (co- 
rne on dit) fa fille Gerberge en mariage. Au moiendequoy les Lorrains de la haulte Lor- 
raine fc mirent bien toft apres en fon obeiflancc,n’eftant poflible aux François d’yrcme- 
dierpour les Normans: comme déclarent les Annales de ce temps; qui eftla maniéré 
plus vray-fcmblable par laquelle la Lorraine vint aux Allemans , pluftoft que par la con- 
ceffion du RoyCharlcs,que le continuateur de Regino fit Sigebcrt ont fauflemenc eferit 
auoir cfté faide l’annee precedente. 

Ad alîert Marquis d'Iurec mourut en ce temps, ayant e (boulé’ en fécondé nopccs 
Hermangarde fille d’Albert Marquis de la Tofcane, qui eftoit fi excellemment belle & fi 
prodigue auflï de fa beauté apres le deçcz de fon mary,qu’elle facquit par la faneur quelle 
en faifoit,auffi grande authorité & puiflancc en Italie que le Roy Rodolfe y auoit, lors 
meCmcment qu’il eftoit encore en ton .Roiaume de Bourgongne.De forte que quand il 
fut retourné en Italie^! fc trouua enuironné de tant de rebelles St aduerfaires quelle luy 
auoit fufcitez,que toute la cité de Pauietenoitpourellc.DontÜ fut contraint deleucrar- 
metjSc de l’alficger dcdans:où elle ioüa fi dextremen t fon pcrfonnagc, quelle le fit venir 
vnc nuifteodeher auec elle au de£ccu de fes gens.Et cependant fit faire par les fiensvnc 
&i|lic fut fon armee, laquelle ils mirent par le defaut de ion chef facilement en defordre fit 
en confufion.Dequoy les Princes de fon party furent fi feandalizez (ioint l’inclination 
naturellede l’Italien à garder peu conftamment fa foy àfes Princes) qu’ils fc laiflerent bié 
toft pprfuadçrpar Lambert Archeucfque de Milan de mander Hugues Comte d’Arles St 
de viennç(fils de Berthc^quU’auoit eu en premières nopccs d’vn Lothaire Comte (corne 
dit $igonius)d’Arles,fils de Lothaire, qui fut excommunie par le Pape pour auoir répudié 
(à fcmmc(commc teûnoignent Luitprand, Cufpinian, Onufrius) pour fe venir mettre en 
pofTeffion du Roiaume d’Italic.Lequcl à leur mandement fe rendit incontinent par mer à 
Pife^fit de là à Pauieroù il fut au mois de Iuillct falüé St couronné Roy d’Italie par les Lé- 
gats du Pape Ican,St parles ennemis du Roy ïlodolfe. Qui ne voulant ainfi quitter le icu, 
fit venir Bourçhard Duc d’Allemagne à fon aide auec vne armee d’ Allemans. Mais deuât 
que rcmploier,Bourchard s’ingéra luy-mcfmc d’aller en habit diflimulé dcfcouurir l’eftat 
fit la contcnancedcs Milannojs St de leur ville:où il fut recogneu fit mis à mort. Au moien 
dequoy fa Duché fut donnée par l’Empereur à vn Herman, qui cfpoufa fa vefue.Luitprâd 
Iiure3.chap.5.&:4.Cc que Le Supplément de Regino fit Onufrius cftiment eftre aduenu 
celle annee:lcs Annales de Reims auec Sigonius en la fuiuante.Cepcndant Luitprand tef- 
moigne que Jkrthe mere du Roy Hugues, qui fut cfpoufe en fécondé nopces d’Albert 
Marquis delaTofcane,mourut au temps que fon fils entra en polTelïiond’Italic, laiflànt 
trois fils de fojt fécond mary Vvido ou Guy, qui fucceda le premier és cftats de fon perc, 
fi c Lambert auec la belle Hermangarde leur fœur,qui ne deuoit guercs en impudicité à fa 
merç^non plus que fa belle fœur Marozia femme de Guy à l’vnc fi t à l’autre. 

E p 0 v a *. d Roy des Anglois de Kcnts mourut , laiffant pour tous enfans malles vn 
fils naturel nommé Adelftanus ou Ethclftamà qui les Anglois permirent de tenir le Roi- 
aume apres ftmpere.De forte qu’on compte qu il régna 16 . ans en réputation de Prince 
vertueux, fit qui ne fut ignorant des bonnes lettres fit (cieces liberalcs.Guillaume de Mal- 
mesberic commence fon règne à l’an 414. 

Lis x o 4.d11 nom fils de Ziemouite Roy de Pologne mourut , fit luy fucceda fon fils 
nommé Ziempfillâus ou Zemomille, qui régna enuiron 4°* an s, fut pere deMicciflaus 
premier Roy Chreftien de Pologne,qui nafquit aueugle , fit recouuta la veuë au 7. an de 
fonaage. Martin Cromer. 

Nicolas furnommé Miftic Patriarche de Conftantinoplc mourut le if. iour de 
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May.Ccdrenusditquccefuten l’Indi&ion troifiefme apres auoirprefidé 13. ans. Mais il 
fcmble qu’il faut lire pour 15.23.& pourj-Indidion 13. Somme qu’Efticnne Euefqued’A- 
mafie tint ion lieu apres luy deux ans onze mois depuis fà Création, qui futfai&eaumois 
d’Aouft. 
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La trcfucfaiâel’anncepaflee aiiec les Normarts,necomprehbit quclcs terres de l’âp- 
partenance du Comte Hugues.A caufe dequoy ne feftimans y conttcüehir,fircht cefte 
annee des courfes fur les autres:& fe jêtterent en grand nombre dedans le païà d Arras où 
le Roy Rodolfc accompagné du Comte Herbert & d’aucuns Comtes maritimes les alla 
enfermer en vndeftroit.Mais ils faillirent fi brufqucment fur luy, qu’ils le bleflcrcnt & 
tuerent le Comte Hilgaud de Monftercul,& fe retirèrent où ils voulurent , perdans tou- 
tesfoisvftzc cens de leurs gens. En fin force fut encore d’achepter la paix d’çux pourvnc 
fomme de deniers qui fut leuee fur la France & Bourgongnc } à fin que le Roypcuft mener 
fa puiflancc contre le Duc d’Aquitaine qui f’eftoit rebellé contre luyrfur lequel toutesfois 
on n’eut moië que de retirer la ville deNeucrs que tenoit fon frété appcllé d’aucuns Ebfo: 
pource que le bruit qui vint que les Hongrois auoient pafïè le Rhin pour venir en France 
garda le Roy d’aller plus aüartt.Cependant Hcrlüin fils de Hilgaud iucceda à fort père en 
la Comté de Monftercul,de laquelle les Annales de ce temps monftrertt qu’il fut féodal 
du Comte Herbcrt.Rotgare Comte de Laon mourut. Hugues le Blanc Comte de Paris 
prit en mariage la fille du Roy Edouard d'Angleterre, fœur (de la femme du R oy Charles. 
Guillaume de Malmesbcrie fcft abufé, prenant Hugues Capet qui cfpoufa la fille du Roy 
E douard, pour fon pcrc:& en ce qu’il dit auffi que Louis Duc d’Aquitaine cfpoufa vnc au- 
tre fille dudit Roy.Car il n’y a point eu de Louïs,mais bien vnGuillaume duc d’Aquitaine 
en ce temps. * 

A v mcfirte temps l’EmpercUtHcntyenuoia le Comte Ebrarden Lorraine pour ad- 
mimftrcr la iuftice aux Ldrrains,8i pour les cohtenir ert paix. Annales de Reims. 

R o d olf e fevoiant totalement decheu de leipoir derecouuret le Roiaume d’Italie 
forctira en fon Roiaume de Bourgongrie.Au moicn dequoy Hugues en demeufapolfef- 
feur paifiblc , & y régna enuiro l’efpace de 2o.ans, tant feul qu’aucc fon fils Lambert, qu’il 
eut de fa femme Alda,qui eftoitifluë des Princes deGerrtïanie:Faradin âmohfite par vnc 
chartre, qu’il prift au mefme temps le tiltre de Roy de Bourgongne. r 

A d o m Ordognc^. du nom Roy de Leon en Efpagnc dccedc enl’Ere j^.fucceda 
fon frere Dom Sanchio ou Sanche , qui régna 1 2.ans:lcquel eftoit fi gras qu’il n’cuft fccu 
fe mouuoir ne s’aider de fon rnTnC A rm/)» Aiinmc J _ /• r» • I 


r . / ~ ,7 — uw i^u4uc. rarquoy U 

rutconleillédc DomGarcias(queRodcnc & autres ont mal pris pour celuy qui fut fur 
nommé leTrcmbleur)Roy dcNauarrc, de s’aller faire pertfer de fagraiflepar les méde- 
cins du R oy Abdertartien de Cordouë , qui auoient le bruit d’eftre les plus cxperscnla 
profeffion qu’ils faifoient de tout le monde.Cc qui luy fucccda fi bien, qu’il rcuint non 
lculemcnt en vn meilleur point qu’il n’eftoitimais aufli obtint -vne armée du xoy Abder- 

t* ^ A te ^ r 1* a . _ * _ , P que Dom Ordognc diâleMauuaisfils duî 

leu Roy Alfoniel Aucugle,& gendre.de Ferdinand Comte de Caftille, auoit occupé en 
(on abfence. Lequel femblant l’auoir trop lafehement défendu ,cn reccut vn fi maigre re- 
cueil de fon beau pere,qu’il luy ofta encore fa fille nommee Vrraca ou Virague que le feu 
oom Ordognc auoit répudiée, ne luy laifiant autre moien que defcrctirer vers les Mau- 
rcs.Roderic,Alfonfe,Ant.Benthcr. 
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Haiald tf.dunomfilsdeGormotfoifiefme, fut Rcty de Danncmarc.cn cctemps 
Albert Crantsliu.4.chap. 19.de l’hiftoirc Dannoife. 

A v mefine temps Marocia vcufùe du feu Marquis d’ Alberic ou Albert de la T ofeane 
fc maria en fécondés nopces auec Gtiy Marquis de là Tofcanedequcl elle incita à aller oc- 
cuper le goüuernement de la cité de Romc,ainfi que fon feu mary l’auoit eu. Dont il entra 
en picque&endilfenfionaueclcPape.' Sigônius. 
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A l’occafiondecequeleRoy Rodolfc donna la Comté de Laon à Rotgere dis du 
Comte Rotgare défunt, le Comte Herbert de Vermandois deuint fon ennemy : pource 
qu’il defiroit quelle fuft donnée à fon fils Odornde forte que s’accompagnant du Comte 
Hugues le Blanc,allatrouuer l’Empereur Henry en Lorraine pour prendre fon alliance. 
Et potorce qu’à fon retour l’entree luy fut encore deniee dedans le chaftcau de Laon,il mit 
le Roy Charles hors de prifon,& s’en alla auec luy trouuer le Duc Guillaume de N orman- 
dic pour fe liguer enfemble contre leRoyRodolfe.Cependantle Comte Hugues faifoit 
la guerre aux Normans de delfus la Loirejlefquels il afïiegea l’efpace de cinq mois dedans 
leurs Forts, qu’ils furent en fin contraints d’abandôner,& fe retirer par accord fait auec 
eux au païs ae Nantes,qu’on leur donnoit.il fe voit vne chartre cnvne Abbaye du dio 
Cefe de Troycs de ce R oy Rodolfc, contenant les donations & immunitez concédées par| 
les Rois fes predeceffcursà ladite Abbayc:de laquelle il nous afemblé bon extraire au- 
cunes daufules,& les adioufter icy ipourcc quelles conferment le temps dudit Rodolfe 
& nous demonftrent les pouuoirs & facultez qu’auoient encor les Rois en ce temps là fur| 
‘ es Comtcz, qui nettoient encore héréditaires, comme cftoit celle de Troye, ainfi qu’il 
s’enfuit. 

Ro o vlfvs diuhupropitiantegraeia Francorum Rex tfrc.Si fitUlium nofirorum iujhs petitio- 
nibus Mtron nojhmferemtatie accommodammjregmm exequmwr cultnm: (g* cos ad nojbram fidelita- 
tem promptiores ejje putamus. Quapropter notum fit omnium tam prmfentmm quàmfuturorumfoler - 
tia,quoniam adfuerunt ad nojbra fcrerùtatem ^tufigifus Trecajiina •Orbe Votif ex atque Richardus eiuf 
dem loci Comes:pctierunt à nobu {yc.Suntque res ip fie quas ànobis expetunt de Comitatu Trecafîino. 

[ Nos veto pétition» eorum annuités decemimus fieri,& mfiimus eit hoc nojbra potejlatü preeceptum in- 
de conJcribt,per quodpraâpimm atque iubemus firent m iüorum praceptis continetur , ha auiloritate 
| nojbra corroboraretur,nonfiolùm in Comitatu Tricafiino t vbi pradiBus locus ejfe dtgnoficiturfed in 

laliis Comitatibus vbi alupsa habere vident ur. P recipimm omnino atque iubemus,vt nec Cornes, nec Vi- 
ce cornes jteç centenartm ,nec vlla iudiciaria potejlas ab eis exigera audeat telonem , pontaticum , trabati - 
cum/iec non toraticum , nec vüas rédhibition» quaadfifcm nojbum pertïnete vtdentur.Excepiu , 
dits xx.d*narufrfuibus m beati Pétri fefimitate Comiti iuius loci fiuprafati 'T recafiini perfùluere vide- 
tur.Vt totem hae me t iujfionif authoritasfirmior habeatur , vertu fque credatur & diligentius obfierue- 
Uur/nanu propria fubter firmauimus y annuüi imprefiione figillart iufiimus. Signum R odulfi Rrgw 

IgloriefiJïimiyRtchardus ad vicem ^ /(bonis pontifiât recognouit.*d ftum vrbt Senonis Ull-ld.Dccem- 
ïbru Indi&KateiUann» ^.régnants Kodulfo. 
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Gvillavme Duc d’Aquitaine mourut félon les Annales deFlodoard,qui ne font 
point mention de ccluy qui luy fucccda en (a Duché d’Aquitaine.Mais i’ay deux ancien- 
nes Chroniques non imprimées, dont l’vne cft celle que i’ay cy deuant appellee g Angou- 
lefmc,lefquelles déclarent que ce Guillaume décéda fans cnfans,cftant celuy qu’on a fur- 
nommé le Dcuot , qui auoit fondé l’Abbÿde de Clugriy,& poflèdé la Comté d’Auucrgne 
aucc l’Aquitaine. Au moiendequoyla principauté d’Aquitaine efeheut à fon nepucuE- 
bles fils de fcuRanulfe fon freredequel vcnatit aufli à mourir au mefmc téps,Adenarc Cô- 
te de Poidou(duquclnous auonsparlécy deuant)ioignit icelle Comté aucc les deux au- 
tres qui îdy auoient cftélaiflccs par fon oncle. Elles tiennent fcmblablemcnt qu’il efpoufa 
Adele Hile de Rollon premier Duc de Normandie,qui luy engendra fon fils Guillaume 
furnomméTefte d'Eftouppcs. 

A v mefmc temps Alduin tenoit la Cbmtc d’Angoulefme, laquelle il laiffa à fon trefpas 
à fon fils Guillaume furrçpmmè Couppc-fer. Mais la Comté de Périgord cftoit poflcdee 
par vn autre Guillaume frere dudit Alduin, tous deux fils du Comte Yalgrin. Ceft Ade- 
marcjfit rebaftir les murailles de la ville d’Angoulelme qui auoient clic minees par les 
Normans.Son fils Cou ppe-fer futainfi furnommé, pource qu’il auoit couppévn Nor- 
mand armé par le milieu du corps d’vnfcul coup de fon cfpcc. Comme tclmoigncvne 
ancienne Chronique faidc du tempsdu Roy Robert par quclqu’vn mefme du pays 
d’Angoulcfmc, laquelle continue celle que nous appelions la vieille d’Angoulcfine,qui fi- 
nit en ce temps. 

Les SârrazinsduMontGargans’cftansparfueceflïon de temps remontez de forces 
& de nombre de gens, recommencèrent à faire la guerre aux villes d’Italie comme'aupa- 
rauantrde forte qu’ils prindrent & faccagerent les villes d'Otrante & de Bcneucnt,& puis 
Ce mirent en chemin pour aller à Rome. Qui fut caufe que le Pape lean appella le Marquis 
GuydelaTofcaneàfonfccourSj&auecluy fen alla au deuant des Sarrazins:lefquelsil 
chargea de fi grande hardiefle, qu’il les fit honteufement retirer. Et puis fen retourna eri 
maniéré de triomphe à Rome,fc glorifiant fi arrogamment de ccfte victoire, qu’il ne fem- 
bloit en attribuer l’honneur qu'à luy. Ce qui luy acquit la haine du Marquis & de les genf- 
darmcs,de laquelle procéda là ruine.Commc Luitprand liu.3.chap.ia.rccite. 

Les Sorabcs,Efclauons & Vvencdes failàns couftumc & ordinaire de rauagcf, courir 
& piller les marches du pays de Saxe & de Turingic, mirent en fin l’Empereur Henry en 
neceflitéd'obuier à leurs malefices.De forte qu’il mena vnearmee contr’eux , qui prit la 
ville de Brandebourg:dont ils entrèrent en tel deffy de leurs affaires, qu’ils ferendirentà 
tel appoindement qu’il voulut, par lequel ils furent faids vaflaux & tributaires de l’Empi- 
re, & leur pays diuifé en certaines prouinces & Marquifats. Abbc d’V rfperg , Gafpar Peu- 
cer. Sigebert teûnoigne que ce fut en la mefmc année qu’il prift la ville de Gana ou Grona 
en la Dalmatie,ô£ qu’il rendit les Dalmatiens tributaires en la maniéré que recite Vviti- 
kindcliurei. 
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L a fin de la guerre S clauonique fut le cômenccmcnt delà Boëmique,que l’Empereur 
Henry commença aux Boémicns,qui fc vouloicnt dcsbaucher de fon obeilIàncc.De for- 
te qu’il les alla vifiterauee fi bonne compagnie,qu’il fefit rendre par compofîtion la cité 
de Prague, qui cftoit la capitale dclcurpays:où fctrouua leur Duc Vvcneflaus, félonies 
autres Vratiflaus frere de Spirigncus,& perc de Boleflaus. Lequel fe conftituant vaffal & 
tributaire de l’Empire, fut remis en liberté. Comme recitent le Supplément de Regino, 
Abbé d’Vrfperg, Albert Crarits liu.j.chap.y.de fâ Saxo.fc Gafpar Pcucer, Mais les Anna- 
les de Reims tcfmoigncnt, que l’Empereur amena aufli en la mefme annee vne grande 
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armée d’Allemans delà Lorraine,pourfairela guerreà Bofon frère du Roy Rodolfe , qui 
ne fcvouloit en aucune manière fouzmettre ny obeyr àfe$ conimandcmens. De façon 
qu’il prit de force fur luy le chafteau de Durfoft.Si cft-ce toutesfois qu’il le luy rendit bien 
toft apres,l’aimant mieux gagner par gratieufeté que par contrainde, apres l’auoir par bel- 
les promelfes fait venir vers luy,& rcceu promefle de fidelité & obeiflacc de luy. Au moié 
dequoy il le reconcilia auec le Comte Giflebcrt,& les autres Princes de Lorraine. 

Rodolfe Roy de France,ayant mis fus vncarmee de Bourguignons, reuint au milieu 
de fhiuer chercher fes ennemis en France. Qui fut caufe que Hugues le Blanc fentremit 
de le pacifier auec le Comte Hei bcrt$& les ayant par trois fois faid parlementer enfem- 
ble,fit tant qu’ils tombèrent d’accord à la troifielme.Pourcc que la Roine Emrae quitta le 
chafteau & ville de Laon à Herbertrcc quelle n’auoit voulu faire auparauant. Au moien 
dequoy les Comtes Hugues & Herbert fevindrent encore trouuer à vn embouchement 
auec les Normans,à fin de conclnre quelque appoindement auec euxmonobftant lequel 
le Comte Herbert ne peut rauoirfon fils Odon,qui eftoit enoftagevers le Duc Guillau- 
me,qu’il n’euft fiancé le party du Roy Charles, & promis de le mettre en liberté auec au- 
cuns Comtes & Prélats de Francc(fi c’cft ce que les Annales de Reims veulent dire fouz 
ces mots ^Donecfe Carolo comm/ff/V) lequel il pourmenoit lors auec foy parla France, corne 
Payant mis en libertérayantauparauanr lignifié par mclfagc exprès au Pape leanà Rome 
(qui luy auoit commandé auec menaces cf excommunication, de le remettre enfon hon- 
neur & liberté) qu’il emploieroit toute la puilïàncc à ce fairc.Si' eft-ce toutesfois qu’eftant 
reconcilié au Roy Rodolfe , ille remit bien toft apres en garde. Combien que les mef- 
mes Annales tefmoignét que Rodolfe l’alla depuis vifiter en la ville de Reims, &faire paix 
auec luy , remettant Atigni entre fes mains, & l’honnorant de prefens , pour faire polfiblcj 
croire qu’il auoit confenty qu’il regnaft. 

Hvgves Roy d’Italie fut (comme recite Luitprand liu. 3. chap. 13. ) aduerty que les 
Barons d’Italie qui l’auoient à cœür,follicitoient le Roy Rodolfe de Bourgongne de re- 
prendre le foin du droid qu’il auoit en Italie. A caufe dequoy le voulant diuertir de cefte 
entrcprinfcjfit accord auec luy, par lequel il luy quittoit & tranfportoit tout le droid qu’il 
pouuoit auoir ês pays de la Gaule deçà les Alpes, moiennant qu’il fe déportait de plus rien 
prétendre au Roiaumcd’Italie.Ccque Paradindit par vn ancien tefmoignage auoir efté 
raid celle année. Pourçc que Rodolfe aima mieux te contenter du certain, que d’aller ef- 
prouucr derechcfl’inconftance des Italiens-De laquelle conuention toutesfois il faut que 
la prouioce de Vienne ait cité cxemptee:pource que les Annales de Reims recitent que 
Hugues la donna au Comte Herbert pour fon fils Odon, qui fc trouuaau colloque que 
uy&leRoy Rodolfe de France curent enfemblc celte mefmeannee, fi c’eft ce quelles 
veulent dire fouz ces mots:/2>ço RexcoUoquiwn habes cum Rodulfo Heriberto Comiti proutneü 
Vienenfem dédit viccfilij fui odo»#. Combien qu’il ne le trouue point qu’il en ait iamais ioüy 
non-plus que l’autre Rodolfe de la Prouencctfi d’auanturc ce Bofon que Luitprand ap- 
pelle Comte d’ A rles,ne fut fon fil$(qui eft l’opinion d’aucuns hiftoriens Prouençaux)du- 
qucl Bcrthe niepee & hcritiere des richelïès du Roy Hugues, eftoit vefue, quand il fut de- 
chafle d’Italie;Ou fi le contraéi ne portoit que le Roiaume de Proucncc ne reuiédroit feu 
lement à Rodolfe ou à fes h oirs qu apres le trelpas du Roy Hugues, comme il fit en la per- 
fonnedu Roy Conrad. 

Constantin noy d’Efcoflè ayant intelligence auec le peuple de Galles,qui auoient 
ors vn Vidual pour leur Roy,fofa efmouuoir en ce temps contre le Roy Adelftanus d’An- 
glcterrclequcl ne faifant du reftif à fe défendre, eut aulfi (budainement mis fon armee aux 
champs que les Efcoflbis.De forte qu’il les vainquit, & contraignit à la parfin de rcceuoir 
tel appoinétement de luy qu’il voulut, leur rendant leurs Roiauraes à les tenir en fidelité de 
|luy.Polidore,Guillaume de Malmcsbcrie. 

Gvr Marquis delà Tofcanc,ayant grande puilïànce&authorité en la ville de Rome, 
futincité(commetcfmoigneLuitprand)par fa femme Marozia, qui defiroit efleucrau 
fiege Papal vn Baftard quelle auoit eu du Pape Sergius,de deietter celuy qui y eftoit ja af- 
fîs.De forte qu’il le fît prendre & mettre en prifon paAfcs foldats, ayant faiét tuerdeuant 
fes yeux fonrrere nommé Picrrc-Onufriuscftimc qu’ils l’eftoufferent aulfi celte anneele 
fixieftne iour d’ Auril . Mais les Annales de Reims , aulquelles ie m’arrefte plus volontiers 
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en ce point, tefinoignent exprciTémcnt qu’il fut feulcmét cm 
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Charles furnommé le Simple, Roy légitimé des François , mourut fort mifcrablc- 
ment à Peronne félon les Annales de Reims. L’Abbé d’Vrlperg aiifli confcflc fuiuant vn 
hiftorien François ,que ce fut en la y.ahnee de fâ détention. Du Tillct dit le 7. d’O&obrc. 
Lequel a cfté repris par Belle-forcft de ce qu’ilaeferit qu’il laiflà vri fils baftard nommé 
Roric ou Roricon,qui fut Euefque de Laon.Mais il Ce doit addreflfer à Flodoârd qui le dit 
ainfi fouz l’an 949.L audunenfes qui jidelitati Ludomci R egis attendebanteliguntfibi prstfulem Ro- 
riconem ipjîus Regis fratrem*. 

B o s o n frere du Roy Rodolfc fit qüelqiies torts &: fafeheries aux fubie&s tic Rothilde 
belle-meredu Comte Hugues nouucilement deccdee:àroccafîon dequoy la guerre luy 
fut commencée par iceluyôt parle Comte Herbert. De forte qu’ils prirent de force le 
chafteau de Vitry fur luy:& puis firent trefucsaiiec lüyiüfqiics à là fin dcMav.Aumoien 
defquellcs il alla trouuer l’Empereur Hcnry,ôù il lüy fut force deiurerla paix auecluv. 
Mais les Comtes Hugues & Herbert allèrent aifieger cependant le Comte Herluin fils de 
Hilgand en fon chafteau de Monftreuil,iufques à ce qu’ils l’euftcnt contràind de compo-; 
fer auec eux.Neantmoins ils entrèrent bien toft apres en querelle l’vh contre i’autre pour 
luy,pourcc qu’eftant vaifal de Herbert, Hugues le prit auec fa terte ch fa protc&ion. Qui 
firauffi que Herbert receut à foy le Comte Hilduin vaiTal de Hugues. Annal.de Reims. 

L e pais d’ Auftrichc fut ceftc annee premièrement érigé en Marquifat par l’Empereur 
Henry , qui en inueftit Léopold furnommé le Noble ou Illuftrc,qui en fut le premiet Mar- 
quis. Cuipinian. 

Hstienne & Conftantin fils de Lâgapcnus furent par leur pere déclarez Auguftes, 
& fai&s confors de fa dignité Impériale, le iy.ioiir de Deccmbre,en la z.Indiâion. 

E n laquelle àulfi Simeon Roy de Bulgarie mena vne armée iufques deuant Cpnftanti- 
nop!e.Mais apres que Lagapenus eut parlementé auec luy,ils tombèrent d’accord/uiuant 
lequel il fe retira en fon pais. Cedrenus,Ioanncs Curopalatcs. 

G a rc 1 a s Ennicus ou Eningue Roy de Nauarre/ut enlâ lo.annecdefon régné occis 
en vne rencontre où il fetrouua contre les Maures, ayant fa femme Vrraca enceinte, qui 
mourut au (fi foudainement du regret quelle receut de famort.Mais elle fut fi diligemmét 
aflifteeparvn gentilhomme, que l’enfant quelle portoit fut tiré de fon ventre envie, & 
nomme au Baptcfmc San&iusou Sanches Garcias, puis apres furnommé Abarca. Tous 
les Autheurs confcifent qu’il fut héritier & fucccifeur de fon pere , apres qu’on eütefté bié 
acertené qu’il eftoitvraicment fon fils.Mais ils ne conuicnnentny dü temps ny combien 
il a régné. D’autant que T arafa diéï eri vn endroit qu‘ils régna cinquante fix ans, en vn au- 
tre quarante fîx.Roderic deTolette if. feulement, lefqucls il commence àl’Erepig.Mais 
fil faut prendre garde aux années que fon pere & les fuccclfeurs de luy ont régné, le nô- 
bre de Rodericfc trouucra le plus véritable, pourueu qu'au lieu de l’Ere 918. nous hfions 
967.0U 968. 

M 1 ron Comte de Barcclonne fils de Iamfrede z.deccda,Iai{fant vn fils qui fut Iam- 
frede 5. encore enfant fouz la tutelle de fon frere Sunyerc Comte dVrgcllc, Iloccafion 
de laquelle il gouuerna ladite Comté l’efpace de i^.ans.Franc.Tarafa. 

G v y Marquis delà Tofcanc mourut en ce temps, ayant encorevnfrcrenomméLam- 
bert,quiluyfuccedaenfon Marqui/àt.Maisiâ femme qu’on nommoitMarozia demeura 
en auffi grande authorité à Rome à caufe de là beauté, de laquelleelle faifoit prodigalité, 
quelle eut bien la puiifance de retenir encore quelque temps(comme difent les Annales’ 
de Reims) 
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de Reims) le Papcleancnprifon: où elle le fît en fin mourir cefte année pour cftablir] 
(audircdeLuitprand&rdcs autres ) fon baftard quelle auoit eu du Pape Serge en Ton 
lieu . Mais le peuple ne le Clergé ne le voulurent receuoir,donnans leurs lûffragcs à Leon 
fixiefine pour eftrc Pape. Quifutcaufe qu’il ne dura gueres.Car comme il commcnçoit 
à pacifier lcstroubles delà cité deRomc,ilncfe peut' donner dcgarde dubreuuageem- 
poifonné quelle luy fit boire (duquel il mourut au feptiefme mois de Ton Pontifîcat)pour 
trouucr le chemin de ramener Con baftard au Papat. Sieft-ce toutesfois quelle ne peut 
faire qu’vn Eftiennequifut7.ou8.du nom,neluyfuft encore cefte foisprepôfé. Luit 
prand, Platine. 
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Les Normansquihabitoientlacoftedela Loire, feftans jettez àgrandefoulle dedans 
jlcpays d’Aquitaine pour y faire leurs degaftsaccouftumez,furcnt en vne rencontre quife 
fit au pays de Limogcs,quafi tous taillez en pièces par le Roy Rodolfe. Qui fut caufc que 
les Aquitains fefouunircnt tant plus volontiers à luy. Cependant la guerre fe demenoit 
fort afptement parla France entre les Comtes Hugues & Herbert. Mais quand Rodolfe 
fût de rctoütd’Aquitaine,il fît tant dallées &de venues qu’il les remit d’aeçord entr’eux 
& auec fon frété Bofon.Lequel fut rompu tout incontinent, pource qu’Hcrbert reprit par 
trahifon le chaftèaü de Vitry qu’il auoit efté tenu de rendre à Bofon, & luy ofta encore de 
mefme façon le chafteau de Coucy. A caufe dequoy les Lorrains venans fouz la côdui&e 
du Duc Giflcbcrt au fecours du Comte Hugues, fe firent rëdre pour luy la ville de Douay 
par oppugnation,que deféndoit le Capitaine Arnould,pour le Conite Herbert. Qui aulfi 
en là mefme faifon reperdit le chafteau de Vitry ,enfemble celuy de Mofon,de mefme ma- 
nicrc qu’il l’auoitregangné. Aniiales de Reims. , 

Le Seigneur OrfonBadoetj.du nom Duc de Vcnife , prenant degoüft des honneurs 
de ce monde quitta volontairement fa dignité pour faire prôfeflîon de la vie monaftiqùc. 
Au moien dequoy Pierre Candian fils de celuy qtii fût cy deuât mis à mort par les Iftriés, 
futiûbrogéenla dignité Ducale,Iaquellc il exerça l’tipacejde 7.ans.Sabellic. 

S 1 t ài c Roy ae la nation Dannoife en N orthumbellande mourut , laiflânt deux fils 
AnalaphcSt Godefroy, qui lïcfepcürcnt fi bien défendre qu’ils ne fuflènt dcchaflèz du 
Roiaume de leur pere par Adelftàn Roy de Kents ou de Cantorbie:ne tant faire auflî que 
ils le peuifent puis apres recouurer par l’armee qu’ils amenèrent d’Efcoffe pour ccft effeét. 
Polidore. 

Simeon Roy de Bulgarie mourut au retour du voyage qu’il fit contre les Chrobatcs, 
où il auoit perdu l’armee qü’il auoit raenee. Ayant vn fils nommé Pierre qui luy fucceda à 
ùl couronne, & pour facquerir brüit remit fus en grande diligence vne armée qu’il mena 
contre les Grecs.Mais l’Empereur & luy fappôihtercnt finalement enfemble,par le ma 
riage qui (è.fit de luy & de la fille de l’Empereur en la cité de Côftantinople le 8.iour d’Q- 
âobre. Ccdrenus & Ioannes Curopaletes. 

Selon icfquels aufli Nicolas Patriarche de Conftantinople mourut en la mefme 
Indi&ion le iy.iour de May, ayant tenu le fiege Patriarchal l’efpace de Z3.ans(qùi fe doiuct 
lire au lieu de i3.filsnc fe font mefeontez del’Indidion.) Tant y a cependant qu’Efticnne] 
auparauant Archeüefquc d’Ansafic luy fut fubrogé au mois d’Âouft, qui prefîda enuiron 
trois ans. 

E s t 1 e N N e Pape de Rome ne feftânt faift rien plus aduilé par l’exemple de fon pre- 
dccefleur, felaiflàmener parle mefme chemin à la mort, qui luy aduint felonOnutrius 
cefte année le 8. iour de Décembre. Au moyen dequoy Iean 11. du nom baftard 
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du feu Pape Scrgius troificfmc, & de Marozia ( que Luitprand appelle putain effrontée) 
fe remit fans contredit au fiege Papal, & y prefîda encore quatre ans, dix mois, quinze 
iours, pource que fa mere luy auoit fi bien applany le chemin , qu’il ne fe trouua plus per- 
fonnepoürfoppofcràluy,afinquefouzfon nom elle tint toute la ville de Rome en fâ 
main, pour y gouucrner tant le fpirituel que temporel à faguife. Dont on ne peut dou- 
ter que toutes chofcs n’aycnt efté fouz elle fort fâin&cment & religieufement ordon- 
nées. Luitprandi 
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D es querelles des Princes de France fenfuiuirent degrandes mutations , qui agitè- 
rent l’eftat de la Francede diuers effets de guerre. Car apres que Hugues le Blanc eut 
receulavillcdc Donay parles Lorrains, les anciennes querelles fe renouuellerent entre 
Bofon&Giflebert: pource que Bofonfe rappointa auec Herbert, qui fit queGificbcrt 
furprint fur luy le chaftcau de Durfoft:& fit encore que Herbert laifla fbn alliance pour 
prédre lafiénc Occafiôpourquoy Bofon laifïa auffi le party de l'Empereur pour fereioin- 
dre à la caufe du Roy Rodolfe fon frerc.Qui fut parciilemét côtrainâ d’eftre de la partie: 
d’autant que Herbert fe déclara tout d’vn mcfmc train contre luy. Ce qui ne Ce fit fans pri- 
fc de pluficurs places &forrcreflcs des vns furlesautrcs:iufqucs à ce que feftans leurs ar- 
mées troüuecsl’vnedeuant l’autre deuant la ville d’Arras (que Rodolfe accompagné du 
Prince Hugues vouloit aflieger , & l’autre eftoit venu auec les Lorrains pour la defendre) 
fe donnèrent trefucs pourvn peu de temps : à l’iflue defquclles pource que Herbert co- 
gneut que Rodolfe luy drcfïoit vn nouueau mefnâge fur l’Archeuefché de Reims,ilfalla 
dçdelpit mettre en la protcéüon de l’Empereur Henry. Ce que toutesfois n’admenda 
de rien fa caufe. D’autant que Hugues alla aufli vers luy de la part du Roy j quilcfitre- 
tireren Allemagne fans Ce méfier de leur different. Au moien dequoy le Rey fit fi bien va- 
loir fa puiffance,qu’il reduifit en fa mainles villes de Rcims,Chaallons, & Laoa Et apres 
auoiraefonauthorité faid efiire Artold Archcuefquc de Reims au lieu de Hugues fils 
de Herbert, qui ne fembloit capable d’vne telle dignité par fon jaage,fen alla mettred’ae- 
cord les Aquitains qui fcmutinoicntenfemble. Cependant la Bourgongne ne fut non- 
plus que la France exempte de troubles, à caufe que Giflebert (qui fèmble eftre celuy 
qu’ona eftimcfaufTementauoir efté Duc de Bourgongne apres Rodolfe) filsdu Comte 
Manaffes, & Richard fils de Vvaruaire fe reuolterentcontreleRoypourraifonducha- 
fteaud’Auallon que la RoineEmme leur ofta: Comme recitent les Annales de Reims , 
lefquelles auffi nous déclarent que Charles Confiant») fils de Louys i’Aueugle Empe- . 
reur d’Italie fut au mcfme temps Prince & Seigneur de la cite de Vienne en Dau- ■ 
phiné. De forte qu’il la reprit à foy & hommage du Roy Rodolfe de France, qui l’alla voir 
pour ceft cffd&.Mais on ne fçait point comme elle vint és mains dïceluy,vcu que Hugues 
Roy d’Italie l’auoit cy deuant donnée à Odon fils du Comte Herbert. 

Av mefme temps auffi les reliques des Bretons quiefioient refiez fouz la- feruitude 
desNormans és Prouinces maritimes de Bretagne , ayans faiâ vne confpiration en- ; 
fcmble, couppercnt au iour de fâin$ Michel la gorge à tous les Normans qui domi* 
noient fur eux , fans efpargner. leur Roy Felecan . Qui fut caufe de faire partir Incon 
Prince des autres Normans de defTus la Loire auec eux, pour aller Venger l’imure fatâeà 
leur nation.Cc qu’ils firent en telle forte qu après auoir deffaiét & taillé en pièces tout ce 
qu’ils peurent attraper de Bretons , fe mirent en pofTeflion de leur pays, félon les Annales 
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de Reims. Mais les Annales de Bretagne eftiment quccefaitaduint par Iuhacl Bcrcn- 
gier fils d’Alain le grand autrefois Duc de Bretagne, qui' faifoit fa demeure en la ville de 
Rennes. 

Les Vénitiens fouz la conduite de leur Duc commencèrent en ce temps àeftendre 
& dilater leur feigneurie 8c domination fur la Liburnie, Dalmatie,Efclauonnic,& fur tou- 
te la cofte de la mer Adriatiquc:tellement qu’on eftime que les Iüftinopolitains furent a- 
Iors fubiugiiez par eùx.BlonauSjSabcllic. 

L a marche ou Marquifat de Brandebourg fut celle annee erigee contre les Vvene- 
des 8c Efclauons, (qui femblent eftre Ceux qu’Vvitikindc appelle Hencllcs) par lEmpe- 
reur Henry, qui en inftitùa Sigefroy, ou félon d’autres Henry frère de fa femme , premier 
Marquis :Corrime Gafpar Peucer 8c I renicius liure 3 .chapitre 5 7.de fon Eyegejîs Germanie 
tcûnoignent.SelonlefquclsauflilcsMarquifatsde Mifnie 8c de Lufatic furent erigez au 
mcfmc temps.Mais quant à l’opinion de Mclanthon,qùi eft aufli celle dudit Peucer, que 
les Vvcnedes font procédez de nom Si d’origine(ainfi que les Venitiens)des anciens peu- 
ples delà PaphIagonie,qu’onnommoitHenetes, elle an peu de fondement en raifon & 
apparence de vérité, qu’elle ne mérité ny qu’onla reçoiue ny qu’on la réfute. Car tous les 
Autheursdccefieclc 8c du precedent tefmoignentiqueles Vvenedes ou Vvinides eftoiét . 
de la-nation des Efclauons :8c eft certain qu’il n’eftoit plus de mémoire ne du nom ne 
de la nation des Henctcs au temps qud les Elclàuons commencèrent à faire parier d’eux. 

L’a a. es e e que l’Empereur de Grcce enuoia contre les Sârcazins qui tenoient par leurs 
courfes toute l’Italie en fubietion depuis pluficurs années, les pourluiuit fi afprcmtnt tant 
par mer qucpartcrre,qu’elle les defnicha en fin 8c dii Fraxinetc 8c des Alpes où ils fai- 
foient leur retraite, 8c en deliura totalement l’Italie. Annal.de Reims. 

Maïs enuiron le mefmc temps Ican Curcu.is Capitaine des Légions domeftiques 
de Syrie, apres auoirgaigné pluficurs vitoires fur les Sarrazins d’Orient, affiegea la cité 
de Melitene.En laquelle l’Amiras ou Souldan Apocapé fc trouua réduit à telle extrémité, 
qu’il ftxt coritralnt acrccercher de paixl'Empereur de Cfrcce,par qui elle luy fut accordée. 
Ccd renus. 

Les Hongrois dits Turcs,Scruiens 8c Chrobates informez de la mort du Roy Si- 
meon de Bulgarie, commencèrent à faire guerre à bon efeient aux Bulgarierts. Ccdrcnus. 
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Vne nation de gens nommez Redaricns ayans eftccy deuant fubiuguez fc foufleue- 
rent en ce temps contre l'Empereur Henry, en fi grand nombre qu’on cftima qu’ils fai- 
foient deux cens mille combatans.Si eft-ce toutesfois que l’armee qu’il enuoia contr’eux 
fouz la conduire de deux Capitaines Bernard 8c Thietmare,en fit vn fi grand 8c horrible 
efchec,que ceux qui eftoient en branfie de faire comme eux , furent bien toft contraints 
de fereferrer.Sigcbert.Vyitikinde de Saxe liure i.ditque l’Empereurfit efpouierauroef- 
me temps la niepee d’AdelftanRoy d’Angleterre nommeeOtgid ou Ottealbaàfon fils 
Ôthon» 

A r. n o vl DucdeBauierCjàlafollicitationdcKatherius ËUcfquede Vcronnc 8c de 
autres Seigneurs d’Italic(lcfquels apres auoir failli à faire reuenir le Roy Rodolfe en Ita- 
lie, l’eftoient allé embabouiner de leurs promeircs)paflaaucC vne armee en Italie, fouz cf- 
poir de fen faire Koy.Mais à la première cfcarraouche qu’il eut auec les gens du Roy, il fe 
trouua fi rudement traité qu’il perdit l’enuic de tenter plus outre fa fortuncrdc forte qu’il 
fen retourna en fon pais, comme il eftoit venu. Au moicn dequoy Hugues recouura la 
ville de Veronne,quifeftoit donnée à fon ennemy :où il déclara bien tort apres fonfils 
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Lothaire Roy d’Italie, &: puis fen alla reccuoir la principauté &: domination que Iuy don- 
na la putain Marocia en la prenât en mariage, encore quelle euft cfté femme de fon frère. 
De force qu’il y commanda l’cfpace de quelque temps, iufquesà ce qu’il en futdcchaflé 
par fon beau fils. Luitprândliü.3.chap.i2.&: 14. 

Rodoife Roy de France retournant en Bourgongnc ofta quelques chafteaux aux 
Comtes Giflebcrt- & Richard qui feftoient rebellez contre luy . Au moien dequoy il les 
contraingnit de venir reprendre leur appoin&cment de luy. Cependant le Comte Her- 
bert fempara du chaftcau de Ham fur Ebrard frère du Comte Erluim de Monftreuhqui 
futcaufeque Hugues le Blanc accompagné de quelques Euefques alla mettre le fiege dé- 
liant la ville d’Amiens. Et apres l’auoir battue quelque temps , & faitt quelque accord 
auec ceux qui iatenoiér^tranfportafoncamp deuant fainét Quentin, qu’il affiegea défi 
court.qu’elleluyfutauboutdedeux mois rendue par compofition.Dc forte qu’il voulut 
encore aller efprouucr la ville de Pcronne , pource que fon armée fut grandement renfor- 
cée par les Lorrains que le Duc Giflebcrt luy amcna.Mais elle fut fi brauement défendue 
qu’il n’en remporta que honte & perte de Lorrains.Quifit que Giflebcrt apres auoir falüé 
le Roy Rodoife, remena le refte en fon pays.Pendant lequel temps Bofon frere du Roy & 
Bernuin Euefque de Verdun fe guerroierent fort cruellement l’vn l’autre,au grand dom- 
mage de leurs pays & fubie&s , Auparauant Ragemund ou Raymond & Ermingaud 
Princes de Gothie, qu’on dit auiourd’huy Languedoc, vindrent auec Loup di& Lacinâ- 
re,PrincedeGafcongne,(quiaubruitqui eneftoit, fe feruoit d’vn cheual aagé de cent 
ans encore fort vigoureux) prefenterleurferuicc &deuoirau Roy Rodoife. Annales de 
Reims.Selon lcfquclles le Comte Herbert fen alla aumefme temps en Allemagne vers 
l’Empereur Henry, pour (comme tcfmoigne Vvitikinde de Saxe liu.r.) auoir quelque fà- 
ueur de luy enuers le Roy Rodolfe.Tcllcmcnt qu’il lefit venir à ccfte intention parlemen- 
ter auec le Roy en France, mais il dit que ce fut apres la dcffai&e des Hongrois. 

Estant Apocaps Amiras de Melitene décédé, les Sarrazins rompirent l’accord 
qu’il auoit fai& auec l’Empereur. Qui fut caufe que Curcuas alla derechef aflieger la ville 
de Melitene : qui fut fi mal défendue, qu’il la reprit & remit en l’obciflànce de fon maiftre. 
Cedrenus. 

L e s Rois de Danhemarc ou de Noruerge & des Abodcritcs fe firent en ce temps 
Chriftianifer& baptiferà l’inftancc & requefte de l’Empereur Henry: comme teûnoi- 
gnent le Supplément de Rcgino,& Marianus Scotus.Sieft-ce’toutcsfois qu’on ne peut 
entendre par l’hiftoirc de Dannemarc qui furent lefdi&s Rois,filcs Dannois n’en auoict 
cuplufîeurscnmcfmctcmps* I 
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Les Hongrois' apres les trefues qu’ils auoient auec l’Allemagne expirées , furent fi 
irritez du tribut accouftumé qu’on ne leur Vouloit plus donner, qu’ils fortirent de leur 
pays en trois efpouuantablcs bandcsd’vne defquclles prit le chemin d’Italie : les deux au- 
tres fe vindrent efpandrc par toute l’Allemagne, où ils firent des maux fiîhorribles au’il 
fembloit que la foudre & tempefte euft tombé és lieux où ils auoient paflè Le Supplé- 
ment de Rcgino tcfmoigne, que non feulement l’Allemagne, mais auffi la Bourgongnc & 
vnc partie de la Lorraine fe refentoient de ccfte calamité, iufques à ce que l’Empereur eut 
aflcmblé toutes fes forces, auec lefquclles il les chargea d’vnc telle furie qu’il n’cû Iaifta re- 
tourner que fept tous mutilez en leur pays porter nouuelles de la defconfiturc des autres. 
Dcfqucls les 3 6.millc demeurèrent fur le champdcs autres furet noiez és riuieres prochai- 
nes ou manacrez par les payfans.Ce qui fîtqu’üs n’oferent plus félon leur couftumcfi 
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venir iouer en Alicmagne.Les Annales de R eims l’attribuent à celle année* les autres à la 
luiuante. 

H v c v e s Roy d’Italie citant à Rome fit quelque iniurc allez legere au fils de là femme 
nommé Alberic, quelle auoit eu du Marquis Alberic,luy jettant au vifage l'eau qu’il luy 
verfoit pour lauer les mains: qui la prit fi à cœur, qu’il fit que lès Romains chalïerent Ton 
beau-pere hors de leür ville, & luy en laiflerent auoir le gouuernement, fouz tiltre de Co r 
fui, qu’ils remirent au dcflus.Au moicn dequoy il fe dilpofa de la tenir & défendre contre 
luy, tenant fa mere & le Pape qui eftoit fon frere,en garde:Selô que Luitprand récite & leis 
Annales de Reims, qui l’attribuent à celle année. 

Av mefme temps la ville de Vienne en Dauphiné fut mife par ceux qui la tenoient en- 
tre les tnàins du Roy Rodolfe de F tance. Auquel aufiï Guillaume Duc de Normandie luy 
vint prcfciîter fon fcruice ScobeilfancercB faueur deqiioy le pays maritime des Bretons 
luy fut donné, félon que tcfmoignent les Annales de Reims. Qui eft à dire,que toute la 
Bretagne n’auoit cité donnée à fon perc par le Roy Charles. Cependant le chafteau de S. 
Quentin fut furpris par le Comte Herbernqui toutesfois le reperdit aoffi foudainement 
quiH’auoitregangné,quandle Prince Hugues en fut approché.Qui fc fit aufii rendre au 
mefme voiage la forrerefle de Ranga. Autant en aduinr de Chall eau-Thierry .qui futren- 
du au Roy Rodolfe, &puis repris deHerbert.A caufe dequoy le Prince Hugues l’alla de- 
rechef aflïegèr. 

Environ aulfi le mefme tëps f efleua vnc forte guerre en la Duché de Bcneuct, entre 
Landulfe Duc & les gens de l’EmpCretit de Grece. A caufe dequoy Landulfe fit venir 
Theobald DucdeSpoletàlonfecours , lequel faifoitcoupper les genitoires àautantdc 
Grccsqu’ilentomboit entre fes mainsüufques à ce que la femme d’vn qu’il tenoit captif, 
luy eut rcmonftré auec lamentations qu’il faifoit iniuftcmlcnt en chaînant les hommes de 
ce qui li’eftoit pas à eux,ains à leurs femmesrveu qu’il pouuoit punir les homes par autres 
de leurs parties, cfquellcs leurs fe mmes receuroicnt moins d’intereft. Sigonius. 

An a l a f fils de Setrif,qui auoit eftécydcuant Roy de Northumbellande, délirant fe 
remettre en polfeflion de l’eftat de fon perc, incita le Roy Conftantin d’Efcofie de luy do- 
uer aide à pourfuiurc fon cntreprinfe.T ellcment qu’ils entrèrent eux-deux enfcmble auec 
vne grande armee dedans le Rofaume d’Angleterre , où le Roy Atelftan les combatit en 
bataillerangeeprcs Gronningfeld,de fi grand cœur qu’il obtint vne glorieulè 8 £ mémo- 
rable viéloire d’eux.D’autant que les Efcolfoisy perdirent leur Roy, au dire de Guillaume 
de Malmesberie, auecu.de fes Comtes.Maislcs hiftoriens d’ Elcolle, comme He&or Boë- 
tius & Ioannes Maior,confclfcnt feulement que leur Roy prifttcl ddplaifir de celle def- 
faièle qu’il renonça au monde & à la dignité roiale, pour faire profeffion de laviemona- 
ftique. Parquoy Icâ Maior femble auoir mieux obferué que l’autre, que celàfc fit celle an- 
née. Mais l’vn & l’autre conuicnnent que Malcôlme premier du nom , fils du dernier Roy 
Douald luy fu t fubrogé par les Efcoflois . T ellement qu’il régna , par le tcfmoignagc des 
deux mefînes Authcurs ij.ans. Cependant pource qu’ils ne font pas bié d’accord en leurs 
fupputations,& que ie n’ay pas tefmoignages certains pour demôllrer celle qui doit dire 
préférée à l’autre, pour le regard des Rois enfuiuans,ic les confrontf ray l’vne auec l’autre. 

A r t o l d Archeuefque de Reims receut celle annee le Pallium Archiepilcopal du Pa- 
pe,Quimonftrequeles Eglifes de France fc priucrent clles-mcfmes de leur liberté par 
leurs dilTentions.Car fes anceftres n’auoient encore voulu reprendre leur dignité des Pa- 
pes, fi d’auanture il n’y en a eu quelqu’vn depuis Hincmarc y nonobllant qu’on n’en ait au- 
cun tefmoignage. 

Estienne Patriarche de Conftantinople mourut le 6.iôur de May, ou félon d’autres 
le iy.de Iuilletrtant y a qu’on conuient que ce fut en celle Indi&ion. Et qu’on fubllitua en 
fon lieu vn moine nommé Tryphon pour exercer feulement le Patriarchat , iufques à ce 
que Thcophilaèle fils de l’Empereur Lagapenus fuft venu enaage delepouuoirtenir& 
exercer luy-mcûne. Cedrenus, Ioannes Curopalatcs. 

Katherivs natif de France,Euefquc de V eronne,home doébe, florifioit en ce tëps: 
auquel il efcriuit contre les hcrefîes qui y auoient vogue , fignamment contre les Antro- 
pomorphites. 
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L a ville de Chaftcau-Thicrry affiegec pour la fécondé fois par le Roy Rodolfe, luy 
fut en fin rendue en efehange du chafteau de Han & de Pcronne , qui fut aufli rendu au 
Comte Herbert par le moien des trefuesque les Comtes Giflcbert & Ebrard auec au- 
cuns Euefques de Lorraine (enuoiezdela part de l’Empereur) moiénnerent entre les 
Princes de France, lcfquclles furent encorcs prolongées iufques à l'année enfùiuant. Au- 
trement le Prince Giflebert euft amené les Lorrains au fecours du Comte Herbert. Ce 
qui femblccftre procédé de la finefte de l’Empereur, qui vouloit tenir les partialitez de 
France en égalité , fc doutant que la tranquillité de France ne luy euft troublé l’cftat de la 
Lorrainc-Cepcndant Emme femme du Roy Rodolfe & fœur du Prince Hugues mourut. 
Annal.de Reims. 

Les Narcntins faifans continuellement des entreprinfes fur les terres des Vénitiens, 
furent en ce temps fubiuguez par eux. Sabellic. 

Av mefmc temps les Bulgariens furent en mauuais mefnage auec leur Royàlocca- 
fion de fesfreres. Mais les Hongrois que les Grecs appclloient auffi Turcs, furent courir 
en grand nombre au mois d’Auril deuant la cité de Conftantinoplc : où ils cauferent 
vn tel cfpouuantement, que l’Empereur fut contraint de faire appointeraient auec 
eux. Cedrenus. 


Du Monde. 

507Z 

Papes. 5 

Delefm Cbrijl. 

| 

E. de Grèce. 31 j 

IndtSlion. 

8 1 

E.d Allemagne. 17 

Dcl'Hegire 323. 

le 19 . de j 

R.des François* 12. j 

Novembre. 

1 

R.de Leon. 10 j 



R .de Navarre. 


Ducs de Ventje. 


R. d Italie. 


Rde Bourgongne. 
R.de Bulgarie. 


Qv eiqves Seigneurs d’Aquitaine fe reuoltans contre le Roy Rodolfe prindfent 
vn chafteau nommé Viriliac , pour le défendre contre luy. Qui fut caufe qu’il l’alla 
affieger. De forte qu’il le regangna, &.le rendit au Comte Geoffroy à qui il appartc- 
noit- Et puis fc vinttrouucrauParlementgeneralquifetint àSoiflons.A 1‘ifTuë duquel il 
fetranfporta encore en Lorraine, où l’Empereur & le Roy Rodolfe de Bourgongneluy 
auojent aftîgné iour de colloque ; auquel ils renouuellerent & confermerent leurs ancienH 
nés alliances* Mais ils remirent d’accord le Grince Hugues auec le Comte Herbert 
îuv faifant rendre vnc partie de ce qu’on luy auoit ofte , comme auffi fut fait au 
Comte Bofon frere du Roy Rodolfe par l’Empereur. Si cft-ce tautesfois que Her- 
bert à l’aide des Lorrains & d’aucuns Comtes de Saxe qui luy eftoient amis , affiegea 
bien toft apres le chafteau de faint Qpcntin ( poureeque Hugues ne le vouloir quit- 
ter volontairement ) de fi grande puiflancc qu’il le regangna par compofition . Et 
euft eu encore toute la ville de Laon , fi les menaces du Roy Rodolfe ( qui ve'noit 
de reprendre le chafteau que certains Comtes de Bourgongne luy auoienr emblé & 
chaffer les Hongrois qui eftoient entrez en fon pays , où ils faifoient vn piteux mefnage) 

ne l’cuffcnt fait defifter de foncntreprinfc.Ayanslefdits Hongrois repris la routte d’I 
calie, d’où ie penfe auffi qu’ils eftoient partis. Cependant vne trouppc de Normans 

qui 


Digitized by 






I 


delà Bibl.hiftonale. 5 61 

cjui s’eftoicn t iettez dedans le pays de Lorraine &: de Bourges , furent lî brauement furpris 
parles payfans,qu’ils demourerent quali tous taillez en pièces. Annales de Reims. 

E b l e s Comte d' Auucrgnc.dc Poitou & Duc d’A quitainc mourut , laiflànt d’Adcla fa 
femme, fille de Rollon Duc de Normandie, deux fils; Guillaume(qui fut furnommé te^- 
fie d’Eftouppes, qui Iuy fucccda à fes tiltres & eftats, aufquels il adioufta la Comté de Pc- 
rigort,auec aucunes autres feigneuries) & Eblcs fon frere, lequel fuiuit l’eftat d’Eglife.Tel- 
lement que la Chronique que nous fuiuons.dit que ^inmente Ludouico Rege Pontifex Lemo- 
uictfattuseft. Quieft pourmonftrer qucldroid les Rois de France auoient encor de ce 
temps-là fur l’Aquitaine. Mai* fon frere luy bailla plufieurs Abbayes en Poitou , où il fit e- 
riger plufieurs chaftcaux. le fçay que plufieurs autres Chroniques font ce Guillaume te- 
lle d’Eftouppes fils d’vn autre Guillaume : mais ie m’arrefte plus à celle que ie viens d’alle- 
gucr, comme à la plus ancienne. 

Vne armée de Danois èftànt venu éprendre terre en Frife, fut defeonfîte par l’Empe- 
reur. Au moyen dequoyil fît Chreftiennerleur Capitaine nommé Chulpia ou Nuba^quc 
Sigebert apres Vvittikinde appelle Roy. Mais il eft certain qu’il n’eftoit point Roy gene- 
ral des Danois. 

Le pays de Gueldres, anciennement comprins fouzIeRoiaumed’Auftrafie, futeefte 
annee érigé en Comte par l'Empereur, qui eriinueftitvnnomméBegrin, qu’on cftime 
en auoir efté le premier Comte. Irenicus en fon Exegejïs Germani ce. 

'Igor. filsdeRurich tenant toute la Monarchie de Rulfie, diète maihtenat Mofcouie, 
depuis le trépas d’Olech , quilaluyauoitdetenuë fouz ombre de tutelle iufqu a fa mort, 
eutenüie en ce temps d’efprouuër fa puiffancc fur les Grecs , fçaehant que leurs forces e- 
ftoientdiftraiéfes& occupées contre les Sarrazins. De forte qu’il vint auec plus de mille 
Vaiffeaux, &vnnç>mbre effroyable degens,afliegcr la cité de Conftantinople : où ils fe 
campèrent le quatorziefme iour de Iuin. Mais l’Empereur leur donna tant d’algarades par 
mer & par terre , & de fafeheries par le feu Gregeois, qu’en fin force leur fut de fe retirier 
bien honteüfcmét en leur pays, auec vne perte incftimablc de gens, & de leur appareil de 
mer. Ccdrenus, Zonare,Luitprand,Sigebert. 

I e a n 11. Pape de Rome mourut, au rapport d’Oüufrius,ccftc année, le zy .iour d’Oéto- 
bre : & eut pour fucceflèur Leon 7. natif de Rome, quiprefida j.ans,6.mois,io. iours de- 
puis fon cfledion, qui fut faidc le 17. iour du tncfme mois. Combien que les Annales de 
Reims déclarent que ce ne fut que l’annce enfuiuant. Lcfqüelles aufli tcfmoignét que Hu- 
gues Roy d’Italie vint apres le trefpas du Pape Iean,auec vne grande armée affieger la ci- 
té de Rome, pour cflàyer ou de la remettre entre fes mains,ou de venger la honte(commc 
eferit Luitprand) qu’on luy auoit fait cy deuarit en icelle. 

L e difeord qui auoit efté fouz l’Empereur Leon cnl’Eglife Grecquc,pour raifondc J’e- 
did des quatricfmes nopces , fut caufe de faire affembler en ceftc I ndidion vn autre grâd 
Synode à Conftantinople. Auquel les Euefques & Prélats de l’Eglife Grecque fe trouue- 
rent quafi tous : lefquels conuindrent qu’il n’eftoit loifible de fe marier pour la quatrieûne 
fois : ny aufli pour latroifieftne, depuis le quarantième an de l’aage paffé. Théodore 
Balfamon. 
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Henry premiet du nom furnommé l’Oifeleur, mourut le i.ou félon d’autres le j.iour 
de Iuillet, ayant par fon teftament déclaré &inftitué le Prince Othon fon fils aifné (à qui 1 
le furnom de Grand futcy apres donné) fon heritier & fucceffeur en la dignité Impériale, j 
De laquelle toutesfois fon puifné nommé Henry .voulut debatre contre luy, alléguant ! 
que fon frere cftoit naydeuant que leur pcrcfuft Empereur. Mais la caufe d’Othon fut ! 
! A AA iiij ; 
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approuuce de la pluralité des Princes & Barons d’Àllcmagnc.Dc forte qu’on fait compte 
que fon rcgne a duré l’clpacc de j6.ans,io.mois,(5.iours. Les Annales de Reims, Dicmarc, 
Supplément de Rcgino, Herman Contra&,MarianusScotus,Othon deFrifingen, Abbé 
d’Vrlperg, conuicnnent auec les dattes des anciennes Chartres, que cccy aduint ccftc an- 
née. Glabcr afferme qu’Othon fut fils de la fille de Robert pere de Hugues le Grand. Dc- 
quoy les Hiftoricnsd Allemagne ne conuienncnt. 

H vc v es Roy d’Italie ayant longuement tenu la villedc Rome afliegee, fut en fin par 
difette de vivres, côtrain&de leucr & retirer fon camp, apres auoir fait paix auec le Com- 
te Afeeric , moyennant fa fille Aide qu’il luy donnoit en mariage , efperant le furprendre 
par icclle.Ce que toutesfois ne rencontra félon fon fouhait,à caufe de fes foldats qui ne le 
leruoient fidèlement. Mais il fit bien tort apres empoifonner ion frere Bofon , furl’aduer- 
tiffement qu il eut qu’il machinoit contre fon cftat , encore qu’il luy euft fait auoir le Mar- 
quilàtdebTofcane apres le trefpas de leur autre frere Lambert, qu’il auoitmeimement 
fait mourir, à la iufeitation dudit Bofon : au lieu duquel il inftitua quant-& quant vn Hu- 
bert Marquis de la Tofcane. Annales de R eims,Luitprand. 

Rodolfe Roy de France & Duc de Bourgongne, mourut, au rapport des Annales 
de Reims, cefte année. Nousauons des anciens tefmoignagcs(mcfmement le Martyrolo- 
ge de l’Abbaye de fain&e Colombe de Sens, où il fut enterré) qui difent que ce fut le u. 
de Ianuicr,ou félon d’autres lçif. Tant-y-a qu’il ne laiffa aucuns enfans. A caufe deqüoy 
les Princes de France firent (àl’inftance de Hugues le Grand di<ft le Blanc) reuenir Loifvs 
fils du feu Roy Charles (que fa mere Thcatgine auoit mené en Angleterre vers le Roy E 
douard,au teps de la calamité de fon pere, dont il fut furnommé d’Outre-mcr)pour predre 
la courônc de France qu’ils auoict enuie de luy rendre. De forte qu’ils l’allcrét receuoir au 
port de Boulongne : & s’eftans foubmis à luy , l’amenercnt couronner à Laon par Artold 
Archcuefqucdc Reims, le i 9 -iour de Iuillet, en prefence des Princes & de plus de io;Euc(- 
ques de France. Et puis fut accompagné de Hugués le Blanc pour aller reprendre la ville 
de Langres,que Hugues le Noir frere du feu Roy Rodolfe auoit occupée : qui luy fut ré- 
duë fans grande force. Aumoycndequoy il reccüt encore les deuoirs & hommages des 
Seigneurs & Prélats de la Bourgongne , auant que venir faire fon entrée à Paris. Ce que 
les Annales de Reims'difent que bic toft apres les deux Hugues faifant paix enfemble, dé- 
partirent la Bourgongne entr’eux, nous faitnon-feulcmëtcroirequcle Roy en auoit do- 
nc vnc partie à Hugues : qui eft le premier droift que luy & fa pofteritc y ont eu, biffant le 
refte à l’autre, en faueur dudroid qu’il y auoit, &deparfoy & par la mort de fon frere: 
mais nous donne auffi à entendre qucGiflebert ne fut fils ncfucceffeurcn la Duché dé 
Bourgongne du Roy Rodolfe: ains que fon frere feulemét porta dufant favielctiltrcde 
Duc apres luy. Il y a tiltre d’vne donatiô fai£e par Gifleber a l’Abbaye de Môftier-Amey 
cftant en la ville de Chaalons fur Saône, où il s’intitule feulemét Comte, en la i y . année du 
Roy Louys,en cefte forte: Ego GtJUbmm Deigrati* Comes,&c~4£tum CamUon» au, ut e, an no 
ij. régnante Luioutco Rege Francorum. Ce qui nous fait conie&urer qu’il cfioit feulement 
Comte de cefte partie de la Bourgongne. 

Cependant les Bretons qui pour la crainte des Normans s’eftoient cy deuant re- 
tirez en Angleterre, fevindrent aueclcfccours du RoyAlftanc d’Angleterre remettre 
ccfteanneeen leur pays : félonies Annalesde Reims. Les Annales de Bretagne eftitnent 
que ce fut fouzla conduite d’Allain furnommé Barbc-torte,fils du feu DucMathucdorc 
&de la fille d’Allain le Grand. Mais les Chroniques de Normandie feperfuadent que 
Guillaume Duc de Normandie luy permit, & aux fiens,àlaprieredu Roy d’An°lercrre 
de rentrer en leur pays, fumant le decret du Synode precedent. Il fcmble q ue ce At en ce’ 
ftelndiéhon que fut faid’c par les Empereurs Conftantin & Romain à Conftantinople 
b côftitution qui mterdifoit à toutes perfonnes les quatrièmes nopccs : & qui ne permet* 
toit pas meftnes de conuoler aux troifiefmes depuis letrenticfmcandel’aagc- fi ce n’eft 
qu’il n’y euft aucuns enfans des deux premiers Ms : comme ilfevoitauliurcdu Droûft 
Oriental : où il fcmble que cela eft mal rapporté à l’an 6 4 i 9 . de la création du Monde: 
ou que les Grecs n ont pas efté d’accord en leurs fupputations des ans du Monde 
; V n e grande armée de Sarrazins partie d’Afrique, vint prendre terre en Italie : où ils 
leftruirent & faccagercnt b cite de Gennes,& furent rauager .iufques en Allemagne Mais 
vne de leurs trouppes s’eftant venue trouuer deuant Pauie/ouz 1 enfeigne d’vn Capitaine 
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qui fc nommoit Sagitte, fut lourdement deffaidc & mife toute en pièces. Annales de 
Reims, Lu itprand. 

Environ ce temps la prouince de Temefne en Afrique , qui cil au Roiaumc de Fez, 
fe rebella à l’inftigation d’vn Prédicateur heretique nommé Chemin fils de Mcnual(qui 
fevantoit élire Prophète) contrcleRoy de Fez, lequel il difoiteftretyran &inique. De 
forte que le peuple de Temelhefercngeant fouz fa conduite, luy commença la guerre ,& 
le mena fi rudement, qü’il fut réduit à la ncccflité de laifler toute la prouince de Temefne 
en l’obeiflancc du Prédicateur, qüi y régna & refida l’efpace de trentecinq ans : la laiffant 
cncores apres là mort à fes heritiers, quilapoiredcrentenuironl’efpacedccentans, iuf- 
ques au temps de Iofeph premier Roy de Maroc; Ce que Iean Leon liu.3. tcfm oigne eflre 
aduenul’an 313. de l’Hegire. 
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Ra ovt ou Rodolfc Roy de la Bourgogne Iurane mourut , laiflànt (lelon les Annales 
de Reims) vn fils en fort bon aage nommé Chonrard,quiluyfucceda à fa couronne, & 
régna enuiron y 6. ou 57. ans. Luitprand tcfmoignc qu’il laiua aufïi vnc fille nommée A- 
delahide, laquelle Hugues Roy d’Italie fit cfpoufcr à fon fils Lothaire apres le trefpas de 
fon pcrc. Duquel auflî il prit la vefue pour foy,qui fc nommoit Bcrthe fille de Bourchard 
DucdeSuaube. En faucur pareillement de laquelle ie prefumequ'eftantmort, fon fils 
qu’il auoit vniqüc en Italie, & ne luy reftant aucune autre heritier de fon corps , qu’il refi- 
gna fon Roiaume d’Arles apres fon trefpas, auec le droid aufli poflîblc qu’il prétend oit en 
la principaulté de Vienne audit Conrard fon beau-fils. Car nous n’auons peu encore fça- 
uoir moyen plus probable par lequel le Roiaume d'Arles Iuyaduinr. La Chronique de 
Suiflc (fuiuant le tefmoignage du teftament de ladite Berthe) adioufte deux autres fils au- 
dit Rodolfc : l’vn nommé Rodolfe/qui eut fon partage en la petite Bourgongne : duquel 
on dit que la mere accoucha apres le trefpas du pere : l’autre. Bouchard, qui fut homme 
d’Egiife. Le Supplément de Regirio, Herman Contrad, le Supplémét d’Idatius, & les an- 
ciens mémoires de l’Eglife de Lofanne, & Othon de Frifingcn,conuicnncnt auec les An- 
nales de Reims,& Vvittikindc, que ledit Rodolfe mourut celle année : lequel elles appel- 
lent Roy de la Gaule Cifalpine, &Glaber Roy des Auftrafiens. Les mémoires de Pro- 
uence donnent encore audit Rodolfe vn autre fils nommé Bofon,qui fut mary de Berthe 
niepee du Roy Hugues d’Italie , & en faueur d’elle inftituéComtc d’Arles. 

Âr no v l futnommé leMauuais,DucdeBauiere,mourutlequinziefmciourdeIuil- 
Ict laiffant trois fils ; Ebrard, Arnoul,& Herman : le premier defquels cflant l’aifné, s’em- 
para de toute la fuccelfiô de fon perej fans en faire aucune relèrue à fes freres,nc fans l’al- 
ler reprendre de l’Empereur, comme le droid des fiefs le commandoit. Lequel ne voulât 
lailferfonaudorité ainfi foulée, le priua luy & lès frères de la DuchédeBauierc,&enin- 
ucllit leur oncle Berthold. Qui fut caufede les faire déclarer ennemis de l’Empereur: 
contre lequel s’elîctierent au mcfmc temps Tangard fon frere naturel ( mal-content de ce 
qu’il ne luy vouloit lailfer retenirle Marquifatdc Brâdcbourg,duquel il s’eftoit nouuclle- 
ment emparé, par le trefpas du Marquis Sigefroy dccedc fans enfans)auec Euerard Com- 
te Palatin Duc de Françonie : aufquels fe ioignit encore Gillebert Duc de Lorraine, non- 
obllant qu’il euftefpoufélafœurdel’Empcrcur. D’autant qu’il nepouuoit voir, comme 
on dit, de bon œil, la race de Charlemagne (de laquelle il fe difoit aufli élire extraid) fpo- 
licedu Roiaume de Lorraine. Somme qu’ils fc délibérèrent de commencer la guerre & 
d’aflàillir premièrement le pay s de Henry frere de l’Empereur. V vittikindc, S upplément 
deRegino,Sigcbert,Auentin. 

Cependant Louys Roy de France voulât gouuerncr fon Roiaume par foy-mcfmc, 
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le deffic de la compagnie du Comte Hugucsjfaifant venir fa mere à Laon, pour vfer de ion 
confeil en fes affaires. Ce qui fit pcnlcr à Hugues plus auant : à caufc dèquoy il fc reconci- 
lia auec le Comte Herbert, à qui par ce moyen Chafteau-Thierry fut rendu. Annales 
de Reims. 

Lors vne compagnie de Hongrois, ayant rauagé l’Allemagne , fe vint fourrer du co- 
llé delà Bourgongnc dedans la France,faifant maux inénarrables où ils palfcrent ; & puis 
repaiïcrent en Italie, où ils firent vn fcmblablc mefnage , iufques à ce que les Marfes & Pe- 
ligniens s’eftâs affemblez enfemble,lcur drefferent des embufehes $ par le moyen dcfqucl- 
lesillesdcffirentquafîtous. Annales de Reims, Marianus Scotus, Vvittikindc, Leon 
d’Hoftic. 

Mais les Bretons reuenuz d’Angleterre, fe mirent à guerroyer lcsNormans quite- 
noient leur pays , fi defefperément qu’ils gaignerent plufieurs belles vi&oires fur eux , par 
le moyen defquelles ils recouurerent la plulpart de leurs villes jmcfmement la ville de 
Nantes; comme difent les Annales de Bretagne. En laquelle ils efleurent bien toft apres 
le Prince Alain pour leur Duc; encore que Iuhael Bcrengier fe dift ja Duc des autres 
Bretons en la ville de Rennes. 

A v feigneur Pierre Candian Duc de Vcnife décédé fiicceda en la dignité Ducale le fei- 
gneur Pierre Badocr fils du feigneur Orfon iadis Duc, laquelle il exerça l’cfpacc de 3. ans* 
Sabeilic, Contarin. 

Environ le mefnic temps Abdcrramen Roy de Cordouc & grand Miramolin des 
Sarrazins d’EIpagnc mourut, laiffant plufieurs enfans: l’aifiiè dcfquels nommé Haliha- 
tan tint fon eftat apres luy l’efpacc de feze ans ; comme tefmoigncVafeus. Ienevoy rien 
de ce que luy & les autres efcriuent du temps de ces Miramolins ; car ils fie s’accordétles 
vnsauec lesautrcs,ny eux aucc eux-mefmes. Autres rapportent cccy à l’an 939. 

Vvitzlavs premier Prince de Rugie en kVvandalic, ou pluftoft Sclauonie, quie- 
ftoit Pay cn,regnoit en ce temps. Munftcr. 

I e a n . Curcuas Coronaldes Légions domeftiques d’Oriont, fut pour quelques occa- 
fîons légères démis de fes eftats & du gouucrncmcnt des prouinces d’Orient, duquel il s’e- 
ftoit vaillamment & heureufement acquitté par l’efpacc de vingtdeux ans , qu’il auoit ra- 
mené quafi toute la Syrie en l’obeflànce de fon maiftre : & fut en fon lieu fubftitué vn nô- 
mé Pantherius parent de l’Empereur Romain. Ccdrenus. 
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O f h o n s’eftantmis en chemin auec fon arm ee pour aller contre les Princes de Ba 
uierc,fut contraint de retourner contre les Ducs Euerard & Giflcbert, qui auoient aflie- 
gé & pris de force le Prince Héry fon frère, en vn Chaftcau : lequel toutesfois ils lafche- 
rentaufli toft qu’ils entendirent la vcnucd’Othon: ayantreduit tout le pays dcBrandc- 
bourgenfonobciffance , où le Prince Tangard auoit efté occis, & fcrctircrent en leur 
pays. Qm fut auffi caufe défaire reprendre le chemin de Bauiere à l’Empereur: laquelle 
fc foubmit fans grande rcfiftance à luy. Au moyen dequoy ilenuoya Ebrard en exil, & 
conferma l’inucftiture d’icelle à Berthold. Authcurs precedents. 

L e Roy Louys par l’interceffio du ComtéHugues, rcccut le Comte Herbert en fa grâ- 
ce, qui luy rendit quelques places qu’il dctcnôit au Roiaumc de Lorraine.Nonobftât cela 
toutesfois il nelaiflà pas de faire paroiftre en beaucoup de fortes lemaltallcnt qu’il gar- 
doitencoresenfoncœurcontr’eux: d’autant qu’il eut quelques colloques fccrcts aucc 
Arnoul Comte de Flandrcs;& qu il prenoit toujours dç force quelque choie fur Herbert. 
Qui fut caufe défaire reccrchcrlanianccdcl’Empcreur Othonau Prince Hugues, prenât 
à iœur en mariage, fouz confiance de laquelle Herbert le mit à guerroyer fort alprement 
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les terres & places dcrArcheuefchcdeReims,enhainc derArcheuefqueArtold. Qvii fît 
que le Roy vintaffiegerlafortcreflc de Laon, où Herbert auoit encore fagarnifon : te la 
battit de fi grande furie, qu’il en fut finalement maiftre : & la lailfa toutesfois en garde à 
Odonfils dudit Herbert, qui s’eftoit venu donner à luy pour aller parlementer aucc Hu- 
gues le Noir Duc de Bourgongne, qu’il vouloir ioindre a fon party. Lors Gifiebert ame- 
na vne armee de Lorrains au fccours de Hugues le Blanc & de Herbert, qui prit en leur fa- 
ucurlcchafteaude Pierre-pont. Maisauant que les chofes s’enaigrifient dauantage* le 
Comte de Flandres fit tant qu’ils prindrent trefùesentr’cuxiüfqua lafindclanuier. De- 
puis n’y eut oneques paix certaine ny durable entre le Roy &: Hugues: mais ceux qui e- 
ftiment que Hugues pourfuiuoit le droiët que fes anccftres luy auoient laiflé àlacouron-f 
he,femblent par le récit des Annales de ce temps fetromper. 

Amalaphe & Godefroy fils de Sutrich,iadis Roy de Northumbe!landc,ayant par 
lafaueur des Efcolfois remis fus vne armee pour recouurer le Roiaume de leur perc , furet 
derechef defeonfits & chaflez parle Roy Alftan ou Adelftan, qui demeura toùfiours de- 
puis en pofleffion paifible dudit Roiaume, te de tous les autres pays te côtrees de l’Iflc, ex- 
cepté de l’EfcofTc : te fa pofterité confequemment parl’efpace decentvingtfixans, iuf- 
ques au Roy Harald , qui en fut dechafle par Guillaume le Normand. Poly dore Vir-I 
gile. 

’Vvenceslavs premier fils d’Vratiflaus treziefme Duc de Boemc , fut pour s’eftrel 
rédu trop fubieâ: de l’Empereur, cefte année mis à mortpar fon frere Bolcflaus, qui par ce 
moyen s’empara de la Duché de Boëmc : dont il fut en guerre , qui dura l’clpace de qua- 
torze ans contre l’Empereur Othon. Son frere auoit efte, comme on dit, deli bonne vie, 
qu’il fut carionife entre les Sainâs apres fa mort. Tellement que lesHiftoircs de Boëme 
afferment que ce fut la principale occafion, pour laquelle fon frere le fit cruellement maf- 
fàçrcr, à la fuggeftion de leur propre mcrc nommee Drahomira, femme cruelle te enne- 
mie de toute vertu : comme V vittikinde de Saxe,Sigebert & Dubrauius tefinoignét aucc 
ÆneasSyluius, qui adioufte Bolefiaus s’eftant emparé delaprincipaulté deBoëme, la 
poflèda trentedeux ans , s’eftant fait par fes mauuaifes mœurs furnommer le Cruel. j 

S o v z l’Empereur Othon premier(car cela n’a efté autrement Ipecifîé par les autheurs) 
riefurnômé Sergeftcl ou le vi&orieux, régna apres le trefpas defonpere Ericaü Roiau- 
me de Suefte & de Gotlandie, tenant le no. lieu entre les Rois,lequel fut à fon aduencmétl 
guerroyé par Agnere filsdeRegnierRoy deDanncmarc, qui le vouloir chafler de fon] 
Roiaume.Mais U fe défendit fi vertueufementjquil le deffit & occit en vne bataille. Apres] 
laquelle vi&oirc il fallut qu’il fe defendift derechef contre vne armee de Liuoniens, Fin- 
niens, Eftoniens , Curetes & Pruflicns , qui vint furgir en fon Roiaume , eftimans que les 
Sueifiens fuftent alliez des Danois , contre lefquels leur principale intention eftoit d’aller, 
pour venger les iniures & fafeheries qu’ils auoiét receu d’eux fur la mer. De forte qu’il èn-j 
tra en champ de bataille contr’eux : dont ilgaigna lavidoirefur eux. Au moyen de la-] 
quelle il fe mit fur la mer aucc fes forces, & alu réduire leur pays en fon obeiftance.Ce qui 
luy acquift vn fi bon bruit, que l’Empereur Othon enuoya demander fon alliance & ami- 
tié: comme IoannesMagnus récite liurc dixfeptiefme, chapitre treze& quatorze, où il 
eftime que la première guerre aduintfouz Iuar te Siuar frères Rois de Dannemarc : te la 
fécondé fouz Harald fils de Gormo le Cruel , lequel eftimant que cefte alliance fut fai&e 
àfonpreiudiceauecl’Empereur,mena vne armee en SuefTe. Qui fut caufeaufii quel’Em- 
pereur Othon en mit vne autre dedans le Roiaume deDanncmarc j où elle fit bienplus:| 
d'autant qu’ayant fait reuenir Harald défendre fon pays, ellcle deffit en vne grolle ba- 
taille, le reduilànt à telle extrémité, que pour n’eftre pircment traitté il prit la religion] 
Chrèfticnne, te fe fit baptifer auec fon fils Sucnon, à qui l’Empereur fit predreau baptef- 
melenom deSuenotho. Mais Albert Crants en fa Métropolitaine rapporte le baptefine 
à l’an neuf ccnsquarantehuitiEtenl’hiftoire Danoifc,lcmotif de cefte guerre au Mar- 
quifiit de Sclefuuig,quelcs Danois auoient pris fur les Saxons, apres le trdpas delEmpe-l 
reurHenry. NeantmoinsIoanncsSaxo,Polydore & autres racomptent que Suenon fe 
reuolta bien toft apres non-feulement contre la religion Chreftienuc , maisauffi contre 
fon perc, le contraignant d’abandonner fon Roiaume, &fe retirer auec vne partie de la 
noblclfe Danoifc, qui l’aimoit mieux accompagner que viure fouz la fubiedion du fils en 
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la Normandie, où le pays de Confiance luy fut donné pour fa demeure. En laquelle ih 
difent encore qu’il feruit de beaucoup au icune Duc Richard contre le Roy de France; 

I qui fut par luy deffaid & retenu prifonnicr. Mais il n’appert point parles Annales de ce 
temps, & par la Chronique des Normans , que Hatald foitluy-melmevcnu en France, 
loinâqüc Hclmôdius & Albert Crants confcflent qu’il fut tué en fon pays parfondiâ 
fils, qui régna encore plus de cinquante ans apres luy- Quifert pourmonftrcr que toute 
l’hiftoirc Danoife & Gothique cftconfufément &indiftin<ftement cfcritc. loin# que le 
Supplément de Regino tefmoigne que Herald fut fait Chreftien fouz le régné de 1 Em- 
pereur Henry. . _ . . 

Dom Sancio ou Sanchc Roy de Leon en Efpagnc* mourut, au rapport de R odenc, 
en l’Erc neuf cens feptante cinq ,laiffant vn fils nommé Ranimire , en l’aage de cinq an* 
1 lui régna fouz la tutelle de fa mcreTheraful’efpace de vingtcinqans: par le côfeil aufli 
de laquelle il conferma lapaix quefonpcreauoit fai&c aucc A bderramen Roy de Cor- 
doué. Du temps defon perele pays de Caftillc feftoit affranchy delafubie&iondu Roy 
de Leon, au moyen d'vne grande fomme d’argét qu’il deuoit à Fernand Confalue Com- 
te de Caftillc, qui auoit efté auparauant fait feudatairc du RoiaumcdcLcon par le Roy 
precedent. 
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Le Roy Louys ayant Hugues le Noir & les Bourguignons aüec luy , s’achemina con- 
tre Hugues le Blanc & le Duc Guillaume de Normandie. Si cft-ce toutesfois qu’il ne fe 
fit rien pour ce coup, au moyen qu’ils prolongèrent encore leurs trefues iufques au 
moisdeluin. Nonobftant lefquellcs le Comte de Flandre prit d’emblee le chaftcau de 
Monftrcuil fur le Comte Erluin. A caufcdequoy le Duc de Normandie luy prefta vne 
trouppc de fes gens parlefquelsil lerecoüura. Ce qui fut la fourcc de la haine quele Fla- 
mand conceut contre le Prince Nortnand. 

Cependant le DucGiflebert de Lorraine s’eftant rallié auec le Comte Euerard, fit 
tant par fes belles promeffes que Henry ffere de l’Empereur fe mit de leur ligue. Et puis 
pourfortifierlcurcaufeincitalcsLorràins de fe mettre en lajjuiflanccdu Roy de Fran- 
ce. Qui toutesfois ne lesofa pas du premier coup receuoir : acaufe de l’accord qu’il a- 
uoit fait auparauant auec l’Empereur par le Comte de Flandres. Maisilfccondcfcen- 
dic à eux quand Giflcbert &fonfrcreOthon auec les Comtes Ifàac &Theodoricfc fu- 
rent cux-mefmcs venuz offrir à luy. Toutes les Hiftoires conuicnnent que cela futcaufe 
de faire venir par deux fois l’Empereur Othon en la Lorraine auec vne puiflàntc armée. 
Mais les Annales de ce temps ne difent point qu’il y ait autre chofc faidfc que gafter 
le pays, & parlementé auec les Comtes Hugues, Herbert* Arnoul de Flandre & Guil- 
laume de Normandie, auant que fe retirer la première fois. Combien que les Hiftoriens 
Ailemans, comme Vvittikinae , le Suppléraont de Regino, Marianus Scotus, l’Abbé 
d'Vrfperg afferment, qu’il rencontra fes ennemis, & les mit en route: contraignant fon 
frere de s’enfuir en Allemagne, où il l’alla affieger dedans le Chaftcau deMcrsbourg, fi 
chaudement qu’il le prit & le mit en garde. Somme qu’apres fon départ le Roy Louys fit 
fon tour comme luy auec fon armee en la Lorraine, où il reccut les deuoirs & fubmiffions 
de la plufpart des Seigneurs & Prélats de L orraine, & fe fît rendre que degré que de for- 
ce plufieurs places ( entre lefquelles eftoit le chaftcau de Brifàcen Auuay) deffit quel- 
ques compagnies d’ Ailemans , laiflà fes gamifons , parlementa auec Hugues Roy d’Italie, 
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& s’en retourna à Laon, ayant donné moyen à Giflcbert& Euerard de fe remettre fus. 
De forte qu’ils s’ofercntaller auanturcr delà le Rhin, où le malheur achcualeur ruine: 
car s’eftans attaquez aux Comtes Vde & Conrard le Sage, Euerard fut occis fur le champ, 
8c Giflcbert mis en fuite j qui en fe fauuant fe noya dedans le Rhin. Qui fut caufe de faire 
retourner le Roy Louys en Lorraine, où il prit Gerberge la vefue d’iccluy,qui eftoit foeur 
de l'Empereur Othon pour fa femme, auantqu’auoir fait aucun accord auec luy. Car il 
reuint encore depuis à a grande puilfance en Lorraine , qu’il remit toute la haute en fon 
obcilfance, ne laiflànt au Roy que la plufpart de la baffe. Et ne fe trouuant qui Juy fift refi- 
(lâce eniceUe,querEuefqüc Adalbero de Metz frère de Frédéric , qui fut cy apres Duc de 
Lorraine. Ce quetous les autheurs precedents tcfmoignent en beaucoup d’endroits cftrc 
iducnu celle ânnee : combien que Sigebert l’a aimé mieux départir és quatre années en- 
fumantes. 

Av mcfme temps les Bretons gaignerentvne grande viéloire fur les Normans: parle 
moyen de laquelle ils recouurcrent encore aucuns chaftcaux fur eux. Mais l’armce que 
le Roy Adclftan d'Angleterre auoit enuoycc par mer, pour conforter les affaires du Roy 
Louys, apres auoir longuement en vain couru la coflc maritime de France , s’en retourna 
Suis autre chofe faire. 

La cité de Magdebourg fut celle année fondée & édifiée par l’Empereur Othon, la- 
quelle il nomma autrement Parthenopolis : tefmoin Sigebert. Albert Crants dit qu’il la 
it aufli Métropolitaine du pays de la V vandalic, pource qu’il eftime que les Efclauons e- 
loientvenuzdèsVvandalcs. Ccquenousauons prouué ailleurs eftre faux. Parquoyil 
leuoit plufloll dire qu’il la fit Métropolitaine des Efclauons de celle marche-là : lefquels 
neftnement les Annales de ce temps appellent Sarmates. 

Le Roy Hugues d’Italie,dc qui (ce dit Sigonius)ladcftince eftoit d’auoir ceux-là pour 
dus afpres ennemis aufquelsils auoient fait plus de bienfaits , ayant perdu fon temps à 
aire fes efforts de Centrer dedans Rome, tomba en fin en crainte de la puifTance 8c terne- 
ité du Comte Aulcare frere germain duieuneBerengarius Marquis d’Iuree.Tcllement 
[ue pour s’affeurer de luy,iH’inueftit du Marquilàt de Spolet & de Camerm, apres le tref 
as du Marquis Thcobald nouuellemcnt decedc. Mais il luy attiltra aufli quant-&-quât 
n compétiteur nommé Sarlion, qui fouz prétexté de celle querelle le tua. Ce que Bc- 
engier remarqua fi bien, qu’il comméça de tramer des befongnes au Roy Hugues: non- 
bftâtqu’il euft elpoufé fit niepee diéle Vvilla.qui eftoit fille du Marquis Boforn Lefqucl- 
:s toutesfois furent fi mal fecrettes , qu’elles fulfent bien toft retôbees fur la tefte de l’au- 
ieur,s’il n‘euft preuenu le danger par fa fuite en Allemagne : où il fiat prefenté 8c recora- 
îandé à l’Empereur Othon par Herman Duc de Suaube. Ce que Sigebert tefmoigncc- 
re aduenu celle année. Combien que Luitprand liurecinquiefine, chapitre cinq, efti- 
icque cefut au temps que l’Empereur de Conftantinople enuoya demander lanllcdu 
.oy Hugues en mariage pour fon fils. Qui fut félon Cedrenus en la fécondé Indi- 
;ion. 

V n e armeede Notmans fouz la conduite d’vn Roy qu’on nomme Gundirede, de- 
cndit celle annee au pays de Gallice en Efpagne , où ils firent vn piteux 8c horrible mef 
âge. Mais Dom Fernand Gonlàlues Sanchic premier Comte de Caftillc,aucc vncau- 
e armee d’Efpagnols, les chargea l’annee enfuiuant de telle animofité qu’il les tailla tous 
î pièces 4 fans en laiffer efehapper vn pour porter lesnouuelles en leur pays : comme 
oderic& les autres hiftoircs d’Efpagne récitent* Selon lefquels aufli ce Dom Fernand 
onlâlues premier Comte dcCaftille mourut bien toft apres celle vi&oire par luy ob- 
nuë: laiffantvn fils nommé Dom Garfias Ferdinand, qui polfeda fes eftatsl’efpacede 
t. an apres luy. 

Leon fcpticfme du nom Pape de Rome, mourut lefixiefmeiourde May, 8c eut 
>ur fuccelfeur Eftiennehuit ou neufiefine, natif (félon Herman Contrat ) d’Allema- 
îe. Combien qu’Onufrius eftime qu’il eftoit Romain. Qui futefleu vn mois apres le 
^pas de fon predecelTeur , 8c prefida trois ans, quatre mois, cinq iours- Les Annales de 
eims tefmoignent qu’il donna le Pallium Archiepifcopal de l’Archeuefch é de Reims au 
s du Comte Herbert : encore que le Pape Ican fon predecelTeur l’euft cy deuant donné 
Vrtold, qui n’eftoit encore décédé. 
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1 3 v i l l a v m e Duc de Normandie eftant venu rendre Tes fubmiflionfc 8c deuoirs au 
,y Louys, rccèut femblablement de luy l’inueftiture de fa Duché. Lequel auflidonha 
mcfme temps à î’Archcuefquc Artold 8C à fes fuccefleurs la Comté de Reims, auec 
droi& de faire battre monnoye en icelle. Neantmoins lés Princes Hugues le Blanc , 8c 
:rbert auec le Duc mefmc de Normandie, accompagnez d’aucuns Eucfques de Fran- 
ge de Bourgongne , vindrent aflieger Ja ville de Reims , de telle puiffance quelle leur 
c rendue le fixielme iour. Au moyen dequoy ils reftituerent l’Archeucfchè au fils de 
erbert, l’ayant fait quitter audiét Artold, & puis tranfporterent leur camp deuât Laon, 
'où le Roy Louys accompagné des Comtes Hugues le Noir & Guillaume d’Aquitai- 
: & de plus grandes forces que les leur, les fit en hn dcfplacer, 8c fc retirer vers l’Empe- 
ur Othon en Lorraine. Lequelaprcs en auoir lailTé le gouuerncment d’icelle au Prince 
cnry fon frère, reuint auec eux, luiuy d’vn oft de diuerfes nations , pour fuiure le Roy 8c 
s alliez iufqu’cn Bourgongne. De forte qu'il fc campa iufqucs auprès de la Seine, où il 
ctorqua ferment & oftages de Hugues le Noir, qu'il ne fe formaliferoit plus contre les 
lomtes Hugues 8c Herbert qui s’eftoient mis en la protection. Quifemble eftrecequc 
bebert & l’Abbc d’Vrfpcrg ont apres Vvittikinde voulu dire fouz l’an neuf cens qua- 
intecinq, que l’Empereur Othonfubiugua la Bourgongne’, l’ayant auec fon Roy redui- 
:c en là puiffance. D’autant qu’on ne le peult entendre de la Bourgongne Iurane, pour- 
. que les A finales de Reims tefmoignent que le R oy Conrard l’accompagna en tout 
e voyage: lequel il retenoït ia de long temps fans lelaifferefloigner de foy, s’eftant cau- 
deufement comme misenfaifine de faperfonne. Si eft-cc que cela n’empefcha quel 
: Roy Louys n’allaft effayer apres leur départ d’auoir fa reuanche de cefte brauadcfurla 
lorraine. De forte qu’il fe fit rendre de force le chafteau de Pierre-pont j & entra fi a- 
ant, qu’il fit repartir d'Allemagne l’Empereur, pour s’oppofer à luy. Qui fut lors que leurs 
mis’en efpoir d’vnc plùs parfaire paix , les firent prendre trcfucs entr’eux. Et que l’Em- 
•ereur Othon donna l’eftat du gouucrnement de la Lorraine, que le feu Duc Giflebcrt a- 
loit eu au Prince Henry fon frere fouz tiltre de Duc.Mais les Lorrains ne le voulurentac- 
:epter,aimans mieux énauoirvndclcurpays. A caufe dequoy il fut contraint de leur 
lonner vn des Princes dclcur nation nommé Othon, fils (au rapport de Vvittikinde,Dit 4 
nare 8c Abbé d’Vrfpcrg ) de Ricuin, auec la charge de la tutelle 8c nourriture du icunel 
denry fils du feu Duc Gifiebert, qui eftoit encor en bas aage. Parquoy fi ce Ricuin du- 
quel nous venons de parler, eftoit frere du mefinc Giflebert , comme fê perfuadent les Hi- 
îoriens Lorrains , il n’eft pas croyable ques’il eftoit encor viuant ( félon leur opinion) que 
fon fils luy euft cfté préféré, tant au gouucrnement du Roiaume de Lorraine que du icu- 
nc Henry fon nepueu. Argumét qui me fait croire que ledit Ricuin eftoit dcccaé aupara- 
uant, 8c que ce font fables de ce que lefdits Hiftoriens ont eferit de luy. 

L v 1 t o l ? h fils de l’Empereur Othon,prit en mariage la fille vnique de Herman Duc 
de Suaube. Luitprand. __ j 

A v Seigneur Pierre Badocr Duc de Venife décédé, fiicceda en la dignité Ducale Ici 
Seigneur Pierre Candian fils de Pierre Candian iadis Duc } laquelle il exerça , au compte 
de Contarin,que nous enfuiuons, 17. ans. 

Vu Monde. 


Digitized by 


I 




delà Bibl.hiftoriale. 


;6p 


Du Monde. 5078 


Papes. 


Delefut Chriji. 941 


R. 1 ÏEfcoJfe . 


E, de Grece. 37 j R. £ Angleterre. 


3 6 


Indiêlion. 


»4 


E. d’Allemagne. 6 


Ducs de Venife. 


De l'Hégire o. le z4.de | R. des François. 6 j R. £ Italie. 


l 
J 6 


Septembre. 


J K. de Leon. 4 R. de B ourgongne. 4 


R.dcNauarre . iz 


R. de Bulgarie. iz 


P a r. le decret du Synode de Soiffons , rArcheuefché de Reims fut adiugé & confer- 
mé à Hugues fils du Comte Herbert. En ces entrefaites le Roy cftant en Bourgongne, 
la ville de Laon fut derechef alfiegee par fesaduerfaircs. Maisfçachans qu’il s’approchoit 
pour la fecourir, fans fc donner garde deux* ils l’allcrent charger fi improuiftement, qu’ils 
le mirent aucc fonarmee en route: qui fut bié le plus grand fruit de leur vitoircjpour- 
ce qde la ville de Laon qu’ils efperoicnt fe deuoir rendre , leur fit encore la figue. Par- 
quoy quand ils fçeurent que le Roy faifoit de nouueaux préparatifs côtr’eux, & que Char- 
les Conftantin l’auoit reeeu en la ville de Vienne j mefmemcnt que les Aquitains s’allcrét 
offrir à luy, leur aduis fut, duquel ils conuindrent auec les Princes de Normandie & de 
Flandres, de faire aller le Comte Herbert vers l’Empereur Othon,pour l’entretenir touf 
iours ert volonté enuers eux. Annales de Reims. 

Adelstànvs Roy d’Angleterre décéda fans hoirs de fon corps. Au moye dequoy 
fon frere qui fc nommoitEdmund , homme fort vertueux & religieux (comme on dit) 
luy fucceaa à la courône, 6c régna fix ans & demy : félon Polydore & Guillaume de Mal- 
Jmcsberie, qui eftime qu’il commença de regner dés l’annee preeedcnte.Combien qu’He- 
jtorBoëthius eftime que Âdelftan viuoit encore du temps dcMalcolineRoy d’Efcoffe, 
(fucceffeur de Conftantin troifiefme. 

L’Emperevr Othon délirant auoir là raifon dcBolefiaus vfurpatcur du Duché de 
Boeme,enuoyafouz la conduite d’vnÆfîc vne grande armee contre luy. De qui elle 
obtint du commencement vne grande vitoire : mais elle fit fi bien oublier le deuoir de 
fe garder à fes gens, qu’ils donnèrent bien toft apres moyen à l’ennemy de les furprendre, 
& de faire vne grande defconfiturc d’eux : par laquelle l’Empereur perdit fondit Lieute- 
nant. Vvittikinde, Sigebert. 
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L 1 Roy Louys ne pouuartt impetrer paix de fes aduerlâires,encore qu’il euft les Aqui- 
tains à fon commandement, fe tenoit en Bourgogne, qui cftoit lors fon lcul refuge; n’ay ât 
quafi place ny pays en tout le refte de la France, fors la ville de Laon , où il euft peu libre- 
ment confiftcr.Qm fut caufe que le Pape Eftienne commâda par lettres & par fes Légats, 
aux peuples & Princes tant dé la France que de la Bourgongne, de le reprendre &rcfti- 
tucr en fes droits, fouz peine des plus griefucs cenfures Ecclcfiaftiques. Lcfqu elles curct 
tant de pouuoir enuers plufieurs , que le Prince de Normandie fut le premier des Princes 
efineu à fe reconcilier auec le Roy.De forte qu’il le rcccut royalcmét en la ville de Rouen: 
& puis auec le Duc Guillaume d’Aquitaine & les Princes de Bretagne, qui fc vindrêt auifi 
offrir à luy, l’accompagncrent au Parlement qu’il eut fur la riuiere d’ïfarc, auec les Princes 
Hugues & Herbert (ayans auec eux le Duc Othon de Lorraine) fur la pacificatiô de leurs 
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différends. Ce qui vint a tel effeâ: , qué s’en eftans remis au iugement de l'Empereur O- 
thon, qu’ils allèrent trouucr les vns apres les autres en Lorraine, rcccurent l’accord dont il 
fut moytnncur : par lequel il fembla que la France deuft iouyr d’vne plusiongue & heu- 
reufe paix quelle ne fit. Annales de Reims. 

Les Northumbriens à l’occafion de la icuneflè du Roy d’Angleterre (car on dit qu’il 
neftoit aagé que de dixhuit ans quand il commença de regner) fe rebellèrent contre luy, 
reprenans le Prince Analafe pour leur Roy, qui s’eftoit apres fon malheur precedent reti- 
ré en Hibcrnie.Qui fut caufe que le Roy Edmund enuoya vne armée contre ; qui les cha- 
ftiafi bien de leur témérité, qu’ils furent contraints de rccognoiftrc leur faute : &AnaIa- 
lafeauccRamaldfilsdufeu Roy Gormafe venir rendre à la mcrcy du Royj pour auquel 
gratifier ils fc firent baptifer : mais ils retournèrent l’année d’apres à leur erreur.Occafion 
pourquoy le Roy les dcchaffa derechef de tout fon Roiaume : & puis apres donna le 
paysdcCumbeiiandeau Roy Malcolinc d’EfcofTe , pour le tenir & garder en fidelité & 
hommage de luy. Qui eft vn tcfmoignagc que Malcoline eftoit ia Roy. Guillaume de 
Malmesberic. 

Les Sarrazins qui occupoient le Fraxinctc en Italie, continiioicnt toüfîours à faire tât 
de maux aux Italiens , qu’ils firent en fin perdre toute exeufe au Roy Hugues de ne faire 
fondeuoir delcsdefnicherde leurgifte. A caufe dequoy il reccut vne armée de mer de 
l’Empereur de Grèce: parlemoyendelaquclle, &dufeuGregois qu’on luy enuoya, il 
brufla toutes les nauires des Sarrazins , & les euft peu (s’il euft voulu) exterminer du tout; 
Mais il les aima mieux tranfportcr aux montagnes qui font le paflàge d’Allemagne & de 
France en Italie, afin d’empefeher par eux le retour du ieune Berengier. Qui fut caufe de 
la ruine d vne infinité de perfonhes,quialloient &venoient d’Italie; comme Luitprand 
liu« 5 .chap. 7 .rccite* Les A nnales de R cims confeflcnt qu’ils furent chaflèz cefte année de 
Frazinete. Mais elles déclarent auffi qu’ils occupoient ia beaucoup d’annees auparauant 
les paflàgcs des Alpes. 

Estienne 8. du nom Pape de Rome, mourut le ai. iourd’Otobre, au moyen du 

mauuaistraittcment, & de quelques play es qu’il reccut en fon coros par lès ennemis : & 
eut pour fucceffcur Marin, que les autres ont appelle Martin j.natir ie Rome, qui fut efleu 
le premier iour de Nouëbre ; depuis lequel on tient qu’il a prefidé j.ans, 6.mois, i4.iours. 
Si ainfi eft qu’il n’ait pas dure dauantage , ceux-là s’y font mefeomptez , qui eftiment qu’ii 
eftoit encore Pape quand l’Empereur Othon paffa en Italie contre Bercngarius. * 
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L a mort des deux des principaux & puiflàns Princes de la France troubla derechefle 
repos d’icelle à fçauoir du Duc Guillaume de Normandie, qui fut defloyalcment mafTacrê 
en vne ifle de la riuierc de Somne où il eftoit allé de bonne-foy parlementer auec le Côte 
de Flandre le i.iour de Ianuicr félon Albert Crants. Glaber afferme qu’il fut mis à mort 
par Thibault di& le Tricheur Comte de Tours.Lequcl apres ce fait là alla demander la 
vefue d’iceluy pour femme au Comte Hebert de Troyes fon frere, qui laluy accorda • & 
jeut d’elle fon fils Odon le Champenois.Mais Flodoard le iuftifie de ce crime 1 à S’attribuât 

2 vn autre oui fut lannee d anrrt nrrt* nsr nmnr/ic m/imo ^ . \ 
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que fes fils enterrèrent a S. Quentin. D autat qlc Roy Louys déclara le ieune Richard fils 
naturel de Guillaume, en default d’autres enfans,quc luy auoit engendré vne concubine, 
(encore que les autres Hiftoires tefinoignent qu’il l’auoit eu deSporta firur de Bernard 
Comte de Senlis fa femme légitime) fuccefleur & heritier de fon perc en la Duché de 
Normandie : &cnla terre de Brctagnefemblablcmcnt,quiappartenoit aux Normâs: car 
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Flodoard le déclare en ccftc forte : R ex Ludoutem filio ipfius Vviüelmi nato ex cocubinx terrxm 
Britxnnixm Normanorum dédit. .Qui fut caufe que beaucoup de feigneurs Normans oh Bre- 
tons fe mirent en la prote&iondu Roy mefme: & que d’autres fefoubmirct aulfiau Duc 
H ugues. Mais la plupart du refte, fouz la conduite d’vn lèigneur qui fe nommoit T ermo- 
de & d’vn Roy Danois nommé Setric encore payen ( qui femble eftrc celuy que la Chro- 
nique de Normandie chap^o.appelle Sueur fils de Herold Roy de Dânemarc,qui s’eftoit 
du viuant du Duc Guillaume retiré en Normandie, ayant efté dechafïè par fbn pîrc) mef 
prifans laicunelfc du nouueau Duc, commencèrent non-feulement cnreprenâtle Paga- 
nifme à contraindre les autres & leur Prince mefme à le reprendre, mais aufîi à dôner de- 
raonftrationscuidcntes de vouloir deuenir en la manière de leurs anceftrcs ennemis de 
laFrancc: qui firent en fin prendre les armes au Comte Hugues contr’eux, & leur com- 
mencer la guerre à fi bon efeient, qu’il perdit beaucoup defesgens de pied en plufieurs 
rencontres qu’il eut auec eux,defqucls ils pay erent bien l’amende plus qu’au double; auec 
ce qu 'il leur ofta le chaftcau d’Eureux, qu'il remit entre les mains du Roy , qui bien toft a- 
pres le vint féconder de telle façon, qu’il acheua de deffaire le refte de ces mutins par vnc 
Bataille,oùTermode & Setric furent tuez. Au moyen dequoy la ville de Rouen fe mit 
entre fes mains: & la lailfant en la garde du Comte Erluin , s’en retourna àÇompiegne, 
ou il reprit en là grâce (par l’in tcrceffion du Comte Hugues & du Duc Othon de Lorrai- 
ne)^ fils du feu Comte Herbert: à fçauoif Odon, Adalbert,Hugues,Herbert & Robert, 
eftant merueilleufcmcnt courroucé contr’eux,pour vn Rodolfe de Gangliac qu’ils auoiét 
mis à mort, l’eftimant vouloir entreprendre lùr la fucccflion de leur perc. Finalement co- 
rne le Roy eut efté apres cela detenu d’vne grande &lôgue maladie à Paris, le deuoir pof- 
fible que le Prince Hugues fit lors enuers luy, l’incita de le faire non-feulement fon com- 
pere d’vne fille dont la Roine accoucha au mefme temps, mais auffi de le déclarer Duc 
de France, ou (comme difcntlcs Annales de Reims) de luy donner la Duché de France, 
adiouftant toute la Bourgongne à fa domination. De forte que luy qui riauoit enco- 
re porté qucle nom de Comte,non-pluscjue fon pere, ne Hugues Capet fon fils iufqucs 
à ce qu’il fut Roy, rioferent depuis porter d autre tütre que de Duc de France. Qui eftoit, 
comme eftime du Tillet, autant à dire, que Duc & Superintendant ou Commandeur fur 
tous les autres Ducs & Comtes de France. Et parce qu’il auoit la fuperintédance & com- 
mandement fur tout le Roiaumc apres le Roy, il eftoit aulfi appellé Maire du Palais, de 
Meyer, mot du bas Allemand, qui fignifîe Superintédant. Qui eft caufe qu’on voit en au- 
cuns tiltres où Richard Duc de Normandie appelle Hugues le grand Maire du Palais, 
fon Seigneur, Duc & Prince de France. C’eftmerueillcstoutcsfois que toute la Bour- 
gongne luy fut ainfi donnée, viuant encores Hugues le Noir. Cependant le Comte de 
Flandres qui eftoit en la mauuaife grâce du Roy pour la mort du Duc Guillaume , refit fa 
paix auec luy,par l’intcrpofition du Duc Hugues , ayant efté auparauant bien lourdement 
cftrillc en vne rencontre par le Comte Erluin , où fut occis celuy qui de là main auoit fait 
le meurtre du PrinccNormand : tefmoin les Annales de Reims. 

Lis inimitiez commencèrent à fe reflourdre entre l’Empereur Othon & le Roy, à 
caufe d aucuns fubieds du Roy, qui furent trouuezauoirdrelTé des embufehes à l’Em- 
pereur. . 

Les Hongrois qu on difoitaufli Turcs, cftansvcnuz courir iufques deuant Conftanti- 
nople, s’en retournèrent fans autre chofe faire, par vn appoin&cment quel’Empcrcur fit 
auec eux. Ccdrenus. 

Environ ce temps Pierre Candian fils de Pierre Duc de V enife/ut du conlcntemct 
du pcuple,adioinél en la dignité Ducale à fon pere. Sabcllic. 
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Le Roy Louys ayant enuie de recommencer la guerre aux fils du Comte Herbert, à 
caufc, comme iecroy , de ce que Hugues Archeuefque de Reims auoit ofté quelques 
chaftcaux aux freres & parents d’Artold depuis leur pacification, s’alla premièrement 
afleurer du Marquis Ragcmund de Gothie & des Princes d’Aquitaine ,& reconcilia les 
Comtes de Montreuil & de Flandres enfcmble. Puis par intelligence Te vintmettre de- 
dans la ville dAmiens, & dedans aucunes autres places que tcnoientlefdits fils de Her- 
bert; De forte que par ce moyen la guerre fut r’ouucrte non-feulement contfeux, mais 
aufli contre le Duc Hugues, qui auoit la dcfcpfe de leur caufe comme de fes propres ncp 
ueux en recommandation. A caufe dequoy faifant paix aucc les Normans , il s’allia fem- 
blablemcnt d’eux, prenant & donnant oftages pour feurcté de leur alliance. LcsChroni- 
jues de Normandie difcntque celà fefit lorsqucleieunc Richard Duc de Normandie 
ut euadé des mains du Roy, qu’il tenoit emprifonné à lafuggeftiondu Comte de Flan- 
dres , quoy qu’il l’euft emmené aucc luy fouz prétexte de le vouloir nourrir &r inftruire à 
fa Cour. Dequoy noz Annales de Reims ne font aucune mention , rccitans feulemét que 
ccfte alliance faiâe, le Prince Hugues enuoya confequemment fes Ambalfadeurs vers 
l’Empereur Othon , lequel s’eftoit venu lors trouuer à Aix la Chappcllc: qui cxecüterét fi 
dextrement leur charge, qu’ils le firent déclarer pour luy } nonobftant que ceux du Roy 
y fuifent allez pour le rcuocquer de leur parti.Mais ce qui fit que l’Empereur s’enclina plus 
toft à la caufe du Prince Hugues, fut qu’vn des Ambalfadeurs d’iceluy nommé ManalTes, 
fit fçauoir comme le Roy auoit nagueres auparauant donne charge d’allerporter de fa 
part à l’Empereur paroles de reproches &d’iniurcs: parlefquelles il luy improperoit fa 
foy rompue, & les accords qu’ils auoientfaitentr’eux violcz:dont il fut tellement irrité 
qu’ilfit defenfeà tousfes fubic&s de n'aller au feruiccdu Roy,ny de luy bailler aucunai- 
deny faueur. Somme que plufiéurs exploit de guerre fe firent defiors réciproquement 
des vns fur les autres en diuers endroits. En aucuns defquels Herman Duc de Lorraine 
qui auoit fuccedé en la dignité du Duc Othon nagueres décédé , fe trouua pour le Prince 
Hugues, afiec grand nombre de Lorrains & Allcmans , iufques à ce que fe prefenta occa- 
fiôn au Roy de faire reuenir la Normandie à foy de la puiflàncc des Normans.Les Chro- 
niques de Normandie difent que cefutle Comtedc Flandres ( lequel penlànt preuenir le 
danger qui le menaçoit de la part du Duc de Normandie) luy mit cefte imprdfionen te- 
lle: & le confeilla pour l’amener plus facilement à chef, de fe appointer aucc le Duc Hu- 
gues ( fans lequel il fçauoit que celle entreprinfe ne fe pourroitpas effectuer, luy permet- 
tant qu'il s’emparait de la ville & Comté cleBay eux en telle manière commcilvoudroit, 
ppur la retenir fienne,cn donnant aide au Roy à faire fa volonté enla Normandie. Ce qui 
vintà tel cffcét, que le Roy fut le premier dedans, luy eftant l’entree gaignee par le Com- 
te de Flandres , qui mit en route près la ville d’Arques ceux qui la vouloient défendre. 
Au moyen dequoy les habitas de Rouen ôtdes autres villes fe ioubmirët en peu de temps 
aluy,exccpté que quelques vns aimèrent mieux aller predre leur fortune ailleurs, que de 
demeurer fouz fafubie&ion. Parquoy s’eftimant eltre venu à chef de fes intentions fans 
laide du Duc Hugues, ne Voulut pas feulement qu’il acheualt de réduire en là puiflàncc la 
ville de Bayeux, qu’il tenoit encorç feulement afliegee, mais aufli retira de luy la ville d*E- 
ureux,quicftoit iafîcnne de plus long temps. Qui fut caufc de les faire rentrer en plus 
grande pique l’vn contre l’autre que deuant : comme les Annales de ce temps récitent. 
Mais la Chronique des Normans déclare, que ce nouucau difeord futfufcitépar la ruzé 
de Bernard Comte de Senlis, qui vouloit apprefter moyenau Duc Richard de rccouurer 
fon pays par l’alienation de ces deux Princes. 

Cependant les Princes Alain & Bcrengier de Bretagne cftans entrez en 
diflenfion 
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diffenfion l’vn contre l’autre, fengendrerent le moien de leur ruine de tous deux don - 
nans fi bonne occafion aux Normansauec qui ils auoicnt paix, de les aflàillir à leurauan- 
tage,qu ils reccurent vne lourde cftrille d’eux auec perte de la ville de Dole. Et fut le pis 
que l'efpcrant vanger,fachcüercnt de peindre par vne troifîefine rencontre qu’ils eurent 
auec cux,où ils furent quafi tous mis en pièces, nonobftant qu’ils euflcnt eu l’auanragc de 
vne fccondc.Dc forte que leur païs demeura pofledé de certains Dannois nouuellement 
arriuez dés contrées d’Otitrc-mcr. 

Iamfudï $.du nom fortant de minorité prit le gouuernement de la Comté de Bai - 
celottnc en fa main,& la tint iufques à £ a mort l’cfpace de i^.ans. Franc.Tarafa. 

Ce s t a annee(fclon Sigebert) Ranimire Roy de Leon en Efpagne gangna vne grande 
bataille fur Abdaram Roy des Maures de Cordouë, au temps que fefit vne horrible E- 
clipfe de SoleilCombicn que Luirprand liure j.chap.i. eftime que ce fut l’annce que l’Em- 
percurOthon obtint la victoire derniere de fes cnnemis,par laquelle il fît fon frcrc Henry 
prifonnicr.Mais il femblc par les hiftoircs d’Efpagne que ccftc defeonfîture fut fai&e fur 
les Normans,qui entrèrent au païs de Gallicc l’an jj^.pluftoft que fur Abdaram , auec le- 
quel elles difentexpreflément que Ranimire reconferma la paix & alliance que fon pere 
auoit contradee auec Iuy,qui dura encorcs quelques années depuis, iufques à ce que les 
Maures faduifàns du païs de Caftille qui feftoit diftrait& aliéné du Roiaumedc Leon, y 
entrèrent de toute leur puiffance,& y prirent les villes de Simaucas, Dueguas,Sepulueda, 
Gormas,& aucunes autres, qui les amorcèrent encore d’aller tafter du Roiaume de L eon, 
rompans l’accord qu’ils auoient auec Ranimire. De forte qu’ils Iuyofterent la ville de Za- 
mora,fans faire toutesfois mention d’aucune defeonfîture de Sarrazins. 

Les Hongrois fortans de leur païs fe départirent en deux bandes,l’vne defquelles falla 
fourrer dedans le païs de Bauicre,l’autre en la Carinthie:où ils furent auffî bien traidez en 
l’vn qu’en l’autre, tant par Bertold Duc de Bauiere,que par fes Licutcnans.De forte qu’on 
ne penfe pas qu’ils euflent encore receu vne plus lourde eftrillc auparauât ny ailleurs. Sup- 
plément de Rcgino,Herman Contrad, A uentin. 

R o m a n v s fils de Conftantin Empereur de Grèce & petit fils de Lagapcnus, efpoufà 
en ce tcmps.à fçauoir en la fécondé Indidionja fille de Hugues Roy d’Italie. Cedrenus, 
Luitprand liu.f .chap.7. 

L a ville d'EdefTa affiegee des Grecs efehappa d’eftre prife par eux,pource que les habi- 
tans d’icelle rendirent l’effigie de noflre S eignçur IefusChrift qu'ils auoient imprimée de- 
dansvn linge. Cedrenus. 

E n la mcfme Indidion Theophiladc fils de Romanus Lagapenus Empereur de Con- 
ftantinople,eftant paruenu en aage fuffifant,fut inftitué au mois de Feurier Patriarche de 
Conftantinople,par la refignationde Triphon : laquelle dignité il exerça l’efpacc de 13. 
ans. Cedrenus, Zonare,Iean CuropaL 
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C o n s t a K T 1 N fils de Leon cherchant les moiens de rccouurer le gouuernement de 
l’Empire qui luy auoit efté fraudulcufcmcnt defrobé par Romanus Lagapenus , ne trouua 
plus propre expédient que de fe feruir d’vndcs fils à l’encontre du pcre.De forte que fe 
trouuant celuy qui fe nommoit Eftienneplus enclin à fâ volonté, il luy fit donner le fault 
à Romanus le 16.de Décembre én Hndidion jd’enuoiant faire profeffion de la vie mona- 
chalc en vneifle. Au moien dequoyConflantin eftant venu à ce premier point, ioüa fi bien 
encore le refte de fon perfonnage,quc deuant que les deux mois fuffent paffez , il fit faire 
au fils le mefmc fault que fon pere auoit faid, l’ayant le 17 .iour de Ianuier de la mefmc In- 
didion fi bien réduit en fapuifIànce,qu’iirenuoia auec fon frere Conftantin en exil.De 
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forte que l'Empire d’Orient fut dcflors derechef à luy feul,iufqu’à fon trcfpas l’efpaec de 
i j.ans.Ce qu’on dit eftre aduenu l’an de la création du monde, cômc comptent lesGreCs, 
6453. Cedrcnus,Zonare,Iean Curopal. 

Le Roy Louis eftant encore à Rouen,eutvnfils nommé Charles j duquel fa femme 
accoucha.Cependant Bernard Comte de Scnlis , & Thibault ( furnommé le Vieil , ou le 
Trichard)ComtcdeTours,fedonnansaupartyduDuc Hugues &des fils de Herbert, 
commencèrent à faire aftes de guerre fur le Roy & fur fes païs.Dc forte qu’ils reprindrét 
le chafteau de Montigny:& firent la ville dé Compicgne,qui fe difoit ville roialc , eftre de 
leur cofté.Qui fut caufe que le Roy amena vnearmeede Flamans & Normans contr eux, 
accompagné des Comtes Arnould,Erluin, Bernard le Danois &Thcodoric fon nepueu: 
aucc lefqucls il tint la ville de Reims l’efpace de quelque temps aflfiegce, iufques à ce qu’il 
leua fon camp par certain trai<fté,8dc remenafayant fai£ trefues auec fes aduerfaires de- 
puis lafainft Iean iufques à la my-Aouft)en Normandie,qui remuoitmefnage contre luy, 
pour l’enuie que les Normans auoient de fe reuoir aucc leur Duc en leur première liberté. 
Mais eftant arriué à Roüen il fe laifla fi lourdement furprendre par vn Capitaine Normâd 
nommé Hagrold,qui auoit la ville de Bayeux en garde (la Chronique des Normans dit 
qu’il eftoit fils du Roy de Danncmarc nouuellcment arriué au mandement du Duc Ri- 
chard) fouz pretexte d’vn colloque de paix qu’il enuoia prier luy-mefmc le Roy de luy 
affigner. Auquel le Roy alla auec peu de gens non armez , nefedoutant d’aucune fraude. 
Mais l’autre l*y trouua fi bien accompagné, & au lieu de parleméter fit fi furieufement dô- 
ner fur les gens du Roy,qu’ils furét tous taillez en pièces. Entre lefqucls fut le Côte Erluin: 
à qui la Chronique Normâdc dit qu o en vouloir principalemét,pource qu’il fe rédoit trop 
ingrat enuers le fils,duquel le pere auoit cfté occis pour fa quercllc.Ce nonobftât le Roy fe 
fauuafeui de cefte meflec,par le moié d’vn Normâd qui le rédit à Roüen où il péfoit eftre 
à feureté. Mais ceux qu’il auoit eftimé luy deuoir eftre fidèles, le rctindrent prifonnicr, iuf- 
ques à ce que le Duc Hugues fe fut à la prière de la Roine Gcrbcrgc interpolé pour fa deli- 
uranccdaquelletoutesfois il ne peut obtenir qu’cnlcur donnant fon i.fils auec l’Eucfquc 
de Soilfons pour oftage:& en remettant les Normans &leur Duc en leurs libertez , & 
en l’eftat auquel ils eftoient auparauant.Neantmoins ils le relafcherent en telle façon, que 
le Duc Hugues le reprift entre fes mains, & le donna en garde au Côte Thibault de Tours, 
par lequel il fut encore detenu l’efpaee d’vn amSigcbert auec Vvitikinde eftiment que ce 
fut en la ville de Lionrmais il y a plus d’apparance que ce fut à Laon.Somme que cela lêm- 
bla de fi mauuaife grâce à l’Empereur Othon,qu’il ne voulut voir ny rcceuoir le Duc Hu- 
gues délirant aller parler à luy, ains enuoia Gonfard Duc de Lorraine pour entendre ce 
qu’il vouloit dire.Qui fut caufe qu’il f en retourna(au dire des Annales de ce temps ) mal- 
contant de l’Empercur.Teleft le prétexte que l’Empereur Othon fcmble auoireu de la 
Caufe du Prince Hugues, qu’il auoit auparauant embraffec. Mais qui prendra garde à fes 
deportemens precedens,il fe verra auoir occafion d’eftimer qu’il a toujours de confeil dé- 
libéré fouftenu & releué la partie la plus foible & abbaiflee, afin de les retenir toutes deux 
iencontrepoidsràcequel’vneempdchaft l’autre deluy venir donner trouble en la Lor- 
raine, ou que fe confommâs l’vn l’autre egallcmcnt il vint à recueillir le fruit de leur ruine 
fans danger. 

R icv in vs frcredufeuDucGiflebcrtdc Lorraine, Comte d’Ardenne de Bouillon 
& de Verdun,mourut Iailïànt deux filsdaifnê defquels nommé Godefroy , qui fùtfiimô- 
mé à la barbe, luy fucceda en fes cftats.L’autre di<ft Otho ou Odon fut Duc héréditaire de 
Mofe!ane,commefepcrfuadefaufleraentRicharddc Vvaflcbourg. Car il fut feulement 
DuCjC’eftàdircGouuerneur ou Lieutenant général de l’Empereur Othon au Roiaumc 
de Lorraine apres Giflcbcrt. Eftant certain qu’il eftoit décédé félon Flodoard&Sigc- 
bert dés l’annee precedente, ou comme veult le continuateur de Regino l’an 943. Autre- 
ment il faudroit qu’il fuft décédé deuant fon pcre:ou que fon pere mourut pluftoft que n a 
elcritl’autheurprcallegué.-ou bien que ledit Othon fut fils d’vn autre que de Ricuin. A 
caufe dequoy nous auons eftimé, que c’eftluy qui fut cy deuant misa mort par BofonJ 
frere du feu Roy R odolfe. Cependant on tient que ledit Othon laifli vn fils nommé Fré- 
déric en fort bas aage,qui fucceda és cftats de fon pere,& fut gendre cy apres delà fille de 
Hugues Capet.Les Annales de Reims monftrct que Côrard dtâ le fage, gendre de l’Em- 
• pereur 
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pereurfutenlamefmeanneefaitDucdeLorrainc.En laquelle aulïî Iemcfmc Empercurj 
donna la Duché de Bauierc à fon frère Henry aucc Iudith fille du Duc Ëertold nouuelle- 
ment décédé fans autres enfans;Selon le Supplément de Regino. 

Les Italiens degouftez delà domination du Roy Hugues ,(nonobftant que tous leurs| 
hiftoriens confeffent qu’il cftoit Prince fort prudent 6c modefte) folliciterent le icune Bc- 
rengarius à venir prendre leur Roiaume entre fes mains. A caufe dequoy luy citant per- 
mis de faire vnc puilTantc armee en Allemagne,fe Ht par icelle reconduire en Italie : où il 
trouua les affections fi enclines enuers luy, que Hugues cogncut qu’il n’y faifoitplus bon 
pour luy.Parqüoy aimant mieux faire volontairement, ce qu’il luy euft faillu faire de for- 
ce,conuint aucc fes aduerfaires qu’il renonceroit au droiét qu’il auoit en Italie, pourueu 
qu’on laifïaft régner fon fils Lothaire de puiflance 6c authorité elgalle aucc le icune Be- 
rengier:Comme Luitprand , Sigebert 6c Onufrius tcfmoignent. Les Annales de Reims 
monftrent que Hugues demeura encore celte annee depuis ceft accord en Italie : pource 
u elles difent qu il fappointà l’annee enfuiuant auec le Prince Albcric , qui tenoit la ville 
c Romc.Parquoy l’opinion de Sigonius pourroit cftre plus certaine, qui monftrc qu’il ne 
partit d’Italie que l’an 947. 
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A la pricre 6c inftance de Edmurid Roy d’A ngleterrejle Duc Hugues ayant fai& venir 
Hiigües le Noir, remit le Roy en fa liberté 6c en fon honneur , fe foufmettant auec les au- 
tres Princes de France à luy,moicnnant qu’il quittai!: le chaftcau de Laon , que la Roine 
Gcrberge auoit toufiours youlii garder. Neantmoins l’Empereur Othon eftoit ja telle- 
ment incité par la Roine Gerbeirge là fœur,qu’il auoit vnc puilfante armee,qui cftoit félon 
Vvitikinde compofee de 3i.Légions,ja toute preftc.-laquelle il amena en France contre les 
ennemis du Roy .Et ayant failly à prcndrela ville de Laon (quoy que Vvitikinde ait fauf- 
fement eferit qu’il la prift, prenant Lion poür icelle) afliegea la cité de Reims, de telle pui£ 
ancc quelle fut rendue par Hugues fils de Herbctt. Au moien dequoy apres auoir remis 
’Archeuefque Artold en fon fiege^l voulut encore aller fonder la ville de Senlisj quife 
monftrafibienpourucuëdcdefcnlè,qu’ilnc fyolà longuement arrefter. Qui fut tout ce 

3 u’il fît de plus mémorable en ce voiage, linon vn grand degaft du pais du Duc Hugues 6c 
c la Normandie/ans f affronter aux villes que fes ennemis (qui nauoient forces ballan- 
tes pour mettre en campagne deuantluy)derendoient fi gaillardement, qu’il ne fen re- 
tourna pas fans perte d’vnc bonne partie de fes gens, qui luy furent par eux tuez en faillies 
& en elCarmouches.Les Annales de Reims tefmoignent qu’il fut accompagné de Con- 
rard Roy de la Bourgongnelurane en tout ce voiage : Selon lefquellcsaumcecy aduint 
celle annee, encore que Sigebert l’ait rapporté à l’an 949. 

Av mefme temps les fils de Herbert départirent entr’eux, par l’aduis du Duc Hugues 
cur oncle,la fucceuion de leur perc.De forte que P.Æmile eftime que Albert , ou Adal- 
bert, obtint ce qu’il auoit en la Comté de V ermandokMais les Annales de ce temps mÔ- 
ftrent, que Herbert 6c Robert eurent leurs portions en la Brie 6c Champagne. De forte 
que la ville de T roy es aduint à Robert, qui femble en auoir cfté le premier Comte. 

L e Roy Hugues citât party d’Italie fe retira aucc fes threfors 6c richelfes en fon païs de 
Prouéccîoù il nit bié receu de fes fubie&s. Annal.de Reims. Leon d’Hoftie en là Chroni- 
que du Mont Caflin adiouftc,qu’il fe rendit moine apres fon retour , en vnc Abbaye qu’il 
fit fonder à fes defpens en l’honneur de S.Pierre. 

E d m v n d Roy d’Angleterre mourut celle annee au rapport des Annales de Reims, 
eftant malhcurcufcment mis à mort par vn volcur,laiflànt deux fils Eduin 6c Egdare,fouz 
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le gouuerncment & tutelle de leur oncle Eldrcdc,à caufe quils eftoient encor en fort bas 
aage; lequel les gouuerna fort fagement & prudemment, l’efpace de 9.3ns &: demy,eftant 
fi redouté pour fa prouëfle Si vaillance, que ny les Efcoflois ny les autres peuples ne fofe- 
rent oneques efmouuoir contre luy.Les hiftoriens Efcoffois , comme Heélor Boëtius & 
Ioannes Maior,cftimét que le Roy Edmund vefeut en mcfme temps que Malcolinc Roy 
d’Efcofle fucceflfeur de Conftantin z.auquel il rendit la Cambrie.Mais fi ledit Conftantin 
renonça à la Roiautéau compte dudiét Hcâorenla^.annee de fon règne, il nepeulta- 
uoircefle de régner pluftoft que l’annee precedente. Dont il femble que fa fupputation 
foit fort incertaine en ceft endroiéhd’autant mefmement qu’il recite qu'il perdit vne gra- 
de bataille à Brouningfcld contre leRoy Adelftan d’Angleterre pere de Edmund, de re- 
gret de laquelle il renonça au monde & à la dignité roiale pour faire profelfion de la vie 
monaftique.Parquoy Ieâ Maior femble auoir mieux obferué que cela fe fit l’an 933. A cefte 
caufe nous receurons la fupputation en ceft endroit* 

Les Hongrois fe donnans efpoirparlamortdeBertoldDuc deBauiere, depouuoir 
vanger les pertes paffecs qu’ils âuoienteydeuant faiftes au pais de Bauiere,fortirentde- 
rcchcfde leur pais fouz la conduire de Toxie ou Toxon lcurRpy.,pour aller reuoir les 
Bauariens.Mais le Duc Henry les receut fi brauement, qu’il les trai&a d’vnc telle façon en 
deux rencontres, qu'il leur fit perdre l’enaic de plus vouloir aller reuoir le pais de Bauiere. 
Aucntin.Cepcndant les hiftoriens de Hongrie eftimcntque Toxis eftoitfils de Zultan, 
duquel cftoit pere Arpad fils d’Almus,fouz lequel les Huns eftoient reuenus ctt Hongrie 
lan744.Ce qui pourra eftrc vray,fi ces trois ontvefcu enfemble plus de zoo.ans: &fi les 
Hongrois de ce temps fe font voulu laiiTcr gouuemer par la race des anciens Huns, qu’ils 
auoient jettez de leur pays. 

Marin Pape de Rome mourut le i4.iour de May, & eut pour fuccefleur Agapefus 
ou Agapitus z.du nom, qui fut cflculc i8.iour du mcftnc mois, &prcfida 9,ans,7.mois,io. 
iours. 
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L e Duc Hugues ayant mené vnearmee en Flâdres,perdit fon temps & là peine deuant 
quelques chaftoaux qu’il voulut affieger: Comme auifi fit le Roy cftant allé au mefme 
temps tenter auec les Lorrains le chafteau de Mofon,que tenoient les fils de Herbert. Ce 
que toutesfois ne les deftourba d’aller encore efprouucr leurs forces ailleurs.De Lite que 
Hugues fenreuint affronter à Reims le Roy accompagné du Comte de Flandres, au 
chafteau de Monftreuil.Mais fi l’vnfetrouuafruftré de fon attente, l’autre ne remporta 
pas gueres plus de profit de la fîenne.En fin l’Empereur feftant vcnutrouucr en vn Col- 


loque auec le Roy fur la riuiere du Chaire en Lorraine, les fitvenirlà, qu’ils remirent le 
different de l’Archeuefque de Reims au iugement d’vn Synode, qui fut pour ceft effcél a f- 
lemblé à Verdun: demeurans cependant, iufqucs à ce qu’il en euft ditt, en abftinence & 


furfeance de guerre entr* eux.Nonobftant que ce ne fut l’intention de Hugues fils de Her- 
bert, de fe rapporter là de là caufe, ne doutant point de ce qui luy en aduiendroit. Auifi ne 
fy voulut il aucunemétrcprcfenter. Annales de Reims.C’eft moquerie ce que Vvitikindc 
& Sigebert ont eferit, que Hugues fctrouua tellement lorseftonné des forces & de la 
puiflance de rEmpereur,qu’il fe louûnit de tout point au plaifir d’iceluy .Car l’cffeô a mô - 
ftré le contraire. 

Çonra RDdiâlc Sage Duc de Lorraine elpoufa cefte année Luitgrande fille de 
l’Empereur Othon. Supplément de Rcgino. 
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Les Sarrazins de Carthage & de Cirenefe guerroierent en ce temps fort alprement 
les vns contre les autres. Cedrenus. 

Odo moine de faintBenoift fur Loire, natif d’Angleterre, fut ceftc année ordonné 
Archeuefque de Cantorbic : lequel faduifant que les Préftres & gens d’Eglifc eftoient en 
moindre eftime enuers le populaire que les moines, à caufc de ce qu’ils ne fabftcnoient du 
mariage comme eux , commençai diffamer le mariage des Ecclefiaftiques, difant qu'il c- 
ftoitreprouuédcDieu. Balæus. 
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R o m a n v s Lagapenus cy deuant Empereur mourut en ceftc Indition : En laquelle 
aufli l’Empereur Conftantin fit couronner Empereur fon fils nommé Romanus,qui fut 3 . 
du nom. Cedrenus. 

D’avtant que Hugues fils d’Herbert ne fe vouloit foufmettreau decret du Synode de 
Verdun, ny d’vn autre qui fut à mefmc fin tenu auprès du chafteau de Mofon cefte année, 
mcfmemcnt qu’il ne fembloit point fc vouloir laiffer tirer en Iufticeda chofe rapportée au 
Pape fit qu’il enuoia fon Légat à l’Empcreur,pour fuiuant fon aduis conuoqucr vn Syno - 
de général, qui fur tenu au moisd’Aouft en la ville d’Ingelheim : auquel toutesfois ne fe 
trouuercntquc les Euefques de Lorraine & d’Allemagne, aucc l’Empereur Othon êde 
Roy Louis, qui ne vouloient pas feulement faire difeuter par eux la caufc de l’Archcuef- 
que de Reims, mais aufli de tout le different qui eftoit entrele Roy & fes adücrfaircs.De 
forte qu’apres que le premier procezcut efté examiné & iugê au defauantage du fils de 
Herbert)& au profit de fa partiede Roy luy-mefme propofa fon fait,remonftrant le mife- 
blc traitement que Iuy faifoit le Duc Hugues & fes aduerfaires.Lcfquels 1 aiant eux-mef- 
méfait venir d’Ôutremer prendre la couronne de fon perc,& l’aiât eftably au fiegc roial, 
l’en auoient neantmoins bien coft apres dejetté, ne luy laiffant de toutes les villes du do- 
maine roial que lechafteau de Laon, qu’il fut encore à la fin contraint leur abandonner 
pour fortir de leürs mains, apres qu’ils l’eurent miferablement detenu l’efpace d’vn an, 
[’ayans frauduleufement réduit en leur puiftànce,fans toutesfois qu’il les euft ôneques pro- 
voquez de la moindre offenfe à vfer de telles indignitez enuers lüy.Eftant fi afîeuré de 
fon innocence & du droit de fa caufc,qu il fe prefentoit à la vérifier par telle preuue que 
le Synode &l’Empcrcurvoudroient ordonner, fuft-cc parle combat de corps à corps. 
Suiuant laquelle expoftulation iour fut folemnellement aifigné au Duc Hugues pour ve- 
nir refpondrc à vn autre Synode qui fc tint bien toft apres à T reues : fil ne fc mettoit pre- 
mièrement à raifon aucc le Roy.Mais tant s’en faut qu’il fit cas de cefte procedure , qu’il 
donna bien à entendre que fon intention eftoit de mieux défendre fon droit par armes 
que par plaider deuant fes ennemis, mefmement ceux qui n’auoient que cognoiftre des. 
affaires de la France. De forte qu’il fe donna encore moins de peine de l’cxcommunica- 
tion,qui fut proclamée contre luy,& contre fes adhcrens, à faute d’auoir comparu à fon 
afiignation.Car quand le Roy eut impetrè de l’Empereur vne grande armeede Lorrains, 
aucc leDucConrard, pour le reconduire en fon Roiaumeûl fe trouua fi foudainement 
preft(ayant les Normans auec foy pour s’oppofer à eux ) qu’il ne leur donna loifir ( eftans 
venus iufques à Laon) que de prendre le chafteau de Mofon furies fils de Herbert, &dc 
Montaigu fur le Comte Thibault leur bcau-frere,& fc retirer en Lorraincduy laiffant trai- 
ter le païs de fes ennemis à fa guife, quand il eut failly à prendre la ville de Soiffons. An- 
nal.de Reims. Cependant toutesfois Albert Crants afferme en fonhiftoirede Dânemarc 
& deSaxc, que l’Empereur Othon mena en perfonne cefte armeç au païs de Dannemarc, 
fignamment en la contrée de Inthie (où feu fon pere auoit eftably vnMarquifataüecvn 
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Marquis qui faifoit faréfidencccn la ville de Heideba, quondiél maintenant Slcfirig) 
contre le Roy Harald & Ton fils Zuenon , qui feftoient rebellez contre luy ,ayans mis à 
mort ledit Marquis aucc toute la garnifon qu’il auoit aucc luy. Mais quand il vit la puiflan- 
ce que luy amenoit l’Empereur fur le dos, il fe vint libéralement offrir à receuoir la religiô 
Chreftiennc auec toute fa famille, afin de faire plus facilement fa paix .A caufe dequoy 
l’Empereur les vit luy-mefmcbaptifer, &tint au baptcfmc le fils de Harald,luy faifant 
prendre le nom de Zueno Otho.Ce qui fut la fin de cefte entreprinle , laquelle toutesfois 
i’aimerois mieux attribuer à l’annce enfuiuât,mais la rébellion des Dannois pourroit cftre 
aduenue celle annee. 

Toxis Roy des Hongrois ayant efté mal traité au pais de Bauierc, fc voulut aller 
rccompenfer fur l’Italie:où le Duc Henry le pourfuiuit fi chaudement qu’il gaigna encore 
deux grandes vi&oircs fur luy. A u moien defquellcs il prit la ville d’Aquilcc, & fe retira 
comblé de butin en fon pais. Comme Sigebcrt apres Vvitikindeliure î.tcfmoigne. Mais 
Blondus eftime que la puiffancé de Bcrengicr fut caufe de le faire retirer : Combien que 
Luitprand liu.y.chap. 15. recite qu’il ne peut faire le femblablcauec Toxis que par vnc gra- 
de fomme de deniers qu’il luy deliura. 
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P à r. la libéralité & induftfie de l’Empereur Conftantin les fcicnces 8 c bonnes lettres 

2 ui eftoient efteintes 8 c cnfcuclics,c6mcncerent derechef à renaiilre & florir enla Grece. 
)edrenus. 

Herman Duc d’Allemagne 8 c de Suaube mourut au mois de Décembre fans laifTer 
aucuns enfans malles. Au moien dequoy l’Empereur Othon donna fa Duché à fon fils 
Luitolphc j luy faifant efpoufer à celle charge la fille du defunâ. Supplément de Regino, 
Herman Contraél, Abbé d’Vrfperg. 

Les habitans d’ A m iens ne fe contentans point de leur Eucfque, fe remirent à l’occa- 
fiondeluyentrclesmainsduRoydequel voyantaulfi que fes ennemis fe preparoientà 
nouuelles entreprinfes contre luy,enuoia derechef demâder fccoürs à l’Empereur Otho, 
par la Roine Gerberge fa femme:Én attendant lequel, il alla furprendre la ville de Laon. 
Mais le chafteaü luy efchappa.Qui fut caufe de le rendre plus enclin à receuoir les trefues, 
que Conrard Duc de Lorraine vint moicnner entre luy 8 c le Prince Hugues. Lefqucllcs 
cxpirces, fes ennemis prindrent les chaftcaux de Coucy 8 c d’Altmont fur l’Archeuefque 
Artold.Mais quand Hugues eut failly à reprendre Laon,le Roy Senlis,ils fe donnèrent fi- 
nalement d’autres trefues,à durer iufqu’au prochain Printemps, qui furent pourchalTees 
ipar Guy Euefquc d’Auxerre & Anfcgife Euefque de Troie:dc la part de Hugues , & par le 
Comte Ragenoldpourlc Roy.Nonobftant lefqucllcs le Pape Âgapit tint vn Synode à 
Rome,par lequel il confcrma le decret des Conciles preccdens d’Ingelhim & deTreues, 
déclarant le Prince Hugues & fes adherens excommuniez iufques à ce qu’ils fulfentreue- 
nus en raifon auec le Roy. Annales de Reims. 

Berengier. Roy d’Italie fit fouz le Pape Agapit guerre aux Vénitiens : en laquelle 
il faida de Pierre Candian fils du Duc de Venife, qui feftoit retiré vers luy , aiant efté cn- 
uoié en exil, pour auoir machiné quelque chofe contre fon per& Ce que toutesfois Blon- 
dusa mal rapporté à l’an 9yt. 

MALConNERoy d’Efcolfe fut celle annee occis en vne bataille. Au moié dequoy 
les EfcolTois luy fubftituercnt Indulfe fils de Conftantin 3. qui régna ia.ans, félon Ican Ma- 
ior.Cc qui ne faccordc à la fupputation d’Heâor Boctius,qui ne luy en donne que 9. & 
commence fon régné l’an 9<o. 
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E s t a n t le tribut qu’on auoit accouftumé de paier aux Sarrazins qui tenoient la Si-, 
cile,refufc par l’ Empereur de Grece,l’Amiras & Prince defdiéis Sarrazins , fit aller vne ar- 
mée en la Calabre , à laquelle l’Empereur en oppofa vne autre , fouz la conduire du Pa-J 
tricc Malacoiîjà qui feftoit ioind Pafchal Gouuerneur du païs:qui fe porterét fi mal con- 
tre leurs ennemis, qu’ils furent par eux honteufemét defeonfîts. De forte que ce fut à l’Em- 
pereur de les enuoier rechercher d’appoindcmcnt,quife fit fouz certaines capitulations.' 
Lors Abulchare eftoit Amiras ÔC Prince des Sarrazins d’Afrique apres Phatlumus . 1 
Cedrcnus. 
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Le Roy Louis felaflant jade la longueur de la guerre qu’il fouftenoit contre fes en- 
nemis, follicita l’Empereur Othon de fe taire intcrcefleur de paix, entre luy, & le Duc Hu- 
gucs.De forte que Conrard Duc de Lorraine, eut charge de les faire parlementer enfem- 
ble auprès de la riüicre de Marne:où aufli il fit tant auec l’aide de Hugues le Noir ôc des E- 
uefqucs AdalbcroSt Fulbert, qu’ils tombèrent d’accord non feulement cntr’eux,mais aufli 
auec le Comté de Flandres, &l’Archcuefque Artold: par lequel le chafteau de Laon fut 
remis entre les mains du Roy. Lequel toutesfois rentra bié toft apres en vn nouueau mef- 
contentemcnt,à l’occafion du Comte Thibault de T ours, qui prit d’emblee le chafteau de 
Coucy,furl’Archcucfquc Artold ,& ne le voulut en aucune maniéré rendre tant eftoit 
obftiné à la caufc de fes beaux frères. De forte qu’il faillut que le Roy digeraft ceià mal- 
gré luy. 

L’emperevr feftimant deliuré des penfemens des troubles de la France , fe mit ch 
deliberation de mettre à fin la guerre de Boëmc.Dc forte qu'il y accompagna mefmc fon 
armée en pcrfonnc.Ce qui mit le Duc Boleflaus en tel dem de fes. affaires ( apres qu’il eut 
efté lourdement vaincu en vne grofle bataille qui luy fut donnée le 13 .de Septcmbre)qu’il 
falla rendre à fa mercy. Au moien dequoy il fut rcceu en grâce en reprenant à foy & hom 
mage fa terre de l’Empereur. Qui fut la fin de ccfte guerre, qui auoit duré 14 . ans, tefmoin| 
le Supplément de Regino,Sigebert& l’Abbé d’Vrfperg. Qui femble eftre ce quelcs An- 
nales de ce temps cfcriuent fouz ceftc année, que 1 Empereur Othon foufinit à foy les Vve. 
nedes,& leur Roy aücc les Hongroisrayànt afliegé vne de leur ville nommée Proade,par 
Vvitikindc de Saxe liu. 3 .Noua,én laquelle le fils du Roy Boleflaus feftoit enfermé.Selon 
lequel toutesfois cefte guerre vint d’vne fécondé rébellion du Boëmien; tellement que ce 
fut aufli la fécondé expédition que l’Empereur fit contre luy. Combien qu’il fe pouuoit 
faire qu’il mena aufli enuiron le mefme temps fon armée contre les Efclauons dùfts Vvi 
nidcs,quihabitoicnt le païs maritime d’Allemagnc-.Comme Albert Crants mefmc con- 
fefle en fa Chroniq.de Saxe, qu’il fit au retour du voiage qu’il auoit faift en Danncmarc, 
5c que les ay ans vaincus en vne grofle bataille auec leurs voifins les V vagriens,Obodritcs 
ôc Polabcs,lescontraignitdereceuoirlareligionChrcftienne , 5c luy rendre tribut tous 
les ans* 

F o v l ctv e s di<ft le Bon Comte d’Anjou mourut,iaifTant vn fils qui.fc nommoit Go- 
defroy Grifcgonnelle,qui luy fucceda à fa Comté, au rapport des Annales d’Anjou: 5c 
obtint cy apres du Roy Lothaire l’eftat de grand Sencfchaf de France pour luy 5c pour fes 
fuccefleurs.Neantmoins du Haillain fe perfuade que Godefroy a efté le premier Comte 
d’Anjou.Mais les Annales de Reims appellent long temps deuant cecy Foulques pere de 
Vvido Eüefque,Comte d’Anjou. 

Lothaire Roy d’Italie, fils de Hugues Comte ou Roy dcProuence,fut ccfte année 
empoifonne par leieuneBcscngarius,dont il mourut. Au moien dequoy ledit Berengicr 
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demeura fcul en pofleflîon du Roiaume d’Italie, & le tint encore apres luy tellement quel- 
lemcntrcfpacc d’cnüiron î^ans.Cüfpinian feft le premier de ce temps aduifé que l’Italie 
n’a eu que deux Berengiers qui ayent tenu le Roiaume d’icelle i encore .que les autres 
Chroniqueurs en euflent mis quatre. Luitprand adioufte que le fécond feftant en celle 
fortc(couftumicre aux Italiens) depefehé de fon compagnon, fit incontinctemprifonncr 
la vefue d’iceluy nommee Àdelheidc,qui eftoit fœurdc ConrardRoy de Bourgongnc; 
afin que luy oftant le moicn de fc remarier, elle ne peuft trahfporter le droiél du Roiaume 
d’Italie à fon fécond mary, ne la principauté de Pauic qu elle pofledoit comme fon patri- 
moinCiMais elle efehappa de fcsmainSj&enuoia demander fecours à l’Empereur Othon 
en Allemagne*. 

Cependant pource que Ce Roy Lothaire mourut fans enfans , & que (bh pete n’a- 
uoitlaifie autre qucluy,ilfemblcquc par la mort d’iceux Conrard Roy aela Bourgogne 
Tranfiuranc luy fucceda aux droits &tijtres de la fouucraineté du Roiaume d’Arles, ic 
qu’il le poifeda deflors & vint aucc le fien,foit par l’accord fait cy deuât entre le R oy H u- 
gues & R odolfc,ou pat la refignation que le pere & le fils luy en auoient fai&c , en faueur 


cheffes à vne fîenncniepcc,qui auoit elle marice auparauantavn Bofon Comte d’Arles^ 
qui eft à dirtfqu’il ne vefquit pas iufques au temps de Hugues Capet ( comme aucuns ont 
voulu dire). D’autant mcfmement que le mefine Aüthcur déclaré que celle Berte , qui < 
ftoit de finguliere beauté, fe remaria tout incontinent apres à Raymond Duc daquitaine 
ie ne fçay fil a voulu dire Gothie ou Septimanie:pource que Guillaume Duc d’Aquitaine 
viuoit encore lors.Cepëdât on n’eft pas d’accorddc qui eftoit fils ce Bofon premier mary 
de Bcrthe.Car l’ Authcur qui a nouuellcmct eferit les Antiquitcz de Prouéce,eftime qu’il 
eftoit fils de Rodolfc fécond Roy de la Bourgongnc T râfiuranc,à qui fon pere auoit cédé 
le droit que Hugues luy auoit refigné au Roiaume d’Arles, nonobftât qu’il feftoit abftenu 
du tiltre de Roy du viuât du Roy Hugues oncle de là femme, fc contentât d’eftre appellè 


du tiltre de Roy du viuât du Roy Hugues oncle de là femme, fc contentât d’eftre appellè 
Comte d’Arles fculemétMais Onufrius le fait fils d’vn autre Bofon,qui eftoit frere dudit 
Hugucs.Outre-plusoncftencoreendoutcfidece Bofon & de Berthe nafquit vn autre 
Bofon qui leur lucceda à la Coté d’Arles:ainfi qu’aucuns ont misparelcrit, qui tiennent 
qu’il viuoit encore du tëps de Hugues Capet.Mais ic croy ou qu’il décéda pluftoft,ou que 
il fe nommoit Guillaume:pour autant que Glabet nous donne vn Duc d* Arles ,qu’ d no- 
me Guillaumeja homme parfait,& conduifant armee dés deuantle trcfpas de l’Empereur 
O thon premier, déclarant mefmement qu’il fut pere de cet autre Guillaume Côte d’Arles, 
de qui fut fille la Roine Conftâcc femme du R.oy Robert, & fils d’vn troifiefme Guillaume 
fon heritier & fuccelïeur en la Comté d’Arles. 

Av mefme temps Haliatan grand Miramolin des Sarrazins d’Efpagne fîtvn Edidpar 
lequel il commanda à tous les Chrefticns qu'oii appelloit Mofarabes qui viuoient fouz fa 
domination, de renoncer à leur religion, ou qu’ils niffent mis à mort.Qui fut caufe qu’on 
en fit cruellement mourir vn grand nombre. Vafeus. 

Environ ce temps Igor ou Iuger,fils de Rurich Roy de Mofcouie & de Ruthenie, 
fut occis par Malditto Prince de DreulianiedaifTantvnfils en fort basaage nommé Sua- 
toflaus ou Suentoftaus fouz la tutelle de fa mere,qui fe nommoit Olga ou felonCcdrenus 
Elgadaquelle trouua le moicn par vne vertueufe rufe de venger la mort de fon mary par 
celle dudit Malditto, quelle feignit vouloir djpoufer,& puisfubiugua & annexa fon pays 
au fien.Sigifmond Baron en fon liure des Mofcouitcs. Autres toutesfois attribuent cecy à 
l’an 9^4. 

C este année fut fufeitee en l’Eglife d’Angleterre vne difpute concernant la doélrinc 
de la Cene.Qui vint de ce qu’aucuns eftimoient que la première fubftancedu pain ne fc 
pert ou efuanouift aucunement en icelle, demeurant figure & faercment du corps & du 
fang du Scigneur.Et que Odon Archeuefquc dèCantorbic fefforça de maintenir le con- 
traire par vn liure qu’il fit, où il fefert de beaucoup de fonges, de vinosfic de miracles p 
venir à fes fins.Cepcndant Elferc Prince des Merciens faffedionnoit fi bien à la caufe 
Preftres mariez, qu’il leur fit rendre le gouucrncmët des Eglifes qu’on leur auoit ofté pour 
' c mettre entre les mains des Moines.Guillelmus Malmesberiéfîs,Ranulfc,Vincér,Balæus. 
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L’ emperevr Othon fe délibérant faire le voyage d’Italie tant pour reioindre 
le Royaume d’icelle fouz l’Empire des François qui.en auoit efté diftrait par le pre- 
mier Bcrengier, que pour mettre en liberté la foeur du Roy Conrard, veufuc du feu 
Roy Lothaire , & pour efpoufer aulïi fes droids auec elle , déclara préalablement le 
Prince Luitolfefon fils fon heritier , & fuccefleur en la Monarchie Germanique, luy 
faifânt deflors teccuoir fduz ce tiltre les fermens & deuoirs des Princes de l’Empire. 
Et puisfe rendit auec vnegrandc armée en Italie, oùildcfconfitlc ieune Berengier de- 
uant la ville de Pauie : laquelle au moicn de cefté vidoire fe rendit à luy. De forte que la 
Roine Adèlheidefetrouua dedans, laquelle il prit à femme. Deflors Othon porta auec 
fes autres tiltres le nom de Roy d’Italie . Comme tcfmoigncnt Luitprand , Vvitil^nde, 
Flodoard, continuateur de Regino, Sigebcrt, Othon de Frifingen, Abbé d’Vrfperg, 
Auentin, Onufrius&Sigonius. Touslefqucls (hors les deux premiers qui n’ont point 1 
dénoté l’annce)ont auec tous les autres bonsChroniqueurs rapporté expreflemét ce pre- 
mier voyage d’Othon en Italie à cefte annee: & ne feft trouué que Belle-forcft qui m’a re- 
pris en les Annales de France de les auoircnfuiuis, le rapportant au temps du PapcAga- 
pete, à la follicitation duquel il feperfuadc qu’il fut faid.Car fi ce fut(did-il) par Pape 
Tcan n.il faudroit que cecy eüft efté faidlan 95 4. Ce que iecroy pluftoft qu’autrement: 
üiuant ce qu’en dit Luitprand, que ic vous confeille de fucillcter. Et moyen recom- 
penfc défi bon confeil , ic l’admonnefte de prendre icy ade de fon ignorance , afin qu’on 
ttc l’acfcufc de pis. 

Cipïndan t quelques Seigneurs duJRoiaume de Lorraine, nommément Ragine- 
rc au grand col,Comtc de Monts en Hainault, entrèrent en different cotre Conrard Duc 
de LotrainCjfe defplaifànt(comme on dit)d’obcir à luy qui eftoit eftrangcr. Dont ib vin- 
drent en fin là qu’ils fe donnèrent bataille près la riuiere de Meufe, qui fut perdue parle 
Comte.AumoiëlidequoyilfutchafTédetoutfonpaïs, félon Richard de Vvaflcbourg. 
Les Annales de Reims difent feulement que Conrard offenfé de quelques Loirainyabba- 
tit aucuns de leurs chafteaux, priua quelques-vns dùVerdünois de leurs eftats, oftaau 
Comte Ragincrevn de fes chaftcaux,& fit aflieger les autres. Somme qu’il fetrouucquc 
Conrard ferialla trouucr l’Empereur en Italie apres cela. 

Le Roy fen allant en Aquitaine faccompagna d’vne armée, ou pour fa feureté, ou 
pour receuoir & expérimenter les deuoirs & volontcz des Aquitains , qui n’auoit de 
long temps vifîtez. Tant y a que Caries Conftantin Prince de Vienne, Eftienne E- 
uefque d’Auuergnc, fallcrentauec prefens offrir & foufmettre à luy en ce voyage. Au- 
quel auffî Guillaume Comte de Poi&iersi alla au deuant de luy le receuoir. Mais vne 
maladie quilcfurprint& détint aucun temps , le garda d’aller gucres auant. D’autant 
qu’à lilfüë d’icelle les nouuelles que Frédéric qu’ort diét Duc de Mofellane, frere de 
Adalbero Euefque de Mets, cfpoux de Beatrix fille du Duc Hugues, faifoit fans fon 
mandement conftrüire vn fort és marches de fon Roiaume (qui pourrait cftre le cha-j 
ftcau de Bar le Duc, que Richard de Vvaffebourg diâ auoir efté par luy conftruit au 
mefme temps) duquel il commençoit à faire j a des fafeheries fur fes voifins , le firent' 
foudainement retourner en France , pour obuier aux entreprinfes d’iccluy . De forte! 
qu’il le fit dcfauouër de l’Empereur, ne pouuant venir à bout' d’appointer le Comte dcj 
Flandres auec le Duc Hugues , irrité de ce qu’il detertoit le chaftcau de Monftreuil à Rot- 
gare fils du feu Comte Erfuin , moienna en fin trefucs pour certain temps entr’eux. Flo- 
doard en fes Annales de Reims. 
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Vue armce de Hongrois ayant pafle l’Italie fe vint par les Alpes rendre au pays d’A- 
quitaine, & apres auoir faift autant de maux quelle peut, f en retourna le mefmc chemin 
qu’elle eftoit venue , félon les Annales de Reims . Mais au mcfme temps les meûnes 
Hongrois, que les Grecs appelaient aufli Turcs , ne cclfoient de mcfme façon de mole- 
fter par leurs courfes & entreprinfes les Prouinccs d’Orient, fignamment de la Grèce, 
qu’ilsfaifoient les pais d’Occident, iufques à ce qu’il prit deuotion à deux de leurs Prin- 
ces nommez Bulozudes 6c Gilas d’aller à Conftantinople , où ils fe firent baptizer. Enfa- 
ueurdcquoy l’Empereur les receut au nombre de fes Patriccs* Neantmoins à leur retour 
en leurpaïs Bulozudes reuint en Ton impiété, continuât à faire les maux qu’il auoit acCou- 
ftumé fur les nations Chrefticnnes.Mais Gilas demeura ferme en la religion. Cedrenus. 
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Hongrois en ce temps. 
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R. de Bulgarie. 
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L*ï MTixiVK. Othon ayant enuoié femondre les Romains de le receuoir , receut 
autre rcfponfc d’eux qu’il n’euft vouhi.Qui le fit laifler lltalic 6c aller receuoir l’Allemagne 
auec là femme, laiflant la garde de Pauie & de ce qu’il auoit conquefté en Italie auec lâ 
charge de pourfuiurc la guerre contre BercngicrauDucConrardfon gendre, àquifie- 
rengier fe vint rendre. A caufe dequoy il le fit aller vers l’Empereur ou félon Vvitikindele 
mena luy-mefme : qui ne le receut pas feulement en là grâce , mais aufli fouz certaine ca- 
pitulations luy rendit le Royaume d’Italie , à le tenir à foy 6c hommage de luy : retenant 
feulement la Marche de V eronne 6c d’Aquilcc : qu’il Iaiflà fouz le gouucmemcnt du Duc 
de Bauiere fon frere. Ce qu’on ditque le Duc Conrard prit en fi mauuaife part, qu’il fit 
entrer l’Intolphe fils de l’Empereur en jaloufic de ce que fon pere f eftoit remarie , 6c qu'il 
fembloit porter plus defàueur au Duc de Bauiere qu’aluy. Cependant on trouue que le- 
dit Conrard apres Ton retour d’Italie fe trouua auec fon armee aufiege duchafteaude 
Maroléfurla Marne auec le Duc Hugues. Lequel ils pourfuiuirçnt fi afprement qu’en fin 
ils Ce le firent rédrc,par le Comte Ragenold qui le tcnoit:& puis le ruinèrent. Auquel tép 
le Roy fitbaftir vn fort à l’oppofite de Vitry , pour brider les courfes &: entrcprilcs que 
ceux de la gamifon faifoient ordinaircmét fur fes terres 6c de fes alliez. Annales de Reims, 
Supplément de Regino,Aucntin liu.y. 

E n v i r o n ce temps Alain furnommê Barbetortc f empara de toute la Duché de Bre- 
tagne, apres en auoir (comme on dit)dcehaflc les Normans,& en iouyt l’elpace de z8.ans: 
Comme recite les Annales de ladite Bretagne. Neantmoins nous auons ja monftré qu’il 
en eftoit Seigneur en partie cydeuant. : 

Abvthanin furnommê M-ehezidinalla y. Calife de Cairaoan en Afrique , de la 
lignee de Hali , fucceda enuirô le mcfme temps à la dignité de Calife:& régna quafi entiè- 
rement fur toute la Barbaricid’autant que toute la Numidie luy fut alfubjc&ic par lavai! 
lance 6c proücflè dvn ficn efclaue,Efclauonde nation, nommé Gehar ou Gchoar. Guil 
laume de Tir,Ican Leon. 

Av mefme temps Halihathan grand Miramolia desSarrazins d’EfpagncàCordouë 
mourut,&luy fucceda à fon eftat fon fils nommé Hiflèn, & furnommê Zocda, qui régna 
au compte de Vafarus trente trois ans quatremois.Or pource qu’il eftoit en bas aage , on 
luy bailla pour curateur 6c condu&eur dc fa icuneflc vn vaillant Seigneur nommé Ma 
hommet Ibuc Halmur,qui fe fit furnommer Alhagih Almanzof , lequel on dit auoir cfté 
le plus excellent Roy des Maures qui onequesiamais régna en Efoagnc. A caufe dequoy 
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ilsiclaiifcrentgouucrnerleRoiaumcdc Cordouctoutle temps qu’il vefquit, 

qui fut de 

2y.ouî6.ans.TeIlemét que Hiflen n’en fut Roy que denom.D’autres rapportent la mort 
de Hali Hatan à l’an 959. 

Du Monde. J090 E.dcGrece. 49 R. des ^dnglovs. 

y 

De Iefiu Chrijl. 953 E.d Allemagne. 18 D ucsdeVenife. 

r 4 

Indiêlion. Il j R. des François. 18 R. £ Italie. 

8 

De l'Hegirc 342. lei"j. ( R.deLeon. 1 6 ) R.de Bourgongne. 

16 

de May. [ R.dcNxuxrre. 24 j R .deBulgxrie. 

'.*4 

Pxpes. 8 R. des Efcoffoit. f | R.deRujïie. 
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L v i t o l p h e imprima tellemét en Ton imagination les faux donnez à cntédre,& des 
efguiliôs qü’on luy donnoit, mefmemcnt que fbn pcrc fc deliberoit ja de Iuy préférer le 
fils qu’il auoit nouuellement eu de là nouuelle femme , qu’il fc declaira tout appertement 
contre Iuy, citant fécondé & fupporté de beaucoup de grands Seigneurs Allcmâs & Lor 
rainsîfignamment du Duc Conrard.Quifutcaufe que l’Empereur luy ofta la Duché de 
Lorraine.Ec que le Comte Raginere ou Ragcnare f’efleua tant plus hardiment contre luy 
à l’occafion de leur ancienne querelle. De forte qu’il alfiegea l’vn de fes chaftcaux. Qui 
fembloit de telle confequcnce à Conrard, qu’il amena vnc armee pour le fecourir,Iaquellc 
toutesfois fut deffaiétc & mife en routtc,& Iuy contraint fe fauuer à Majence ; où l’Empe- 
reur le vint encore aifieger.En telle deliberation qu’il n’en füft bougé qu’il ne l’eult réduit 
entre fes mains, làns que le Duc de Bauiere fon frere le reuoqua,pour l’aller fecourir cotre 
le Prince Luitolphe fon fils:qui auoit ja réduit en fa puifîànce vne bonne partie des villes 
de Bauicre,mefihcment de Ratisbonne.Si eft-cc toutesfois qu’il ne voulut partir qu’il ne 
l’euftfaiâfoufinettre à quelque accord auec luy JNonobftant lequel il ne lailfa pas d’aller 
furprendre la ville de Metz,& la rançonner comme il voulut bien toft apres. 

Cependant la guerre prit fin en France par vn appoinéiement qui fe fit à Soiflfons, 
entrele Roy & le Duc Hugues, fuiuant les conditiôs auqucllc Fort quele Roy auoit fai# 
contre Vitry.fut ofté. Annales de ce temps, Vvitikinde, Supplément de Regino , Auentin 
liure y. Selon lefqucls aufli Bruno Archeuefque de Cologne fut par l’Empereur Othon 
fon frere faiék Duc de Lorraine au lieu de Conrard. 

L’a n 6463.de la création du monde félon la fupputation des Grecs que fuiuentles 
Mofcouites, Elgaou Olga Roine dcRulfic &de Mofcouie f en alla à Conftantinople : 
où ellefe fit inftruirc fit baptizer en la religion Chrcftienne, prenant le nom d’Hclene, a- 
uec lequel elle f’en retourna en fon païs,ou elle ne peut fi bien faire enuers fon fils Sucu- 
toflaus qu’il voulut prendre le baptefme, Selon Cedrenus & Zonarc.Mais Sigifmund Ba- 
ron & Martin Cromer eftiment que ccCy aduint fouz l’Empereur Ican Zimifces : le Sup- 
plément de Regino fouz Romanus.Cccy toutesfois felô la fupputation de lohanncs Cu- 
ropalne ferait aduenu que deux ans apres. 
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Le Duc Conrard falliant des Hongrois en fît venir vne grande trouppe à fon aide: 
qui gafterent toute la Lorraine & vne partie du Roiaumede France. Mais la plufpart fu- 
rent en fin confommez de maladies & par efcarmouches.Le ,'rcfte fc retira par la Bourgo- 
gne en Italiè.Cependant l’Empereur Othon apres auoir chaffc fon fils de la Duché de 
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Suaube le pourfuiuit encore iufqucs en Bauicrc, fiafprement qu’il le tint affiegé dedans 
Ratisbonncrc!pacededeuxmois:iufqucsàtant qu'il l’eut réduit à l’extremité de fc ren- 
dre à fa mctcy.Qui fut la fin de la rcbclliomd’autant qucConrard rccongnoiflànt fa faute 
fc vint auffi bien toft apres reconcilier auec l'Empereur, qui le reccut en fa grâce, encore 
qu’il euft ja esbranflé les Hogroisàvenirgaftcr l’Allemagne. Autheursprccedens.Ences 
entrefaites les Éfclauons nommez Vchres feftans voulus cfmouuoir contre l’Empereur, 
furent par le Lieutenant cficeluy nommé Geron vaincus & fubiuguez. Vvitikindc 

L o v y s ji.Roy de France furnommé d’Oultremer ayant régné l’cfpace d’enuiron 1 9 
ans, mourut d’vnc longue &hideufc maladie, à fçauoir de Ladrerie, qui luy furuint d’vne; 
merueilleufc aduanture , pource que venant de Laon à Reims il luy fembla voir vn Loup 
qui alloit deuant luy, lequel il fc mit à pourfuiure à courfe de cheual de fi grande roideur 
qu’il tomba &fefroilïà le corps, en telle forte qu’il n’eut oneques bien depuis. Somme 
qu’on tient qu’il expira au mois de Septembre, oü félon d’autres le 11.de Nouembre : laif- 
îant dé la R oinc Gerberge fa femme deux fils, Lothaire qui cftoit l’aifné , & Charles : 1 c 
premier defquels fucceda par la prerogatiue defon aage à la couronne.Du contentement 
toutesfois des Princes & Prélats de France,ainfi que les Annales de Reims tefmoignent 
cxpreffémentjfignamment de Hugues le Grand, duquel la puiflànce & authoritéeftoir 
lors fi grande, qu’ell es difent que Gerberge le pria d’interpoferfa faucur à faire admettre 
fon fils à la royauté,tellcment qu’il fut couronné par l’Archcuefque Artoldà Reims (tcf- 
moinAimoinus)le ii.de Nouembre, en prcfcncc de fon oncle Bruno Archeuefque de 
Colongne , du Duc Hugues & des autres Princes & Prélats deFrance, de Bourgongne 
& d’Aquitaiuc.Ncantmoins toutesfois la France n’eftoit pas encore bien nette de trou 
blés : a caufe de certains chaftcaux , comme Roucy & Montfelix, que le Comte Her- 
bert & Ragcnold fc prindrent l’vn fur l’autre, iufquesàccqu’ils fc les fulfent rendus au 
pourchas du Duc Hugucs:à quilenouucauRoy fit aumefine temps (comme difent les 
Annales de Reims)donation de l’ A quitaine & delà baffe Bourgogne, c’eft à dire de celle 
partie qui luy auoit ja eftê donnée auparauant par Louis d’Outrcmcr.Car l’autre qu’auoif 
tenue Hugues le Noir, fut donnée à Giflcbert par le mcfme Ro v Lothaire. 

Albekic Patrice & Prince de Rome mourut,laiflànt vn fils nommé Oâauia,qui luy 
fucceda à la principauté de Rome:& fut encore cy apres fucceffeur du Pape Agapit au fie- 
ge Papal. Annales de ce temps.Dont Platine & Sigoniusfc font abufez,qui cftiraent qu’il 
fit fon fils Pape deuant que mourir. 

A Dom Sancio Garcias Roy de Nauarre & d’Arragon décédé fucceda fonfils nommé 
Garciàs Sancio dié* le Trembleur, (pource quil eftoit forr craintif en guerre, encore qu’il 
fùft fort vaillant)lcquel régna ij.ans félon Roderic, qui femblc auoir failli commençant 
fon regne à l’Ere 943.au lieu poffible de 993. 

E n ce temps Cabdan Soudan & Amiras de Tharfe & d’Allappe , faifoir beaucoup de 
maux aux Chrefticns d’Orient ayant gagné quelquesvidoires furies Capitaines de l’Em- 
pereur de Grece.Mais Bardas PhocasCoronal des Légions d’Orient auec fon fils Nice- 
phore & Leon le pourfuiuirent en fin fi vaillamment, qu’ils ledcfconfîrent auec toute fon 
armec.Aumoiendequoy ils retirèrent grand nombre de pais des mains des Sarrasins. 
Cedrenus. 
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R.deRufiie. 


Les Hongrois remplis d’efpoir de mieux faire leurs affaires en Allemagne qu’ils n’a 
uoient cy deuant , tant par l’exemple de ceux qui l’auoient trauerfee fans aucune ren 
contre l’année paffee , que par les efguillons & belles paroles que leur auoit données 
lç Duc Conrad J 5 çvn Eucfquede Bauiere qui feftoit retiré à eux , furent facilement 
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clbranlez de fortir de leur pays, en plus grand nombre qu’ils n’auoient iamais fair , fouz la 
conduite de leur Roy Butzlko, & de quatre principaux Capitaines qu’il auoitfouz luy, 
nommez Lælius, Sura,Toxis & Schaba,pour venir glaner l’ Allemagne & la France à leur 
mode accoutumée : faifant leur compte qu’il ne fe trouueroit puiflàncc aucune qui les 
peuft fouftenir,nc fi hardy qui leur vouluft faire vifage. Somme qu’ils fe vindrent fouz ce- 
lle confiance ietter en manière d’vnc horrible foudre outempefte dedans le pays de Ba- 
uiere,faifans maux fi eftranges & efpouuantables , que l'Empereur Othon fut réduit à la 
necefiité d’expofer toute la puiftànce d’Allemagne, & de fes alliez & fubiets contr’cux: 
entre lefquels fe trouucrent Boliflaus Prince de Boêmc, auec l’efiite de la gendarmerie de 
fon pays. De forte qu’on les alla rencontrer en bataille rangée près la riuiere du Lie, qui 
paftèparlavilled'AusbourgcnBauiere, de fi bonne deliberation que les Hongrois na- 
uoient rcccu choc depuis deux cens ans plus cruel ne fanglant pour eux. D’autant qu’on 
ne pente point que de toute leur trouppe il enfoitefehappé dix, pour porter la nouuellc 
de leur defconfiturc en leur pays: eftanstous demeurez fur le champ ou pris prifonniers, 
qui toutesfois n’en eurét meilleur marché que d’vne plus fafeheufe & ignominieufe mort, 
qu’on leur fit receuoir de fang froid, mefinement à leur Roy & à fes quatre fatrapes : pour 
expier ( comme fi Dieu euft expreflement fait venir la vengeance à fon point) le grand 
carnage que leurs anceftresauoient fait des Chrcftiens 48. ansauparauant, fouzl’Empc- 
reur Louys troificfmc , au mefmeiour & en mefinc lieu que ceflui-cy leur aduint. Car 
touslesautheursconuiennent queccfutledixiefmed’Aouft: qui toutesfois fur affez chè- 
rement payé,par la perte qu’on fit de grand nombre de grands Seigneurs, fignammét de 
Conrard cy deuant Duc de Lorraine , qui pour recompenler fa faultc eftoit venu prefen- 
ter ton feruicc à ce befoin à l'Empereur* & de Bourchard Duc de Suaube, gendre du Duc 
Henry de Bauiere, qui mourut enuiron trois mois apres luy : à fçauoir le premier iour de 
Nouembre ,laiifant vn fils de mefme nom que luy , qui fut dit le Mutin , qui lu v fucceda 
en là Duché, du confentement de l’F.mpereur fon oncle : comme recitent V vittikindc , le 
Sdjpplément de Regino,Herman Contrat, Marianus Scotus, Lambert de ScafFu, Othon 
de Frifingen , Abbé d’Vrfpcrg auec Auentin liu. j. & les Annales de ce temps. Selon lef- 
quelles aufit l’Empereur O thon gaigna encore en la mefme annee vne autre grade batail- 
le fur deux Rois à’Efclauons,qu’ellesdifentdc Sarmates : l’vndcfquels fe nommoit, felô 
Vvittikinde Naco. Qui femble eftrc ce que Sigebert a voulu dire que les Bauariens com- 
batirentheureufemcntlesEfclauons. Combien que Vvittikinde déclare que ce furent 
plulloft les Saxons qui firent ceft exploit fouz la conduite du Comte Hcrmon: & que 
l’Empereur apres la delfaite des Hongrois , marcha encore en perfonne contre Iefdits E- 
fclauons,pour acheuer de mettre celle guerre à fin * d’autât qu’vn lien nepucu nômé Vi- 
gneran auec vn Comte Erbcrt s’eftoient retirez vers eux. 

L e Roy Lothaire apres auoir fait fon entrée à Paris és feftes de Pafques, où il fut reccu 
auec fa mere en grande pompe & magnificence par le Duc Hugues, le laifia mener par luy 
en Aquitaine, pourinduire par là prefence les Aquitains à fefoubmettre plus volontiers 
fouzlcgouucrnemcnt cttccluy , auquel il les auoit donnez. Mais le Comte ou Duc Guil- 
laume s’elloit ia fi bien difpofe à défendre fa maintenue , qu’il ne voulut ouurir les portes 
de la cité de Poiticrs,ny au Roy ny au Duc , l’ayant fi bié munie de toute defenfc, qu’il les 
fit demeurer iufques à tant ou que faute de viures, ou qu’vn horrible & inefperé orage de 
temps (comme ait le Supplément d’Aimoinus) les contraignit deleuerleur camp pour 
le remener en France. Ce qui fit prendre la hardielfe au Duc Guillaume de venir auec fon 
armée donner fur la queuë. Mais il le trouua fi lourdement feftoyé, que force luy fur de fe 
làuuerhontcufementauecbienpcudefesgens , lailTantle relie pris ou mort. Flodoard 
en fes Annales de Reims. Ceux s abufent tout côtant auec leurs difeours imaginaires, par 
faute de n’auoir leu Flodoard, qui veulent faire deux voyages de Hugues le Grand en Poi- 
tou pour ccllui-cy, attribuant le premier à l’an 9 ji. 

Cependant que l’Empereur Othon eftoit empefehé contre les Hongrois, Beren- 
gicr Roy d’Itaîieoubliant la fidelité qu’il luy auoitiuree,fe mit à troubler l’eftat de l’Italie, 
afin de trouuer moyen de recouurcr l’autorité qu’il y auoit pcrduë.T ellement qu’il com- 
méça de faire la guerre aux Seigneurs qui luy auoient efté les plus ennemis* fans efpargncr 
le Pape ny les terres del’Eglifc. Dontils furent contraints d’aduertir l’Empereur Othon, 
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qui toutesfois ne peut fi tort entendre à eux , pour ics empefehements plus vrgents qu’il 
eut ailleurs. Luitprand. 

Estant Aldrede Roy d’Angleterre décédé, Eduin fonnepueufilsdufeu Roy Ed- 
niund, fc mit en pofleflion du Roiaume quiluy appartenons ôdepoffeda quatre ans feu- 
lement. Polydorc, Guillaume de Malmesberici 

Commencement du compte 

des années des Rois de 
Hongrie. 

Sjf $§$5 Es H ong R bi s qui refterenten leur pays depuis la defeonfiture du Lit,fe 
trouuercnt tellement eftonnez d’vtie fi lourde perte,quc force leur fut de pen- 
S fer pluftoft aux moyens de fe defendre d ’orcfnauant , & fe fortifier contre les 

nations eftrangcs, que de les aller âflaillit Comme ils auoient défia fait depuis 
l’efpacedecinquantecinqans. Acaufedequoy ils créèrent au lieu de leur Roy Bultzko 
le fils de Toxis nommé Geyzon, des autres Geiza ou Gcicza , qui fut perc du Roy lainét 
Eftienne. Lequel Geicza , combien qu’il lie fuft Chrcftien , neantmoins il fe monftra foré 
bénin & gracieux cnüers les Chrcftiens -, citant ( comme dit Bonfinius ) amateur de paix, 
de iuftice & de fain&ctè : tellement qu'il fit fon règne comparable de celuy de Numa. Au 
moyen dequoy il fe fit finalement amy de l’Empereur Othon. Luitprand, Auentin liu. y. 
Bonfinius. . . _ , j 

Theophilacti Patriarche de Conftantinoplc, mourut en ccfte Indiâion, le vjl 
iour de Fcurier. Au moyen dequoy on luy fubrogea en fon lieu le troifiefine iour d’Auril 
vn moine Eunuchc nommé Polyenchus, ou (félon Ioannes Curopalates) Côilantin, qui 
prefida quinze ans. Cedrcnus. 


Du Monde. 


De le fut Cbrijl. 95 6 j 
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Indiâlion. 14 

R.de Leon . 19 


De THegire 347. le 14. 
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R.de Hongrie. 


Hvcves Duc de France dià le Blanc, qui fut auffi fumommé le Grand , à caufe des 
haùlts-fai&s par luy mis à fin, ayant grandement aggrandy fa maifon , & vaillammét fou- 
(tenu & repouflé tous fes aduerfàires, mcfmement l’Empereur Othon, & le Roy , mourut 
le ié.iour de Iuin,laiifant quatre fils, Hugues fumommé Capet, Othon, Odon, & Henry. 
Defquels Hugues luy fucceda au Ducat de France j Othon à la Duché de Bourgongne. 
De laquelle il obtint bien toit apres l'inueftiturc par le Roy Lothaire: comme tefmoignét 
les Annales de Reims. Nonobftantquele Supplémcntd’Aimoinus eftime quelle luy ad- 
uiiit par fâ femme Lcudegarde fille de Giflebert, qu’il eftime auoir efté Duc de Bourgon- 
gne.Cequi cft auffi l’opinion d’Odorannus, lequel tcfmoigne fcmblablement qu’il mou- 
rut en la mefme année: combien qu’il le nomme feulement Comte. Mais 'du Tillet dé- 
claré qu’il eftoit Duc de Bourgongne, ayant fuccedé du confentcment du Roy Lothaire 
à la portion de Bourgongne, qu ’auoit tenue en fon viuant Hugues le Noir, ou Capet frè- 
re du 
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rc du feu Roy Rodolfe. Donc il fouit entendre que ceft Othon fut en cefte forte fait pof- 
felfeur, tartt de la portion de Bourgongne qui auoit efté à fon perc, q de celle de fon beau- * 
pcrc.Cc qui n’empcfchc point que ce que nous en auôs dit en noftre Chronique de Bout- ; • 

gongne ne foit vray,quc les Ducs Huges le Grand & Othon fon fils obtindrent la Duché 
de Bourgongne par le don du Roy. 1 

Pierre Candian fils du Duc de Vcnifc , eftant banny de fa patrie s’eftoit retiré vers 
le Roy Bercngicr, duquel il receut vncarmee pour faire la guerre à fadite patrie. Dequoy 
fon pere fut fi ddplailant, qu’il s’en lailTa mourir de triftdfe.Ncantmoins le peuple de Ve- 
nife changeant deVolontè,rappclla fon fils, & le côftitua en la dignité Ducale s laquelle il 
exerça l’elpacedc 174 ou 18. ans: félon Sabcllic & Blôdus, qui eftime que cela fc fit vn peu 
deuant le trcfpas du Pape Agapit, lequel toutesfois mourut, au compte d‘Onufriu$,à la fin 
de l’annee precedente, ou au commencement decefte-cy (s’il la fault commencer au zy. 
de Décembre) poutcc qu’il dit que ce fut le ty.de Décembre. Tant y-a que fon fucccflcur 
futO&auian filsd’Albcric Prince de Rome* qui fe fit cflirele 9. iour de ianuier, plus par 
l’autorité qu’il auoit dedans Rome, que par quelque bonne opinion qu’on euft de luy. 

D’autant qu’il auoit tellement inftituc fa vie à la côfortaité des mœurs de fon ayeule Ma- 
roZia,qu’on n euft feeu pouruoir le fiege Papal d’vn plus pernicieux monftre , & compofé 
déplus de fortes de vices que luy. Si cft-cc toutesfois qu’il a efté toléré iufqu’àfadcpofi- 
tion i’efpace de fept ans & enuiron vnze mois : corne tous les authenrs qui ont eferit l’hi- 
ftoire des Papes cofcfïcntvnanimemêt Toutesfois Onufrius luy fait ceft honneur d’efti- 
mer que c’cft de luy que les Papes qui font venuz apres, ont pris l’exemple St couftume de 
prendre vn autre nom (quand ils viennent au Papat ) que celuy qu’ils ont apporté de leur 
Daptefme: pourcc que biffant le nom d’Otauian , fc nomma Ieandouziefme* Ayâtauflî 
reprouué l’opinion de ceux qui ont eftimé que cefte couftume eftoit venue duPape Ser- 
gius,qui auparauant fe nommoit Groin de Porc. Luitprand liu.6.chap.6. recite la vio & 
les moeurs de cclcan,plus conformes à celles d'vn Heliogabalus,quc d’vn Ghrefticn. le 
fçay auffi que Sigonius rapporte le fait de Pierre Candian à l’an 957. U 58. & au temps 
du Pape Iean, mais il n’en dit fa raifon. 
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L’Emfek^r Othon faifimt la guerre aux Efclauo ns dits R edariens, gaigna quel- 
ques batailles fur eux,où leur Roy fut tué , aucc la plufpart de fes Capitaines. Au moyen 
dequoy force leur fut de fe foubmettrcàfescômandements. Cependant pource que le 
Roy Berengier fe comportoit de fi mauuaife façon enuers les Italiens, que les clameurs en 
vindrét iufques audit Empereur, à leur petitio il fit aller fon fils Luitolpne aucc vne arm ce 
en Italiejpour la deliurer de la tyrannie dudit Berengier.Où il fit fi bien, que la plufpart e- 
ftoit ia réduire en fa puiffancc,ay ant vaincu & mis en route l’armee de fon ennemy,quâd 
la maladie le furprit,qui luy fut (comme on a eftimé) moycnnee par vn poifon que Beren- 
gier luy fit donner, de laquelle il mourut laifiànt fon entreprinfe imparfaite. Supplémét 
de Regino, Annales dç ReimSjVvittikinde lia j. 

• Estant le Roy Lothaire ailé en la haute Bourgongne , vn nouucau trouble s’efieua 
en France entre Baudouin fils d’Atnoul Comte de Flandres, & Rotgare fils du feu Com- 
te Erluin dc-Montreul, àcaufc duchafteau d’Amiens que l’vn& l’autre fe vouloit at- 
tribuer. 
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R A G I n ERE ou Ragnier Comte de Monts en Hainaült,faifant nul fondeuoir d’ob- 
temperer auxiuffiohs & commandemens de l’Archeucfquc Brunon Duc de Lorraine, 
l’incita à luy faire la guerre : de telle façon qu il le prit a la parfin , & 1 enuoya en exil delà 
le Rhin. Annales de Reims; 
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L a mort de Luitolfe & les empefehements qucfEmpcreur Othon auoit encore cotre 
les EfciauonSjfircnt entrer le Roy Berengicr en telle confiance de fes affaires , qu’il entre- 
prit de s’emparer de la Duché de Spolet , & la ioindre à fa domination : tellement qu’il y 
mcnavne armcepourla mettre en là main. Mais le Pape Ieanquiy pretendoic quelque 
droi<a, s’oppofa à luy, dont ils entrèrent en guerre à bon efeient l’vn contre l’autre. Luit- 

prandjSigonius. . 

Raginere ayant enuie de fc remettre au demis , & venger la honte fouz quelque e- 
fpoir de meilleure fortune, raffcmblavncgroffc armée, auec laquelle il entra dedans le 
pays , que le feu Duc Giflebcrt auoit laiflè pour doüaire à la Roine Gerberge. Mais l’ Ar- 
cheuelque Brunon enuoya fes Lieutenants & Capitaines contre luy, quil’eftrillerentcn- 
cçrcs auprès de Valenciennes ; de telle façon qu’ils l’achcuerefit de peindre. Au moyen 
dequoy il fut déclaré pr ofeript, fes biens confifqucz, fa Comté donnée à deux Seigneurs 
du pays , nommez Garnieri & Reinold. A caufe dequoy fes deux fils Ragnier le icunc & 
Lambert, fe retirèrent vers le R oyLothairc} lequel ils incitèrent cyaprcsàrccouurcr la 
Lorraine. Supplément de Regino, Richard de Vvaflcbourg. 

A r. n v l f e le vieil diét le Grand, Comte de Flandres, fe fentant eafïc de vieilleflc,in- 
ftitua fon fils Bauldouin grand Gouucfncur & Comte de Flandres, lequel reftitûa & r’cc- 
difia les villes de Hippre, Fûmes, Bcrgues, Aldembourg, & autres : reftablit les Foires de 
Courtrav,Tournay & Cadet. De fon temps les marchans vferét de permutation de mar- 
chandife par faute d’argent, comme auoient fait auparauantles Sarmates & Allcmans. 
Chronique de Flandres. 

Li chafteau de Coucy ofté d’emblee au Comte Thibault de Tours, parles fubic&s de 
l’Archeuefque Artold , fut caufe qu’il en defehargea fon courroux fur le terroir de Laon 
& de Soiffons, & qu’il fc mit en poneflîon du chafteau de laFere , en mefme façon qu’on 
luy auoit defrobé l’autre, npnobftant qu’il appartint à l’Euefque de Laon. Qui fut caufe 
que le Roy s’entremit de le luy faire rendre, par l’interccflion des Comt® Robert & Hé- 
ribert beaux r freres de Thibault, que l’on cognoift par cela auoir iaefté grand Seigneur, 
& puiflànt en la Champagne & en la Picardie. Bien toft apres l’Archcuefque Brunon ac- 
compagné d’vne armee de Lorrains, vint par la France parlementer auce le Roy fon nep- 
ueu en la Bourgongne. A nnales de ce temps. 

V n Seigneur nomme Vicgman ayant quitté cy deuant la fuite de l’Empereur, duquel 
on dit qu’il eftoit nepueu,s’eftoit retiré au pais des Efclauôs qui font delà la riuiere d'Elbe: 
& encore que les ayant incitez à fc rebeller & prendre les armes pour luy, eut efté lourde- 
ment vaincu auec eux, & côtrainét les iaiffer pour fe retirer à fauueté vers le Duc Hugues 
en France. Sieft-ce qu’ayant veu derechef ion bon , s’en retourna derechef à eux , &: les 
fermonna fi bien, qu’ils reprindrent pour latroificfine fois les armes contre l’Empereur. 
Qui aufli les alla derechef guerroyer à fi bonnes enfeignes, qu’il remporta vn glorieux 
triomphe d’eux , les ay at vaincuz en bataille rangée, où il en prit fept cens auec leur Roy: 
aufquels il fittrcncher latcftc. Ncantmoins toutesfoisil rcccutàmcrcy ledit Vicgman 

(tefmoin 
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(tcGnoin V vittikindc) à condirion de luy élire d’orefnauât loyal & fïdcle. Ce que les An 
nales de Reims & Sigcbcit rapportent à celle annee.D autres toutesfois cftimét que Vig- 
man fut tuépar Mificas ou Mifilaus 17. Roy des Hcrulcs & V vandales (duquel on dit cftre 
ilfiaëlarace des Princes Megapolitains) quieftoitlors au fcruicc du Roy Othon. Leque;' 
(tefinoin Helmodus) fit aulfi vne autre expédition enuiron le mefme temps cotre les Da- 
nois, pource que leur Roy Harald s'eftoit rebellé contre luy, ayant fait maffacrer fes Am- 
baflàdeurs. Dont il le fit foire telle raifon qu’il voulut, ayant vaincu Ion ennemy. 

E n v i ro n le raeûne temps Conftantin Empereur de Grcce, enuoya vne grande ar- 
mée contre les Sarrazins, fouz la Conduite du Capitaine Bardas , qui fit fi bien fon deuoir 
en celle charge, qu’ilrctira beaucoup de païs & de bones villes de leurs mains, mefmcmét 
la ville d’Adapa. Mais vne autre armee qui alla en la Crète, fut par lalafcheté & pufillani- 
mité du conduâcur rompue fiedeffoiéte. Cedrenus. 
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L c Roy Lothaircs’eftant faifi de quelques çhalleaux de Bourgongne,entra en differéd 
de cela auec les fils du feu Duc Hugues fes coufins : quifutcauiëde faire reuenir l’Arche- 
ucfquc Brunon leur oncle à Compiegne , pour les mettre d’accord. Neantmoins apres 
fondepart, Robert Comte de Troye sofa taifir par furprinfcduchafteaude Dijon,ayant 
chalïè les gardes que le Roy y auoit. Qui fut encore occafîô que Brunon faifant office de 
tuteur de fes nepueux, retourna derechef en France auec vne grade armée de Lorrains & 
Saxons: parle moyen delaquelle il remit ledit chaftcau cnÿe les mains du Roy. Et puis 
à l’inftance d’Anfegife Euefque de Troye (qui pour vn différend au’il auoit auec le Com- 
te Robert s’eftoit retiré vers luy ) fit aller alfieger au mois d’Odobrc la ville de T roy e par 
le Comte Hclpon fon Lieutenant: laquelle fut fibrauemcntdefenduë, que venant Ka- 
mardlc vieil Comte de Sens auec vne autre armee au fccours, fut deliurcc du fiege par 
la dcffaidc dudit Hclpon, qui demeura furie châp,& de fes gcns:come tefmoigne le y .liu. 
d’Aimoinus. Côbien que les Annales de ce temps difent feulement que la ville de Troye 
fut affiegec. Selon lefquelles auffi le melme Brunon donna le gouuememcnt de toute la 
Lorraine loua foy à vn Comte Frédéric, pource quclcs Lorrains fc voûtaient mutiner co- 
tre luy, à la fufeitation d’vn Innuo qui auoit elle autrefois fon Confeiller, à caufe des nou- 
uclles charges & cxa&ions qu’il leur impofoit. Et à raifon de celle Lieutenance, ce Frédé- 
ric fut appellé Duc de Lorraine, ainfi qu’il fc voit n 5 mé en la Chronique de Sigebcrt,fouz 
l-an94y.es mémoires de l’Abbaye de S. Michel, & en plufieurs Chartres alleguces par Ri- 
chard de Vvaflebourg : & en vne autre de l’Empereur Othon , dattee de l’an 960. & non 
Duc de Mofellanc en Lorraine, comme ledit de Vvaflebourg & autres fe font perfuadez. 
D’autant que pour la mefme occafion, Brunon fc voit eftrc femblablemcnt appellé en Si- 
gebert fouz 1 an 9 *9. Archeduc de Lorraine. Ce que les paroles de Flodoard,où il dit ce- 
cy, déclarent encor plus euidemment, qui font : Qrnbw pojlmodn cuocatu ( il parle des Lor- 
rains) Fridericum ejucdâm Conutem cii vice Jùa projècit. Au relie 1 autheur delà vie dudit , Bru- 
non adioufte qu’il remit Anfcgife en fon fiege Epifcopal, duquel il auoit cfté deietté, au 

grand contentement de fon peuple. ... „ , 

Les mauuaifes complcxions du RoyEduind Angleterre le rendirent tellemet odieux 
à fes fubic&s, que les Merciens & N orthumbriens fc rebellèrent contre luy , prenant ion 
frere Egdare pour leur Rov : dequoy il prit vn tel defplaifir qu’il en mourut. Au moyé de- 
IquoyEgdare femitcnpolfcffion de tout le relie du Roiaumc d’Angleterre: où ü régna,. 
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comme on dit, fort hcurcufcmcnt l’erpace de i6.ans. P olydorc Virgile. Les autres adiou- 
ftent qu’il paruint à ce degrc par les nioyens quelcs Moines luy préparèrent j poureequ il 
fe lai fToit totalement mener & gouucrner par eux *. iniques a les tellement fauorifer , qu il 
leur fît auoir le gouucrnemét de toutes les dignitez des Eglifes Cathédrales de fon Roiau- 
mc, l’ayant ofté aux Preftres mariez : encore que ce fuft aucc grand tumulte & fcandalc. 
De façon qu’il s’en trouua qui ne voulurent aucunement obtempérer à la volôte du Roy 
en ce cas, ne fe départit de leur ancien droid: comme on dit que firent le Doyen de 1 Egli- 
fe Eligcfc,& les Preftres mariez de fon college. Defquels cft venue la Metamorphofe que 
aucuns ont voulu autresfois reciter pour hiftoirc, qu’ils furent tous auecleurs femmes & 
enfansconucrtiz en Anguilles. Qui ont toufiours fait depuis nommer le diocefc où celà 

fefit, A nguillairc.Guillelmus Malbcsbcrienfis,Ioannes Capgranus,Balæus. 

H e l e i n e Roine deRuflic enuoya ceftc année fes Ahlbaflàdeurs à l’Empereur O- 
thon,pour auoir des Eucfques de fon pays, par qui elle & fon peuple fufTentenfeignez & 
inftruids en la Religion Chreftienne. Supplément de Rcgino. 

Constantin ii. du nom fils de l’Empereur Romanus,qui cy apres régna aücc fon 
frcreBafilcjhafquit celle annee. Ccdrenus. 

Smauc d vs* Serlon,& Fridegedus moines Anglois, eftoient en ce temps en bruit, 
pour lareputatiô qu’on auoit de leur fçauoir és faindes lettres. Neantmoins on eferit que 
Serlon efcriuit vnliurcfortafpre & inuedif contre les vices & hypocrifies des moines. 
Lclandus, Balæus* 
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Constantin Porphyrogenite 8rdu nom ,eftantallévifîtcrle mont Olympe, en 
reufnt tellement malade qu’il en mourut,! e ç.iour de Nouembre,de f Indidion 3. de l’an 
de la création du Monde,au compte des Grecs 64ô8.Mais le 959. de noftre Seigneur n’e- 
ftoit encore expiré, laiffant vn fils nommé Romanus troifieûne, qui fut did le Ieune , en- 
semble aufli Porphyrogenite, qui tint l’Empire apres luy trois ans, quatre mois, cinq 
iours : comme telmoignent Zonare,Cedrenus, Michael Glyca, Conftantinus ManafTes, 
& Icannes Çuropalates. Si Onufriusquieftimc qu’il a feulement régné deux ans (pour- 
ce qu'il conftituc le commencement d’iceux à l’an 961.) auoit quelque meilfeur autheur 
| de Ion opinion, il le deuoit produire. Tant- y-a qu’il eft certain que Romanus fit en la mef- 
me année couronner le iour de Pafques fon fils Bafîlc Empereur commeluy. 

Les Princes d’Italie offenfez grandement de la tyranniedu Roy Berengier & de fon 
fils Adclbert, enuoycrcnt aucc le Pape Iean leurs Ambaflàdeurs vers l’Empereur Othon, 
pour les rcceuoir en fa protedion & fauuegarde , & leur enuoyer fecours. Supplément 
de Regino, Luitprand. 

Herman grand Maiftre de la maifon de l’Empereur Othon , fut inftituc ceftc année 
premier Duc de la Marche de Lunebourg , afin de retenir les Vvenedes en leur deuoir & 
obeiflance : & pour les empefchcraulfi d’entreprédre fur les pais de Saxe. Albert Crants, 
Funccius. Plusieurs eftiment que les Vvenedes renoient leur nom & origine des anciens 
Vvâdales. M ais nous auons ia déclaré cy deuant qu’ils procedoiét des Efclauons: nonob- 
ftantque Vvittikinde de Saxe ne monftre point que les Efclauons qui occupoient toute 
cefte marche-là en ce temps,fê nom maffent Vvenedes: ôc encore qu’il les diftingue en di- 
uers noms,comme de Redariens,Vchres,Abodrites,Vvarins,Licicanikicns(defquels Mi- 
feia cftoit Roy) Lufikiens : neantmoins il ne fait mention en aucun lieu defdits Vvenedes. 

Outrc- 
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Outreplus il ne déclare point que ledit Herman ait cfté fpecialcmenr inftitué Duc de lai 
Marche de Luncbourg. Mais bien qu’il eftoit dés long temps auparauât le principal Gou- 
uerneur du pais de Saxe. 

Robert Comte de Troyc ayantrepris le chafteau de Dijon par trahifon, lors qu’il 
eftimoit rArcheuefque Brunon bienempefehè, le perdit auffi derechef par la puiftance 
que Brunon amena pour le retirer. Lequel apres celà délirât ofter toute occafion de que- 
relle, qui eu ft peu naiftre entre le Roy & les fils du Duc Hugues (es coufins, fut autheur 
qucleRoyreccuantlesdcuoirs & foubmiffions d’eux , déclara Hugues CapctDuc de 
France, adiouftant la Comté de Poitiers à Ton domaine : & donna à fon frère Othon la 
Duché de Bourgongne,referué le chafteau de Dijon,& autres certaines places qu’il retint 
à foy: qui femble auoir cfté lors du domaine Royal : enluy faifant efpoufcr(comme dit du 
Tillct)îafilledeGiflebcrt. Cependant furuindrent aucuns troubles en la Lorraine, quiy 
firent aller l’Archeuefque Brunon pour les efteindre. 

Av mefme temps Richard Duc de Normandie prit en mariage Tvnedes filles du feu 
Duc Hugues le Grand, fœur de Hugues Capet : felô les Annales de Reims. Combien que 
la Chronique de Normandie tefmoigne qu’iil’aüoit prife long temps auparauant. 

Dvnstanvs Moine écMuficien fut cefte année, pour l’opinion qu'on au oit de fon 
fçauoir, inftitué Archeuefquede Cantorbie apres le trelpas d’Odon. Neantmoins àcaufe 
qu’il deferoit grandement a l’autorité du Pape, il voulut eftre le premier qui receut fa cô- 
nrmation & inueftiturc de luy , auec le Pallium Ârchiepifcopal. En faueur dequoy il em- 
ploya toute fa puiiTancc à entretenir & confermer les ceremonies & traditions de l’Egli- 
fe Romaine, cnl'Eglife d’Angleterre. Mais fereftentant encore de l’affc&ion qu’il auoit 
portée à la vie monaftique,lors qu’il enfaifoit profeflion , il ne s’eftudia pas moins à fayo- 
rifer & efleuer les moines par delTus les autres gens d’Eglife. De forte que pour paruenir 
plus facilement à fon but, il fit venir cefte mcünc annee vn referit & mâdat bien authen- 
tique du Pape Iean, par lequel il luy eftoit permis d’interdire le mariage aux miniftres de 
ÎEglife : & les contraindre de faire vœu de continence perpétuelle : autrement de les pri- 
ucr & dcfpoüiller de leurs bénéfices. Ce mandat-là toutesfois ne s'obtint pas, comme on 
dit, fans grande difficulté : laquelle fc trouua cncorcs beaucoup plus grande a le mettre 
fus, & le faire obferucr audid Roiaumc, comme nous dirons cy apres. Ioannes Capgra- 
nus en fon catalogue des Sain&s d’Angleterre, Polydorc liure fîxiefme,Bal*us. 
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Othon eftant en termes de faire le fécond voyage en Italie , fît aflèmbler vne Diettc 
des Princes d’Allemagne à Vvormes , à laquelle ( qui fut le vingtneuficfmc iour de May) 
il déclara & fit couronner Roy de Germanie, qu'on a dit depuis des Romains , fon fils 
Othon fécond du nom , aagélors feulement de fept ans : qui cômença defiors de com- 
pter les ans de fon règne auec ceux de fon pere. Lequel encor apres celà l’alla faire eflire 
& couronner Roy de Lorraine. Ainfifault entendre ce qu’en efcritle S upplément de Re- 
gino ; Rex in Italiam iredtjponeru , maximum Jùorumfidtlium mukitudincm coadunauit, vbi cofen- 
fit cÿ* vnanimitate regti procerum totiûfque populijiliçt tins Otho Rex eltgitur. Inde quelque progre* 
diens couenientta quoque & elcêlione omnium Lotharienfium *4 qui* Rex ordinatur. O rdinato vero f- 
lio , <ÿ*c. comme on voit par les anciennes Panchartes, Celà fait, fon pere fit palfer les Al- 
pesà fon armée : laquelle eftant entree en la Lombardie, contraignit Berengier & fon fils 
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de s’enfermer dedans les villes & places fortes, n’ayant puiflance de mefme pour défen- 
dre la campagne. Si eft-cc toutesfois que la ville de Pauic ne fe peut fi bien maintenir, que 
elle ne fuft en fin apres quelques afîauts prinfe de force,dônant exemple à beaucoup d’au- 
tres villes defc rendre deuant que fc fairebattre. Au moyen dequoy l’Empereur fit rc- 
baftir le Palais que Bercngicr auoit fait cy deuant ruiner à Pauie. Supplément de Rc- 
gino. 

V n e aflemblee des Princes & Prélats de la France, fut par le Roy Lothaire tout éXpref 
fémenttenuë à Soiifons pour y attraper le Duc Richard de Normandie. Qui n’euft pas 
failly de s’y trouuer/ans raduertiflement qu’il receut de ce qui s’y braifoit contre luy.Par- 
quoy eftantrentreprife faillie, le Roy s’en alla en Bourgogne: où les Primats & Prélats 
d’Aquitaine s’allerent offrir à luy. Cependant Artold Archcuefquc de Reims mourut. 
Pour cela toutesfois fon compétiteur Hugues ne fut remis en fonfiege ; encore quefes 
freres & Hugues Capet fc miflent en deuoir de le faire réintégrer; félon les Annales de 
Reims: IcfquclleS ne font aucune mention de ce qui s’enfuiuit du complot quis’eftoit 
fait contre le Duc Normand. Combien que plufieurs anciennes Hiftoires tefmoignent 
qu’il y en eut guerre efmeuë. Mais d’autant quelle fut appaifee l’an neuf censfoixante- 
neuf, il cft vray-femblablc qu’elle ne fe commença fi toft. 

Bavldovin le Icune troifîcfme du nom , grand Gouuemeur de Flandres fouz le 
Comte Amulfe fort pere, mourut, biffant vn fils nommé Arnoul ou Arnulfe diét le Icu- 
nc, qui fera cy apres Comte de Flandres- Mais pource qu’il eftoit lors encore en bas aage, 
fon ayeul tout vieil & caduc qu’il eftoit, repritlc Gouucmcment de Flandres , & le retint 
iufques à fa mort. Chronique de Flandres* 

I n d v l F s Roy d’EfcofTe fut malheureufement occis en vnc bataille par vnc’armcc 
de Danois, qui eftoit entrée dedans fon R oiaume fouz là conduite de deux Capitaines, 
Hagon de Noruergc & Hclric Danois. Au moyen dequoy fon Roiaumc reuint félon la 
couftume d’EfcofTe à Duffus fils du dernier Roy Malcolme, homme vertueux fc paifible, 
qui régna, félon Heéfcor Bocthius & Ioannes Maior, cinq ans. Combien que Hcéèor rap- 
porte le commencement du règne d’iccluy à l’an 970. 

E n ce temps les Galliciens fe rebellèrent contre Dom Ranimirc Roy de Leon , pre- 
nantfbncoufin Vcrmundes ou Vcremundfilsdufeu Roy DomOrdogno. De forte que 
ils fe maintindrent opiniaftrémét fouz luy iufqu’à la mort de Ranimirc , iufques à en com- 
batre en bataille rangée. Roderic. 

Vn e armée de Grecs enuoyee par l’Empereur de Grèce contre les Sarrazins de Cre- 
tc,fouz la conduite de Nicephore Phocas, fit de beaux cxploi&s de guerre j par lcfqucls la 
plufpart de l’Ifle fut fubiuguee : & euft acheué de'reduire le rëftc en peu de temps , fi l’Em- 
pereur ne l’cuft rcuocquè pour aller contre Chabdan Souldan de Chalcp ( fclô nous d’A- 
lappeou Alcp)en Afie, qui auoit commence guerre aux Grecs; où il fe porta encore fi 
vaillamment, qu’il le demt, auec vne grande boucherie de Sarrazins. Au moyen dequoy 
il fc fît rendre la puiffante ville de Chardaca,lc7.iour de Mars,cn la 7. Indi&ion. Ccdrc- 
nus, Ioan. Curopalates. 

Dvnstanvs Archeuefque de Cantorbie,faifànt vertu du refcritdu Pape,& de I’affî- 
ftance qu’il receuoit du R oy Egdare : enfemble auflî du confort que luy donnoient Ofû- 
uald Euefque d’Yort,& Etheluuald Euefquc de Vvintou , les ayans adioin&s en fa cômif- 
fion, chafla par force tous les Prcftres mariez (au il appeUoirvaiffeaux de fornication) 
auec leurs femmes des Eglifes Cathédrales. Etaulieu d’cuxyfubftitua des Moines, qui 
viuoicnten célibat. Ce que toutesfois ne fc fit fans tumulte &fcandale: â caufc que les 
Prcftres ne quittèrent leur caufc (ans la bien débattre, nommément vn certain EfcofTois. 
Authcurs precedents. 

"Du Monde. 
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Berincier voyant la reuoltc des villes d’Italie à l’encontre de lüy,fc retira en quel 
ques lieux où il eftoit malaifé del’auoir : mais Ton fils s’alla rendre aux Sarrazins de Fraxi 
nete. Qui fut caufc que Othon apres auoir aucunement redreffé l’cftat d’Italie, fe trâfpor 
ta à Rome : où il fut faliié & couronné Empereur Aügufte,le iour qu’on folennifoit la mé- 
moire de la Natiuité de noftrc Seigneur, qui faifoit l’entrce de l’an 961. par le Pape Ican 
A'caufedequoy les Italiens l’ont dit auoir cfté le premier légitimé Empereur , depuis quej 
la race de Charlemagne eut cfté delpoüillec de l’Empirc.Pourcc que ceux qui s’attribuè- 
rent ce tiltrc,n’auoient cfté faCrcz ne couronnez du Pape.Cepcndant pource que l’Empe 
reurfedoutoitbien delalegereté &dcfloyauté du Pape, ne voulut partir de Romcqu’i] 
n’euft premièrement tiréferraent de luy, qu’il ne fe raccointeroit iamais de Berengier, ne 
defonfils,ny auflîleurporteroit aucune aide ny faueur contre luy. Neantmoins il n’eut 
pas pluftoft le pied tourné contre la Lombardie pour aller pourfuiure Berengier ( quis'e 
doit fortifié en vn lieu di£t le mont Lion , ou le môte Fcltrato) qu’il fitparoiftrc par beau- 
coup de commencements de menees & de praticques, l’cnuie qu’il auoit d’empefchcr que 
p Empereur ne paruint à la fin de fa victoire j preuoyant bien que toute l’Italie reduitte 
ouz l’obeiflànce d’iceluy,fon autorité en deuiendroit beaucoup moindre à Rome qu el- 
le n’eftoit auparauantj & qu’on diflimuleroit moins de fa vie. D’autant mcfme que les 
principaux dei’Eglifc Romaine auoient ia telle honte du fcandale quelle rcceuoit par 
luy,qu’ils incitoient l’Empereur à bon efeient de la deliurer d’vn tel môftre. Lors la fem- 
me de Berengier ayant efté prife en l’ifle qu’on difoit de fainét Iulian , qui eft au Lac M a- 
iour,fut amenée à l’Empereur, qui la renuoya à fon mary , efperant qu’elle le rendroit plus 
enclin à fe rendre. Mais elle l’incita plus fort à Ce difpofcr d’attendre tous les derniers ha- 
sards de la guerre. Supplément de Regino , Flodoard, Luitprand , Marianus Scotus, O- 
nufrius. Deflors feulement les Fliftoricns d’Italie diferit & ont fait compte, que l’Empi- 
re d’Italie fut tranfporté des François aux AllcmansouTcutoniques: comme telmoigne 
|la Chronique du Mont Caflînliu.i. chap.dernler. 

Le Roy Lothaircfuiuantleconfeil de fon oncle Brunon ne voulut aucunement per- 
mettre que l’Archeuefchc de Reims fuftreftitué à Flugucsfils de Herbert, qui en auoit 
cfté cy deuant deietté. Mais eftant bien toft apres allé trouuer le Comte Arnoul de Fian- 
dres,-le réconcilia auecvn fiennepueuquis’eftoitefleué contre luy , peur fon frere quil 
auoit fait exécuter à mort, le foupçonnant deluy cftre defloyal. Pour laquelle caufc mef- 
me les Annales decetcmpsdilcnt que ledit Comte remit lors toute fa terre entre les 
mains du Roy ,fcreferuant feulement la polfeflîon & vfufruift d’icelle iufques à là mon; 
encore que l’hiftoirc de Flandres n’en ait faift aucune mention. Cependant félon les 
mefmes Annales vn certain Comte nommé Thetbal ouThibauld, vaftaldu Duc Hu 
gu es, sofa ingérer de faire la guerre aux N ormans,- par lefquels il fut vaincu & mis en rou 
te. Et pource que le Duc Hugues fon Seigneur eftoit grandement pour cclà indigné 
contre luy, il fe retira vers le Roy, qui le receut benignèment,& luy furuint en celle neccf- 
fîté. Les Annales de France foutesfois femblent attribuer ceftc guerre à l’an 967. quelles 
racomptent auoir efté entre Thibault Comte de Chartres & de Blois, & Richard Duc de 
Normandie, pour raifon delavilled’Eureux, que le Comte prit d’emblce iur le Nor-j 
tnand : dont ils entrèrent en champ de bataille l’vn contre l’autre près Hermouille, 
quifutpcrduë (comme a efté dit) parle Comte. Au moyen dequoy leNormandmcna 
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ion armée deuant Chartres, où il mit en vnc cfcarmouchc lvn dcsfilsdclbnenncmy a 
mort. Finalement il femblc que le Roy Lothaire qui en vouloit aux Normans, commen- 
ça deflors de fuuorifcr & aduancer ce Comte Thibauldcontr eux (duquel on tient eftre 
procédez les Comtes de Châpagné, pource qu il fut p'ere ctOdon ou Eudes cltd lcChâ- 
penois.) Defortcqu’il paruint bien toft apres au parage des Princes. Deflors âufli peult 
eftrc venue l’origine de la haine St malvueillance qui et Thibault & fes fucceflfcurs ont 
(comme dit Glaber) porté à Hugues Capct & à Tes enfahs. 

C h a b d a n ayant remis fus vnc armee de Sarrazins,entra dedas les prouincés de 1 Em- 
pire. A caufe dequoy Nicephore fut derechef enuoyé contre luy, qui le deffit en vne ba- 
taille auflî honteufement qu’à la première fois t fcle ehafla de là Syrie non-feulcmet, triais 
aufli prit la ville de Berrhcra fur luy. Ccdrenus. 

Ranimire Roy de Leon en Efpagne mourut, tefmoiri Roderic , en 1 Ere 1000. fans, 
lailfcr aucuns enfans. Au moyen dequoy Dom Bermudcr ouVcremundfôhcoufih t. du 
nom, fils d’Odognc 3. qui tenoit ia le Roiaume de Gallicè, s empara de Celuy de Leon , du 
iconfcntemét du peuple du païs,& y régna iy.âns. Auquel temps Alcorrtxi Roy dé quel- 
ques Maures d’E (pagne, gafla le pais de Portugal. Roderie,Alron(ê,Carthagèhé. 
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R o m a n v s Empereur de Conftàntittople, s'abàhdôhaht par trop à cxcèZ St Volùptèz» 
tomba en vne maladie, dont il mourut le ij. iout de Mars de la fixiefme Indidienjlaiflànt 
deux fils en bas aage nommez Bafilc & Conftântin ,fouz la tutelle de leur mert Theophâ* 
nonj lefquels luy dcuoict fueceder,fi elle poftpofant le deuoir qu’elle deuoit faire à là Coîi* 
feruation deleur droid pour fàtisfairé à (a lubricité, n’euft prefentè les moyës â Nicé^hd 3 - 
re Phocasfilsde Bardas(fouz l’efpoir de iouyt dé l’amour d’iceluy) de s’empare! - de l’Em- 
pire. De forte qu’il en fut couronné, & mis en poflelfioh , au dire dè Iean CütopalàtèS > le 
feziefmeiourd’Aouft: ou félon les autres le quatôrzicfme de la rnefmc Indi&ioh de l’an 
64 71. de la création du Monde, félon la fupputation des Grecs , s éftaht ( comme dit Ce* 
drenus) fait proclamer Empereur par les Légions d’Orient le fécond iôurdeluillet Au 
moyen dequoy il régna en cefte façon felpaçe de fix ans, cinq mois, fept ou neuf iours, 
apres auoir efpoufe l’Imperatrice Theophanon le vingtiefîne de Septembre eftfuiuât Air- 
theurs precedents, auec Zonare. 

L e Pape au lieu de faire fon profit des amiables rémonftrihcès que l’Èmpèreur Othôft 
luy enuoya faire de fa mauuaife vie, fit, lors qu’il leftimoit bien engagé au fîege de Mont- 
lion, où cftoitBerengier, venir Albert fils d’iceluy tout exprès à Rome, pour conférer à- 
uccluy des moyens de remettre leurs affaires au dcflùs. Cequifitfibien perdre patience à 
l’Empereur, que laiflànt vne partie de fon armee à la continuation du fiege , mena lautre 
froid: à Rome. Mais il ne peut eftrc fi habile , que le Pape ayant fénty le vent de (à venue, 
te luy euft quitte la place , s’eftant de viftefle auée (es complices retiré à Capuâ : apres a- 
îoir deuant fon départ fait de grande fclonnie coupper le nez à vn Cardinal^ le poing à 
n autre, les cftimans les principaux délateurs de fes faids. A Caufe dequoy l’Empereur Ce 
rrouuant dedans Rome ,.fut confeillé de purger le fîege Pàpal cTvntél riiorifttc. Parquoy 
uiuant l’aduis d’vn Synode d’Euefqués qui furent aflemblez par fon audOritéau mois dé 
Mouembrc à Rome, il le fît par trois fois folennellemefit citer à venir relpondf e àuX actu- 
ations qui fç propofoient à l’encontre déluy, qui cftoienr d homicide , (acrilége , perjuré, 
nceftc,paillardife&: autres crimes énormes j comme d’auoir idolâtré & inuoquéles dia- 
bles. Et puis en defaultdefcrcprefenter ( ayànt feulement flgnifié qu’il excommuniôit 
jeux qui fevoudroient ingérer d’eflire vn autre Pape en fon lieu ) le Codamné pafeoft- 
:umace , & déclaré à iamais incapable , indigne & inhabile d’exercer la dignité qu’il 
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occupoitenl’Eglife. Laquelle par mefmc moyen on transfera à vn Leon huitiefme (que 
les a&cs du Concile de Reims appellent Neophite) qui tenoit lors l’cftat de grand Thre- 
forier de l’Eglife de Latran, qui fut déclaré Pape le fixielme de Décembre , ayant cfté Ton 
prcdeceflcur depofé le vingtdeuxiefme de Nouembre : comme Luitprand recite. Ce que 
le Supplément de Regino auec Onufrius tcfmoigne eftre aduenu ceftc annee. Dot il fault 
que la Bulle de la donation fai&c par ledit Leon,aye efté faiéte en la 7. Indidionpluftoft 
qu’en la 6. fi on veult faire croire quelle foit vray c. 

Les Efclauons furent celle annee fubiuguez par les Lieutenants de l’Empereur, pen- 
dant qu'il cftoit en Italie. Supplément de Regino. 

Environ lequel temps auffi vnc trouppe d’autres Efclauons pafiaau Roiaume de 
Naples, où ils vindrent iufqu’au mont Gargan , &au brasdeSiponte; d’où ils chafièrent 
les Sarrazins , apres auoir tait vnc grande defeonfiture d’eux, auant que fe retirer en leur 
pais. Mais vne autre armée de Hongrois vint incontincntapres eux tenant leur mcfme 
brifee, qui dcchafTcrent le relie des Sarrazins qui s’efloicnt ramalfez enfemble de toute 
celle contrcc-là. De forte qu’ils gaignerét les villes qu’ils y tenoientj lefquclles ils reuen- 
direnc aux Grecs à beaux deniers comptans. Blondus, Collinutio,Sabellic. 

La ville de Chaalons en Champagne fut Celle annee prife & delfruiétc parles Com- 
tes Herbert & Robert. Endefpitpolfiblede ce que l’Euefque Gibuin auoitellél’vn des 
principaux qui auoit le plus empefehé que Hugues leur frère ne fuit rem» en l’Archeuef- 
ché de Reims. Annales de Reims. Delà aulfi nous conie&urons quelle elloit encore a- 
lors du domaine RoyaL 

Environ Ce temps Eric fumommé SérgelTel ou le Vi&orieux,fît guerre à Suenotho 
Roy de Dannemarc,de telle forte qu’il Je chaiîa hors de fon Roiaume, le eôtraignant s en- 
fuir en Efcofie, où il demeura en exil l’efpacc de fept ans. Tout lequel tempsie Roiaume 
de Dannemarc fut occupé & detenu par Eric : comme Saxon le Danois, AlbertCrants, 
& loannes Magnus rccitcnt,lâns fpecifier le temps où cclà eft aduenu. Côbien que Func- 
cius le référé à l’an neuf cens feptantequatre. Mais il y a conieâurcs qui me le font ad- 
uancerdcuant. 

Le challeau de Luxembourg fut celle annee érigé en Comté en la perforait de Sige- 
froy ou Gilbert fils de Ricuinus Duc de Mofellane & Ardenne : Comme le tiltre de ladite 
*rcétion porte, duquel eft fai&e mention par Richard de Vvalfebourg. 
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L’ Empire vr O thon ayant eftably le Pape Leon au: fîcge Papal, renuoya la pluf 
part de la gendarmerie qu’il auoit amenée auecluy en k Lombardie, retenant bien peu 
de foldats pour la garde , de peur d’eftre onéreux aux Romains: lefquclstoutesfoiscor- 
rompuz de leur legereté naturelle,par les pxaricques du Pape Ican ab lent, qui leur enuo ya 
faire promeife de leur diftribuer les trefors de l’Eglife, en prindrenr pluftoft la hardiefie de 
fe mutiner contre luy* De foçc auiklemirent auec le Pape Leon en vn extreme danger: 
duquel ils fulfcnt malailémenc efehappez, fi k vaillance ou peu de foldats qui leur eftoiét 
reftez,n’cuÛ lourdcmét rembarré l’effort de ce coy on populaire, par l’efchec mcrueilleux 
qu’ils en firét.Lequel neantmoins nele peut encore deterrer apres que l’ Empereur fut re- 
tourné contre Bercngier & fon fils , de rappdler le Pape Ican en leur ville. De façon qu’il 
s y trouua le plus fort au mois de Feurier , où il cutle pouuoir d’aflcmbler vn Synode des 
Euefques de fa fequclle,& de ceux mefmes qui l’auoicnt cy deuant dégradé & condam- 
né : par lequel il condamna toute 1 a procedure fai&e cy deuant contre luy . En fin menant 
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toufiours Ta vie accouftumee , fut tellement blefle par le mary d’vne femme auec laquelle 
il le furprit en adultère, qu’il en mourut : comme Luitprand liure fixiefme recitc.Onufrius 
cftime que ce fut le quatorziclme iour de May. Mais lafoubfcription de la Bulle du Pape 
Leon, qui contient la donation qu’il fit à l’Empereur Othon le vingtneufiefmc iour d’A- 
urildelafeptiefme Indidion (comme il fcmblc qu’il fault lire au lieu de la fixiefme, fi elle 
n’eft faulfe) le dclàduouë manifeftemenr. T ant y-a cependant que les Romains adiouftâs 
crime fur crime, furent encore fi ofez, qu’ils cfleurent Benoift, qu’on diteftre cinquiefmc 
du nom , Diacre lors de l’Eglife Romaine, pour tenir le Papat enfon lieu. Qui futcaufc 
que F Empereur apres auoir réduit le Roy Bcrengier en fa main : (lequel il confina en exil 
perpétuel en Allemagne) ramena toute fon armeedeuant Rome, laquelle voulant tenir 
do futprifedeforeele vingttroifielmeiour deluin; Au moyen dequoy il prit telle amen- 
de des rebelles qu’il voulut. Et puis par leiugcment d’vn Synode, defiiicha le Pape Be- 
noift du fiege Papal, pour y remettre le Pape Leon. Qui fut lors qu’il rendit à l’Empereur 
& à tous fes fucceflcurs la puiflànce & prerogatiue d’eflire les Papes ainfî que Charlema- 
gne 1 auoit eue , de donner l’inueftiturc aux Euefques des prouinces de fon appartenance* 
& d’ordonner tout ce qui appartient au fiege Romain, afin d’obuier à la malice fidegereté 
des Romains, qui fe lailfoient mener en l’elle&ion des Papes par corruptions,menaces fa- 
ucur & mauuaifcs pratiques, plus que par droidiugement, & pour extirper aulfi toutes 
occafions des feditions qui s’y efmouuoicnt couftumierement ; remettant outre-plus en- 
tre fes mains tout le droi& des Regales, biens temporels, & reùcnuz : enfemblc toutes les 
prouince$,païs, places, ou villes que les Papes fc difoient auoir en Italie, par les eonccflïôs 
bienfaits & donations faites à i’Eglife Romaine, tant par l’Empereur Iuftiniân(fans fai- 
re mention de Conftantin) & les Rois des Lôbards,que par Pépin, Charlemagne & leurs 
fuccefleurs Rois de France. Bref, ce dit Robert Barus, tout ce que les Papes de Rome n’a - 
uoiét iamais tenu ne pofledé,& n’euflentpeu maintenir ne garder, afin que les Empereurs 
tinflent toufiours l’Italie en feurctc & en repos : comme tefmoignela Bulle de ccfte do- 
nation , qui fe lift en plufieurs autheurs, mefmemcntcn Theodoriq de Nicng. Combien 
qui 1 y a beaucoup de chofes en icelle,qui me la rendent fort fufpc&c, comme la foubfcri- 
ptionquieftdcla n. Indidion du z$. d’Auril delà z. année de l’Empereur Othon & du 
Pape Leon aulfi fai&c dedans le Palais à Rome. Outre ce qu’cllecomprcnd ce qui ne fut 
iamais donné aux Papes par aucun R oy ou Empereur, & qu’ils n’iuoient iamais eu en leur 
puiflànce tel qu’cftl’Illc de Venife & la Duché cflftrie& Dalmatie. Et contient auflî cer- 
taines appellations qui ne fcmblent pas auoir cfté de ce fiecle-là ia en vfage, comme eft la 
Duché de Fcrrare, & ce quelle appelle Capitanatam * fpuliam : Ioincft quelle ne fc rapporte 
pas par tout auec la forme de la donation qu’on dit auoir efté faidc par Louys le Débon- 
naire, dôt Sigonius a reprefenté la coppie: & qu’on ne fçait aulfi qui a efté ce R oy R upert, 
des donations duquel elle fait mention; encore qu’il y ait en Albert CrantsArirperr. Le 
forplus eft extraid du Supplémét de Regino,Lâbert de Scaffuab, Othon de Frifing.Sige- 
fcert &Luitprâd de Pauie,qui fuiuit en ccft endroid le 6.&c dernier liu.de l’hift.dc fon téps. 

| T h i b a v l t Comte de T ours & de Chartres, did le Vieil, felo les autres le Trichait! 
perc du Comte Odonfurnô mêle Champenois, fut excômunié pour certaines places & 
poflèlfions qu’il detenoit de l’Arçheucfché de Reims. Qui fut caufe que le Côte Héribert 
rendîtle chafteau d’Efpernay,qu’il en occupoit. Annales de Reims. 

' L’Emperevr Niccphore mena en celle Indidion vne armée contre les Sarrazins 

qui entra au mois de luillet dedâs la Cilicie,où il fit beaucoup de beaux exploids de guer- 
re; & conquefta maintes Duiflàntes villes. Mais il fit aller cepêdant le Patrice Nicctas auec 
vne autre armée en l’ifle de Cipre, laquelle il reduifit en fon obeiflànce, l’ayant dcliurec de 

la puiflànce des Sarrazins. Cedrenus,Ioanncs Curopalatcs. 

Selon lefquels aulfi Pierre Roy de Bulgarie mourut , apres auoir renouucllé fon al- 
liance auec le nouueau Empereur de Grèce j laiflànt deux fils nôraez Borifan ic Romain 
quiluy fuccedcrenten fon Roiaume. Ccdrenustoutesfois fait bien toft apres mention de! 
Simeon & de Pierre Rois de Bulgarie quafi en mcfme temps. Sigebcrt aulfi tefmoigne 
fouz l’an 967. que Pierre & Baian (lequel il a poffiblc voulu prendre pour Borizan ) fils de 
$imeon,regnoicnt en la Bulgaric,eftant ledit Baian grand Magicien. J 

* Vu Mende. 
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L'emperevr Othonayant comme il pcnfoit rcduic l’Italie en eftat de tranquillité 
fen retourna en Allemagne , où il tint fa cour impériale à Cologne,à laquelle le Roy Lo- 
thaireauecla RoineGcrbcrgefamere,&le Duc Hugues aulfi Te trouuerent : tellement 
qu’il ne fe vitiamais(ceditP.Æmilc)vncplus amiable conion&ion entre le François & 
1 Allemand. CependanclanobleiTe de la Lombardie n’aiant pas accoutumé de garder 
vnc longue loiauté à fes Princes, & faccommodant(comme dit Sigonius) beaucoup plus 
difficilement fouz la nation d’vnmodcftc eftranger que d’vninfolent domeftique,ne se- 
nuiabientoftdelafubjeâiondes Allcmans. De forte qu Albert fils de Bercngicr fetrou- 
ua bien toft incité de reprendre le tiltre de Roy d’Italie, & eut moien de l,e défendre & 
maintenir tellement quellcment.De façon qu’il n’y eut moié de le luy faire quitter de plus 
de 3 .ans apres.Nonobftant que l’Empereur euft faid palier celle année vnc armee contre 
luy,fouz la conduire de Bouchard Duc de Suaubc, qui gangna bien v ne grande bataille 
fur luy, où il perdit (on freronomm é V vido.Mais il ne peut entièrement eftouffer leur fa- 
dion. Comme récite le Supplément de R egino:Selon lequel aulfi Bruno Archcucfque!de 
Cologne, & Duc de la haute Lorraine,mourutl’onziefmeiour dümois d’O&obre. Mais 
il femble qu’il y a faute où il dit que ce fut en la ville de Reims. Pourcc que l’Annalifte de 
Reims ne l’cuft oublic.Quoy qucl’Authcur de la vie d’iccluy dife qu’il s’y eftoit trâlportc , 
pour rappointer & reconcilier fes nepueux enfemble, qui eftoient en difeord , &pour ap- 
paifer tous leurs differens. 

A R. n v t F e did le vieil Comte de Flandre mourut , laifiànt au dire des hiftoires de 
Flandre fa fucceifion à Arnould ou Amulfe le icune fils dcBauldouin fonfils, qui eftoit 
décédé deuant luy. Mais les Annalestde Reims tefînoignent qu’il auoit faid cy deuât do- 
nation de fa terre au Roy Lothaire,qui à celle occafion fe trâiporta celle annee apres fon 
deccz en Flandre, où il fe fît rendre les deuoirs & fubmifîions de fidelité & d’obciflànce 
des Seigneurs & Barons dupaïs.Combien que Sigebertnous faid ellimcr que ce fut par 
force:pource qu’il dit qu’il alHigea & galta griefuement la Flandre : & retira aulfi à foy au 
rapport de Meier les villes d’Arras, Therouenne,Douay & Boulogne , qu’il difoit eltre de 
fon domaine. Adiouilant encore la nouuelle Chronique de Flandre , qu’il reduifît en fon 
obeiilàncetoutlepaïsdcFIandreiulquesàlaLyfe, laifiànt le relie au ieune Comte aux 
prières des Ambauadeurs de Flandre,qui vindrent vers luy. Selon laquelle aulfi le ieune 
Comte efpoufa Rofale ou Lutgardefille de Berengier Roy d’Italie. ’ 

O th o h Duc de Bourgongne mourut fort ieune, auantqu’auoir eu lignee delà fem- 
me Leudegarde fille du feu Comte Giilebcrt:à caufe deqnoy fa Duché vint à fon troifief- 
me frere nommé Henry, vers qui les Gouucrneurs du defundfe retirèrent, commedi- 
fent les Annales.Quieftpourmonftrerque la Duché n’elloit venue àfon freredeparfa 
femmeilaquelle aulfi fe remaria quelque temps apres à Rodolfe de Dijon , de qui elle eut 
(au rapport d’Odorannus)PepiaDcfquels toutesfois la Chron.de S. Bcnigne ne faiét au- 
cune mention. 

L’emferevr. Nicephore pourfuiuant fes vi&oircs reduifît en fin toute. la Cilicic en 
fon obeiflànce,& puis entra dedans la Syrie, où il conqucfta les villes de Tharfe & d’A- 
Icp,Mopfucftie,Rofe &: Nabarra.Mais il fc rendit les villes de Tripoli en la Phénicie & dc 
Damas tributaires.Cedrcnus faid aulfi mention d’vne grande vi&oire que Iean TzimiTca 
domeftique des Légions d’Oricnt gangna enuiron le mefme temps fur les T urcs & Sarra- 
zins en la Cilicie: & d’vnc autre armee que l’Empereur fit palier en Italie fouz la conduite 
1 D D D iiij 
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du Patrice Manuel pour dechaffcr les Sarrazins de la Sicile . Aufquels il auoit honte de 
payer le tribut, aufquelsfes anccftres feftoient obligez enuers eux, afin qu’ils laifTaffcnt 
les Prouinces d’Italie en paix . Mais fon intention fut malheureufement cxecutee en 
ccft endroit : pource que fon armeefut rompue & dcchaflec par ceux quelle vouloir de- 
chaffcr. 

) 

Commencement du compte 

des années des Rois de 
Pologne* 

Iemovislavs dernier Duc ou Roy Païen de Pologne mourut , iaillànt 
vn fils nommé Miesko ou Mieflaus, félon Ditmare Mifico , qui demanda en 
mariage la fille du Duc Boleflaus de Boëme nommée Dambrduke , qui fi- 
gnifie bonne en noftre langue laquelle Iuy fut accordée à condition qu’il 
delaifTeroit l’idolâtrie Pay enne . A caufc dequoy il fe fit baptizer aiiec tous 
fes Barons à vn mefinc iour en la ville nommée Guefnà,où il cfpoufâ quant fit quant celle 
pour laquelle il fe faifoit Chrcftienncr.Et puis apres fit par vn ediét exprès mettre bas tou- 
tes les idoles qui fe trouuerent en Ton Roiaumc,le diuifànt confequemmcnt en 9. Eglifes 
Cathedralcs,dontlesdeuxfurentMctropolitaincs,àfçauoirde Guefna & deCracouie. 
Ce que toutesfois ne fe fit que les années enfuiuantes , tefmoin les Chroniq. de Pologne ' 
& Martin Cromer, félon lefquels auffi Miesko régna ^ .ans,ou félon d’autres 37. 

D o m Vcrmundjou Bermudes Roy de Leon, fut fi addonnéfeomme on dit)aux fcfi- 
mes, qu’il en répudia plufieurs les vnes apres les autres: & fit des enfans à deux fiennes 
fœurs. Dont on eftime que Dieu fufeita contre luy vn Prince Maure nommé Mahommet 
Ibne Abcn Hamur,qui gouuernale Roiaume de Cordouë au nom du ieunc Hificn Mira 4 
molin d’F fpagne.A caufc dequoy il fe fit nommer A lhagib,qui vaut autant à dire que Vi- 
ce-ro v,& Almanfor qui fignific le defenfeur de fon Roy . Pour raifon dequoy lean Leon 
dit qu’il fut auffi appellé le Confeiller de Cordouë,lcqucl pource quebom Hermude fcf- 
forçoitdc reconquérir les terres que les Maures auoient gangnees fur fbn prcdecefïcur, 
affembla aucc foy fi grand nombre de gens , qu’il fit trembler toute l’Efpagne au bruit de 
fon nom :mefinement les pais de Caftille, Leon & Nauarre,où il fit vn piteux rauage , de- 
uant qu’aucun fe prefentaft deuant luy. Si eft-ce toutesfois que le Roy Veremund accom- 
pagné de Fernand Comte de Caftille le vint en fin combatre de fi grande vaillance qu’il 
le mit aucc fon armee en routte.Mais bien toft apres il en rcleua vne autre, aucc Jaquette il 
leur rendit bien amplement ce qu’ils luy auoient prcfté,par vne autre bataille qu’ilgangna 
fur luy auprès d’vn fleuue nommé EtoIe.Aumoicn dequoy il aflïegeala ville de Leon,Ia- 

3 u elle le mauuais temps luy fit laifler ceftc fokCe qui donna occafion à : d'autres Maures 
aller aflaillir le Comte Borellc en fa Comté de Barcclonne.De forte qu’âpres fauoir mis 
en routte , ils prindrent fà cité de Barcelonne le premier iour de Iuillet: nonobftant qu fis 
en furent bien toft apres dechaflèz par luy-mefme,& de toutes les places qu’fis tenoiér en 
fon païsjlcfquellcs il pofTcda paifiblement iufques à fa mort. Roderic , Alfonfe Cartag. 
Dom Anton.Benter. Lefquels difent que ccft Almanzor ( qui eft appellé par Glabcr, Al- 
muzar)cntra durant le tenips qu’il euftl’adminiftration du Roiaume de Cordouë ji.Vois 
auec armee dedans les terres des Chreftiens, venant courir quafî iufques furies frontières 
de France,dont il fut en telle réputation enuers les Maures,qu’ib le laiffcrent toufiours en 
l’authorité qu’il auoit,ne laiffant à Hiffen furnommé Ixeca que le nom & tiltre de Roy. 

Leon S.Papemourut félon Onufrius le iy.iour de Mars,IaifTant fon fiege vacquantVc- 
fpacc de 6.mois,if.iours : pource que les Romains attendirent que l’Empereur luy euft 
donné vn fucceffeur,qui frit Ican ij.du nom,natifdelavillede Narnia, fils félon plufieurs 
d’vn Euefque nommé Iean,& félon d’autres du Pape Ican n.Qui fut déclaré le fecôd iour 
d’Oétobrc.Neantmoins pource qu’il fe monftra poffible trop addonné au party de i’Em- 
! ' ~ ... pereur. 



Digitized by ^.ooQie 


r 

i 


de la Bibl. hiftoriale. 


599 

pêféur,ou qu il commença félon le Supplément de Regino à le comporter trop infolem- 
ment enuers lés Romains^fncores que tous les autres aient dit qu’il fut fort ftudieux de 
ttiodëftie & de paix. Pierre Patrice & Gouuerncur de Rome aueefon fils,& les deux Con- 
fuis, les douze Sénateurs, & Iofrede ou Rotfrede Comte de la Campagnc,le prindrcnr,& 
enudisîftrtt tenir ptiibn en la T erre de labeur Iclpacé de i r. mois. Cependant on fait corn-* 
pte qu il a tenu le liège P apal iufquis depuis Ion efledion iulqu’à la mort l’elpaee de é.ans, 
i (.mois, y Jours. 
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Berengier dy dèuant Roy d'Italie mourut en là Ville deBabemberg en Allema- 
gne lors que l’Empereur Othon faifoit fes apprefts pour aller mettre en liberté le Pape 
lean.Mais les Romains informez défi venue remirent ledit Pape en fon liège. Ge qui ne 
empefehatoutesfois que l’Empereur ne les allait voir.-& que cftant entré dedans leur cité 
fut là fin de cefte année nefift Vné rigoürcufe punition des Autheurs de liniurc fai&eau 
Pàpé.SupplémentdeRègino,Sigeberr,Blondus,Auentin. 

Cependant Vigman nepueu de l’Empereur feftant depuis fa réconciliation con- 
tenuiufquesicy en paix, rentra derechef en fa felonnic contre fon oncle, fouz l’opinion 
qué les affaires qu’iceluy âüoit en Italie, luydonneroient leloilir de faire ce qu’il preten- 
doit du cafté de Saxe.Tcllement qu’il fit tous fes efforts d’induire le Roy Harald de Dan- 
nemarc à fon party.Qui toutesfois n’y voulut aucunement cntendre.Mais au mefme teps 
eftant perfuadé par la vertu d’vn miracle qu’on dit qu vn Preftre nommé Poppe fit deuât 
luy,feconuertit à la religion Ghréftienne.Tellement qu’il fut baptifé. Lors Vigman fah 
liant de quelques peuples cTEfclauons, commença de faire apertement la guerre à Mifica 
ou Mifca Prinéft(commedit Vvitikinde)des Efclauons dids Licicauikiens (lequel toutes- 
fois Albert Crants appcllé Mifilaus 27.Il.oy des Herulicns & Vvandales , duquel il eftime 
eftreiftuë la race des Princes Megalopolitains)pource qu’il cftoitamy& allié de l’Empe- 
reur: Et le pourfuiuit de fi cruelle façon qu’il gangna deux grandes batailles furluy ,en 
l’Vnë defquelles le frere d’icelüÿ fut occis.Cependant Geron Gouuerncur d’vne des mar- 
ches détaxé pour l’Empereur/ailant la guerre aux Efclauons dids Lufikiens, les vain- 
quit &fubiugua de fi lourde façon, que force leur fut defe foufmettre fans aucune exce- 
ption fouzlobciffahce & fubjedion de l’Empereur. Vvitikinde. 

Dvffe Roy d’Efcoflè feftant mis à la pourfuittè'de quelques brigands qui faifoient 
beaucoup de maux en fon Roiaume,futmalheureufementmisà mort en vn chafteau:à 
l’oceafion dequey les eftats d’Efcoffc firent regnef en fon lieuCulon, qui fut plus luxu- 
rieux qu’vn Sardanapalus:à caufe deqUoy fon régné fut de peu de duree.Iohannes Maior, 
Hedor Boëtius liu.i r. 

L t Roy Lothaire eipoufà Cefte anneé Herttihà,ou félon les Annales de Reims,Emina, 
fille d’vn autrefois Roy d’Itàlicx’eft à fçauoir de Lothaire fécond, & d’Adelchide femme 
de l'Empereur Othon. Lefquelles Annales auff finiffentenla mefme année, tefmoignans 
que leur Aütheureftoit lors àagè de 7J.ans. Mais aiahs efté iufqu’à maintenant perdues 
par la négligence des ficelés panez, ie fuis le premier qui lés ây remis en lumière, parle bé- 
néfice de feu Mûrtfieur Bcgat Ptefideht Confeiller du Roy en fa cour de Parlement à 
Dijon. L'appendix d’iceluy tefmoigne qu’il mourut en la mefme année le vingt troifiefme 
iôurdeîuillet. 

L e chàftcaü ét forterelfe de Luneboutg au pais dé Saxe , fut enuiron ce temps fondé 
j&edifié par le Duc Herman. Albert Crants,Funccius. . 
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Estant Nicephorc Empereur de retour à Conftantinoplc de Ton voiage contre les 
Sartazins en ccfte lndiétion : Tes Capitaines, mefmement Burza,qu’il auoit lailfez deuant 
la cité d’Antioche, firent fi bien leurdeuoirà la battre, quelle leur lut en fin rendue. 
Cedrenus. 

Environ le tnefinc temps la ville de Coflehcc en la Calabre fut prife, {àccagce & 
brufiee par vne armée de Sarrazins d’Afrique, qui vindrent defeendre en Italie. Biondus, 
Pandolro Collinutio. 

Les Bretons nommez Vvalliens ou Gallois fe creerent en ce temps vn Prince de leur 
nation, lequel toutesfois recognoifloit le Roy d’Angleterre pour fon Souucrain. Polidb- 
re Virgil. 

- Almansor Roy de Cordoué remettant fon arm ce aux champs rentra dere- 
chef dedans leRoiaumc deLeonroùparvnlongfiegeilpritla cité de Leon, laquelle il 
mit en ruine.Etpuisde làfetranfportant parles autres prouinccs d’Efpagne lubiugua & 
foufmit àfoy les villes d’Aftüria ou Aftorgua & Coiaea,qu’ondit maintenant Vallence en 
Leô,auec Saufagium:&enCaftilleOfma,Alcobetla, Berlanga,Aticnza,auec la ville incl- 
ine de Caftille. Mais il faillit à prendre Luna,Alaba,& Abnello. Somme qu’il conqucfta 
en cefte forte la plus grande part de ce que tenoient les Chrcftiens en Efpagne.Etlepoi- 
feda l’efpacc de u.ans;tout le temps defquels il fit auiïï guerre aux Chreftiens à fon ad- 
uantage,fans les lailferiamais rien gangner fur luy. Selon Roderic & Dom Anton. Ben- 
thcr.ll (eriibleau relie que ccft Almanfor foitceluyqüelean Leô liu. 4. appelle Côfcillcr 
dcCordouë.Maisonnelepcuteftimerfainfique Coelius Secundus i'cft faiéfc accroire) 
auoir efté valfal de Manfor Roy de Maroc en Afrique, pourcc qu’il. fut long temps 
depuis. 

Eric Sergerfel furnommé le Vi&orieux no. Roy de Suefle & de Gotlandie , mou- 
rut enuiron ce temps (car l’annce n’a point efté notee)laiffimt vn fils nommé Eric& iur- 
nommé Aorfel ou Stenchil,qui luy fucceda à fa couronne , & fut merueillcufement affe- 
ctionné à la religion Chreftiennc:tellcmcnt quelle prit louz luy vn grand accroilfement 
en fon Roiaume.Maispourcequ’ellene plaiioit à plufieursdes Princes de fonlàng, ils le 
bandèrent tous contre luy, en telle façon qu’ils le firent mourir. Quant au Roiaume de 
Dannemarc,on racompte que Suenotho apres auoir couru grande variété de fortune en 
fon exil,fe repentit fincerement de fon apoftafic,&fe retourna à la religion Chrefticnnc. 
Qui a faiéteftimer qu’il fut reftitué en fon Roiaume par la demence diuine apres le tref 
pasdudit EricTellcment qu’il pourroit encore auoir régné depuis fa reftitution les to.ans 
dont Hclmodius a faiét mention.Saxo le Dannois, Albert Crants,Ioanncs Magnusliure 
7.chap.i7.de fon hift.Gottique. 
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L’e mpirevr eftant allé à Raucnce auec le Pape, y fit enuiron les feftes de Pafques 
alfembler vn Sy node d’Eucfques.En prefence dcfquels il rendit & reftituaau Pape & à fes 
fucceffcurs toute la ville, & ce qui cftoit de l’Exarchat de Rauenne, auec ce qu’on auoit 
ofté & retenu aux Papes precedens par longues années : comme recite le Supplément de 
Regino,qui finit en la mefme annee : apres auoir encore diét que l’Empereur enuoiaau 
mefme temps fes Ambaffadeurs à Conftantinoplc pour demander Thcophania, fille de 
l’Empereur de Grèce dernier ement décédé, en mariage pour fon fils.Onufrius toutesfois 
a eftimé que le Concile duquel nous venons de parlera eftécelebréà Rome. Mais Sigv 
nius monftrc qu’il y en eut vn célébré à Rome pour donner ordre à la police d icelle aufli 
bien qu’à Rauenne. 
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S e l i b v r Prince des Efclauons dids Vvararins cftant entré en quelque different 
aucc Miftan Prince auflî des Efclauons Abodritcs , f’en remit au iugemenr du Duc Her- 
man de Saxcdequcl ayant donné fentencc pour fon aduerfairc, en conceu» vn tel dcfpit, 
qu’il fe mit en focieté de guerre auecVigman.De forte qu’il receut de luy quelque nom- 
bre de gens pour le defendre contre le Duc Herman, qui le vint affaillir. Nonobftantlef- 
quelstoutesfois il fut fiviuemcntpourfuiuy, qu’il fut dechaffédcfon païs. Enfin Vigman 
ne fcpouuant contenir de bailler de toutes parts de la befongne aux Lieutenans de fon 
oncle, incita les Efclauons dids Vvloins de faire la guerre au Prince Mifica. Lequel à cefte 
occafion fit venir quelques cornettes deReiftres que luy enuoia le Roy de Boëmefon 
gendre à fon aide,aueclefquels il fe défendit fi brauement, que Vigman fofant parefear- 
mouchcs trop fouuent & témérairement hazarder contre luy,tôba en fin entre fes mains, 
oùiltrouua'la fin de fa vie. Qui futaufli celle de la rébellion & efmotion des Efclauons 
contre l’Empereur. V vitikindc liu.3. 

C v l e n Roy d’Efcoffc deuenu par fà turpitude pire qu’vn Sardanapale , trouua fes 
fubjeds fi mal difpofez à fupporter fes complexions,qu’il y eut vn pere qui le tua comme 
il cftoit venu violer fa fille. A caufc dequoy les Efeoflois fubftituerent en fon lieu Kenede 
a.fils du feu Roy Malcome,qui régna au compte de Hcdor Boctius a 5.ans. 

Mathilde fœurduRoy Lothairc efpoufa Conrard Roy de Bourgongnc : dont 
elle eut Rodolfe dit Ignaue,qui fut dernier Roy de Bourgongne.La Chronique de S. Bé- 
nigne dit quelle luy porta la cite de Lion aucc fes dépendances pour fon dot. Mais on ne 
fçait en quelle annee celà fe fit. 

Sventoslavs ou Stoflaus,appellépar Ccdrenus Suhendofthlabus,Roy ou Prince 
de Rulfîe & de Mofcouie,fut tellement incité par l’Empereur de Grcce de faire la guerre 
à Pierre,oü pluftoft aux fils de Pierre Roy de Bulgarie, que f eftant refolu en cefte delibe- 
ration de partir premièrement fes Prouinces & Seigneuries entre fes enfans, aifignantla 
Kiouie à Ierapolch,la Dreflauic à Olega,& la Nonogardie à V voldomire fon baftard. Et 
puis fe mit aueclbnarmee dedans la Bulgarie,où (félon Cedrenus) il fit vn merueilleux 
degaft,& en remporta vn grâd butin en fon païs.Mais leshiftoires de Pologne difent qu’il 
y prit 7o.forterefles deuant qu’en partir. 

B o l x s l a v s fils de Mieflaus Rdy de Pologne nafquit cefte annee.’ Martin 
Cromer. 

Bol ESLAVspremierdunom&f4.oui7. DucdeBoëmc(qui auoit fald maflacrcr 
fon frereVvenccflaus premier du nom) mourut laiffantvn fils nommé Bolefiaus a. qui 
luy fuccedaàfeseftats,& régna ji.ans*Enl’cfpaccdefquels ilfitconftruire plufîeurs tem- 
pleSjdontil fut furnomméle Rcligieux.Hift.de Boëme,Martin Cromer. 

Les Sarrazins en haine de l’Empereur Niccphore bradèrent vif Iean Patriarche de 
Hicru(âlero,& démolirent le Temple de noftre Seigneur apres qu’ils eurent pris plufieurs 
villes en la Cilicie & Syrie.Cedrenus,Ioan.Curopaletes.Selon lefquels aufli Elrair cftoit 
Calife de Bagadet ou Baldac en ce temps. 

A v mefmc temps l’Empereur Othon defirât dompter la felonnie des Boémiens,mena 
vnc armee contr’cux qui ntfi brauement (on deuoir quelle luyacquift vne glorieufe vi- 
doire de fes ennemis le vingteinquiefineiour de Septembre. Au moien de laquelle il fît 
venir le Roy de Bocme à telle raifon qu’il voulut. V vitikindc de Saxe liu.a. 
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crcr & couronner Empereur Augufte par le Pape Ican le iour qu’on celcbroic la mémoire 
de la Natiuité noftre Scigncur,quifaiioitlecômécemétdela 968.annee d’iceluy.Et puis 
apres alla contre Adclberc qui Te difoit encore Roy d’Italic,lcqucl il deffit derechef en ba- 
taille rangée. Au moien dequoy il fut de tous points depofledéde ce qu’il tenoit en Ita- 
lic:& mourut bien toft apres, prenant fin en luy le Roiaume d Italie* Mais Othon fuiuant 
le confcil de Pandolfe Prince de Capua,cnuoia Ton armée auec le ieune Othon fon fils au 
Roiaume de Naples,qui chalTa les Satrazins hors de toute la Pouille & Calabre,& fe ren- 
dit les Beneuantains fubjcds.Sigebert,Pandolfo Collinutio,Blondus, Ohufrius. 

Les mines d’or & d’argent furent premièrement trouuees & dercouucrtes au pais de 
Saxe près la ville de Goflare par le commandement de l’Empereur * Sigcbert,Othon de 
Frifingen. 

L e Calife de Cairaran en Afrique nômé par Ican Leon EIchain , & par Guillaume de 
Tir Abuthamin furnommé Ebuthedinalla,qui eftoitde la lignée de Hali,& commandoit 
Iquafi entièrement à toute la Barbarie,apres auoir grandement cftendu , & amplifié les li- 
mites de fon Roiaume,par le moien & vaillance d’vn lien Efclaue , & Lieutenant , Efcla* 
|uon de nation nommé Gehoar Elchetib,ou Ioar,luy donna vne armée de 8o.millecom- 
batans.-laquclle ayant paflfé les deferts fans trouucr grande refiftance , fabiugua en peu de 
temps, & rendit tributaires à fon maiftrc,toutes les prouinces d’Egypte , & les prochaines 
d’icclle,quifontdelaSyrie,aprcsenauoirchaftélc Lieutenant que le Calife Eluir dcBa- 
gadetauoitenicellc.Maispourlcs mieux retenir en la fubjedion d’iceluy, fit fonder & 
édifier à cinq lieues des vieilles ruines de la cité de Mcmphis,vnc autre forte , & puiffante 
ville qu’il nôma ElChaira,qui vault autant à dire à l’opinion du Tyricn,que Vainqucrcfle: 
ou félon l’aduis de Jean Leon, Poulie couuante . La renommée de laquelle eftantpuisa- 
pres diuulguec par toute l’Europe, elle futappellce le Grand Caire* Lequel a eftétcllcmét 
accreu dedans & dehors debourgades & de maifons , qu’en toutes les partiesdu monde 
rie fetrouue cité qui fepuifle en grandeur efgaller à cllc.Cc que ledit Guillaume Euefque 
de Tirliu.19.chap.14.8i 2 1. de fon hiftoire faindc tefmoignecftrcaducnu l’an 3 j8.du règne 
de Mahommct . Combien que P. Æmilc liu.s.fcmble auoit leu en iceluy 368. Mais Iean 
Leon liu.i. 8i 8.dcfon hiftoire d’Afrique femblc par les autres occurrences quifeverront 
cy apres,auoir plus mal compté que ce fut l’an 400.de l’Hegirc. 
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Nicephore Empereur de Grece Prince belliqueux & mieux nourry aux affaires de 
guerre que de paix,ne fe donnoit pas beaucoup de pcinc,de faccommoder aux affedions 
de fa femme Theophania:mefmemét vouloit (dit Marianus Scotus)faire chafticr les deux 
ieunes Princes Bahlc & Conftantin fils d'elle, &: de l’Empereur defund , pour leur ofter 
l’efpoir de plus paruenir à !’F mpire. Dont il l’irrita de telle façon,que pour le vanger deluy 
mit en tefte à Ican furnommé Zimifces domeftique des Légions d’Orienr, de fe hazarder 
de le venir maflacrer dedans I e Palais Impérial, où elle le fit entrer par le deffus des murail- 
les^ eftant monté dedans vne corbeille î’onzicfme iour de Décembre , cftant la i j.Indi- 
dion commencée depuis la fîndeSeptembre,&lc \69Ac noftre Seigneur non encorex- 
piré.IoanncsCuropalates Si Michael Glycaadiuuftent, quccefutlan6478.de la créa- 
tion du mondc,felon la fupputation des Grccs.Tant y a qu’aiant en cefte maniéré acheué 




iour de la Natiuité de noftre Seigneur par le Patriarche Polyeude : qui toutesfois ne luy 
v ouiut accorder ce point, qu’il n’cuft premièrement receu les fils de l'Empereur Romanus 
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en focietéd’Empireauccluy,& enuoic leur mere en exil. Comme Zonare, Cedrenus & 
Ioan.Curopalatcsrecitent.Lefquelsauffiattribuentaudit Zimifces 6. ans, 6. mois de ré- 
gné. Mais fil mourut, comme ils difent aulfi,au mois de Décembre en la 4. Indi<ftion,il ne 
peut auoir régné d'auaxltagc de 6. ans entiers , & quelque peu de iours, qui pourroiét cftre 
les fix qu’on deuroit compter pour des mois. 

T h 1 b a v l t Côte de Chartres portoit vne haine immortelle à Richard Duc de Nor- 
mandie,foit pource qu’il Ce fentoit coulpable de la mort du pere d’iceluy , foit pour l’enuie 
qu’il auoit fur la grandeur d’iceluy ou autremcnt.Tellement qu’apres auoir failly à le faire 
tomber en plufieurscmbulchcsqu il auoit dreflecs contre luy, incita finalement le Roy 
Lothaire de luy commencer ouuertement la guerre : tellement qu’il mift fon armeeaux 
champs, qui priftla ville d’Eurcux,& alla fouz la conduire du Comte Thibault aflieger la 
ville de Rouë*.Où les Chroniques de Normandie difent quelle fut mife en routte parle 
Duc, qui au moicn de cefte vi&oirc fen reuint affieger la ville de Chartres auec fon armee 
qui eftoit accompagnée d’vnc grande trouppc de nouueaux Normans , lefquels H arald 
Roy de Dannemarc luy auoit enuoiez pour le fecourir,qui firent tant de maux és pais où 
ils palïêrént,que le Roy fut contraint par les clameurs du peuple de cercher les moiens de 
mettre fin à cefte guerredaquellc fut finalement appointée ccfte annee,moiennant la refti- 
tution de la ville d’Eureux au Duc, qui aufli fut tenu de faire nouueau hommage de toutes 
(es terres au Roy.Lequcl accord fait, pluficurs des Normans nouueaux venus Ce firent ba- 
ptizer pour demeurer en Normandiedes autres f en aimèrent mieux retourner en Normâ- 
diaTelmoin vne fort ancienne Chronique non imprimée. Il femblc que ce fut en cefte 
guerre que Godefroy furnomméGrifcgonnclle Comte d’Anjou combatif corps à corps 
vn Dannois nômé Ethelulfe,qui eftoit de fi grade ftature qu’il fembloit vn Géant : lequel 
toutesfois il vainquit & occit. Dont il fut fort bien venu enuers le Roy Lothaire iufques à 
fon trelpa$,qui luy aduint en la iy.annee du Roy Lothaire:comme tcfmoigne Paâius Au- 
theur ancien en fa vie. 

L’emperevr Othon ayât enuoié vne partie de fon armee en la Pouille pour receuoir 
Théophanie fille de feu Romanus Empereur de Grecc,qu’il auoit enuoié demander pour 
fon fîlsjles Grecs qui eftoient lors en Italie fc jetterentdeifus, & la mirent quafi toute en 
pieces.Qui fut caufe que l’Empereur renuoia vne autre plus grande armee contr’cux,fouz 
la conduire d’vn Gontharc &Sigcfroy:qui en fit vne fi grade boucherie, qu’il nV en refta 
plus qui peuffent empefeher que la Pouille & Calabre ne fuft reduiâe en la puiuance des 
AUcmans.Occafion pourquoy (corne dit Sigebcrt apres Vvitikinde)lcs Grecs qui eftoiét 
à Conftantinople Ce rcbellcrent,& tucrent^iicephore:& fonfucceifeur , pour le reconci- 
lier l’Empereur Othon,luy enuoia Theophania quil fit efpoufer à fon fils. Blondus,Pan- 
dolfo Collinutio,Sigonius. 

E s t 1 e n n e fils aifhé du Roy Geicza de Hongrie,nalquit cefte année, & fut baptizé du 
confentement de Ion pcre(qui commençoit ja de prendre gouft à la religion Chreftiénc) 
par Adalbert Archeuefque de Prague en Boëmc.Son pere fpirituel fut Theodat de la race 
des Comtes de Sanfeuerin en la Pouille,qui féftoit là retiré. Bonfinius deca.z.liu.i. Abra- 
ham Baska. 

A m 1 R o 1 s e Ausbert moine natif 1 de Frâce,qui demouroit en Italic,lailfa en ce temps 
plufieurs Bures teftnoins de fon érudition. Onufrius. 
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Les Sarrazins de toutes les parties d’Oricnt & du Midy , dcfîrans auoir leur reuanche 
de tant de pertes qu’ils auoicntrcceuës de l’Empereur Nicephore,ioingnirent leurs puif- 
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Tances enlêmble,& en firent vne armée cfpouuantable,qu’ils enuoierent contre les Grecs* 
louz la côduiéle dVn Capitaine le plus renommé entr’eux,qui cftoit Prince de Carthage, 
Ce nommant Zochar(lequel pourroitpoflîblccftre Gehoar, duquel nous auons parlé cy 
deflus)qui f alla camper deuant la ville d’Antioche fituee Tur le fleuûc de Daphné en inté- 
tion de l’cmportcr.Mais l’Empereur Zimifçes enuoia vne armee aucc Ton Patrice Nicolas 
contr’eux. Laquelle leur fit honteufement leuer leur fiege, apres les auoir mis en routte, en- 
core quelle fuft beaucoup moindre en nombre de gens. Cedrenus. 

Gvillavme Duc d’Aquitaine & Comte de Poiéticrs & d‘Auuergne,mourut ( félon 
vne fort ancienne Chronique & les Annales d’Aquitaine ) celle annee , laiifant vn fils de 
mcfme nom que Ton pere,qui fucceda aux ellats d’iccluy,eftantau dire dcfdi&es Annales 
fumôméTelte d’cftouppe.Mais l'autre Chronique nous enfeigneque cefutpluftoft Ton 
pere qui eftoitainfifurnommé.Si nous ne voulons eftimer qu’il y ait eu trois Guillaumes 
1 vn apres l’autre.Car les Annales de Reims nous en ont ja baillé deux cy deuant.Parquoy 
la Chronique du Sieur de la Haye de Poiétou,ou Ton Autheur, nous a mal donné vn Guy 
pour fuccelfcur en la Duché d’Aquitaine audit Guillaume Telle d’ellouppc Ton pere,quc 
il auoit eu de fa féconde femme. 

Sventoslavs Prince de Rullie guerroia celle annee fort alprement les Bulgariens. 
Martin Cromer. 

Polyenctvs Patriarche de Conftâtinoplemourut,& fut cfleu en fon lieu vn moine 
nomifié Bafile,qui prefida 4 .ans.Cedrcnus,Ioanncs Curopal. 

E n ce temps plufieurs Hongrois furent çonuertis à la religion Chrellicnne par la pré- 
dication de Pilgrin Preftredcl’Eglifcde Laurcac en Bauierc. Auentin. 

Theodoric Euefque de Mets ellant en Italie tranfporta de là grand nombre de 
corps fainéls auec plufieurs reliques, commedufangdefainft Ellicnne, descheueux, 
& de la chaire de S.Pierrc,& vne partie du grilde S.Laurét,defquelles lePapeluy fit pan. 
Sigebcn. 

Vn certain moine no me Bernard fit celle année par deuution levoiage deHicrulâlé, 
où il trouua que les C.hrelliens viuoicnt en grande liberté fouz l’obeilïancc des Sarrazins, 
moiennât le tribut qu’ils leur paioient,cllâs gouuerncz par leur Patriarche qui fc nômoit 
Theodofe fuccelleur d’vn Salomô. Au té ps duquel l’Eglilë d’Alexâdrie auoit encor vn Pa- 
triarche nômé Michel, qui fut contraint de trantporter fon fiege en la ville de fiabylone 
d’Egypte.ll fevoioit encore alors en Hicrufalévn monallerc qui y auoit ellé fondé aux 
dcfpens de Charlemagne, àuec vne fort belle librairie de grande dcfpence. Ellât de retour 
il mit fa peregrinatiô par eferit, auquel il fait mdMtiô du feu celellc qui venoit efclaircr de- 
dans les Lampes du Temple que les Chrelliens auoient là, fans qu’on l’y euR mis, toutes 
les veilliesdclafolcmnitedePafqucs,commeilfedit auoirveu. Dcquoy rendent aufli 
tefmoignagc les Efcriuains qui ont eferit l’hiftoirc de la guerre fainéte. 
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|L es R uffiens apres auoir fubiugué le Roiaume de Bulgarie, y voulurent eftablir leur 
dêmeure.contreuenâsaux Paches qu’ils auoiëtfaiéles aucc l’Empereur de Grece. Qui fut 
caufe qu’il enuoia côtr’eux vn fié Licutenât nômé Bardas Duruc,accôpagné d’vne armee 
beaucoup moindre qucla!eur,quieftoit de trois cens mille côbatans. Laqucllcilmiten 
outte,tant par fa fa»e conduitte,que par prouëfle & vaillance, voire en fi peu de tëpsqu’il 
ut encore le loifir en la mefme année de remener fon armee en Afie cotre Bardas Phocas 
lere de l’Empereur Nicephore, qui feftoit cflcué,& auoir pris le nom d Empereur contre 
T .imifccs, lequel il vainquit encore, & amena à tel point qu’il voulut.Cedrenus. 
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O l a v v s Roy de Noruuergc en ce temps. 

Estant la cité du Caire acheuee,le Calife Elcain ou Abuthamin fc tranlporta d’A- 
frique en icelle, & y eftabiic fon fiege royal & pôtifical.De forte que luy & fes fucceffeurs 
y firent leur demeure toufiours depuis 5 iufqucs à ce qu’ils furent totalcmét priuez de la di- 
gnité deCalife par IcSoldanSaladin.Aianspar ce moien les Ægypticns leur Calife, qui 
non feulement fefgalloit,ains aulfi fe preferoità celuy de Bagadet , ou de Baldac.Luy au 
relie & fes fucceffeurs viuans en oifiucté fc repofoit du maniement de toutes les affaires de 
fon Roiaume fur fes Lieutenâs & Côneftables qu’on appelloit Souldans, Lefquels cftoiét 
[ne plus ne moins enuers eux, que les anciens Conneftables & Maires de Frânce enuers les 
Rois. Guillaume de Tyr,Iean Leon. 

L a ville de Magdebourg fut cefteannee fondée & édifiée futla riuiered’Albis au pais 
de Saxe & fai&e tout enfemble Métropolitaine & fiege Archiepifcopal des Vvandales & 
EfclauonsparrEmpereur,apres quilles eut vaincus &c fubiuguez,fuiuant(comme on dit) 
le confeil de fa femme Edithc,& en fut vn moine nômé Adelbcrt premier Archeuefque. 
H clmodius, Albert Crants. 
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Z 1 m 1 s c e s n’eftant cncores fatisfait de la vi&oirc que fes gens auoient ; a gangnee fur 
es RuffieSjfe mit encore en tefte de les dechaffer de la Bulgarie.Dc forte qu’il voulut cftre 
uy-meûne le conduâeur de ccftc entreprinfc,menant de prinfault fon armée deuant Per- 
fthlaba(qüc les Molcouites appellent Pcrélaflavv)cité roiale de Bulgarie,qu ’il fit nommer 
"oannopolis, apres fe le lire faiét rendrc,fcftant Borizcs Roy de Bulgarie trouué dedans. 
Et puis alla trouuer l’arrace des Ruffiens qui venoient au deuant de luy, lefquels il deifit & 
mit en routte auec grand carnage, le iour auquel les Grecs celebrentlafefte de S. George. 
A u moien dequoy tout le Roiaume de Bulgarie fe rendit à luy, apres qu’il eut encore faid 
vne autre grande defconfiturc defdidts Ruffiens deuant la ville de Doroftole. Ainfi furent 
es Bulgariens pour vn temps redui&s fouz la puiffancc des Grecs.Cedrenus,Ioanncs Cu- 
ropalates.Cependant on eferit que Olga mere de Suatoflaus Roy de Ruflie vint du téps 
de l’Empereur Zimifces à Conftantinoplc,où elle fe fit baptizer en la religion Chreftiéne, 
& fut nommée Helene. 

Theophania fille de l’Empereur Romanus cfpoufà celle année en la ville de Rome] 
le ieune Empereur Othon.Sigebert. 

M a 1 o l v s Abbé de Clugny fit en ce temps vn voiage par deuotion à Rome, au retour 
duquel il fut pris par les Sarrazins qui tenoient le Fraxinctc en Italiedefquels le rctindrét 
iüfqües à ce que Guillaume Duc ou Comte d’Arles les vint affieger auec vne grade armee, 
défi bonne façon qu’il les prift tous par affault dedans leur fort, & les fit paffer par le fil de 
refpec.CommcteimoigncGlabcr,quiditauffiquccelà fefitvn peu deuant letrcfpasde 
l’Empereur Othon premier, & en parle en cefte forte. Qui paulopojlin eodem Fraxino obfefo 
ib exercitu Viüelmi Ducts u 4 relatenjîs omnes ad internecionem deletifunt , paulo poji Otho Ma- 

Ignsts Imperatorobijt.LcCqucls mots i’ay bien voulu adioufter pour Sigonius,qui diél bien 
*querEmpereurOthonapres auoir marié fon filsàla Princeffede Grece,leua vne grande 
armee pour îenuoier contre les Sarrazins du Fraxinete,afin d’achcuer de deliurer l’Italie 
des reliques de celle nation là,à caufe de la mort de fa mere , & du Prince Guillaume fon 
fils , qui le firent laiflér celle entreprinfc pour fien retourner en Allemagne. Mais il fe peut 
faire qu’il laiffa la conduire de celle armee à ce Guillaume pour la paracheuer.Pourla- 
quelleoccafionVvitikindeditqucrÈmpcrcur Othon gangna en ce temps-là quelques 
victoires fur les Sarrazins en Italie.Cependant on peut douter par cecy qucce Guillaume 
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Comte d 'Arles cftoit vaflal de l'Empereur, puis qu il cftoit au leruice diceluy:fi ce neft 
que la vaillance dont il cftoit cftimé,ait incite 1 Empereur de le faire venir pour luy don- 
ner la charge de ccftc guerre. Iccroy auifiquec’eft luyqueGlaber appelle pere de Guil- 
laume Comte d’ A rlcs,qui fut pere de Confiance fernmedu Roy Robert: & pourccquil 
le dit auffi Duc d’Aquitaine, celà me perfuade qu’il fut fils de Raimond Duc d Aquitaine 
quiefpoufa Berthe niepeedu Roy Hugues de Prouence,vcfuedefonncpueu BofonCôte 
d’Arles, par laquelle il obtint ladite Comté d’Arles. Si quelqu vn nous informe mieux que 
nous ne fommes de la genealogie,nous le croirons. 

Ie an j3.de ce nom mourut félon Onufriusle 6.dc Septembre, & eut pour fucceffeur 
Donus ou Domnus 2. du nom 5 natifde R orne, qui futcfleulcxo.de Septembre. Et dura fl 
peu qu’il n’eut loiiïr de laiffer dequov faire parler de luy,pource qu il mourut le 19.de Dé- 
cembre. A caufedcquoy on mit dés le iourenfuiuant en fon lieu Benoift 6.fils d vnHilde- 
brand citoyen de Rome, où il prefida i.an,3.mois.Combië que la plufpart des autres 1 ont 
colloqué deuant Domnus. 

S o v z le Pape Iean ij.la couftumc de baptizer & donner noms aux Cloches fut intro- 
duide.Pourcc que le ieune Empereur Othon apres fon couronnement donna (on nom a 
lagroircclochedel’EglifedcLatran. Balæus. 
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Othon premier du nom Empereur de Germanie furnommé le Grand, à caufe de fes 
grands faids,eftant aduerty de la mort de fa merc Mathilde, de Guillaume Archeuefque 
de Majcnccfon Ab, qui gouucrnoit les affaires de la Germanie en fon abfcnce,& de Her- 
man Gouuerncur de Saxe * partit d’Italie pour fen retourner en Allemagne, afin de 
obuier aux troubles qui y euffent peu furuenir.Mais il y eut eftè bien peu,qu’il tomba en la 
maladie de laquelle il mourut lefeptiefmeiourde May.laiffant lafuccefflon de fon Em- 
pile à fon fils Othon 2.qui fut furnommé La mort des Sarrazins,ou pIuftoft(commc dit S> 
gonius)lc fanguinairepourlaraifon que nous dirons cy apres, lequel régna io.ans,7.mois, 
i.iours:CommetefmoignentMari.mu$Scotus,Herman Contrad, Sigebcrt, Othon de 
Frifingen,Abbé d’Vrfperg,Auentin & Cufpinian.Combicn que Helmodius a cftimé que 
Othon i.mourutran974.Vvitikindemoinede l’Abbaye de Corbicen Saxe, quiaeferit 
l’hiftoire de fes faids & de fon pere en trois liures,la finit à fa mort , auquel temps il florif- 
foit. Les Hiftoriens d’Italie confeflent qu’il a efté le principal Autheur& inftitu- 
teur des fiefs &: dignitez tant petites que grandes d’Italie:Comme des Duchez, Comtcz, 
Marquifats,BaronnieSj& delà policequifeft gardée ésvilles & communautcz iufquesà 
plus dejoo.ans depuis. 

Bovr.chard Duc de Suaube& d’Allemagne mourut. Au moié dequby l’Empereur 
donna fa Duché à fon coufîn Othon fils de Luitolph, quieftoit fils aifné de l’Empereur 
Othon.Herman Contrad. 

Pierre Candian Duc de Venifc ayant répudié fa première femme fans occafîonle- 
gitimc,auoit efpouféau lieu d’elle la feeur de Hugues Marquis d’Hetrurie.Dont il fit con- 
ceuoirvnc fi mauuaifc opinion de luy au peuple qui penfoit qu’il fevouiuft parcemoicn 
dreffer le chemin à la tvrannie,qu’ilfefleua contre luy,& mit le feu dedans le Palais où il 
feftoit retiré: qui fit vn fi beau mefnage, que non feulement le Palais , mais auffi le temple 
de S. Marc, & plus de trois cens maifons prochaines, furent bruflces.Et pource que le Duc 
efehappa ce peril,il tomba en fin entre les mains du peuple, mefme qui le deshacha fort 
cruellement en pièces auec vn fien petit fils qu’il tenoit entre fes bras. Ce que Blondus & 
Contarin rapportent à cefte a^nec. 
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Les Rulficns mattez de tant de pertes & defaftres, demandèrent enfinpaixàl’Empe-j 
rcur,qui la leur otftroya.Mais en fen retournant en leur païs furent quafi tous taillez en 
pièces au païs des Patzinaces,que les autres difent Pieczinigcs, par leur Prince nommé 
Cures. De forte que le Roy Stolaus,fclon d’autres Suratoflas ou Sphcudofthlabus , fut du 
nombre des tuez.De forte qu’on fit du crâne d’iceluy vne couppe enchalfee en or 5 où fu- 
rent grauez ces mots: 

Comme il rauijl d'autruy le bien , 
il pert fia vicauec le fiien. 

LaiflTant deux fils légitimés Ieropolch,& Olga ou 01 égai,qui tombèrent incontinent en 
difcordl’vn contre l’autre,pourraifon de la fuccelfiondeleurpere. Al’occafîon dequoy 
Olga fut mis à mort par les liens* Au moié dequoy Icropolch fe mit en polfclfiô de la Mo- 
narchie de Rulfie, laquelle luy demeura bien peu de téps : pourcc q fonfrere baftard Vval- 
odimirele fit bientoft apres mourir, par trahifori parle moien du lecours qu’il amena de 
aVvaregié,où il fen eftoit fuy, apres la mort de fon frère Olga, reduifant toute la Ruifie en 
là main.par laquelle il eut le moien puis apres de faire la guerre aux Bulgaricns, Croaciés, 
DulcpicnSjViatiques&Iazyges, pour les faire fesfubjcéts & tributaires* Au refte on tient 
queccfutluy qui fit fonder la grande cité deVvolodimcrie, qui aefté vn long tertips le 
lege principal detoutlepaïs.Comme recitent Cedrenus, Ioan. Curopal. Zonare, Sigif 
mundBarOj&leshiftoires dePolognc:Selon lefquelsledcfaftrc'de Spheudoftlabusad-] 
uint l’an 6480.de la création du monde, félon la fupputation des Grecs & Rulficns. 
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La Germanie troublée parla mort de l’Empereur Othon, donna occafion à Ragnicr 
& Lambert enfans de feu Ragnier au long col, Comte de Mont en Hainault, de fe remuer 
& de faire quelque amas de gens pour fe remettre és biens & feigneuries de leur pere, 
defqucls ils auoient efté exheredez par l’Archeuefque Brunon. Et de faid vindrentitrou- 
uer les détenteurs d’icelles près Pcronne,qui eftoient Garnier, & Râmold : lefquels ils tuè- 
rent tous deux en vne bataille. Au moien dequoy ils fc remirent en polfelfion de leur pa- 
trimoine, faifans eftat de le bien défendre & garder. A caufe dequoy ils firent fortifier le 
chafteau de Buxidc fur la riuierc de Han. Mais le nouue^Empereur cftant party deSaxe, 
apres auoir(comme dit Albert Crants) reprimé les Efclauons, qui fe vouloient à caufe de 
la mort de fon pere efmouuoir à rébellion, pour venir alfeurer feseftats,enuoiavnearmcej 
contr’euXjfouz la conduire des Comtes Arnould de Flandres, & Godefroy de Verdun, 
ou d’Ardenncrqüi prindrent,& ràferent ledit chafteau de Buxide,& remirent toute la Cô- 
té de Hainault en l’obeiflànce de l’Empereur’: laquelle il leur donna en rccôpcnce de leur 
feruice.Sigebert,Richard de Vvalfebourg,Iacques Meyer. 

Henry furnommé le mutin Duc de Bauiere,feftant allié de Boleflaus Prince de Boëf 
me,deMieflausRoydc Pologne, (lefquels Lambert de ScafFuab appelle Bolifclaio & 
Mifico ) & de Harald Roy de Dannemarc , printla hardiefle de fe reuolter contre le ieu- 
ne Empereur fon nepueu , iufques à fe dofiner luy-mcfmc le nom d’Empcreur, & fe faire 
couronner fouz ce filtre, par les Euefques de fon païs.Mais Othon l’ayant fait venir à foy, 
fouzfaufconduit,rcnuoiaenexiI,prenantIaDuchédc Bauicreen fa main. Qui fut caufe 
que Harald Roy de Dannemarc qui auoit ja pris les atmes, &mis vne armee dedans le 
païs de S axe,taicha bientoft de retirer fes pièces. Mais pour refaire fa paix auec l’Empe- 
reur, il faillut qu’il fe rendift fon tributairc.Gomme tefmoignent Lambert SchafF.& Auë- 
tindefqucls doiüent auoirpris Harald pour Suenotho fon fils , qui regnoit félon Hclmo- 
dius en ce temps. 
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Les Vénitiens feftans deliurez de leur Duc , en efleuerent vn autre en fon lieu : qui; 
fut le Seigneur Pierre Orfelin4.qui à fes propres defpens fit refaire le Palais Ducal 
exerça fa dignité l'efpace feulement de deux ans;Durant lefquels on dit que les Sarrazins 
entrèrent auec deux armées en Italie. L’vne defquclles apres auoir pris la ville de Ca- 
pua au Royaume de Naples alla mettre le fîegcdeuant la ville de Bari, que les Vénitiens 
îccoururent premièrement de munitions, & puis enuoierent leur armée fe ioindreaux 
Grecs : auec lefquels elle côtraignit les Sarrazins de leuer lçur fiege & fe retirer.Sabellic, 
Contarin. 

L’an 365.de l’Hegirfc les Califes de Cairaoan en Afrique furent en guerre lvn contre 
l’autre : Selon Iean Leon liure 4. Ce que nous eftimons qu’il fault entendre du gouucr- 
nement qui eftoit de la lignee des Sauhages,que le Calife Elcain auoit laiflTé pour foy en 
Afrique : quand il fe retira en Egypte , lequel fe reuolta contre luy , & enuoia rendre hon- 
neur & hommage au Calife de Bagadet,lequel à cefte occafîon le conftitua Roy de toute 
l’Afrique. 

Basile Patriarche de Conftâtinople fut pour quelques crimes depofé, & en fon lieu 
vn nommé Antoine Studites fubftitué,qui prefida 6.ans.Cedrenus,Ioan.CuropaL 
Benoist 6.ayant efté pris & emprifonné dedans le chafteau S. Ange par vn Cyn* 
thius des plus puiflans citoyens de Rome, qui penfoit par ce moien remettre la cité de Ro- 
me en fon ancienne liberté, mourut le 1 p.iour de Mars, de paüureté,& de mifcre.Combië 
que Onufrius eftime qu’il fut depolè feulement: & que 10. iours apres Boriiface 7. fils de 
Franco Fercucio de Ropic fut fubftitué en fon lieu. Auquel tous les Autheurs tefirnoignét 
qu’il paruint par brigues, corruptions & mauuaifes pratiques.De forte qu’il fut appelléau 
Concile tenu à Reims l’an ÿçz.Malefacc, monftre horrible furmontant tous les humains 
en mefchanccrez,& qui f eftoit enfanglantè du fang de fon predecelfeur.Qui fut caufe que 
pluficurs citoyens de Rome.fignamment ceux de lafaétion des Comtes de Tufculane, fé 
efleuerent contre Iuy,& le contraignirent fenfuir à Conftantinople, portât auec foy tous 
les plus précieux trefors de l’Eglife S. Pierre qu’il auoit defrobez. Au moiê defquels il fou- 
rnit encore le retour à Rome:& y cftant entré le 8. mois apres fon départ, fe fit par fes dons 
&prefensremettrecnfonfiege,quiauoitefté occupé en fon abfence par Iean 14. Com- 
bien qu’Onufrius eftime qu’il ne retourna à Rome qu’apres le trefpas de Benoift y. Ce qui 
femble eftre approuuépar le Concile de Reims. 
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S’ b s t a n t le Duc Henry par l’abfcncc de l’Empereur remis en polTeflion de la Duché 
de Bauiere,fut caufe que l’Empereur retourna derechef contre luy auec telle puiflànce 
qu’il remit en fa main fàdiâe Duché : & puis la laifla en garde â fon coufin Othon,fils de 
Luitolfqui eftoit DucdcSuaubc. Herman Contr?él,Sigebert, Auentin Üu. y. 

E g d a k. e Roy d’Angleterre mourut en la 16. année de fon regije , laiflànt vn fils 
nommé Edouard, qui fut z.du nom,& ip.Roy depuis Cerditius, lequel régna feulement 
j.ans & demy.Poüdore Virgile,Guillaume de Malmesberie. 

Boniface 7.apres auoir tenu le Papati.an,i.mois,u. iours, fut contraint de le quit- 
ter cefte annee , l’onziefmeiourde May. Les aiftesdu Concile de Reims mentionné cy 
defliis,font mention qu’il fut condamné par vn grand Synode & chalfé, & qu’il ne reuint 
qu’apres le trefpas de l’Empereur Othon.Tant y a que fuiuant fa depofition Benoift 6.ou 
7.fils d’vn des Comtes de Tufculane,qui auparauant fe nommoit Dieu-donné, fut eftablv 
en fon lieu du confentcmcnt de l’Empereur le premier iourdeluin, où il prefida ÿ.ans, 1. 
mois,io.iours. 

N’estant 
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N’estant le différend qui eftoit entre les Preftres & les Moines d’Angleterre ac- 
cordé, pourcc que les Preftres faifoienttoutee qu’il leur eftoit poflible pour eftre remisj 
en leurs rcuenuz &c poffdfions; defquelles ils auoient cfté deiettez par les Moines , au de- 
fault de fe vouloir feparcr d’auec lours femmes : Dunftanus fîtàcefteoccafionaiïembler! 
deux Synodes, l’vn à Vvintton, l’autre à Calue. A l’vn defquels , comme les Preftres dc- 
fendiffentfort afpremenc leur caufe par tous moyens àeuxpoflîbles, vne voix fut ouye 
fortant de la bouche d’vn Crucifix qui eftoit attaché contre vne paroy, difant : ( tefmoin 
Polydoreliu.6) que ceux failloient qui tenoient pour la caufe des Preftres. Ou fclonRa- 
nulfus, que la caufe de Dunftanus eftoit la meilleure. Par lequel miracle les Preftres furet 
grandement eftonnez & refroidis : mais ils le furent encores plus au fécond Synode , par 
vn autre aufli effrange miracle que le precedent, qui bailla caufe gaignee aux Moines: en- 
core qu’ils fuffent fécondez & fôuftenuz par vn Euefquc nommé Ratbot venu d’Efcofle: 
comme recitent Mamclmurenfisliu. z* Ranulfe üu. 6. chap. il Polydorcliure 6. Balæus, 
& autres. 

E n v i R o N ce temps la grande cité de Calecut,qui eft au pays des Indes en la prouin- 
cc de Malabar, fut fondée &cdifieeparvnRoy du pays qui fc nômoit Calic Comodri: 
lequel nom mcfmc ceux de ùl famille qui à prefent peuuent paruenir à la couronne, fault 
qu’ils portent : ainfi quodit André Theuct en fa Coûnographie vniuerfcllei te que cccy 
[aduint enuiron 6oo. ans douant qu’il fift fon œuure. 
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Lis citez de la Syrie qui auoiét cfté faites tributaires de l’Empire, auec le pays de Da- 
masse voulurent en ce temps emanciper de ceftc fubieâion. A caufe dequoy l’Empereur 
Ziraifccs fit vn voyage en Syrie,qu’il paracheua à fon honneur. Mais auretourilfutem- 
poifonné par vn Eunuque: de forre qu’il mourut au mois de Décembre, eftant la4. Indi- 
en commencec,& l’an 975. de noftre Seigneur non encore expiré, ny aufli 6484. de la 
création du Monde. Parquoy l’Empire demoura entre les mains de Bafile le Ieunc , & de 
Conftantin 10. fon frere, di<ft Porphy rogenite , fils de l’Empereur Romanus 3. Lequel ils 
polfedercnt enfemble iufques à la mort dudit Bafile, qui eftoit l’aifiié, & (pour ce refpcd) 
prccedoit fon frere l’efpacc de cinquante ans. Ioan.Curopal. Zonare,Cearenus,Michaël 
Glyca. 

L’Emperevr Othon eftimant l’eftat d’Allemagne bien afleuré , mena vne armée 
contre les Princes de Boëme & de Pologne : pourcc qu’ils auoient eu intelligence auec le 
Duc Henry. Lefqucls il eftonna tellement de fes forces, qu’il les fit venir à telle compofî- 
tion qu’il voulut : tefmoin Lambert de Scaffuab&Aucntin. Mais félon Æneas Syluius, 
il femble que Boleflaus fils de Boleflaus qui auoit fait mourir S.Vvenceflaus fon frere, te- 
noit lors laprincipaulté de Boëme apres fondid pere, duquel il fe rendit autant dilTembla- 
blê chbontédevie,quefemblablcafononcle. Car il s’efforça de remettre au deflùs le 
Chriftianiûne en Boëme, qui y eftoit decheut. Souz luy aufli vefquit Adclbcrt Archeuef- 
que de Prague/ort renommé pour fa fain&cté de vie, & pour fon zelc à la religion Chre- 
fticnne. Finalement on tient que ledit Boleflaus régna jz. ans, & puis laiflà fa principaulté 
à Boleflaus 3. du nom fon fils, qui fut 16 .Duc de Boëme. 

Cependant les deux freres Ragnier & Lambert , qui depuis leur dernier defaftre 
S’eftoient retirez vers le Roy Lothaire de France (qui leur fit efpouferGebcrge fille de 
Charles fon frere à Lambert, & Hannie fille de Hugues Capet à l’autre) rcceurent de luy 
vne grolfc flotte de gens pour fc remettre par eux en leurs biens. Et allèrent pour ce faid 
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donner bataille près le chafteau de Caftriloc aux deux Comtes, (quile detenoiét) laquel- 
le fut combatuëiîopiniaftrément, qu’on ne fçait pour qui certainement fut la vi&oirc: 
combien que les Comtes fcmblercnt auoir cela dauantage,qu’ils ne laifîerent rien gaigner 
fur eux aux deux freres en ce voyage : félon Sigcberr. Mais l’appendix de Flodoard , dit 
que larmee de Godefroy reccut beaucoüpjplus grande perte de gens que l’autre : mefmcs 
que ledit Godefroy y fut fi lourdemét blefïè, qu’il nefe porta onequesbien depuis. Il fem- 
ble aufli que ce fut en la mefine année que le Roy Lothaire déclara fon fils vnique nom- 
mé Louys Roy : & le fit regnér deflors a&uellemcnt auec luy , voulat poffible obuier aux 
entreprinfes que fon frere Charles euft peu faire contre luy apres fon trcfpas : & que de là 
Odorannus,Aimoinus,& Hugues de Flory poürroient auoirpris occafion de s’abufer , ef- 
criuans en leurs Chroniques que le Roy Lothaire mourut ceftc année, &qucfon fils ré- 
gna neuf ans apres luy. D’autant mcfmctnent que nousfommesaduertizparduTillet, 
qu’il y a tiltre à Paris, du Roy Lothaire & de fon fils regnans enfcmblc: &quc nous en a- 
uons trouué vn femblable au Chartulaire de l’Abbaye de Monftier-Armey,qui eft au dio- 
cefe de Troyes, duquel nous auons extrait cefteclaufule : ^4 Sium Trecarum ctuitate publiée 
fub die 71 , id- Noucmbrit , Anna XXI; régnante domino nojbro Lothario Rege } fili6<jue eiutgloriojijïimo 
Ludouico régnante cum pâtre pio 3 anno 3. Ioinét les autres raifons que nous alléguerons encor 
cy apres* * 

L e feigneur Orfelin Duc de Venife, eftant furpris du degouft des honneurs de ce mo- 
de, refignâ volontairement fa dignité pouraller faire profdïion de la vie Monaftique au 
pays d’Aquitaine. A caufedequoy les Vénitiens efleureht en fon lieu le feigneur Vital ou 
Vidal Candian fils de Pierre Candian, quiauoit eftécy deuant occis. Le temps de la di- 
gnité duquel a efté diuerfement compté. Maispource que Sabellic afferme que le com- 
mencement & fin d’iceluy aduindrentfouz l’Empereur Othon 1. nous retenons les 8. ans 
qu’il dit en fes Enneades qu’il a duré. 

A l h a g i b did Almanfor Roy de Cordoue, ayant tenu quafi toute l’Efpagnc en fub- 
ieétion par l’efpace de n. ans (pource que les Chreftiens ne faifoient pas grand compte 
dcfeioindrcentr’euxpours’oppoferàfapuiffance) voulut en la 13. annee mener vne ar- 
mée dedans le pays de Gallice & de Portugal : mais vne pefte fe mit en fon camp, qui en 
fit mourir la plufpart. A quoy le Roy Veremund prit fi bien garde, qu’il enüoya donner 
fur le refte par vne trouppe de fa caualcrie. De forte que tout fut mis eri pièces ou en rou- 
te, eftant Almanfor contraint fe fauuer hontéufement à Cordoue. Rodcric, A lfonfe, 
Anth.Benther. 

V n Synode fut derechef afTemblé ceftc annee en Angleterre par Dunftanus Arche- 
uefquc dcCantorbie. Auquel pource qu'il eftoit quafi venu à chef de fês intentions, il 
fit ordonner que les miniftres des Eglifcs , fignammcntdcsEucfqucs & Chefs des Egli- 
fes Cathédrales, qui ne voufdroient s’obliger à viure en célibat, & fe feparer de leurs fem- 
mes, feroient exclus &fpoliez de leurs bénéfices & reuenuz. De forte que la charge fut 
donnée de mettre à execution ce ftatut , fuiuant le referit du Pape Ican treziefme ( men- 
tionné cy deuât) à OfuualdEucfque d’Yort,& Ethelvvald Euefque de Vvintton, qui n’e- 
ftoient pas moins affeâionnez à ceftc pourfuitc que Dunftanus. Somme que les Prcftres 
perdirent en fin en cefte forte leur caufejnonobftant toutes leurs raifons, oppofitions,de- 
fenfes, répliqués, & l’Apologie que rEuefqued’Efcoffe fît pourlc mariage des Prcftres. 
Qui futcaufe que Dunftanus entreprit encore d’introduire enfonEglifc vn chant nou- 
ueau de la Méfie, auec plufieurs autres chofcs rceitees par V incent de Beauuais , liure 1 4. 
chapitre 8. 60. 77. & 94. defon Miroir hiftorial, &par Antonin de Florence, Para. 3. 
tiltre feziefîne, chapitre fix. 

Vu Monde. 
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. Bardas Selerus ou Duras, domeftiquc des Légions d’Oricnt, fe rebella cotre l’Em - 1 
pcrcur Bafîle , prenant luy-mefme le nom & tiltrc d’Empercur. Pour laquelle audace re- 
primer, Bafiledepelchavn autre lien Lieutenant nommé LeonPhocas contre luy : quilc| 
guerroya fi rudement, que là vi&oire balançant vne fois pour l’vn,vne fois pour l’autre: 
enfin Bardas fut vaincu & contraint fe retirer vers Gofroé Souldan,ou comme autres di- 
fcnt,Calife Amcrmumne ou Epiir Elmamin de Babyloncjqui toutcsfois le mit en prilon, 
comme recitent Cedrenus & Ioan.Curopal. Combien que Iean Leon liure premier ap- 
pelle Elnir le Calife quieftoit à Bagadetence temps. Auquel auffi Apothulpheeftoit 
SouldanouAmiras 4 ’Amidc,& Apotagle de Marty ropoli. Cedrcnus. 

L’Emperevr Othon ayant affaire en pluficurs lieux,preuoyoit que ce luy ferait pre- 
iudiced’eftretoufiours occupé à la defenfé de la Lorraine contre les François. A caufe 
dequoy pour fedefuelopper de ce fcrupule, & pour tailler aulfi de la befongne au Ro\ 
Lothairc, donna toute la balfe Lorraine en tiltre de Duché à fon frere C harles, qui tenoit 
& mouuoit en fouueraineté de l’Empire : afin de fe le rendre obligè,& moins affeétionné 
enuen fon frere. Sigcbert. 

A lmansor ayant enuie de reparer la perte & hôte qu’il auoit receuc I’annee pafifee, 
rcuint auec vne armée dedans le pays de Caftille. A caufe dequoy les Rois V eremund de 
Leon & Garcias de Nauarre (lequel eft appellé en Glaber, polfible par la faulte des Efcri- 
uains, Guillaume le Sainéfc pour Garfie Sance) auec le Comte Fernand de Caftille, afiëm- 
blerent leurs forces çnf«nblc,& le combatirent auprès de Calateiacor, défi bône façon 
ju’ils mirent encore toute fon armee en pièces ou en route , gaignans fon camp &: tout 
on bagage. Ce qu’il prit fi à cœur, qu’il en mourut bié toft apres, lailfant vn fils nômé par 
Roderic & les autres Hiftoires d’Elpagnc Abdcmelic, & par Ieâ Leon Mudafir,qui appel- 
le fonpere ConfcillerdeCordouë: lequel luy fucceda à fa couronne, & régna comme 
luyfixans fixmois. Roderic dit en quelque endroit, que Almazor mourut l’an trois cens 
foixantefept des Arabes: ce qui s accorde auec les vingteinq ans qu’on dit qu'il a régné, 
[& auec le temps que Valæus dit que HilTen commença de regner. Combien que luv-mef 
me ny les autres HiftoriensEfpagnolsnes’accordent pas bien de l’annee du trcfpas d’i- 
celuy. ‘ 

La mortdcZimifces diuulguee, donna occafion aux Bulgariens de fe vouloir éman- 
ciper de la fubietftion des Grecs, chaflànt lés Officiers & G ouucrneufs qu’il leur auoit laif- 
fe. De for te qu’ils fe rangèrent fouz la conduite de quatre freres nommez Samuel, Da- 
uid,Moyfe & Aaron,di<ftsComitopules ; pource qu’ils eftoient fils d’vn Comte du pays. 
[Mais les trais derniers moururent de diuers accidents^n peu de temps les vns apres les 
autres, reftant Samuel feul, homme belliqueux & fans repos: lequel prenant garde aux 
troubles qui cftoient en la Grece à caufe de la rébellion de Bardas, fe mit auec vne armee 
dedans la Grèce, où il courut &rauagca toute la ThraceiMacedone,& ThcfTalie, Cc- 
drenus, 1 cannes Curopalates. 
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L e Roy Lothaire neseftimant fatisfaiâ: duparty que l'Empereur Othon auoit fait à 
fon frere, mena vne groffc armee en Lorraine, pour recouurer le droitt qu’il y pretendoit, 
fi couuertemcnt & en telle diligécc qu’il s’en fallut peu qu’il ne furprift l’Empereur dedans 
la ville d’Aix : tellement qu’il n’eut loifir que d’en fortir tt fc fauuer , la iaiflant en pillage 
aux François. Qui fut caufc qu’il aflembla fes forces apres leur départ, & les mena en 
France, gaftant & ruinant tout par où il paflbit,depuis le premier iour d’OCtobre iufqu’au 
premier de Décembre. Mais eftant arriué dedans Paris , pource qu'il y perdit vn fien nep- 
ucu aucc vne bonne partie de fes gem, par vne faillie que les Parifiens firent fur luy , & que 
le Roy Lothaire fevint auce la puiflance de France, (accompagné de Hugues Capet & 
Henry Duc de Bourgongnc) prefenter deuant luy ; force fut qu’il fc retirait , eftant fi af- 
prcmentpourfuiuy , que toute fon arriere-gardc fut deffaiéte, & fon bagage deftrouffë: 
comme Sigcbert auec les Hiftoires de France, Aimoinus & Glaber teftnoignent ample- 
ment. 

L a fain&eté de moeurs du Roy Edouard ne peut diuertir le malin courage de fâbelle- 
mere AlfredcjdeluypourchafTerfamortparfesmaudidesprafticqucs: afin défaire tô- 
ber le Roiaumc d'Angleterre entre les mains de fon fils Ethclrede, félon Glaber Adalrad, 
quideuoiteftre fon héritier, comme il fut. Et pource qu’il cftoit autant defpourucu des 
bonnes conditions & perfections qui eftoient en fon frère , que remply de celles qui def- 
honorent vn Roy, il fut caufe que la vigueur & excellence de fon R oiaume prit tel déclin 

decroiffement auec luy, qu’il ne peut cy apres fouftenir ny repou (Ter l’inuafion des Da- 
nois, qui le vindrent derechef afTaillir, finon en s’obligeant de leur payer certain tribut 
tous les ans pour le laiffer en paix. Nonobftant celà toutesfois il régna trentefept ans, co- 
rne Guillaume de Malmcsberie a compté, ou trentecinq ans félon Polvdorc Virgile IÜ1.7. 
Cependant il fcmble que c’cft luy que Ioannes Magnusliure 17. chajx i8.'de fon Hiftoire 
Gotthique appelle Mildrcde &Ethcldrede, qui enuoya (comme il dit) Sigfride Archc- 
uefquede Vvaruich aux Sucfliens,pour les conuertiràla Religion Chrefticrine. 

Bolhslavs DucdcBoëme fc vinteefteannee mettre 6 c rendre en l’obeiftànce & 
protection de l’Empereur Othon. Lambert de Scaffuab. 

Abdemelic fils d’Almartfor, defiranf ennoblir le commencement de fon régné par 
quelque mémorable entreprinfe à la réparation de la honte aduenuë à fon pere, recom- 
mença la guerre au Roy V eremund:qui le fouftint fi brauement, auec l’aide de Dom Gar- 
cie Comte de Caftille, qu’il le mit en route, lcfaifantpluftoft penfer à fe défendre d'o- 
refhauant,qu’à afTaillir les autres Rois. Roderic,Anth.Benther, 
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Pendant que l’Empereur Othon cftoitcmpefché à la guerre de France, les Empe- 
reurs de G rece firent pafler vne armeeen Italie, qui eftoitaccôpagnec dvne grade troup- 
pe de Sarrazins, par laide defquels la ville de Bari fut premièrement prife & lâccagee , & 
Mathera ruince. Ce qui fit que les autres villes delaPoüille & Calabre fe rendirent aux 
Grecs. Blondus,Sabellic. 

Estant la race des Marquis d’Auftriche faillie Scdecedee, Albert Côte de Bamberg 
futinuefty du Marquifat d’Auftriche par l'Empereur. Munfter. 

V eremvnd ouBermudesfeconddunomRoydcLcon,mourut,tefmoinRoderic, 
enl’Ere 1017. qui fe rapporte iuftement auec cefteanncc, laiflànt vnfîls nommé Alfonfe 
cinquiefmc, aagê lors feulement de cinq ans, qui luyfucceda fouzla tutelle defamere 
Gcloira,& de Confalues Mende Comte de Caftille. On dit qu’il eut vne fœur nommee 
Terafia, laquelle il voulut contraindre cy apres parmauuais confeil d’cfpoufer Abdalla 
RoydeTolettc,afînd’cftrefaùorifc & lècouru de luy contre le Roy de Cordouë. Mais 
elle ne le voulut oneques recognoiftre pour mary , ny le laifler vfer d’elle comme de fem- 
me. A caufe dequoy elle fut renuoyee & rendue religieufe. Roderic & les autres. 

Herigervs moine, Vvilligifc Àrcheucfquc de Majence, & Radulfe moine de Ful- 
den, hommes do&es & illuftres flori(Toientencetemps,auec Rofuita religieufe natifue 
de Saxe, que l’onditauoireu aflez bonne cognoilTance des lettres Grecques &Latinesj 
mcfmcment aûoir compolé envers poétiques les faiéts &geftes de l’Empereur Othon 
premier. On tient auili que Herard moine de Lunebourg & dotftcur aflez fameux viuoit 
auec eux. 
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L’Empirevr Othon eftant aduerty de I’arriuec des Grecs en Italie, tfouua les 
moyens de le mettre d’appoin&cment auec le Roy Lothaire, à vn Parlement qu’ils curët 
enlemble fur la riuiereduCharrc : où l’on dit que le Roy Lothaire renonçâ au droiift qu’il 
auoiten la Lorraine, contre la volonté des Princes de France, mcfmement du Duc Char- 
les fon frere : félon Sigcbert fc les Annales de France. 

Alain furnomme Barbetorte Duc de la petite Bretagne, décéda, laiflànt deux fils 
naiz hors mariage, nommez Hoël & Guerec : defquels Hoël luy fucceda en la principau- 
té de Bretagne, eftant fon frere Eucfque de Nantes: comme rccitët les Annales de la pe- 
tite Bretagne. Combien que les Annales de France rapportent la mort d’Alain bien long 
temps deuant. Ce qui femble plus pertinent, pource qu’il cft difficile de croire qu’il ait 
tantvefcu. 

Bi lvg Prince ou Roy des Efclauons diète Vvinides,Vviltzes,Obodritcs &Vvagriës, 
qui habitoient toute la cofte maritime de la Germanie depuis la riuiere de Viftula iuiques 
aux côfins de Dannemarc,& qui auoit le premier receu la ReligiôChreftiénecn cesmar- 
ches-là,mourut, laiflànt trois fils,Mifizla,Naccon & Sederich : qui partagèrent lesbiens 
& feigneuries d’iceluy entre eux . Mais Mifizla obtint les Obodrites. Albert Crants liu.z. 
chap.40. delà Vvandalie. 

I D o m Garcias Sancio furnommé le Tremblcur Roy de Nauarre & du pays d’Arragon, 
mourut, teftnoin Rodcric,cn la ij.annec de fon regne:combien qu’il dit que ce fut en l’E- 
rc 968. Mais il eft certain qu’il y a faulte, pource qu’il confefle qu’il fe trouua au fccours 
Ju Roy Veremund contre le Roy Almanfor. Dont il femble qu’il a voulu pluftoft eferi- 
e 1018. d’autant mefmemcnt qu’il dit auffi que Dom Sanchio le Grâd fon fils, quiluy fuc- 
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céda à Ton Roiaume, mourut en l’Ere 1053* a y ant regne trcntecinq ans. Lequel fut fi vail- 
lant & heureux en guerrc,quil deietta & dcfnicha les Sarrazins de tout ce qu ils tcnoicnt 
encore és paysdeNauarre,Arragon,Caftillc,Cantorbie &Galcongnc. Dont François 

Taraffa sert perfuadé qu’il fe fit appeller Empereur des Efpagncs. 

Antoine Studitcs Patriarche de Conftantinople, renonça volontairement a la di- 
gnité Patriarchalej apres l’aüoir excrcec fix ans. Acaufedequoyonditqu’elle demeura 
vacquante l’clpace de 4. ans* Zonarc,Ioan.Curopal. 
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O th o n ayant fes forces preftes pour les faire palTer en Italie, au rccoüurcmeht delà 
Poüillc & Calabre, qu’il pretendoit luy appartenir par le dot de fa femme, mit première- 
ment vne partie de fon armée fur mer, qui courut toute la coftc delà Dalmatic &EfcIa- 
uonnie : teimoin Blondus . Et puis voulut, au dire de Sabcllic,afficger la cité de Venife , & 
la matter par famine, à l’optat d’vn Caloprinus banny de ladite cité. Mais les Hiftoires de 
France & de Lorraine difentj que deuant qu’il euft commencé ce voyage,afîn dofter tou- 
te occafion à Charles frere du RoyLothairç de remuer mefiiage en fon abfcnce, pourcc 
qu’il eftoit malcôtent de l’accord que fon frere auoit fait auec luy, qu’il renouuella le frai- 
été qu’il auoit fait cy deuant âuec luy, l’accordant en telle forte qu’il defigna certaines ter- 
res en celle partie qu’il tenoit du Roiaume de Lorraine, fituees entre la Meufe & le Rhin, 
és lieux circonuoifins de Mets,Toul, Verdun, & Nancy iufques à l’Alfatiei & fignamment 
celles qu’on cftimequejle feu Duc Giflebcrt auoit tenues de fon patrimoine. Toutes les- 
quelles il erigea en Duché, & en donna les fouuerainetez & prééminences audit Charles, 
qui prie defiors pour deuife le Bras armé fortant des nues 2 & à icelles adioufta tout ce 

3 u’il tenoit de fon patrimoine en la balle Belgique : qui eftoit vne grande partie de Flan- 
res & de Brabant, qu'on appelloit auparauant la balle Lorraine. De façon que defiorsle 
nom de Roiaume en Lorraine fut fupprimé & conuerty en Duché 5 retenant tôutesfoislâ 
fouucraineté. Auquel on adioufta depuis le tiltre de Marquis,qui ne fcmble lignifier autre 
chofe(quoy qu’aucuns veulent dire) que ce qu’il eftoit comme la Marche des a. Roiau- 
mes de France & d’Allemagne. Chroniques de France & de Lorraine, Richard de Vvaf- 
febourg. Par lequel moyen Charles sellant fait valïal des AUemans, perdit la bienvueil- 
lance des François, qui l’cftimerent defiors comme eftrangcr. Mais d’autant qu’vn Frédé- 
ric ou Ferry auoit efte dés le temps de l’Empereur Othon premier, fait Gouuemeur du 
Roiaume de Lorraine par l’ Archcuefquc Bruno, fouz tiltre de Duc de Lorraine qu’il por- 
toit: i’eftime que lors que Charlemagne fut ainfi pourucu de ccftc partie de Lorraincfdôt 
il prit le nom de Duc) que ceft Empereur laifla encore audit Frédéric l’autre partie qui cft 
entre la Meufe & Mofelle, à la tenir comme auparauant de l’Empire , fouz tiltre de gou- 
uernement oudcfiefproprietaircîparlequclilfut apjaellé Duc de Mofdlanfe en Lorrai- 
ne. Ce qui a fait penfer aux Hiftoricns de Lorrainc,qu il f eftoit dés auparauant, l’ayât ob- 


tenue de la fucceflion de fon perc. Mais ie ne voy point qu’aucun d’eux l’ait prouué par vn 
feul bon tefmoignagejny que celle diuifion de la Lorraine Mofcllanique euft onequese- 
fté dés auparauant; ne qu’il fetrouue aucune mention fai été delà Lorraine Mofcllanique 
en aucun ancien autheur deuant ce tcmps-cy. 

Ivhael, Berengier Comte de Rennes , qui fc donnoit aufli bien le tiltre de Duc de 
Bretagne, que faifoit Alain, mourut* ayant vn fils nommé Connan, qui luy fucceda 

à fa 
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à fa Comté & à fcs tiltres & droiéïs : dont il luy fut force d’entrer en querelle aucclç Duc 
Hoel,quile vouloir contraindre à reprendre de luy comme de fon fouuerain /cigneur. A 
caufe dequoy il trouua moyen de le faire mourir en trahifon.Neantmoins Guercch ayant 
renoncé àl'eftat de Preftrife, pour prendre la fuccdfion de fon frère, ne laiflà ledit Con- 
nan en repos de toute fa vie iufques à ce qu’il l’euft fait mourir par poifon , en vengeance 
de la mort de fon frère. Annales de Bretagne. 

L a ville de Hafle au pays de Saxe, fut cefte annee fondée 8c édifice. Chroniques de 
Saxe. 

Ht R. m a N Duc de Luncbourg ou de la bafle Saxe, mourut, avant deux fils,qui luy fuc- 
ccderent à fes eftats, à fçauoir Luther 8c Benno : lequel efpoufa Geila fille du Duc de Ste- 
fin,dont il eut Bernard, qui luy fucceda à ladite Duché aucc Bruno & Thietmare. Albert 
Crants. 
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O th oh ayant commencé à faire la guerre aux Grecs pour lerecouuremcnt de la 
Poüille 8c Calabrc,fit qu’ils fc mirent aux champs en grande armee,ayans les Sarrazins a- 
ueceux, & le vindrent rencontrer le treziefme iour de Iuillctau pays de Beneuent , où il 
ftit honteufement deffait 8c mis en route par la trahifon ou coüardife des Italiens , qu’il a- 
uoit aucc luy, qui Ce mirent en fuite fans combatre (ainfi qu’eftoit leur couftumc de faire) 
comme dit Glaber,nonobftant que luy & les Allemans filfent vertueufeme t leur deuoir. 
Somme que fon armée fut tellement rompue , qu'il fut contraint de Ce mettre à nage fur 
mer pour fefauuer : où il tomba entre les mains de quelques mariniers Grecs , defqucls 
toutesfois il efehappa : aucuns ont voulu dire que cefutfanseftre cogneu. Mais Ditma- 
rc dit que fi fut, neantmoins qu’il euada par fubtil moyen, s’eftant ietté hors du nauire , 8c 
(âuué à nage à Faided’vn marchand Efclauon. Ce que d’autres difent qu’il retôba enco- 
re entre les mains de quelques corfaircs Sarrazins, qui le menèrent en Sicile, & le deliure- 
rent en fin pour vne petite fomme de deniers , ne l’ayant n on-plus cogneu que les autres. 
On dit que fi les Grecs cnpourfuiuant leur vi&oire fuflènt venuzdcuantRome, qu’ils 
l’euffent facilement prifè. Mais tant-y-a que la Poüille & Calabre reuint derechef par ce 
moyen entre les mains des Empereurs de Grcce , qui y amenèrent de nouueaux Gouuer- 
neurs qu’on nômoit Capitaines. Sigebert,Abbé d’ V rlperg,Blondus,Sabellic,Pand.ColL 

L b s Wcnedes ( que certains Hiftoriens Allemans aiment mieux appeller Vvandales) 
entrèrent à grande puiflànce dedans la marche de Brandebourg , fouz la conduite de leur 
Prince nommé Muskano,où ils prindrent 8c ruinèrent les villes tant de Brandebourg que 
d’Auefpourg. Chroniques deSaxe. 

L’an 373 . de l’Hcgire, Auinccnna Prince des Médecins A rabes nafquit à Boccharc 
ville du Roiaumc de Perle, lors que regnoit en icelle , & à Corrafan le Roy Nuch. Sorfa- 
nusenfâvie. 

L 1 b a t 1 v s moine de S. A ubin de Majence, homme do<rte félon ce temps , fut ordon- 
né pour aller prefeher la Religion Chreftienne aux Ruffiens parle Pape Benoift.Au temps 
duquel aulfi florifloit Algerus moine de Corbie eri Saxe, qui a compofé quelques tranftez 
du Liberal arbitre 8c du Sacrement del’Autel. Tritcmius* 
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O t h o n eftant de retour à Rome, rallia le refîdu de Ton armee , qui cftoit efgarec : & 
l’ayant rafraifchie & refaire d’vn nouueau fupplcment de gens de guerre, prit/accagea & 
bruÜala ville de Beneirentj pourcc que les Bencuentins cftoient de ceux qui l’auoicnta- 
bandonné a la iournee precedente, Et puis retourna, au dire d’aucuns, côbatre les Grecs, 
ou lelon les autres, les Sarrazins : defquels il fit, à ce qu’ils difent , vnc fi grande bouche- 
rie , qu elle luy en fit auoir le furnom de Mort des Sarrazins, ou de Sanguinaire : combien 
que d’autres le referent à la punition cruelle qu’il prit des R omains , qui l’auoient comme 
les Bencuentins abandonné. Ce qui lembîe plus vray-fcmblaBle que ce que Sigonius en 
eferit pour pallier linf amie des fiens. Combien que Ditmare ne fait aucune mentiôn de 
toutes les occurrences precedentes ; difant feulement que l’Empereur apres auoir cfté mis 
eniiberté,tintvnc Dietteà Veronnc,oùlcsPrinc sdc fon Empire ralicrenttfouuer.Puis 
rappellaHenry Duc de Bauicre fon frère de l’exil où il auoit cftécnuoyé, & fitdefigner 
fon fils ailné O thon fon fuccelTcur à la dignité Impériale par tous les Princes. Et cela fait, 
apres les auoir renuoyez, laifïa fa merc à Pauie, & retourna à Rome, où il fut appréhendé 
de la maladie dont il mourut le feptiefme de Décembre, foit de fafchcricou pluftoft de 
blelfeure qu il auoit receu, ainfi que fcmblc lignifier fon Epitaphe , qui fc trouue entre les 
Epiftrcs de Gcrbcrt: 

Cuius ad Imperium trmuere Duces fulithoflis 
Q*em dominum populique fui nouere parentem , 

Oiho iecus diuum Ctfar clarijïime nobit 
Immeritts rapuit te lux feptena Decembrit . 

Laiffant trois enfans , à fçauoir Othon troifiefine de ce nom , qui pouuoit eftre lors au 
douzicfme an de fon aage. Le fécond Hugues , qui fut Duc de Saxe, qui eft mal appellé 
Othon par Ditmare : & vne fille nommée Alafie ou Alyfie,qui fut, comme aucuns ont ef- 
erit, femme d’ Alram fils de V vittikinde,&arriercfils de Vvaulbert Duc de Saxe, apres qu'il 
l’eut rauie (dont on dit que font defeenduz les Marquis de Monferrat.) Or pourcc que le 
icune Othon ne fembloit à caufedefon aage encore capable de l’adminifiratiô de 1 Em- 
pire, quelques Princes en haine de fa mere Théophanie l’en vouloient fruftrer , & l'attri 
buer à Henry Duc de Bauicre nepueu du premier Othon , qui pour fes démérites auoit c- 
ftècnuoyé en exil par Othon z. Et par fâ mort s’eftoit non-feulement remis en fes eftars, 
maisauffi faifi cauteleufement de laperfonne du icune Othon, fouz prétexte qucla tu- 
telle luy en appartcnoit.En fintoutesfoisla pluralité des Princes obtint que l’Empire de- 
moureroit audit Othon: pourcemefmementque nonobftant fa ieuneffeil eftoitd’vne 
telle modération & promptitude d’efprit, que les excellences qui eftoient en luy , Je firent 
furnommer Les merucillcs du Monde. De forte que l’Empire Occidental futgouuerné 
par luy l’efpace de 17.0U i8.ans,i.mois, ti.iour. A caufeque des aurheurs que nous enfui 
uons, les vns cftiment qu’il mourut en l’an 1001. les autres le 1001. Marianus,Scotus,Her- 
man Contra#, Lambert ScafFu,Othon de Frifingen,Sigcbcrt,Abbé d'Vrfpcrg,Aucntin, 
Cufpinian,Onufrius. 

Othon Duc de Suaube retourné du voyage d’Italie , duquel il auoit accompagné 
l’Empereur, mourut le dernier iour d'Oftobre; & luy fucceda fon fils Conrard. 

E n v 1 r o N ce temps Eric furnommé Aorfel ou Stenchil 3. Roy de SucfTe & de Got-| 
chie, fut mis à mort par les feigneurs de fon Roiaume; pource qu’il les vouloit côuertir à la 
K eligion Chrcftienhc : & luy fucceda à fa couronne fon filsfau dire des autres)frere fculc- 
nent nommé Olauc, & par Munfter Eric furnommé Schotkonnus , qui fut autant affe- 
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dionné à la Religion Chrefticnne que Ton predecefleur. Tellement que par fa prudence 
& bénignité il vint à bout de la faire receuoir en toutes les parties de fes Roiaumes, & 
d’exterminer cequiy reftoit de l’idolâtrie Payenne.Qui cft caufe que pluficurs l’ontcfti- 
méauoirefté le premier Roy Chreftien de SueflTe, qui fut mefme nommé Iacque&iu ba- 

ptcfme : & qui ht venir Sigfride Eucfque dé V varuich en Angleterre .auec aucuns autres 
gens de bien,queluy enuoyale Roy Ethclrcdc pour prefeher l’Euangile à luy & à fes lub- 
ic&s. Cependant eftant ainfi paruenu à la couronne, la vefue du Roy defunél qui fe nom- 
moit Sigrita,fut demandée en mariage par Olaue Roy de Noruerge furnommé Trigonis, 
&parSuenonaulïiRoyde Danneinarc, qui fit tant pat fon aftuce , qu'il vintàfin de là 
pourfuite. Ce que fon compétiteur prit fi à cœur,qu’il luy commença guerre , en laquelle 
il fut deifait par le Danois, à l'aide que luy donna le Roy de S uefle. Qui au moyen de cela 
s’empara du Roiaume de Noruerge,& l’annexa au fîcn de S uefle & de Gotthicïaan.Ma- 
gnusliu.i7.chap,i7.& 18.de fon Hiftoire Gotthique. 

Ayant l’Eglife de Gonftantinople démoul é quelques années fans Patriarche,vn nô- 
mé Nicolas Chryfoberges fut efleu pour Patriarche,lequel prelidaiz. ans, 8. mois, félon 
Zonare & Cedrenus* 

Abdemïlic furnommé Abundazin fils d’Almanzor Gouuerneur de Cordouc, & 
Lieutenant du Miramolind’Efpagne, mourut, laiflànt fa fuccefiion à vn fien frere nommé 
Abderramcnj qui fut fi vicieux qu’on në le laiiTa en poflefliô d’icelle qu’enuiron demy an. 
Vafieus* 
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Lothaire Roy de France cftimant que la nioft de l’Empereur Othon & la icunef- 
fe de fon fils luy prefentaffent le moyen & 1 opportunité de radouber lemelcontentcmét 
qu’il auoit donné de foy aux Princes de fon Roiaume, par la renonciation qu’il auoit fai- 
lle du Roiaume de Lorraines entreprit de Je retirer à foy. De forte qu’il le mit dedans a- 
ucc vne armée, auec laquelle il prit la ville & Comté de Verdun & le Comte Godefroy 
en icclle,lequclil emmena auec foy en France. Sigebcrr, Cufpinian. 

Freoeric fils d’Othon,cy deüant Duc general de Lorraine, & depuis Duc de Mo- 
fellanc,enfemble coufin germain de Godefrov le ieune, Comte d Ardenne, que plufieurs 
ont appellé premier Comte de Bar,mourut,Iaiflànt vn fils nôihé Thcodoric udu nom,qui 
fucdedaenlaDuchédeMolëllanc&Comtéd’Ardennc. Rich.de Vvaflcbourg. 

L e feigneur Vital Candian tomba en vne dangereufe maladie , de laquelle il n’elperoit 
retourner à conualefcencc. A caufe dequoy il refigna volontairement fa dignité , pour a- 
cheucr le refte de fes iours en vn monaftere. Au moyé dequoy le feigneur 1 ribon Mémo 
fut fubrogé en fon lieu par les fuffrages des citoyés* De forte qu’on fait copte qu’il exerça 
la dignité Ducale l’efpace de 14. ans. Sabellic, Cotarin. Ccqd’autres rapportétàl’anÿ-ÿ. 

Bolesiavs fils de Mieflaus ou Mifc.co Roy de Pologne , efpoufa en ce temps ludith 
fille de GeiflaRov de Hongrie. Chronique de Pologne. Lequel Mifcco s’alla au meime 
temps auec Bolefiaus Duc de Bocmc & Miftvvi des Obodritcs prefènter au feruice de 
Henry Duc de Bauiere,qui s’eftoit fait déclarer Roy de Germanie contre le ieane Othon 
fon nepueu par fes compliceSèDitmare. 

Benoist fepticfme du nom Pape de Rome, mourut, félon Onu frius, ceftc année, 
ledixiefmeiourdeluillct, &eut pourfuccefleur Iean quatorziefmc, qui rut efleu le fc- 
ziefmeiour du meûne mois. Lequel fe nômoit auparauant Pierre,cftant t ucfquc de Pauie 
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(comme auec ledit Onufrius tefmoigncnt les a&cs du Concile tenu à Reims) l’an neuf 
cens quatre vingts & douze ; où il cft âppclléperfohnagc infigne & A poftoliquc.Nean t- 
moins le Clergé & peuple de Rome furent u mal afFc&ionnez enuers luy , quaulfitoft 
qu’ils reùcirent Bonifacc cy deuant deiettê (qui sofa ingérer dercueniràRomeapres le 
trefpasd’Othon) qu’ils ne l’abandonnèrent pas tant-feulement, & contraignirent s’en- 
fermer dedans le chafteaufainél Ange, mais aulfi aidèrent' audit Boniface à le tirer de- 
hors, & à le mettre en vne cruelle prifon : où il le laillà miferablement mourir , apres luy 
auoir inhumainement creuéles yeux: nonobllant qu’il fefuft rendu volontairement à 
luy à fiance. 

Abderhamin frère d’Abdemelic, & fils du Roy Almanfor , fc comportant mal en 
fa charge, en fut deietté par les Maures. Ce qui fe fît lors que HifTcn Ixcca grand Miramo- 
iin eftoit en la trentetroifiefine annee de fon règne. Qpi fut caufe de faire efleuer pluficurs 
contre luy pour paruenir à fon eftat. T ellcmcnt qu’il en fut en fin débouté par vn Capitai- 
ne nommé Zulenia, à l’aide de DomSance Comte de Caftille : lequel par ce moyen fi 
mit en fon lieu. Duquel auflî il en fut quelque mois apres deietté par vn Almohadi, lequel 
yremitHifTen , qui en fut encore quelque temps apres démis par vnHali, & ce H ali par 
vn Câlin. Au moyen defquels changements les Sarrazins d’Efpagne furent long temps à 
fe guerroyer cruellement les vns les autres , tant que le regrte des Miramolins à Cordouë 
cnpriftfin. Vafæus. 
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- L e Roy Lothaire eftant aduerty que l’Empereur Othonparty d’Italie, venoit auec 
grande armee contre luy pour retirer le pays de Lorraine, ou fc déifiant de fes forces, 
ou ne fe voulant mettre au haZard 4 c la guerre , quitta volontairement ce qu’il auoit pris 
de Lorraine, & mit en liberté le Comte Godefroy, luy rédant là Comté* Lequel mou- 
rut bien toft apres fareftitution , ayant pluficurs enfans nays en légitimé mariage: l’vn 
defquels, qui fc nommoit Godefroy à la Barbe comme luy, fucceda és Comtez d’Arden- 
ne & de Boüillon. A l’occafion defquelles il s intituloit (comme on dit) Duc Mârchis en 
Lorraine. L’autre appcllé Frédéric fut Comte de Verdun. Hiftoirc de Lorrainc,Rich. de 
V vafTebourg. Voilà ce que difent Sigebert & les Hiftoircsdc Lorraine. Mais puis qu’il n y 
a aucun autheur qui ait exprefTément déclaré que l'Empereur foit venu auec armée en la 
Lorraine, ne ou’il foit party d’Italie : qui plus cft, eftant bien certain qu’il n’eftoit pas en- 
core bien cftably en fon Empire : car Henry Duç dcBauierc letenoit encore entre fes 
mains, comme déclaré Ditmare, qui monftre qu’il ne le mit en liberté que celle annee: 
il n’cft pas vrav-fcmblable qu’au fcul bruit de fa vcnuÔ le Roy Lothaire le foit tellement 
intimide, qu il en ait lalché la prife ; ains jluftoft quefontrelpas,quivintau commence- 
ment de l’annee enfuiuant, moyenna la deliurançc du Comté. Qui plus ell , iay quelque 
opinion que ce tumulte fut fufeité par Charles Duc de Lorraine, qui voulut poffible faire 
quelque entreprinfc fur le Roiaumc de France, pour la haine qu’il portoit à fon frcrc'dôt 
nous auons expole les caufes cy delfus. 

Henry Duc de Bauiere , ayant remis en liberté & entre les mains de fa mere Adé- 
laïde le îeune Empereur Othon,fit là paix celle annee auec iceluy en la ville de Francfort. 
Ditmare & la Chronique de Saxe. Scion lefquels aulfi Mifeco ou Micfco Roy ou Duc de 
Pologne, fc vint au mefrne temps prefenter à l’Empereur Othon , & fc déclarer fon vaflàl* 
T ellement qu’il l'accompagna à deux voyages qu’il fit contre fes ennemis. 

La ville 
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La ville de Barcelonne fut prinfecefte annee par les Sarrazins, le premier iour de Iuil- 
Iet, &regaigneefureux par le Comte Boroello, quichafla confequemmcnttouslefdits 
Sarrazins hors de Ton pays , & le poffeda paifiblemcnt & heureufement iufques à là mort. 
Franc.TarafFa. 

Iean quatorze ou quinzieûne du nom. Pape , mourut en la forte récitée cy dcfliis, le 
fezicfme lourde Mars, ayant tenu le fiege Papal huit mois. Au moyen dequoy fon cnne- 
my Bonifacefe remit en iccluy, par largcflè qu’il fitdestreforsdei’Eglife qu’il au oit em- 
portez auec Iuy.Si eft-ce qu’il en rcccut vn bien bref contentement, pourcc qu’il mourut 
le vingt &: vniefme iour de Iuillet , faifant place à Iean quinziefme du nom, quifutefta- 
bly au fiege Papal le premier iour d’Aouft. Onufrius eftime qu’il fut fils d’vn Prcftrc nom- 
mé Leon, & qu’il prefida neuf ans,fixmois,dixiours.Côbienque d’autres cftimentque 
ce Bit Iean feze ou dixfeptiefinc. 
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L’Emp ER. evr Bafile ayant enuie d’auoir fa raifon des fafeheries que Samuel Roy de 
Bulgarie auoit faiâes aux Grecs, s’achemina luy-mefine auec vnearmee en la Bulgarie. 
Mais il en rcuint fans rien faire , par l’empefehement qui Iuy furuint par la malice de-l'vn 
de fes Capitaines. Ccdrenus. Michael Glyca tefmoigne qu’il fe fit en la mefme annee , qui 
eftoit la 6494. de la création du Monde : félon le compte des Grecs, vn horrible tremble- 
ment de terre à Conftantinople. 

Les Boemiens furent celle annee fubiugucz par l’Empereur Othon, qui mena vne 
belle & puilfante armee contr’cux. Laquelle cull palTé outre , fi Mifeco ou Miefiaus 
Rôÿ de Pologne ne fiift veriu au deuant de luy auec prefents de grande valeur. Lam- 
bert Scaffu. 

Les Perfes pour eltre de long temps priuez de leur liberté parles Sarrazins , n’auoient 
pas neantmoins encore perdu le defir de la recouurcr, & de fe deffaire de la feruitude défi- 
dits Sarrazins. De forte qu’ils cftoient toufiours aux efeoutes quâd le temps leur enuoye- 
roitoccafion pour ce faire ; qui feprefenta par vnicune Chofroé Souldanou Calife de 
Babylonc,fils & fuccclfcurdVn autre Chofroé noüuellcment décédé, qui entendoit af 
feZ mal au gouuernement de fon Empire. A laquelle auiïi les Perfes & la nation des A- 
chemcriides ne faillirent de fe reuolter contre luy,fouz la conduite d’vn nommé Inargus: 
lequel prenant à fon feruice vingt raille Turcs Oriétaux,auec la gendarmerie de fon pais, 
commença la guerre à fi bon efeient à Chofroé, qu’il gaigna beaucoup de belles victoires 
fiir luy : qui le mirent en telle perplexité, qu’eftant contraint de fe feruir de tous moyens, 
tira de fes priions le Capitaine Bardas, Durus & les autres Grecs qu’il ydetenoit, pour fe 
defendre par eux contre fes ennemis. Dont fi bien luy prit, qu’ils luy acquirent la vi- 
étoirc, ayant fait mourir Inargus.Mais auffi toft que Phocas eut trouué la clef des champs, 
il fe retira dedans les prouinces de l’Empereur Bafile ; auec lequel moyen luy vint de re- 
faire là paix apres le trefpas de Bardas Phocas : félon queCedrenus recite. Combien 
que Ioânes Curopalates eftime que cecy aduint fouz Chofroé le perc , qui mourut bien 
toft apres, laiflânt fit fucceflion au ieune Chofroé fon fils, enuiron flndiâion i y. lors que 
Phocas fut efleu. 

Lothai re trcntctroifiefmeRoydeFrance,aagédequarantecinqansau plus,mou- 
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rut en la trentedeuxiefme année de Ton régné, qui cft a dire qu il n eftoit pas fi aage ne fi 
plein de ioursqu Aimoinusaefcrit. Ilfetrouue vnc epiftre de fa femme, à l'Imperatrice 
Adelehidc vefue de l’Empereur Othon premier, qui déclaré que ce fut le fécond iour de 
Mars. En laquelle auffi elle dit que les Princes de France auoient fait ferment à elle &à 
fonfils.AToKrnftf (dit-élie) Francorum Principes mthi acf.Uo meo facraniento firmaffe. In hoc & 
in reliquis qu* fequenda , qu* vitandafint^efiro iudicio vtemur , vt non folùm Emm* Regin* ,fed o- 
mnium dicamini mater regnorum ; Et pource elle eftoit confeillcc de 1 aller trouuer , & parle** 
menterauccluyle diîmuitiefme iour de Iuin prochain, en la compagnie de fon fils j c’cft 
à fçauoir Louys, que fon pere auoit fait regner aucc luy , & pour l’imbécillité de fon aage 

& entendement le recommanda à fa mort, & commit en la garde & prote&ion de Hu- 
gues Capet Duc de France (à ce que difent Odorannus & Hugues de Flori) qui eftoit fi 
puiflant, qu’il fc voit vne chartre à faint Cornille de Compiegnc , où le Roy Louys dit 
qu’il l’a fait par le confeil de ce Hugues Duc de France, qui cft en tous fespays & Roiau- 
mes de fon obeiflaneelc fécond apres luy. Il fetrouüevn Epitaphe du Roy Lothairc en- 
tre les Epiftrcs de Gerberr, qui cft tel: 

Cuius ad obfequium co'iere Duces : bonus omnis 
Quem coluit : fate C*faribus monument a doloris 
Q*far Lothari pr* tendis, luce fecunda 
Terrifies Martis quod erat conJfieSlut in ofirO. 
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P l vs i b v *.s Princes & Capitaines de Grèce , s’eftimans auoir efté mefprifez & 
poftpofez à d’autres au voyage que l’Empereur auoit fait en la Bulgarie, firent vn mono- 
pole enfemblc contre luy : par lequel ils créèrent & proclamèrent Empereur Auguftc le 
Capitaine Bardas Phocas , le quinziefmeiourd’Aouft, enl’Indi&ion quinze; &puis fe 
mirent à faire la guerre à l’Empereur Bafile, afin de le deietter totalement de l'Empire. 
Ce que Ican Curopalates eftime eftre aduenu lande la création du Monde, félon vne 
fupputation des Grecs fix mille quatre cens feptantequatre: où ilfaulty auoir du mefi 
compte: d’autant qu’il eftime aufli que Phocas fut tué en la fécondé Indition, l’an du 
Monde 6493. Mais il femblc qu’on doit lire au premier 6493. ou 94. & au fécond 
6498. 

Av mcfme temps l’Empereur Othon retourna derechef auec vne grande armée con- 
tre les Bocmiens : laquelle eftant entrée dedans leur pays, le mena de telle façon, qu’ils 
furent contraints de le ranger au point que l’Empereur demandoit,qui eftoit de fe fub- 
mettreàluy. 

Lovys trentequatriefmc Roy de France, mourut, (Comme plufieursonteftimé) de 
mefme façon que l'on pere, le vingtdeuxiefme iour de luin, au quatorziefme mois de fon 
régné, parle moyen de fa femme nommée Blanche (ce que Glaber peult faire eftimer 
vray-fcmblable, qui dit qu’elle l’auoit lailfir, layanttrouue de peu d’entendement) fins 
laifler aucuns enfans capables de luy fucceder.Odorannus l’a furnommé Fai-neant, pour- 
ce qu’il n’eut loifir de faire aucune chofe mémorable à la pofterité, pour la briefueté 
de fon régné, ou pour la raifon que nous auons alléguée cy dclTus de Glaber. Cepen- 
dant toutesfois , encore que Charles Duc de Lorraine fon oncle paternel fuft le plus 
✓ ■ prochain 
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prochaindcdroi&àluy fucceder à la couronne, fi eft-ce que Hugues Capet fils de Hu- 
gueslc Blanc Duc de France fe rendit partie contre luy, prétendant ( comme aucuns ontj 
mis par eferit auec Odorannus)quc Louis luy auoit refigné la couronne par fon teftamét. 
Mais tous les autres font d’auis que Tentant la puifTance & authorité qu’il auoit en la Fran-J 
cc,lafaucurqucluy portoit le peuple & la noblefle Françoife,lc mefeontentement qu’on 
auoit de fon compétiteur, qui eftoit trop affeâé au party des Allemans, ayant com me re- 
noncé à fà patrie en Ce faifant vaftal d’vn Prince effranger, &r tenu le party d’icelüv contre 
la France, & ce qu’il fut trop tardif à venir recueillir la fucceffion du Roiaume qui luy eftoit 
cfchcuë,aucc le mal qu’il luy vouloit particulièrement, pource ( cçmme did le Suppiémct 
d’Aimoinus)qu’il auoit pris la fille de Herbert Comte de Troycs qui n’eftoit pas amyde 
leur maifon, l’incitèrent à débattre de la couronne de France contre luy. De forte que Te 
[trouuant fuiuy Sc fauorife en fon cntreprinfe/alla faire(côme nous trouuons eferit en au 
cuns exemplaires non imprimez dAimoinus)declarer Roy à Noyon par les Princes,Ba- 
rons & Prélats de France;& puis oindre & confacrcr en la ville de Reims le 7.iour de Iuil- 
let.Où il fit pareillement encore facrer & couronner Roy comme luy l’aifné de Tes fils nô- 
mé Robert, enuiron demy an apres,affauoir le premier iour de Ianuier. 

N o v s auons tefmoignage certain que le pcuple,la gendarmerie & çous les Prélats fi- 
rent ferment de fidelité à Capet contre tous,fignamment contre C harlcs de Lorraine, & 
que les Prélats ne donnèrent pas feulement leur ferment, mais auffi par eferit figné de leur 
main.Ce qui me fai& cftimer que i’eleétion de Capet fefit du conlcntement volontaire 
de tous les eftats delà France, pour le moins de la plus grade & meilleure partie, fîgnam- 
ment des Princes & Seigneurs qui occupoient les grandes Prouinces du Roiaumeda puif- 
fânee defquels eftoit lors eftablie en telle grandeur qu’ils pouuoient donner la Ioy au Roy 
meftne. De forte qu’il fembloit que depuis Charles le Simple &auparauant ils n'eufTent 
quafî eu de puiflànce& authorité, qu’autant & à mefure qu’ils leur en permettoient ou fai- 
foient auoir.Dont il eft bien vrai-femblable que Capet n’euft ofé afpircr à la couronne co- 
tre vn tel compétiteur fans leur adueu & contentement volontairc:& fi fon ennemy pour 
feftre obligé & accommodé aux Allemans, & pour auoir efté en faueur d’eux ennemy dej 
[fon feu frere & de fa patrie,n’euft efté mal au gré des François, qui auoiétbié auti'csfois rc- 
fpondu au Pape Adrian^ors qu’il voulut défendre au Roy Charles le Chauue d’entrepré- 
dre fur le Roiaume de Lorraine: Nos Francos non iubeat fcruire^cui nolumus feruire. Quia ijiud iu- 
rum fui antecejforcs noftrit antecejforibus non impofuerunt. Et nos ittud portare non pojfumtu : qui fei- 
ntât feriptum ejfe in fanElit libru,vt pro hbertate (g* hxreditatc nojlra vfqut ad mortem certare debea - 
mftf.Ioind qu’il n’y a aucun tefmoignage d’Autheur anciê mis en lumière, qui déclaré que 
pas vn des plus fignalez Princes du Roiaume fe foit en cefte controuerfe du Roiaume en 
aucune façon déclaré & formalifé pour Charles contre Capet : fînon d’auature que Her- 
bert Comte de Troyes ait eu couuertement intelligence auec luy.Oumefmes auflï qu’au 
cun d’eux ait oneques différé de recognoiftre Capet pour Roy,excepté poffible le Com- 
te de Flandrc.Combicn que nous déclarerons cy apres qu’il ne fault pas du tout croire ce 
qu’on a eferit. A ins au contraire Glaber déclaré qu’eftans les Rois Lothaire& Louis dé- 
cédez, la charge du Roiaume tomba fur les bras du Duc Hugues , qui auoit fon frere Duc 
de Bourgongne, lequel faftemblant auec les autres Princes au Roiaume allèrent faire fâ- 
crcr Roy ledit Hugues.Les paroles de ccft Autheur font .Mortuit Lothario ac Ludouico Re- 
gibutfotiw Francia regni difpofitio incubait Hugoni Parifienfi Duci.flio videlicet illtut Magni Hu- 
gonis.Cuius etiamf rater nobihjsimus BurgundiaDux Henricus erat: qui fimul cum totim regni pri- 
matibut conuenientes pradiElum Hugonem in Regem inungt fccerunt. Autant en diâ la Chroni- 
que d’Angoulcfmc,laquelle nous alléguerons cy apres. Rrx Lotharius terminant vitam ,filiu 
reliquit Ludouicum^qui vno anno fuperuixit. Et regnum pro eo accipere voluit Carolusfcd no potuif. 
quoniam Dominât mthorem elegit occulto iudicio.Nam Franci inito confilio cum xbijciunt, & Hugo- 
nemducemflium Hugonis eligunt. Dauantage on conuient que Richard fut amy & allié de 
Capet.Mais Guillaume de Malmesberie feft abufé,eteriuant que Louis Duc d’Aquitaine: 
eftoit fon beau frere, ayant efpoutelafœurdefàfemme,qui cftoient toutes deux filles de 
Edouard Roy d’Angleterre. Car il a pris là Capet pour le Grand fon pere. D’autant mef- 
mement que la femme deCapct,quifenommoit Adelcide,dontil auoit fon fils Robert, 
eftoitfàce que dit Hilgandis)iftuc d’vne bonne & noble maifon d’Italie.Somme que Hu- 
gues Capet paruinc en cefte maniéré à la couronne de France auec fort fils*. L es dattes des 
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Chartres &inftrumens qui furent faidesfouz le Roy Robert, déclarèrent que ce fut l'an 
neuf cens quatre vingtshuid . Pource quelles prennent commencement de fon régné 
en icelle, qui aura duré par ce moien iufques à fon trefpas l’efpace de quarante trois à qua- 
rante quatre ans. Mais le Roy Hugues Ton perc mourut huid ou neuf ans,& enuiron cinq 
mois apres fon couronnement.Combien qu’vnAimoinus non imprimé did vnze ans. 
Apres auoir totalement tranfporté le feeptre de France de la race de Charlemagne en fa 
perfonnc,à la troifiefme lignee des Rois qui l'ont poflede depuis le grand Clouis : encore 
que fit mere & grande mere fuflènt du fang dudid Charlemagne. Ce que nous trouuons 
eftre aduenu cinq cens trois ans apres le commencement du regne de Clouis, & deux cés 
trente huid ans apres que Pépin eut vfurpé la.couronne.Cepcndant toutesfois le ieune fc 
départit fans coup frappcr.pource qucSigcbert & Volucicn Hiftoriographe que nousa- 
uons, tefmoignentque le Duc Charles debatit & pôurfuiuit fort afprement fon droid 
par armes , l’efpace de quatre ans deuant qu’il tombait entre les mains de fon ennemy. 


Vu Monde. 6 oiy j 


E.£* 4 \lemxgnc. y 

R. de Bovrgongne. 

51 

De lefus Chriji. 988 j 

Rides François. 1 

R .de Bulgarie. 

12 

IndtEiton. iy 

L 

R. de Leon. 10 

î R.deRuJ?ie. 

16 

Ve l'Hegtre 378. le 10. 

\ 

R.ieNxuxrre, 8 

| R.ie Hongrie. 

Î 3 

dufuril. 


R. des EfcoJJou. U 

j R .de Pologne. 

M 

. 3 


R. des * 4 nglois. il 

1 


E. de Grèce. 13 

L 

D#Ci de Ventfe . y 




H v g v i s Capet ne fut pas pluftoft eftably au fiege royal de France, que plufieurs de 
ceux quil’auoient entièrement fauorifè à fa réception, & quosprius (comme did Glaber) 
in vniuerfis hxbuerxt fubditosj/mdrent à le mefeognoiftre. Mais comme il eftoit vaillant & 
adroit de lâperfonnc,& accort auflî d’entendement , il ioüa fi dextremét fon perfonnage 
enuerseux,qu’il les amena tous à laparfin les Vhs apres les autres à foy. Car ce fut la prin- 
cipale occafion qui rincita(tcfmoin le mefme Autheut)de fe iôiridre fi toft Ion fils à la roi- 
autêiafin de les regangner par luy plus ailément, pource qu’il eftoit fort aimé & aggreablc 
à tous, à caufe des bonnes parties qui reluifoient en luy , comme la prudence , pieté enuers 
Dieu, libéralité & débonnaireté, accompagnées d’vn fçauoir non médiocre en ce fieele là, 
desbonnes lettres & fcicnces liberales, & d’vnc douce grâce de bien dire. Ncantmoinsil 
eut encore affaire grandement contre le Duc Charles, qui amena vnc grande armee en 
France pour recouurer fon droid.De forte qu’il fépara premièrement de la ville de Laon 
par le moien d’Arnubhe fils naturel du feu Roy Lothaire, qui eftoit chanoine de Laon, 
où auoit quelque office en ceft Euefché là.Dont il en cft parlé en ccftc forte au z6 ch. des 
ides du Concile cy apres tenu à Rcims.^mulf>husRcmorum~4rchicpifcopus fxmofus apojlx- 
txfa£hts,locum lui* trxditoris oltm in ecclefix tenet, qui film quondxm Eccleji * Lxudunenjîs cum E- 
pijcopum fuumfrxude deceperit, & Ecclefixm eius perfuxferit &c. A quoyâufiî Ce doit rapporter, 
cequicftenl’EpiftrcdcGerbert à l’Empereur O thon, laquelle nous alléguerons cydef- 
Couz:^4rnulphus Lothxrij Regis' vtfxmx eJl)jWus^quod fuum Epifcopumdolo &frxude circonuentu 
cum proprix vrbe captiuxuit (ÿ*c.Où Hugues le voulut aller afïiegcr auec fà puiflânceftdmoin 
Sigcbert)cefte année. Mais il fit en fin vnc fi brufquc faillie fur luy , qu’il le mift honteufê- 
ment en route auec toute fa compagnie. A ce que difent Aimoinus & les autres hiftoriens, 
auecl’Autheur precedent.Parquoy fi Arnulphc ou Arnoul le ieune fécond du nom Côte 
de Flandre, mourut le trciziefme iour deMars de ceftc annefc,ainfi que tcfmoigne fon Epi- 
taphe qui cft fur fon tombeau, auec Iacques Meier & les autres Chroniqueurs de Flandre, 
il eft bien mal vrai femblable que ce que quelques hiftoriens ont mis en auant foit adue- 
nu, cfcriuans que Hugues luy fit guerre, pource qu’il nef eftoit pas voulu condcfcendre à 
fon efledion,ny trouuer à fon couronnement : Tellement qu il luy ofta la ville d'Arras 
auec plufieurs autres places :& luy vouloit encore faire pis fans le Duc Richard de Nor- 
mandie, à la prière & inftancc duquel le Roy le receut en fa grâce , en luy rendant ce qu’ii 
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luy auoit ofté,moiennant qu’il le rccogneuft pour fon fouuerain.Car fi Hugues cftoit lors 
fi fort cmpcfché, comme nous-vcnons de monftrcr, contre le Duc Lorrain j quel moien 
& loifir a il peu auoir d’aller aflaillir le Flament iufques chez foy? IoinCt qu’il ne Ce trouue 
aucune hiftoire Flamande mife en lumière faifant mention de cefte guerre. Mais commet 
qu’il en foit,on conuient qu’il laiflavn fils nommé Baudouin, qui fut quatricfme de ce 
nom,ô£ furnommé Belle-barbe. Lequel luy fucccda à fon eftat,& eut(à ce qu’on dit) beau- 
coup d’affaires en fon temps à ranger ceux du Courtrai. 

Lzofod furnommé l’Illuftrc, premier Marquis d’Auftriche, mourut, 6c luy fuc- 
ceda fon fils nommé Henry en fon Marquifat , qui fut furnommé le Mutin. Ioannes 
Cufpinian» 
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Les forces des Princes rebelles à l’Empereur de Grèce affemblees cnfemblc, rencon- 
trèrent deuant la ville d’Abidc l’arm ec de l’Empereur -, &la comb’atirent de telle opinia- 
ftreté,que l’ifTuc en euft cfté fort douteufe,fi Bardas Phocas n’cüft cfté mis à mort, qui ad- 
jugea la victoire aux Impériaux au mois d’Àuril en la fécondé IndiCtion.Au moié dequoy 
l’Empereur f*cn retourna victorieux à Conftantinople, emmenant auec foy les principaux 
chefs de fes ennemis. Ccdrenus,Ioh*Curop. 

Chaules Duc de Lorraine fembloit pour la victoire precedente eftre deuenu le plus 
fort en la canipagne.Dc forte qu'il alla prendre d’aftàult f le chaftcau de Montagu : 6c puis 
apres auoir couru & pillé tout le terroir de Soiflbns& de Reims, fen retourna comblé de 
butin à Laon. Sigebert. 

E n la mefme annee Adalbero Archeuefque de Reims mourut. Au moien dequoy A- 
dalbcroEuefquc de Laon confiera Arnulphc fils naturel du Roy Lothairc Archeuefque 
de Reims, du confentcmcnt 6c vouloir du Roy Hugucs,qui efperoit par ce bénéfice le re- 
tirer à fo y,& le diftrairc d’auec fon ennemy ,ou bien vfer de luy pour faire quitter volon- 
tairement par quelque compofition pluftoft que par armes fon entreprinfe au Duc Char- 
lcs.Dc forte qu’il prift promefle dudit Arnulpne de fa fidelité par vn grand ferment eferit 
defamain,&iuréde fabouchedequel il fit iouferirepar le peuple 6 C par la nobleflè du 
diocefe de Reims. Ainfi qu’il eft déclaré en l’Epiftrc de Gerbert à l’Empereur Othon , 6c 
au vingteinquiefine chapitre des aCtes du Concile de Reims. Le contenu de laquelle E- 
piftre ie veux bien icy inférer pour beaucoup de bonnes occafions , qui eft tel 3 ./ imulphns 
Kegts Lotharq(vtfama efi)filius propter quod fuum Epifcopum dolo (y fraude cirmnuentum cum 
propria vrbe captiuauit pofi multum cruorem humant fanguinis à fe effufi , pofi prxdas incendia in 

conuentu Epifcoporum totim G allia damnatus eft.~ 4 c detnde pofi obitum beau memorix ^idalberonis 
à folo u idalberone Eptfcopo Laudunenfi réconciliât ttsfpe obtinendx pacis metropolt Jtemorum donatus 
efiyOcceptit ab eo terribilibus facramentts (y libérait profefiione profide fuis Kegibiss confiruanda 3 quam 
viua voce in conuentu Ecclefix recitauit , propria manufubfcribendo corroborauit. Necdum à fua 

ordinatione fextut menfis elapfus crat } (g* ecce quafi tempefias vrbem ab to proditam hofiit inuafit, fan - 
Eluarium domini polluitfipolia diripuitfopulum captiuauit.Pofi hxc verb imulphus fuos profanes 
fub anathemate pafcuit,atque vt idemfacerent Galliarum Epifcopis imperamt. P radia Ecclefix qux 
per facramentum fuis militibus dcderatjxbfiulitjtoftibus contulit. Comuratorum manum contra fuum 
Regemeiüfqueexercitum in aciemfub Jignis produxit. Interea legatis (ÿ literis Jynodicis R omanut 
Pontifex vt Ecclefix turbata fubueniatjtmmonetur.Sed neque legatis neque literis confulentibus con~ 
fulit.Jtaque grauium Epifcoporum faEto confulto legatis & literis Jynodicis cum miti ammonitione 
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uirnulphiit conuentus decem (?o£lo continua menfibusvtacæptofurorc dcfijleretfîque à fcclertbut. 
prodit toms & rebell i onu qui but irr.petebatur regulariter purgaret ,noluit Sed cùm à Je maximos nequi- 
tix fux f autores difcedere Jenft,terntm Kegem adtJt,nouifque facramentü acnouit rerum conditiontbsu 
réglée menfe particeps fa£lut ejl.^tque ita R .egis ira Jcdata,omni fefe crimtne exutum credidit. Indéquc 
mox rediens,JidemJacramentorum rupit conditiombut non feruatu^tque hi quorum intererat toties Je 
decepi, toties bonis fuu priuari étgrè ferentts ,Laudum arcem occupant. tAmulpnus inter hojies Régis tn- 
uenitur^Synodo reprxfentatur,pro tôt tantifque Jlagitiit rationemreddere depofcitur- Qui diufecu atqut 
cumfutt familianbut multum délibérant, fut ïpontc in confifiionem peccaterumfuorum erupitfuifque 
confejjoribui alios tefles adhtbuit- Crimim fus in hbtllum retulit,eique à Je viua voce coram Ecclefta 
recitato fubfcripfit.Infignia facerdotij depofuit, toque [e abdtcauit confeJJoribut ac tejlibus attejlantibm 
& reSbondcntibus,Secundum profejiionem tuam a JJa ab ofjicio . 

C e c y ayant efté efcrit au plus grand Monarque de la Chreftienté, & à vn Prince efti- 
mél'vn des plus iuftes&fages de Ion ficclcauec telle alfeurancc, pour luy faire entendre 
le cours de la controuerfe qui eftoit entre Arnulphefic Gerbert, laquelle eftoit vneauec 
celle d'entre Hugues Capet & Charles de Lorraine, (comme le mefme Gerbert auoit 
efcrit deuant ce que nous venons de reciter) totogenere caufe cognito iudicium diligent haberi 
poflit,cui parti faueat écquitar.Nous dcmonftrc que ledit Empereur atioit meilleure opinion 
de la iuftice de la cauic de Capet, que de celle de Charlcsrpource que Gerbert ne pouuoit 
pas ignorer ce qu'il en eftimoit:&quede là dependoitle iugement qu'on deuoit faire delà 
faute d’Arnulphc.A celle caufe il lé verra cy apres que Empereur l’appelle en vnc Tienne 
Epiftre le fils de déception. Au relie Adalbero Eucique de Laon ayant efté pris en icelle 
ville par Charles de Lorraine,feftoit efchapc de les mains , & puis venu rendre à Hugues 
Capet* 

Environ cetempslc Gouucmeur que le Calife Elchain auoit lailTé pour foy en la 
Barbarie, le foufleua contre luy, rendant honneur & hommage au Calife deBagadetnô- 
mé Eluic:en faueur dequoy il le conftitüa Roy de toutel’Afrique.De delpit dequoy l'au- 
tre Calife donna permilfion & difpcnlc aux Arabes (ce qui leur auoit efté deféndu par les 
Califes precedcns)de pafler le Nil aucc leurs familles & pauillons,& fc fourrer dedans l’A- 
friquc.à condition de luy payer vn ducat pour telle, &dc faire tout le lànglant pis qu'ils 
pourroient à fes ennemis, &fignamment à l’on Lieutenant qui f’eftoit aliéné de luy. Au 
moicn dequoy dix lignées Arabes fortans de l’Arabie deferte fe tranfporterent en Afri- 
que^ y trouuercnt fi peu de relîftance, qu’ils reduirent grand nombre de villes en leur 
puilfancc,mefmemcnt la cité de Cairaran,où l’ennemy le plus recommandé du Calife fut 
mis à mort.En forte qu'il ne fe trouua plus perfonnequi les empefehaft de fc faire Sei- 
gneurs de tout le pais, qui demoura fouz 1cm fubie&iô lufques au temps quéla fucceffion 
du Roiaume de Maroc efcheùt à Iufeph premier Roy de Maroc, l’ayant diuifé & departy 
entr’cux.Fntcllcfaçontoutesfoisqu’ilferefcruercntla campagne pour leurdemeure.Et 
impoferct à chacune cité de gros tributs & fubfidcs:Commc Iean Leon liure i.de fon hi- 
' ftoire d’Afrique récite, où il eftime que cecy aduint l’an quatre cés de l’Hegirc. Mais pour- 
cequiladiouftcenfoncinquiefmeliurcenuiron le meimc temps la cité de Cairaranfur 
deftruiéte &ruinee par lcfdids Arabes jjo. ans apres là fondation, de forte que celuy qui 
1 auoit en fon gouuernement prift la fuitte deuers le Ponant ,, où il occupa le Roiaurne de 
Buggie,& fubiugua toutes les marches prochaines, cependant toutesfois que vne famille 
de la lignée demoura dedans Thuncs,qui quelque temps apres fc mit en polfelfion du do- 
maine de Cairaran,cela nous faiél entendre que cecy eft aduenu enuiron l’an crois cens 
quatre vingts de l'Hegire. 
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L e fixiefmemois apres l’elediond’Arnulphen’cftoit expiré, que le Duc Charles fe] 
tenant aflcuré de l’intelligence qu’il auoit auec luy , amena fon armée deuant la cité de 
Reims; &eftant entré dedans, par la trahifon del’Archeuefque Arnulphe, qui luy fit ou- 
urir les portes par vn iîen preftre nommé Adalgere,y trouua quelques Seigneurs de Frâce 
qu’il emmena comme captifs à Laon, auec l’Archcuefque qui vouloir bien eftrevcu inno- 
cent de cefte prinfe. De laquelle comme toute la France fuft grandement feandalizee à 
caufe du pillage qu’on y aupitfaid, les Euefques Diocefînsde la prouincc de Reims af- 
femblez à vn Synode à Senlis, prononcèrent vne horrible excommunication contre tous 
les Autheurs coulpables & confentans deladi&e trahifon, nommément contre le Preftre 
Adalgere (qu’on fçauoit notoiremét auoir mis les ennemis dedâs la ville) lans toutesfois y 
nommer l’Archeuefquc,pource que fon faid n’eftoit pas bien encore aueré , & qu’il fe fai- 
foit encoredetcnir comme prifonnierpar le Duc Charles, ayant honte d’auoir rompu la 
foy qu’il auoit promife au Roy Hugues & à fon fils, comme il cft exprcffémenttcfmoigné 
es ades du Concile tenu à Reims chap.25.0c z 6 . Et en l’Epiftre de Gerbert qui did:Afrc 
dum à fua ordinxtione fextus menfs elapfus crut,#? ècce témpejhu l>rbem ab eo proditam mua. fit hojtu 
(?c. Parquoy ceux-là fe font trompez qui ont eftimè que ce fut l’Archeuefque Adalbero 
qui fut prins dedans Reims & emmené prifonnier à Laon, à caufe de ce qu il eft ainfi did 
en la fentcnce du Concile de Scnlis. Mais il faut lire en icelle Arnulphe pour Adal- 
bero. 

La cité de Milan eftoit en ce temps gouuernce (luiuant la police que l'Empereur 0 - 
thon premier y auoit eftablie) par vn Lieutenant de l’Empereur portant le nom de Duc: 
& celuy qui exerçoit lors ceftc dignité eftoit y n Bonicius, lequel, eftant l’A reheuefehé de 
Milan vacant, en voulut faire inueftir vn fien fils nommé Landulphe par la faueur de l'Em- 
pereur Othon.Maispource qu’il n’eftoit au gré du peuple,vne telle fedition l'en enfuiuit, 

3 ue plufieurs y furent tuez,nommétricnt le Duc:& furent tous les fils d’iceluy contrainds 
abandonner la ville. Au moien dequoy les citoiens commencèrent de fe gouucrner d’v- 
nenouUellefaçon,eflifans pour leur fouuerainMagiftrat certain nombre de Confulsàla 
manière d’aucunw autres villes qui fcconduifoientja de telle façon en Italie. Mais de cefte 
feditioii ne vint pas feulement ce nouueau changement de police ^ains aulfivnediuifion 
& diflèntion entre le peuple & la nobleflc,qui a toufîours depuis tenu les Miiannois en a f- 
fez mauuais mefnage entr’cux.Outrc ce qu’il a efté corne vn feu, qui a embrafé par fucccfi- 
fion de temps les autres villes d’Italie de pareille maladie. 

E n la mefmc année Théophanie mere de l’Empereur Oth 5 troifiefme décéda au mois 
de Iuin. Dicmare. ' 

L a plus grande partie de la Hongrie fut en ce temps conucrtie à la religion Chrcfticn- 
ne,à la pourfuitte & diligence du Roy Geiffa & de faind Eftiennc fon fils. Abraham. 

Les Soudans de Damas,deTyr,de Tripoli, & de Baruth, informez des guerres ciuilc' 
qui eftoient entre les Grecs, fe liguèrent enfemble,& firent vne armée, auec laquelle ils af- 
fiegerent la cité d’Antioche, qui fe trouua fi bien munie de gens & de defenfe,quc leur én- 
treprinfe reuint à nul effed, encore qu’ils euffent tué le Gouucrneur d’icelle nommé Da- 
mian en vne efcarmouche. Cedrcnus* 
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L a guerre qui depuis quatre ans fe demenoit pour la couronne de France entre le 
Duc Charles de Lorraine & le Roy Hugues, fcmble feulement parles indices queprofe 
rerons, auoir efté acheuee ou à la fin de cefte annce,ou pluftoft au commencement de la 
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fuiuante.Car la Chronique d’Angoulcfîiic tcfmoignc que ce fut en la fepmainc deuant 
Pafqucs 5 foit parla mort de Charles quideteda (comme ont eferit Sigebert & l’Abbé 
d'Vrlperg/ans faire mention de fon emprifonnement en icelle ) foit pour laprinfed’ice- 
luy.-laquelle aduint(comme Aimoinus,Hugues de Flory & les autres hiftoriens vulgaires 
de France ont cfcrit)quand Hugues cognoiflant qu’il luy feroit malaifé de venir à bout de 
fon cnncmy par force ouucrte, pratiqua Anfelin ou Anfelme Euefque de Laon de mcfmc 
façon comme il auoit pratiqué Arnulfe Archeuefquc de Reims.De forte quille mift auec 
fon armee dedans la ville de Laon, où il fut pris & mené tenir prifon à Orléans auec fa fé- 
me Anne ou Agncs,fille du Comte Herbert de Troyedaquclle luy fut (à leur dire) fi libre 
& gratieufe, qu'il y engendra deux enfans nommez Charles & Louis . Mais d’autant que 
Sigebert & l’Abbé d’Vrfpergtefmoignentvnanimement qu’il mourut ccftcannce , fans 
faire mention de (à prinfc ny de fon emprifonncmcnt,cclà m’a fait il y a plus de huit ans 
cftimeren mon Chronicon de Bourgongne,que parla mort d’iccluy la ville de Laonfut 
facilement reprinfe par Capct,& la guerre qui cftoit entr’eux pour la couronne terminée: 
eftant Arnulphe Archeuefquc de Reims trouué entre les ennemis du Roy à celle prinfc, 
apres que les Euefqües de France l’eurent par l’elpace de dixhuit mois inuité & follicité à 
fe venir iuftifier de la trahifon & perfidie dont il eftoitaccufc.Pource qucccluy qui cftoit 
Euefque de Laon en ce temps fe nommoit Adalbero,& que ceux qui l’ont nommèautrc- 
ment,ont aufli eferit plufieurs chofes d’Arnulfe Archeuelquede Reims & du Concile de 
Reims, que nous monftrcfons eftre notoirement faulfes.Tant y a cependât comme nous 
fommes acertcncz par les ates dudit Concile de Reims, que la ville de Laon cftoit ja 
prife & réduite en la puiflànce de Hugueslors qu’il fut aflemblé contre Arnulphe, qui en 
fut amcné^i’ayant voulu partir depuis la prinfc de Reims. Aulfi l'Epiftre que le Roy Hti- 
gues efcriuit vnze mois deuant au Pape Ieâ,fîgnifîe quelle n’eftoit pas encore ccftc annee 
au mois de Iüillet ou d’Aouft renduerd’autant que parlant dudit Arnulphe qui ne fe vou- 
loit venir iuftifier au fynode de la trahifon qu’on luy imputoit:Si ainfi eft (dit-il) qu’il foit 
en la puiftànce d’autfuy ,Comme il veut qu’on eftime,pourquoy côtrair^-ii les bourgeois 
&gensdegucrre(parlantdeceux de Reims) defe pariurer?Pourquoy fe prcpare-ilàla 
guerre contre nous?S’il eft captif,quc ne permet-il qu'on le dcliurc? Si l’ennemy le detiét 
par force,que ne veult-il qu’on luy fubuienne?On l’appelle à la cour, &iine fait compte 
de venir. Les Archeuefqucs l’inuitent,& il refpond qu'il n’a que faire à eux. 

L e Pape toutesfoisfembla faire fi peu de cas de ces lettres du Roy, qu’il en eft eferit 
entre les ates du mcfme Concile chap.17.en telle forte. Sei legttos tantum fcnpta Komano 
Pontifia porrextjferfriméque fe blandè acceptos ejfetfofiea vero quàm Heriberti Comitis lerati eauum 
cor pore prœflantemjiiueo colore infignem,cwn altts munertbus obtulerunt Pontificife per triduum ante 
tanuam Palatij defatigatos nec aimijfos infetto negotio redijjfe. Cependant fi Charles a eu deux 
fils de la fille du Comte Herbert, qui moururent ( comme aucuns ont voulu dire) auec ou 
bien toft apres luy en la prifon d’OrIcans,il ne fe peut faire, ou qu’il ne lésait engendrez 
deuant fa captiuité,ou qu’il foit décédé cefte année, comme a eftimé Sigebert. Qui eft l’o- 
pinion que ie voudrois fuiure.Car aiant depuis n’agueres rccouuré vn ancien fragment de 
Chronique par le moien de Monfieur de SauoicPithou (qui femble auoir efté faiéfe du 
temps du Roy Robert) efcriuant de la prinfe de Laon parîla trahifon de l’Euefque Afcelin 
& de 1 emprifonnement & decez du Duc Charles à Orléans, enfcmble aufli des deux fils 
q.u’il y engendra. en la mefme faço que Hugues de Flory & Aimon l’ont récitée, fino que 
elle nomme l’vn des deux fils Hugues, que les autres appellent Charles, ma contraint 
pour fon antiquité de me départir de ma première opinion pour adhérer au tefmoignage 

d*iccux:d’autantmefmement quelle nous aduertit que ces deux fils de Charles ne mou- 
rurent pas à Orléans auec leur pcrc(comme aucuns autres ont crcu) ains en furent chaflez 
apres le trcfpas d’iceluy,& contraints fe retirer vers l’Empereur, auec lequel ils habiterét 
Dont nous monftrerôs cy apres que ce font eux,dcfqucls l’hiftoire des Lârgraues de Tu- 
rrngie fait mention, & qui nous informe que l’vn d’iceux,à fçauoir Louïs,fut fait premier 
Comte de Turingic,& les defeendans d’iceluy Lantgraues d’icellc.Mais pour ofter le fcrm 
pulcqu a peu apporter la diuerfîté qui fe trouuc au nom deceluy qui eftoit Euefque de 
Laon,au temps duquel nous parlons, ie croy que Charles feftant faifî de la ville de Laon, 
y mi ft vn autre Euefque à fa pofte . que celuy qui y cftoit (qu’on nomme Adalbcro)pour- 
ce qu il cftoit affetionné au Roy Hugues, fe nommant le lien Anfelme ou Afcelinrlcque! 

— - ■ (au rapport 
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(au rapport d'Aimoin)cftoit vndcfcsConfeillers.Acaufcdcquoyla mcfine Chronique 
d’Angoulcfme dit qu’il trahit &liura Ton Seigneur entre les mains de Ton ennemyenla 
. grande fepmaine deuant Pafques , de mefme forte qu’auoit faiét îudas à noftrc Sei- 
gneur IefusChrift.Cc qui ne fe peut attribuer à Adalbcro,qui eftoit lors auec les autres E- 
uefquesde Francc.Tant y a toutesfois qu’il laiflfa de là première femme nommée Bonne- 
Hile de Godefroy l’anpien Comte d’ A rdéne,vn fils appelle Othon,qui luy fucceda au L) u 
ché de Lorraine, & deux filles, l’vnedi&e Gcrberge,qui fut femme de Lambert Comte de 
Hainault fils de Ragnienl’autrc Hermangarde,qui efpoufa Aubert Comte de Namur,dcf- 
quelsiiïit cent ans apres Baudouin Comte deNamur ,qui fut pere dYfabeau femme du 
Roy Philippe Augufte.Grandes Chroniques de France, Betnardus Guidonic, Richard 
dcVvalfebourg. 

Landvlphe Prince de Beneucnt & de Capuc , fut celle annee cruellement malTa- 
créparfes fubjeéts, dedans vn temple où il faifoit fes deuotions. Au moien dequoy fon 
frere Landulphe fc déclara fon heritier & fuccelfeur : & pour venger aufli la mortd’ice- 
luy print fecours de quelques Comtes & Seigneurs fes voifins , auec lefqucls il alfiegea la 
ville de Capua,&pource quelle fe defendoit opiniaftrement, l’Empereur Othon luy 
enuoiaranneeenfuiuantvn nouueau renfort de gens fouz la conduire de Huguesfils 
deSigebert Marquis d’Efte : parle moien duquel il contraingnit les Capüans de luy 
fendre les coulpables du meurtre de fon pere, defquelsil prinft tel fupplice qu’il faduifa. 
Sigonius. 

Le Roy d’ Angleterre ayant elpoufé la fille de Richard Duc de Normandie, qui luy 
auoitengcndrébeaucoup de beaux en fans* latrai&oit mal* Dont le Duc Richard fon 
pere en prift querelle contre le Roy fon mafy. Lequel ne fevoulant lailTer brâuerparluy, 
mit fus vne grande arniee de mer,Iaquclle(comme déclarent Nangis en fa Chronique, & 
Thomas de Valfinghan)il fit aller delcendre en Normandie , auec commandement de 
gafter & brufler tout le pais, & de luy amener le Duc prifonnier.Mais elle fut lourdement 
repoufièe à leur dire. Lors arriuavn Légat de la part du Pape Iean ij.vers lesdeux Princes 
pour les mettre d’accorddequel exécuta fi bien fa charge , que l’Anglois fe foufmit à vn 
appoin élément, qui fut receu, accordé, efcrit & ligné le premier iour de Mars de celle an- 
née neuf cens quatre vingts vnze, Indiétion 4-à Roüenparle Duc Richard. Suiuant 
lequel l’vn & l’autre deüoient demourer en bonne paix fans receuoir aucuns de leurs en- 
nemis ou fubjeéts vers euxrcommc il fe voit en l’hiltoire de Guillaume de Malmesberie. 
Qui nous monftre que les deux precedéns fe font abufez aux temps & au faiél de celle 
guerrc,la defcriüant autrement, & la rapportant à l’an 1000. 

En ce temps Vvolodimire appellé pat Cedrenus Bladimere, Monarque delaRulfie, 
fcllant tranfporté à ConftantinopIe,elpoufala Princelfe Anne ( lelon Ditmare Helene) 
Ibeur de l'Empereur de Grece,qui auoit ellé promife à l’tmpercur Othon troifiefme, apres 
f’efyre faiéi baptizer en la religion Chrelliennc , & auoir prins au baptcfme le nom de Ba- 
file, & rendu aulfi à l’Empereur ce que fes anceltres auoient prins lur laGrece. De forte 
qu on tient qu’il régna encore depuis cela iufquesà fon treipas enuiron vingt fept ans. 
TcfmoinSigifmundusBaroenfonliure des Mofcouites * &T la Chronique de Pologne 
liure 2. chapitre j.Theuet a mal compté que cecy aduint l’an quatre cens quatre vingt 
quinze de la création du M onde. Mais ce n’eft pas la première ne la derniere faute qu il 
faiéi en fes fupputations. 
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L a guerre contre Charles finie , les villes de Reims Sc de Laon reprinfes & reduides. 
Hugues tenant en fa puilfance rArchcuefque Arnulphe de Reims, fit alfembler vn Syno- 
de des Prélats de France à Reims le dixfepticfmciour deluinen la 4.Indidion,9.annee 
de l’Empereur Othon, & en la 4.au(fi comme on a noté de Ton rcgnc(Combien qu’il fem- 
blc qu’il faut plulloll lire y.) pour faire le procez audid Arnulphe qu’on accufoit d’auoii 
trahy la ville de Reims aux ennemis du Roy, en contreucnant à la promelfe & au ferment 
fcellé de fon fignet qu’il luy auoit faid de luy dire àiamais fidèle & loyal , fans prefter ai- 
de, faueur, ne fccours , ny de faid ny de confeil àaucun de fes ennemis contre iuy.Dc 
forte que l’ayans conuaincu par fa confefiion propre de celle accufation,Ie depoferent de 
fa dignité, & fubllitucrent en fon lieu Giflebert ou Gcrbert natif d’Aquitaine , cy deuant 
PrcftrederEglifedcRcims,quilor$eftoitprecepteurduRoyRobert,& le fut depuis de 
l’Empereur Othon,homme de grande érudition & fçauoir,mefmement és fciences Philo- 
fophiqucs,Geometric &Mathematiques(quiaufliluy firétpoflibleauoirlc bruit à tort d’a- 
uoir grandement pratiqué les fciences reprouuees de Magie, &d’eftre cy apres paruenu 1 
parlcmoien d’icelles au Papat) encore que Seguin Archeuefque de Sens euft grande- 
ment debatu par les conftitutions & traditions Papales, que celle condemnation ne pou- 
uoit ellre vallable fans le confcntcmét & authorité du fiege Romain, à qui la cognoillance 
de telles caufes appartenoit.Mais Arnulphe Euefqued’Orlcans (qui auoit lors le renom 
du plus éloquent & mieux aduilédes Eucfqucs de France) remonllrafort graucment& 
cloqucmmentparplufieursraifons&arguracns,mefmemcnt par les anciennes coullu- 
mesdes Eglifes, par les decrets &ftatuts des autres Concilcs,nommémétdu6.dcCar-| 
thagc,& pat le tefmoignage des anciens Peres , qu’il n’y auoit point de raifon d'attendre 
la fentencc du Pape en celle caufe & que ab eo refyonfa petere( Ce font les propres mots) 
Marmora confulere ejl. Adioullant, Ccrtc inBelgic* & Germani* qux vicinx nobu funt , fummos 
I facerdotes Dei in reltgione admodum prxjiantcs inuenin in hoc facro conuentu tcjles quidam funt. Pro- 
inde fi R egum dijfidentium animofttas non prohibera , inde magts Epifcoporum iudtcmm petendump s 
re videtur, fÿ-c.Ce qui fc peut voir plus amplement és adtes dudid Concile, qui furent ré- 
digez en efcritpar Gcrbert mcfme, qui fut cy apres Pape. Que nous nauons voulu plus 
particulièrement extraire pour euiter plus grande prolixité. Lelqucls cependant nous in- 
forment qu’il ell faulfement eferit en Aimoinus qu’Arnulfe fut depofé pourcc qu’il clloii 
ballard , & quele Roy Hugues luy drclfa celle partie pour l’enuie qu ’il auoit d’exterminer 
toute la race du Roy Lothaire : veu (jue luy-mefme l’auoit faiél Archeuefque de Reims : 
&qb’il ne f’ell point eferit qu’il ait faid aucune fafeherie à Bruno Euefque de Langrcs 
ny à Gorcfman Euefque d’Amiens pour ellre nepucu dumeûne Roy Lothaire. Lefqucls 
mcfmes fe monllrcrent des plus aigres enuers Arnulfe en 1a caufe . De pareil alloy ell ce 
qu’il did,que Seguin Archeuefque de Sens ne voulut aucunement fouzfigner à la con- 
damnation & depofition d’iceluy .Combien que ie ne nye pas qu’il n’ait grandement dé- 
battu quelle ne fedeuoit faire fouzl’authoricé du Pape. Lequel femblablemcnt fcmblc 
auoit ellé incité pour celle caufe d’ex communier tous ceux qui auoient fouferit à la con- 
clufion dé ce Concile.S’il cil vray qu’il l’ait faid(ainfi que dit ledit Autheur ) il la faid an- 
nuller par vn autre , plulloll que pour le tortfaid au condâné.Dont i’accordcray tâtplus 
difficilement aux autres, qui ont eftimé que le Roy Hugueslefit emprifonner à Orléans 
auec l’autre. Car fil n’ofa pas challier delà propre authorité linon par le iugement dcsE- 
ucfques celuy qui l’auoit en tant de fortes offenfé , il n’cll pas croiable qu’il ait olé attenter 
fur l’autre fans autre occafion , U fans le iugement des Euefques. Ioint mefmcment qu’il 
luy elloit lors expédient de fermer lesyeux à beaucoup de chofes, pour mieux confcrmer 
&ellablir fon ellat.De forte qu’il fut aufli contraind de lailfcrnonpar quelque permifliô 
elcrite ou verbale, ains feulement par tolérance tenir à vn chacun ce qu’il polTedoitia de 
fief de la couronne de France, à tel droid que luy-mefme l’auoit occupée. Signamment 
derecohgnoillreles grands Princes ou Primats & Potentats :alTa'uoir ceux qui elloicnt 
enpoireffiondcs grands fiefs Royaux , comme des Duchcz &: Comtez, comme fes pairs, 
& efgaux : horfmis le ferment de fidelité qu’ils demourerent tenuz de luy preilcr. Dont! 
ell poffibleprocedec par fuccelfion de temps la nomination des Pairs, qui n’ont ellé que 
fix militaires pour les raifons expofecs cy deuant. D’autant que Hugues reünit & rein 
corpora la Duché de France au domaine royal , qui en auoit ellé defmcmbrec par fes an- 
cellres . De forte que la cité de Paris recommença par luy d’ellre cité roialc, qui auoit 
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auparauant cefle de l’eftre -.encore que Glaber dife que Ja ville d’Orléans fut du temps d c 
Capet la cité roiale,où il faifoit plus la refidence,à caufe de la beauté & fertilité du terroi r ' 
d’icelle;Ce qui donne auflî à entendre pourquoy ny les Ducs d’Anj**u ny d’Orleâs 5 ny d c 
Chartres ou de Tours,, n’ont iamaisefté mis au rang & nombre des Pairs, d’autant qu’ils 
dependoient delà Duché de France. 

L a cité de Brandebourg fut celle année afficgee par l’Empereur Othon. Conflantin 
Phrigio. 

E n v 1 r. o n le mefine temps les peuples de la colle de l’EfcIauonnie , Iftric , & Libur- 
nie ellans incelfammentmolellez des brigandages & voleriescpic les Narantins faifoiétj 
fur eux , fe mirent en la protection & obeinance des Vénitiens : a condition d’ellre main- 
teriuz par eux en feurcté &c liberté contre leurs ennemis . Pour raifou dequoy les Veni 
tiens cômcncerent la guerre aufdits Narantins: de laquelle leur Duc Orfelin eutlacon 
duiéte , qui fen acquita fi heureufement à l’aduantage & augmentation de l’Empire de la 
republique,qu’ilfîtenfinrcccuoirlaloy deluy à fes ennemis, &fe rendre tributaires des 
Vénitiens, apres leur auoir faid renoncer à la maillrife de la mer, pour laquelle ils auoient 
côbatu entr’eux l’efpacc de lyo.ans/clon que recite Sabellic fans Ipecifier l’annee où cela 
ell aduenu. 

M 1 e s l a v s appcllé par Ditmare Mifeco premier Roy Chrellien de Pologne, décéda 
(au rapport d’iceluy , que ie croy plus volontiers que les autres^parce qu’il viuoit Iors)celle 
annee , qui elloit auflî la neuficfinc dc l’Empereur Othon , laiflant trois fils , Mifeco, Sucn 
topule & Bolellaus: qui partagèrent fon Roiaume entr’eux. Mais Boleflaus fit en fin la 
petice part à fesfreres, attirant le tout à foy. Tellement qu’il eft compté par les Hifto 
riens de Pologne pourlefuccefleurdefonpcre ,luy donnant le furnom dcChabriauec 
vingtcinqansdefonregne.Mais fi fon pere mourut celle annee, il lüÿ en faut attribuer 
trente trois. 
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Cônrard RoydclaBourgongne Tranfiurane mourut (félon que nous trouuons 
eferit en aucuns anciens mémoires de l’Eglife dc Lorraine) celle annec.Ce que nous inter- 
prétons de la fin d’icelle:pource qu’ils tefmoignent encore auec Herman ContraCl & les 
mémoires du Dauphiné fai&es par Thomaflin, qu’il lailfa vn fils vnique nommé Rodolfe, 
à qui le furnom d’Ignaue ou de Fainéant fut donné.(Quoy que Lazius cllime faulfement 
qu’il fut fils d’vn autre Rodolfe did le Saindl)qui commença dc regner l’an neuf cés qua- 
tre vingts quatorze apres luy. A quoy auflî fe rapporte la foufeription d’aucunes Chartres 
qui font mentionnées par ledit Tomaflîn,dattees des vingt & trenticfme années du règne 
d’iceluy, & des xo 13. & 123.de nollrefalut.Enfemble auflî d’vne dont i’ay veu ailleurs l’ori 
ginal,qui cil de la i9.d’iceluy,& de la lon.del’Incarnation del’IndiCtion y .& du vingtein- 
quiefme iour d’Aoulboù il fe diél fils de Conrard, ayant trois fœursrl’vne nômee Berthe, 
qui fut femme d’Othon ou Eudes diél le Champenois Comte de Chartres ; & l’autre Gi- 
fele ou Giflc,qui fut femme de Héry le Mutin Duc de Bauierc,& mere de l’Empereur H 5 - 
ry 2-La derniere Garpyrge ou félon la genealogie de S. Arnoul ,Guepa, mariee à vn Hcr-: 
man Duc de Suaiibc,ddnt il eut Gifelle,quifut en premières nopccs feme d’Ernelle Duc 
de Suaube:& en fécondés de Conrard furnommé Saligne qui fut cy apres Empereur. La 
genealogie de S. Arnoul adioufte encore à icelles vne Mathilde qui fut mere d’Arnoul 
Comte de Flandres . Lefqüelles fon pere auoit eues, & luy auflî, tefmoin Glaber & la 
Chronique de fainél Bcniguc,dc la Princcffe Mathildu fœurdu feu Roy Lothaire.Mais 
quant à luy il fucceda à tous les filtres & eftatsdefonpere, fouz lefquels non feulement 
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la Bourgongne Tranfiurane & vnc partie de la franche Comté,mais auffi tout le Roiau 
me d’ A tlcs,qui coptenoit toute la Prouence,le Dauphiné & le Lionnoiscftoicntcom 
pris & nommeit. Combien que ic ne fuis pas encore bien hquidement informé, ne 
quand, ne à quel tiltre ces deux Roiautnes furent vnis 8c incorporez ensemble fouz le Roy 
Conrard : d’autant qu’il ne femblcpas quü’ait eu aucun droift en la Proucnce deuant le 
Roy Hugues, ny en la Vienne finon-depuisCharlesCortftantinj quifemble mcfmcmcnt 
l’auoir tenu en fidelité de la couronne de France, fouz les Rois Rodolfe, Louis d’Outrc- 
merôc Lothaire.Sicên’eftqucrvneSd’atrtrcIuy foientaducnucs apres le trcfpas de tous 
dcux,ou en vertu du traiété que le Roy Hugues fit auec le Roy Rodolfc fécond Fan neuf 
cens vingt neuf.Ou bien que ledid Hugues hiy-mcfme apres auoir perdu fon fils vnique 
en Italie, & n’ayant plus aucun heritier de fon coTpsluy ait refigné tous fes droi&sapres 
fa mort,enfaueur de ce qu’il eftoit fon bcau-fils,ayantcfpoufé laRoine Berthe mered’i- 
celuy en fécondes nopces. A quoyl’Empereur Othon cuft auffi adioufté fon autborité’, 
en confidcration de leuralliancc.Ou biê que la Princeflc Mathilde fa femme luy ait porté 
en dot la principauté de Vienne auffi bien que de Lyon. 

Environ la mefmc année moururent Eudes ou Eudon & Eoh,fiimommé le Cham- 
penois, fils de Thibault le Trichard Comte dcTouts, Chartres, Blois,& Beauuois,laifTant 
vn fils de mcfme nom que luy , qu’il auoit eu de Berthe fille de Conrard pere dudiâ Ro- 
dolfc, qui luy fueceda à féscftats:& Herbert ou Hefibert fon oncle, Comtede Troycs 
& Meaux, qui rendit l’cfprit le vingtfixiefmciour de Décembre, biffant vn fils nommé 
Eftienne,qui fut fes Comtes apres luy .Glabcrt tefmoignc qu’ils auoient cftéles plus ad- 
uerfaires & contraires que Hugues & Robert ayent point euiquoy qu’eux 8C leur pere 
Thibault eufTent eu leurs principaux aduanccmens & honneurs par Capet & par fon pere. 
Glabcr adioufté qu’au mcfme temps que ceux-là, mourut vn Marquis d’Italie nommé 
Hugues, qu’il appelle Marchionum optimum.le ne fçay fi c’cftoit le Marquis d'Efte. 

Borrello Comte de Barcelonne mourut, laiffimt deux fils il’aifné nommé Ré- 
gnault Borrello , qui tint fa Comté apres luy l’cfpacc de vingt-quatre ans. L’autre 
Ermangault fut Comte de Vigclle. Franc. Taraffa. De ceft Ermaogaut Glaber faiâ 
mention. 

V n puifïànt Seigneur Maure nommé Mahommetfc rebellant contre Culcrna ouZu- 
lema vfurpateur du Roiaume de Cordouc , luy oflala ville de Tolctte, qu’il remit en Roi- 
aume,eftablifTant fon ficgcroial en icelle enuiron iyo.ans apres quelle eut cftéfoixfmifc 
aux Miramolins de Cordouë.Et puis pour fepreualoir contre les forces deCuleraafaliia 
des Rois Chrefticns d’Efpagnc.A l’aide defqucls toutesfoislemefme Culema fit la guer- 
re bien toft apres audit Mahommet:& l’ayant vaincu/e remit en fon fiege,duquel il auoit 
efté dejetté par iceluy,qui y auoit reftitué Hifem. Hift.d’Efpagne. 

Les Ruffiens firent en ce temps lai guerre aux PoIonois,cftans entrez auec grande ar- 
mée dedans leur pa is. Chronique de Pologne. 


Y) u Monde. 


De le fus cbrifi. 9 94 

R .des François. 

7 

R. de Bulgarie. 

17 

IndiSlton. 7 1 

R .de Leon. 

1 6 

J R.de R ujiie. 

21 

De l'aegtre 384. le 14. | 

R.deNauarre. 

*4 

R. de Hongrie. 

3 * 


de Feurier. 


Papes. 


E.de Grece. 


R. des Efcojfoit. I 


R.des^inglois. 1 6 


DucsdeVenife. 10 


R. de Pologne. 


L’v n des plus puifTans citoyens de Rome nommé Crefcentius eftant fai<â Confuldc 
la cité par les Romains,tcnoit toute la dominatio d’icelle en fa main:& pourcc qu’il eftoit 
mal affeéié à l’Empereur, il fefforçoit par tous moiens d’induire les Italiens à fe rebeller 
con tre luy, pour fc remettre (comme il fongeoit)cn leur ancienne liberté, & pour faire re- 
ucnir 1 Empire d Italie a eux,ainfî qu’il en eftoit party. Ce que le Pape Iean ne peutdiffi- 
Tiulcr. A caufe dequoy il fe retira delà ville enlaTofcane,d’où il follicita l’Empereur qui 
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eftoit lors en Allemagne,par meflàges de venir remedier aux affaires d’Italie. Cependant 
Crefcentius elperant amander Ton marché, le pria de retourner à Rome:ce qu’il fit.Mais 
l’Empereur ne laiflà pourtant de pourfùiurc fon voiage d’Italie. Blondus,Sabeliic. 

D’avtant mefines qu’il y eftoit appcllé d’ailleurs, afTauoir par Landulfe Archeuef-; 
que de Milan lequel ayant mis fus vne grande armee pour contraindre les Milannoisde 
le reccuoir,auoit efté lourdement vaincu & mis en routte par eux en vne bataille qu’il leur] 
auoit donnec.Dont forceluy eftoit d’aller à refuge vers l’Empereur. 

Kemnetheou Kenedc Roy d’Efcoflc,aiant enuie que fon fils Malcome fucccdaft à 
a couronne d’Efcoflè apres luy, voulut faire cafter la loy,par laquelle nul n’eftoit habile,à 
fucccderauRoiaume,quinefuftcnaagecompetantdc gouuerner. Mais fi les enfansdu 
Roy qui decedoit,eftoient encore en bas aagc,le plus proche du fang apres eux prenoit lé 
Roiaume. A caufe dequoy ceux qui auoientintereft en ccftc loy , luy feeurent fi mauuais 
gré de cefte entreprinfe,qu’ils trouucrent moien de le faire mettre à mort parla Comtef- 
feAuguftefà parente nommée Fercella, qu’on eftimoit cftre forciere, en laay. anneede 
fon régné. Au moien dequoy Conftantinle Chauue,fils du feu Roy Culme ou Culen , fe 
déclara Roy fuiuant la couftume ancicnne,fans attendre le confcntement des eftats d’Ef- 
coffe.Occafion pourquoy ils luy fufcitcrcnc pour compétiteur fon oncle Kenede & Mal- 
colme Duc de Combrie, fils aifné du feu Roy Kenedc.Cc nonobftât on tient qu’il régna 
malgré eux l’efpace de 18. mois.Lefquels Ioannes Maior & Buchanan commencent cefte 
année. 

Her.iges.vs Abbé de S. Lob compofà en ce temps vn traité du corps & du fàng d 
rioftre Seigneur auec certains autres:dontl’vn eftoit intitulé de ladiffonance del’Eglife 
Vn autre de l’office diuirt.Aimonius moine de l’Abbaye de fainét Benoift fur Loire viuoit 
au mefinetempSjlequel compofà vnliure des miracles dudit fainét Benoift aucc Albo 
fon Abbé qui a eferit du Ciclc Pafchal. T ritemius. ! 

O d 1 l o fut enuiron le mefme temps fàid Abbé de Clugny apres Maiolus , qui fcftoitj 
entremis de remettre la reigle de S.Benoift en fon entier. 
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Le Pape Iean auoit tellement à cœur la depofition d’Amulphe cy deuant Archcuef- 
que de Rcims,pource quelle auoit efté faiéte fans fon confcntemét & authorité, dont elle 
fcmbloit d’autant mefprifee & abaiftec,qu’il n’auoit ceffé depuis de tenter tous moies pour 
en auoir fà raifon par autres S ynodes & Concilcs:tellement qu’il en auoit faiét première- 
ment afligner vn a Aix la Chappclle pour y attirer les Euefqucs de France. Mais d’autant 
que c’eftoit hors de leur fumicr,aucun d’eux n’y voulut comparoir, nomplus qu’à Rome, 
où il les voulut auffi appellera caufe corne i’eftime que le lieu ôdeiugc leur eftoit fufpett. 
Parquoy il fauifà de le dénoncer à la ville de Mofon, quieft au pais de Lorraine.Pource: 
qu’elle eft du diocefe de la prouincedeReims.Ncantmoins pour quelle occafionquece 
foit, aucun n’y alla que Gcrbert fcul delà France . Mais la plufpart des Prélats de Lor- 
raine & de la bafle Germanie fy trouuerentaucc vn grand nombre d’Abocz d’Italie qui y 
accompagnèrent vn Leon Abbé de S.Bonifacc de Rome delegué par le Pape Icanpour 
tenir fon lieu en ccftc aflcmblee,qui fe tint le fécond iour de Iuirnoù Gerbeit expofa & 
défendit fort amplcmét fa caufe par vne grande harangue,qui pour fe voir imprimée me 
gardera d’en dire dauantage,finon que ce fut fon principal but de faire entendre que les 
Euefques de France n’auoicnt procédé au faiéfc de fa partie aduerfe & au fien que fuiuant 
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les conftirutions canoniques & decrets des Papes precedens:& qu’il n’y auoit point eu de 
leur faute , ayans palfé outre fans attendre le confentement du Pape Iean prefent-Pource 
qu’eux & le Roy Hugues auoientfaid leur deuoir de l’enaduertir Stfollicitcr de faire fon 
office . Qui toutesfois auoit faid le fourd à toutes leurs lettres , fans vouloir feulement; 
voir ny ouyr leurs Ambafladeurs . Ce nonobftant apres quvn Euefque nommé Aimon 
eut recité les lettres du Pape Iean à ce Synode, &cxpolë en langue Françoifc vulgaire les 
caufesqui auoient iceluy efmeu à le faire affcmblcr : qui eftoientafîn d’eftre informé par 
fon vicaire de la vérité &: iufticc de la controuerfe d’entre Arnulfe& Gerbert, fans vfer 
d’aucune autre procedure, futaduifé au confeil ( auquel le Comte Godefroy affifta,quc 
i’eftime celuy qu’on appelloit lors Côte de Verdun ) quvn autre Synode feroit célébré à 
Reims le premier iour du mois de Iuillet enfuiuant. Et que pour ccft effed vn des moines 
du Légat Leon nommé Iean iroit vers les Rois de France. Et que pendant ce terme il fe- 
roit interdit à Gerbert de faire l’office diuiaDont il fc trouua fi mal édifié, qu’il dift au 
Légat fur le champ.-Wo» ejfeinpotefatt cuiufquam Epifcopi (g* Patrtarch* (g* ^ Ipofolici quem- 
quam fidelium à communions remouere,nif ïfonte confejfum gg* conuiBum, & adconciliumvenirc 
nolcntcm.Stbi autem nihilobfarehorumiquippe qui ne confeJfus,nec conui£hts,& qui folus de Gallia 
ai conciliant venerit. j 

Neantmoins Lodulfe Archcucfque de Treues l’admonefta fi gracicufcmcnt, qu’il 
f'accorda de patienter iufques alors.Tellement qu’il fe retira de là vers l’ Empereur Othon 
en Allemagne, en attendant l’iffuë du Concile affignêtoù les Eucfques de France redirent 
raifon de la procedure faide contre Arnulfc par vne harangue prononcée en leur nom, 
qui touchoient les mefmes poinds qu’auoit faid Gerbert en la ficnne. Laquelle toiites- 
fois eut fi peu d’effed,que le légat obtint par fes raifons qu Amulfe feroit remis en fon fie- 
ge,& Gerbert depolé, dont il ntde grandes querimonies, entre lefquelles fe voit entreles 
Epiftrcs d’iceluy celle qui f enfuit. 

Et nunc quidem malapro bonis contribuunturabeis, quos pae'u amatores fnnoccntium proteBo 
resjmpiorum propugnatores exiftimabimus,prejfx iacet tyrannide omnis Gallorum tcclefta.*4tqui non 
à Gallssfed ab iis quosfberabamus.Sed varia falus hominis.Taa ejl Chrijle falot, ipfa Koma omnium Ec 
clef arum haBenus habita mater bonis maledicere,malis benedicere fertur,(g> quitus nec aue minime di 
cendum efi,communicare,tudmque legem gelantes damnare,abatens ligandi atque foluendt potefxte a te 
accepta, apud te non fententia facerdotu , fed reoram vita qu*ratur:nec pofit ejfe hominis impium iufti 
carejujlumquc damhare. 

O r. nous auons did que durant celle interdidion Gerbert feftoit retiré vers l’Empe- 
reur en A llemagnc.Mais ce qui nous le faid croire eft Glabcr qui le dit en vnc de fesE- 
piftres audit Empereur.-en laquelle il traide fort dodement vne queftion Dialedique,af- 
fauoir fi vfer de raifon eft chofe plus vniuerfcllcqu’cftre capable de raifon.Pource qu’il cf- 
crit ce qui f enfuit au commencement & à la fin a icelle Epiftre. 

Domino &rlorio[o Othoni C*fari femper ^iug.Romanorum Imperatori,Gerbertus Epifcopus 
débit* feruitutisobfequium.CÙmferuentiorü in Germania anni tempore demoraremur Imperia h bus 
adfriBi obfequiis, vt femper fumus fempérque erimus,nefcio quid arcani iiuina mens veftrafecum ta- 
cite retraBans, motus animi in verba refolait ,(g*qu*ab *4rifotele fummtfque viru itffcilimis erant 
deferipta fententiis in medium protaht , vt mirum foret inter belloram diferimina , qu* contra Sar~ 
matas parabantur , aliquid mortalium hos mentis receffus habere potuijfe ; à quitus tam fubtilia, 
tam prtclara velut quidam riui à purifimo fonte profluerent.Meminift enim (g* meminiffe pojfu- 
mus,affuiffe tune multos nobiles fcholafticos (g* eruditos,inter quos nonnulli aderant Epifcopi fapientia 
pr*clari {g* eloquentia infgnes.Eorum tamen vidimus neminem quiearum qmf ionum vllam digne 
explicuerit. Quoi quidem nimis ab vfu remot* nec dubitationem ante habuerint , & qu*dam fepenur- 
mero ventilât* diffolui non potuerint. Vefraitaque diuina prudentia ignorantiam facro Paittio in - 
dignam iudicans , ea qu * de rationali & ratione vti diuerfo modo àdiuerfis obieBabantur,medif- 
cutere imperauit. Quoi quidem tune (g* langor corporis & rrauiorx diftulerunt negotiajiuc fecudava- 
letudme reddita inter reipublic* & priuatas curas in hoc ipfo itmere Italico pofitus corné fque obfequio 
futurus,qu* dehac quafiionc cocepi breuiter defcribere, ne facruPalatiü torpuijfe putet Italia , & nefe 
( olùm iaBet Gracia in Imperiali Philofophia (g Romana potentia , noflrum efl R omanum Imperium. 
Dant vires feraxfrugum Italia , Çrferax militum Gallia & Germania, nec Sçythi* défunt nabis for 
tifima regna.Noflcr es C*far, Romanorum Imperator & siug.quifammo Grtcorum fanguineortus 
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Gracos Imperio fuperasfRomanu hareditario iure imperas,vtrofque ingenio & eloquto prauenis. Puis 
fur Ja fin : Hàcgenerafitas hecc vefiri animi prudentia fubtilius intellexijfe vifa efi, cum me remotum 
vi'xque folo nomme cognitum fidt interpretis dulci aüoquto recreafiu. Me a comoda & incommoda, ex- 
pont vobu curafiu , eoque prtfianti officio palàmfccifiis,cui & quanto Heluetia facerdoti pareat. De- 
ponam igitur apudtanti tudieu dures modems temporü malorum materiam,quidve difiidentes coueniat, 
quidve in controuerfia fit : vt totogenere caufie cognitio iudicium diligent haberi pofiit , eut part/ faueat 
*quitas,&c. Le refte de l’Epiftre eft ce que nous auons allégué cy deflus. 

L a prolixité que ie me fuis propofé d’euiter en ceft oeuurc,ne ma peu empefeher d’in- 
fercrcncelicu les échantillons de la lettre prementionnee, non tant pour le poinél que 
1 auois propofe de prouuer par icelle , que pour plufîeurs autres fort remarquables qui fe 
pourroient malaifemcnt apprendre d’ailleurs , dont il ma femblé qu’ils ne defplairô t aux 
Lc&eurs diligents &curicux. Tant-y-a que nous fommesaflez informez pariceux que 
Gerbert au partir du SynodedeMofon/c retira en Allemagne vers l’Empereur Othon,le- 
quelil fuiuit auflï delà en Italie, où les Eucfqucs de France & la Roine Adelarde Iuy eferi- 
uirent pour le faire rcuenir en fon Euefché, luy fignifîans toutesfois quelques conditions 
qui ne luy furent agréables : lefquelles pourroient cftre celles qui auoient efté ordônees 
au Synode de Reims : ainfi qu’il fc voit parla refponfe qu’il leur fic,que i’adioufte icy toute 
entiere,pour d’autres non moins grandes confidcrations que les precedcntes.Entr’autres, 
pourcc quelle femblc faire paroiftre que lors quelle fut eferite, Hugues Capet eftoit dé- 
cédé: d’autant qu’il ne fait mention de luy en icelle. Ce qu’il n’euft fait autrement, lors 
qu’il fc met fi auât en propos du Roy Robert fon fils. Et fi donc aufli à entendre quel che- 
min le Légat & fes aduerfaires vouloient tenir pour faire remettre Arnulfcenfonlieu. 
Outre ce quelle nous dônera occafiô d’cxpofêr quel fut le nouueau mariage du Roy Ro- 
bert, & de contempler la conformité d’eftudes & de mœurs qui eftoiét entre luy & l’Em- 
pereur Othon. Voicy ce quelle contient: 

Domina & gloriofityidelardi Régime femper -4ugufi* Gerbertm Dei Gratia Rhemenfis Epifco- 
pus,(? omnibus fuis coepifcopis Rhcmorum diocefeos bene valere in Chrifio. Vefiri nominis Uta prin- 
cipiapratulit/nonita falubria habuit ,fed trifii fine conelujk. Suauem quippe animi vefiri affitSlum cir- 
ca me ofiendit : vt ad propria fedem reditum maturarem admonuit. Sed quid fiibi voluit tam acerba con- 
clufio ? Ita enim fe habet. Cognofiite quia fi modo huiufee monitaparui pendtmus,vtemur nojlrorum & 
rebus confins ab/que crimine nofiri. Me vrbi Rhemorum prafidente quando non licuit , licet & li- 

cebit vti & conflits rebus mihi commifiis ? »An melius licuit mulfo eam obtinente? Sed Me eam 

vobis dolo & fraude abfiulit. Ego contra multorum dolos & fraudes vobu eammultü vigiliis,mult 6 - 
\que labore conjeruaui. Mirummmu efivos vejbrorumhofttum non fentire infidias. Qui enim Amul- 
jum ad remi vefiri confufionem refiituere quxrunt : nec fibi hoc tutum fore putant,nifi priùs me quali- 
bet occa forte perdunt. Qgod multum verifimile ejfe duplici capimus argumëto : & quia me Rhemis nu- 
per pofito eum abfioluere decreuifiis : & quia Léo Romanus Jibbas vt abfoluatur,obtimit ad cofirman- 
dum fentoru met Roberti Regu coniugium,vt mihi à Rhemenfibus per literas fignificatum ett. ^ iccedit 
ad hoc diferimenfides à pràfentibus certè à Gebumo peruafa. Infinitus credo vtüarum numerus erat/iec 
adpofiidendum JufficerepoterantRhemenfes, nifi ad Colonise obtinendas inuitarentur Catalaunenfes. 
Quid ergo fi *dmulfus abfoluendus efi,vel fi G. aut alius quilibet in mea fede introni^andus efi,reditum 
fine capitü meipericulo non efi intelligere. Quod ita ejfe fi vos minus, aduertere no debeo.Noui enim fiu- 
diavefira omnibus mortalibus prxdicanda. Nous animi vefiri dulcifiimos affcSlus circame, quibus fi 
refitondere nequeo meritu , refitondebo votis . Quocirca vt mea vobis minus ingeram, déque me omnino 
taceam,quemdiuina gratia periculorumimmenfitatc libérât ,&• in quantum ad mefolumattinet, in 
omnifoelicitate difponit & conferuat. Per terribile nomen omnipotentis Dei oro & deprecor, vt Rhe- 
menfi Ecclefix defolatx attrit* fi quolibet modo valetu,fubueniatü. Qu* quoniam Regni Franâoru 

efi caput,fi deperierit,vt membra fequantur necejfe efi.» At quomodo no deperierit,qu<e fub nomine duo- 
rum ( quafi inter malleum incudemdijpofita , dum eorumneutrumreSloremapprob.it velut inter 

vndas maris fin * remige fiubluat. Quid porro fieri putatis , fi tertius fine iudicio Ecclefi* ad numerum 
accejferit ? Nequevero hacloquor quafi augur autdiuinus. Memini etiam meos conJj>iraJJe non fo- 
lum milites, fedetiam clericos/vtnemo mecum comederet,neque facrü interelfet.Taceo de vihtate atque 
contemptu : nihil dico de grauifiimis iniurïu fitpc mihi à pluribus illatis : ~4dh<ec vt redeam prouocatu, 
&vt grauiora patiar minas fuperaddit epifiola. Qgid b diuina maiefias adeo me infatuatum &*àte 
abalienatum putant,vt &gladios imminentes non videam , & Ecclefiam tuam fehifmate confundam? 
Ego vero ( 3 - improborum verfutias acutè confit icio, contra omnia fehifmata vnitatem Ecclefi «e, fi 
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fie decret um ejl, morte mea dtfendo. P cto ergo o Domina femper ^ ugujla, item àfratribus mets quipro 
caufa traditons *Arnulf fue tujlè ftue initijtc fub anathemate pofiti funt , i >t me iudiaum EcclefiéC ex- 
peftxntcm patienter ferant. Nequeemm Ecciefiam quam Epijcoporum iudtcio regendam acceptant E- 
pifeoporum iudicio relmcjuere volo. N ec rurfus contra Epi feoporum iudicium, vbi maior auftoritat 
adft , eam quafi per vim retinere difpono. Qtu iudicia dum expe£to,cxUium quoi à multis foelix pu- 
tatur, no fnemulto dolore tolero. Occurrit emm fentoris mei Regts Roberti clara faciès, Lettis ajpebtus, 
vfitata colloquia,fermones vejlri ftpientia &grawtate pleni. TumVrincipum & Epi feoporum gra-\ 
tia,affabilitas : quæ dum mihi enpiuntur, ipfa quodammodo vita onerofa. Sola mihi folatio ejl clanfimi 
Cafaris Othonispietas, benemlentia, libéralités : qui tanto amore 'vos vefirdque diligit,vt diesnoBéf- 
quemecum fermonem conférât, vbi & quando vos familiariter videre poj?it. Coeuumfibi &fludns co- 
\jimilem feniorem meum l ' egem Robertum alloqui amplexari.Si ergo Romanum iterquod caufa plu- 

rium Sjnodi me detinet ,hoc tempore dilapfumfuerit ,circa Nouembns Calendas me cxpeBabitis : ai 
harum rerum interpretemfdijiimum & per omnia vobis obedientem. 

Par. ceftc lettre Gerbert donna à entendre les caufes qui le retardoient de retourner 
en fon Euefché,dcuantla détermination du Concile de Rheims. Or eftât icelle aduenuë 
telle qu’il la predifoit; & par icelle Arnulfe abfouls & remis en Ton fiege , il ne fault douter 
que celà ne lait de tout poinéi fait demourerauec l’Empereur Othon en Italie. Lequel 
nous auons veu parla première lettre s’y eftre tranfporté apres les grades chaleurs d’efté. 
Dont il f ault eftimer qu’il n’v eftoit arriué dés le commencement de cefte annee : comme 
Sigonius & Onufrius ont eftimé, apres Blondus & Sabellic, qui ne fe font pas moins abu- 
fez,efcriuans que le Pape I ean eftoit décédé dés le fécond iour de Feuricr de cefte mcfme 
année, eftant leur erteur manifefte par le temps auquel le Synode de Mofon fut célébré 
Auquel cequenoqs auons récité cy deftus monftrc qu’il n’eftoit encore décédé: & ne 
fault pas douter qu’il ne foit ainfi,puis qu’Onufrius conuient auec nous de lannce que fut 
tenu ce Synode, comme auffi tous les autres qui en ont fait mention : & que nous trou- 
vons exprelfémcnt notéés Epiftres de Gerbcrt,que ce fut en la 8 .Indi<ftion.Parquoy fi ce 
Pape décéda ceftc annee , ce ne peult auoir eftéquefurla fin ou bien au commence- 
ment de l’an fuiuant. Mais ie ne veux point débattre que l’Empereur Othon n’ait cfté fol- 
licité par luy de reuenir auec vne grande armee en Italie : qui caufa ( comme veult Sigo- 
nius) vntel eftonnementauxMiianois, qu’ils fe réconcilièrent auec leur Archeuefque. 
Au moyen dequoy il entra en paix dedans leur ville, où il fe fit couronner de la première 
couronne. 

E n ces cntrefai&cs le Pape Ican mourut. Au lieu duquel les Romains fubftitucrent in- 
continent en fon lieu Iean 1 6. du nom , filsd’vn citoyen de Rome nommé Romain qui 
mourut, au compte d’Onufrius, quatre mois apres fon cfle&ion. Mais Sigonius ne fait au- 
cune mention de luy, & croy qu’il a eu raifon de ce faire: pource que l’Empereur eftât en 
Italie, il ne fe fuft pas voulu lailler frauder defondroiét. Parquoy il y a plus d’apparence 
qu’il fit incontinent par fon autorité fubftituer àlean iy. au fiege Papal, vnfien parent 
(que Dirmare appelle nepueu) nommé Bruno, filsd’Othon Duc de Saxe: lequel prit le 
nom de Grégoire y. Souz lequel nous ne pouuons pas dire combien il a prefidé , pource 
que ie ne conuiens pas auec les precedents , du temps qu’ils difent qu’il commença. Mais 
tant y-a que c’eft à luy que la plufpart des Hiftoriens ont voulu attribuer l’inftitutiôn des 
7.Eledeurs de l’Empire d’Allemagne, afin qu’il ne peuft eftre plus trâfporté ailleurs. La- 
quelle opinion toutesfois me femble auoir cfté iuftement reprouuee par A uentin premie- 
remét,& puis par Onûfrius : quoy que Richard l’ait voulu maintenir & defendre contre 
eux: comme nous prouuerons cy apres en plufîeurs paflàges de ceftc Hiftoire. Encore 
que Ditmare & Glaber, qui viuoient de ce temps-là , nous demôftrent affez cuidemmcnt 
parleurs Hiftoires ce qu’il en fault croire. Cependant nous auons à dire que ce Grégoire 
ne fut pas moins animé qu’auoit cfté fon prcdeccflcur, à pourfuiure que Gerbert fuft dc- 
pofé du fiege Archiepilcopal de Rheims, & Arnulfe reftituécniceluy. Tellement qu’il 
vint à chef de fon entreprinfe, par le moyen d’aucuns du Clergé de France, qui Ce joigni- 
rent auec luy, fignamment Albo Abbé de faind Benoift fur Loire : comme il tefinoigne 
luy-mclme en vne Epiftrc qu’il luy efcriuit,où ü dit : Qupd ego venerabilU Pater canens veffri 
a nimifenfa f délit erf mplici ter que vt p rœcepifl is deprompfi. Neç xmmo fit atem Régis perhorrui dum 


fjdemquam vobis promtferam y ex àjfefrruam : quandoauidem nMadditUjühilmmuiy^ 

tefiseji ipfe^rnulfusRhemenfis^rchiepifiopus, liber ^abfolutuslcui 

vejbrun: 
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vefirum Pallium eo tenore detuli, quo illudacceperam ex fanShs mambus vefiris. Tefiis etiam dominus 
meus Robertus Rex Frartcorum inclytus , vefier vtique inChrifio Jpiritualis filins, qui vobis parcere 
decreuit. 

AceftecaufceftantGerbert deftitué departy, l'Empereur Othon luy cfcriuit pour le 
retenu: à Ton feruicc la lettre qui s’enfuit. 

Ger.ber.TO diuinorum pcritijltmo atque tribus philofophi* partibus laureato Otbo fibi aman - 
tifiimus. Vefira dilcElionts omnibaavefterandamnobis adiungi volumus excellent iam , & tami patroni 
nobifcumfempitemam fiabilitatem adoptamus , quam vefira doSirinee nojlrx fimplicitati femper fuit 
haud fafiidiens auÛoritas. ^ ittnmcn vtomni ambage dimota ad vos nuda veritatis feramus loquclam, 
iudicauimus vt hæc manifefiet vobis huiulbe nofira voluntatis Epifiola, quod in hac re fumma nofira 
fjetittoms & fingularitas efi. Qvatenus nobis indottis & malè difeiplinatis vejtra folers prudentia in 
feriptis neenon & diCits necprxter folitum adhibeat Jludium corrcÊlionis , & in Republica confilium 
fumma. fidelitatis. Hutus et go nofirx volutatis in non neganda infmuatione volumus, vos Saxonica ru~ 
fticitatem abhorrere, fed Gracifcam nojbram fubtilitatem ad id fiudij magis vos prouocare. Quoniamfi 
e fi, qui fufeitet illam, apud nos inuenietur Gracorum indufiri a aliqua fcintilla. Cuius reigratia huic no - 
firo igrüculo vefira feientia fiamma abundanter appofita humiii prece depofeimus, vt Gracorum viuax 
mgenium domino aaiutbre fufeitetis, & nos Arithmetica librum edoceatis,vtpleniter eius infiruSli do- 
cuments aliquid principiorumintelligamusfubtilitatis. Ver fus hunquam compofui, nec fiudio habui: 
dam in % fît habuero , & in eisfloruero, quot viros habet Gallia, tôt mittam vobis carmina. 

Les lettres cydeflus alléguées de Gcrbert à laRoinc Adeleide, & de l’Abbé Albo au 
Pape Grégoire, femblcnt affez prefenter d’argument pour croire que Hugues Capet 35. 
Roy de France cftoitdeccdè au temps quelles furent eferites. Ce qui n’eftpas fortefloi- 
gnedu tcfmoignage de Sigebcrt, des exemplaires dümoine Aimon non imprimez, & 
des autres Hiftorierts de France,qiii rapportent fon decez au vingtdeuxieûnc iour de No- 
uembre de l’an enlùiuant. Tant-y-a qu’on cft alfeuré qu’il fut enterré auec fes anccftrcs en 
l’Abbaye de fainâ: Denis rlaiffant le Roiaume à fon fils Robert, homme fort deuotieux, 
modefte, fie félon le temps d’alors lettré: qui les gouuerna encore tres-fagemenc fie ver- 
tueufement l’cfpacc de trcntecinq ans Ou enuiron. Duquel Glaber a rendu le teûnoigna- 
ge qui s’enfuit : Erat Robertus Rex tune iuuenis ,prudens atque eruditus , dulcifque eloquio ac pietate 
infignis , fed diuinaprouidentia elementia huiufmodi virum ad Catholica plebis regimen Regum c 

mnium dominus illo pracipuè in tempore dignatus efi défi inare. Nam diebus regni ipfius elementorum < 
tiamfignis pracedetibus immodice clades incubuere Chrifii Ecclefta. Quibus nifi idem Rex domino in- 
stante refiitiffet , feuiendo muitipliciter in longinquum procejliffet» 

Hilgandvs moine qui viuoit au meûne temps, & a efetit fa vie , rend vri tout fem- 
blable tefmoignage d’iceluy. Cependant nous lommes dcuëment informez par vne 
Epiftrc du Roy Hugues fon pere,qui fe trouue entre celles de Gerbcrt, qu’il auoit eu enuie 
de fon viuant de marier fondit fils, à quelque dame du fang des Empereurs d’Allemagne. 
Pour raifon dequoy il luy fit cfpoufcr , du corifeil & aduis des Prélats de France , Berthe 
feeur du Roy Raoul de Bourgongne,vefued’Eudon Comte de Chartres, duquel elle a- 
uoit eu Eudon le Champenois. Et croy que c’cft ce nouum coniugium duquel s’eft fait men- 
tion cy dclfus en l’Epiftre à la Roine Adelaide, qu’on voulut faire confermer fie approuuer 
pat l’Abbé Leon Légat du Pape. Neantmoins luy eftant remonftré bien toft apres, fi- 
gnamment par Albo Abbé de fàinâ Benoift fur Loire, qu’il y auoit alliance jpirituclle en- 
tr’euxpar commérage auec confanguinité corporelle, encore quelle fuReuoignee, il la 
delaifià. Ioin&quc le Pape Grégoire s’en méfia, qui reprit les Euefques qui auoient con- 
fertty à ce mariage* Dont il leur fallut aller à Rome pour s’en faire abfouidre : félon qu’il fe 
voittefmoigné en vne Bulle du Pape Leon neufiefme,au Roy Henry, qui eft en la Panor- 
mie d’Iues de Chartres. Parquoy le Roy Robert prit au lieu d’elle, Côftance (on dit que 
ce fut à caufede fa beauté) fille de Guillaume Cote d’Arles, ( Glaber dit en autre endroit 
d’Aquitaine) fi t de Blanche niepee ou coufînc de Foulques Comte d’Anjou.Duqucl Cô« 
te d’Arles eftoit perc vn autre Guillaume Duc d’Aquitaine : félon que tefinoigne Glaber, 
lequel nous informe fcmblablement que celle Côftance fut femme haultaine , imperieu- 
fe,auare & malicieufe^qui fe vouloit faire croire de tout,mefmcment par déifias fon mary. 
Tellement qu’onaeferit qu’il aduertillbit fouuenrceux qui rcceuoient de fes bienfaits, 
qu’ils fegardalTent bienqueConftancene le fçeuft. Quifutcaufe de pluficurs querelles 
& différends quelle auoit auec luy, auec fes fils 8c les Princes du Roiaumc de France, tant 
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du viuant de luy qu’apres fon trefpas. Et pource aulfi quelle cftoit venue d’vn pays où les 
hommes cftoient fort diftoluz, tant en habits qu’en mœurs, toutela Court de France & 
de Bourgongnc (où la modeftic de honneftetê s’obferuoient plus eftroi&cment qu’en au- 
tre lieu) le veit en peu de temps corrompue & bigarrée de façons de faire eftrangcs , que 
telles gens qui l’auoient fuiuie y amenèrent. Dont le Roy Robert fut fort feucremcnt re- 
pris par Guillaume Abbé defaimft Benigne de Dijon, qui eftoit alors renomme par deffus 
tous les hommes de fa profdfion,tant pour la vie auftere qji'il menoit, que pour fon grand 
Içauoir ésfcicnces Mathématiques & Philofophiques. Occafion pourquoy la charge luy 
iutcommife de reformer quafi tous les autres Monaftercs de France. Glaber parle de ce 
que nous venons de recitef,en cefte forte; Ceperunt confluere gratin ciufdtmKcgime in Frariam 
ittcjtie Burgudiamab minier nu çÿ* Aquitania homines omnt leuitate , moribus, & ve/ie dijlorti, armts 
& equorum phaltris incompofiti , à medio capitis comis nudati hijlriohum more, barbis rafi, cahgis 
ocreis turpifîimi , fidei & paris feedere omni vacui. Quorum itaque infanda extmplaria gens Francoru 
nuper omnium honejhjfima ac Burgundiorum fitibunda rapuit. Qupd cùm R obertus Rrv toleraret , ob 
idà Vvillclmo Abbate grakiter increpatus eft,curtaliainfuo regno permitterent Jieri: quippe qubdc*- 
terorum honejlifiimum honore & rcligiofitate diutius claruerat regnorum. 

H b h r y furnôméle Mutin Duc deBauiere, fils de Henry frereailhé del’Empereur 
Othon premier mourut le cinquiefme iour d’Oâobrc,lailïànt vn fils nommé Henry, qui 
luy fuCcedapremierement en fa Duché, & fut Empereur apres Othon troifiefine/ A- 
ucntiil. 

Nicolas Chryforbcrges Patriarche de Conftantinoplc, mourut en la 8. Indi&ion. 
Au moyen dequoy Sifinius homme excellent, fignammenten la feiençe de Médecine 
fut fubftitué en fon lieu: auquel il prefida trois ans,& appaifalcfchifincquiauoit tcnulôg 
temps l'Eglife Grecque en trouble,à l’occafion des quatrieûnes nopccs. Cedrenus,Zona- 
re. Ioan.Curopalates adioufte que cecyaduint l’an 6503. de la création du Monde félon 
la fupputarion des Grecs. 3 


Du Monde. 603 3 

E. d’Allemagne. 13 

| R. de B ourgongne. 

6 

De Iefus Chrijl. 996 

R. des François. 1 

R. de Bulgarie. 

1 9 

Indtrihon. 9 

R. de Leon. 18 

K.deKstf?ie. 

M 

De ïFîegire 386. lez$.iour a 

R.dcNauarrc • 16 

1 R. de Hongrie. 
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de lAnuier. 

R. d’EfcoJfe. 4 

R. de Pologne. 

S 

Papes. z 

R. d Angleterre. 18 
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E.deGrece. il 

Dira de Venife. \ z 
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[ L'Empï r evr Othon apres auoircftably Grégoire au fiege Papal, fut incité (corne 
difent Blondus & Sabcllic) de s’acheminer auecvncarmee au Roiaume de Naples contre 
les Capuans & Beneuentins : où il les contraignit par force de s’appoimftcr auec les Ro- 
mains, & de fe déporter de les plus molefter comme ils faifoientauparauant. Mais Sigo- 
nius efetit qu’il y alla pour chaftier les Capuans, qui auoientmis à mort leur Prince Lan- 
dulfe, Sc receu en fon lieu Je frere d’iccluy Landulfe, qui s’eftoit aufli fait foupçonner d’a- 
uoir confpiré contre la Majefté de l’Empereur. Lequel à cefte occafion l’enuoya en Alle- 
magne, & colloqua en fon lieu vn Adcmarefon domeftique, natif de la ville de Capoiic 
le croy femblablcment que ce fût au mefme temps que le mefme Gerbert efcriuit vne au- 
tre lettre a l’Empereur Othon , qui fe commence : Domino & gloriofo Othoni Catjari femper 
A *g- R omanorum Imperatori,Gerbertus Epifcopus débit « feraient obfequium : A bfentiam vefiram 
longitudine terrarum dijiunFh omni no molefiè ferimus , & quodfama nimiumdeuiarerum prtclarè 
quidem a 'uobis gejlarum vt femper necvtlam nabis fcintillam attulit, &c. Et que l’Empereur luy 
rcfpondit par cefte-cy, Gilbertopr* omnibus dile£tomagiJtro,necnon & Archiepifcopo amant, fi- 
mo,Otho difcipulorum fidifimus perfeuerantiam & Jiabilitatem. Si rerum euentus veflro vota obfe- 
cuudat, nemoefimortaiium qui plus nobis gaudeat. Siautem ( quodnolumus ) veflru bonis meritis <U- 
; cor dut, jim 1 li 'vobis tnüitia affeSlamur. Nomimsergo, & caut* vefir* prouidenti * , induflriam de 
| nojtrarum habita rerum , , non mimmam curam habere. idrirco volumus vobu quoquomodo vefirafint 

1 infmuare. 
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inftnuare^ realiter , vfque dtcemus , fi quidcm & ft coatti, t juodaduerfarius vejler ^irnulfus films 
decepttoms, tam dirigititer fuum adPapam , quod Leone ^ibbate renunctante cognottimus. Cuius ret 
rxtia hec ejl conftltj nojlri ratio , vt Nuntius nojler cum ipfo Leone ad Papam dtrigatur , qui pro vobis 
dei intercejfor habcatur. Vtuas , v aléas, & in «temumfœlix permaneas. 

Estant l’Empereur Othon arriué en Italie, f A bbay c de Bobie , qui cft en la Lom 
bardie,fctrouuavacquante. A caufedequoy lesmoines d’icelle efleurent Gerbert pour 
leur Abbé, qui fut côfermé par l'Empereur. Au moyen dequoy il demeura auec eux pen- 
dât qu’il alla faire foq voyage en la PoüilIe:& femble quecc fut lors qu’il efcriuit l’Epiftre 
qui s éfuit à Pierre Eiiefquc de Pauie: Quod Abbatiam JanSli Columbani habere vtderemur , ha - 1 
lorum nulli grattas agimus. St ante dominum nojbrum à vobis laudati fumus, non indebitas fepius vobu 
reddtdtmus laudes. Mutua expofeimut colloquia , & à rapinis nojlre Ecclefte non cejjatis. Ncjlrave- 
' lut propria militibus diuïditu, qui diuifa in integrum reuocare dcbuijlis. Rapite,predamini, vires Italie 
contra nos concutite,opportunum tempus naSH ejlis dominus nojler, beüorum certamine occupatur.Nos 
\nec manus paratas eum iuuare detinebtmus , nec quod eius offiaj ejl , temerc vfurpabimus : fi pace votii 
’oterimuSjfèruitio nojlri Qafaris operam dabtmus : cum prêt fentes,* cum abfentes,Ji in eius tantum pre- 
r entianoilra ,folabitur inopia. Et quoniam (vtaitiüe) nufquam tutafides : & qu'ta fnguntur, nec vi- 
r ajnec audita , voluntatem noilram non nift feriptis aperiemus,nec vrjlram obi ter reciptemus. 

Cependant ccft Empereur apres auoir appaiféles affaires de Capuë , s’en reuint à 
Rome, où il fe fit (au rapport de Sigonius) couronner de la couronne Impériale auec là 
femme le troifiefmeiour de May, auquel on folcnnifoit lors la fefte de Pentecofte,par 
le Pape Grégoire. Et de là s’en reuint en la Lombardie : où eftât furuenu le trefpas de Iean 
ÎArcheuefque de Rauéne,il fubftitua ledit Gerbert eu fîege d’iceluv. Ce qui luy fit vn de- 
gré pour paruenir bien toft apres au Papat. Ce qu’Onufrius me femble auoir mal attribué 
à l’an 991. 

Godefroy de Viterbe & Sigonius nous font efHmerfcmblablementqu’aduint au 
mcfme temps ce qu’ils recitent du fupplice que l’Empereur Othon fitreceuoir à fa fem- 
me, qui en acculant faulfement vn Comte de Mutine de l’auoir follicité de fon deshon- 
neur,auoit eftécaufedelafaireexccuter à mortjencore quecefuftellc-mefme qui euft 
fait la faulte. A caule dequoy la femme d’iceluyfe vint offrir à vérifier fon innocence par 
rcfpreuue du feü ardent, qui fit cognoiftrc la vérité du fai& , & receuoir à 1 Impératrice la 
Ipeine de fon crime & faulfeaccufation. 

i O r pourccque lors lemefme Empereur fejournoitenItalie,lesEfcIauonsprindrent 
d’cmblce & puis iaccagcrent & bruflerent la ville de Beriabourg en la Marche de Mifnie, 
ainfi que tefmoignc Ditmare, & que celà caufa vn effroy en toute la Germanie. Il donna 
occauon audit Empereur de fetranfporteren Allemagne, pourobuier aux entreprin fes 
des ennemis. Mais il n’eut pas pluftofl tourné le dos à l’Italie, que les Romains, fuiuant 
leur inconftance fondée fur le defpit( à ce qu’on dit) de feveoir réduits fouz legouuer-j 
nement d’vn Pape effranger, firent reprendre l’adminiftration de leur cité à Crefcentius, 
fouz le mefmetiltre qu’il poitoit auparavant deConful ou Patrice. Lequel auffi pour leur: 
gratifier, ietta hors du fiege Papal, le Pape Grégoire, & le contraignit d’aller retrouuer 
l’Empereur en Allemagne. Puis eftablit vn autre en fon lieu, qui fe nom ma I ean 1 7. ou 1 8. 
cftant auparauantEuelqucde Plaifancc, nommé Arnoul Grec de nation , home de gran- 
de literaturc & fortpccunieux. De forte qu’il occupa en ccfte forte la Papauté plufieurs 
mois,pendant que les affaires d’Allemagne detenoiétl Empercur, à qui Gerbert efcriuit 
aumefinctempsla lettre qui s’en fuit, foit d’Italie ou d’ailleurs. Domino & gloriofo Othom 
C*f. femper A ug. Gerb. Singuli dies fmgulos mihi annos efficiunt, dum Legati met non redeunt , nec 
noui à vejba matejlate fuperutniunt,plenus curarum,plentss Joüicitudinum dies nottéfque perfero.^iu- 
get curas Sçythicus axis, Italia multiplicat. Si Sçythas reltnquimus , metuo. Si Italos non adimus,refor- 
mido. Quia Jtalis. Ecce enim eorum legati , dum proprias iniurtas nunciant, vtjlras predtcant. Quid hoc 
oro per nojbram grattam eJl,quod Imperiaits matejlas tam pertinaciter dejptcitur? ~4tà quibus? Mira- 
borabufos impunè patientta vejlra,qm virtutem putant ignauiam : Cum Jint,quodomnes nouimus , & 
dteere non cil necej]e. Porro ad harum euidentiam reru, mijfm mihi vobis Epjlolam ,<& ft me « deferi- 
buntur iniurie , magts tamen veilra funt : nec omnino measaccipto , in quantum veitras puto,& 

S a m vit Royde'Bulgarie entra auec vncarmee dedans la Grece, qui deffit deuantj 
la ville de Theffalonique deux armees de Grecs qui feprefenterent l’vneapres l’autre dc- 
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uantluy, fouz la conduite du Patrice George, & de Ton fils. Acaufe dequoy l'Empereur 
tenüoyacontr'euxNiccphore vray Coronal de fes Légions d’Orient ; par lefqucls jls fu- 
rent honteufement dcffai&s & mis en route, loan. Curopalates. 

Ma lcolme Duc de Cumbrie en Efcofle, eftant allé au fecoürs du Roy d’A nglctcr- 
rc, contre les Danois qui l’auoient aflailly dedans Ton Roiaume/embla auoir prefenté oc- 
cafion à Conftantin Roy d’ Efcofle, de réduire en fapuiflancela Cumbriei Mais il y trouua 
Benedc frère naturel de MaIcolme,ayant charge de la défendre : qui s’en acquitta fi con- 
ftamment, qu’ils fe tuerent l’vn l’autre en vne bataille. Au moyen dequoy Grinus ou Gri- 
monus nepueu du dernier Roy Dufus, ou félon d’autres dudit Benede , fe prefenta- fi à 
poin<ft,que les Efcoflois le prindrent pour leur Roy. Qui fut caufe que Malcolme entra en 
contendancc cotre luy , laquelle fut en fin appoinâee par l’entremifc d’vn Prélat d'Efcof- 
lè , à condition que le Roiaume reuiendroit à Malcolme apres le treipas de Grinus. Ioâriesl 
Maior,Buchanan,He<ftor Bocthius. 
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L’Emperevk indigné de l’iniure fai&e au Pape Grégoire , s’en reüint en Italie aüec 
vne grande armce,&fc trouua dedans Raucnne aux mois d’Auril & de May ; bùilaflifta 
à vn S ynode d’Eucfques,que Gcrbert fit tenir pour la reformation des affaires de fon dio- 
cefe. Durant lequel temps l'Antipape Icanpenfantfcgarcntir de lanüeequi venoit tom- 
ber fur fes bras, fit tenir propos de compofition à l’Empereur, ainfi que nous entendons 
d’vnc Epiftre dvn quidam, qui cft entre celles de Gcrbert, qui contient : Tenon potuiffe ad 
nos haElcnus ventre, impofîibilitati aferibimus , turque erga me beneuolentix grattas habemus:Quando 
vero idfacere poJ?is,pr<efcribere nefamus. Quia emm plurim* Sçytharum gentes Jmperio nofirt C*fa- 
nsfu bderefegeft tant , &-i lie Ioannes Grecus quod nobis placuerit^fefa6lurumpollicetur. Adhuc du- 
bium eft quônam vertere expeditos exercitus debeamus. 

Si eft-ce toutesfois que ce propos-là ne viendroit à aucun effeét. A caufe dequoy 
l’Empereur fit marcher ion armée deuant Rome,quimitles Romains en tel effroy , qu’ils 
le laiflerent entrer fans refîftance en icelle, n’eftant leur couftume de fe mortftrer plus cô- 
ftans& magnanimes aux dangers que loyaux en amitiez. Qui fut caufe que l’Antipape 
Iean & Crefcentius fe fâuuerent au chaftcau S -Ange , qu’ils auoient fait auparauant forti- 
fier : où ils furent fi afprement afliegez, qu’ils ne fe peurent garentir d’eftre prins.Parquoy 
quand l’Empereurles eut entre fes mains, il fit aflembler vn Concile d’Euefqües à Rome; 
par fentence duquel l’Antipape fut dégradé & remis entre les mains de l’Empereur, qui 
îe laiffa bourrelier au peuple. Combien que d’autres ont eferit qu’il l’enuoya aueefon Cre- 
feentius en exil en Allemagne, quifont pluscroyables que ceux qui ont eferit qu’il le fit 
mourir contre la foy qu il luy auoit donnée: encore qu’il euft allez de iufteoccafîon de 
ia garder à celuy qui la luy auoit tant de fois fi legerement rompue. Tant-y-a que par ce 
noyen le Pape Grégoire fe remit au fiege Papal. Herman Contrat, Marianus Scotus, O 
:hon de Frifingen, Abbé d’Vrfperg. 

Boleslavs furnommé le Religieux ou Deuotius, mourut (au rapport deDubra 
nus) en ce temps , apres s eftre auparauant (à ce qu’il dit) emparé de la ville de Cracouic 
'ur Mefco qui pourroit eftre Mifeco ou Mieflaus Roy de Pologne.Nôobftant que les Hi 
oircsPoIonoifes n en font aucune mention. Mais tant-y-a qu’on conuicnt qu’il laiflà j. 
i s nommez Bolcflaus, IaromireouIamire,& Vldaric,quiluy fuccederent tous l’vn à- 
>res 1 autre en la Principaulte de Boëme , eftant Bolcflaus le premier qui précéda, qu’on 
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comptelctroifiefmedecenom. AquiDitmarc donne le furnom de Rouficaujauthcur] 
precedent d’Aueugle, pource que s’eftant par fa niaiferie 8c fimplicité laific tomber entre 
les mains du Roy de Pologne fon ennemy, eut les yeux creuez par iccluy. Au moyen de- 
quoy Ton frère Iaromire fe mitenfonlieu ,quienfutfèmblablemcnt deietté bien tort a- 
pres,auec la perte de fa veuë , par Ton dernier frère Vldarich , lequel eft par Æneas S yluius 
8c Dubrauius liu. zi. appelléle i 7 . Duc de Boëme. 

A Richard premier du nom Duc de Normandie , Prince vaillant, vertueux &r paifiblc. 
décédé cinquantedcux ans apres le trefpas de fon perc,I’an precedent, lücccda en la mef 
me Duché Richard fon fils. Chroniques de Normandie. 

Geicza ou Geifla Duc ou Roy de Hongrie, mourut, ayant refigné fa fucceffion 
fon fils aifné nommé Eftienne, qui régna les trois premiers ans fouztiltre de Duc feule- 
ment. L’on tient qu’il fut de fi bonne viej& fi affectionne à la Religion Chrefticnne, que 
celà le fit canonifcr entre les Sainéts apres fa mort. Bonfinius, Abraham Baska. 
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D e vx Princes ïfliiz dclamaifondeSaxc,eftanspourdiuerfesoccafi5scontrainétsde 
s’abfenterdcrAUemagnCjferctircrent enuiron ce temps en la EourgongneTranfiuranc, 
8c au Piedmont : où l’vn nommé Berard fils (comme on dit) de Hugues Duc deSaxe, qui 
auoit efté frère de l’Empereur Othon i. obtint par la permifiion duRoy Rodoifela con- 
trée de Moricnne en Sauoye, fideMarquifat acThurin, d’où il fut le premier appelle 
Comte de Moriennc. De forte qu’il la laifta à fes fuccefleurs,qui furent apres luy appeliez 
Comtes & Ducs de Saüovc. Mais l’âutre nommé Alcran , ayant enlcué la fille del’Empe- 
reur Othontroifiefme, alla faire fa retraite au pays où eft auiourd’huy leMarquifat de 1 
Montferrat, qui luy fut en fin donné parle mefmc Empereur, en tiltre 8C appennage de 
Marquifat. De façon qu’on ne fait doute que la noblefamille de la mai fon de Montfer- 
rat n’en foitproccdee. Hiftoire de Sauoye, Sabellic. Sigonius toutesfois rapporte l’Hi- 
ftoired’Aleram à Othon premier. Ce qui me femble auoirplus de veriffinulitudc, fi le 
récit qu’pn en fait eft véritable. D’autant mefmement qu’il ne fe fçuit point qu’Othon ait 
eu aucuns enfans, au moins légitimés. 

S’estant le feigneutTribon Mémo démis frolOfitairement de la dignité Ducale de 
Venifc,lcs citoyens lubrogerent en fort lieu le feigneur Pierre Orfelin, qui exerça ceftc di- 
gnité l’cfpacedei 8 .ans, félon Confatin & Sabellic. Sigonius toutesfois tefmoigne qu’il 
eftoitia Duc dés l'annee precedente, en laquelle il auoit mené vne armée de Mer cnl’I- 
ftrié& Dalmatie, au fccours des Cornâtes ôcNafantairts, contre leurs ennemis. En la- 
quelle expédition il fe porta fi heureufement, qu’il reüint victorieux , ayant réduit Co uz l’o- 
beiftanccde fa patrie tout le refte de l’Iftrie 8c Dalmatie. Caries Fadertiniens cftoientia 
dés-auparâuant fiibieéts des V enitiens. 

Adelbert Eüefquc de Boëme , homme de grande pieté & deuotion , apres auoir| 
longuement prefehé & annoncé la foy &doCtrinc Chrcftienne aux Boëmiens 8c aux 
Hongrois, voulut aller faire lemcfme office enuers les Pruflîens. Mais il fut en fîninhu 
mainement mis à mort pâteux le 2 i.iourd’Auril. Hiftoire de Pologne. 

Grégoire cinquiefme apres auoirtenu le fie ge Papal deux ans , huit mois , trois 
iours, mourut le dixhuitiefmeiourde Fcuricr, félon Ditmare, lequatriefme du mefmc 
mois. Et pource queles Romains aüoient eftéfibienchaftiezcy deuant par l’Empereur 
de leur préemption, ils ne s’oferent ingérer de prendre autre Pape que celu v que l’Émpe- 
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rcurieur ordonna de fa main , qui fut Gifleberc ou Geibert Archcuefque de Rauennc, cy 
deuant précepteur & inftituteur de fa ieunefle & du Roy Robert de France. Lequel entra 
en la Principaultéfouz le nom de Sylueftrc fécond, le premier iour deNoucmbre : & y 
prefida quatre ans,fix mois, douze iours, apres que le fiege eut vacqué l’clpace de 8. mois, 
lo.iours. Aucuns ont eferit qu’il eftoit du pays d’Aquitaine, & qu’il auoit efté première- 
ment Moine à fai ndt Benoift fur Loire. Mais luy- mefmehoüs fait entendre en les Epiftres 
qu’il n’en eft rien : où il demonftre bien en i’vne d’icelles à l’Empereur Othon troiuefme, 
qu‘il auoit feruy luy dés fon enfance fon pere & fon ayeul Othon le Grand , deuant qu’il 
le vint rendre auferuice d’Adalbero Archeücfquc de Rheims ; car voicy comme il en 
parle: Tribus {vtita dicam) atatibus, fciltcet vobis patri auo interhojîium tela fdem pur if imam 

exhtbui. Meam quantulamcumque perfonam , Regibus furentibus ,populis infanientibus pro veftra fa- 
luteoppofui, Permuta & folïtudines , per incurfus , & occurfus prad^num.fame , fiti, vi frigoris 

Cÿ* ajlus txcruciatus , inf radius, inter tôt tempejlates extiti , vtmortem potius praoptarem quant fdium 
cafaris tune captiuum imperantem non viderem : vidi &gauifws fum,& vtinam liceat vfque infnem 
audere, & vobifeum dies meos in pacejinire. Cclà nous donne à entendre qu’il eftoit encore 
au feruice du icune Othon, âu temps qu’il fut tenu en garde, & comme captif, par Hen- 
ry Duc de Bauierefon oncle, incontinent apres le decez de fon pere : dont ilfault prefu- 
mer qu’il fut contraint de s’en retourner, àcaufede la ieunelfe d’iceluy, lors qu’eftant 
mis en liberté l’Impératrice Adclaide ùl grand’ mcrc , & Thcophania fa mere,lc prindrent 
en leur tutelle &gouuernemcnt, & poflible pour quelque finiftre opinion qu’on eut de 
luy. Ce que nous donne à conie&urcr vne de fes lettres à ladiâe Adelaidc, où il dit: 
Multa quidem patratamcaantcDcum: fed contra dominant meam qu a? curàferuitio eius repellar f 
fident promijjam nunquamviolaui , commijfa non prod/di , pietatem fine auaritiaexercert me putaui. 
Si erraui contra voluntatem vejbram , modicum quidem : fecit hoc improuidentia non deliberatio : sint- 
que vobis fatis continuât* iam paenitenti quadrageftm*. Quodcertè fie confidoeJfe.Praualuit ad tem- 
pos nobilium quorundam pauperum caca cupiditas. Nuncpraualeat vejlra qu* femper fuit ci rca in- 
Jhtiam pie tas. Fauet ad hoc diuinitas, régna vobis conciliant, & Reges pot entes vejhro Imperio fubdens. 
Mea fententia hxc edi : Quam quidem filio domina me a tdelaidu ftruaui, eam matri feruabo , fi non 
prxfens, faltem abfens , bene loquendo, bene optando, bene oranao. 

Cependant il déclara en la harâgue qu’il fit au Synode de Mofon,qu’il fut au ferui- 
cc d’A dalbcro Archeucfquc de Reims apres le trefpas de l’Empereur Othon, qui luy dôna 
premieremenr l’ordre de Preftrife, &puis à fon trefpas le defignafonfucccflèur en pre- 
îence debeaucoup de perfonnes illuftres.Mais il dit q Simoniacha h are fis in Pétri foliditateme 
flatem inueniens/ne repulit,Amulfum pratulit. Au feruice duquel il Ce rangea corne de fon pre- 
dcccfleur, & s’y entretint iufques à ce qu’il eut violé la foy & le ferment qu’il auoit donné 
au Roy Hugues & à fon fils. Aumoycndequoy il fut fubrogé au lieu d’iceluy par la voix 
de tous les Euefques de France , apres qu’ils l’eurent condamné & dégradé. Pour laquelle 
caufe il eferit en quelque autre endroit : Cur ita faSlum fit,fi requit as, nefeireme fateor. Fateor 
inquammenefeire. Cur egenus & exul, neegenere, nec diuitiis adiutus? multis locuplctibus, & no - 
bilitate parentum conjpicuis pralatus fum. Nunquid tuimuneris ejlbonelefu qui dejlercore erigis 
pauperem, vt fedeat cum Principibus, & folium glori* tentât. Tu omnium bonorum dator &dil f«-[ 
butor : tu pacis, & charitatis auSlor : T u feis me Germaniam ( 3 * Belgicam femper honorajfe, vt domi- 
nant coluijfe, vt matrem pro earum aduerfis palluijfe : pro fecundis latum mentem tulijfe.Et nunc qui- 
dem à te dulces ajfetlus quos perdidi, repofeo : tuûmque ^ 4ntijlitem grati* indebit a amifîx reconcilia- 
torem fieri oro met interpretem innocenti* coram Prafuübus, coram Rege fuo, cuifauendo tempore Ré- 
gis Lotharij gladiishcjlium addidlus fum. 

Parle Roy duquel il parle icy, il entend l’Empereur Othon, qui eftoit Roy d’Allema- 
gne^ & de la bafie Belgique : & parles Prelars,lcs Euefques d’icelle, qui auoient efte af- 
(emblez cotre luy à Moion.Et parle refte fignifie ce que nous au5s déclaré cy ddfus.Mais 
les caufes & occafions qui incitèrent les Euefques de France à l’eflire, furent expofecs par 
eux-meftnes, lors qu’ils foubsfcriuirent à fon efledion,où ils dirent : Nobis Archiepifcopum 
^ ibbatem Gerbertum ehgimus xtate maturum, natura prudentem,docibilem , affabilem , mifericordem. 
Nec praferimus iüi vagam adolefcentiam , ambitiofe fe extoüentem, omnia temere minijlrantem , imo 
nec talibus patienter audita perferimus. Huius vitam ac mores à puero nouimus,Jludium in dàumis ac 
humanis rebus expertijumus,&c. 
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I ay tout expreffémcnt voulu produire en ieü les tefmoignages precedents, tant pour) 
donner à entendre l’cftat & cours de la vie de ce Gerbert,qu’on auoit ignorée iufques icy, 
que pour les confronter contre les autres qu'on a eferit dé luy, qui tiennent qu’il employa 
la principale eftude en la pratique des fciencesrcprouuees de Magie, qu’il auoit, à leur 
dire, apprinfes à Seuille en Efpagne. Tellement que ceux qui ont fait ce rapport de luy, ne 
font point de doute qu’il n’euft communication auec les ctprits : d’autant mcfmemét que 
Benno Cardinal! qui viuoit au temps du Pape Hildebrand ) au difeours qu’il a fait de la 
vie des Papes qui ont efté depuis ce Gcrbcrt iufques à luy, afferme que l’opiniô qu’on eut 
de cclà, donna vne telle enuie à ceux qui eftoient à la fuite delà cour fouz ledit Gerbert, 
de les apprendre, qu’il n’y eut autre principale eftude depuis en toute la centaine d’annec 
fuiuante. Pour confirmation de laquelle opinion, Guillaume de Malmesbcric,qui a vefeu 
enuiron fîx vingts ans apres luy,dit: 1s in G alita* repatrians ab Hijpania vbt Magicas artes à Sar- 
racenis didicerat,publicas Scholas profejfus^artem magijlertj attigit. Puis apres il racompte le bruit 
qui couroit de la maniéré comme il auoit appris la Magic en Efpagne, fignamment par vn 
liure de cefte fcience , qu’il auoit defrobé à fon maiftre , & apporté auec grand danger en 
Francc.Cc nonobftant il dedare à la fin qu’il ne le tient pour certain, comme ie croy aufli 
qu’on doit faire,ayant efgard aux tefmoignages alléguez cy deffus, qui dcmonftrcnt qu’il 
auoit efté nourry dés fa ieuneffeauec les trois Othons Empereurs , & apres eux vint en 
France. En tout lequel temps il ne fault douter qu’il n’ait efte fi bien efclairé, qu’il luy euft 
efté impolfible de faire profeflion de cefte fcience en fi long temps, fans eftre defcouuerti 
& que cela ne luy euft efté reproché par fes aduerfaires, ou ne l’euft empefehe d'eftre ap- 
pellé à tant de dignitez Ecclefiaftiqu es l’vne apres l’autre. Parquoy il fcmble auoir efté iu- 
ftement iuftifié de ce blafmc par Onufrius,fignamment pour le regard de la forte de mort 
qui luy a efté imputée : d’autant mcfmement que fon Epitaphe qui fe voit encore à Rome, 
lequel fut fait par quelqu’vn de fes contemporains, donne argument de croire le contrai- 
rc.Ioinâ que Hilgaudus qui viuoit en ce temps, fe monftrc n’en auoir entédu aucun vent, 
rendant au contraire vn excellent tefmoignagc d’iceluy en la vie du Roy Robert, où il 
dit : Is ai apojlolatum confcendens multa in eo virtutum operatus ejl infignia , & pracipuè in eleemo- 
fyna fantta quant fortitertenuit , dum f déliter vixit. inter cètcra aefe, Ixtus , { 3 * bilans in httera 
lu fit. 

Tranftt ab R.Crerbertus aik. ft Papa regens Ê. 

On ne voit point aufli que Ditmare 8 c Glaber ay ent feeu riÿ entendu aucün mauuais bruit 
de luy .A cefte caufe il y a bien apparence que les Romains, aufquels il n’eftoit pofliblc ag- 
greablc,tant pour eftre eftrangcr , que pource que l’Empereur le leur auoit dôné pour Pa- 
pe , fans leur efle&ion ; & ce qu’il iemonftratrop olus affc&ionné & confiant au feruice 
d’iceluy que leur inconftance n’euft voulu, luy prefterent cefte charité, le cognoiffant & 
fçaehant eftre fort verfé & entendu ésfcicnces Géométriques & cnl’Aftronomie, qu’ils 
prenoient par l’ignorance qu’ils auoient d ’icelles,pour fciences damnables & reprouuees. 
Car Glaber tefinoigne, liure fécond de fon Hiftoire, que italicis mos femperfuit , artes negli- 
gere,c£teri* Grammaticam feSlari. Somme que ce peu d'eferits qui reftent de luy,tcfmoignét 
qu’il a efté ou le premier ou l’vn des premiers perfonnages de fon ficelé, tant en confeil 8 c 
affaires d’eftat , qu’en fçauoir & literature des chofes diuines, humaines, & liberales : lef* 
quelles il accompagna d’vne éloquence & d’vnftyled’efcrire, qui lefcroitpcnfer auoir 
vefeu en vn autre fiecle que le fien. De tous ces poin<fts-là nous auons de belles prcuues 
en fes Epiiftres, où il trai&e quelques queftions d’Aftronomie,d’ Arithmétique 8 c de Dia- 
lediquc* Onufrius afferme auoir veu aucuns liures de Mathématique compofez par luy. 
Ditmare dit: optimè caüebat AJlrorum curfus difcemere ) &* contemporales fuos varUartit notifia 
fuperare. Guillaume de Malmcsbcrie Anglois : Primus *4 bacum à Sarracenu rapiens régulas de- 
dit, qux ab *4 bacijhs vix intelliguntur. Et puis dit encore : Habebat comphilofophos & foctos Con- 
flantinum hbbatem Monafterij fanSli Maximini , quoi tjl iuxta Aurelianos , ad quem edidit régulas 
de A baco: Adelbadum (vt dicunt) Epifcopum Vvirciburgenfem,qui & ipfe ingenij monumenta dedit y 
inEpiJlola quant facit ad Gerbertum de quaejlione Diametrt fuper Macrobium , & in nonnullts alus; 
Dauantage : E xtantapud Ecclefam Rhemenfem doElrin* ipfius documenta, horologium artemeca - 
nica compofitu , & organa hidraulica,vbi miru in modu per aqua violentiam ventus emergens implet 
cocauitate barbiti,& permultiforatiles concentus area fijlula modulatos clamores emittunt.Quttelcs 
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precedents, Gerbert eut encore vn autre fien compagnon ou difciplc és fcicnces Géomé- 
triques & Mathématiques nommé Bernelinus, qui coinpofa quatre liures Dr Abaco 
numeris. Defquels fe peult apprendre l'origine de Chiffre dont nous vfons aujourd huy és 
comptes d'Arithmetique: lefquels liüres monfieür de Sauoye Pithou m’a afleuré auoir en 
fa Bibliothèque } & recognoiftre en iceux vn fçauoir & intelligence admirable delà fcié- 
cc qu’ils traidtent. Et pource quaucc ceux-là furent encore fort renommez au mefmc 

temps en la France, pluficurs autres grands perfonnages, a caufc de leur grand fçauoir es 

mefmcs fciences Philofophiqües & Mathématiques : cômc Albo Abbé de S. Benoift fur 
Loire, qui a eferit du Sicle Pafchal j enlèmble Guillaume Abbé de fainét Benigne de Di- 
jon, & celuy qui fut fon fuccefleurcn icelle Abbaye : ce nous eft vn tcfmoignage que les 
fciences liberales florirent grandement en ce fîeclc-la en France : & que s il fut fi barbare 
& ignorât qu’il n’y en a point eu de plus depuis la ruine de 1 Empire Romain: comme af- 
ferment les Hiftoriens modernes d’Italie, que cela fc doit feulement entendre de leur 

P A^ i s f n n i V s Patriarche de Conftâtinople dcccdé , fucccdâ en fon Patriarchat vn 
nommé Sergius ou Eulogius,quiprcfida vingt ans. Ccdrenus,Zonarc. 

En ce temps Odilo Abbé de Clugny fit vn voyage de deuotion en Hierufalem : au 
retour duquel il fut aduerty des bruits & manières de cris qui s’entendoient du mont Gi- 
belde la Sicile, qu’il cftima eftre des âmes qui font en Purgatoire. A caufe dequov au- 
cuns ont voulu dire qu’il inftitualafeftc des Trefpaflez en fon Monafterc, qui fe célébré 
le lendemain de la Touflàin&s. Sigebert, Vincent de Bcauuais, Poly dore Virgile liure 6 . 
chapitre 9. de Inucnton 
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| R .(Le Pologne. 

8 

Papes. 1 

R. des hnglois. 21 
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E.de Grèce. 24 

Ducs de Venife. t 




L’ E m p e x. e v *. de Grèce enuoya eh ce temps vhe armee eft Bulgarie , où elle prit & 
fubiugua beaucoup de places & forterclTes,& s en retourna auec vn grand butin. Ccdr. 

V n Gentilhomme François nommé Gaulthier,Gouuerneur de la Côté de Mcleun, 
pour le Comte Bouchard, le mit entre les mains du Comte Odon de Chartres, qu’on e- 
ftime eftre celuy qui porta le premier le nom de Comte de Champagne. Et pource qu’il 
fitrefus de la rendre à fon Seigneur le Roy Robert,auecl’aidedu DucdeNormâdie,illa 
reprit de force, & la reftitua audit Bouchard.Supplémcnt d‘AimoinuS4 
Regnavlt ou Ramard furnommé le Mauuais,Comte de Sens en Châpagnc, mou- 
rut, ayant vn fils nommé Fromund,qui luy fucccda en fa Comté. 

M 1 s i z l a Prince des Efclauons Obodrites & Vvinides mourut, laiflànt a. fils , Mi- 
ftovvo 8c Mizzidrach , qui luy fucccdcrent en fes biens &eftats: lefquels à l’occafion du 
rude traidemét que leur faifoient les Ducs de Saxe , delaifterent auec leur peuple la Reli- 
gion Chreftiennc cy apres, 8i fe retournèrent à leur ancienne idolâtrie. Albert Crants. 

En la mefmc annee auffi Adclchis fille de Rodolfe fécond Roy de Bourgongnc, & 
femme en fécondés nopces de l’Empetcur Othon premier, Princefle de grande & fingu- 
liere vertu, mourut le premier iour de Ianuiér. Odilo Abbé de Clugny en là vie. Mais 
Ditmare attribue cclà au 16. des Cal.de Ianuier de l’annee precedente. 

Vu Mande. 
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L’Empirevr Bafile cfperant encore faire bien fes affaires en la Bulgarie , y enuoya 
|derechef vne armee fouz la conduite de Théodore Crame l’vn de fes Patrices, & de 
Niccphore Protofpatairc furnommé Xipiida.Lcfquels prindrent & fubiuguercnt les prin- 
cipales & capitales villes de Bulgarie j à fçauoirPcreiftavv ou Pcfthlaba & Pîifcoba. Et 
puis s’en retournèrent victorieux en la Grece,cn l'Indidion huit , fan 6yo 8. de la création 
du Monde, félon la fupputation des Grecs. Cedrenus. 

I L’Emperevr Othon cftant -aduerty des merueilles qui fe faifoienr de iour en iour 
au fepulchre defainCt Adclbert Archeuefquc de Pologne, qui auoit eftémartyrize parles 
Pruffiens trois ans auparauant, partit tout exprès d’Italie pour l’aller vifi ter. Et pource 
qu’il fut recueilly fort honorablement & magnifiquement du Prince Boleflaus : en fa- 1 
ueur de ce il luy donna la couronne Impériale, & la pofafolennellemcntfurfon chef. 
Chronique de Pologne. Martin Cromer,rautheur des Annales de Silefîe eftimçqu’on 
aeferit beaucoup dû poinCts de ce voyage, qui ne femblent vray-femblablcs. Cependant 
Sigonius recite que lors qu’il eftoit ainfi abfcnt de l’Italie , qu’vne armee de Sarrazins vin- 
drent defeendre au pais de Naples, où elle prit de force la cité de Capüa. Qui fut c'aùfc de 
’c faire reprendre fes erres vers 1 Italie. 

A v mefme temps mourut à Vienne en Daulphiné le PrinceGirard de Viêne,qui s’in 
tituloitaufli Comte de Vienne ainfi que fon epitaphe tefmoigne. Thomaffin en les Mé- 
moires du Daulphiné eftime que de luy font iffuZ les nobles de Bourgongnc , qui s’appel- 
lent de Vienne. Ilpourroiteftrc celuy que Lazius appelle Gérard fécond , qui fut fils de. 
Falco, & arriere-fils du Comte Theodoricienfembleauffi pcredeGaulthier, de qui fut] 

| gendre ( à ce qu’aucuns veulent dire) Régnault Comte de Bourgongnc, fils d’Othc] 
Guillaume. 

Environ la mefmeannce vne conf rouerfe fe mit entre les Eglifcs de France & d’E 
Ipagne, pour la célébration de la fefte de la Conception ou Annonciation qu’on dit do 
noftre Dame : pource que les Efpagnols la folennuoient le ij.iour de Décembre, & les 
"rançois leij. deMarSjCommetoutel’EglifcRomainefaitcncoreauiourd’huy. Glaber. 

G n e R e c h Comte de Nantes en Bretagne, ayant recommencé iaguerre à Conan 
Comte de Rennes,fut par les pratiques d’iceluy, empoifonné enuiron ce tcmps,fans laif- 
er aucuns enfans ny heritiers, que deux nepueux fils naturels de fon frere Hoël nommé 
ludichaël & Hoël. Au moyen dequoy ledit Conan reduifit en fon obeifTaricc tôUte la 
Duché de Bretagne, & s’en fit appeller Duc. Annales de Bretagne. 

Les Sarazins Numerites &Ataphites firent en ce temps pluficurs courfes tat fur la 
Barbarie que fur la Syrie. A caufe dequoy l’Empereur Bafile enuoya Niccphore Vran 
pour gouuerner & defendre la ville d’Antioche contr’eux. Cedrenus. 

Albert Moine de Lob, & puis Abbé de Gemblac , Bouchard fon difciple & audi 
teur,qui fut Euefque de Vvormes , lequel compila les anciens decrets de l’Eglife, & Guil- 
laume Abbé de fainét Bénigne de Dijon , florifToicnt en ce temps en réputation de gens 

de feauoir, tel qu’on pouuoit auoir alors. 
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L’Empexevr Othon eftant de retour en Italie*marcha en telle diligence contre les 
Sarrazins, qu’il les dénicha auffî heureufement que vaillamment des places qu’ilsauoiét 
occupées : & les ayant totalement fait vuider de l’Italie, s’en vint à Rome au mois de Dé- 
cembre, pour obuicr aux mutineries &feditions que les Romains fufeitoient contre le 
Pape Sylueftre. Nonobftant que l’Abbé Rumalte qui eftoit lors en bruit de grande fàin- 
&eté de vie, l'euft admonnellé que s’ilyalloit, qu’il enrapporteroitlacaufedcfa mort 
Cependant on tient que quandil y fut, il fe trouua grandement empefehéà efehapper des 
mains des Romains, qui prindrenties armes contreluy. De forte qu on penfe qu’il en fuft 
malaiiément forty fans mauuaife rencontre, fans la vertu & Vaillance de Henry Duc de 
Bauierc, & de quelques autres Seigneurs delà fuite: félon Sigonius. Mais la Chronique 
du Mont Caflin dit qu’il fut honteufemét repouffé ccftc annee de dcùât la ville de Bene- 
ucnt,qu’il voulut affîcger. 

H i s e n Roy de Cordduë fe penfant remettre en fon cftat, fît guerre aux Maures d’A 
frique, quitenoient le party de Zulema fon aduerfaire. Et puissaddreflà àObeydalla 
Roy de Tolette fucceffeur de Mahommet, qu’il vainquit &occit. Au moyen dequoy vn 
Havran fe mit en la place d'iceluy. Cependant comme Hifen s’eftimoit eftre venu au 
deffus de fes affaires, vn Maure nommé Haly le vint efleuer contre luy,fouz le fupport de 
ceu x d’Afnque : tellement qu’il le chaffa derechef de fon fiege, auquel luy-mclmc s’intro 
nifa. Garibey,Alfonfe. • 1 °~ 

L' a r m e e oue l’Empereur de Grcce enuoya pour la troifîefme fois en la Bulgarie c5 
quefta le pays de Scruie , aücc la ville de Borrhce, ^autres fortesplaces, apresauoirmis 
toute larmee du Roy Samuel en route. Cedrcnus. r 

E n v i r o n ce temps auffî Sueinotho fils de Harold Roy de Dannemarc mena vnc 
armée au pays de Saxe, qui vainquit les Saxons en vnc grande bataille. Chroniq de Saxe 

B o l e s l a v s auffî Roy de Pologne , fubiugua l’Elblauonnie, qui cft outré le fleuuc 
d O dora,auec v ne partie delà Ruffîe & Pruflie. Helmodius. 

E s t i e n n t Duc de Hongrie fut parlesfîensappcllé Roy,&fouzcetiltre couroné, 
quatre ans apres le trefpas de fon pere, en l’Eglife Métropolitaine de Strigon, qu’il aU oit 
fondée. De façon qu on fait compte qu’il a régné deflors en nom de Roy l'efpaccdei? 
ou jS ans : a> ant elle, comme recitent les Hiftoires de Hôgrie,fî fcrupulcux, qu’il ne vou- 
lut tamais accepter nyoorter le nom de Roy, qu’il n’en euft rcceu la permiffion & confcn- 
tement du Pape. Bonfîmus, Abraham Baska. * 
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moyen dequoy d’autant qu*il ne laifla aucuns enfans, Henry furnommé le Boiteux Duc 
de Bauierc & Comte de Babe>nbcrg,fils de Henry le mutin, f empara comme plus proche 
de Ton fang, de l'Empire, faix» attendre la déclaration des Princes d’Allemagne. De forte 
taefinement qu’il fe fit donner par force le mantcau,& les habillemens Impériaux par 
l’Archeuclque de Cologne,* puis fialla faire l’annee enfuiuant couronner à Aix la Cha- 
pelle par l’Archeuefqüc de Majence.T ellement qu’il demoura toufîours depuis en poflef- 
fion de la dignité Impériale iufqùes à fa mort , laquelle onfaiél compte qu’il l’a exercee 
l’efpace de vingfdeux ans,fix mois/eize iours. Helmodius , Herman Contrat , Lambert 
Scaff.MarianMS Scotus,Supplémcnt d*Idatius,Othon de Frifingen. Aucuns defquels ont 
eftiméaueeûnufrius, que cccy aduint l’annee precedente. Mais les anciennes Chartres 
tcfmoigncnt que ce fut ccfte-cy :Car i’ay veula foufeription d’vne,qui eft dattee du 18. 
des C2l.de Fetiricrjdc l’an de l’Incarnation M. m.du régné du Roy Henry 1. &dc l’Indi- 
âioa première. Aufquclles auffifauorife le tcfmoignagc de Glabcr,& de Ditmarusqui 
viaoiét lors, lequel nous fai& bien entédre qu’il n’eftoit point encore de ce temps aucune 
mention des y.Eleéteurs ne de leur Inftitutioa Au contraire ils tefmoignent que quand 
Henry fut efleu,ilfut créé par la multitude du peuplc.-Hewr/cw» Dei auxilio ture heredita- 
rio regnaturum. 

La ville de Pydinaenla Bulgarie affiegee parles Grecs fe défendit fi longuement: 
qu’ils furent hui& mois deuant que la prendre. Cependant le Roy Samuel efperant faire 
leuer le fiege ,alla auec fa puifiànce courir iufques dedans le païs de Thracc.Dc forte qu’il 
Vint iufques deuant la ville d’Adrianopoli,où il fit vn merueilleux butin. Mais en fe reti- 
rant, fepcnfantvnioureftre bien campé en lieu fort & alfcurc, fe trouua furprins fi im- 
prouilémcnt par r£mpcreur,qu’il ne fe peut garentir d’eftre mis en routte auec fon armee. 
Cedrcnus. 

Environ cefte année plufieurs Gentilshommes de la Normandie de France en 
nombre de quarante perfonncSjcfmeuz de deuotionfe mitent de compagnie pour aller 
vifiter la cité de Hierulâlem. Au retour duquel voiage ils vindrcnc dcfcendrc au port de la 
ville de Saleme en la Pouille qu’ils trouuerent affiegee par les Sarrazins.Qui fut caufc que 
ils pricrétGuiymarc qui en eftoit Seigneur 4 de leur prefter armes & cheuaux pour fef- 
prouucr contre les infidèles qui l’affiegcoientiauquel exploit ils firent vne telle demon- 
ftration de leur proüeffe 6c vaillancc,qu’ils mirent tout leur camp honteufoment en rout- 
te, aptes en auoirfaiélpaflcrvn nombre incroiablc par le tranchant de lefoce. Au moien 
dequoy IcSalernitainfc voyant contre toute opinion humaine deliuré d’vn fi gros far- 
deau d’ennemis par vn fi petit nombre d’hommes , les eut en telle admiration qu’il fcf- 
força de les faire demeurer auec foy , par tous les plus beaux moiens dont il fe peut ad- 
uifer. Mais eux qui fe contentoient dcfcftre expofez endeuoir auquel ils feftimoient 
obligez par leur pieté, enuers la caufe commune de la Chreftienté , ne peurent cftrc 
ny arreft cz ny mefmes induits à rcccuoir aucun des tprefens qu’il leur vouloit faire en re- 
eompenfe de leur merite.Occafion pourquoy il f aduifà de les faire accompagner iufques 
en leur pays de quelques liens Ambafladeurs , qui menèrent 6c portèrent plufieurs 
beaux prefens, comme habits précieux, auec de beaux courfiers richement & magni- 
fiquement enharnachez, & des fruits naiffans en la terre de laquelle y eftoient : afin 
d attirer &afifriander pariceux les autres vaillans hommes que la Normandie produi- 
foitlors, devenir chercher leur bonne auanturc enltalie. Ce qui fut le premier mo- 
tif 6c occafion d’en faire partir plufieurs les vns apres les autres pour y aller. T efinoin Leô 
d’Hoftic en ùl Chronique du Mont Caffin liu.2.chapitre a8. 
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Del' origine de la nation des T urcs, 

& du commencement 
deleurregnCi 

V temps qu ë Èafile Porphy rogeriitc occupoitlc fiege Impérial de Con- 
ftantinople , comme l’Empire des Sarrazins fut diuilë en beaucoup de 
Principautez,& que de long temps quatre des principaux Potentats dü 
Mahumctilme fullcnt en vne cruelle contcndancc entr’eux de la dignité 
>*^2 de Calife: guerre fefmeut entre Nahmct &Muchmet fils d’ïmbraclSou- 
dan & dominateur des Perfes Chorafmiens,Oretanicns,& Mcdes;& Pifaflîrius Calife de 
Syrie tenant fon fiege à Bagadet diéle auparauant Babylone : Lequel fc feruant de Scle- 
rus Capitaine Grec,& d’aucuns autres qu’il auoit en fes prifons 3 gangna l’auantage fur fort 
ennemy:dontil fut contraint d’appellcrvn nombrede Turcs àfon feruice,qui y vindrét 
fouz la conduire d’vnTangrolipix ou Tragrolipax fils de Nucalct. Et le feruirent fi vail- 
lamment, qu’ils luy firent auoir par leur moien la viétoirc du BabylonieaA caufe dequoy 
il les voulut encore employer contre les Indiens; faifanteftat de les y mener par force 
puis qu’ils n’y vouloicnt aller de bon gré } aymans mieux fe retirer en leur maifon. La fin 
fut qu’eux n’ayaus pas le moien de palfer le fleuuc d’Araxes 3 pour rentrer en leur païs 3 fem- 
parcrcnt par defefpoir de quelques fortes places delà Perfide} où femirent(fclond’au- 
trcs)audefertCarbonitidc.Ety commencèrent de grand courage à faire la guerre aux 
Pcrfiens.Dc forte que Muchmct fut contraint d’enuoier vne armee de vingt ou trente 
mille hommes contr’eux. Lefquels toutesfois ils mirent lourdement en routtemonobftât 
qu ils ne fufient que trois mille en tout. Dequoy le Soudan fut fi delpiteulement courrou- 
cé contre les Chefs & Capitaines, que le fupplicç qu’illcur en fit receuoir, fut caufcque 
leurs foldats fallcrent rendre & ioindreà fes ennemis. Aufqucls ce premier bon heur aug- 
menta encore fi fort le courage 3 qu’ils fe mirent aux champs pour aller trouucr le Soudan 
mefmeauant qu’il les vint chercher. De façon qu’ils le rencontrèrent accompagné de 
toute fa puiflince 3 qui pouuoit élire de cinq cens mille combattans Perfes 3 Sarrazins A- 
rabes,& Cabixiens 3 auccccntElephans tous portans Tours chargées d’hommes fur leurs 
do z. Et le chargèrent nonobftant leur petit nombre fi brufquement qu’ils le mirét à mort. 
Au moien dequoy tout le refte de fon armée fc rendit àTrangrolipix, Iereccuant pour 
Prince 3 & Scigneur,iufques à luy faire prendre le nom de Soudan -Suiuant lequel exemple 
les citez 3 pcu pies & nations qui auoient obey au Soudan defundè, fe foufînirent aulfi à luy 
Qui pour fe fortifier encore & agrandir dauantage en celle prééminence, fit foudainemet 
ouurir les palfages & entrées à vne autre grande nouuelle trouppc de Turcs, qui levin- 
drent à fon mandement trouuer de fon pais. Par lefquels il fafleura non feulement de l’e- 
ftat de fon predecefîeur.Mais aulfi alla guerroyer PilïàlfiriusCalifc de Bagadet , iufques à 
ce qu’il l’eut vaincu en beaucoup de rencontres,& en fin mis à mort.Par laquelle il amena 
toute la M cfopotamie auec la principauté de Babylone à fes autres conqucltes.Qui ell-ce 
que les Autheurs Grecs,comme Scillax,Cedrenus,Zonare & Iean Curopalatcs nous ont 
laifle par efcrit de l’origine & commencement del’Empire,& domination des Turcs. Lef- 
quels ils e (liment eftre procédez de la nation des Huns.qui habitoient en la Scythie Ôrié- 
tale par delà les M onts Cafpiens.Ou deuers la code Septentrionale du Mont Caucafc vi- 
uans à h maniéré des Nomades en deferts&folitudesfans villes, challeaux,ny bourga- 
des,fans ciuilité & forme de republique, changeans ordinairement félonies pallurcs & 
herbages.De façon qu’aucuns ont voulu tirer leur appellation de là. Mais les autres l’at- 
tribuent à vne ville de Perfc nommée Turca,cn laquelle ils habitèrent prcmierementdcs 
autres au Roiaume de Turqueften,qui confronte le pais de Perfe.Duquel Haitonusd’Àr- 
menic tefmoigne qu’ils partirent en grand nombre , pour aller au fccours du dernier Roy 
de Perfe,quand les Sarrazins occupaient premicrcmentfonRoiaume.Etpource qu’iis 
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fe trouucrent arriuez apres fa deffaiéte,ils fe mirent en polfclïiondela Terre de Corafcm, 
laquelle les Califes leur permirent de retenir pour leur demeure. A condition de la tenir 
en valfelage d’eux par certain tribut qu’ils leur pay oient tous les ans. Au moien dequoy, 
ils fe multiplièrent par fucceflion de temps en telle abondance de perfonnes, qu’ils deuin- 
drent en fin redoutables aux Califes. Qui fut caufe que penfans pouruoir à leurfeureté, 
tentèrent tous moiens de les faire retirer en leur ancien pais, par furcharge d’impofts , tri- 
buts & exactions. Et apres que les premiers n’eurentforty aucun cffeét , leur commandè- 
rent ( comme recite Guillaume de Tyr liurc i.de la guerre fain<ftc)par vn ediét fort eftroit 
de vuider fans delay hors du pais de Perfe , & aller reprendre les erres de leur première de- 
meure. A quoy il ne leur fut loifible de contreuenir.Mais ils n’y furent pas pluftoft arriuez, 
qu’ils efleurent d’vn confentemcnt vn Roy pour les gouuerncr nommé par Haitonus Sa- 
doch(qui lignifie lufte,& par l’EucfquedcTyr Selduc:Souz lequel ils rentrerét puis apres 
(à leur dirc)dedans le Roiaumc de Perfe qu’ils trouuercnt fi troublé à raifon des diflen- 
tions quieftoient entre les Potentats des Sarrazins , qu’ils n’eurent pas grade peine à le ré- 
duire à leur fubje&ion, non-plus que les autres Roiaumcs quilc confirmoient, (ans faire 
toutesfois autre outrage au Calife que de luy ofter le gouuerncment du temporel des pro- 
uinces,qu’iltcnoitauparauant,enluylailfant la luperintendance du fpiritucl : apres qu’il 
eut déclaré Sadoch Soudan & Empereur des prouinces qu’il auoit occupées fur les Sarra- 
zins. L’on di& outre-plus qu’ils abolirent le nom de Sarrazin en la Perfide , remirent l'an- 
cienne appellation, fouz laquelle eux-mefmes voulurent eftre comprins.Si ainfi eft,on ne 
peut autrement eftimerque Tangrolipix des Grecs ne loit Sadoc ou Selduc de Haitonus, 
&dcl’Euelquc de Tyr,qu’ilseftimentauoircfté efleuranioji.de noftrcfalut.Ou pource 
qu’il eftoit alors encore en règne, ou qu’il fut déclaré Souda par le Calife de Bagader, en- 
core qu’ils ne foient pas en tout d'accord du fai&.Cepcndant puis que parle tcfmoignage 
exprès des Grecs Tangrolipix commença feulement de faire parler de luy fouzl’t mpe- 
reurBafilc Porphyrogcnite,& qu’il n’eftoit encore dcccdé à la fin du règne de Conftan- 
tin Mortomach , ceux làfe font mefeomptez qui ont voulu rapporter fon aduantureà 
l’an 960. ou 970. 
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Les Princes & Potentats de la Lombardie feftimans parla mort de l’Empereur O- 
thon affranchi de la feruitude des Empereurs Allemans,liiiuirentle confeil d’Àrduin fils 
de Dodo Marquis d’Iuree,ou (félon Onufrius) de Milan, qui les follicitoit de ne feplus 
laiffer empefeher fouz la fubjeâion d’aucun autre Prince eftraogcr. Tellement que pour 
ce bon adncttilTement qu’il leur donnoit, ils l’efleurent luy-meime fouz celle intention 
Roy d’Italie, afin d’eftre fouz luy maintenuz en leur liberté.Mais pource qu’Arnulfe Ar- 
cheuefque de Milan ne fut appellé à l’aflcmblec où celle efledion eftoit fai&e,il fen trou- 
ua tellement offenfé( pource qu’il fe difoit auoir le droiâ & authorité de conuoquer les 

Princes & Prélats d Italie, quand il feroitqueftiond’ellire vnnouueauRoy ) qu’il appella 

tous les Prélats de fa prouince à vn Synode qui fut tenu à Lande. Où apres leur auoir rc- 
monftré le tort qu’on luy auoit faiék contre Ion ancien droiét, lequel il fondoit fur vn an- 
cien decret faulfement attribué à fainél Grégoire, (fi d’auanture Sigonius n’impute faul- 
fement l’allégation d'Jceluy à ccft Euefque)qui portoit félon ces tnots,vt vacante Italie re- 
gno Archiepifcopks Mediolani intra iiet quataordecim fuffraganeos adnocet/itque ex iüorumfententia 
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Itahx crect.W fit déclarer par eux que Arduin auoit eftéilligitimement Sc contre rai- 
fon efieu & dedaré Roy:d'autant que le droid du Roiaume d’Italie appartenoit iuftemét 
à Henry Duc de Bauiere,que les Princes de Germanie auoient fubrogé à l'Empereur de- 
funél.Pour raifondequoy eux aulfi le confermoicnt,& eftablilToient eniccluy félon leur 
ancienne coüftume par leur approbation & confentemcnt. Qui fut caufe que Arduin fc 
mit en équipage, tant pour maintenir fa caufe,que pour offenlèr ceux qui le voudraient 
formalifercontreluy.Or^eftoitceque nousvenonsde reciterfai<ft( félon Sigonius)dés 
l’annee precedente. Parquoy l’Empereur Henry auoit faiét amas de grandes forces , pour 
recouurer l’Italie, lefqucllcs entrèrent cefteannee en icelle fouz la conduire du DucO- 
thon, pour couppcr l'herbe fouz le pied à fon ennemy. Mais il fctrouuafifort, qu’il auoit 
ja vne autre aulfi grande armee toute drelfcc, qu’il mit en barbe aux Allemans, & les com- 
batif de telle animofité qu’il les vainquit Sc mit honteufemenr en routte , contraignant le 
relie de ceux qui elchapercnt de celle rencontrejdefe retirer hors d’Italie plus viftement 
qu’ils n’y eftoient venuz:où Arduin demeura régnant iufques à ce que l’Empereur Henry 
eut l'opportunité de renuoyer d’autres forces contre luy, qui ne fe prefenta que neuf ou 
dix ans apres.-SiSigonius doit eftrecreu(de qui nous tenons tout ce que nous venons de 
racompter)pluftoft que Herman Contrat, Marianus Scotus Sc l’Abbé d’Vrlpcrg , qui ne 
font aucune mention de celle defai&c d’Allcmans,aihs au contraire, difent expreflement 
fans faire mention d’Arduin que l’Italie fut l’annee enfuiuantfubiuguee par Henry :ou que 
ceux de fon pais mefmes, comme Palmerius,Georgius Merula,Donatus Boffius Sc Onu- 
frius,qui déclarent exprclïémcnt que Arduin fut vaincu enuiron cefteannee, Sc bien toft 
apres mis à môat,dequoy conuient pareillement Ditmare,Glabcr Scia, Chronique de S. 
Bcnigne:dont nef Autheur d’icelle,nc moy, ne nous fommes trôpcz en rapportant celte 
rébellion d’Italiens à ce temps.Comme Bellc-foreft nous veut faire croire en fes Anna- 
les de France, préférant l’opinion d’vn Bernard Corie Milannois au tefmoignage de tous 
bons Authcurs. Maisceftau le&eur à iuger , fi vne telle ignorance audacieufc cftex- 
cufable. " 

Henry Duc de Boürg5gne,oncIc paternel du Roy Robert, mourut(tefmoin Glaber) 
cefteannee au mois d’Oétobre/Tous aucc Odorannus &Aimoinus Sc la Chton.de S.Beni- 
gnecôuiennét qu’il ne laifïà aucuns enfans.A caufe dequoy il auoit adopté pour fon fils 
heritier Sc fucceneur Othc Guillaume furnommé l’Eftranger, fils de là derniere femme 
Gerfinde ou Gcrberge,ComtelTe de Dïjonjqui en vertu de celle adoption Sc louz le port 
& faueur de Landry Comte de Neuers fon gendre, & de Bruno Euefque de Langres, du- 
quel il auoit efpouféla fœur(aucuns adiouftent encorcs d’Eudes Comte de Blois) fc vou- 
lut emparer de la Duché de Bourgongne.Tellemcnt que Landry fe rendit le plus fort de- 
dans la ville d’Auxerrc:& auoit la plulpartdcla noblelfede la Bourgongnc à fon party. 
Or ccftOthe Guillaume eftoit(à ce qu’eferit Glaber) fils d’vn Adelbcrt Duc delaLôbar- 
dic, lequel vn certain moine auoit apporté furriuemét dés fon enfance à fa merccnBour- 
gongne,où il feftoit fi bien auec I’aage auancé à vertu, qu’il feftoit rédu l’vn des plus puif- 
fansdclaBourgongneenrichelfes&envaillance.Occafion pourquoy plufieurs grands 
Seigneurs ne defdaignerent fon alliance. Comme les deux Guillaumes Comtes d’Arles 
Sc d’Aquitaine, qui efpoufcrent deux.de fes filles,& Richard Duc de Normandie qui don- 
na fa fille à l’vn de fes fils nommé Rainald ou Regnault.Cc qui me faiéfc eftimer pour cer- 
tain que cet Adelbert de la Lombardie Ion pere, fut filsde Bcrâgier fécond Roy d'Italie, 
qui porta aulfi le mefmctilrrc auec iceluy contre l’Empereur Othon premier, par lequel 
fcmblablement il en fut fpolié Sc chalTé hors d’Italie.Qui eft la caufe pourquoy il en fal- 
lut retirer fon fils facrettcment , de peur qu’il ne tombaft entre les mains d’Othon ou des 
ennemis de fon perc.Car ic ne voy point à quel autre cetiltrcdc Duc de LÔbardie pour- 
rait appartenir. 

B e r n a r d fils de Bruno ayant nouuellement fuccedé à fon pere décédé , tenoit la 
Duché de Saxe. Lequel fut vnde ceux qui fe voulurent formalifer contre l’Empereur] 
Henry .Ce qui donna aulfi occafion aux Efclauons Vvagriens,Vvihidcs, Obodritcs Sc 
autres, (lefquels Albert Crantsappellepour fon plaifir Vvandales) de fefmouuok contre 
luy pour fe defeharger des trop grandes charges qu’il leur impofoit , comme à fes vaffaux 
Si fubic<fts.Tcllementqueux& leurs Princes Miftivvoi Sc Mizidrach commencèrent de 
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la à prendre vn grand defgoullement de la religion Chreftienne. Lequel aucc vnc autre 
occafion qui furuint bien toft apres, la leur fit du tout reietter. 

H a y m o h le Vicomte frère vterin des feux Comtes de Bretagne HoeI,& Gucrcch, 
ayant enuie tant de vanger leur mort, que de remettre fes nepueux Hoel & Iudicael en la 
principauté de Nantes, fallia du Comte d’Anjou, à l’aide duquel il commença la guerre 
auPrinccConan.Defortequ’ilsfedonnerentbataillc.-oùilsfurenttousdeuxmis à mort 
Iudicael. Qui fut caufequele fils quelaiffaConan nommé Geofroy,fempara de la prin- 
cipauté de Bretagne apres le trelpas de fon perc l’efpace de feize ans.Mais Iudicael demeu- 
ra en poffeflion delà Comté de Nantes. Voilà ce que difent les Annales de Bretagne de 
celle guerre.Mais Glaberla racompte bien d’autre façc>n,difant que Foulques Comte 
d’Anjou furnommé par les autres Nerra,donna vnefienncfœuren mariage audit Conâ, 
lequel deuint fi orgueilleux & prefumptueux de celle alliance , qu’il f en rendit odieux à 
toute la nobleffe de fon païs,iufqucs à fofer faire impofer le Diademe royal fur fa telle: & 
encore en deuint ennemy dcl’Angeuin fon beau frere, occupant ( à ce que difent les au- 
tres)aucuncs de fes places. Tellement qu’ils fe menèrent vnc cruelle guerre l’vn ài’autrc, 
iufques à ce qu’ils te furent affignez iour & lieu de bataille.Souz lequel lieu les Bretons fi- 
rent faire vnc large & profonde folTe, qu’ils cachèrent & couurircnt fi dextrement , qu’ils 
faifoient leur compte d’y faire tomber lesAngeuins,& par ce moicn les deffaire fans dan- 
ger.Ce qui euft fuccedé félon leur intention, fi Dieu n’cull permis que le nombre des An- 
geuins qui tombèrent, ne fut fi grand qu’ils auoicntelperé.Èt que ceux qui relièrent fou- 
ftindrentfi vertueufementauee leur Comte le choc de leurs ennemis, qu’ils le mirent ho- 
teufement en routte,demeurant le Prince Conan leur prifonnierauec Bcrtc d’vne de fes 
mains qui luy fut coppce en la bataille.Neantmoins il nous fignifie que celà clloit aduenu 
deuantl’an mille. 

H e n r y fils de Léopold fécond Marquis d’Aullriche, indigné de voir l’Empire occu- 
pé par Henry à qui il n’en pouuoit bien defircr, pour raifon delà Duché de Bauiere dont 
Us’ellimoit cllre frullré par luy,nefe pouuoit accommoder aie recognoiftrepourEmpc- 
rcur, ayant intelligence auecpluficurs grands Princes d’Allemagne , mefmement auec les 
deux Boleflaus Roy de Pologne & le Duc de Boëme,enfcmble Herman Duc d’Allema- 
gne & de Suaubc.Si ell-cetoutesfois que l’Empereur en fut fi peu retardé de luy faire 
guerre, qu’il le contraingnit en fin à rcccuoir fes commandemens. Ditmarus , Lambert 
ScafFujCufpinian, Aucntin liu. y. 

Contre Hali qui s’eftoit emparé du Roiaumc de Cordouë s’efleua vn autre Hali 
Hatan,quifemittraiftrcufemcntàmortDequoy les Maures irritez efleurent pour Roy 
vn coufin de Hali nomme Cacin ou Calin,qui eut de fon collé les Maures d’Afrique nô- 
mez Berberuzes.Mais l’autre fut fupporté de ceux d’Efpagnc.Nonobllant lcfquels il Sol- 
licita Abderrahcn Almotada de s’emparer du Royaume de Cordouë.Dc forte que rece- 
uant aide & fecours du Roy de SarragolTe & d’Almundar Roy d’Aben Alfaic , cnfemble 
des citez deTolofe & Valence,quoy quelles fulfcnt de l’appartenance du Roiaume de 

Cordouë,fe fit Seigneur d’vnegrande partie d’iceluy Roiaumc. De laquelle toutesfois il ! 

ne iouyt pas longuement.Carilfutbien toftapres misàmort en vne entreprinfefurla 

ville de Grenade, & fa telle portée à fon ennemy à Cordouë. Geribey & autres. J 

G r v l a Duc de la Tranflîluanie, oncle de Roy Ellicnne,îuy voulant mal de ce qu’il 
auoit lailïe la religion Pay cnne,fe rebella contre luy. A caufedequoy fon nepueu enuoia 
vne armée Contre luy en la Tranflîluanie qui le vainquit , & le ramena prifonnier auec Ùl 
femme & fes enfans.Bonfiniusdecadei.liu.a, 4 

Sylvestre z.Papc mourutfclonOnufriusle douziefmeiourdcMay.Ceuxquief- 
criuentl hilloire des Papes racomprcnt que quand ilfe fentit furpris de la maladie de la 

mort,qu’il recogneut publiquement fes fautes & meffaids. Bcno afferme que celuy qui i 

luyfuccedaaufiegePapalnomméIeam 8 .oui 9 .&furnommé Sicco(dont l’eIe«îlion fut !j 

faidc le feptiefme iour de Iuin)y paruint de mefme façon qu’auoit faid fon predcceffeur: 

nonobllant que beaucoup de fes compagnons euffent brigué contre luy. A caufc dequoy 

ils le Iaifferent durer fi peu qu’il mourut par leurs pratiques, quatre mois vingt cinq iours a- 

pres Ion ellcdion. A celluy décédé le dernier iour d’Odobre,lùcceda l’vn des Cardinaux 

nômé Falànus,lequclpriltlenom delean r 8 .ou i^.Etprefidaau fiege Papal y.ans, 7 .mois, 

19. iours : ayant cfté ellcu le vingtielmeiour de Nouembrc.Bcno Cardinal parle de mer- 
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ucillcufc façon des Papes de ce temps, & des maniérés comme ils paruenoient à ce degré. 
Ienefçay fil eft A utheur qu’on doiue croire. 
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O th o n fils de Charles Due de Lorraine , qui auoit eipoufè Blanche, où Sidoine 
fille du ieune Comte Guillaume d’Arles } niepce de Confiance femme du Roy Robert, 
mourut fans auoir laiffé aucuns hoirs* Au moien dequoy Godefroy leieüne didàla Bar- 
bc,fils aifné de Godefroy rAncicn,Comted'Ardenne & de Bouillon, & de Verdun, fen- 
faizina de la Duché de Lorraine par le confentement de l'Empereur Henry : nonobftant 
que les Comtes Lambert de Brabant & AulbertdeNamur, maris de G cr berge & Her- 
mangarde foeürs & heritiers du dcffund,qucrel!aflent le droid de ladidc Duché , eftans 
fupportez du Roy de France & du Comte de Flandre, comme efioit leur aduerfaire de 
rEmpercur.Chronique de Lorraine & de Flandre. 

L i Roy Robert faifant eftat de la Bourgongne comme de fucceifion roiale & heredi- 
taire,ne voulut faillir à l’occafion de la recouurer.Dc forte qu’ayant fapuiflance aflfemblee 
auecvnegrofletrouppe de Normans en nombre de trente mille, qui luy fut amenée par 
leur Duc, vint entrer dedans la Bourgongne, où l’exploid qu’il y fît eft diuerfemeht recité 
parles Autheurs.Car Aimoinusenfuiui de noz Chroniqueurs & Annaliftes, didqu’ilfc 
rendit maiftre & pofleflèur de toute la Duché de Bourgongne, apres auoir opprimé toute 
la fadion de fes ennemis, receu la ville d’Auxerre par compofition , & le chafieau d’Aua- 
lon par lacheute des murailles d’iceluy qui tombèrent fans violence comme miraculcufc- 
met deuât luy. Lequel fait Belle-foreft a tellemét encore amplifié de glofès fantaftiqûes, 
qu’il l’a d’autant plus eflongné de la vérité qu’il f’eft moins voulu contenir en la fimplicité 
dcl’hiftoirc,& du tefmoignage des Autheurs prccedens. D’autant que Oddrânnüs qui vi- 
uoit en ce temps,efcrit feulement que Robcrtafliegeala ville d’Auxerre, & rauagea le pais 
de Bourgongne.Et Glaber déclare qu’il faillit à la prendre,! ayât afliegee: & qu’il fut aufli 
miraculcufement repouifé de deuant le chafieau Saind Germain ; dont il fut contraint 
de remener fonarmee en France/ansiauoirfaidchofe'plus mémorable, finon vn grand 
degaft de païs.Nonobftant que les Bourguignons fe recogncurent aucun temps apres & 
fe rendirent à fonobeiiTance,ncs’eftanttrouué de toute la nobleflc de Bourgongne que 
Hugues Euefque d’Auxerre fils vnique de LambcrtComtc de Chaallon,quiluy aida gra- 
dement àparueniràchefde ceftc entreprinfe. Mais il ne faid point mention qu’ilpre- 
tédift droid audit Duéhéainfi qu’eferit. Du Tillct:ne qu’il le quereüaftpource qu’il efioit 
coufin de la Roinc Confiance. A caufe que les Comtes de Prouence eftoient iflus du pre- 
mier fang de Bourgongne.Car celàeftdelaglofede Belle-foreft, ains feulement que fuit 
idem td^ro Epijcopus hltifiodori } regénfque Comttatum patris ex ïmperio Rcgü,quôniam prêter eum , 
pater eius non habebat fobolem Jexus mafculmi.ldcirco bojlibus Regis contrdrius , quantum R fgifide- 
lijlimtts parebat in omnibus. 

Les peuples de Florence, de Pife & de G cnnes,corhm enceteht en ce temps à fe faite 
congnoiftre,&fcrenommcrpardcfrus les autres peuples d’Italie parleurs faids & entre- 
prinfes: Les Florentins en s’eflargiflant & aggrandiflant fut leurs voifins, & les Pifans& 
Geneuois en s’appliquant & exerçant au faid de la marine. Auquel ils fe firent fî bien va- 
loir, que lesPifans s’oferent hazaracr d’entreprëdrc de retirer l’ifle de Sardaigne des mains 
des Sarrazins,& lesGcneuoisceHede Corlegue . Mais ils fe trouuetcnt fruftrezdcleur 
entreprinfe,cftant la Sardaigne vaillamment defendüe par le Roy qui y regnoit nommé 
Mufade.Ioind que les Lucquois firent départir trop tort les Pifans de leur entreprinfe, 

eftans 
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eftans allez aflieger leur villeenleur abfence, dont ils payèrent l’amende à leur retour. 
Blondus,Sabellic,Sigonius. 

G r 1 ai v s Roy d'Efcofle trompant par fa mauuaife vie l’efpoir qu’on auoiteu de luy à 
fon aduenement , feftrangea fi bien les cœurs de toute la noblcfic Efcofloife,que Malcol- 
me ou Malcombc fut incité de l’efieuer contre luy.De forte qu’ils fe donnèrent bataille, 
où Grimusfuttué.Au moien.dequoy la couronne d’Efcofle demeura à Malcolme nom- 
mé par Glaber Melculo,qui fe la fit confermer par tous les eftats du païs cefte annee.T el- 
lement qu’il régna depuis légitimement l’efpace de plus de 3o.ans.Ioannes Maior,Bucha- 
nan. Glaber dit en ces mots:Qu’il eftoit vinbus & armis validai, & quoi potifîimum erat,fide 
atque opéré Chrijhanijïimus. Et qu’il défendit vaillamment fon Roiaume cy apres contre 
Canut Roy des Dannois. 

Le Roy Eftienne de Hongrie defîrant tenir fon Roiaume en paix & en tranquillité, 
fîtplufieurs edids & ordonnances à cefte fin, nommément contre les larrons,brigans, ho- 
micides, adultérés, & autres infradeurs du repos public. 

Boleslavs Roy àfe Pologne fit en ce temps guerre à Boleflaus Duc de Boëme fur- 
nommé le Roux,&gaigna quelques victoires fur luy. Au moien defquelles ilaifiegeaen 
fin auec fon fils (félon les autres, frere) Iaromire dedans la ville de Prague. Mais ils fe dé- 
fendirent fi longuement qu’ils ne peurenteftre pris que deuxans apres. Qui fut caufeque 
le Polonois fit creuer les yeux au pere,& retint le fils eh feS priions, reduifant toute la Du- 
ché de Boëme en fa main:où il mit des gouuerneurs en fon nom.Neantmoins quelque 
temps apres il le remit à la priere de l’Empereur Henry, l’vn des fils dudid Boleflaus en li- 
berté,nomme Vldericou Vdalric, luy rendant auec cela la Duché de Boëme pour la te- 
nir enfoy & hommage de luy.-Comme Martin Cromer recite. Combien quclcsChro- 
niqüeurs de Boëme parlent bien diuerfement de cefte guerre, & eux-mefines aufli non 
gueres moins entr'eux que les Polonois d’eux.Car Dubrauius afferme que la ville de Pra- 
gue fut prinfe fur Ioromire ) & que cependant que les Polonois la tenoient,quc fon frere 
Vdalric efchàppade la cour du Roy Henry , où il demeuroit; & fenvint deliurerl’eftat 
de Boëme de la puiflance des Polonois . Au moyen dequoy il f en mift en pofleflïon , 
apres auoir faid creuer les yeux à fon frere Iaromire , afin qu’il ne peuft plus rien répé- 
ter de luy. 

Les Pifânsfe confias en leurs forces foferent derechef enuiron ce temps ingerer d’al- 
ler aflieger la ville de Rezzo en Calabre, que les Sarrazins tenoient. Mais il leur fut force 
de quider cefte entreprinfe pour retourner défendre Streftaurer leur ville, que Mufadc 
Roy de Sardaigne eftoit venu prendre d’emblee/accager & bruflçr en leur abfènce. Blô- 
dus,Sabellic,Sigonius. 
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BoLESLAVsRoyde Polognc,ayant occupé le Roiaume de Boëme furie Roy Bolef- 
laus femonftroit encore ennemy de l’Empereur Henry en toutes façons, retirant à foy 
touslcs rebelles &cnnemis,&lesfauorifant,fignamment Henry Marquis d’Auftrichc : à 
l’inftance duquel il faifoitplufieurscourfes fur le païs de Bauiere. Quifutcaufe aue l’Em- 
pereur mena vnc armée contr’eux au commencement de cefte annee,qui entra dedans la 
Mifnie qu’il auoit aufli occupee:d’où elle reuint fans auoir rien faid, par l’empefchcmcnt 
des eauës & des pluyes.Parquoy eftantpreflè de la rebelliô des Italiens, St de leur Arduin 
qu’ils auoient faid Empereur contre luy,il fe remit à mettre fus vne autre puiflantc armee. 
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auec laquelle il paffà les monts malgré tous les empefehemens que les ennemis luy voulu- 
rent donner: Si eftant en fin entré en la Lombardie, contreingnit Arduin & fes adherens 
de prendre la fuittedeuant luy. Aurfioien dequoy toutes les villes luy vindrent faire rc- 
congnoifiancc.Tcllcment qu’il fit Ton entree, &futreceu Impérialement en toutes les 
principales. Mais il fetrouua en grand danger dedans celle de Pauie,feftant le populaire 
eflcué contre luy en faueurd’Arduin. Dont il en efehapa par la vaillance de Tes gens aux 
delpcns des mutins & de leur ville,qui fut pillée Si faccagee auec grande effufion de fang 
des citoicns.Nonobftant qu’il perdit en ce tumulte-là, Gifilbert frète de fa femme. Puis 
apres feftreallé faire couronner à Milan , Si auoir receules deuoirs & fermens de fidelité 
des Magiftrats Si Potentats de la Lombardie, f en rcuint en [diligence en Allemagne , in- 
cité à ce faire par les nouuellcs qu’il receut de la mort de Herman Duc d’Allemagne , qui 
ncl^ifioit qu’vn fils de mefmc nom que luy en fort bas aage. Comme tefmoignc Ditma- 
rus auec Glaber qui viuoicntlors.Ce qui eft bien le contraire de Ce que Sigonius a eferit 
de ce premier voyage de l’Empereur en Italie.Mais tant y a que l’Empereur mena encore 
outre celà deuant la fin de I'annee fon armée en Boëmecontrele RoyBoleflausquil’oc- 
cupoit, où l'heur luy dift fi bien qu’il contraignit l’vfurpateur d’icelle de fenfuir en fon 
Roiaumc de Pologne. Au moien dequoy il rendit la principauté de Boëmeàlaromire 
freredefeu BoleflausleRoux. Et l’en ayânt mis en polTcflion, ramena fon camp en là 
Mifnie,où il fut arrefté l’elpace de quelque temps deuant la ville de Budillime, qui luy^fut 
finalement rendue , & tout le refte du païs.Confequcmment en la mefmc annee l’Empe- 
reur receut le Marquis d’Auftriche en grâce ,& inftitua Henry frere( comme di# Her- 
man Contra# ) de la femme,Duc de Bauiere.Ie ne fçay pourquoy Ditmare l’appelle gen- 
dre dudit Empereur. 

Enviro n ce meftne temps le Pape Ican tira certain nombre de perfonnesdecinq 
villes de laTofcane,alfauoirdcFlorence,Pcrufe,Arece,Volaterre & Clufcs : dcfquellcstl 
fit peupler la ville de Sienne. Blondus. 

Fromvnd Comte de Sens mourut, laifîànc vn fils nommé Ramard ou Régnault, qui 
luy fucccda en fa Comté,Iequel ne fut gueres amy des gens d’Eglife qui eftoient en fes 
terres. Annales de France. 
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B A v d o V I N Comte de Flandre prenât à cœur le tort qu’on faifoit aux filles du feu 
Duc Charles de Lorraine , defquelles il eftoit parent , les déshéritant de la fuccelfion de 
leur pere, drelfa en faueur d’elles vnepuiflànte armee : auec laquelle il conqucfta les villes 
qui font fur l’Efcauît, comme Vallenciennes,Dinant,Brachant & autres qui tenoient 
de l’Empereur & de Godefroy vfurpateur du Duché de Lorraine . Qui fut caufe de faire 
partir d’Allemagne l’Empereur auec fa puilfance, pour fecourirleDuc Godefroy, & le 
Roy de France, accompagné du Duc de Normandie pour affilier au Comte Baudouin. 
De forte qu’ils contraingnirent les Allemans de Ieuer leur fiege de deuant Vallcncien- 
nes, qu’ils vouloient reprendre. Mais ils le tranfportercnt deuant la ville de Gand, qui 
elïoit de l’apennage du frere du Comte Baudouin: où ils gangnerent aulfi prâ qu’à l'au- 
tre. En fin appoinâement fc fit , par lequel l’Empereur retira la ville de Vallcnacnncs 
qu'il rendit quelque téps apres au Comte de Flandre, auec le pais de Vallacric, & les Iflcs 
de Zclande, à les tenir à foy & hommage de l'Empire. Qui fut occafîon d’vn grand dif- 

cord. 
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cord,qui dura entre les Flamans & Hollandois, lefquels pretcndoient droid enlaZe- 
lande par la donation qu’ils difoientque l’Empereur Lothairefils de Louis le Dcbon 
naire leur en auoit f aid. Ditmarus, Sigebert, Chroniques de Flandre, de L orraine & de 
France. 

A l f o n s e Roy de Leon en Elpagnc , tenant le chafteau de Vifæo en Portugal que 
les Maures occupoicnt alfiegé , fut bielle : dont il mourut (au rapport de Rodericjen l’E- 
re mil quarante quatre, lailfantvn fils nommé Veremund ou Vermudcs troifiefme, qui 
luy fucceda à fa couronne, & régna dix ans aucc vne fille appellee Sainde ou Sancia, 
qui fut fiancee à vn Gardas fils de Sancio ouSanche Comte de Caftille, qui mourut; 
deuant qucl’clpoufer. Acaufedequoy elle fut donnée puis apres à Ferdinand fils de 
Sancius le ‘grand Roy de Nauarre , qui par fon moien obtint cy apres le Roiaume de 
Leon, qu’il fit appeller de Caftille. Pource qu’il fut fils de Geloira fille aifnec dudid 
Comte Sancius de Caftille, qui ne laiflà que le fufdidGarcias,lcquel mourut enuiron 
ce temps deuant que d’eftre elpoufé. A caufc dequoy le Comte de Caftille vint hérédi- 
tairement à fa fœur Gcloira,femme de Sancius ou Sanche le grand Roy de Nauarre. Ro 
deric dcTolcttc. 
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Les Venedes ou Efclauons fe reuoltans contre la religion Chreftienné qu’ils auoient 
rcceucfouz l’Empereur Othon, retournèrent à leur première fupcrftition. A caufe de- 
quoy l’Empereur Henry mena vne armée contr’eux, qui les intimida de telle façon que 
force leur fut d’obtemperer à ce qu’il leur voulut commander, Selon Gafpar Peucer.Mais 
Ditmare au liure fixieûne de fon hiftoire rapporte celà aux Luiticiens ou Lufatiens.Selon 
lequel aulfi l’Empereur à la fin de ce voyage-là fit entrer fon armée dedans le Roiaume de 
Pologne , mefimement dedans la Pofnanie,où il fit vn grand degaft. Qui fut caufe que le 
Roy Bolellaus enuoia vers luy pour faire paix^aqucllc luy fut accordée. Mais il deelarej 
que celà fe fît deuant la guerre qu’il mena au Comte Baudouin de Flandre* 

Vermvdes Roy de Leon accompagné de Raimond Comte de Bàrcelonne 
combatit les Maures en champ de bataille près la ville de Cordouë, de laquelle il em- 
porta lavi&oirc, faifànt demourerfurle champ vn grand nombre de fes ennemis.Fran. 
Taraffa. 

A v mefme temps Cacin ou Câlin Roy de Cordouë dcceda. Parquoy Hyaia fils de 
Mahommet, duquel a efté parlé cy deuant,fut reccu en fon lieu par le moien des Berberu- 
zcs.Qui fut aulfi caufc que les Maures d’Efoagncluy fufeiterent contre luy Buz Prince de 
Grenade, par les pratiques duquel Hyaia fut mis à mort en la cité de Malaga. Au moien 
dequoy abderramen^du nom fut reccu en fon lieu, où il ne demeura qu’vn moisdixfept 
iours, pource qu’il en fut defarçonné par Mahommet 4. du nom. Les richefles & auarice 
duquel luy caufcrcnt& auancercnt là ruine feize mois apres qui eut efté cftablyaufiege 
de Cordouë î pource qu’on luy bailla pour fuccelTeur vn Hifen troifiefme du nom, qui ne; 
fut pas de plus longue duree que les prccedens,non tant pour fa faulre que de celle de fon 
Lieutcnant,qui voulut traitter fon peuple trop cruellement. En haine dequoy on luy op- 
pofa vn Almundit deuxiefmc du nom, qui pour auoir demandé d’eftre reccu Roy vn iour 
entier feulement & le lendemain mis à mort fils vouloient, fut dés l’heure mcfmequ’on 
l’auoit efleu malfacrc.Cc qui n’amenda en rien le fait de Hifen : pource qu’ils le prindrent 
Omirent en prifonauec fes enfans.Tout lequel tumulte dura depuis cefte annceiufqucs 
à l’an iou. Eftienne Gariuey. 
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E n ce temps viuoit Hilpcric , qui cotapbfa les réglés de computer , Bourchard Eucf 
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attribue la compofition du Salue RmVw,& de Alma redemptom : Comme on fait a Fulbert 
Euefque de Chartres (qu’aucuns tufent auoireftè Chancelier du Roy Robert, duquel 
vn liured’Epiftre a efté remis en lumière depuis nagueres) les Cantiques, chonunouxHm- 
rufalem Stirps Iejfe,aui eftoit aufli du mefmc temps: Auquel mefine le Roy Robcrc fad- 
donna auffi à compofer Profes , & autres Refponfoires qui fc chantent és E glifes.De forte 
quon eftime que SanCli Spiritm adfit nobkgratta , le Refpons de Noël 5 Iudxa & Hierufalem 
enfemble O conftantia martyr um , & Corneuus Ccnturia font de luÿ : & qu il les alla luy-mef 
meenvn pèlerinage qu’il fit à Rome prefenter fur l'autel de faint Pierre en prcfencc 
du Pape & des Cardinaux. Sigebert,TritemiuSjMer des hiftoircs* 
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Henry frere de ChunegundeEmpericre, à qui l'Empereur auoit donné la Duché 
de Bauiere,fe rebella toutesfois contre luy fouz l’appuy & intelligence qu’il auoit aucc au- 
cuns autres Princes & Prélats, pretendans qu’il dilapidoit le doüaire de là feeuren don- 
nations qu’il faifoit aux Eglifcs. D’autant qu’il vouloir eriger la ville de Babcmbcrtenla 
Franconie , qu’il auoit donnée en dot à là femme , en Euefché: tellement qu’il en fit pour 
ceft effet aflemblé vn Synode à Francfort, où ce qu’il demandoit ne luy fut accordé. En 
ces entrefaites mourut LuitolfArcheuefquedcTreucs, qui fut caufê qu’vne partie du 
Clergé d’icelle Eglifedelà efleut Adalbero frere de FImperatrice pour fuccefïèur d ’ice- 
luy :lequci l’Empereur ne voulut confermer,ainsdonnal’ArchcuèfchèàvnMènigaud, 
& de là Vint vnc autre occafiondclareuoltcdudit Henry qui eftoit auffi frere deceftA- 
dalbero.Tellemcnt qu’apres qu’iceluy Adalbero fc fut empare' de la ville de Trcucs , & en 
euft efté chafTé par l’Empereur Henry, falla jetter dedans Strasbourg, qu’il fàccagea. Et 
puis fempara de la cité d’Ausbourg.Mais l’Empereur ayant leu é fes forces, allarencon- 
trer fes aduerfàires,aufquels il donna auffi bataille. Dont il gangna la vitoire, parle moié 
de laquelle il expolia le Duc Henry delà Duché de Bauiere, & la retint quelque temps 
entre fes mains deuant que delà luy rendre. Aucntin. Cependant Tritemius en ion Chro- 
nicon Hirfagienfe appelle ledit Due Henry Ecclin,eftimant qu’il efpoufaMelchide fille 
de Theophania,foeur de l’Empereur Othon troifiefm e.D e laquelle il eut plufîeurs enfans, 
nommément vn Ludolfe,qui fut foh fucceffeur & hcritieràu Palatinat du Rhin. 

G e o f r o r Comte ou Duc de Bretagne , ayant efpouféla fœur de Richard Duc de 
Normandie, pourfuiuit à 1 ’ayde d’iccluy tellement par armes Iudicael Comte de Nantes, 
qu’il le contraingnit à la fin, apres l’auoir vaincu en bataille , de fe foufmettre à Iuy,& de le 
recognoiftre pour fbn Seigneur Lige, en reprenant fà Comté deluy àfoy & homrtiagc. 
Au moieh dequoy toute la Duché de Bretagne demeura roufiours depuis paifible fouz 
l’obeifïance dudit Gcoffroy.AnnaI.de Bretagne. 

E n ce temps les Sarrazins d’Afrique defeendirent à grande puiflànce en Italie, & fe di- 
uifansen deux bandes, l’vne affiegea la ville de Capua’, l’autre Bari. Mais vn Capitaine 
nommé Grégoire enuoié par l’Empereur de Grecefe ioignant aucc Pietro Vrfeolo Duc 
de Venifc,fècourutde fi bonne forte Bari,que ce fut à lahonte & coürfufîon defdits Sarra- 
zins.Blondus,Pandolfo Colünutio,Sabellic. 
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Av mefme temps BoleftausRoy de Pologne commença guerre à Iaroflaus Prince de 
Rufiie pour la reftitution des frères d’iceluy, qu’il auoit dechafiez. Tellement qu’il le vain- 
quit & deffit.Au moien dequoy il fe fit rendre la ville de Kionie.Marrin Cromer.Mais Dit- 
mare attribue celà à l’annee deuant que l'Empereur fift fon fécond voiage en Italic,&mô- 
ftre qu’il faut entendre cela de Vlodimirc. 

Tïdald Marquis de là Tofcanc mourut, laiflànt deux fils,Boniface &Conrard: 
dcfqucls Boniface fut le plus grand, riche & puiflant terrien de tous les Seigneurs d’I- 
talie en fon temps.Car il fedifoit Marquis & Duc de la Tofcane, Marquis de Ferrare & 
Comte de Canofic.de Parme & de Mantouë. Celle qu’on aappellcc cy apres îa Comtcfte 
Mathilde, fut fille & hetitiere d’iceluy. Tehuoin Sigonius. 
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Adalbero Euefque de Mets &t de Vetdun fils de.Frederic Duc de Mofellane.auoit 
à fon trcfpas refigné fon Euefché à Theodoric fon nepueu fils deTheodoric fon frcrc,qui 
auoit fucccdé à leur pereen la Duché de Mofellanc : &pource qu’il eftoit encore fort 
icune , illuy auoit auflï laifle pour gouuerneur & curateur Theodoric beau-frere de 
l’Empereur Henry jÇjui au lieu de conferucr le droi& qui luy eftoit donné en garde, f en 
mit en pofleflion comme de fon propre, & prit jjrifonnicr le Duc Theodoric le pércquij 
fe vouloit oppofer pour fon fils. Et d’autant aum qu’il eftoit de la ligue des Princes qui re- 
ftoient rebellez contre l’Empereur : celà fut caufc qu'il mena fon armee deuant Mets qu’il 
tint fi longuement afliegee,que force fut en fin audit Theodoric d’obtempercr à ce qui 
luy fut ordonné de fairc.Sigebert, Auentin, Richard de Vaflcbourg. 

BoLESLÀvsRoyde Pologne apres auoir rendu la ville de Kionic qu’il auoit prife à 
Stopole frere de Iaroflaus, remenoit ion armee eu Pologne,quand Iaroflaus le vint pour- 
fuiure derechef auec vne rtouuellc armee qu’il auoit aflèmblee à Nouogrod : & l’ayant at- 
tainéHùr la riuiere de Boge,luy donna bataille, laquelle les Polonois fouftindrent fi ver-j 
tueufement,qu’ils en obtindrent la vi&oire par vne merueilleufc defeonfîture qu’ils firent 
de Rufliés.Hiftoire de Pologne.Mais Ditmarus tefinoigne qu’il rompit au mefme temps 
la paix qui luy auoit efte cy deuât accordée par l’Empereur H cnry ,tellem ët que la guerre 
luy fut hgnifiee.Acaufe dequoy il fejetta dedans la Mifnic& y prift la ville de Budifiine 
par vn long-ficge à faute d’eftre fecourué. 

Les Pyrates de Noruerge qu’on difoit Normans, ayant pris terre en la Frife , y fàcca 
gfcrent & brufîerent la ville de Tile. Sigebert. 

I e a n i8.ou 19. Pape receuant (comme on did) le payement de ç.e qu’il auoitpreftéà 
fon predecefieur en mefme monnoye, mourut le dixhui&icfmc iour de Iuillet, & eut pour 
fuccefleur les fils d’vn citoien de Rome nommé Martin, qui prit le nom de Sergius 4. fouz 
lequel il prefida au fîege Romain deux ans,neuf mois,vnze iours.Platine & les autres font 
honorable mention de luy:Nonobftant que Bcno Cardinal n’eftimepas qu’il foitparuc- 
nu au Papat par autre chemin que fes derniers predecefieurs.Ditmarus qui viuoit lors af- 
ferme, que c’eft luy qui a efte furnommé Groin ou Bouche de Porc ' 

L’ordre & congrégation des moines Camaldulcnfes fut ccfte annee inftituec en 
taliepatRomuald. Onufrius. 
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Les Normans retournez derechef cnlaFrife , prirent & bruflerent la ville d’Vltraiéh 
Sigcbert. % 

Les Florentins ayant de long téps enuie de réduire la ville de Fefules en leur puilfimce 
pource que les citoicns d’icelle leur eftoient aduerfaircs,leur donnèrent trchies:par le 
moien dcfquelles ils furprindrent leur ville demblec:& puis l’ayant ruinee tranfportcrent 
tout le peuple d’icelle à Florence,qui fut tellement fortifiée par iceluy, quelle prift de là le 

commencement & origine de la grandeur où elle cft depuis paruenue. 

Geofroy furnommé Grilëgonnelle , Comte d’Anjou , mourut , ayant vn fils 
nommé Maurice qui luyfuccedacnfa Comté. Chronique d'Anjou* Mais cequenous 
auonsdiétcy deuant de Foulques oncle de la Roinc Confiance, nous fai&congnoiftre 
que ceftuy-cy dcceda long temps auparauant , & que celte Chronique neft pas cer- 
uinc. t 

A z 1 z 1 v s (félon les Grecs ) ou comme veult Guillaume Eucfquc dë Tyr,Hcqucm fé- 
lon d’autres A Jdus,Calife,voulant faire paroiltrc le zele qu’il portoit à fa religion afin de 
effacer le foufpçon que fes gens eufTentpeu auoir de luy, citant fils cTvne Chreltiéne mcrc 
d’Oreftes Patriarche de Hierufalcm., rompit les trefues qu’il auoit auec l’Empereur de 
Grccc,& fit ruiner & démolir le Temple des Chrefticns en la ville de Hierufalcm fc décla- 
rant en toutes fortes leur ennemy.Cedrenus tcfmoigne que cccy aduint en celle Indi- 
étion,Ioanncs CuropaU’an du monde au compte des Grecs 6*i8.Blondus &Sabellic 


ont mal cftimé que Hierufalcm fut au mefmc temps prife par les Turcs. Mais Giaber qui 
viuoit en ce temps di& que cela fe fie l’an ioo 5 .à la fufeitation d’aucuns Iuifs qui habitoiét 
en France : lelquels enuoierent de leurs gens vers luy pour l’inciter à faire la guerre aux 
Chrefticns.Ccqu’eftant fçeu,fut caufe qu’on fit vn grand malïacre de Iuifs par toute la 
France.Neantmoins l’annee d’apres la mcrc de ce Calife qui fe nommoit Marie fit tant 
enuers Ion fils, qu’il permit que le raeûne Temple fut rebafty & remis lus. * 
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Vn Capitaine de l'Empereur de Grèce, en Italie fit en ce temps édifier la ville au on 
L? mn ?L maintenant Troia en la PouiUc.au lieu oui fe nommoit anciennement Cartra 
Hanmballs,comme heu fort propre a U retraiâe cfes Grecs , & pour tenir la Pouille & la 
C* . r . c cn bridc^Cependant le Lieutenant de l’Empeteur eidiâspaïs nommé Melcs,qui 
ordinairement faifoit là refidencc en la ville de Bari, & cftoit natif du mefme pais iddé 

par vu fiencoufin Gentilhomme nommé Dattuspiefepouuant comporter fouz laferui- 

eudedes Grecs, fit enuitonlcmeûnc temps rebeller tout le pais de Bcneuent&la Calabre 

aulïî 


Digitized by 







delaBibl. hiftoriale. 6*71 

aufli contre fon maiftre : & fe rendit fi fort, qu’il deffit en bataille rangée vne grade armée 
de Grecs, qui fut cnuoycc contre luy fouzla conduite de Bafile Argire & Contolcon.Cc- 
drcnusjloanncs Curopalates,Blondus,Lcon d’Hoftie en fa Chronique du Mont Caflin. 
Combien que Ccdrenus femble rapporter cecy apres la fécondé Indidion. 

Environ le.mefme temps, Sancius Comte de Caftille mourut,lai fiant vn fils nom- 
mé Garfias,qui luy fucceda àfaComté,efiantcnraagedetrezeans: lequel fut tue bien 
toft apres à la court du Roy Vcrcmund de Leon, où il eftoit allé demander la fœur d’ice- 
luy en mariage nômeeSancia. Au moyen dequoy Sance legrandRoydeNauarre luy 
fucceda au Comté de Caftille par le droid de fa femme, qui eftoit fœur du defund,nom- 
mcc Elmra,ou félon d’autres la Grande : dont il prit le tiltre de Caftille. Mais il ne s'en fit 
pas nomer Côte,ains Roy, eftant le premier qui donna le tiltre de Royauté àla Caftille 
Puis fit en forte que Sancia fœur du Roy Vercmund qui auoiteftépromifeà feu Garfias, 
fut donnée en mariage à fon 2. fils Ferdinand ou Fernand, qui par le moyen d’elle fuc 
céda cy apres à la couronne de Leon , & l’incorpora auec la Caftille. Roderic de 
Tolette,Vafæus. 

Av mefme temps les Noruergiens fe rebellèrent pour fe remettre en liberté contre O- 
■ lausRoyde Suefle, à l’appetit d’vn feigneur Noruergeois nommé Olaus fils deHarald 
Grcnska,qui fut en apres canonifé entre les Sainds. Souz lequel ils prindrent les armes, & 
donnèrent bataille auxSuefliens dedans leur pays. Mais ils furent vaincuz &rcchaflez 
En fe retirant toutesfois ils s’emparcrét de 1 ’ifie de Gotlandie, & de là s’en allerét au ferui- 
cedu Roy d’Angleterre contre les Danois, demeurans cependant affranchiz delafubie- 
diondes Sueffiens,fouzlc gouuernement dudit Olaus. IoannesMagnusliurc 17.chap.21. 
& zi - de l’Hiftoirc Gotthique. - Albert Crants toutesfois eft d’aduisque Eric eftoit lors 
Roy des Suclfiens, quiauoit quelque temps auparauant chaffé Suenon Roy de Danne- 
marc hors de fon Roiaume. Ce que luy ayant fait penfer à fes faultes , il s’eftoit retourné à 
la Religion Chrefticnne, quil auoit cy deuant abiuree & perfecutec. 
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Les guerres & autres affaires qui auoient cy deuant empefehé l’Empereur Henry,tat 
contre les Efclauons que contre fes ennemis & aduerfaires, depuis que fon armée eut cfté 
deffaide en Italie, & retardé de vacqueraurecouurement d’icelle, donna moyen à fon 
ennemy Arduin, qui auoit pris le tiltre de Roy d’Italie , de s’aggrandir & fortifier en telle 
forte qu’il fe mit à faire la guerre aux Milanois, pour les contraindre de fefoubroettre à 
luy. Qui fut caufc que l’Archcuefquc follicita l’Empereur de les venir fecourir j luy remô- 
ftrant par lettres qu’ilyalloitdefon eftat& honneur, s’il les laifloit tôbcr entre les mains 
de fon ennemy. Ce qui eut tel pouuoirenuers luy, ioind qu’il fetrouuoit dcliurélorsdc 
toutes autres guerres, qu’il commençade drefler vne armeepour la conduire luy-mcfme 
l’annce enfuiuant en Italie. Sigonius. 

S an ci vs Roy de Nauarre fetrouuant grandement accreu de fa puifiànce parla 
Comté de Caftille qui luy eftoit aduenuc, femit à faire la guerre aux Maures plus afpre- 
ment qu’auparauant. Ce qui luy apporta vn grand trouble à fa maifon, poureeque lors 
qu’il vacquoit à fes guerres, fon fils aifné Dom Garfias conccut vn grand dcfpit contre fa 
mere, pourcc qu’elle luy rcfiifa vn cheual quefon pere luy auoit grandement recomman- 
dé. T cllcment qu’il l’accufa enuers luy à fon retour de s’eftre forfaidc de fon honneur : & 
comme elle fut condamnée à prouuer foninnoccncc, ou par le combat de corps à corps, 

III iii; 
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ou parla voye de iuftice , & que pcrfonne ne s’ofaft prefenter pour la defendre contre fes 
propres fils : il y eut vn des autres fils de fon mary nommé Ranimirc , qu’il auoit eu d’vne 
autre femme, ou d’vne concubine , qui s'offrit à combatrc pour fon innocence. Dont elle 
luy fceut fi bon grc apres quelle eut cfté iuftifiec , quelle luy refigna du confentement de 
fonmarylcpaïsd’Arragon quiluy appartenoit de fon eftoc, pour le tenir aucc tiltrede 
Roy apres le trefpas de ion pcre. Roderic, Vafams. 

Herman dit le Ieunc,Duc de Suaube,mourut fans enfans. A caufc dequoy l’Empe- 
reur conféra fa Duché à Ernefte ou Ariouifte,mary de Gifala, niepcc de Rodolfe Rov de 
Bourgongne. Auquel temps la Comté deCarinthiefutdônee par lemefme Empereur à 
Adalbcro apres le trefpas du Marquis CÔrard décédé fans enfans.Herman Côtr. Auétin. 

En lamefmeannee Iaromire Prince deBocme futdechaflé de fon pais par fon frere 
VdalricouOthcIriCj&cnpenfantferetircr vers l’Empereur, fut parvnEuefque deBa- 
uierc retenu & mis en prifon/ans le feeu de l’Empereur. Lequel reccut bié toft apres le fre- 
re d’iccluy en fa gracc,&luy côferma la principauté dcBoëme,q il auoit vfurpcc.Ditmarc. 

Boleslavs Roy de Pologne fit guerre aux Saxons , pour retirer à foy les terres 
que leurs anccftres auoientautresfois occupées furies fiens. Martinus Cromerus. Mais 
Ditmarus rapporte cela aux années precedentes, & à cclie-cypluftoft, le voyage que 
l’Empereur fit faire contre luy par les Ducs de Saxe, Marquis de Brandebourg, &Iaro- 
mire Prince de Bocmp,quien retournèrent vitorieux : dont il fut en fin contraint de 
refaire fa paix auec l’Empereut. 

S v e v o n premier du nom , fils de Harald Roy de Dannemarc , eftant informé du 
mauuais gouuerncment du Roiaume d’Angleterre, parla pufillanimitéde fon Roy, fut 
incité de s’y aller aduanturer. De forte qu’il y defcenditaucc vnc grande armee , & gai- 
gna beaucoup de vitoires fur les Anglois. Au moyen defquelles il les euft bien toft ré- 
duits fouz fa pu i fiance , fi faulte de viures & de prouvions de camp ne l’euffent empef- 
ché de paruenir à la fin de fa vitbire. Si eft-ce que les Anglois furent contraints d’ache- 
ter la paix de luy, auant qu’il fe retirai! en fon pais , moyennant certain tribut qu’ils s’obli- 
gèrent deluy payer; comme tcfmoigncPolydore Virgile, auecDitmarcliurefccond, qui 
viuoit lors. Maisloanneswagnuscn fon HiftoiredeNoruergc, afferme qu’il fut àceftc 
, fois dechaffé d’Angleterre par l’aide que Olaus Roy de Noruerge donna aux Anglois. 

. Qv e l qxe malheur qui fuft aduenu à ceux qui auoient voulu cy deuant regner à 
- Cordouë,fi eft-ce qu’il fetrouuoittoufiours Quelque maladuifé, qui pour y regner expo- 
;foit prodigalement fa vie atout danger: ainli que fit celle annee vnwaurc natif d’Alga- 
fur appellé lohar,qui fe laiffa inftallcr au fiege de Cordouë,où il demeura deux ans.Ce qui 
fembla beaucoup,veu le temps que fes prcdeceffeurs y auoient duré.Qui donna moyen & 
opportunité à Dom Sanchcs Roy de Nauarre & Comte de Càftillc, défaire vne bonne 
partiede ce qiril voulut furies Maures d’Efpagne. Eftiéne Gariuey en fon Hift.d'Efpagne. 

A Maurice Comte d’Anjou deeedé fans enfans , fucceda fon frere nommé Foulques! 
dit Neira,en fa Comté. Annales anciennes. n 

; A Sergius décédé le 29. iour de May, fucceda au fiege Papal Benoift fept ou huitiefmc 
du nom, fils d’vn Grégoire Euefquc du Porr,qui eftoit delà lignee des Comtes de Tufcu- 
J ane.Bcno n’a point eu honte d’eferire qu’il paruint à ce degré à laide d’vn fien nepucu 
nomé Thcophilate,dc Iean Gratian,Laurcns Malficain,Brafulus,& autres,tous difciples 
de Sylueftre j lefquels auoient grand pouuoir en la Court de Rome. Somme qu’Onufrius 
copte qu îlaprefidén. ans,8,mois,ai.iour.Glaberluy veult attribuer d’auoir fait le decret 
par lequel nul nepouuoiteftrenyfe dire Empereur, que celuy que le Pape auroitefleu & 
choifi pour les bônes mœurs vtile à la chofe publique, & auquel il auroit prefenté le figne 
Imperial.Les mots de l’autheur font : Nullut Jmptrator diciaut tjft valtat 3 mfi outm Papa mo- 
rumprobitatt dtlegtrit^ptum Reipublica,eiqut commiferit injignt Impériale. Or il dit encore' que 
ce figne Impérial s’eftoit fait auparauant de plufieurs &diuerfes façons : mais que ce 
Pape fut Je premier qui le fit fabriquer en forme de Pomme ronde : fur laquelle fut 
polee vnc croix , & donne la lignification d’iccluy. Liât ( dit-il) iüud infant Imputait diuer- 

Jpeciebus priusfiguratumfuijfet , àventrabilitamen P. P. BtnedtEloftduJpoJlolicx'fitriiHfTHm 

S ium tntellettuali Jpecie. Prxctpit tnim fabricari <juaf t aurtumpomum atout circundanper 
rtciojijitmtt quibufat gemmule dtfuptr aurtam cructmiufatinftri. Brataute infar facto 
indanx molu^ux vtdcUctt tn rotundttate conftjltrt ptrhibttur.vt dum fauidertfaceret illud, 
- ■ Princeps 
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Princeps terrent Imperij, foret et documentum non aliter debere Imperare vel militarein mundo , quant 
<vt dignus haberetur viuifîcœ Crucis ttteri vexiüum. Jnipfo etiam diuerfarum gemmarum décor amine, 
v'tdeücet Imperij culmen plurimarum virtutum Jpeciebus exomari oportere. Lequel tefmoignagc 
i’ay bien voulu inférer en ce lieu, pource que ie ne l’ay veu eferir ailleurs , ny en aucun au- 
theur qui foit mis en lumière, ainlî qu’il femble donner à entendre qu’il n’eftoit lors enco- 
re mention de l’inftitution des fept Electeurs : car il en eu A aulfi bien parlé qu e de cç que 
nous venons de reciter. 

Ce qu’aucuns ont eferit de dixhuitpcrfonnes , lefquels s’eftans mis à danccr le iour de 
Noël pendant qu’on chantoitlaMcfle,demeurcrcntparlamaledition du Preftrc tout- 
[iours dançans lans intermiflîon iufques au bout de l’annec, aduint (comme ils difent) ce- 
lte année. Vincent de Bcauuais. 
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L’akmbi de l’Empereur Henry partant d’Allemagne, fe rendit au Printemps de ce- 
lte annee en la Lombardie, deuant laquelle Arduinfe vintprefenter auec la lîenne au- 
près de Veronne, ayant en là compagnie le Marquis Hugues auec fes deux fils Azo 8c 
Opizo,pour le combatte, elpcrans que la fortune leur deu ft cftre encore autant fauorable 
celle fois contre luy-mefmc , quelle auoit elté cy deuant contre fes Lieutenants. Mais le 
contraire leur aduint: car ils furent fi lourdement vaincuz, que Arduin apres auoir veu 
Ion armée rompue ou mile en pièces, n'eut loilîr que de fe faüuer tout feul à Pauie , dont il 
luy fut encore force de fc retirer bien foudainement en fon pays d’Iurec. Au moyen de- 
quoy toute la Lombardie fc rendit en peu de temps à l’Empereur. Dont il fe fît couron- 
ner Roy d’icelle par l’Archeucfque de Milan. Et-aprcs s’eftre fait faire 8c conftruire vn Pa- 
lais à Pauie, tint vneDiette à Romalie des eftats d’Italie, où ilfutaduifé 8c ordonné du 
gouucrnemcnt 8c police de ce Roiaume. Telle fût la caufe 8c fuccez de la première venue 
de ccft Empereur en Italie : felo quelle a efté expofee par Glaber 8c Sigonius, qui me fem- 
ble auoir mieux attaint la vérité que Sigcbert,Blondus, 8c Pandolfo Collinutio , qui ont 
elcrit que les Sarrazins gaftans 6c deftruifans l’Italie, firent que l’Empereur Henry palïà les 
Monts auec vne grande armee pour les dechafïer. De forte qu’il les alla trouuer deuant la 
ville de Capüa,qu’ils tenoiétaffiegeeroù il les traita fi rudcment,qu’ils furent contraints 
d’abandonner l’Italie ; adiouftant Pandolfo Collinutio qu’il prit au melme voyage , à l’in- 
ftance du PapeBonifàcelavilledcTroycen laPoüille, nouucllcment fortifiée par les 
Grecs : d’autant qu’il appert par Glaber , Herman Contrat , Marianus Scotus, 8c l’Abbé 
dVrfperg, que celà aduint feulement , 8c que Ditmare déclaré qu’il n'alla point en la 
PoiUlle. 

Cifexdakt Lambert Comte de Louuain efperant faire fon profit delabfence de 
l’Empereur, entreprit de recouurer la Duché de Lorraine. De forte qu’ayant Ragnier 
Comte de Monts enHainault & fon coufin Gérard Comte de Caftinach à fon aide, cô- 
mença de remuer raefiiage en Lorraine. A caufe dequoy l’Empereur renuoya le Duc 
Geoffroy contf eux, qui les fit retirer, & afliegea la ville de Louuain fans la pouu oir pren- 
dre. Sigebert 

L’Empexevr. Henry allant enïtalie, fot ( omme racompte Albert Crants liu. z. de 
faVvandaiie).accompagné de Bérnard Duc dc Saxe : à la fuite aufli duquel s’eftoit mis 
Miftouy Prince des Efclauons pour luy faire feruice, fouz l’efpoir qu’il obtiendrait vne 
fienne niepee en mariage. Mais quand ü fut de retour de ce voyage, Thcodoric Marquis 
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de Brandebourg, cmpefcha que la fille qu’il auoit demandée luy fuft donnée , difirnt qu'il 
n’appartenoit d’allier leur parenté auec vn chien. De laquelle iniure luy & tous ceux dé 
fa nation Te fentirent tellement offenlez, quelle leur fit comme par vne furie renier tout 
d’vn complot la Religion Chrefticnne, qu’ils auoient cmbralfee depuis l’Empereur O- 
thon,l’cfpacedc7o.ans: & que prenans les armes, malfacrcrent autant de gens d’Eglife 
qu’ijs auoient enlcurpaïs. Puis auflife foufleuercnt entièrement de la fubietion tant du 
Duc de Saxe que du Marquis de Brandebourg , lequel meftne ils tuèrent en vne rencon- 
tre , apres auoir fait vn horrible irauage & degaft depaïs en Holfatie. Helmodus , Albert 
Crants. 

B xi à n v s Roy de Hibernie fut celle année mis à mort le *3. d’Auril. Marianus Sco- 
tus. 

Les PomeranienSjPrufliens, & Caflubiens, furent en ce temps fubiugucz parlesPo- 
lonois, fouz la conduite de leur Roy, qui mena vne armee contr’eux; & contraints rece- 
uoir la Religion Chrefticnne , fe rendre âufli leurs tributaires. Chroniques de Polo- 
gne liurcz.chap.8. 
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L’Emperevx de Grece n’auoit cefle depuis long temps de faire toils les ans vn 
voyage en la Bulgarie , & y auoit réduit la puilTance du Roy SarnuëL, en tel eftat qu’il ne 
s’ofoit plus trouucr deuant luy .Si eft-cc toutesfois qu’il Te voulut en fin r’efuertuer,fe pro- 
pofantde forclorrc le partage aux Grecs, par lequel ils s’eftoiét accouftumcz d’entrer en 
fonpaïs. Mais l’Empereur vint à fon retour donner fur luy fi hardiment, qu’ilacheua de 
deftaire le refte de la puilTance des Bulgariens,faifantcreuer les yeux à quinze mil d’eux, 
qui tombèrent entre Tes mains. Ce quicaufa vnteldefplaifîr au Roy Samuel, qu’il en 
mourut bien toll apres , à feauoir le 29. iour de Iuillet,cn la douziefme Inditiom Ccdr. 
t L * Pape Benoill ayant efté ex pulle de Ton fîege,& de la ville de Rome par Tes ennemis, 
s’en vint au mois de Ianuier trouuer l’Empereur Henry , qui elloit encore en Italie , & fit 
tant quille mena iufqucs à Rome; où il luy donna la couronne Impériale le zy.iour de 
Feurier: tefmoin Ditmare. Dont on commença deflors à compter les ans de Ton Empire. 
Herman Contrat, Supplément d’Idatius, Onufrius,Chroniq.duMontCalfin. Parquoy 
il y a mal eferit en Glaber , qu’il fut créé Empereur Augufte en la 9 . annee de Ton règne. 
Combien que nous fçauons par luy que ce fut celle fois que le Pape luy prefenta le ligne 
Imperial,enprefcnce du peuple Romain, & que l’Empereur en le receuant luy dilhopri- 
mé Pater, ifiudfacere decreuiJh,noJlr* portentando innuens Monarchie, quahter fefe debeat moderari 
perdocuijli. Deinde manugerensillud ami pomum fubiunxit. Nullos (inquit) melius hoeprefens donu 
pofiderc^c cemere congruit, quant illi quipompit mundi calcatis crucem cxpeditius fequuntur Saluato- 
ris. Qui profitais mi fit iÜud ad Cluniacenfe Monajlerium GaÜiarum,quod etiam tune temporis ha- 
bebatur religiofifîimum ceterorum. Ditmarus adioulle que quâd il fcprcfentapourcftrecou- 
ronne deuant le Pape, il elloit ^ 4 duodecim Senatonbus vaüatus , quorum fex raji barba, alu 
prolixa myjlicè incedebant cum baculis. Et puis déclaré qu apfes cclà il s’en rcuint en la Lom- 
bardie , où il célébra la folennité de Pafques à Pauic : & de là s’en retourna en Allema- 
gne. Qui fut eau Te qu’Arduin fe remit aulfi toll fur pieds. Tellement qu’il fefaifît de la 
villede V crfeil,où il comméça de ioüer Tes leux. Le mefmc autheur parlât des mœurs des 
taliens d al ors,dit : Mult e funt proh dolor in Romanis atque Longobardia in(idie,cun£lis hue adue- 
mmtibus exiguapatet charitat. Omne quod ibi hofntes exigmt, venait ejl : hiccùmïolomultiqueto - 
xieo hic pereunt adhibito. 1 
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S’ïstant le Duc Godefroy retiré du païs de Brabant,le Comte Lambert raffembla 
fon armee, & la mena dedans le païs du Licge : où il prit la ville d’Hugarde auec fon Euef- 
que Baldrich,qui tenoit le party derEmpereur. Mais Godefroy accôpagné de Gozclon 
(on frere nouucllemcnt retourné des Itales, ne faillit de fe mettre aux champs pour l’aller 
trouuer : & en fon chemin rencontra l’armee de Gérard Comte de Caftinach,qu’il mit en 
route le i7.iour d’Aouft, demeurant le fils dudit Comte occis fur le champ; duquel on dit 
eftre defeenduz les Comtes de Vaudemont, félon Sigebert ScRichard de Vvaffcbourg- 
Mais Ditmarc attribué celà à l’an 1018. 

Boleslavs Roy de Pologne ayant enuie de rompre l’appoin&ement qu’ilauoita- 
uccrEmpereur,follicitalePrincedeBoémcdefeioindre & entendre auecluy : &àceft 
cfFe&enuoya Ion fils Mifeco vers luy. Lequel gardant lafoy qu’ildeuoità l'Empereur, le 
retint, &: puis le remit entre les mains dudit Empereur,qui le renuoya à fô pere. Ditmarc. 

I o h a r eftant en la fécondé année defon régné à Cordouë , mourut, & eut pour fuc- 
ceflcur (ce qui n’eftoitaduenu depuis long temps auparauant) fon fils appellé Mahommet 
y. du nom, qui fut le dernier Roy Maure de Cordouë, lequel dura iufqties à l’an 1017. 
[Svivon Roy de Dannemarc, ayant rafraifchy fon armee , la remena derechef en An- 
glcterre,oùilmitles Anglois en telle perplexité, que la plufpart d’eux fe rendirent à luy, 
h’eftans les autres gueres aficurez. Qui fut caufe que le Roy Ethclrede ou Adalrad , fe re- 
tira en Normandie auec fa femme nommee Anne ou Emmcfœur du Duc Richard, & 
fes deux fils, Edouard &Alcurcdc. Au moien dequoy Sueuon reduifittoutleRoiaume 
d’Angleterre en fa puiflance, fouz laquelle il demeura enuiron l’cfpace d’vn an feulement, 
pource qu’il mourut ayant vn fils nommé Canute, félon d’autres, Othon Canute, ou co- 
rne Glaberdit,Canuc,DitmareCunt, qui fut furnom mêle Grand , que les Danois firent 
régner fur eux au lieu defon pere: félon Polydore Virgile liu. 7. Mais Ditmarc luy donne 
Encore vn autre fils nommé Harald, lefquels il auoiteu delafœurde BoleflausRoy de 
Pologne fa femme. 
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L e départ de l’Empereur d’Italie donna occafîon à Arduin de fe vouloir remettre fur 
pieds, pour recercher fà fortune. Tellement qu’il fortit du pays d’Iurcc auec vn grand nô- . 

bredegens: parlefquels iloccupalavilledeVerfeil ,pritComed'aflault, & fefitrendre . j 

Nouarre par compofîtion : dont il commença de dôner beaucoup d’algarades & fafche- j i 

ries aux Milanois;& puis à l’Eucfqued’Aft décédé, enfubftituavn autre à fa pofte, qu’il M 

cnuoyaconfacreràRome, iufques à ccquel’EuefquedeMilan euft afïcmblévne armee, • j 

fignamment comme ie croy desgarnifons que l’Empereur auoit laiifees en Italie. Auec 1 

laquelle il le rembarra fi viuemenr, qu’il cogneut qu’il n’y auoit plus de reflource en fon 
faiéfc.Parquoy il s’alla remettre & rccacher en vn Monaftere de Piedmont de la Frutturic, 
d’où il ne partit on cques depuis: commerecite Sigonius auec aucuns autres Hiftoriens 
d’Italie. Mais la Chronique de S. Benigne de Dijon appelle le Monaftere où il fe retira, 
mourut] & fut enterré, V vlpian,qui auoitefté (à ce qu’elle dit) nouuclltmcnt bafty par 

Guillaume AbbéduditS.Benignc. j 

Av mefme temps les Pifans apres auoir pofledé lïfle de Sardaigne enuiron l’efpace de J 

trois ans, en furent dcchaflèz parle Roy Mufàfte, qui y reuint à lïmprouifte auec vn grâd I 

fccoursdcSarrazins. Qui fut caufe que les Pifans le mirent de ligueauec lcsGeneuois, i 

pour la recouurer : & eftans derechef entrez en icelle, la reduirent en leur pui(Tance,tou- 
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chant le Roy Mufa&eenleus mains. Au moyen dequoy ils la départirent aucc les Ge- 
neuois,ou félon d’autres, la rctindrent pour euxj & quittèrent tout le pillage qui fut trouué 
en icelle aux Gencuois. SigoniuSi 

Godefroy pourfuiuant fa viéfcoire, courut auec fon armee tout le pays de Hainault. 

A caufe dequoy le Comte Lambert & fon parent Raignier furent contrain&s de le com- 
batte en bataille rangée : laquelle ils perdirent , & demeura le Comte Lambert occis fur 
le champ , ayant vn fils nommé Henry, qui luy fucceda à la Comté de Louuain , & pour- 
fuiuit le droift que fon pere auoit prétendu au Duché de Lorraine. Autheurs precedents, 
Ditmarus. 

En lamefmeanneeRodolfe Roy de Bourgongne accompagne de fa femme & de 2. 
fils quelle auoit de fon premier mary , alla trpuuer l’Empereur Henry fon nepucu, fils de 
Gifale fa fœur,à Strasbourg : ou d’autant qu’il n’auoit aucune lignée , il l’inftitua fon heri- 
tier & fuccciTeur de fon bien & de fon Roiaume apres fa mort , luy recommandant les fils 
de fadiéte femme : laquelle ( félon que recite Ditmare en ces mots , que ie veux bien alle- 
. guer , pource qu’il eft malaifé de fçauoir qu’il veult dire par iceux: ) Dilettu fibimilitibus hoc 
totum dédit in benefeium , quod fibt ab auunculo [ho concejjum : & quoi Vvillemus PtSiauienfis ha- 
êlenus habmt Regio muncrc prxftitum. Etfemble aufli que Rodolfe n’inftitua pas feulement 
l’Empereur fon heritier pour l’aduenir, mais aufli l’en voulut mettre en poUcffion de pre- , 
fent. Tellement que le mefme autheur dit que l’Empereur apres l’auoirrcnuoyé en fon 
Roiaume,lefuiuitauecvne armée qui arriua îufquesàlavillcdc Balula:( iecroy qu’il en- 
tend Baflc) où ilfutaduerty que Guillaume Comte de Bourgongne s’eftoit mis en poin& 
deluy défendre l’entrce de la Bourgogne, ayant faitfortifier & munir toutes les villes te- 
nables. Qui fut caufe q l’Empereur fe mit à gafter & brufler le plat pays. Mais il ne luy fut 
poflible de faire autre chofe,eftant en fin contraint de s’en retourner honteufement en 
Allemagne. Parquoy Rodolfe n’eut pas moyen démettre toutàeffeâ: la donation qu’il 
luy auoit faiéle de fon R oiaume, à caufe de ceft empefehement , & de ce qu’il auoit fi peu 
depuiflàncc qu’il en eftoit plus Roy de nom que d’efreft. Aucontraire ce Guillaume s’y 
faiioit plus obéir que luy , & ne s’y faifoit que ce qu’il vouloir. Pour raifon dequoy il ne 
voulut pas que le Roiaume de Bourgongne vint entre les mains de l’Empereur & des Al- 
louasse peur qu’ils ne luy rabbaiflaflent fa puiflance. Et pource qu’il fe fçait par fon Epi- 
taphe qu’il fut appcllé Duc & Comte, & que quelques- vns l’ont interprété, pource qu il 
prétendit au Duché de Bourgongne, i’adioufteray la vraye occafion quefautheurprcal- 
. légué femble en donner, recitant l’eftat de ce Roiaume-là , comme il eftoit lors: duquel 
aufli on pourroit entendre d’où eft venu le tiltre de Franche attribué àlaFranche-Côté. 
Nuüus mim (dit-il) vt audio qui fie profit in regno , nomen tantum & coronam habet : & Epifcopa - ' 
tus his dat qui à Principibus hts eliguntur , ad fuam ver'o vtilitatem pauca tenens , ex impenfs Anrijli- 
tum viuit, &hos vel altos in aliquo extrinfeetts laborantes eripere nequit : vnie hi manibus compltca- 
tis,cun£hs Primatibus velut Regifuo feruiunt,& fie pacefruuntur.Ob hoc folum talis Reftor inter eos 
dominatur, vt eo liberius malignorum furor vagetur, &nc lex noua ait mua Regts ibiadueniat , qm 
molitam confuetudmem rumpat. Vvtüelmtts de quo pradtxi miles eft Régis nomme, & dominas ter- 
ne Et in his partibus nullus vocatur Cornes , nifi is qui Ducis honorem pofidet , & ne illius poteflas in 
hac regione paulominus minueretur ,conflio tST attu ImperatorUmaieftati peut priedixt rduSlatur. 

Charles deFrancccy deuantDuc de Lorraine, cftant détenu prifonnicr à Orleas, 
il auoit engendré deux fils deuant fon trefpas , nommez par vnc ancienne Chronique fai- 
<fte en ce temps Louys & Charles : lefquels eftans expulfez delà France, fe retirèrent vers 
l’Empereur, qui eftoit leur parent de par fa mere,fille de Conrard Roy de Bourgongne, & 
d’vncdes fœurs du Roy Lothaire : en faueur dequoy illesrcceut & entretint auec foy, 
comme recite ladite Chronique en ces termes , où elle parie dudit Charles : Qui urelia - 
nu in carcere trufus vfque ad mortem , ibirtnuitfilios, carolum & Ludouicum , £r mortuus rjl. Et 
expulft funt filtj eius à Francis, profeSlîque funt ad Imperatorem Romanorum,ac habitauerunt cum eo. 
Orfetrouuantefcrit entoures les Hiftoires qui fe font faites des Lantgraues de Turin- 
gie, que 2. frères François de nation delà le Rhin , de la race Carolingiéne des Rois de 
France.fe retirèrent en ce temps vers l’Empereur, duquel ils cftoient parents, qui les en- 
tretint quelque temps aucc foy & à fa fuite, cela me fait croire qu’il les fault prendre pour 
les deux freres prementionnez : d’autant mefinement qu’ils nommer l’vn d'iccux Louys, 
nonobftant qu’ils appellét l’autre Hugues , par l’erreur poflible des Efcriuains. Ce qui m’a 
iemblé 
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femblé digne d’ellre obferué:pource que ce Louys fut le premier Comte de Turjngie,du- 
quclles LantgrauesdeTuringic & deHeflc font defcenduz en ligne mafculinc, comme 
nous montrerons encore cy apres. 

L a ville & Comté de Sens futoftcc au Comte Ramard, à caufe des violences qu’il 
faifoit à fon Archeucfque parle Roy Robert, &confîfquce au domaine Royal. Aimoi- 
nus,Glabcr. 

A Samuel Roy de Bulgarie décédé , fucceda lfcz y ÿs nommé Gabriel, qui fe fit couro- 
ner le quinziefmc iour de Septembre, en la treziefme Indiétion. Si eft-ce toutesfois qu’il 
ne peut empefeher que l’Empereur de Grece ne foubmift à foy celle annee la plufpart de 
la Bulgarie : du relie aulfi de laquelle il ne peutiouyr qu’vn an; pource qu’il fut traiftreufe- 
m en t mis à mort par fon coufin Iean Bladillabc fils de fôn oncle A aron , à qui il auoit au- 
tresfois fauué la vie. Au moyen dequoy la couronné de Bulgarie tomba entre les mains 
dudit Iean,qui la garda deux ans,cinq mois. Cedrenus; 

Er.n este DucdeSuaubc ou d’Allemagne, cllantàlachafle futcafucllementnauré, 
dont il mourut, laiflant deux fils, Ernelle & Herman, qui fùecederent , du çonfentement 
de l’Empereur leur oncle, aux ellats de leur pere: car leur mere Gifale elloit fille de la feeur 
delà femme de l’Empereur nommée Iapuga, fœur aufli de Rodolfc de Bourgongne. 

L’Emperevr Henry deliuré d’affaires, mena vne armée contre les Polonois , qui a- 
uoient cy deuant couru le pays des Saxons.Lâbert de Scaffuab.Les exploits de ce voya- 
ge expofez par Ditmare liurcfeptiefmc,ontmonllré quel’ilTuë n’en fut pas trop heureu- 
fe à l’Empereur , & qii’âpres foii depatt l’armeé des Polonois vint courir iufques en la 
Mifnic. 

A v mefine temps aufli Bernard Duc de LüncboUrg & le Marquis de Vvandalic fc re- 
bellèrent contre ledit Empereur. Chronique de Saxe. 

S a nci vs furnommé le Grand Roy de Nauarre, mourut, au rapport deRoderic de 
Tolette, en la trentecinquicfmc annee de fon régné , & en l’Erc ioy 5 . qui vient à l’an 101 y. 
de noflre falut : laiflant deux, ou félon d’autres , trois fils légitimés de l’Infante Geloira de 
Callille, à fçauoir Garfias lailné,qui luy fucceda au Roiaume de Nauarre : Dom Fernand 
le deuxiefme,qui eut la Comté de Caftillepour fon appennage : & Sancius le dernier, qui 
régna fouztiltre de Roy éspaysque fonperetenoitenlaGafcongne,enBearn, &cn la 
Sobrarbic. Mais Raymire (que François Taraffa ellime auoir ellé fils de là première fem- 
me; Roderic fon fils naturel feulement) obtint pourfaportionle pays d’Arragon, pour la 
caufe que nous auons déclarée cy deuant, duquel il fe fit nommer Roy, & fut le premier 
qui porta tiltre de Roy d’Arragon : où il régna; au compte dudit Taraffa, quarantefix ans. 
De Garfias Roy de Nauarre defeendirét luccefliuement Sancius, Ranimiremary delà 
fille de Rodrige,Didaco de Valence, & Dom Garfias. Ranimire , qui recouura le Roiau- 
me de Nauarre, dont fonayeul auoit ellé fpolié apres le trefpas d’Alfonfe Roy d’Ar- 
ragon. 

Etheulede aduerty de la mort du Roy Sueuon, repafla au mandemét des Anglois 
en fon Roiaume, accompagné de forces competantes pour en dechafler les Danois. A 
caufe dequoy Canute ou Canuc ou Cunto, fentant les fiennes non ballâtes pour les fou- 
llenir, laifla vne partie de lès gens à la garde d’vn port, & fc retira incontinent en fon 
Roiaume de Dannemarc, pour y rcleucr nouuclles forces. Poly dorc,Guillaumc de Mal- 
mesberie. 
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L’Empeuevr. de Grèce eftant de retour à Conftantinople,cnuoya vne armee fouz 
la conduite de Mongo en la Catzarie, lequel la reduifit à l’obciflànce de Ton maiftrc.à l’ai- 
de de S piengus frere de V volcdimire Prince de Ruffie. A u moyen aulïï de ce que Geor- 
ge Tzule Prince de Catzarie , fut pris en la première rencontre qu’il eut contre les Grecs. 
Cedrenus. 

C an vt e, Gunto & Harald fon frère, aucc nouùellc armée de trois cens quarate na- 
uires repaflaen Angleterre, de laqMflJle il rcconqucftalaplufpart;au grand defplaifîr du 
Roy Ethelrede,qui en mourut. Glaner dit que ce fut au pays de Dannemarc, Guillaume 
de Malmcsberie dit le iour faind Grégoire en Carefmc : ayant deux fils, Edmund & E- 
douard,qui eftoient vers le Duc Richard en Normandie leur oncle. Mais les Anglois rap- 
pellcrent Edmund comme l’aifné,pour tenir le lieu defonpere. Auquel toutesfois il ne 
dura qu’vn an durant. Lequel apres auoir beaucoup de fois tenté la fortune de la guerre 
contre le Roy Canute, fut en fin contraint de faire accord auecluy , par lequel ils parta- 
gèrent entr’euxle Roiaumc d’Angleterre par moitié : félon Polydore & Guillaume de 
Malmesbcric. Combien que Ditmatc appelle le frere de ccft Edmund Ethelftein : & dit 
que ce fut luy qui recouura le Roiaume d Angleterre, ayant fon frere occis en vnc ren- 
contre de met par vn corfaire DanoiSjqu’il appelle Thurgut. 

Commencement des Roiaumes 

de Caftille Sc d’Arragon. 

Erïmvnd ou Bermudes Roy de Leon , defirant recouurer quelques pla- 
ces de fon Roiaume que le feu Roy Sancius de Nauarre yauoit autrefois o- 
ftecs;entra fur ce différend en grolTe querelle contre fon beau- frere Fernand 
Comte de Caftille. De forte qu’ils fe donnèrent bataille, où Bermudes*fiit tué 
aucuns enfans. Au moyen dequoy Fernand ou Ferdinand s’empicta par le 
droift de fa femme lôeur du defunéf, du Roiaume de Leon; lequel il annexa à la Comté 
de Caftille,& en fit des deux vn autre Roiaume, qui fut nomme Caftille, duquel il voulut 
eftre appcllé le premier Roy,& s’en fit couronner le vingtdcuxicfme iour de luin , en I’Erc 
tof 4. De forte que Roderic fait compte qu’il y a régné quarante ans, fix mois. Ainfi fut 
abolie l’appellation du Roiaume de Leon. Aurefte vn autre différend furuint bien toft 
apres entre luy &r Garfias Roy de Nauarre fon frere, à l’occafion duquel fe donnerét ba- 
taille, où Garfias fut tué. En vertu dequoy il s'empara encore de fon Roiaume, & n’en Iaif- 
fa à fon fils Sancius ou Sanche que certaine contrée, qui cft entre les monts Pyrenees. 
Maisillèmble quecclànefcfîtque feptansapres. 

A v mefme temps les Bourguignons fe rebellèrent contre le Roy Robert de France. A 
caufc dequoy il mena vne armee en Bourgongne , qui fit vn grand degaft és enuirons de 
Dijon,iufqucsà ce qu’il les eut contraints de reuenir en fon obeiffance : comme tefmoi- 
gne la Chronique de fainéf Benigne. Qui fut poflible lors qu'il defignale fecôd de fes fils, 
qui eftoit Henry, Duc de Bourgongne. 

L’Emperevr. de Grèce voulant ramener les Calabrois & autres cnfonobeiflàn- 
cc, qui s’en eftoient fouftrai&s , parl’induétion deMcles, fitpalTer vne féconde armee en 
Italie, fouz la conduite d’vn Capitaine nommé par les Grecs Boioiannes, & par Leon 
d’Hoftie Baianus : lequel prenant le nom de Capitaine, qui eftoitletilrre donts’appel- 
loient les couuerneurs de ce pays-là pour l’Empereur : Glaber le nôme Cataponte , qu’il 
cftime lignifier Gouuerncur des peuples maritimes , commença de faire la guerre aux ha- 
bitans de Bary , où l’origine de la rébellion auoit pris fon commencement. Lcfquels fe 
trouucrent tellement eftonnez de fa vcnuë,qu’ils fe rendirent honteufement à luy , & eufi- 
fent fait le femblable de Mêles & de Dattus , s’ils n’euflent de bonne heure gaigne la clef 
des champs, laiftàns leurs femmes & enfans, qui furent menez à Conftantinoplc. Cepen- 
dant Mêles fe retira vers le Prince de Capuë,& Dattus vers l’Abbé du Mont Caffin, qui le 
fit mettre par le Pape Benoift dedans la fortcrelfe du Gariglian.Cedr.Lcô d’Hoft.Sigon. 
E n ces 
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En ces entrefaites l’Empereur Henry s’enalla enSaxe pour parlementer auec les E- 
fclauons Vvinidcs & autres de mcfme nation , où il les toucha de fi belles paroles qu’il les 
fit retourner fouz l’obeiflànce du Duc de Saxe. Mais il ne les peut encore induire à repté- 
dre la Religion Chrcftiennc: comme tcfmoignent Helmodus & Albert Crants en fa 
Vvandalie. Mais en fa Chronique de Saxe il dit que le Duc Bernard deffit envnegrofle 
bataille, à l’aide que lEmpereur luy enuoya,le Prince Miftiv voi : dont Iuy & les Efclauôs 
furent contraints de luy payer le tribut qu*ils auoient accouftumé , fans toutesfois pou- 
uoireftre forcez de reuenir au Chriftianifme. 

Vvolodimue Prince de Rufiïe & de Mofcouic , fut en ce temps dcfloyalcment 
mis à mort par Ieart Roy de Bulgarie (tcfmoin Cedrenus.) ayant douze fils; entre lef- 
quels il auoit departy dés fon viuant fes pays & feigneuries; Mais fon aifné nommé V vif- 
feflaus, à qui il auoit donné la Nouogradic,eftoit décédé auantluy. Acaufedequoy elle 
fut à Iaroflaus,qui le fuiuoit d’aage : les frères duquel furent Hafiaus,Stopolcus, ou Suna- 
topolche, laromire, BorifTusou Boris, Glcbo ou Clcph ,Stoflaus, Vvifienolodus, Mcf- 
fiflaus, Stanifiaus, Studifiaus & Pofuifdus, qui eürét leurs partages ailleurs. Detquels tou- 
tesfois ils ne fc voulurent contenter apres le trefpasdc leurperc. De forte que Stopolcus 
ou Suentopelcusoccit deux de fes frères, Boris &Cleph en ce différend j & occupa le 
pays de Kionic fur cüx. Mais Iaroflaus en vengeance de leur mort , ne les chafTa pas feule- 
ment delà Kionie, mais aulfidetoutçe qui luy cftoit aduenu de la part dcfonperc; le 
contraignant fe retirer vers Bolefiaus Roy de Pologne, duquel il auoit cfpoule la fille. 
Chronique de Pologne. Ce que toutesfois Ditmare attribue à Vvolodimire. 

Les Noruergienseftans demeurez quelquetemps en liberté, efleurcntS.Olaus pour 
leurRoy* Acaufedequoy le Roy Olaus de Suefle,criuoya vnearmeecontr’eux, qui re- 
tourna fans rien faire , àcaufe que le Capitaine d’icelle mourut en chemin* Finalement 
toutesfois la paix fe fît entr’eux, au moyen que le Roy deNorucrge prit en mariage la 
fille du R oy de Sue(Te,par laquelle il fut conucrty à la Religion C hrefticnne,& fes lubicéts 
femblablemcnt.Ioan.Magnus liu.17 chap.ij. 

Estant Pierre Orfclin Duc de Venifc décédé, fon fils nomme Othon Orfelin non* 
obftant qu’il n’euft lors que dixhuit ans d’aage, fut en mémoire des biensfai&s de fon perc 
à la Republique, fubrogéaulicud’iccluy en la dignité Ducale : laquelle il exerça l’cfpacc 
de dixneuf ans. Gontarin. 
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L’ a R. m e e que F F mpercur de Grece renuoya eri lai Bulgarie , gaigna quelques viâoi- 
resfurleRoy Iean, & prit au nom de l’Empereur quelques villes & places fortes qui a- 
uoient tenu contre luy . Cedrenus* 

H v g v e s fils aifné du Ro v Robert de France, fut cefte ànnee defîgné fucccfleur de la 
couronne par fon pere, qui le fit Couronner à Compicgne, & regner dcflorsaucc foy. 
Tellement qu’on y commença de compter les régnés de l’vn& de l’autre cnfemble; com- 
me il fe voit par vne chartre qui cft en l’ Abbaye de Bcze, dont la datte cil telle ; *461 a L in» 
ronu \ 6 .Cal.Matj,Indj 6 lione 1. régnante Robcrto 32.. anno , ($r Hugoneflio eius 3. Hildegaud en 
la vie de Robert tcfmoigne que ce couronnement fc fitleiourdcPentecoftc à Compie- 
gne, adioufiant vn excellent tefmoignage des bonnes parties qui cftoient en iccluy. Il y 
|en a qui difent qu’il eftoit feulement aagé de dix ans quand il fut couronné. 

Vne querelle s’cftantefmcuë entre Eudes Comte de Blois, & Richard Duc de Nor- 
mâdie,fut caufe que le Normâd ayant fait venir les Brctos à fon aide, fit baftir & édifier vn 
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chafteau nome Tuillieres auprès de Dreux, où il laifla deuant que s’en retourner en Nor-r 
mandic vne grofle garnifon, de laquelle furent Capitaines Nigclle & Radülfe, qui ne cef- 
rcrcnt de faire des courfcs &pilleries fur le pays du Comte* Qui fut caulè qu’il aflemblà 
fes forces, aul’qucilcs feioignirent les Comtes Hugues de Mans & ValerandeMcleun, 
pour aflSeger ledit chafteau. Mais ceux qui eftoient dedans firent vne fortie fur fon camp, 
fi à poinét qu’ils le mirent en route : tcfmoin les Chroniques de Norinandic. 

V n Baron de Normandie nommé Gificbarou Batterius,ayantriiéen querelle vn au- 
tre Seigneur fon voifin nommé Guillaume, & furnommé par Hugues de Fiory Repofteî, 
fut pour crainte du Duc Richard, contraint de s’abfenterdefamaÜon & de fon pays 
pourcc qu’il eftoit aduertyparl’occafion récitée cy deuant, que les gens de guerre de fa 
nation eftoient bien defirez en laPoüille & Calabre, quatre de fes freres nommez Ra- 
nulfe , Afclitun, Ofmund & RodoIfc,auec vn bon nombre d’autres Gentils-hommes & 
foldars Normans, fe mirent de partie aucc luy pour aller courir enfemblc vne mcfme for- 
tune. Tellement que fuiuant ceftc deliberation ils fe rendirent ccfte année en la Poüille à 

la cour de Pandolfe Prince de Capüa,qui les appointa bictoft à fon feruicc, pour les em- 
ployer en la guerre qu’il fedeliberoit taire aux Grecs, pour les chafl'er hors d’Iralie* à la 
follicitation de Mêles, qui eftoit lors aucc luy : comme récite Leon d’Hoftic en fa Chroni- 
que du MontCaflïnliu.î.chap.38. Dcquoy conuicnnentauffi Glaber ,Crderic Vital An- 
gloisenfonHiftoire Ecclefîaftiquc,& Hugues de Fiory : finonqueccftuy cftappelléOfc 
mund & Drengot ceux qui firent le meurtre de Guillaume, & qui furent autheurs de fai- 
re aller ceftc première flotte de Normans en la Poüille. Mais il iernble auec Leon l’auoir 
mal rapporré au temps de Robert D uc de Normandie , puis que Leon déclaré que ce fut 
en la - . annee de l’Abbé Athenulfcdu Mont Caflin. A caufe dcquoy Glaber l’a mieux at- 
tribué au Duc Richard ; lequel eftant (dit-il) courroucé contre Rodolfc (fans faire men- 
tion des autres) le contraignit fe retirer auec vnetrouppc de les côpagnons en Italie vers 
le Pape Benoift , qui les enuoya au Prince de Bencuent Autant en dit vne autre Chroni- 
que ancienne de ce temps. 

A v mefme temps auflï l’Empereur Henry retourna derechef auec armee cotre les Po- 
lonois,fur lefquels il gaigna quelques vidoircs : au rapport de Lambert Scaffua. Combié 
que les Hiftoricns de Pologne le nient. Ditmarc déclaré que fon armée fut iufques en la 
Silefie, où elle afliegea la ville de Glogonic, fans la pouuoir prendre. Tellement qu’il fut 
en fin côtraind de ramener fon camp en Boëmc /pour la défendre contre vne armée de 
Polonois,qui eftoit entree fouz la conduite de Mifico fils du Roy Bolcflaus. 

i En la mefme année vne armée de Sarrazins vint defeendre en l’Italie, où ils prindrent 
la ville de Lune, & commencèrent courir delà tous les enuirons. Qui fut caufe que le Pa- 
pe Benoift aflèmbla tout ce qu’il peut des forces d’Italie ; auec lcfquelies il les chargea de 
telle façon qu’il les mit en pièces, & en dcliura le pays. Dirmarus. 

Raimond Borrclle Comte de Barcelonne mourut, & luy fucceda en fa Comté Bc 
irengier fon fils : qui pour s’addonner peu à l’exercice des armes, fut chafïé de la plufpart 
de fon pays par les Sarrazins. Franc. Taraffa, r r 

Edmond Roy d’Angleterre mourut de mort fubite, ou fut mis àmortleiourfaimft 
; A ndré. Au mo> é dequoy le Roy Canute ou Cunto, s’empara par force de tout le Roiau- 
ftic d’Angleterre: duquel il s’en fit couronner Roy cefte année , apres auoir dcchaflé les 
fils du R ov defunâ, & fait punir ceux qui lauoicnt occis. Mais afin de fe reconcilier les 
Normans, il efpoufa Anne ou Emmaycfuc du feu Roy Ethclrcdc, & foeur dudit Richard. 
De forte qu’il régna en ccfte façon l’efpacc de vingt an*. Poly dore, Glaber, Guillaume 
deMalmesberic. 

Z "in Monde. 


Digitized by 


delaBibl.hiftoriale. 


667 


DuMonde. 6 oyy 

E.<t Allemagne. 17 

R .de Bourgongne. 


Ve Iefut Chrijl. 1018 

K. des François, il 

R .de Bulgarie. 

( 

/ 

IndiSlion. I | 

R.deCaJlille. 3 

R.deRufîic. 

3 

Ve l'Hcgire 409. le 18. ( 

At d^irragom, 3 } 

R.de Hongrie. 

IL 

de May. j 

R.des Efcojfois.- 14 j 

K. de Pologne. 

17 


Papes. 


R. des ^ngloif. 2 { 


E. de Ôrece. 43 


Ducs de Venife. 3 


R o d o LF e Roy de la BourgongneTranfiurane, fe voyant n’auoii- point d’enfans , & 
hors d’efpoir d’en iamais auoir, alla trouuer l’Empereur Henry fon nepücu,(car il eftoit fils 
de fa fœurGifale) à Majencc, accompagné defafemme, des fils d'icelle, qu'elle auoit eu 
d’vn autre lift, ôc des grands feigneurs defonRoiaume.Etcnprcrence d’eux luy refigna 
fon feeptre/a couronne, ôc tous les droits de fon Roiaume : ou pluftoft réitéra ôc cofer- 
ma la donation qu’il luy en auoit iafaiûeauparauant; comme recite Ditmare auliurey. 

de fon Hiftoire. . . , x . T . 

L e s Normans qui eftoient en la Poüille, (s’eftans venuz îomdrc a eux quelques Italies 

■delà Poüille, Calabre, ôc de Bencuent) commencèrent fouz la conduite de Mêles à faire 
la guerre aux Grecs; Qui fut caufe que le Lieutenant de l’Empereur de Grece en cefte 
contree-là’, Touz le filtre de Catapauc , quifenommoit en fon propre nom (félon les 
1 Grecs) Boioïanncs, ôc félon les Italiés Bubaganus,fe mit aux champs auec fes forces, pour 
rs’oppofcràeuxî 6c les ayant rencontrez auprès de Tremula, faiioit fon compte de les a- 
uoir bien toft accablez, par le grand nombre de gens qu’il auoit auec foy. Mais la vertu ôc 
prouefle du peu de Normans, fe fit plus valoir que toute fa multitude. Tellem ent qu’il ne 
fut pas feulement vaincu ôc mis en route cefte fois, mais auffi pour la fécondé a Ciuita , ôc 
oour la troifiefme à V vaccaricia , s’eftant rallié & remis fus par alitant de fois. Au moyen 
defquelles vi&oires Meles gaigna plufieurs villes fur les Grecs; ôc mit le refte en branle de 
fe rendre bien toft à luy, fi fon heur l’euft toufiours accompagné de mcfme faueur. Leon 
d’Hoftie. Glaber fait mention de ces trois victoires obtenues par les Normans. Mais il 
déclare qucla première fut caufe d’inciter vne autre grande compagnie de Normans dd 
fortir de leur pays auec leurs femmes 8c enfans, parla permilfion de leur Duc Richard,! 
pour s’aller ioindre aux premiers; aufquels ils aiderétà gaigner les deux fccôdcs victoires. 

Theodoric Comte de Gand , faifant guerre aux Frifonsquiauoientmis a mort 
le Comte Ârnoulfonpere, frcrc de Baudouin Comfe de Flandres , requit aide à l’Empe- 
reur Henry ,allié lors aux Flamcns. A caufe dequoy fit aller le D uc Godefroy de Lorraine 
auec bonne fuite à fon feepurs. Lequel toutesfois fut comme miracüleufemet deftait par 
vne petite trouppe de Frifons,qui mcfme le rctindrent prifonnier.Sigebcrt. f 

H en rt premier du nom ôc u Marquis d’Auftrichc, mourut, ôc luy fucceda en fon 
Marquifat fon fils aifnc nômé Adelbert, qui s’acquit le furnom dé Victorieux oudeFort 

guerrier. Ditmare, Ioannes Cufpinian. . , .. . . , 

Geoffroy Comte ou Duc de Bretagne, mourut, laiflànt deux fils, Alain 3. qui luy 

fucceda quand il fut venu en aage : ôc Eudes , qui eut pour fon partage la Comté de Pon- 

thicure.auec le pays de Greflo. Annales de Bretagne. , ... 

E n v 1 r o n ce temps Ferdinand Roy de Caftille mena fon armee en Portugal , qu il 
rendit quafî tout fien, l’ayant retiré de la puilfance des Maures. Et puis s achemina contre 

le Roy de Tolette,qu’il fit eftre fon tributaire. Roderic de Tolette. 

Edovard 2. hls du feu Roy Ethelrede , incité de quelque efpoir de rccouurcr le 
Roiaume de fon perc, mena en ce temps vne armee de Normadie en A ngleterre: laquel- 
le toutesfois il ramena fans rien faire, aimant mieux ( comme ildiftafesamis) vmrefans 
dignité.que régner par le moyen/vne grande effufion de fang. P.Ænulc. 

O l a v s furnommé Scokominus 1 1 i. Roy de Suefle, mourut, ayant vn fils nay (félon 
Munftcr) hors mariage, qui fe nômoit Amun^ à qui le furnom de 1 A ncien , ou de Char- 
bonnier fut donné : lequel fucceda en fon Roiaume , du confentemcnt des Seigneurs de 
Suelfe 8c dcGotthie. Ioan.Magnushu.17.ch.13.0cl1u.18. 
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Iaroslavs Prince de Ruffie,prcnarit à cœur le recueil que BoleflausRoy de Polo-, 
gne auoir fait à fes freres,luy commença la guerre. De forte qu’il entra aucc vne armée de- 
dans la Pologne, où l’heur le fecondafî mal, qu’ayanr ofé liurer bataille aux Polonois, fut 
hontcui'eme it vaincu par eux, & rechafle ignominieufement en fon pays ; où il eut tcllc- 
mét crainte d’eftre pourfuiuy, qu’il enuoya recercher le Roy de Pologne d’appointemét, 
qui luy fut accordé moyennant certairi tribut qu’il deuoit payer tous les arts : cômc Mar- 
tmus Cromerus liuq. reettei eftimant que la première guerre contre laroflatis prit fin l’an 
1018. & que la première cômeilça 1008. CequinepeUlteftrcvray , fiVvollodimirepcrc 
de Vvolodimire mourut félon le tcfmoignage des Hiftoricns Grecs l’an 1016. Parquoy il 
fiudroiteftimerquelaroflaus aùroit commencé la première dés leviuant de fonpcrc. 
Mais il y a plus d’apparence que le Chroniqueur Polonois s’eft abufe en fa cotte : d’aü- 
tantmefmemcnt qu’il fcmble encor auoir parlé autrement de celle guerre qu’il ne fault,' 
fi nous croyons Ditmare qui viuoit lors, & finit fa Chronique qu’il a comprife en fept li- 
uresà la fin de ceftc guerre japres auoir deelaréque ce futlc Polonois, qui mena vne ar- 
mée en Ruffie, où elle mit en route celle des Rufficns. Au moyen dequdy il prit &facca- 
cea la grande cité de K ionie,qui cftoit à lorOllaus fort beau-frere, ayant trouué en icelle la 
belle-mere d’ieeluy,& plufîeurs de les filles. 

Jean Roy de Bulgarie fut misamortenvnecfcartnouche,où ilfctrouuadeuant là 
ville de Dirrachium,qu’il cftoit ofé aller affieger j laiflfant plufieurs fils & filles en bas aage, 
fouz la tutelle de fa femme. Ce qui (c fit; félon Cedrcnus,cn celle Indi&ion, félon Ioânes 
C uropalates,! an de la création du Monde, au compte des Grecs x 6 * 


U» Monde. 6o$6 | E. i^iienugne. 18 | R.de Bourgongne. z6 

De Je fut Chrtji. 1019 | R. des Frtnçcu. 2,3 j R .de Bulgarie. t 

indiftiont x j R .<£ ^ rragon, 4 j R .de Rujtte. 4 

De l'H egire 41 le 7. de f R. deN.vt .rre. 4 | R.de Hongrie. 2.3 

May. | R. des Efc ojjou. iy | R.de Pologne. x8 

Pipes. 8 | R. 4 Angleterre. 3 J R.de Cafiille. 4 

E.deGrece. 44 | Ducs de Fentfe. 4 | 


L’Empçkevr. Bafile informé delà mort du Roy de Bulgarie, mena derechef vne ar- 
mée contre les Bulgariens -, qui les eftonna de telle façon qu’ils fe rendirent en fon obeif- 
lance,mettâs leur Roine & fes enfans entre les main> : Icfquels il mena auecluy en triom- 
phe à Conftantinople , en la 1. Indi&ion , apres auoir ordonné Gouuerneurs & Officiers 
de fa main aux Bulgariens, qui demeurèrent par ce moyen fouz lobeifiance des Grecs 
long remps depuis. Ccdrenus. 

Godefroy Duc de L orraine eftant deliuré de la prifon des Frifon$,mourut,laiflànt 
po ir tous enfans vne fille nômecltte, quifutmariee à Rapoton Comte de Hapsbourjr, 
par lequel le chafteau de Hapsbourg en Hargaulles fut édifié. Au moyen dequoy Goz<> 
Ion ou Gotthelon frere dudit Godefroy eftant ia Comted’Ardenne,Iuy fucccda à la Du- 
ché de Lorraine. Sigcbcrt, Richard de Vvaflebourg. 

C o n r. a r. u Duc de Franconie, ayant cfpoufé Gifâle vefiie de feu Erneftc Duc de 
Suaube, entreprit la guerre contre Albero Comte deCarinthie, pour venger la mort de 
fon feu mary. De forte qu’il le combatit en bataillerangcc , & le mit en route. Herman 
Contrat, Auentin. 

Du Royaume 
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Du Royaume de Maroc 


en 


Afrique. 



Nvi'ron l’an quatre cens dix de THcgirc Iofeph fils deleffin ou Terzin fur 
nommé Ligneets,qui rcgnoit en Afrique fur la gent ou race des Zangages ap- 
pellcc Luntunnc, lequel on difoit cftre de la lignée des Almoranides, fcfleua co- 
tre les Arabes qui dominoient en Afrique fouz le gouuernemct des fuccelTeurs 
dcGchoar:& fit tant par fa vaillance qu’il les dechafla de leurs citez, &leur ofta toute la 
domination d’icelles: S’adonnant de tout fon pouuoiràpreftcr lccours ou faueur à ceux 
qui fc difoient auoir cfté parens ou amis du Gouuerneur qui feftoit cy deuant rebellé cô- 
|trc le Calife Elcain.Puis apres fubiugua les peuples de Buggic , laiflant Ceux Thunes eti 
leur eftat. Auquel ils femaintindrent tant que dura la lignée dudi<â Iofeph. En faueur de 
[ce qu’ils f eftoient monftrez humbles & gratieux enuers luy.En fin fe voiânt le plus grand 
Monarque de l’Afrique,fit fonder & édifier la noble &puifTante cité de Maroc, eftimee 
l’vnedcs plus grandes villes du monde parl’aduis & confcil des plus induftrieuX Architc* 
des de fon temps,la députant au fiege prcfîdial de fon Roiaumc-À caufe dequoy il eft ap- 
pellélc premier Roy de Maroc. En la Seigneurie de laquelle luy fucccda fon fils Hali, apres 
lequel elle paruint entre les mains d’ Abraham filsdudid Hali , qui fut mis à mort par 
Habdul Mumen difciple d'Elmadi ou Elmahel hcretique,qui fut le fécond occupateur de 
la ville de Maroc.Comme nous auons extrait du liurc 1.2.& j.dc l’hiftoire d’Afrique de 
Iean Leon, qui adioufle au liurc j.quelavillcde Tencfmefut deftruitte & ruinée inconti- 
nent apres la fondation de Maroc par Iedid Iofcph.Au moicn dequoy elle demeuradef-j 
habitée par l’cfpace de i 8 o.an s. Autres toutesfois ont eftimé que ce fut Tezzin pere de Io- 
feph qui commença le premier deuant fon fils de reduirel’Afrique fouz fon obeifiànce, 
eftant ja auparauant Roy de Luntunne. 

j O l a v s Roy de Noruerge defirant d’obuier à l’accoilTement des affaires de Ca- 
nuteRoy deDannemarc, mena vnc armee dedans le pàïs des Dannois , qui fit partir 
Canute d’Angleterre pour le venir fecourir. De forte qu’eftant arriué en fon Royaume 
donna bataille aux Noruergicns, de laquelle il gangna la vi&oire. Au moicn dequoy 
il ne les dechaffa pas feulement de fon païs , mais auifi les alla pourfuiure dedans le 
leur, fi chaudement qu’il le reduifit en (à puiflànce , contraingnant le Roy Olaus fe 
retirer vers leRôydcSueflcfon beau frere. Qui en fa faueur mena en perfonne vncar-| 
mec contre le Dannois, duquel elle fut aufli lourdement traiâceque l’autre. Parquoy 
force fut à Olaus d’aller cercher recours en fes affaires vers Icziflaus( que nous prenons 
pour Iaroflaus , ou Ifàfiaus fon frere , Prince de Ruffie) qui auoit efpoulé fit fœur. Lequel 
apres l’auoir tenu quelque temps en fa maifon, luy bailla en fin vnenouuelle armee, quij 
le remit & reintegra en fon Roiaume; où il fut bien toft apres mis à mort par les Nor- 
uergiens à la fufeitation du Roy Canute , qui en rccompenfe leur donna fon fils Sueuon 
pour les gouuerner, fouz la domination duquel ils furent en grande & cruelle feruirude 
fans f en pouuoir deliurer. I oannes liurc dixhuiâiefme,chapitre quatricfme & cinquief- 
me. Polidore Virgii 

S e r g 1 vs Patriarche de Conflantinople mourut au mois de Iuillet,Indiâion x. Au 
moien dequoy Euftachius Doyen des Preftres de la Chapelle de l’Empereur fût fubftituéj 
en fon lieuauqucl il prefida huiét ans^clon Ccdrcnus & Zonare. 

' * • t r vf ir •••• 
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R. de Pologne. 


R.de Cafhlle. 


Rodoife Roy de Bourgongne irrité des defobeiflânees & rebellions defesfub- 
ie#senuersluy,futfiirlepoin#dedÔnerfon R oiaume à l’Empereur Héry Ton nepueu,fi 
la fein#e repentance de les fubje&s ou les caufcs alléguées cy deflus ne l’euft retenu de 
pafTer plus outre, comme efcrit Sigebert. Combien que Herman Contra# & Auentin 
font telinoins qu’il prift vne armee de l’Empereur fouz la conduire de V varnier Euefque 
de Strasbourg : laquelle vainquit les Bourguignons, & le Remit malgré eux en Ton Roiau- 
me.Mais cefte rébellion vint polfible de la caufe que récite Glaber,que pourcc qu’ort 
voyoit le Roy Rodoife hors d'efpoir de iamaisauoir lignée j E udes on Eudon Comte de 
Blois & de Chartres quicftoitfonnepüeu, fc voulut ingérer dt le contraindre par force 
pluftoftqucdcbongré deluy refigner là couronne, ayant gangné la plufpart des grands 
Seigneurs du Roiaume d’iceluy par prefens& par donations à luy fiancer leur confente- 
ment. Lefqucls toutesfois luy manquèrent bien toft de promclTc : d’autant que ( comme 
di# le mefme kutheuf) G ens pracipuè regni illitts ajfcrtionan jidei floccipcndit&faedus pro nihilo 
ducit. loin# quel’Empereur Henry fy oppofa. 

Le ComtedeBloisfobftinantàpourfuiurcla guerre contre le Duc de Normandie, 
fut caufe qu’il appella les Rois Lagnian de Suede& Olauedc Noruerge àfon aide, qui 
vindrent defeendre cefte annee aucc vn grand nombre de nauircs & de leurs gens en 
Bretagnc,où ils prindrent guerre malgré les Bretons . Et apres auoir faccagc la viliede 
Dole, Rapprochèrent du pais Chartrain poury faire la guerre au Comte.Mais le Roy Ro- 
bert craingnant que ce feu ne feftandift plus auant fc mift fi bien en deuoir de l’efteindre, 
qu’il reconcilia le Comte auec le Duc. A caufe dequoy les deux Rois eftrangers fen re- 
tournèrent auec leurs gens enleurpaïs:apres que ccluy de Noruerge fefut fai#baptiferà 
Roüen.Voilàce que les Chroniques de Normandie efcriuent de cefte guerre,mcfrac- 
ment aucunes bien anciennes.Pourraifon dequoy ie ne l’ay peu obmettre : nonobftant 
que ie fuis en doute fi i’en dois croire quelque chofe,tant pource que lcfdi#es Chroni- 
ques fetrouuent fouuentcsfois menteufes, que pour autant qu’il ne l : cn trouue rien efcrit 
en aucun autre bon Authcur,mefmcment en Glaber qui a elcrit bien diligemment des af- 
faires de ce temps, auquel aufli il viuoit.Qui toutesfois a bien fai# exprefle mention de la 
grande amitié & alliance que le Duc Richard auoit aucc les peuples des Iflcs Septentrio- 
nales, le Roy defquels ( qu’il nomme Canut ) auoit cfpoufé fa fœur . Dont il efcrit que, 
Cœpit ex illofieri,vt fi quahojlilis necefotas KotomagorumDuci incumberetfa tranfmarinis infulisin 
fui auxtlium cxercitum fumeret copiofum .Sicque diuttusgens Normanorum ac pr*di£larum populi in~ 
fularum,pacefdij?ima tuti-.vt ipfi potius formidine fine potentU,plerofque exterarum prouinciarum 
terrerent populos, quant terrerentur ipfi ab aliis.Nec mirum,quippe qui à qui bus honoris extirpatnx D ci 
timoré expulfafucrat difcordia,in eifdem pace prima Chrijli, nobile regnum felix obtinuit tripudium. 
Ioint que les troubles de la Bourgongne Tranfiurane donnoient allez d’occafion au Cô- 
te de Blois de penfer ailleurs. 

Pendant que Meles faifoit fon voiagevers l’Empereur Henry, Pandolfe Prince de 
Capua fe trouua tellement eftonné de la puilfancc des Grecs,qu’il enuoia des clefs d’or à 
l’E mpereur de Conftantinople,luy faifant entendre par icelles qu’il mettoit foy, fa ville & 
fa principauté en fa puiflance. Lequel exemple fut incontinent enfuiuy de l’Abbé AtteJ 
nulphe du Mont Caflin. Nonobftant qu'il euft pris àfon feruice vne partie desNormans 
qui eftoientreftez en Italie, pour défendre par eux les terres de fon Abbaye contre les 
Comtes d’Aquin. Or cefte lafchetcdcces deux perfonnages là fut encore fuiuied’vnc 
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autre villainc mcfchancetércar le Prince Pandolfe prift vnc grande lomme de deniers du 
Catapane Bubaganus ou Boioiânes,pour le laiflcr pafler parles terres,- afin d'aller alfieger 
Dattus compagnon de Meles dedans le chafteau de Gariglian, lequel il auoit en garde de 
la part du Pape.Où il le prift fi inopinément ne fe doutant de celle venue, qu’il entra de 
dans le chafteau par force, & en emmena ledit Dattus, qu’il fit bien toit apres mourir du 
fupplice deftiné anciennement aux parricidesiau grand deshonneur & vitupéré , tant du 
Prince que de l’Abbé.Qui fut caulc que Meles l’en retourna en Allemagne pour adùcrtir 
l’E mpereur tant de la reuoltc de ce Prince & de l'Abbé contre luy,que du progrez des vi 
éloires & profperitez des Grecs en la Poüille,au defauantage de Ion Erhpirc.Qui ont faiékj 
eferire à (_ cdrcnus,que fioioiannes fit lors fi bien les affaires de fon maiftre en Italie , qu i 
la reduifit quali toute iufques à RomeenrobeifTanced’iceluy . Déclarant outreplus quel 
du làng de ce Boioianncs vint le lecôd qui fut enuoié ey apres en Ii alie en mcfme tiltre que] 
ccftuy-cy apres Maniaces.Leon d’HoftiC liu. uchap.38 «delà Chronique du Mont Cafiin 
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La nation des Chrobates ou Chorbatcs fut en Ce temps fubiuguce & reduiéte en l’o- 
beilïancc de l’Empereur de Grecedcquel aulfi au mefme temps trouua moiendefempa- 
rcrdeIamaiftfifedelavilledeSyrmium,eftant Sermon qui en eftoit Seigneur occis Cil 
trahilon par Diogencs Lieutenant dudit Empereur. Cedrenus. 

Av mefme temps vn grand tumulte furuint en la Lombardie par l’ertüie que les Ba- 
rons du pais portoient au Marauis Boniface:pource qu’ils allèrent tuer fon frere Côrard, 
qui conduifoit à fondit frère la femme qu’il vouloit efpoufer. Sigonius. 

D’avtr e-p a rt Canut Roy de Dànnemarc ayant réduit en fa main lcRoiaumcj 
d’AngIeterre,voulut encore entreprendre de faire le fcmblable du Roiaume d'Efcolfe en 
uiron le mefme tcmps,par vne puilfantearmee qu’il mena en Efcolfe . Mais le Rov Mal 
eolme ou Mulculo défendit fi brauement fes marches,qu’il le fit rcrirer à fa honte & con 
fufion. Ce nonobftant celà fut caufe que Canut rechercha fon alliance ôc amitié. 
Glaber. 
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, L’emp £r tvn Henry ayant appréhende' le confeil queluy auoit donné Meles, & fe 
[voyant en danger de perdre Rome & le refte d’Italie, fil lailïoit continuer les Grecs de fa- 
grandir en icelle, comme ilsauoientja commencé, pafla derechef les Monts celle année 
auec vne grande armee,laquelle il diuifa en trois:dont il en donna l'vne àPoppo Arc'ic- 
ucfqued’Àquilec,qui eftoit de vnze mil hômes pour la mener parles Maures en la Pouil- 
, 1 e. Et donna l’autre qui eftoit de vingt mil à Petegrin Archcuefquc de Coulogne, pour 
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aller par le chemin de Rome prendre le Prince dcCapuc & l’Abbé du Mont Caflîn ion 
freredequel fe doutât de Ton intentiô,fe mift fur mer auec les threfors de fon Abbaic pour 
f enfuir a ConftantinopIe.Mais ilfutnoyéparlarormente en chemin. Son frère efperant 
auoir meilleur marché de là faultc, & fe défiant de fes fubicéfcs s’alla rédre entre les mains 
derArcheuefquequirenuoiaàrEmpereur,lequelauccfoneamp auoit pris le chemin de 
la Marche d’Ancone.Leon d’Hoftic,Hcrraan Contrat, Abbé dVrfperg. 

E n v i r. o n ce temps Ali fils de Abdimelech Roy de Cordouc en Eipagne , fut mis à 
mort dedans vnbain par deux Seigneurs Maures. Au moien dequoy Giohar Barrochielo 
fe fit Roy de Cordouc, où il régna feulement deux ans 5 pource qu’il mourut ayant vn fils 
nommé Nachomat,qui régna treize ans apres luy .Pendant lequel temps aulfi Albo Cau- 
zin fe fit Roy de Seuille,& y régna quinze ans. 

Garsias Roy de Nauarre cftant entré en guerre contre Dom Fernand Ibnfrcre 
Roy de Leon & de Caftillc,fut occis par iceluy en vne rencontre en la feptiefine année 
de fon règne, Iaiflant vn fils nomme Sancius ouSance qui luy fucceda à vne partie du 
Roiaumc de Nauarre fculementiponrce que fon oncle Fernâd occupalereftc parle moié 
de la vi&dirc precedente: & y régna cinquante & vn an. V afæus. 

Aroccafiondvnefcditionquis’clmeut à Venifc, le Duc d’icelle & le Patriarche de 
Grade fon frere furent contraints d’abandonner la ville, & fe retirer au païs d’Iftric : d’où 
ils furent toutesfois rappeliez l'année enluiuatlt, & puis encore quelque temps apres de- 
chaffez derechef,tant cftoit inftablel’eftat d’icelle république* 

E n la mcfme annee furent pris & brûliez publiquement plufieurs perfonnages iufques 
au nombre de quatorze,tant du Clergé que de la Nobleffe: entre lefquels on compte dix 
Chanoines d’Orléans en prefence du Roy Robert pour crime d’hcrcfic.Caronefcritquc 
ilsparloientmaldeDicu , & des Sacrcmens, aflàuoirdu baptcfme, & du corps & fang 
de IcfusChrift,cnfcmble aulfi dumariage.Etnevouloient v fer des viandes ayans fàng& 
greffes, les reputans immundes. Le principal d'iceux s’appelloit Eftiennc.T efmoin Glaber 
& la Chronique de S. Sibar. Selon Ielquel» plufieurs autres feétaires de la melme herefie 
qu’on appelloic des Manichecs,furcnt exccutez ailleurs, comme â Toiolc & en Italie. 


Du Monde. 6060 ( 


De lefns Chnji. lozj } 


Iniittion. 6 | 

De Th egirt 414. le zy. | 


de Mars. | 


Papes . iz | 


E.de Grece. 48 j 


E.i'^illema 


R. des François. XJ 


R . dt^irragon 8 

R. de Nauarre. l 


R.des Efcojfois. 1 9 


R. des ^inglois. 7 


Ducs de Venife. 8 


R.de Rujîie. 


R.de Hongrie. 
R.dePologn 


R. de Qajtille. 




L’emperhvr Henry eftant entré en la Pouillc auec fon camp alfiegea la ville de 
T roie,que les Grecs auoient commencé depuis quelques années à fortifier , n’eftant leur 
ouurage encor acheué. Si eft-ce toutesfois quelle fe défendit fi longuement, qu’il ne la 
peut forcer de fc rendre que iufques au mois de Iuillet de celle annee. Parquoy apres auoir 
combatu &rdeffai& l’armee des Grecs auprès de Saleme parla vertu & proueffe principa- 
lement des Normans qu’il auoit auec luv,(ainfi queSigonius fedid auoir aprisd’vn Theo- 
doric,ce qui elt aulfi tefmoigné par Glaber)fut contraint de ramener fon armee en Alle- 
magne : pource que la pelle s’y eftoitmife,à caufe de l’intemperie de l’air,aprcs auoir dô- 
né la principauté de Capue à vn autre Pandolfe qui cftoit des Comtes de Theanc; luy 
Iaiflant dixhuiél Capitaines Normans auec leurs foldats (de ceux qui cftoicntauparauant 
en la Pouille)pour fa garde & defcnce contre les Grecs, dcfquels eftoient Giflcbert, ColP 
man,Stigand, Balbc, Gaultier & Torftan. Qgi pourrait eftrc celuy que Hugues de Flory 
appelle Turllin Scitel,que les Normans firent cy apres leur Capitaine. Mais il renuoia les 
autres auec leur Capitaine Rodolfc,ainfi que Glaber tcfmoigne:où il dit , N or manu quippe 
cumfuoduce R odulfo reuerfi in fuam patriamgratanter receptikproprio principe R ichardo. Leon 
d’Hoftic,Sigonius. 
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O Rceft Empereur cftâtderetourd’Italicfcvint rrouuer auec le Roy Robert de Frâcej 
à vn Parlemét qu’ils curent enfemble (tefmoin Sigcbcrt) à Iuoy fur la Chère : ou comme 
veult Glabcr fur la riuiere de Meufe,quifaifoit la limite des deux Roiaumes.Ou ils traitè- 
rent entr eux tant des affaires de leurs Roiaumes que de l’Eglife: & renouuellcrent les an- 
ciennes alliances & confédérations d’entre leurs Empires.Glaber recite les prefens qu’ils 
fc firent lors l’vn à l’autre en confirmatiô de leur amitié:qui furent de la part de Robert cét 
cheuaux cxcellentement enharnachez auec aucunes petites nauires d’or:Etdelapartde 
Henry , cent liures d’or auec d’autres petites nauires d’on Et dit âufli que lors qu’ils fe trou- 
uerent au lieu où fc deuoit faire leur colloque,ils furent chacun à par-foy en fufpend à qui 
appartenoit le premier de partir pour aller trouuer fon compagnô. Et que final em et l’Em- 
pereur alla trouuer le Roy en fa tante, où il difna auec luy,8£ laifla fes prefens. Puis le lende- 
mainlcRoy luy alla rendre la pareille. Lequel exemple de modeftie mérité bien d'eftre re- 
cité par les propres mots del’Autheur de qui nous le tenons. Fuit fax r obtrto Régi cum via- 
nu juu,nempe cum Henrico lmperatore,cum quo coüoquutus ejl fuper Moftm fluuium , qui limes eil 
vtriufque Regni.Et cum plureS ex amborum partibus mujlitarent tndecens ej?e vt quis illorum tanto- 
rum Jahcct R egum femet humiliant ,quafi in alterius tranfiret auxilium,hoc etiam ore potijiimum vt in 
mciio flummu nauibus portarentur fimul locuturi.Sed vin eruditifômi illud vterquein mente habens, 
quanta magnus es, humilia te in omnibus. namque mane furgens Imperator tranfut cum paucis ad Regem 
Francorum,&c.poJlridie Rex R obtrtus tranfiit ad illius tentoria &c.firmat6que amicitix fœdere 
<dpr0pràr«ù«r.lladioufl:econfequemmentque le Roy Robert fut fingulierement amy 
d’Alrcde Roy d’Angleterre & de Guillaume fürnomméleSain£,Roy de Nauarre& des 
Efpagnesfoù i’eftime qu’il a voulu dire Sancius pour Sâétus)enfemble auffi de Raoul Roy 
des Auftrafiens.Touslcfquelsl’honoroient fouuent de prefens, & luy demandoient fe- 
cours en leurs affaires, ainfique l’Empereur auoit demandé de fes Normans , au Duc 
Richard. 

George Duc d’Abafgie violant la paix qu’il auoit auec l’Empereur de Grece , luy 
" commença la guerre. A caufedequoy l’Empereur mena en perfonne vne armee contre 
luy ,laiffant Nicephore fils de Bardas, Phocas & Xiphias à Conftantinople ; qui fe trouue- 
rent fi mal contans d’auoir cfté mcfprifez par luy en ce voyage,qu’ils excitèrent vne rébel- 
lion contre luy , laquelle toutesfois fut bien toft afTopic :pourcc qu’il leur ioüa d’vne rufe fi 
accortcment,que l’vn tua l’autre. Au moien dequoy la guerre d’Abafgie fc continua & ter- 
mina, apres que les Abafgiens eurent efté defeonfits en deux rencontres ; la derniere def 
quelles fe fit l’onziefrrte iour de Septembre en la (S.Indiâion . Et que le Duc George eut 
accepté les conditions de paix que luy voulut donner l’Empereur. Cedrenus. 

Godefroy Comte d’Ardénes mourut le 4.iour de Septembre, laiffant trois fils,Go- 
defrov,Gozelon,& Efelon. 

Avicenne Prince des Médecins Arabes,& fon contemporain Auerrois,florifroient 
en ce temps* 
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PÏenry i.du nom fumommé le Boiteux Empereur de Germanie mourut le ij.-iour 
de Iuillct, apres auoirfcomme tefmoigne la Chronique du Mont Caffin ) recommandé fa 
femme Chunegundc (auec laquelle il auoit vefeu en perpétuelle contenance ) à fes amis, 
leur difans,rcccuezla pucellc que m’auez donnec.Et fut enterré en la ville de Babembcrg 
fans laiflcraucunscnfans.Qui rut caufe qu’il confeilla aux Prmccs d’Allemagne d’eflire 
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apres luyConrard Duc de Vvormcs, iffudes Princes de Franconie ( dont lefurnomde 
Salique luy fut doné)qui auoit efpoufé Giflalc fille de Garpirgc,fœur du Roy Rodolfe de 
Bourgongnc,& fille de Mechlide foeur du Roy Lothaire de Frâce(encore qu’il n’cuft onç- 
ques faiâ cas de luy en fa vic)pource (comme dit Glaber)qu’il auoit efpoufé vne femme 
qui luy eftoit trop près alliee,ayanteftécfpoufe d’vn fien proche parent. Suiuant lequel 
aduis qui fcmbloit eftre procédé d’vn droi& iugcmcnt,d’autant qu’il eftoit félon les mots 
de Glaner ,audaxanimo & viribus ingens Jicètfide non multum frmusiLcs Euefques dcMajen- 
ce& de Bamberg firent que la plupart des Princes de l’Empire fc condcfcendirent à fon 
efle<ftion,moiennant qu’il fe fepartroit d’aucc fa fcmme.Nonobftant que fon coufin le 
DucConrard,ouvn nommé (par Sigebert) Cono Duc de Franconie (auquel Ernefte 
Duc de Suaubc& Vvelphc Duc de la partie Orientale de Bauiere fauorifoient) f’oppo- 
faft à fa promotion, afpirant luy-mefme àl’Empirc 3 de forte qu’on en vint prcfqueiufquc 
aux armes.Mais ils furent en fin contraints de quitter le jeu àConrard que l’on compte 
auoir par ce moien tenu l’Empire I’efpacc de i4>ans,i o.mois,n iours , depuis le trefpas de 
fon predeceflcur.Commc recitent Glaber,ie Supplément d’Idatius, Herman Contrat, 
MarianusScotus, Lambert de Scaff.Othondc Frifmgcn,Auentin.Quant à ce que Plati- 
ne & Sabellic ont di<ft que l’Empire vaqua trois ans depuis le trefpas de l’Empereur Hen- 
ry,ilsfcpeuuentpoffiblecntcndrcdutempsqueConrard fut en different aueefes com- 
pctiteurs,iufqu a fon couronnement par le Pape.Et fi la datte d’vn tiltre qui a efté produit 
par Sigonius, qui eftde l’an 1039. Indiâion 7. du quatorziefme anduregne, & 17. de 
l’Empire d’iccluy,cnfemble auffi du 15. iour du mois de Mars cft vraie,il fault qu’il ait feule- 
ment efté efteu l’an enfuiuant. 

L a ville de Florence fut enuiron ce temps augmentée & peuplée de ruines dés la ville 
de Fcfulo:pource que les Florentins apres l’auoir dcftruiâe, contraignirent les citoyens 
d’icelle de venir faire leur refidanCe auec eux.Villani,Blondus,Sabellic. 

Benoist 8.Papc de Rome mourut (félon Onufriüs ) ccftc aiinee le 27. iour de Fc- 
urier.Nonobftant que tous les autres Autheurs ont eftimé qu’il fut chafle de fo nfîcgea- 
pres le trefpas de l’Empereur Henry, de qui il eftoit fupporté, par quelques Cardinaux 
quiluy eftoient aduerfaires : & qu’il fe remit encore malgré eux en fon fiege.Sonfucecf- 
feur fut Ican dixncufieûne qui eftoit fon frere, lequel fut efteu le iour d’apres parlemoié 
8c brigues de Theophila&c leur nepueu ainfi que Glaber à laifTé par eferit. De forte qu’on 
faiét compte que fon pontificat à duré huiél ans, neuf mois,ncufiours.Glaber & Beno di- 
fent qu’il n’auoit efté auparauât que fimplc Laie, n’ayant paflè par aucun ordre Ecclefiafti- 
que , dont on l’appelloit Neophite.Qui fut caufc que les Romains l’eurent eh moindre e- 
ftime:& qu’il receut beaucoup de fafeheries d’eux iufques à tant qu’il eut donné la cou- 
ronne Impériale à l’Empereur Conrard,fouzl’aifte duquel il fut toufiours depuis afteuré 
contre tous fes raaluueulans* 
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Vne armecdeRuflîensarriueedcuantConftantinopIe fouz la conduire de Chrifo- 
chir parent de feu Bladimere ou Vvladimere Prince de Ruffie , excita quelques troubles: 
pource qu’on ne les vouloit receuoir aux gages de rEmpire.Mais ils furent tous bien toft 
apres mis à mort. Ccdrenus. 

Les 
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Les Princes & Potentats d'Italie dcfirans fcmancipcr de la fubjeétion des Allemans, 
firent vne ligue & confédération cnfemble pour fe dcfendre & maintenir en leur liberté 
contre leseftrangers.Selon Blondus & Sabellic. 

Gvillavme Duc d’Aquitaine & Comte de Poiélou mourût, laifTant vn fils nom- 
mé Guy qui luy fucceda à fes cftats.Mais il mourut en peu de temps , ayant vn fils nommé 
Guillaume, qui fut fon heritier &fuccelTeur. Annales d’Aquitaine* Mais fi les Comtes 
d’Arles eftoient auflî appelles Ducs d’Aquitaine , il fault qu’il y ait eu deux Ducs enfem- 
ble en mefme temps en celle Duché-là : d’autant que celle race cy cftoit differente de 
l’autre* 

B o le sla vs premier dunom & fécond Roy dePolognc mourut, laifTant vn fils 
nommé Mieflaus deuxiefine du nom , qui régna enuiron neuf ans. Chronique de Po- 
logne. 

M 1 s t e v o ou Miltivvoy Prince des Efclauos Vvinides.Obodritcs & Vvagriens, ayat 
cy deuant rejetté la religion Chrcftienne à caufe de l’iniure que Bernard Duc de Saxe luy 
auoit fai&e, & incité par mefme moien fon peuple & fes voifîns à la rc;ettcr,fe trouua en 
fin touché d’vne vraie repentance de là faulte. Qui le fit derechef appréhender la doctrine 
Ch reflienne de telle confiance qu’il fe lailTa pluftoft bannir de fon pais & de fes cftats par 
fes fubie&s, que de plus vouloir apoflatifer. Au moien dequoy de trois fils qu’il auoir, 
Vdo , Anatron & Cnee , fut receu en fon lieu à tenir l’ellat des Efclauons , pour femblcr 
élire plus mal affectionné enuers les Chrefticns que les autres. Tellement que la cruauté 
dont il vfa enuers eux , luy caufa cy apres fa mort par vn Saxon fuirif de fon pais , laifTant 
vn fils nommé Godfcal,qui en vengeance d’icelle fit plus de maux aux Chrefticns delà 
Nordambingic & de la Holfatie que n’auoit fait fon perejiufques à ce qu’vne telle repen- 
tance le prift qu’auoit faiét fon perc.Qui le fit reconcilier auec les Chreftiens & les Ducs 
deSaxe. Hclmodus,Albçrt CrantS3Chr0n.de Holiàtic* 
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Basile Porphyrogenitc Empereur d’Orient , faifant fes apprefts pour mener en 
pçrfonnevne armée en Sicile,ou comme i'eftimeroispluftoft en Italie, afin de retirer ce 
que l’Empereur Henry y auoit conqucfté fur lviy, fut arrefté d’vnc maladie qui l'emporta 
de ce monde àü mois de Décembre , eftant la ^.Indiélion commencée, & le 10 i6. de no- 
flre Seigneur non encore expiré.Mais les Grecs comptoicnt le 6534. delà création du 
monde a leur compte.Ccpenaantpource qu’il ne laiffa aucuns enfans, Conftantin fon 
frère dixiefmc du nom tint l’Empirc , apres luy, lequel ilgouuernaen fort mauuaife répu- 
tation l’efpace de i*ans,u.mois, félon Ccdrenus,Zonare,Ioanncs Curopal. Blondus & Sa* 
bellic fe font grandement mefeontez conftituans en ce temps la fin d’vn Empereur , qu’ils 
nomment Michel,& le commencement d’vn autre Michel dit Etheriaque. Ce qui femblo 
aufli auoir efté l’opinion de Glaber,qui déclaré que l’Empereur Bafile perdit la vie par vn 
poifon qu’vn lien Chambellan nommé Michel luy fit prendre* Au moien dequoy il vfur- 
pa fa couronne apres. Dont il femble qu’il a efté mai aduerty des affaires de laGrcce, ou 
que ce Michel fut incontinent dejetté. 

A v temps du Pape Iean,qui gouuernoit en ce temps l’Eglifc Romaine, Foulques Côte 
d’Anjou apres eftre de retour du yoiage qu’il auoit fait par deuotion en Hierufalem, fonda 
vne Eglifc dedâs le diocefe de T ours.Et puis appella Hugues Archeuefque de Tours pour 
la venir dedier & confacrer.Lcquel fit refponce de n’y vouloir venir, qu’il ne luy euft rédù 
quelques vfurpations qu’il auoit faiéfc fur fon Eglife, 
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Gothelon Duc de Lorraine & les autres Princes rebelles fe réconcilièrent auec 
l'Empereur Conrard:à caufe dequoy l’Allemagne commcça de iouy r du fruiét de la paix . 
Sigebert. 

H e n R. y Duc de Bauierc & frere de iTmperatrice Chunegundc mourut le premier 
iourdeSçptembre,n’aiantaucunsenfans.A caufe dequoy l’Empereur Conrard inftitua 
fon fils Henry Duc de Bauicre. Auentin. 

Richard fécond du nom Duc de Normandie mourut , lailfant fa fucceffion à Ri- 
chard fon fils aifné,qui ne vefquit que deux ans apres luy.On tient qu’il laifTa encore plu- 
ficurs autres filsd’vn dcfqucls qui fe nommoit Robert, fut Duc apres fon frere Richard, 
auquel fon pere donna à là mortlaComté d’Oxime.Les autres furent Guillaume Comte 
d’ArqueSjfelô aucuns dcMonfttcuil,& vn Maugier qui fut Archcuelquede Rouën.Chro- 
niques de Normandie. 

Les peuples de la cofte Dalmatiquefcrcbellans contre les Vénitiens, entrèrent en 
grande puilTance dedans leurs limites.De façon que le Duc Othon Orfelin marcha con- 
tr’eux auec vne autre grande armee, & leur donna bataille auprès de Laurerte, dont il 
gangna la victoire : qui fut fi preiudiciable aux vaincus , qu’ils ne fe peurent oneques 
depuis remettre fur pieds . De forte qu’ils commencèrent deflors à perdre auec leur 
libcr.é le nom d’Adrienfes, duquel la mer Adriatique auoit fon appellation. Blondus 
toutesfois rapporte cccy à l’an mille neuf. Sabcllic au temps de Bcnoift huidticfme 
Pape. 

L a mort du Roy Bolefiaus donnaoccafionà Iarofiaus &Mcfciflau$ Princes de Ruf- 
fiedefcreuolter, non feulement contre les Polonois , mais aufli de chafler leurs garni- 
fons hors des pais qu’ils auoient conqucftez fur cux.Qui fut caufe que Miellaus mena vne 
armée lur eux, qui les fit retirer enleurpaïspar le moien d’vne victoire qu’il gangna fur 
eux. Mais il ne peut totalement les amener au point qu’il vouloit. Martin Cro- 
mer. • 
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E.de Grèce. 


Ducs de Vernfe. 


Les troubles quiaduindrent en la Germanie apres la mort de PEmpereur Henry, 
auoient tellement fai& prendre enuic aux Italiens de recouurcr leur liberté femanci- 
pant de la fubjcétion des Allemans , qu’ils feftoient confederez enfemble pour fe dé- 
fendre à bon efeient contre ceux qui les voudroient remettre en feruitude. Et à celle 
fin ils fefforçoient par toutes manières d’exercices à fcduire&r accommoder au mani- 
mcnt& vfage des armes, &à fe façonner au train &mcftierde la guerre. Qui fut lors, 
ce difent Georgius Merula &Corius, que pour fuiure & tenir vne certaine forme de 
guerroier leurs ennemis , ils inuenterent ces manières de chariots qu’ils appelloient Car- 
rocio, fur lefquels chacune ville ou communauté faifoit porter fa baniere ou enlèignc. 
Combien que d’autres rapportent cclà «y apres. A caufe dequoy l’Empereur Conrard fe 
difpofafemblablcmentàfaire le voyage d’Italie, en fi bon équipage qu’il la peut réduire 
enl efiat auquel elleefioitfouzfès prcdeceflcurs, & fe faire donner la couronne Impe* 
riale par le Pape . Mais afin d’obuier aux euenemens qui pouuoicnt aduenir d’vn & en 
tel voyage , il déclarai ordonna fon fils Henry aagé lors feulement de douzeans 
Roy de la Germanie, auant que partir d’Allemagne j comme Herman Contrat , O- 
thon de Frifingen , Sigebert & Lambert de Scaffuab tcfmoigncnt. De forte que 
vlarianus Scotus diü que cclàfe fit dés lanncc precedente, au moins à la fin d’icelle. 

A quoÿ 
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Aquoy Te rapporte la datte d’vnc chartre qui eft en Auentin liure fcptiefme en ccfte 
forte. Datumxvni.Kalend. Alaij , ^ 4 nno ChriJU Al. tri r. Henri ci ni. Depgnation'u xxvm. 
Regni xv.imperÿ vm. Combien qu’Onufrius a eftimé que ce fut iojo.le vingtneuficfme 
iourdeMars. Maisi’ayveu la copie feulement d’vne autre chartre du chapitre de Mets, 
qui fcmblele référer à l’an mille vingtnquf en celle forte. ^ 4 nno incarnations DominiM. 
LU. Indt£lionc v.Henrici in. R e<nsJmperatoris vero fecundi } ordinatinationit eius XXII I i.r egni X 1 1 1. 
Impcrij vi.Laqucllc aufli eft confermecparvne autre qui eft en Schadusenfà delcription 
delaRhœtie, dont la datte cftduvingtneufiefmedclanuierlndiélion 13. Andel’Incar- 
nation mille quarante cinq, de l’ordination de Henry troifiefmc 16.& de fon règne 6.Cc 
qui lemble aufli élire l’opinion mefme dudit Auentin, pourcc qu’il ellime que celle de- 
lignation fe fît incontinent apres le retour du voyage d’Italie . Dont il fault qu’on 
fe foit abufe en l’vn ou en l’autre à tranferire lefdi&es dattes de leur original. Tant 
y a cependant que tous conuiennent que Conrard fît palfcr les Alpes , iufques auf- 
quelles le Pape alla (tefmoin Glaber au deuant deluy) aü commencement decelle 
année, à fonarmee quielloit fî puilfantc : ayant mcfmement auec luy les Rois Rodolfe 
de Bourgongnc &Canutede Dannemarc, d'Angleterre, & delà plufpart des contrées 
Septentrionnales ; quelle fît bien mettre bas aux Italiens celle grande cholere qui 
les detenpit deuant qu’ils le viflent . De forte qu’il ne fe trouua ( comme on di& ) au- 
cune ville nydes Alpes ny delà Lombardie, qui ne luyouurill fes portes fans contrain- 
te ,lînon Milan, deuant laquelle il ne fe voulut arrefter ny engager, qu’il ne full allé pre- 
mièrement fe faire confcrmer à Rome,& prendre la couronne Impériale qui luy fut 
donnée par le Pape Iean leiour de la fellede Pafques .Selon que tefmoignent les Au- 
theurs precedens auec Onufrius & Sigonius. Mais Blondus & Onufrius adiouftent que 
il fc fît couronner au mefme voyage de deux autres couronnes qu’il auoit prifesauant 
Iatroilîefme,rvneàModœtie, qui elloit de paille , & la féconde de fer à Milan :laif 
fant l’exemple &la couflumeà fes fucceffeurs de faire le femblable. Ce que Sigo- 
nius fuiuant la fupputariondeMarianusScotus &*d’Aucntin cflime feflrc faift dés l’an 
102,6. auquel il afferme qu’il arriua en Italie auec fon armée , où il fe fît premièrement cou- 
ronner de la couronne roialle à Mila», & puis le voulut encor eflre derechef à Modœtie: 
rcfpondant à l’Archeucfque Hcrcbert de Milan qui le vouloit deftourner de ce faire, 
qu’il auoit enuie d’enfuiure l’exemple de l’Empereur Charlemagne . Et pourcc que 
les Milannois concernent quelque ialoufie de ce fécond couronnement , ils appelè- 
rent la fécondé couronne que Juy & fes fucceffeurs receurent,la couronne de paille. 
Il conuiennent toutesfois que le couronnement d’iceluy à Rome fefît celle annee.Ce 
qui eft aufli confermé parla datte d’vne chartre que nous alléguerons cy apres fouz 
l’an mille trente neuf.Glabçr racompte qu’eftant à Rome les Princes & Prélats d'Allema- 
gne le follicitercnt de répudier fa femme, comme il leur auoit dit deuant qu’ils refleuffent, 
à caufe qu’il leur fembloit quelle luy attouchoit de trop près de parentage. Mais quand il 
fe vit couronné , il. leur refpondit qu’vn Empereur créé ne deuoit eftre priuéde fem- 
me.Tant y a cependant qu’il eft certain qu’il n’eut pas grande affaire à réduire toute l’I- 
talie à fa deuotion, comme; elle auoit efté fouz fes anccftres. Car apres auoir faiift 
fon entrée és principales villes, & receu les deuoirs & fubmiflions des citoyens , Po- 
deftats & Potentats d’icelles, fut de retour au commencement de l’annce enfuiuant en 
Allemagne. 

A v mefme temps Pandolfe cy deuant Prince de Capuë fut à la requefte de fes amis,fi- 
gnamment de Gaimare Prince de Salcrne,mis en liberté. Au moien dequoy il fen rcuint 
en fon païs,où il fît la guerre à l’autre Pandolfe que l’Empereur Henry y auoit mis, iufques 
à ce qu il l’en eut dejetté à laide dudit Gaimare des Capitaines Ranulfe & ArnolinNor- 
mans, Comtes des marches & des gens de guerre de la Pouille. Aufquels le Catapane pour 
l’Empereur nommé Boian ou Boioiannesfe ioignit, tellement qu’ils aflîegerent la cité de 
Capuë l’efpace d’vn an & demy , deuant que de la pouuoir prcndre.Ce fut le mefme Cata- 
pane Boian,qui fit fonder, baftir, fortifier, peupler te habiter plufieurs nouuelles villes en 
celle contrée de la Pouille. Qui fut à caufe deluy appelée le Catapanat, qu’on dit auiour- 
d’huy le Capitanat:Comme Troie, Draconaria,Ciuita, Florentin te autres, efquellcsil fit 
venir des habitans des lieux circonuoifins jjour les remplir te habiter. Chronique du 
Mont Caflin. 
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Bàvdovin furnommé le Frifr, fils du Comte Baudouin de Flandre (qui cftoit en* 
coreviuant) cfpoufaceftcannce Adelle fille de Robert Roy de France. Puis fe rebella' 
contre fün perc , en telle façon qu’il le chafïà hors de la Comté de Flandre.Mais il fe remit 
bien tort apres à Rade du Duc de Normandie, par l’cntremife aufli duquel il fut réconci- 
lié &: mis d'accord auec fon fils.Combicn que les Flamans ne Iaiflcrcnt pourtant de de- 
mourcr en partialitcz,tenans les vns le party du pcre,& Jes autres celuy du fils. Chroni- 
ques de Flandre 

OtH e Guillaume Comte de Dijon ( qui s’eftoit cy deuant dit Duc de Bourgongne) 
fils de la Comtcfle Gerfinde * mourut le premier iour d’OCtobrc , tefmoin fon Epitaphe , 
laiflànt félon la Chronique de Dijon trois fils -, Regnauld , Ramard ou Rainard & .Othon, 
quife nommèrent Comtcs-On tient que les Comtes de Bourgongne prindrent leur ori- 
gine dudiCt Regnauld.il femblc que par quelque accord que le Roy Robert fit aucc cet 
Othe Guillaume , lors qu’il luy fit quitter le droiCt delà Duché de Bourgongne, qu’il luy 
laiflà les terres qui eftoient de ladiétc Duché, qui font delà la Saoneiufquesà Bezançon, 
ou bien iufques à lariuiere du Doux, 4 les tenir en fief des Ducs de Bourgongne, & en ar- 
riere-fief de 1a couronne de France , dont il en fut appellé Comte , & fe voit aufli que fe* 
fucceflèurs les ont pofledees à tel tiltre.Mais il eft certain qu’ils ont tenu l’autre partie de la 
Franchc-Comté,qui feftantiulqucsauMontdeIou,enfcmble aufli l’autre qui eft de làle 
Iou, qu’on a appelléla Duché de la petite Bourgongne, auec les païs qui contiennent les 
dioccfcsdesEuefchezde Lozânnc,Geneue & de Sion,& la Comté de Vienne, partie par 
le bénéfice du dernier Roy de Bourgongne & des Empereurs en fuiuans, partie par alliacé 
aucc vn Gerald, duquel nous parlerôs cy apres, & aucc les Comtcz de Vienne:dont nous 
monftreronscy apres que Guillaume l’enfant, qui a cfté le dernier de la race de ce Re- 
gnauld, qui a obtenu toutes les Seigneuries que nous venons de nommer,fintituloit Cô- 
te de Bourgongne,de Vienne, de Salerne & Seigneur de Salins. 

B e R a l d Prince de la maifon & nepueu (comme on]dit) de l’Empereur Othon, 
premier Prince de Moricnhc en Picdhiont, mourut laiflànt vn fils nommé Humbert. 
di<ft aux blanches mains : lequel on ditauoir cfté créé & inftitué par l'Empereur qui fut 
en ce temps premier Comte de Moricnne : & cftrc procédé de luy l’origine des Marquis 
de Suzc & Comtes de Sauoye. Paradin. 

Les PatzinâCes appeliez des autres Pietzinigcs entrèrent en ce temps auec grande ar- 
mée dedans la Bulgarie. A caüfe dequoy l'Empereur Conftantin de Grèce enuoia fon 
Lieutenant Diogenes auec vne armee contr’eux, qu'il les mit par quelques rencontres en 
routte,& les contraingnit de fe retirer de là le fleuüe Ifter.Cedrenus. 

Vlduic ou VdaIrici7.ducdeBoëme, qui auoit occis ou aueuglé feulement fon 
frerelcomare, ou félon Æneas Siluiuslamiris, pour occuper fa principauté, fuiuant l’e- 
xemple des Rufliens,refufa le tribut qu’il eftoit tenu payer au Ra>y de Pologne, le rcuol- 
tant mefme de faiét contre luy, apres auoir induit les Morauiens, Caflubiens & Pruf 
fiensà faire le femblable. De façon qu’ils chaflerent les garnifons Polonoifcs de leur 
païs , & fe mirent en la protection des Boémicns . A caufe dequoy le Roy Mief- 
laus mena vne armee grande dedans le païs de Boëme & de Morauie , laquelle fans 
aflieger ne battre ville gafta feulement le plat païs, & puis fe retira en Pologne auec 
vn grand butin, laiflànt cependant les Boëmicns , Pomeraniçns & Prufliens en leur 
liberté. Martin Cromer. Mais les hiftoires Bocmiques ne font mention de cefte 
guerre. 

Evstathivs Patriarche de Conftantinople mourut. Au moien dequoy on fubfti- 
tua vn moine nommé Alexius en fon lieu du confentctnent de l’Empereur, qui prefida 18. 
ans.Zonare,Cedrenus. 
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Ducs de Venife. 13 


En l’abfencede l’Empereur Conrard, Bruno Archeuefque d’Ausbourg , 6c Vvel- 
pheDucdela partie Orientale de Bauiere, troublèrent grandement la Germanie par 
leurs querelles &dilfentions, qui l’eftoitauffi d’ailleurs par la rébellion d’Ernefte Duc de 
SùaubeÔc d’Allemagne &d’vn autre Comte nommé Vvelphe.Mais au retour del’Em- 
(pcrcur tout fut finalement appaifé à vneDiettequi fetintà Vlme , oùle Duc Erhcftefc 
vint rendre à fa mercy. Auquel il n’impofa autre peine pour fa faute que de l’exil 
pour certaines années. Mais il ofta la Duché de Carinthic aü Duc Adalbcro , &la| 
donna à fon coufîn Conrard. Herman Contraél ,Othon de Frifingen , Aucntin. 

L a ville de Capuâ âpres auoir fouftenu le fîcge du Prince Pandolfe & de Ces confe- 
derez l’cfpace de dixhuiét mois , Ce rendit par compofition , cftant le Comte Pandolfe de 
TheanctrouuédcdansdcquellcCatapaneBoianpriften fa prote&iôn, & puis l’enuoia 
auëc fa femme à Naples pour eftre illec gardé eri feüreté par Scrgius,qui en eftoit Gouucr- 
ncur pour l’Empereur de Grèce, & auoit la chatgc de l’infanterie Grecque. Chronique du 
Mont Calfin liu.z. 

H v g v e s fils aifné du Roy Robert, que fon pere auoit ja defîgné fon fucceflèur,mou- 
rut enuiron ce temps. A caufe dequoy fondit pere defîgna fon fécond fils nommé Henry 
( qu’il auoit auparauant faid Duc de Bourgongne) au lieu d’iccluy fon heritier &r fuccef- 
fcur 5 le faifant de faidregner dellorsauecluy. La Chronique defaind Benigne did que 
ce fut fixansdeuantletrcfpasdcfon pcre.Mais toutes les dattes des Chartres qui ontefté 
faides fouz luy , tefmoignent quon commença feulement à compter les ans de fon regne| 
de celle année. Cependant toutesfois celle elledion & couronnement de Henry nefe 
fit pas fans grand débat & dilfention : pource que la Roinc Confiance qui eftoit au dire de 
Glaber femme auarc & extrêmement audacieufe,lc vouloit à toute force empefeher, afin 
de luy prepofer fon plus icune frère Robett,à qui elle portoit plus d’affe<ftion;allegât qu’il 
eftoit plus capable delafuccelfion pour fa fuffifaneC . Sicft-ce toutesfois que l’intention 
du Roy fut fuiuie, demeurant Henry en polfelfion de fon droid , eftant fon couronnemét 
aid à Sens en prcfence des Princes de France. 

En la mefme année décéda Guillaume Comte d’AngouIefme,vn peu apres lofa retour 
du Pèlerinage qu’il auoit faid enHierufaIcm,lailfant fa fuccelfion à fon fils ÀlduimCôme 
teûnoigne vne ancienne Chronique d’Angoulefmc qui finit en cet endroit, où l’Authcur 
d’icelle lignifie qu'il viuoitlors. 

R o b.e r t frère de Richard 'Duc de Normandie f eftant rebellé contre luy, fut 
alfiegé dedans le Chafteau de Fallaizc , & contraint de fappointer à telle condition 
qu’il pleut au Duc fon frère. Lequel neantmoins il fit bien toft âpres empoifonner,dont 
il mourut auant qu’il euft encore eu aucuns enfans. Au moien dequoy il luy fucceda en la 
Duché de Normandie , laquelle il polfeda huid ans. Chronique de Normandie, Paul 
Æmile. 

Vne armee de Sarrazins courut en ce temps les Mes Cyclades. Mais le Lieute- 
nant que l’Empereur de Grcce auoit en Tille de Samos les alla charger fi vertueufe- 
ment qu’il les mit en routte^Cependant les autres Sarrazins d’Afie informez de lanegli- 
gence de TEmpercür Conftantin , en firent fi bien leur profit , qu’ils retirèrent à eux 
grandnombre de villes & de pais desmains des Grecs. Cedrenüs, Michael Glyca. 
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A v e c le trcfpasde Mahommct fils de Iohar Roy des Maures de Cordouc en Efpagne, 
prift fin ledit Roiaume qui auoit cômencé enuirô l’an 758.Et par la rüine d iccluy fe mit au 
deflus celuy de Tolette,qui auoit lors pour Roy vn appellé AlrnenS ou Aly Maimonrau- 
quel toutesfois le Roy Fernand de Caftille fit fi afpre guerre, qu il lüy fit quitter les villes 
de Salamanca,Vzeda,Guadalazar,Afcàla,Madrid& autres : 1 c mettant en tcldefhdefes 
affaires qu’il le fit rendre Ton vafTal,auec hommage de ce qu’il tenoit en Tolede. Mais a- 
uant cela cet Aly Maimo qui feftoit emparé de Tolctte,fe maintint fi brauemet enlapol- 
feflion d’icelle, qu’on ne l’en peut dejetter. Et poiirce qu’il eftoit fage K aduile , les fubjccts 
l’eurent en fi grande eftime qu’ils le nommèrent Miramolin,auffi bien que celuy de Cor- 
douë.Cependant aufli Abubecar Alcain fe fit par fk vaillance & prouëflc Roy de V aliénée 
&dupaïsd’alentoür.DomAnthon.Benther. . .... , j I 

A v mefine temps^ aufli florifloit en Italie Guy Laretin moine de 1 ordre de 
faindfc Benoift excellent Muficien , que l’on dit auoir lc premier inuenté lcsreiglcs & 
là maniéré auec la notte quenoiis auons auiourd’hüy pour apprendre la Mufique, ou 
l’art de chanter qu’on appelle la Gamme , & les notes, V t,Rc,Mi,Fa, Sol, La. Sigebert. 
Tritemius tefmoigne aufli que ce fut luy qui efcriuit contre Berengarius. 
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C onstantin Empereur de Grèce fe fentant caduque & approcher de là 
fin de fa vie , fut ( pource qu’il n’auoit aucun fils ) confeillé de faire efpoufcr fa fille aifnee 
qui fe noramoit Zoe,à vn lien fauorit nommé Romanus &furriommé Argyrus ouArgi- 
ropile , en luy refignant l’Empire : en pofleflion aufli duquel il le Iaifla bien toft apres par 
fa mort qui luy aduint le 9.0U iz. iour de Nouembre, eftant la douziefme Indidtion com- 
mencée, & l’an ioz8.non encor cxpiré.De forte qu’on faiét compte que ledit Romanus 
(que Guillaume de Tyr liure premier chapitre fixiefme de l’hiftoire de la Guerre Sain&c, 
dit aufli auoir cfté furnommé Heliopolitain)regfta en ceftc forte f elpacë de y.ans,y. mois, 
3.iours.Zonarc,Ccdrenus,Ioan Curopal. 

Les Efclauons fe rebcllans contre l’Empereur Conrard,&lcs Hongrois ayans entre- 
pris contre luy, furent caufc qu’il mena premièrement vne armee contre les vns,& puis a- 
pres contre les autres. Marianus Scotus, Sigebert. 

E R n e s t e Duc de Suaube & de V varnicr Comte en Suaube , ne fe pouuans conte- 
nir en repos furent defeonfits & tuez le i7.iour d’Aouft, paries gens de l’Empereur Con- 
rard. A u moicn dequoy Herman frere dudit Erneftc luy iucccda en la Duché de Suaube. 
Herman Contra&,Othon de Frifîng. 

Pandolfe apres feftre remis & réintégré en la principauté de Capuc, fe ftfntit telle- 
ment irrité de ce qu’on auoit receu fon ennemy à Naples, quefânsconfîderationdufe- 
cours qu’il auoit receu de l’Empereur de Grece par fon Catapane , alla mettre le fîege de- 
uant la cite de Naples , qui fut fi mal défendue contre luy , qu’il entra dedans & en de- 
meura feigneur & poftefleur l’cfpace de trois ans , feftant le Comte de jTheane fon cnne- 
my , qui eftoit en icelle, fauué à Romcjoù ilmourur. Chronique du Mont Caflin. ' 

Regnier 5. du nom Comte de Hainault mourut, ayant vne feule fille nommée Ri 
childc, qu’il luy fucccda à fa Comté.Richard de VvafTembourg. 

Robert Duc de Normandie engendra cefteanneeenlafille d’vn bourgeois de Fa 
laize fon fils Guillaume, qui fut dit le baftard,& luy fiicceda cy apres en fa Duché. Chro- 
niques de Normandie. 

L’ordre 
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L’ordre ou congrégation des Moines de la Vallée vmbreufe en Italie, 
temps inftitué par vn Ican Gilbert. Onufrius. 
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R o m a n v s voulant rccouurcr le? pertes que Tes prcdcccflcurs auoicnt fai&es en l' A - 
fie, mena vnc armée en Syrie : qui fut tant par l’incommodité du temps que des lieux, & 
par les alarmes des Sarrazins quafi toute deffaiéte, l’an de la création du Monde Lion les 
Grecs djj 8. en llndiétion 15. 

À v mefme temps Pinzarach Soudan de Tripoli en Afie,fut guerroyé par Thufper Sou- 
dan d’Egypte fon maiftre : pourcc qu’il s’eftoit reuoltè contre lu y , ayant pris l’alliance de 
l’Empereur. Lequel à ccftc occafion Iuy enuoya vn rien Capitaine nommé Theoôiftea- 
uecarraee, par le moyen de laquelle l’Egypticnfut honteuiement reehaflé de la Syrie: & 
ynfortchafteau qu’vn Capitaine Sarrazinnôraé Muzaraph auoit pris par furprife fur les 
Grecs près là ville d’Antioche , regaigné. 

Cependant aufli George furnommé Maniaces Gouuerneur de la prouince de Te- 
triche , gaigna vric autre grande vi&oirc fur les Sarrazins d'Oricnt. Cedrenus, Ioannes 
Curopalates. 

George Ducd’Abafgicrnourut.ayantvnfilsnommé Pancrarius,quiluyfuccedaen 
fes eftats, & èfpoufa Hcleine niepee de l'Empereur de Conftantinoplc.Cedrenus. 

En vi*. on le mefme temps mourut Eftienne Comte de Troyes & de Meaux (lequel 
le Roy Robert appelle en la chartrc de Lagny fon nepueu ) fans hoirs de fon corps. Au 
moyen dequoy Eudes OuEdon fécond du nom Comte de Blois, s’empara de toute la 
fucccfliond’iceluy malgré le Roy Robert, qui fepretendoit heritier plus proche. Dont 
Glaber dit : CÙm obiijfet Stephanus Cornes Trecorum acMeldorum H eriberti filins jp fins Régis con- 
fobrinm abfyue Itberts , arripuit idem O do contra, Rens voluntatem vniuerfa qualité latifundia tn Rr- 
*is viddicet dominium iure cejTura. C’eft mcrueiues toutesfois comme le Roy fc laifla fi pa- 
tiemment tondre la laine lur le dos, s’il ne luy fut force de letollerer, pour le débat qu'il 
auoit aucc fes enfans lors. Cependant il femblc que cclà augmenta grandement la rancu- 
ne qui eftoit ia & qui a efté quafi toufiours depuis entre les Rois & les Comtes de Cham- 
pagne : lefqucls aufli on pcult eftimer à raifon de ccfte fucccflion s’eftre fai&s du nombre 
des fix Pairs E cclefiaftiqucs de France. 

Qj e l qx® temps deuant le trefpas du Roy Robert (encore que l’annec n’ait pas efté 
bien obferuee) s’efleua Vne querelle entre Eudes Comte de Champagne & de Chartres, 
& Foulques Comte d’Anjou, qui vint principalement (comme dit Glaber) Quoniam vter- 
tjue tumidns fùperbia , idcirco & pacis refuga. Combien que les autres efcriuent que cefut à 
l’occafion d’vn chafteau nommé Montrichard,quc faifoit fortifier l’Angcuin , au preiudi- 
cc (comme il fembloit) du Champenois. De forte qu’ils fe deffierent l*vn l’autre : & ayans 
mis toutes leurs forces aux champs, fe rencontrèrent & chocquerent près Pontlcuoy , de 
telle animofité qu’ils firent vn grand cfchec de gens l’vn de l'autre .-mais le Champenois 
perdit la vi&oirc. Anciennes Chroniques & Annales d’Anjou. 

Les Pifans ayans cy deuant réduit rifle de Sardaigne en leur fubie<ftion,l’auoicnt de- 
rechef perdue par vn Roy Sarrazin nommé Mufat,qui l’auoit rccôquifc. A caufc dequoy 
ils remirent cefteannec,ài’aide des Gcneuois vne grande arraee de mer, auec laquelle ils 
remirent ladite ifle en leur obeiflance: & donnansplus outre allèrent faire la guerre de- 
dans l'Afrique au Roy de Carthage, lequel ils vainquirent &retindrcntprifonnicr. De 
forte qu’ils l’amencrcnt au Pape,quilefitbaptifer.Lcandcr. 

LLL iiij ___ 
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E n la cité de Tribune près Maj cnc e, fut ccfte annee affemblé vn Synode tantd’Euef- 
ques François qu’ Al lemans, parle commandement del’Empercur. Les caufcs furet pour 
examiner vnehercfienouuellement introduire par certains Euefques de France, qui fe 
vantoient auoir rceeu du ciel quelques lettres & mandements, par lefqucls tous Chreftiés 
eftoient admonneftez de ne porter aucunes armes , & de ne le feruir en aucune manière 
d’icelles, leur enioignans de ieufncr tous les Vendredis à pain & eau, & aux Samedis de 
fabftenir démanger chair feulement: p.ource que telsieufnes leur meritoient & impe- 
troientremifliondetous pechez, fans faire autre forme de pcnitence.Lefquellcsimpoftu- 
’ rcs furent principalement refutees par Gérard Euefque de Cambray.Sigcbert. 

V n Gentilhomme Capitaine Efpagnol nommé Rodrigue BiuarouViuar , quifutpar 
les Maures furnommé Cid,qui fignifie Seigneur, s’acquit grand bruit & renommée en ce 
tem ps par toute l’Efpagne, par fes grandes proueffes &c vaillances, ayant gaigné beaucoup 
de mémo râbles vit oires & en châp clôS de corps à corps, à maintenir les querelles d'au- 
truy& les Tiennes: & en champ de bataille contre les Maures. De forte qu’il auoitcÿ de- 
uant deffait& pris cinq petits Rois Sarrazins, qui eftoient venuz affaillir le pays de Ca- 
ftille. Et fut encore nioy en ccfteafînccau Roy Ferdinand de chalfef & mettre enroutc 
non-feulemerit les Maures de Caftille &Gallice, où ils eftoient entrez à grand’ puiflan- 
ce- mais aulfi d’aller conquefter 6 c réduire en fon obeiffance la plufpart du pays de Por- 
tugal, & de fc rendre le Roy Aly Mainan de T olette fon vaifal & tributaire. Maisluy-mcf- 
mc en continuant fes vaillances fc fit en fin par fes propres moyens Seigneur & Prince de 
la cité de Vallence, & de beaucoup d’autres pays de Caftille & d’Arragon, apres les auoir 
retirez de la puiffance des Sarrazins. Au refte on tient que de luy eft ifluc la noble & illu- 
ftre famille desMendozcs enEfpagne. Dom Anton.Bcnther,Franc.Taraffa. 

L’an 414. dei’Hegirc, les premiers fondements de la grande cité de Maroc en Afri- 
que furent iettez par Iofcph fils de T csfin. Iean Leon liua. 
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L’Empekevr Conrard mena en ce temps vne armée en Hongrie contre le Roy E- 
ftienne. Herman Contrat & Lambert de Scaffuab eftiment que ce fut pour auoir fauo- 
rifélcs Italiens contre luy. MaisBonfinius Dec. i.liu.i. afferme que ce fut fans occafiô val- 
lable, & qu’il s’en retourna au (fi miraculeufemcnt fans auoir peu rien faire. Combien que 
Marianus Scotus dit qu’ils fe rappointerent premièrement enfemble. 

L a Roine Confiance fecomportoit fi infolemmentenuers le Roy fon mary, quelle le 
faifoit tourner où elle vouloit, . Ce que fes deux fils prindrent à tel defpit, qu’ils fc récon- 
cilièrent enfemble : & puis fe rebellèrent tant Contr’elle que contre leur pere , fc faififfans 
de plufieurs villes &chafteaux de fon Roiaumc. Tellement que Henry fc mit dedans le 
chafteau de Dreux; & l’autre darts plufieurs delà Bourgongne,come d’Â ualon & Beaune. 
Dont il fut force au Roy Robert de les aller retirer auec vne grande armée, qui fit vn 
grand degaft en la Bourgongne, iufques à ce que fes fils fc furent rappointez àucc leur pè- 
re : ainfi que recite Glaber. Qui fut poflible en ce voyage qu’Aualô fut repris, par la cheu- 
te des murailles d’iceluy ; qui femblerent, comme les autres ont eferit , eftrc miraculcufc- 
ment tombées deuant le Roy;quand ill’afliegeoit. Tant y-a que Glaber déclaré que cela 
fe fît l’annec deuant que le Roy Robert mouruft. Mais incontinent apres ccft appointe- 
ments cftant Lâbcrt Euefque de Lâgrcs decedé,le 23. iour d’Aouft de ccfte annee, le Roy 
tlobert de France voulutfcôme recite laChroniquede Dijon) de fon autorité abfoluë. 
contre le droit des efletiôs , fubftituer vn certain Richard en fon lieu. Lequel fut pour 

ce regard 
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ce regard fi dcfaggreablc à ceux de Ton chapitre, qu’il nedcmoura gucres auec eux qu’ils 
ne le filfent mourir par poifon. A caufe dequoy le Roy d’vnc meftnc puiflancc & autorité 
leur donna encore vn autre Euefque nommé Hugues, qui eftoit de Chartres. Et fit aller Je 
Roy Héry Ton fils, qui cftoit(au rapport de la mefme Chronique) en la fixiefme année ou 
pluftoftcinquiefme feulement de règne auec luy,auec main-forte pour l’eftablir&infti- 
tuer au fiege Epifcopal. Mais deuant quafi qu’il fuft arriué à Langres, le trcfpas aduenu de 
fondiét pere le fit foudainement retourner en France, pour obuieraux entreprinfes de la 
Roine C onftâce fa mere.Cependât ce que nous venôs de reciter nous déclare que ça efté 
vne refuerie toute notoire mife en auant par l’authcur de la nouuclle Chronique de Flan- 
dres, que-le Roy Robert déclara àfamort parfonttftament Baudouin de Flandres Ion 
gendre tuteur de Henry fon fils, auec vne claufe que fi ledit Henry venoit à mourir fans 
enfans, iceluy Baudouin luy fuccederoit à la couronne, à caufe de la femme. 

Devx Capitaines nommez Robert &r Richard, partirent (comme a noté Sigcbert) 
ccfte annee de la Normandie de France auec grande fuitte & compagnie de gens de leur 
nation, pour aller cercher leur fortune ailleurs, afin de defeharger d’autant leurpays de 
la multitude du peuple qui y eftoit. Et s’en allèrent en folie , ou ils le donnèrent au ièrui- 
ce des Princes Italiens, qui fe guerroyoient les vnslcs autres ; faifans telles preuues de leur 
vaillance, qu’ils s’y acquirent vne merucilleufc réputation au faiét des armes* 

Canvte Roy d'Angleterre & de Danncmarc,eftant de retour du pèlerinage qu’il c- 
ftoit allé faire par deuotion à Rome, ou poflible pour accompagner ( comme a efté dit cy 
deuant) l’Empereur, commença guerre à Melcolme Roy d’Efcofle , cnlaqucllc il le vain- 
quit & fubiugua. Miroir Hiftorial. 

Amer Soudan d’Alep rcnouuella en ce temps l’alliance qu’il auoit auec l'Empereur 
de Grecc,& Ce rendit fon tributaire. Mais les Sarrazins d’Orient firent plufieurs cour fies & 
entreprinfes en la Mefopotamie fur les Grecs. Vne autre armée femblablemcnt de Sarra- 
zins courut toute lacoftedcl’Illyric iufques auprès de Courfou, où elle fut rompue & 
deffaide par vn Lieutenant de l’Empereur quiauoit lefecoursdeRagufius auec luy: & 
ce qui efehappa des leurs, fut encore perdu par vne tormente en la mer, fe penfans fauuer 
en Sicile ; où ceux qui la tenoieut auoient nagueres fait vne grande defcôfiturc de Grecs. 
Qui fut caufe que l’Empereur y fit pafler vne autre armee pour les venger, qui toütesfois 
n’y fît rien de mémorable, par faulte de fon Capitaine, qui n’entendoit rien aufaiét de 
|la guerre. Ccdrenus. 
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Ràovl oüRodolfeRoy delaBourgongncIüranc,& duRoiaume d’Arles, eftât fur 
le poinft de mourir, inftitua l’Empereur Conrard & fon fils Henry fes heritiers & fucccf- 
feurs en fon Roiaumc,& leur enuoya à famort fa couronne & fon diadcfme , tant pource 
que le ieunc Henry eftoit fils de fa foeut Gifale femme de Conrard , que pource qu’il leur 
portoitplus d’affeâion qu’à Eudon Comte de Champagne fils d’vnefiennc autre foeur 
(qui l’auoit voulu forcer cy deuant.) Qui toütesfois ne fut pour cela deftournéde pour- 
fuiure le droiét qu’il pretendoit en la fucccflion d’iceluy. Mais fe voyant rebute de tout c- 
fpoir de l’obtenir par râifon , fe ictta dedans le Roiaume de Bourgongne , & s’en empara 
a vne bonne partie, pendant que rEmpcreur,quin’eftoit encore reuemi dcHongric, ne 
pouuoit obuier à fes entreprifes. Ce que le continuateur d’Idatius, Herman Contrat, 
Lambert de Scaffuab,Marianus Scotus , auec l'Abbé d’Vrfpcrg, difent eftre aduenu cefte 
année, qui eftoit la 44. apres que le premier Rodolfc l’eut érigé. 
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Robert 36. Roy deFrancc,cftant en raagcde6o.ans,& au 44. de fon régné, mourut: 
tefmoin Glabcr 8c Hilgaudus, cefte année le 2.0. iour de Juillet : pendant que le Prince 
Henry Ton fils cftoit encore à Langrcs, d’où il fut contraindl départir foudaincmcnt,pour 
venir obuier aux entrcprinles de la Roinc Confiance fa inere. Laquelle vint (au rapport 
de Glaber) à rentrer en débat contre fes deux fils, non (comme laplufpart des Hiftoriens 
vulgaires racoinptent) pour auancerfonpuifné nommé Robert à la couronne auât Hen- 
ry ,afîn de le frauder de fon droitt qu’il y auoit ia, tant parla prerogatiuc defonaage, que 
par la dcclaratio de fon perc.Car le mefme autheur déclaré qu’elle en voüloit à tous deux 
de fa propre malice &mauuaiftié, voulant maiftrifer& commander comme elle auoit fait 
du viuant de fon mary. De forte que fouz le fupport de Baudouin Comte de Flahdres ( à 
ce qu’autres onteferit) &de Eudes Comte de Champagne (à qui aucuns veulét dire que 
elle promettoit la ville de Sens) elle à’eftoit rendue la plus forre dedans les principales vil- 
les du Roiaume. Mais il défendit fi brauement fon droiél 3 à l’aide du Duc de Normandie, 
qu’elle fut contrainte de reuenir à raifon auec luy: d’autant mefmcment que Foulques 
Comte d’Anjou fon oncle luy châta fi bien fa leçon, quelle mit de l’eau en fon vin, fc rap- 
poin&ant auec fes enfans. Au moyen dequoy Henry apres s’eftremis en l’eftat de fon pc- 
re, refigna la Duché de Bourgongne qu’il tenoit auparauant au Prince Robert fon frere 
(tefmoin Glaber) à la tenir eh nltre de fief de France (ce qu’on dit eftre Pairie.) Auquel il 
pourroit poflîble auoir adioufté (ce que ie dis de conie&ure feulement) parleur accord la 
primauté & priorité des autres, ce qu’on a depuis appelle Doyenné. Somme queHenry 
demeura Roy de France, & régna (fi nous comptons depuis le trefpas du Roy Robert) 
enuiron de 19. à jo. ans. Combien qu’és tiltres , edits & panchartes faits fouz luy fon 
régné fc comptoit dés l’anncc que fon percl’auoit fait régner auec luy. Lequel auec les 
deux fils laiflà encore vne fille dite Alix ou Adclaidc,qui fut femme (felô la pluralité des 
opinions) de Baudouin Comte de Flandres. Ce qui a fait eferire faulfemét à l’autheur de 
la nouuellc Chronique de Flandres, que le Roy Robert déclara à fa mort par fon teftamët 
iceluy Baudouin fon gendre tuteur de Henry fon fils j auec vne claufe que fi ledit Henry 
venoit à mourir fans enfans, Baudouin fucccderoit à la couronne de France, à eaufè de 
fa femme. 

En la mefme anrieeOdôrannüs Moine de Sens, a finyfon petit Chroniconj où il eft 
dit qu’il eftoit lors viuant. 

D’aytrepart Sergius Capitaine de l’infanterie que l’Empereur de Grèce auoit en 
Italie, trouua moyen de fe remettre dedans la cité de Naples , de laquelle il auoit efté de- 
chaffe par Pandolfe Prince de Capuë trois ans auparauât. Et pourcc qu’il fut aidé en ccft 
exploit parles Normans , il leur donna la ville d’Auerfa pour s’y habituer & accommo- 
der, 8c pour y faire la barbe au Prince Pandolfe. Mais il voulut que leur Capitaine nômé 
Rainulfc en fuft appelle Comte , apres luy auoir fait efpoufer vne ficnne parente. Telle- 
ment que ce fut luy à qui fe vindrét bien toft apres addreffer la nouuellc trouppc de Nor- 
mans, qui y arriua fouz Guillaume Ferrebrach 8c fesfreres. Chronique du Mont Caifin 
liure 1. 

Canvte Roy d’Angleterre fit en ce temps guerre à Richard Duc de Normandie, 
pource qu’il auoit (comme on dit) répudié fa fœur. Polydorc Virgile. 

E n ce temps plufieurs nations Efclauoniques fc retircrét de l’obciflancc des Polonois, 
& fe donnèrent a l’Empereur Conrard, où furent poffiblcfubiugucz par luy de force. Ce 
qui peult eftre caufe d’auoir ( au dire de Martin Cromcr)dôné occafmn aux Hiftoriogra- 
phes AllcmanSjd’efcrirc que le Roiaume de Pologne fut fubiugué 8c rendu triburaire.par 
l’Empereur Côrard, apres qu’il en eut deietté Je Roy Mieflaus , &fubftirué en fon lieu fon 
frere Othon. Ce que toutesfois les Hiftoiresde Pologne' difent fermement eftre faux, 
niant que Mieflaus ait eu aucun frere,ny qu’aucun Empereur d’Allemagne ait iamais fub- 
îugué ny rendu la Pologne tributaire. Ce qui nous fait adhérer aux Hiftoircs Polonoifcs, 
eft que Hclmodus & Albert Crants confeflent que Conrard fit plufieurs voyages contre 
les Efclauons, qui habitoient la eofte maritime Germanique depuis le Viftule iufques à 
la Holfatie,où il dbtint plufieurs vidoircs,fans toutesfois les pouuoir totalement réduire, 
ny à fon obciflance ny à la Religion Çhreftienne, laquclleils auoient cy deuant delaiflec, 
parce qu’il ne peut matter ces peuples-là; il eft bien vray-femblable que les Polonois ne fe 
laiiferét non-plus qu’eux fubiugucrpar luy. Outre ce qu Albert Crants nous déclaré raa- 
■ - nifcftemcnt 
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nifcftcmcnt en Ton Hiftoircdc Saxe, qu’on a pris les Polonois pour les Efclauôs..Qui plus 
eft,Glaber nous enfeigne que les peuples aufquels l’Empereur eut affaire cefte annee s'ap- 
pelaient Lutitiens, qui eftoient venuz faire des courfes iufques dedans la Germanie. 

Les PatzinacesfortansdeleurpaysàgrandepuifTancepafrerentlefleuuelfter, & en- 
trèrent dedans la Moelle, où ils firent vn grand degaft de pays, enl’indiâion 15. l’an du 
Monde, au compte des Grecs, 6540. Ioanncs CyropaIates,Ccdrcnus. 

Les Sarrazins d’Afrique coururét & rodèrent en ce temps toutes les ifles & riuages de 
la mer Mediterranee , auec vn nombre ineftimable de vaifleaux • iufques à ce qu’vn Lieu- 
tenant de l’Empereur de Grçce nommé Niccphpre Carentanien les eut deffai&s & mis 
en route. Auquel temps auffi George Maniaces Gouuerneur pour le mefme Empereur 
és prouinccs d’Orient, conquefta la ville d’Edefla fur les Sarrazins , qui cftoit en la garde 
d’vn Turc nommé Salamanes : apres auoir lourdement traiété le Soudan de Martyropo- 
lis,qui venoit au fecours d’icelle. Çedrenus. _ 

I ï a n dixneufiefmc Pape, mourut le huitiefmc iour de Noucmbrc. Au moy é dequoy 
Theophilaftc fon nepueu fut deux iours apres efleuc au fiege Papal, prenât le nom de Be- 
noifthuit ouncufieûnc; fouz lequel il prcfida,aU compte d’Onufrius, douze ans, quatre 
mois, vingt iours. 
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L’Empeuevk Conrardeftant retourné des voyages de Hongrie & d’Efclauonic, 
mena fon armée en laBourgongnc en la faifon d’hyuer (comme dit Marianus Scotus.) 
De forte qu’il femiten poffeflion iufques au Rofne de tout ce qui auoit appartenu aux 
Rois de Bourgongne, apres en auoir dcchaffé les garnifons du Comte Odon. Et puisfe 
fit rendre par T Archeuelquc de Lion x qui commença le premier , & par les autres Prélats, 
feigneurs & vaflàux du pays ,; mettant fes garnifons en leurs places & villes , les ferments, 
hpm m agesjdcuoirs & fubmiflions. Au moyen dequoy il luy fut encore loifible de mener 
fa puifTance dedans le pays du Champenois, pour prendre fa raifon de l’inuafion qu’il a- 
uoit fai&e fur luy ; à ce que difent les autheurs preccdéts. Combien que ie ne puis enten- 
dre en quel pays du Champenois il entra ipourcc qu’ils eftoient cnclauez dedâs le Roiau- 
me de France : & qu’il rieft pas croyable que le Roy Henr y,quoy qu’il ne luy euft pas cfté 
amy, euft voulu laiffer entrer vne armee eftrangere dedans fes marches. Si eft-ce toutes- 
fois qu’il le receut en grace& àmercy,quâdils’allarcndreàluy,lcsmoyens de fedefen- 
dre & le fecours de France luy dcffaillans. En cefte forte fut le Roiaumc de Bourgongne 
aboly & annexé à l’Empire. Qui fit que les Empereurs s’attribuèrent toufiours dcüors les 
droits & tiltres d’iccluy. Cequiriempcfchaqu’ilnefediuifaft & conuertift bien toft a- 
pres en diuerfes principautez domaniales & héréditaires par ceux qui fe rendirent pro- 
prietaires des prouinces qu’ils ne tenoient qu’à filtre d’eftat & de gouvernement pour les 
Empereurs. Comme Humbert aux blanches mains fils de Berald, qu’on difoit Comte de 
Morienne, de la plufpart despaysdeSaupye, des Alpes & duPicdmontj Guy le Gras, 
d’aucunes Comtez & pays côpris depuis fouz ce que fes fucccflcurs ont cy apres fait nô- 
merle Daulphiné : Rcgnauld , que la plufpart ont cftimé cftre ifTu de la lignée des Com- 
tes de Vienne : mais nous auons monftré quil cftoit fils dOthc Guillaume delà haute 
Bourgongne, qu’on dit maintenant la Franche Comté, a laquelle eftoit lors annexée vne 
partie de la Bourgongne Iurane & Tranfiurane. Quant à la Proucncc, ic n’ay encore peu 
rien apprendre ny par mémoire nypar hiftoirc authentique dcl ancien cftatd icelle de- 
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puis les Rois de Bourgongne. Mais il cft certain que ceux-là ont mal entendu quelle a 
efté l'origine de la Duché de Bourgongne, qui ont oféefcrirc que par accord qui fut lors 
fait (à leur dire) entre l’Empéreut Cottrard & le Roy de France, la Duché demeurant à la 
couronne futdiftingueedela Comté qui deuoit reprendre de l'Empire: pource que la 
Duché depuis le Roy Charles le Chauue auoit toufiours efté de l’ancien eftoc de la cou- 
ronne de France, n’ayant rien de commun aueclercftedela Bourgongne. Combiëque 
les limites d’icelle alloient lors plus en auant quelles ne font auiourd’huy : à fçauoir quafî 
iufqu’à Bezançon, comprenant la cité de Dole auec le pays drcôuoifin,& ce qui eft main- 
tenant le principal delà Comté. 

Constance Roinc de France mourut cefte année, au mefmc mois & au raefmc lieu 
que fon mary eftoit décédé vri an àüparauant. Quelque peu de temps auparauât,lors que 
le Roy Henry eftoit le plus empefehé à eftablir fon eftat, à l’occafion que Leiteric Archc- 
uefquc de Sens,Eudes Comte de Champagne prit la hardieffe & de s'emparer de la ville 
de Sens & d’y faire fubftituer vn Archeuefque de fa main au lieu du defünét : quoy que le 
Roy euft donné charge d’en eflire vn autrc,fe!on le droidt qu’il auoit fur cefte ville-là. Qui 
fut caufe qu’il fe mit fi bien à le pourfuiure par armes , qu’il contraignit en fin l’vfurpateur 
de fc déporter de fa prife,& de venir plier le gcnoüil deuant luy,en fc foubmettarit à fon o- 
beifïànce. Dequoy Glaber parle en cefte forte : Cum primitus ciuitates Trecamm ac Meldorum 
cum multiplicibus cajlrii tilorum proripuifjet R oberto R .cgi poft mortem eiut coniugi (cp filin illiut Se- 
nonictm fubripnit vrbem , qttdm etiam aduerfiu illos infamn pojjejfor vallauerat. Quod cernent Hen- 
ricus acri animiferodtate tamdiu ilium infecutut ejl debeüando , ^Houfqnegenu fleblens ei fe fubderei, 
eiufque ditioni obediens parer et. Dont il femble que cclà fe fit en la mefmc année que le Roy 
Robert décéda, deuant que Raoul de Bourgongne fuft mort : pource qu’il n’cft pas croya- 
ble que le Comte euft voulu prendre tant de querelles à la fois fur fes bras. Mais ic croy 
que cefte entreprinfc fur la ville de Sens a donné occafîon à noz Chroniqueurs & Anna- 
liftes François d’eferire que ce Comte tenoit le party delà Roine Confiance contre fon 
fils, fouz la promefle qu’elle luy faifoit de la moitié delà ville de Sens. 

Vuic ou Vldric DucdcBoëmefucccfleurd’Icomarcfonfrcre qu’il auoit fait mou- 
rir, s’eftoit comme les autres nations Efclauoniques rebellé contre l’Empereur Conrard. 
Qui fut caufe que Henry fon fils le prit à fon retour de Hongrie, & l’amena deuât fonpe- 
re à Ratisbône. Auquel en faifant nouucau ferment de fidelité &obeiflànee, fut remis & 
réintégré enfaDuché: oùil mourut quelque temps apres, & eut pour fuccefleur fon fils 
Yratiflaus ou Bretiflaus : comme Auentin recite. Combien qu’Æneas Syluius en fon Hi- 
ftoire de Boëme appelle Bifctiflaus , Dubrauius Breuflaus fon fils , qui luy fucceda en la 
principauté de Bocme , de laquelle illc dit auoir efté le dixhuiticlme, ou comme dit l’au- 
tre vingtdeuxiefme Duc. Racomptant outrcplus bien différemment la caufe de la guerre 
que luy & fon pere curent contre l’Empereur, qu’il cftimeeftre venue de ce que le fils e- 
ftoit allé rauir & enlcuer d’vn Monafterc Iuthehlle del’Empereur Othon ,pourlaprédre 
en mariage. Mais il y a plus d'apparence en ce qu’eferit Auentin : d’autant mefmcmét que 
Syluius & Dubrauius afferment que cefte guerre fut faiéte par l’Empereur Henry prede- 
celfeur de Conrard, fouz lequel aufli ils veulent que le rapt fut fait. Outrcplus fi cefte 
guerre fut faiétc en ce temps fouz le DucVdalqc ou Vldric, le teûnoignage d’Æncas Syl- 
uius ne fera pas vray,qui dit qu’il mourut l’an 1030. 

A l d a vefue de feu George Duc d’Abafgic, fe vint en ce temps rendre à l’Empereur a- 
ucc vn fien fils nommé Demctrius , & luy mit entre fes mains l’vne des plus grandes for- 
terefTes du pays. Cedrcnus. 

A Hequen Calife d’Egyte décédé en ce temps, fucceda fon fils nommé Daberou A- 
mer,qui fut plus gracieux enuers les Chreftiés que n’auoit efté fon pere : pource qu’il leur 
donna permiflion de rebaftir IcTéple de Hierulàlem. Ce que toutesfois ils ne peurent de 
long temps apres faire, à caufe dè leur pauureté. Et renouuella l’alliance auec l’Empereur 
de Grèce, que fon pere auoit rompuë.Guillaume de Tyr lii.Cedrcnus. 

L es Sarrazins d’Afrique fevenansioindre auec ceux de la Sicile, firent plufieurs en- 
treprinfes fur les ifles Cyclades,& fur les villes maritimes de la Thracc. Mais ils furent en 
fin rembarrez à leur grande perte & confufion par les garnifons & Lieutenants de l'Em- 
pereur. loan.Curopalates. 

VuMande, 
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H o m a N v s Empereur de Grèce fut par les pratiques de l’Impératrice Zoé fa femme 
(à qui il fcmbloit trop froid pour elle) emprifonné & eftouffé en vnc eftuuc le quinzief- 
mc iour d’Auril, qui eftoit lors le cinquicfmc de la fepmaine de deuànt Pafques , en la fé- 
condé Indi&ion. Au moyen deqnoy ladite Zoé fe remaria auec vn Michel furnommé 
des Hiftoriens Italiques Catalaic ou Etheriæccs,& des Grecs le Paphlagonicn , pource 
qu’il eftoit natif de Paphlagonie, homme de baffe condition, à qui toutesrois elle fit auoir 
l’Empire en ceftc maniéré , qu’on tient auoir efté gouucrné par eux deux l’cfpace d’enuirô 
7. ans, 7. mois, 1 y. iours, depuis l’an 6541. de la création du Monde,au compte des Grecs, 

ïoannes Curopalates. 

A v niefme temps l’Empereur Conrard & Henry Roy de France renouuellcrent & co- 
fermèrent les alliacés & accords que leurs predeceffeurs auoiêt fait entr’eux & leurs peu- 
ples : & en ce faifant le Roy Henry prit en mariage vne nicpcc ou coufine de l’Empereur 
nonimee Mathilde oii Mahault. Glaber. 

G o z e l o ou Gothclo Duc de Lorraine eftant rentré en la bone grâce de 1 Empereur, 
impetradeluy la Duché de Mofellane, qui eftoit deuoluë à l’Empire par la mort du der- 
nier Duc Frédéric décédé l’an prêchent fans enfans. Sigebert. 

Les Ducs de Bretagne & de Normandie fe guerroient en ce temps lvn l’autre, pour 
raifon du chafteau de Pontorfon,que le Normand faifoit édifier au preiùdicc (commeil 

fembloit) de l’autre. Chroniq.de Normandie. 

Malcolmb Roy d’Efcoffe deuint en fa vieillcflc h cruel & auare* que quelques vns 
de fes fubiets furent incitez de confpirer contre luy. Tellement qu’ils le mirét à mort en 
la to.annee de fon régné :laiffant deux filles, qui auoient chacune vn fils nommez Du- 
nean ou Duncan : la mere duquel fe nommoit Beatrix,& l’autre Machab,ou félon aucuns 
exemplaires de MariariusScotus, Magfinloech : le premier defquelsfut receuRoy des 
Efcoffois; De forte qu’il régna fur eux, félon la pluralité des autheurs, fix ans : auec lequel 
nous rapportons le trefpas de Malcolme ou Malcobe à celle annee.Qui cft auffi l’opinion 
de Iean Maieur,qui àeclare que Canute Roy d’Angleterre mourut en lafecôde annee du 
régné de Duncan. A caufcdcquoyicne l’ay pas voulu attribuer auec Hcétor Boëthius à 

1 a Mvu'i mire Prince de Croatie , faiÇant la guerre aux habitans & peuples de la ville 
de Iadra fe trouua toutesfoi? fi foiblc & impuiffant contre le fecours que les Venitiés leür 
enuoyerent fouz la conduite de leur Duc Othon, qu’il fut lourdement deffait & vaincu, 
càufant par fon defaftre vn tel eftonnement aux autres peuples de l’Efclauonie & Dalma- 
tie,qu’Üs furent contraints de fe foubmettre aux loix & commandements des Vénitiens. 

Mi'eslavs Roy de Pologne, accompagne de Bêla, André & Leuanta frères du 
Roy Eftienne de Hongrie, ou (félon l’opinion des autres fils de fon oncle , qui s’eftoiét re- 
tirez vers luy pour fe deftrapper des embufehes de la Roine Gifla) entra auec vnc grande 
arm ce dedans la Pomeranie,qui s’eftoit foufleùec contre luy. Et fit en forte qu’apres auoir 
deffait les Pomeraniens en certaines rencontres , il ia remit en fon obeiffance comme el- 
le eftoit aupdrauant : & puis f erigea en Duché, qu’il donna en dot auec fa fille audit Bêla. 

Martin Cromêr. MM M 
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Pinzakach Soudan de Tripoli, eftant fort durement guerroyé par le Soudai 
d’Egvpte, s’enfuit à Conftantinople, oùilreccUtderEmpercurvnearmeepourfe recon- 
duire & remettre en fon pays. Mais il y en alla par mer vne autre en Egypte, qui y fît beau- 
coup de maux Cependant vn Capitaine Sarrazinnommé*Aluin,fc donna àl’Empereui 
aucc vn fort chafteau qu'il auûit en garde près la ville de Babylone. Mais pource qu’il n’en 
receut vne telle recompenfe qu’il auoit efpcrec,il fe reuolta contre l’Emperetir , &-fe ren- 
dit derechef auec fon chafteau aux Perfes, ayât fait maflacrcr toutcla garnifon des Grecs 
qui eftoit dedans. A caufe dequoy l’Empereur le fit aller aflîegcr par fes gens, qui en fin le 
reprindrent &; mirait le traiftre & fon fais à mort. Cedrcnus. j 
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Lés Luiticicns qu’on nomme maintenant Lufatiens, félon Albert Crants, Vvandalcs 
(pource qu’il cftime faulfement que le nom de Vvenedes ou Vvinidcs venoit des V van- 
dales) seftans Cy deuant reuoltcz de la Religion Chreftienne/ortircnt en grand nombre 
de leur pays,& entrèrent dedans la Saxe,où üs firent vn grand maflacre de perfonncs.Qui 
fut caufe de faire aller l’Empereur contfcux, accompagné d’vnc telle puiflance qu’il les 
rôpit & en fit vne merueilleufe defconfiturc , félon Herman CôtraCt & l’Abbé d Vrfpcrg. 

En viron le mefmetemps Bernard Duc de Saxeprit en vne bataille Godcfcal Prin- 
ce de Vvandalie, ou des Vvinidcs, qui auoit fait mettre les Vvandales en liberté, & les a- 
uoit incitez de faire beaucoup de maux aux Holfaticns; en vengeance de la mort de fon 
pereVdon,quc les Saxons auoient mis à mort. Sieft-ce toutesfois quil le remit apres en 
liberté par composition faiCte auec luy . Hclmodus ch. 19. Au retour de ce voyage le mef- 
me Empereur en fit,ce dit Glabcr, vn autre en Italie; où il chaftia tous les rebelles qui s’e- 
ftoient efleuez contre luy. 

L e peuple d’Occidcnt ne s’eftoit (comme dit Glabcr) iamais tant veu embrafé de de- 
uotion d’aller vifiter la cité de Hicrufalem &les lieux que noftre Seigneur Iefus Chrift a- 
uoit fréquentez en ce monde, qu'il fut en ce fiecle-cy. Tellement que non-feulement les 
gens de bas & médiocre cftat ; mais les Rois, Ducs, Comtes & Marquis s’y tranfportercnt 
comme à la foule, & les femmes de pareil cftat femblablement. Tellement que Robert 
Duc de Normandie incité de mefime deuotion,ou poflible en pénitence du péché qu’il a- 
uoit cômis à l’endroit de fon feu frere,s’en alla vifiter la cité de Hierufalem. Mais il mou- 
rut au retour du voyage à Nicee en la BithiniCjlaifTant feulement vn fils baftard nommé 
Guillaume, qu’il auoit à fon départ inftitué fon heritier &fuccefleur fouz la garde & pro- 
tection du Roy Héry, encor qu’il euft deux freres légitimes : l’vn Archeuefquc de Rouen 
nommé Maugier,& l’autre (au rapport de Paul Æmile) Comte de Monftrcul, ou félon la 
Chronique de Normandie fcigneurd’Arques, appellé Guillaume de Talon: Iefquels fe 
maintenans eftrelcs vrais & légitimés heritiers delà Duché, excitèrent vne grande guer- 
re en la Normandie pour le débat de leur droiCt. Mais ils furent en fin côtrainCts de fuc- 
comber, au moyen du fecours que le Roy Henry donna au curateur du baftard , lequel il 
auoit mis en pofleffion de la Duché apres en auoir receu fon hommage. Qui fut caufe de 
faire quitter le pays aux autres, qui aimèrent mieux aller ccrcherlcur fortune ailleurs, que 
de demeurer fouz la fubieCtion d vn baftard. 5 

Les victoires precedentes acquirent au lieu de recompenfe, tant d’enuieux& de mal- 
vueillans au Duc Othon de V enife, qu’ils feirent tant par leurs pratiques qu’il fur à fon re- 
tour demis de la dignité Ducale, & enuoy é en exil. Au moy en dequoy le l'eigncur, Pietro 
j ( j radenigo dit Barbolan fut fubrogué en fon lieu , qui y demeura quatre ans. Sabellic, 
jContarin. 

_______ A Berengici 


4 


/ 


Digitized by ^.ooQie 




delaBibl.hiftorialc. 689 

A Berengier Comte deBarcelonne décédé, fucccda en ladite Comté Raimond Bc _ 
rengier Ton fils , qu’on dit auoir efté fi vaillant & heureux en guerre, qu’il retira de la puif- 
fance des Maures vnc partie de là Comté qu’ils occupoient: & furnuwita douze de leurs 
petits Rois en vne bataille,- les contraignants de fc rendre Tes tributaires. Qui fut caufc de 
luy acquérir le furnom de Dompteur des Maures, & du rempart des Chrcftiens. Fran- 
cifcusTaraffa. 

Mieslavs Roy de Pologne mourut le quinziefme iour de Mars;IaifTant vn fils nom- 
mé Cazimire en fort basaage, fouz la tutelle de fa mere Riçhza : laquelle commençant à 
fe comporter trop auarement & infolemment enuers les Polonois s ou pluftoft comme 
d’autres ont eferit, voulant refréner la trop grande licence de la Nobleflc,fut auec fon fils 
dechaflee, & contrainte fe retirer vers l’Empereur Conrard en Allemagne, portant a- 
uec foy vnc bonne partie des trefors de fon Roiaumc. Au moyen dequoy elle enuoya fon 
fils Cazimire eftudicr és bonnes lettres à Paris, où il deuint fi deuotieux qu’il s’alla rendre 
Moine en l’Abbaye de Clugny. Cependant le Royaume de Pologne demeura fans Roy 
l’efpace de fix ans, expofé à toutes fortes de miferes & calamitez , à caufe des guerres ci- 
uilcs qui le minèrent dedans , & des foraines qui le mangèrent dehors. Martin Cro- 
men 

Vne armee de Sarrazins prit en ce temps la ville de Mirre en Afîe fur les Grecs. Auv 
quel aulfi les habitas d’Alappe fc rebellèrent contre f Empereur, chaflantlcs Officiers & 
Gouuerneurs qu’il leur auoitimpofez. Ce que Cedrenus & Michael Glyca difent cftrc 
aduenuen la fécondé Indi&ion Tari de la création du Monde félon le compte des Grecs 

George Maniaces Capitaine Grec , fut par l’Empereur commis au gouuemement 
de la haültc Medie,qu’on difoit Afpracanie. Cedrenus* 
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B a v d o v 1 n furnommé Belle barbe,Comtc de Flandre, mourut le quatorzicfme iour 
de Iuillet,ou félon d autres le trcntiefme de May,laiflant vn fils nommé Baudouin diét de 
Frife ; pource qu’il nafquif en Frife, où qu'il la foubmit à foy : encor qu’il fut auffidiét le 
Débonnaire, pour la deuotion qu’il auoit enuers la ReligiomChroniq. de Flandres. Com- 
bien que la nouuelle Chronique de Flandre rapporte la mort du pere à l’àn 1034. 

Canvte Roy d’Angleterre & de Dannemarc mourutcnlavingticfmeanncedcfon 
regne, failant comme difent Saxon le Grammarien, Polidorc Virgile & Albert Crants, 
la guerre à Richard Duc de Normandie, qui auoit répudié fa fœur. Mais il fault qu’ils fc 
foient mefeomptez és noms &£ és temps. Tant-y-a cependant que les Ariglois firent ré- 
gner fur eux en fon lieu vn fien fils baftard nommé Harald , qui les gouuerna quatre ans, 
quatre mois.Combicn qu’Albcrt Crants l’appelle Sucnon nepueu feulement de Canutc: 
nonobftant qu’il euft vn fils légitimé nommé Canute oii Kùnto; félon Guillaume de Mal- 
mesberie Hardacmite,qui eftoit l’aifné,queles Danois prindrentpour leur Roy. Mais les 
Noruergiens fc mirent hors de la fubie&ion des Danois, ayant enuoyé quérir Magnus fils 
du feu Roy Olaus en Ruflîe où il eftoit, pour là reftablir au fiege de ion pere. Cependant 
Alurede qui eftoit en Normandie, prit vne grande arhîecdeNormans, pour fc faire re- 
conduire en Angleterre, où il fut fur pris & mis à mortentrahifondcsAnglois. Au mef- 
me temps les Sueifiens & Goths cftoient gouuernez par leur Roy Amund z. du nom 
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furnommé le V il, qu’ils difoicnt eftre le cent quatorziefme de leurs Rois, ayant fuccedé au 
feu Roy Amund fon pcre; nonobftant qu’il fuft né hors légitime mariage. Mais il n’en fut 
pas fi bien obey ny aiméiloannes Magnüs. 

D e v x des Princes de Ruffie nommez Nofifthlabus & Hierofthlabus moururent , fé- 
lon Cedrenus, celle année j qui pourvoient eftre ceux que la Chronique de Pologne ap- 
pelle Iaroflaus,& l’vn de fes frères qui ont elle nommez cy déflus. Aucuns aulïi ont eferit 
quelesRulfiens apprindrentenlamefme annee leslettres &charaderes des Efclauons. 
Qui fut aulïi caufe de leur faire apprendre leur langue , pource que l’Empereur Michel le 
Paphlaginicn leur ehuoy a gens pour les inftruire; 

D e v x frères Sarrazins nommez ApoIaphar,Mùchumet & ApoChapfe, tenoient en ce 
temps toute la Sicile fouz leur gouuernement; qui vindrent enfin en difcordl’vn contre 
l’autre. A l’oCcafion duquel Apolaphar s’allia de l’Empereur de Grèce. Deqüoy l’autre fut 
fi offenfé,qu’il lûy commença la guerre à toute outrance. A caufe dequoy l’Empereur rap- 
pella George Maniax ou Maniaces d’Oricnt, pour l’cnuoy et eftre fon Lieutenant en Ita- 
lie^ pour ptefter aide à Apolaphar j où il n’arriuatoutesrois de lottg temps apres. Cc- 
drenus. 

Cependant Dabcr ou Amer Calife d’Egypte mourut; Qui fut caufe que fon fils 
qui luy fucceda,& fa mere enuoyerent leurs Ambaftàdeurs vers l’Empereur de crccc pour 
traifter appoin&ement aucc luy,qui fut accordé pour trente ans. Mais les Sarrazins de là 
Mefopotamie firét vne entreprise fur la Ville d’£deflà,qui fuft venue entre leursmains fanS 
le fecours que Conftantin frere de l’Empereur y mena; Ccdrcnus. 
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L e s Princes d’Italie , nommément de la Lombardie , prenans garde aux affaires que 
l’Empereur Conrard auoit,firentdés deux ans auparauantcnfemblevneconfpirationde 
ne fe plus laiffer commander par aucun Prince eftrâger.Qui fut caufe de faire paffer l’Em- 
pereur en Italie.apres qu’il eut mis fin aux autres empefehements qu’il auoit : en telle dili- 
gence & en fi bon equippage qu’il n’y eut Italien qui s’ofàft pfefenter deuant luy en cam- 
pagne fe tenans tous enclos dedans les villes de Veronne,Crcmonne } Brefre & Milan • de 
laquelle il brulla les faulxbourgs,ayant failly à la prendre, pource qu’ils voulurent min 
tenir leur Archeuefque Hercbcrt contre luy , qui eftoit vn des principaux de fes ennemis 
A caufe dequoy il le démit de fon Euefché,& mit vn Ambroife qui eftoit Cardinal de Mi* 
lan , en fon lieu : donnant charge à tous les Princes & Seigneurs dïtalie de luy affiftctcô 
treHecebcrt. Lequel toutesfois ne quitta leieu pour cela, ainsfe maintint toufiours en 
fon eftat louz la faueur des Milanois. Lors l’Empereur eftant à Crcmonne le Pape Bc 
noift l’y vint trouuer pour parlementer auec luy. Herman Contraâ,Siecbcrt, Aucntin 
Blondus,Sigonius. ° » 

Cependant Odon Comtede Champagne, quicfpcroit par labfence de l'Empe- 
reur rccouurer fes pertes de la Bourgongne, entra auec vne armee dedans la Lorraine oui 
tcnoit de rEmpiremù ü prit & ruina le chaftcau de Cômarcy : puis fe voulut aller auâmrcr 
iur la ville de Bar. MaisGothelon Duc de Lorraine auec ce qu’il peut amaflèr de cens le 
vint combatte de telle puifTance , que la vi&oire luy demoura par la mort du Comte O- 
don & du Comte de Dammartm,quidcmourercnt mortsfur lcchamp & deffaidede 
toute leur armee reftans audit Comte deux fils,Thibauld qui eftoit l’aifhéjcquel luy fuc- 
ceda es Comtez de Chartres & de Tours : & Eftienne,qui fucceda és Comtcz de Meaux 

■ - ____ en Brie,! 


Digitized by ^.ooQie 


delaBibl.hiftoriale. 


6g 



en Bric, & de Troye en Champagne. Herman Contraét,Lambertde Scaffuab, Marianus 
Scotus,Sigebcrt. Glaberadioufte que les Italiens auoient enuoyé qijerir Eudes vn p 
auparauant pour fe donner à luy,eftimans qu’il feroit aflez fort & puiflant pour les defcn 
dre contre leur Empereur. 

L'armee que l’Empereur de Grèce enuoya cefte annee contre Pancratius Duc d’A-j 
bafgie, s’en retourna fans auoir fait aucune chofe mémorable. Cedrcnus. 

Ferdinand Roy de Caftille,à l’aide de Roderic de Biuar fùrnommé Cid , conque- 
fta fur les Maures la ville de Çoimbra: & puis fit guerre à Alimain Roy de Tolette,qui le fit 
en fin venir au poinét d’eftre fon tributaire. Dom Anth. Bcnthcr; 

De larriuee &c domination des 

Normans François au Roiaumc 
de Naples. 

’A vt an T qü’Apolaphar auoit dcmâdé fedoors à l’Empefeur de Gr'ece fon 
frere,aufli fe poutùctit de confort & de defertfe en Afrique , qui arriua le pre- 
mier : au moyen dequoy Apolaphar fut vaincu. Qui futcaufc de faire aller le 
Lieutenant nommé Leon,que l’Empereur auoit mandé en la Poüille & Cala- 
bre à fon fecours. Mais auant qu’il fuft arriué en Sicile, il fut informé que les x. frères en- 
troient en termes de réconciliation, qui le fit fe retirer aueefes gens en Italie. Surquoy 
l’armee de Maniaccs aborda en Sicile , que les freres s’eftans réconciliez voulurét repouf- 
fer.Mais il les combatif de fi grande vaillance,qu’il obtint d’eux vne mémorable victoire. 
Au moyen de laquelle il regaigna i j.villes de la Sicile de leurs mains ; & entra en grand c- 
fpoirdepouuoirreduiretoutlerefteàl’obeiflàncedcfonmaiftre. Parquoy il fit venir de 
la Gaule Trânfalpinc vne compagnie de jooiFraneois, fouZ la côduite d’vn Capitaine ou 
Prince nomme Arduin; à l’aide defquels il acheua de chaflcr les Sarrazins de toute la Sici- 
le.^ de rcceuoir le refte des villes d’icelles les vnes apres les autres en l’obeiflance de l’Em 
pereur.De forte que cela fut mis à fin en la 6.Indi£ion jl’an de la création du Monde,felô| 
les Grecs 6^6. corne Zonare,Cedrenus,fcIoan.CuropaIatcs recitenr.Mais Leond’Ho- 
ftie en fa Chronique du Mont Caflin liu.x.ch.68 i lequel viuoit fouz le Pape Hildcbrand, 
èc a peu voir Robert Guifchard, déclare que ces Frâçois eftoient nquuellcmét venuz des 
Normans de Frâce; lefquels G uimafe Prince de Salerne enuoya àManiaces,eftat de ce 
requis par luy,fouz la côduite de j.freres,Guillaume,Drogon,& Roger,fils d vn Tancre- 
de. Et pourcc que les autheurs Grecs preallegucz difent qu’ils furent menez en Sicile par 
Arduin, il fepeult bien faire qu’il eftoitvenu auçc eux depuis la Lombardie, ou qu’il les 
accompagna iufques en Sicile; ou bien que caymare le fit leur conducteur. Car le mefme 
Chroniqueur du Mont Caflin conuicnt qu’il eftoit natif de la Lombardie, vn de ceux 
qu’on appelloit lesfubieétsdeS. Ambroifc. Et qu’il fctrouua à la guerre de Sicile, où il 
gaignafurvnSarrazinvnbcaucheual,lcquelManiacesluy voulut ofter. Etquecefut au 
temps que cefte trouppe de Normans y alla(laquclle il ne fait que de trois cens feulemét.) 
Mais il nous donne aufli à entendre qu’ils s’eftoierit venuz rager fouz Ranulfe Comte d’A- 
uerfa,(qui eftoit le Capitaine des Normans, qui demouroient ia de long temps en Italie, 
où il s’eftoit acquis cefte principauté-là : ainfi que nous auons déclaré cy deuant ) pour e- 
ftre employez & addreflez où l’on au roit affaire d’eux. T ellement qu’il eferit encor puis a. 
près qüe ce Ranulfe donna douze de fes Capitaines ( du nombre defquels furent cuillau 
me & Drogon,aucc trois cens foldats Normans) audit Arduin, pour aller conqucftcr les 
villes de la Poüille. A caufc deqüoy quand ils firent le partage de leurs acquifîtions , qu’ils 
refcruerentpourfapartà Ranulfe , Domino fuo Stpontum , <&c. Duquel tefmoignage il me 
femblc que nous apprenons, que Guillaume Ferrcbrach& fes freres ne furent fils de Ri- 
chard x. Duc de Normandie comme aucunes Annales ont eftimé : & que le mefine Guil- 
laume ne fut non-plus celuy qu’on ditauoir efté Comte de Montreüil , ou d Arques, ou 
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de Talon; qui volut quereller là Duché de Normandie contre Guillaume le baftard Ton 
nepueu. Car outre ce que Guillaume de Malmesberie & la plufpart des plus anciennes 
Chroniques de Normandie nient qu'il aitefté fils légitime du Duc Richard 3, (comme 
ceux qui i'ont de l’opinion que nous n’approuuons/e perfuadent.) Ils déclarent encor que 
ce Guillaume d’Arqucs ne fut en différend aucc fon nepüeu que long temps depuis ce- 
lte année. Et puis fi pour eftre rebuté de fa pourfuitc parla puiflance du Roy Henry , il ai- 
ma mieux ( à ce qu’on a voulu dire ) aucc la perte de fon droift quitter fon pays tout en- 
f'cmble,& aller cercher fa meilleure fortune ailleurs , que de demeurer fouz la fubicétion 
de ccluy de qui, félon toute droiéturc, il deuoit eftre plüftoft feigneur. Eft-ilpoffible qu’il 
fe fuft voulu venir plus balfement foubmettre à Rainulfc ? Cependant ie ne veux pas dé- 
battre que Guillaume l’crrcbrach & fes frères ( de quelle tige qu’ils foient fortis ) n’aycnt 
eftédelatrouppe de ceux lefqucls ayans lecœuralfis enmcfme lieu que luy , aimèrent 
mieux abandonner leur patrie que d’y demeurer louz la fubieftiô d’vn baftard. Tcllemét 
qu’ils s’en .vindrent cercher leur aduanture en Italie, à l’exemple de ceux qui s y eûoicnt ia 
cy deuant acheminez. Où ils firent de fi belles preuucs de ce qu'ils fçaüoicnt faire au me- 
ftier de la guerre,qu’elle fut en peu de téps tout e comblée de la renômee de leur proucffe 
6 c vaillance. De façon quelle incita Maniaces ( que nous prenons pour ccluy que les Hi- 
ftoires d’Italie appellent Maloch) Lieutenantdel’Empereur,dclcsappcller à fonferüicj 
contre les Sarrazins -, fouz promeffe de leur faire part de ce qu’ils conqueftcrofcnt enfem 
bleenSicilc. Par laquelle cfmor ce pl uficurs autres nouuelles trouppe? de Normans & 
François, furent encor puis apres ftimulcz de partir de la France pour venir participer de 
la fortune des precedents, par les mcfmcs traces qu’ils auoienttenuz, fouz la côduite d’vn 
Gentilhomme nommé Robert Guifchard feigneur(come difent les Chroniques de Fran- 
ce & de Normandie auçc Rodcricdc Tolette ) de Haute-ville au pays de Confiance en 
Normandie, qui eftoit (au rapport d’Othon de Frifingen liu. i.chap.3. des geftes de l’Em- 
pereur Frédéric) de médiocre race de l’ordre des gens de guerre qu’on appelloit Vvauaf- 
leurs, ayant auec luy vnfien frere nommé Roger, & deux autres feigneurs;l’vn nômé Ro- 
bert de Grofmefnil , & l’autre Guillaume di< 5 l Giroie. Tellement qu’apres auoir quelque 
temps erré 5 c vagué le pays ( dont vint ce dit ledit Othon de Frifingen ) le nom de Guif- 
chard, qui lignifie Errant & Vagantçà& là) fevindrent enfin rendre & ioindre aux au- 
tres en la Poüille, fi à poinét qu’ils leur lèruirent grandement à côquefter ce que les Grecs 
tenoient en Italie. Qui eft l’opinion qui me femblelaplus certaine : d’autant mcfmement 
quelle eft confcrmccdu tefmoignagedeGùibert&de Guillaume de Malmesberie A n- 
glois, qui ont vefcu.cn mefine temps que le Chroniqueur du Mont Callin. Car Guibert 
en parle en ccftç forte en fon Hiftoire de la guerre de Hierufalem,difant: Robertus quem 
agnominari V-vifcartdtm djximus, ex Normania extitit oriundus & tenui Jùtisloo 0 . Isànaturaquam 
pr&mifimus régions vtrum Jj>onte egrejfus nefcio 3 an pulfut ffedes in Apuliam abijt : ibi equos (ÿ* arma 
qui bus equesfieret, qua potuit arte cornerait. Inde cajieua quadam contraEtis iam vndccumque qui jibi 
auxiliaretur pradonibus 3 non abfque nauo tamen proditionu vfurpans , aliâqueperinde crebrit incurfio - 
mbtts fatigata erumpem , et iam vrbes prodit as obfeàit 3 ad necefiitatu deditionem impultt. Et Guil- 

laume de Malmesberie liurc 3. parlant de Guillaume le Baftard, qui conquefta l’Angleter- 
re, dit : ~4nimabat &exacuebat ipfe virtutem fuam propter Roberti Guifcardt memoriam , pronun- 
tians pudendumfore fi illi fortitudine cederet,quem nobilitate prairet. Siqutdem Robertus mediocri pa- 
rentcht inNormania orttts , qua nec humi reperet , necaltum quid tumeret, panels ànteaduentum Guil- 
lelmi in Angliam anntt cum quindecim militibus apuliam adicratpemriam necejfartamm gentit il- 
liut ignaua Jlipendiis correElurus. Nec multifluxemnt anni , qu'od Jhtpendo Dei muntre totam terram 
in potejlatem accepit. Parquoy felo ceftc dite opinion,GuillaumeFcrrebrach ne fut fils d’vn 
Tancrede,ne frere defdits Robert & Roger; comme Blondus,Pandolf.ColIinutio, Plati- 
ne,Sabellic, Michaël Ricius,& Thomas Fazellus,ontcreu, fans auoir pris garde aux ab- 
l'urditez &c répugnances qui dépendent de leur aduis, comme eft celle que les iz.freres ai- 
derét à conqucfter la Sicile à Maniaces l’an 1004, & queTancrede leur perempurut 1008. 
& Robert Guifchard fon fils iQfo.enl’aagedeSo.ans feulement. Roger Bofc Comte de 
Sicile fon frere l’an iooi.aagé de yo.ans. Aufli que les freres firent vn accord entr’eux,fui- 
uant lequel ils deuoient fucceder l’vn à l’autre és pays par eüx conqucftez. Et que Roger 
neantmoins ne fucceda à Guifchard, lequel auoit bien eu à leur dire droiët & iufte occa- 
fion de ne fc lailferfraudcr de long rang & ordre de fucceder par fon nepueu Bagelard. 
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loint que l’aage de Robert & Roger quand ils font deccdez,dcclare euidemment qu’ils ne 
peuuent eftre de ceux qui allèrent celle anneeau feruice des Grecs en Sicile,ny des douze 
Capitaincs.quieonqueftcrentlaPouifle bien toft apres Guillaume Ferrebrach , pour’ce 
que Robert, félon l’aage qu’on luy donne, n’euft feeu eftre celle annee plus aagé de iy.ans, 
& Roger fon frere de cinq.Parquoy ic conuiens bien qu’ils cftoient fils de Tangrede, mais 
non frères de Guillaume Fcrrebraeh:fi ce n’eft qu’ils l'aient efté d’alliance. Ainfi que Ri- 
chard Prince de Capuë a efté appelle frere de Robert Guifcard,pourcc qu’il auoit efpoufé 
fa fceur:ou fil ne faut croire Martin en là Chronique & Cufantin, qui difent qu’il eftoit 
feulement forty de la race de Ferrebrach.Volatcrranus auec eux tous dit que les Normâs 
vindrent à plus d’vne fois en Italie. Parquoy puis que Thomas Fazellus a voulu eftre de 
l’opinion que nous reprouuons,il fe deuroit efforcer de la proùuer par quelques filtres ou 
panchartcs,puisquilenatantalleguédecclles du Prince Roger, cfquclles il failt men- 
tion de fon frere Robert Guifcard fans en nommer aucun autrc,fignammcntcnvneoù 
il dit qu’il delaifte des biens à fon Eglife pour le fâlut de fon ame,de fes enfans & dudit Ro- 
bert fon frere. 
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E n vn tumulte excité à Parme, vn des principaux officiers domeftiques de l’Empereur 
fut mis à mort Qui fut caufe qu’il fit affieger celle ville là pour réparation de l’iniure qui 
luy auoit efté faiétedaquelle il prill en telle forte qu’il mit la plufpart d’iccllc en cendres. 
Et puis à la rcquefte des moines du Mont Caffin,aufquels Pandulfe Prince de Capua fai- 
foit beaucoup de fafeheries & de trauerfes, approcha de leur Abbaie pour leur en faire fai- 
re raifon.Ëtpoutcc qu’il trouua le Prince rebelle & obftiné en fon fait, il levintcerchcr 
iufques dedans la ville de Capua, d’où il le contraignit fenfuir, & fe retirera Conftanti- 
noplepourenramcncrfccours.Lequeltoutesfoisluy fut dénié, eftant l’Empereur Grec 
occupé en d’autrres plus grandes affaires.Tellement qu’il y demeura fans rie faire iufques 
au trefpasd’iceluy parl’erpacededeuxans.Àumoiendequoy l’Empereur Conrard con- 
féra la principaulté de Capue à Gaimarc,qui eftoit ja Prince de Salerne,& apres l’en auoir 
inuefty &misenpoffeflion,lapeftefeftantmifeen fon camp il fut contraint de fen re- 
tourner en Allemagne:donnant occafion par fon départ à Herebert Arçhéuefque de Mi- 
lan de faire plus du diable & de l’enragé qu’il n auoit encor fait. Car il fe mit à cercher & 
pratiquer tous les moiens de fe fortifier & maintenir en fon droit. Tellement qu’on eferit 
que ce fut luy qui inuenta lors le chariot qui portoit les enfeignes de guerre que les Ita- 
liens appellent Caroccio } lequel nous deferirons cy apres , & la maniéré de faire la guerre 
auec iceluy. Or pource que la Seigneurie de Milan appartenoit à l’Eucfque d’icelle qui en 
eftoit appellé Comte, & qu’il auoit fouz luy vn Lieutenant nommé Vicomte, celuy qui e- 
xerçaeefte charge fouzluv,futvnEIiprand, duquel on dit que la race des Vicomtes de 
Milan eft procedeejlequel àce qu’eferiuent les hiftoriens d’Italie fut vn vaillant perfonna- , 
ge de fon temps. Chronique du Mont Caflin. 

Herman Duc de Suaube beau-fils de l’Empereur Conrard mourut de pefte en Italie 
le t3.iour de Iuillet:& pource qu'il ne laiffa aucuns enfans, l’Empereur donna fa Duché à 
vn Ôthon nepueu de l’Empereur Othon 3 . qui eftoit fon plus proche parent. Herman 
Contrait. 

H s n r y fils de Lambert Comte de Louuainfiit occis en vnchaftcau par vn nommé 
Herman.qu il tenoit prifonnier en ùl maifon.lailTant vn fils nommé Othon, qui mouràt 
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lameimeannec.Au moiendequoy Lambert z.du nom Ton frcrc luy fucceda auCdmté 
de Louuain. Sigeberr. v 

Est 1 en h t premier Roy Chreftien( à ce qu’on dit) de Hongrie, &qui pourfafain- 
deté a efté canonizé entre les Sainéb,mourut le iour de l’Afcenfion noftre Damc,ay ât en 
deffault d’enfans adopté deuant Ton trcfpas pour Ton fils & inftitué quant & quant Ton he- 
ritier & fucceiïeur de l'a couronne le fils a vnefienne fœur nommé Geila, lelon les autres 
Picrre,qu elle auoit eu'ce difent les Hiftoriens de Hongrie) de Guillaume frère de Sigif- 
mund Duc ou Roy de Bourgongne(duqueltoutesfois ne le trouuc rien eferit ailleurs. ) 
Qiù fut caufe que les Hongrois le receurent pour leur Roy. Mais pource que dégénérant 
de la vertu & modeftiede fon oncle, voulut régner de plus rigoureufe façon qu’il n’a oit 
faid,ils le prindrent fi à cœur qu’ils ne l’endurerent que trois ans. Bonnnius , Abraham 
Baskai 

V n Seigneur de Pologne nommé Mafiaus ou Mafos, fempara, durant les troubles de 
Pologne, par force du pais de Plocic, auquel il donna le nom de Mafiouie ou Mafiûflîe. 
Martin Cromer. 

Canÿte ou Knuto Roy de Dannemarc , informé delà maùuaife volonté que les 
Suefliens auoient enuers leur Rov,fcmit en efperahcede Jepouuoir chaflerde Ion Koiau- 
me,ou pour le moins de luy ofter la Schouingie.Occafion pourquoy il fit aller vne armee 
contre luy fouz la conduide d vn Capitaine nommé Vlphp , qui mit en routte l’ar- 
mec des Suefliens. Au moien dcquoylaSchouingie fe rendit à luy au nOm defonmai- 
fire, lequel il alla apres ceftc conqueftc retrouucr. loannes Magnus liurc 18. chapi- 
tre 17. 

S o v z l’Empereur Conrard les Pomcraniens & Stargardicns qu’on nommoit ancien- 
nement les Riaduricns& Toleuzins , voulans entreprendre iur la liberté des Eiclauons 
leurs voifins,qui habitoient le pais qu’on nomme auioui d’huy Roftochic, furent caufe que 
ils le mirent en la protediô du Roy de Dannemarc,du Duc Bernard de Saxe & de G jdo- 
Ical Prince des Abodntes,qüi les lccoururcnt de fi bonne forte, qu’ils vainquirent leurs 
ennemis, & les contraignirent de racheter la paix d’eux au pris de quinze mille marcs d’ar- 
gent. Hclmoduschap.ïî. 

Avicenne Prince des Médecins Arabes mourut l’an 418. de l’Hégire, comme tef- 
moigne Sorfanus fon difciple en fa vie. 
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Commencement du régné des Nor- 

mansen la Pouille&à Naples. 

O nr a rd i.du nom furnomméSalique,Empercur de Germanie & tTuc 
d e Franconic, mourut au Trait en Hollande le^iour de Iuin. A caufe dc- 
quoy fon fils nommé Hemy, qu’on furnomma le Noir , qui fut z. du nom 
des Empereurs & 3. des Rois de Germanie, entra en pofieflion de l’Empire 
qui fut gouuemé par luy fouz tiltre premièrement dé R oy des Romains le* 
>acedc i7.ans,4.mois,i.iour,ôcfouzlenom d’Empereurenuiron lo.ans. Herman Con- 
ra<a,Lambert de ScafEMarianus Scotus,Othon de Frifing.auec le Sppplèmét d Idatius, 
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qui a efté continué feulement iufquesicy. Parquoy Glaberfcft mefconté qui rapporte la 
mort de Conrardàl’an 1041. 

Alain 3. du nom Duc de Bretagne mourut , laiflant vnfils nommé Conan en fort 
bas àagc.Ce qui donna dccafion à Eudes Comte de Ponthieure fon oncle de femparer 
de la Duché de Bretagne, laquelle il pofteda 8.ans. Annal.de Bretaigne. 

Lès Princes d’Afrique ayant grand regret à la perte de Sicile, mirent fus vne grande 
armee pout la tcCouurer.LaqUellc fut encor deifaiâe à laide des Normans François , cjui 
luy furent lors ( comme femble vouloir déclarer la Chronique du Mont Caffîn) enuoiez 
par Guaimare Prince de Salcrnc, apres qu’il eut eftéinftitué Prince de Capuc, & con- 
duits ( félon les Authcurs Grecs) par Arauin,lèquel (cômc récite la mefme Chronique) 
fe porta fi vaillamment en cefte guerre,qu’il tua vn Sarrazin, & gangna le cheuald'iccluy, 
qui eftoit de grande vâlcùr.Pour raifon dequoÿ Maniaces lclüy ofta de force aucc quel- 
que ignominie : d’autant qu’il ne le Voulut lafeher de fon gré.Combié que Cedrenus fem- 
ble attribuer cclà à Doceanfucceficur de Maniaces:mais tant y a que cefte offenfe fut la 
première caufe fie origine de la haine que les Normans concernent contre les Grecs, qui 
fut càufe de leur ruine en Italie Autheurs precedens. 

L e nouueau Empereur Henry fetrouuant empefehé à cftablir fon eftat, fie menacé de 
la guerre de Hongrie & de Boëme, laquelle luy oftoit le moien de penfer aux affaires d’I- 
talie, enuoîa porter parolles de paix à Hercbert Archcuefqiie fieComtc dcMilan.En vertu 
defquellcs il mit bas les armes,8e forint en repos. Sigonius. 

Les deux freres Louis fie Charles ou Hugues fils de Charles de France cy deuât Duc 
de Lorraine, defquels nous auons parlé cy defliis, apres auoir fuiuy lacour de l’Empereur 
Henry, & apres iccluy de l'Empereur Conrard, la femme duquel eftoit fcmblablement 
leur parente, furent en faueur 8e à l’inftance d’icellé faits Comtes Palatins fie Confeillcrs 
dé l’Empereur. Et puisl’vn d’iceux,à fçauoir Hugues ou Charles, fe mit à la fuittedcla cour 
de l’Archeuefque de Majencc, l’autre facquift plufietirs terres, fiefs 8e feignéurics dudit Ar- 
cheuëfque de Majence en la Turingie lequel lefîtaufti fon fouzfeigneur. Mais l’Empereur 
Conrardluv concéda en finie tiltre de Comte de Turingie cefte année , fie luy conferma 
fouzicehiy fie à fes Hoirs à perpétuité la pofleffion 8e propriété des terres qu’il y auoit ac- 
quifcs.Comme il fe voit déclaré par l’inftruihent publié qu’il luy en fit faire lors , duquel 
nous auons extrait les claùfes qui t’enfuiuent.Co»>W«ï &c.Notum ejfe volumus &c. qualiter 
nos ob incremcntum dileShJiim * concertais noflr <e GifiU cuidam Ludomco Comtti confmgumeo no- 
flro priedium quod ab ihcolti Turingiét comparant, villam feiliett iAldemberr & noualia propè hinc 
& inde adiacentia pattern vejlræ folitudinit Loybe nojlrx domination* fubtacentem , quam ei nojira 
donatione contulimus libéré & quiet è perfrueda regia authoritate JlabiUtafecimm y quk hit locit (<r ter- 
minù concluduntur &‘C.S\irhnn i v.Cal.Maij Anno Incarnat. DomintM.xxxix. IndiCi, vil. A nno 
Do nu ni Coradi Imperalori* kugujhjmptrij xin.fccçm vero xv.Ce qui môftre que celà fefit bic 
deuant le trefpas d’iceluy. Depuis ce temps là ledit Louis fintitula Comte de Turingie, 
lequel on tient auoir efté le premier des Princes laies qui porta ce tiltre là. Aureftece 
mefme Louis pource qu’il portoit belle longue barbe , fut furnommé le Barbu. Mais ce 
que les rfiftoires fié Chroniques des Lantgraüesdela Tiiringic l’appellent Comte d’Or- 
leans,comme l’avant efté auparauant que venir en Allemagne , eft pource qu’il auoit pris 
fa naiffancc à Orléans, pendant que fon pete y eftoit prifonnier, fie qu’il en eftoit party de 
là,& non pas pour en auoir efté Comte. 

L’ a n N e e mefme que l’Empereur Conrird décéda, fut rendue mémorable pour la 
mort de plufieurs autres grands Princes de France , à fçauoir de Guillaume Duc d’Aqui- 
taine & Comte de Poiftou diâ le Pccunieux, qui décéda cftantdc retour de lacaptiuité 
où il auoit efté detertu l’efpace de trois ans entre les mains de Godefroy Martel fils de Ful- 
co Comte d’ Anjou.Les autres furent Hugues Eucfque fie Ramald Comte d’Auxerre, qui 
fut occis par vn plus audacieux fie dcfefpcré que luy .Comme tefmoignent Glaber,qui dit 
que Landry pere de ce Comte Rainald auoit eu en mariage la fille du Roy Robert.Com- 
bien que d’autres eftiment qu elle fut auffi femme de Baudouin de l’Iflc Comte de 
Flandre. 

Les amis du Duc Othon Orfëlin firent tant en fon abfence par leurs menées fi: prati- 
ques, qu’ils regangnerent les cœurs fie volontcz du peuple enuers luy. De forte qu’il fefle- 
uad’vne grande furie contre Pierre Gradeni Barbolanj 8e l’ayant dégradé de la dignité 
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Ducale, le confina encore en vn mouaftcre.Etpuis remanda le Duc Othon^qui tomes- 
fois fut trouué deccdé.Mais cependant qu’on l’attcndoit, Orfon gouucrna la république 
fouz tiltre de Duc l’efpace (comme dit Contarin) d’vn an. Au bout duquel pource qu’il fe 
demit,vn nommé Dominic Ourfclin fc confiant en la nobleflc & authorité de fa race , fe 
rendirfiofé quede fingerer d’occüper la dignité Ducale,fàns la déclaration ny confentc- 
ment des citoycns-.qui trouuerent cefte nouucautc de fi mauuaife grâce, qu’il luy fut bien 
befoin de n’efirc trouué dedans la cité le troifiefmc iour apres l’vfurpation de la dignité, 
autrement ceftoitfaid de luy.Parquoy le peuple vfantde fon authorité d’eflire le Duc, 
créa le Seigneur Dominic Gradcnigou (félon Blondus & Sabellic) Flabenic, qui reue- 
noit franchement d’exil où il auoitefté enuoiê, pource qu’il feftoit faiét inftigatcur d*y 
faire aller le Duc Othon* A fon aduenement toute la famille des Ourfelins fut par vne 
ordonnace publique bannie à certain téps delà citéî& décrété equant & quat que les Ducs 
n’auroient plus à l’aduenir de compagnon à exercer leur dignite,laquelle auffi n’iroit plus 
par fucceffion.Cepcndant on faid compte qu’il a tenue io.ans,4-mois. 

Gvillavme $.du nom Comte de Prouence deceda,laifïant vn fils nommé Odon i. 
du nom, qui fut (pn heritier &fuccefïcur en la Comté de Prouence, & pered’vn fécond 
Odon, qui fut femblablement fon fucccffeur en la mcfinc Comte. Mémoires de Pro- 


uencc. 


Vratislav s, félon d’autres Bryetiflaus ou Pretiflaus & Bifetifiaus, 18. Duc de Boë- 
me,fc donnant efpoirdê bien faire fes affaires fur le Roiaume de Pologne au moicn des 
troubles qui y eftoient,enuoia fommer les Poldnois de luy rendre ce qu’ils auoient vfurpé 
fur fes anceftrcs,& àleur refus entra dedans aucc vne armée, qui prit & faccagea plufîeurS 
villes, fignamment Cracouie & Gncfna,Pofnartic & Vratiflanie en la Pologne Occiden- 
tale & Méridionale. D’autre-part Iarofiaus Prince de Rufïicmfcfta les autres contrées d’i- 
celle.Martin Cromcr,Æncas Siluius, Dubrauius,Bonfinius; 

Ioseph Roy de Maroc en Afrique deffit enuiron ce temps larmce du Prince deTe- 
mefne au Roiaume deFez,qui cftoit venu affieger la cité de Maroc en fon abfence. le an 
Lconliurez. 

Berengarivs Archediacred’AngicrSjhomme prefomptucux&opiniaftre, quoy 
qu’au refte de bonne vie & de grand fçauoir, commença en ce temps à dogmatizerdu 
point de l’Euchariftie félon la do&rinc que Bertramus & l’Efcot aüoient 170. ans aupa- 
rauant enfeignec: Que la fubftance du pain & du vin en l’Euchariftie n eft tranflubftantiee 
au vray & naturel corps de noftrc Seigneur.Et pource que l’EglifcCatholique croyoit au- 
trcmentjLanfrancus Italien Abbé lors de Condon, Humbert Cardinal, Roger &Gui- 
raund Religieux, fefleuercnt & oppoferent contre leditBerengarius* 
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Vratisiavs Duc de Boëme feftant allié de Pierre (que les autres difent Gcila)ftoy 
de Hongrie fen tenoit fi fort qu il fofa déclarer ennemy de l'Empereur, faifant la guerre 
aux Polonois alliez de 1 Empire. A caufè dequoy l’Empereur depefeha vne armee contre 
luy fouz la conduire de deux Capitaines V varnicr &i Régnault: Combien qu’Æneas Sil- 
uius eftime que ce fut fouz Othard Duc de Saxe & Procopius.Lefquels eftans mal infor- 
mez des chemins qu ils deuoient tenir pour entrer dedans le pais de Boëme Ce lai fièrent 
tomber es embufehes de leurs ennemis. Au moien dequoy ils furent defeonfits & mis en 
routte auec perte delaplufpartdeleurs gens.Comme recitent Herman Contrat, Othon 
JeFrifing.&: Auentin.Maiscequc Benno Cardinal efcritquelePape fe voulant ingerer 
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de tranfporter l’Empire à Pierre Roy de Hongrie, luyenuoia vnc couronne aueccevers 
Latin, Pfta* dédit Petram Pctrojibt Row<* caronam,ne fcmble auoir apparence de vcrité:ficc 
n’eft qu’il luy ait voulu enuoier celle couronne pour fe couronner R oy de fon Roiaume. 

F o v l qv e s furnommé Nerra ou Keyra Comte d’Anjou , mourut en la ville de 
Mets,au retour d’vn fécond ou troifîcfmevoiage qu’il auoit faiden Hierufalem, auquel 
on efcric que pour penitence des faultes qu’il feftimoit auoir faides, il fe fit attacher vn 
cordeau au col par vn de fes feruiteurs,& tirer par iceluy iufqucs au faind fepulchre, ayant 
le corps nud qu’vn autre de fes feruiteurs fouëttoit rudement auec des verges^ufques à ce 
qu’eftânt arriué audit fepulchrc il cria,Scigneur reçoy à pardon &à mcrcy le miferable 
pariutc &: fugitif Foulques.Son fucccfleur futGeofroy furnommé Martel fon fils , qui 
pour fes forces & vaillances admirables, par lcfquellcsil furmonta fes ennemis, ainfi que 
lllleseuft martelez, fut furnommé Martel.Car il vainquit en bataille Thibauld Comte de 
Chartrcs,& luy ofta la cité de Tours, prift les deux Guillaumes Comtes de Poidiers & 
d’Aquitaine en bataille: & ne voulut lafeher le dernier qu a fi dures conditions qu’il fclaiflà 
mourir de regretde les auoir accordées. Au moien dequoy il cljpoufa la vefue d’iceluy , & 
par elle prift en fa main le gouuernement d’Aquitainc,& la tutelle des enfans du defund. 
Il eut auifi de grandes guerres auec le Duc de Normandie. De l’ilfue dcfquelles ont parlé 
diuerfement les Chroniques d’Anjou & Guillaume de Malmesberic. Duquel toutesfois 
hous fommes aucunement informez de quel pariure ledit Foulques fe fentoit coulpable. 
Car parlant d’iceluy dit que Comitatiï kniegauenftm vfque ad obitum rexit multis egre^iè & in- 
iujlric refis jitfî quoi improbatur quoi Hcrbertum Comitem Cenomanêjfcm Santtonas Jponfioncvr- 
bis illettum in meato colloquio à fttellitibus fuis atpi } &quibut voluit coniitionibm irretirifecit :c*tera 
ptnftus & /Wcçer.Ncantmoins Glaber afferme que Foulques mourut en mefme année que 
Guillaume Côte de Poîdiers,& que du viuât d’iceluy fon fils Geofroy Martel auoit trois 
ans auparauant vaincu & pris ledit Comte de Poidiers. 

Thibavld Comte de Chartres & Eftienne Comte de Troie fe rebellèrent cnüi- 
ron ce temps contre le Roy de France, lequel à celle occafîon faddreftà premièrement 
au Comte Eftiéne,qu il vainquit & mit en fuitte par vne bataillc.puis fen retourna contre 
Galleran Comte de Meulanc,qui tenoit leur party. De façon qu’il le defpouilla de fa terre, 
& l’annexa à fpn domaine. Vne Chronique eferite à la main, auec les grandes Chroni- 
ques.Glabçr fait mention de celle guerre,mais il l’attribue à l’an 1044.0U 1045. 

E s t 1 e N N e furnommé Boiftlabus fenfuit clandcftincmcnt de Conftantinoplc , où 
il eftoit detenu, &fe retira au pais de Seruie,qu’il fit entièrement non feulement rebeller 
contre l’Enlpereur,mais aufli il fen conftitua Prince. De forte qu’eftant venu à ce degré, 
fit encore deftrouflèr vn nôbre de finâces,que l’Empereur enuoioit quelque part. Qip fut 
caufe qu’on depefeha vne armée contre luy,fouz la côduidc d’vn Capitaine nômé Geor- 
ge Probata,quientcndoitfi malfonfaid qu’il felailfapar fon inconnderation deffaire & 
mettre en routte auec fon armee par fon cnnemy. 

E n la mefine façon & annee vn Bulgarien nommé Pierre Deloan, qui clloit efclaue à 
Conftantinoplc, f’en citant comme le precedent enfuy en fon païs fit accroire qu’il eftoit 
dclaligneedufeuRoy Samueljfiàbon elcientquvne partie des Bulgariens s’alTeurans 
en fon dire le prirent pour leur Roy ,& fouz fa conduidc fe rebellèrent contre les Grecs. 
Mais les autres efleurentvnTrichomere,que Pierre fit bientoft aptifcs mettre à mort par 
fes pratiques. Au moien dequoy il fut receu & aduoüé Roy de tous les Bulgariens. Qui fi- 
rent aufli fouz luy vnc armée, auec laquelle il donna la chalfe à l’Empereur en la Thcflàlo- 
nique.D’où il alla encore courir iufqu’en la Grece:& puis rangea fouz fon obeiflànce tou- 
te la prouinceNiCopolitaine,éxceptéIavilledeNaupadc. Ccdrenus. 

Maniaces voiant la Sicile deliuree de la main des Sarrazins, renuoia les Normans 
auec Arduin en Italie, lequel fe fouuenat de l’iniure qu’il auoit receuë de luy, s’en alla trou- 
uerRanuIfe Comte d’Auerfa,qui eftoit Normand de nation,de ceux qui eftoicntjaarri- 
uez des premier*» en Italie, pour l’induire à entreprendre auec cous ceux de fa natiô à chaf- 
fer les Grecs hors de toute l’Italie.Cependant Maniaces commença de fe porter tant info- 
lemment en fa charge, qu’il fut accufè vers l’Empereur fon maiftre de machiner contre la 
majefté d’iceluy par fon Admiral,qui eftoit auec luy, auquel il auoit tenu quelques propos 
aigres &fafcheux,luy imputant d’auoir par fa faultelainé euader le chef de i’armee des 
Sarrazins à la dernieredefeonfiture qu’il auoit faidc d’eux. Tellement qu’il futrappellé 
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ignominieufement Si mis en prifon.Ce qui fut vne fécondé occafion de faire rcnuerfer les 
affaires des Grecs en Sicile-Car l’Empereur Michel enuoiadcux dcfes fauorits pour cftre 
fes Lieutcnans,qu’onappclloitlorsCatapanes,l’vn en Italie, qui fappclloit Michel Do- 
ccan(felon la Chronique du Mont Caflin Duciian ) fort Protofpataire,& l'autre Bafile Pc- 
diadite en Sicile,où il deuoit aüoir pour adioint Eftiennc,qui auoit efté Admirai de la mer 
fouz Maniaees & fon accufateur.Lcfquels mirent fl mauuais ordre en leur prouince,qu’ils 
donnèrent par leur pufîllartimité Si coüardife occafion & moien aux Sarrazins d’Afrique 
de rcuenir derechef conquefter 8i réduire toute ht Sicile en leurs mains, referué la ville de 
Mcflinc,qui fut vaillamment 8i heureufement défendue & gardée par vn Capitaine de 
l’Empereur nommé Catalaco.Quant aux affaires d’Italic,la venue de Doccanou Duciian 
n’y fut pas gueres plus heureufe pour les Grecs.Car combien qu’à fon arriuec les Normâs 
ne fifTent aucun femblant de vouloir rien remuer contre luy , & qu’ Arduin euft acheté de 
luy la dignité dé Candidat, auec le gouucrnemét de quelques villes de la Pouille,fi cft-ce 
toutesfois que l’ardeur de venger l’iniure qu’il auoit rcceuë de Maniaees fur toute la natiô 
des Grecs , 1 c brufloit toufiours en fon cceur,iufques à ce qu’il euft faiét fortir lefeu.Côme 
recice la Chronique du Mont Caflin auec Ioannes Curopalates Si Cedrenus:lefquels 
rapportent le rappel de Maniaees 8i la venue de fes deux fuccëflcurs à l’Indi&ion hui- 
«ftiefrrçe. 

Màgfinloech félon Marianus Séottis , ou tonirtic veulent les autres Machabet, 
ayant mis à mort le Roy Duncan ou DunCarcî fon coufin germain, & chaffé fes enfans, 
fempara tyranniquement du Roiaume d’Efcoflc, Si le polfedademefmc façon 1 6. ou 
t7.ans. Au rapport de He&or Boëtius , Ioan Maieur 8i George Buchanandeiquels nous 
commençons auec Marianus Scotus cefte annce,qui eft aufli l’opinion des autres, fors du- 
dit Hcélor qui les compte de l’an 1047. 

Par la mort de Herald Roy d’Angleterre, qui décéda au mois d’Auril , Canute ou 
Kunto,felon Guillaume de Malmcsberie Hardamite,fon frere , qui tenoit le Roiaume de 
Danncmarc/e trafporta en Angleterre, où il fut receu au mois d’Aouft pour Roy de tous 
les Anglois.De forte qu’il régna fur eux 2.ans, durant lcfqueîs il fit (au dire de Saxon Grâ- 
maricn enfonhiftoire de Dannemarc) venir de Normandie le bon Prince Edouard fon 
frere de par mcrc,8i fils du feu Roy Etheldrede,pour le faire regner auec luy. Guillaume 
dcMalmesbcrie. 

La cité de Lubcc en Allemagne fut fondée ccfte annee par Gotfcal Prince Chreftié 
des Abodritcs. Munftcr. 

Les eftats de Pologne aflcmblcz en la ville de Ghefna pour remédier au miferablc 
éftat de leur Roiaume, fe trouuercntd’aduis de rappellerlcur Prince Cazimire , qui eftoic 
moine à Clugny,pour venir cftre leur Roy.Mais pourcc que la reiglc de fo ordre ne luy fe- 
bloit pas permettre d’accepter cefte charge, on alla au Pape Benoift. Lequel voiant la ne 
ceflité&r importance de l’affaire, ne fc fît gueres preficr pour donner difpenfe à Cazimire 
de laifïer fon ordre,& de reprendre l’eftat feculier, enfemble aufli de fe marier & repren- 
dre l’adminiftration de fon Roiaume. A condition toutesfois que tous les Polonois fe- 
roient tenus d’enuoicr tous les ans vne piece de monnoie qu’on appelloitle denier S; Pier- 
re pour chafquc tefte à luy Si à fes fuccefleurs de cefte grace.En mémoire aufli de laquelle 
ils feroient tenus déporter la cheueleure razee à la maniéré des moines, 8 t fc veftir à tou- 
tes les plus folemnelles feftes de l’annee d’vn furplis blanc comme les preftrcs.Suiuant lef 
quelles charges Cazimire fen alla en Pologne, où il fut receu & couronné Roy au grand 
contentement de tous fes fubje<fts,dc faco qu’il régna ’iufques à fa mort l’efpace de 18. ans. 
Et donna fi bon ordre par fa pfouidence, que fon Roiaume fut en peu de temps réduit en 
vnion Si tranquillité. Martin Cromer liu.4.Chron.de Pologne liu.z. 

E n la mefme annee vn Synode prouincial des Euefqucs du Patriarchal d’Aquilee Si 
de Venifefc tint à Vcnife: Auquel fut ordonné qu’aucun Eucfqucne feroit confacré do- 
uant l’aage de 30. an s, vn Diacre de 2y.Et que le Chrefme,l’Euchariftie Si les habits fàccr- 
dotaux fe garderaient enfermez auec la clef dedans les temples. Sigonius. 

Vu Monde. 
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Michel furnommé le Paphlagonicn Empereur de Grèce, eftant tellement deuenu 
inualide de Ton corps qu’il Ce trouuoit inhabile de pouuoir plus porter le faix de l’Empire, 
fen démit volontairement enuifon le j;iour de Décembre, pour à fin d’achcuer le refte de 
fes iours en vn monaftere, où il en eut la fin le io.iour du mefme mois , eftant ja la to.Indi- 
<ftiohCommencee(tefmoinCedrenus)&lcro4i;dc noftre Seigneur non encore expiré. 
Au moien dequoy l’Imperatrice Zoé rentra en fa première authorité , & adopta pour fon 
filslenepueu de fon mary nomme Michel, qui fut j.du nom/timommé Calaphates, qui 
fignifîe Calefreteur de nauiresepource que Tes parens auoient auéresfois fait vnteleftat. 
Neantmoins apres auoir receu la couronne Impériale, il fc rendit tant ingrat enuers celle 
dequiilauoitreceuvntclbien,qu’illuy ofta dutoutlegouucrnemcnt dcl’Empire, &la 
chaflàdela cour. 

L’emperevr Henry ayant enuie d’auoit fa raifon du Duc de Boëme , que Lambert 
de Scaffuab appelle Prcuflaus, mena luy-mefme en perfonne vne armee contre luy. De 
forte qu’il gangnâ lentrec du pais de Boëmc,lcquel il mit quafi tout à feu & à fang,iufques 
à ce qu’il eut contraint fon ennemy de luy liurer bataille, qu’il perdit. Au moien dequoy 
force luy fut de fc venir rendre à la mcrcy,faifant enuers luy amende honorable de fa fau 
tejenfcmble aulfi ferment de fidelité Si obeiflànce:& de luy paier tous les ans le tribut que 
fes prcdeccflcufs auoient aecouftumé.Hermân Contr.Marianus Scotus, Auentin.Quant 
à ce qu Æneas Siluius attribue cccy à l'art 1052.il femble qu’il fault pluftoft lire 1042. 

Vne fedition excitec en la ville de Milan entre le populaire & les Nobles pour railon 
du gouuernement que les Nobles vfurpoient, fut caufeque le populaire efleutvn Lanzo 
Curtius pour fon chef & Capitaine,auquel il donna deux Confuls pour adioints,& fouz 
leur conduire chafla les Nobles de la villc.Qui fut caufe qu'ils fc rallièrent enfemble , & 
aucc l’aide de leurs alliez & amis vindrent alfieger leur cité, pour fc remettre dedans en lc- 
ftat auquel ils y eftoient auparauant. Sigonius. 

É n la meûne annee en laquelle Glaber tcfmoigne que la folemnité de Pafques fut célé- 
brée le n.iour de Mars, vne paix ou trefue generale fe fit par toute la France, fans qu’on 
feeut qui auoit eftél’autheurd’icclle,finon la crainte & amour de Dieu, qui fit tant que 
les Rois & Princes , & gens du bas & médiocre eftat fcfouzmirent volontairement ài- 
cellc obferuer.fans en eftre forcez ny follicitcz.Dont elle fut appellce la trefue ou accord 
du Seigneur, & duraiufqucs au temps que le difeord d’entre le Roy Hcry,&les fils du feu 
Comte Odon de Champagne le fit rompre,en telle forte que nul n ’cuft à ce faire tort, faf- 
cherie ou violence à aucun. Glaber. 

Cependant Pierre Roy de Hongrie fut pour fes cruautez & njauuaifes comple- 
xions, mcfmcment pour le mauuais traitement qu’il faifoitàla RoineGifalevefuedu 
Roy défunt dcchaffé des Hongrois, & contraint fc retirer vers le Marquis d’Auftriche 
qui auoit efpoufé fa foeur,par la recommandation duquel il reuint en grâce aucc l’Empe- 
reur, encore qu’il l’cuft grandement offenfé par le fecours qu'il auoit donné au Duc de 
BoHme.Mais les Hongrois efleurent pour leur Roy en fon lieu Aba, félon les autres Ouo, 
ou Obo & Albo, beau-frerc du feu Roy Eftiennc.Hcrman Contrat, Othon de Frifingé* 
Auentin, Martin Cromer, 
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7oo Seconde partie 

Commencement du régné des Nor- 

mansenlaPouille. 

É s Hiftoriens qui femblcnt auoir plus véritablement remarqué le temps du 
commencement & de l'eftabliflement du règne & des conqueftes que les Nor- 
mans ont faiét és païs delà Pouillc & Calabre* ne conuienncnt pas bien delà 
première caufc & occafion qui les fit efmouuoir contre les Grecs. Caria Chro- 
nique du Mont Caflin l’attribue à Induré feule fai&epar Maniaces au Capitaine Arduin. 
Mais tous les Grecs, comme Zonarc,Cedrenus,& Ican Curopalates , en coulpcnt Michel 
Docean ou Duclian, lequel voulut à ce qu’ils difent non feulement frauder les Normans 
des gaiges qui leur eftoient deuz pour le feruicc qu’ils auoient fai<ft à l’Empereur en la 
guerre de Sicile,mais auffi fit donner les eftriuiercs audit Arduin, ou à celuy qui eftoit leur 
CapitaineXes autres Hiftoriens d’Italie & de Sicile difent plus, que ce fut delà portion 
qu’ils deuoient auoir en la conqueftc de la Sicile, fuiuant lapromeffe qu’on leur auoit fai- 
lle pour les y faire aller, dont on les vouloitcintrer.Mais ils faccordercnt tous de l’effeâ 
qui fenenfuiuit. A fçauoir que Ranulfe(qui eftoit lors corne le chef & Capitaine general 
de tous les Normans venus en Italie,& occupoit ja la ville & Comté d’Auerfà) incité par 
les perfuafîôs d’Arduin qui luy faifoit bien goufter la facilité de paruenir à ce qu’il luy pro- 
mettoit par la pufillanimité & coüardifedcs Grecs, luy donnatrois cens de fes Normans 
feulement auec douze Capitaines choifiz & nômez d’entr’eux pour cômencer par euxle 
jeu de l’entreprinfe, apres auoir tiré ferment d’eux qu’ils départirent par portion egalle en 
tr’eux,cc qu’ils gangneroient & côquefteroient furl’ennemy.Parquoy leur premier effort 
fe fit fur la cité de Melphe,qui eftoit comme la porte ou clef de la Pouillc. Laquelle fe vit 
pluftoft entre leurs mains,qu'on fe doutaft d’cux.Aumoiendequoy ils fe fâifirét encor de 
tant plus facilemét d’aucunes autres villes plus proches d’icelle, comme de V cnifc,Afcule 
& Labclle.Qm fut caufe que Docean fe vint prefenter deuant eux pour les côbatrc , auec 
ce qu'il auoit de gendarmerie, pour la defencc de fa prouince, auprès de la riuiere qu’on ap 
pelloit lors Oliuent.Où ils lefouftindrent fi furieufement qu’ils nelaiflerct euaderqueluy- 
de tous les gens de leurs mains,fans cftre morts ou pris. Ainfî que luy auoit ordôné de faire 
d’eux à fes gens, fil les euft vaincus. De laquelle lourde perte l’Empereur Botoniates(felon 
les A utheurs Grecs,pluftoft que Calafatcs corne Sigonius fcft perfuadé,fi cela feft fait ce- 
fte annee)aduerty,enuoia vne puilfante armée à Docean, pour vanger & réparer la honte 
de la première. Laquelle toutesfois fut encore par eux deffaiéte auprès du ficuueappellé 
des Romains Aufide , des Italiens Lafante ou Lofante, au lieu où les Romains perdirét la 
iournec de Cannas contre Hannibal.Tellcmcnt que la defcôfiture que les Grecs y receu- 
rentccftefois,n’ennoblitpas moins le mefme lieu que celle des Romains auoit ja fai&: 
non tant pource que toute leur armee y fut entièrement dcffaiâe, à caufè que le cours du 
fleuuefehaufla fi prodigieufement depuis qu’ils l’eurent palTé, qu’il ne fe trouua gueiablc 
lors qu’il leur fut befoin de le rcpaffer,que pour autant qu’ils furent par icelle fpoliez de la 
meilleure partie des prouinccs qu’ils tenoient en Italie,& n’y peurent oneques depuis re- 
uenir au deffus,nc mefme fi bien defendre ce qui leur y refta lors , qu’ils n’en fulTent non 
gueres long téps apres dechaftez.Car au bruit de ce bon-heur aduenu à ces premiers Nor- 
mans,pluficurs furent affriadez de fortir de leur pais pour fe venir ioindre à eux.Tel a efté 
le commencement desconquteftes que les Normans ont faiâ enlaPouille, lequel nous 
n’auons pas voulu auec Onufrius rapporter à l’an 1038. Ny comme ont fait Blondus,Pan- 
dolfo Collinutio, Sabellic, Michael Ricius,& quafi tous les autres efcriuains d’Italie ontà 
l’an 1004.0U 1008. ains à ceftc année fculemét.D’autât que ic voy que les Hiftoriés Grecs 
comme Cedrenus & Iean Curopalates(qui afferment expreffément que ce fut en la 9X1- 
di&ion l’an de la création du monde félon la fupputation Grecque 6j 49.)en conuienncnt 
auec le Chroniqueur du Mont Caflin. Lequel auffi déclare que la prife de Melphes fefît le 
iour de la fefte S.Bcnoift,qui eft le 2 r.iour du mois de Mars, lequel fe trouua ceftc di<ftc an 
nec au grand Samedy veille de Pafques,qui eft vne note certaine. 
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Alvsian Patrice de Grece,qui eftoit fils du feu Roy Aaronde Bulgarie, fçaehant le 
changement qui eftoit en ion païs,fe defroba de la cour de l’Empereur , & fe retira vers le 
Roy Delean, qui luy donna la conduire de larmce qu’il vouloit enuoier contre la ville] 
de Theflalonique:où l’heur luydift fi mal, qu’il fut honteufement defeonfit aucc perte de 
plus de quinze mille de fesgens,parvne faillie que les Thelfaloniciens firent fur luy. Qui 
futcaufeque Delean entra en deffi de luy.Mais il ne fen peut fi bien donner de garde, 
qu’il ne fe laiflàftpreuenir.De forte qu’il eut lesyeux ereuczpariccluyj qui apres ce fait fe 
retira vers l’Empereur, luy faifant fi bien entendre l’cftat de la Bulgarie , qu’il y enuoia vne 
armee,qui la reduifit en fon obeilfance fans grandcrefiftanec. Cedrenus. 

I e a n Garland Anglois & Campanus,pcrfonnSges de grand fçauoir en Aftrolôgie & 
ésfcicnces Philofophiques,florilfoient en ce temps. 


Du Monde. 6 079 J 

E. et Allemagne, 3 

| R .dcRufoe. 

*7 

De Iefns Chrifi. 1042 ( 

R. des François, il 

K.de Hongrie. 

1 

IndiSlion. 10 [ 

R.£^4rragon. 27 

| R -de Pologne. 

16 

DetHegire 434. leiç. j 

R.deNauarre. io 

R.de Cajhlle. 

*7 


R. des Efcojfois. z 

Comtes de la P ouille. 

4 

Papes. 10 

R.des Anglois. z 

R.deDannemarc. 

I 

E. de Grèce. 1 j 

D ucsdeVenife. J 





Commencement du Compte 

des ans des Rois de 
Danncmarc. 

E peuple de Conftantinoplctrouua dcfimauuaifegracele traitement que! 
Calafatcs faifoit à fa mere Zoé, qu’il fefleua contre luy en telle forte qu’il luy 
creualesyeuXj&puisl’enuoiacnexillezi. iour d’Aurildc Iazo. Indi&ion, 
l’an du monde félon les Grecs 6550. apres qu’il eut tenu l’Empire l’efpacc 
feulement de 4.mois 5.iours. Au moic dequoyZoé fut rappellee & remife en 
fon premier eftatjauquelelledemeural’elpacedej.mois.Etpuisne fe pouuant paflerde 
mary,efpoufa enj.nopces Coftatin Monomach,qui fut n.du nom, qui le trouueauoir cô- 
mandé tant feul qu’auec elle l’efpace de iz.ans, & enuiron 8. mois. Cedrenus, Zonare,Toâ 
Curopal-Michael Glyca.Lefquels auflî tcfmoignent que les Conftantinopolitainspor- 
toientvncfigrandeaffetionà ceftc Zoé, & à (a (beur Theodora, qu’ils les appelloient 
leurs meres,pource quelles faccommodoient fort bien aucc eux,& ne permettoient que 
les offices & dignitez de iudicaturc fuffent vénales. 

A b a Roy des Hongrois,compr.cnant bien que le reçueil que l’Empereur Henry faifoit 
à fon ennemy reuiendroit à fon prciudice, voulut preuenir ce qu’il auoit opinio qu’on luy 
deuft faire, par vnearmee qu’il mit dedans le pais de Carinthie & de Bauiere.qui roudroia 
tout par où elle paflàjiufques à ce qu’Adalbert Marquis d’Auftrichc & fon fils Luitpold fc 
prefenterent au deuant de luy,auec quelque nôbre de gens qu'ils auoient affemblez.Et les 
combatirent fi vertueufemcnt,qu’il fut mis honteufement en routte auec perte de la meil- 
leure part de fon afmce.Qui fut caufe qu’il eut moins de moicn defe défendre &fouftc- 
nir contre l’Empereur, qui le vint bien toft apres chercher auec fa puiffitnee dedans fon 
Roiaume.De forte que force luy fut de quitter la place auxAllemans: qui reduirenten 
cefte forte le Roiaumc de Hongrie au pouuoir de l’Empereur. Mais il le remit entre les 
mains d’vn des nepueux du feu Roy Eftienne, prenant ferment de fidelité de luy : pource 
que les Hongrois ne voulurent receuoir cnaucunc manierele Roy Pierre.Herman Con- 
traétjMarianus Scotus, Lambert de Scaff.Aucntin. 
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La defconfùurcignominicufe des Grecs en Italie fut caufe que l’Empereur Calafates 
ou pluftoft Conftâtin Monomach rappclla Michel Doccan de fa charge, & renuoia va au- 
tre pour cftrc Catapane ou fon Lieutenant en Italie enfonlieu.-lequel eft nommépar Ce- 
drenus & Iean Curopalate Boioiâncs,& parle Chroniqueur du Mont Caflin Exauguftc. 
Duquel nonobftant qu’on euft meilleure opinion que de fon predeccffeur, li cft-cc qu’il y 
fit auffi mal les affaires de fon maiftre que l’autre.Car outre ce qu’il fut ignominieufement 
vaincu & dcfFait auprès du Mont qu’on appellePelu parle moien d’vn renfort de gens qui 
vint(à ce que dit Curopalates)de la Lombardie ou des Alpes aux François & Normans, 
fon malheur fut d’autant plus grand aue les prcccdens , pourcc qu’il demeura leur prifon- 


nier. Lequel ils donnèrent à AtcnulfëPrincc de Bcneucnt, lequel ils firent leur chef & c 5 - 
du&cur en ceftc dernière guerre,afîn de f acquérir la faueur & bien-vucillancc des Italiés. 
A u moien dequoy il tira vne grande rançon de luy , & puis les laiffa.Parquoy iis fc mirent 
quelque cfpace de temps fouz la conduire d’vn Argire fils d’vn Mcles, duquel a efté parle 
cy deltas. Et apres auoir fait aucunes nouuelles conqucftcs en la PouiUe,ils ne fe voulurét 
plus laiffer gouuerner par eftrangers,ains donnant la fuperintcndâce de leurs affaires aucc 
le filtre de Comte à vn de leurs Capitaines nommé Guillaumc(lcquel il appelle mal à mô 
aduisfils de Tancrede lequels feftoit porté aucc fes frères le plus vaillammét de tous les 
autres fur leurs ennemis:tellemét qu’il fen'eftoit acquis le nom de Fcrrebrach, fe retirerét 
auecluy vers Guaimare Prince de Salerne & Rainulfe Cote d’Aucrfà leur Seigneur,pour 
parleur aduis &iugemét départir efgallcmétentr’eux les villes & pais qu’ils auoiét acquis 
par armcs.Or pource que ce Guillaume fut l'vn des douze Capitaines qui fubiuguerent la 
Pouille,celà peut auoir donné occafion aux autres hiftoriës d’Italie d’eftimer que fes vnze 
compagnons furent fes freres.Combien que la Chronique du Mont Caffin nous enfeigne 
clcrement qu’il n’en auoit que quatrerà fçauoir Drogo,Humfroy , Roger & Robert Guif- 
chardrquoy que Cedrenus & Curopalates ayent voulu dire que ce dernier eftoit fils du 
frere d’ Arduin.Et delà femblablcmcntpeut eftre venue la fable ( que plufieurs ont creuc) 
de l'accord que les douze frères auoiét fait de fe laiffer fucccder l’vn apres l’autre és terres 
par eux conqueftecsrpource que Drogô feft veu fucccder à l’eftat de Guillaume,8£ Hum- 
froy à Drogon. Quant au Boioiânes fùccefleur de D océan, l’affinité de fon nom auec Bu- 
baganus ou Bubagianus,que lesautres Hiftoriës d’Italie dilet auoir efté enuoié par l’Empe- 
reur Michel Catalari en la place de Meles,nous donc affez à éntédre qu’il les faut prédre 
pour vn mefmc. Encore qu’ils fe foient abufez en le rapportant au téps du Pape Benoift 8. 
Fr. Par qui l’Empereur Henry fécond fut couronné, n’aiant pas feeu qu’il y en a eu i. de ce 
nom là, le dernier dcfquels eftoit de la race du premier , comme déclare Cedrenus. 

C a n vte ouKnuto Roy d’Angleterre & de Danncmarc mourut la x.annec de fon ré- 
gné, fans laiffer aucuns enfans. A caufe dequoy les principaux d’Angleterre firent venir de 
Normandie Alfredc fils du dernier Roy Etheldrede.Mais il ne fut pas fi toft arriué , qu’vn 
grand feigneur nommé Godouin le furprit daguet & mit en pièces auec toute fa foitte de 
Normanv.pource qu’il aimoit mieux que la courône vint à fon frere Edouard Prince pai- 
fible & débonnaire, qu’à iccluy. Aufîi fut-il appcllé & rcceu au grand contentement de 
tous les Anglois.Defortc qu’il régna fur eux par çe moien l’efpace de 19. ans ,au compte 
qu’en fàid Polidore liu.8.nonobftant qu’il eftime qu’il mourut l’an 1066. Dont il faudroit 
qu il euft régné les i4.ans que dit vne vieille Chronique non imprimée que i’ay : ou que 
Alfrede euft tenu beaucoup plus long téps le Roiaume d’Angleterre qu’il n’a cftimé. En- 
core quela Chronique de Normandie tienne aucc P.Æmile, qu’il auoit ja efté mis à mort 
deuant le trefpas du Roy Haraldrou que Edouard fuft décédé pluftoft queio* 6. Tant y-a 
quecelà aduint(tefmoin Saxon Grammarien)apres quelcs Angloi^eurcntchaffè ou mis' 
en pièces tous les Dannois qui eftoient en leur pa’is,faifant vne ordonnance qu’ils n’endu- 
reroient iamais qu’aucun Dannois regnaft cy apres fur eux.D’autant que Sueuon fils d’E- 
ftritte (œur du feu Roy Canute le pcre,& d’vn Duc Vlpho de Sucffc,à qui la fucceffion du 
ieune Canute ou Knuto appartenoit de droiél de proximité, eftoit tellemét occupé au re- 
couurementdu Roiaume de Dannemarc,qu’il ne luy eftoit poflîble d’cntëdreà lAnglo* 
tcrre.Pourceque Magnus Roy dcNoruerge (mettant en auant vn accord faiélaueele 
dernier Canute, par lequel le furuiuant de fon compagnon deuoitauffi hériter de fon Roi- 
aumc)entra en querelle contre luy pour le Roiaume de Dannemarc, ayant la faueur de la 
riobieifc Dannoifc pour foy.De forte qu’il rcpoufTa &c mit en rourte tant de fois l’armee 
des 
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des S ueffîens que S ueuon amena contre luy, elle fît enfin déporter Sueuon de fapour- 
fuittc iufqucs apres fa mort. Ioan.Magnus,Guillaume’deMalmesberic, Albert Crants, 
Polidore. 

Casimire Roy de Pologne aiant enuie de réduire à Ton domaine la Duché de Maf- 
fouie diète auparauant Plocic,qui en auoit efté alience par Maflaus,mena vne armee con- 
tre luy, pat laquelle il le vainquit en vne bataille , & le contraingnit en abandonnant la 
Maffouie fe retirer vers les Pruflîcns & Iazigiens,quilereceurent en leurproteètion.Mar- 
tinCromer. 

L e maffacre qu’on fît de quelques marchans Ruffiens à Conftantinople 5 incita le Prin-^ 
ce Bladimcre de Rufïîe à prendre les armes contre les Grecs. De forte qu’il mit fus vne ar- 
mee de cent mille combatans , & d’vn grand nombre de nauircs, auec lefquels il vint ren- 
contrer & donner bataille à l’Empereur de Grèce, qui la fouftint fi brauement qu’il mit les 
Bulgaricnsenroutte. Cedrenus. 


Du Monde. 

6080 

E.tT^fllemagna 4- 

R.de Rujlie. 

28 

Delefus Chrijl. 

1043 

R.des François. li [ 

R dc Hongrie* 

2 

ïndiElion. 

il 

R. £^irragon. 28 ) 

R .de Pologne. 

$ 

De fuegire 435. 

le 8. 

R.dc Navarre* 21 

R.deCaJlille. 

28 

dt^ioujl* 


R.des Efcojfois. 3 J 

Comtes de la Pouille. 

î 

Papes. 

11 . 

R.des ~4nglois. 1 j 

R.de Dannemarc. 

2 

E. de Grece. 

1 

Ducs de Venife. 4 




A peine eftoit l'Empereur Henry de retour en Allemagne, que le Roy Ata ouVbafe 
remit fur pieds dedans le Roiaume de Hongrie, chafïint leDucque l’Empereur y auoit 
laiffé.Qui fut caüfc de le faire entreprendre le fécond voyage contre luy,auquel il fe rédit 
les Hongrois tributaires 5 & receut le Roy Aba à quelque appoinètement. D’autres eftimét 
qu’il remitle Roy Pierre en fes eftats. Mais Lâbert de Scaffuab eftime que ce fut au j;Voia- 
ge.Sommc qu’au retour de ceftui-cy il vint efpoufcr à Majencc(Glaber dit à Bczançon)Ia 
Princeffe Agnes fille du Duc Guillaume de Poiétiers.-Qui aufïi eftoit niepcc de par mere 
de Rcgnauld ou Reinald Comte de la haute Bour^ongne , qui fut pere de Guillaume fon 
fuccelfeur cy apres, & de Guy qui fut Pape nommé Calixte i.Qui eft vn tefmoignage que 
Regnauld eftoit fils d’Othe Guillaume.Mais Glaber attribue ce mariage à l’an to4y.aueclc 
voyage de Hongrie deux autres anciens Autheurs François à l’annee enfuiuant. 

A v mefmetempslc vaillant Prince Luitolph fils du Marquis Adalbert d’Auftriche, 
furnomméla Terreur des Hongrois, mourut.HermanContraèl,Cufpinian. 

Par le partage faid entre les douze Capitaines de l’aduis & iugement de Guaimare 
Prince de Salernc,& de Ranulfe le Normad Comte d'Anerfa,Ia ville d’Afcule fut aflignee 
à Guillaume Ferrebrach pour fa portion,Venife à Drogon fon frere, la ville de Labelleà 
vn des autres Capitaines nomé ArnoIin.Mais Hugues eut Monopoii, Pierre Treue,Gaul- 
tierCinita,RodolfcCane,Trifcam Mont-Pelu,HerueTrigente, Afclitin Âcheronce,vn 
autre Rodolfe S. Archange à Raufroy Monorbin & Ardouin ce qui luy auoit efté promis. 
Tellement que la Pouille fut en ccftc forte diuifee entre ces douze, ne reftans plus que 
quatre villes, (à ce que confefTc Cedrenus) de toutes les autres d’icelle entre les mains des 
Grecs:à fçauoir Brindes,Tarente,Bari & Ottrante:excepté que la ville de Melphes fut rc- 
feruee par eux pour eftre cômunê Si le premier &: cômun fiege de tous.Et la cité de Sipôtc 
auecles dcpenaenccs d’icelles, enfemblc toutes les places & terres d alentour du mot Gar- 
gan,odroiee par honneur à Rainulfe Comte d’Auerfecn confideration de ce qu’il eftoit 
leur feigncur&r principal chef.Orcftât le Côte Guillaume Ferrebrach qui auoit precmi- 
nécc fur les autres Capitaines décédé bien toft apres le partage precedét fait, Drogon fon 
frere luy fucceda à fon cftat & qualité, fouz le nom duquel les affaires de tous les Normas 
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de la Pouiïle furent gouueniees & conduidcs iufques au trefpas d’iceluy. En contempla- 
tion dequoy il a cfté appelle le premier Comte des Normans en la Pouille par ceux qui 
n'ont pas voulu mettre en compte fon frire, à caufe du peu de temps qu’il a iouy de cefte 
[qualité:laquelle fi Drogô a cxercce iufques au temps qu’a noté Onufrius, il ne peult auoir 
duré en icelle plus de fix ou fept ans,lefquels aufli luy font donnez parBlondus.La Chro- 
nique du Mot Caflin liu.3.chap.ij.dit qu’il dona à Robert Guifchard fon frere le chafteau 
S. Marc, qu’il auoit fait conftruirc és côfins de la Calabrc,auec lequel il le déclara feigneur 
de ladide CalabrcNous fommes auflî enfeignez par la mefîne Chronique, que Afclitin 
fut fuccelfeurde Rainulfe en la Comté d’Aüerfa apres le trefpas d’iceluy : lequel laiflà vn 
fils nommé Richard, qui cfpoufa la fœur de Drogon & de Robert,lequcl les années enfui- 
uans fut faid Comte d’Aucrfa & Prince de Capua. 

Cependant l’Empereur Canaphates eftât dejette de 1 Empire de Grèce, le gouuer- 
ment des Prouinccs d’Italie qui appartenoient aux Grecs, fut rendu ( tefinoin Ccdrcnus ) 
par l’Imperatrice Zoé à George Maniaces, qui fen acquitta fi prudemment qu’il retira 
vne grande partie de la Pouille de la puiflancc des Normans . Dequoy toutesfois les 
hiftoires d’Italie ne font aucune mention: fi ce n’eft qu’on vueille rapporter celà à ce que 
aucuns ont eferit, que Drogon fut vne foisdeffait &misen routtcauccfonarmeepar 
vn Lieutenant de l’Empereur nommé Meles. Au moien dequoy il perdit la plufpart de ce 
qu’il auoit conquefté en Italie. Mais qu’il fc remit en fin fi bien au delTus auec d’autres 
nouuelles forces, qu’il regangna par vne autre plus grande bataille non feulement ce 
qu’il auoit perdu par la première, mais auffiacheua de chafTerles Grecs de tout ce qu ils 
tenoient encore en Italie. 

L e s nobles de Milan tenans toufiôurs leur ville afficgce fort eftroidement, firent que 
Lanzo Capitaine du peuple fen alla demander fecours à l’Empereur Henry , luy pro- 
mettant de luy rendre la ville à fa deuotion, pourucu qu’il l’enuoiaft fecourir. Maisauant 
que le fecours fuftvenu, il réconcilia le peuple auec les Nobles , qui furent remis en 
leurs maifons . Ainfi le fiege ceffa : neantmoins toutesfois ceft accord dura bien peu. 
Sigonius. 

E s T 1 e n n e furnommé Boiftlabus Prince de Seruie , feftant fortifié & accommode 
dedans les montagnes d’Illyric,faifoitdc là des continuelles entreprinfes fur les Tribel- 
liens & prouinces de la Grecc:qui fut caufe que l’Empereur Conftantin enuoia vncarmee 
de plus de foixante mille combatans contre luy fouz la conduide d’vn fien Patrice nômé 
Michel,quifclaifla fi imprudemment attirer dedans les dcftroidsdes montagnes quefes 
ennemis tcnoient,qu’il fut honteufement deffait par eux auec vne fi horrible perte de fes 
gens que les deux tiers y demourerent. Cedrenus. 

M a s l a v s receuant vne armeè des Prufïicns fc fit par eux reconduire & remettre en 
la MafTouie.Mais quand le Roy Cazimireeut amené fa puiffance pour Ia’recouurer,les 
Prufliens qui lofèrent attendre en bataille rangée, furent fi lourdement eftrillcz par luy, 
que leur eftant force de le rccercher d’appoindement à fin d’en auoir meilleur marche, 
mirent celuy par qui ils eftoient tombez en ce malheur à mort. Au moien dequoy laMaf- 
fouie demeura paifible au Roy Cazimire. Martin Cromer. 

G o d s c a l fils d’Vdon Prince des Efclauons Vvagriens & Obodritcs, qui habitoient 
enlaprouinced’Aldembourg,eftanrreucnudupaïs d’Angleterre où il auoit fuiuy & ac- 
compagné le feu Roy Canute en toutes fes guerres, trouua fon pais occupé par d autres. 
Occafion pourquoy ii fut contraint de les guerroier iufques à ce qu’il les euftfaidlafchcr 
prife. Au moien dequoy dés qu’il fut reftably en fes eftats,il fe mit à remettre la religion & 
les Eglifes Chreftienncs en fon pais d’aulfi grande affe&ion qu’il les auoit perfccutees au- 
parauant.En quoy fenfuiuit tel effed , que Iefus Chrift fut feruy & honore de fes fubjc&s 
tout le temps qu’il velquit. Albert Crants. 

A l e x 1 v s Patriarche de Conftantinople mourut le vingtiefme iourdcFcurier 
de l’Indidion onziefme. Au moien dequoy Michel furnommé Cærularius fut le vingtein- 
quiefme iour du mois enfuiuant fubrogé en fon lieu, auquel il prefida quinze ans. Cedre- 
nus, Zonare. 

V n Synode des Prélats de Germanie fut célébré en la ville de Confiance, auquel l’Em- 
pereur Henry pardonna à tous ceux qui auoient mefpris enuers luy,& fît proclamer paix 
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vniuerfellc par tout fon Empire 5 félon Herman Contra#. Ce fut aufli poflîblc lors qu’il 
fit eftroidement (comme dit Glaber) défendre la Simonie, & que nul n’obtint par achapt 
ou prefent aucun bénéfice. 
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Théophile Erotigue Lieutenant pour l'Empereur de Grece en Cypre , s’cftant re- 
uolté contre fon maiftre,fut caufe qu’il enuoya Ion Admirai Conftantin furnommé Cha- 
ges,auec vne puiflànte armee de mer contre luy : qui fit fi brauement fon deuoir,quc le re- 
belle chafle , lesCypriots & leur Ifle furent derechef réduits en l’obeiflànce de l’Em- 
pereur comme auparauant. Mais la rébellion deManiaccs enuironlemcfme temps fut 
beaucoup plus perillcufe : pource qu’eftant rappelle du gouuernemét d’Italie d'vne trop 
rigoureufe & ignominieufe façon, il s’en irrita n Agrément, qu’il ne fit pas feulement rebel- 
ler fes Légions & l’Italie auec luy contre l’Empereur, mais aufli fe donna luy-mefme le 
nom d’Empereur,fouz lequel il fe tranfporta femblablemcnt auec fon armée en Epire : où 
fa fortune rut telle, qu’il deffit & mit en route l’armee que l’Empereur Conftantin enuoya 
contre luy. Mais il y eut gés qui le blcflerent bien toft apres,fans qu’on feeuft d’où celà ve- 
noit : de telle façon qu’il en mourut foudainement. Cedrenus,Zonare. 

Les Nobles de Milan ayans fait bannir LanzoCurtiusdeleur ville, voulurent rcco- 
mencer de traiter mal le populaire comme auparauant. Quifut caufe qu’il eficutvn au- 
tre Capitaine qui fe nommoit Landulfc pour le défendre contrcux. Sigonius. 

A b a trompant la bonne opinion que fes fubie&s auoient eu de luy,fe rendit par fes vi- 
ces aufli odieux à la NoblclTeHongtoifequ’auoit fait Pierre. De forte qu’on commença 
à fe repentir à bon efeient de luy, tant que plusieurs allèrent prier l’Empereur de leur rc- 
ftituer Pierre. Maisvneplus grande occafion luy vint delà part du Roy Aba,d’entrepré- 
dre le troifiefme voyage contré lu y. Auquel l’heur luy fut encore fi fauorable , qu’il fit vn 
horrible & incroyable efchec de l’armee d’iceluy, le quatriefme iour deluillet: par le 
may en duquel les Hongrois furent contraints de repréare le Roy Pierre.Entrc les mains 
aufli duquel vint Jbien toft apres le départ de l’Empereur tomber le Roy Aba (qui fe pen- 
foit comme aux autres fois remettre (us) où il trouua vne fin condigne à fa miferablc vie, 
laiflànt la pofieflion du Roiaume à fon cnncmy , qui la retint encore trois ans. Herman 
Contrat, Lambert de Scaffuab,Aucntin liu. y. 

A v mefme temps Gozelo ou Gothelo Duc de Lorraine mourut, laiflànt trois fils,Fre- 
deric qui fut premièrement Abbé du MontCaflîn,& puisapres Pape : Gozelo, qui n’auoit 
l’entendement fain : & Godefroy dit le Breux ou le Barbu , qui fucceda à fon pere en la 
Duché de Lorraine & ésComtezd’Ardenne&deBoüillon. Non content defquelles il 
fe voulut encore (comme difent les Chroniques de Lorrainc)adioindre la Duché de Mo- 
fellane, que fon pere auoit refignee àfonfrere Gozelo. Et pource que l’Empereur ne le 
voulut permettre, il fe rebella contre luy. Sigebert dit feulcmct que pource qu’on luy dé- 
nia la Duché de Mofcllanc, qu’il renonça au fief qu’il auoit en l’autre Duché, afin de le re- 
beller. Mais Lambert de ScafFuab ne fpecifiant point la Duché qu’on luy refufa , déclaré 
qu’il prit les armes contre l’Empereur. De forte qu’il vainquit & tua en bataille rangée le 
Duc Adalbert,que l’Empereur auoit fubrogé à fonpere. Et fit puis apres de grandes cour- 
fes & rauages iufques au Rhin. Combien que Sigebert cftime que ledit Adalbert fut tué 
plus de cinq ans apres. 

Le Roy Henry de France ayant cnuiederabbaifTcrlapuiflànccdeThibauld Comte 
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de Chartres, ccrchoit tous moyens de l’cnuclopper en affaires. De forte qu’il excita Go- 
defroy did Martel ou Tutides Comte d’Anjou aluy faire la guerre,luy donnant la Com- 
té de Tours : qui à fon adueu alfiegea la ville de Tours l’cfpace d’vn an & derny ; & la mit 
cntclpoind queThibauld fut contraint d’amenertoute fapuiflancc pour lafecourir. 
Mais l’Angcuin ayant pris la Bannière de faind Martin pour fon enfeigne,Ic chocqua fi vi- 
uement qu’il mitenpicces 760. defesgens; & le relie en route, & leretint luy-mefine 
prifonnicfjs’cftànt le Comte Efticnnc fauué à la fuite. Au moyen dequoy il fc fit deliurer 
par luy la cité de T ours, & aucuns autres chaflcaux pour fa rançon. Ce qui aduint, fcîô les 
Hiftoires de France, celle année. Combien que ce ne femblc pas auoir elté long temps a- 
pres la deffaide du Comte Eftienne.Mais Glaber l’attribue à l’an 1046. 

Regnavlt ou Reinard premier Comte ( comme on dit ) de la haulte Bourgongne, 
& Gerold qui aulfi tenoit de grandes feigneuries en la Bourgongne Iurane,prenansles ar- 
mes contre l’Empcreur,afliegerentlecha(leaudeMontbcliard. Acaufe dequoy l’Empe- 
reur depefeha vn fié Lieutenant nôme I.ouys auccarrtiec pour aller leuer le fiege , qui les 
vainquit & mit en route. Herman Contrad. Au relie parce que nous verrons cy apres 
quand nous parlerons de la mort de Guillaume l’£nfant,comme les fuccefleurs de ce Re- 
gnauld furent Comtes deSoleurre & de Vienne, ou delà race des Comtes deVienne en 
Daulphiné: & qu’ils ne dominoient pas. feulement fur la haulte Bourgongne, qui eft la 
Franche Comté, mais aulfi fur la petite, où font fituees Berne & Fribourg, & fur le pays de 
V aux, qui va iufques delà le Lac de Laufanne : & qu’il fcmonllrera aulfi par vn ancien E- 
pitaphe,que ledit Guillaume l’Enfant s’intituloit Comte de Vienne & de Solcurre ,& fei- 
gneur de Salins. Etneantmoins que nous auôsmonftré cydeuant qu’il elloit fils d’Othc 
Guillaume furnommé l’Ellranger : i’ay^pinion que par quelque alliacé qu’il eut aucc Ge- 
rold, que fcSheriticrs obtindrent de par iceluy les filtres de la Comté de V ienne & de So- 
leurre, auec la poflclfion de la Bourgongne, qui cil auprès de Bezançon , ayans ia aupara- 
uant celle qui attouche la Duché. 

Estant AmundleVil 114. Roy deSucfle décédé enuiron ce temps ( car lannee n’a 
eflc par aucun fpecifiee) lan$ laitier aucun hoir de fon corps ,les Suelfiens entrèrent en cô- 
trouerfe contre les Goths pour l’elleélion d’vn nouueau Roy; pource que les Suelfiens 
s’aftcdionnoientpourStenchille, qu’ils auoient elleu ; les Goths pour vn grand feigneur 
de leur pavs nommé Haquin Rode ou le Roux. Si ell-ce qu’ils s’accordèrent enfin, fouz 
telle condition que S tenchillc, qui elloit le plus ieunc , fe contiendroit en l’ellat auquel il 
cftoit deuant fon efledion,iufqu’apres le trcfpas de fon competiteür, qui elloit ia fort an- 
cien, donnant apparence de ne la pas deuoir taire fort longue. Ioari.Magnus liu.iS. 
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V n Seigneur nommé Iobanefica Prince d’Anie , auoit autresfois fouz l’Empereur Ba- 
file dernier cllé inflituê Gouucrneur de la grande Arménie, fouz condition qu apres 
fon decez ledit Gouuernemét & la Principauté d’Anie enfcmbleretourneroicnt à l’Em- 
pereur, pour en difpofcr à fa volonté. N eantmoins la mort de Iobanefica aduenuc , Caci- 
cius fon fils retint en fa poflclfion ce que fon perc auoit tenu: gardât toutesfois fidelité & 
amitié aux Grecs, iufques à tant que l’Empereur Conllantin Monomachfull aduile du 
droid qu’il auoit cfdircs feigneuries,lequelilrepeta. Et pource qu’il fafehoit à Cacicius de 
lafeher prife,Michel lafite Gouuerneur d’Iberie, eut charge de le pourfuiure par armes, le- 
quel fc ioignât Nicolas Coronal des Lcgiôs domcftiques,& Apoplcfpharius Gouucrneur 
de Pcrfarmenie, mena fi rudement fon ennemy, qu’il le fit quitter non feulement ce qu’il 
tenoit , mais aulfi fe venir rendre à l’Empereur. Nonobllant fon exemple toutesfois 
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Apoplefpharius voulut retenir pou rfoyquelques-vnes des places qu’il auoit oftee audit 
Caciciusj fe mettant en fi bon deuoir de les defendre, qu’il defïitrarmee qui l’en vouloir 
deboutter. Dont on fut contraint de le laiflèr en paix. Cedrenus. 

P a ». l’enrremife & confeil de plufieurs , Godefroy Duc de Lorraine s’alla prefenter à 
l'Empereur pour fc réconcilier auccluy. Mais pource qu’il parla plus hautement qu’il lêm- 
bloit ne deuoir faire, il fut retenu & mis en garde. D e laquelle il ne fe peut deliurer, qu en 
baillant Ton fils en oftage pour luy,quiÿ mourut. Cependant l’Empereur fe tranfportaen 
Bourgorigne pour mettre fin à la guerre contre les Princes Regnauld & Gerold j iefquels 
fc demans de leurs forces, fi: vinarent rendre & reconcilier àluy en la ville de Solcurrc, 
où ils furent rcceuz en grâce. Herman Contrat, Lambert Scalfuab, Sigebert, Auentin. 

Othon Comte Palatin, fils delà fœur de l’Empereur Othonj. fut cefte année inue- 
ftydcla Duché d’Allemagne, oudeSuaube,qui auoit efté vacquantc iufques icy depuis 
le trefpas du Duc Herman, duquel il eftoit le plus proche parent. Herman Contrat. 

L a dignité Papale (cô me dit Platine) eftoit en ce temps venue à ce poin6t,quela vertu, 
doétrine &>fain<ftcté de vie ne feruoiét de rien pour y parucnir,ains feulemét la Symonie, 
la corruption, les prefents & le fçauoir de bien finement briguer: tellement que l’Eglife 
Romaine eftoit (au dire de Glaber Rodulfus Moine de Clugny qui viuoit en ce temps, & 
a finy le cinquiefmc & dernier liurc de fon Hiftoire en ccft endroiét) ia fort opprimée de- 
puis zf.ans de cefte maladie de Symonie, qu’il appelle Peftiferc. Parquoy comme le Pape 
Benoift lo.fuftaccufé & atteint deSymonie & de plufieurs autres crimes & maluerlà- 
tions,lcs Romains (au rapport de Herman Contrat) le deietterent de fon fiege le 2.2. iour 
de Ianuier,& colloquèrent en fon lieu IeanEuefque de S.Sabine (par le mefinc moyen 


3 ue l’autre) qui prit le nom de Silueftre 5. Et neantmoins fut 49. iours apres fon efle&ion 
cietté,à fçauoir l’vnziefme iour de Mars. Pource, comme aucuns ont dit, qu’il eftoit ho- 
me incapable & inutile. Si ce ne fut d’auanture pour la raifon que Glaber allégué , qu’il c- 


ftoit trop ieune,n'cftant aagé de plus de 2 2. ans. Car il déclaré que tel eftoit celuy qui fut 
fait Pape deuant Grégoire fon fiicceflèur. Et en vn autre endroit, Nam & ipfe vniuerfalis 
Papa Romanus,nepos fctltcet duorttm BenediSii attjue Ioannis , qui ei prtecejferant puer fermé decennis, 
intercedente thefaurorum pecunia , eleSius extitit a Romanis. *4 quibus extnde fréquenter eieSius ac in- 
honejiè recrptusjiuüa potefiate viguit. Et^ut iam fuperius taxauimm , cateros tune temporis Ecclefia- 
rum pnelatos aurum potins (ÿ* argetum exaltabat^quàm meritum. Mais les autres font d’aduis que 
ce fut par les menées & pratiques de Benoift & de fes complices, qui fit tant qu’il fe remit 
& reftitua en fon premier eftat. Eftant toutesfois aduerty, comme récite Beno, que l’Em- 
pereur (de la volonté duquel il fe deffioit) dreftoit fon equippage pour venir en Italie : ou 
fc fentant (comme difent Herman Contrat & Valtranus Euefquc de Namubourg) eftre 
ignare des bonnes lettres, & incapable de la charge qu’ilportoit, céda & refigna fondroiéf 
à fon compagnon Ican Gratian Archeuefquc de S.Iean Portelatine fils d vn grand fei- 
gneur Romain, moyennant la fomme de 1500. liures d’or,qu’il rcceut tout comptant. Au 
moyen dequoy les Romains cfleurent fuiuat cefte refignation ledit Gratian Pape le 1. iour 
de May. De façon qu’il prit le nom de Grégoire 6.fouz lequel on tiét qu’il a gouucrné l’E- 
glife Romaine l'cfpace d’vh an,7.mois,zo.iours. S’il eft vray toutefois que l’Eglife ait efté 
fouz eux en vn fi vilain fchifme qu’ils fe foiét tous trois maintenuz pour Papes en vn mef- 
metemps.Etqu’ainfi (que confelTe Herman Contrat) chacun d’eux ait tenu fon fiege à 
part,Silueftrc à fainéte Marie Maieur , Benoift au Palais de Latran , Grégoire à S. Pierre. 
Ce que les autres ont eferit eft plus croyable, que Silueftre ne quitta fon droid : & que Be- 
noift s’aifocia feulement ou inftitua comme ion Vicaire au gouuernement & adminiftra- 
tion de la Papauté fon compagnon Grégoire, qui (comme teûnoigne Pierre de Prcmon- 
ftré fut fort afpre & diligent à nettoyer le pays des voleurs & larrons qui deftroulfoiétles 
paftans allans à Rome : tellement qu’il en ht mourir plufieurs. A caufc dequoy fes aduer- 
faires l’appelloient homicide & fanguinaire. Quât à l’indice que recite Platine, qui aduint 
en fon fepulchre apres fon enterrement , qui fit iuger qu’il auoit efté de bonne vie , pour 
mieux le perfuader il euft bien efté expédient qu’ils culfcnt nommé l’autheur qui a dit qu’il 
reuint de l’exil ( où l’Empereur l’enuoya apres la depofition ) à Rome , & qu’il ne mourut, 
ainfi que teûnoigne Beno en Allemagne. Combien que Glaber le dit auoir efté tres-re- 
ligicux. 
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Godefroy Duc de Lorraine prenant nouuelle occafîon de rébellion 'contre l’Em- 
pereur en la mort de fonfils j & en ce que ny le deuoir auquel il s’eftoit volontairement 
fubmis,ny les prières & intercclïions des Princes, n’auoient peu efmouuoir l’Empereur à 
luy laifTer la Duché de Mofellane, laquelle mefmc il auoit donnée à Albert de Namur ou 
d’Alfatie DucdeLongraftre; il s'allia de Baudouin Comte dcElandre & deTheodoric 
Marquis de Frife , à l’aide defquels il regaigna la ville & Comté de Verdun , faifànt forte 
guerre à fon aducrfâire. Albert. 

Cependant l'Empereur Henry palfa les Alpes auec vné grande armee,pour aller o- 
fterauec puiflance lefchifmc & le fcandalc qui cftoit en l’Eglife Romaine. De forte qu’e- 
ftant arriué à Pauie,iIyfitaflcmblervnSynodc dcgcnsdefçauoir, pour cftre informé 
comme il fedeuoit conduire en ccft affaire. Etenpauant outre il rencontra en chemin 
le Pape Grégoire qui venoitaudeuantdcluy, auec lequel il s’arrefta en la ville de Sutry, 
pour y affemblervn fécond Synode de Prélats, qui fut célébré au mois de Décembre: 
afin que par eux le fchifmc & la caufc d’iccluy fuffent décidez & vuidez. De forte que par 
leur iugement les trois Papes furent déclarez &iugezcoulpablcsdefimonîe, & incapa- 
bles de tenir le fiege Papal: fans qu’on fift plus de grâce à Grégoire, qui fut mefmement 
mis en prifon,& enuoy é de là en exil en Allemagne. Mais Silueftre fut renuoyé en fon E- 
uefché : Benoift s’enfuit deuant qu’eftre attrappé. Parquoy cftant Grégoire cnceftc for- 
te depofé le vingtiefme iour du mefmc mois de Décembre , & comme dit Leon d’Hoftic 
en fa Chronique du Mont Caifin en ces propres mot siFatta difcufiionc. diligents, cum nul- 
lus ( proh dolor! ) inueniretur dignus qui tante Ecclefie preeffet , force fut pour le mieux de char- 
ger l’Euefque de Bamberg nommé Suin digéré ou Suidegere , qui eftoit natif de S axe, de 
cefte dignitéjlequel fut le vingttroifiefmc iour en apres cflcu & fubftitué canoniquement 
au lieu d’iceluyî, auquel ilprefîdafouzlenomdcClement fécond neuf mois dix iours. 
Herman Contra#,Benno, Marianus Scotus, Lambert de Scaffuab, Othon de Frifingcn, 
Onufrius. 

Les Bretons en ce temps retir etent le ieunc Conan leur Prince des mains du Comte 
Eudes fon oncle, & le firent leur Duc. Ce nonobftant fondit oncle tint encore 15g temps 
depuis les principales fortereffes du pays contre luy. Annales de Bretagne. 

Pierre Roy de Hongrie ne s’eftant de rien amendé par les exemples qui luy efloict 
aduenuz cy deuant, donna en fin vn tel fcandalc de là mauuaife vie à les fubieâs, qu’ils ne 
fc reuolterent pas feulement contre luy, mais auffi contre la Religion Chrefticnne,retour- 
nans à leur première idolâtrie. Mais auec telle forcenerie, qu’ils en firent vn horrible maf- 
| facre d’autant d’Euefques,Preftres & autres qui ne voulurent renier Iefus Chrift, qui peu- 
rent tomber en leurs mains. Mefiuement auflî s’eftans fâifis de laperfonne de leur Roy, ils 
luy creuerent les yeux, dont il mourut. Puis apres appellcrcnt André &Leuantafrcres 
du feu Roy Eftienne, qui eftoient à la cour du Roy de Pologne pour régner fur eux,à cô- 
ditiondc les laifTer viure en l’erreur des Payens. Mais André apres s’eftre fait couronner 
par certains Chrcftiens.rcmit en fin par fa prudence la Religion Chreftiennc au defTus : fit 
rebaftir les T emples ruinez, & reuenir ceux qui auoient efté chaffez : & chaftia les mutins 
& rebelles , eftabliffant fon régné fi fermemët, qu’il dura douze ans apres qu’il eut enuoÿé 
prefenter fes deuoirs & fubmiflions à l’Empereur Henry. Herman Contra#, Hiftoirc 
de Hongrie. 

H e l m a R d Abbé de fain# Benigne de Dijon, pour la bonne opinion qu’on auoit de 
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(on fçauoir 8 c crudition ( car il a laide de grands tefmoignagcs qu il a elle grade ment en- 
tendu és fcicnces liberales ) fut par l’Empereur Henry quatriefme fait Archeuefque de 
Lion,commc tefmoignc la Chronique de Dijon. La collation duquel fîegcappartenoit 
lors audit Bmpereur,eftantIeLionnois compris fouzle Roiaume de Bourgongne, depuis 
qu’il y eut efté annexé parle mariagede Mathilde fœur du Roy Lorhaire; & n’tncftoit 
encor retiré ny enclauéés terres appartenantes au Roy de France, comme Belleforcft a 
voulu fauHcmcnt débattre contre moy. Car s’il auoitleu Radcunic en Ton Supplément, 
d Othon dé Frifingcn, il n’euft pas ignoré que l’Archeuefquc de Lion alla Fai re hommage 
&deuoir de ligeance à l’Empereur Frédéric premier, quand il vint prendre poflëffionde 
la Bourgongne & du Roiaume d’Arles qui Juy appartenoit de par fa femme l’an np. 
Ioinél qu’il n’y a faultc d’autres preuues pour conuaincrcfon ignorance, mcfmemcnt de 
filtres & pancharres, outre ce qui s en trouue és mémoires de faind Benigne, qui fèmblct 
auoir efte mis en eferit de ce temps-là. 
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L 1 troifîefme iour apres l’efleélion du nouueau Pape, auquel on celcbroit la fefte delà 
natiuirénoftre Seigneur, l’Empereur Henry fe fit donner parluy la couronne Impériale 
foiennellemcnt,& àfafemrneaufli. Puis pour obuier auxfchifmcs &fcandalesquiadue- 
noient ordinairement aux efleftionsdes Papes , il fit tenir vn Synode de Prélats a Rome5 
où furent fai&s aucuns decrets contre les fimoniaques. Et puis extorqua des Romains vn 
grand Ferment, de ne prendre ny eflireiamais autre Pape que celuy qu’illeurnommeroitj 
ne mcfme aulfi qu’ils ne s’aflembleroient pour en efiire ians le commandement & permif 
fiond’iceluy. Sipluftoft,commcaconfclTéSigonius, ils ne luy firent ce ferment de leur 
propre gré & volonté, en confideration de tant de peines qu’il auoit prifes à venir refor» 
merledefordrcqui eftoit enl’Eglife Romaine. Ce que la Chronique du Mont Caflin a 
à\t,ob res tam projpcrè , & tam canonicègeflas. En faueur aulfi defquellcs ils déclarent qu’ils 
l’honorcrentquant-&:-quant du tiltre de Patrice, & ordonnèrent qu’outre la couronne 
d’or, il porteroit ( encor le collier d’or. Mais à l’ilTuc de ce Synode, il s’en alla vifiter le pays 
de la Campagne & de Bencuent; où il conferma les Comtes Drogon &Rainulfe en la 
poffeflion des pays & domaines qu’ils s’eftoiét acquis par armes en la Poüille 8 c Calabre. 
Dont il leur fit pafler lettres de là Chancellerie Impériale, en faueur de ce qu’ils s’eftoient 
venuz foubmettre à luy, &lcrccognoiftre 8 C honorer par beaucoup de beaux prelcnts. 
Ce fut aulfi au mcfme voyage qu’il.reftitua la principauté de Capuë à Pandolfe , qui en a- 
uoireftédcfpoüillé neuf ans auparauant par l’Empereur Conrard: du grétoutesfois & 
contentement de Gaimare Prince de Salcrnc, à qui elle auoit efté tranfportec. Etpourcc 
que ceux de Beneuent ne luy voulurent lors ouurir leurs portes, ny le reccuoir en leur viî- 
leinc pouuant leur pis faire, il les fit excommunier par le Pape Clement qu’il auoit auec 
foy. Duquel auflila Chronique Montcalfine dit qu’il fe fit encor accompagner à fon re- 
tour iufques en Allemagne, où il mourut au bout du neufielmc mois de Ion Pontificat. 
Mais les autres tiennent qu’il demeura en Italie , & que les Romains apres le départ de 
l’Empereur curent toft trouué moyen de fe deffaire du Pape qu’il leur auoit donné , par le 
moyen du poifon que Gérard Brazute (s’il eft ainfi que dit Beno) amy & complice du Pa- 
pe Benoift 8 C de Hildebrand,!uy fît aualler : dont il mourut , au rapport de Herman Con- 
trat, le huitieûne iour d’O&obre; laiflànt, au compte d'Onufrius, le fiege Papal vacquant 


[ 'tizedby 


Seconde partie 


I’efpace de neuf mois jfept iours. Durant lefquels Benoift s’en reuint à Rome, où il exerça 
la Papauté à l’aide de ceux de là faétion, iufqucsà ce que 1’Empcrdùr y éuftpourueu. 

L'Empuevr cftant encore en Italie, donna vn Euefque à ceux dePauie, qui a* 
uoient nouucUcmcnt perdu le leur* Et pource qu’il n’eftoit à leur grc, ils «c le voulurc t re- 
ccuoir. Qui fut caufe que l’Archeuefque de Milan incontinent apres le départ de l’Empc- 
reur, leur commença la guerre fur celle querelle : & pource qu’ils furent fi ofez que de fe 
mettre aux champs contre lüy,& de le venir rencontrer, il lescombatit de telle animofi- 
té, qu’il en fit vne merucilleufe occifîon : d’autant qu’ils eftolcnt beaucoup plus foiblcs de 
gens quel’Archcuefquc; Au moyen dequoy ils furent contraints de venir au point que 
on leur dcmandoit,qui eftoit de prendre l’Euefque qu’on leur auoit donné. 

L’Emperevr cftant de retour d Italie, mena fon armée contre Theodoric Marquis 
dcFrifc & Godefroy Duc de Lorriinc,qui fe maintindrent fi brauement contre Iuy, qu’il 
rcccut plus de perte & dommage d’eux qu’il ne leur en fît. Car Henry Duc de Batiicre y 
mourut, nonobftant qu’il éuft pris deux villes* Elhedhinge & Rcinfpurg. 

A v mefmc temps aufliOthon Duc de Suaubeôc d’Allemagne mourut. Au moyé de- 
quoy l’Empereur conféra fa Duchéàvn autre Othon deSuuintforts. Herman Contrat, 
Lambert de Scaffuab,Marianus Scotus, Auentin. 

Les Normans fe rebellans contre leur Duc, fe mettoient en eftar de le chaflfcr. Qui fut 
caufe que le Roy Henry mena trois mille hommes feulement à fon fecours,qui defeonfi- 
rent trente mille Normans en bataille rangée. Au moyen dequoy force leur fut de fe rac- 
commoder aucc leur Duc. Grandes Chroniques de France, aucc vne autre ancienne non 
imprimée. Le motif de ceftc rébellion vint (à ce qu’eferit Guillaume de Malmcsberic) de 
Guy de Bourgongne,fils de Rcgnauld & frère de Guillaume Comtes dcBourgon & ne, le- 
quel pourcftredeparlamerecoufindu Duc Guillaume, auoit eftenourry aueciccluy : & 
en confiderationaece parentage il poifedoit quelques chafteauxen Normandie. Des- 
quels non cotent, il fc mit de complot aucc Nigel Vicomte de Confiance & Ranulfe V i- 
comte de Bay eux, pour s’aggrandir dauantage en Normandie^Tellemcnt qu’il fe lâifit par 
force de pluucurs chaftcaux. Qui fut caufe de faire aller le Roy en Normandie pour dé- 
fendre le bien du Ôuc.duquel il eftoit tuteur : où ayant vaincu les rebelles en bataille , cô- 
traignit le Bourguignon s’enfuir en Bourgongne. • 

B a v d o v i n fils aifné de Baudouin Comte de Flandres, cfpoufa Richilde fille de R e- 
gnier Comte de Monts en Hainault, & vefue de Herman Comte de Hainaulr, apres le 
trefpas duquel ledit Baudouin s’eftoit emparé de force de ladite Comté.Qui eftoit la cau- 
fe de la querelle qu’il auoit aucc l’Empereur. Qui le pourfuiuoit fi afprement qu’il fut cô- 
trainét de faire vn conduit fouz terre, qui perçoit depuis Lcntz en Artois iufques à la mer, 
pour ofter le moyen aux Empereurs d’entrer &fe promener dorcfnauant fiaiiement de- 
dans la Flandre qu’ils fouloient auparauant. Chroniques de Flandres. 

Tancrolifix Soudan ou Empereur des Turcs , depefeha en ce temps vne ar- 
mée fouz la conduite d’vn fîen nepucu Cutlumus, contre CorbdTe ou Corbeften Soudan 
d’Arabie, qui fe maintint fi brauement, qu’il mit les T urcs honteufemenr en route. c.‘ trai- 
gnâtCutlumus fe fauuer auec le refte de ion armee vers la Medie qu’on difoit Baafpracan: 
où le Gouuerncur nommé Eftienne,que l’Empereur de Grèce y auoit pour luy , leur vou- 
lut interdire le paifage. Qui fut caufe de les faire mettre en telle forcencrie, que ioüans à 
quitte & à double, paflerent par dciTus le ventre des Grecs, & emmenèrent ledit Eftienne 
prifonnier auec eux au Prince Tangrolipix. Cedrenus. 

P a r vne reuclation diuine fai&e à vn aueugle, fut cefte année (au rapport de Herman 
Contrat) trouué enlavilledeMantouc du fang de noftrc Seigneur, qui feconfcrma e- 
ftre tel par beaucoup de miracles. On en auoit auffi trouué plus de zoo. ans auparauant 
du viuant de Charlemagne. 

Vu Monde, 


Digitized by 



1 

delaBibl.hiftorialc. 

7l*| 


D u Monde. 6o8f 

E.d Allemagne. 9 

RjleRuJdie. 

35 

De IefusChriJl. 1048 

] R .des François. 1 7 

( R.de Hongrie. 

a 

JndiElion. l 

| R .i^irragon. 

( R.de Pologne. 

8 

. De Caegire 440. le ’iy. 

R.de Nauarre. 16 

| R.de Qajhlle. 

55 

de Iuin. 

R.des Efcojfois. 8 

( Comtes de Naples. 

10 

Papes. 1 

R. des ^énçrlots. 6 

| RuleDannemarc. 

7 

E.de Grece. 7 

DucsdeVenife. 9 

L 

- 


V n nommé Leon di&Tornicius, que l’Empereur de Grece auoit cy deuant pour fes 
offen fes reclus en vn Monaftere, ioüa fîdextrcmcntfonpcrfonnageenucrsics Capitai- 
nes des Légions que l’Empereur tenoit en la Thrace,qu’ilfe fit par eux làluërEmpcreur,&j 
conduire deuant la cité de Gonftantinoplc pour l’aflîegcr. Mais l’armee que l'Empereur 
Côftatin fit venir à fonfecours, leur liura vne fi furieufe & afpre bataille, qu’elle les vain- 
quit Si mit en route j retenant Tornicius prifonnicr,' qui eut pour fa témérité les yeux 
creuez. Cedrenus. 

Les deux Henris l’Empereur Si le Roy de France fetrouuercnt cefteannce à vn par- 
lement au pays de Metz j où ils confermerent Si renouücllcrcnt leurs anciennes alliances 
pour eux & pour leurs fuccefleurs. Hcrrhan Contrat, Sigebert. 

Albert Comte d’AUàtie ayât laDuchédeMofelIane à charge depourfuiure la guerre 
contre le Duc Godefroy, fc mitauec fon armee dedans la Duché de Lorraine : où il trou- 
ua le Duc Godefroy en fi bonne deuotion de le receuoir , qu’ils fe donnèrent vne cruelle 
bataille,oùl’AUàtienfut vaincu Si occis. Acaufedequoy l’Empereur donna la Duché 
de Mofellanc à Frédéric de Luxembourg oncle de Baudouin Comte de Flandres : Si la 
Comté d’Allàtie à Gérard troificfme du nom, fils de Gérard fecôd Comte de Caftinach: 
comme tefmoigneSigebert& Richard deVvaflfcbourgj qui mefemblcnt auoir mieux 
aduifë que Herman Contrat Si Auentin , qui ont eferit que la Duché de Mofellanc auoit 
efté donnée à Frédéric deuant qu’à- Albert. 

H v m b e r. t fils du Prince Bcrald Marquis de Suze de par fa femme, & premier Cô-I 
te (comme on dit) de Morienneen Sauoye.mourut; laiflant vn fils nomme Ame ouA- 
medee , qu’on furnomma Cauda, qui luy fucceda à fes cftats. Paradin. 

Bomensor Elmoin Stenlàb Calife ou Soudan d’Egypte, apres auoir par fapuifïàn- 
ce fubiugué Si réduit quafi toute la Syrie en fon obeiftànce , Si grandement eftendu les li- 
mites de fon Empire, commanda aux Chreftiens qui habitoierit en la ville de Hierufâ- 
lem, de refaire Si de releuer les murailles d’icelle à leurs propres fraiz Si defpens: auec 
permiflion auflî de rebaftir leur Temple, Etpource que les moyens leurs defailloicnt 
pour fatisfaire à vne telle dcfpenfe, l’Empereur Conftantin employa tellement fa iibera- 
lité enuerseux, qu’ils vindrent à chef de leurentreprinfe: comme récite Guillaume de 
Tyrliureneufiefme chapitre dixhuit. Combien qu’il eftime que ce fut feulement l’an mil 
foixantetrois, trentchuit ans deuant la prifede Hierufalcm parles Chreftiens. Mais il eft 
certain que les T urcs l’auoient ia lors en leur puiiTancc , fi d’auanture il n’auoit eferit 1053. 
£48. 

Les Romainsayans enuoyé demander àl’Empereurvn Pape, il leur nomma en la 
ville de Polenthe en Saxe enuiron la fefte de Noël Poppo ou Boppo Euefque de Frifin- 
gen, natif de Bauicre, que les vns ont nommé Efticnne Bagnier,hommc (au dire de Her- 
man Contrat Si d’Auentin) fage& prudét : qui me fait eftimer que Platine Si autres l’ont 
taxé à tort de la mort de fon predcccfleur , pour en defeharger ceux de leur nation. Tant 
y-a qu’il prît le nom de Damafe fécond : fouz lequel il fut Conduit d’Allemagne , & con- 
tacte Je dixfeptiefme de Juillet. Mais pourcc qu’il ne fetrouua pas au gré des Cardinaux, 
qui ne vouloicnt que les Papes creez a leur deuotion , Si qu’il fut moins fin que fige pour 
i'e donner garde d’eux, le Cardinal Brazute le fit par vnmelme morceau aller accompa- 
gner fon predecelfeur en l’autre mondc,vingttrois iours apres fa cqnfecration. De forte 
nie le fiege Papal fut depuis là mort encore vacquant l’efpacc de fix mois , trois 
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iours,dcuant que l’Empereur y en euft mis vn autrc.Ce qui donna moyen & occafion ( au 
dire de Bcno) a Theophila&c cy douant nommé le Pape Benoift,de reuenir à Rome,&: de 
l’embrafcr de troubles & de partialitez pour Te remettre au fiege. 

I e a n Gratian cy deuât Pape Grégoire 6. mourut(au rapport de Beno)cefte année en 
Al emagne,où il auoit cfté enuoyé en exil, laiflant Hiîdebrand Ton heritier de Tes biens & 
trefors,par lel'qucls il s’acquit vnc grande puiflance & autorité à Rome. Qjui prit encore 
vn bien plus grand auanccmcnt apres que Leon l’eut fait Cardinal & Gardien dcl’Eglife 
S.Pierre: felaiflant fi bien gouuerncr par luy, que Theophilade didtle Pape Benoift & 
Gérard Brazute,rcuindrent par fon moyen en grâce auec luy. 

Franco du Liege, hommetie grand fçauoirés Mathématiques, qui côpofavn trai- 
té de la Quadrature du cercle, florifloit en ce temps auec Odillo Abbé de Clugny , Gna- 
to Eucfque du Liege , & Oibcrt Abbé de Gemblac. Sigebert. 
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L’Empêmvr. Henry à la requefte des Cardinaux & des Romains, déclara Bruno 
Euefquc de T oui fils de Hugues Comte d' A fpurg & d Et iftein, homme fimplc & de bône 
nature, Pape à Frifinge en Bauicrc. Lequel prit le nom de Leon 9. & fouz iccluy s en alla 
faire confacrer à Rome leu iour deFeurier: depuis lequel Onufrius compte qu'il a tenu 
le fiege Papal 5. ans, 1 mois, 8. ou ç.iours. Aucunsefcriuent quallâtàRome enhabitPô- 
tifical, il rencontra en l'on chemin Hugues Abbé de Clugny, qui auoit nouucllementfuc- 
cédé a Odillo, accompagné de Hiîdebrand, qui le fermonnerent de libelle façon , 1 uy fai- 
lans entendre qu’il ne pouuoiteftre légitimement efleu Pape que par le peuple & Clergé 
Romain, qu’il fevint derecheffairecflireà R,omc ; dont il fit mieux venu &reccu des 
Romains. Mais apres qu’il eut célébré deux Synodes à Rome & à Pauie pour la reforma- 
tion de l’eftat de l’Eglilc, il s’en reuint en France & en Allemagne, tant pour y faire enco- 
re le femblablc : ( car il en tint vn à Reims, & vn autre à Majence, où furent entamecs les 
defenfes contre les Simoniaques & Nicoiaitcs,defqucls nous parlcrôs cy apres)que pour 
trouuer moyen d’appailcr la guerre qui cftoit entre 1 ’E.mpcreur & les Princes de la baflb 
Germanie. Ce quivinr à tel effe&quelc DucGodcfrovcognoilfant parleConcilc de 
Reims l’accord qui cftoit entre l’fc mpereur Ale Roy de France, ayant aufli le Marquis 
Thcodoric efté tué en vne rencontre par les Euefques de Metz , du Liege & d'Vtreô fc 
vint (félon Lâbert de Scaffuab)prefenter à 1 Empereur en la ville de Majence: où il fut rc- 
ceu en grâce par l’intercdfion du Pape.Nonobftât qu’Auenrin dit qu’il fut enuové en exil 
à Trcues,où l’on le détint en garde. Qui fut poflible la caule pourquoy le Comte de Flan- 
dres ne voulut ainfi refaire fa paix,perfeuerant tellement en Ion opiniaftreté, qu’il prit en- 
corda Comté d’Alofte fur l’Empire, & retira le chaftcau de Gand des mains du Capi- 
taine Lambert, que l’Empereur y auoit mis. Chroniq.de Flandres. ... 

C h v n o ou Conrard fut ccfte annee le premier iour de Feurier inuefty delà Duché 
de Bauicre( qui auoit vacqué depuis le trefpas du Duc Henry) par l’Empereur. Herman 
Contrat, A uenrin. 

V n grand Scigneurd’lberienomméLipparitc,fcrcbeliaencetcmpscontrcPanera- 

nus , duquel il eftoit vaiTal, àcaufe qu’il luy auoit fait tort de fa fçmme : & le guer- 
roya auec vnepuiftante armcc, de telle façon, qu’il lcdcchaflTadctoutlcpaysdlberie 
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& Abafgic, le contraignant Ce retirer vers l’Empereur de Grèce, par l’auétorité duquel la 
paix fut fai&e entr’eux deux. Cedrcnus. 

Orthvlïhe Duc de Saxe & de Lunebourg, efpoufa Gifele fille deMagnusRoy 
de Norucrgc,de laquelle il eut deux fils,Othon & le Grand. Funccius. 

Cvtlvmvs ayant fait efpreuue des forces que les Grecs auoientenlaMedie, con- 
feilloit au Prince Tangrolipixfon oncle daller employer fa puiflànce à la réduire en fon 
obeiffancc. Mais il cftoit entré en vne telle deffiance de luy par le defaftre precedent, que 
il mefprifa ce confeil, qui luy euft efté plus profitable que d’aller efprouuer luy-mëfmc s’il 
pourroit auoir fa rcuanche des Arabes : pourcc qu’il fut auffi honteufement deffait & de- 
chaffé par eux que fon nepucu,fur lequel il voulut encore venir defehatger fon courroux, 
l’afliegeant en la ville de Pafar des Chorafmieiis, qu’il trouua fi forte qu il ne peut mordre 
fur luy de long temps apres, pource qu’il auoit preueu ceftc tempefte. Ainfi vindrent tou- 
tes les entreprinfes que fit lors Tangrolipix à vne peu heureufe fin pour luy. Comme fut 
auffi celle qu’il voulut faire tout en vn mefme temps furlaMedic par vn autre fien nep- 
ucu nommé Afanes,accompagné de 10. mille Turcs, qui y furent beaucoup pluspiremét 
traittez parles Lieutenants de l’Empereur de Grcce, pource qu’il en reuint bien peu, yc- 
ftantmcfmementAfanes demeuré. Cedrcnus. 
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L’Empuevr Henry n’ayant plus affaire qu’au Comte de Flandres , fc délibéra d’en 
venir à bout,cômc des autres. De forte qu’il dreffa tous fes efforts contre luy. Quilefirét 
entrer en tel deffy de Tes affaires, mefmcment quand on cômença de gafter fon pays, qu’il 
neVofa plus opiniaftrer dauâtage itellemét qu’il alla trouuer l’Empereur à Aix la Chappel- 
le,pour fc mettre d’appointemét auec luy.Lequel apres celà tint les eftats de Bauierc à No 
remberg, pour traitter auec eux de la grâce qu’il auoit en fantafie de faire aux Hongrois. 
Mais il fut là feulemét refolu que les Bauaricns de leurs forces propres feroient première- 
ment refaire, rebaftir, fortifier & peupler la ville de Hunnobourg ou Haunembourg, q les 
Empereurs auoicht Cy deuant ruinée fur les marches de Hongrie, pour la faire feruir de 
mords & de frein aux Hongrois; Parquoy Gcbhard onçle de l’Empereur Euefque de Ra- 
. tisbonne,aucc vne armée d’Eiiefqües,Prelats,Preftres & Moines du pays de Bauiere, alla 
deuant occuper la place : où il fallut qu’il ioüaft des coufteaux fur les Hongrois, qui ne Ce 
vouloient ainfi laiflcr brider. Dcfortc qu’il en fit vne grande defeonfiture: qui fut caufe 
qu’ils Ce raffemblcrent en plus grand nombre , & vindrent le vingtdeuxiefmc iour de Se- 
ptembre donner d’vne horrible furie dedans le camp du Duc de Bauiere & du Marquis 
d Auftriche, qui eftoientvenuz faire efeorte à ceux qui auançoicntlabefongne. Néant- 
moins ils furent auec vne perte infinie de gens honteufement repouffez. De façon qu’ils 
ne peurent oneques depuis empefeher que la ville ne fuft mife en l’eftat que vouloient les 
BâuaricriS. Cependant l’Empcreurfaifoitleuee au pays de Saxe d’vne autre armée pour 
aller au fecours des autres, s’il euft efté de befoin, quand il fut faulfement aduerty que Ca^ 
zimire Roy de Pologne fc preparoit pour retirer la Silefie des mains du Duc de Boëme, à 
qui l’Empereur l’auoit donnée. Qui euft efté caufe de fairetournertoutcceftegreflc fur 
les Polonois , fi le Roy ne l’cuft preuenue par fes Ambaffadcs , qui firent entendre qu’il 
n’auoit eu enuie de mefprendrc en rien contre l’Empereur. Herman Contrat , Auen- 

tinliurecinquiefme. , 

Av Seigneur Dominique Flabaurc DucdcVcmfcdccede, futfubftitueen la dignité 
Ducale par l’efle<ftion des citoy ens,lc Seigneur Dominic Contarin , qui l’exerça trois ans 

ou enuiron. _ _ 
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I daim fille de Godefroy Duc de Lorraine, fut par fon peredonnec en mariage auec 
la Comté de Bouillon pour Ion dot à Euftache Comte de Boulogne fur la mer. Dot vint 
le vaillant Godefroy de Bouillon 5c fes frères. Herman Contrat , Chroniques de Lor- 


raine. 


D r o g o n premier Comte des Normans en la Poüillc , apres auoir tenu ladite Com- 
té (au rapport d’Otiufrius) n.ans,6.mois , encor que Blôdüs Bc autres ne difent que 7. ans, 
fut en trahifon malheureufementmisàmortlc j.iourd’Aouft par Nafon Comte de Na- 
ples:à caufcdequoy les Normans permirent quefonfrere Humfroyluy fuccedaft à fa 
principauté : par lequel ils furent gouucrnez , au tefinoigriage du mefme autheur, l’efpacc 
dedans: efqucls il maintint feulement fon cftat en la forte qu’il Pauoitreceu, fanslelaif- 
ferdiminucr,ny auffi eftudier à l’augmenter. Combien qu’on eferit qu’il fit la guerre aux 
terres de l’Eglile Romaine, 5c s’efforça d’en conquérir ce qu’il peut. ' 

Tangrolipix voulant reparer la perte qu’il auoit fai&e en la Medie, l’augmëta au 
double : pourcc que la féconde armee (qui eftoit plu$ grande que la première) qu'il y en- 
uoya, fouz la conduite de fon frère AbraimAlim, fut plus lourdement dcffaiâc par les 
Grecs : nonobftant qu’ils perdirent vn des Principaux de leurs Capitaines nommé Lip 
rita Prince de Mefchie, qui fut mené prifonnier à Tangrolipix. Gcorgius Cedrcnus, 
Zonare. 

L e Pape Leon eftant retourné en Italie, fit côuoqucr vn Synode eh PEglife de Latrari 
à Rome} auquel les Princes & Potentats d’Italie vindi ét prefter ferment de fidelité 6c d’o- 
bciflancc à l’Empereur. Etpource que ceux de Bencuent firent le femblable, il les deflia 
des cenfurcs que fon predcccflcur auoit prononcées fur eux. Outreplus, la do&rineque 
prefehoit lors Berengarius Archcdiacrc d’Angers touchant le Sacrement de l’Euchari 
ftiey futmife en examen : pource quclesEglifcs de France en cftoientia grandement ab 
bruuccs, & que beaucoup de gens de nom & defçauoirPapprouuoient, mefmemcnt vn 
Frcnàrd,& V valdo ( duquel aucuns cftiment cftre l’appellation des Vvaudois procedce) 
que pource aufïi qu’on y prefenta vnc ficnne lettre eferite à Lanfranc Abbé lors de Côn- 
don en Normandie , par laquelle il fc declaroit approuuer ce que Iean l’Efcot auoit long 
temps deuant eferit de cefte matière : en reiettant & condamnant la doârinc que l’Abbé 
Pafchafius auoitdcpuis propofec en auant à l’encontre. Qui fut caufc que non-feulement 
Berengarius , mais auffi la mémoire de 1 Efcot 5c fon liurc furent lors condamnez. Mais 
afin qu’ils ne fcmblaflent auoir efté condamnez fans eftre ouys, iour fut donné audit Be- 
rengarius devenir refpondre de fa caufe à vn autre Concile, qui fut tenu en la mefme an- 
née à V crfeil en Piedmont au mois de Septembre. Où il ne voulut toutesfois comparoir, 
craignant (comme aucuns difent) que l’on ne procédai! à l’encontre de luy , comme on 
fit contre deux de fes clercs, qu’il y enuoya pour 1 exeufer &-dirc fes raifons ; lefquels fù 
rent incontinent emprifonnez. Au moyen dequoy Lanfrâc dit que le traittédel’Efcot 
dcl'Euchâriftie fut leu, & derechef condamné: &la fentence de Berengarius auffi expo- 
fee 5c condamnée : par laquelle il maintenoit que le pain 5c le vin qu’on reçoit en la com- 
munion , ne font vrayement , ains feulement la figure du corps 5c du fàng de noftre Sei- 
gneur. Nonobftant laquelle condamnation il ne laiftà pas encore long temps depuis de 
défendre de bouche 5c par eferits fon opiniô. Qui fut auffi caufe que Lcufrede, Lanfranc, 
&plufieurs autres fe mirent à eferire contre luy. Au partir de Verfcil,lc Pape s’en alla de 
rechefen Allemagne pour demander fecours(comme dit la Chronique du Mont Caffin) 
àl’Empereur contre les Normans. Lequel luy accorda vnc armée *. mais Gebhard Eucf- 
que d'Eftad empefeha qu’elle neluy fuît dcliurcc. j 

V» Monde! 
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L’Empe revr Henry ayant encor enuie de mattcrlcs Hongroisâ fonplaifîr,diuifa 
toute fapuiftance qui eftoit de François, Allemans, Lombards, Polonois & tfclauons, en 
deuxarmees: auecrvriedefquellcs il entra d’vn cofté dedans la Hongrie, & l’autre par 
autre endroit. Mais pource que les Hongrois ne fe prefenterent en campagne, l'etenans 
clos 6c couuerts en places fortes ou en retraites faicheufes 6c inacceffiblcs. Force luy fut 
en fin par faulte de viures , n’ayant autre chofe fait que gafter le pays , de retirer fon camp 
és pays de fon obciflince : comme Herman Contrait 6c Auentin confeflent. Mais Bonfi- 
nius tcfmoigne qu’il fit paix aucc le Roy de Hongrie , par l’entremite d’Adelbert Marquis 
d’Auftrichc,deuant que partir. Cependant nafquit à l’Empereur Ion premier fîTs, l’vnzief- 
mciour de Nouembre,qui fut nommé Henry. 

B av do vi n aufli Comte de Flandres, contreuenant à l’accord qü’il auoit faitaiiec 
l’Empereur, s’empara par le moyen de fon abfence de la ville 6c Comté de Hagucnau j fài- 
fànt plufieurs autres entreprife» fur l’Empire.SigebcrtjChroniq.dc L orraine. 

L e Pape Leon à fon retour en Italie,s’accompagna de Godefroy Duc de Lorraine, afin 
de l’employer contre les Normans : lequel à celte occafion s’alla ioindre à Bonifacc Mar- 
quis d’Hetrurie ou de Tofcane, natif de Lucqucs , qui eftoit lors le plus grand de tous les 
Potentats d’Italie,tenant en fon domaine tout le pays qu’on a depuis appellé le Patrimoi- 
ne S.Pierre,auec les Commarchics de Mantouë, Ferrare, Lucques, Parme, Rczzo, 6c au- 
tres villes : 6c luy aida quelque temps à repouflèr les efforts 6c entreprifes defdits Normâs 
for les terres &fcigneuries de l’Eglife. Hiftoire de Lorraine, Lambert de Scaffuab. 

Tyrachvs Prince des Patzinaces (que les autres difent Pietziniges) portant vnc 
mauuaifeenuic & volonté à vn grand Seigneur de fon paysnommé Kcgenes,à caufc feu- 
lement de fa vertu 6c de la bone reputatiô qu'il s’eftoit acquife par là vaillâce enuers ceux 
de fon pa‘is,la fit en fin tellcmét paroiftre, qu’il le mit au befoin de fe retirer vers l’Empereur 
de Grèce : lequel le rcceut en fa protetion, apres l’auoir fait inftruire & baptilcr en la R e- 
ligion ChrcfticnncrAu moyen dequoy il fe mit aucc certain nombre de gens qui l’auoiétl 
accompagné de fon pais à faire plufieurs courfes &c ates de guerre fur les autres Patzina- 
ccs. Qui futcaufequeTyrachus fedelibera d'en prendre fatisfation fur l’Empereur de 
Grece, par vne fi grande & puiflàntc armée, qu’on ne peut compter le nombre de gens 
qu’il y auoit, à laquelle ayant fait pafler le fleuue Iftcr il fitenuahir les pays des Grecs. 
Mais la trop grande multitude de fes gens fut bien toft caufe que lapefte fc mit dedans! 
fon camp,fi furieufemét que c’eft choie quafi incroyable du nombre de ceux qui en mou- 
rurent. Et puis l’hyuer furuint, qui ofta le moyen aux autres de repafler le fleuue pour s’al-| 
lerrafraifchir enleurpays. De forte qu’ils furent enfin tous contraints aucc Tyrachusj 
mefme de fe rendre à la mercy des Grecs, qui les defpoüillerent de leurs armes , & les di- 
fperferent en diuers pays , excepté que l’Empereur en retint quinze mille cfleuz , qu'il fii 
conduire en Orient, pour les employer contre les Turcs. Mais ayans trouué moyen de re-l 
palferlamcr, s’en retournèrent en leur pays: où ils fe rallièrent 6c recommencèrent de 
faire la guerre aux Grecs de plus belle que dcuant,faifans mille exploits &atcs de guer- 
re fur eux.Cedrenus. j 

MvsACTEcy deuant Roy de Sardcigne, ayant efpié l’occafion de rccouurer fon 
Roiaume,queles'Pifans luy occupoient, lorsqu’il aduifa qu’on ne fe doutoit plus de Iuy,| 
y eftoit retourné dés l'année precedente,fi inefpcrément qu’il les en auoit totalement mis 
dehors, & sy eftoit reftably 6c remis, aucc deliberation de le bien défendre. Ncantmoins 
toutesfois ils y retournèrent ccfteanneeauec telle puiflànce, qu’ils le contraignirent dc-l 
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rechef de quitter fa prife , & fe retirer ailleurs aucc ce qu’il peut emporter de fes meubles. 
Or pource qu’en faifant ce voyage ils abordèrent en la Corfeguc,& en ofterent vnc partie 
auxGeneuois. Delà vindrent les commencements des guerres & querelles qu’ils eurent 
cy apres entr’eux. 

A la pétition de l’Empereur de Grece,Liparita fut mis en liberté par le Soudan , qui en- 
uoya quant-&>quant fes Ambafladeurs à Conftantinoplc, pour traider de la paix en- 
tre luy &l’Empereut: laquelle toutesfois ne fe peut conclure, pource qu’ils propoferent 
des conditions trop fuperbes &fafcheufcs^qüi furent rcicttees.Ccdrenus. 
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L’Emperevr Henry eftanr retourné en Hongrie, afliegea par eau & parterre la vil- 
le qu’on dit Prcsburg ou Pifanium : mais elle fut fi brauement defenduë , qu’il s’en retira 
fans y auoir rien fait. Auentin. 

Cependant Baudouin Comtede Flandres s’empara de la ville de Horne.Sigebert. 

G a i m a r e Prince de Salcrne,qui eftoit Normand, fut en ce temps mis à mort par fes 
lûbieds propres. A caufe dequoy vn Gifolphe fon fils à l’aide des Normans & d’vn fien 
onde nommé Guy,fuy fucceda à fa principauté ; à laquelle on dit qu’il annexa bien toft 
apres la ville de Beneucnt par furprinfe, qui auoit cfté donnée au Pape en efehange. Qui 
fut caufe qu’il mena cy apres vne armee contre luy.Blondus,Pandol.ColI. 

Bretislavs, félon les autres Prenfiaus,& Bifetiflausi8. (au compte d’Æncas Sil- 
uius) Duc de Boëmc,ou comme a compté Dubrauius le 22. mourut enuiron ce temps , le 
z9.iour d’Auril, lailfant cinq fils ; Spitigneus qui eftoit l’aifné,Vratiflaus,Conrad,Othon, 
& Iaromire : dcfquels le premier fucceda à l'eftat de Boëmc, ayans les autres leurs appen- 
nagesafiignez ailleurs. 

A v mefme temps Richard Comte d’Auerfa , fils d’Afclitin le Normand , & bcau-frerc 
de Humfroy Côte delà Poüillc, afliegea la ville de Capuë, afin delà réduire en fes mains: 
tellement qu'il en occuppa vnepartie,- mais le refte tint encor long temps contre luy. A 
raifon de laquelle vfu rpation le Pape l’excommunia aucc les autres N ormans , qui s’ofe- 
rent emparer de la ville de Bcneuent , laquelle il pretendoit eftre ficnne : l’ayant obtenue 
par efehange fait auec rEmpereur,de-quelques autres terres qui luy appartenoiét de pro- 
pre en Allemagne; à condition encor de la tenir en tiltre de Vicaire de l’Empire. Au 
moyen dequoy il inftituavn certain Rodolfe Prince de Beneuët.Mais il ne l’en peut met- 
tre en poffeflion, 

Tangrolipix merueilleufement indigné de ce que lès conditions depaix n’auoiët 
cfte receuës de l’Empereur de Grèce , recommença derechef à luy faire la guerre en Ibç- 
ric., Mais pource que les Grecs fe tindrent enfermez dedans les 'fortes villes , fans fe met- 
tre aux champs deuant luy ; force luy fut de fe retirer en Medie: oùiltrouua encore que 
tout fe defendoit par murailles. A caufe dequoy il fe mit à battre la ville de Mantzichicr- 
te, qui fut fi brauement defenduë , qu’il n’acquit que honte & perte des meilleurs homes 
& Capitaines de fon camp. Cedrcnus. 

Y N grand fchifmc & différend furuint en ce temps entre le Pape Leon & le Patriarche 
Michel de Conftantinople. Sigonius a voulu dire que ce fut pource qu’il vouloir vfurper 
la primauté fur TEglife Romaine. Mais lesautres déclarent que ce fut pourtant qu’il con- 
damnoit i’Eghfc Romaine de ce q elle vfoit du pain fans leuain en la Cene,qu’ellc obfer- 
uott les Sabbats en Carefme,& interdifoit le mariage aux Preftres : pour laquelle occafiô 
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aulïi Leon Atridas ou Atridan Archcucfque de Bulgarie, & Nicctas moine de Conftanti- 
nople,efcriuirent chacun quelques Iiurcs contre l Eglife Romaine: cfquclsilsdcbatoient 
.fort afprement que le mariage cftoit illicitement défendu aux gens d’Eglife. Dequoy le 
Pape Leon fut fi afprement oifcnlé, qu’il fitcfcrireplufieurs Epiftres en fon nom pleines de 
grandes inueéfiues à l’ Empereur &àfon Patriarche, qui furent portées par Frédéric de 
Lorraine fon Chancelier, accompagné de Humbert Eucfque de Blâchc-forcft & de deux 
autres Légats que le Pape enuoioit pour réfuter les erreurs des Grecs: les appellans Simo- 
niaques,vendanslcsdonsde Dieu: Valcfiens,admcttans les chaftrcz en charges Ecclefia- 
ftiqucs:Arriens,rebaptizanslcs Latins jabaptizez au nom de la Trinité: Donatiftcs, cfti- 
mansrEglifeOrthodoxeeftrefeulementcnla Grece:Nicolaitcs , concédant le mariage 
aux prcftres:&Seueriens,de ce qu’ils maudiftoient la loyde Moylc. Sîgcbert tefmoignc 
qu’ils facquiterent fibraucmentde leur charge, qu’ils rendirent Nicetas conuaincu & cô- 
fondu,luy faifantanathematizer fon liurc mefme en prcfence de l’Empereur. Maisquelc 
Patriarche ne fe voulut trouucrdeuant eux pour difputcr& maintenir 1 a caufe,occafion 
pourquoy ils l’cxcommunierent deuant que fen retourner. Toutesfois Ccdrenus qui vi- 
üoit au mefme temps , ny loannes Curopal. nyZonarc ne font aucune mention de tout 
celà: & ne feft point veu depuis que les Grecs le (oient depuis défiliez des opinions pre- 
cedentes. Cependant quelques Epiftres enuoiccs aux Grecs fetrouuent fouz le nom de 
ce Pape Leoninferees au liure des Conciles:cfquelles pour magnifier & exalter i’authori- 
té & prééminence de l’Eglife Romaine,il dit que les peres du Concile de Chalccdone of- 
frirent au Pape Leon premier & à fes fuccefteurs le tiltre d’Occumeniquc, lequel toutes- 
fois par humilité il refula,allegant qu’il netrouuoit point que fainét Pierre fefuftiamais 
appcllé Apoftrc vniucrfehque l’Eglife Romaine eft le chef de toutes les autres apres Iefus- 
Chrift. Et confequé met met en auant à mefme fin ce qu’on eferit de la donation de Con- 
ftantin,dcclarant nommément que ledit Empereur en faueur de ce qu’il fut baptizé par le 
Pape Silueftre,illuy conféra & à les fuccefteurs tât la puiftancefic dignité Impériale, que 
le manteau &les autres ornemens Impériaux. Finalement pour rcfpondre à l’argument 
qu’on failoit pour le mariage des Preftres, que fainft Pauldifoit luy cftre permis de me- 
ner la femme çà& là auecluy, comme aux autres Apoftres:Qifil interprété celà en tel 
fens , Que les Apoftrcs ont toufiours eu leurs femmes auec eux, c’eftoitàfin quelles 
fulfent nourries auec leurs maris par ceux qu’ils inftruifoicnt enlafoyde Chrift, & non 
pas pour coucher enfemble ou exercer les aétes de mariage.Et que c’eft la raifon pour la- 
quelle fainél Paul a vfédu mot de mener d’vncofté & d’autre, pluftoft que d'embrafler. 
Au refte il femblc que ce fut lors qu’on comméça de bailler par iniure & reproche le nom 
de Nicolaites aux preftres mariez. Dequoy fut autheur Humbert en la refpôfe qu’il fit aux 
Grecs, leur. objectant le tefinoignage d’Epiphanius , que Nicolas vn des lept Diacres or- 
donnez par les Apoftrcs fut inuentcur de l’herefie , qu’il eft licite non feulement aux gens 
laies , mais aufli aux preftres d’vfer indifféremment des femmes. Combien que celàne fc 
trouue és exemplaires dudit Epiphanius que nous auons auiourd’huy. 

L’emperevr Henry cftant en la ville de Goflare en Saxe fit pendre publiquemét 
quelques heretiques qui fouftenoient fuiuant l'opinion des Manichees,qu’onnepeut mâ- . 
ger chair d’aucuns animaux fans pecher.Tefmoin Herman Contrat. 
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Conrard eftant pour fes fautes & maluerfations priué de la Duché de Bauiere le retira 
vers le Roy de Hongrie. lequel il n’empefehapas feulement de fatisfaire aux conuentions 
de paix qu’il auoit promifes à l’Empereur, mais aufli receut armée de luy , par laquelle il 
f empara de la Duché de Carinthicenrecompcnce de fa Duché de Bauiere, laquelle fut 
donnée à Henry fils aifné de l’Empereur à la diette des Princes de l’Empire que fon pcrc 
fir tenir en la ville de Triburie,où il le déclara &inflitua fcmblablement Roy de Germa- 
nie; Comme tcfmoignent Herman Contra&,& Lambert de ScafF. A caufedcquoy on 
comptoit és anciennes panchartes les ans de la defignation de Henry 4. Roy de Germa- 
nie & ^Empereur de celle année; 

M a 1 s le Pape Leon apres auoir fai£l toutes fes affaires en Allemagne , rcceut encore 
vne armee de l’Empereur, tant pour fe reconduire en Italie, que pour l’cmploier contre 
les Normans qui faifoient autant d’entreprifes furies Italiens & fur les terres du fiege Ro- 
main que lur les Grecs:ayant mefmement ofé mettre la main fur la ville de Bencuent, qui 
appartenoit au fiege Romain, par l’cfchangc qu’il en aùoit faiCt cy deuât aucc l’Empereur, 
duquel il impetra pour celle occafion ladiétc armee,luy ayant remonltré (comme Leon 
Euefqued’Hoflieamisparefcrit) que toutes fes excommunications ne luy auoient de 
rien feruy iufqucs alors enuers les Normans : dont il ne reftoit moien de reprimer leurs in- 
folences,que par coulteaux. De forte qu’il voulut cllre luy-mefmele condu&cur de celle 
guerre, rerufant d’vne grauité que Sigonius appelle antique , tout parlement de paix que 
les Normans demandoient, qu’ils ne luy eulïent premièrement rendu tout ce qu’ils auoiét 
olté a fainCt Pierre. A caufe dequoy ils vindrent charger luy & fon armee de telle animo- 
fité,qu’ils la taillèrent quafi toute en pieces.Mais ils le retindrent feulement prifonnicr,luy 
faifansvnfigracieuxtraiCtementqu’ilsle renuoierent bien toit fort honorablement en 
libertéen la ville de Beneuent, avant feulement pris de luy abfolutiô des cenfuresqu’ila- 
uoitfuImineescontr’eux.LaquelledcfFaiCtcluy aduint comme on aobferuclci&iourde 
Iuin,& le 23.ÜS le rendirent en la ville de Beneuent, où il demeura iufques au mois dcMars 
enfuiuant Herman ConrraCk, Lambert ScafF.Aucntin.Blondus. 

En celle guerre H umfroy Comte de laPouillefut accompagné de fon frère Robert 
& de Richard Comte d’Aucrfa.Chron.du Mont QWfin. 

Tangrolipix n’ellant moins mal content de fon frere Abraim Aluin,pour la per- 
te qu’il auoit faiCte en la Medie, qu’il auoit eflé de fon nepueu Cutlumus,luy faifoit fi mau- 
uaife chcre qu’il le contraignit fe retirer auec ledit Cutlumus.Au moien dequoy ils firent 
eux deux vne armee qu’ils prefenterent deuant le Soudamquiles venoit pourfuiure.Mais 
ils furent vaincus demeurant Abraim prifonnier,à qui on fit trancher la telle:qui fut caufe 
que fon fils Mclec & Cutlumus fe fauucrent en la Perfarmcnie, fe voulâs mettre en la pro- 
tection de l'Empereur Conftantin Mais pourcc que leur oncle les alloit là pourfuiurc,ils 
reprindrent auec fix mille de leurs gens leur chemin en l’Arabie heureufe. Cedrenus. 

L e Pape deuant que partir d'Allemagne iugea le different qui eftoit depuis i6o.ans 
entre les moines de fainCt Denis en France & l’Eglifedc Ratisbonne en Bauiere, à caufe 
du corps de S. Denis KAreopagite ’& de (es compagnons,queles vns & les autres difoient 
àuoirdcuerscux fiopiniaftrement, que nonobftant que le Pape donnaft fcntencepour 
ceux de Bauiere , les moines de fainCt Denis toutesfois ne le voulurent iamais accorder: 
tellement qu’ils en font encore au raefme point . Abbé d’Vrfpcrg, Aucntin, Annales 
de France. 
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L’empïrivr Henry apres auoirfaid couronner de la couronne roiallc fon fils qui 
n'auoit lors que cinq ans, en la ville d’Aix,raena fon armee contre le Duc de Flandre : la- 
quelle ayant paffé la riuierc de l’EfcauIt,mit les Flamans en fuitte:& puis falla camper de- 
uant la ville de Tournay,qui fut fi mal défendue, quelle fut prifo d’aüault , & le Capitaine 
nommé Lambert qui y eftoit pour le Comte aucc beaucoup de Nobleffe Flamande , les- 
quels furent tous menez en Allcmagnc.Qui futcaufc que la ville de Louuain fe laifla plus 
facilement prcndrc,quand le fiege fut mis deuantdaquelle auoit vn Comte nommé Lan * 
bert fécond, qui mourut en la mefme annee, ayant vn fils nommé Henry dcuxiefmc du 
nom. Sigebert, Chfon.de Flandre. 

Cependant les Hongrois vindrentfouz la conduire de Conrardcy deuantDuc 
de Bauiere faire des courfes iufques dedans la Duché de Carinthie deBauiere , où ils fi- 
rent vrte grande deffaide de Bauariens, qui toutesfois leur fut bien chèrement vendue. 
Àuentin. 

Th 1 b a vi d fils du fécond Eudes Comte de Champagne, eftantallé trouuer l’Em- 
pereur Henry à Majence où il tcnoitfacourésfeftes de Pafques, fefit fonCheualier, à 
caufc dequoy il le receut en fa.protedion:Comme Herman Contrad & Auentin tefmoi- 
gnent.Dontonpenfc que pourfe fortifier dauantage contre leRoy de France qui neluy 
eftoit alors gueres amy,& qui l’auoit faid fi rudement traider par le Comte d’Anjou,qu’il 
prit & rapporta dudit Empereur le tiltre de Palatin de fon pais, lequel luy& fes fuccefleurs 
fetindréntfouzraùeu&conniucnce des Empereurs, qui le faifoient par ce moien touP 
iours planche fur leur voifin:Eftantl’eftat du Roiaume de France fouzles enfans deCa- 
petiufques à Louis le Gros & fon fuccefleur, tel que les grands Seigneurs qui fe voy oient 
prefque clgaux en territoire à leur Roy, neluy poitoient tel rcfped qu’ils firent depuis: 
mais fe maintenoient en quelque concurrence de grandeur & authorité auec luy,tant par 
leur propre puilfance, que par le moien des intelligences qu’ils auoient entr’eux & auec 
leurs voifins. 1 

Le Roy de France ayant remis fus vne grande armée , retourna derechef auec icelle 
contre le Duc de Normandie. Mais le voulant aflàillir par deux endroids, départit fon 
camp en deux, dont il en bailIal’vnàfonfrerenomméOdo ou Eudes, lequel lemenade- 
uant le chafteau de Mortemer fur Yonnc:où Guillaume Crcfpin auec vne partie desfor- 
ccs du Duc le vint combatre en bataille rangée, de telle façon qu’il obtint la vidoire, ayât 
mis les François en routte.Qui fut caufe de faire retirer le Roy Henry auec fon autre camp 
en France, deuant que d’auoir fait aucun exploit mémorable pariceluy.En fin par Icntre- 
mifede plufieurs,lapaix fe refit entre luy & le Duc, par laquelle il fut dit que leDucre- 
tiendroit comme chofe fienne , ce qu’il auoit conquis & pourrait conqueftcr fur le Côte 
d’ A njou . A ce qu’eferiuent les Chroniques de Normandie auec Guillaume de Malmes- 
beric Anglois. Dequoy toutesfois toutes les autres hiftoircs ne parlent aucunement, 
finon que Sigebcrc dit feulement qu’il y eut guerre à Mortemer, ceftc année. Lequel 
iay aymè mieux enfuiure , que quelques autres Chroniques qui attribuent cecy à l’an 
mü foixante. 

B o n 1 f a c e Marquis d’Hetrurie ou de la Tofcanc mourut, ou fut félon d’autres mis à 
mort,laiflant de fa femme Beatrix (niepee félon aucuns, ou foeurde l’Empereur Henry) 
vne fille vnique heritierc de tous fes biens,nommee Mathilde , pource que le fils nommé 
Boniface qu’il laiftoit aucc elle, mourut Tannée enfuiuant.Mais la mere par le confeil, co- 
rne on dit, de fon feu mary,efpoufabicn toft apres le Duc Godefroy bu Gozclon de Lor- 
raine au grand defplaifir de l’Empereur,quifedcffioit grandement deluy,filfuftcntréen 
poflelïïon par le droiét de fa femme des biens & pofleftions de fon feu mary. A caufe de- 
quoy il fufeita les Italiens & Lombards de telle façon contre luy, qu’ils le contraignirent 
abandonner ritalie,&fe retirer en Lorraine, où il fitefpoufer la ieune Mathilde à fon fils 
Godefroy le Boffu.Et puis les renuoia polfedcr le patrimoine de leur pere en Italie. Her- . 
man Contraâ, Sigonius toutefois attribue la mort de Boniface à l’an ioy2. 

M ichaelas fils d’Eftienne Prince de Seruie& des Triballiens,falliaencetemps 
de l’Empereur de Grèce, & fut rcceu au n 5 bre de fes confedercz.Cepcndât l’armec que le 
mefme Empereur enuoia contre les Patzinaces fut lourdement deffaide , & comme il en 
redreffoit vne fécondé pour aller vanger la première, trefucs fe traiderent entr’eux, qui fu- 
rent accordées pour j.ans.Cedrcnus. 
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L e Pape Leon fut du Comte Humfroy conduit honorablement à Capuë, d’où cftant 
de retour à Rome ic laiftii tellement iurmônter du dcfplaifir qu’il receut du delaftreprcce- 
dent, qu’il en prit vne maladie,de laquelle il mourut le 19. iour d’Auril , laififanc fon fiege 
vacquantre(pacedcn.mois,a4.iours,commeaeftiméOnufrius:pourcc qu’il necomptc 
pas le temps des Papes de ce temps, qui furent creez par l'Empereur duiourde leur créa- 
tion, mais de leur confecration feulement. Car il eft certain que l’Empereur fit ccftemef- 
mcannccafiemblervnS)nodc d’EuefquesàMajence,parlefquelsGebhardfilsd’Arduig 
Comte de Galbe Euefquc d’Eiftat en Baüiere fut efieu & nommé Pape,qui prit le nom de 
Vi&or a.Acaufcdequoy Lambert de Scaff.efcrit, que Frédéric Archcdiacre de l’Eglilc 
Romaine, frere du Duc Godefroy de Lorraine, cftant cefte annee de retour de Conftan- 
tinopleoùilcftoitallécn Ambafladepourle Pape defumft, fut fi defpité de trouuer vn 
nouueau Pape faiét en fon àbfence^qu’il f en alla rendre moine au Mont Caflïn,où il en fut 
faiét Abbé. Maisla Chronique du MontCaflin dcclarequecc Vi&orPapc futefleupar 
l’Empereur à la pétition des Romains. Lefqucls côme(ellc dit) Quoniam in Ecclefia Roman* 
perfona ad tantum officium idonea reperiri non porerat , enuoierent le Cardinal Hildcbrand vers 
luy,pour demander qu’il leur fuft donné, fçaehant qu’il eftoit homme fagc:& pour ceftc 
occafion le plus eftimé&chery qu’autre qui fuft enuersluy. Dont il ne fafcha pas moins 
l’Empereur de le feparer d’auprès de foy, qu’au Pape d’en partir. Qui fut caufe que Tvn & 
l’autre n’aimerent oneques depuis les moines, pourcc que Hildebrand eftoit de ceft ordre 
là. Et quant à Frédéric, le mefme A utheur récite que la caufe qui le fit aller rendre moine à 
Mont Caflin,fut pource qu’il fe vit eftrc entré en loupçon enuers l’Empereur, à caufede ce 
qu’il auoit rapporté vne grande fomme de deniers que l’Empereur de Conftâtinopleluy 
auoitdonnee,pourenfaireprefentàrEglifcde S.Picrre de Rome : laquelle il craingnoit 
quelle ne deuft eftre cmploiee contre luy,d’autât que Godefroy frere de ce Frédéric n’e- 
ftoitpasenbonmefnageauec luy. Tellement que le nouueau Pape auoit charge d’en- 
uoier Frédéric à l’Empereur/’il n’eufteuitc ce coup en fallât rendre au monaftere du Mot 
Caffin.Dontilfemblcqucdcceftefouche fourdirent les occafions des grands difeords 
& differents qui furent cy apres entre les Papes & les Empereurs, & de ce que la Comtefte 
Mathilde adhéra toufiours pluftoftau party des Papes que des Empereurs. 

H v m b e R t Cardinal, Thomas Euefque Carthaginien, Pierre Üamian EuefquedTIo- 
ftie,Lanfranc Italien Abbé de Condon, Anfelme de Reims, Haimo Anglois, tous Théo- 
logiens fameux & colonnes de l’Eglife Romaine en ce temps* 
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Constantin n.du nom mourut tcfmoin Ccdrcnus en la 8.lndidion,&fifefut 
félon Onufrius)enuiron le commencement de Dccembre,l’an 1034. de noftrc Seigneur 
feftoit encore expiré.Tant y a que par n’auoir eu moicn ou loifir de fe déclarer vn fuccef 
cur,Theodora fœur de Zoé fe mit en pofleffion du gouuerncment de l’Empirë de Grèce, 
y demeura quafi iufqu’à la fin de la 9.Indi<ftion par l’efpace de près de deux ans , qui ef- 
cheurent en la 6564. annee de la création du monde félon les Grecs. Ccdrenus, Zonarc, 
loannes Curopalatcs,Michacl Glyca. 

L’emperevr. Henry à fin de tenir & mettrelcftat d’Italie en tranquillité, paflà ceftc 
mnec les Alpes , ôd’acheua de pacifier toute deuant que de retourner en Allemagne. 

Et fe 
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Et Ce trouuaau Concileque Icnouueau Pape Ht célébrer à Florence. Auquel on commen- 
ça de mettre furies rangs la defence du mariage aux Preûres , pour lequel on les appella 
Nicolaites 8 c Concubinaires,& de la Simonie aux gens tenans bénéfices Ecclcfiaftiques. 
Lors aufli l'Empereur fit informer des aûions & deportemens de Gozelon de Lorraine, 
qui auoit efpoulè la vefue du Comte Bonifacc:&: ne le trouuant conuaincu d’aucune faul- 
te contre luyjle laifla en paix.Car on l’auoit accufé de machiner, contre fa maj efté, le d’af- 
pirer à l'Empire d’Italie . Cependant il enuoia fes Ambaflideurs à Conftantinople pour 
contrader alliance auec l’Empereur. Mais (comme did Herman Contra#) ils le trouuc- 
rent mort. A caufcdequoy ils paracheuerentleur charge auec l’Irapcratrice , qui luy auoit 
fuccedé.Dont il fault mettre és exemplaires dudit Herman pour l'Empereur Michel dé- 
cédé, Conftan tin. 

Lovïs dit d’Orléans le le Barbu, pour la caufe declaree cydeflùs, premier Comte 
dcTurmgie,dccedaIaiflàntdeCccilne fille du Duc de Brufuuig le de Saxe (à femme, 
trois fils, Louis deuxiefmedu nom,quifuccedaàfon pere à la Comté de Turihgie, Be- 
ringer,qui fut Comte en Sangcrhanfan ,& Henry Comte en Rafpenberg. Hiftoire de 
Turingie. 

Cependant aufli Godefroy Duc de Lorraine fentant fon opportunité falla join- 
dre à Bauldouin Comte de Flandre, & eux deux enffcmble afliegerent la ville d’Anucrs, 

; où eftoit Frédéric de Luxembourg Duc de Mofellanc,oncle dudit Baudouin,qui fe défen- 
dit vertueufement iufques à ce que fes fiibjeds faflembicrcnt en fi bon nombre qu’ils le 
vindrent deliurer du fiege. Sigebcrt. 

V ve lphe Duc de Carinthie retournant d’Itaîie où il auoit accompagné l’Empereur, 
comme difent Herman Contra# & l’Abbé d’Vrfpcrg mourut Mais Aucntin tcfmoigne 
qu’il n’eftoit point party de Bauiere , fy eftant fai# compagnon le confentant d’vnc con- 
ipiration contre le fils de l’Empereur auec Gebhard Euefque de Ratisbonne & plufieurs 
autres Prélats le Seigneurs, pour reprendre le Duc Conrard le le faire Roy de Bauiere. De 
laquelle toutesfois il fit aduertir l’Empereur, quand il voulut mourir , l’inftiruant fon heri- 
tier pat fon teftament des biens qu’il auoit és Duchcz de Bauiere le de Suaube , comme à 
Rauenfpcrg,A!tarfVvcintgarten & Schongan:pourcc qu aufli bien reuenoient ils à luy 
par fa mort, n’ayant aucun fils malle, ains vne feule fille feulement , qui auoit elpoufé Ber- 
told premier du nom,fils de Bezon ou Betzelin,Comte de Hapsbourg. Qui peut eftre la 
caufe pourquoy Nauclereftimc que l’Empereur luy donna la Duché de Carinthie lanee 
enfuwant.Commc aufli il fcpeult eftre fouruoyé,’eftimant que le vulgaire l’appelloit cy 
apres la Duché de Zeringcn,a caufe (comme il dit auec Munftcr)qu’il fit édifier le chafteau 
de Zeringen en icelle,duqucl il prit fon tiltre,laiflànt eduy de Hapsbourg. Mais il eft plus 
vray-femblable que l’Empereur luy donna feulement [les terres que fonl>eau-pere auoit 
en Suaube & au pais où eft la Duché de ZeringemNonobftant lesquelles il ne laifla pas de 
toufioursfattribuerletiltredcla Duché de Carinthie, quoy qu’il n’en euftlapofleflion; 
d’où peult eftre venu l’erreur de penfer que la Duché de Zeringen ait efté quelque fois di- 
ète Carinthie.Somme qu’on conuient que ce Bertold mourut fans enf ans , ayant inftitué 
par fon teftament fon heritier érfuçccfleur fon nepueu Bertold z. fils de fon frere Birti- 
lon,qui eut Bcrt0ld3.de fon premier li#,& en fécondés nopccs efpoufà Agnes fille de Ro- 
dolfe Duc de Suaube, comme nous reciterons cy apres. 

A v mefmc temps Hildebrand fut enuoié par le Pape Vi#or en France, où il célébra * 
quelques Synodes contre les Preftrcs Simoniaques le Nicolaites . Pierre Damianefcrit 
qu’il fit confeflèr à vn Euefque d’auoir obtenu fon Euefché par Simonie en luy comman- 
dant de dire Gloria patri (pplio , fpiritm fantlo : pource qu’il ne peut iamais prononcer 

fpintui fanfto. 

Vne armeed’Efclauonsdi#sLuticicnsfortisdeleur pais qu’on dit eftre maintenant 
le Marquifat de Brandebourg, entrèrent dedans le pais de Saxe, où ils firent vne grande 
defeonfiture de Saxons, entre lefqucls le Marquis Guillaume le le Comte Theodoric fu- 
rent du nombre des morts,faifans compagnie à beaucoup de grands Seigneurs,felô Her- 
man Contra#. Autres penfent que ces Luteciens-cy eftoient ceux qui apres auoit fai# 
mourirleur Prince Godcfcal,auoient repris le Paganifme.Hcîmodus liiu.chap.zz.Com- 
bicn qu’Albcrt Crants eftime que Godefcal mourut du temps de l’Empereur Henry q.lc 
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qa’il cftoit Prince des Vvagricns & Obodrites,fàns fpccificr l’annee,adiouftant qu’il laifïa 
vn fils nommé Henry, qui mit tout fon plis en coihbuftion de guerre pour venger la mort 
dé fon perc. 

M a g n v s Roy de Dannemarc & de Norucrge mourut en la Iutie,où il cftoit allé pour 
endechaflerlesVvandaIes,oupluftoft Efclàuons,qui y cftoient entrez* fans laifler aucun 
hoir de fon corps. A caufc dequoy Sueuôn z.du nom,ncpueu de Canutc le Grand de par 
ù. fœur,qui en auoit efté cy’dcuant dechaflé , luy fucceda au Roiaume de Dannemarc, 
d’autant que la pofterité dudit Canutc eftoit fàillie;Funccius a noté que le règne de Suc- 
uon commença cefte annee.Ioannes Magnus di<ft qu’il cfpouza Giutga fille de Iugo 117. 
Roy de Sueflc,Iaquelle toutesfois on luy fit puis apres répudier, pource quelle eftoit là 
trop proche parente; 
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La mort de plufieurs Princes & grands Seigneurs rendit cefte annee grandementin- 
figne &c remarcablc. Entre IcfqueïsfutTheodora Impératrice de Conftantinople,qui 
mourut le dernier iour d’Aouft de la 9.Indiâion,ayant à l’heure de fon trcfpas inftituc' fon 
fuccefleur Michel dit Stratiotic/urnommé le Belliqueux , qui fut 6.du nom, lequel gou- 
uernarEmpirereipace d’vn an feulement.Cedrcnus,Zonare.Combien que Michael Gly- 
ca eftimequcccfürétles Eunuquesdu Palais Impérial qui refleurent de leur propremou- 
ucmét à ce degré, ayâs lors tât de pouuoir en la Cour qu’il ne f y faifoit gueres chofes d’im- 
portance fans leur authorité. 

Semblablement aulfi Henry j.du nom furnommé le Noif“,Princc vaillant & bel- 
liqueux, décéda le y.iour d’O&obre, ayant tenu l’Empire Occidental l’efpace de 17. ans, 1. 
mois,t2.iours,Son fils aifné Henry, qui fut 4-du nom Roy de Germanie, & j. Empereur, 
tint le lieu d’Empercurapres luy 49.3ns, to.mois, 3. iours.Mais il fut les cinq premiers gou- 
uerné fouz la tutelle de l’Impératrice Agnes fa mcre.femmc (comme dit 1 Efcriuain de ce 
temps) de courage viril fuiuant la demiere volonté de fon perc: pource qu’il eftoit lors 
aagé feulement de fept ans.Marianus S cotus, Lambert de ScafF. Sigcbcrt, Othon de Fri- 
fingen, Abbc d’Vrfpcrg,aucc Herman Contrat Comte delà maifon de Veringen qui vi- 
uoit au mefine temps. 

Albert Marquis d’Auftriche mourut. Au moien dequoy fon Marquifat vint par fuc- 
celfion àfonfrereErneft. Bernard moine, Auentin. 

L’emper evr Henry 'deuant fon trdpas parlementa auec Henry Roy de France. 
Mais ils fe départirent (comme dit Lambert de Scaff.)plus mal contans l’vn de l’autre que 
ils n’eftoient venus.-la raifon que dit Auentin apresledit Lambert, cft trop groflierc & in- 
iurieufe,que le Roy repetoit IaGermanie,qui auoit efté oftcc à fes anccftres:& fe plaignoit 
qu’on auoit contreuenu aüx accords faiéts auec luy.Surquoy il foffrit de combatte corps 
à corps. Ncantmoins qu’il f enfuit de belle nuiét fans donner l’adieu à l’Empereur. Car il 
eft certain qu’ils ont voulu plaifantcr contre les François par ce dernier trait . Mais il fe 
peult faire qu’ils furent en different pour le Comte de Champagne, que l’Empereur, com- 
me nous auons dit cy defliis,auoit pris en fa prote&ioa ' 

Les HoruergienSjfuiuans la mort du Roy Magnus qui cftoit décédé fans enfans,cflcu- 
rent fon oncle Herald pour leur Roy, lequel apres les auoir gouuernez iufques à fontref- 
pas,laifla fon Roiaume à fon fils nommé de mefmenom que luy, qui eut fuccefleur fon 
fils Magnus, qui fut perc d’vn autre Magnus, comme difent Albert Crants & Funccius. 

Mais 
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Mais Herman Côtrad & Guillaume deMalmesberic AngloisappellétSueuon,fiirnômê 
Hardan,ccluy qui fucceda audit Magftus, lequel n eftoit à leur dire de la race roialle,mais 
quife fift par fa dextérité & pour la bonne opinion qu’on auoitdc fa vaillance, receuoir 
Roy des Noruergiens.Tellement qu’il leur commanda par quelques années. Et puis fit 
place à Olaus oncle dudit feu Magnus, qu’on dit auoir cfté canonizé au nôbre des Sainds: 
duquel Harâldfurnommé Hamagra fut fuccelfcur, qui fut occis enAnglctcrreparHa- 
rald fils de Goduin , lailfant deux fils , Olanus & Magnus, qui partagèrent entr’eux fon 
Roiaume. 

V n Capitaine T urc nommé Samuc faifoit en ce temps des entrcprinlès & ades eon- 
tinuclsdeguerrefurlesprouinccsderEmpirede Grece.A caufe dequoy l'Empereur fit 
aller contre luy vn Capitaine nommé Britannius, quiauoit àfafoulde vnetrouppede 
Caualcrie Françoife , laquelle facquit en ce voyage vn grand bruit de vaillance?. Ce- 
drenus. 

Av Concile precedent de Florence il auoit cfté ordonné qii’on traideroit derechef 
de la dodrinc de Bcrcrtgarius à vn Concile qui fut alfigrié à Tours ccftc année, oùlc 
Cardinal Hildebrand prefidâaunomdu Pape (quoy que Sigonius le foit perfuadéque 
lePapemefmeyfut)&donnapcrmilïionà Bercngarius de défendre fa caufe. Mais ou la 
crainte, ouautre occafion luy firent feulement reipondre qu’il fe tenoit au fens & intel- 
ligéccderEglifeCatholiquc,afindelè depeftrerpar vne telle refponcc du Côcilc & des 
Légats du Papc.Neantmoins il ne laiflà pas pour celà d’aller fon train, & de maintenir en- 
tre les difciplesla dodrine qu’il leur auoit enfeignee : Comme telmoigne Lanfranc. On 
procéda contre luy doucement: car encore qu’il euft cfté ja condarrinc' & declaréhere- 
tique, & fa dodrineanathematizee comme vne herefieperuerfe par le Pape & parplu- 
ficurs Conciles, & qu’il ne fefuft pourtant déporté d’en faire profclfion comme aupara- 
uant,on ne trouue point toutesfois qu’il en ayt cfté puny par le Magiftrat ny en fon corps 
ny en fes biens. 
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L a chicheté &c illiberâlîté de Michel Stratidtic enuers fes Capitaines & gens de guer- 
re , le mit en vn tel mefpris enuers eux , que toutes les légions de la Grece & d’Orient fc 
reuoltercnt contre luy, fal liant Ilàcius Comncrius Coronal des Légions Orientales Em- 
pereur Aug.lé 8.iÔur de Iùin de la io.Indidion. A caufe dequoy toutes les prouinces d’O- 
ricntfcrahgerentfouzluy.DontilfutforccàStratioticdemettrc criauant toute fapuifi- 
lance fié la nazarder cotre luy pour maintenir fon eftat-Mais l’armee qu’il voulut emploier 
àccftcffed fouz la conduide de deux Capitaines Théodore & Aaron fut fi lourdement 
traideeparComnerius, qu’il eut riioicn d’approcher lafiennede Conftantinople, où il 
mit fon ennemy en tel point quil ne trouuàconfeil plus expédient que de fe démettre de 
la dignité Impériale dé tout point, le ioürmefme quelle luÿ auoit efté refignee l’an'prc- 
cedcnt.Dc forte que le lendemain qui eftoit le premier ioür de Septembre de lamefme 
Indidion oùlesGrecs côptoict l'an 63 66.de la création du monde à leur mode, Côncnus 
fut par le Patriarche de Conftantinople couronné delà Couronne Impcriale.Ioâncs Cu- 
ropal.& Georgius Cedrcrtus moine, qui finit fon hiftoire depuis la création du mode celle 
annee.En laquelle aulfi il femble qu’il viuoit. 

Par l’cntremifedu PapcVidor, qui eftoit venu en Allemagne deuant le trclpasdc 
l’Empereur defund & du Roy de France, appoindemét fut faid entre le ieune Empereur 
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& les Princes Godefroy de Lorraine & Baudouin de Flandre, par lequel Baudouin de- 
meura en polleffion des terres de delà l‘Efcault& la Tendre: enlemble auffi des cinq Ifles 
deZelande,fonchàfteaudeGând & des Quatre offices. Son fils Baudouin Comte de 
HainaultdetoutleTornefis.MaislcPapcremenaauecluy en Italie du confcntcment de 
1 Empereur le Duc Godefroy, pour eux deux enfcmble conduire l’eftat de l’Italie au nom 
de l’tmpire. Cependant Vto Gouucrncur ou Marquis de la Marche de Saxe, qui auoit 
fùcccdé cv deuam à Guillaume, mourut ayant vn fils portant mefme nota que luy,qui luy 
fucceda à fa charge.Mais il auoit vn oncle nommé Othon, qui fenreuint deB'oëmcoùil 
eftoit en exil pour le dejetterde ladidc Marchc;fe failàntfi bien croire des compagnies de 
gens de guerre Saxons, qui eftoient ordonnez à la garde de Saxe contre les nations Sep- 
tentrionales, qu’ils le côftituerentLur chcf,& fc rebellèrent encore fouz fa conduite con- 
tre l’Empereur. De forte qu’il iaillutenuoierarmee contr'cux, par laquelle ils furent def- 
faids & mis en routte, apres qu’ils curent veu leur chef mis à mort furie champ. Lambert 
dcScaff.Auentin. 

C o n r a r d Duc de Bauicrc, frère du ieune Empereur, mourut. Au moiendequoy 
rEmpcrierc Agnes prit en là main la Duché de Bauiere , &c la garda enuiron 4»ans* Mais 
cftansdccedez au meimc temps Othon Duc de Suaube & Conrard Duc de Carinthie, 
eHedonnalaSuaubcàRodolfedeRcinfclden (quifedifoiteftre delà lignee des Rois de 
Bourgongne) à qui la ibeur de l’Empereur eftoit promife:& à Luitolf coulin dudit Empe- 
reur la Carinthie,nonobftant que Bertold de Zcringen la demandai! , prétendant qu’il 
y auoit droid par le pere de (a femme. De forte que luy& fa pofterité en portèrent long 
temps le tiltre:Tcfmoin Auentin.Vn ancien Chroniqueur adioufte que dedelpit defen 
voir fruftré il troubla lors toute l’Allemagne de (éditions & rebellions contre l'Em- 
pereur. 

A Spitignec Duc de Boëme décédé en ce temps fans enfans , fucceda à la principauté 
de Boëmc Ion fécond frere nommé par François Vladimire, par autres Breriflaus , mais 
par le plus graqd nombre des Autheurs Vratiflaus,qui lut au compte d’Æncas Siluius zo. 
& félon DubrauiuS24.DucdeBocme,lequclvoulutà fon aduenement contraindre fon 
frere Iaromire de fe faire homme d’Eglilc.Qui fut caufe qu’il le retira vers le Roy de Polo- 
gne. Ce fut ce mefme Vratiflaus à qui l’Empereur Henry donna cy apres le tiltre de Roy. 
Tellement qu’il fut le premier des Princes de Boëmequile porta. 

H v n F r o y fécond Comte de Naples & de la Pouille mourut(tefmoin Onufrius ) en 
celle Indidion Blondus & PandolfeCollin.cnfemble Thomas Fafelluseftiment que fon 
frere ( qu’ils nomment Godefroy ) lors que le Pape Leon eftoit en vie, luy fucceda en fon 
rang par vn accord qu’ils auoient fait entr’eux. Mais ic m’accorde plus volôtiers à la Chro- 
nique du Mont Caffin, comme au plus ancien tefmoin que nous aions, & aux autres qui 
fans faire mention de ce Godefroy recitent que Hunfroy laiffa vn fils qui lènommoit Ba- 
gelard,qui luy voulut fucccder à la principauté de la Pouille. Neantmoins qu’il fetrouua 
fi foiblc pour fe maintenir en la polleffion d’iceUe,qu’il en fut delàrçonné en la meimc an- 
née à force d’armes par Robert furnommê Guifchard,qui lignifie au dire d’Othon de Fri- 
fingen errant ou ( félon lesautres)fin & aceord d’entcndemcntdcquel lad idc Chronique 
déclare auoirefté fon oncle.Tant y- a qu’on conuicnt qu’il fe rendit maiftre celle année 
de la Pouille & Calabre: & qu’apres qu’il en eut porté le tiltre de Comte l’efpacc de z. ans 
feule ment, qu’il fen fit donner le premier le tiltre & nom de Duc.Ioan. Curopalates con- 
felfc qu’il acheua de letter les Grecs totalement des villes qu’ils tenoient encore en Italie. 

Malcom é furnommê Cammor fils du feu Roy Duncad d’f fcolTe,eftant en Angle- 
terre où il auoit demouré banny l’efpace de tf. ans, fut inuité par vn nommé Magdulfc ou 
Maludufe de retourner en EfcolTe,oùlafortuneluy diftfi bien qu’il vainquit &: occiten 
vnc bataille Macchabcd Roy d’EfcolTe.Au moien dequoy ilfemparade fon Royaume, 
duquel il fut couronné le té.iourd’Auril du contentement de tous les EfcolTois. De forte 
qu’il régna félon Hcdor Boëtiusliure u.cnuiron ^é.ans-Mais IoanncsMaior en compte 
trcnte-neuf:pource qu'il commence fon règne l’an 1057.ÜS cÔuiennent de l’annce en la- 
quelle il mourut. ! 

E v d e Comte de Pontieure fut en ce temps contraint par les Bretons de remettre rou- 
tes les fortes places du pais qu’il occirpoit entre les mains du Duc Cônan fon nepueu. An- 
îaîcs de Bretagne. 
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L e Pape Vi&oreftant de retour à Rome mourut lez8.iourdeIuiIlet, tcfmoin Lam- 
bert de Scaffuab.Benno afferme qu’il fut empoifonne par le Cardinal Brazutus,qui auoit 
ainfî faidt pafler beaucoup des Papes preccdens par fes mains. Tant y a que fon fuccefTeur 
fut Frédéric Duc de Lorraine, que les Cardinaux efleurent le troifiefmeiour d’Aoufl de- 
uantqu’auoirreceu la déclaration de l’Empereur,. qui prit le nom d’Eftienncj.fouz le- 
quel il prefida feulement 7. mois, 2.8. iours. Laquelle briefucté de temps l'empcfcha de 
mettre à fin beaucoup d’entreprifes , defquelles il jetta les fondemens 4 qui pois apres fu- 
rent pourfuiuies de grande vcnemcnce par fes fuccdfeurs.Car fon intention cftoitfàce 
que dit la Chronique du Mont Caffin)de faire fon ftere Empereuf;de remettre lapuifïàn- 
ce d’efiire les Papes entre les mains du peuple & des Cardinaux : d’empefeher que les 
Euefques & Clercs ne prinflent plus l’inucftiture de leurs bénéfices de la main des Princes 
Laicz :& d’interdire à iamais le mariage aux preftres fuiuant l’ordonnance des Papes pre- 
cedens.Lescaufésdecefairc furent poffiblcla fouuenance du mauuais traitement que 
luy & fon frère aüoientreceu de l’Empereur défunt. Les prétextes de remettre l’Eglifc 
en fa liberté te de l’emanciper du ioug des Séculiers , l’abus qui fe commcttoit en la Colla- 
tion des bénéfices, lefqucls on conferoit ou par argent, ou à gens indignes & inhabiles. 
Que ce n’eftoit auffi pas chofe raifonnable d aller toufiours quérir vn Pape en Alfcma- 
gne.Somme que fuiuant ccfte deliberation le Cardinal Hildcbrand fut enuoié poor com- 
mencer à larder cefte (qu’ils appçlloient ) zizanie de Simonie te desNicolaites de Tltalie 
& delà Bourgongne,où elle auoit grandemét germé. Lambert de Scaff.PlatinejNauder, 
Onufrius,Blondus & autres. 
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Les Frifons fe rebelletent contre l’Empereur Henry. Mais apres que les Lieutenans 
d’îcelùy jeurent pris fur eux quelques chaftcaux dont ils faifoient bouclier, ils furent faci- 
lement fubiugucz&: réduits en leur premier eftat. Sigcbert. 

G v r de Parme homme de bonnes lettres fut ccfte année inftitué Chancelier, & Licu- 
tenantdcl’Empereurenltalieparl’Imperatrice Agnes. Blondus. 

Fernanô ou Ferdinand premier Roy de Caftille mourut félon Rodcric le i4.iour de 
Iuin enl’Ere lopy.qüiferapportoitauec leioy7. de noftre Seigneur, laiffant trois fils & 
deux fillés.Dom Sancio cftoit I’aifné,à caufe dequoy le Roiaùme de Çaftillc& de Nauarre 
luy aduint.Le fécond D6m Alfonle,quifut R oy de Leon del’Afturie &: d’vne partie de la 
Gothie.Le dernier Dom Gardas, qui fut Roy de Gallice,& de ce que fon pere auoitcon- 
quefté en Portugal.Les deux filles furent Vrraca qui demeura Princeflè deZamora & de 
la moitié de nnfantafgue,qui eut Toroaucc l’autre moitié dé l’Infantafgue. Or combien 
que le pere euft ainfi difpofé leurs partages apres fort trcfpas , heantmoins Dom Sanchio 
ou Sance ne fen voulut contéter,ain$ dés que fon pere eut efté enterré il pourfuiuit Dom 
Alfonfc fon frere,de telle façon qu’il le déshérita du tout de la portion, & le contraignit fe 
retirervers Almenonou Alimaimon Roy de Tolcttc, où il, demeura iufqu’aprcs le trcf- 
pas de fon frere,qui mourut en la é.annce de fon regne.Roderfc, Alfonfc, Anton. Benther. 

Robert Guifchard cftant paruenu à la principauté le mit à faire la guerre tant aux vil- 
les qui tenoiét encore pour les Grecs,qu’aux autres que les Papes difoiét cftre de leur do- 
maine. Tellement qu’il gangna la ville de Rezzo,& puis fe vint mettre en poffeffiônde 
Troie, que les Papes prctédoiétleurappartenir.Pdur laquelle occafiô le Pape Nicolas l'ex- 
communia. Chronique du MontCaflin. 
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Thomas Fazellus.Selon lequel cclà femblc aufli auoir donné occafion auxSarrazinsde 
la Sicile vo vans que les affaires des Grecs eftoient déplorées en la Pouille d'alfieger la 
ville de M efTanc ou Mcfïine , qui reftoit de routes les Siciliennes à venir en leur püiflànee, 
citant encor tenue par les Grecs dctelle puiflance, moiennant le fecours qui leur virât d’ A 
frique, qu’ils la prindfcnt par force, & reduifirent en leurpouuoir,apres auoir fait vn grâd 
meurtre des citoyens d’icelle» 

André Roy de Hongrie déclara fon fils Salomon aagé feulement de y. ans,& fit cou- 
ronner Roy de Hongrie apres luy aüoir fait fiancer Sophie fœurdc l’Empereur Henry. 
Bonfinius. 

C a z i m i r e Roy de Pologne moürut le 19. iour de Noucmbre $ laiffimt quatre fils 
nommez Boleflaus (qui en faueur de fon ainclfe luy fucccda à la couronne, & régna 20, 
ans)furnommé le Hardy,pource qu’il fut belliqueux, Vladiflaus, Miefco,& Otho. Martin 
Cromcr» 

En v 1 r on le mcfme temps aulfi Iaroflaus Prince de Ruflie eftoitdeccdé, IailTant 
cinq fils, qui départirent entr’eux la principauté de Ruflie .-tellement que la Kioniead 
uintàlaifné nommé IzallausîlaPerealafuieà Vfcuolodus : la contrée de Plocie à Vvif- 
feflaus,lequel fut pour quelque occafion retenu bien toft apres prifonnier par fon frère 
aifné.MaisvncarmcedeScythesdi&sPoloncicns, qui entra dedans laPcreaflauie,&y 
detfit & mit en routte fes deux freres, fut caufe que les nobles de Ruflie le mirent nô feule- 
ment hors de prifon,mais aufli en pofleflïon de la K ionie, contraignant Ilâflaus fe retirer à 
fauuctévcrslc Roy de Polognc.Martin Cromcr. 

L e PapeEfticnnc eftant allé à Florence pour y aflemblervn Synode, à fin de procé- 
der contre les Simoniaques & Nicolaitcs comme il auoit cntrcprins,mourutlc29.iourdc 
Mars, ayant auparauant fai&iureràtouslcs gens d’tglifc qu’ils ne permettroientd oref- 
nauant cftre fait aucun Pape, qui ne fuftefleu du confcntement au peuple &du Cler- 
gé.Ou comme dit la Chronique du MontCaflin que le Cardinal Hildebrandncfuftdc 
retour du voyage où il eftoit allé vers l’Empereur afin d’cftrcàl'cflction. Ncantmoins les 
Romains, ou comme vcult Sigonius les Comtes de Tufeulane,à qui il attribue la caufe de 
tous les defordres qui font aduénus depuis cinquante ans és efietions des Papes, aduertis 
de fa mort,ellcurenr é.iours apres contre les conflitutions canoniques & fans le confentc- 
mét du Clergé i’Euefque de Vclitre en Italie nommé Mincius,fils de Guy Comte de Tuf- 
culanc,qui prit le nomdeBenoifty.fouzlequclilprefidadeforce«.mois,io.iours. Lam 

bert de ScafF.Onufrius. 

L e decret du Pape prefent de fes prcdeceflcurs contre les preftres mariez diuulgué 
par les autres Eglifes, engendra de grands troubles & fchifmes, à caufe dcladefobcif- 
fimcc qui fe trouuoit en aucunes gens d’Eglifc. Et pourcc qu’vn certain preftre nom- 
mé Arial de l’Eglifede Milan fe voulut celle anneeingerer fouz la faueur de Landulfc 
Cotta Capitaine du peuple de Milan d'oppugner la caufe des preftres mariez , l’Ar- 
chcuefque Vido fitaflcmblerlesEucfqucsdefondiocefccn vn Synode, où il fit déter- 
miner que le mariage ne deuoit cftre interdit aux gens d’Eglife.Sigonius toutesfois cftime 
que le peuple de Milan fut tellement feandalizé de ce decret contre les Preftres mariez 
qu’ils furent d’orefnauant contraints de chanter la MelTc à part en vn lieu qu’on 
nommoit Pataria , dont ils furent appeliez des enfans par moquerie Patarins. Quia 
efté aufli vn tiltre ignominieux qu’on a dôné cy apres aux Vaudois & à aucuns autresqui 
f eftoient feparezdc i’vniô de TEglife Romaine, qui fembleroit cftre procédé dVnc mcfme 
origine, fi l’ Empereur Frédéric z.cn fes conftitutions contr’cux n’en auoit donne vne au- 
tre dénomination, de laquelle nous parlerons cy apres» 
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Leiè.Cicle des limbes 453 . commença le if.ieùr deVeurier de 1059 ^ 

L’emperevr de Grcce fit eri ce temps guerre aux Hongrois & PatzinaCcs,lefquels 
aduertis des grands appareils de guerre qu’ils dreffoient encore contr’eux , demandèrent 
trefues , qu’ils obtindrent. Efquclles toütesfois vn feulQuanton dcfdits PatzinaceS ne 
voulut cftre compris.Mais Te mettans fouz la conduire d‘vn Capitaine nommé Stltefen- 
fejdonnerent bataille à l’Empereur, qu’ils perdirent à leur grand honte. Zonarc. 

Les Milannois eftans encrez en cdmbuflion de guerre contre ceux de Pauie, fe don- 
nèrent bataille,en laquelle il fut occis grand nombre de gens d’vne part &c d’autre. Lam- 
bert de ScafF. 

Bêla frere du Roy de Hongrie feftânt prdpofé quelque efpoir de paruenir à la cou- 
ronne des Hongrois apres fon frère, trouua le couronnement du ieüne Salomon fôn fils 
defimauuaife digeftion , qu’il fc retira vers le Roy de Pologne, duquel il obtint vne 
armee, par le moien de laquelle & de là faueur que la plufpart des Hongrois luy por- 
toit, il fempara dilRoiaume de Hongrie, & lepoiïcda trois ans , apres en auoir de- 
chafle le Roy André, qui fë retira auec fon fils Salomon vers l'Empereur en Allemagne. 
Bonfînius. 

Environ ce temps Tangrolipix, ou fclohles autres Scldüc ou SadoC , premier 
Soudan & Empereur des Turcs mourut. Au moien dequoy fon fils ou bien fon plus pro- 
che parent nommé Axan ou AfanparZonare, qui femble eftre appellé par Guillaume 
deTyr Bclpher, par Haitonus , Dogrifla, lequel fit guerre aux Grecs de telle façon qu’il 
leur ofta la Mefopotamie auec la Cicilie, &: eh fit Soudan vn fiert parent qui fe norhmoit 
Artot,que nous prenons pour Cütlunlus,qui fefioit aiiparauant rebellé contre fon pere. 

L e Cardinal Hildebrand eftoit allé de la part du Pape defunCt vers rimperâtrice,lors 
qu’iceluy mourut. &pource qu’il défendit à fa mort de faire efleCtion d’vn nouùeau Pape 
que Hildebrand ne fuft premièrement de retour pour fy trouuer , & pour la faire par fon 
confeihcelà fût caufc que quand il fe trouua n’auoir efté atteridu,luy & les Cardinaux qui 
n citaient pas moins mal Cohtens que luy de telle efleCtion qu’on auoit faiéic,fe trouucrét 
d’accord auec luy d’en aller faire vn autre à Sienrie, par laquelle Gérard Eucfque de Flo- 
rence natif du Dauphiné fut rtomnlé Pape légitimé lctroificfmeiourde Ianuier, qui prit 
le nom de Nicolas deuxiefme,fouz lequel il conuoqua tout incontihent les Euefques d’I- 
talie à vn Synode en la ville de Sutri,& par leur iugement fit déclarer le Pape Bcnoift in- 
digne d’occuperlcfîegePapal.De forte qu’il en fut demis lc24. iour du mefmemois, & 
Contraint par Godefroy Marquis d’Hetruric de fen aller en exil à Velitre. Au moien de- 
quoy Nicolas demeura eri poffeflion de la papauté:Qui f en alla encotc affembler de là vn 
autre plus grand Synode enl’Eglifede Latranà Romeau mois d’Àuril, où fe trouuercnt 
1 ^.Euefques, (muant le confcntemét defquels fut ordonné que les Papes feroiét d’orefna- 
üant efleuz par les Cardinaux fculemét.Mais que le refte du Clergé & le peuple côfermc- 
roitl’eleéliomen referuant toütesfois à l’Empereur l’horineur qu’on luy deuoit. Auffi que 
quicôque fingeteroit de paruenir au ficgePàpal par faueur, ambitiô ou autre moié illicite, 
feroic tenu pour apoftat & excommunié. Üauantagc fut fur grofics peines inhibé aux pre- 
ftresqui.n’auoient pas encore laifié leurs femmes de châter Mefle&fairc aucun officede 
leur minifterc.Finalemét on vint àBerengarius qui fy ofa trouucr,y ayât cfté pcrfonnelle- 
mét ad;ourné,pource qu o n’eftoit pas encore bié fatisfaiét de la refponce qu il auoit faite 
au Côcile deTours.Mais fans autrement défendre (à caufc,ilfit celle fameufe rétractation 
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qui eft contenue au Decret, par laquelle ilconfeffa que le pain & le vin qui font mis fur 
l’autel en la S.Mefle font non feulement Sacrement apres la confccratiô,mais aulfi le vray 
corps de fang de nofhrc Seigncur:Et qu’il eft tellement au Sacrement que mcfme fenfible- 
ment & rcalcmcnt il eft entre les mains des preftres, rompu & brifé des dents de ceux qui 
le reçoiuent.Lc formulaire de laquelle retra&ation fut(comme dit Lanfranc en fon liurc 
contre Berengarius) di&é & compofê par Humbert Cardinal natif de Bourgongne. Cô- 
bien que d’autres eftiment qu elle fut faide fouz le Pape Grégoire 7. Mais on côuicnt qu’il 
le fît ou par diflimulation ou par contrainte, pource qu’il compofa derechef vnliurepar 
lequel il maintenoit fa première opinion,& refutoit celle qu’on luy auoit faid aduoücr par 
fon abiuration.Qui fut lors que Lanfranc cfcriuit fon liure contre luy. Si pluftoft ( ce que 
femblc vouloir lignifier Guimund Euefquc d’Auerfa en fon traidé de l’Eüchariftie contre 
ledit Berengarius)il ne voulut interpréter ou plus claircmétou autremet fon opiniô qu’il 
n’auoitauparauantfaid,pour monftrer qu’il n’entédoit point que le corps delefusChrift 
ne fuft cxihbé vraiemét en la communion, ains feulement que la fubftancc du pain & du 
vin n’y eftoit tranfmucc.Ranulfus, Vincent de Beauuais & Vvillelmus Malmesburienfis 
difent qu’il fe reuoqua en fin à bon efeient, qu’il Iaiffa l’eftudc & donna fon bien aux pau- 
urespourgangnetle refte de fa vie par le trauail defes mains. Fulbert Euefque du Mans 
qui eftoit Ion contemporain, a rendu vn fi excellent & admirable tefmoignage du grand 
fçauoir qui eftoit en luy en toutes fcienccs,dc fon zele, pieté & faindeté de vic,& des gra- 
des grâces que Dieu auoit mifes en luy, queccn’eft point de mcrueille fila plulpartdcs 
Angeuins &Fraçois qui auoiét efté inftruids de fa dodrinc,ne la voulurét onequesdepuis 
dcfmordre ne fe defifter de la maintenir & : publier (au dire de Lanfranc) opiniaftrement. 
De forte qu’il y a bien apparence que Teuchelind’Anuers, Pierre de Bruis & Henry fon 
difeiple aueeles Vvaudois l’apprindrent cy apres d’eux,& la diuulgucrcnt par toute l’Eu- 
rope^A caufedequoy Guillaume de Neubrigeliu.r.chap.ij.de fon hiftoirc d’Angleterre 
tefmoigne que dés l'an néj.toutes les Gaullés,Efpagnes,Italic de Allemagne eftoient rem-j 
plies de leurs difciplcs,lc nombre dcfquels eftoit en telle multitude & abondance quel’a- 
rene de la mer.Combien que les ades duCôcile de T ours qui fut tenu en la mefme annee, 
déclarent que la dodrinc(qu’ils nomment herefie)qu’ilprefchoit, auoit pris fon origine 
dés long temps auparauantd’vnauthcurincogneu& incertain en laGafcongne ésenui- 
rons de la ville de Toloze, d'où elle f eftoit puis apres efpandue par routes les autres ré- 
gions de l’Europe. Et ce qui me faid condefcendreà ccfte opinion , eft qu’on attribuoit 
audit Berengarius de dogmatizer mal aufli bien du baptefme des petits enfans, &du ma- 
riage que du Sacrement de l’£uchariftie:tout ainfi comme on a fait aux perfonnages que! 
nous venons de nommer. 

Michel Cerulairc Patriarche de Conftantinople fut en ce temps depofé, & vn no 
mé Conftantin Lichudes fubftituècn fon lieu,qui prcfîda quatre ans,fix mois. Zonare. 
La caufe de ccfte depofition vint au rapport de Michael Glyca, de ce que Michel eftoit 
monté en tel orgueil & prefomption qu’il ofoit menacer l’Empereur de le deftruire , ainfi 
qu’il fe difoit l’auoir efleué.Et qu’il efgalloit fon authoritc à celle de l’Empereur , comme 
n’y ayant de différence entre l’vne &T’autre. 
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Isa ac Comncne Empereur de Grèce fut fâifi d’vne maladie, de laquelle il n’cfpe- 
roit pas reuenir iamais à conualefcencc,Qui fut caufe de la faire aller rendre en vn mona- 
fterc pour y acheuer le refte de fes iours , apres au oir refigné la dignité Impériale à Con- 
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ftantin qui fut douziefmc du nom, furnommé D ucas, qu’on eftimoit eftre iflu de fort no- 
ble race j lequel l’exerça depuis la refignation qui luy cnfutfai&c au commencement du 
mois de Décembre, ou félon Onufrius, le iour qu’on célébré la mémoire de lanatiuité 
de noftre Seigneur, eftant la treziefme Indiétion commencée, l’efpacc de fept ans &: enui- 
r on cinq mois. Ioan. Curopalatcs tefmoignc que la fixiefrae annee de fon règne fc trou- 
ua en la troifieûne Indi&ion, l’an de la création du Monde, au comte des Grecs fix mille 
cinq cens feptantetrois. % 

He n r. y $7. Roy de France fe Tentant aufli trop caduc & rompu de vieillefle pour por- 
terie faix de l’adminiftration des affaires de fon Roiaume , refigna dés l’anncc preceden- 
te fâ couronne à fon fils aifné nommé Philippe , qui fut premier de ce nom : nonobftant 
qu’il fuft aagé feulement de fept ans; lefaifantfâcrer & couronner à Reims en prefcnce 
des Princes & Prélats de France. Quiefchcut lorsauvingtneuficfme iour de May, ainfi 
comme il fe voit eferiten la forme qui fut tenue à cccouronnement, laquelle plu fleurs 
ont, apres du Tillet inferee en leurs Hiftoires,l’ayâs extraire d’vn anciéliure del’Hglife de 
Beauuais : & pource quelle mérité d’eftre fçcuë, ie l’ay bien auffi voulu coucher en ce lieu 
A nno 1059. ainfi fault il lire (fi elle veult eftre vraye) JndiClione iz. Henrico régnante 31. & 4. 
Cal. lunifin die Pentecoftes , Philippin Rex hocordine in maiore Ecclefta ante altare fanChe M an* a 
ven erabili^f rchtepifcopo confecratus eft-Jnchoata iam Miffa antequd epijlota legereturftlomtnus Archi. 
epifeopus vertit fe adeum^Cy expo fuit ei Catholicamfidem , [et fat ans a b eo vtrum hoc crederet dé- 

fend ere vellet^quo annuente delata efteius profeftio^quam accipiens tpfe legitftum adhuc ftptcmn'u effet , 
eîque fubfcripftt. Erat autem profeftio eittt hxc : Ego Philippin De 0 propic tante mox futur tu R ex Fra- 
corumjn die ordinationis me* promitto coram Deo (y SanClu eius,quod vnicuique de vobis commiftts 
canonicumpriuilegium {y debitam legematqueiujhtiam conferuabo , (y defenfionem adiuuante demi- 
do quantum potero exbibcboficut Kex in fuo regno vnicuique Epifcopo & Ecclefi* fibi commiffe per 
reCÎum exh ibere débet : populo quoquenobis crédita per difpenfàtionem legum in fuo iure confijlentem 
nojlra auCloritate concejfurum. Qua perleCta poftmt eam in manu ~4rchicpifcopi , ant eftant e Sirchiepi- 
feopo Sueftioneft , <ÿ*c. 11 y a zo. Eucfques & plufieurs Abbcz y denommcz.Puis apres^co- 
pient u irehiepifteopus baculum fan Ch Remigij différait quietè (y paciftcè quomodo ad eum pertmeret ele- 
Cho Régis & confecratio , ex quo fanCius R emigius Ludouicum baptifauit (y confecrauit. Différait 
etiam quomodo per ilium baculum banc confecrandi poteftatem (y totum G allia Pnncipatnm Qrmifdas 
Papa fanCto dederit Remigio , (y quomodo ViCler Papa fibi (y fux Ecclefta concefferit. Tune annuete 
pâtre eius Henrico elegit eum in Kegempoft eum. Lcgati Roman « fedis cùm id fine Pop* nutuften lici- 
tum no effet ydiffertum fbi fit , honoris tamen (y amoris gratia tu ibi affuerunt. Lcgati Lotharius fcihcet 
uirchiepifcopt .Eptfcopi, A bbates Clerici Ducis^tquitanixfihus {y Legatus Duels Burgundue , Le- 

gati Marchions Lcgati Comitit uindegauenfis : poft Comités Vadenfit , Vermadenfts , Ponticenfis , 
Sueftionenfis, siruemenfis : H. de ilia Marchia Vtcecomes Lemoutcenfis : poft milites (y pepuli ta ma- 
jores quàm minores vno ore conftnticntes laudauerunt , res proclamantes , laudamus jvolumus , fiat . 
Or pource qu’il eftdiéf en ce que nous venons de reciter, que Gcruais Archcuefquc de 
Reims déclara lors à toute l’amftance que le Pape Hormifda auoit donné à fainét Remy , 
apres qu’il eut fâcré&coronné le Roy Cio uis la prerogatiue de facrer les Rois de Fran- 
ce, laquelle le Pape Vi&or fécond auoit cofcrmce audit Geruais : Du tillet a eferit qu’il ne 
fault douter de la bulle de Viétor, trop bien de celle de Hormifda, qui ne paroift &n'a 
aucune verifimilitude. Et quant à celle de V i<ftor,qu’cllc n’eut fuitte , d’autant que c’cftoit 
au Roy, non au Pape de donner cefte prerogatiue: laquelle mefmcs Vues Euefqucdc 
Chartres dénia cy apres fouz le Roy Louys le Gros. Dauantage parce que les Légats du 
fiegedeRome aflifterent à ce facre & couronnement, fut déclaré que c’eftoit par hon- 
neur & par amitié, & que le confentement du Pape n’y eftoit requis. Quoy qu’il en foit, 
le Roy Henry , eftant ce couronnement fait,mourut à la fin de cefte annee. Guillaume de 
Malmesberie dit que ce fut, Potionts hauflu , lequel l’appelle aufli Militem ftrenuum (y bonum , 
ayant à fon dire & des autres Chroniques de Normandie mené vn peu auparauant pour 
la troificfmefois vne armée en Normandie en faueur de Godefroy Comte d’ A niou , le- 
quel il defendoit côrre le Duc de Normandie. Laquelle ils veulent faire croire auoit efte 
lourdement repouffee & contrain&e s’en retourner honteufement en Frâcc. Mais pour- 
ce que les vns& les autres parlent fortdiuerfemcnt de cefte guerre, &quelesHiftoires 
de Normandie font pleines d’vne infinité de menfonges , ic doute que ce qu’ils ont eferit 
de cefte guerre n’en foitl’vnc : d’autant mefmcmentque les Hiftoires de France n’en font 
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vn fcul mot de mention. Tant*y-a qüc ie Roy Henry mourant laiflaleicune Roy Philip- 
pe £on fils ia couronné, auec Ton icuncfrcrc nommé Hugues , fouz la tutelle Se gouucrne- 
ment de Baudouin Comte de Flandres, qui s’en acquitta fort loyaument à fon honneur. 
Se au grand contentement de tout le peuple de Frâce. Mais c’eft merueille que telle char- 
ge ne fut pluftoft laiffee à Robert Duc de Bourgongnc,qui efloit oncle paternel, & viuoit 
encore, fid'auanturcfa viciliefTe n’en fut caufc. Les Chartres &inftruments qui fc firent 
fouz ce Philippe,commençoient fon règne (qu’on dit auoi^duré quarâtfeneuf ans) de l’an 
io6i. Par icelles auffi on cognoill que le Comte de Flandres exerçant la tutelle qui luy 
fut donnée s’intituloir Bddmnui Coma FUndriè^Mtrchio & Philtppt Francorum Rcgts ttûfyuc 
regni procurator (<r Buulus. Lequel mot de Bmulm ne fignifie autre chofe que tuteur , prote- 
cteur ou garde -, comme fe prend proprement en noltre langue celuy de Bailly Ce Baillie:) 
&quis’attribuoit auffi à ceux qui ^uoient comme le bail Se gouuerncmcnt ou la charge 
delapcrfonnedu Roy en fon bas aage. 

L e Prince Guifchard apres auoir chaffé les Grecs de la ville de Troia en la Poüille, &: de 
Rege en la Calabre : Se Richard fôn frere apres seftre emparé de la cité de Capua & des 
dépendances d'icelle, l’ayant depuis dix ans teriuë tdilfiours affiegee , rendit au Pape Ni- 
colas non-feulement les places qu’il pretendoit appartenir à l’Egüfe, mais auffi fc firent fes 
vafïàux Se hommes liges, prenants l’inueftiture & l’eftcndart de luy pour la Poüille Se Ca- 
labre & de la principauté de Capuë. En faueur dequoy il leur ihftitua & nomma le Prin- 
ce Robert premier Duc de la Poüille , & fon frere Prince de Capue. De forte qu’on fait 
compte qu’il a régné fouz tel nom l’efpacede vingtcinqans,fept mois. Aucommécemét 
dcfquels il prefta vne armée au Pape, par laquelle il contraignit les T ufculans, Nomantins 
& Prencftins, apres les auoir defeonfits en bataille rangée, qui fut donnée auprès defainét 
Germain , de fc remettre en fon obciffance , qui s’en eft oient fouftraiâs : Se reprit Galefe 
d’outre le Tvbre, aucc autres chafteaux que le Comte Gérard luy detenoit. Chronique 
du Mont Caffin, Pandolfo Collinu.liu.j. Platine. 

En ces entrcfai&es les Sarrazins traittans fort mal les habitans de la ville de Meifine 
Se Sicile, dônerent occafiô à aucuns d’iceux d’aller trouuer le Prince Guifchard , pour l’in- 
citer de les retirer de la miferable feruitude desinfideles. Mais deuant qu’il fuft refolu à 
cefteentrcprinfe,vn grand trouble s’efmeüt en Sicile à caufed’vn grand difeord qui fc 
mit entre Bcttonnenc (félon quel’appelle Thomas Fafellus , car la Chronique du Mot 
Caffin liy. 3. chap. 43. le nomme Belchus , Pandolfo Collinutio Hettimin ) Lieutenant à 
Catanc de Vvultnumus (félon Faf ellus) Benmcneler Viceroy de la Sicile pour le Soudan 
des Maures d’Afrique : qui auoit pour condu&eur en celle chargé vn Belchanes ou Bel- 
chaotz ( qui fcmblc ellre celuy que le Chroniqueur du Mont Caflîn appelle Belchards.) 
A l’occafion duquel Belchus ou Bettonnenc mit à mort le Viceroy ( qu’on nommoit au- 
trement Amiras) ou bien fut feulement defpoüillépariceluy defoneftat ( à ce qu’eferit 
la Chronique du Mont Caffin) Se contraint s’enfuir vers le Prince Normand, lequel il a- 
cheua de perfuader de ptefter l’oreille à la demande des Meffins. Tellemét qu’il paflaluy- 
mefme (félon nollre autheur du Mont Caffin) en Sicile ; ou bien comme veulent tous les 
autres aucc Fafellus) y fit palfer feulement le Prince Roger fon frere ( auquel il auoit nou- 
uellèment donné vne partie de la Calabre) aucc vne grande armée en Sicile, où elle def- 
fit auprès dç Meifine en 1. rencontres les Sarrazins qui le voulurent venir cfcarmoucher.* 
de forte que Bcnneueler ou le frere d’iccluy feulement fut tué à l’vne. Au moyen dequoy 
Roger auec vn nouueau renfort de gens qu’il rcceut de fon frere, fc mit à battre la cité de 
Meffine, de telle furie qu’il entra finalement par force en icelle, quoy que Belchanes ou 
Belchaotzeut vne plus grande armée que la fienne tout auprès pour la fccourir. Ce qui 
fut la première oüucrture de la côquclte de la Sicile par les Normans, rapportée par Fa- 
fcllus à celle annee. s 

Les payfans de Hongrie s’cllahs alfemblezcngrand nombre , voulurent contrain- 
dre le Roy Bêla de les laiffer reprendre leur ancien paganifmc. Mais il les traitta détel- 
le façon, que ce fut la dernierc fois qu’ils oferent plus faire femblant de fc vouloir rcuolter 
contre la Religion Chrellicnne : carilleurolla toutes les occafidns à l’aduenir de faire 
ny d’attenter aucune chofe contre fon ellat. 

D o m Sanchio Roy de Caltille débouta en ce temps fon frere Dom Garcias de là 
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portion qui luy auoitcftéalïignecdelafuccclfiondclbn pcrcau Roiaum;deGailicc,cu- 
me il auoit ia fait fon frère A lfonfe: comme tcfmoignc Rodcric. Combien que Franc. 
TarafFa & Michel Riccius tiénent ,qucGarfiasfe défendit ii brauemenr, qu'il vainquit & 
pritfonfrere prifonnier.Mais que le Seigneur Rodcric Viuarfurnommé eid ramena vne 
autre armée, par laquelle Garnas fut vaincu & tué en v ne lècôde bataille, & l'on frère re- 
mis en liberté. Neantmoins Dom Anton. Benther tefmoignc qu’il fut feulement chalfé 
cy apres de fon Roiaumepar le Roy Alfonfe fon frère, pource qu’il cftoit homme de peu 
d’efret. 

V vl adim ire, ou félon les autres Vratiflaus, fefentant offcnféduRoydePclognc 
qui auoit receu fon frère laromireen fa cour , fcquel il auoit dechalfé , entra auec vne 
grande armee dedans la Silcfie, qui appartenoit aux Polonois. Mais le Roy Boleflaus vint 
jcontre luy auec fi bonne compagnie, qu’il ne le fit pas feulement auec grande perte de fes 
gens honteufement retirer, mais aulfi le contraignit d’amender (a faultc par vn tel appoin- 
teront qu’il luy voulut donner. Suiuant lequel aulfi le Polonois piit en mariage la focur 
duBoëmicn. Martin Cromcr. 

Pierre Damian Cardinal Euefque d’Hoftie fut en ce téps enuoyé parle Pape Nico- 
las à Milan, pour les caufcs queluy-mcfme recire audifeours qu’il a fait de ce voyage: à 
fçauoir pour purger l’Eglife Milanoifedel’herefie Simoniaquc SrdesNicolaites, lefquels 
il difoit cftre ceux des Prcftres , qui contre la reigle de la chaftcté Ecclelïaftique, s’adiof 
gnoient aux femmes, fe faifans fornicateurs quand ils les attouchoient de l’indecente co- 
pule du mariage : combien qu’ils fc rendoient lors dignes feulement de l’appellation 
des Nicolaites, quand ils voûtaient maintenir & défendre par autorité celle mortifè- 
re pelle. Neantmoins quand il eut fait entendre l’intention de là venue, toute la cité fut 
tellement mutineecontrcluy parlafationduClergé,qu’il fetrouua réduit en grâd dan- 
ger de fa perfonne. Pource que le peuple crioit quel Egiife Ambrofianen’eftoit en rien 
iubietc aux loixde l’Eglife Romaine : & que F Euefque Romain n’auoit droit de iuger 
ny de difpoièr furie fiege Ambrofîcn, contenant que ce feroit chol'c indigne de laiifcr af- 
fubictirmaintenant à leur grande infamie & opprobre leur Egliic, qui iufques alors a- 
uoitefté libre fouz leurs anceftresaux loix d’vnc Egiife eftrangere. Mais ce feu fut incon- 
tinent efteint par la force des remontrances qu’il leur fit : qui furent telles , que non-feu- 
lement le peuple, maisaulîl l’Eucfque&lerefte du Clergé fe rendit obciftànt à ce qu’il 
leur voulut enioindre de la part du Pape ; d’autant qu’ils fc lailTerent par luy perfuader ce- 
fte raifon, que l’Eglife Romaine ayant eftèfbndee par la feule parole du fils de Dieu , qui 
auoit commis au Portier de la vie éternelle les droits de l'Empire terreftrc&cclcftc,ob-: 
tenoic le priuilege & fe fouftenoit de l’autorité de celuy qui l’auoit fondee.Parquoy co- 
rne c’eftoit iniufticc de frauder quelque Egiife de fes droits : aufii cftoit-ce herefie de défi- 
poüiller l’Eglife Romaine du priuilege qu’elle auoit receu parle fouucrain Chef de toutes 
les Eglifes;n’yayantpointdedoutequeceluy-làne violaftlafoy, quis’oppofoit à celle 
qui eftoit mere de la foy ; & qui ne fuft rebelle à celuy qui l’auoit conftituce fur toutes les 
autres Eglifes. Somme que par telles conclufions l’Eglife de Milan fc lailfa volontaire- 
ment priuer de la liberté en laquelle cllcs’cftoitconfcruee depuis lcrempsdes Apoftres, 
ou (comme aucuns eftiment) depuisdeux cens ans feulcmcnt,fc créant fes Archeuelques 
& Paftcurs fans approbation d’aucun fuperieur. pour fe réduire fouz fes loix & comman- 
dements du fiege Romain. Ce qui fit dire audit Cardinal d’Hoftie , qu’il n auoit point 
cncorctrouué de plus grand* energie pour les caufes Ecclcfiaftiques , que bien faire co- 
gnoiftre le priuilege de l'Eglile Romaine. Qui eftvn indice ou que les Papes precedents 
ne l’auoient pasî»xn,ou fçeu ou peu faire entendrerou qu’il euft fallu difpoièr les Milanois 
auparauant à le croire par d’autres demonftrations. Extrait de l'efcrit dudit Pierre Da- 
mian. Qui confclfe aulfi au meûne lieu qu’il ordonna à l’Archeucfque de Milan pour fâ 
dcfobeiflàncc vne pénitence. 
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L a chichcté & auarice de l’Empereur Conftantin,quoy qu’on die qu’il a efté amateur 
de iuftice & d’equité, qui ne rccompenfoit pas libéralement les mérités de fes Capitaines 
&gens de guerre, ftitcaufe de tellement abaftardir& faire mefpril'er la difeipline militai- 
re fouz luy, que fon Empire en deuint beaucoup moins redouté qu’il n’eftoit auparauant j 
mais beaucoup plus expofé aux dangers de fes ennemis. Caries Sarrazins & Turcs pre- 
nans garde à fes avions, reprindrent la hardiefle de venir fourrager & rauager les prouin- 
ces de fon appartenance. Zonare, Michael Glyca. 

A v mcfme temps Robert Guifchard apres auoir réduit en fon obeiflànce toute la terre 
de Labeur, aflîcgca la cité de Capua,dc telle puiflance qu’elieluy fut renduëlc vingtiefme 
de May. Au moyen dequoy il s’en déclara Prince auec fon fils Iordain. Sigonius. 

G eo fr o r fürnommc Martel Comte d’Aniou, ayant par faute deiaifler aucun hoir 
defoncorps,refignéfafucceflionàfes deux nepueuxfilsdefafœur Adcllc: l’aifné def- 
quels eftoit nommé Geofroy le Barbu, & le puilné Foulques Rechin , qui fignifie en vieil 
François le Rude. A caüfe dequoy la Chronique d’Aniou déclaré qu’ils partagerét fa fuc- 
celfion entr’eux , ptenant Geofroy lepaysde ToüraineScdeXaintongepourfapart, & 
Foulques l’Aniou& Gaftinois : combien que d’autres veulent dite qu’il n’eut que le Ga- 
ftinois feulement. Dont il fut fi mal-content,que s’eftimant plus vaillant & hardi que fon 
frerc,& fe voyât pour cefte occafion plus redouté, auflî qu’il fc tenoit fort du peu d’enten- 
dement qu’il fçauoiteftre en iceluy,trouuaoccafion quelque temps apres de luy faire la 
guerre fi afprement qu’il le deffit en bataille , où l’ayant pris le côfina en prifon 'perpétuel- 
le. Etpuisfcmitenpofleflion de toutes les fèigneuries au feti Geofroy Martel fôri oncle- 
lefquclles il gouuernaiufques àfon trcfpas parl’efpacedeplus de trente ans cri grand re- 
pos &tranquilité : à l’aide principalement dvnficn fils nommé Geofroy, qu’il eut de là 
première femme Emengarde de Bourbon , lequelfuttcllement redouté pour fa vaillâ- 
ce, qu’il en obtint comme fon grand oncle le furnom de Martel. Mais les autres bonnes 
conditions qui furent encor eh luy ,1c firent davantage aimer. De forte que Guillaume de 
Malmesberie Angloisefcritde lüy, que Cognomentum Marteüihereditanum fortitusfuis fudo- 
ribus ampliauit , tanta pace quitte per terras illas parta , quant nento vidit, nento vifitrus fit. Ce 

qui mefaiteftimer qucc’cftde lüypluftoft que du premier Martel que fut fait ccft Epi- 
taphe: r 

Vum viguit tua , dur» viguit Martelle petefias, 

F ram latuit 3 pax magna fuit ,regnauithonefio6. 

On tient finalement que fa maraftre Bertrade fille du Comte de Montfqrt, laquelle fon 
peré efpoufa en fécondes nopccs apres fon Ermcngardc, le fit traiftreu fanent mettre à 
mort,afin que le fils d’elle, qui fut nommé Foulques, demeurait feul heritierdc fon peré. 

L a prife de Mefsine incita le Prince Roger depourfuiure faviâoire. Tellement qu’il 
reduifit totalement en fa puiflance la ville & contrée de Rcmctta (appellec par Leon 
d’Hoftie Rimettum:) & puis fit le fcmblable de quelques autres côtrecs, îufqqes à ce qu’il 
paruint deuant la ville d’Enna : où il luy fut force de faire paufe,à caufc de la grand’ armée 
q luy vint oppofer l’Amiras Belchanes ou Belchaotz , qui eftoit ( à ce qu’eferit Leô d’Ho- 
ftie) compofce de quinze mille cheüaux,& de cent mille hommes de pied; combic que 
Fafellus ne dit que de qüinzc mille côbatans en tout. Ce qui eftoit toutesfois beaucoup 
pour celle des Normans , qui ne pouuoit eftre que d’enuiron trois mille. A caufe dequoy 
i r ' . le Prince 
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le Prince Robert fe vint ioindre à Ton frere: & eux-dcux fouftindrct le choc des ennemis, 
fi vertueufement qu’ils en firent demeurer enuiron dix mille fur le champ/ans perte d vn 
fcul des lcur,& mirent le refte en route, qui fe fauuerent aucc Bclchancs à Enna, où ils fu- 
rent poùrfuiuiz & afïicgez long temps 5 mais leur trop grand nombre fit qu’on ne les peut 
prendre. Parquoy les Princes Normansremenerentlcurarmee àMcffine, d’où le Duc 
Robert repafla en la Poüillc aucc fon frere , làiffant Bcttuméne auec leur armee pour cô- 
tinuer la guerre aux Sarrazins. Leon d’Hoftic, Thomas Fafellus. 

La Duché deBauiere futcefteannec donnée à Othon Comte de Northemcn, par 
l’Empereur Agnes , félon la Chronique de Saxe; combien que l’Abbé d'Vrlpcrg efhme 
que cefut 1069. 

André”' Roy deHongrieayâtimpetré fccours de l’Empereur Henry pour fe remet- 
tre en fon Roiaume, deuoit eftre reconduit par Guillaume Marquis de Turingie& les 
DucsdeBoime 8c de Bauiere tout cnfemble, auec l’armce qui leur eftoit ordonnée pour 
ce faire. Mais leTuringien fans attendre le Boëmien & fa compagnie, entra le premier a- 
uec les Bauariens feulement dedans la Hongrie, où du commencement il fit a bien qu’il 
defeonfit grand nombre de Hongrois. Neantmoins il fut réduit en lieu fi aduantageux 
par Bêla (à qui le Roy de Pologne donnoit fccours en perfonne) que toute fon armée fut 
mifcrablcmcnt deffaiéte, demeurant luy-mefme prifonnier entre les mains de fes enne- 
mis, aucc grand nombre de Seigneurs Allemans, &IeRoy.André tué fur le champ. Au 
moyen dequoy Bêla apres auoir fait bonne guerre aux captifs qu’il tenoit, fe fit couroner 
Roy de H ogrie en la ville de Bcllegrade : où il fut lé premier qui y fit battre mônoyc d’ar- 
gent. Lambert de Scaffuab, Bonfînius decad.i. liu.j. Auentin,Martin Cromcr. 

Les Turcs apres auoir dompté & réduit en leur obeifïancc tous les Roiaumes d’Ôrict, 
defeendirent finalement en Syrie pour opprimer les Califes d’Egypte. Mais ils fefaifirent 
feulement en ce temps de la cité de Hicruialem , 8c de quelques autres prochaines. Guill. 
de Tyrliurc premier chap. 7. 

Edovuo Roy d’ Angleterre rcceut vn mandement du Pape ; auquel il fc rcnditfi o- 
beiffant, qu’il chalfi de l’Eglifc cathédrale d’O xonc les Chanoines feculicrs qui y cftoient, ‘ 

{ >oUrcc qu’ils eftoient mariez , & ne fe vouloient fëparer de leurs femmes : 8c fùbftitua en 
eur lieu, comme Ranulphc telmoigne en fon Polichro. des Chanoines qu’on difoit Ré- 
guliers ,quifaifoicnt profefïîon de continence. Or pourccque les Hiftoires font toutes 
pleines de tefmoignagcs des Chanoines réguliers qui furent cnccfîecle inftituez endi- 
uerfes Eucfchcz, il a femblé à aucuns que ce furent ceux qui firent les premiers profeffion 
de chafteté & du célibat quel’on mit au lieu des Chanoines mariez, qu’on appeiloit Sé- 
culiers és Eglifcs cathédrales. A caufe dequoy les Annales de France tefmoignent que les 
Chanoines furent inftituez ccftc annee en l’Eglifc de fainéfc Vincent de Senlis. Onufrius 
dit que les Chanoines de l’ordre defaind Auguftin furent auisi reftituez l’annee enfuiuât 
à Lucques 8c par toute l’Italie par le Pape Alexandre.' . 

Estant Pierre Damian Légat du Pape departy de Milan, le Clergé de l’Archeuef- 
ché de Milan fut tellement mal édifié de fon Prélat, de ce qu’il auoit ( à leur dire) trahy la 
liberté de fon Eglifc, qu’ils ne luy vouloient rendre aucun honneur ny bbeiflànce.Qui fut 
caufe qu’il ne voulut entretenir la promeffe qu’il auoit cy deuat taiéfcc ; laifTant les Preftrcs 
mariez aucc leurs femmes comme auparauant : ainfi que tefmoigne Pierre Damian en 
vnc de fes Epiftres à aucuns du Clergé de Milan, où il dit ces mots : Ecce qui prias N icoUita- 
rum & Simeniacce htrefeos Uqueis tenebantur , nuncad pirditionis jtU lumulum funt ctiam viohtto 
Çtcntment • periurt : ejuod t*mm in M ediol menfi Ecctefi 4 non ejl miaum, t]U « femper dtuerfi dogmttit 
hommes hdbiHtjnitio ab luxent io & Ambrofto inchoato. 

Bernard Duc de la baffe Saxe mourut enuiron ce temps, ayant tenu fa Duché plus 
de quarante ans. Aux biens duquel fucccderent deux fils qu’il auoit : Ordulfc , qui eftoit 
l’aifné, à caufe dequoy il tint la mefme Duché apres luy iulques à fa mort l’cfpace de dou- 
ze ans. Et Herman,qui fut Comte en Saxe. Albert Crarits. 

Nicolas deuxicfme Pape mourut le troilièfrneiour de Iuillet. Benno afferme que 
ce fut par le poifon qu’il receut de Brazute compaghon du Cardinal Hildebrand. Et 
pource que pluficurs des Cardinaux s’aduifoient (comme il dit) de fon ambition, ils folli- 
citerent l’Empereur de leurdonnervn Papcdefamain. De fortequ’il fit yne affemblce 
i’Eucfques pour ceft effcét à Balle j par lé iugement defquels Cadolus Eucfquc de Parme 
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fut créé Pape, qui fe : nomma Honorius z. & fut conduit (ce dit Lambert de slaffuab ) p a , 
Bucio EuelquedcKalbcrftad a Rome, apres que les Euefqucs de la Lombardie leuren 
receu.approuue & confermeen vn Synode qu'ils tindrent à Milan.Combien que Platin, 
eftime que ce turent eux les premiers qui l'efleurent. Mais tant-y-a que ion eÜeûion fut 
fi peu aggrcableau peuple Romain St aux autres Cardinaux, nommément à Hildebrand 
qu'ils eficurent de leur propre autorité iedernieriour de Septembre An&ImeEuefo, ,é 
de Lucques natif deMdan .pour Pape , en faneur (au dire de Platine ) des bonnes oarbet 
qui eftoient en luy. Qui firent qu'il obtint enfinvitoiredefonennemy, retenan le Pa 
pat fouz le nom d Alexandre a. iufques à famort l'efpace de 1 1. ans, 6. mois n Jours A 
uentm toutesfois tefmoigne liu.y.que le Cardinal mefme par qui il fut confacré alla l'an" 
nee d apres rapporter le quinzielme d'Aouft à l'Empereur quela cité de Rome citait par 
luy troublée de guerre cmile, a caufe qü il audit occupé la chaize Papale fans le cSfcn,, 
ment de 1 Empereur! & l'ayant acheté par les Normans , le retenoit par fi>rce & par I r 
mes , fç monftrant Loup &Iarron pour Paftcur & tyran pour Pape! Ce nonobftant là 
Chronique du Mont Caffin attelle que le Pape Alexandre fut elleu deuant le Pape Ho? 


Du Monde. 6099 j 

De IefusChrifl. io6z | 

IndiElion. If 

De fHcç/rf;454. le 14. j 
de Ianuier. 

Papes. 1 

E.de Grece. ? I 


E .d Allemagne. 6 
K.des F rançon. 1 
R .£~4rïagon. 4 .6 
R. de Nauarre. 40 
R.desE/coJJois. 6 
R.desu4n*loU. 10 

O 

DucsdeVenife. 


RÂe Kujùe, 


R. de Hongrie. 

R. de Pologne, 
~R-dc Caj hUT. 
Comtes de Naples. 
R'-deDannemarc. 


femme. De forte que Auno Archeuefque de Cologne fc tenant u , u y ncm cnt d vnc 

la plus grande partie des Princes & Prélats, trouUamoycn de fouftr^rcle'ieune P t ‘ nt ^d C 

d£ ^, 'a dcfpoüüler de la garde d'icelu, & du d! 


t 1 r a ‘ il ' ul3U,a m5. v^cquithrlafoiir»'». 

cernent des maux quel Allemagne & l’Italie endurèrent plus de cinm^n? & 
les diffenfions & guerres qui luruindrent entre l’Empire & l’Eplife aprcs P ar 

triment de la digriité Impériale, & à I’aggrandifiement de la pui^^éeiXauâmdté Pa U 
par la fubnhté de ceux qui manièrent les affaires du fîegc R omain oui firrm- T P pa C ’ 
eur profit du mauuais mefnage qui ferait par tout l’Empire, parlafaulte 7 deXtremcnt 
le gouuernant poftpoferent le bien public a leurs commoditez frjflU- d ? X < ?. UI cn 
laiffant degencrer & abaftardir cn vnc vie defrciglcc & difforme la h Ions P art ! cu,lercs i 
leur Prince auoitapprinfe de fa mere. Laquelle ainfi ?° UmtUK <Ï UC 

monde, & s’en allapaffer lereftedefesioursàRomc Hrrm Ç aaux J*°ûneursdcce 
Scaffuab, Abbé d’Vrfpcrg, Auentin autheur de la vie de l'Empereur°Henra dC 

Les GafconsobetlTans fort enuy au Comte de Flandres Gouucrncurdè F„„. c • 
(oient monftrc defevouloir mutiner & rebeller. Qui fut caufe ou'il la France > fa ‘- 
champs fouz prétexté de la vouloirfairepafferaunom du Roy enVi? «vnearmee aux 
razins. Mais quand elle fut en la GafcomL, il la fit ferait à tXfaZ. 8 n ' conu ') '« Sar- 
fippa le commencement des feditions qui y cftoient & la remit en ^ ul ! ! ro ™P lt & dif- 

ta pu, s apres fans autre chofe faire en fLL P.Æm,M„lTl«Tta^ce ' éî & ^ 

Dom RanymircpremiefRoyd'Arragonmourùtenlaouaranre(7xl.r j e 

régné, tcfmoin Franc. Taraffa,quis'eft toutesfois abuféjclSmantqu’^fumiéetrvncba- 

— — taille 
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taille par Ferdinand Roy de Caftillefon frère. Mais tant-y-a que Dom Sanchiofon £ 
aifnéluy fuccedaau Roiaumcd’Arragon,où il régna trentecinq ans , ayant vn autre frere 
nommé Conlalue,qui fut d’Eglifc,& deux fœurs $ l’vne dcfquellcs ( qui le nommoit Tirc- 
fîa) fut mariée au Comte de Proucncc, & l’autre Sainde , qui fut femme du Comte de 
Tolofe. 

L e Prince Roger eftant derctourde laPoüille en Sicile auecvnnouueau nombre 
de gens, mena fon camp, deuant la ville de Troina, laquelle luy fut réduë ( au dire de Fa- 
fellus) le premier iour de celle annee,à fçau oir le vingtcinquicfme de Décembre: qui fut 
caufeque Petraliafitlefemblablc. Parquoy il s’en retourna derechef en Calabre pour e-j 
fpoufer Erembcrge fœur du Comte de lainéle Fimie. A uquel temps il entra en querelle & 
en guerre (au dire dudit Fafcllus) contre le Duc Robert fon frere. Tellement qu’ils le, 
guerroyoient à outrance l’vn l’autre, à caufe de ce que Robert n’auoit donné la moitié) 
enticre de la Calabre félon fapromelTeàRogcr 3 iufqucs àce que Robert fefutlailfépré 
dre fort imprudemment dedans la ville de Gerace. Car il luy fut force d'accorder lors à 
fon frere ce qu’il voulut. le fuis toutesfois en douté de ccqueiedoy croire de celle guer- 
re: d'autant que Leon d’Holtie n’en fait mention, qui ditlbulcmcnt que le Duc Robert à 
fon retour de Sicile vint aflicgcrla ville de Bari iufques à ce qu’elle luy fut rendue : ioinâ 
l’amitié Screuerjecc que Roger fevoid auoirportéàla mémoire de fon frere, ainlî que tcf- 
moignentlaplùffarc deschartrcs faites par luy, qui nous ont clléalleguees par ledit Fa- 
fcllus , en l’vne defquellcs fe lifent ces mots. Projslute (pc.fiecnon fut Duch^fratru videlùet 
ma, eu jus beneficto tonus honoris ma fummsm retineo. Et vn autre , P ro f*lutt un mue met f r *‘ 

tris mei nobihfitmt Ducis R obéra Guifcardi , à quo omnis honcr & pions mes procefot. Tellement 
que les Hiltoriens de Sicile pourroient bien auoir excogite celle guerre par alfedion. 
Comment qu’il enfoit, Rogpffut contraint s’en retourner en Sicile pour obuieràla ré- 
bellion de plufieurs villes qui fe vouloient remettre entre les mains des Sarrazins apres le 
trelpas de Bettumenc , qui auoit elté mis à mort en fon abfence deuant la ville de Cute- 
lio. Tellement qu’il eut fort affaire à fairercuenirlcs Trdiniens en fon obeilfance, qui a- 
uoient ia receu les Sarrazins dans leur ville. 

Les Prufltens mcfprilàns laieunclfe du Roy de PoIogne,non-feuIcment fe rebellèrent 
contre luy, maisaufli enuahircntla Pomeranie. Tellement que le Roy Boleflaus futcon-| 
traind de mener fa puiflànce contr’eux j qui fit fi vaillamment fon deuoir , que les Prulïiés 
furent lourdement vaincuz,& côtrainds dclailfer la Pomcranie,& fe remettre en l’obci£ 
fance du Roy Boleflaus. Martin Ctomcr. 

Cadolvs foy difant Honoré deuxiefme Pape,fe voulant mettre en pofleifion tota- 
le de la papauté, fe fit par vnc armee de Lombards conduire à Rome, où il auoit beaucoup 
de partifahs^quis’elloient ( comme dit Auentin) faifîs iapour luy de la tour deCrcfcen- 
ce. Mais ceux qui terioient pour Alexandre fortirent contre luy, lefqucls il fouflint fi bra- 
uement qu’il les mit en route. Au moyen dequoy il fe full fait leplus fort dedans Rome, 
fi Godefroy Marquisd’Hetrurienefüllfuruenu,quilesfitpoferlesarmcs, &al!erdeba- 
tre leur droid deuant l’Empereur, apres les auoir fort aigrement repris de ce qu’eftans Pa- 
lleurs des brebis de lefus Chrill,& de la laine defqùels ils fe velloient, & du laid fe nour- 
riflbient , ncantmoins les fàifans s’cntr’occire l’vn l’autre , violoient la paix que Dieu leur 
auoit IailTec,& polluoiét toute pieté. Somme que Anno Archeuefque de Cologne fut en- 
uo) é en Italie^pour faire entendre que la volonté de l’Empereur eftoir, que les deux con- 
tendans fe tinflent en paix iufques à ce que leur differéd full iugé par vn Synode. Cepen- 
dant qu’Alcxandre dcmeurcroit au fîegc Papal. Lequel ne fe contentant de celle recrean- 
ce, fît alfembler les Euefques de fa fcquclle à vn Concile à Rome i auquel fon ennemy fut 
condamné & excommunié comme brigueur de la dignité papale, & homicide. Qui fut 
caufe qu’il affembla aulfi les liens à Parme , où il tenoit Ion fiege : & fit par eux rendre le 
change à Alexandre pour auoir occupé le fiege Romain làns contentement de l’Empe- 
reur, l’ayant achepté par lesNormâns. De forte que chacun d’eux celcbroit(comme re- 
cite Lambert de Scaffuab) fes Mefles à part, faifoit fes ordonnances,& enuoy oit fes man- 
dements & decrets aux Eglifes à la manière des Papes ordinaires. 

Cependant fi les Milanois & Lombards ont tellement fauorilé le Pape Honoré 
contre Alexandre ,qu’ilsl’avcnt mené & conduit celle annee çonfacrcr-iRomc,au mois 
d’ Auril, fouz la côduite de leur Gouucrneur nômé Gibert (ainfi que dit Sigonius,& qu’ils 
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Payent ramené de Rome , où il ne pouuoit pas cftrc en feureté , y cftans Tes cniicmis plus 
'forts que luy: comme fe pourra faire que pour la déclaration qu'on dit que le Pape Ale- 
xandre enuoya en la mcfme année aux Lombards cohtre les Simoniaques, quelc peuple 
de Milan fe foit fi furieufement mutiné fouz la cohduitedc fon Archeucfquc Erlembàuld 
Botta, contre les Preftrcs mariez , qu’ils les ayent tous bânniz & cxpulfcz de leur ville ch 
ladite ahnec,cncor qu’ils fùllcnt fupportez des N obles? 


Du Monde. 6100 E . <£ ^Olerrmgne . 7 

De le fus Chriji. 1063 } R. des Fra nçois. 3 

Indùfhon. — 


Papes. 

E. de Grece. 


R. (fEfcoJJè. 6 
R. d^fngleterrc. zi 
. Ducs de Verùfe. 1 4 


R.deRuJïic, 6 

R.de Hongrie 


R.de Cajliüe , . 1 

comtes deUP ouille. 4 " 

R.de Dannemarc. a 


Ct B A L y dc Hon S ric mburut, félon les Hiftbires Hohgroifcs, d’vnc chcute, ayant *. 

.» Gcifla (félon Lambert dc Scaffuab.Ioas) Ladiflaus & Lambert. Le premier dcfquels 
qui eftoit 1 aifiié, fe voulut mettre en polTeflîon du Roiaume apres fon pere. Mais l’Empe- 
reur Henry ayant ia drdTé vne armée pour remettre Salomon fils du feu Roy André au 
fiege de fon pere, l’amena hiy-mefme ( n eftant encore qu’eh la 13 . annee de fonaaee) en 
Hongrie : & y fit fi bien , qu’apres plufîcurs cfcarmouchcs & rencontres les Hongrois fu- 
rent contraints dc receuoir Salomon pourlcut Roy. Dc forte qu’il régna fur eux l’efpace 
de ij.ans, s cftans au dire d aucuns Gciflà & fes frères retirez vers le Roy dc PoIogne.Mais 
les autres font tefmoins qu ils quittèrent par accord la couronne à Salomon, à condition 
que les premiers tiltres & biens que leur pere auoitpolTedcz,lcür demouraficnt.L’Empe- 
reur eftant de retour de ce voyage, fe laifla gouuerner à l’appetit dc certains Euefqucs qui 
en abufanr de fon nom ne faifoient part des grâces de l’Empire qu’à cux,fe diftribuans cn- 
tr eux lesplus grades Abbayes & bénéfices ; & ne laiflàhs aller aux autres que ce qu’il leur 
plaifoir. Q^i 1 fut caufe d'engendrer vne grande femchte de malcontentemcnts,dcdefpits 
de malvucillances & de fcdiuons enuers l’Empereur. Mcftnement pource qu’ils ne laif- 
loient palier les négoces de l’Empire que par leurs mains. Ce qtie les Princes & grands 
Seigneurs de Saxe commencèrent les premiers à prendre le plus à coeur, s’eftimâs en cclà 
trop mal refpeétez. Herman Contrat, Lambert de Scaffiiab, Othbnde Frifîngch, Abbé 
d v riperg, Auentin,Galpar Peucer. . 6 ’ 

Les SarraZinsdc Sicile ayans remis fus vne plus grandearmceqùcïaprecedcntefcar 
on cfcrirqu elle eftoit de plus dc$o.millecobatans) vindrentaflieger la ville dc Lyrami- 
ne ’ ° u . S _ erl ° "cpueu de Roger s’cftoit mis auctjo. cheuaux fculcmcntaccompagné, def- 
? 1 vne faillie fur ie camp crinemy , fi à propos qu’il mit en pièces vne bonne partie ■ 

fut >M aüf u qUe Rog f ? u j c 5. e 5 u ’fi auolt dc g&jVint charger lerefte dc /defe- 
fperee façon,qu ils acheuercntdele deffâirc k mettre en route: eftant la victoire qu’il ob- 
ttnt ïors fi merucillcufe ,. a caufe du grand nombre des ipfideles, k du peu des liras, qu’il 
s eftuna 1 auoir acquifc miraculeusement pluftoft que par vaillance humaine. En confédé- 
ration àtquoyi\ ? mpoutf^cmfcccsmots i DtxteraDominifichvirtutem:Dexter4Domini 

exdtdmtme : comme rente Thomas Fafdlus. S don lequel les Pifkns enuoycrétau mcTmc 

? UrS r aU rmce *Tr r > S ' il vouIoitaflîe g«la Cité de Panorme. Mais ceqîü 
adioufteau mefme lieu , que ces Pifàns auoicnt quelque peu auparauant fait laguerre au 
oudan d Egypte, & conquis fur luy la cité de Hicrufalcm,aucclaphifpartdc laPalcftine 
&r Syrie, le demonftre auoir eftépeu ftudieux dcfçauoir ou d’eferire laverité des chofcs 
Robert- fécond fils de Baudouin l’ancien Comte dc Flandres, efpoufa Gertrude vef- 
ue de Florent Comte de Hamault, eftant par traiélé de fon mariage inftitué Seigneur de 
Hollande, & tuteur cnfcmble des mineurs dudit Florent. Mais fon pere luy aflîfna pour 
_on appennage & portion de ce qui luy deuoit adùenir pour fit fücceffiùn 1 m cinq ifles de 

-eande : qui font Vvallachrie,Chaldic,Zimdbouere,Noofd,Booucre & Borfcdlic auec 
a Comte d'Alofte : fouz condition k proteftation qu’il nepretendfoit plus rien cy apres 
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contre Ton frere Baudouin, ny au Comté de Flandres , ny au refte des autres Seigneuries 
de leur pere. De forte que dés ceft accord le furnom de Phryfc fut donné a Robert. 
Chroniq.de Flandres. 

C on an Duc de Bretagne mourut enuiron ce temps , fans lailfer aucuns enfans. Au 
moyen dequoy Hoël Comte de Nantes, qui auoit elpoufé fa foeur quifehommoitHar- 
doïfe,fe mit en poffeflion & (àifine de la Duché de Bretagne. Annales de Bretagne. 

D om SanchioRoydeCaftiIle,voulant ofterlavilledeZamora àfafœur Vrraca quel 
fon pere Iuy auoit donnée, fut occis en trahifon par vn de fes gens, ( aucuns difent que ce 
fut par vn berger allant à la chalTe: ) fans làiffcr aucun hoir de l'on corps. Roderic dit qus 
ce fut enl’Ere itor. Au moyen dequoy fon frere Alfonfcqui fut 6. du nom, qui fetehoit 
lorsàTolette,apresauoiriuréauRoySarrazindençluyiamais faire guerre, (evintmet* 
tre en poffeflion du Roiaume de Caftille,auec lequel il raflembla çcluy de Leon. De forte 
qu’on fait compte qu’il régna 43. ans, ayant efpoulc Zaidefille du Roy de Seuille apres 
s’eftre faitChrefticnnc. Roderic, Anton.Benther. 

L’Archeves qv,£ de Cologne s’en cftant retourné en Allemagne , la guerre fe re- 
nouuella entre les deux Papes, poùrce qu’Honoré ne fepouuoit contenter que la recrean- 
ce du fiege demeurait à fon aduerlàirc. De forte qu’il remena derechef vnc armee à Ro- 
me comme il auoitiafait} & donna bataille aux Alexandrins, defquels il fit vne grande 
boucherie. Mais le Marquis Godefroy reuirtt encore à leur fecours, qui fit retirer l’autre 
par force. Lambert de Scaffuab. 


Du Monde. 6101 { 

E.<£ Allemagne. 8 
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C adol e qui fenommoit le Pape Honoré, n’cut tant le cœur failly pour la baftônade 
precedente qu’il auoit rcceue à Rome , qu’il n’éuft encore enuie de l’aller furprendre celte 
annee. Tellement qu’il fe tranfporta fi fccrettement, qu’il fut dedans deuât qu’on cuit leri- 
ty le vent de fa venue. Si elt-ce toutesfois que les Romains qui tenoient pour Alexandre, 
le felloyerent encore fi rudement, qu’il ne fuit efehappé de leurs mains , fi Centius fils du 
Preuoftdelavillequis’entendoit auccluy,ncl’eult mis dedans le chafteau faint Ange. 
Parquoy comme l’Empereur fuit grandemét follicité défaire mettre fin à leur différend, 
Anno Archeucfque de Cologne eut derechef la charge de paffer en Italie , auec autori- 
té dé pacifier ce fchifmc par vn iugement Ecclefiaftique. De forte que iour fut dôné aux 
Euefqucstant d’Allemagne que d’Italie 5 i de la Lombardie à Mantouë, pour félon les 
loix Ecclefiaftiques adiuger le droit de la papauté à qui il pouuoit appartenir; Etpourcc 
que Cadole, de deffy poifiblc de fon droit, ne s’y voulut trouucr qu’il ne luy fuit premiè- 
rement promis qu’il y prçfideroit comme le vray Pape , Alexandre qui y alla plus hardi- 
menr, obtint de tant plus facilement gain de fa caufc, tant pource q perfonne ne s’ofa pré- 
senter deuant luy pour l’accufer , que de ce qu’il fut receu en iuftification par fon ferment 
des points dont on le chargeoit : qui eftoient d’auoir achcpté la dignité Papale par ar- 
gent, & de s’eftre allié des Normans pour la retenir & défendre parleur moyen fi on l’en 
vouloitdeietter. De forte qu’il fut par ce moyen conformé déclaré Papelegitime.Cô- 

bien que quelques Euèfques voulurent efmouuoir quelque fedition pour Cadole , profe- 
rans contre Alexandre paroles iniurieufes: mais toute leur entreprinfe s ’cn alla bien toft 
en fumee. Platine eftime que tout y fut fi bien appointé, qu’ Alexandre reccut Çadole en 
grâce, &luy donna l’Archeuefché de Rauenne. Mais Lambert de Scaffuab tefmoigne 
qu’on ne le peut iamais faire accorder ny confcntir à fe déporter de fon droit. Cepen- 
dant plufieurs ftatuts furent faits au mefme Concile, qui tertdoient à mefme fin que 
les precqdents, pour arracher totalement le mariage aux Preftres, &pouroftcr auffila 
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puiftance aux Princes lcculiers de conférer les bénéfices: entre les autres toutesfois il y 
en eut vn qui feroit bien à defirerd’eftre mieux obferué qu’il n’eft, à fçauoir que les or- 
dres & bénéfices Ecclcfiaftiques fe donnaient gratuitement feulement à gens dottes & 
de bonne vie/ansles vendre ne pour argent ne pour prétexté d’aucun honnefte contrat. 
Herman Contrat, Lambert de ScafïuabjPlatinc,Aucntin,Sabellic, Liure des Conciles. 

Pendant que le Papeeftoitempcfché au Concile de Mantouë,le Prince Robert de 
ta Poûille s’cihpara (comme difent Blondus & Sabellic)dc plufieurs terres qui cftoient de 
l’obcifiancc de l’Eglife Romaine, comme de Capuë & de Bencuent. Qui fut caufe que le 
Pape Alexandre enuoy a le Cardinal Hildcbrand vers luy , qui fit fi bien que tout fut ren- 
du. Qui fit foupçonner que tout celàfe fit par feinte, afin de mieux iuftificr le Pape de ce 
dont on le foupçonnoit, d’auoir intelligence aucc les Normans. Ce que Sigonius vou- 
lant reparer, ne tait point mention de Hildebrandj ains dit que Godefroy Marquis de la 
Tofcane fut enuoyé cotre les Normans,auec vne armée pour empefeher leurs entreprin- 
fes: où il fe porta en telle forte, qu’il les guerroya en diucrseucncment>l’elpaqe dei8* 
iours. Au bout defquels accord fe fit auec les Normans, moyennant vne fommede de- 
niers qu’ils deliurerent à Godefroy, qui apres s’eftre retiré, mourut l’annee enfuiuant; bif- 
fant la iouylfance & adnfiniftration de toutes les terres & fcigrieurics , qu’il auoit en Lor- 
raine & en Italie à la Comtcflc Mathilde fa femme, & à fa mere Beatrix. 

E d o v a r d Roy d’Angleterre (que Sigebert femblc appcller Godefroy) mourut celle 
annee fans enfans, ayant (comme on dit) inftitué par fon teftament Guillaume le Baftard 
Duc de Normandie heritier & fuccelTcur de fa couronne , en faueut du bon traittement 
qu’il auoit rcceu de luy au temps de fon exil. Mais les Anglois ne Ce rengeans pas volon- 
tiers fouz le gouuernementd’vncftrangcr, aimèrent mieux queHaraldfilsdcGodouin 
Prince fort aimé & de laNoblefle& du peuple, fuft leur Roy.De forte qu’ilslailTerenr oc- 
cuper leur Roiaume par luy. Mais Albert Crants liu. 4. de fon Hiftoire ac Dannemarc c- 
ftime qu’il mit à mort le Roy Edouard. Somme que Guillaume Duc de Normandie luy 
enüoya demander fon droiét, & le fommer de l’accord qu’il auoit cy deuant fait auec luy, 
lors qu’il fut tranfporté par la tormentc en Normandie: par lequel il s’eftoit obligé de le 
faire iouyr delà couronne d’Angleterre apres le trefpas d’Edouard. Mais ils’arrcftaà la 
maxime de Cefar , Que s’il fault violer le droiét, c’eft quand il eft queftion de régner. A 
caufe dequoy le Normand enuoya remoftrerlaiuftice de fa caufe au Pape Alex£dre,qui 
fans auoir ouy fa partie la conforma par vn eftendart qu’il luy fit tenir de fa part , corne s’il 
l’euft par iccluy inuefty de la couronne d’Angleterre. Guillaume de Maimesberie. 

En v 1 r on le mefme temps Iugo 117. RoydeSueflc, qui auoit fucccdé à Stcnchil 
ouStcnkil.fit guerre à Vvaldemaredidaufii lariflanusRoy dcRuthcnie. De forte qu’il 
gaigna plufieurs viéloires fu r luy, par le moy é desquelles il retira la Skouingic de fes m^in y 
& la reincorpora à fon Roiaume.Ioan.Magnus Iiu.18. 

Z o l m 1 r e aüflî Roy de Dalmatie, eftant guerroyé parles Carinthiens, demanda fe- 
cours aux Ducs Gciffa & Ladiflaus fes beaux-freres : lefquels y accompagnèrent le Roy 
Salomon; & firent fi bien par leur vaillance, que Zolmirc demeura vi&oricux de fes en- 
nemis, Bonfinius liu. 3. dec.z. 

P l v s 1 E v r s Eucfqucs & Seigneurs d’Allemagne accompagnèrent ccftc annee Si- 
gefroy Archeucfque de Majence,au voyage qu’il fit par deuotion en Hierufalem. Auquel 
ils fureht bien durement traittez par les Arabes. De forte qu'ils reuindrent en beaucoup 
moindre nombre qu’ils n’y cftoient allez. Mais parce qu’oneferit de ce voyage, il fem 
blc que la ville de Hierufalem cftoit encore en la puiflàncc du Soudan d’Eeyptc- Lam- 
bert de Scaftùab. 

Vvilrame de Fulden, Bernard de Corbie en Saxc,Gunthicr de S. Amand,Amauld 
de S. Mcdard de Soûlons , Alfanc moine du Mont Caffin , Marbod Euefque de Reidcn, 
Marianus Scotus Moine reclus, auec fes compagnons, Iean Candide Clément, Douald* 
Magnald & Ifaac, perfonnages de grâd fçauoir , & renommez en &in<ftcté monachale en 
ce temps. 

Du Monde. 
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Frédéric Duc de Mofellanç oncle de Baudouin Comte deFlandres, mourut fans 
aucun hoir mafle de Ton corps. A caufcdeqUoy l’Ebipcrcur conféra la Duché de Mofel- 
lane à vn lien parent nommé Gérard d’Alfatie. Màis la Comté de Luxembourg demeura 
à Ermanfonnlle du defun&, qbi efpoufaGodcfroyComtcdeNamur, filsdeGilbcrt 
Comte de Namur qu’on difoit eftre defccndu d’Ermangatde fille de Charles premier 
Duc de Lorraine. Sigebcrt, Richard de Vvalfebourg. 

H ara ld Roy dAngieterre aupitvnfrere nommé Toftoj lequel ayant efté à Ton 
occafioncy deuantenuoyéenexil parleRby Edouard, s’en voulut en ce temps reflen- 
tir. De forte qu’auec quelque nombre de nauires & de gens de guerre il vint defcendre en 
l’ifle de V c£te 6C au pays de Kentz. Mais les payfans lercpoulfcrent fi rudement , que for- 
ce luy fut de felauuer en Efcoflc: oùnetrouuant ce qu’il ccrchoit pour faire venir à chef 
fes proieéts, s’en alla rendre au Roy Harald de Norucrgc ( appellé par Sigebcrt Harwich 
Roy des Nordaminbriens) qui fe lailfa fi bien fet monner par luy, qu’il fe.mic en delibera- 
tion d’aller efprouuer là fortune en Angleterre, aucc la plus grande armée de mer qu’il 
peut faire en fon Roiaumc: de façon qu’on eftime quelle fut de mille nauires. Ncànt- 
moins Harald le rcceut de Abonne forte; qu’il mit quafi toute loiiarmee en pièces , fc 
trouuant luy -mefme aucc Tofto entre les Inorts. Mais celte viâoirefut fi chcreaux An- 
glois, qu’elle les rendit beaucoup plus foibles à repoulfer les Normans de la France, qui a- 
uoientia leur armee toute prelle pour venir prendre terre en Angleterre. Guill. dcMal- 
mesberie,MathieuParis,Polydore, Albert Crants. ; 

Harald Roy de Noruerge occis en la manière que nous vcn5s de reciter , lailfa 2 . 
fils, ndmme'z 01aue& Màgrtusj qui partagèrent fon Roiaumc entr’eux: mais Olàuelaif- ; 
fa bien toit après là portion à Mâgriüs par fon trefpas. Au moy é dequoy tout ledit Roiau- ! 
mefut reüni fouz laniaindeccMagnus, quile gouuernaiufques àfàmortpàrl’elpace 
de plus de trente ans : & puis le lailfa à fes deux fils , Haften & Siuard. Guillaume de 
Malmesberie. 

Vn e nation de Scythes nommcedesVzes fortit en ce temps de leur pays en grande 
multitude, pour venir ccrcher leur fortune dedans les prouinces des Grecs. De forte 
qu'ils palferent le fieuue Ifter • & ayans mis en route vrie armee de Grecs que l’Empereur 
leur fit ôppofer,eulTcnt encor donné beaucoup plus d’affaires à l’Empereur de Grcce, fi v- 
nc furieufe peltilcnce ne fc fiift mife en leur camp, qui en accabla tout le meilleur: demeu- 
rant le relte en fi paùure eltat , qu’ils furent facilement mis en pièces par les Bulgariens 6c 
Patzinaces. Zonarc, 

L e Papceftànt de retour à Rome, y fit célébrer vn Synode d’Euefques ; auquel le ma- 
riage fut interdit à tous les gens d’Eglilc-, & défendu qu’aucun n’euft à chanter Melfe, 
Euâgile ny Epiftre , ny faire aucun office en l’Eglifc, qui riè viùroit eh célibat. Lequel de- 
cret fût âulfi prononcé contre les Simoniaques. 
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Lors que l’Empereur Henry fut mis hors de la tutelle de fa merc , les Princes d’Alle- 
magne eonuindrententr eux pour ofter. toute occafion de difeorde & deialoufie que les 
Princes & Eucfqucs ticndroienc par toutlcgouucrnemét de l’Empereur, & le maniemét 
des affaires de l’Empire entre leurs mains. Mais quand Albert Archeucfque de Brcme fut 
entré en fon rang , l’efmorce qu’il y trouua luy fit oublier le deuoir de laiiTcr venir les au- 
tres à leur tour: ayant fi bien engagé le cœur de l’Empereur enuers foy en luy complaifant 
& gratifiant en toutes fes voluptez, qu’il ne vouloir cftre gouuerné que par luy , commen- 
çant ia de s’eftranger des autres Princes, de traitter mal les nobles; d’efleuer les plus pe- 
tits aux haultes charges &dignitez,& de négliger de tout poinél l’adminiftration & en- 
tretenement de la iuftice par tout fon Empire. Qui fut eaufe que les autres Princes & E- 
ucfqucs affemblez à la fuggeftion des Archeucfques de Majencc & de Cologne en la ville 
de Triburic, conclurent que l’Empereur feroit contraint ou de gré ou de force de Ce fc- 
parerdela compagnie de l’Archeuefquc de Brème, fle de biffer reuenir le gouucrnemcnt 
de l’Empire au train où il efloit auparauant. De forte que s’il ne fcfüft de bône heure rac- 
commodé auec eux, la guerre ciuik s’en enfuiuoit. Ce qui ne peut toutesfois effacer ny le 
mal contentement, ny la malvueillance que pluficurs auoient ia conceu contreluy: com- 
me Lambert de Scaffuab de Auentin recitent. Qui eft l’endroiâ où Herman Contrat de 
la maifon des Comtes de Veringen, moine & homme de fçauoir pour fon temps a finy 
fon Chronicon, qu'il auoit déduit depuis la creationdu Monde. Nauderditquele Salue 
Régna qui fe chante auiourd ! huy en l’Eglifc ,fut compofé par luy* 

Gvillavme Duc de Normandie diâ le fiaffard , ayant efté inftirué fiiccelfeur & 
heritier du feu Roy Edouard, sellait bien refolu de ne felailfer frauder de fondroiétpar 
faulte delcpourfuiure & debatre. De forte qu’ayant fait armeedespays&feigneuries 
qu’il auoit en la France ( à laquelle auffi s’eftoient valontairemétiain&es plufieurs troup- 
pes & compagnies Françoiiesfc de Flamcns) il la fît defeendre en Angleterre au temps 
quafî queies Noruergeois furent deffai&s par Harald : lequel elperant venir auffi heureu- 
fement à bout des Normans que des autres, leur vint, apres auoir rafraifehy fon armee 
quelquetemps, donner bataille, où ilfuttuc, &les forces des Anglois deffaides. À u moié 
dequoy les Normâs (à qui celle mémorable vidoire aduint le quarorzieûne iour d’Odo- 
bre) demeurèrent feigneurs de toute l’Angleterre j cllanslcs Anglois con train db de fc 
foubmettre à eux. Guili. de Malmcsbcrie , Matthieu Paris, Polydore Virgile, JLilius, AK 
bert Crants,P.ÆmyIe. * 

Les Boëmiensfouz la conduite de leur Duc Brctiflaus ou Vratiflaus, oferét faire quel- 
ques courfes de entreprinfes fur le Roiaume de Hongrie. Mais le Roy Salomon le trouua 
n preft à les receuoir, qu’il ne les fit feulement retirer plus ville en leurs marches, qu*ils n’en 
elloient partiz , mais auffi leur alla rendre leur change iufques dedans, ùms s ofer prefen- 
ter deuant luy. Bonfînius* 

L e s Efclauons ( qu’AlbertCrantsappelle pour fon plaifir Vvandalcs) prenans garde 
aux troubles & au mauuaisgouucrncmét de la Germanie. A caufe delà ieunelTe de l’Em- 
pereur, & ayans moins de crainte de celuy qui eftoit lors Duc de Saxe , nommé Ordulfe, 
deq û ils elloient tributaires , qu’ils n’auoicnteudefon pere: fe foullcucrcnt tout d’vn 
côplot c'itre luy, fans luy plus vouloir rédre tribut ny obeiffancc. Et pourcc qu’ils en vou- 
loicnt auffi à Godfcal fils d V don, à caufe qu’il s’efforçoit d’auâcer & de maintenir en fon 
' ' ;; .. •• .. • pays . 
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païs,ils le mirent cruellement à mort deuant la riuiercd’Albca:& puis d'vne mefme furie 
mafiàcrcrcnt ou martyriferent tous les preftres ou moines qui fe trouuerent en la contrée 
de laquelle Godfcal auoit efté Seigneur. Qui fut caufc que les deux fils qu’il auoit laifiez 
de deux fcmmes,à fçaüoir Buthee & Henry fe mirent en deuoir de venger la mort d’icc- 
luy.Mais toutes les nations Efdauonncs f efieuerent toutes enfemble contr’eux, & con- 
traignirent l’aifné fe fauucr vers Ordulphe Duc de Saxe , & le plus ieunc qui eftoit Henry 
en Dannemarc,d’oùfâmere eftoit partie,aprcsauoir cruellement pillé, faccagé & mis à 
feu &à fang toute la Nordalbingie& Holfatieauecla ville de Slel vvon.Et puis prindrent 
pour leur Prince vnCrito fils de Grime, qui auoit efpoufé la fœurdcButhac, fous lequel 
ils repoufierent fort heureufementtous leseffors qu’Ordulfe Duc de Saxe voulut faire 
fur eux , pour les réduire derechef en fon obciiïance comme ils eftoient auparauant. T el- 
lement qu’ils le rembarrèrent lourdement toutes les fois icju’il alla contr’eux. Albert 
Crants. 
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Constantin 12. furriommê Ducàs, Empereur de Grece mourut tcfmoin Ioan 
nés Curopalates au mois de May,Iaiflant trois fils,Michel, Àndronic, & Conftantin, fouz 
la tutelle & gouuerncment de leur mcrcEudoxiaîpoùrcc qu’ils eftoient encore fort icu- 
ries,luy ayant faid promettre quelle leur rcfcrücroit l’Empire fans le Iaiflcr venir en autres 
mains.Acaufedequoy elle le gouuerna feule l’efpacc de 7.moi$ & aucuns iours. Ioannes 
Curopalates. 

L’empuevr Hcnrv cfpoufa cefte année Berthc fille cTvn Othon Marquis de Pied- 
mont & d’Adheleide:qui fut auffi au dire de Lartibeit de ScafF. mere de Àdelaus ou d’A- 
medee Comte de Morienne:mais on rtcfçàit fi ce fut en premières ou fecqdes nopces , ou 
fi ceft Othon fut celuv que Paradin appelle Humbert fils de Berald. 

P a r la mort d’Otnon Marquis de Turingie ledit Marquilât fut donné à Egbcrt coufin 
de l’Empereur. Funccius. 

B a v d o v 1 n l’Ancien furnommè de Phryfe Comte de Flandre & Regent en France] 
mourut.Aumoiendcquoy la Comté de Flandre vint à fon fils aifné Baudouin de Mets 
Chronique de Flandre. 

Commencement du régné des Nor 

mans en Angleterre. 

E Roiaumcd’AngîetcrrcrcduitenlapuiflàncedesNormansparla vidoire 
prccedcn e, rien n’empefcha qucle Duc Guillaume ne fen fit couronner 
Rdy parl’EuefquedeVvaruich le iour auquel ou célébrait la Natiuitéde 
noftre $cigneur,quifaifoitle commencement de la 1067. année de noftrc 
Seigneur. De maniéré qu’on faid compte qu’il régna deflors en Angleterre 
l’cfpacede iT.and’ayant policée & ordonnée de telles loix qu’il eftlma les plus conucna- 
bles à l’cntretencmcnt de fon cftat.Ce qui fut la fin du règne de la nation des Anglois & 
Jes Saxons audit Roiaume,nommément de la poftcritê du Roy Cerditius & des Saxons 
m Angleterre fouz Hcngiftius.PolydorcVirgil.liu. 3 ;& Lilius. Guillaume de Ncubrigc 
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Anglois commence fcm hiftoire des gcftcs des Angl ois, laquelle il a comprimé éhcinqli- 
ures,au temps que Guillaume conqucilale Roiaumc d’A iigleterre,& la continue iul'qucs 
à l’an 11517. 

Les Vvàllachiens eftans entrez à grande puilfance dedans le Roiaume de Hongrie, 
en furent vaillamment repoulTez parle Roy Salomon. Bonfinius. 

S v e v o Roy de Dannemarc mourut , laiflant quatorze fils.deux defquels ( à fçauoir 
Harald & Canutc)entrerent en controuerfei’vn contre l’autre pour la couronne de leur 
pere:d’autant que Canutc qui eftoit le plus ieuncfeftimoic la mieux mériter pour là vail- 
lance en faîû de guerre, & pour les grandes chofes qu’il auoitja faites à l’honneur &vti- 
lité du Roiaumc.Mais Harald par le iugement delà piufpart des eftats de Dannematc fut 
déclaré Roy. Qui fut caufe que Canute fe retira vers Halftan 118. Roy de SuelTe ou Sufcdé 
(qui auoit nouuellement fuccedé à fon frère Iugo,que les Schouingicns auoient occis en 
trahi.fon dedans leur païs)lequel luy bailla vne armée pour la mener contre les Ruffiens & 
peuples Orientaux. Cependant Harald régna feulement l’elpacc de z. ou 3. ans. Comme 
tefmoignent Albert Crants & Funccius : ou félon Guillaume de Malmesbcrie trois, qui 
déclare auffi que Sucuon venant à mourir fit iurer à tous les Princes de Ibn Roiaume , que 
ils feroient fuccedcr par ordre à fa couronne tous lès fils l’vn apres l’autre ( defquels il en 
laifioit quatorze) f’il auenoit que tous les plus ieunesfuruefquiflènt les premiers, & que par 
ce moien Harold ou Harald obtint la roiauté le premier deuant Canut, qu’il appelle Cnu- 
to. Quant au Royaume de Suede Ioannes Magnus dit que Halftan gouucrna depuis fon 
Roiaumcengrandctranquillitétoutietempsdefâ vie,parle moyen des bonnes&fain- 
desloix qu’il y ordonna. ... 

D’avtaht que c’eftoit chofe que les Preftres faifoierit fort enuy qiie de laiflfer leurs 
femmes, aufquellcs ils eftoientioinds par mariage, & fort difficile de fen palfer à ceux 
qui les auoient accouftumces,mefmemcnt pour les enfans qu’ils en auoient : de tant plus 
auffi les Papes prenoient celle matière à cœur, corne fil y allait de tout l’hôneur de l’Egli- 
fe,filsnevenoientà bout de ce qu’ils auoient commencé.De forte qu’il fepafla peu d an- 
nées en ce fiecle qu’ils ne celebralfeiit plufieurs Synodes en diuers lieux, auiquels entre les 
autres Canons & conftitütiorts, pour les abiiz qui fe commcttoientaux bénéfices, eftoit 
toufiours faid defence de les prendre de>Ja main des Grinces feculicrs. Dé laquelle façon 
furent deux qu’on tint celle annee à Mclphcs& à Milan. Auquel toutesfois fe fit vn autre 
ftatut,à fçauoir qu’il n’y cuit aucun preftre ou clerc admis aux ordres par prefens ou par ar- 
gent, ny Curé aucun qui ofaft prendre prefent ou falairepour donner la benedidion ou le 
Chrefme.Cepcndant Sigonius lâns faire mention du Synode de Milan, dit que le popu 
laire de Milan fe mutirta encore de telle forte celle année contre les preftres mariez & con- 
tre leur Archeucfque qui defendoit leur caufe, qu’ils le contraingnirent & de le defifter de 
fa pourfuitte & de fe demettre de fa dignité Archiepifcopale pour viurc en priuc; 
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L’iMPERiTÈUcE Eudoxia eftoit aflez fine & accorte pour conferuer l’Empireà fes 
enfans, fi elle euft voulu. Mais foit qu’elle euftplus d’elgard au bien public, qui requeroit 
vn Empereur d’aage, vaillant & belliqueux pour défendre l’Empire contre la puilTancc ■ 
des Turcs, defquels il eftoit menaccjou qu’elle ne fepcuft encore palfer de mary, fon affe- 
dion fe mit en fin fi bien en vn vaillant Capitaine nommé Romain & furnommé Dioge- 
nes, que non feulement ellel’cfpoufa,mais auffi le déclara Empereur.îoanncsCuropalates 
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die que ce fut le 1. iour de Januier de la6.Indi<ftion & de lan du monde fclon les Grecs 
6j76.De façon qu’ils régnèrent enfemblc l’efpacc de j.anSjS. mois,iz.ou ij.iours. Mais il 
faillut qu’il marchait en la mefmcannce contre les Turcs.Pource que Axanou Afanap- 
pellé par Guillaume de TyrBclphcrjpar Haitonus Dogrifla fucceflèur de Trangrolipix, 
ayant réduit en fon obciflancc toutes les hautes parties d’Orient, vint defeendre auec vnc 
puilfancc incftimablc qu’il départit en deux bandes, en la Syrie &Cappadocie.faifant fon 
compte qu’il ne fctrouucroit rien qui peuft durer deuantluy:ne que l'Empereur nouueau 
ne ferait pas meilleur que les prccedens.De façon que l’vnc & l’autre de les armees con- 
quefterent ou gafterent & deftruirent plusieurs places & villes auec vnc grande eftendue 
de païs tant furies Grecs qüe furie Calife d’Egypte, auant qu’ils vilfcnt quelqu’vn qui les 
peuft garder d’aller auant.Si eft-cetoutesfois que la vernie de Diogenes contr’eux auec 
les forces defqucllcs ils fc doütoient qu’il fuft accompagné, leur firent fi foudain rebrouf- 
lèr chemin, qu’ils ne fe donnèrent le loifir d’emmener auec eux, ne leur butin neleurpro- 
pre bagage,de peur de perdre le deuant. A caufe dequoy il les pourfuiuit iufques dedans la 
Syrie , où il eut rencontre auec Machmut Soudan ou Amiras de Chalcp ( que les noftres 
difent Alape) qu’il mit honteufement en routte : &en remporta vne mémorable victoi- 
re lezo. de Noüembre, eftant la 7. Indiétion commencée. Ioànnes Çuropalates, 
Zonare. 

Les Princes Normans ne feftimans pas auoir beaucoup faidfc en Sicile tant que le 
principal fiege d’icelle ferait encore entre les mains des Sarrazins. A ceftc caufe apres a- 
uoir mis les affaires de la Pouille en quelque tranquillité. Le Duc Robert palTaauecvne 
partie de fes forces cri Sicile, &feioigriantaùcC Roger mirent le fiege deuant la cité de 
Panormedaquclle fe trouua fi bien munie & de nombre de gens de guerre & de toutes au- 
tres prouvions de defcncc,qu’ils furent acculez plus de trois mois deuant fans y rien faire, 
finon vne grande defeonfiture de leurs ennemis à vne faillie qu’ils oferent faire fur eux. 
Laquelle n’empefcha qu’il ne leur falluft à la parfin leuer leur fiege, apres auoir mifcrable- 
mentgafté &bruflé tout le terroir d’alentoUr, & pris quelques autres petites villes d’alcn- 
tour,pour retourner en la Pouille alficger les villes de Bary & Tany, Icfqucllcs reftans en- 
cor de toutes celles d’Italie entre les mains des Grccs,auoicnt durant le fiege de Panorme 
fait plufieurs entreprinfes fur eux. A caufe dequoy l’vn des frères prift la conduire du fie- 
ge de l’vnè d’icelles, & l’autre de l’autredequel ils pourfuiuirtnt de toute opiniaftreté, iuf 
ques à ce quelles leur furenttoutes deux rendues. Thomas Fafcllus. 

B o l e s l a v s Roy de Pologne fe trouuânt en paix auec tous fes voifins , prit en ima- 
gination de foufmettre à foy la RufiieiEt pour parUenir plus facilement à fes projeds,il fe 
allia par mariage d’vne Princefle nommée Vvmcftaua, qui eftoit hcritiere vniqued’vne 
des moindres contrées delà Ruifie. Et puis fouz prétexte de vouloir remettre le Prince 
Izaflaus en fes eftats,cntra auec toutes fes forces dedans la Kionie:caufant vn tel eftonne- 
ment au Prince Vvi(Tefiaus,qu’il s’enfuit Jaifiant le moien à fon frere de fe remettre en la 
pofleifion d’icelle, & dp quelques autres prouinces auifi. Martin Cramer. 
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P a ». la victoire precedente l’Empereur Diogenes recouura les villes de M elitene,de 
Hicrapoli & de Chalcp en Syrie fur les f Urcs.Et pourcc qu’vn peu apres vne rrouppe de 
fes gens fut en vne efcarmouchc deffaiéte par les T urcs,le Gouuerncur qu’il auoit mis pour 
luy en la ville dcCalcp,efiimant que la perte fuft plus grande, remit la ville entre les mains 
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des Turcs, qui de ces deux fuccez vindrent fi prefumptueux, qu’ils l’ofcrét non feulement 
attendre, mais atifïî venir affieger dedans Ton camp. Neantmoins ils fe lailferent fi bien 
furprendre par Iuy , qu’ils furent vaincus & mis en routte. Au moien dequoy il fe fit enco- 
re rendre quelques autres villesi& apres auoir lailfé garnifon auec vne citadelle en la ville 
de Hièçapôlijfen retourna à Confiantinoplc. Autheurs precedens. 

Les Turinjgienseftansdelaiurildi&ionEcclefiaftiquede rArcbcuefchédeMajence, 
fe difoient eftre exempts & priuilegiez de ne payer difmcs.Mais Othort Marquis de Turin- 
gie en acceptant fon Marquifat aptes le trefpas de fon frere , âuoit cfté contraint de pro* 
mettre à l’ArcHeucfque qui luy payeroit diltncs à la manière des autres, Sf qu’il contrain- 
droit auffi fes fubjeéts de faire le lémblable.Ceque toutesfois le Marquis Ecbert fucccf- 
feur d'Orhon ne les autres ne voulurent iamais faire. Parquoy comme rArcheuefqucfe 
difpofaft à le vouloir contraindre par armes, l’Empereur foffrit de faire ceftc guerre en fa 
faueur,à condition aufli qu'il le fauoriferoit en la répudiation de fa femme. Ainfi furent les 
Turingiensauecleür Marquis contraindspar la puiflance de l’Empereur qui menaluy- 
mefme fon armee dedans leur païs,dc fatisfaire à la volonté de leur Archeücfque : lequel 
toutesfois ne peut pas fi bien fatisfaire à la promelfe qu’il auoit fai&e à l’Empereur. Car 
ayant faid aflembler vn Sy no de à Majence pdur iuger des caufes que l’Empereur propo- 
foit pour répudier fa femme, Pierre Damian Légat du Pape furuint, qui empefeha que 
l’intention de l’Empereur ne fuft enfuiuie . Lambert de Scaffuab , Auentin . Le 
voyage que Sigebert dit qu’il fit ceftc arince contre les Lufatiens,fcmblcfe deuoir enten- 
dre des Turingiens. 

Le mauuais traidement que Guillaume Roy d’Angleterre faifoit aux Ahglois, fut 
caufe que beaucoup de grads Seigneurs (comme Edouin,Morchare,Egdare,qûi cftoit du 
fang roial des Anglois ou des Dannois)fe retirèrent vers Malcolmc Roy d’Efcoflè,& que 
d’autres fe rebellèrent apertement aü pais de Northumbellande,où ils défirent vne bône 
trouppedegensauecleurCapitainéqucleRoy enuoioitcontr’eux.Qui fut caufe qu’ily 
altaen perfonne,& qu’il prit telle raifon des rebelles qu’il voulur. Aucuns dcfqucls furent 
contraints de fe rendre à fa mercy, comme Egdarc & Morchare. Guillaume de Malmef- 
berie & Polydore. 

Les Bulgariens ayans fait quelques coürfcS dedans la Hongrie , fouz la faueùr des ha- 
bitans de Belgrade, qu’on difoit Naudoralbe,qui appartenoientlors à l’Empereur de Gre- 
ce,femblerent auoir donné occafionraifonnablc au Roy Salomon d’aller faire la guerre 
aux Bèlgradiens,& de fopiniaftrer fi extrêmement deuant leur ville, qu’il n’envoulutdef- 
campcr qu’il ne l’euft entièrement fubmife à foy & annexée à fon domaine. Bonfinius. 

; L a guerre des deux freres de Rufie terminée , le Roy Boleflaus auec fes Polonois fe 
mit dedans la Premiflic qui appartenoit à fa fcmme.Et fit en forte apres pluficurs exploits 
de guerre, quelle fut rendue en fa puiflance. Martin Cromer. 

Harald fils de Sueuon Roy de Danncmarc mourut en la fécondé âhneè de f<?n ré- 
gné. A caufe dequoy les Dannois rappelèrent fon frere Ca.nutc/ciori Guillaume de Mal- 
mesberie, Cnuto,& le conftituercnt Roy fur eux. De façon qu’il les gouuerna l’cfpace de 
io.ans, durant lefquelsil eut de grades guerres contre les peuples Orientaux, Samboniés 
Çuretes&r Eftoniens, non pour autre occafîon que pour les amener à la cognoiflàncede 
IcfusChrift. A quoy toutesfois il ne peut onques paruenir. Cependant oh tient que fa vie 
fut fi fairidc& loüablc, quelle fut caufe de le faire canonifer entre les Sain ûs apres fa mort. 
Albert Crants,Funccius,Munfter.Guillaume de Malmesberie dit auffi , qu’il mit bien toft 
apres fon arriuee à la couronne vne grande armee de mer qui cftoit de mille nauircs la- 
quelle il voulut faire pafler en Angleterre pour recouürerle droit que fes anceftres y a- 
uoienteu:mais quelle fut toufiours par l’efpace de deux ans fepouftee, & empcfcheed’y 
aborder pat les vcnts.-qui fut caufe de le faire déporter de fon entreprinfe, eftimant quelle 
fuft def^laifante à Dieu.Mais on lüy fit entendre bien toft apres que ce deftourbier luy a- 
uoitefte procuré par forcelerie de quelques femmes. . 

Les Normansacheuerentencetemps de réduire en leur, puiflance le refte des villes 
queles Grecs tenoient encore en la Pouillc & Calabre:En l’vne dcfquclles quife nômoit 
V eftic, le Lieutenant de l’Empereur fut pris par le Prince Guifchard.Pâdolfo Collinutio. 
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Les Turcs continüansà faire des entreprinfes fur les prouinces d’Orient, firent en- 
treprendre à l’Empereur Diogcncs vn fécond voyage contr’eux. Auquel il endeffit vne 
grande trouppe en la prouince de Cefarec;& mena Ton armee iufqu’auptes de l’Euphrates, 
oùilcnlaillavne partie fouz la charge d’vnficn Capitaine nommé Philaret, faeçompa- 
gnantdu rcfteiufqu’en vne autre contrcc.Ccpendant les Turcs vindrent tellement dôner 
fur la trouppe de Philaret, qu’ils le mirent en roiitte:& entrans en la Cappadôcie faecage- 
rent & deftruirent la ville d’iconium auec pluficiirs autres : pource qu’ils ne les voulurent 
garder,fçachansqiic Diogenfcsreuenoitcontfcux.Ncantmoinsils furent tous deft rouf- 
icz & defualifez en f en retournant par l’Armenie.Ce que Zonare tcfmoigne eftre aduenu 
lan du monde 6578 fclon les Grecs. 

Plvsi ev rs Princes d’Allemagne incitez de diuerfes caufes, fignamtnent de ialou- 
fîe du gouuemementde l’Empire , firent vne confpiration enfemble contre l’Empereur. 
De laquelle Othort Duc de Bauiere eftoit le principal promoteur. Si eft-ce toutesfois que 
luy & les compagnons laififerent commencer le jeu feulement à deux Princes deSaxe, 
Thcodon & Albert Marquis, & à leurs fubjc&s & alliez,qui fe rebellèrent apcrtcmët fouz 
prétexté de défendre leur liberté que l’Empereur fembloit leur vouloir ofter , faifant faire 
plufieurs forts fur leurs terres, farts reprimer cependant les infolences de fes officiers, & les 
cxtorfîons qu’ils faifoient fur cuxiQui fut caufe que l’Empereur à eux fadrcfTa.dc fi bonne 
façon qu’apres auoir pris & réduit toutes leurs places en fa main , les contraignit de fe ve- 
nir rendre à fa mcrcy,aufqucls il fit quelque grâce, pource qu’ils l’informèrent detoutle 
faiét & des complices de leur confpiration, qui les auoient abandonnez au befoin. Mais le 
Duc de Bauiere fut encore defcouuert par vn autre qui foffrit de prouucrfontefmoigna- 
ge par le combat de corps à corps.Qui fut caufe qu en default qu’il nfe s’ofa venir iuftifier, 
que l’Em percur entra auec main forte dedans la Duché de Bauiere, & fe fit le plus fort,s’c- 
ftant le Duc Othon retiré à fauueté és cachettes de la foreft Hcrcinic,où il fe côftituachef 
de quelques trouppes de vagabons qu’il mena dedans la Turingie,où il fît vne grande def- 
confiturc de Turingiens,qui l’oferent attendre en champ de bataille le z. iour de Septem- 
bre. Lambert de Scaff. Abbé d’Vrfperg,Aucntinliu.y. 

A v mcfme temps les Pifans entrèrent en guerre contre les Geneuois pour l’ifle de Cor- 
fègue qu’ils vouloient affubjcâir:tcllement qu’ils fe donnèrent .deux rencontres fur mer, 
ou les Geneuois curent le pire. Sigonius. 

Godefroy le Preux di& le Barbu, Duc de Lorraine & Gérard d’Alfâtie 3. du nom. 
Comte de Caftirtâch & Duc de Mofellane,pour raifon dequoy il s’intituloit àüffi Duc de 
Lorraine Mofellanique , moururent, demeurant vn fils à Godefroy portant mefme nom 
queluy,qU’onfurnommaleBofTu,quiluy fucceda à la Duché de Lorraine, poffedantja 
de grandes terres en Italie parle moien de fa femme Mathilde. Mais à Gérard fucceda fon 
fils Theodoric en la Duché de Mofellane, qui en fut en grande controuerfc contre fon 
frère nommé G erald. D e forte qu’ils s’en firent la guerre l’vn à l’autre. Sigebcrt , Richard 
de VvafTebourg. Sigonius toutesfois eftime que Godefroy eftoit ja dccede auparauant. 

A v mefme temps auffi Baudouin de Monts Comte de Flandre, voulant (comme reci- 
te Lambert de Scaffuab)chaffer fon frere Robert du pais de Frife, pource qu’il eftoit trop 
proche de luy, le contraignit de fe fi brauement défendre, qu’il fut par luy vaincu & occis 
en champ de bataille.Süiuant laquelle occafion il s’empara encore de la Comté deFlan- 
dre, contraignant la vefue &c les fus de fonfrere fe retirer vers le Roy de France.Mais les 
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hiftoires de Flandre auec Guillaume de Malmesbcrie difent fculcmét que Baudouin mou 
rut de là môrt naturelle, laiiïa'nt deux fils nôinez Arnoul 8 .qui eftoic l'aifnc & Baudouin 
en fort bas aage,fouz la tutelle teftamentaire de Robert dePhrife. Où comme veut ledit 
de Malmesbcrie (ce qui cfi: le plus vray-fcmblable) fouz la tutelle de fa mere &du Roy 
de France, en fembled’vn Baron d’Angleterre ou de Normandie nommé Guillaume fils 
d’Osbcrne. Mais tanty-a qu’entre Robert & la vefue du defunét nommée Richildc,vn 
grand different fe mit pour le gouuernemcnt des mineurs que la merc fe vouloit retenir. 
A caufc dequoy l’Oncle fe déclara fon cnnemy.Qui fit quelle fefaifit de la Comté d’Alo- 
ftc,& des Ilîcs de Zclande,faifant punir ceux qu’elle fccut adhérer à fon ennemy. Qui fe 
trouua cependant empefehé à guerroier au pais des bas Phrifons pour la querelle des en- 
fans de (a femme. De façon ( comme dit Sigebert) qu’il perdit vne grande bataille auec 
grand nombre de Phrifons contre Godefroy le Bolïu Duc de Lorraine. 

C a n vt e Roy de Dannemarc incité par quelques bannis d'Angleterre,, qui fcftoiét 
retirez vers luy , fitvnearmeedemer de deux mille nauires (comme on dit) qu’il alla 
faire defeendre en Angleterre, où ellelcioingriitlesautres bannis qui cftoient en Efcof- 
fe.De forte qu'ils commencèrent tous enfemblc à gangner pais. Mais ils fetrouueretlt 
bien tort rembarrez fi rudement de l’armee que le Roy Guillaume prefenta deuant eux, 
qui n’eftoit que d’Anglois conduire par vnAngiois, n’ayant voitlh qu’il y euft aucun de 
fes Normâs,pourcc qu’il fe vouloir dcftàire de fes ennemis par fes ennemis, que force leur 
fut de regangner plus viftement leurs nauires qu’ils ne les auoiént laiflècs,pay ans cepcndât 
à leurs ennemis bien chèrement l’amende de leur venue par là pette qu’ils firent de beau- 
coup de leurs gens: nonobftant qu’ils vendirent aulfi bien chèrement leur perte, ayans 
occis grand nombre d’Anglois auec leur Capitaine. Au moyen dequoy le Roy Guillaume 
fit apres leur départ vne cruelle punition de ceux quife trouuercnt auoir eu intelligence 
auec les bannis.Guillaume de Malmesberie,Pulydore Virgile. 

Bretislavsou pluftoft VratiflauS Duc de Boëme , & le Marquis de Morauie Cô- 
rard fon frere entrèrent en ce temps en grande controuerfe cotre Léopold Marquis d’Au- 
ftriche, pour raifon de leurs limites. Qui les firent fi fort animer l’vn contre l'autre, qu’ils fe 
donnèrent bataille, qui fut perdue par les Auftrichois. Bonfînius. 

V d o Marquis de Saxe retira en ce temps la ville de Brandebourg de la puiflance des 
Vvandales. Chronique de Saxe. 

Le Pape entra celle annee en different contre rEriipercur& IesËuefques d'Allema- 
gne, pour raifon du crime de Simonie. Dé laquelle l’Euefque de Bamberg fut acculé de- 
uant le Pape, comme fil euft payé argent pour fon Euelché. De forte quil fallut qu’il en 
allait à Rome,d’où Ion ncfpefoit pas qu’il deuil reuenir à meilleur marché que de la perte 
de fon honneur & de là dignité.Mais il fe défendit fi bien contre les accufations & calom- 
nies de fes malvueillans & ennemis , que non feulement il fe trouua irinôcent de ce dont 
on l’auoitaccufé.mais aulfi fen retourna eu fon Euefché auec le Pallium Archicpifçopal 
& autres enfeignes de la benediéliô Papale. Comme recitent Lambert de Scaflf. & l’Abbé 
Tritemius en fon Chronicon Hirlàugienle. 

A n n o Archeucfquc de Cologne cftoit en ce temps en fort bon bruit pour les ver- 
tus & bonnes complexions qui elloientenluy. On racompte qu’il fit crcucr les yeux à 
certains iuges qui auoicntiniullemcnt condamné vne pauure femme, ne laiflànt feule- 
ment à l’vnd’iceüx qui elloit fon compcre, que l’vn de fes y eux, afin qu’il peuftremencr 
les autres. Naucler. 

A v mcfme temps aulfi furent en bruit AnfclmcÀrcheücfque de Cantorbie, Albcric & 
Conftantin d’Afriaue médecin, lequel a lailîé pluficursliures traiélans de la médecine. Il 
cftoit natif de Carthage, & apres auoir cftudié l’efpacede plus de 29.3ns ésfcienccs des 
Arabes & des Perfes,fe vint reiïdfc moine au Mont Caffin. Onufrius , Chroniaue du 
MontCalfinliu,}. ^ 
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Les Turcs feflans mis dercch cf à rairager les prouinces des Grets , furent vaincus & 
misenroutte par Michel Comnene Capitaine des Légions d’Orie0t,à qui l’Empereur 
fceut fi pauure gré de ce bon deuoir qu’il auoitfait , qu’il l’cnuoia par enuie en vne autre 
contrée , où il fut vaincu & pris parles Turcs : lefquels toutesfois fc trouucrent tellement 
eftonnez du retour de l’Erripereurcontreux, que leur Soudan luy enuoia fes Ambaflà- 
deurs pour traiter de la paix auec luy,fe foumettant à de grandes & auantageufes condi- 
tions pour les Grecs, Icfquell es ncantmoins l’Empereur ne voulut accepter; Qui fut caufe 
que les Turcs conucrtiflàns la crainte qu’ils auoient de luy en vn delpit furieux, levin- 
drent combatte de toute leur puilïànce auprès de Criapega. De façon qu’ils le vainqui- 
rent & retindrent prifonnier par la Iafcheté d’aucuns de fes Capitaines. Mais fa prinfe luy 
fut plus prejudiciable enuers les fîens propres , que enuers fes enncmis:pourcc que le Sou- 
dan Alan ( par vn exemple recommandable à la pofterité d’vrtc admirable clerti ence d*vn 
énnemy barbare enuers fon prifonnier) ne luy fit pas feulement vn traitement gratieux 
entre fes mains, mais aulïi le renuoiafort honorablement, n’ayant pris autre rançon de 
luy qu’vne ferme paix & amitié qu’il efperoit auoir auec luy à l’aduenir.Si Diogcnes n’euft 
troülié toutes chofes renuerfees contre luy bar fdn abfcnce à Conftantinople,pourcc que 
Michel fepticfme du nom dit Parapinace fils de Conftantin Ducas mit le pied en larçon 
de l’Empire, à l’aide de IcanCelàr fon oncle, &cnüdia yneamlee contre Diogehes, qui 
faifoit cftat de fc remettre par armes en fon fiege, lequel elle vainquit auant qu’il euft eu 
loifir de fc faite fort. Et puis le pourfuiuit en vne ville, où il fc retira fi chaudemét que force 
luy fut defe rendre par compofitiomcontrc laquelle toutesfois on luy creuales yeux apres 
qu’il eut abiuré l’Empire au mois d’Otobre (cftant laio.Indition félon IoannesCuro- 
palates ja commencée.) De façon qu’il fut gouucrné deflors fouz le nom dudit Michel 
(furnommé des Grecs Parapinacicn, à caufe d’vnc grande famine qui fut fouz luy en la 
Grcce,& des Italiens Diocris ou Diotize)l’efpace de 6.2ns & cnüifon 6 .mois; Zonarc, 
Ioan.Curopalatcs, Michael Glyca. 

L a Duché de Bauiere oftee au Duc Othon pour la feIonnié,fut mile entre les mains 


de Vvelphc Comte d’Efte Marquis d’Italie gendre d’iceluy par l’Empereur; afin qu’il luy 
fuit plus fidèle que fon beau pere . A qüi toutesfois fut faite quelque grâce par l’intcrcei- 
fion d’aucuns PtinCes,lüy cftant quelqucs-vnes de fes terres rendues pour Ion cntretenc- 


ment. Lambert de ScalFuab. 

Est a n t la Pouille& Calabre toute réduite fouz la puiflàncc des Princes Normans, 
enuie les reprift de retourner derechef clprouuer leurs forces fur la ville de Panormc ; la- 
quelle n’eftât pas moins munie de defcnce de gens & de toutes autres munitiôs de guerre 
qu’auparauantjles euft encore certainement fruftrez de leur cntreprifc,fî quelques foldats 
Chreftiens que les Sarrazins auoierità leur fcruicc,feftans rendus maiftres de la citadelle, 
ne l’culTentmife entre les mains des Normansrpar le moyen de laquelle s’enfuiuit laprife 
& reddition de tout le refte de la cité,Iaquelle le Duc Robert retint pour (b y en quittant à 
fon frère tout ce qu’ils auoient ja conqueftécn Sicile: Comme recite T. Fafcllus , qui 
côuient auec la Chromdu Mont Ca(fin,que ceftc prife de Panormc fc fit ccftc annee,& en 
la 9 . 1 nditiô, ayant le fiege duré félon ladite Chron.liu.j.ch. 43.y. mois iufques en Iuillet 
(cômc veult Fafel.)Ccft exploit fait le Duc Robert fen retourna en la Pouille,pour obuier 
aux efmotiôs des Seigneurs du païs & de fes alliez mcfmcs. Cependât Roger demeura en 
Sicile, pour faire paracheuer plufieurs fortereflès cotre les villes que tenoiét les Sarrazins. 
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L a plufparr des Flamans ne le voyans pas volontiers gouuernez par femme, fe fen- 
toient encore plüsgrcuez des houucllcs impofitions &maletoftes quelle faifoir fur eux. 
Qui fut caufe de diuifer la Flandre en deux fadions : L'vne defquelles, qui tenoit le party 
de Robert de Phrifc,fc nommoit la Gcrmanique,pource que les Flamans qui parloient la 
langue Allemande, la faifoient:Et l’autre la Françoife,que.tenoient les Valons de la partie 
deRichilde. De forte qu’il fen enfuiuit vne cruelle guerre: En laquelle Robert donna pre- 
mièrement la chaflc à la Comtefle & à fes fils. Mais elleayant recouure noüuéllcs forces 
qui l'uy vindrent de France, ils fe donnèrent vne autre bataille auprès de Câfelec dont la 
vidôirc fut efgalerpource que la Comtefle & Robert furet pris de chacune des deux pars. 
Qui .furent rendus cri efchangè l’vn dd’autre. Au moicn dequoy la Côteffe releüa encore 
à I aide du Roy de Francc(qui la mena en perfonne) vne troificlme armée quelle 6 fa dere- 
chef hazarder cotre fonennemy le iz.iour de Feurier près la ville S.Omer.Ge qmlache- 
ua de peindre, poutcc quelle y perdit fon fils aifné auec la vidoire,dcmcurant le Comte 
Euftache de Boulongnc,qui eftoit venu à fon aide prifonnicr,lcqucl auoit fon frère Euefi 
que de Paris & Chancelier de France nommé Godefroy , qui pour moycnner plus faciles 
ment fa deliurancc obtint du Roy Philippe qu’il ne fcmeficroit plus des* affaires deFlân- 
dre(aucc lequel mefmc il fallia,ce dit Guillaume de Malmesbcrie,Iuy donnant fa belle 
fille en mariage,dont il eut fon fils Louis le Gros.)Cequi fit quelles allèrent fi mal pour 
la Comtefle, que force luy fut de quitter la placeà fon enncmy,& fe retirer auec fon autre 
fils Baudouin eu la Comté de Hainault.Comme recitent Sigebcrt,ïacq.Meyef,P. jfcmilc 
& les Chron.de Flàndrc.Lambert de Scaffuab adioufte qu’ils allcrét de là 1 implOref l’aide 
de rEmpcrcur,qui donna charge à l’Eucfquc du Liege& aux Princes de Lorraine de les 
remettre en leurs biens. Mais que la puiflànce des Frâçois les empefeha de venir à chef de 
leur entreprinfe,. *• 

, L a guerre qui feûoit allumée entre les Boëmiens & lesÀuftrichoi$,fut bar fauthoriré 
de l'Empereur appaifee. Funcciiis. > 

L ps Euefqucs de Confiance & de Hcildeshcin auec aucuns Abbez,fc trouuans con- 
uaincusd’auoir obtenu leurs Eücfchez & bénéfices par argent, furent par le decret d’vn 
Synode tenu à Maj ence depofez. Lambert de Scaff.Auentih* " ' 
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L e Soudan des Turcs Ce fçntit tant offenlédu tort qu’on auoit faid à l’Empereur 
Diogenes,& que lâ paix qu’il auoit faide auec luy ne fenrretertoit , qu’il fe délibéra d’em- 
ploier toute fa puiflànce à reduirelcs prouinccs d’Otient en fon obeiflànce. Et fetrouua 
1 opportumre fi fauorable à les intentions,qu il luy fut loifible en peu de temps de fe rédre 
Seigneur de toutes les prouinccs qui font depuis la ville deLaodiceeen Syrie, iufques à 
1 HelIefpont,qui comprennent l’Antiochic,la Cappadocic,Bithinie,Lycie,Pifidic,Ly cao- 
me,Paphlagome,Galatie auec les deux Cilicies & le pais du Pont,& généralement toutes 
les nations qui font contenues fduz ce que les Grecs appelioient Anatolie, les Turcs au - 
lourdnuy Turquie, qui tient en longueur dçpuis la Cilicic iufques au bras S. George jo 
iournees,& en largeur io.& if. fans qu’il fe prefentaft aucune armee qui peuft arrefter le 
coms de les coquefies.Pource que celle que l Empereury voulut enuoicr,fut deftourbee 
defatreaucune choie vallable par l’vn de fes Capitaines, qui cftoit Françoise nommant 
Rufe ,i, s : qut pour certaines caufes fe reuolta auec fes gens contre l’Empcreur,eftant caufe 
qu Alexius Comnenus qu on luy auoit dohné pour adjoint, fut tant plus facilemét vaincu 
& pris fiar les Turcs. Et que T Empereur melmc fetrouuacontraind d'entendre à ltrÿ, plu- 
ftoft qu auxT urcs,defqucls mefines il fallut qu’il prit en fin aide pour le vaincre & dcffairc. 

— ■ - D’autant 
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D'autant que la première armee qu’il auoitfaiél aller contre luy, fut deffai&e&fon oncle 
Iean Celâr qui en auoit la condui<fte,pris par luy prifonnier. 

OiHONcy deuant Duc de Bauierc,retombant en felonnie fit encore rccidiuer les Sa- 
xons en rébellion auec luy contre l’Empereur. De forte qu’ils fe faillirent des fortes places 
de leur pais: & puis fe mirent aux champs, en fi bon nombre qu’ils firent fortir l’Empereur 
bien haftiuementdcleursmarchcs.&enfinle contraignirent de leur accordcrvne telle 
paix qu’ils voulurent. Pource qu’il failloit qu’il menait vnc armee en Hongrie pour remet- 
tre le Roy Salomon en fon Roiaume, que les coufins àuoient dcchalTé : Comme Auentin ^ 

rccite.Combié que les autresjne les hilioires d’Hongrie ne font point motion de ce voya- 
ge de Hongrie, linon cy apreSi 

R i c h i l d e Comtefle de Flandre^accompagnec de Godefroy de Boüillon & de plu- 
fieurs autres Seigneurs tant de Hainault que d’ailleurs, retourna derechef contre le Côte 
Robert fon aduerfaire.Mais ce fut auec aulfi malheureufe ilïué qu’auparauant. D’autât que 
elle reuint Ion armee deffaiéte & vaincue, laiflant fon ennemy polfelfcur paifible de la Flâ- 
dre,par l’aide qu’il reccur(au dire de Lambert dé ScafF.)du Roy de France. 

Environ ce temps mourut Ordulphe Duc de Saxe , laiflant fa fuccclfion à Ion fils 
nommé Magnus,lequelfutfollicité par Buthnccy deuant Prince des Eldauons,Obodri- 
tes& Vvagriens.de le remettre en fon pais. Acaufcdcquoy il luy donna les Holfatiens, 
iSturmariens & Thictmarfiens,pour le reconduire.Mais il fe laifia auec eux vaincre, defeô- 
jfire&puisaflicgerdedansvnfort.Oùil fut encore pris ôc malheureufement mis à mort, 
encore qu’il fe fuit rendu par compofîtion. Au moien de laquelle vi&oirc Crito fe rendit 
laNordalbingie &les Hollâticns,Sturmariens & Thictmarfiens tributaires. AlbertÇrâts. 

Environ ce temps Almenonou AlimaymonRoy des Sarrazins de Tolcttecn El- 
pagne, mourut laiflant vn fils nommé Ifem, qui luy fucccdaenfdn Roiaume. Auquel téps 
aulfi les autres Maures d'Efpagncfeguerroierentl’vn l’autre, de telle façon que Almude 
far Roy de SarragolTe augmenta grandement Ion domaine des conqueltes qu’il fit lur les 
autres Rois de là nation.Tellement que fes fils firent apres fa mort deux beaux Roiaumes 
defafuccclfion:dontl’âifnéqujfenommoit Abenalfange,eutceluy deSarragoflc:& l’au- 
tre appellé Alculima ou Columela les pais qu’il fit nommer le Roiauine de Dénia, auquel 
eftoitadiointela cité de Torlofa.Ce futfemblablement lors que le vaillant Dom Roderic 
BiuarCidconqueftalechafteaud’Alcoferfur Abubecar Roy de Valence: lequel ayant 
enuiedelerecouurcr,donnavnearmeeà deux petits Rois fes fubjcéts nommez Fare & 

Gualbes,qui fe ioignirent auec d’autres Rois,entre lelquels cftoit celuy de Moiina, qui 
vindrent tous cnfemblcaflieger ledit chafteau-MaisCid qui eftoit dedans, fit vne faillie fur 
eux, fi a point qu’il les mit en routte auec toute leur armee, demeurant le Roy de Moiina 
fonprifonnier,quienfefaifantfonvaflàIfutmiscnlibcrté.Mais Àbubeca RoydcValéce 
prit tellement à coeur celle perte, qu’il f’en lailïà mburir de regret:ayant commis le gouuer- 
nement de la cité de Valence à vn Capitaine de la Iuftice dit Abubecar Abdalla Adis. A 
la fin Cid deuint fi puifiant au moy en de celle bonne rencontre, qu’il f ofa auanturer fur le 
Roiaume de SarragolTe, y faifant tant de fortes d’algârades,quc le Roy Almudafar fut ré- 
duit à la necelfité de fe rendre fon vaflaLCe qui luy aduint vn peu deuant fon trefpas , par 
lequel fes deux fils Alculima & Abenalfangeluy fucccdaiis demeurerét en mefme condi- 
tion enuers Cid qu’auoit ellé leur pcre.lDom Antho.Benther. 

AToccafion que Malcome Roy d'EfcolTerçccuoit & fupportoirles bannis d’Angleter- 
re, le Roy Guillaume fen rrouua tellement offenfé, qu’il mena vnc armee contre luy : par 
laquelle il le mena de fi rude façon, qu’il le côtraignit en fin,pour s’exempter dcpis,de luy 
faire hommage auec ferment de fidélité. Polydorc Virgile. 

V n Synode prouincial des Eucfquesd’Anglcterrefutcelcbré celle année en prefence 
du Roy Guillaume & d’vn Légat du Pape,fur le differét qui elloit entre Lâfranc Euefque 
de Dorombric& Thomas de Varuic,pour la primauté & fuperiorité de leurs Eucfchez. 

Guillaume de Malmesberic. 

Plvsievrs pèlerinages fefaifoient en ce temps par deuotioncnHierufalem.Lam- 
bert de Scaffuabourg moine teûnoigne en fa Chronique , qu’il fit; le mefme voyage auec 
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Ann o Archcuefque de Cologne homme vertueux & prudent, fe defpleut en telle 
façon de voir que tout allaft à la cour de l’Empereur contre iuftice & raifon , qu’il fe retira 
volontairement en fa maifon: Comme Lambert de Scaffuab recite. L’Abbé dVrfpcrg 
toutesfois afferme,qu’il reuint au mcfmc temps d'Italie, où il eftoit allé rcccuoir les droits 
& reuenus de l’Erhpereur : à qui il rapporta vn mandement du Pape Alexandre, qui lu y 
commandoit de fe déporter dorcfnauant de plus vendre les bénéfices Ecclcfiaftiques de 
fon Empire, ny de f’ingercr d’en conférer aucun fans l’authorité du fiege Apoftolique. 
Somme quel’ Empereur fe fentant depeftré de luy , comme d’yn Contrerollcur trop* 
feuere,fc laifla plus licentieufement conduire par fes plaifîrs qu’il n ’auoit point encore fait. 
Car il fe mit premièrement en fantafic de rccômcncer querelle aux Turingicns , pour les 
décimes qu’il vouloir qu’ils payaient à l'Archeuefque de Majence , afin qu’il euft part au 
gafteau : h les ayant fait condamner par vn Synode d’Eucfques fait a fa pofte en la 
ville d’Erford au mois de Mars, n’euflent efté contraints par la crainte de les menaces 
de s’accommoder à fa volonté. Cependant l’accord fait cy deuant auec les Saxons fe 
rompit, eftant la rébellion fi grande que non feulement le populaire, mais aulfi les Prin- 
ces, Seigneurs & Prélats furent de la partie, fans fe Vouloir ne par remonftrances pro- 
melTes , colloques & menaces réconcilier à luy , iufques à luy dénoncer la guerre 1 
non pour feulement s’il nefe defiftoitdeles fafeher, mais s’il ne vouloir amander fa vie’ 
qu’ils appclloient desbordee.Finalement encore fe firent ils fi ofez , qu’ils l’allèrent aflic- 
ger dedans la ville de Goflare i où ils l’eufTent attrapé, s’il n’cuftfait vn pertuis en la nuit. 
Ce qui donna occafion aux Turingiens de ne plus craindre ne différer de prendre les ar- 
mes comme les Saxons côtrc luy.De façon que toute l’Allemagne fut embrafee de eucr- 
rcciuilc. ° 

A v Seigneur Dominic Contarini Duc de Venife decedé,fucccda en la dignité Ducale 
e Seigneur Dominic Seluc ou Siluic, lequel l’exerça au copte de Contarin & de Sabellic 
l’efpace de ij.ans,combien que d’autres en ont compté az.ou z$* 

Izaslavs Prince de Ruilîe dechafie pour la fecoride fois de fbn pars par fes frères' 
futauflî caufc que le Roy Boleflaus de Pologne entreprit de le reftitucr derechef par vnc 
armee qu’ilmenapour ccft effet en Rüflie , qui fe porta fi heureufement & vaillamment 
que les Rufficns furent en fin contraints de fe rappointer auec leur Prince , fienamment 
fes freres Lufque& Igor. Martin Cromcr. 

A s a n ou Belpher Empereur des Turcs defirant aller rcuoit fes Roiaumes de Perfe 
mit fin à fes conqueftes, leslaiffânt en la garde & au gouuernemcnt de fes plus proches’ 
parens &fauonts. De forte que fon nepucü Alphafâl, qui voulut eftrc homme Soli- 
manfa, félon nous Soliman , obtint toute la Turquie pour en faire comme vn rem- 
part des Turcs contre les Grecs : vn autre nommé Ducath toutela Tctrarchie de Damas 
contre le Soudan d Egypte . Mais vn de fes principaux Capitaines qui s'appelait Axian 
demeura gouuerneur de la Tetrarchic de Damas : Comme AfTaugurc, qui fut grand pere 
{du fameux Noradin , decelledeCalepoud’AIappe, auec permiflionà luy &àfes com- 
pagnons de porter le nom de Soudan.Comme Guillaume de Tyrliure premier chapitre 
ncufie(me,& hure quatnefme, chapitre onziefmedefon hiftoire fainte recite Combien 
que Haitonus attribue la conqucfte de la Turquie & Cappadocie à Afpafalem , qui 
; j u oit lucccdé afon pere DogrifTa: & a Mcteclafils &fucceffeur dudit Afpafalem, la prife 
: d’Antioche 
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d’Antioche fouz la conduire toutesfois de Soliman Ton ncpucu&: d’Artor Soudan de 
Mefopotamie . Sigebert auffi rapporte feulement celle prife d Antioche àl’anmilfep- 
ptantc neuf. Mais il eft bien vray-femblable que toutes les conqueftes fc firent en plu- 
lieurs années. 

L e Pape Alexandre mourut le vingtdeuxiefme d’Auril. Benno Cardinal tcfmoignc 
qu'il fauançaluy-mefmel’occafiondefamort,ayantdeclaré qu’il auoit regret defeftrc 
laifle faire Pape fans le confentemcnt de l’Empereur , & qu’il fe deliberoit faire confcrmcr 
parluy. Pourcequele Cardinal Hildcbrand & les ennemis de l’Empereur l'accuferent 
fouz ce pretexte d’eftre indigne de tcnirlefîcge Papal,: & l’ayant faitdcpofcr, le mirent 
en vne prifon , où il trouua la mort par le traitement qu’il y reccut. Ce que toutesfois fé- 
lon Platine, Onufrius,Sigonius Si les autres qui ont eferit Ihiftoire des Papes ne femblera 
cftre vray,lefqucls aulfi ne font pas moins appointez contraires en l’hiftoircdcfonfuc- 
celTeur Hildebrand premièrement moine de Clugny , Si puis apres Archediacrc des Car- 
dinaux, natif du pais de Sienne, qui fc donna le nom de Grégoire 7. aucc ceux qui ont 
défendu la caufe de l’Empereur Henry contre luy.Car comme ceux quile fauorifent , af- 
ferment qu’il fut cfieu Si eftably au fiege papal canoniquement apres le trcfpas de fon pre- 
decclTeurpar la voix des meilleurs Cardinaux & les mieux affetionnez au bien de l’E- 
glife contre fa volonté , ne feftimant digne d’vne fi pefantc charge i en confidcration feu- 
lement des bonnes parties qui eftoient en luy, comme la grande dotrinc, la pieté, pru- 
dence, modellie, fobrieté , confiance j continence, iuftice, religion. Selon lefquelles 
aulfi ils difent qu’il exerça fi faintement fa dignité, qu’on ne doute point qu’il n’ait elle 
aggreablc à Dieu: les miracles qu’il a fait apres fa mort tcftifîans de la fainteté Si inno- 
cence de là vie.Èt quele tiltre deperc Si prôteteur des pauures, des vcfucs Si des orphe- 
lins, de rcftitutcur & propugnateur de la liberté de l’Eglile contre la tyrannie Si oppref- 
fion des mauuais Princes,neluy foit iuftcmét deuë Si attribuée. Les autres au côtrairc ont 
eferit félon leurs palfions & maladies d’efprit, qu’il fût le premier qui contre les conftitu- 
jtions canoniques & fans l’eletion du Clergé ne des Cardinaux,n’eftant fon predcceffcur 
encor enfepueli,fe colloqua par force à l’aide de bon nombre de foldats qui fc troiiuercnt 
à fon fcruice , fouz l’intelligence qu’il auoit aucc les Normans de la Pouille,& la confiance 
en la puiflànce delà Comtelfe Mathildc,au fiege Papal. De peur que fil euft plus différé, 
vn autre ne luy euftefteprepofé. De forte que l’Abbé d’Vrfperg recite qu’on parloit de 
luy en cefte forte.il eft certain(dit-il)que Hildebrand n’a point cfté efleu de Dieu: qu’il 
feft pouffé de foy-nrefme par fraude & à force d’argent: qu’il a renuerfé l’ordre Ecelefia- 
ftique,a troublé l’Empire Chrcftien,a procuré la mort d’vn Roy pacifique,a maintenu des 
pariurcs,a entretenu les querelles, guerres Si diftenfions,fcmé des difcordes,fufcité les fcâ- 
dales,& fait des diuorccs. Eta dauantage esbranlé Sc renuerfé tout ce qui fembloit cftre 
bien ordonné entre ceux qui viuoient bienfaintement. Mais ceux qui luy ont fait la 
1 guerre en fa vie, l’ont bien encor ofé qualifier de tiltres plus criminels , l’appellant héréti- 
que, hypocrite, antechrift, tyran, fanguihaire,necroniantien,fimoniaque. Or combié qu’il 
foit bien pofiible que fes ennemis l’ay ent en faueur de l’Empereur fait beaucoup plus noir 
qu’il n’a efté,fî eft-ce que ceux mefmes qui ont tenufonparty& défendu fâ caufe par leurs 
eferits (comme a fait Paulus Beruritenns)n’ont)peu dilfimuler qu’il n’ait efté trop arrefté 
à fes intentions. Dont Guillaume deMalmesbcrie dit qu’il fut Vtrapud Deum fœlicit grati* y 
& apud hommes aujlentatisfortajje »/»»;<e.L’eletion fi précipitée telle qu’a efté la fîenne,ayât 
efté faite (parletefmoignagemefme d’Onufriusj leiour propre que fon predecefïeur 
mourut, la rendit fufpete&r contre les conftitutions des Papes preccdens. On leblafmc 
auffi de ce qu’il a efté tout le tepsde fon pôtifîcat en guerrc& en diflcntiô perpétuelle auec 
l’Empereur, fans cercher ny apprehéder les moiés qui fc font prefentez de fe pacifier à co- 
difions tolérables aucc luy . A caufe dequoy Guillaume de Malmesberie qui luy en veut 
auffi, dit de luy. Que quoi alij mufotauerantjlle païam ext«lit y excommunicans ele£los,qui imtjiitu- 
ram Ecclefiarum de manu laici perannulum & baculum acciperent.Et les Liégeois en fc defendât 
contre ceux qui les guerroioicnt,efcriucnt,que Soltu Hildebrandus Papa vltimam manu faons 
canombus impofuit y quem lerimiu pracepijfe Mathtldi Marchionijf* in remijîtonem peccatoru fùoru vt 
debellaret Hehricum Imperatorem.Et puis encor: Exemple Gregorij primi 3 qui noluit fein marte Lon- 
gobardorum immifcere,ornnes pojl ilium Papa contenti vtebantur fologladto jpiritualt vfque ad vltimii 
Grevoriumjdtft Htliebrandum y qui pnmus fe^fuo exemple altos Pontîjices centra Imper atoten, 
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accinxtt gladio bctii. Mais il y en a d'autres qui eurent opinion qu’il auoit vn cfprit prophéti- 
que en luy,par lequel il Içauoit les peufecs & cogitations des pcrfonnes.Dont Guillaume 
de Màlmcsberieenracomptevn exemple, qu’il afferme auoir èfté ouy de la bouche de 
Hugues Abbé de Clugny, lequel difoit feftrc vnc fois trouué à la fuitte de ce Hildebrand, 
lors qu’il n’clloit encor que Chancelier de l’Eglife Romaine, & faifoit cftat de Légat en 
Francc.Et que le voyant fuiùy d’vne grande compagnie d’hommes qui feftudioicnt de le 
careflcr &: honorer de toutes faços,il ne fe pcult tenir de fefmcrueiller,difant en fon coeur, 
bikuncionem extltt JlaturafeJpeblabtlts parentelie^quo Dei iudtcio tôt diuita feptrifmmïttte , tumere 
ilium proculdubio , & tnetiri altioramérite pro tôt obambulatorum obfequio. Mais que tout aufîi toft 
que celle penfee fut partie de luy,quc Hildebrand qui marchoit deuant auec fon trâin,far J 
relia tout court, & vint dire à l’Abbé:ru muté cogitaftifalfo infamant huiufcerei duntaxatinno- 
centemNonenim mthihancglo namfiglona dta potefl^qine cite tranfitfedego tmputo&ab alilsïm- 
putari volo fait cet beat'ts sipoflolu, quorum exhibeturprtutlegio.Vuis rclpôait encore à l’Abbé qui 
fefmerucilloit comment il auoit peu fçauoir fa penfee, quelle auoit cfté portée de la bou- 
che d ’iceluy comme par vnc canule iulques à fes oreilles. 
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T a n t plus l'Empereur Henry venoit en auarit,tant plus aùfli le nombre de fes enne- 
mis & rebelles faugmentoit. De forte que l’Archeuefquc de Majcnce & RodolfcDucdc 
Sueuc commcnçoient ja de s’ellran&er de luy,ayan$ intelligéce auec eux. Nonobftât que 
ceRodolfe eu II efpoüféla foeur de l’Empereur, laquelle luy auoit ellé doniice(cÔme dit vn 
Efcriuain de ce temp$)en mariage cum Régna Burgundi^vt Régi Henricoflio fio effet tant où - 
delior 3 qudntô affimixte fimul & beneficiis comun&ior. Qui fut caufcquc l’Empereur mena Ion 
atmee contre les Saxons, qui fe monftroient les plus audacieux & obftinez enuers luy, co- 
rne ils firent encore paroiltre lors qu’il les alla trouuer.Car ils fe prefenterent deuât luy en 
li bon nombre & en fi bonne contenance, que fans ofer tenter la fortune contr eux , il fut 
contraint de leur accorder vne paix, à telles conditions qu’ils voulurent. Laquelle tou- 
tesfois ils violèrent bien toit aprè$,lans qu’ils cullènt occaüon valable de ce faire , linon 
par les fuggeltions du Pape, auec l’cmpelchcment qui luy vint cotre les Hungrois.Pourcc 
que le Roy Salomon citant rentré par faux donner à entendre en mauuais mcûiage cotre 
fes coufins GeilTa (ou félon Lambert de Scaffj)Ioas & Ladiflaus , les Contraignit de fe re- 
tirer vers Brètiflaus Ducde Bdëme,Iequel leur donna vne armee,par le moien de laquelle 
ils chalTcrcnt le Roy Salotnort de foni Roiaume,l’ayans vaincu en trois rencontres.Qui fut 
caufe que I’Empereur(vers qui il fe retira à refuge)entreprit de le remettre derechefèn fon 
Roiaume par larmee qu’il mena luy-mefme en perfonne au depaft deSaXe k Hongrie; 
dont elle rcuint toutesfois làns auoir faiét aucune chofe mémorable , tant par la defobeif- 
fance de fes foldàts,quepoüt ladifette de viurcs à laquelle il fe trouua réduit : Comme ré- 
citent Lambert deScaff.Auentin & Bonfinius:fel 5 lefquels aulfi cecy aduint celle annee 
& non comme Abraham Baska a eltimé 1072. r 5 

En ce temps elloient Rois à Seüille en Efpagne Almuneamuz Aben Amet,& à Grena- 
de Amundafar,à Valence Abubâcar,quielloit vaflàldu Roy de Toilette: contre lefquels 
le vaillant Cid Capitaine Efpagnol combatit heureufément plufieurs fois,& conquillbon 
nôbre de olaces fur Almndar^r R n« SimnnffU Bitî l tlXr 


£ionie,& fit en telle forte qu'elle luv fut rendue, quelque re^atoe que 1« ftumeirt poi^ 
fentfaire.Au moyendéquoy il la remit entre les" mains duPrince IzallauS & defesfils à 
charge de luy en rendre certain tribut tous les a ris. Martin Ctoiner. * 
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L a nation des Crobatcs ou Corbates di&s Seruiens, eftant fortie de Scy thie, s’eflcua 
cefteannce contre l'Empereur, & entra à grande puifTancc dedans le Roiaume de Bul- 
garie. Mais elle y fut fi lourdement rembarrée, qu’ils n’eurent Ioifir que daller retrouucr 
leur pays plus viftement qu’ils n’en eftoient venuz.Zonarc,Ioannes Cùropalatcs. 

Le Pape preuoy oit bien que fi l'Empereur cftoit vne fois deliuré de toute autre affai- 
re, qu’il en aurait auec luy,pour s’eftre cotre fon autorité intronifè au fiege. Auffi fc vou- 
lut il prémunir des moyens de maintenir fa caufe. Car prenant garde aux affaires que 
l’Empereur auoit en Allemagne & en Hongrie , pritintclligence auec les ennemis & mal- 
vueillansd’iceluy, eftant caufe que la paix nouuellementfai&e auec les Saxons fut mal 
long temps gardée, & que plufieurs commencèrent à fon occafion de s’esbranlcr auec les 
rebelles* Finalement pour luy tailler encor plus debefongne, fc délibéra d’entrer luy- 
mefnie en lice contre luy , par les fèntiers que fes trois predeceflèurs luy auoient ia appla- 
niz. Qui eftoit fouz prétexte de vouloir confermcr & faire obfetuer leurs decrets & or- 
donnances, mefmement ceux qui s’addreflbiet aux Prcftrcs Nicolaités & Simoniaques, 
& de maintenir l’Eglife en fes libertez &franchifes: annuller de toutpoinét lepriuilége 
que l’Empereur fé difoit aubir par fes anceftrcs depuis Charlemagne de con fermer les Pa- 
pes, & de coférer toutes les Prelaturcs & dignitez Ecclefiaftiqucs à qui bon luy fcmbloit: 
alléguant que les chofes facrees ne fe deubient traitter ne manier par mains profanes. 
Outre laquelle caufe toùtesfois la Chronique du MontCaffinliu.3.chap*48.(l’autheür de 
laquelle viuoit lors) récite encor vne autre de la fourcc & origine de la querelle qui s’ef- 
meut entre le Pape & l’Empereur. Qui cft telle, Mathtlda ( dit-il) ÇomitiJJa Jmperatoru exer- 
citum timensfLiruriam &• T ufetam proumeias Gregorio Rapt & fknElx Roman «t Ecclefi e .deuotifi- 
mèobtulit : vndeinprimù caufa fèminandi inter Pontificem <ÿ* Imperatortm odij initiumfuit. Qm- 
propter Pontifex êpptrtunitatem naflua, eundem Imperatorcm quodjibi iura Ecclt/i t, v fur par et , cem- 
mxnionepriuauit. De forte qu’il affembiafouz ceftc intention vn Synode de grand nombre 
d’Eucfqucs en l’Eglifc de Latràn a Roirlej parle iugement defquels furent déclarez coül- 
pables & attain&s de niercfic Simoniaque ceux qui contre les ordônanccs des Papes pre- 
cedents auoient achcpté ou vendu aucune dignité Ecclefiaftique : ou qui les auoient rc- 
ceu feulement de la main d’vri Prince fcculier.Defenfes auffi expréffes adiouftees & reite^ 
rees fiir peine d’excommunication, de plus contreuenir à ceftc ordônance à quelque per- 
fbnncqueccfuft. Laquellemefme ils luy enuoyercnt(commcditMarianusScotus) li- 
gnifier en fi grande bobance & brauade , que les Légats qui furent députez a en faire le 
rapport,ne voulurent communier à la Table auec luy, ne manger ou conférer auec l’Eucf- 
que de Babembcrg, les eftimans hérétiques fie excommuniez* Cequifutl’Helcne, pour 
laquelle l’Allemagne & Italie entrerét en vne Iliade de miferes & de maux par le difeord 
des Empereurs & des Papcs,qui ne peut oneques depuis prendre fin que iufquesà ce que 
les Pap es ont obtenu pleine vi&oirc de leur càufe,par laquelle ils n’ont pas feulemët ofté 
aux Empereurs & aux autres Princes fcculiers le priuilege de conférer les dignitez Eccle- 
fiaftiques, mais aufii l’ont transféré à cux-mefmes , encore qu’ils ne l’euffent iamais eu, ou 
querellé, ny ofé fe l’attribuer auparauant. Et en défendant la liberté de FEglifc , ont telle- 
ment opprimé la dignité Impériale, quelle s efttroùuee finalement rcdui&c fouz leur 
ioug : & les Empereurs en tel eftat fouz eux, qu’ils eftoiét auparauant fouz les Empereurs. 
Au furplus pource que le Concile precedent ordonna auffi d’autres ftatuts contre les Prc- 
ftres mariez qu’on appeîloit Côcubinaires & Nicolaités, par lcfquels ceux qui ne fe vou- 
draient fcparcrcTauec leurs femmes eftoient déclarez dégradez de leurs ordres , & pri- 
uez de leurs offices & prebendes : cft arrefté que nul ne pourrait cftre admis cT orcfnauant 
aux ordres Ecclefiaftiques, qui ne fift vœu de continence & de chafteté perpétuelle. Da- 
uantage auffi défendu fort cftroi&ementaux Laies de pltisouyrla Mcffe d’vn Preftre 
marié. Celàfemblacftrangc&fafcheux,cedit$igebert,àplufîeuts Ecclefiaftiqucs, qui 
ne vouloicnt quitter leürs femmes, lefqiieîs difoient que c’eftoit vn nouueau exemple, & 
de preiiidicé ifiConlidcrc Contre la doélrine des fainéls Peres , qui ont eferit que les Sacre- 
ments def Eglife recoiuent leur efficace feulement pat l’operation du fainft Efprit , & non 
du mérite du miniftre qui les difpenfe. Dot auffi il furuint vn tel feâdale en rEglife,qu’el- 
le n’auôitefté iamais troüblee fi griefuement d’aucune herefie ny d’aucun fehiime. A ce- 
\c caufe Lambert de Scaffuab tefmoigne que quand ces Decrets furet portez aux Euef- 
ques d’Allemagne & des Gaules pour les faire obferüer depoindl en poinâ: en leurs dio- 
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cefes, que la plufpart du Cierge s’efleua d’vne terrible façon en murmure, appcllant le Pa- 
pe autheur d vne pernicicufe & damnable conftitution : qui contre lapermilfion expreffe 
que noftre Seigneur a declarccpar celte parole , que tous ne pouuoient pas comprendre: 
&delàin£ Paul, qui ne fe peült contenir fe marie , pourcc qu’il vault mieux fc marier que 
brufler, vouloir par vne force tyrannique contraindre les hommes de compofer leur vie 
à la reiglc des Anges : & en leur déniant le cours accouftumé de nature leur lafehoit la 
bride à fornication 6c immundicité. Ccftoit là leur querelle &complainde; cependant 
toutesfoisil ne fcdefiftoitparmclfages continuels de hafter lcsEucfquesde faire accô- 
plirfon mandement, vfant de reproches & de menaces, fi ce qui leureftoit enioindt n’e- 
ftoit bien tort mis à execution. Ce qui mit l’Àrcheuefque de Majence en vne merueilleu- 
fc perplexité, cognoilfant bien que ce n’eftoit pas vne petite affaire que de defraciner tout 
àcoupvnecouftume fi cnuieillie. Tellement qu’il mitenauant du commencement les 
plusgratieux moyés dont il fepeut fouuenir,leur donnant tcrmedcs’aduifçr en vn demy 
an : & les admonneftant de s’accommoder volontairemct à ce où la neccffité les feroit en 
fin venir, s’ils donnoient occafionau Pape de procéder de plus rigoureufe façon enuers 
eux. Finalement ayant alfemblé vn Synode en la ville d’Erphurdaumoisd’Odobre, fe 
voulut pleinement acquitter de fil commiffion,fàns vouloir prendre en payement aucune 
de leurs raifons & fupplications, iufques à ce qu’il les veit entrez en telle forcenerie,que 
s’il n’euft quitté le ieu parpromeffe de s’interpofer enuers le Pape pour les faire laiffcr en 
paix, iamais n’euft efehappé vif de leurs mains. 
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L’Emperevr eftant de retour de Hongrie , fut conrraindt de mener fon armée de- 
rechef contre les Saxons, qui auoient non-feulement reprins les armes contre luy, mais 
auffi vfoient de fi eftranges façons de faire enuers luy , comme s’ils luy culfent voulu don- 
ner la loy. Si eft-ce toutesfois que fa venue vers cux,auecla puiffimee qu’il menoit, les ré- 
dit fi humbles, qu’ils fevindrent foubmettrefanséxceptionà famcrcy. Ce quilefitpcn- 
fer qu’ils auoient enuie de luy eftreplusob'eifTànsà radùcnirqu auparaûant. Qui futcau- 
fe qu’vfant plus de douceur que de rigueur, ne prit autre fatisfaétion d’eux que de leur fai- 
re pofer les armes. Lcfquéllcs neantmoins ils reprindrent encor auffi legeremét qu’ils les 
auoient laifTces, dés que luy & fon armée eurent mis le pied hors de leur pays^ecommcn- 
çans à iouër leurs ieux contre luy , d’auffi grande furie que s’ils euffent êfté iuftcmét pro- 
uoquez à ce faire. Dcquoylcs Princes qui s’eftoient iufques alors fecrcttcmcnt enten- 
duz aucc eux , fignamment le Duc Rodolfe de Suaube, furent fi fcandalifcz qu’il ne s’en 
trouua point d’autres qui accompagnalTent l’Empereur de meilleur vouloir 6c aucc plus 
belle fuitte au retour qu'il fit contr’cux, nerflefmequiayent fait mieux leur deuoir a la 
iournec qu’il leur donna le $. iour de Iuin près la riuiere d’Oueftre ou d’Vnftrut en la Tu- 
ringie : où ils furent lourdement deffaidts par la perte qu’ils y firent delà plufpart de leur 
fanterie 6c du Prince Gcbrard, perc(commc ori dit)de Lothairç cy apres Empcrcur.CÔ- 
bien qu’on eftimequ’ils la vendirent bien chèrement, parce qu’vnc bonne part auffi delà 
Nobleffe qui eftoit auec l’Empereur, nommément Erncfï Marquis d’Auftriche (de qui 
Luitolph fon fils fut heritier 6c fuccefTeur) y demeura. Tant-y-a cependant que les Saxos 
furent fi lourdement nieriez par l’Empereur, au moyen de celle malheureufe rencontre 
que force fut en fin,apres plüficurs remifes 6c retardements à leurs Princes & Chefs fc ve- 
nir mettre fans côdition entre fes mainsj fouzprom elfes toutesfois que le Duc de Suaube 
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& autres grands Seigneurs leur firent , qu’ils ne receuroicnt qu’vn honnefte trai&cment, 
fans qu’on touchaft a leurs biens & libertez. Tcllemét que les Eucfqucs de Magdebourg 
&d’Halberftat, auee les Ducs Othon de Bauiërc &MagnusDuc de Saxe fils d’Ordui- 
fe, duquel Bernard auoitefté pere, & Frédéric Comte Palatin , outre beaucoup d’autres 
Seigneurs fc prefenter fouz la mefme confiance deuant l’Empereur , qui les tint feulemct 
du commencement en garde honnefte. Mais il les difperfa bien toft apres en diuers lieux, 
& expofa leurs biens en proye à leurs ennemis. Qui plus eft,fit baftir & édifier plufieurs 
nouucllesfortcrcflesenSaxe, pour tenir lerefte des Saxons en crainte &en feruitude. 
Lambert de ScafFuab , auec vn autre efcriuain de ce temps, Marianus Scotus, Abbé d’Vr- 
perg, Auentin. 

Robert premier du nom Duc de Bourgongnc, fils du feu Roy Robert de France, 
mourut, ayant eu vn fils nommé Henry , qui eftoit ia décédé , duquel eftoient demourez 
. deux fils, Hugues. & Othon : le premier defqucls, par le droiét de ion aifnefle , fucceda à 
ion ayeul en la Duché de Bourgongnc. * 

Raimond Bérengier Comte de Barcelonne, mourut, & luy fucceda en fa Comté 
Raimond Berengicr fon fils furnomméTcfted’eftouppes,qui eut en mariage la fille de 
Robert Guifchard de Naples. Franc. Taraffa. 

E n ce temps dominoit en vne partie du pays qu’on appelle auiourd’huy le Dauphiné, 
vn Guigues did le Vieil & furnomé le Gras,qui eftoit Comte de Grifyuauldan.'lequel mit 
auffi la cité de Grenoble auec toute la iurifdidion d’icelle entre fes mains. Tellement qu’il 
iè rendit l’vn des grands Seigneurs du pays. Duquel nous auons bien voulu faire mémoi- 
re en ce lieu, pourcc que c’eft luy qu’on dit auoir efté le tronc & la tige des Dauphins de 
Viennois. Carileutvnfilsdemefmenomqueluy , lequel ayant efpoüié lafilled’vn Sei- 
gneur qui portoit le furnom de Dauphin, & eftoit Comte d’Albon ôcd’Auuergnc, prit 
e furnom & les armes d’icëluy, quand il luy eut fucccdé en vertu defafemme ésCom- 
tez d’Albon & de Viennois , & autres feigneuries qu’il tenoit. Lefqucllcs il annexa auec 
celles qu’il hérita de fon propre pere. Dont elles furent diètes par fuccefliondetempscn 
faueur du furnom d’iceluy Dauphiné : aihfi que tefmoigne Thomaffin en fes mémoires 
du Dauphiné» 

Vne armée de Sarrazins partie d’Afrique vint defeendre en Sicile, où elle prit d’em- 
blec quelques petites villes : qui furent caufe de faire partir le Prince Roger d’auprès de 
la ville d’Enna, qu’il tenoit afliegee, pour les venir rembarrer. Tellement qu’il les fit re- 
tirer honteufement d’où ils eftoient venuz. Thomas Fafclliis. • 

E n la mefme annee le Roy d’Angleterre defeendit auec vne grande armée en la petite 
Bretagne,oùilafliegca le chaftcaü de Dol. Mais il fut contraint de leuer fon fiege parle 
Roy 5 e France, qui luy couppa lèsviures. Parquoy il s’en alla-dc là faire la guerre en la 
Normandie au Prince Robert fon fils , qui la vouloit occuper fans fon confentement. 

Mathieu Paris. . 

Salomon Roy de Hongrie eftant (félon Sigebcrt) tombé entre les mains des Hon- 
grois, y trouuavn fort mauuais traittement. Au moyen dequoy Geicza fils aifné du feu 
Roy Bêla , prit le filtre de Roy de Hongrie, fouz lequel il régna apres s’eftre fait couron- 
ner en la ville de Belgrade l’cfpace de 3. ans, 7. mois : comme Bonfînius & les autres Hi- 
ftoriens de Hongrie tefmoigrtent. 

Boleslavs Roy de Pologne eftoit fort belliqueux & vaillant: mais fi addonné à 
fes plaifirs & voluptez, que fes gens raefmes ne le pouuoient fupporter. T cllcmcnt que la 
plu fpart de ceux qui l’auoicnt accompagné en la Kioiiie , l’abandonnèrent auant qu’il en 
fuftparty. Combien qu’on eftime que ce fut pour aller venger l’iniure que leurs femmes 
leur faifoient en leur abfence, s’abandonans à leurs fcruitcurs. Mais tant-y-a qu’il fut aulfi 
contraint d’en fortir honteufement , & fe retirer en fon Roiaume : où en voulant prendre 
vengeance de ceux qui l’auoicnt delailfé, s’acquit la haine de tous fes fubic&s par (a cruau- 
té. Martin Cromer. 

A v mefme temps Demetrius Roy des Rutheniens,ou comme nous eftimons Rufliens, 
eftant chaflc de fon Roiaume par fon frere, fc retira ( tefinoin Lambert de ScafFuab ) vers 
l’Empereur. Il fcmble que c’eftoit l’vn des frères d’Izaflaus Prince dcRuffic. 

V n Gouùcrneur de la marche d’iftrie fe rebella en cotemps contre l’Empcreur,& vint 
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Seconde partie . 


aucc vncarmceiufquesdeüantConftantinopic. Mais apres auoir couru le paysdeThra- 
cc &c de Macedonc, Ce retira aü pays des Pazinaces. Zonare, 

L’ Arc h e v esqx e dcMajencc futtellcmènt preffé Sc fbllicité du Pape, qucforce 
luy fut de tenir vn Synode à Majcnce au mois d’Qdtobrc auec tous les Preftres de fa pro- 
uirlce, pour leur propofer derechef le mcfmc mandement qu’il leur auoit fait dés l’annee 
paffee,en prefcnce de l'Euefqüc de Curie Légat du Pape. Mais l’vn & l’autre y furent en- 
core tellement rembarrez & eftôncz de paroles & de menaces , qu’ils comptèrent le dan- 
ger 6ù ils fe veirent pour l’vn des plus grands qu’ils euffent iamais efchappé.De forte qu’ils 
fercfolurentdelaiflèrparacheuercefte pourfuiteau Papepar autre moyen que par eux: 
comme recite Lambert de Scaffuab. Qui fut caufe (dit Marianus Scotus) qu’il célébra vn 
fécond Synode en l’Eglife de Latran à Rome , auquel fut eftroiétement défendu que niil 
Chrefticn n’euft à ouyr la Mcffe d’vn Preftre marié : & que fur peine d’excommunication 
nuln’afpiraft à la dignité d’Euefque ou s’en vouluft charger, qüi ne fepropoferoit de ne 
fauorifer ny aucunement endurer aucun Prêftrc marié. De forte mefme que l’Euefque de 
Conftance fut excommunié & depofé pour auoir trop négligemment fait effe&ucr cefte 
ordonnance en fon diocefc. Laquelle tôutésfois fctrouua de fi peu d'efficace à l’endroit 
de plufieurs du Clergé, qu’ils aimerét mieux demeurer excommuniez, que de laiffer leurs 
femmes; De là toute l’ Eglifc fut embrafec d’vn fi horrible fchifmc & fedition, quelle n'en 
auoit point depuis les Apoftres expérimenté de fcmblable. 


Du Monde. 6113 


De Iefus Chriji. 107 6 


Indtêlion. 14 


De l'Hegire 468. le 13. 
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Jt.de Hongrie. 
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Le Pape bien informé dumâleontentement que la plufpart des Princes d’Allemagne 
auoient de l’Empcreur,tant pour fes mauuaifes façons de faire , que pour le mauuais trai- 
tement qu’il faifoit aux Seigneurs de Saxe, qui s’eftoient renduz à luy contre les promef- 
fes qu’ils leur auoient faites, fe refolut de tendre la main à l’occafiô qui Ce prefentoit pour 
le pouffer au deffus de fes pretentes. Mefmcment quand les Saxons & aucuns Quelques 
luy curent enuoy é faire lcûrs plainétes & doléances des iniures & fafeheries que l’Empe- 
reur leur faifoit , l’incitant de prendre cognoiflànce de leur caufe & des crimes, iniquitez, 
mefchancetez & tyrannies. Par lefquelles eftoit (difoiéc-ils) la dignité Impériale polluée 
par l’Empereur : luy remonftrans fcmblablemcnt qu’il ne pouuoit eftre Empereur, n ayât 
pris fa dignité du fiege Romain ne des Romains à qui elle appartenoit. De forte qu’il luy 
enuoya fouz ce tiltre donner iour de fe venir rcprelcnter à Rome, fur pcirie d’excommu- 
nication, pourrefpondre aux accufàtions qu’on voudrait propofer àlencontrc de luy. 
Et pource qu’il y fit aller fculcmét quelques gens pour refpôdre en fon nom aux crimina- 
tions de fes aduerfaires, le Pape apres les auoir (comme lEmpcreur mefme a eferit en vne 
Epiftre à l’ Ar chcuefquc de Cologne, qui eft imprimée auec fa vie } affligez de froid de 
faim,& de foif en prifon , où il les détint quelque temps , les dcchaffa fort ignominieufe- 
ment de Rome, aucc menaces qu’il dift publiquement qu’il ofteroit la vie & l’Empire tout 
cnfcmble à l’Empereur, ou qu’il mourroit en la peine j au grand murmure & fcandale tant 
de plufieurs du Clergé & des Cardinaux,quedu Sénat & du peuple de Rome. Tellemét 
qu’vn Cardinal nommé Hugues, qui fçauoit toute la vie, la conucrfation & les déporte, 
ments du Pape , s’alla rendre à l’Empereur. Lequel cftant ia affez animé à maintenir fon, 
auftorité, fut encore plus incité par luy de conuoquerles Prélats, Abbez & gés de fçauoir 
d’Allemagne à Vvormes , pour conucnir auec eux des moyens de rembarrer les deffeins 
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de fon aduerfairc.Dont ils firent fortir en public le decret qui s’enfuit contre luy, portant 
ces mots : Decret des aduerfaires du Pape. Qu’en confideration de ce qu'il s’eftoit collo- 
qué au fiege Papal fans le vouloir & confcntement de l’Empereur, cotre la couftumc des 
anciens Canons & des loix & conftitutions Ecclefiaftiques j mefmement par aftuce, par 
brigue, par faucur, corruptions & par f orce , qu’il auoit contaminé & déshonoré toute fa 
vie de maléfices, dc mcfchancetez & vilennics : quil troubloit paries deportements le re- 
pos de la Chreftienté , confondant les chofes facrees & prophartes, diuincs & humaines, 
corrompant la Religion Chrcftiennc de nouvelles doctrines : & en appliquant faulfemét 
l’intelligérice des fondes Efçritures à la caufe 5 mefmement aulfi de ce qu’il s’attribuoit à 
luy feul fa pulflànfcc de lier & deflicr en l’Eglifc , fans rcfpeét des autfes Euefqu es : &: qu’il 
nctenoit ncpourPreftre: ne pour Eucfqueoumioiftrcdcl’Eglifequinefuftinflitué & or- 
dôhnédeluy. Finalement de ce qu’il auoit fait fon entree auPapat par troispariurcs: & 
fc faifoit iugé,tcfmoin,accufatcur & cnnemy tout cnfemble de l’Empereur, cohucrtiïïant 
lapuilTance Eçclefiaftique en Royauté, ou pluftoft tyrannie: enfeinble aufli pource que 
toute l’Eglifc eftoit fcandalifee de fa trop grande & trop familière conuerfation auec vue 
femme ( par laquelle s’entendoit la Comtefle Mathilde.) De forte que le bruit voloit par 
tout le monde que tous iugementsA: decrets fe faifpient par elle au fiege Papal , & les 
droits du monde & de l’Eglife adminiftrez. Toute celle aflemblce qui eftoit de*4.Euèf- 
quesjfansles Abbez&autrç$gcnsdcfçauoir,lciügca & déclara indigne d’eftrè plus re- 
cergneu pour Pape , & de pouuoir plus légitimement exercer le Papat , ne faire aucunes 
ccnfurcs, decrets ou ordonnances qui fulîcnt de valeur. Tellement que fur ceft arreU fu- 
rent compofecs lettres au nom de tous les Euefques qui l’auoient prononcé -, & cnuoyces 
auec d’autres dcl’Empercurà Rome, pour lignifier Iâdcpofition du Pape. ‘Quil’eftonne- 
rent fi peu, qu’cflant venu le iour qu’il auoit alfigné à l’Empereur, il tint yn Synode de 1 10. 
Euefques à Rome. Auquel apres auoir gaigné à foy la bonne grâce du peuple Romain par 
vne belle hàrahgue, fit prononcer cxcômuniez & dégradez non-fcülement tous les Euef- 
ques & autres qui aüoicntfoufcript à lafentéceduCôcilede Vvormes, mais aulfi l'Em- 
pereur mcfme, qu’il déclara outreplus priué & decheu de la dignité Impériale , & fes fub- 
ieds abfouls du ferment ÔC obligatiô de fidelité & obeiflancc qu’ils luy deuoient : afin que 
par ce moyen il leur oftaft, mefmement aux Princes de l’Empirc,lc fcrupule qu’ils eulfent 
peu auoir aefe rebeller co'ntrcluy. Ce qui fcmbla( ce difentMarianusScotbs & l’Abbé 
d’Vrlperg,auec l’authcur qui a eferit fa vie) mcrueilleufement cftrange & nouüeau à ceux 
qui nes’affeéUorinoient pour aucune des parties , pource qu’on n’auoit iamais veu ny ouy 
direqu’vn Empereur euft iamais efté excommunié par le Pape. MaisSigebert, qui eftoit 
des partifans déclarez de l’Empereur , ne s’eft pas feint de dire que c eftoit vne nouuelle 
façon de procéder illicite. &nori iamais oiiyc au monde, que d’enfeigner que le fubieél 
n’eft pas non-feulement tenu de ne rendre obcilfance à fon Prince qui cft mauuais,&r non 
pariure s’il ne luy tient la foy qu’il luy a iurec, mais aulfi excommunié s’il luy cft obeilTant 
&fidele. D’autres aulfi (comme recite Lambert deScaffuab) tenoient l’excommunica-j 
lion du Pape pouriniufte & de nulle valeur, poürce qu’il auoit excommunié d’vne fâçô 
précipitée ccüx qui n’eftoiét canoniquemét appeliczau Synode, ny aceufcz,ny examinez, 
ny oüySjriyconuaincuz. Etqucqui plus eft, comme adiouftevnEfcriuain de ce temps, 

S ufeepit in accufitione Regu fcnpta hofitum fiorum % (y proindc excommumcautt eum.Quandoquidem 
fâcri Canunes confit tuant non poffe aliquoi qui ante hefiemudtem aut nudtui terttus immtet fuerunt y vel 
aceufatores veltrfles fieriynec dtbere per feripta vütué accufationem fufctpiynec accufatore ab fente aduer- 
f tries audiri . A caùfe deqüoy Bcno Cardinal afferme qu’elle fc fit fans le confentement & 
approbation des Cardinaux,côtre toute formç de droiét & fans i’obferuation des ordon- 
nances canoniques : adiouftant que quand le Pape fe leua pour la prononce^ que le fiege 
fur lequel il eftoit alfis fe rompit dyne prodigieufefaçon:nonobftant qu’il fuftnouuelle- 
mentfait&dc pièces de bois fortes & puilfantcs. Tant-y-a cependant que fouz prétex- 
te de celle excommunication, plüfieurs Princes &des Prélats mefme qui auoient iuf- 
ques là dilfimulé le iftauuais vouloir qu’ils portoient à l’Empereur, firent librement paroi- 
lire ce qu’ils auoient en leur cœur, comme incitez à ce faire des mifercs des Saxons que 
"on traittoit toufiours de pis en pis. De forte que ceux qui auoient les Princes de Saxe en 
eur garde, les mirent en liberté. En fin le monopole fut fi grand, que Rodolfc Duc de 
SuauLe & fon gendre Bertdld de Zeringcn ( à qui il auoit refignéla Duché de Suaubc 
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en dot de fa fille) 1c tournèrent de leur party. Et encorcs que l'Empereur fift tous fes de- 
uoirs de les rallier amiablement à foy,ne peut tant faire qu'ils ne s'afTcmblaffent le lô.iour 
d’O&obre en la ville de Triburie ou d’Oppenhein auec les Légats du Pape, pour côclure 
de ne le plus rccognoiftrc pour Empereur ne pour Magiftrat fouuerain , s’il ne feiuftifioit 
dedans le premier lourde Feurier prochainement venanr, des crimes qui luy eftoient im- 
putez : & le faifoit ablbudrc du Pape fouz les conditions qui luy feroiét impofees, s’abfte- 
nant cependant iufqufcs alors de l’àdminiftration des affaires de l’Empire. Ce qui fut fc 
commencement de la viftoire que les Papes ont en fin obtenue furies Empereurs: félon 
Lambert de S caffuab,MarianusScotus, Abbé d’Vrfpcrg,Auentin. 

Cependant qüelePapes’entendoit à donnerdes affaires à l'Empereur, Robert 
Prince des Normans de la Poüille s’aduifa que l’occafion de réduire la ville de Salerne à 
fon obcifïâncc fc prefentoit. mieux que iamais. Qui fit qu’il mena fon armee 4 euanr,acc 5 - 
pagné de Richard Prince de Capuc fon frere. Et la battit de fi grande puiflancc , que Gi- 
lülphc frere de fa femme qui en eftoit Comtc,apres l’auoir defendue en toute opiniaftre- 
tc, fans vouloir obtempérer au mandement du Pape Grégoire, qui luy commandoit d’ap- 
poinéter en quelque façon auec le Prince Normâd , ne peut empefeher qu’il n’entraft de- 
dans au bout d’vn long fie ge> & qu’il s’en fit maiftre. Au moyen dequoy il s’alla encore a- 
uanturet fur le relie des villes que les Grecs tenoient en Italie, fçaehant bien qu’ils auroiét 
malaifémcntmoyendelcsfccourir àcaufedelcursdifrenfions. Tellement qu’il Ce les fit 
rendre par ceux qui les auoient en garde : comme Spinarba,Ottrante & Tarcnte : felo la 
Chronique du Mont Caffin,PÜdolfo Collinu.Sigonius. Parquoy Thomas Fafcllusamal 
rapporté cefteprife de Salerne à Tan 1072.. En quoyilne s’eftpasmoins abufé qu’en ce 
qu’il a cftimé que Bagelard &: Herman fils du feu Comte (qui fc trouuerent en icelle & fc 
fauuerent à Conftantinoplc,où ils moururent bien toft apres) eftoiétles nepueux depar 
leur pere. Mais ic ne veux pas debatre que le Prince Roger n’ait aulfi conquefté celle an- 
née plufieurs villes furies Sarrazins en Sicile, fignamment celle de Drcpane, apres auoir 
gaignévne grande viéloirc fur les Sarrazins de lagarnifon deSyracufc. 

Godefroy (félon Lâbert de Scaffuab) Gozelo Duc de Lorraine, allié de Baudouin 
Comte du Mont, mena en faucur de luy vnc armée, tefmoin Sigcbcrt, au pays de Frife 
contre Robert Comte de Flandres,furlcqucl ils gaignerent vne groffe vidoirc près la vil- 
le de Donan. MaislcDucLorrainfutenfintrailtreufcment mis à mort par vn Capitai- 
ne nommé Richarius. Lambert dit que ce fut lez6 k iour de Feurier, en la ville d’Anucrs, 
au grand intercftdc l’Empire, duquel il eftoif le rempart & ornement,n‘y ayant aucun de 
tous les autres Princes qui fuft à comparer à luy en vaillance, fageffe, prudence & fobric- 
té. Etpourcc qu’il ne laiffa aucuns enfans, l’Empereur reprit la Duché de Lorraine entre 
fes mains, & la retint pour fon fils Conrard l’cfpacc de u.ans. Mais il donna le Marquifat 
d’Anuers à Godefroy Duc de Boüillon fils d’EuftacheComtede Boulogne &d’Idain 
fœur du Duc dcfund,pource qu’il l’auoit nommé & inftitué fon heritier auant fon trcfpas: 
qui s’employa fi bien au feruicc de l’Empereur contre fes ennemis, qu’il mérita qu‘c toute 
la fuccefllon de fon oncle luy fuft puis apres rendue. 

A m e ou Amcdee fécond Comte de la Moriénc & Marquis dcSuze,furnommé Cau- 
da, mourut (félon Paràdin) ccftc année, laiffant vn fils nommé Humbert , qui fut troifief- 
me Comte de Morienne. Combien que Lambert de Scaffuab l’appelle Ahicdce, Platine 
Adelaus, fi d’auanture ils ne l’ont voulu nommer du nom de fon pere. Cependant ils co- 
fefTent qu’il dominoit encore l’annee enfuiuant au pays, de Piedmont & de Sauoye Co uz 
le gouuernement de fa mere,qui eftoit aulfi belle-mere de l’Empereur. 

S v i v A n t l’ordonnance d’vn Synode tenu celle année à Londres en Angleterre, les 
Euefques & Prélats commencèrent defaireleurdcmcurc&refidcnccauxvilles, laquelle 
ils fouloient faire auparauant aux villages. Fabian en fâ.Chronique. 

Les Euelques de la Lôbardie affcmblez à Pauie, confcrmercntla fcntcnce du Synode 
de Vvormes contre le Pape Grégoire. 
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L’Emperevr s’cfloit trouué réduit en tel dcftroid, qu’il ne fe vdy oit pas en pouuoit 
efchapper,s’ilnefefullcondefccnduauxconditionsque fes ennemis luy propolcrcnt à 
la Diettc de Triburie» Neantmoins Tentant quil trainoit encor fon lien, & que ce ne fe- 
rait pas Ton plus' court d’attendre le iour auquel le Pape &fcs plus obftincz aduerfaircs 
deuoient eltre accufateurs & iuges de fa caufe , ne que lande Ton excommunication fc 
paflaft deuant qu’eftre abfouls : Ton plus expédient fut d’aller tro uucr le Pape , & prendre 
abfolution de luy, en quelque façon que ce full. De forte qu’il partit fouz celle delibera- 
tion d’Allemagne au commencement de celle annee j & ayant paffé par la Franche Com- 
té ( dont eftoirpolfelTeur Guillaume oncle maternel de fa mcrc) &parlaSauoye (où il 
fut contraint de donnerau Comte Arncdee&àfamcrcvnc certaine portiô delaBour- 
gongne, qui leur elloit fort commode, afin d’auoirlepalïàgeouucrtpar leurs terres) fe 
rendit en la Lombardie , qui le recueillit d'autant plus honorablement qu’on penfoit qu’il 
full là venu tout exprès pour donner de l’affaire au Pape; qui aumefmc tempsfortit de 
Romepour aller en Allemagne au mandement des Princes. Mais la venue de l’Empereur 
lefîtarrefter auchaltcaudeCanolfc,quiappartcnoit à la Comtclfc Mathilde , laquelle 
(comme dit Lambert de Scaffuab en ces propresmots: ) Lateri tliius poenè cornes indimduae- 
rat 3 tüûmque miro colebat aJfeSlu^ njnde euadere non potuit incejh amorti fufjnaonem. Ce qui a efté 
fcmblablement déclaré par celuy qui a fait leliure D evnitate Ecclefix conferuanda , difant, 
Que le Pape Hildebrand propter frequens cum ea & familiare colloquium gencrauit plurinm fieux 
fujfiicionis fcandalum^dum non obfieruauit altaribus diutmm illud Lucij Papa mandatum : duo Presbyte- 
rt ( inquit ) & très diacom in omni loco non déférant Epifcopum propter tejîimonium Ecclefiajhcum. 
Tellement que l’Empereur l’y alla trouuer eneftatd’vnepcrfonne bien pénitente & hu- 
miliée : d’autant qu’il ne portoit ne marque ne ligne aucun qui fift paroillrc qu’il fc reflen- 
till de fa condition,afîn d’eltre plus facilement reconcilié auec luy. Neantmoins il fallut 
qu’il demeurait l’cfpacc de 3. iours confccutifs & entiers depuis le matin iufques au velpre 
nuds pieds & à ieun en froid extrême (pource que ce fut le vingthuitiefme iour en' lan- 
uier , à la porte du chafteau, deuant qu’il luy full permis ny d'entrer ny de parler à fa Sain- 
teté, Ce qui cil aufli confermé par la Chronique du Mont Calfin , qui dit que Tnduù ante 
Pontifiât Curiam,qui tune in vnam M athiltU munit ijîimam arcem fe contuleratjdem Jiugufius dtfcal - 
âatws perfijiens pacem expoficebat^hoc per fefioeper 1 mperij Principes , hoc per ^fpofiolici famiharet 
pojîulabat. Et par Guillaume de Malmcsbcrie femblablement,difànt que ilium nudtpèdem'XT' 
forci pes cum feopis portantem necin fonbm admtferit^abominatus hominem fidcrtlegum. Mais il vou- 
lut bien élire veu àlapriere & interceflion de ladite Comtelfc, de l’Abbé de Clugny & 
du Comte de Sauoye * luy auoir fait celle grâce, que de luy prelter audience au quatrief- 
mc iour. Auec laquelle il fcdellia bien de fes cenfures , fans le rcltituer pourtant ny réin- 
tégrer en, fa dignité. De laquelle melme il luy défendit defaireplus cllat, nyd’vlêr des 
habits & ornements Impériaux, qu’il ne fe full premièrement iullifié publiquement do- 
uant les Princes .d’Allemagne des crimes & des faultes dont ils l’accufoicnt. Combien 
qu’vn Elcriuain de ce temps dit, que l’Empereur lors S uppheem fieperomma ac pœnitentem ob- 
tulit , nec 0 mm offiâo humanitatts tmpenfie défilât , donec in jrratiam cum Papa rediit , ad compro- 

bandum Ecclefiajiic* réconciliât ionit tejîimonium fiacram comunionem corporis gy fitnguints Domini 
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de menu Pontifc'ts accepit , menfam cueo adiit,ac demie dimijfus eji in face, non tjualtm Cbriflua relt- 
i Hlt ; Payant fait premièrement obliger par ferment folennel, que quand la dignité Im- 
périale (croit rendue , d'eftre à iamais obeiffant au fîege Romain : fouz des conditions en- 
cor & façons de faire qui femblercrit fi dcfraifonnables&honteufes à toute la Noblcffe 
d’Italie, qu’on y fut en termes de faire Ton fils Empereur, s’eftrangeant dctoutpoinft de 
luy : puis qu’ayant eftépris, comme on difoit ,pourptotcûeur de iufticc &conferuatcur 
des loix Ecclefiaftiques, il auoit ainfi vilainement proftitué la Maiefté Royale, & trahi par 
vnc fi vergongneufe foubmiflion la foy Catholique, l’au&orité de l’Eglife & la dignité 
de la chofe publique, à vn qu’ils appclloicnt diffamé de tous vices , & que leurs Eueftjucs 
auoient auparauant à iuftetiltrc excommunie. Somme qu’il fallut que l’Empereur apres 
auoirexcufé fon faid des plus belles paroles qu’il peut, qu’il rcgaignaftlc cœur des Ita- 
liens, fc rendant derechef ennemy du Pape aucc eux. De forte qu’ils luy eftouppercntfî 
bien tous les paflàges , qu’il ne luy fut poflible de pafler comme il pretendoit en Allema- 
gne. Combien que Leon d’Hoftic qui viuoit lors, & cftoit des pirtiaux de ce Pape liure 
troifiefmc chapitre quarâtehuit de fa Chronique du Mont Caflin, luy attribué la caufe to 
taie de là rupture de l’accord fait auec l’Empereur, difant : P acis autetn Ole ténor erat vt fiquid 
vtrtnque fuijj et admijfum , folueretur : demümqut Cafar fidehtatem Romano Pontifici iurar et. Ciim- 
V* negotium ejfcEtui mandatant effet , P onttfex Matbtld* conflits adiutus^uendam ex fûts vitra mS- 
tes diriges, & Kodolfo D stei Imperij coronam mittens , aduerfus A uguflum rebtUare fus fit. Ce qui eft 
aufli conferméparvn autre Efcriuain de ce temps, lequel récitant comme les Légats des 
Princes ennemis del’Empereur, quieftoient auec le Pape lors qu’il traittoit ceftepaix 
sefforçaflent par tous moyens delcdifliiaderdela conclure, dit qu’il leurrcfpondit on 
ces termes: Nefolhciu fitis,<puoniam culpabihorem eum reddo vobts. Pourcc comme lemefine 
autheur explique, qu’il luy auoit défendu de s’abftcnir des ornemens Impériaux iufqucs à 
certain temps: Hauts falicet intetionisgratia, vtficaut cotemptibilior effet ipfms Régis in repsoper- 
f * n * » * tnec regnu tjuod tamparabatur in ele£honealterius Regis, dum fuerat légitimas Rex 

in Ltalia. ^iutfinon permijfus à fe regalia. refumeret omamrnta ■yCerttorempermdehsberet exercen- 
da area eum caufam excommunications. Tant-y-a que le Pape enuoya le Cardinal Damian 
auec JEuefque de Marfcille pour inciter les Princes à faire vn autre Empereur : lefouels 
fumant cefte licence fctrouuerent auec les Légats duPapcenlavillcdeForcheim Iem 
des Cal .ou félon Lambert de Scaffuab le 5 . des Ides de Mars : où ils efleurent Rodolfc 
DucdeSuaube, félon aucuns de la petite Bourgongne, aulfi Empereur, & le menèrent 
couronner a Majcncc le vingt & vnicfmc d’Auril (fi Auentin n’a mieux obferué que ce fut 
1 vnziefmc de Mars.) Ce qui eft cofermé par vn Efcriuain de ce temps-là , qui déclare que 
ce fut le Dimanche de la my-Carcfine en Mars. Qui fut lors que l’Archeuefque de Ma- 
icnce luy pofa fur la teftcle Diadème enuoyé tout exprès par le Pape, auquel eftoit eraué 
ce vers : Petra deduP etrp Petrus diademtRodulfo.Tznt-y-z que les Maicntim trouuerent cc- 
fte nouuelle eledlion fi eftrangc , qu ils chaffcrent leur Prélat auec fon Empereur nou- 
ueau a grandes baftonnades de leur ville. Combien que l’autheur allégué cy defliis affer- 
me que ce furent cux-mcfmcs qui portèrent les coups,eftans repoufTez, chaffcz ScmafTa- 
crez, polluans de leur fang 1 Eglife où s’eftoit fait ce couronncmét. A l’exemple defquels 
plu fi eu rs autrcspeuplc s chafTercnt aufli leurs Eucfques, en faueur dulegitimeEmpcreur 
Qui par tant d occafîons retourna fi diligemment en Allemagne , qu’il rentra dedans le 
paysde Bauicrcle premier mur de Iuillct: &l’ayant réduit ?n fon obeifTancc , mit tels 

R^iiM Crn f UrS qU * V °| UUt Cn f °, n î° m * Et P U1S fc vinc ioindrc au fccours que Godefroy de 
neédsdeL U n m S!| d ? P T t graine, parle moyen duquel il dénicha encor fe/cn- 
ftcmis de la Duché de Suaube, la laifTant entre les mains de Frédéric de Stauffen cn fa- 

ucur de fa fille Agnes qu il luy fît cfpoufcr. Ce que Bcrtold de Zcringen à qui elle auoit c- 
fté w refignee par Rodolfe fo beau-pere,prit fi à cœur,qu’il cn mourut de dcfplaifir laiffant 
vn fils de fa première femme Richumarc, nommé Bcrtold troifiefmc j qui f c pom pour 
henner de fes filtres & droids , nommément de la Duché d’Vchtland, qu’on difîfit la 
petite Bourgongne : comme recitent Marianus Scotus , Abbc dYrfDcr» Auenrin 
Nauclc; : auce Lambert d. Scaffuab Allemand , qui finit en c'Ic Zncî îâChroS 

3r&n^mp S aKlff “ amplemCnt CSCh ° famcmorablcs aduindrent en Allemagne 
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D e v x Capitaines Grecs, l’vn nommé Niccphore Briennius Gouucrneur de Durazzo, 
& l’autre Niccphore Botoniatcs Coronal des Légions d’Orient , le rebellèrent en ce téps 
contre l'Empereur Michel, & fe mirent en chemin pour venir aifiegcrConftantinople.j 
Mais l’armee de Briennius y arriua la première, qu’il y enuoya louz la conduite de fon fré- 
té Iean, lequel fut vaincu & deffait par Rufelius Capitaine François , que l’Empereur auoit 
deliuré & remis en fa charge», Neantmoins Botoniatcs ne fut pourtant retardé d’y ame- 
ner aufli lafienne, qui eftoit accompagnée de grand nombre de Turcs, louz la conduite 
de Cutlumus parent du Soudan de Perfe. De forte que Iean Curopalates tefmoigne qu’il 
arriua deuant Conftantinopleau mois d’Oélobreen llndiâion premicre,où il fut par (on 
armée falüé proclamé Empereur, ainfi que i’interprete, afin qu’il ne foit en cclà répu- 
gnant auec Zonare,comme nous monftrerons cy apres* 

L e Pape irrité de la prife de Salerne parles Princes Normans, vlà premièrement de fa 
puiflànce à les excommunier ; & puis voyant qu’ils n’en tenoiét compte , fe mit à faire le- 
uec de gens pour les mener luy-mefme (comme dit la Chronique du Mont Calfin ) con- 
tr'eux, apres quela Comtclfe Mathilde l’eut (à ce qu’eferit Sigonius) ramené auec fes for- 
cesà Rome. Qui fut caufc de faire encor entreprendre aux deux Princes Normans la rc- 
du&ion des villes du pays de Naples &dc la Terre de labeur à eux. Tellement qu’ils di- 
uiferent leur puilTancc en deux armees 5 l’vne dclquelles auec le Duc Robert le campa de- 
uant Bcneucnt , & l’autre auec Richard fon frère deuant Naples* Chronique du Mont 
Calfin. 

Le Duc de Pologne à loccafion des guerres ciuiles qui eftoient en Allemagne, fere- 
bella(comme récite Lambert de ScafFuab) contre l’Empereur , duquel il eftoit tributaire, 
& prenant le tiltre de Roy,fe fit fouz iceluy courôner le vingtcinquiefme iour de Décem- 
bre, par quinze Eucfques de fon pays. Mais les Hiftoires de Pologne nient fermement ne 
que leur Roiaumc ait efté iamais tributaire des Allemans, ne que leurs Princes ayent feu- 
lement commencé deflors à fe nommer Rois. ^ 

C 1 n c 1 v s fils du Preuoft de Rome, incité par Gilbert Archcuefquedè Raucnne,prit 
le Pape Grégoire chantant Mefl’e le iour de Noël, & le détint quelque clpace de temps 
en vnc forte tour, iufques à ce que le peuple fefuftefleué pour fa deliurance, qui rua bas 
lamaifon deCincius , & le contraignit auec toute fa famille fe retirer vers l’Empereur; 
honobftant qu’il en demeura fix, qui furent penduz par le commandement du Pape de- 
uant l’Eglife de lainâ: Pierre. Beno. 


Du Monde ; 6 ilf | 

E.i Allemagne* il j 
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E.ftr Grtce. 


B o t o n i a t e s tint de fi près la ciré de C o nftantinoplc alfiegee , que l’E mpereur Mi- 
chel fe trouua en fin réduit au poinël de rie pouuoir plus durer cotre luy. A caufe dequoy 
ilfe démit de l’Empire, & entra en vnMonaftere. Parquoy Nicephore Botoniates qui fc 
vantoit cftre de la lignee de Phocas, fut rcccu pour Empereur, par le peuple & Sénat de 
Conftântinople le iour de la folennité de Pafques , ainfi que Zottare a noté , qui fut célé- 
bré lors,felon Onufrius,lcfepticfmciour d’Auril, & couronné trois iours apres parle Pa- 
triarche Cofmas,qui auoit nouuellcmenr fucccdé en la dignité Patriarchale à Iean Xiphi- 
lin décédé (tefmoin Iean Curopalates) au commencement du mois de Mars de la mefmc 
Indi&ion. En cefte forte Botoniatcs occupa l’Empire Grec, & le polfcda enuiron trois 
ans. 

Richard Prince de Capuë frere de Robert Guifchard.tenant la ville de Naples alfiegee, 
mourut, laiifant vn fils nômé Iordain,quiluy fucceda à fa Principauté, leql failat paix auec 
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le. Pape lcualefiegcdcdeuantNaples,quefonpcrcyauoirmis: & puis fe liguant auec les 
autres Seigneurs & Barons de la Poüille contre le Duc Robert l'on oncle, fit leuer le camp 
d’iccluy de deuant Beiieuct. Qui fut caufe de faire partir l’oncle de la Calabre où il eftoir, 
pour reuenir chaRer fes ennemis de la Poüille. Et comme ils’cmployoit àregaigner ce 
qu’ils auoient pris fur luy, Didier Abbé du Mont Caflin fe tranfporta vers le Papc,duquel 
il impetra l’abfiolutiort du Duc Robert , en faueur de laquelle il le reconcilia auec luy & a- 
uec les autres aducrlaircs. Chronique du Mont Caflin. 

L’Emperevr. Henry s’cfchauffantàpourfuiurcfes ennemis, les vint trouuerauec 
fon armee dedans Iepays de Franconie auprès de la ville de Vvirccbourg qu’ils tenoient 
afliegee ; où il leur donna bataille le feptiefme iour d’Aouft. Qui fut fi fanglantei que plu- 
fieurs Princes,Ducs, Archcucfques & Prélats demeurèrent pris & occis furie champ, nô- 
mément de la part de Rodolfe,Magnus Duc deSaxc 8c fon oncle Herman, auec l’Arche- 
ucfquc de Magdcbourg autheur principal de la rébellion. Mais Sigefroy Archeuefque de 
Majcnce 8c les Euefqucs de Vvormes & deMegesbourg demourcrcntprifonnicrs;cnuers 
lefquels l’Empereur vfa d’vne grande débonnaireté, qu’ils recogneurent fort mal.Cepen- 
dant l’Abbé d’Vrfpergcftime quclavi&oirefutinccrtaine.Combienquc Marianus Sco- 
tus 8c l’autheur de la vie de l’Empereur l’attribuent à Rodolfe,difant que les gens de Hen- 
ry fe mirent en route d’eux-mefmes, courât le bruit que l’Empereur cftoit tué par fes gens 
mcfmcs: Auentin & les autres à Henry. 

G ei c z a Roy de Hongrie cftoit de fi bonne confidence , que cognoiflànt qu’il vfur- 
poit iniuftement le Roiaumé qui ne luy appartenoit, en voulut compofcr fort bénigne- 
ment auec le Roy Salomon.Mais cependant que les allées 8c venu es fe faifoient pour trai- 
ter de la paix d’entr’eux, il mourut le vingtfixicfme iour d’Aurii. Toutesfoisles eftatsde 
Horfgric aflemblez ne voulurent confcntir que le Roy Salomon fe remit au Roiaumc, ia- 
çoit qu'il fuft proche d’eux. Mais efleurent dVn confentement Ladiflaus frere du defund 
pourlcur Roy,ayansvnefingulicredcuotion àluy, à eau fe de fàpreud’hommio 8c mo- 
deftic:quiluy fit fort longuement refufer leurefle&ion, & ne l’accepter que par grande 
importunité. De forte qu'il régna enuiron dixhuitans.Bonfînius,Funccius. 

Cvtlvmvs nepucu de Tangrolipix premier Soudan des Turcs entra ( tcfmoin 
Ican Curopalate ) en différend contre Axan fon parent, grand Soudan des Turcs en ce- 

, ftelndidion, pourraifon delcurs feigneurics. Tellement qu’ils fevouloicnt faire la gucr- 

I . re l’vn à l’autre, fi le Calife de Bagadet ne fe fuft entremis de les appointer, en telle forte 

qu’Axan retenant la fouueraineté de l’Empire Turquefque, deuoit aider foncoufinde 
toutes fes forces es prouinces de l’Empire Grec. Au moyen dequoy il fe rendit maiftre en 
peu de temps de toute la Medie : & enuoya vn ficn Lieutenant nommé Zacha auec quel- 
ques nauires,qui luy aflubiettit les iflcs de Chio,Samos,Rhodcs,Cypre & Crete.Lcfquel- 
les toutesfois ne demourerent gueres long temps entre fes mains : comme Zonare récite. 
Qui me fait eftimer que Cutlumus eft ccluy que Haitonus appelle Artot , à qui il dit que 
le Soudan Dogriflà donna la propriété des terres par luy conquifes. Tellement qu’il fe fit 
appcllcr Soudan de Mcfopotamie, & eftablit fon fiege en la citédeMercdin. BafiieHe- 
rold s’eft mefpris, l'eftimant fils de Mafülus Soudan d’Iconie , qui fut cy apres du temos 
de l’Empereur Iean fils d’Alexius. * 

D e v x Conciles aflemblez cefte année en l*Eglifcdc Latran à Rome parle Pape Gré- 
goire, reiterent lcsmefines cenfures quelcs precedents contre les Preftrcs mariez & Si- 
moniaques , 8c contre aucuns Euefques qui ne s ’accordoient aucunement auec luy. 
Onufrius. 

H v c v e s Candide Cardinal, ayant cftê dégradé parle Pape, pource qu’il s’eftoit ad- 
donné au party de l’Empereur, compofàcn ce temps vne Tragédie fort picquante, en la- 
quelle il le dépeint comme il luy plaift. Chronicon Hirfâugienfc. s 
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Botoniates n’eftimant Ton cftat afleuré tant que Briennius qui n’auoit encore re- 
noncé au tiltrede l’Empire, feroit fur pied , enuoya contre lüy Alcxius Comnenus, qu’il 
auoit fait Ton Mcgadomcftiquc (qui eftoit, au rapport de Guillaume de Tyr, office tel que 
de grand Sencfchal de France lors ) lequel le deffit , & luy crcua les yeux , mettant Nice- 
phote Bafîlace au gouuerncment de Durazzo pour l’Empereur , qui Ce voulut encore 
bien tort apres à l’exemple de fon predecefTeur rebeller, & prendre le nom d’Erapereur. 
Mais Alcxius retourna auffî contre luy,& le mena de fi près , qu’il le prit par fiege dedans 
la ville de Thcflalonique, où il luy fît rcceuoir le mefme fupplicc qu’à l’autre. Zonare, Mi- 
chael Glyca,ConftantinusManafles. 

Les forces dcl’Empcreur Henry & de Rodolfc raffemblecs, fc dSnercnt derechef ba- 
taille auprès d’vn lieu nommé Lorehcim ou Fiadecheim, le vingthuitiefme iour de Ian- 
uier. Dont l’ifïuë fut telle, que Rodolfc fut aucc fes Saxons mis en route, perdant fà lance 
Royale, qui fut par V ratiflaus Duc de Boëme rclcuee. En faucur dequoy l’Empereur luy 
bailla pcrmiflïon de la porter, tat luy que fes fuccclfeurs, en fy mbolc ou figne de leur prin- 
cipauté. Abbé dVrfpcrg, Marianus Scotus,Auentin. 

Le pavs de Guclarcs fut cefteannee érigé en Comté par l’Empereur Henry, en la per- 
fonncd’Othon Comte de Nanffau, qui fut le premier qui porta le nom de Comte de 
Gueldrcs. Munfter. . 

La ComtefTe Mathilde efpüufacncetcmpsÀzzo Marquis d’Efte.Mais le Pape Hildc- 
brâd les fitl’annce d’apres de fon autorité feparcr, alléguant qu’ils cftoient en quatrief- 
mc degré de cônfanguinité. 

Les NormansfcfentanstroprudementgouucrhezparlcurDucRobert, en allèrent 
faire leurs doléances au Roy Guillaume d’Angleterre fon pere, lequel à ceftc occafion fc 
fit Conduire par v ne armée en Normandie: où il donna bataille à fon fils, en laquelle ils 
fechocqucrcntrvnl’autre. De forte que le fils abbatit le pere par terre de falancc. Mais 
s’eftans recogncuz,fe réconcilièrent cnfemble, Polydore Virgile. Mathieu Paris rappor- 
te cela à l’an 107 y. 

Les Iutiés Ce rebellèrent contre Canutc Roy de Dannemarc, qui les vouloit cotrain- 
dre de luy donner ledixicfmc de leur bien, irrité de ce qu’il eftimoit qiic fon armee euft 
efté cy dcuantdcftourbee de pafTcren Angleterre par les forcelcrics d’anciennes gran- 
des dames de fon Roiaume. A caufc dequoy il mena vne armee contr’cux j mais ils Ce dé- 
fendirent fi courageufement, qu’ils le tuèrent en vne bataille, félon que les vns ont eferit. 


Mais Guillaume de Malmesberie afferme qu’il fut mis à mort parles grâds Seigneurs de 
fon Roiaume, lefquels il traittoit mal à caulc delà mauuaifc opinion qu’il auoit de leurs 
fctiimes. Au moyen dequoy fon frere nômé Olauc luy fiicceda au Roiaume de Danne- 
marc, où il régna dix ans ; durant lefquels il fut grandement affligé de famine. Albert 
Crants liure quatre chapitre trcntehuit,& Funccius. Mais le moyen comme Olaue fucce- 
da à fon frere, eft déclaré par Guillaume de Malmesberie, diCAM’,HomicitLc,vt inuidiamfa- 
£li dlitjuo bono compen furent t Olauum k vinculü decem milhbus marcarum argents redemerurst. OÙ il 
dit auffi qu’il régna feulement huit ans, ayât efté enuoy é par fon frere tenir prifon en Flan- 
dres cnrre les mains de Robert de Frife gendre d’iceluy. 

Stanislavs Archeuefque de Cracouic, rcmonftrant trop librement au Roy Bo- 
'cflaus de Pologne fa mauuaife vie & fes cruautez, fut par fon commâdement mis à mort 
.e 8. iour de May. A caufc dequoy le Pape l’ex communia, & tous ceux qui auoient exercé 
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Ion mandement en ce mcuttre,prhiant quant-&-qüant lcRoiaultie de Pologne du tiltre 
Royal : tellement qu'il fut plus de 100. ans apres deuant qu’aucun s'appelait Roy de Po ' 
*°g nc * Mais il canonifa le defuriéfc entre les Sainâs. Martin Cromer. 

E n ce temps fut commencé & inftitué l'ordre des Chanoines réguliers de fainâ Au- 
guftm en l’Eglife lâin <3 Quentin de Beauuais par Vues Preuoft de ladite Eglife , qui fut cy 
apres Eucique de Chartres, homme des plus renommez en fçauoir de ce ficelé: comme; 
les cicnts & Epiftres monftrcnt. Entre lefqucls il compofa vn oeuure fur le decret nommé! 
P duo rmtâ Iuonu , que les autres appellent le decret d’Yuon: auquel eft réduit en Epitome 
le grand volume des Decrets des Apoftres,Papes & Conciles. Qui auoit eftéautresfois 

““ Ihdorc j & uir lequel on dit que Gratian compila cy apres fon decret Mer des 
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L E m r e r. e v r. Henry apres la victoire precedente qu’il gaigna fur Ces ennemis en- 

uoyapricrlcPapeparlesEucfqucsde Vcrdun&d'OfnoLrgenvcrtudelcurrcconcilia- 

tion,de faire déporter par les ccnfurcs Ecclcftaftiques fon cnncmy , de IVfurpation de la 
dignité Impenale. Mais n’eftant l’intention du Pape de deftruire ce qu'il Loit fak re- 
bondit (telmoin Platine) qu il falloir premièrement qu’il s'informait du droid de l’vn & 
deautre^qu! 1 enuoyaft fesNoncesen Allemagn?pour examiner leur 
feoir îugcment fur le rapport qu ils luy en feroienr. Ce qui eftoit non-feuletaétrcuocqucr 
en doute le droi& de 1 Empereur , mais auffi bailler caufe gaignee à fon ennemy qui ne 
pretendoit autre droiû que celuy qu’il fc difoitauoirdu Papcjqui en ccftefaçon fc fuft 
rendu luge & partie de celle controucrfe. A caufe dequoy l’Empereur ne fe vo ulut aucu 

’ qUC RodoJfen ^ premièrement démis & de- 

reoerdre l’F ? C<ÏUOy k Pap * fut teIlcmcnt irrité,qu’il menaça défai- 

re perdre la vie au ccl Empire a 1 Empereur (ainfi qu'il l U y reproche en vncEoiRre qu’il 

ce^auoitia cllé dh^cv de** de r m n ° u ; ,rIu y- mefmc «la peine. Combien qu’il Imblc que 
cia auoit la cité dit cy deuant. De forte que pour effectuer fa volonté il aliembla le ni 

ueïTrlïil 6 r** 5 Vn fCpt - CfmC Synodc cn rE g ürc dc Latran à Rome > auquel il renou" 
xr rlc ^au excommunication qu’il auoit cy deuant prononcée contre l'Empereur 
& Ces adherans : pourcc qu il auoit repris le tiltre & les ornemérs Impériaux fans fon feeu 
iseconfcntcmenti&quilnefc vouloitraDonrtcr à r. __ . n Çcu 



luy «ife ^0^”^^^ " * 

tout ce que les mortels peuuent auoir. Adiouftât nue sïls omS ■’ Pnnc, P a “ t t z , & 

lès qui appartiennent à Dieu, que dcui^Fcm pen^r dc^e^’d DM^t inf ^ CS 
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viftm* ,4 Iter Sâxoni a cnruit , ofa derechef venir encor tenter le hazard d’vnc bataille, qui fs 
donna le u.d’O&obre, auec le refte de fes forces contre luy,prcs la riuiere d’EUcftre en 
SaxeiOù le malheur l’accompagnant ( comme il auoit toujours faid)iufqucs làj il trouua 
la fin & le falairc de là rébellion. Pourcc que fon armée honteufetnent defconfite,iIfür 
aufli fi fort blefté que fa mort fen enfuiuit bien toft apres,qui rendit la prédiction du Pape 
parfaitement accompliedeqUel auoit (tcfmoin Sigebert & Bcnno) publiquement prédit 
la féconde fefte de Pafqucs(commc fil luy euft cfté diuinement rcuelé)quc le faux Empe- 
reur deuoit cftrc mort deuant la fin de lannec:& ne vouloir plus cftre eftimé Pape,fil ad- 
ucnoitautrement.Marianus ScotuSjHelmoduschapi zj.auec l’Abbé d’Vrfperg racom- 
ptent que Rodolfefe fit apporter fit main, qui luy auoit cftécouppceen la bataille deuant 
que mourir, & en la montrant aux Princes & Euefques dcfafuitte,il leur dift. Voilà celle 
(difoit-il)par qui i’auois iuré Si promis foy Si loyauté à mon Prince Henry, & lefalaire 
que ie reçois de mon pariurc, ayant tant de fois malheureufement combatu contre luy. 
Maintenantil m’en fault aller aucc mes percs.Que mon exemple vous face dorefnauant 
aduifez de mieux vous accommoder auec voftrc Prince légitimé. Autres ont cfcritquc 
cefte main luy auoit cité couppee par Godefroy de Bouillon, qui feruit autant fidèlement 
l’Empereur que vaillamment en ceftcgucrre.Tant y- a que par cefte victoire toute l’Alle- 
magne fe remit à la deuotion de l’Empereur : qui pour appaifer le different qui eftoit en- 
tre Frédéric de Stauffen fon gendre Si Bertold de Zczingen pour la Duché deSuaube, 
donna en recompenfc audit de Zetingen les païs de Nortgan , Dauffois * Brifgau en Brif- 
goie auec le gouuernement Impérial de la ville de Zurich & fes dépendances, enfemblc 
toute lVCtlandic qu’on appelloit la petite Bourgongne,auec permiflion de fintituler Duc 
Si RcCteur de Bourgongne.Naucler, Chroniques des SuifTcs. 

, En ce temps la Comté de Tolofe eftoit tenue & occupée parvn Comte nômé Guil- 
laume fils de Raimond:Commc du Tillct fe dit auoir trouué en vn tiltre qui cft au threfor 
des Chartres de France de l’an loBo.parlequcllcditGuilKjumcfc voit intitulé non feule- 
ment Duc Si Comte de Tolofc,mais aufli d Albigeois , Quercy, Perigort , Carcaflonne, 
Aftrac & Rhodez: Et faire mention aufli de Ponce grand Prince & Duc d’Acqüitaine fon 
triayeul, fondateur de l’Abaie de S.Pons en Languedoc, depuis érigée en Ëuefché.Enfcm- 
ble aufli d’Emmc fa femme, fille de Robert Côte de Mortaing, frère vterin de Guillaume 
le Conqueftcur Roy d'Angleterre* Aufli de Raymond Comte de S. Gilles fon frcre,& de 
Bertrand fils dudit Ray mond,qui cfpoufa ElcCtc ou Elenc,nicpcc (comme nous déclare- 
rons cyapres)de la Comtefle Mathildc.Or fi ainfieft que ceComtc Guillaume fuft frère 
de Raymond de S.Gilles,c’cft de luy que la Comté de T olofe fut acheptee, comme il vou- 
loir partir pour aller en Hierufalcm^ong temps deuant la grande entrcprihfc de la guerre 
Sainâc:ainfi que déclaré Guillaume de Malmesberie,qui dit aufli que ces deux frères cy 
h’eftoient pas fils <fvn Raymôdjcomme du Tillct a eftimé, ains d’vn autre Guillaume, que 
il appelle le bien vieil ou l’ancien, qui les auoit eu d’vne femme nommee Almodis ou Al- 
modes (laquelle Fefpoufà en fécondés nopces, ayant cfté premièrement femme du Comte 
d’Arles, & apres luy fut encor pour la troificfmc fois efpoufc de Raymond Bcrcngier Cô- 
te de Barcelonne)Or de ces deux fils l’aifné qui eftoit Guillaume , fut laiflè par fon pere 
heritier Si fuccefleur de la Comté de T olofe,nonobftant quil fuft de peu d’entendement: 
pourcc qu’il fçauoit bien que les Tolofains,pour cftrc ja tout accouftumez àla domina- 
tion de leur famille, ne le rejerteroiét. A caufc dequoy il he laiflà que la Comté de Cahors 
à Raymonddequcl ayant l’efprit plus vif& plus aigu, mefnagea fi dextrement fon patri- 
moine,qu’il l’augmenta en peu de temps^tant par induftric que par vaillance, de quatre au- 
tres Comtez^ fçauoir d’Arles, de Proucnce,dc Narbonc,& de Limoges:outre la Comté 
de Tolofe qu’il eut par achapt de fon frcrc. Carie mefmc Autheur afferme qu’il fexerça 
continuellement en guerres, fans fe lier par mariage à aucune femme, iufqucs à ce qu’il eut 
pafle la fleur de fon aage,lors il efpoufa l’vne des baftardes d’Alfonfc 16. Roy de Caftille. 
Cependant il fetrouue aufli és mémoires qui font en la chambre des Comptes d’Aix en 
Prouence, que cefte Comté-là eftoit au mefmc temps duquel nous parlons poflèdee par 
vn Comte nommé Odon,qui fut pere dcGilbert,qui auoit efpoufé vnoTiburfîe Comtcf- 
fe de Rhodez Si de Giuauldan , de laquelle il laifla deux filles, l’vne nommee Faroidc, qui 
fut cy apres femme de Idclfonlc Comte de Tolofe, fils de Raimondjduqucl nous venons 
de parlcrd’autre Doulcc,quifut mariée à Bcrcngier Raymont Comte de Barcclonnc,del- 

SSS iiij 


765 Seconde par tie 

quelles nous parlerons encore cy apres.Parquoy fi Raymond Comte de S. Gilles fut onc- 
ques pofleficur des Comtcz d’Arles & de Rhodez,il fault qu’il les ait occupées de force fur 
Gilbert, à caufe polfible qu’il tfenoit leparty de 1 Empereur, & luy de la Côtefic Mathilde. 
Combien que ie ne peux croire qu’il 1 ait iamais acquifc toute, ains quelque portion d icel- 
le feulcmcnt.Ou bien que Gilbert la recouura puis apresi 

Av mefme temps Conftantin fils du feu Conftantin Empereur, cftant enuoié aucc 
armee contre les Turcs qui rauageoient les prouinccsd Oriétparl Empereur Botoniates, 
fe rebella contre luy,prenant le nom d’Empereur.Mais aulfi légèrement que fes foldats le 
lüy auoient donné, doutant aulfi foudainemét fut bien toft abandonne d eux. Et au moy é 

de ce fut demis de tous fes cftats,& confine en vn monafterei 2,onarc. 

E n v i R. o n ce téps Izem Roy de Tolctte en Efpagne,fils du Miramamolim Alimai- 
mon , mourut ( l’annee n’eftant autrement où cecy aduint Ipecifiec ) ayant vn frere nom- 
mé Hiaie ou Iiaiem qui luy fucccc\a à fon Roiaumc.Qui fut aulfi quafi le mefme temps au- 
quel plufieurs des Maures d’Efpagnc fefleuerent contre Auenabeth Roy de S euillc, qu’ils 
eftimoient cftre Chreftien fecrctement : Pourccqu’il auoit donné fa fille en mariage à Al- 
fonce Roy de Caftillc, (laquelle enfaucurdeluy feftoitfai&baptizcr, prenant le nom de 
Marie.) De forte qu’il fut contraint de dcmâdcr fecours au grâd Miramamolin de Maroc, 
qui eftoit lors Hali fils de Iofeph, lequel luy enuoia vnc grande trouppe de Maures d’A- 
frique louz la condui&e d’vn lien gendre nommé Bcnafia ou Aben Aza, qui fintituloit 
Capitaine de iufticedequel eftant arriué en Elpagne tourna fa robbe contre A benabeth 
& le mit à mort,reduifant fon Roiaumc en la puifiance des Maures trâfmarins,& puis f’alla 
tenir à Murtia.D’où il fit guerre au Roy Alfonce par plufieurs annecs,dc fi grâd heur qu’il 
gangna beaucoup de belles vi&oircs lur luy. Qui furent caufe que Hali mefme palTacy 
apres enEfpagne.Roderic,Dom Anton.Bcntcr.D’autrcsadiouftcntqueccft Aben Axa, 
apres auoir deflfait Aucnabech,fe rcuolta contre le Miramamolin d’Afrique fon maiftre , 
prenant le tiltre ancien des Rois de Cordouë:d’autant que la plufpart des Maures d’Elpa- 
gne fe foufmirent à luy. 

La haine des Polonois s’augmenta en telle forte contre leur Roy Boleflaus, pourcc 
que leur Roiaume eftoit interdit par le Pape, que plufieurs delà noblelTe confpirercnt de 
le mettre à mort. Qui fut caufe de le faire retirer en Hongrie. Martin Cromer» 

A Dogrifla ou Axan fécond Empereur des Turcs décédé enuiron ce temps ,’fucceda 
fon fils nommé Apfafalemà l’Empire Tu rquefque, lequel auoit vn nepueuqui s appel- 
ions olimâ,oufeh5 d’autres Czar, lequel il enuoia auec vne armee cnla Cappadociej qui 
tenoit encore pour les Grecs : où il fit fi bien qu’il acheua de reduiretoutlcreftedel’Afie 
mineur en la puilfancedcs Turcs, excepté les prouinccs maritimes deuers le Midy 8cla 
Cypre. A caufe déquoy fon oncle lalaiflacn fapoflelfion, permettant qu’il s’en nom- 
mai! Soudan .-Comme Haitonus recite. Les autres n’ont faiéfc aucune mention dudit 
Apfafalem. 

L’emperevr. Henry ayant cfte excommunie aumoisdeMarsenlaj.Indiftionpar 
le Pape, le voulut auffi payer en mefme monnoye. Car il fit aifembler & tenir deux Con- 
ciles des Euclques d’Allemagne & d’Italieiqui tenoient fon party en la mefme année, l’vn 
àMajcnceésfcftcsdc Pcntecofte,l’autrcàBrexineenBauicrclc zy.iour de Iuimlciuge- 
ment defquels fut tel, que puis qu’il fe prouuoit que le Pape Hildebrand s’eftoit impudem- 
ment intrus au fiege Papal par fraude, par pecunc, par violcce:cncorc qu’il fe fûftaupara- 
uant obligé(comme dit l’ Autheur delà vie de l’Empcrcur)par ferment de ne plus s entre- 
mettre de paruenir au fiege Papal.-pourcc que n’eftant encore qu’Archcdiacrc dci’Eglilc 
Romaine, & viuant encore fon maiftre,s’eftoit rendu conuaincu d’afpircr à icelle par am- 
bition, qu’il fubuertifToit l’ordre Ecclefiaftiquc,troubloit le repos delà Chrcftiété:machi- 
noit la mort dél’ameô: du corps d’vn Roy Catholique & pacifique : fouftenoit vn Roy 
periureifemoit difeordes entre les amis, querelles entre les pacifiques , fcandales entre les 
frcres,diuorces és mariagescapprouuoit les periures & homicides : incitoit à facrileges 
&bruflcmcns:reuoquoit en doute la vérité du corps & du lâng de noftre Seigneur en 
l’Euchariftie : eftoit obferuatcur des loges 8c diuination, & pratiqueur des fciéces reprou- 
uees de Magie & de Negromâce.Brefdc ce qu’il fcandalifoitlareligiô Chrcftiennepar fa 
mauuaife vie,Ics pères le condamnoiët à cftre demis & depolé du fiege PapaU’excommu- 
niant où il ne s’en voudroit volontairement departir.Et puis cfleurcntlc vingthuiâicfme 
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iour du mefme mois pour tenir Ton lieu Gilbert Archeuefque de Rauenne , qui auoit efté 
cy deuant dégradé par Hildebrand, pourcc qu’il fc formaÜfoit par trop pour la caufede 
rEmpereur,lcquelpritlcnomdc Clement 3.Etprefidâ cnfchifmc qu’on ditauoirefléle 
21. tant contre Hildebrand que contre fes fucccflcurs l’efpace d’enuiron 22.ans.Marianus 
S cotus, Abbé d’V rfperg, Auentin,Onufrius . Au rcfte fqiuant le decret dcfdits Conciles 
l Empereur efcriuit deux lettresd’vne au Clergé & peuple Roniain , leur commandant de 
contraindre le Pape Grégoire de dcfcendre du ficgc Papal,& de f etcuoir celuy quil auoit 
fait eflirc en Ton licud’autre au Pape Hildebrand mefme, lctiltrc de laquelle cft Henrtlw 
non vfurpatiuèfed pix Dei ordination* Rex 3 Hildebrando tant non (po/lolid fedfalfo Monacho. En 
laquelle il luy reproche du commencement, qu’il a mérité vne telle falutation,pourn’a- 
uoirlaifïè aucun ordre en l’Eglife qu’il n’ait contaminé de confufionau lieu d honneur & 
dcmaledidionpourbenedidion. Adiouftant confequemmcnt entre autres poindsces 
motS:SedtubumiUtatem nojlram timorifore tnteüexijli-.tdeôque & in ipfam rtgum poteflatem nobu 
à Deo concejfam exurgere no timuifli^uam à nobss au/ erre au fui es minari , tjuafi nosàteRegnum acct - 
perimsts,<juafi in tua & non in Dei manu fit Regnum vel Imperium. Quia Dominas nojier le fus Chn- 
(hts nos ad R egnumje autem non vocauit ad facerdotium.Tu enim hisgradibus afcendijlt , fcilicet ajlu- 
tia((juod monajhea profejîto abominatur)pecuniam,pecunia fauorem , fauore ferrum.ferro fedem pacit 
adijïiy & » de fede pae'u pacem turbafli , dum fubditos in pralatos armafti 3 &c. Plufieurs toutesfois fe 
trouuercnt qui lors défendirent par eferits la caufede Hildebrand, du nombre defquels 
fut Anfelme Eucfque de Lucqucs compilateur des Canons, & Guillaume Hirfune.Com- 
me auffiny eut default d’autres à roppugner,mcfmcment vn Théologien de Heruelden.j 
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Les cnfansdcfeulfaacius Comneîius cy deuant Empcreur/e voyans par les rap- 
ports & pratiques de leurs malveillansexpofezengranddanger de leurs perfonnes en- 
uers l’Empereur Botoniates,ne trouucrent plus expédient pour leur fauucté que de fe re- 
uoltcrouuertement contre luy, comme ils firent (è fâififTatis de la ville d’Adrianopoli en 
Thrace:oùlaplufpart des Légions de l’Ènipir<{/alIererit rendre pour eftre de leurparty. 
De forte quelles nommèrent le plus ieune dcs’frcrcs qui fe nommoit Alexius Comne- 
hus,&Jc proclamerét Empereur:pource qu’il eftoit mieux en la grâce de toute la gendar- 
merie^ caufede fa vaillance & expérience au faid de la guerre. Lequel fit incontinentj 
inarcher fon armee deuant la cité de Canftantin6ple,en telle diligence qti’il entra dedans 
par le moyen de l’intelligence qu’il auoit auec les gardes. Qui luy ouurirent les portes le 
propre iour,commepluncurs ont noté, de la folcmnité de Pafqucs, qui fe trouualorsauj. 
iour d’A urii.Combien qu’Onufrius eftime que ce fut le iour auquel il fut couronné feule- 
ment, cftant entré dedans la ville le premier iour du mefme mois. Auquel auffi il auoit de f- 
poüillé l’Empereur Botoniates des habillcmcns Imperiaux,& puis enferré en vnmona- 
fterc eni’Indidion 4. & l’an du monde félon les Grecs éj^.commc nous trouuonsprou-j 
iié par vne conftitution Ecclefiaftique Grecque;Somme qu’il facquit parce moyen l’Em- 
pire Oriental, lequel il poffeda iufques à fon trefpasl’efpace de37.ans,4.mois,ty.iours.Au 
compte que Zonare & Nicetas en ont faid:Qui recitent aufli qu’il fut le premier qui pour 
honorer les freres inflitua quelques nouuelles dignitez,dont celle qui fut didc du Scba- 
ftocrator fut la plus haulte,mcfmcment que la Cefâriennc. D’autant quelle n’eftoit guère 
inferieure de l’Impcrialetauffi fignifioit elle autant quafi que Auguftc Empereur , laquelle 
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fon frère aifné Ifaaciufc obtint.La fécondé du Protofeballe, qui emporte autant que Prim 
Augufte,fon autre frère nommé Adrian.Mais celle d’Auguftc fimpîcmét,qui clloit moin 
drequclcs autres,fut au dernier quif appelloit Niccphorc,aucc Tcftat de grand Drangai- 
redela marine.DoùnousentehaÛnsqucletiltred’Augufte futfaitt depuis cctempsde 
moindre valeur & refpcdt qu’auparauant.Conftantinus Manalfcs hiftorien Grec, qui a vef- 
cu fouz les Empereurs Alexiüs & fon fils Manuel, a côtinué lès Annales depuis la création 
du monde iufques à la depofition de Botoniatcs,où il les finit. 

L’ empire vr Henry ne penfoit pas auoir rien faiCl en Allemagne tant que le Pape 
oferoit encore leucr la telle contre luy. Qui futlacaufedele faire palTcr celle annceauec 
vne puilfantc armee en Italie,eri intention d’y mettre à effeCt la fentcnce des Conciles de 
Brcxinc &c de Majcnce.Ce que le Pape ayant preueu , auoit faiét munir & fortifier beau- 
coup de places & fortcrelfes pour l’occuper & retenir , fi bien qu'il ne peut de long temps 
approcher de Romc.MaisIa force de Ion armee fut fi grande, qu’il ne fc trouua obflacle 
ny cmpcfchemcnt de duree deuant luy,qui le retardaft de fe venir camper deuant les por- 
tes de Rome, plus tard que les felles de Pentccolle,en deliberation de n’en partir, ou qu’il 
ne s’y full faiét entrée à fon pIaifir,ou qu’il n’ctlll pris vne telle fatisfa&iô du Pape qu’il pre- 
tcndoit.Aulfi fut-il contraint de feiourner deux ans au fiege,auant que obtenir la fin de 
fon intention. Pource que le Pape auoit niUny la ville fîgnamment celle partie qu’onap- 
pelle Lconidie,de gens & de toutes prtttlifiÔs de guerre pour long temps,à l’aide des Nor- 
mansdelaPouillc &dcIaComtelfe Mathilde. De. ce fécond voyage de l’Empereur en 
Italie parle l’Autheur du liure intitulé De vnitate Ecclefix en celte (oitc-.Perempto Rudolf o Re- 
ge Saxonum parauit HenrictuRexfiecundamprofeElioneminltalUm ,fi quo paElo pojjetfieéeread 
mtfiricordiam Hildebrandum Papam,vt pAcem ahquando diligent rmfereretur vel Ecclejî « vel Reipu- 
bltcx,qux iandudumfuerant in magna defefüione pr § imminente bellorum tempejlate:aut fi td fier i non 
pojjet^ fubjhtuere almm PapAm qui euageli^fret (çr amaret pacem 3 cùm iam perplurtsannos bellum vn- 
âique vafiauerit Romanum orbemSeatüenoluit Regcrn recipere , imo rtjfiuiteum alloqui vel videre , 
ni fi ojferretfibi régalé fieptrum>& redderetin manwi fuat Rcgiam potefiattm & honore m Revnu. 

E>r® cum R ex objiinatum Papx animum non poffet melinare adfiudium pactisa ha paEliohu conditione 
ni fi cederet regno q uod Deo ordinante obueneratfibi auita parittr & patetna Jùcctfiione , tune demum 
vftts ejî bellt necefiitate^cùm etiam idem Hildebrandus introitttm Romanx cimtatts fibi obftruxijjct 
Romanos adeepugnandum animaJ[et,(src.Cc\)édant\cs ennemis de l’Empereur reprenans vi- 
gueur par fon abfencc,recommcncerent de troublçr i’ellat d’Allemagne contre luy. Car 
jLuitpold Marquis d’Auftriche à la fuggcllion d’aucuns Euefques fc déclara ennemy de 
l’Empereur. Et V vclphe cy deuant Duc de Bauierc citant efehappé des prifons où il elloit 
detenujfemparadela ville d’Ausbourg:& puis fe mit à remuer mefnage en Bauierc. Qui 
futcaufequc Conrard Marquis de Moraùic,frere du Duc de Boëmc Vratiflaus, falla le 
premier oppofer au Marquis auec vne armée, par laquelle il le vainquit & mit en routte en 
bataille rangée au pais d’Aultrichelciz.iourdcMay. En faueur dequoy l’Empereur luy 
lailfa le pais d’Aultriche en garde.Mais Frédéric de StaufFen Duc de Suaube sellant venu 
ioindre auec les Princes &Gouucrneurs de Bauierc pour l’Empereur, donna vne autre 
grolfe charge l’onziefmeiour d’Aoull près le Danube à Vvelphc & à fes adherens.-quifut 
fi cruelle, que Conrard Comte Palatin Lieutenant de l’Empereur en Bauicre y perdit fon 
fils nommé Chtino ou Chonrard, auec grand nombre de noblelTe,nonobllant que la vi- 
ctoire demeura de fon party.Sigebert,ADbé d’Vrfperg,Auentin. 

En cetcmpsRobertGuilchardPrinccdesNormans delà Pouillc mena vne armée 
de mer en la colle de la Grece,non pout reftitucr l’Empereur Michel ( qui Fcltoir,à ce que 
vcult dire Thomas Fazellus,venu troüuer)e.n fes cllats parle mandement du Pape, corne 
Platine & autres fe font faulfemcnt pcrfuadez,mais pour y faire fes affaires ài’occafion des 
guerres qui elloient entre les Grecs. De forte qu’il aifiegea la ville de Durazzo en la Dal- 
matie,tant par mer que par terre.Mais fon armee de mer fut deffaiCte à l’aide des Venitics 
fouz la conduire de leur Duc DominicSiluien. A caulcdequoy il laiflà celle de terre cô- 
tinuer le fiege fouz la charge de fon fils Boëmund, &s’en reuinten Italie remettre fus vn 
autre équipage de mer.Blondus,PandoIfoColiinutio.Mais la Chronique du Mont CaF 
fin liure 3. chap.48.dit au contraire qu’il deffit les Grecs en vne grolfe bataille , nonobllât 
que fon armee full de quinze mille combatans feulement , & celle de fes ennemis de cent 
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feptantc mille:?*: qu’il n y eut occafion qui le fit teuenit de celle guerre , que l'enuie de Te- 
courir &dcliurer le Pape afliegé à Rome. 

Boleslavs Roy de Pologne , cftant tombé à 1 occafion de les fafeheries & cala- 
mitezen pcrclufion d’entendement, fut, comme aucuns ont eferit, mangé des chiens, 
ou félon d’autres fetua foy-mefme , en la vingîtroifîefmc année de fon rcgne.Mais tant y- 
a que (à mort donna occafion aux Ruiliens dé prendre les armes, & de le jettera grande 
puiflànce dedans le Royaume de Pologne fouz la conduire de Bafile fils de Bofeiflaus. 
Martin Cromer. 

D e t v 1 s le trefpas de Hacquin nj.Roy de Sueflè,rcgncrcnt apres Iuy fuccefliuemét 
audit Royaume, Stenchille, qui gangna trois batailles fur les Dannois , & reforma les loix 
de fon Royaume,Iugoii7.Roy homme belliqueux , qui eut guerre contre lorifiausou 
V valdcmare Prince de Ruftie,& contre Sueuo Roy de Dannemarc. Et puis Halften fon 
frere n8.qui mourut ccftc année ou la precedente, laiflànt vn fils nommé Philippe, qui iuy 
fucceda à fa couro/i nc,fouz lequel les Suefliens vcfquirent en grande tranquillité, loânes 
Magnusliu.ii chap.13. 

Cos mas Patriarche de Conftantinoplefedcpofa volontairement de fa dignité, & 
fut ordonné en fon lieu vn certain moine Eunuque nommé Euftathius, qui prefida 3. ans. 
Zonare. 

V n Synode fut célébré ccftc année à Rome fouz le Pape Grégoire , pour les mefmes 
joccafionsquclesprcccdcntès. Onufriüs. 
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Les Princes té Prélats de Saxe & d’Allemagne rebelles à l’Empereur, fefforçans de 
remettre leur caufe au deffus, cfieurent pour Roy de Germanie au lieu du feu Duc Rodol- 
fe vn nommé Herman,qui eftoit grand Seigneur au païs de Lorraine ( félon aucuns de la 
maifon de Luxembourg , & pere d’Othon Palatin Comte de Riueche)lequel fut furnom- 
mé par moquerie l’Empereur des aux , pource qu’il fut efieu en vne ville où il y auoit grâd 
reuenu d’aux. Ou pource qu’on-tenoit peu de compte deluy.Car le liurc V evnttate Ecclefî* 
conferuanda dit, que taU fuit y (sr tdit extittt^vt de eo vtrè fecundum litertm mterpretari pojfet tjutd 
in Damtle ltgitur:Quia Jiabtt in loco dut defpeSlus & non tnbuetur d honor régi ut. SU eftoit au câp 
de Ces alliez, tout fe faifoit fans fon feeu & commandement,les Princes ne l'appetlans pas à 
leurs confeils te delibcratios,& ne fe voyoit pas mefmc tenir entr’eux rang de Prince feu- 
lement.Dontilrefponditvnefoisàvn qui le requeroit de quelque faueur , qu’il n auoit 
pas plus de moyen de fe bien faire qu’à luy.Les principaux des Princes qui l’auoient efieu, 
eftoient le Marquis Egbert de Saxe,& les deux fils de feu Othon Duc de Bauiere.Sa cour 
fe tenoit en la maifon des Euefques de Magdebourg & de Halberftad.Cependant l’Empe- 
reur Henry continuoit fon fiege deuant Rome. Autheurs precedcns. 

GEOF&oYle Barbu Côte d’Anjou, & Foulques Rechin fon frere, fils ou nepueuxde 
Geofroy Martel Comte d’Anjou, fe guerroicrent en ce temps l’vn l’autre : pource que le 
plus ieunefeplaignoit de fon aifné qui Iuy faifoit trop petite part de la fucCefiion de leur 
pere. De forte qu’ils fe donnèrent bataille fur ccftc querelle, qui fut gaignee par Foulques 
demeurant fon frere prifonnicr entre fes mains, lequel il détint iufques à fa mort. Au moyë 
dcquoyilfemparadela Côté d’Anjoo,&:puis donna lepaïs dcGaftinois au RoydeFrâ- 
cc/uiuant le compromis faiâ entr’eux, s’il ne fe mefloit point de leur querelle. Annales 
d’Anjou. 


77° Seconde partie 

L’ a r. m £ e que l’Empereür Alexis mena en perfonne au fecours delà ville de Duraz- 
zo pour leuer le liege des Normans/uthontcufementdcfconfite & rompue pat le fils dr 
Prince Guifchard en l’abfenccd’ibeluy.Qui fut caufe qu’il s’en retourna à Conftantino 
pie, d’où il ramena l’annee d’apres vne nouuelle armée contre les Allemans, par laquelle il 
les fit retirer. Michaël Glyca. 

Ladislavs Roy de Hongrie fuiuantfon bon naturel fit accord aucc le Roy Salo- 
mon, pour lequel il luy donnoit vne penfîon royale pour fon entretenement , afin qu’il fi 
deportaft de plus quereller le Roiaume de Hongrie. Bonfinius. 

Les eftats de Pologne aftemblez pour obuier aux entreprifes des Ruflicns , cfleurenr 
pour leur Prince & Seigneur Vladiflaus premier du nom , di& Herman, frere du Roy de- 
funét , à qui il ne fut permis ny à fes fiicceflcürs déplus de zoo.ans apres déporter le nom 
deRoy parlesEucfques,enfouuenancc & expiation de la mort de S.Stanifiaus:pource 
qu’ils feftoient ja acquis fi grande authoritc au Roiaume qu’on ne les pouuoit appaifer, 
s’ils ne vengeoient leurs iniures au détriment de la République» Ioinâ: qu’ils auoiçt caché 
la couronne & les ornemens royaux deuers eux: & qu’on ne les pouuoit contraindre de 
faire les ceremonies qui fe deuoient faire au couronnement du Roy .Martin Cromcr. An- 
nales de Silefie. 

'Raymond Berengicr Comte de Barcclonnc fut par fon frere nommé Berengicr 
Raymond occis en trahifon.Acaufedequoy le peuple de Barcelonne apres auoir chalfé 
le meurtricr,receut pour Prince & Seigneurie fils du defunét, ayant vnmefmc nom que 
fon pere, lequel tint la Comté de Barcelonne refpacedc5o»ans.Franc.Taraffa. 


Du Monde. 6 iiCy \ 

E.et Allemagne. 2,7 

1 


De IefutChriJl. 1083 [ 

R. des François, zz 

| R.de Hongrie. 

6 


MÆËSÊÈStSÊË 

J R. de Pologne. 

Z 

De l'Heure 475. le 31. ( 

R. des Efcojfois. zz 

| R.de Cajlille. 

IO 

de May. | 

R. d'Angleterre. 17 

Comtes de la P ouille. 

24 

Papes. il | 

Ducs de Venife. II 

R .de Dannemarc. 

y 

E.dtGrece. 3 | 


Les Romains laflez du long fiege rtc fe tcnôient fi biert fur leur garde qu’il apparte- 
noit à gens afliegez.Cequ’eftaht aduifé parles affiegeans,plufieurs fauanturerent d’entrer 
en la ville par efcalade,cn telle forte qu’ils mirent le refte de l’armee dedans le 2. iour de 
Iuin, auquel on celcbroitlors la folemnitédela Pentccofte. Guillaume de Malmcsberic 
Anglois & autres qui ont efcritla vie de Godefroy de Boüillon , afferment que ce fut luy 
qui entra le premier par cfcalade dedans Rome : & en rccompencc du bon feruice qu’il 
fit à l'Empereur en toute cefte guerre, qu’il luy accorda l’inucftiturc de la Duché de Lor- 
raine, qui auoit appartenu à fon grand pere maternel . Ncantmoins le Pape fe retira aucc 
fes Cardinaux au chaftcau faind Pierre, qu’on difoit lors la tour de CrefccnCc,quieftoitfi 
fort qu’il s’y laifli affieger encore long temps.Cepêdantles Romains aufquelslalongueur 
de cefte guerre eftoit trop ennuieufe,firent entamer propos de paix entre le Pape & J’Em- 
pcrcur.De forte que iour fut affigné au premier de Nouembre pour la trai<ftcr,fe monftrat 
f Empereur aftez difpofé(au tcfmoignage mefme de Platine & deSigonius) à y entendre. 
Mais le Pape fe trouua encor fi reuefehe, qu’il n’y eut rien de faiéhpource que fans' fe vou- 
loir prefenter deuant l’Empereur, demanda qu’il confeflaft fa faultc,demandaft pardon, & 
fe foumift fans exception à tout ce qu’il luy voudroit ordonner. Ce que les Romains & les 
Prélats d’Italie trouuercnt fi defraifonnable, qu’ils fe donnèrent d’vn accord au party de 
l’Empereur , f’alienant totalement du Pape, en telle façon qu’il fut en fin côtrain&au rap - 
port de Sigebert,de l’Abbé d’ V rfperg& Auentin,fc retirer fccreremét à SaIernc,pour eftrc 
à la protection des Normans. A caufe dequoy l’Authcur de la vie de l’Empereur Henry, 
qui viuoit en ce tcmps,dit en ces termes:F«j/r Apoftohcus } £< 7 * <jui tntnes in periculum imputeras, 
omnes in péri cula déferait . Mais ie croy bien ce qu’eferit Leon d’Hoftic en fa Chronique 
du Mont Caffin,que les Normans le furent quérir & emmener» Car il fit fçauoir au Prince 
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Robert Guifchard 1’extrcmifcé en laquelle il cftoit.Qui fut caufc qu’il partit de la Grecc,où 
il faifoit la guerre à l'Empereur Alexis, & fen reuint en Italie aucc vnc partie de fon armee 
pour le fecourir 3 laifTant la charge du refte à fon fils Bocmund pour continuer la guerre. 
Ce qui donna occafion à l’Empereur Alexis de le venir combarre aueefon armee infini- 1 
ment plus grande que la fienne,efperant auoir meilleur marché d e luy, qu’il n’euft pas eu de 
fon pere. Dont il fe trouua trôpé:cat le ieunc Boëmund luy fit fi brauement fa barbe, qu’il 
le mit honteufemant en fuitte,& fon armee én routte;Guillaunifc de Malmesberie. 

Cependant Herman qui fe difoit Roy de Germanie;ayant mis à l’aide de fes con- 
federez vne armee aux champs, la fit entrer dedans la Franconic; Mais onn’apointmis 
en mémoire qu’il y ayefaid aucun cxploid mertiorable.Cômme recite l’Abbé d'Vrfperg 
aüeeMarianusScotusmoinereclusaupaïsdc Bauiere, qui finit fa Chronique depuisla 
création du monde en celle annee(où il viuoit aufli)laquelle l’Abbé d’Odechin a côtinué 
iufques à plus de ioo.ans apres. 

Henry z.du nom,fîls de Lambert deuxiefme Côte de Louuaân,moürut lai/Tant deux 
fîlsnommez Henry 3«qui cftoit l’aifné,& Godefroy le Barbu,qui luy fuccederct i’vn apres 
l’autre en Iadide Comté. Adrian Barland. 

Gvillavme Roy d’Angleterre fit celle annee faire la defeription ou dénombre- 
ment de fon Roiaüme,pour cognoiltre le nombre de fes fubjeds,& le reUcnu, rentes, pof- 
felfions & faeultez d’vn chacun, lefquels il rédigea en vn volume. Balæus. 

Salomon cydcuant Roy d’Hongrie ne fe pouuant contenter du party que le Roy 
Ladillaus luy auoit fait,fe mit à luy drefler des embufches,qui furent fi mal couuertcs,que 
elles retombèrent fur la telle de l’authcunpource quelles furent caufc de le faireprendre 
& retenir prifonnier, iufques à ce que Ladillaus vfantpîusde clemence quedefondroid 
enuers luy, le fit remettre en liberté,laquelle toutesfois ne luy peut tant faire oublier fon 
mauuais courage, qu’il ne full encor autheur aux Belles & V vallachiens,& aux Bulgariens 
puis apres de venir guerroier les Hongrois.Combien que Ladillaus le lccut fi brauement 
deffaire d’eux, qu’il neleurlailTa remporter deluy que perte & honte. Bonfinius. 

Les citoiensdelacitédcTolette,cn Efpagne qu’on appclloit les ChreftiensMurara- 
des, opprimez de la feruitude de leur Roy Hiaie oulaicm fils d’Almenon, implorèrent 
l’aide d’Alfonfc Roy de Callille. A caufe dequoy il mena fon armee deuant leur ville, la- 
quelle fe rendit à lüy le ij.iour de May en l’Ere 1135. & en la 20. annee de fon régné, comme 
tcfmoigne Roderic.Combien que celle annee là ne fe rapporte auec la n 53.de l’Ererdont 
il faulteftimer qu’il a efcritni k ouU2*pour 133. d’autant mefmement qu’il auoitfelonluy 
commencé de regner en l’Ere 1 ioii& qu’il déclaré que cela fe fit fouz le Pape Grégoire 7. 
Mais Anton.Benthcr & autres difent,qu’clleluy fut rendue par Hiaie, fouz condition que 
illuy aideroit de fes forces à recouurer la ville d’Alborafîn & la principauté de Valence 
fur Abubccar.Tellement qu’Alfonfe luy donna vnc armee, par le moyen de laquelle il re- 
gàignala ville d’Alborafin,mais il ne pcut-recouurer , Valence deuant le trefpas d’Abube- 
car Abdaila A dis; lequel f’cllant allié de Columcla ou Alcuiima Roy de SarragofTe,failoit 
cftat fouz le fupport d’iccluy de la rcrenir pour fov t De forte qu’il la laiflà mefmc à fon tref- 
pas à fes deux fils.Qui fe trouucrent défi peu d’entendement & de fi mauuaifc conduiélc, 
que ceux de Valence dcfgoullcz d’eux, fe mirét entre les mains duditHiaie en faucur de la 
meredufeuMiramamolin, Alimaimonou Alamenon fon pere. Au me fine temps aufli 
Abenalfânge Roy de Deuia & de T ortofc,fit guerre à Columcla Roy de SarragolTe fon 
frere,pour le dechaffer de fon roiaume.Mais Dom Roderic Biuar diét Cid, duquel il eftoit 
vaflaljfe rendit à fon fecours,qui fit déporter Abenalfange de fon entreprife. 

Estant la ville de Tolcttcrcprife fur les Maures, Bernard en fut eficu Archeucfqucr 
fouz lequel l’office diuin & la façon de celcbrer la Melfc qui auoit efté vfitee par toute l’Ef- 
pagne depuis le temps des Gotns, félon que fainél Leandrc & Ifidore l’auoicnt ordonnée, . 
fut change^ le feruice de l’Eglife Romaine introduit au lieu d’icelle. Ce que toutesfois 
ne fe peut faire fans grande mutinerie & clameur du peuple. Qui fut caufe que pour le con- 
tenter on laiflà vne cheze à T dette, où fe continua de chanter l'office à la manière Gotthi- 
que diète Mozarabe, rcceuant toutes lés autres le feruice de France ou de Rome. 
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A la requefte du Pape Grégoire le Prince Robert des Norraans de la Pouillc mena, 
au dire de Blondus, Platine fie de Pandolfo Collinutio, apres la Chrpnique du Mont 
Caflin & fon Epitaphe , vne armée à Rome , qui fit retirer celle de l’Empereur à Siennes, 
deliurant ledit Grégoire du fiegc:& puis l’emmena auecluy àSalcrne. Parquoy l’Abbé 
d’Vrfperg & les autres hiftoriens Allemans ont mal dit au contraire, que l’Empereur 
mena au mois de Ianuicr fon armeecnlaPoüille, où elle fit fi bien quelle en conqucfta 
vne partie, ayantmislesNormansenroutte. Cependant on conuient que l’Empereur 
apres que Grégoire eut efté mené à Salernc s’en reuint à Rome au mois de Mars, y cftant 
appellé par les Romains, oùil conuoqua par le confenremcnt d’iccux le vingtquatrief- 
mc iour du mefmc mois vn Synode de trente Euefqucs:par fentence duquel le Pape Gré- 
goire fut déclaré demis & dèpofé delà dignité Papale,pourlcsmcfmescaufesqui ont efté; 
ja déclarées cydeffus. & la fubftitution de Clement en Ion lieu confermce & approuuee, 
fuiuant laquelle ilfutaufiî confacréle mefmeiour pour Pape légitimé. A eau fe dequoy| 
l’Empereur fc fit aufli& à fa femme donner par luy la couronne Impériale à la maniéré 
des autres Empereurs le dernier iour du mefme mois , qui lut veille de Pafques. Et après! 
auoir félon ce qu’il luy fcmbloit bon, dôné ordre aux affaires d’Italie, s’en retourna en Al- 
lemagne , pour rembarrer les nouuelles entreprifes de (es aduerfaircs . De forte qu’il af- 
ficgeala citéd’Ausbourg, la battant de telle furie quelle luy fut rendue deuant la fin de 
l’annee. Cependant pource qu’apres fon départ d’Italie lapeftefemit fi furieulèment 
dansRome, quelle confomma quafi tous les Allemans qu’il y auoitlaifTez pour la garde 
de fon Antipape Clement, les Romains fuiuans leur inconftance accouftumee chaffc- 
rent ledit Clement hors de Rome , & le contraignirent fc retirer ailleurs. Ce qui incita le 
Pape Grégoire de célébrer vn autre Concile en la Pouillc, auec les Euefques de fon party: 
auquel il prift fa reuange de celuy qu’on auoit tenu à Rome contre luy , réitérant & aggra- 
uant fes excommunications contre fes adueriaircs.Supplémét de Marianus Scotus,Abbé 
d’Vrfperg, Helmodus,Auentin,Onufrius,Sigonius. 

H o e l fécond du nom Duc de Bretagne trcfpaflà, laiflànt deux fils, l’aifiié def 
quels nommé Alain quatriefme tint la Duché de Bretagne apres luy. Annales de] 
Bretagne. 

Evstathivs Patriarche de Conftantinople fut depofé du vouloir de l'Empereur,] 
& vn certain moine nommé Nicolas di& le Grammarien iùbftitué en fon lieu, auquel il 
prcfîda 27 .ans. Zonare. ' 

Les Turcs fouz la conduire d’vn Capitaine nomme Zachas, conquefterent en ce] 
temps la plufpart des Ifles delà mer Meditcrrance,comme Rhodc$,Lesbos, Samos;lcf-| 
quelles toutesfois furent bien toft apres retirées de leurs mains par l’armce de l’Empereur; 
de Grèce. Zonare,MichaëlGlyca. 
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L’ emperêvr Henry pourfuiuant Tes ennemis mena vne armée contre les Saxons, 
qui les eftonna de telle façon qu’ils demandèrent paix; laquelle leur fut accordée , apres 
qu’il fe fut faiâ rendre la ville de Herfold, aucc condition que chacun pourroit rentrer 
en fon bien , qui pour caufe des rebellions precedentes en eftoit dejetté. Mais pource que 
celt article ne leur fut pas par tout bien entretenu, il les fit derechef rebeller & reprendre 
les armes à la fuggeftion du Marquis Ecbert parent de l’Empereur . Plufieurs toutesfois 
fentremirent de les faire reuenir en voye d’appoinâemcnt , qui ne vindrent à autre effeâ 
de leur intention,que défaire alfembler vn Colloque , auquel fe deuoit conuenir & deci- 
derdes differens d’vne part & d’autre par certains arbitres: fi l’opiniallrcté des rebelles 
n eufl faiâ reüffir à rien toute celle entreprinfe.Selon le Supplément de Marianus Scotus, 
SigebertjAbbé d’Vrfperg.Le liure De vmtate Ecclefix conferuanda & Albert Cranrs dccla- 
ren^que celle alfemblee fc fit le ao.iour du mois de Ianuicr en vn lieu qu’on appelloit Ger- 
(lungum^confentientibus vtrinque Epifcopis^Vt caufe longue concertationis que non poxerat confcigla- 
dijs 3 tcrminaretur libres Jxtanti bus admodum lai cis quorum fanguis ejfufus e/l tôt prxlus , quod ad hoc 
peruentum fit vt per tpfos auElores belli contra Rrgtw Hcnriium decerm debeat , qu'od ibi mfitia ft 
’vndeviEloriafuerit.Qitm taie iudiciumverttatis quod facillimè exltbris agnofcitur.non pojîit vtlfalh 
vtl /âl/n-f.Parquoy Chunrard Euefquc du Traiâfcprefenta leprcmicr,faifant entedre que 
luy & fes compagnons clloient là venus pour prouucrparle tefmoignage des fainâs Ca- 
nons que l’Empereur Henry n’auoit point cité ne iullemcnt ne canoniquement côdamné 
& excommunié.D’autant qu’il n’clloit pas moins raifonnable que le droiâ concédé par 
les conllitutions Ecclefialliques feruill à l’Empereur, qu’il feroit à la moindre perfonne de 
i’Eglife. Dont il concluoit que l’Empereur qui fe trouuoit fpolié de la plufpart de fes biens, 
& dejetté de beaucoup de fes proprc»païs & prouinces, n’auoit peu cllre legitimemet iugé 
ne tiré en caufe deuant qu’ellre réintégré en tous fes droiâs,ellant le fondement de fa cô- 
jclùfion tire' d’vn article qu’il allega élire dedans les decrets des Papes de Rome, lequel fut 
jrecité & leu tout haultement par Vvelfelin Archcuefque de Majcrice en ces termes. 

! Quomodo rébus fûts aliquts expoliatus,aut à fede propria vi aut tcrrerc pulfus ,no potejl accu ftri,vo cari, 
tudicari aut damnarijmtequam omma fibi ablata rej}ituantur 3 & cum omni priuilegio fuo ius propriit ; 
gy* ipfe pacifcè dm fûts fruatur hononbus 3 propri* fedi regulariter refhtutus.Quod & Nicenum cojlituit 
Conciùum y vt nemo Pontifcum prxfimat aliqutm rebut fuis expoltatum excommunicare autiudicare. 
Laquelle raifon rendit tellement empeichcz tous les Euefques de partie aduerfe , qu’il ne 
f en trouua vn fcul qui pcull rien répliquer à l’encontre, non pas mefmes l’Eüefque de Sals- 
bourg nommé Gebbrard,qui pour fon fçauoir & éloquence aüoit elléchoifi pour porter 
la parolle pour eux tous.Nonobllant qu’il eull propolé que l’Empereur comme mebre de 
l’Eglife Cnreflicnnc deuoit auoir obey à la fcntcncc du Synode de Rome, & à la citation 
qui luy auoit elle faiâe au nom d’iceluy :& qu’en defaùlt d’auoir rendu obcilfance à la len- 
téçe d'excômunicatiô,&: par la côtumacité la depofitiô fen clloit cnfuiuie.Dont les Euef- 
ques non feulement, mais aulïî les Princes dudirparty qui fe trouuerént à celle alfemblee, 
entrèrent en vn tel débat l’vn contre l’autrc,à caufe que les vns recognoilfôieht le tort que 
on auoit faiâ à l’Empereur, que plufieurs y furent tuez, comme vn Comte Thierry beau- 
frcrc du Marquis Egbert,aucc vn lien coufin.Qui fut caufe que toute l’alfcmblcc fe diffipa 
lâns autre effeâ:. 

Les Vénitiens redoutans le progrez de la puilfancc des Normans,fe mirent en ligue 
auec l’Empereur de Grèce , pour les émpefeher de fcllendre plus auanr. Tellement qu’ils 
cquipperent fouz celle intention vne püilfante armée de mer, laquelle fouz la conduiâe 
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de leur Duc Dominico Siluio ou Seluo fallà ioindre à celle de l’Êmpereur de Grece,pour 
d vn effort aller charger les Normaris au pbrt de Durazzo. Mais ilsfe trouucrcnt fi rude- 
ment receuzôt fou ftenus, quils furent honteufement rompus & dcffai&s. En defpit dc- 
quoy les Vénitiens depoferent leur Duc, & fubftituerent en fon lieu le Seigneur Vitale 
PhalicroouFalero, que l’on dit auoirgouuerné la République Vénitienne l’efpaced’en- 
uiron treize ans:& auoir en celle charge rendu les Vénitiens Seigneurs de la Dalmatic & 
Croacie, par lapermiflion de l’Empereur de Grèce, apres qu’ils les eurent nettoyez de la 
fubjcâion des larrons &pyrates.Neantmoins les Vénitiens ayans voulu recouurerou 
effacer le deshonneur de la perte precedente par vne fécondé armee plus grande que la 
première, l’augmcnterent au triple : pourcc quelle fut plus lourdement & auec plus 
grande perte de gens & de vailfeaux dcffaidc par leurs ennemis deuant l’ific de Sefono. 
Qui furent les derniers exploits de la vaillance du Prince Robert Guifchard, pource qu’il 
décéda bien toll apres, par le moien du poifon que luy donna là femme qui eftoit Italien- 
ne, fufcitec à ce faire par les prefens & promclfes de l’Empereur de Grecc,qui luy promet- 
toit del’efpoufcrrC ôme tefmoignent Gilbert & Guillaume de Malmesberic Anglois: qui 
dit aufli que Robert f eftoit fait rendre vn peu auparauant la ville de Durazzo, quand il eut 
fait entendre aux Duraziens qui feftimoientimprenables,au moié de la forterclfc de leurs 
murailles, & que pour celle occafion leur ville f appelloit Durazzc.que luy fe nomoit aufli 
Durant, pour durer au fiege d’icelle iufqucs à ce qu’il full entré dedans. Dont il femble a- 
uoir bien mérité la loüâge de l'Epitaphe qui luy fut fait fur fon tombeau, lequel nous a ellé 
propofé par le mcfinc A utheur & par Guibert: 

Hic terroir munit Guifchardtajiic expulit vrbe 

Quem Ligures Regem.Romtt Lcmanus habet. 

VxrtbuSy^frAbsyMaccdumquc phalunx non texit * ilexim : 

^4tfug*,fed Venetum nec fug* nec pelajrtu. 

Tant-y-a cependant que fon trefpas fut félon qu’a obferue Onufrius au mois deluin.Cô- 
bicn que Pandolfo Collinutioaeftiméqueccfutaumoisdeluilletde l’an io82.Fafelde 
108j.de nollre falut.Maisnous nous arreftons auiugcmcnt dudit Onufrius,quile rappor- 
te à celle annee.D’autant mefmc que tous les Autheurs conuicnnét que le Pape Grégoire 
fe retira à Salerneviuant encore ledit Guifchard, parlequel incline ily fut conduit.Qui 
lailfa deux fils Bocmund & Rogcr,lcqucl vfant delafaueur quelepeuplefubjeâà fon feu 
pcre,àcaufepolfible de ce qu’il eftoit né d’vnemerc natifue de laPoüille (à ce qu’eferit 
Guillaume de Malmesberie,& Boëmund d’vnc autre qui eftoit Normande)luy dôna plus 
qu’à fon frere,qui eftoit lors auec l’armee vi&orieufe en la Dalmatic : s’empara du tiltre & 
de la polTefliô des Duchcz de la Poüillc & Calabre, s’en faifant nommer Duc,nonbobftât 
qu’il rut le puifné.Mais leur oncle Roger demeura enpofTelfion delà Sicile,fouz tiltre de 
Comte.Le mcimc Autheur adioufte que ce Roger fils deGuifchard fut ftirnômé le Bour- 
fier, luy ayant ellé donné ce furnom par fon perc,qui l’auoit cogneu dés fa ieunelîè deuoir 
cftre plus cupide d’argent que fon frere. 

Gvillavme Roy d’Angleterre sellant mis fur mer auec armee pour pafler d’An- 
gleterre en la Normandie, fut par la tormentejettéenlacofte d’Efpagnc,où il prit terre: 
& s’y trouuant alTailly par les Sarrazins,gaigna vne grande viéloire fur eux celle année le 
24»iour de Iuin.Et puis sellant rendu en Normandie, fe reconcilia auec fon fils : Comme 
recitent vne partie des hiftoires de Normandie. Aucunes dcfqucllcsontfauirementefcrit 
que Pierre l’Hermitc fut en Angleterre deuant la mort du RoyGuillaume,où il le mit d’ac- 
cord auec fon fils,& qu’il l’exhorta au voyage d’Oultrcmcr. Et celles aufli qui ont mis en 
auant vn débat qui fut à leur dire entre Louis le Gros & Henry dernier fils du Roy Guil- 
laume en ioüant aux efehets, auquel l’ Anglois frappa le Prince François du tablier lur la 
tefte.Parquoy il ne fault pas douter que la guerre qu’on a excogitce lûr celle occafion ne 
foit de mefmc alloy,puis que les hiftoires de France n’en ont fait vn feul mot de mention, 
nomplus que les plus anciens Hiftoricns d’AngleterrcrComme Guillaume dcMalmcsbe- 
rie,quivefquitbienroft aprcs,GuiIlaumedeNcubrige& Matthieu Paris. Car lepremier 
d’iccux déclaré feulement que Robert fe rebella celle année ou trois ans deuant le trefpas 
de fon pere contre iceluy,àcaufequil ne luy vouloir pas accorder laNormandic, & que 
pour celle occafion il s’en alla en Italie pour efpoufer la fille du Marquis Boniface,afîn de 
cftre par le moien d’icelle fecourü contre fonditpcrcsmais icelle luy eftant refufee, qu’il 
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incitale Roy de France à le fupportcr & fauorifer en fa rébellion. Occafion pourquoy ion 
pcre le priua de Ta benediéfcion 8c fucccflion à Ton trefpas. 

Environ aulfilcmefme temps Hali grand Pontife & Miramamolin, ou félon les 
Grecs Amermunnes , félon d’autres Emir Mumanin 8c Amiramomenin de Maroc en 
Afrique, fils de Iofeph de la famille des Almoranides , eftant pafle auec vne grandepuif- 
fànce en Efpagnc,faifoitvnc fort dure guerre aux Chreftiens,mefmement au Roy Alfon 
Ce de Caftille,fur lcfqucls il gaigna plufieurs vi&oires en beaucoup de rencontres, en l’vn c 
defquelles il perdit fon fils vnique Dom Sanciojqu’il auoit eu de fa fixiefmc femme fille de 1 
Anenabeth Roy de Seuille,aucc bien fept Comtes, qui firent donner le nom des fept Cô- 
tes au lieu où cefte deffai&c aduint, qui fut près la ville d’Aliacar de Confuegra. Qui fut 
auflilorsqucHiaieouIajemRoydcValencc,eftant allé afiieger à l’aide de quelque nô- 
bre d’Efpagnols la ville de Sciatina,fut mis en routte par Abelnafange Roy de Dénia, qui 
vint au fceours des aflîcgcz;& contraint fe retirer à Valence, où il euft elle encore en dan- 
ger, fi le vaillant Dom RodricBiuardi&Cid ne fuftauffivcnuàfon aide, auec Amoca- 
bcnfilsdelufafAbcn, quiauoitfuccedéauRoiaumcdc Sarragoflc à fon beau-pcrc Al- 
culima ou Columela nouuellcment dccedé,qui firent retirer Abenalfange.Roderic,Dom 
Ant.BentenEftiennc Garineyliu.ii.chap.iz.de fon hiftoire vniuerfcllc d’Efpagne , rap- 
porte feulement la iournee des fept Comtes à l’an 1 089. Combien que la Chronique non 
imprimée de S.Denis afferme, que ces fept Comtes eftoient quafi tous Princes de France, 
entre lefquels elle nommeles Comtes de Bourgongne,de S.Gilles, Henry de Lorraine & 
Rocrod du Perche, qui y fit de grands 8c mcrueillcux faiéts d’armes. Mais elle ne confeife 
pas qu’ils y ayent cfté tuez. 

P o v R c e que le colloque precedent de Gerflungum s’eftoit rompu fans aucun fruit, finô 
q quelques Princes 8c Eucfques y auoiét efté côuertis 8c ramenez au party de l'Empereur. 
Le Pape Vvigbert ou Clcmcntincité de cefte occafion enuoiapar l’aduis de l’Empereur 
fes Légats cnAllemagnejpourycelcbrcrvn Concile à Majencc. Auquel furent mandez 
Rappeliez tous les Eucfques de la Germanie qui s’y trouuerent tous ou enuoierent leur 
confcntement eferit de leur main, excepté quinze qui demeurèrent arreftez cnleurprc- 
miere opinion de ne fc déporter de la caufe du Pape Hildebrand qu’ils auoient embraftcc. 
LcsEuefques de Majence.de Cologne & de Treucs y prefiderent. Le liure De vnitafe Ec 
clefue conferutnda dit, que aderâtetiam confenfiu omnium Ebtfcoporum fine de Iulu ftue de GillUjn 
quorum alterna cordtbut viuitfyiriulit tmor <ÿ* gratia.La. fin fut,qu'apres qu’ils eurent examiné 
& debatu comme on auoit auparauant la iuflice delà caufe de l’Empereur, la depoiltiô du 
feu Pape Grégoire fut approuucc , pour les mefmescaufes qu’on auoit ja cy deuant dé- 
clarées au Synode de Brcxine.Et ceux qui perfiftoient encor en la cômunion d’iceluy fans 
Jfe vouloir reünir à la focietédel’Eglife Catholique,anathematizcz corne hcretiques,fchif 
matiques,periures 8c infidclcs.Pourcc que félon qu’il fut là dit, Magna ejl htrefis Vetordtna- 
tioni repJlere,(juod conjlabat fupra feriptot xv.pfiudoepifcopos fecijjè dum dejlruere nttebantur Regnum 
ma Rega a De 0 fibi collatum/efiflendo et atque repugnando vfaue ad effufioncm fanguinis multo- 
rum hominum.Qm fut caufe, à ce qu’eferit Sigebcrt,que plufieurs Euefques qui fauorifoient 
au Pape Hildebrand enleurcœur,foufctirent de bouche & de main a la determinatiô de 
ce Concile.Mais les autres firét publier vn eferit pour leur defenfc,par lequel ils fc difoiét 
eftre de la vraye Eglife,& tous ceux qui adheroient 8c communiquoicnt auecl’Empcreur 
Henry & auec fon Antipapc.cXcommunicz, hérétiques 8c fchifmatiques.Qui plus cft,afin 
de fe munir contre les cfFc&s du Synode prccedent,ils en tindrent eux-mefmes au mefmc 
temps vn autre au chafteau de Quidiligebourg en Saxe, en la fcpmaine d’apres Pafques: 
ayansfait venir d’Italie le Cardinal Othon Euefque d’Hoftic,qui fut cy apres lePape Vr- 
bain,pour y prefider en tiltre de Légat Apoftolique.Lcquel voulut auant que procéder à 
autre matiere/airefeparerlc Roy Herman d’auec fa femme efpoufee,qu’il difoitluy eftre 
trop prochedc parcnté.Etpùis ordonner que les Saxons & Tfiringiens reftitueroiér aux 
Eglifes 8c monaftercs les biens qu’ils leur auoiét oftez 8c dcfrobez.Mais les Euefques d’Al- 
lemagne l’empefcherét de remuer cefte matiercjdcpeurdcfafchcr leurs amis,remonftrâs 
qu’il eftoit plus de befoin de bien confcrmer leur caufe en iuftifiant par toutes fortes de 
moyens les faiéts 8c la mémoire du feu Pape Grégoire, & en réitérant & confcrmüt toutes 
les ccnfures&anathcmesqu il auoit prononcées cotre l’Empereur Henry 8c fes adhères. 
Et pour cefte caufe ils déclarèrent l’Archeucfquc de Majence herefiarchc, pourauoir dit 
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au Synode precedent, qu’on ne poüuoit légitimement appéller en iùgcment riyaccufer 
ny condamner ccluy qui eftoit (polié de Tes biens. A caufe dequoy l’aflemblee de 
Majence ne rcuint à aucun effett . Autheurs prccedens auec l’Abbé d'Vrlpcrg , 
Auentin. 

Av mefme temps auffi ledit Grégoire feptiefmc Pape mourut le vingtcinquicfme 
iour de May à Salcrne, ayant, comme ràcomptent Beno Cardinal , Sigebcrt , Vincent de 
Bcauuais,AntonindeFlorence,recogncufesfautcsafamorr, confeffant, comme ils di- 
fent,à Dieu & à faind Pierre &r à toute rEglife,qu’il auoit grandement péché en fa charge, 
pourauoii àlafuggeftionde l’cfprit malingmis & femé haines, inimiticz & guerres au 
monde. Mathieu Paris dit en ces mots:Mor;«M Qardinahbus aduocatts confejfus ejl fevaldepec- 
cajfetn cura paJloralt,& fuadentc diabolo contra humanum renui irath & odium Dei concitajje. Et 
puis qu’il commanda à vnde les plus familiers Cardinaux d’aller demander pardon 'à 
l’Empereur, luy déclarant qu’il le deflioit de l’excommunication qu’il auoit prononcée 
contre luy.Cc que toutesfois Platine, Sigonius& les autres ràcomptent autrement. ,Qui 
plus eft ils difent tous fuiuant la Chronique du Mont Caffin, que Hildebrand fe trouuant 
à l’heure de la mort, confcilla aux Cardinaux de fa fuitte d’eflire apres luy au fiege Papal 
Didier Abbé du Mont Caffin,ou à fon refus Hugues Archeucfque de Lion: ou bien en 
default d’eux, Othon Eucfqued’Hoftic.Etque pour le refus que Ht Didier à accepter la 
dignité qu’on luy donnoit, que cela fit vacquer le fiege Romain l’efpace d’vn an.Sieft-ce 
toutesfois que fes aduerfaires difoient lors que fuit fubintroduflus vt incendia Hildebrandiiam 
defunSli refufeitaret, atque fchifmataillius extantt Ponnfcatusauthoritate confirmant. Qui fut cau- 
fe que l’Antipape Clément, qui fe difoit le vray Pape, faifoit tous fes efforts de pourueoir 
de Pafteurs les Eglifes qui en cftoient deftituees.Et enuoia des mandemens aux Euefques 
de là Germanie pour par affemblees Synodiques faire le procez & le iùgcment des Euef- 
ques qui ne voudraient retourner en l’vnité de l’Eglifc: Maisÿw (comme il leurimputoit) 
exercent» prxlia & fedniones (çr dommattonem fpernentcsjnaiejlatem autem blasphémantes , extulif 
fent fefuper altitudinem Regixpotejlatu rejhtijfent ordinations diuinx dijptjitionis , tramferentes 
régna (g* négligentes facerdotta:qut etiam pefomo fuo exemplo quo ejfent periuri,docuiJjtnt obedtetes Jibi 
injideles atque fallaces.Quietiam vtpotevtolatores Ecclefiajhcorum priuilegiorumpermijijfentfauto- 
res parttum fuarum rapere (g- bona & res Ecclefiarum,vt ctufmtdi homines effent Jibi promptiores ad 
omnenffasaudendum.Tnnt-y~a(]uc Guillaume de Malmesberic Anglois parlant du Pape 
Hildebrand & des deux qu’il confeilla cflire apres foy, il ditsSi vellent komtnem in feculo po- 
tente^eligerent Vcfidcriu ^ ibbatem CaJ?menfèm>qui falubriter (g- in tempore numéro militari violentta 
Gmberti tnfringeret. S in Ecclefiaflicum eloquetem accipere, Epifcopum Hojlienfem O donc. I ta obijt 

vtr apud Domtnum foeheis grattx>apud homines aujhritatts fortafîu nimix. 
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Les Saxons fecomportoient en ce temps quafi de mefme façon enuers l’Empereur 
Henry, qu’ils auoient autresfois faiél enuers Charlemagne. Car quand ils levoyoient 
auoiri’auantagcfurcux, ils demandoient paix , lequelle ils ne gardoient qu’autantque 
ils nauoient opportunité de la rompre. Comme ils firent encor ceftc annee. Car 
iceluy les ayant cfté reuoir auec fon armee iufques dedans leur pais , leurs Princes fe vin- 
drent derechef foufmettre à la paix, laquelle il leur accorda affez facilement: afin que 
fon armee fuft retirée deuant la venue de la Carcftnc. Mais quand ils virent qu’il 
ne la pourvoit fi toft raffcmbler quauec grande difficulté,^ fe remirent fi foudainemét 
aux chaps, qu’ils fe trouuerét nombre fuffifant en peu de téps pour affieger la ciré dè Vvir- 
cibourg en la Frâconic.Laquelle fe défendit fi opiniafttemét,quc l’Empereur eut loifir de 
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refaire vne nouuelle armee pour la venir fecourir. Etpourec qu’il n’y eut moyë de les fai- 
re retirer que par le combat, illeurliura bataille l’vnzicfmciourd’Aouft, quifutla cin- 
quiefme de celles qu’il eut contr’eux : laquelle toutesfois luy fut plus malheureufe que les 
precedentes, poürce que la gëdarmerie que les Archeuefques de Majëce & de T reues luy 
auoientenuoy ce, l’abandonnèrent lafehement & vilainement au befoin. Au moyen de- 
quoy le refte de fon armee fut deffait & mis en route, &les V vircebourgeois contraints 
de fe rédre à la mercy de l’ennemy.Mais apres qu’il fe fut retiré, l’Empereur les retourna fi 
foudainement alfieger, qu’il rentra dedans leur Ville,& y remit 1‘Eucfque de fa fatiô,fans 
faire pis à ccluy qui s’en difoit Eucfque contre luy. Car il le lailTa fe retirer où il voulut : & 
puis ht marcher fon armée côtre les Saxons 8c Turingiens,lefquels ne fe trouuâs en point 
de fe bien défendre contre luy, firent aller le Marquis Egbert deSaxe vers luy,qui promit 
par vn grand ferment de fe venir rendre à la Maiefté dedans la ville de Hersfeld, & rece- 
uoir telle côpofition quelle luy voudroit accorder, s’il rctiroit fon camp des pays de Saxe* 
Ce qu’eftant fait, il vint fe prefenter à l’Empereur où il auoit promis. Et puis auffi toft qu’il 
veit fon camp rompu, il rompit aulfi la foy qu’il auoit donnée, fouz l’efpoir quelesEuef- 
ques de fon party luy donnèrent de le faire Roy. Autheurs precedents auetlcliure De y- 
nitate Ecclejîx conferuarida. 

* 

Commencement du Royaume 

de Boemc. 

Ratislavs appelle des autres Brctiflaus , 10. ou félon Dubrauius 24. 
Ducdc Boëme, ayant fidèlement & conftramment ferify 8c affilié l’Empe- 
reur en toutes fes guetres & ncceifitez à l’encontre de tous fes aduerfaires, 
futenconfidcration detant debonsdeuoirs en vne aflcmblee folennelle 
dc s Princes de l’ Empire tenue à Maience , déclaré 8c ipftitué premier Roy 
de Boëme par l’Empereur, 8c courônè fouz ce filtre par l’Archeuefque de T reues de cou- 
ronne Royale le 16.de May, ou félon que veulent d’aurres,dc Iuin : luy eftant pour augmë- 
tation de l’eftêduë de fon Roiaume foubmis le pays de Morauie auec la Lulatie 8c Silefie, 
enfembleauflî toute la Pologne; encore que l’Empereur (comme difentlesHiftoires de 
Pologne) n’y euft aucun droit. Æneas Syluius chap. iz. del'Hiftoirc de Boëme. Chro-| 

nique de Pologne. , ; . . T • . 

Amocabin Roy de Sarragoffe cônceut vn tel defpir contre laie Roy de Valence; 

de ce qu’il luv fembloit n auoir recogneu le bien qu’il luy auoit fait cy deuant, corne il de- 
uoit, qu’il incita Raimond Bercngier Comte de Barcelonne, furnomméTcfte d’eftoup- 
pes,d alfieger lacitéde Valence, luy baillant palTage par fes terres. Mais le feigneur Dom 
RodericBiuar dit Cid,lcdcftourna non-feulement de fon entreprise, mais au côtempt 
d’icelle alla faire la guerre aux Roiaumes de Sarragolfe 8c de Dénia , où il vainquit en ba- 
taille rangée leurs Rois, mefmement AbenalfangeRoy de Dénia; qui prit tel defplaifir de 
ce delaftre,qu’ils’cnlaifïa mourir. Cependant laie fe fentit tellement oblige à Cid , pour 
le bon fccours qu’il audit reccu & cfpcroit encor de receuoir de luy, qu il luy donnabeau- 

coup de chaftcaux 8c belles places auprès de Valence pour foncntrctcncment; le fàifant 

grand 8c puiflTant Seigneur. Dont les Maures de Valence concernent vne fi grandeialou- 
fic contrelluyl, qu’ils appelèrent Abenafla ou Abcnaxa Capitaine des Maures venuz de 
Matoc,qui eftoit à Murtia, 8c le mirent dedans Ieut ville; où il tua laie , & s empara de fes 
threfors, Unifiant auecluy la gloire du Miramamolin de Tolette 8c d Elpagne. Dom An- 

tonius Benther. ... , 

A p s a l e m troifiefme Empereur des Turcs dcceda cnuiron ce temps , Iaifiant vn fils 
nommé Melccla ou Melecha , qui pourroit eftre celuy que Ican Leon liure 3. appelle Ma- 
licha,quiluy (ucceda à l’Empire Turqucfquc : , fouz lccjucl Artot Soudan de Meiopotamic 

5c Soliman Soudan de Turquie ofterent la cité d’Antioche aux Grecs, ôc achcuercnt de 

les foolicr de toute l’Afie mineur; comme Haitonus recite. Combien que Guillaume de 
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Tyrl’attribuëà Belphcr. Mais au dernier chapitre du quatricfme liure il confeffe que la 
ville d’Antioche fut conqueftee par lès Turcs afféz peu de temps auant farriuee des Fran- 
çois au Roiaumc de Hierufaleni. 

L e fiege Papal vacqua, ce dit là Chronique du Mont Caffin , depuis le trefpas du Pape 
Grégoire fcptiefme iufques au 24. iour de May ceftc année l’cfpace d’vnan. Auquel les 
Normanss’entendansauec la ComtcfTc Mathilde, firent que les Cardinaux qui eftoient 
de leur intelligence, fe trouuans dedans Rome nommèrent Pape de leur propre autorité, 
Didier Abbé du Mont Caffin, qui eftoit fils du Duc de Beneüent,ainfî que Grégoire auoit 
commandé à fa mort, lequel prit le nom de V i&or troificfme, fouz lequel il fe porta Pape 
iufques à fa mort l’efpacc d’vn an,trois mois,vingtquatre iours. Mais lautheur de la vie de 
l’Empereur Henry afferme, qu’eftans morts depefte ou de maladie tous ceux que l’Em- 
pereur auoit cSmis à la garde & defenfe de la cité de Rome à fon départ , fans qu’il en fùft 
refté vn fcul , les Romains reprindrent les armes : & ayant chafle l’Antipape Clément , c- 
fleurent vn autre Pape au lieu de Grégoire. Somme que s’il cft vray ce que ladite Chroni- 
quedu MontCaffin efcritdecePape Victor, iamaisPapenefefittantprierpour acce- 
pter la Papauté queluy, ny n’eut tant ferme propos àlarefufer. Tellement mefme que 
elle déclaré que quatre iours apres qu’on l’eut cfleu contre fon gré ( s’eftimant indigne d’v- 
ne telle charge) qu’il fortitde Rome, & eftant venu en la ville d’Ardea & àTerracinc., fe 
jdefpoüilla des habillements Pontificaux, proteftant qu’il ne fe difoit ny vouloit cftre Pa- 
pe : puis fe retira de là au Mont Caffin , fans vouloir pour aucune pricre ny requefte des 
Cardinaux ny d’aucun autre retourner à Rome. 

L’o r. d r e des Chartreux fut en ce temps inftitué en France par vn nommé Bruno, 
natif de Cologne, qui eftoit Chanoine de Reims &c maiftre des El coles dudit lieu; lequel 
fonda l’hermitage & la grande Chartreufe du Dauphiné au diocefe de Grenoble , à l’aide 
de Hugues Euefquc de Grenoble , qui receut le mefme ordre fouzluy. Sigebcrt, O- 
nufrius. 

M a r. 1 a m v s Scotus Hiftoriographe mourut ceftc annee. 
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Herman foy difant Roy de Germanie contre l’Empereur Henry, eftant deuenu en 
mefpris enuers ceux <^ui l’auoient èflcué à ce degré , mefmcmcnt les Princes de Saxe, fut 
deietté & abandonné d’eux. A caufe deauoy il s alla rendre à l’Empereur ; & en quittant 
le nom de Roy qu’on luy auoit donné ; fut renuoy é en fon pays, où il fut bien toft apres 
mis à mort au fiege d’vnc ville, & enterré à Metz. Cependant l’Empereur mena fon armee 
contre les Saxons, où il ne fit autre exploit que de gafter leur pays. Ce qui contraignit le 
Marquis Ecbert de venir refaire fa paix auec luy. Mais il fe retourna tout incontinétioin- 
dre auec les aducrfaircs de l’Empereur. Abbé dVrfperg. 

Les Vénitiens firent à la pourfuite de leur Duc tant enuers l’Empereur deGrece, qu’il 

leur céda & tranfporta le droid qu’il pouüoit prétendre és pays de la Liburnic, Dalmatic, 
Efclauonie & Croacic, lcfquels il auoit ia conqueftcz auparauant & réduits en leur obeif- 
fance. Sabellic. 

Gvillavme Roy d’Angleterre s’eftant tranfporté en la Normandie en deliberation 
de faire la guerre aux François, & au Prince Robert fon fils, qui luy eftoit rebelle, fe con- 
tint quelque efpacc de temps fans fe mouuoir, iufques à ce que ( côme eferit Guillaume de 
Malmcsberic) il fe fentit picqué d’vn brocard qu’on luy rapporta , que le Roy de France 
luy auoit dônéjdifat q le Roy d’Angleterre gardoit lelid à Rouen c 5 mc vne accouchée, 
acaufe quüfefaifoitmedecincrpourrauallerlagraiirede fon vétre qu’il auoit fort gros. 

— Suiuant 
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Suiuant laquelle deliberation il leua vnc grande armee qui entra dedans la Frâce au mois 
d’Aouft; où elle pilla, faccagca &: brufia tout par où elle pafla , fans efpargner Temple ny 
Eglifc. termoin la ville de Mcndon, qui fut bruflec d’vne telle rage , qu’v ne pauure redufe 
qui cftoit en l’Eglife d’icelle, n’en fut exemptée. Nibil crut (ce dit le mcfme autheur ) quod 
furent is antmum mitigartt , vt inturUm mfolcnter ecceptam multorum difpendto vlcifceretur. Qui 
plus eft il confeire encor qu’il s’efehauffa fi exceflîuement apres ces bruflements, incitant 
& animant fes gens à les faire, qu’il en prit vne maladie qui le fit mettre fin à fes feux & ra- 
uagcSjpour s’aller penfer & medeciner à Rouen, où il mourut j au rapport des plus anciens 
Hiftoricns d’Angleterre : comme dqVvillelmus Ncubrigenfis & dudit Vvillelmus Mal- 
mesberienfis liu-3.ch.yy. & autres cefteannce : encore que Sigebert (fi ce n’a efté par tran- 
fpofition) rapporte fa mort à l’an 1093. le 6. ou félon d’autres le 8. ou 10. iour de Septem- 
bre ilaiffant trois fils, Robert, qui eftoitia Duc de Normandie (laquelle il luyconferma 
malgré foy à fon trefpas) Guillaume & Henry , qui eut les meubles &: threfors de fon pè- 
re pour fa part de k lucceflion d’iccluy , auec toutes les poflèflions de fa-mere ; lequel fcul 
de tous fes freres eut la benedidon de fon pcrc, & luy fit faire fes obfeques , & paya le lieu 
oùil fut enterré à vn qui feplaignoit quii luy auoiteftéoftéiniuftement, & quis’oppofaà 
ce que le corps n’y fuft mis. Car Robert eftoit lors en guerre contre fon pere. 

Vvladislavs Prince de Pologne efpoufa en ce temps Sophie fœur de l’Empereur 
Hcnry,vefuc de Salomon Roy de Hongrie* Martin Cromer. 

D o m Rodcricdid Cid prit tel regret delà mort de laie, qu'il fe délibéra de la véger: 
tellement qu’il affiegea en ceftc deliberation la cité de Val ence, & la tint de fi près que les 
citoyens tombèrent en grande dilette de viurest Qui fut caufe de luy fàire-faire fcmblant 
de quitter le fiege, fe doutant bien qu’il faudroitqu’Abenafla auec fes Arabes fc retirait. 
Mais il rcuint apres leur départ fi foudainement r’cnclorre la ville, qu’il l’emporta le der- 
nier iour de Iuillet. Et y cftât entré, y remit non-feulem ent la Religion C hrcfticnne, mais 
auflü la défendit fi brauement contre l’armee du grand Miramamolin meûne nommé Ali, 
qui la voulut venir reprendre en perfonne auec trente mille Arabes, qu’il les mithôteu- 
iement en route par vrte faillie qu’il fit fur eux. Par lequel moyen àuffi il deffit encor trois 
ans apres vne autre beaucoup plus grande armee que la precedente, que Guigucs fils 
dudit Miramamolin amena contre luy* Dom Anton*Bcnther. A caufe dequoy on a eferit 
que ce Cid fut fi redouté & heureux en toutes fes entreprinfes , qu’il n’y auoit Roy ne 
Prince qui ne tremblait oyant parler de luy: & fi graue qu’il ne vouloir permettre, fuiuant 
l’ancienne couftumc de les predecelTeurs,que les Maures luy baifaflent la main. Autres fe 
difent auoir trouué par eferit que Metabclaa Soudan d’Egypte luy enuoya demander fon 
amitié & alliancc,auec plufîeurs beaux & riches prefenrs. 

Bovachard Euefque de Halberftat , qui eftoit l’vn des plüs opiniaftres ennemis 
que l’Empereur Henry euft en toute la Germanie, comme celuy qui s’eftoit trouué en 13. 
voyages & expéditions de guerre contre luy , fut celte annee lecinquiefmciourd’Auril 
inalïacré en vn débat qu’il eut auec aucuns de les fubieds. 

L e Pape Vi<ftor digne(felô Onüfrius)d’eftrc fucceflcur du Pape cregoire,noobftât qu’il 
n’eult accepté fon efleétion, fe trouua à vne aflemblce qüi fe fit au mois de Mars à Capua, 
tant de Prélats que de grands Seigneurs d’Italie de fa faétion : entre lefquels R oger Prince 
de Naples y fut auec Cincius Confui de Rome. Lefquels tous enfemblc à l’ilîuë d.e ce col- 
loque le prelfcrcnt de telle inftance, qu’il reprit la Thiare & Chappc Papale , auec laquelle 
il le lailfa confermcr le u.iour du mclme mois. Et puis s’en reuint accompagné des Prin- 
ces de Capuc & de Salernc & de leur puiflance à Rome, où il fut confacré malgré les cm- 
pefehements de fon Antipape le 9 iour de May. Et apres y auoir fejourné huit iours feule- 
ment , il s’en retourna dercchefau Mont Caflin, d’où la Comtelfe Mathilde le mâda pour 
la reuenir trouucr à Rome, où elle s’eftôit tranfportcc fouz l’efeorte d’vne armee, en inten- 
tion de conférer de leurs affaires par enfemblc. Tellement qu’il y fut de retour au mois de 
luin. Et durant le fejour qu’il y fit, lafeftene fe pafla fans plufieurs efcarmouchcs & at- 
taques que donnèrent les vas aux autres fes gens & ceux de l’Antipape, qui tenoit encor 
vne partie de la cité de Rome. Cequetoutesfois n’cmpefcha Vidor d’apphcquerfonc- 
ftude & entendement à mettre fus vne grande armee, qui fut aflemblce de toutes les par- 
ties d’Italie. Laquelle il fit pafler fouz l’cftëdart de kind Pierre en Afriquc,où elle fit ( à ce 
que dit la Chronique duMont Caflin liu.j.chap. 70.) vnc defçonfiture en bataille rangée 
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de plus de cent mille Sarrazins, 8c prindrent 8c faccagcrent vnc de leurs plus grades villes. 
Et ce qui rendit plus mémorable ccftc victoire, fut que la nouuelle d’icelle fut portée en 
Italie le iour mcfmc quelle fut gaignee. Le fuccez aulfi de laquelle incita dauâtage le Pa- 
pe Vidor à fc mettre en deuoir de remettre la caufc de fon predcccïfeor au dcfliis,en tenât 
la brifee qu’il auoit faiâc,afin de iatisfairc à l’dpoir 8c intention de ceux qui l’auoiétcfleu, 
8 c de ne lailfer fon faiét en mefpris enuers le monde, s’il ne le faifoit reluire par fes fai&s &c 
entreprifes. Tellement qu’il aflcmbla à ccfteffe&vn grand Synode en la Poüille à Bene^ 
uent,qui fut celebrc au mois d’Aouffaucc les Eucfqucs de fon intelligence : où il coilfer- 
ma les ades&: decrets de fon predecdTeiifj&notammentil excommunia l’Antipape Clé- 
ment, pour auoir (comme il difoit) occupé par force, fimonie 8 c periure le fiege Apoftoli- 
que, contre les préceptes Euangeliques , decrets des Prophètes 8c Apoftres , 8c contre les 
droiéts des Canons 8 C des Pontifes Romains : cnfcmblc auffi pour auoir ofé prefumer 
(chofcnon encor ouyede tous fiecJcs) d’excommunier 8 c condamner le Pape d’heureufe 
mémoire Grcgoire.Et pource qu’il auoit iufques là profané la cité de Rome de (àcrileges, 
meurtres, perjures, confpirations 8c maléfices, fans ceflcr de perfecuter Iefus Chrift & fes 
brebis. A quoy on ne fçait quelle rcfponfe fit fon aduerfaire : mais il eft bien vray-fembla- 
ble qu’il ne fut muet ne négligent à defendre là renommée, la voyant par ce decret diffa- 
mée enuers le monde. 

A v mefme Synode de Ecneuct, Hugues Archcucfquc de Lion (qui eftoit l’vn de ceux 
que Grégoire auoit confeillé qu’on cflcuft apres luy ) fut auec l’Abbé de Marfeille déclaré 
excommunié , poürce qu’il s’eftoit departy 8c aliéné de la caufe du Pâpe Viélor dés qu’ils 
eurent veu qu’on l’auoiteflcu: d'autant qu’ils brufloient d’ambition deparuenirau fie ge 
A poftolique. Qui leur fit faire bône mine au Pape Vi&or tant qu’il fut refufât de la dignité 
Papale, & puis l’abandônercnt & excitèrent des feditions cotre luy apres qu’il l’eut acce- 
ptée. Cependant comme Vi&or fe préparai! à palfcr plus outre,vne maladie le furprit,de 
laquelle il mourut le iG iour de Septembre, eltimâs aucuns que ce fut par vn poifon qu’on 
luy mit dedans le Calice, auec lequel il cclcbroit la Mdlè. Car ainfi l’elcrit Guillaume de 
Malmesberie auec pluficurs autres, difant : ^idprimam Miffam incertum dtfertmine exani- 
matut ceci du y calice ( fi credere dipium ejl) vtntno infetto. Neantmoins les Cardinaux de fa fa- 
dion ne luy baillèrent point de fuccelfeur de cinq mois, vingttrois iours apres: comme 
dit la Chronique de l’Abbaye du Mont Calfin; la première partie de laquelle, qui eft de 
trois liures, finit en ceft endroit : l’autheur defquels a efté Leon Moine dudit ordre, qui fut 
aufii Euefqucd’Hoftie, lequel viuoit lors. Car le quatrieûne qui y aeftcadioufté,eft de 
Pierre Diacre. 
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Ledixfeptiefme Cicle des A rates 483. commence le vingt fixiefme iour 


de Mars de tan 1088. 



! Gÿillavme 2. du nom furnommé le Roux, fecôd filsdu feu Roy Guillaume d’An- 
gleterre, auoit efté laifle en Angleterre lors que fon pere en partir, où il s’y en retourna 
quand fon pere voulut mourir. Au moyen dequoy s’eftât acquis le port & faueur de Lan- 
franc Archeucfquedc CantorBie,ioind la déclaration de fon pere, s’empara par la mort 
de fondit pere de la couronne d’Angleterre, & s’en fit couronner par le mcfmc Archeucf 
que le 27. ou 28. iour de Septembre , ou comme d’autres ont dit le iour delà fefte fàind 
Cofme & faind Damian de l’an precedent, auant que Robert Duc de Normandie qui 

eftoit 
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eftoit Ton frere aifhé,cuft loifir de venir prendre poffeffion de fondroiét d’ai fieffe. Telle- 
ment que s’en retournât en ccfte manière fraudé, le voulut cefte annee répéter par armes 
àlafuggeftion d’Odon Euefquc de Bayeux leur oncle, ialoux de ce qu’il voyoit que l’E- 
uefque de Dunnclinc eftoit plus employé ^ luy au gouuernemcnt des affaires. Et fouz ce- 
fteintention fit paffervnearmee en Angleterre fouz la conduite d’Euftache Comte de- 
Boulôgne & autres Seigneurs dcFrancc:où elle arriua en fi mauuaifc faifon,qu’çllc fut rô- 
puë &deftaiétc. Au moyen dequoy le Roy Guillaume vint à bout facilement des Princes 
& Seigneurs qui s’eftoient efleuez contre luy en Angleterre, les principaux dcfquclse- 
ftoiét Roger Comte de Montgomery, Godefroy Euefquc de Confiance, 6c R.obcrt Cô- 
te de Northumbellande fonnepucu^cfquelsil Ce reconcilia. Parquoy Odo fut comrainét 
s’enfuir en Normandie. Guillaume de Malmesbcrie, Mathieu Paris, Henry dcHunglin- 
gton,Polydore Virgile. 

O t h o k Moine de Clogny & Cardinal Euefquc d’Hoftie, natif d’vnc villedi&e Cha- 
ftillon au dioccfe de Reims en France, eftant de retour d’Allemagne, où il auoit fait long 
temps office de Légat du Pape Hildebrand qui l’auoit eflcué à la dignité de Cardinal , en 
faucur & rccompcnfe des bons feruices qu’il auoit receuz de luy , ayant efté fon difciplcj 
&feruiteurdomeftique. Suiuantauffi l’ordonnance dudit Grégoire, lequel à l'heure de 
fon trcfpas l’auoit nommé entre les quatre qu'il recommanda cftre faiéls Papes apres luy. 
Dont la Chronique du Mot Caffin eferit qu’il fut efleu tuxta Grcgarij ftatutum. Mais les ad- 
uerfaires d’iccluy dirent que Pracipitanter ambiuit & inuafit fedem ^ ipoJlolicam y vfus manu 
auxilto peflimorum^apud quos nec dtuinarum nec bumanarum valet aliquid cojhtutio leçrum. Fut di-ie 
déclaré chef de lEglifc Romaine le n. iour de Mars : d’autant ( au dire de Platine ) que la 
doârine & fain&eté de vie le faifoit digne d’vnc telle charge , & qu'il ne s’en trouuoit de 
plus idoine pour defendre les droiéts & iibertez du fiegcRomain: oupour maintenir la 
mémoire & lesfai&s de fespredcceffeurs. A quoy ilfemonftra non moins induftrieux 
que zélé & diligent. De forte qu’il conduit fi bien Ces affaires, que l’entrcprife de Hilde- 
brand, qui fembloitquafi toute opprimée par l’Empereur, fut remife au deffus, & fi bien 
fortifiée, quelle remit en fin fouz pied celle des Empereurs : nonobftant qu’il euft efté àc- 
eufé & condamné ccfte annee au ConciledeMajencedefâcrilegc&d’impieté par les E- 
juefques de fon party contraire. Cependant on fait compte qu’il a prefidé au fiege Papal 
Ivnze ans,quatrc mois,dixhuit iours. Sigonius dit qu’il confeilla cefte annee à la Comteffe 
Mathilde Ce mariera V velphes Duc de Bauiere,qui eftoit pour acquérir ou entretenir des 
amis en Allemagne: nonobftant que ce confcil ne luy euft point efté donné auparauant 
par le Pape Gregoire,& quelle luy ferait alors grandement en Italie. Car Guillaume de 
Malmesbcrie deciàre expreffément qu’il fut efleué à la pourfuitc d’icelle , & qu’il ne fubfi- 
ftoit en Italie que par la puiflànce d’icclle,difant en ces termes : Sed <equiort vt videbatur cau- 
affuit mtlittd Mathildis , que obltta fexut , ntt dtïfar antiquts Ama^tmbus ferrât a vtrorum agmina 
tn b 'Hum agebat fat mina : tius fuffragio V rbanus thronum afctndtt , indt plus Apojloltcus fecutum per 
vndtcim annos attitauit ecium. 
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L’Emperevr Henry efpoufa cefte annee en fécondés nopccs la vefue du feu Mar- 
quis Vto,fils du Prince de R uffie : & puis mena fon armee contre fon coufin Ecbert Mar- 
quis de Turingiej fur lequel il affiegealechafteau deGlifçhc, pour duquel le faire leucr 
Ecbert alla aflicger fà nouuelle efpoufe en la ville de Quintelbourg. Et puis entendant que 
l’Empereur auoit enuoyé la mcillëurepart de fon armee au fecours , louzïa conduite de 
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Seconde partie 


Hartuing Eucfque de Magdcbou rg (qui s’eftoit remis de Ton party ) il s’en alla donner par 
vn autre chemin fur ce qui demeura au fiege dcGlifchc s fi improuifement qu’il le mit to- 
talement en route le vingtquatriefmeiour de Décembre , eftant l’Empereur contraint 
fefauuer à là fuite. Mais Bourchard Eucfque de Laufanne (quifutceiour-là fonPortc- 
enfeigne)demcura tué fur le châp.Lequel defaftre aduint à l'Empereur par la trahifon du- 
dit Euefquc de Magdcbourg, quiaduertit le Marquis de venir charger l’Empereur lors 
qu’il feroit party d'auec luy auecla trouppe qu’il menoitaü fecours du chafteau dcQuin- 
tilingebourg: comme recitent auec le liure De vnitate Ecclcftt conferuand^ Sigebert, l’A bbc 
d'Vrfpcrg,& le Supplément de MarianusScotus. Combien que félon le liure Devnitdte , 
celà doit eftre attribué à la fin de l’annee precedente: déclarant auflî que cefte-cy la cité 
d’ Ausbourg fut le Lundydeuant Pafques reprife/accagee &deftrui&c par les ennemis de 
l’Empereur, qui l’auoit auparauant deliurce de leurs mains, yeftans introduits parVvi 
goItz,quifedifoit Eucfque d’icelle j lequel reccut bien toft apres le falaire de fa trahifon, 
par vne douloureufe mort qui l’ofta de ce monde. Mais félon les mefmcs autheurs, Gode- 
froy Duc de Boüillonauoit obtenu auparavant de l’Empereur ( en faucur &c côfideration 

Il /* • » * 1 I * T ' /* /Y* • . 1 TV • / « m . 


y 4 i ' 

du bon feruice qu’il luy auoit fait en toutes fes affaires) la Duché de Lorraine. De forte 
qu’il en prit pofleflîon a&ucllc : 8c puis s’equippa pour aller retirer les autres terres qui a- 
uoient appartenu au feu Duc Godefroy leBoflii ion oncle, la ville & Comté de Verdun. 
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Ric.de V vaffebourg 8c Sigebcrt. Vn ancien Chroniqueur adioufte q l’Empereur déclara 
ceftcannee fon fils Conrard Roy des Romains , & le fit fouz ce tiltre couronner à Aix. 

Ladislavs Roy de Hongrie, eut en diuers temps guerre contre lesRufliens, Ru- 
theniens,8c Polonois : de toutes lefquellcs il fortit à fon honneur, & à la confufion de fes 
ennemis. De forte qu’il contraignit les Ruflicns de fc foubmettre à luy, & ofta l’cnuieaux 
Polonois de plus faire des entreprifes fur fon Roiaumc. Bonfinius. 

L e Roy d’Angleterre fe voyant auoir pacifié fon Roiaumc , n’eftima pas fon e/prit fa- 
tisfai t s’il n’auoit pris fa raifon de fon frere , pour le trouble qu’il luy auoit donne. A cau- 
fedequoy iltrouua moyen de fc faire deliurer le chafteau de fàindl Valéry, 8c le port qui 
cft proche d’iceluy en la cofte de Nornudic par ceux qui le gardoienr : & ayant cefte en- 
trée, pafla auec vne grade armée en Hormâdie,pour faire la guerre à fonfrcrc.Qui fut cau- 
fe qu’il appella leRoy de France à fon fecours: lequel y voulut aller voir (ce dit Guillau- 
me de Malbesbcrie Anglois) fi le Roy Guillaume ne luy euftenuoyé des prefents de gra- 
de fomme de deniers, accompagnez de beaucoup de belles prome/Tes, qui le firét de por- 
ter de fon entreprinfe. Parquoy la guerre fe demena longuement en diuers cuencments 
entre les deux freres , iufques à ce que les parents & amis s’entremirent de fi bonne forte 
de les appoinder,qu’ils tombèrent d’accord. Par lequel Robert deuoitlaiflèr àfonfrerc 
les chafteaux qu’il auoit ia en Normandie , auec l’Abbaye de Fefcamp : & le Roy deuoit 
aider à Robert à conquérir ou fe mettre en poflèffioh de la Comté du plaine. Tellement 
que fuiuant cefte pacification, les deux freres mertoient ia leur puiflàncc aux champs pour 
aller aflîeger la villeduMans, quandleurdernierfrercnomméHenryfcdcfpitant de ce 

qu’ils partagèrent ainfi les feigneuries de leur pere, fans auoir honte de ne luy en faire au- 
cune parr,fcfaifif duMontfain<ftMichel,8zlemitcn cftatdedefenfccontr’eux. Ce qui 
les fit laifler leur entreprinfe du Mans , pour l’aller aflîeger auec les forces qu’ils* auoient 
ia appreftees. Contre lefquellcs Henry fe maintint fi brauem et, qu’il ofoit faire fouuét des 
faillies fur cux.Enl’vncdefquellesvnde fes lancierscourantfur le Roy Guillaume, qu’il 
necognoiflbitjleietta defoncheual parterre. Dont toutesfoisle Roy luyfçeut fi bon 
gré, qu’il le prit à fon feruice , & le recompcnfa de beaucoup de biens , tout auflî bien que 
s’il l’cuft bien mérité enuersluy. La rébellion finalement des peuples de Galles contre 
luy, & le tumulte des Efcoflois , luy fit donner fin à ce fiege, pour aller obuier à leurs en- 
treprinfes , apres qu’il veit que Robert fe monftroit trop froid à le pourfuiure : permettât 
auxaflîegez de recouurir eau & viurcs, lefquels il leur pouuoit ofter : Et que l’ayant tan- 
cé de ce qu’il faifoit fi bea u à fon cnncmy ; il luy refpondit qu’il ne vouloit pas laifler mou- 
rir fon frere, lequel mort ils n’en euflent plus eu d’autre. 

O l a’v e Roy de Dannemarc mourut en la deuxiefme année de fon rcgne,ayâtvn fre- 
re nommé Henry ou Erric, qui eftoit au pays de Suede: d’où les Danois le rappellercnt 
pour eftre leur Roy. Tellement qu’il régna fur eux iufques àfon trclpas l’elpace de 9 . ans. 
Lefquels il femble qu’il fault lire pour les 19 . qui luy font attribuez és excplaircsquenoui 
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auons vcuz de Guillaume de Malmcsberie. Si d’auanture il comméça de regner cefte an 
nce, comme Albert Crants & Funccius ont eferit. Combien que Mathieu Paris fait men- 
tiôd’vnRoy de Dânemarc qu’il nome Cnutus,qui fut mafiâcré par fes fubic&sl’an 1087. 

Environ le mefmc temps Haii fils delofeph, grand Pontife & Miramamolindcs 
Mahumctiftes d’Afrique, cftant pafle aucc vne grande armee en Efpagne, faifoit vne fort 
dure guerre aux Çhrefticns d’icelle, mcfmcment au Roy Alfonfe de Caftille. Qui fut cau- 
fc de faire partir de France grand nôbre de Princes & Seigneurs pour aller à leur fecoursj 
entre lefquels la Chronique non imprimée de S. Denis, homme 7. Comtes tous Princes: 
à fçauoir Raymond fils de Guillaume Comte de Bourgongne ; Raymond de S. Gilles & 
de Tholofej Henry de Lorraine, & Rocrod du Perche, qui y fît de mcrucilleux faiâs d’ar- 
mes ienfcmblcvn Guillaume, qui fut cy apres en la guerre de Hierufalem furnemméle 
Charpétier, aucc certains autres. Tous lefquels fc trouucrét à vne certaine iournec( que 
aucuns ont eftimé auoir cfté dide pour ce regard des 7. Comtes. ) Mais les Hiftoires d’ E- 
Ipagnc en parient autrement. Cependant nous auons tcfmoignage de cefte allée de Fran- 
çois cnElpagne en rHiftoire de Guibert, où elle parle dudit Guillaume le Charpentier, 
qui y fut,difant : It tn Hijpamis cùm txptditto Francia ad aucrtendos <jùi ex +4fnca ibidem conflu- 
xerant Pagines moraretnr, &c. Mais les Chroniques & Hiftoires de Portugal atteftçt que ce 
Henry de Lorraine (duquel nous auons parlé auec les precedents) çftçeluy à qui le Roy 
prementionné de Caftille donna lors en mariage l’vne de les filles naturelles nom ce The- ‘ 
rafie,auec vneportion dupaysde.GalIiçc,quieftauiourd’huy duRoiaumç de Portugal, 
qui n'eftoit lors que Comté : Icquelfut cy apres érigé en Roiaume par vn fils nommé Ah 
fonfe,iflii de ce mariage apres qu’il eut conqueftc la cité de Lisbonne fur les Sarrazins à 
l’aide des François. Tellement qu’il en fut appellé le premier Comte, en fauçur du bô fer- 
uicc qu’il luy auoit fait en cefte guerre, & des grandes prcuuçs qu’il y auoit dôné de fa ver- 
tu & vaillance. Ce nonobftant on eft en doute de quelle maifon de Lorraine il cftoit par- 
ty : d’autant qu’il ne fe voit point auoir efté bien cxpreficment déclaré es anciennes) Hi- 
ftoires. Ce qui a fait prendre la hardiefle à Belletorcft de taxer(fçlon la couftumç.defaire) 
tous les modernes qui ont eferit qu’il eftoit fils de Guillaume Baron de Iainuilic , fffcre de 
Godefroy de Buillon ; corne n’ayant pas bié obferuc le? dattes des temps, pour fuppofer 
au lieu d’ieeluy vn Henry Comte de Lembourg & de la bafle Lorraine , qui tint le parjfy 
de f Empereur Henry quatriçlmc, contre Henry cinquiefmcfon fils. Mais il deuoir fça- 
uoir luy-mcfmc que ce Henry n’obtint rien en la Lorraine que depuis le trefpas de Gode- 
froy de Buillon: & qu’il ne fut contraint de)e quitter qü’aprcs lç trelpas dudit Henry 4. 
quiaduintau mois de Iuillct de l’art mil ccntfix. Auquelan&moisaufîîRodericdeTo- 
lettc& Alfonfe Cartagenc rapportent la mort d’AlfonfcRpy de CaftillepercdeThera- 
fic. Ce qui ne s’accorde pas bien auec fes autres fiuftcs. Au refte les Hiftoires d’Efpagnc 
déclarent que le principal motif qui fitpaflèr ceHaly cnElpagne, futpo u rpren dre fa 
raifon de Benax Axa pu BcnalTa,qui s’eftoit rcuolté contre luy. Tellement que l’ayât fait 
tomber entre fes mains, il luy fit trancher la tcftc,& puis s’empara de €ordouë, Seuille, & 
de toute l’Andalou fie: réunifiant tous les Mahumctans d’Afrique & d’Efpagne fouzfon 
obcifiànce. Puis delà s en retourna en Afrique , ou il vçfquit encor douze ans: félon 
qu’a eferit Bellcforeft en la Cofinographie deMunftcr,où il lemblc attribuer mal à Iufcph 
ce qui appartient à fon fils. 

L 1 PapcVrbainfc déifiant (Comme dit Platine) des Romains, fe transporta aucc fa 
Court à Mclphcs : où il célébra vn Synode, auquel il confermales a êtes & ordonnances 
de fes predeceflcurs. Et puis mit d’accord le Prince Bocmund aucc fon frère Roger, qui fe 
vouloientfaire guerre pourlafuccefiiondeleurpere^faifant que Bocmund fe contenta 
d’vne partie des villes qc la Poüille : demeurât tout le refte à Roger, auec le tiltre de Duc, 
à qui il en donna la confirmation, le laiflant quant-&-quant fouz faconniucncc fefaifir 
des terres de l‘Eglifc,qui eftoiét depuis T ribur iufqucs à V clitri. Onufrius toutesfois rap- 
porte feulement la célébration du Concile de Mclphc à l’an 1091. & de celuy de Capüa à 
cefte annee. t 
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L t s Normans &r la ComtefTe Mathilde ftimülez par le Pape Vrbain, commencèrent à 
ncmuër mefnage, & exciter des rcuoltes en Italie contre l’Empereur Henry. De forte que 
ils firent vaciller les Romains. Qui fut caufc de faire repafler les Alpes à l’Empereur auec 
vne grande armée, qui ne partit de fept ans apres d’Iralic/aifant continuellement la guerre 
à fes ennemis. Mais Sigonius recite qu’eftant arriué en Italie, qu’il eut premièrement affai- 
re à la ComtefTe Mathilde, qui s’c'ftoit la mieux appreftee à s'oppo fer à fes deffeins. Telle- 
ment quauec la puiffance quelle auoit, elle luy dôna vne charge fi afpre, quelle en reuint 
à fon honneur , amenant auec foy deux Eucfques du party du Pape Clement prifonniers, 
qui fe trouuerent en cefte rencontre. Ce qui irrita de telle forte l’Empereur, qu’il la pour- 
fuiuit de plus grande animofité qu’il ne failoit. Au moyen dequoy il reduifit malgré elle 
toutes les places 8c forterefles de deçà le Pau : & puis Payant contrainte de fe retirer a 
Canofle,fe mitàafliegerla ville de Mantouc, auec deliberation de n’en partir qu’elle ne 
luy fuft rendue. Cependant fes aduerfàires qu’il auoit en Allemagne, ne demeurèrent en- 
dormiz. Car Vvclphecy deuant Duc de Bauicrefc mit par emblee dedans la cite d’Au- 
fbourg, & la bailla en proyc à fes gens. Herman qui s’eftoit cy deuant fait Roy de Ger- 
manie, voulant exciter de nouueaux troubles contre l’Empereur en la Lorraine , fut tué 
deuant vne ville qu’il vouloit affieger. Comme aufli fut Egbert Marquis de Turingic , de- 
uant vne autre au pays deSaxc,parvn autre Marquis nommé Henry, à qui il auoit com- 
mencé la guerre. Et fut aufli obfcrué,quc tous les Chefs .Capitaines & principaux de la ré- 
bellion contre l’Empereur, tantfeculiersqu’Ecclëfiaftiques, moururent en lamcfme an- 
née : entré lefquels on nomme outre les precedents Luitolf Duc de la Carynthic , qui a- 
foiroit aufli bien que le Marquis Egbert à l’E mpirc, B ertold fils du feu Roy Rodolfe Duc 
de Suaube, 8c Hugues Comte d’Alfatie ; auec les Eucfques Adalbcrc de V vicebourg , 8c 
Herman de Metz j lefquels nefc voulurent oneques reconcilier auec l’Empereur. A- 
ubntin. 

S’e st a n t la ville dcNcete en Sicile rendue cefte année au Prince Roger, toute l’ifle 
fctrouua deflors entièrement reduiéte en fon obeiflince. Tellement que luy 8c fa pofte- 
ritc Iapoflcdcrcntpaifiblmct toufîours depuis, iufqucs à ce quelle en fut dcfpoüillec par 
les Allcmans. Mais Roger non content de cclà, pafla incontinent apres la reddition pre- 
cedente en l’ifle de Malte, laquelle il contraignit femblablement defe foubmettre à fa 
volonté. Thomas Fazcllus. 

O d o n fécond du nom Comte dé Proucncc mourut , laiflànt vn fils nommé Gilbert, 
qui fut fon heritier 8c fucccfleur en la Comté de Prouence: lequel eut à femme Tiburfie 
ComtefTe de Rodes & de Gifiuaudan. Mémoires de Prouence. 

Les Prufliens 8c Pomcraniens s’eftansrcuoltcz&misen armes contre le Prince ou 
Roy de Pologne, perdirent vne cruelle 8c fanglantc iournec contre luy, quifut donnée 
le quinziefmeiourd’Àouft. Laquelle toutesfoisnelcsrenditmattczpourccfte fois : car 
ils fe maintindrent encor enleur rébellion l’efpace de quatre ans. De forte qu'il les fallut 
auoir par quatre expéditions.' Martin Cromcr. * 

G v 1 n g v e s fils d’Ali grand Pontife de Maroc, delà famille des Alraoranides, & Mi- 
ramamolin de toute 1 ’ Afrique,ayât enuic de venger la honte q fon pere auoit receuë 3 . 4 ns 
auparauant deuant V alence par Cid Biuar , pafla auec vne armée de vingt mille cheuaux' 
8c d’vn nombre infîny de fanterie en Efpagne. Mais eftant arriué deuant Valence, fçeut fi 
l mal 
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mal faire fon profit de l’exemple de fonpere, qu’il fut demefme façon vaincu Si mis en 
route auec toute fon armee par fon ennemy, luy JaifTant toutes les richcffes dcfon camp. 
Dont il prit vn tel regret, qu’il s’en laiflà moutir, ayant premièrement fait promettre à fon 
frere Bucar , qui luy fucceda à lès cftats Si honneurs , qu’il fc hazarderoit encore à venger 
le deshonneur que fon pere Si luy auoient receu par Cid. 

En lamefmeannee Bernard Archeuefquc de Tolettefitreedifier Si rcflaurer la ville 
dArragon,qu’on difoit anciennement Tarafcon (qui auoit demeurce deflruiéte Si defertc 
depuis la première entrée des Sarrazins en Elpagnc)du commencement du Pape Vrbain. 
Rodericchap.77. Dom Ant.Bcnther. 

L a n fr a N c Archeuefquc de Cantorbiç, oppugnateur delà do&rinc de Berenga- 
rius,deccda,IàifIàntfamemoirefort recommandée en l’Eglifc , pourauoir par feseferits 
fort afprement défendu la vérité d’icelle touchant le Sacrement de l’Euchariflie. On l’ac- 
cu fed auoir eflé caufe de faire Ipolier lefrereaifnédefon droiél qu’il auoit à la couronne 
d’Angleterre, pourla faire demeurer aü puifné. 

Le Pape Vrbain partant de Melphes, s’en alla tenir vn Synode àTroyecn la Poiiille, 
pour toujours mieux eftablir Si confermcr foh autorité , Si depfimcr celle de fon aducr- 
(àirc : qui de fon cofté ne laifïoit aucuns moyens en arrierc,par lefquels il pouuoit faire va- 
loir là caufe. A raifon dequoy Sigebertcfcrir ,que cependant qu’ils fcguerroyoicnt ainfi 
i’vn l’autre , le règne efloit bandé contre l’Eglife; que lvn excommunioit l’autre, 8i 
qu’ils mefprifoicnt l’excommunication mutuellement l’vndelàutrc par préjudice de fa 
:aufe ou de perfonne. Mefmement qu’ils abufoient . defauûorité d’excommunier l’vn à 
l’encontre de l’autre, plus pour fatisfaire à leurs pafîios,quc pour le refped de iuflice : l’au- 
torité de celuy qui auoit donné la puilTancc dé lier Si deflier efloit faite contcmptiblc Si 
Jcnulcflimé. 
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L a mort des principaux aduerfaires de l’Empereur, futcaufcque les Saxons mirent 
volontairement bas les armes, Si fe compofercnt à la paix : mcfmemét que Vvelphe Prin- 
ce.de Bauicre alla demander pardon de fesoffenfes àl Empereur, qui lors pourfuiuoit 
fes ennemis d’Italie, nommément la Comtelfc Mathilde, de telle puifïàncc qu’il deffit fon 
armée, luy oflales villes de Florence Si de Fcrrare , qui fe rendirent à luy apres qu’il eut 
affiegé la cité de Mantouc,fi longuement & opiniaflrément quelle luy futrcduëau bout 
d’vnze mois» Abbé d’Vrfperg,Sigebert,Sabellic,Auentin. 

Comme Foulques /innommé Rechin Comte d’Anjou fefuft rendu grandement in- 
fâme enuers tout le mode, à caufe de fes paillardifes Si adultérés , Dieu vint à le punir d’v- 
neaurre infamie venant d’vnmefme péché. Car le Roy Philippe de France eflant non 
moins que luy addonné aux plaifirs de fa chair, l’alla voir à T ours, où il s’enamoura cha de 
la femme d’iceluy nommée Bcrtrade, fi à bon efeient qu’il la fit bien tofl apres ràuir Si en- 
leucr par vnGcntilhommenommé Guillaume Rechin, qui la luy mena, Si la retint defi- 
lors auec foy comme fa femme, apres qu’il eut fait enfermer fa légitimé efpoufe à Mon- 
trcüil, qui efloit la place de l’alfignation de fon doüaire. Qui plus cfl, il vint à fe tellement 
! laifïcr enforceler de l’amout de celle Bcrtrade, qu’elle le tenoit coiffé en forte qu il ne fai- 
fbif rien que par lavolonté d’icelle : Et que ny les Euefqucs , ny les Seigneurs , ny aucuns 
autresne peurent par aucune remonftrance qu’ils luy fçcurent faire le dcflourner de ceflc 
folle fàntaific. 

Berïngarivs cy deuant Archcdiacrc de Tours , qui auoit eflé condamné Si de- 

' ' " V V V ij 


claréhcrctique par les Papes, à caufe de la doârine touchant l’Euchariftic qu’il auoic pu- 
bliée, mourut ccftc année catholiquement, aucc contrition & dcfpiailànce d’auoir cftéfi 
teuefehe Se arrefté en Ton opinion. Neantmoins il s'eft trouué encore aptes luy pluficurs 
difciplcsdc ion herefic j entre lcfquels le pourrait faire que furent ceux qu’on a nommez 
PaterinSjdelqucls nous parlerons cy apres; pource que leliure De vnitateEcclefttconftnun- 
tefin oigne qu’ils s’cfleucrcnt en ceiiecle. 
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L’EmpereVr pourfuiuant Tes conqueftes fur la Comtcffe Mathilde , entra és terres 
d’icelle , qui font delà le Pau ; où il prit aucunes villes & places , & en afliegea d’autres à 
temps , fignamment le chafteau de Canoffe: d’où il fut honteufement repoufle, & perdit 
vn fien fils qu’on n’anommé deuant Carpinete. Dontil fut tellement troublé, qu’il reme- 
na fon armée deçà le Pau , donnant moyen à la Comtcffe de regaigner tout ce qu’il auoit 
pris fur elle de delà: comme recite Sigonius. Les Hiftoriens Allemans n’ont fait aucune 
mention de ce fils. 

Les peuples du pays de Galles fc rebellèrent en ce temps contre le Roy Guillaume j à 
caufe dequoy il mena vnc armée contr’eux,qui ne fit rien de mémorable , pource qu’ilsfe 
tindrenttoufiours cachez és lieux montueux, couucrtsdcbois&dc difficile accez. De 
forte qu’il fut contraint de les laiifer faire à leur guife,iufqu’à vncautre opportunité. Po- 
ly dore Virgile. 

G e o f r. o r Euefque de Chartres cftant diffamé & conuaincu de plufieurs oaillardi- 
fes, adultères & maluerfarions,fut depofé par le Pape Vrbain. Lequel mit en fon lieu lues 
ou Iuon auparauant Abbé de fàinét Qucntin,hommc do&e Se de bonne réputation, cfpc- 
rantfe fairepariceluy planche furies libertez Se franchilcs de l’Egliic Gallicane. Dont 

les Euefqucs de France furent merueillculcmcntoffeniêz, qui voyoient bien que par les 

anciens Canons Se couftumcs de 1 Eglife, que la caufe de Geofroy deuoit auoir efté iugec 
en première in fiance par fon ordinaire, pluftoft que par le Pape , qui au fort aller n’en de- 
uoit auoir que la dernière cognoiffance. Et queparccfte inuafion leurs droits cftoient 
fraudez. Aceftccaufe Richier Archeuelquedc.Sens & Métropolitain delaprouinccoù 
cft affife Chartres, s oppofa à la promotion & confecrarion d’Iues fans le vouloir accepter 
pour Euefque. Qui plus eft,lcs Eueiqucs de Paris, de Troycs & de Meaux feioignans auec 
le Métropolitain, voulurent remettre Geofroy en fon fiege. Dont lues appella au Pape 
ainfi qu’il fc lift en fes Epiftrcs j.Se 10. Lequel emporta en fin gain de caufe,par la tolleran- 
ce Se conniuence du Roy,qui fc laiffa tôdrc la laine fur le dos , afin qu’on ne le deftourbaft 
delà compagnie de là Bertradc. Etpourccquii veit que tous fes fubieéls en cftoient fcâ^ 
dalifcz,il s’efforça d’obtenir difpenle du Pape de l’efpoufer,fans qu’il y euft diuorcenyfc- 
paration d’aucc fon efpoufe légitimé pour caufe iuftifiec Se approuuceiuridiquemét. Tel- 
lement qu’il vint vn Légat en France nommé Roger delà part du Papeslcqucl fit tenir vn 
colloque à Scnlis ; auquel fût prouué qu’vn homme pouuoitefpoufer vnefemmeque 
il aurait entretenuë comme fa concubine. Et fuiuant ccftc eonclufion le mariage fut fai<â 
iC folemnifé publiquement entre le Roy & Bertradc, nonobftât que lues qui eftoit Euef- 

3 ue de Chartres, n y voulut aucunement confentirny l’approuuer, ains fit tous fes efforts 
e deftourner les autres Euefques de faire autrement que luy , félon qu’il le voit eferit en 
fes Epiftres 10. 13. 17. Lequel mariage toutesfoisfcmblcs’eftre fait les années enfuiuants, 
apres le decez de Foulques Comte d'Anjou, qui décéda beaucoup pluftoft que la Chro- 
nique d Anjou n’a dit. n 

B v c a r fils du grad Miramamolin d’Afrique , ne voulant mâquer à la promeffe qu’il 
auoit faiéle à fon frere, cquippacn deux ans laplus grande armee que fonpere & frere 
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euflcntiamaismifc en campagne: tellement qu’on fait côprequ'il y auoit zz. petits Rois 
fes fubie&s &valïàuxj lefquels paflercntaucc luy en Efpagne. Etcftans arriuczdeuant 
Valance,furent combatus le as>.iour de Mars par Cidjde tel heur qu’ils n’eurent pas moin- 
dre marché que des autrcSkCar ayant taillé en pièces u.millc dclcürs gens, pris dixfcpt 
de leurs Roi$,& gaigné toutes les richeflcs de leur cap, mit tout le relie de leur armée hon- 
teufement ert routte. Dom Anth.Benther. 

V va ltr.amvs Eucfquc de Niemboürg défendit en ce temps par eferits la caufe de 
l'Empereur Henry contre les Papes, lelqucls mcfmcs il irnpugnoit d’autât fort aigrement, 
qu’vn certain Comte nommé Ludouic les défend oit. Supplément de MarianusScorus. 
Auquel temps aulfiviuoitvn certain Cardinal nommé Benno, quia cfciitla vie des Pa- 
pes de ce temps, mais auec paflion. 

I l fe fit aufli en la mefme annee vn liiirc intitulé De vnitate Eccltfue conferutnd a , pour la 
defenfe de l’Empereur & de fon Pape Clcment,auquel il refpond aux inue&iucs que plu- 
ficurs auoient fait contr*eux:dont aucuns elloient moines de l’ Abbaic d’H irlaugie,il le dé- 
clare en iccluy eftre Allemand. 
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L a puifiance de la Comtcfle Mathilde eftoit reücnue telle en ce temps en Italie, quelle 
eut moyen de faire vne püifiante armee pour l’oppofer aux entreprises de l’Empereur 
Henry(ainfi que Blondus & Sabellic récitent.) De forte quelle luy donna bataille, dont 
(à leur dire) elle gaigna lavidoirc,au moyen de ce que Conrard fils d’iceluy îailîa l'on par- 
ty, prenant intelligence auec fes aduerfâires.Qui fut caufe de faire retirer le pere l’aunec 
enfuiuarit en Allemagne, menant auec foyfon Antipape Guibert. Mais les Hiftoriogra- 
phes Allemans nient conftamment que l’Empereur ait perdu aucune bataille contre Ma* 
thilde.Combien que Sigebcrt confeflc qüelareuoltc de Conrard offtifca grandement les 
victoires de fon pere, & atténua fa puifTance» Et le Supplément de Marianus Scotus tcf- 
moigne, qu’il fempara celle année de là Lombardie à la fuggeftion de la Comteflc Ma- 
thilde & du Pape, & y régna en la façon qu’auoitfaid fon pere. Neantmoins il fcmble 
que l’Abbé cTVrfpcrgamieux obferué,que l’Empereur demeura feptans en Italie, & qu’il 
n’en partit deuant l’an 1097. pource quelc Pape Vrbainfutau tefmoignage mefme de 
Guillaume de Tyr,liurc 1. chapitre i4.contraint de fenfuir en France l’an 1095-. par l’Em- 
pereur qui le pourfuiuoit. Comment qu’il enfoit, il ne fcmble pas non-plus que le filsfe 
foitapcrtemçnt aliéné de fon pere deuant fon départ d’Italie, filcft vray quelon pere luy 
enaitlaifièlegouuerncmcnt,quandilehpartit.Parquoyfi ce fut celle annee, le nombre 
des 9. ans que régna Conrard en Italie félon l’Abbé d’Vrfpcrg fera vray:fînon, il fault que 
on lifcd.au lieu de 9. 

Robert furnommé de Phrife Comte dcFlandre mourut, laiflfant vnfîlsde mefme 
nom que de luy,quifutfon heritier &: fuccclfeur en la Comté de Flandre, lequel fut fur- 
nommé de Hicrufalcm, pource qu’il fut du voyage que les Princes François firent. Chro- 
hiq.de Flandre; 

F R a t 1 s l a v s, ou félon les autres Vratiflaus, premier Roy deBoëmemourut,laif- 
lantplufîcursfils,àfçauoirBretiflans,Borifnoiüs, Vladillaus fie Sobicllaus : qui furent 
déboutez de la fuccelfion par Conrard Marquis de Morauie leur oncle, qui fempara de 
force du Royaume de Boëme.Encore que Dubrauius cllime que ce fut par l’ordonnance 
du Roy dcfun&jquil’auoit pfeferé à fes propres enfans , nonobllant toutesfois qu’il te- 
uint encor quelque temps apres la mort d’iceluy(qui luy aduintfept mois apres qu’il fen 
fut mis en pofTcmon)à fes nepueux , quiletindrent l’vn apres l’autre fans fofer nommei 

VVV il; 
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Rois,ains feulement Princes ou Ducs,iufques à leur nepucu Vladiflaus, qui fe fit donner la 
permiflion de prendre le tiltre royal par l’Empereur Frédéric premier enuirô 6o.ans apres; 
Cômc dit l'Abbé d’Vrfpcrg,Suppléméc de Marianus ScotuSjHiftoires de Pologne & de 
Boëmc. Le confcntement deiquels nous donne à entendre,comme Dubrauius par faultc 
d’auoir bien obferué l’ordre des chofcs & leurs temps f’eft lourdement abulc , de ce qu’il a 
efcritfiprolixcmentliure io.&c u.dc fon hiftoirc de Boëmc du Roy Vratiflaus,(ignâmcnt 
decequ’ilditqu’ilavefcuiufquesau temps de l'Empereur Lothaire, & qu’il fût déclaré 
Roy pari Empereur Henry cinquiefmc. Bonfînkis toutesfois enfon hiftoire de Hongrie 
eftime,que Conrard fut chaffé de fon Roiaume par vn fien parent nommé Suenroplux,& 
que le Roy Ladiflausquieftoitfonbeau-perc, feftoit mis en équipage pour lcreftituer, 
quand la maladie dont il mourut le lurprit. 

Les Prufliens,Pomeranicns &Caffubienseftàns vaincus de toutes façons par les Po- 
loncis, furent contraints de prendre la loy d’eux, mettans fin à leur rébellion; Martin 
Cromer. 

Simon & Iean , tous deux Grecs, Patriarches de Hierufalcm & d’Antioche en ce 
temps. 
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de Feurier. \ 


Papes. 7 j 


E. de Grèce. 


R.d~drragon. 31 


R. des Efcojfoii. 3 6 


R .<t ^4 ngleterre. 7 


DucsdeVemfe. g 


R.de Cajlslle. 


Comtes de la P ouille. 


R.deDannemarc. 


R.de Boi'fne. 


R o c e R Duc de la Poüillc defeendit auec armee en la Sicile, où il prit la ville de Syra- 
cufe.&y trouuantlafiilcde Robert le Friion Comte de Flandre nommée Hala,la fitfa 
femme, dont il eut apres Ion fils nommé Guillaume. Pandolfo Collinutio,Blondus, 
Predislavsou Bifetiflaus, félon dautreS Brctifiaus, fils du feu Vladiflaus Roy de 
Boçme,cftant en Hongrie, où il feftoit retiré du viuant de fon pcre,pource qu’il l'auoit 
courroufle, fut apres le trefpas du Roy Conrard fon oncle, quoy qu’il euft laiflé deux fils 
Vdalric & Léopold, rappelé des Boëmiens pour régner fur eux. Au moien dequoy quand 
il fc vitbicn cftably en fon eftat,il fe laiffa furprendre de l’cnuiedc recouurerce qu’il pour- 
voit du Roiaume de Pologne, où il eftimoit auoir quelque droit parla donation que 
l’Empereur en auoit faite à fon pere.Dc forte qu’il fe jetta dedâs la Silefic, laquelle il Cufi 
mit facilement à luy auant que le Roy V vladiflaus de Pologne fùft entièrement depefehé 
de la guerre Pomeranique.Maisà fon retour il ne retira pas feulemët à foy ce que les Boë- 
miens luy auoientoftc,ainsau(fi les fit hafter de fe retirer en leur pais. En laquelle guerre 
Boleflaus fon fils aage lors feulement de j.ans, fit contre fon aage vne expérience mcrueil- 
leufe dé fa vaillance. Marrin Cromer. 

Les Euefqucsdc France ayansfait grande in fiance auprès du Roy Philippepourlefe- 
parcr de fa concubine fans rien cffçtucr, Hugues ArchcuefquedcLion eut charge delà 
part du Pape de pourfuiure cet affaire. Tellement qu’il fît à ceftc fin pluficurs affemblees 
Sy nodales par la France, qui ne reuindrent à aucun effet. Dont il fut fait commandera et 
aux Àrchcuefques de procéder par cenfures Ecclefiaftiques contre le Roy. Mais il fut ad- 
uiféqu’cllcs feraient differcesiufques au Concile de Clermont. Or pource que par tant 
daflcmblecs Synodales les F.glifesde France furent grandement chargées &foulees de 
fraiz,les Euefques en firent de grandes querimonies , fignamment pour vne que ce Légat 
vouloit encore faire outre les autres.Occafion pourquoy lues Euclquc de Chartres en ef- 
criuitfon Epiftrc52.au Roy Philippe.-où parlant dudit Légat dit, que fil le faitr, fi eft-ce 
que ce fera contre les traditions A poftoliqucs,& contre toute couftumc del’Eglifc : fi ce 
n’eft que quclqu’vn fuft à certain lieu limité & commode appelle par les Légats Apoftoli- 
ques pour quelque ficnnc fiiutc:&: qu’il n’y puiflè auoir aucun fubterfuge de comparoiftre 
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fans caufe&cxcufe légitime. Que fi aucun vcult angarier entre & contre les bornes or- 
données par nos pères, c’eft à vous (Sire)dc refiftcraueclcconfcil à Tes iniuftes opprelfiôs. 
Afin que ce qui appartient à Dicu/oit rendu à Dieu: & que cependant les Rois iouy fient 
de fhonneur qui leur cft deu. 

Av mefme temps le Roy d’Anglcterrcfitvnvoyagcaucc armee contrcRobcrt Duc 
deNorthumbellande,& contre ceux du pais de Galles: dont ilreuint à Ton honneur & 
auantage. Matthieu Paris. 

A nselme natif d’Iralic, difcipledcLanfrancus propugnateur affectionné de l’au- 
thorité des Papes, fut ccfté année félon l'Abbé Dodechincflcu Archeucfquc dcCanror- 
bie,duconfcntemcntduRoy.Auec lequel toutesfois il entra tout incontinent endiffe- 
rcntpource qu'il fe voulut aller faire confcrmer & inueftir parle Pape: afin de luyouurir 
le chemin à fe vcndiquerl’inueftiture des bénéfices & prclaturcs d’Angleterre parla verge 
& par l’anneau, laquelle le Roy fuiuantrexcmplcdcfcs predcceffeursdifoit n’appartenir à 
autre qu a luy.Tcllcmcnt qu’il fit aflemblcr four ceftcoccafion au milieu delaCarefmc 
en la ville de Rotingehan,lcs Prélats de fon Roiaume : qui iugeretit ce different au plaifir 
& volonté d’iccluy.A quoy toutesfois l’Archcucfque ne voulut donner aucun consente- 
ment nyapprobation.Dont il fut comme rebelle & obftiné non feulement demis de fa 
dignité.mais auflî enuoié en cxil.auquel il fe retira vers le Pape V rbain en ItaliciQui à l’oc 
cafîon de luy,efcriuitvne lettre au Roy d’Angleterre pour le faire déporter de l’vlurpa- 
tion de l’inueftiture des bcncficcs:&aflemblavh Synode en la ville de Barien laPoüille, 
qui fut commencé le premier iour d’OCtobre * où l’erreur des Grecs touchant l’article du 
fainCt Efprit fut réfuté &condamné:Commc Ediuerusen la vie d’Anfelme récite. Mat 
thieu Paris en fon recueil de fes hiftoires d’Angleterre adioüfte,qüc le Roy Guillaume fut 
deflors mal affectionné enuers le Papc,tant pour la caufe precedente, que pourcc qu’il fai- 
foit ja eftat de demander prefens plus que de couftume.Dc forte qu’il nev oulut permettre 

3 u‘aucun de fes fubjeCts allaft à Romc.Cé qui fut auflî l’occafion pourquoy il tint le party 
c Guibcrt,& de l’Empereur Henry contre Vrbain.Dauantage de ce qu’il le monftra touf- 
iours depuis plus farouche & mal bénin enuers les gens d’Eglifc, qu’il n’auoit faitaupara- 
Uant. Guillaume de Malmesberie. 


Fin de la féconde partie, 
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vilain &Berengier de Bretagne entrent en difn- 
fion tvn contre l autre. 573. 

vilain furnommé barbetorte f empare de toute la 
Duché de Bretagne.^ 8 z * il laijje deux fils n.ù ^ 
hors mariage. 612. 

vilain 3. du nom Duc de Bretaigne meurt, laifjant 
vnfils en fort bas aage nommé Conan. 6 6 3. 

Alains nation s cythique. 14. 

les Alains f arrefient en la Lufitanie & prouince 
Carthaginoifè. 24. 

les Alains &Vvandales courent & rauagentle 
païs de Grenade & de Portugal. 37. 

les Alains chajfe\de la Gaule par Childeric.99. 
Alahis Duc de Trente fe rebelle contre les rots de 
Lombardie. 293. 

Alahis Duc de Trente gaigne quelque vitloire fur 
le prince de Bauiere. 303. <3^304. 

A lamandarus & Z ar et hui capitaines Sarrasins. 
116. 

Alamandarus prince (tvn certain canton de Sar- 
rasins fe fait baptiser en la religion Chrefiien- 
ne. 131. 

Alamandarus roy des Sarrasins fait guerre à A- 
retas. 16 3. 

A lamandares & Alethus , rois de quelques Ara- 
bes fe font guerre tvn à l’autre. 170. 

A laric apres le fac de Rome meurt. 2. 

A laric prince des Vvtfgots prend le nom (y* filtre 
du roy. 2. Ejl d intelligence auec S tihco. 7. 

Alaric occupe le païs d’Epire & d'idlyrie. 8. 

A laric pajj'eauec fe s gens en laDalmatieouenla 
Pannonie. 9. 

Alaric fort de la Pannonie, pour venir chercher fa 
fortune en Italie i 1 0 . 

Alaric ejl efpargné par Stilico , afin de l'obliger à 
fon feruice. H.& 13. 

Alaric leue fon camp de deuant A fi, 11. Efi mis en 
route par Stilico. 1 2. s'en retourne en la P anno- 

nit : . . y. 

A laric enuoye fommerStilico de le payer du falaire 
qu’il auoit mérité. 18. 

Alaric ajîiege R orne, (y le prend. 19.10. 103 
Alaric roy des Vvifgoths porte enuie à la proffie- 
rité & agrandi fjement des François. 119. 

Alaric recerche Clouis d’amitié & alliance. I22. 
Alaric demeure occis fur le champ des propres 
mains du Boy Clouu. 123. 

A Ibadalla Zubio efi chajfé de la cité de Damas. 
305.^311. 

A Iberic ou Aulberon fils de Clodion meurt, lai (fiant ► 
deux fils. • 107. 

A Iberic efi caufe que Hugues fon beaü-pere efi 
chafjé de Rome. 339. 

A Iberic patrice & prince de Rome meurt, laijfant 
vnfils nommé Otlauian. 384. 

A Iberic efi en bruit pour fon fçauoir. 746. 

Albert de Babemberg perd fis deux freres en vn 
combat. 327. 

Albert moine de Lob, et puis abbé de Gemblac.64.5 
Albert Comte d'Alfatie fe met auec fin armee de- 
dans la duché de Lorraine. 71 1. 

Albert marquis et Aujlriche meurt. ' J 11. 

A Ibert le grand natif du païs de Suaul>e 3 nafquit. 
}.part,19Ç. 

Albert patriarche de Hierufalem reforme la reigle 
des Carmes. 3. part. il 3. 

A Iboin fils du Rojy A udoin Thorifmund & fin 
fils. H 4 * 

A Iboin Roy des Lombards réduit tout le pats de 
Friul en fin çbeifjance. 194. 1 / continue fis vi- 
ctoires. 195. 

A Iboin roy des Gepidesfait enchaffer le tefi de Co- 
mim roy desLobards pour fen Jeruir à boire.ljô 
Alboin roy des Lombards fort delà Pannonie pour 
venir conquefier l'Italie. 192. 

Alboin mene toute fapuiffance deuant Faute. 199. 

1 1 enge le païs de Spolet en Duché. 19 7. 

Alboin Roy des Lombards entre dedans Pauie, & 
y efiablit fon fege royal. 198. il meurt par les 
aguets de fa femme. 199. 

Alcan roy deCordoueen Efpagne meurt, ayant no- 
mé Abderrame qui luy fucceda à la courone. q.10 
A Ici entre en pofjcfiio du royaume deCordouc.jîo 
^6 tlcimui Quitus Euefque de Vienne en Daul- 
phiné. 108. 
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Alcutnus fumommé Albinus ,difciple du vénéra- 
ble Bede.tfl.il decede. 4 oz * 

l'Alcoran traduit par RoberM Ketenenfs ,par le 
commandement de Pierre abbé de Clugny. 2 J 6. 
l'Alcoran a eftéfaicl en dix ans , & dix. ans ont 
efié employexj, le faire recevoir. z6z. 

^ ilerede R07 de Nortumbeüande en ^ 4 ngleter - 
re ejl chajfé de fon Royaume par fes jùbietts.tfi 
^ 4 Ida veufue du feu George duc d Abafgie. 6h6. 
A lid capitaine des Sarrasins. > 308. 

^ 4ldinius Roy d'une partie de l'Angleterre. 101. 
Alduin, comte dAngoulefme. jyz. 

Alexandre euefque a Antioche . 19* 

Alexandre gouverneur de l'Italie , plus adonné k 
remplir fes coffres qu'à fe faire aimer des Ita- 
liens. I« 7 - 

Alexandre patriarche d Antioche. 3 1 Z. 

Alexandre Empereur de Grecefejlant corrompu 
par quelques exceTi, meurt. çzy. 

Alexandre z. du nom pape de Rome. 734. il 

* meurt. 75 r * 

Alexius patriarche de Conjlantinople meurt. 

704. 

les Alexandrins adheroient à /’ erreur dEutyches. 
16 j. 

Alfrede Roy de Northumbeüande en Angleterre 
meurt. 3 iZ.cÿ' 3 I 4 * 

Alfonfefils de Pierre duc de Cantabre, gendre du 
Roy Velagius. 331. 

Alfonfe furnomméle Catholique ,3. RoydeLeon 
meurt. 3Î Z - 

Alfonfe ou Adelfonfe z. du nom , fumommé le 
chajle , ejl Roy de Leon.tfl.il meurt. 4ZZ. 
Alfonfe 3. du nom, fumommé le grand Roy de 
Leon ou de Cajlille , meurt. 4 97 * 

A Ifonfe Roy de Cajlille, reftgne fon royaume, pour 
entrer en vnmonaflere. 517. 

Alfonfe R 07 de Leon en Ejpagne ef bleffé,dont il 
meurt. 6j3* 

Alfonfe Roy de Cafiiüe donne fecours à la ville de 
Tolette. 71 

Alfunolde malheureufement mis à mort par les 
Northumbriens. 37 ^* 

Alhacem ou Alhalem, O* félon £ autres Hufem, 
fis ai fié de Hali <&■ de la file de Mahommet . 
z%7.Efmisamort. 300. 

Alhad Roy des Anglois orientaux meurt en vne 
bataille. 2-73* 

Alichius euefque de Cahors. 14. 

Ahdvvfe Roy des Eftranglois commence à ré- 
gner. 188. 

Alipius euefque de Zagaf. 14. 

Alitheus euefque de Cahors. 8z. 

Alla R 07 de Northumbeüande augmtnti grande- 
ment l'efendue de fon Royaume. 187 • 

Alla z. Roy de Northumbeüande meurt fins laif- 


. fer aucuns enf ans. 223. 

les AÜemans offrent leur feruice à Honorine , & 
font refvfe%. 8. 

les AÜemans font des courfts iufques dedans la 
Bourgongnctranfurane. Z4 9. 

AlmanforRoy de Cordoue rentre derechef dedans 
le royaume de Leon. 6oo» 

Almanfor Roy de Cordoue mene vne armee de- 
dans le pais de Gaüice & de Portugal. 610. il 
revient avec vne armee dedans le païs de Ca- 
jlille. 611. 

Almaric fis d Aluric roy des Vvifgoth^. 1 z y. 
Almaric ejl defeonfit en vne grofjebataiüe , où il 
ejl occis. 148. 

Alpaide damoifeüe avec laqueüe Pépin commet. 

toit adultéré . 309. 

Alphafal fumommé Solima, obtient toute la Tur- 
quie, pour en faire comme vn rempart des T urcs 
contre Us Grecs. 750. 

Alpin Roy dEfcoffe ejl deffait occis par les 
Piéles. 435. 

Almeric freredç Guy de Lufgnen , eft Rqj» de 
Hierufalem. part. toi. 

AlmenonouAly Maimon , Roy des Maures de 
Tolette.6%0. il meurt. 749. 

AlmotaraphRoy de Tingitanie, oùfontauiour- 
dhuy le royaume de Maroc & de Fe%. 512. 
Almuncamu\A.ben-amet , Roy deSeutüe. 752. 
Alurede roy des Anglois , trouve fon royaume af- 
faiüy des Ddnnois. 484. 

Alurede le grand Rqj» des Anglois efcritplu^ 
fleurs Hures de fon invention, (jy tranjlated au- 
tres, rtf y. il meurt. yzy. 

Alu fan Patrice de Grece , fils du feu Roy Aaron 
de Bulgarie. 70L 

Amalaphe & Godefroy de Sutrich , iadis Roy de 
Northumbeüande. y6y. 

AmalaricouAmalricflsdu roy Alaric , prend 
le gouvernement de fon royaume en fa main. 

Amalajùnthe füe vnique de Theodoric roy des 
Oftrogoths. 5 z.Efmarieeà Eutharic. lyy. 
Amalafuintha mere dAthalaric roy des Ofro- 
goths femme vertueufe prudente. ijz. 
Amalberge füe de la foeur de Theodoric. 114. 
Amantius grand maijhre du palais. 138. 

Amand euefque de Bordeaux . 82 . 

S. Amand euefque d Vitrée. Z04. il reprend fort 
librement Dagobert de fes paiüardifes. 268. 
Amand archeuefque de Sens ejl dégradé, en- 
voyé en exil. 301. 

Amatus Patrice Romain. 180. ilejlauec fon ar- 
mee de Bourguignons deffait & mis en pièces, 
zoo. 

les Ambaffadeurs du pape enuoy envers Knafia- 
f us, reçoivent vn mauvais traitement. 137. 

les Aiw- 
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lesAmbaJfadeurs du Roy Chilperic retournent de 
Conjlantinople auec prefens. zu. 

Ambir^eletus Roy £ EfcoJJe. $o8.efl occis en vne 
bataille. 309. 

fain£l Ambroife Euefque de Milan meurt. 6. 

Ambroife Ausbert moine natif de Frace,laiffe plu- 
fieurs liures teflmoins de [on érudition. 603. 

A mbulas ou Abu%ali Roy de Cordoueen Efpagne 
enuoie demander la paix à l'Empereur Charles, 
4 ° 9 - / 

* 4 moulas ou Abu%ali , Roy de C or doue , (y* delà 
principale partie £ Effagneflont il fe difoit Mi- 
ramolin, meurt. 41 7. 

Ami ou A medee fécond Comte de la Morienne , et 
marquis de Suxe, nommé Cauda. 758. 

Amer Soudan d'Alep fe rend tributaire de l'Em- 
pereur de Grece. 683. 

Amorrhee Roy Sarrasin vient à Narbonne au fe- 
cours des afliege^j 337. 

Amphilochus Euefquede Syrie feul impugnateur 
du decret de Chalcedone. 7 6. 

Amundle Viel.n4.R0y deSuejfe decede fans laif- 
fer aucun hoir de fon corps. 70 6. 

Amundafar Roy de Valence. 751. 

A nalaphe Godefroy, fils de Sitric Roy de la na- 
tion Vannoife. 555 - 0 ' 559 • 

Anaftafe Euefque de Rome. 7. il meurt. 11. 

A naflafet Empereur fe met à molejler lesEuefques 
Catholiques. nz. 

Anajlafel Empereur enuoie vne grande multitude 
degenfdarmes en Hierufalem. 133. 

Anaflafe efl admonneflé de fe reconcilier auec l'E- 
glife. 136. 

A najlafus Euefque de Hierufalem. 84. 

A najlafus ejl faicl Empereur à l'injlance de l' Im- 
pératrice Ariadné. 109. 

A najlafus dreffe vne faulfe accu fat ion contre Eu- 
phemius patriarche de Conjlantinople. 113. 

u. inafiafus z.du nom ef efleu pour gouuerner l'E- 
gltf Romaine. 115. 

Anaflafius reçoit le falaire defes impiete^par vn 
feu du Ciel qui tomba fur luy. 136. 

Anaflafius patriarche d'Antioche, perfonnage de 
grand xçlcàla defenfe de la religion Catholique. 
186. 

A najlafus archeuefque £ Antioche, depofé. 193. 

A naflafus fumommé Sinaite ejl remis au fege de 
f Eglife £ Antioche. 218. 

Anaflafius premier du nom patriarche d'Antioche 
meurt. 233. 

Anafafus patriarche £ Antioche ef majfacrc par 
les luifs. 243. 244. 

A naflafus patriarche des Iacobitesfaibl approu- 
uer à l'Empereur l'herefe des Monophi fîtes. 16 1 

Anaftafusdifciplede Germain, patriarche de Con- 
flantinople. 333. 

A naflafus $ fis d'vn citoiende Rome. 533. il 

meurt. j 533. 

A naflafopolis efl fondée fui, les limites de l' Empi- 
re Romain & des P erfes.' 124. 

A natolius & Affar enuqy encontre les Huns 
i Orientaux. 33. 

A natolius Euefque de Conjlantinople, 63 . 

A natolius Lieutenant de Theodofe. 36. 

Anatolius patriarche de Conjlantinople. 66. il s'at- 
tribue la primauté fur toits lesEuejques des E:-- li- 
fts d Orient. 67. 

Ana%at titoicn d'Heraclee, homme de grande ver- 
tu Cÿ' de race , ejl efleu premier Duc de Venif'c. 
308. 

Anihifesou Anfgifes fligneur £ Auflrajie (ÿ 'de 
Mo flanc, pere de fin cl A rnot.l. Iy 1. 

Anchfes renonce eut monde pour fuiure la vient 0- 
najhque. 236', 

Anchifs fis ai fié £ Aufebert &dc Blitilde met, rt, 
laifjant plujicurs enfins. 242. 

Anchifs fis aifiéd Arnoul obtient les feigneurtes 
defonperépnsjEjcaut. 249. 

Anchijesou Anchif fts, heritier de Pépin l'ancien 
de par fa femme Bega , & pere de Pépin , maire 
des deux palais . . 300. 

A ndaquier , ou Odoacre , troifiefne foreflier de 
Flandre. 437 * 

A ndran Roy de la petite Bretagne meurt . 3 7. 

André premier chambellan. 138. 

André maijlre d'efcole combat deux cheualiersde 
Perfe l'vn apres l’autre. 14 6. 

André Calibite moine , efl par le commandement de 
l'Empereur mis à mort. 360. 

André Roy de Hongrie déclaré fon fils Salomon 
aagé de 3. ans Rqy de Hongrie. 726. Impetre fe- 
cours de l'Empereur pour fe remettre en fon 
Royaume. 733. 

Angers fe rend à Childeric. 98. 

Angthtes, heretiques. 1 6 J. 

Angelo patriciaco fumommé Badoer fDuc de Ve- 
mfe. 428. 

A ngelomus moine de f ordre de faint Benoifl, hom- 
me dofte es langues. 433. 

Angeo ou Hangto Roy de Lombardie. 502. 

l'Angleterre toute troublée de guerre. 1 01 . 

de l'arriuce des Anglo'u en lagrande Bretagne, di£le 
par eux Angleterre, & du cpmmencement de 
leur régné en icelle. 61. 

les Anglots font defeonfits par les Bretons. III. 
A nglots convertis à la religion Chreflienne. 1 3 1 . 
les Anglots font enflignex^de U façon de lire (<p de 
chanter es temples , auec l’vfage des ceremonies. 
2 96. 

A nguerrent ou Euglertan Comte de Harlebec ,fls 
de Lidericfecond foreflier de France. 413. 

Antanfaift vnabbregede Code deTheodofe, et des 
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livres des anciens Iürifcohfultes Romains. 12,3. 
A niri'c Roy des Herulicns ejl mis à mort par fes 
fubieSls. 14 6 . 

Années comptées parles François depuis le trejfias 
de fitinêl Martin. II. 

les A ns de la fondation de Rome ccjfentygy ceux de 
nojlre Seigneur commencent. 1 65. 

comencement des Ans de lefdagtrd félon lesPerfes. 
264. 

A nno archeuefque de Cologne ejl en fort bon bruit 
pour les vertus qui font en luy. 74 6. 

A nno archeuefque de Cologne fe retire volontaire- 
ment en fa maifon. 750. 

f Annonciation nojlre Dame . 28 6. 

Anfegife archeuefque de Sens , homme bien exercé 
gy entendu en la Théologie. 449, 

Anfelme archeuefque de Cantorbie. 746. 

Anfelme,natif d'Italie, dtfciplc de Lanfrancits, ar- 
cheuefque de Cantorbie. 789. 

A nfgard premier archeuefque de Habourg meurt. 
4 69- 

Antes (y Antarespenwxpour les plus "Vaillant gy 
belliqueux des Efclauons. 148. 

A ntharis fis du Roy Clcph : Ray des Lombards. 
213.1/ fe convertit avec figent à la religion Chre- 
Jlienne. 21 y, il decedeparlemoien d’vne poifon. 

22J. 

A nthcmiusjhomme fage (y vertueux } conducteur 
de la ieunejfe du ieune Theodofe . 17. 

A nthemius ejl couroné pour Empereur à Rome^. 
Anthemius s’entremet de refaire appointemet avec 
IcRoyEuric. 88. 

Anthemius & Racuner fon gendre en grande dif- 
fentton. 89. 

Antherus Grec de nation , Euefque de Rome, l.part. 

79 °' . 

Anthimius patriarche de Conjlantinople. 133 
A nthimius retourne en fon fiege de Trebi^onde, 
puis ejl dégradé. Iy8. 

AnthimiuSygy les fauteurs de l'herefte Euty chien- 
ne condamne %. 163. 

Antioche gajlee par vn horrible tremblement de 
<»»■ ,143. 

Antoine Cafi mate patriarche de Conflatinople.^fi 
Antoine patriarche de Conjlantinople . 325. 

Antoine S tudites patriarche de Conflatinople.6o% . 

il renonce volontairement à la dignité patriar- 
' châle* 6j 4 . 

Antropomorphites } & leurherefîe. 13. 

Apagart decede. ^6$. 

Aperantonja paix ainfi diEle entre ïujlinian gy 
Chorofes. 134, 

Aphimar us, frere d’Heraclius. 319. 

Aphthartodocites, heretiques . 69. 

Apocaps Amiras de Me litene. yy8. 

Apolaphar demande fccours à l Empereur de Gre - 


ce,gy ejl vaincu. 69 1. 

u 4 pftmarus envoie prefens au roy des uiuarou pour 
luy livrer ïujlinian. ’ 313. 

^ Iquilee dejlruite gy faccagee par Attila. 68. 

A qvilee dcjpouillet du fiege patriarchal , lequel edi 
tranjfiorté àVenife. 207. 

à Aquilee ejl rejlituee la dignité patriarchalc. 243. 
l’cglijè £ Aquilee abiure fon erreur. 308. 

le royaume £ Aquitaine quels pays contenait fouz^ 

, /f • . . 4 Î 4 * 

les Aquitains enuoientfipplierle R oyde Germa- 
nie de les recevoir en fa proteClion. 433. 

les Arabes content leur année félon le cours de là 
Lune fimplement. xy6 ; 

A racus Comte d'^fuuergne; ‘ 447. 

A ragifeDuc de Beneuent meurt* 380; 

Aragjlus ou ^drmegijlus, capitaine deîeermeeRtr 
marne , occis. 39; 

A rator foudiacre de lEglife Romaine poète. 171 
A rcadius fils aifné de Tneodofe obtient ÏEmpir 
d Orient fowxjConjlantinoplc. j. 

A rcadius défend aux Arriens de faire leurs orai- 
1 fins gy hymnes de nui£l. 8. 

Arcadius ejl excommunié par le Pape Tnnocent.l 3. 
A rcadius Empereur £ Orient meurt à Conjlanti- 
no ph. 17.^63. 

Arcadius , Probus , Pafchatius,gy Eutichius mis à 
mort. 

Archinault ou Encembauld ejl Connejlable de 
France. 278. 

A rdabure vn des principaux capitaines dcTheo- 
dofe. 40. 

i hŸâaburius pouriuu delà dignité de Cefar . 73. 

A rderic Roy des Gepides. 71. 

A rdutnfefaijit delà ville de Ver fri f d'où il com- 
mence à wiier fes teux. 660. 

Argilla en Afrique ejl conquejlee fur lesVifigoths 
par les S arra%tns. 319. 

les Aregenfes fubiuguexjpar Leuuigild. 100. 
Arcobinda,beau-pere d'olybrius . 121. (y* 122. 

A reobinda ejl ejtabli gouverneur del’Afriquc.169. 
A retha prince des Sarrafins. 121. 

Arethas Roy des Sarrasins fe tranffiorte à Con- 
jlantinople pour recommander fes enfans. 1 88. 
Argentine jStrasbourgjruinee (y* deferte. 64. 
Adriadné femme de l'Empereur Éenon. 10g, gy 
£ Anaflajius. 134. 

Aribert Roy £ Aquitaine meurt , laijfant vnfeul 
fils en bas aàge. 271. 

Aribert Roy de la Gafcogne. 2 66. 

Aribert Roy des Lombards ejl par fes domejliques 
mis à mortjaiffant deux fils. a86. 

Aribert Roy des Lombards ejl noyé au p*Jfage 
£vnjleuue. 

Aribert Roy des Lombards , fai El donation al'E - 
glife Romaine des mons A ppennins gy de la cité 

deGennes. 
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de Germes. 51 3. ci/c ejl confirmée. 323. 
A riobuld R 07 des Lombards meurt fins laijfer au- 
cuns enfansi 267. 

Ariulfe Duc de Spolet fubiugue la ville de Came- 
rin. il6. 

Arifmund Roy des Sueues. 82. 

Ariffirand ou Aujfirand , home fage gy* vertueux , 
tuteur de Luitpert Roy des Lombards. 310. 
A rijhts coronal des Légions £lllyrieejl dejfaiten 
Thrace. I 19. 

Arles dfsiegeepar les Vvifgots 4t. çÿ* conflam- 
ment défendue par les citoiens £ icelle. 125. 
Arles ejl fitifie par Adouare. 193 . 

£ Arles , &du commencement defon Royaume. 

49 1 - 

/’ Arménie ejl donnée en tiltre de principauté. 
I44 ‘ 

1 ' Arménie je foulmei ait fegt Romain 3. part. 
171. ■ 

Arméniens fer etiques. 6 g. 

les A rmeniens recewxjn la protection de Chofroes . 
163. 

les Armoriciens furent réduits & fubiugue ^ par 
Litôrius Celfus capitaine Romain. 75. 

A rnandus ou Amaudus , Gouuemeur des Gaules 
pour l Empereur , ejiaccufé de le%e Maiejlé. 

87. 

Arnejies défait vne troupe de Huns ,pre%Ja ville 
de Martianopolis. 6ç. 

Arnould fe fait grandement renommer pour fa fa- 
ge(fc çÿ* fainCteté. 23 6. 

Arnould fuccede à fonpere Anchifes aux feigneu- 
ries du royaume dAufrafe & au pais de Mo - 
fellane. 242. 

Arnould fils £ Anchifes apres auoir bien fagement 
gouuernéle royaume £ Auflrafie , meurt. 

249. 

S. A rnoul Euefque de Mc/s refgne fon luefehé 
pourviurefolitairement. 226. 

Arnould ejl faiSl Empereur.')Ql.& fll.pajfe pour 
la fécondé fois en Italie. 513. 

A rnoul fils de Luipold ejlejleu par les Hongrois 
pour lekr prince. 534. 

A rnoul fefiant remis en la Duché de Bauiere, ne 
défi été encor de fe nommer Roy. 541. 

A rnoul Duc de Bauiere paffe auec vne armee en I- 
talie. J57- 

Arnoulfumommé le mauüais , Duc de Bauiere , 
meurt laiffant trois fils. 593. 

A mulfe R 07 des Anglois orientaux. 282. 

A mulfeleviel diSt le grand, Comte de Flandre. 

j 88 .eÿ*y 97 * 

A mulfe fils naturel du Roy hothaire , chanoine de 
Laon.62z.eJl confacré Archeuefque de Rheins. 
6 23. 

Arpadfils f^dlmus fouuerain gy* general fur les 


Huns. 34 y. 

A rragon,& le commencement du régné. 66 4. 

^ 4 rfaces Roy £ Arménie eft retenu par le R 07 de 
Verfe , (y confiné en pri fon. iij. 

A rfenius Sénateur de Rome. 6 . 

Artabanes Arménien condu£teuï£vne armee qui 
fut par la tormente rompue & difiipèc. Îj 6 .& 
178. 

Artabafdus fe tranffiorte à Conjlanrinople, (y* eft 
falué & proclamé Empereur par le peuple. 342. 
lia les yeux creuex^& auj?i fis deux fils . 

343 * î 

Artemius Empereur enuoyé vers le Calife Vlid 
pour tr aider de la paix. 322. Ses gens fereuoltet 
contre luy. 323. 

A rtold Archcuefque de R heims reçoit le pallium 
archiepifcopal du Pape. 559. 

A rtus commence à regner en la grande Bretagne i, 
l ° 9 ' 

Artus roy £ Angleterre , vaillant & heureux en 
guerre. II 6 . 

Artus de la grande Bretaigne meurt. 1 66 . 

A rtus Duc de Bretaigne, fils du feu Duc Godefroy, 
î.part.vjü. fy* 211. 

Afbadus capitaine Romain deffait par les Efcla- 
uons. 174. 

Affiar entre dedans Raucnne,&y prend tvjurpor 
teur de l'empire. 41. 

Affiar eft contraint fe retirer à Conjiantinople , 
vaincu par les Vvandales. 46. 

Affiar eft mis à mort auec fis deux fils en la ville de 
Conftantinople. 88. 

Ajfiar euji eflé Empereur, s'il n eu fi efté adonné à 
l'herefe Arrienne. 75 

Affirand ou Arijfirand impetre Vne armee du Vue 
de Bauiere, & vient en la Lombardie. 319. 

A ftulfe remet fus fon armee, auec laquelle il rega- 
gne tout ce que Pépin luy auoit ofté. 354. ejl 
vaincu par Pépin, contraint fe cacher dedans 
P auie. 333. 

A flure dy* Cantabrie a pris le nom de Nauarre .3 2 j 

A fuar fils £ Eudes , iadisDuc d’Aquitaine, pre- 
mier comte £ Arragom 3 6j. 

Ataces roy des Alains eft occis fur le champ. 31 ■ 

Atelnulfe gouuemeur gy* chajlelain de tapua.f 24. 

A thalaric régné fouzjegouuemement de fa mere 
Amalafuntha. 143. 

A thalaric par fes exce^fy* dijfolutions meurt fans 
laiffer aucuns enf ans. 154 

Athanagildvnfeigneurdes Goths s'ejleue contre 
le roy Agila. 180. 

Athanagtld s'empare par force du royaume des 
Vvif goths. 183. 

A thanagild a guerre aux Impériaux , qui dure fort 
longtemps. 184- 

Athanagtld meurt. 195- 
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Athanafl Diacre de Hierufalem ejî fattt mourir. 

69. t 

A ihanaflus heretique Euefque d Alexandrie, 

i°è. 

Athanafl euite le péril de la mort î.part . 888. 

Athaulphefrere de la femme d Alaric 10. prend a 
femme G alla Placidia , &efl fiubrogé au heu 
£ Alaric. 2,1 • 

Athaulphe fe fai fit du Languedoc , & entreprend 
de conquefler les Efpagnes. 2.4. 

Athaulphe efl mis à mort en Efpagne par vn de 
fesgens. * 2 7 ’ 

Athelrede ouEthelredetirédeprifonparles Nor- 
thumbriens,pour le faire Rcy. 376. 

Athendegiflle Roy des Vviflgots occ'ts. VJ 6. 

Athenodore rebelle tf occis en la Cilicie. 115. 

Athenolde frere du Roy Edouard à Angleterre , 
fe rebelle contre fonfrere. 530. 

| Athen abandonne Narbonne , & fe retire bien le- 
gerementen Efpagne. 337 * 

A tholuald Roy des Saxons occidentaux. 300. 

Athulfe, ou félon les autres Agiulfe , Auuergnac 
de nation. 7 4 .il ef occ'ts. 7 J. 

Attalus gouuerneur de Rome , ef declaméEmpe - 
reur 20. E fl dejpouillé de la dignité impériale. 

2.1. 

Attalus a les poingts coupez & efl laiffé viureen 
cefle façon. 2 > 7 * 

A meus Euefque de Conjlantinople meurt. 41 . 

Attila (s* Bledaf reres , deux Ducs des Huns. 10. 
Attila Roy des Huns. )6. 

Attila premier Roy des H uns. $6. (y* 43. 

Attila efl tellement enyurc £ ambition, epsil fait 
mourir fonfrere Bleda. J 7 * 

A ttilaflre fouit de faire la guerre à toutes les na- 
tions de l’Europe. $ 9 . 

Attila arriuedeuant les Villes de Mets ,Tou &* 

. Reins. 64. 

Attila ment fon armee deuant la ville £ Orléans . 

6j. il efl vaincu en la plaine de Chaalons. 66. 
Attila remet fus vne nouueüe armee , £7* entre en 
Italie. 68. 

Attila apres auoir laiffé F Italie remenefon armee 
en la Gaule contre les Alains. 69. 

Attila meurt flffoqué £ vne grande éruption de 
fang. 71. 

Ananas autheur des noms des Auarois , régné fur 
les reliques des Huns. 1)6. 

Auarius Roy des Huns Auarois en la Pannonie , 
meurt. 2.33* 

les Auarois chafflz^dc leur pais demandent à eflre 
receuxjs terres de l’Empire. 186. 

les Auarois fe font accorder par l’ Empereur vne 

penfton. 211. 

les Auarois } Efclauons & autres fl mettent £ap- 
pointement auec l Empereur. 2,9 J. 


Auerrois contemporain £ Auicenne. 6j 3 

A udoacre, capitaine de quelques Saxons,prvd quel- 
que terre vers le quartier £ Aniou. 98. 

A udtflede fleur ou file de Clouis. 114» 

A udoindela race des Gaufls 10. Roy des Lobards. 

141. il meurt. 164. 

AudoeneouO »f» 3 R eferendaire de Dagobert. 17 <q. 
Augeflalus gouuerneur de la lizfere de Bauteré 
ducoflc delaMorauie. 513. 

S. A uguflin inflituc Euefque en la ville £Rippo en 
Afrique . 4 

S. Auguflin compofl les liures de la cité de Dien.15. 
S. Auguflin Euefque £ Hippo meurt. 45 

le corps de S. Auguflin efl tran [porté de l'ifle de 
Sardaigne à Pauie , par le commandement de 
Luitpold. 318. 

Auguflin l.Archeueflque de Cantorbie meurt. 253. 
Auguflin légat du Pape Grégoire en Angleterre. 

Xy >‘ 

A uguftule quitte & reflgne fa dignité à fon ertne- 
myjuy demeurant la vie faune. 95 

Auitut patrice (y flnateur d'Auuergne. 41 
Auitus induit le Roy Theodoric Heleuer fon fege. 

5 °* 

Auitus fut "Empereur , & beau-pere de Sidonius 
Apoïhnaris. 51 

Auitus Maximus fl fait faluerÿ* proclamer Em- 
pereur. 73. 

Auitus Euefque de Vienne a laiffé plu fleurs do- 
6les eflrits tefmoins de fon érudition. 98. 
Auitus Abbé d’Orléans florijfoit en ce temps. 12. 4. 
Auicenne quand il naflquit. ' 25 6. 

Auicenne prince des Médecins Arabes. 67). et 694 
AureltoDuc de Leon en Efpagne , meurt fans en- 
fans. 366. 

Aureltus Ambroflus, capitaine Romain , homme | 
modefle. 87J 

Aureltus Euefque de Cartage. 14. 

A urelius met les fils de Hengefle en route. 94. 
Aureltus Connanus R oi des Bretons. \ %ytl efl occis 
en vnegroffi bataille par les Saxons. i8j. 
A ufbert fumomméle Sénateur meurt, lai ffant qua- 
tre fils. 1 92. 

A uflbert efl appelle Sénateur , & fumommé ko • 
main. 139, 

Aufgard moyne de Corbie en France. 434 * 
A uflraflus Duc dcTongre & de Brabant. gouuer- 
neur en la Gaule Belgique pour le Roy Clouis. 

Auflriche efl premièrement erigee en M arquifdt 
par l'Empereur Henry. 534 

A uftronault conqueSle &* réduit la ville de Car- 
caffonne contre les V viflgots. 50 

Aye CF* la Princejfl Clotude. 198 

A zanouBelpher Empereur des Turcs /met fin a 
fesconquefles. 750 
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^ 4 %ar capitaine Sarraifn auec dix mtlleSarra^ins 
entre dedans la Cilicie. 312. 

^ 4 %idouu 4 %idas conduEleur de Sarrasins prend 
le chajlcati de Cixium en la Cilicie. 3 13. 

les ^ximites, peuple ilndie, entrent en guerre co- 
tre les Homerites. 167. 

uizsxiui Calife fait ruiner Cy démolir le temple 
des Chrefliens en la ville de Hterufalem. 656. 

B. 

• 

Y) liants Heptademon Hure tout le pats qui e- 
D Jioit en fongouuernement entre les mains des 
Sarrasins. 511. 

Boderic,Hermenfroy (y Bertaire , roys de T urin- 
gie. 140. 

Bagaudes , quelle forte de gens cef oient. 5 2 . 

lès Bagaudes •vaincus par - 4 Etius. 5 5. 

les Baleariques,afauoir les if es Maiorque (g* Mi- 
norée font retirées par les François delà main 
des Sarrasins* 390. 

Baldus homme de grand fçauoir en Efcoffe. 187. 
B ait a furnom-i \Aianc,fignifiantbardy fy coura- 
geux. 2 • 

Bomba roy des Vvifigoths refigne •volontairement 
fa couronne, prenant à mejfiris les biens & hon- 
neurs de ce monde. 2 96. 

Banacat entre de rechef au pais d’iforie , où il def- 
fait (g met en route l'armee des Romains. 3 66. 
Baramenes fe rebelle aueç fon armee contre fon 
matflre. . 220. 

Barcelonne occupée par * 4 toulphe. 24. 

Bardas Curopalate oncle de l'Empereur Michel , 
fait que les bonnes lettres & fciences liberales 
font remifes en leur premier honeur en la Grçce. 
459- 

Bardas fait depo fer le patriarche Ignacius four a- 
uoir ejlé par luy redargué de fs vices. 467. 

Bardas feflant fat El foubconner d'auoir voulu ma- 
chiner contre l’efat de fon nepueu , ejl par l’or- 
donnance iiceluy mis à mort. 469 . 

Bardas Selerus,domeftique des légions £ Orient, fe 
rebelle contre l'empereur Baffe. 6 1 1. 

le corps defainEl Barnabe Apofre ef trouuc en 
Cypre. 96. 

Bafle archimandrite, perfonnage fainEl. 45. 

Bafle ef le dernier .perfonnage priué qui a efé 
Conful. 1 65. 

Bafle prend le nom d' Empereur, lequel ef appré- 
hendé gy mené à E Empereur. 32 6. 

Bafle le Macédonien fait perdre la vie a l'Empe- 
reur Michel. 470. Mene vne armee contre les 
Sarrasins és parties d! Orient. 481. 

Bafle commande à Phocas de chajfer £ Italie tous 
les Sarrasins. 487. Entre auec vne armee en U 

Syrie contre les S.trra%jns. 490 .il meurt. 500. 

vn Bafle parent de E Impératrice Zoé,efant con- 
uaincu ddauoir machiné contre l’Empereur ,ef 
puny de fon crime. 509. 

Bafle patriarche de Confantinople ef pour quel- 
ques crimes depofé. 608. 

Bafle l' Empereur informé de la mort du roy de 
Bulgane, mené vne armee contre les Bulgariens. 
668. 

Bafle Porphyrogenite Empereur £ Orient ef ar- 
reféd'vne maladie qui l'emporta de ce monde. 
673. 

Baflius euefque £ Antioche. 72. 

Baflifcus , frere de Verina femme de E Empereur 
Leon. . 83.^86. 

Baflifcus par les menees {y pratiques de fa focur 
paraient a l'empire. 93. 

Baflifcus reprouue les decrets du Concile de Chal- 
ccdone,<(y la decifon du pape Leon. 9 4 . 

Bafna femme de Chi[dcric,mere de C louis. 104. 

Bafn Roy dcTuringie , hofeie Childerictout le 
temps de fon exil. 87. 

Bajfus accufateur de Celefin premier ,enuoyé en 

j exil. 48. 

B athaias premier roy des Bulgariens decede . 310. 

Batobath roy d'Hegias en Arabie, dre fe vne Aca- 
demie en la ville de Balberich. 319. 

Bauarte ou Bauiere quand prit ce nom. 136. 

les Bauariens, (y Baioariens font conuertis à la re- 
ligion Ghrefienne. 158. 

Bauldouin ayant fait fa paix auec le roy Charles , 
pour rai fon du rap. de fa file , ef infitué comte 
de Flandre. 469. 

Bauldouin premier du nom fumommé Bras de fer, 
gendre de Charles le Chauue , meurt laifant vn 
fis de fa femme ludith. 492. 

Baudouin le Chauue 2. du nom, <py du tiltredu 
comté de Flandre , meurt à G and, laifant deux 
fis. 539. 

Bauldouin le ieune 3. du nomgrandgouuemeur de 
Flandre foux, le comte Aruulfe fon pere, meurt. 

Bauldouin comte de Flandre en faueur des filles du 
feu duc Charles de Lorraine conquefe plufieurs 
villes fur Ee faut. 63 0. 

Bauldouin fumommé le Frifc fils du comte Baul- 
douin de Flandre, effioufe Melle fille de Robert 
rqy de France. 678 

Baudouin fumommé Belle-barbe , comte de Flan- 
dre meurt , laifant vn fils nommé Baudouin 
di£i le Frijfe. 689. 

Bauldouin fils aifné de Bauldouin comte dcFlan- 
dre , effioufe Richilde fille de Kagnier Comte di 
Mont en Henault 710. 

Bauldouin Comte de Flandre f empare de la ville 
de Home. 71 6 . 
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Bauldouin Comte de Flandre f' empare de U ville 
& Comté de Hagncnau. 7 13 

Baudouin , l’ancien furnommé le E ri fié , Comte de 
Flandre çÿ" Relent en France meurt. 741. 

Beatrix édifie la ville &• le ch.ijleau de Cleues.^17. 

Bcdc le vencrable , Mnglois , perfonnage de bonne 
vie çÿ* de fwguher Jçauoir. 338. 

B.i/.t, vn Duc des IF uns. I o. 

Balafrcrc du Rcy de Hongrie obtient vnecirmee 
du Roy de Pologne , parle moyen de laquelle il 
fc/nparedu royaume de Hongrie. 717. 

B elaroy de Hongrie meurt d vne cheutc, latjfxnt 
trois fils. 73 6. 

Bellijarius commence à fe faire cognoijbre & re- 
nommer. , 140. 

B ellifarius ejlmjîituépar l Empereur fin lieute- 
nant general en tout II Orient. 1 4. 6 

Bellifanus enferme dedans Rauenne Vitiges. 164. 

Bellifanus meurt grandement aagé. 189. 

Belhfanus Confit en O rient. 15 6. Ejl conducteur 
de U guerre contre Theodat. ibid. 

Bellifanus paffe en Italie (y* prend Rome. 137. 

Bellijarius pajfe en Italie. 18 8. entre dedans Rome. 
t-S9.ll depofe Syluenus. ibid. 

Bellifanus ejl renuoyé pour la fécondé fois pour 
faire la guerre aux Goths. 169. 

Bellifanus enuoye ft fmme à Confantinople. 173 

Bcllazjs fis de Mu fa ou Muca,de capitaine ejl fait 
Roy jur l 'Effagne. 311. 

B emba ejl en guerre contre Renocuide Duc de Cel- 
tiberie. 2.93. 

B enaia roy des Maures de S arragoffe fe rebelle co- 
tre le Roy dom Z amure d' Effagne. 329. 

Benca & Balbasyois des S armâtes. 90. 

Benedic ou Benoifl 1. de ce nom ejl ejleu pourgou- 
uerner l'Eglife Romaine. 200. 

S. B enoifl, natif d’Italie, habitant au mont Cajïin , 
compofe vne reigle de la vie monafique. 1 47. 

S. Benoijlabbédu Mont Cafin fondateur de l'or- 
dre des mômes ({Occident, meurt. 167. 

Bcnoifl le icttne^ dtfciple & fuccejfcurde Benoifl 
premier, en f abbaye du Mont Caflw. 173. 

Benoijl 2. du nom ejl cjltu pape de Rome. 300. il 
meurt • 301. 

Benoifl y fis d'vn citoyen Komain.457.il meurt. 
461. 

Benoifl 4. du nom pape de Rome. 324. couronne 
àKome Loys Roy deProuence. 325. il meurt. 
328. 

Bcnoifl cmquicfme du nom papej 396. 

Benoifl 6. ou 7. du nom pape de R orne ejl ejlably. 
608. il meurt. 607. 

Benoifl 6.0117. ayant ejl épris (y tmprifonné de- 
dans le cha fléau S. A n *e meurt. 608. 

_ ■' <_> 

Benoifl 6. ou 7. met en pièces vne armee de Sarra- 
-xms,& en diltura le pais. 666. 


Benoifl 7. ou 8. du nom ejl ejleu pape de Rome.65% 
Eflant expulféde fon fiege , fen vient trouuer 
l'Empereur Henry. 66 o. 

Benoifl 7. ou 8. Euefque de R orne. 65$. meurt. 
674. 

Bergor roy des plains-. 76. Ejl occis en Italie, @r 
Jesgens mis en route ; 88. 

Bera comte de Barcelone ejlant accufé £ infidélité 
enuers l’Empereur, ejl enuoyé tn xil. 421. 

Berald prince de la m.11 fon (y nepueu de l'Empe- 
reur Othon , premier prince de Morienne en 
Piedmontmeurti 678. 

Berengier ejl vaincu par Loys Duc de Spolet , £7* 

J contraint guerroyer l' Itahe.50%. Se retire en A- 

| lemagne vers l’Empereur. 309. 

Berengier de roy fefatt couronner Empereur d I- 
tahe, àKome par le pape Iean. 536. 

Berengier fait venir vn nombre infiny de Hon- 
grois, par lefquels la Lobardie fut miferabhment 
gaJlee.548.Les Veronnois le font meurtrir. ibid. 

Berengier roy d'Italie fait fouz^le pape Agapet 
guerre aux Vénitiens. 37g. 

Berengier cy deuant roy £ Italie meurt en la Ville 
de Babembergen Allemagne. 399. 

B erengaritts Archediacre d'blngiers , homme pre- 
fomptueux <(y opiniajlre, quoy qu'au rejte de 
bonne vie {y de grand fçauoir. 696. 

Berengarius fe retra bienfait amende honorable. 
727. 

Berengarius meurt catholiquement. 7% 6. 

Bergius Comte de Beingelhim vainc les Rots di 
llannemarch , (y* dtïiure lepaïs de Saxe de leur 
feruitude. 339. 

B erich fevxicfme rcy des Saxons Occidentaux de- 
puis Cardtcius,efl empoifonné par fa femme. 59 1 

Berluide femme du roy Clotaire meurt. 256. 

Bernard Comte de Barcelonne ejl du commande- 
ment du R oy Charles occis en trahifon. 44 6. 

Bernard Comte de Poitou , & uiracus fon frere 
Comte £ uFuuergne, font dejf dits (y occis par le 
Comte Lambert. -447. 

vn Bernard fait le vqyage de Hierufalcmpar de- 
uotion , ou il trouua que les Chreftiensy viuoiet 
en grande liberté fous les Sarrasins. 604. 

Bernard fils de Bruno, Duc de Saxe. 64S. 

Bernard Duc de la baffe Saxe meurt, ayant tenu ft 
Duché plus de quarante ans. 733. 

Bertaire Maire du Palais de France fe rend mal 
agréable aux feigneurs de France , par quoy il eft 
misa mort. 203. 

Bertauld perfonnage fige (y loyal, eft ftitt Con- 
neflable du roy Theodoric. 241. 

Bertauld eft tué en la bataille, près la ville £ e- 
Jlempes. 243. 

Berte mere de Charlemaigne (y* Hildegarde fa 
femme meurent. 376, 
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Bertrich Roy des Saxons occidentaux d'Angle- 
terre, 376. 

Berufredeoccit EdelbaldRoy des Merciens en An- 
gleterre^ s' empara de fon Royaume. 353. 

Ber ut tus Roy i’vne partie £ Angleterre. 10 r. 

les Biens ecclefiajliques anciennement diuifcxjn 4. 

parties. 91. 

Bilug prince ou Roy des Efclauons meurt , laiffant 
troisfils. 6 13. 

Biorno Roy de Sueffe de Gothie , meurt laiffant 

vnfils. 85. 

Biorno Roi de Suejfe enuoie demander à l'Empereur 
Charles des Euefques etges de lettres ,pour injlrui- 
rejuy Jes fubiets à la religion Chrejlienne. 411. 

Biorno fils de Regnier Roy de Dannemarc 3 ejl receu 
Roy des SueJ?iens,puis en ejl dechaffé. 431. 

Bleda (y* Attila Roy des Huns courent gy raua- 
gent le pays de Grèce (y* dlllyrie. 53. 

Bleda meurt par F ambition de fonfrere Attila .57. 
Blitilde fille du Roy Clotaire premier: 191. 

Boaxjer Roine vefue reçoit la religion Chrejlienne 
auec le baptefme. 14 6. 

Bodicus Comte de la petite Bretagne. 208. 

Bodinus Euefque de tours grand Référendaire de 
France'. 1 66. 

de Boeme y & des B oe miens. 310. 

Bocme,gy le comencement diceluy Royaumeijjj. 
des Boemiens gy Polonois. 310. 

tes Boemiens ne fepouuans bien accommoder fouz^ 
la fubieElion des François , reprennent de rechef 
Us armes contre eux. 45 1. 

les Boemies fontfubiuguez^par Fepereur Otho.609 
les Boemiens ofent faire quelques courfes (y entre- 
prifesfur le Rqyaume de Hongrie. 7 40. 

Boeroé en Thrace ejl reflauree et amplifiée par l' Im- 
pératrice. 376 

Boe'thius ejl par le commandement deTheodoricin - 
iujlement mu à mort. 141. 

Bogor'u Roy des Bulgariens ejl diuerti de la guerre 
par tlmperatrice Theodora,& faitt que fes fub- 
ie£ls renoncent à l idolâtrie. 4 4 S • 

Boiodurum ejl miferablement dcjbruitepar Huni- 
mund Roy des Sueues ty AÜemans. 98. 

B omenfor Elmoin Stenfab Calife ou Souda d Egy- 
pte comande aux Chrejliens habitas en Hierufa- 
lem de releuer les murailles de ladicleville.jii. 
Bolejlaus fils'de Miejlaus Roy de Pologne nafquit. 
601. 

Bolejlaus premier du nom, Roi de Boeme, meurt laif 
fant vnfils nommé Bolcjlaus.z. 601. 

Bolejlaus Duc de Boeme Je vient mettre (y rendre 
en la protection de l'Empereur Othon. 6lli 

Bolejlaus fils de Miejlaus Roy de Pologne ejfioufe 
en ce temps Iudith fille du Roy de Hongrie. 617. 
Bolfl itts furnommé le Religieux ou Deuotieux, 
apres s'ejlre auparaUant emparé de la ville de 

Cracouie. 638. 

Bolejlaus Roy de Pologne fubiugue l'Efclauonie. 
644. . 

Bolejlaus Roi dePologne fait guerre à Bolejlaus Roi 
de Boeme, {y occupe fon Royaume.651.Se mon- 
Jtre encor ennemy de i‘ Empereur Henry, ibid. 
Bolejlaus Roy de Pologne obtient vne belle victoi- 
re fur Iorojlaus. 655. 

Bolejlaus Roy de Pologne fai Ci guerre aux Saxons 
pçur retirer à foy les terres que fes ancejlres auoiet 
autrefois occupée s fur les fiens. 658. 

Bolejlaus Rojy de Dannemarc, ayant refraifehifon 
armeeja remena en Angleterre. 661. 

Bolejlaus premier du nom, gy fécond Roy de Polo- 
gne meurt, laiffant vnfils Miejlaus 2. 675. 

Bolejlaus Roy de Pologne veut fe foubmettre la 
Rufoe. 743. 

Bolejlaus Roy de Pologne affault de toute fit puif- 
fance la Kionie. 732. 

Bolejlaus Roy de Pologne ejl belliqueux (y vaiüat , 
mats adonné à fes plaifirs. 735. 

Bolejlaus Roy de Pologne à loccxfioh de fes fafcke- 
ries gy calamités^ tombe enperclufion d enten- 
dement. 769- 

Boniface Euefque deRome meurt. 39. 

Boniface l.du nom Euefque deRome. 32. 

Boniface gouuemeur d Afrique bie experimeté.pj 
Boniface entre en deffiance de l' Impératrice. ^.In- 
cite l'es Vvandales contre l'Empereur fouzejeau- 
coup de belles promeffes. 42. 

Boniface proclamé ennemy de l'Empire. 42. 

Boniface ejl remis en la bonne grâce de F Impératri- 
ce Placidia. 44. 

Boniface fe retire en Italie vers Placidia. 4 6. 

Boniface faiCl cognoijlre qu'il auoit ejlé accufé à 
tort. qj. fit mort. ibid. 

Boniface ).fe donne le nom d,’ Oecuménique ou Vni- 
uerfèl. 138. 

Bonifacius nommé de, s Grecs Agathon natif de 
Rome, Pape. 148 .il meurt. 151. 

Boniface 3. du nom ejl fubjlitué au fiege Romain. 
*39- _ ^ 

Boniface 4 .fils dvn médecin natif de Valeria. 14.1. 

la mort ae Boniface. 24 6. 

Boniface ).tjl eJkuPapc.24g.il meurt. 254. 

Boniface archeuefque de Majence fonde grad nom- 
bre d'Eglifes monajleres. 347. 

Boniface archeuefque de Majencç ejlant au p<ys de 
Frife ejl occis par certains gamiemens ou infi- 
deles. 334. 

B oniface 7. apres àuoir tenu lePapat vn an,iz.iours 
ejl contraint de le quitter. 6o%. 

Boniface marquis de laTofcane meurt , laiffant de 
fa femme Beatrix vne feule fille. 719. 

Bordcllo Comte de Barcelone meurt, laiffant deux 
fils. 6)0. 
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Bores# Roy ne des Huns difts Sahariens , prend le 
party des Romains contre le Roy de Perfe. 142. 
B orfiuoius ou Boriuonus.X2.Duc de Boeme,eftpar 
la prédication de Mtthodius conuerty à la reli- 
gion Chrejlienne. 313. 

Bofonfrere de Richilde femme du Roy Charles , eft 
inftitué Duc de la Lombardie . 485. 

B ofon frere du Roy Rodolfe ayant fai£l quelques 
torts aux fubieEls de Rothilde , laguerre luy eft 
denoneee. 354. 

Botoniates tient de fi près la cité de Conjlantinople 
aftiegee,que l'Empereur Michel ne peut plus du- 
rer contre luy. 761. 

Bourchard Euefque de Vvirttmberg en la Fran- 
conie. 349. 

Bourchard Duc de Suaube ou d'Allemagne gagne 
la bataille contre Rodolfe Roy de Bourgongne. 

34°. 

Bourchard Duc de Saube £ Allemagne meurt. 

606. 

Bourchard Euefque de Halberjlat ejl majfacré en 
vn débat qu'il eutauec aucuns de fii fubiets.779 
la Bourgongne merueilleufement affigeedi'vne fa- 
mine non accoujlumee. 103. 

Bourgongne Tranfiurane, (y* le commencement de 
fon Royaume. 504. 

Bourguignons , habitant en la Germanie , entre les 
François (y* AÜemans. If. 

les Bourguignons fe mettent enpojfefion des pro- 
uincts delà Gaule voifwes du Rhin . 23. 

les Bourguignons auec huit mille Vvandales def- 
faifts. 49. 

les Bourguignons font en grande réputation entre 
les Gaulois. yo. 

les Bourguignons demeurent en la fubieftion des 
François iufquesd la mort de Charles le Gros. 
IfZ. 

les Bourguignons combatent les Normans , quiga- 
Jloient leur pays en Charrolois. 348 . 

Brandebourg eft aftiegee par [ Empereur Othon. 
619. 

Bratemund loi.Roi de Sueffigyde Gotlandic.41% 
Brauila eft occis par O doacer . 57. 

Brendeus Roy des Pibles. io 9. 

les Bretagnes grande fy petite fe mettent en liberté. 
10. 

Bretagne eft nettoyée de rherefie Pelagienni .44 . 
la grand Bretagne miferablement affligée de pefte 4, 
62. 

la Bretagne eft gouuemee par le Comte Chauar.iy 3 
des Bretons <y de la Bretagne. 38. 

B retons de la Gaule } & dijeours Heeux . 73. 

les Bretons d'Angleterre gagnent plufieurs batailles 
furies SaxonT. 87. 

les Bretons chaJftsjlu Berry parles Goths. 88. 

S. rois Bretons , qui ont veftu iufques au Roy Cado- 


ualadms, n$. 

les petits Bretons entrent à grande puijfance dedans 
les limites delà France. 209. (y* 220. 

les Bretons viennent faire des cour fis fur les pay s de 
Nantes fy de Rennes . 123 . 

tes Bretons , qui pour la crainte des Normans s’e- 
ftoient cy deuant retire X en Angleterre, fe vien- 
nent remettre en leur pays. 362. 

les Bretons fe mettent à guerroyer les Normans, (y* 
gaignent plufieurs belles batailles fur eux. 364; 
J67. 

les Bretons nommes^Vvalliens ou Gallois fe créent 
vn prince de leur nation. 600 . 

les Bretons retirent le ieuneConan leur prince des 
mains du Comte Eudes fon oncle. 708. 

Bretiftam ou pluftoft V ratifiant DucdeBoemeen- 
tre en grande controuerfe cStre le marquis £Au- 
ftriche,pour raifin de leurs limites. 746, 

Brianus Roy d’Hibemie eft mis à mort. 660 ; 
faina Brice Euefque de Tours 3 difciple & fuccefi 
feur de S .Martinjmeurt. 37* & 37 J 

Bridant Roy des Piaes eft conuerti à la religion 
Chreftienne. , 18& 

Bridaus Roy des Piftes meurt 303. 

Britnnim Empereur ([Orient eft deffaift (y* aies 
yeux creues^par Alexius Comnenus. y 6^ 

fainfte Brigidé qui eft oit delà race des Rois d'Ef- 
coffe,meuét. 

Brudus Roy des Piftes meurt de defplaifir de ne 
pouuoir appaifer les dijfinfions qui eftoient entre 
l " fi ™. 436. 

B runechilde ou Brunehaut fille du Roy hthanagl \ 
femme du Roy Sigebert. i|ÿ' 

Brunechilde eft aduertie de la mort du Roy Sigif- 
bertfon mary . f o6t 

Brunechilde dejfiouillee défis bagues (y ioyeux eft 
enuoiee en exil à Rouen. zo6. 

Brunechilde ale gouuemement du Roy aime, (y de 
la tutelle des ieunes Rois d'Auftrafte. 2 36. 

Brunechilde auance fon mignon Portadius à Ceftat 
de patrice. 242. 

Brunulfe oncle du Roy Aribert eft mis à mort par 
le commandement de Dagobert. 268. 

Brunulfe fiigneur du pays à Hoinault (y Alfatie. 

198. 

Brunulfe Roy des Merciens eft deffaift (y occis en 
vne guerre par Ecbert Roy des Saxons. 427. 

Brunfuuich eft fondée (y conftruite en Allemagne 
par Bruno (y Dranchmor Ducs de Saxe. 463. 
Bucar fils du grand Miramoltn d'Afrique pajfi en 
Effagneauec vnegroffe armee. 787. 

Bude auparauant nommée Sicambrie. I o. 

Budic Roy delà petite Bretagne. yy t 

Budic Roy de la petite Bretagne meurt . Sx. 

Burdunellus cap it Aine ejî dcfFait par les Vvifïpoth s 
enEftagne. u£. 

Bulra 
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Bulga , riuiere qui pajfoit par le pays où habitoient 
premièrement les Bulgariens. zç6. 

les Bulgariens courent & pillent le pays de Thrace. 

ïlj. 

les Bulgariens de jf ont en Thrace larmee de l'Em- 
pereur. 119. 

les Bulgariens fe viennent desborder fur la Panno- 
nie. iai. 

les Bulgariens gagnent vnc grande bataille fur les 
Romains. ni. 

les Bulgariens entrent à grande puijftnce dedans la 
M afie. 161. 

des Bulgariens, (y* de 1 origine & Royaume dticeux. 

Z96. 

les Bulgariens mette t en route l'armee de lujlinian. 

: 3 ° 4 - 

les Bulgariens fe vont prefenter iufcjues deuant Co 
fiant mople fans qu'on ofe les aller combatre. 3:9. 
les Bulgariens entrent, fouxja conduite de leur Roy 
Chrumnus , dedans lesproutnces de l'Empire de 
Grèce . 406. 

les Bulgariens affriandex^des profferitexjpreceden- 
tes , viennent deuant Conjlantinople , mais ils y 
furent tous mis en defarroy , & leur Roy fort 
blejü. 414.^ 4IT. 

les Bulgariens font ouyspar l'Empereur Loy s , qui 
tendoient afin de bornage limitation de leur 

. pays d'auec celuy des François. 4 16. 

les Bulgariens entrent dedans la Pannonie,& occu- 
pent le pays des Efclauons. 418. 

les Bulgariens font mu enfuitte par Phocas capitai- 
ne des légions domefiiques. 539. 

les Bulgariens viennent courir iufques deuant Con - 
fiantinople , mais ils font lourdement repoujfixj 

les Bulgariens font en mauuais mefnage auec leur 
Roy à caufe de fis f reres. 560. 

les Bulgaries font quelques courfis dedans la Hon- 

g™' _ j 744 - 

Burgos efi repeuplee de houueaux habitas, qui y font 

mis parle Comte Didaco prince de Cafitlle. 483. , 
Buthaias ou Bathaian Roi des Bulgariens. 2.96. j 
Byxacene,Abaritane & Z eugitane, contrées d'A- 
frique. 5 6 . 

C. 

C Abadesfils du Roy Perofas,Roy de Perfi.ïoi. 
Cabades met vnearmee dedans la Mefopota- 
mie & Arménie. 110, 

Cabades &• fin fils Chofroes portent vne haine ir- 
réconciliable aux Romains. \yj. 

Cabades Roy des Per fis efi en guerre contre les ibe- 
riens. 139. 

Cabades Roy des Perfis faiSl majfacrer plufteurs 
milliers de Manichéens. 141. 

Cabades remet fus vne nouuelle armee qui efi de f- 
fiutte. 147. 


Cabades Roi des Perfis gagne vne belle viêloire fur 
Bellifirius. 150.^*151. 

Cabades Roy des Perfis meurt , lai fiant fin Royau- 
me à fin fils. . iji. 

Cabdan Soudan & admiras deTharfi & d’Alap- 
pe, fait beaucoup de maux aux Chreélicns. 584. 

Cacane prince des Huns & Auarrois fi vient set- 
ter dedans la Duché de Forli. 2,47. 

Cacin ou Câlin Roy de Cordoué decede. 653. 

Cadicanus fuccedeà Carentius Roi des B retons. îçy 

C ado lus fiy difant Honore z. va à Rome pour s en 
mettre en pofiejîion.y 3 y. Entre dedas Icohafieau 

j ■ 1 737 - 

Ladoualadrut dernier Roy des ancies Bretons, fi re- 
tire a Rome poury viure rehgieufiment. 279. 

Cadouald Roy des anciens Bretons, commence guer- 
re à Edutn Roy de Northumbellande. 265. 

Cadouallo Roy des anciens Bretons meurt. 294. 

le Caire acheue , le Calife Etcamy efiabht fin fiege, 
605. 

Calandio patriarche d'Antioche , dechajfé de fin 
f le g e • __ 107. 

Calecut cité au pays des Indes efi fondée et édifiée. 
609. 

les Califes de Cairaoan en Afrique font en guerre 
l'vn contre l’autre. 6 0 g. 

Callinicui efi priué des yeux (y* de fa dignité par 
lujlinian. 3 x 4 . 

Capua fe rend par compofition; 679. 

Cambray & le pays des enuiros occupé par clodion. 
4 6. 

Canaquaire ou Ragamirefi Comte de Cambreft. 94. 

Canophates efi deictt e de C Empire de Grèce, 704. 

Cantorbie ville archiepificopale & métropolitaine 
à Angleterre. 2.tf. 

la Cantabrie réduite foux, l obeiffance des Vviji- 
g oths - ttf. 

Canute ,Gunto & Haraldfin frere,auec nouuelle 
armee repajfe en Angleterre. 66 4 . 

Canute s'empare du Royaume £ Angleterre. 6 66. 

Canute Roy de Dannemarc ayant réduit en fa main 
le Royaume i Angleterre , en veut autant faire 
,de celuy d'Eficofie. 671. 

Canute Roy d'Angleterre de Dannemarc, com- 
mence la guerre à Marcolme Roy d'EfcoJfi.6%3. 

C anute Roi d’Angleterre fait guerre à Richard Due 
de Normandie. 68 4// meurt. 689. 

Canute Roy de Dannemarc enuoic vne armee en 

Suefie.6y\.ll meurt fans laiffer aucus enfans.yoz 

Canute Roy de Dannemarc defiend auec vne grojfe 
armee en Angleterre . J4.6.& 76 3 . 

Cararic auec fin fils efi tondu confiné en vn mo- 

nafiere. Ijr . 

Carbades efi contraint de faire trefues auec l'Em- 
pereur pour fept ans. 122. 

Carcobert Roy des Anglois Orientaux meurt. 289. 

rrr 
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C ariame Roy de Bulgarie ejl repouffé défis de- 
mandes. 3 ^ 7 * 

leCarefme obferué. 4 2, 

le Carefine fg fefie de Pafques efgallement obfir- 
ue^par toutes les Eglifes. I 7 J* 

Carlingie quelle partie de la F rance. 339 * 

C arloman Duc deTongrie meurt J ai fiant vnfils 
fitrnommé Pépin. 2 J 3 - 

Carlomanfrere de Pépin meurt de regret. JJJ. 
C arloman fi rend moine au mont S oraEle en la 
Tofcane. 347 * 

Carloman Roy d'Aufirafie meurt à Salmonce.365. 
Carloma ejl accufi vers fin pere deplufieursfaul- 
fis charges. 4 ^ 7 * 

Carloma pis du Roy Charles trouble toute la F race 
de meurtres & voleries. 480. il a les yeux cre- 
ue-Zj. '■ 

C arloman (g Loys troifiefime Rois de France.qyo. 
Carthage occupée par Genfirich. 53 * 

Carthage prife,puis regagnée furies rebelles. 257. 
les Cajfiotes s'rjleuent contre les Maurophores.360 
Cajhlle la vieille ,(g Cajhtte la neufuc&le com- 
mencement de Cafiille. JM' 

Cajhlle erigee en Comté. 5 M* 

commencement des royaumes de Cafiille fg dra- 
gon. 664. 

C afiinus Comte des Dômefiiques efi enuoié contre 
les François. 2 7 * 

Cafiinus auec Bonif ace font tefie aux plains & 
Vvandales. 37 * 

Cafiinus entreprend de fi vanger fur f Afrique .41. 
Cafiinus efi enuoié en exil. 4 1 • 

Cataric a la fiigneurie (g* les appartenances des 
Morinicns. 9 4. 

C anades ou Cabades Roi des Perfes, efidepofé.li 3. 
C anades efiant efehappé de pr if on fi remet enfin 
Royaume dePerfit U6. 

Canadesfait paix auec l'Empereur Romain. 1 17; 
C analadrus Roy de la grande Bretagne.zççmeurt 
à Rome. 300.(^*304. 

Caximire Roy de Pologne mene vne armee en la 
Maffouie qu'ilconquit.yo 3. il meurt. 72 6. 
Ceadrago Roi des Abrodites efi priué de fin Royau- 
me. 422. il efi malheureufement accufi enuers 
l'Empereur Loys. 427. 

C elartus Euefjue d’Arles, perfinnage doEic. 291. 
C elefiinus 1. au nom fils d'vn Prifius citoien Ro- 
main , efi efieu Pape. 39. (g 40. 

C elefiin i.Euefque de Rome meurt. 48. 

C elefiiuSjdifiiple de P elagius, maintient (g auance 
lherefie de fin maifire,en Afrique. 23. 

C elfe Iurifionfilte , patrice (g gouuerneur de la 
Bourgongne. 191. 

C tlfe retire des mains des occupât eurs la ville £ Ar- 
les. 193. 

CelredeRoi des Merciens d’Angleterre meurt $i6 


Cendres qui tombent du ciel à Confiantinople. 280 

Ceolulfefils £ Or ifih Roi de Northumbellande.]^ 
Efi par fis ennemis tonfuré (g recluxjn vn mo- 
nafitre. 338. 

C erealu Euefque de Cafialenfi 3 excellent enfça- 
uoir (g en famplete de vie. 74. 

C erearis Euefque de Cafiille en Afrique . 93. 

Ccrd teins capitaine Saxo fonde et érigé le y. Royau- 
me des Saxos dits Occidetaux en Angleterre. 140 

C efarea femme du Roi de Per fi vient a Confianti- 
nople pour y efire baptisée en la religion Chre- 
fiienne. 229. 

Ce farce ville en la Cappadoce efi prife (g defiruite 
par les Perfes. . 243. 

la ville de Cefareeenla P ale fiine efi prife finale- 
ment par les Sarrasins. 274. 

C efarius Euefque d'Arles enuoié en exila Bour- 
de aux. 123. 

C efarius Euefque £ Arles in grande réputation à 
. caufi de fa do£lrinc(g bonne vie . 128. 

C haaüons fur la Saône brujlee. 434. 

Chaatlos en Champagne efi prifi (g dejbruite.595 

Chabdan ayant remis fus vne armee de Sarrasins, 
entre dedans les prouinces de l'Empire. 394. 

Chanar Comte de Bretagne fiaiél mettre à mort 
tous fis f reres. 17 3. 

C haian prince des Auarois fait c rueüemet la guer- 
re aux villes d'I llyrie. 212. 

Chaian contre l'accord fait auec l'Empereur, fi met 
à faire la guerre auxvilles de la Méfié. 218. il 
gaigne plufieurs belles victoires fur C Empire 
Romain. 219. 

Chaian cerche toutes occafionsde quereller contre 
les Romains . 22 6. 

Chaian dejfait vn grand nobre de Boioariens.ny. 

Chaian contrarie alliance auec Agtlulfc Roy des 
Lombards. 222. 

Chaian ayant mis fus fis forces fi rue dédits la Dal - 
matie. 234. 

Chanoines infiituexjpremierement. 371. 

Chanoines réguliers de fainEl Augufiin en tEglifi 
de fainÛ Quentin de Beauuais. 764. 

Charles NanJ fin fils £AufirafisssDuc deTongrie 
(g de Brabant. 123. 

Charles Naffin mourant laiffe trois fils. 160. 

Charles Martel efehappe des prifons de fa marajlre 
Plettrude.jzz.llmet en route Chilperic.}i},&r 
3 24 .Veut acheuer de réduire fous fa main ce qu'il 
refioit du Royaume d'Aufirafie. 326 

Charles Martel fefaift rendre Chtlperic. 326. il 
contraint Renfroy de venir à compofitton.317.il 
chafiieles Bauariens. 329. 

Charles Martel faiêl vn merueilleux carnage de 
Sarrasins douant Tours. 331. ilmenefin armee 
contre les Bourguignons. 332. 

Charles Martel dsfconfitles Frifions , & referre les 

Vvifigoths. 
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Vvifigoths. 334 .// afîiegc u 4 uignon.ffî.ll afiie- 
ge^ithin dedans Naroonne. 336. il dejfaitl les 
Sarraxtns.WJ.il rament le Languedoc en la fiub- 
ieBion des François. tfî.llmeurtàParis. 341. 

Childebrand oncle de Charles Martel pourfuit les 
Vvifigoths. 334. 335. 

Charles fumommé depuis le Grand , pis de Pépin , 
nafquit. 341. 

Charles pred en mariagela fille ou foeur deDefier roi 
des Lobards.}64.ll mene fon armee en Saxe. 366. 

Charles s en va faire fies Parues à Rome. 367.De la 
donation qu'il fit au fiege Romain, ibid.ll va co~ 
trelesSaxons.169.Csr pl.Leurfaili receuoirla 
religion Ckrejliene.p$.llpajfe les mots.pq.il 
fe délibéré de tenir vn Parlement general tous les 
ans en Saxe. 375. 

Charles reçoit humainement les Saxons à compofi- 
tionipj. il ramené les Bretons à obeiffance.p% 
il pajfie les * 4 lpes contre le Vue de Beneuet.pç. 
Il tiët fa cour à Vormes , 3 8 ifait cojlruire à M.t- 
jence vn pont de merueilleufe flruElure. 384. 

Charlemagne feul vray Empereur i depuis le treffas 
dudicl Valenttnian. 73 - 

Charles & Carloman enfans de Pépin font couron- 
nexJsRomepar Zacharie. 353. 

Charles mene fon armee contre les Saxons* 386. Les 
reçoit à merçy. 38 9. il reçoit les prejens du pa- 
triarche de Hierufalem. pi.ll fait des additions 
à la loy Salique. 400. 

Charles fait partagea, les enfans. 403. il met plu- 
fieurs armtçs aux chaps. 404. la ville de Hieru- 
falem luy ejl donee par le Rot de Perfe.405 .T rois 
armées font par lui enuoiees en autat de contrées. 

410. cÿ* 411* 

Charles tient vn Parlement general à - 4 ix la cha- 
pelle. 413. il meurt. 415. 

Charles le Chauue efl pourueu de toute la France à- 
rientale. 438.44Ô. & 444. Il mene vne armee 
en Aquitaine cotre Pépin fon nepueujaquelle ejl 
dejfaite.qqt.ll fait accord auec Neomene prince 
des Bretons. 449. il entre pour la j . fois en la pe- 
tite Bretagne. 454 * 

Charles le Chauue fe fait oindre & facrerRoy en la 
ville de Limoges. 437. il Ce veut emparer du 
Royaume de Prouece.460.ll fait retirer les^élle 
mans. 461. llfaicl celebrer deux conciles. 462. 
Souxjuy les fciences florijfent. 463. 

Charles le Chauue efl receupar les Lorrains pour 
leur R0i.qj3.il reçoit la courone impériale. 4% 4 
Se veut affeurer de l'ejlat à Italie. q%$.PaJfeen 
la Lombardie. 4 ^ 7 * 

Charles Roy de Prouence meurt fans laiffcr aucuns 
enfans. 460. 

Charles fils de Pépin d'aquitaine ayant exercé Car 
cheuefché de Majence meurt. q6j. 

Charles prince d'aquitaine 3 fils du Roy Charles le 


Chauue , meurt. . 468. 

Charles fils du Roy Charles le Chauue efl misa 
mort par mejgarde. 481. 

Charles 3. dit le Gros, Empereur j.des Fraçois.q9Z 
et q99.il deuiét hébété de fens et d'entendemet.501 
Charles le Simple ejl Roy de France. 33 3.// ejlde- 
laijjé de tous les princes et primats de fin Royau- 
me. 3 41, il fùSl paix auec l’Empereur Henry, 
3 42 il meurt. 354. 

Charles Conjlantinfils de Loys l'Auetigle Empe- 
reur d'Italie. j 56.! 

Charles Duc de Lorraine oncle paternel de Loys 
Fai-neant ,eJloit le plus proche à luy fuccedêr à la\ 
couronne. 610.(^611. 

Charles de France cy deuant Duc de Lorraine , en-, 
gendre deux fils ejlant prtfinnier à Orléans. 661. 
Charloman fils de Charles furnomé Hasbain Duc 
de T ongrie de Brabant. z \ 3 . 

Charamnus s’ejleue contre Clotaire fon pere. 183. 
les Chartreux injlituexjn Frahce par Bruno. 77 8. 
C heuirrede Roy des Merciens d' Angleterre, quitte 
volontairement fin Royaume. 317. 

Chercbcn ou Chanbert Roy de Paris meurt. I98. 
les Cherfonefiens du pont Euxin fe rebellent contre 
luflinian. 318. 

Chcuelure longue,^ de façon royale. 34. 

C herula. enuoté par Theodoric pour courir laBe- 
thique. 76. 

Cln Idebert (y* Contran ne font entor bieri contens 
l'vn de t autre. xtz. 

Childebert ai fné des enfans de Clouis fefai£lnom - 
mer Roy de Paru. 133, 

Childebert fe met enpoffefiion delà cité de Cler- 
mont en ^iuuergne. . iqj. 

Childebert complotte auec Clotaire de faire tondre 
les enfans du feu Rqy Clodomire. 133. 

Childebert & Clotaire font en mauuau mefnage. 
162. 

Childebert fonde t abbaye de S. Germain despre x, 
lexJParts. 1J9. 

Childebert ejl retiré de ce monde par la mort. 186* 
Childebert ou C herebert commence à gouuemer le 
Royaume dh-dujlrafic enfin nom. 204; 
Childebert reconferme l'alliance qu'il auoit iuree 
auec Chilperic. 212; 

Childebert Roy d'^fujlrafie meurt auec fa femme 
tout en vn mefmeiour. 233. 

Childebert z.du nom, Roy de France . 306. 

Childebert z.Roi de France fait guerre à Vviüarius 
prince rebelle.3i6.ll meurt. ibid.& 3x9. 
Childericfils de Merouee,Roi des Fraçou.6o.et 61 
Childeric Roy des François ejl rappelle'. 87. 
C hildericfait vne grande tuerie des Saxons. # 98. 
C hilderic Rqy des François s'appointe auec Odoa- 
cre & les Saxons. 99. 

Childeric fait faElio auccClotaire pour recourerlt 
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Royaume de Bourgongnc. 151. 

Childeric Roy d'u 4 ujlrafie fefait couronner Roy de 
France au contentement de tous fes fubiets . 291 . 
Childeric Roy de France ejl majfacté reuenant de la 
chajfe. 394 * 

Childeric & fa femme font dcgradezjle la dignité 
Royale. 35 1 - 

Chindafuinde , homme puiffant & bien apparenté 
s'empare du Royaume des Vvifigoths . 374. 

Chindafuinde déclaré fonfls Roy £7* heritier de fa 
couronne.zyy.il meurt. 281. 

Childibim capitaine , à qui le gouuernement de la 
Thrace ejl donné. 148. 

Childibius Lieutenant de l’Empereur lujlinianau 
pays de Thrace ejl defeonfit tué parles Efcla- 

uons. IJ 3 - 

Chilianm moine Efcoffois corner tit les Franconies 
à la religion Chrejtienne. 301. 

Chilperic Roy des François. 77. 

Qhtlperic faiél paroijlrc lamauuaife volonté qu'il 
portoit à fes freres. 190. 

Chilperic ejl le premier qui commence à quereller la 
fùccejï ion de leur feu frere. 199. 

Chilperic retire la ville de Tours {3 autres de de f- 
fus la Loire. zoo. 

Chilperic fe met de confédération aueclcRcy Gon- 
tran. 202. 

Chilperic mene vne armee en la Champagne contre 
le Roy Sigebert. 204. il fe vient mettre dedans 
Parts. 205. 

Chilperic enuoie Brunechilde en exil à Rouen. 20 6 
Chilperic enuoie vne armee en la petite Bretag. 209 
Chilperic inuente quatre lettres Françoifes. 210. 
Chilperic retournant delà chajfe eSl majfacré. 213. 
Chilperic ejl renuoié à Charles Martel par Eudes 
Comte £ Aquitaine. 32 6. 

Chilperic ejl tiré du monaftere pour le faire R oy. 
322 .// court auec vne armee iufques dadas le pais 
de Cologne. 323. Il ejl mis en route par Charles 
Martelez}, rt 324.7/ fe retire en^tquitaine.$z6 
Chaba fis d’Attila s'en retourne en fon ancien pays 
de S cythie. 8 y .Ses enfaru (3* fucceffeurs. ibid. 
thochilaic Roy des Dannois ejl honteufement def- 
conft par T heodebert. 13 6. 

Chofroes s'acquiert vne grande réputation (3* re- 
nommée à caufe de fes vi Boires. I31, 

Chofroes mene aux La^iens vne armee pour en de- 
chajferlesgamifohs Romaines. 166 . 

Chofroes veut recouurer les fortereffes perdues au 
pays des Laziens. 1 82. 7 / meurt. ibid. 

Chofroes depofe Nichogran de fa charge , & le fai 51 
efcorcher tout vif. 184. 

Chofroes Roy des Perfes ajlicrc Circefiu. I98.tr 199 
Chofroes fignifie la guerre a 1 Empereur fe viet 

ietter dedans l^drmenie. 204. 

Chofroes fe rend odieux à toute la noblejfe. 222. 

Chofroes Roy de Perfe fepropofe de haz&rder toute 
fa puiffance à venger la mort de "Maurice. 239. 
chofroes menace de ne fe déporter de guerroyer les 
Chrejliens. 250. 

Chofroes ejl acculé au fiege de Chalcedone , {3* enfin 
contraint en départir fans rien faire. 258. 

Chofroes perd le Royaume de Perfe & fa vie, qui 
luy font ojln c par fon fils aifhé. 239. 

C hramne apres s'ejlre réconcilié à fon per e tombe 
derechef en rébellion. 188. 

les Chrejliens viuans fou 2; les Sarrasins, font fort 
durement traiSlcZj 412. 

les Chrejliens Ejfiagnols mettent le fiege deuant la 
ville de Talapere au Royaume de Caflillan de 
Tolede. 308. 

les Chrobates font fobiuguezj&* réduits en C obéi f 
fance de l'Empereur de Grèce. 6yi. 

Chrodin maire du Palais d'^ujhrajie y perfonnage 
| vertueux g3*vtile à la république. 193. 

1 Chulpia capitaine des Danois ejl fait chrejlien. y<îi 
C hrumne Roy de Bulgarie ceffe de regner. 422. 

Chuno ou Conrardejlinuejlide la Duché de Ba- 
uiere. 712. 

Chururgitesjheretiques en vogue entre les Arabes. 
2 87. 

Chut inas prince de Mauritanie met toute T Afri- 
que en trouble. 196. 

Chryfargire, tribut aboly par ^ énajlafius . ni. 
Ciafas parent d’^bdimelech prend Damas , 
toutes les autres prouinces des Sarrasins & Ma- 
hometifles.$a$.ll ejl dechaffé par Abderracmun 
dePlerfe. 309; 

C indus fils dupreuojl de Rome prend captif le Pa- 
pe Grégoire. 761. 

CmtiUa paraient apres le treffias du ieune Riccare- 
de à la couronne des Vvifigoths. 256. 

Circefium ajiiegee par le Roy de Perfe. 198. 

Claudianm Euefque Chrétien, y . 

Claudianus (3* Cyrus,poétes excellons. 32. 

Clariartus patrice et gouuemeur du pays pour ÏEm- 
P ere »r* 100. 

Claude Euefque de Turin Effiagnol de nation. 419. 
Clemet antipape mis hors de prifbn.yyi.yy^.yjS, 
Clermont en ~ 4 uuergne retirée par Theodoric. 133. 
Clephe ejl ejleu Roy des Lombards, ig y. Se met en 
deuoir dl amplifier le Royaume. zoo. 

les Cloches dediees & confacrees aU feruice de Dieu 
606. 

Clodamire fils de Clouis,Roi d'Orléans (3* de Bour- 

f° j n S te * 133. 

Clodomare Roy d Orléans eft mis à mort par les 
Bourguignons. 144. 

Cloderic fils de Sigebert , fur nommé le Boiteux, Roy 
de Cologne, 123. 

Clodionfils de PharamondRoy des François. 46. 
Clodio mene fon armee cotre ceux de Therouane.yj 

Clodion 
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Clodion fumomméle Chevelu meurtjaiffant j.fils 
légitimés. 6p. 

Clodulfe fils £Amoul ejl héritier des terres deMo- 
fellane. 249. 

Clodulfe l.fils de S.Amoul Duc de Mofeüàne 3 gr 
freredu D#c *4 Inchefife , renonce volontaire- 
ment aux affaires de ce monde. 2 79 ; 

Clotaire fis de Clouis roy de Soijfons. 13 3. 

Clotaire donne fecours àfonfrere Theodoric roy 
de Mets. 145:. 

Clotaire prend en mariage la niece du roy Herme- I 
froy. 147. 

Clotaire roy de Soijfons veut prendre le tiers du re- 
venu des eglifes. 179. 

Clotaire fe met en pojfejuon du royaume & des E- 
Jlats de Theodebalfon frere. 182. 

Clotaire remet fon armee aux chaps , gy va reinir 
les Saxons. i8y. 

Clotaire monarque des Français ,meurt. 189. 

Clotaire 2. du nom eft déclaré fucceffeur & heri- 
tier des ejlats de fon pere. 213. 

Clotaire ejl reduitt à grande extrémité par les rots 
SAuJlrafe (y d' Orléans. 138. 

Clotaire riche jpuiffant bien obey de fes fubs.ts. 

l}6. 

Clotaire ajfemble les ejlats deBourgongneà Troyes 
en Champagne. - 262. 

Clotaire meurt, laiffant deux fis de i.femmes.i6$. 

Clotaire roy titulaire de France meurt. 3 26. 

Clotilde ejl mariee au roy Clouis. 109. 

Clotilde induit fes tnfans à prendre vengeance de 
fon pere (y- dé fa mere. . 144. 

Clotilde par fes prières empefehaque fesenfansne 
fe donnèrent bataille. 161. 

Clotilde roy ne de France veuf ut du feu rqy Clouis , 
meurt. 177* 

Clouis nafquit. 87. 

Clouis réduit en fon obeiffance toute la Comté de 
Soijfons ,auec les dépendances d’icelle. 1 08. 

Clouis fait guerre aux T uringiens , gy* les cotraint 
de prendre la loy de Ity. 112. 

Clouis ejlend les limites de fa domination iufques J 
à la riuiere de Seine. 1 14; I 

Clouis fit tant par fes proueffes qu'il allongea fon < 
royaume iufques en la petite Bretagne. 1 1 3 . 

Clouis a guerre contre les ^ illemans . 1 17 .Se fait ba- 
ptiser par S.Remy en la ville de R hems. ibid. 

Clouis à l'injlance de fa femme défait le roy Gon- 
debaut en champ de bataille. lip.&lio. 

Clouis gy Alaric fe promettent amitié gy ban- 
quettent enfemble. 122. 

Clouis taille l'armee des Vvifgoths en pièces pre^ 
des Poitiers. 125. 

Clouis trouve à Tours les A mbaffadeurs cÜAna- 
fafus ènuoyexjuec prefens. 127. 

Clouis meurt, (y ejl cnfepulturé en l’eglife de S. 


Pierre (y S. Paul fondée par luÿ à Parts. 13 3. de 
fes enfansgy du partage d’iceux. ibid. 

des quatre fils de Clouis 3 gy de leur partage. 189. 

Clouis 2. du nom fait ofier l’or gy l'argent de la 
couverture de l'eglife S. Denis, pour en fubuenir 
aux indigent gy necej?iteux.2$ç. Sa mort. 286. 
e ’ST 288. 

Clouis fils de Childeric,roy des François. 104» 

Clouis fils de Chilpenc efl chajféde Tours. 199. 

Clouis 3. du nom, roy de France meurt. 3 06. 

le Code Theodofen compilé ,gy mis en vfage. 4 9. 

le Code de Iufmian, commence de nouveau à pren- 
dre cours gy auftorité és iudicatures par tout 
l'Empire. 134. 

S. Colombain moine de la nation ci Efcoffe fonda 
en Bourgongne vn monajlere. 24 6. dechajfé de 
la court aAuJlrafe fe retire en Alemaigne. 232 

S • Colombain chafjéde la cour du roy d'AuJlrafie 
fe retire en ^ stllemaigne pour y prefeher l'Euan- 

£‘ le - . . * 5 *- 

Colombain convertit les P iSles à la religion Chre- 

flienne. 186. 

Colonus François de nation ejl fai£l patrice de 
Provence. ifè.gy 239. 

Cornette admirable au ciel. 264. 

Comte ejl tiltre de dignité. 9 9. 

Commentiolus ejl envoyé contre les Perfes par 
l’Empereur. 220. 

Conund roy des Gepides entre en guerre contre les 
Lombards. ïjo. 

C onan Duc de Bretagne meurt fans laiffer aucuns 
tnfans. 737. 

Çonan le ieune ejl retiré par les Bretons des mains 
du Comte Eudes fon oncle . 34. 

2. Conciles £ Euefques célébré Tvn à Turin,gy 
l’autre à Capùa. 4. 

3 .gy 4. Conciles de Carthage. 6 . 

Concile 1. de T olette. 9. 

Concile <j.de Carthage. 9 . 

2.C onciles, vn affemblé à Chalceione,gy l autre 
à Conjlantinople. 13. 

2 .Conciles célébré^, vnd Conflantinople , gy 
l'autre en Alexandrie. 19. 

Deux Conciles en Angleterre Jbuz^ Anfelme ar- 
cheuefquede Cantorbie. 3. part.iz . 

2. Conciles affemblezjn Afrique fvn en Numi- 
die appelle Mtleuitain, l'autre à Carthage. 23. 

Concile affemblé en la ville de Cyrthe en laNu- 
midie. 28. 

Concile affemblé en la ville de Telea. 1 9. 

Concile provincial des Euefques de Gaule. 19. 

Concile 6. de Carthage. 30. 

Concile affemblé en la ville dHippo contre les 
Arriens. 39. 

Concile Agatenfe. 42. 

Concile ajjemble à Rome contre Neflorim . 45. 
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Coneik general ajjèmblé à Ephefi. ■ ^6. | 

le^.ConcilegeneralajJèmbleàEphefè. ^ 47. j 

$. Conciles celebre^l’vn à Pamphiüe & à Rome 
(ÿ* l'autre à Antioche. 47 

vn Concile célébré au jJege,vn autre en Hierufa- 
lem,& deux à Rome. 53 

le l.C oncile iAurenges en Languedoc. 55 

a. Conciles de Vefcnje célébré %. J 6. 

2. Concile dAurenges. 57 * 

Concile de Carpentras. J7* 

Concile de Conjhmtinople. 61. 

Concile ajfemblé en Ephefi. 6) • 

Concile general de Chalcedone. 66. 

Concile célébré en Orient par les Euefques des dio- 
cefes d Antioche de Hierufaltm. 67. 
le 3. Concile célébré en la ville d'Arles en Pro- 
uence. 7°* 

Concile Vénitien. 76. 

Concile célébré en la ville de Tours . 77 ' 

Concile de B eneuent. 7 ^°* 

Concile célébré à Rome. 84. 

Concile tenu à Carthage tant par les Catholiques 
queArriens. ?*• 

Concile d Euefques Amiens ajfemblé en Afrique, 
loi . 

Concile ajjèmblé à Rome. 104. 

Concile ajjèmblé a Conjlantinople. III. 

le Concile di£l Epamenfe ejl célébré. 113. 

Concile ajfemblé à Rome. 114» 

Concile célébré à R orne. 114. 

7. Conciles celebrezjvn à Rauenne,& 6. à Rome . 
118. 

Concile célébré à Conjlantinople 118. 

Concile célébré à Rome. II 9 - 

Concile tenu à Rome. Ho. 

i.Cociles affemblezjpar Symmachus a Rome.lxi. 
t.Concilescelebre%enEjfagnel'vn allerde , 
l'autre à Valence. 123. 

Concile tenu à Rome. 134 

Concile de Terracin. 135 . 

Concile Gerundejê. 136. 

Concile ajfemblé à Conjlantinople. 137. 

Concile de Sarragojfe en Ejjtagne. 137. 

Concile tenu en la baffe Syrie. 138. 

Concile de T olette en Ejjagne. I48. 

Concile de Conjlantinople , (p £ Orléans. 1*3. 
le z. Concile i Orléans. Xf6. 

Concile prouincial célébré en la ville dAuuergne. 

168. 

Concile prouincial ajfemblé à Conjlantinople.lfî. 
Concile £ Orléans ejl célébré. 174. 

Concile de Conjlantinople. Vjf.ty *77» 

Concile ajfemblé à Conjlantinople. 180. 

le j. Concile d' Orléans. 180. 

l.Conciles prouinciaux font celebre%. 180. 
Concile prouincial célébré à Paris. ’ 185. 


z. Conciles prouinciaux en la cité de Paru. i%6. 

le 2. Concile de Tours. I93. 

le 1. Concile de Lion ejl célébré. 155. 

1. i. Conciles de Braccara en Ejpagne. 198. 
Concile célébré en ïijle de Grado dependente de 

Venife. 207. 

t. Conciles ajfemblez^ T vn à Paris, l'autre i Bre - 
\niac. 107. 

Concile des prélats de Bourgongne tenu i Chaallos 
fur Saône. 209. 

le 1. Concile prouincial célébré à Lyon. 21 J. 

le t • Concile célébré en la ville de Majcon. 217. 
le 3. Concile de Majcon ejl célébré. . 224. 

2. Conciles prouinciaux font célébré ^ en France, 

lima Lyon,&* 1 autre à Poitiers. 22 6. 

vn Concile prouincial ejl célébré à Mets. 23 6. 

Concile prouincial tenu à Luce en Efpagne. 243. 
Concile tenu à Rome. 2 44. 

Concile prouincial célébré en la ville deMafcon. 
245. 

le Concile dAuxeme. 248. 

Concile célébré en lifle de Mena entre les prélats 
d Angleterre & dEfioffe. 248. 

le z. Concile de Seuillc en Efpagne célébré. 253. 
Concile ajfemblé au diotefe de Hierufaltm. 2 67. 
le 4. Concile de Tolette. 268. 

plujieurs Conciles tenwxjantà Romejqù en Afri- 
que JSfumidie & Mauritanie. 270. 

Concile prouincial célébré en Hierufaltm. 270* 
le é.Conale de Toilette ejl célébré. 272. 

plufieurs Conciles tenuxjn Afrique. 273. 
le 7. Concile de Tolette. 277. #*284. 

le 8. Concile de Tolette. 18 j./f 9.28./? 10.286. 

Concile prouincial cekbré à Herdfort en Angle- 
terre. 293. 

Concile II. de Tolette. 294. 

Concile célébré en F Archeuefché de Milan. 297. 
Concile de Conjlantinople que Ion appelle 6. vni- 
uerfel. 298. 

le 13. Concile deTolette. 399. 

le ij. Concile de Tolette. 30 y. 

le 17. Concile de Tolette. 307. 

Concile en la ville de Niden en Angleterre. 308. 
Concile ajfemblé en Angleterre. 317. 

Concile ajfemblé en Angleterre. 322. 

Concile ajfemblé à Rome. 327. 

Concile des prélats de la Germanie ajfemblé à 
Maience. 327. 

l.Conciles tvn célébré à Rome , & T autre à Soif 
fins . 34 6. 

Concile tenu à Rome. 364. 

Concile tenu à Conjlantinople. 378. 

le Concile appellé Elibertin. 385. 

Concile ajfemblé en la ville de Salthbourg en B<t- 
uiere. 399. 

Cocile prouincial tenu aHalle en Alemagne.400 

5. Conciles 
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y. Conciles prouinciau* celebrexjn autant de vil- 
les. 414. 

Concile tenu 4 Aix la chappeüe . 411. 

Concile tenu 4 Aix la ch Appelle. 430 . 

Concile affemblé à Soijfons. 433. 

i. Conciles d Euefques ajfemblei^, tvnà Valence, 
l'autre en la Lombardie. 

Concile célébré à Maience. 4^.. 

3. Conciles celebrezjn France. 487. 

Concile prouincial célébré ÀRetns. jn. 

Concile ajfemblé en Angleterre. 610. 

Concile prouincial tenu à Venife. 69 8. 

Conciles affembltxjt Rome, à Conjlantinople & à 
Epheje. 65. 

Concile des prélats de Germanie célébré en la ville 
de Confiance. 704.^ 708. 

Concile célébré à Rome. 70 9. 

Concile ajfemblé à B ajlc. 73 3. 

Concile de Mantout. 738. 

Concile de Rome. 739. 

Concile prouinàal en Angleterre. 749. 

x. Cociles affeblexjn tEgüfi deLatra ÀRome. 708 

Concile célébré à Rome. y 69. 

Concile célébré en la P ouille. 771 

Concile célébré à Maience. 77 y. 

Conférence & dijfute entre les Catholiques & 
Donatifies à Carthage. 23. 

Congallus roydEfcoffe meurt ,laijfant plufieurs 
enfant. no. 

Conimbrie prifepar le rqy des Sueues. 81. 

Conon ou Chunoefi déclaré pape. 301. 

C onoobre ou Conabo comte de la petite Bretagne. 
188. 

Conranus rqy dEfcojfe efi occis. 1 $6. 

Conrad Duc de Franconie efi tué en vne bataille. 
$19. 

Conrard Duc de Franconie efi e/leu Empereur. 
533. Les dijfenfions & rebellions fe rallument 
contre luy.WJ.il prend les frétés du Duc de Su- 
aube , leur fait trencher latefie. 538. il re- 

tourne enBauiere , & met tout lepaïs enfin 
obeiffance.ft9.il meurt. 340. 

Conrard ditl le fige, Duc de Lorraine, effioufe 
Lui tgrande fille de l'Empereur Othon. tf 6. 

Conrard rqy de la Bourgongnetranfiuranefucce- 
deàla fiuueraineté du Royaume et Arles. 580. 

le Duc Conrard fait venir vne grande troupe de 
Hongrois à fin aide 9 quigafient toute la Lorrai- 
ne. 583. 

Conrard rqy de la Boutgongne tranfiurane meurt. 
619. Sa lignee & pofierité. ibid. 

Conrard Duc de Franconie entreprend la guerre 
contre Albero comte de Carinthie. 66%. 

Conrard f Empereur mené vne arme e en Hongrie 
contre le rqy Ellienne.6Zx.Puis en la Bourgon- 
gne. 685. 


Conrard Duc de Bauiere frere du ieuneEmpereur , 
meurt. 714. 

Confiant efi enuoy épar fin pere en Effiagteauec 
Gérant tus. 18. 

Confiant afiiegédans la ville de Viennt,pris & 
occis. 23. 

Confiant fait mettre à mort fin propre frefeTheo- 
dofe.iZf. il entreprend de faire la guerre aux 
Lombards. 2%6. 

Confiant refigne aux Sarrasins te droiSl qu'il pre- 
tendoit en Damas & en la Syrie. 288. 

Confiant pour fis mauuaifes moeurs & exactions 
efi occis. 290. 

[Empereur Confions fait prendre à fin fils le nom 
d'Augufie. z8z. liment vne armet contre Its 
Efclauons. 284. 

C enfantin contraint Confiantin de renoncera la 
dignité impériale, fe rendre à fa merty. 23. 

Confiantius dechaffe les tyrans de C Empire . 26. 
fis autres faiéls. ibid. 

Confiantius efioufe Placidia la fieur (tHonor/us. 
26. & 28. 

Confiantius prend Fridibalde Rqy des Vvandales 
prifonnier. 29. 

Confiantius feioignant auec le roy Vvallia,fait 
guerre aux Vvandales. 31. 

Confiantius C «far mary de Placidia efi fai£l 
participant de la dignité d'Augufle. 3 2. 

Confiantius fe laijfe mourir de defplatfir. 36. 

Confiantinfait Empereur par les légions Romai- 
nes. 16. 

Confiantin fait venir a fin fecours vn grad nom- 
bre d'Allemans & François. 21. 

Confiantin régné feul auec fin fils IuttiniaH.297. 

Confiantin Pogonat porte le filtre et Augufie, 
efi couronné. 282. 

Confiantin Syluanus remet au deffus ïherefie des 
Paulinianifles. 28 2. 

Confiantin Pogonat meurt. 301. 

Confiantin I .du nom pape de Romc.ffî.ll meurt. 

Confiantin efi par l'Empereur fin pere defigne 
Empereur & couronné. 317, 

Confiantin C Empereur entre en dejfiance tfArta- 
bafdus. 342.^7* entre de force dedans Conflanti- 
nople. 343* 

Confiantin patriarche de Conflantinople. 334. Il 
depofe. 162. 

Confiantin mené vne armee en la Syrie. 347. il 
ajfemblé vn concile à Conflantinople pour les 
images lft.ll feme therefiedes Paulianifles .334 

il efi defeonfit parles Bulgartens, 338. llgaigne 
fureuxvneviSloire. 3 60 . 

Confiantin l'Empereur fait perpétrer de grandes 
cruautexjcontre ceux qui maintenaient Ta véné- 
ration des images.$6i.ll impugne l’intercefiion 
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delà •vierge marie (g* des fainfls. fiz. 

Conjîantinpls du Vue de Nepefe cil ejleu pape. 37 z 
il ejl ignominieufemët dégradé déjà dignité. 36 3. 
C onflantin l'Empereur fan couronner fa ifem- 
mefig' donné à fes enfans le nom de Cefar. 364. 
Il contraint les moynes à fe marier. 365. 

Conflantin premier fis de C Empereur Leon & 
<t Eirene nafquit. fi J. 

Conflantin fe veut émanciper de la tutele de fa me- 
re. 38 1. Ejl vaincu par les Bulgariens ibid. & 
383 .il répudié fa feme, et en predvneautre.fi 6 
l’Empereur Conflantin mene vne armee contre les 
Bulgaricns.fiç.ll meurt. tbid. 

Conftatin fis de l'Empereur Leon efl baptisé, y 23 
il efl deflgné empereur ^ luguile par so pere.^ii 
Conflantin roy d'EfcoJfe fefmeut contre le roy 
Adelflanus d Angleterre. 533. 

Conflantin fis de Leon fe remet enpoffeflionde 
l Empire d O rient. 5 73 

Conflantin Empereur de Grece enuoye vne gran- 
de armee contre les Sarrasins. 589. 

Conflantin 11. du nom fis de l'Empereur R oma- 
nus 3 nafquit- 390. 

Conflantin Porpbyrogenite 8. du nom, meurt. 390. 
Conflantin Empereur donne fa file en mariage a 
R omanus en luy reflgnant l Empire. 680. 
Conflantin le Chauue fis du feu roy Culen,fe dé- 
claré roy d’Ejcoffe. 63 1. 

Conflantin U. meurt. J 10. Ses meurs. 73t. 
Constantin iz. fttrnommé Vucas Empereur de 
Grece meurt fat ffant trois fis. 741. 

Conflantin d’Afrique médecin. 746 

Corflantin fis du feu Conflantin Empereur, fe re- 
belle contre F Empereur Botoniates. 7 66. 
C onflantianus conquefle la ville de Salona fur les 
Ojirogoths. ' I37. 

Conjrantia file de l' Empereur Tibere , donnée en 
mariage a Maurice. zio. 

Confiance Je comportait fl infolemment cnucrslc 
roy fou mary , quelle le faifoit tourner où elle 
vouloir. ôSz.lillc meurt. 6$6. 

les Confiant inopolitains fe trouuent eflonne^de 
F armee deCaian. zfi. 

les Confuls particuliers ceffent tant en Orient 
qu'en otcidcht. 165. 

Contobaboitcs, hérétiques. 165. 

Cornai Roy d’EfcoJfe meurt fans laijfer aucuns 
enfans. 204. 

Conualfls éFAidan roy cF Efcoffe, 143. 

C ornai roy cF Efcoffe. 420. 

Cormeflus roy de Bulgarie efl mis à mort par fes 
propres fubieSls. 339, 

Cofmas patriarche deConflantinople fe depofe vo- 
lontairement de fa dignité. 769. 

C ofme patriarche d’Alexandrie reiette l'herefle 
de Monothelites. 344 * 


C ofroes efl contraint de faire trefues auec FEmp 
reur pour cinq ans. 169. 

Coffence ville de la Calabre efl prife, faccagee Csr 
brujlee. 600. 

Cofla roy des Vvifgoths régné en Êffagne. 314. 

Cÿ* 3 13. // meurt. 217 

(É^uie ville capitale de Pologne fondée par 
wwaeus. 310. 

Cremone prife d affault par l' armee des Lombards. 
238. 

C reflentius e fiant fai SI C on fui par les Romains , 
toute la donation enfamami 63 0. 

i Cretas roy des Heruliens fefait baptisera Con- 
; flantinople (g inflruire en la religion Chreflien- 

| ne ' 144 

! lesCrobatesouCorbates ditts Seruiens. f’ efleuent 
j contre l' Empereur. 

| Crocus, ou Carocus,roy des Vandales. 16, 

C ulen roy d’EfcoJfe efl’ tué pour fa turpitude \ 60 1. 
Cuniberth roy des Lombards decede. 310; 

C utlumus nepueu de Targrolipix premier Soudan 
des Turcs. ?6u 

C ouçy efl ofte d’cblee au coteThibaut de Tours. 388 
la Couronne de fer prife à Milan. 216. 

les Cyclades prifes gy rauagees par les Sarrasins; 

« 79 * 

Cyrille euefque d Alexandrie , homme de grand 

fçauotr. 44 * 45 * 47 * 49 *Cÿ'S 9 * 

Cyrille compagnon de Methodiws , euefque de Mo- 
rauie. . 

Cyrillusjlorifl. ^ 

Cyrus patriarche d'Alexandrie fait profeflion 
ouuerte de l'herefle des Monophtfites. 161. 
Cyrus patriarche de Conflantinople efl deietté dé 
fon flege par l'Empereur. ^8, 

Cyxicum afliegeepar mer & par terre par lesSar- 
razins. ^ 

D Abtr ou Amet calife cF Egypte meurt. 690. 
Dado A delingus régné en la Rugilandie fur 
les Lobards loy. il efl occis par fon nepueu. 118. 
V ado félon d autres Tato roy des Lombards efl 
occis par fin nepueu. j,g 

Dado appelle' par les autres Ouenjiomme fort ver- 
tueux Csrbien entendu aux affaires du royaume. 
z6y. 

Dagobert fils ai fié du roy Clotaire fait donner les 
eflriuieres à fin précepteur 257. il efl in fli tué 
roy dAuflrafie. 258. il fait mourir Rodoald à 
caufedefa mauuaife vie. 160. Prend à femme 
Cometride fleur delà dernier* femme de fon pe- 

re% 260. 

Dagobert fe vavifiter le royaume de Bourgogne. 
16 3.7/ comence à f adoner apres les femmes. z6% 
Mene la guerre contre les Efllauons. zyt. & 
272. 

Dagobert 
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Dagobert ejhmt au lieu d’Ejfinay près la riuierc 
de Saine meurt. 277. 

D oneuald Roy dEfcoJfe meurt. 280. 

la Dalmatte, Sentie & Croatie fe rebellent contre 
l'Empereur de Grèce. 462. 

Dalmatius Euefque de Rhodes , homme de grande 
fainCieté. 3 192. 

Damian Amiras des Sarazjns deTyrfait la guer- 
re aux prouinces de l Empire de Grece. j j 1 . 

Dannemarc 3 (yle commencement du copte de leurs 
ans. 701. 

DanielDrem Rus, Roy de la petite Bretaigne. 33 4. 

Us rois de Dannemarc ou de Noruerge, gr des A- 
bodrites fe font baptiser. 558. 

les Dannois abordent premièrement en l'ijle d' An- 
gleterre lapillent. 381. 

les Dannois ejlans de rechef entrez ^ en Angleterre 
font lourdement defeonfits. 471.^481. 

les Dannois repaffent encore en Angleterre^ f en 
font poffcjfeurs. 482. 

les Danois ejlant venuz^prendre terre enFrifefont 
defeonfits part Empereur. 561. 

Datius Archeuefque de Mtlan,en grande reputatio 
de faintle vie. t 166. 

DecimiusKuJlicus Agrttius 3 premier fecretaire 
de 1 ouint us, occis. 24. 

Decimtts Rufticm grand maijlre de Conjlantin. 
21. 

Deira Prouince de Nortübeüande erigee tn Royau- 
me. 123. 

Denis Abbé de Rome 3 fort entendu en tajlrologie , 
metenauantlademonfiration du cicle pafchal. 

lecorpsde S.Denis Areop agite ou il eft. 514. 

Didier Euefque de Vienne ejl mis à mort par le co - 
mandement de Theodoric Roy tfAujlrafe. 
24f . 

D idimusgr Vertanm deux Lieutenant S Honoras 
enEjfaigne. 19. 

Diodorut Euefque de Tharfe maintient t herefe de 
Nejlorius. 48. 

Us Digeftes coüigeespar Trebonianus. I47. 

Dinanius Euefque d Angoulefme. I4.gr 82. 

Diogenien Euefque dAlbi. I4.gr 82. 

Dïofcorm dcchaffé de l'Eglife d’Antioche 3 ejl receu 
par S.Iean chryfoftome. 13. 

D iofeorus fucceffeur de Jea troiftefme en teuefehé 
d Alexandrie. 13 y. 

Dirrackmm,ditte D urrazgo, ejl merueilleufemët 
gajlee du feu du ciel. X 40. 

Dominique Flabaure Duc de Venife. 7 13. 

Domnus ou Domino Euefque d Antioche. 53. 

Domtnic Leon maiflre de la gendarmerie de Veni- 
fe. , 340. 

Domtnic Monegarre ejl dégradé delà dignité du- 


cale de Venife. ^59. 

Dom, filtre gr furnom, dont les Rois , Princes , gr 
feigneurs d’Ejpaignentf accommodent. 325. 

Domnus ejl ejleu pour gouuemer l’Eglife Romaine 
262.295.gr 2 96. 

Donald 6 . Roy dEfcoJfe. 529 , 

Dogrijfa ou A xan fécond Empereur des Turcs. 
766. 

la Donation des mÜts Apennins gr de la Ligurie 
faitle a l Eglifc de Rome 3 eft renouvelles gr co- 
fermee. 313. 

Us Donatifles font privez j, du droiEl de te fier 3 gr 
de faire donation de leurs biens. 27 . 

Dongal Roy dEfcoJfe. 43 1. 

Dongard i$.Roy dEfcoJfe eft occis. 84. 

Dorjlorlogus Roy des Pitiés en lagrad Bretaigne. 
4 2 - 3 * 

Drogon premier comte des Normas en la V ouille. 
714. 

Duchez^Comtezgygouucmemës deviennent héré- 
ditaires. 520. 

Duizjo fis d Attila, Roy du refte des Huns. 8 6. 

Dunftanus moine gr muficien eft injlitué Arche- 
uefque de Cantorbie. 59x.gr 592. 


E Bles comte d Auvergne, de PoitouÇr duc d'A- 
quitaine meurt. 561. 

Ebroin home cruel gr malicieux , Maire du Palais 
deFrance. 289.gr 298, 

Ebulo Abbé de fan SI Germain eft tué devant vne 
ville d Aquitaine qu il tenait a fstegcc. 512. 

Ecbert ou Ecbretl Roy de Kant s en Angleterre. 
293. 

Edebaldé.Roy deCantebrug. 278. 

Edebert Roy deNorthumbtllande. 17 9. 

Edelbert 5. Roy du Kantsoudes Anglois orien- 
taux. 194, 

E delfrede Roy de Marthumbellan deganvnc vne 
grande vitloire fur Edun Roy dEfcoJfe. 239. 
il eft défait gr occis 250.25 2. 

Edeluorlphe dernier Roj de Kants en Angleterre 
perd fon Royaume. 414. 

Edilrede R 07 des Merciens fait en ce temps guerre 
au Royaume du Kants. 294. 

Edmond Roy d Angleterre meurt aiant malheu - 
reufement efté mis à mort par vn tjolcur. 573. 
Edobecchus conducteur des François. 2 1 . 

Edobinochus, capitaine François. 17. 

Edouard Roy des Anglois de Kants, meurt. 549. 
Edouard i.fils du feu Roy Ethelredc mené vne ar- 
mée de Normandie en Angleterre. 667. 

Edouard Roy d Angleterre reçoit vn mandement 
du Pape de chaffer les preftres mariez 733. 
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Edouard Roy d'Angleterre meurt fans enfans. 

738 . 

Edmnfilsd'AHa 'régné au Royaume de Deire en 
Angleterre . Ij8. 

Eduin Roy de Northnmbella.de ejl injlituéen la re- 
ligion chrejhenne } t'y* baptisé auec toute fa fa- 
mille. 159. 

Eduin ejl fi odieux à fes fubiets , que les Merciens 
(y* Northumbriens fe rebellent contre luy. 
5 8 9. 

Egebert Roy des Anglois meurt. 334 * 

Egbert Roy des Saxons occidentaux annexe le 
Royaume de Kants au fi en. 414. il meurt. 

438. 

EgdareRoy £ Angleterre meurt , laijfant vnfils 
nommé Edouard. 60 8. 

Egdicius ejl contraint de quiter Clermont . 9$. 

Egdicius Sénateur de Bourgongne qui nourrit 4, 
mille pauures de fes propres faculté ^ I O J. 
Egfrede Roy des Northubriens en Angleterre,co- 
menceàregner. 191. 

Egfrede menevnearmee contre lesPiBesen Hi- 
bernie.i99.eJldcffaitfÿ'occK. 300. 

Egfrede R07 deNorthumbellande ejlant furpris de 
deuotion,r énoncé aux ejlats de ce monde. 354. 
Egica Rqy des Vvifigoths. 304. & 309. 

Eginhard fecretaire de l'Empereur Châles , hom- 
me doSie, & ajfex^bien exercé es deux files. 

4 ° 9 ; 

Egippius Abbé efcrit vnereigle pour fes moines, 

ion 

FEglife de Hicrufalem ejl troublée de fa B ions. 

, 69 ' 

l'Eglife troublée par l'ambition & auarice des fu- 
perieurs. 119. 

Its Eglifes £ Angleterre (y* £Efcojfe fe mettent 
d'accord. 28 g. 

Egna prince fort fage (y* vtrtueux , ejl M aire du 
Palais de Dagobert. 277. 

Eirene fille de Chaitn, prince de C agaric jjl mariée 
à Conjlantin fils de l'Empereur Leon. 337. 

Eirene faiB rajfembler les Euefques. 380 .elle fait 
commencer le Concile à Nicee en Betbinie. 381. 
elle meurt. 400. 

Eldebald Roy de Kants en Angleterre! 257. 

Eleutherc Euefque de Tornay. 160, 

Eleutherius gaigne la vt Boire contre Campfin. 

z49.il ejl mu àmort par fes gens. 2yi. 

Eleutherc fils de Martin fe voulant dedier à la vie 
monajhque refigr.e fes biens à fon frere. 3 0 Si 

Elfreda Royne des Mcrcicns meurt fans enfans. 

m- . 

Ella capitaine Saxon arriue en Angleterre. toi.gy* 
11 3 - 

Enbecer ou Enbochara furnommé Abdaüa,pcre de 


l'vne des femmes de Mahommet. z6y.& z66.\ 
Ennicus ou Eneco, fur nommé Arjla, premier Roy\ 
de Nauarre,decede. 34.1, 

Eorix ejl tué par fes gens. 84. 

E piphanius Euefque de la ville de Salamine en Cy- 

f re ; . 9- 

Eptphantm meurt f eh retournant de ConSlanti- 

• noble en fon diocefe . !2i 

E piphanius Euefque de Pauie^ homme de grande 
réputation. X9.&116. 

Eptphanius Euefque de Conjlantinople. 140. 
Ercembatdd maire du Palais dé France. 2 89. 

Erthombert Roy de Cantebruge. X78 . 

Eres 3 dont F origine fe doit prendre 38. ans deudnt 
la Natiuitè de nojlre Seigneur. 21I 

EricRoy des Vvifgots ajhege la ville deClermot. 

93.// déclaré fon fils fon heritier. 103. 

Eric furnommé Aritfel, Roy de Suejfe & de 
Gothie,eJlmisà mort’ par les Seigneurs de fon 
Royaume. £16. 

Eringius Roy des Vvifigoths. 304. 

Ermeneric R 07 des Sueues edi vaintu & mis en 
route par les V vandales. 

Ernacfils d Attil\edl chaffédela Pannonee. 77. 
Emejle Vue de Suaube ou £ Allemagne edi ca- 
fuellementnauréejlantàlachaffe. 

Emejle Vucd» Suaube Vvar nier Comte en 

S uaube font defeonfits & tue^j $8 . 

E fclauçns de l origine t'y* commencement de 

leur nation. j^g. 

les Efclauons ayant paffé le fieuue I fier, cour et tout 
le pays de Flllyrie. 

les Efclauons s ejpandent par les prouinces Romai- 
nes en deux troupes. 

les Efclauons rauagent le pats iufques auprès £A- 
drianopolis. I7 y. 

de l origine^ arriuee des Efclauons és pais de Po- 
logne {y dcBoeme. yj$ % 

les Efclauons ayons de rechef pajje le Danube, 
viennent courir Cy* rauager les prouinces Ro- 
maines. ^ 

les Efclauons courent toute la cojlede l'ijlrie (yde 
Clllyrte. Mo . 

les Efclauons entrer dedans la Duché de Friul, 
mettent en pièces le Duc Fredulfe auec fon or— 
mee. ^ 

les Efclauons font lourdement ejlriûe^par Iulien 
. VffftFriul. 326. 

les Efclauons Vvulfes fe rendent tributaires des 
François. 381. 

les tj clouons qu'on dppelloit Liuoniens (y* SicUies 
; fe veulent emanciper de la fubicBton des fils de 
Loys defunB Roy de Germanie. 488. 

les Efclauons courent le pays de Saxe. y 28. 

IcsEfclauons font fubiuguciyar les Lieutenant de 
l Empereur. 

£EfcofJe 
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£Efcoffe,(y de i origine & commencement d'ice- 
luy Royaume. 38. 

les Efcojfois accompagnez^ des Pi Etes font beau- 
coup d'outrages gy* maux aux B retons . j 8 . 

lEfpagne occupée par Conjians. 1 9. 

les Effagnes parties entre les Vvandales (y leurs 
compagnons. 24. 

les Efjagnols Chre/liens mettent le fiege deuant la 
villede Talamereau Royaume de Caflille. 
508. 

EJlienne l. gy }.du nom ejl Euefque £ Antioche. 
100. 

Retienne 3. du nom gouuerne l'Eglife Romaine. 
363.7/ meurt. 366. 

EJlienne 2. du nom Pape de Rome. 332. (y* 
3f7* 

EJlienne ' 4. ejl ejleu Pape de Rome. 417. (y 
418. 

EJlienne }Ju nom Pape de Rome. 500. 

E {tienne 6. du nom eft ejleu Pape de Rome. J 1 8 . 
EJlienne (y* Conjlantin fis de Lagapenus , font 
par leur ptre declarexyfugujles. 554 

EJlienne Patriarche de Conflantinoplc decede. 

$lz.famort. 55 î- 

EJlienne 8 .du nom Pape de Rome. }6j. & 570. 
EJlienne fis atfné du Roj Gen%a de Hongrie naf- 
quit,ty fut baptisé du confentement ae fon pe- 
re. 603. 

EJlienne Vue de Hongrie eft parles fens appelle 
Roy, (y fouT^ ce filtre couronné. 644. 

EJlienne premier Roy Chreftien de Hongrie, pour 
faftinttetéa efté canonisé entre les Sain Sis. 

6 94 - 

EJlienne furnommé Boiejllabus s 'en fuit clande- 
stinement de Conjlantinople. 691 , 

H {tienne furnommé Bfiieftlabus Prince deSeruie, 
fait des entreprifes fur les T riballiens. 704. 
Ethebald Roy des M erciens ou de la Marche en 
Angleterre. }}ç. 

Ethebalde & Ethelbert R ois des Anglais. 439. 

eÿ* 4 6 4* 

Ethelbert Roy de Kants en Angleterre fe fait ba- 
ptiser auec toute fa famille. 237. & 248. il 
meurt. 257. 

Ethelbert s'empare duRoyaume de Northumbel- 
lande,gy en eft par apres deietté. 362. 

Ethelrede aduerty de la mort duRoy Sueuon , re- 
pajfe au mandement des Anglais en fon Royau- 
me. 66}. 

Ethelrede Roj des Merciens (y des Saxons d' An- 
gleterre, fe rend moyne. 315. 

Ethelrede eft deietté du Royaume de Northum- 
beüande. 362. 

Ethelrede Roj de Northumbellande en Angleter- 
re ejl de mefme dejloyauté que fes predecejfeurs 
misàmortparfesfubieSis. 38 6. 

Ethelrede Roy des Anglais. 470. 

Etheluuolph eRoy des Anglais efmeu de deuotion 
fait vn voyage a Row;e. 430. 

Etheluuolphe commence de faire payer le tribut 
qu'il auoit af igné au P apc fur fon Royaume. 
456. 

E thus Roy d'Efcoffe eft confné par fes JubieSts 
en perpétuelle prtfon. 488. 

Etphord en laTuringie ejl fondée . 23. 

Euagnus Epiphanenfs, furnommé Schclafique. 

z 3 t * . 

l'Euangile de S. Matthieu en Hebrteu eferit des 
propres mains dudit Euangelijle. 96. 

Euchere,fls de Stilico,attouchoit le ftng Impérial 
deparftmere. J4. 

Enchère Eue fque £ Orléans tfdepofédefa digni- 
té <y enuoyé en exil. 3 2 8 . 

Eucherius homme de grand fçauoir en Gaule. 
56. 

Enchère Eue fque de Lion. 58. 

Eudes Duc d’Aquitaine a recours aux Sarrasins 
par le moyen de fon gendre, qui ejloit leur vajj.il. 
}}0.llmeurt. 333. 

Eudesou Odon 29.R0J des François 403.510.512. 
& 5 J 9* 

Eudes ou Eudon furnommé le Champenois, fis de 
Thibauld le Tricbard Comte de Tours gyc. 
630. 

Eude Comte de Pontieure ef cotraint par les En- 
tons de remettre les fortes places du païs entre 
les mains du Duc Canaen fon nepueu. 724. 

E udoxia l' Impératrice, ennemie de S. Jean Chty- 
fofome. 11. 

E udoxia meurt. , j 3 . 

Eudoxia, file de Leontius fophifle et Athènes fem- 
me de Theodof us. }6. 

Eudoxia femme de Theodofe confnee en la ville 
d'AElia. 

Eudoxia femme du feu Valentinian incite Genfe- 
rieh de venir en Italie. 73 . 

Euehd Calife des Sarrasins fait tailler en pièces 
tous les Chrejliensgy prifonniers qu'il auoit en- 
tre fes maius. 342.7/ meurt.^q^. 

Eulogius Patriarche ([Alexandrie. 204. 

Euejques de grande condition gy pieté. 37. 

Eugcne premier du nom, Roy de la grad Bretagne. 
3*$. 

Eugène deuxiefme Roy d'Efcoffe meurt fans enfas. 

8f. 

E ugenius E uefque deCarthage perfonnage de grad 
Jçauoir. 93. 

Eugène}. R oydEfcoJfe. 195. 

EUgene 4 .du nom Roy et Efcoffe meurt, laijfant 4. 

fis. 252. 

Eugene premier du nom natif de Rome Pape. 
282. 1 
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Eugène j . du nom Rojy diefcojfe, & Eugeneé. fon 
fils. 304. 

Eugène Roy éÜEfcoffe eji maffacré dedans fon Pa- 
lais par fies fubieÉls. 361. 

Eugène Z. du nom Pape de Rome. 416. // rHeurt. 
428. 

Eulalius antipapefiemis par Honorine. 32. 
Euphemius Patriarche de Conflantinople.lo6. & 
107. 

Euphraimus Euefque Jf^dntioche, 168. 

Euphrafitss Euefque d Antioche. 140. 

EuricRoy. 84. 

Euric Rojy des Vvifigoths met en route les Bre- 
tons. 88. 

Euric Roi dcsVvifigothsfdit la guerre en Effiagnc 
« en diuers endroits. 89. 

EuricRoy des Vvifigoths fait guerre non feule- 
ment aux terres des Romains , mais aufii à leurs 
Eglifes grpafleurs. 92. 

Euric Roy des Vvifigoths réduit en fon obtiffance 
les villes d’Arles ; & de Marfeiüe. 

Eufachius Epiphamenfis Hifioriographe. 19. 
Eufachius Euefque fehifmatique & vfurpateur 
del’Eglifede Hierufalem. 19^. 

Eufachius Patriarche de Conflantinople. 668. 
Eufachius Patriarche de Conftantinople ef de- 
pofé du vouloir de l’Empereur. 772. 

Euflachius Epiphamenfis Hifioriographe Grec. 
III. 

Euthalites efoi ent limitrophes de la Perfide. 9 6. 
Eutharic de la race royale des hmates , ef gendre 
de Theodorici 155. 

E utiches ^ibbédu Monaflere de Confixntinoplc. 
61. 

Euthimius Patriarche de Conflatinople eft demis 
de fa dignité par l Empereur. 529. 

Eutropius maifire des Eunuques du Valais ,mis au 
lieu de Ruf fin. 4. 

Eutropius fait mourir les’plus grands perfonnages 
& meilleurs feruiteurs de fon maifire . 4. 

Eutropius efl caufe qu’on ofie les penfios des allies Çj, 
& confédéré j. 
Eutropius conuaincu de plufieurs maluerfations 3 
efl exécuté. 6.& 7. 

les Euty chiens reiettent & contredifent les decrets 
du Concile de Calcedone. 68. 

E utychiens di£fs Monophyfites (g* Acéphales. 
loy. 

Exarchat de Rauenne. 194. 

ExuperiusfEuefique dcTholofe. 14. 

Exupertus Euefque dcTholofe. 82. 

F. 

La ’TJ-déhon venetique & prafine. 1 4 1. 
les X. FaElions venete & prafine mettent toutes 
les prouinces d'^ffic & d’Egypte en tumulte & 
combufiion. 242. 


Famine grande en France. z8 y. 

Félix dotteurty prof ejfeur de l’erreur des Mdrii- 
cheens en Afrique. 17. 

Félix ef fait maifire de toute la gendarmerie Im- 
périale de tout Occident. 41, 

Félix efl mü à mort. 4j. 

Félix i.ou$.du nom Empereur de Rome 1 103. 
104. 

Félix Vape meurt. 148. 

Félix diCi Corincula efipourueu de la dignité de 
maifire de la gendarmerie de Venife. 340. 
Félix EfpdgnolEuefquc^iurelitdinjnet en auant 
vneherefie. 384.(^385. 

Feltheus Roy des Rugiens , prifionnier . 106. (g 
107. 

Ferdinand Roy de C afitlle conquefie fur les Mau- 
res la ville de Coimbra. 691. 

Fergufiusgr Durfius fon frere 0 Rois dUfcojfe défi 
confits &mtfà mort. 47. 

F ergufius Roy dEficoffe efl misa mort par la ialou- 
fie de Jd femme. 

Fernand ou Ferdinand I . Roy de Cafliüe meurt. 
72J. 

F erguhard Roy d'Eficoffe 253. il meurt. 161. 
Ferquhard deuxiefme du nomRoy d’Efcoffe meurt. 
288. 

Ferrare efl ceinte çÿ* enuironnee de murailles. 

3 10 * , 

la Fefledela Purificatio efl premieremet infiituee 
à Conflantinople. , x6$. 

Feflus Sénateur de Rome efienuoyé de Theodoric\ 
vers l'Empereur A naflafe. Xl8 . 

Fiacre C Euefque , frère du Rqj» d'Eficoffe , fie rend 
moine. iyjJ 

les Fils ctHengefie font mis en route par le Due 
^ dureliusi *• 94 

S. FirminEuefique d'Amiens. 6. 

Flaccitheus Roy des Rugiens. 73. 

Flaccus Alcuirm furnommé Albinus , difciple du 
vénérable Beda } vient en France. 382. cÿ* 3 83. 
les Flagellant , troupe de gens ramaffa^ d e diuerfes 
nattons. 3 part. jl8, 

Flaudeberus gouuerneur delà Gaule Belgique pour 
les François. 94 

Flandre peuplee pour la plujpart des forefls. 

*53- 

Flandre efl tonuertie à la religion Chrefiienne . 

277. 

F lauianus Euefque de Conflantinople. y 9 

Flauianus z. Euefque <C Antioche. 119. 

Flauius Blondus de Forli , Hifioriographe affe%\ 
renommé ypart. 741, 

Florence efl augmentée peuplee des ruines de la 
ville de Fefiulo. 674 

les Florentins prennent diemblee la cité de Fefules 

656. 
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Formofius I. du nom, Pape de Rome, j 09. j 1 2. 

Forqualquier. Beatrix Comteffe de Forqualquier 
vend toutes fes terres de l'archeuefiché de Gap. 
l.part^.%6. 

Forli prife par les Huns , ejl mife en mifirable 
ejhtt, _ 247. 

Fortunat patriarche de Grade. 401. 

Fortunatjxi fiant profjîion de rherefie -Antenne, 
met toute l'Eglifie £- 4 qutlee en trouble Cy en 
erreur. 311. 

Fortunatus natif £ Italie ejl faicl Euefjuc de Poi- 
tiers. 197. 

Fortuné où Fortunien Roy de SobrarbieoudeNa- 
utfrrel , 381. 

Foulques archeuefque de Reims ejl mis à mort par 
les gens du Comte de I landres. 5 28. 

Foulques furnommé le Roux , 3. Comte, d'Anjou 
5 $ 9 *<y S 79 - 

Foulques furnommé N erra Comte d'Anjou meurt 
en la ville de Mets. 697. 

Foulques furnommé Rechin Comte d'Anjou Je 
rend grandement infâme enuers tout le monde. 
785. 

Fraintus Lieutenant de f Empereur -Arcadtus. 
9- 

France augmenta ioufiours depuis quelle fut con- 
uertie a la religion chrejlienne. lil. 

la France réduite fowxja puijjence (y* auSlorité des 
Maires. 312. 

les Rois des François fe veulent efimouuoir ouucr- 
tement contre l'ejlat d'Honortus. y. 

les François appelle^ par vn Sénateur de Treues. 
12. 

de l'entree des François en Gaule. 2 6. 

commencement du régné des François. 33 ■ (y 34 • 
les François font rompus par Ætius. 43 

tes François (y* Saxons Je donnent tournée , qui ejl 
fort fanglante pour les deux parties. 24 1 , 

les François ne s’accommodent pas volontiers au 
gouuernement d'vue femme. 312. 

les François entrent pour la 4. fois dedans le pays 
d'aquitaine. 1 360. 

les François dénoncent la guerre aux Huns quife 
difioient -Auarrois. 383. 

de la réduction de l Empire Romain en Occident 
parles François. } 9 i- 

les François entrent dedans le pays de Saxe , où elle 
deffaiÜ: les Saxons (y les Vveffihahens. 401. 
les François font fdrts fur la mer Àlcditerranee. 
406. 

les François entrer dedans la Pannonie , font vn 
grand rauage de pays fans trouuer rencontre. 
422. 

Franco du Licge , homme de grand fçauoir és Ma- 
thématiques. 71t. 

Fredegonde (y fon adultéré Landry font mourir le 

Roy Chilperic. 213. 

Fredegonde et Brunechtlde font en jaloufie ou plus- 
tojl haine mortelle. 236. 

Fredelin fils du Roy ou prince iEfcoffe , (y d'Hi- 
btrnie. 151. 

Frédéric fils £ Othonçy deuant duc general de Lor- 
raine, meurt. 617. 

Frédéric Duc de Mofellane oncle de Baudouin Co- 
te de Flandre. 7^9. 

Fcrgufus Roy d'EfcoJfe. 38. 

Fridibalde Roy des V vandales dtSls S ilingiens feu- 
lement. 2.9. 

les Fri fions fe rebell ent contre l'Empereur Henry. 
7 2 5 * 

Froila par la prerogatiue de fon aage obtient le 
Royaume de Leon apres fon pere, 332. 

Froila Roy de Leon fait mourir Dom Vimeran fon 
frere naturel de fis propres mains . $60. Sa mort- 
362. 

F romund Comte de Sens meurt. fiyii 

Froto 6.du nom ejl Roy de Dannemarc. 494. 

Fulgentius natif d’Afrique, homme doEle. n 9. 

G. 

! . -a 

s~y- 4 briel *4 dôme Dut de Gennes. 3. part. 
VJ Îf2. 

Gabriel Roy de Bulgarie. 66 3 . 

Gaimare prince de S alerne ejl mis a mort par fes 
fiubieEls propres. y 1 

Gainas conduêleur des légions d'Orient. 4. 

Gainas capitaine Goth met toute la Phtygie en 
| combujhon. y % 

Gainas ejl pris {y mis à mort, 9. 

la tejle du tyran Gainas apportée a Cojlantinople. 
10. 

Gainas ou Gaüinicus Eucfque £ -Alexandrie. 

1 l6î * t 

Gai pre fiche l Euangile par l -Allemagne, (y* fonde 
| vne abbaye en Suiffe. 26 1. 

G ala%e Roy des Sara^ins de T olette en Ejfiagne. 
34 8 - 

Galion capitaine de la lésion enuoyee en la Breta- 
gne. 54. 

G alla Placidia ,fisur de F Empereur Honorius , 
trouuee dedans Rome par les Vvifigoths. 
21. 

Galla s'inuejlit de force de la dignité Ducale * 
3 T 4 * 

Galla citoien de Matamaneca s'ejleue contre Theo- 
dat Duc de Venifi,Cy luy creue lesyeux. 3. part. 
3 T 4 » 

les Galliciens fi rebellent contre le Roy de teon. 
59 2 * 

les Gantois du pays de Flandre font Conuettis à ta 
rfiigon Chrejlienne. 1 66. 
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Garde , capitaine de louable mémoire de la race des 
Goths , ejl enfaueur defes mérités créé Roy de 
Soubrarbie. 33 1 * 

Garde Yn/guez^juccedc à la couronne de Nauarre. 

3*7- 

Gardas i.du nom Roy de Nauarre meurt. 381 . 
Gardas Roy d’Ejfiagne gaigne vne viéloire mé- 
morable fur les M aures. 498. il meurt, 

5 oa - 

Gardas Ennicus Roy de Nauarre ejt occis en vne 
rencontre. 554* 

Gardas Sancio furnommé le Trembleur ,Roy de 
Nauarre <ÿ* du pays dArragon. 613. 

G arfias Roy de Nauarre ejl occis en vne rencontre. 

6?1 ’ n 

Garuard Roy des Piétés de la grande Bretagne , ejl 

appelle pour aller vers le Calife Vlid. 319 • 

G arouald fis de Theodebert occupe vne partie de 

Bauiere. 224. 

des Gafcons de la France > & * de leur origine. 

les Gafcons vaincu^par les François , font con- 
traints en perdant leur liberté fefoumettreàeux. 
140. 

les Gafcons s’ejlans rcbcllngcontre le Roy , font 
fubiuguex, reduiSls en leur premier eftat. 

1.66. 

les Gafcons font totalement deffaiéls <ÿ* rompu %. 

* 75 • 

les Gafcons fc desbordent ,(? font vn grand car- 
nage en l'aquitaine. 449* 

les Gafcons obeijfent fort cnuy au Comte de Flan- 
dre gouuerneur de France. 73 4. 

Gaudentius & I oui us mettent bas à Carthage les 
temples & autels des dieux payens. 7. 

GaudericRoy des Y vif goths ,fouxJequel ils en- 
trentés Gaules. 2. y. 

les Gaules prtfes <&• poffedees par Conjlantin. 
i8i 

Gaultier gentilhomme François , gouuerneur de la 
Comté de Melun. 642. 

Geber natif de Grèce , philo fophc (y prince des 
Allfimiftcs. 329. 

G ebert defend fa caufe par vne grande harangue. 
631 . il fe retire en Allemagne. 633. (3* 
640. 

Gedeoch Roy des Lombards . 88. 

Gcicxa ou Geifla Vue ou Roy de Hongrie meurt. 
639. 

G eic%a Roy de Hongrie compofe fort bénigne- 
ment auec le Roy Salomon. y 6 1. 

Ciclafusi.de ce nom Euefque de Rome. 111,113. 
<*7*115. 

G erald capitaine Normand fe faiSl baptiser. 
455* 

Gennadius homme de grande doctrine & pieté, pa- 

triarchede Conjlantinople. 77 -&'% 9 . 

Gennadius homme do£te aefcritdes hommes illu- 
• jlres. I09. 

G enferich fai El mettre à, mort Guntaric Roy des 
Vvandales. 47. il embraffe therefie dArrius 
auec fon peuple. 50. 

Genferich perfecute cruellement les catholiques. 
5i- 

Genferich s’empare par furprife de la cité de Car * 
thage. 53. il mene vne armee en Sicile, 

ibid. 

Genferich enuoye requérir Theodofe de paix . 55. 
Genferich ayant coupé le nex^à la fille de Theodo- 
fe Roy des Vvifigoths fa femme, s' allia d'Attila. 

£4 * 

Genferich Roy des Vvandales vient en Italie, & 
entre dedans Rome. 73. 

Genferich fai 61 abattre toutes les murailles des vil- 
les d Afrique. 77. 

Genferich Rqy des Vvandales e{l deffdiSl (pmù 
honteufement en route. 85. 

Genferich ejl repouffé de Sicile* 88. 

Genferich premier Rqy des Vvandales en Afrique 
meurt. 99. 

Geofrqy Comte ou Vue de Bretagne vainc en ba- 
taille Iudicael Comte de Nantes. 654. 

Geofrqy furnommé GrifegonnclleComte dAniou y 
meurt. 656. 

Geofroy Comte ou Vue de Bretagne meurt. 66 y. 
Geofrqy Vue dÀbafgie commence la guerre à 
l’Empereur de Grece. 673. 

Geofrqy furnommé Martel, Comte d’Aniou. 732. 
Geofrqy le Barbu Comte dAniou <ÿ* Foulques 
Rechin fon frere , fe guerroyent tvn l’autre . 
769. 

Geofroy Euefque de Chartres ejl depofe par le Pape 
Vrbain. 786. 

George z.du nom tient le 48. lieu entre les patriar- 
ches d Alexandrie. 253. 

George patriarche de Conflantinople. 300. 

Georges furnommé Maniaces gagne vn grande vi- 
ctoire fur les Sarrasins dOrient. 681. 

Georges Maniaces e£t par l'Empereur de Grece 
commis au gouuemement de la haute Medie. 
689. 

les Gepides & Auarrois s accommodent en auc» 
nés villes de la Pannonie. 41. 

les Gepides (y* Lombard» ont guerre enfemble, où 
les Gepides font deftonfits. iy6. 

Germanm Lieutenant de F Empereur en Afrique 
défait les rebelles.lrf.il ejl rappelle'. 1 6t. 

fainél Germain Euefque d Auxerre paffe en An- 
gleterre. ' 44. 

fainél Germain abbaye és Faux-bourgs de Parts , 
fondée par le Rqy Childebert. 179. 

fainél Germain Euefque de Paris meurt. 204 
1 Germanm 


Digitized by 


Google 


• * ^ » f i = ^ -« - - - 

'| Table de la fécondé partie 

GermànUs capitaine de l'Empereur defeonfit vne 
des armees des Perfes. zi 6. 

Germain ejl fai £l patriarche de Conjlantinople, 
lequel auoit au pavanant efté enuoye en exsl. 

3 Z S‘ 

la Germanie ejlen trouble par la mort (T 0 thon. 
6oj. 

Gerontius (g* ~ 4 ntiochus proconfuls de Grete. z. 

Gerontius gouuemeur dEjpaigne fe rebelle. 

1 9 - 

Gerontius fufeite les Vvandales à venir en laGau- 
le. zi. 

Gerontius ejlmis à mort par [es gens. 23. 

Gertrude fille de Iette , femme de Pépin maire 
£^ 4 ujlrafie. 25 z. 

Gertrude prend rhabit de religion ejl canoni- 
sée entre les Sainéls. 27 6 

Gefalaric vfürpateur de la couronne des Vvifi- 
goths. 129. 

Ge^io 3. du nom, par qui on dit que les habitant de 
Cypre furent tranfporte^en Syrie. 344. lie fl 
occis. 34^* 

Gibaltar , auparduant Calpe. 3 1 8. 

Gibica premier Roy qui régna fur les "bourgui- 
gnons. i 5- 

Gtbuldus roy des ^ illemans . 8 9 . 

Gildard EUefque de Rouen. 171. 

G tldeoch ou httildeoch , roy des Lombards. 

84. 

Gildeoch 5.R oy des Lombards. 88. 

Gsldo fe declare.Empereur en Afrique. 5. 

Gildo Goth de nation fe rebelle contre fon Sei- 
gneur. 

Gîtes rcy des François , &gouuertieur deSoiffons 
pour les Romains. 82. 

Gilles goüuemeur de Soiffons pour les Romains 
meurt. 99 • 

Gilles Euefque dé Tufculane conuertit les Polo- 
nais à la religion Chrejlienne. 539. 

Gifio oulfid,fils d'^ibimelech ejl ejleu Calife par 
les Sarrasins. 328. 

Gifidemur Amiras gr Calife des Sarrasins. 331. 

Giflebert ou Gifalbert gouuerneur du pats £yt- 
quitaine pour le roy Charles , rauit la file de 
l'Empereur Lot aire. 448. 

Giflebert Vue de Lorraine çÿ* fon frère Othon. 
344.gr $66. 

Gijlebal vn baron de Normandie, fab fente de 
fa maifonpourvnmeurtri. 666. 

GtfulfeDucde Friul rejhtua la dignité patriar- 
cale à la cité £ Antioche, zafli 

Gifulfe duc de betieuent rompt là paix qu'il auoit 
auec les Romains , gr entre dedans le pais de la 
Champagne. 311. 

Gifulphe duc de Beneueni meurt. 314. 

les combats des Gladiateurs interdits par Fîono- 

_ ; j T- 

nus. 6. 

Glaffo Rojy des Lombards ,fls de Gedeocht 
102. 

Glyceriusfe dipoft folemneüement de la dignité 
impériale. 92. 

Gnerech Comte de Nantes en Bretagne ejl empri- 
fonné. 643. 

Goare , roy des Plains , f appointe au ftruice de 
l'Empereur. 15. 

Goeri parent de fin £1 .Arnoul, euefque de Mets 
z6z. 

Godefroy ray de Varinemarc fe délibéré defoub- 
mettreàfoy toute la Germanie. 403. 

Godefroy roy de Dannemarc fe délibéré faire la 
guerre par mer çÿ» par terre aux François. 

4 ° 9 - 

Godefroy pourfuyuant fa viSloire , court auec fon 
armée tout le pais de Hainault. 661. 

Godefroy Duc de Lorraine ejlant detiuré des pri- 
fons meurt. 66 8. 

Godefroy comte £ ^Ardennes meurt. 673. 

Godefroy Duc de Lorraine regaignela ville & 
comté de Verdun. 708. 

Godefroy le Preux diSl le Barbu duc de Lorraine. 
74 Î- 

Godefroy Goselo duc de Lorraine mène vne ar- 
mée au pais de Frife. 758. 

Godefca fe met enpojîejiion de la Duché de Bene- 
uent par la mort du Duc Grégoire. 340. 

Godefcal fis d'vdon , prince des Efclauons, Vva^ 
griens gr übodrites. 704 

Godin fils d'vn ConneSlable de Bourgongne ejl 
accu fs de le%e Maieüé. 261. 

Gondebault roy de bourgongne pille (g* rauage la 
Ligurie. no. 

vn Gondebauldfejleue en France qui fe di Ct fils de 
feu roy Clotaire,, 211. 

Gondegi fille ejl pris dedans Vienne, et mis à mort. 
120. 

Gondouald ou Gondebauld és villes de Prouence 
gp de Gafcongne ejl recogneu pour R07. 
.217. 

Gondenar roy des V vifigoths paye le droiêl de na- 
ture. 24 6. 

Gordas roy du Bofphore, ejl mis à mort par fes 
voifins , de ce qu'il fejloit fait Chrejlien. 

H 7 - 

Gormo troifiefme du nom roy de Dannemarc. 
5 Z 7 - 

Gontran roy de Bourgongne g r £ Orléans dijfofe 
des Ejlats de bourgongne. 191. 

Gontran gr Sigebert entrent en phque diffè- 
rent. 193. or* zoo, 

Gontran ejl coritraintt £ aller au deuant des ac- 
croiffemens de Gondebauld.zry.il ejl requis de 

paix des Vvifigoths. ai 8. 
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Gontran Prince iufie , vertueux & grandement 
deuotieux meurt. 2-33. 

G ormo Roy de Danncmarc. 388.^7*392. 

les Goths occupent aucunes villes du pays de Thra - 
ce* 4 1 * 

Gothelon "Duc de Lorraine fe reconcilie auec l'Em- 
pereur Conrard. 676. 

Gotrich ou Godefroy commence à régner furies 
Dannois. 388» 

Go^elo Duc de Lorraine meurt , laijfant trois fis. 

7°J. 

Go^elo Duc de Lorraine impetre de f Empereur la 
Duché deMofellane . 687. 

Gradacus gouuerneur tdht de C Arabie que de la 
Medie pour le Calife. 334. 

Gratian, Capitaine d es Irgions Romaines* 1 6 . 
la Grece rauagee fans pitié par les Vviftgoths . 2. 
la Grece (3* CA fie affligées par vn horrible trem- 
blement de terre. 180. 

les Grecs ayant efprouuc la vaillance des François, 
entrent en grande crainte (feux. 375. 

Grégoire premier de ce nom fils dvn fenateur Ro- 
main efi efleu pape de Rome . 223. il infiitue des 
pneres publiques pour la pefie. 226. 

Grégoire arriue a Confi.mtinople 5 confute Euty- 
chtus en la prefence de l’Empereur. 209. il 
meurt. 239. 

Grégoire 2. du nom , filsd'vn Marcel citoi en de 
Rome efi fai fl pape. 313. C$7* 336. 

Grégoire }.du nom , natif du païs de Syrie , efi efleu 
pour tenir le fiege Romain. 339. 

Grégoire enuoje les clefs du fepulchre,& des lieux 
de S. Pierre au prince Martel. 340. il meurt. 

342. 

Grégoire q.natifde Rome efi efleu pape. 429.43 3. 
/çtf -il meurt 446. ' 

Grégoire 5 . pape. 6q T.&* 639. 

Grégoire 6. efi efleu pape. 709.^7*712. 

Grégoire 7. efi pape. 751 

Grégoire patriarche <f Alexandrie efi déclaré ab- 
foult.. 213. 

Grégoire patriarche d'Antioche meurt. 228. 
Grégoire fis de Dongald roj d'Efcojfe. 314 . 
Griffon f empare de la ville de Laon efiantpris 
efi enuoyé tenir prifon en vn chafieau des Ar- 
dennes 4 34.3. 

Griffon efiant arriué dû païs de Bauierefe faifit 
facilement de la perfonne du ieune Tafiillon, gy* 
de toute la Duché. 348. 

Grimoald Roy des Lombards défiait par furprifi 
vne armee des François . 254. 

Grimoald tient les efiats & feipneurieS apres fon 
pere Pépin. 276. 

Grimoald a entre fes mains la mairiety legouuer-> 
nement éfAufirafle. 279. 

Grimoald efiant venu au defius des deux frères. 


fe met en poffefiion totale du Royaume des Lom- 
bards. 287. retire toutes les places que les Grecs 
auoient çy deudnt prifes fur luy les fiens. 
288. 

Grimoald adioufie quelques loix (3* ordonnances 
à celles de fes predccefieurs.iÿo . il meurt efiant 
à faute. 291. 

Grimoald fis de Pépin efi pourueu de feflat de 
grand maifire du Palais de France. 3 1 2. 

Grimoald duc de Bauiere meurt. 207. 

Grimoald çy deuant duc de Beneuent , a permifiion 
de l’Empereur de retourner prendre poffefiion de 
fa duché. 4,1. 

Grimoald efi occis. 328 .j 

Grtmtts Roy dEfcoffi efi tue. 6çi. 

le pais de Gueldres efi érigé en comté par t Empe- 
reur H enryi 

Guigues fis i Ali grand pontife de Maroc , & 
Mtramolinde toute f Afrique . 784. 

GuilaDucde la Tranfiiluanie , oncle du R oyE- 
fiienne. 649. 

Guillaume furnomméle Piteux, Duc £ Aquitaine 
& comte d'Auuergne, natif de Bourgongne. 
332 . 

Guillaume Duc de Normandie reçoit du R 07 
Loys l’inuefiiture de fa Duché. j68. 

Guillaume Duc £ Aquitaine (3* comte de Poi- 
éliers (3* £ Auuergne meurt. 604. 

Guillaume Duc £ Aquitaine (3* Cote de Poitou, 
meurt. 673! 

Guillaume q.du nom Comte de Proucntc, decede. 

696. 

Guillaume Duc de Normandie diEl le Baflardjn- 
fiituéfuccefieur & heritier du feu Roy Edouard. 
740. 

Guillaume Roy £ Angleterre fait faire le dénom- 
brement de fon Royaume. 771. 

Guillaume Roy £ Angleterre fait guerre au Roy 
de France. 778. 779. 

Guillaume 2 .du nom furnomméle Roux, f empare 
par la mort de fon pere de la couronne d'Angle- 

te 7 , e ‘ - 780. 

Gmfchard <ÿ* Richard fon frerefe font vaffaux 
ér hommes liges du Pape. 730. 

G undamond fis de Genton efi R 07 des V van- 
dales en Afrique. 106. 

Gundamund Roy des Vvandales contrarie allian- 
ce auecTheodoric. no. 

Gundebault attrape fis frères , & les met 4 mort 
dedans Vienne. io ^ 

GundericRoy des Vvandales. 22. 

Gunderic R 07 des Vvandales donne bataille aux 
Sueues. 

Gundioche Roy des Bourguignons. 2j. 

GundicariusRoy des Bourguignons, & fis enfans. 
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Guy gouuerneur delà petite Bretagne , met toutes 
les villes & fortes places en l'obeijfance du Roy 
Charles. 390. 

Guy Duc de Spolet eflant de retour de Fraceenla 
Lombardie, reprend le nom de Roy d'Italie cju'il 
auoit quitté. y 08. 

Guy uidelgife occupe la cité de Beneuent, (y en ejl 
pojfejfeur. • 513. 

Guy Marquis de la Tofcane a grande auSlorité 
(y puijfance en la ville de Rome. 353. Il meurt. 
554 - 

Guy de Parme, homme de bonnes lettres , efl infli- 
tué Chancelier (y Lieutenant de l'Emptreur. 
723. 

Guy Laretin moyne de l'ordre de S.Eenoifl , excel- 
lent Muficien. 680. 

H. 

y T ^ibdaüa Calife des Sarrasins, augmente ce- 
1 JL fie année les tributs des Chrejliens. 338. 

Hadalias Calife des Sarrasins enuoye vne gran- 
de armée en Afrique. 367. // meurt. 370. 

Habdallas frere du Calife Mahommatf efleue en 
ce temps contre luy. 409. 

Habdallas ayant mis fon frere en fuitte, demeura 
pojfejfeur total du Royaume des P erfes. 
416. 

Habderramon occupe la cité de Cor doue, gy fe 
porte pour grand Miramolin dEfpagne. 

3 ï 8 . 

Haimon le Vicomte, frere Vterin dei feu% Com- 
tes de Bretagne H oel tfy Guerech . 649. 

Habdimelech renouucÜe la paix que fes predecefl 
feurs auoient faiSle auec l'Empereur. 302. 

Habdimelech ayant mis bas vne partie de fes enne- 
mis, enuoye fin parent Ciaphos pour future les 
autres. 305. 

H ali gendre de Mahommet fe fait ejleuer à la di- 
gnité de Calife, ity.il ejl mis à mort. 2.86. 

Hah préféré à Mahommet par les parens, alliez 
(y* tenans de la mai fon de Htf^em. 3 49. 

H ali grand Pontife gy Miramolin fait vne fort 
dure guerre contre les Chrejliens en Efpagne. 

775 -& 7 * 1 -, 

Hali Hatan s'ejleue au Royaume de Cordoue, 

649. 

H ali H ata grand Miramolin des Sarrasins d’ Ef- 
pagne commande à tous Chrejliens de fes fub- 
it fs de renoncera leur religion . 6y 0. 

Hamos ou Heamus efl Patriarche de Hierufalem. 
229. 

Hafle ville du pays de Saxe ejl fondée ( y ' edifee. 
613. 

Hafling prince dcsDannois fort d" Angleterre f^our 
chercher fi bonne auenture. 492. 

Hanmar ayant régné deux ans decede. 328. 

l'Hegire de Mahommet. 2 yy.çÿ* 256. 

Helame Royne dcRuJiie demande Euefques pour 
eflre inflruiftc en la religion chrétienne. 
590. 

Hclias Euefque de Hierufalem. o.n 

Helias ^drcheucfque éthquilee fe reconcilie auec 
lEgl/fe Catholique. 219. 

Helias fEfoJJois Euefque d'Orléans. 402. 

Helias l Eflojfois , Euejquc d'Mngoulefmefhomme 
doEleenlaPhtlofophie. 485. 

H eliecydeuant Euefque deHerufalem meurt en 
exil. * 135. 

Helmard Abbé de S. Bénigne de Dijon, efl fait A r- 
cheuefque de Lyon. 708. gy 709. 

H eliflree prince gy Monarque des Ethiopiens, 
Chreflien. Ijl. 

Hengifle Roy des Saxons Anglois efl occis. 

\ 9 b 

Helucdius gouuerneur de la Sicile, fe rebelle contre 
l'Empereur. 373. 

Henry l’Empereur mene fon armée contreles Efl 
clauons. 347. 

Henry fumommé le Mutin Duc de Bauiereffe re- 
uolte contre le ieune Empereur. 60 7. 

Henry Duc de Bauïere remet en liberté le ieune 
Empereur Othon. 618. 

Henty fumommé le Mutin,Duc deBauiere, meurt. 
636. 

Henty Duc de Bourgongne 3 oncle paternel du Roy 
Robert, meurt. 648. 

Henry fis de Leopoldfecond Marquis f^éuflri- 
che. 649. 

Henty frere de C unegunde E mperiere, fe rebelle 
contre l'Empereur. 63 4. 

l'Empereur H enjy mene vne armee contre les Po- 
lonais. 663. 

Henry l'Empereur s'en va en Italie. 639 . 
il reçoit la Couronne Impériale à Rome. 
660. 

Henry i.du nom , gy 2. Marquis fMuflriche, 
meurt. 66 j. 

l'Empereur Henry pajfe les monts auec vne grojfe 
armee. 67 1. Il afliege la ville de Troye en la 
Pouille. 6yi. il meurt. 673. 

Henry Duc de Bauiere 3 gy frere de l'Emperâtrice 
Chunegunde meurt. 676. 

Henty fils de Lambert Comte de houuain,efl occis. 
693. 

le nouueau Empereur Henry met bas les' armes. 
693. il mene vne armee contre le Duc de B oi- 
me. 699. 

Henty Roy de France tafehe de rabaijfer la puifl 
fance de Thibault Comte de Chartres , 705 .{y 
70 6. 
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l'Empereur Henry fe fait donner la couronne par 
lePape. 709. 710.7il.712.7i6.7i7.77i. 

Henry Roy de France fe fcntant cajfé de vieillef- 
fc,rcfigne fa couronne à fon fis Philippe. 
7 i 9- 

[ Empereur Henry ejl mis hors de tutelle. 740. il 
effoufe Bertheflle d'vn O thon Marquis de Pied- 
mont. 74t. mene derechef fon armee contre les 
Saxons. 754. 

l'Empereur Henry vient trouuer fes ennemis de- 
dans le pais de Franconie. y6i.ll donne dere - 
chefbataille^y6j.ll enuoye vers le Pape. 7 64. il 
ejl excommunié. y 66. 

Henry z.du nom fis de Lambert l. Comte de Lou- 
uain, meurt. 771. 

CEmpereur Henry mene vne armee contre les Sa- 
x0ns.yy3.il ejl remarié. 781. 

Heraclian . Capitaine d'Honorius a la charge de 
prendre S tilico. 18. 

Heraclianm veut affirer au tiltre £Empereur,& 
fe faire tyran £ Afrique. 24. 

Heracleon natif de Cappadoce , gouutrncur de 
l’Afrique. 244. 

Heracleon occupe le throne Impérial en ef pu- 
ny. - ^ 273- 

H eracliui ejl trouué tat au gré des foldats, qu’il ejl 
par eux déclaré Empereur. 244. 

Heraclius Conjlantius fis de ï Empereur Hw- 
. clius 3 efl declaréEmpereur par fon pere. 246. il 
eft fait Conftil. ' 249. 

Heraclius fedijfofe pour aller en perfonne contre 
les Perfes . 253.^ 254. 

Heraclius entre derechef dedans le Royaume de 
Perfe,& dcffait deux armées.' 257. 

Heraclius adonne fon ejf rit à entendre & fçattoir 
les fciences des deutns & magiciens. 166. 

Heraclius furpris d’hidropife meurt. zyz. 

Heraclius Conftantinus 3 di£l le icune, prince ver- 
tueux & Catholique, ejl receu Empereur. 
272. 

Heraclius frere £^iph imams défait en Syrie 
plus de deux mille S airains auec l' armee des 
Romains. jio. 

Heraclee ejl ruinée par vne fedition furueme à Ve- 
, nife. 400. 

Herald 6.du nom fis de Gormo 3.1 £1 R 07 de Da- 
nemark 531. 

Herald Roy de Noruerge ejl occis en vne bataille. 
339* * 

Herefies diuerfes en vogue. 228. 238. (ÿ* 

, * î9 ' 

l'Herefe deVelagius (y* Heluidius refueiüee en 
Effagne. 300. 

Herigerus moine,Vvilligife sfrcheuefque de M a- 
. ience, & Radulfe moine de Fulden, hommes do- 
6les. 613. 

Herigerus udbbé de fain£tLo a fait quelques ef 
cnts. 631. 

Heriold R07 de Dannemarc fe fait baptiser en la 
religion Chrejlienne. 42 y. 428. & 429. 

Herman Duc d'Allemagne & Suaube meurt, fan s 
laijfcr aucuns enfans majles. 378. 

Hermangrand maiflre de la maifon de l'Empe- 
reur O thon, l. Duc de la Marche de Lunebourr. 
590. 

Herman Duc de Lunebourg tu delà baffe Saxe 
meurt. 615. 

Herman di fl le ieuneDuc de Suaube, meurt fans 
enfans i 658. 

HermanDut de Suaube, beau- fis de f Empereur 
Courard, meurt. 693. 

Herman qui fe difoit Roy de Germanie, met vne 
armee aux champs ,&• la fait entrer dedans la 
Franconie.yyx. ejl abandonné des princes £ Al- 
lemagne. 778. 

Hermanfroy R 07 du Turingie perd la vie & fon 
ejlat enfemble. 143, 

Hermengare Comte £Empus deffaitles Maures 
d'Effagne. > 414. 

Hermenigtlde prenant a fon fecours t armee que 
l’Empereur d'Orient auoit en Afrique, com- 
mence guerre à fon pere. 210. 

Hermere,Roy des Sueues en EJfagne. .15.^51. 

HermericRcy des Sueues en EJfagne meurt. 

5T- 

Hermenigtlde efl pris mis cruellement à mort. 

116. 

HermingueRoy des Dannois meurt fans enfans. 
412. 

Hemedetrude file du Roy Charles efl fiancée 
promifeà Conjlantin Empereur de Grèce. 

37 8. 

les Heruliens,{<r de leur origine. 1 13. 

les Heruliens habitue^pres le Danube. 130. 

Héros difciple de S. Martin, home de fainfle vie. 
24. 

Herot Roy de Suef/e & Gothlandie meurt. 
43 r * 

Herpon de Bretagne ejl mis à mort. 252. 

Hejichim moine de grand fçauoir (y* fainfteté. 
6.&14. 

Hefichius prefhe de tEglife de Hierufalem. 
49- 

Hibrain fis d'Euelid condu fleur de ceux de la fe- 
fle de H ali. 349. 

S.Hierofme tombe en grande diffenfion contre 
Ruffin. 6m 

S. Hierofme natif de Stridon en la Dalmatie, 
meurt. 

Hilaire Euefque £ Arles. 5 8 . 

Hilaire I .du nom ejl eleu Pape de Rome. 81. 

ilmeurt. 

Hildebran 
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Hildebrand efl enuoyépar le PapeViélor en Frace, 

71t. 

Hildebrand efl heritier des biês (y trefors de GreA 
goire 6. 7 11, 

Hildgar de femme du Roy Charles acouche de Lois 
fon fis y qui fuccecLt çy apres à la couronne . 

372 . 

Hilperic compofe les reigles de computer. 65 4 - 

Hiltrude fille de Charles Martel. 3 3 8 ■ 

Hincmare ejl accufenuers le Pape Jean d'auoir 
parlé irreueremment des epijlres decretales des 
Papes. ^%$.ll meurt. 4 7 * 

Hippatius (y Pompeius fie font proclamer Empe- j 
reurs. ' 5 1 * 

Hirprand ou Hildebrand efl Roy des Lombards, 

| mais il en ejl depofié cinq mou apres . 346. 

Hijlem ejl Rot des Maures de Cordoucen Effiagne. 

I V°' 

'Hifpalis en Effiagneprinfe (Caffaut. 41. & 4 1 - 
' H ijfen grand Miramolin des Sarrasins d'EJpagne 
à Cordoui". 5 8z - I 

Htjfen Roy de CordouefatB guerre aux Maures I 

d'Afrique. 6 44 * | 

fjoel i.du nom Duc de Bretagne trejfiaffe , lai fiant 

I deux fils. 77 l - 

Hoel 3 . du nom Roy de la petite Bretagne , meurt 

! l6 3- 

les H orner i tes fe rebellent contre le RoydePerfea 
caufe de fon mauuais traitement. 1 97 • 

Hommes dotes Cy de fainte vie du régné i Ho- 
norine (y* uircadim. H* 

comencement du conte des années des Rois de H on- 

I ê r,e * 5^6. 

'.Hongrie pour la plus grande partie ejl conuertie à 
■ la religion Chreflienne. 6i^. 

les Hongrois entrent à grande puiffance dedans le 
Royaume de Pologne. 359 * 

les Hongrois viennent foudroyer toute l Allema- 
gne. K 7 -W'& Jf*- 

les Hogross font affriandex, de retourner en Italie. 
513.^515. 

les Hongrois entrent à grande puiffance dedans la 
Morauie. 5 l 4 * 

les Hongrois peuplent en ce temps de leurs gens la 
Pannonie. ‘ 3 Z 9 * 

les Hongrois s'en retournent de deuant Conflanti- 
nople fansy rien faire. 371. llsfe départent en 
deux bandes pour aller dedans la Bauiere. 57 3. 
les Hongrois trouutnt fi bonne amorce au pays de 
Bauiere, quo ne les peut empefeher d'y venir fou - 
uent. 53M35-<^576. 

lesHongrois ayant pajfé /’ Italie, fe vitnnet redre au 
pays d'aquitaine, ^i.lls vont en Allemagne. 

I f*s- 

\[es Hongrois viennent faire des courfes iufques de- 
I dans laDuché deCarinthie. 7 l8 * 


H onoric Roy des Vvandales en Afrique meurt , 
fans laiffer aucuns enfans. 106. 

Honorine obtient l Empire de t Occident fous^Ro- 
me. 1. 

Honorine efl enclos (y afliegédedas la ville <T~ 4 fl. 
10. 

Honorine s en vient auecStilico triumpher a Ro- 
me. 13. 

Honorine entre en grande deffiance de Stilico. 18. 
Honorine ne veut conclure l'accord que le Roy li- 
terie demandait. zo. 

Honorine entre en triomphe dedans Rome. 2.9. 

Honorine fat Cl accord auec les Vvifgoths. 31. 
Honorine Empereur d'Occident meurt . 39. 

Honorine I .du nom Pape de Rome. 254. 

Honorine par vne mémorable bataille deffaitt 
l'armee des Perfes. 254.15 6. 

Honorine archeuefque de Cantorbie dijfiofelespa- 
rotjfisdefitprouince. 160. 

Honorine premier du nom meurt. 267. 

Horic et fesfreres expulfnt Heriold Roy de Dan - 
nemarc de fon Royaume. 418. 

[ Hormifda natif d' ltalie,Euefque de Rome . 133. 
j 134.136.157.138. 

; Hucbaldle chauue moine , prof ejfeur delaphilo- 
j Jophie. 40Z. 

Hucbert abbé de fainSl Richier , frere de la femme 
! du Roy Lothaire,efl inflitué Duc Cygouuerneur 

! de la Bourgongne. ’ 4 61. 

Hugobert Duc (y prince de Bauiere meurt. 338. 
Hugues Capetvfurpela couronne de France fur la 
hgnee de Pépin. 351. 

Hugues baflard du ieune Roy Lothaire, defrefe 
mettre en poffeflion du Royaume de Lorraine. 
499 - 

Hugues Roy él Italie faiCl accord auec le RqyRo- 
dolfe de Bourgongne. 553. 

Hugues Roy d' Italie efl chajje de Rome. 559. tient 
la ville de Rome afliegee. 5 6z. 567. 

Hugues eflant party d' Italie fe retire auec fs tre- 
fors (y richeffes en Prouence. 57 j. il mene vne 
armee en Flandre. 5 76. 

Hugues Duc de France dtCl le Blanc, meurt. 586. 
Hugues Capet efl eflably au fiege Royal de France. 
622. 

Hugues fils aifné du Roy Robert , efl defignéfuccef- 
jeur de la couronne. 66y., 

Hugues fils aifné du Roy Robert, meurt. 67 g. 
Hugues Candide Cardinal efl dégradé par le Pape. 
7 61. 

Hugues archeuefque de Lyon efl déclaré excom- 
munié. 780. 

Humbert fils du prince Berald marquis de Suf,gy 
premier Comte de M orienne en Sauoye. 7 1 1 . 
Humbert Cardinal ,gy Haino * 4 nglou, théologies 
fameux. 710. 

ZZZ iiij 


T able de la leconde partie 


Hume fils de Chaian , prince de Ca^arie ,fe vient 
rendre dedans lArmenie. 334 * 

Hunauld gouuerneur du pays d'Aquitaine faux^ 
filtre de Duc, s’en veut faire proprietaire. 343. 
Humuld cy dotât Duc d'aquitaine ejlant efchap- 
pé des prifans, s'enfuit vers Didier Roy de Lom- 
bardie. 367. 

Huncrius Euefque de Troye meurt. loi. 

Hunfroy 2 .Cote de Naples & de la P ouille meurt. 
724. 

Hungm régné furies PiEles delagrande Bretagne, 
aUie^& voifms des EfcoJJou. 400. 

Hunimund Roy des Sueues en la Germanie ejl pris 
prifannier par les Ojlrogoths. 9 °* 

les Huns & Maffagetes ajfaiüent d'vne furie ef- 
pouuentable lesprouinces £ Orient. 2. 

les Huns apres auoir fubiugué la Duce Sarma- 

tie, viennent en la Pannonie. lo. 

les Huns demeurent majlres de la Pannonie. 10. 
du régné des Huns en la Pannonie. 43. 

les Huns diFls Saberiens fe desbordent en F Ar- 
ménie. 135. 

les Huns entrexjn grande multitude dedans F Eu- 
rope gajlent vne infinité de pays. l6z. 

les Huns diFls Auarrots fe remettent en pofjefion 
de la baffe Pannonie. 193. 

les Huns appellent tous leurs Rots par vn nom ge- 
neral Chagan ou Chaian. 21 î . 

du retour des Huns en la Pannonie , di£le mainte- 
nant Hongrie. 345. 

Herald fils de SueuonRoy de Dannemarc meurt. 
744 - 

Hyce ejl empoifonné par le Calife Habdaüas. }6z. 


I Acobites, berniques quels. 249 . 

laddus capitaine d'Omar ,fe faiEl rendre la ville 
<F Edeffa.zyo.il paruient au Royaumede Perfe , 
où il f ai Fl plufteurs belles conquejles. 27 1 . 
Iamfrede Comte de Barcelonne ejl misa mort par 
aucuns François. 483. 

Iamfrede 3. du nom fartant de minorité, prend le 
gouuerncment de la Comté de Barcelonne en fa 
main. 373. 

Iaromire prince de Boeme ejl dechajfé de fan pays 
parfonfrere. 638. 

Iarojlaus prince de Rujîie commence guerre au Roy 
de Pologne. 66 8. 

Ida premier Roy de Northumbellande. 187. 
lias capitaine Saxon fomme fort belliqueux. 124. 
/ dain fille de Godef roy Duc de Lorraine. 714. 
I dru nepueu de H ali s'empare de la domination & 
principauté d'Afrique. 392. 

I ean,moine de G rcce,en grande réputation. 4 . 
I ainFl lean Chrifojlome tombe en difaord auec 


Epiphanius. 12. 

faint lean Chryfojlome , natif d’Antioche, ejl ejleu 
% Euefque de Conjlantinople. y.&Il. 

fainFl lean Chryfojlome eü enuoyé en exil. 13. 

1 funEl lean Cbtyfajlome ejlant en exil meurt. 17 . 
lean Caftan , natif de Sichie, homme de grand fça- 
uoir & érudition. 22. 

lean patriarche de Hieruftlem eferit de Finjlitutio 
& reigle de viure des mqynes. 24. 

lean furnommé le Grammairien Euefque <F An- 
tioche. 40. 

lean occupateur de l'Empire Occidental. 40. 
lean furnommé Cafiian moine à Mar faille. 49. 
Ica médecin natif d’Achaie enuoié quérir par l'Em- 
pereur Leon. 8r. 

lean de Talafiota patriarche de Conjlcttinople. 102. 
lean $.du nom Euefque £ Antioche. 102. 

lean z.&* j.Euefqucs £ Alexandrie. 123. 

lean fumoméBafilides , natif de Cappadoce, Euefa 
que de Conjlantinople i 1 37. 13 8. 

lean i.de ce nominatif de la Tofaane,eJl efleu Euef 
que de Rome. 14 1.142., 

lean i.de ce nom citoien Romain ejl ejlabliau fiege 
Papal.i^z.&'i'ft.llmeurt. 133. 

lean gouuemeur d'Afrique refufe lapenfîon au 
princede Mauritanie. I90. 

commencement des ans de lefdagird félon les Perfes. 
264. 

lean Cachas Lieutenant de l’Empereur en lapro- 
uince Ofroéne. 268. 

Iejlan Mijlaco capitaine de l'armee de F Empereur, 
dejfaiFl les Perfes. 212. 

lean Scholajlique patriarche de Conjlantinople. 
202. 

lean archeuefque de Conjlantinople, fa fait déclarer 
Euefque & patriarche vniuerfel. 227. 

lean archeuefque de Rauenne repris par Grégoire 
de ce que fans concefion du Pape de Rome d por- 
tait le pallium . 229. 1 

lean patriarche de Conjlantinople , furnommé lé 
Ieufneur. 220. & 232. 

lean le Grammairien furnommé Philoponejnuen- 
teur de certaines herejies. 238. 

lean Cyprian furnommé F Aufmonnier patriarche 
d'Alexandrie. 244. 

lean 4 .du nom, fils d'vnVenantinus de la Dalmatie 
ejl ejleu Euefque de Rome. 270. 

lean patriarche de Conjlantinople meurt. 294. 
lean 3. du nom nommé Catellinus natif de Rome , 
Pape. 188. & 200. 

lean Capjin ejl combatu parEleutherius, & occis. 

249* 

lean ç.du nom natif £ Antioche ejl ejleu pour gou- 
uerner F Eglife Romaine. 301. 

lean $.du nom Pape de Rome meurt. 302. 

lean U. Roy des Saxons Occidentaux s’empare du 

Royaume 
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ifdigertes roy de Pcrffils d: Varanes. g. 

ifdigertes roy de Pcrfefaic abatre tous les temples 
des Chrejliens . 2.6. 

ifdigertes roy des Perfes meurt. ; 3 6. 

ifidoreprejlre. 14. 

ifidore le grand y eue faut de Seuilie en Ejpagne.Ztf 
& zqj.il meurt. 258. 

ifuard moyne , compilateur du martyrologe des 
SainEls. 406. 

Italie le commencement du régné ficelle. 93. 
I Italie f accommode aux ans de nojlre feigneur. 
16 y . 

Iubilé folennizj.ypart. 386.603.618.7 03.772. 
Iudicael f’ empare du royaume de la petite Bretai- 
gne.l6j, il meurt laiffant deux fils. 177. 
S. lues natif de Bretagne aduocat de ftinéle vie. 
j.part . 303. 

iugo roy de S ueffe fait guerre au roy de R uthenie. 
738. 

Iuhael Berengicr comte de Rennes } meurt. 614. 
les lui fs donnent charge d'affembler & de parfaire 
leurThalmud. IZ.& 13. 

les Iuifs & Samaritains majfacrent les chrejliens 
parlaPalefline. 168. £9*183. 

les Iuifs femutinans en la cité f Antioche, majft- 
crent grand nombre de Chrejliens. 243. £7* 244 
iulian çÿ* Celejlin^ifciples de Pelagtm. 1 3. 
Iulian Euefque f Afenelenfe maintient gy publie 
fherefie dePelagtus. 40. 

Iulian Euefque de Capua en Italie , maintient 
l’hercfied'Arius. 34. 

Iulian capitaine fe rebellé auec les iuifs (y Sama- 
ritains contre l Empereur . 1 4 5, 

Iulian euefque de Halicamaffe excite lherefie des 
A phtadorcites . 118. 

Iulian Comte de Sebta (y de Confhegra eh la cojle 
f Afrique. f alite des Sarrasins. 318. 

Iulian Qepann fe nomme celuy qui fut 4. maijlre 
de la gendarmerie à Venife. 341. 

Iulianws euefque d'Antioche. 91. 

lulim Nepos ejleu Empereur par l’Empereur 
Leon< 92. 

lulim Nepos ejl mis à mortaSolone. loo. 
Iufeph ou Iufaph roy deCordoue (y gouuemeur 
general des Efpagnes. 332. 

Iujlin fut le premier qui ioignit la dignité confu- 
laire auec i impériale. 

Iujlin le ieune ou fécond du nom fis de lafœurde 
IuJlinian,Empereur. 189. 

iujlin ejl fai f fvne maladie des iambes,qui le fait 
mourir. 201. 

lujhn natif de bas lieu au pais deThraceeflfaiSl 
Empereur. 136.138. 140. 

lujlinian gy Neuiogajles , heutenans de Conflan- 
tin fur toute fa gendarmerie, 16. 

lujlinian contracte alliance auec la nation des H 0- 


merites. I jl .il a grandement i cueur la mort dé 
H itderic. I33. 

lujlinian ejl ftlué (y* proclamé Empeteur.Itflqj. 
I48.r3i.i33a34.i36. 

lujlinian fgnifie la guerre àTheodat. 1 36. 

lujlinian renuoye pour la fécondé fois Bellifarim 
en Italie 1 6y. 170. il appelle (y ajfemble les 
Etçfques à Conjlantinople. 173; 

lujlinian tombe en vn erreur de confcience. 188. 

il meurt. 189. 

lujlinian ramène l armee impériale de Perfe char- 
gée de defpouilles (y de butin. 204.! 

lujlinian met fm vne/trmee qu'il enuoye pour fai- 
re la guerre aux Efclauons {y Bulgariens. 302; 
lujlinian rompt la paix qu’il auoit faiéleauec les 
Sarrasins. 303. llf'affeuremalfur vne troupe 
£ Efclauons qu'il auoit fait venir à fon feruice. 
3 ° 6. j 

lujlinian enuoye vne armee en l Arménie. 302. 
lujlinian laijfe legouuemement de la cité de Con- 
jlantinople à vn Eunuchc nommé Efticnne. 
3 °/ : 

Iullinianfejlant faiSl odieux aux fens ejl deietté 
de l'empire 3 gy enuoyé en exil. 307.^7* 308. 

Iuftnian recouure l'empire de Conjlantinople t fjy 
règne auec jon fils Conjlantin Ce far. 3 14. 
lujlinian fait publier les canons du 6. Concile de 
Conjlantinople gy fai£l entrer vne armee 
dedans la Bulgarie . ibid. 

lujlinian fe retire du Qherfonnefe , ne fçaehant a 
quifefier. 313. 

Iuélinopolis , capitale du pais fljhrie ejl fondée. 
193 . 

Iujlm Capitaine , mené en Ejpagne par Conjlans 
l9 ‘ . 

■les Iutiens fe rebellent contre Canute roy de Dan - 
nemarc. 7 * 3 - 

I uuenal Euefque de Hterujâlem* 4L 

Iuuenal patriarche de Hierufalem ejl contraint de 
f’en retourner à Conjlahtinople. 6 y. 

I%em félon d'autres Ixeca roy de Cordoue en Ejfa- 
g 1 '- 380. 

I^aflam prince de Rufiic ejl refl 'ttuéen fon royau- 
me par le roy de P ologne. 730. 

l%pn roy de T olette en Ejpagne fils du Miramoltn 
Alimainon meurt. j66. 


K atherine natif de Ftrance,Euefquc de Véron - 
nefomme doéle. 339. 

Kennethe roy d'EjcoJJè met les Piéles en route. 

439. il meurt. 437. 

Kennete rôy £ Efcoffe à enuie de faire fucceder fon 
fils à fa couronne. 63 1. 

Kionie- 60. 

K inuitaÜus 
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Kinuitallusroy dEfcojfe meurt. ?t>8. 

Kirjflode duc de Lituanie entre auec vne grande 
armée dedans la Rujîie, où il fut vne cruelle 
guerre aux cheualiers 1eutoniqucs.$. parti 

54 7 * 


en la 

n 


L hamifio ejl fubrogéàfon pere, régné 

Rugilandie. 

\fagapenus ejlant paruenu à FEmpire de Grece, 
depefehe vne armée pour aller réduire la Fouil- 
le & Calabre en fon obeyjfànce. 342. 

S. Lambert Euefque dVtreél ou du Liege reprend j 
Pépin d’adultere,pour laquelle caufe il fut mua \ 
mort par lefrere de la concubine. 309. 

\Lambertcy deuant Comte de Nantes ayant eilé 
demis de fon gouuemement ,fe rebelle contre le 
Roy Charles. 459 » 

Lambert fis de Guy Empereur d' Italie ejl par fon 
pere müituc gy* déclaré Roy d'itahe. 

511. 

\ Lambert Roy d’Italie commence à deuenir trop ri- 
goureux enuersfesfubicFts. JI7. 

Lambert Comte de Louuain effierat faire fon pro- 
fit de l'abfence de l Empereur, entreprend de re- 
couurer la Duché de Lorraine. 65 9. 

Landenulfe Euefque de Capue prie le Pape de met- 
tre la ville de C aiette fou ^ fa iurtfdi Flion. 
488. 

Landulfeparlafaueur de C Empereur Othon eSt 
inuejlt deFMrcheuefché de Milan. 615. 

Landulfe prince de Beneuet de Capue ejl cruel- 
lement maffiteré par fesfubietts. 6vj. 

\fandofilsde Charles fumommé le Bel fe rebelle , 

77 - 

Landry Connejlable du ieune Roy Clotaire gaigne 
vne belle bataille. 233. 

Landry Connejlable de Clotaire ejl depefehé auec 
vne armée pour aller donner fur Bertauld. 24t. 
il perd la bataille près la ville d'Ejlampes. 
243. 

Lanfranc eferit contre Berengarius du fainft Sa- 
crement du corps (y fang de nojlre Seigneur. 
728.7/ decede. 783. 

Languedoc au parauant appcllee la Septimanie. 
24. £r 216. 

la Langue Latine commence à fe corrompre,deJfail - 
lir cÿ* altérer. 2-04. 

la Langue Latine commence à fe corrompre (y* 
peruertir du tout, à caufe du mejlange diuers des 
nations. zqo.(y* 241. 

Laonprife par la trahi fon de F Euefque ^tfcelin. 
616. 

fiaurent,prejlre de Rome,Pape. 118.121. 

La%ica (y fes apar tenaces ejl mife entre les mains 


des Sarrasins par Sergius. 309 

les La^iensfc rebellent contre F Empereur , gy fe 
mettent en la protection du Roy dePerfe. 163. 
& 166. fe soignent puis apres a l'Empereur. 
170. 

Leander Euefque de T olette en E fpagnejiomme de 
grand fpauoir Cy doélrme. 209. 

Lech & Z ech f deux J reres Efclauons,{y Princes 
de leur nation . 176.178.179.^310. 

Leccho ou Lefcho Prince des Efclations qui habi- 
taient aupays de Boeme. 403. 

Lee us z. fils de Cracus régna furies Polonois apres 
la mort de fon ai fié. 310. 

Leth 13 Roy des Lombards. 84. 

Léger Euefque d'M utun,perjbnnage de fainEle vie 
ejl confiné par Childtnc au monajlere de Lu 


xeul. 


293. 


Légions R omaines eélablics à la garde d’Angleter-\ 
re effiouuantees de la renommee des Vvandales. 
16. 

Lemiges exarche d' Italie f entretient en paix a- 
uec le Roy des Lombards. 243. 

Lendegif le ejl honoré par Goutran du gouuerne-\ 
mentde prouence auec le Patriciat. 217 . 

Leniere capitaine de Vvitiges. ijç, 

Lendefie ou Lendefile ,fils du fcu Ercembauld,éjl 
pru pour Maire du Palau. 294. 

Lenfrede duc d'Mlmagne ejl demis de fes ejlats par 
leroy Childebert. 2,2,7, 

Lentharisgr Bultin caufent vn grand eJlonnemët\ 
aux Impériaux. 181. 

Leon diacredel'Eglife Romaine, efleu Pape. 54. 

Leon 1. du nom , natif de Thrace eft mis au Juge 
Impérial (F Orient. 7 S. 

Leon Pape eferit à l’Empereur pour F inciter à per- 
feuerer en la doClrine Catholique 76 .Il miurt. 
8l. 

Leon 1 . du nom Empereur meurt JaiJftnt Leon le 
ieune fon fucceffeur en la dignité Impériale, 

9 Z • 

Leon $.du nom fils cFvn Mzgçupius citoyen de Ro- 
me. 387.. 

le Pape Leon enuoya deux Chantres au Roy Char - 1 
les pour enfeigner en France le chant Ecclefia 
Jlique dont on vfoit à Rome. 396. 

le Pape Leon ordonna les Rt gâtions (y* procefîios 
qui fefont tous Us ans deuant l'Mfcenfion, 
398 . 

le Pape Leon tombé en vne grande maladie , la po - J 
pulace de Rome pille fes mejlairies.qi 6 .il meurt. 

417. 

Leon ^.Pape decede. 457. 

Leon feptiefme du nom Pape de Rome meurt. 

567. 

Leon %. Pape meurt. 398. 

le Pape Leon ejlant retourné en Italie fait reuo-‘ 
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quer vnjynode en l Hglifi de Latran a Rome, 
714.// f accompagne de Godefroy ducdeLor- 
raine,afin de l'employer contre les Normans. 71 5. 
le Pape Leon ejl du comte Hunfroy conduit hono- 
rablement a Capue. . 710. 

Leon Iconomache Empereur dû Orient decede.^l. 
l'empereur Leon pouffé de certaines caufet defend 
les images & Jlatues de Dieu çÿ* des faméls. 
35 °; 

ï empereur Leon fait affembler un concile de t oui 
les Euefques d'Orient à Conjlantïnople , pour 
defendte les images. 33 T- 

Leon 4 .du nom né feuleméi du aj. Ianuier de 1 ' an- 
née precedente ejl déclaré ^iugufte par fon pere. 
350. 

l’empereur Leonfa Cinjlance du peuple de Conjlan - 
tmop levait couronner fon fis Conflantin Em- 
pereur ^ugujle comme luy. 37 ° • 

l’empereur Leon mene une armee de cent mille co- 
batans en la Syrie contre les S arr azjns. 371. 

l’empereur Leon ejl puny defes cruaufe^parvne 
mort efirange. ^ 373 * 

[ empereur Leon commëce de rechef à faire la guer- 
re aux images, 416. 

Leon ejlant paruenu à l'empire depofa Vhottua du 
fiege patrtarchal de C onjlantinople. J o a. 

Leon Empereur de Grece depefehe vnficnpatri- 
ce auec vnegroffe armee pour aller ajiieger la ci- 
té de Bencuent. î IO> 

l’empereur Leon ejl quaft maffacré en un temple 
le lourde Pentecojte. 5 I 3 ‘ 

Leon Hojhenfis aufteur de la chronique du mont 
Capn, en quel temple uiuoit. 396. 

Leon furnommé le philofophe meurt. 515». 

Leon diSl Torntcm , reclu^parcy deuanten un 
monaflerefefaiPl par les capitaines des légions 
en Thrace faluer Empereur. 711. 

Leon ejl la prtmicre utile que retira Pelage de la 
puiffance des Maures. 313. 

commencement du régné des rois de Leon ou de Ca - 
Jlille au lieu des Vuijigoths 315. 
antius comte des prouinces d Orient, fe donne le 
nom d Empereur: I04. 

Leontius patnee de Iujlinian remet l'^érmeme en 
tobeijjance de fon maijlre. 301. 

Leontius patrice ejlant fécondé du patriarche & 
de tout le peuple, deiette Iuüiniande l’Empire. 
308. 

LeonegildRoy dcsVuifgoths d’Effiagne. 159. 
& I 97 ‘ 

Leonegild commence la guerre aux peuples & uti- 
les qui ne luy rendraient lobeiffance. zoo. 
&io\. 

Leonegild ejl le premier qui commence du fer de 
magnifeence royale en habits. 104. 

Leonegild s'anime fi ajpremint contre les Catholi- 


ques de fon Royaume, qu'il en faiSl une cruelle 
perfecution.209. il meurt. 1IJ. 218. 

Letanies qui fefont le tour S. Marc, fnt tnflituees 
par le Pape Grégoire. 12 6. 

Libatius moine àcS.^iulbinàe Maience , homme 
doSle , prefehe lafoy Chrejlienne aux Rufiens. 
6lj. -r 

Liberius conduit une armee en Sicile pour t Em- 
pereur. . 176. 

Libujfa file de Cracus , la mieux injlruite de fes 
foeurs és fciences humaines & politiques. 310. 
Licinianus Euefquede Carthage, homme de grand 
fçauoir. 21 a. 

Ltepold furnomé l’illufre premier marquis dAu- 
Jlnchc, meurt. 613. 

Lindulfe Duc de Saxe meurt laiffant trois fils. 462 
Lintperth ou Luitpert en fort bas aage régné fur 
les Lombards fouz^la tutelle dvn perjonnage 
uertueux. jlo. 

Littorius combat les Goths: 37. 

Ltttonus Celfus enuoiék Narbonne.50.Vcut chaf 
ferles Vuijigoths de la Gaule. 52. 

Luiba ou félon d autre Ltmba adgé feulement de 
fix ans régna apres fon pere fur les Vuijigoths. 
137. On le faiSl mourir. 2,39; 

commencement du régné des Lombards. 192. 
les Lombards paffent derechef les ^ilpes en grand 
nombre. 101 . 

les Lombards viennent en France diuife%jen trois 
bandes. 203. 

les Lombards s'adrejfent en Italie, çÿ * Jurprennent 
p lu fieur s villes . 207. 

les Lombards conuertiffent toutes leurs forces fur 
les villes de laTofcane. 208. 

les Lombards font tributaires des Erulieru . 110. 
les Lombards recherchent t alliance des François. 
« 3 . 

les Lombards af iegent la ville de Rome, fans y rien 
profiter. 238. 

Longtnus frerede l'Empereur Zenon s’ ejleue con- 
tre [ Empereur najlafius . . IIO. 

les Lorrains fe donnent à l'Empereur Loys. 324. 
Lothaire roy des Anglais. 301. 

Lothaire fils de l Empereur fait fon entrée aRome. 

l’empereur Lothaire ejlant à Rome ordonne cer- 
tains tuges&magjlrats pour adminijirer la iu~ 
flice aux Romains. 428. 

I Empereur Lothaire efidt de retour en Frace veut 
rejlituer Ebonen l'archeuefché de Reims. 441. 
Lothaire fen reuient d'^illemaigne auec fon armee 
en Frace pour tajler s'il viedroit mieux à bout de 
Charles. 442,. 

Lothaire demeure en poffejîion du filtre & de l'ef- 
fe£i de l empire d Italie, enfemble de ce qu’il re- 
çoit en Gaule. 444. 

l'Empereut 
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l'empe > eur Lothaire f.iit vn voyage à Rome , où il 
mafia les principaux autheurs de la conjura- 
tion contre luy. 456. 

Lothaire 3. Empereur des François fedemetdu foin 
& de l'adminijlration de l’Empire pour faire 
profefton de la vie monafique. 457. 

l'empereur Lothaire ejl repris du Synode , dequoy il 
donnait des Euefques & pajfeurs ignorant aux 
Eglifts. 458. 

Lothaire Roy de Loraine efpoufe Thietberge fœur 
dvnabbé de Bourgongne. 459. 

Lothaire Roj de Lorraine se fiant amouraché dv- 
ne fienne concubine veut répudier fa femme. 
4 ^ 7 * 

le roy Lothaire apres auoit fait fon entrée à Paris , 
fe laiffe mener par le Duc Hugues en Aqui- 
taine. 1 385. 

leroy Lothaire s eflant ftifi de quelques chajleaux 
de Bourgongne entre en différend de cela auec 
les fis du feu Duc Hugues fes coufns. 389. 
le roy Lothaire ne veut aucunement permettre que ; 

l'archeuefché de Reims fufl refitué à Hugues 
| fis de Herbert. 593. 

le roy Lothaire efpoufe Hemina , ou Emma. . 
J 99 . 

le roy Lothaire mené vnegroffe armee enLorrai- \ 
ne 4 6lz .\-, 

Lothaire Rojr de France entreprend de retirer àfoy 
le Royaume de Lorraine. 6 17. 

leroy Lothaire quitte volontairement ce qu'il a- \ 
uoit pris de Lorraine , & met en liberté le Com- I 
te Godefroy, luy rendant fa Comté. 618. ! 

Lotho & Conranus vaincus par le Roy jdas. 
128. 

fainEl Loup ejl ordonné Euefque de la ville de 
Trcye en champagne. 43. ilpdffe en Angle- 
terre . 44* 

Loup Euefque de Troye meurt. loi. 

Loup Duc de Friult fe rebelle contre le Roy Gri- 
moald,& efi pris & tué. 291. 

Loys Roy d’ Aquitaine fai El paffer fon armee à 
l'accoufumee en Effiagne. 3 II. 

Loys Roy d’Aquitaine paffe auec vne armee en 
Effagne. 398. 

l'empereur Loys reçoit en fes iufifçations le Com- 
te Bernard qui fe vint trouuer & prefenter de- 
uant htyi 431. 

Loys Roy de Bauiere folicitela Germanie contre 
fonpere. 4 }l. 

l’empereur Loys fai cl faire le proce x. aux Euefques 
qui l'auoient çy deuant iniuflement condamné 
(y* dégradé. 435. 

Loys Roy de Bauiere fe met en deuoir de faire fien 
tout ce qui eflott de laGer manie de delà le Rhin. 
493.^44°. 


Loys l'Empereur fe veut feruir des Saxons à la re- 
fit ut ion qu’il fe deliberoit faire du Roy Ha- 
riold. 416. 

l’empereur Loys apres auoir chafiéles complices 
de la rébellion de Bernard Roy d'Italie mene 
fon armee en la petite Bretagne. 419. 

Loys obtient toute la Germanie entièrement auec 
la Hongrie , lefquelles il ft comprendre fouyf 
le nom de France Orientale. 444 . 

Loys eft couronné par le Pape non feulement en 
tiltre de Roy d'Italie , mais aujh d! Empereur 
Augufe. 446. 

Loys de Germanie tenoit vne diette en Allema- 
gne, à laquelle fetrouuerent les Ducs de Boé- 
me,qui fe firent baptiser. 447. 

Loys Roy d’Italie e fl par Lothaire fon pere déclaré 
Empereur Augufe. 452. 

Loys fils de l'Empereur Lothaire deffaiEl en vne 
grande bataille les Sarrasins qut troubloient 
1 Italie. 453. 

Loys Roy de Germanie mene en perfonnt vne ar- 
mee contre les Sorabes. 454. 

Loys fils de Loys Roy de Germanie , va de l'or- 
donnance de fon pere au mandement des Aqui- 
tains. 4j 6. 

Loys Roy de Germanie deffaiEl en vne grande ba- 
taille Ratifiant. 456. 

Loys R (y de Germanie ayant remis fus vne gran- 
de armee, la mena parle pays des Sorabes contre 
les Dalmatiens : 438. 

le roy Loys reçoit le Comte Herbert en fa grao e. 
5 ^ 4 - 

Loys Roy de Germanie ayant receu engrace fon 
fils Carlo mai} , va parlementer auec le Roy Lo- 
thaire fo n nepueu à Maience. 4 63. 

Loys & Charles fils du Roy de Germanie , pren- 
nent les armes contre leur pere. 479. 

Loys Empereur des François en Italie reçoit la 
couronne Impériale à Rome. 480. 

Loys Roy de Germanie part auec vne armee pour 
aller afieger RaficDuc desEfclduons de Mo - 
rame . 480. 

Loys Empereur des François en Italie fils de Lo- 
thaire meurt à Milan. 483. 

Loys Roy de Germanie paffe en Italie , où il parle- 
menta auec l'Empereur fon nepueu , & le Pape 
Iean. 483. 

Loys Roy d Allemagne veut retourner en Lorrai- 
ne pour voir fi les affaires de France fe pour- 
raient reprefenter à fa deuotion. 493. 

Loys Roy de Germanie conuient de laiffer retirer 
hors de fon Royaume les tformans bagues fau- 
nes. 494. 

Loys Roy de Prouence contraint à la parfin te Roy 
Berengier s’enfuir au pays de Bauiere. 523. 
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l'empereur Loys leue vne armee pour obuier aux 
entreprifes des Hongrois. 5 26. 

Loys Empereur dernier de la race de Charlemagne 
en Allemagne meurt. 333. 

Lqys Roi de France voulant gouverner fon Royau- 
me par foy me fine fe deffatél de la compagnie du 
Comte Hugues. 36 3. 

le roy Loys ne pouuant impetrer paix de fes aduer- 
ftiresfe tient en Bourgongne, qui ef fon refuge. 
5 6 9 < 

le roy Loys voulant faire la guerre aux fils du 
Comte Herbert , s'alla affeurer du marquis de 
Gothie & des princes d'aquitaine. 372. 

le roy Loys eflant encor à Rouen a vnfils nommé 
Charles . 574. 

le roy Loys folicite l Empereur Othon de fe faire 
interceffeur de paix entre luy le Duc Hu- 
gués. , J 7 5>. 

Loys 31. Roy de France fumommé £ Outremer 
meurt. 584. 

Loys 34 .Rcy de France, meurt. 610. 

Loys diêi £ Orléans le Barbu } premier Comte 

deTuringie decede. 711. 

Lubec en Allemagne eft fondée cefleannee. 698. 
Luitprand Roy des Lombards omette fe cours au 
prince Charles. 333. 

Luitprand met aux champs vne armee pour recou- 
vrer la Duché de Spolet.) 41. il meurt. 34 6* 

les Luiticiens qu'on nomme maintenant Lufatiens, 
s'ejlans reuoltezjie la religion Chrejlienne , en- 
trent dedans la Saxe. 688. 

Luitolphcfils deî Empereur Othon prend en ma- 
riage la fille vnique de Herman Duc de Suaube. 
568. 

Luitolphe fe déclaré tout apertement contre fon 
pere. 583. 

Luther & Benno fuccedentà leur pere Herman 
Duc de Lunebourg,à fs efats. 613. 

Luxembourg ejl érigé en Comté en laperfonne de 
Sigefroy. 595- 

Luyderic ou lyderic fumommé Buccenfe, ejl le 
premier qu'on tient auoir porté le nom de Fo- 
refier. 253. 

M. 

"XyT Acharius Euefque de Hierufalem 2. du 
1VX nom. 172. Il ejl depofé. 177. il ejl remis . 
187. 

Macharius hérétique Monothelite tient le 67. lieu 
entre les patriarches d’Antioche. 27 9. 

Macedonius patriarche de Confantinople. 113. 
118. &IL9. 

Maclianus fefaitt cflire Euefque de Viennes 

fuccede à la feigneurie de B retaigne. 

1S1. 

Maclianus & Bodicus Comtes de la petite Bre- 
tagne font enfemble vne paBion. 208. 

Macolme Roy d’EfcoJfeef occis en vne bataille. 
578. 

Madi renvoie vne autre armee contre les Grecs, 
tf+ll meurt. 377. 

Magdebourg en Allemagne efl augmentée & for- 
tifiée par Charlemagne. 3 7 j. 

Magdebourg efi fondée & edifiee par l'Empereur 
Othon. ; 367.^603. 

Magfinbrech s’empare tyranniquement du Roy au 
medEfcoffe. 698. 

Maglocunnus Rcy des Bretons. 188. & 2.0 2. 

le faux prophète Mahommet commence à diuul- 
guer eÿ* prefeher clandejlinement le poi fon de fa 
doSlrine . ’ 2.41. 

commencement du régné & de la fe£le de Ma- 
hommetjgr des Sarrasins. 233, 

Mahommet meurt en la 1 0 .annee de l'hegirc } £r en 
la èyannee de fon aage. 2.62. 

Mahommet depefehe quatre de fes capitaines , pour 
faire la guerre aux nations Chrefiennes . 
16 3. 

Mahommet puiffant feigneur Maure s’empare de 
Tolette j y ejlablijfant le fiege de fon Royaume. 
6)0. 

Mahommet fils de Iohar Rqy des Maures de Cor- 
doueen Ejbagne. 680. 

Maiolus abbe de Clstgny faiŒl vn voyage à Rome. 
603. 

Maiorianus efl Empereur £ Occident. 73 . 1 lfai£l 
quelque entreprifefurles Vvandales £ Afrique. 

les Maires du Palais ejleuent leur authorité ,en 
rauattant £ autant la maiejlé des Rots. 290. 

Maiaces voyant la Sicile deliuree des Sarra%ms^ 
renvoie les Normans en Italie. 69-7. 

Manafter fils d Albon 2 .du nom fuccede à fon pe- 
re és feigneuries de Hainault. 494. 

Manafier Comte en Henault meurt. 33 7. 

Malafuntha efl maffacree par la permifion de 
Theodat. 

Malchus Euefque Lombard 3 prifonnier pour quel- 
que crime. 233. 

Malcome Roy £ Efcoffe ef faitt mourir à caufe de 
fon avarice. 687. 

Maldra Rcy des Sueues ef occis. 78. 

Mammert arch euefque de Vienne infitue les Ro- 
gations. 82.88.^226. 

Mandulchus Rqy dm Huns. 36. 

Manichéens chajje^ de Rome , & leurs Hures 
brujle%. 3 7 . ^130. 

^ Manichees £ Orient fe mettent auec le prince 

„ Chrifochir 
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Chrifochir dedans les prouinces de F Empire 
Grec. $ 79 ' 

Manteaux u 4 rchiepifcopaux , voye ^ le mot de 
Pallium. 2.34* 

Marat as Euefque de Mefopotamie. 1 4. 

Marc Capitaine des légions Romaines. 16. 

Marcel Duc de Vent je meurt. 33 o. 

Marcelle, natif ue de nobles parens à Rome. 19. 
Marceüinus gouuerneur de F Afrique au nom de 
l'Empereur. 2-3* 

Marceline } compagne delà ftFle Carpocratienne. 

* 7 - 

Marcian Euefque des Nouaticns à Confiatinople. 

4 " . , 

Marcianus decede en la cité de Conjlantinople. 

77‘ ■ . r t j 

Marcianus qui auoit quelque fçauoir de prédire 

les chofes futures, ejl mis à mort. 108. 

Marcbeol{ ejl bajlie {y* edifieefûrlariuicre delà 
Marche. 363. 

Marcomire Roy des François, pris & cnuqyé pri- 
fonnier en la T ofcane. J. 

lis Mardaites fe faifjfent des fommets des monta- 
gnes qui font depuis le montTaurus iufques au 
Liban. 2,93. 

Marianne Scotus Hijloriographe. 778. 

Marin, Comte , va en Afrique, pour ordonner de 
l’ejlat d'icelle au nom de l'Empereur. 14. 
Marins, ou Marianus ,gôuuerneur de la ville 
£ stries. 16. 

du Royaume de Maroc en Afrique. 669. 

Mar cia vefue du feu Marquis d’~ 4 Ibere , fe marie 
en fécondés nopces auecGuy Marquis de la T of- 
cane. Jî 1 » 

Martianus natif du pays d'illyrie , Empereur de 
Conjlantinople. 63.il/aitpaixauec les P erfes. 
6ç. 

Martianus fils £ Knthemius vfnrpe lenom £ Em- 
pereur. 97 ' 

Martianus Lieutenant de l Empereur en~ 4 frique, 
appaife toute l émotion ejleuee. iço.gy 1 97. 
Martia capitaine vaillant & de bonne conduitte. 
159. 

S. Martin « 4 rcheuefque de Tours quand trefpaffa. 
6i 

S. Martin Euefquc de Tours meurt fort fainftc- 
ment. n. 

S. Martin en quel temps mourut, & de quelle ré- 
putation il a ejléen fa vie. 2,30. 

Martin l.de ce nom Pape de Rome fis £vn Fabri- 
cius Tudertin. 177. il conuoque vn Synode à 
Rome. 278. 

Martin $.du nom Pape. 570 jl meurt . 57 6. 

Martin aç.PapedeRome. 489.390.391. 

Matr inus gouuerneur & Prefidcnt pour les Ro- 
mains en la Pannonie. 1 o. 


Maruan ou Maroan s’empare de la principauté & 
du Califat des Sarrasins. 34 6. 

Maruan pourfuiuy par fes ennemis ejl de rechef 
deffait en vne cruelle bataille. 330. 

Martyropolts ejl afiegee par Philippicus , mais no 
prife. 116. 

Mafce%el ,/rere de Gildo mene vne armee en 
frique contre fonfreve. 6. 

Mafcexelefl par fes genfdarmes mis â mort, fe re- 
bellant contre l Empereur. 7. gy 8. 

Majlaus ou Mafos s empare de Pologne. 694. 

Majlaus receuant vne armee des Prujfiens Je fait 
par eux reconduire gy remettre en la Majfouie. 
704. 

Maftlmas entre de rechef auec vne armee deSa- 
ra^ins dedans les prouinces Romaines. 353. 

Maftlmas ejl vaincu & deffait par les G agarics. 

334 - * 

Maftlmas fe met dedans les prouinces de Œmpire. 

335 - 

Maftlmas ayant remis fus vne grande armee , Fa- 
mene iufques aux portes Cajpiennes. 337. 

Malafuntha fille de Malafuntha meriee par foret 
aVvitiges. 

Matilde Cœur du Roy Lotliaire efpoufe Conrard 
Roy de Bourgongne. 601. 

S .Maur difciple de S. B enoijl enuoyé en Fracepour 
y dreffer des monaferes.14%. gy i;8.// meurt. 
167.&IW. 

les Perfesgaignent vne vittoire contre Beüiftire . 

Ijo. 

Maurice met F armee du Roy dePerfe en route. 2 08 

Maurice ejl fait gendre de l'Empereur adopté pour 
fin fils honoré de la dignité de Ceftr. 210. 

Maurice recherche F alliance des François. 213. 

Maurice l’Empereur eftant odieux au peuple de 
Conjlantinopleffe fituue en la ville de Chalcedo- 
ne,où fes ennemis le mettent à mort. 237. 

Maurice Comte deMarfille fe remet en l'abfence J 
de Charles en fit Comté. 340. 

Maurice Comte d'Aniou decede fans enfans. 
658. 

Maures £Ejfiagne font couflume £e feumer & 
courir incejjamment tes tjlcs & nuages de la 
merThyrrene. 403. 

les Maurufiens fe rebellent fou ^ la conduitte de 
Sto^as. iy 6. 

les Maurufiens fe rebellent de rechef contre les Ro- 
mains. 167. 

M aximian ^ ircheuefque de R auenne abufe des 
biens de l'Eglife à fon propre vfitge. 

183. 

M aximianus Euefquc de Conjlantinople meurt. 

4 * 

Maximius gouuerneur (y* coronal ejl mis à mort 
parl'àrmeedes Romains en Orient. 32. 
-4 *4 ui ~4 ij 
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Maximus & Seuerinus s'ofent inuefiir dit filtre 
(y autorité £ Empereur en Ejfiagne. 37 * 

Aiaximus & Seuerinus chafitt'Xjïc leur témérité. 

î 7 * 

Maximus le tyra s'empare de lagrad Bretagne . } 8. 
Maximus Euefque d'Antioche. • 

Maximus Patrice (2 fenatcur, s'empare de l'Em- 
pire £ Occident. 7 Y 

Maxime ejl dégradé delà dignité Impériale , çÿ 1 
enuoié en exil. Z Y 

Maxime Euefque de Sarragojfe , hifioriographe 
qui a eferit lesgejles des V vijigoths . 246. 

faintls Me dard (y Gildardnézjvne vëtree E- 
uefques de I rance. ï^8. 

Melaine Euefque de Rennes. I 3 I » 

Meles conducteur des Normans gaigne plufieurs 
villes furies Grecs. 66 J. 

M elitm &Iea moines de la reigle deS. Benoijlfont 
envoie^ en Angleterre poury convertir lepeu- 
ple idolâtre, à la religion Chrefiienne. 23 1 . 
Melun fur Loire ejl repris de force par les F rançon. 
Il6. 

Menas Euefque de Confiant inople. 153. 

Merimar «*r Mar fils deRabbi Afe achèvent la 
compilation du Thalmud Baby Ionique. 135 . 
Merlin Calédonien di£l le fauuage. 2.02. 

Mermeroés, homme fort vaillant & expérimenté j 
au fai £l de la guerre. 182.! 

Merouee 3. Roy des François, 60. il meurt. 77. ' 
Merouee efi confiné en vn monafiere de la vide j 
du Mans , poury viure fouzja reigle monafii- j 
que.2.0 tç.llcnfort (y* efi mis à mort. 207. j 
Méfies comprend tout le feruice de l'Eglife du ma- 
tin. I ^ 3 * 

Methodius natif £lHyrie , homme dotte &%clé 
à l'auancement de la gloire de Dieu.eç\9>& 463. 
Michaetas fils dEfiienne prince de Seruie <& des 
Triballiensj allie de l’Empereur de Grèce. 7 19. 
Michel efi honteufement vaincu par les Bulga- 
riens. 4 IX * 

Michel Empereur de Confiantinople envoie dere- 
chef vne armee contre les Sarrasins de Crere. 
425. 

Michel Empereur £ Orient renouvelle l’alliance de 
fis predecejfiurs avec les François. ,425. 
Michel fumomméle Bcgve fe trouve convaincu en- 
vers l’Empereur Leon d'avoir conjfiiré contre 
luy.4zl.il meurt. 429. 

Michel Empereur de Confiantinople ne veut rece- 
voir les images. 4 2 ^* 

Michel fils de l'Empereur Théophile nafquit cefie 
année, prenant le nom de Porphyrogenite. 433. 
Cempereur Michel efiant parvenu en aage d’ado - 
lefcence veut prendre le gouvernement de F Em- 
pire entre fis mains. 45 8. 

Cempereur Michel fe repentant £auoir adopté Ba- 


file le Maçcdonicn,cherçhc les moyens défi def - 1 
faire de luy. 47 °*l 

Michel fumommé le Paphlagonien, Empereur 
Grece,fi demet volontairement de fin efiat (y 
charge . ^ 99 * 

Michel Stratioticpàur fa chicheté & illiberalste 
toutes les légions de la Grece (y* d Orient fe ré- 
voltent contre luy. 7 Z Y 

Michel Cervlaire patriarche de Confiantinople efi 
depofé. 728. 

Ma flatta l.Rqy chrefiien de Pologne, meurt. 629, 
Miefiaus Roy de Pologne entre avec vne grande 
armee dedans la Pomeranie>6%j .il meurt. 62 9. 
Miron fait guerre aux Ricconiens, lefquels il fub- 
iugua. toi. 

Miron fuccedeà fin pere Iamfrede au Comté de 
Barcelonne . 535 ’^T* 554 - 

Mifizja prince des Efclauons meurt. 642, 

Mifieuo ou Miflivvoy prince des Efclauons fi re- 
pend £ avoir reietté la religion Chrefiienne.67 y, 
Mixvzçw , qui auoit eu auparavant le gouverne-] 
ment de C Arménie , conjfiiré contre l Empereur 
Confiant. 2 90. 

Mordacus Roy d’Efcoffe , homme bénin ( 2 * pacifi- 
que meurt. 337* 

Modogifil,ouGodigifil,Rçydes V*vaniales. xy. 
Modogifil premier Roy des Vvandalesefi tuéfur\ 
le champ. 2Ië 

Monafieres bafiis en France, Allemagne (y* An* 
gleterre,en grand nombre. 132 

les Monofiphttes heretiques en grad vogue, & qui 
font fis defenfeurs. *• 249. 

Monothelites heretiques envogueés pays ioriet. 

les Monothelithes troublent les Eglifis £ Orient. 
2 97 * 

la Moreepillee (y* ravagée par les Vvifigoths. Z. 
Moemartts & Suatebogus princes de Moravie 
comencet à fi guerroyer cruellement Cvn contre 
l’autre. Ji 7 

commencement du royaume de Mo fiouie gy* Ruf- 
fie. 464. 

Mutfar Lieutenant de Gifidan au Royaume de 
Perfije rebelle contre fin maifire. 299. 
MuClar efiant vaincu en vne grojfi bataille , prëd 
lafuitte . 304. 

Muhammat perd vne grande bataille contre fin 
frere. 411. 

M uhanias Lieutenant du Calife avec vne armee de 
merpaffienl'ljlede Çypre. 278. 

Muhanias efiant retourné en Cypre ,rafiiegea de 
plus grande pstijfance la ville d’Aradus. 27 9. 
lAuhanias Roy des Sarrasins envoyé demander la 
paix bien humblement à l'Empereur. 295. il 
meurt. 197 

Mumolus parfis vaillance (y* indufirie parvient à 

efire 
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ejlre patrice. 20 f' 

Mundus Lieutenant de l'Empereur en la marche U 
de Sçytkie, 147.^156. 

Mundus capitaine Gepide ejl ordonné gouuerneur h 
de la marche iHyrique. * 

Murcimire prince de Croacie ejl vaincu faifant la 
guerre aux peuples deladoa. ^87. t 

Murmanfoy djant Roy delà petite Bretagne Je 
veult émanciper de la fubiettion des François. 
4^6. il meurt. 437 * 1 

Mufagy Tarif eejlans aUezjvers leCalifeHau- 
marfaccujentde malutrfation. 3*7 • * 

Mufacius Rq? des EfclauÜs ejl enuoyépar Pnfcus 
prifonmer a l'Empereur. “ 9 - J 

MufaSle defchafjeles P fans de l'.Jle de Sardaigne. 

MufafteRo y de Sardaigne,en ejl encor deieitéhors 

par les Pt fans. 7 ' 5 * 

Myronfuccede à Theudemur au Royaume des Que- 
ues en Ejpaigne. *°!* 

Myron Roy de Gallice gy des Sueuiens en Efpai- 
gne demande l’alliance des Rois de France. 2.09. 
les Myfaniens ft mettent en la protection des Per- 

fes^pups recognoiffent leur faulte. 184. 

les Myfierts fubiugueçjiar les Romains . 183 . 

* 

’t.-rkbades Lieutenant du Roy chofroes. 167. 
J\j Naba^aicus Lieutenant de l Empereur , met 

en route les ifauriens. H- 

Narbone ejl rendue entre les mains des Vvtfigoths. 
82. 

Nantes ejlprife par Noomenie. 445 - 

N arma en Vmbrie eft occupée fur les Romains par 
leDucdeSpolet. . . u * 2 * 

les Narrantins fontfubiugueiipar lesVentties.560 
Narfes gy A ratusfe viennent rendre auferutee de 

tEmpereur. ! 4 *- 

Narfes veult contraindre par force l Euefque de 
Rauenne de fe Joubmettre au iugement du fige 

Romain. - \ 

Narfes ejl accufévers f Empereur defaujjes char- 

I» 

Narfîs coronal des légions d'Orient fe fait par icel- 
les proclamer Empereur en la ville dEdfJe.ifi. 
Uarfes fered à Domentiolus capitaine de Phocas , 
qui U fait mener à Conjlan tinople, ou il ejl mis a 

lort. J fe -*0. 

Narfes vn des chambellans de l'Empereur , Eunu- 
que^a la charge de l' armee enuoyee en la T) alma- 
tie. 178. il remet toute l’ Italie en l obeijfance de 
l’Empereur. * 79 * 

Natios de la Germanie & de la Scythe , quife def- 
bordent fur [Empereur Romain. 14. 

Cori nne gy commencement du Royaume de Na- 


narre. 


rwnt » «t I I 

les Nauarrois gy Gafcons ejlas guerroyez^ des Sa- 
radins, font fecourus par le Roy^lfonfe. 4 61. 1 
NeClarius Euefque de Conjlantinople. 7.1 

Normenie prince des Bretons dejfait l’armee de\ 

Charles. 445*1 

Neomenius ne fe contentant du filtre de Vue fe fait] 

• nommer gy couroner Roy de la petite Bretaigne. 1 

447 - 

Neomtnes Prince des Bretons continue £ exploiter] 
fa mauuaife volonté' fur la France. 453. 

N ejlorius Euefque de Conüantinople i heretiqueA 

|| 44 ^ ' . J 

florins eû condamné (y anathematidj auec fon I 

herefie à Rome. 45*1 

te nouuelle armee de Normans defcéd en la N eu-\ 
Irie^oùtls afsiegent Rouen.550.puis Paris. 532. 1 
Neujlrie donnée à Rollon rend le rejledela Fra- j 
cegarenty des inuafions des Normans. 546.1 
icephore en la i.annee de fon Empire déclaré fon\ 
fis Stauratius Empereur * iugujle auec lt0.\ 

40T* • ^ I 

icephore fe voyant afsidueüemet molejlédes jto-1 
ravins fait fortifier plufteurs villes. 40 1 . 1 
Empereur N icephore ejl contraint de reuenir fans\ 
rien faire contre les Bulgariens. . 4 ° 5*1 

î icephore gaigne quelques viéloïreï contre CÂn»-| 
nute Roy de B ulgarie. 409J 

empereur N icephore réduit toute la Cilicie en fon\ 
obeijfance. 597*1 

7 icephore t Empereur menevne armee contre les\ 
S arasons. 596.il ejl maffacré. 602 # 

jicetitts Euefque deTreuesfcfainfte vie gyde\ 
bonne doctrine. i66.\ 

licetius eJlfaiSl Patrice {y gouuerneur des villes] 
(y pais que le Roy Childebert auoit en la ProA 
uence. 218. 

Vicetas Patriarche de Conjlatinople meurt. 374# 
Wichoragan capitaine du Roy de Verfe. i8z.eH 
184. ejl depofé de fa charge , (y efcorchétoutl 
vif. *844 

Nicolas i.du nom Pape 459. il entre en detiberatioï 
de dejfouiller Loys de t Empire,#' de le transfcA 
rer à Charles le C hauue. 466. 

Il fait reprendre à Lothaire fa première femme. 
469 Jl meurt. 4 7 1 * 

Nicolas TriuelAnglois de Tordre des Iacobins.4 83 
Nicolas fumomme M ijlic ejl faiEl Patriarche de\ 
ConJlantinople.515.1l ejl depofé. 517 .(y 5 a 9 - 
NicolasChryforberges patriarche de Conjlantmo - 
pie meurt. fy6. 

Nicolas i.meurt. 733 * 

Nogere Euefque du Liege homme doSle (y bien 
verfé en philofophie , mufique, poefie -, ajlrologte 
gy théologie. 459 * 

les Normans font des courfes gy briganderies en la 

üj 
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Gaule Belgique. 391. 

lesNormans retournezjn le Vvallacrie,cdtraignet 
les hâbit ans de leur payer 'un grand tribut. 
43 

les Normans fuzi la conduiâie du capitaine Ha- 
jlingue viennent derechef entrer dedans la Trace. 

47 °‘ 

vnearmee de Normans aborde en Ejpaigne. 4 iy. 
lesNormans fortent de leur contrée pour venir en 
France. 454. 

les Normans furprennent d’emblee la ville de 
Nantes. 45 y* 

les Normans reprennent la route de leur pais. 45 6. 
vne nouuelle armee de Normans entYezjn la Tra- 
ce deff ait les Gouuerneurs du pais qui f’oppofent 
deux. 483. 

quelques Normans fe viennent faire baptiser en 
France. 486. 

les Normans feviennent rendre auec leur Roy Si- 
gefroy deuant Paris. 4 97. 

les Normans fe mettent aux champs pour de Je 
vangcrdelamortdeleurRoy Godefroy, yoo. I 
les Normans afsiegent la ville de Paris. 508. 1 
les Normans efehappez^de laBretagne vont requé- 
rir nouuelle compagnie de gens en leur pats, 509. 
vne compagnie de Normans fe tranfjorte en An- 
gleterre fou'xja conduire deKollo. yiy, 

les Normans font dejfaits par Richard Duc de 
Bourgongne. yji. Il 

les Normans font chaffezjle deuant Chartres par 
Robert conte de Trace & Richard duc de Bour- 
gongne. 533. 

lesNormans f’accroijfent en la France , à caufe de j I 
leurs continuelles viEloires fur los François. H4. 
les Normans font quaf tous taiüezjn pièces par le 
Roy Rodoïlfe au pais de Limoges. y jy. Il 

les Normans défendent au païs deGallice enEfa- 
g nc - $67. 

les Normans bruferent en Frife la ville de Tite. 

d’VtreSl. 5. 

les N ormans de la P ouille comencent à faire guerre 
aux Grecs. 667 . 1 1 

de i armee des Normans François au Royaume de R 
Naples. 691. 

commencement du régné des Normans en la P ouil- 
le & à Naples. 694. gy- 700. 1 ! 

commencement du régné des Normans en A ngle- 

terre * 741. 1 

les Normans achèvent de réduire en leur puiffance 
les villes que tenoient les Grecs en la P ouille (y* 

| Calabre. 744 H 

les Normans fe fentans trop rudement gouuerne z^ < 
par leur Duc Robert font leurs doléances au Roi < 
Guillaume d' Angleterre fonpere. 763. 
les N ormans {y* la Conteffe Matilde commencent I ( 
à remuer me fn âge. 784. Il 


N or t ber t grand maifire du Palais de France- 
311. 

N orthumbellande en A ngleterre tombe entre les 
mains ilda Seigneur noble Cy* vaillant. 

172. 

les Northumbriens mettent malheur eufement a 
mort leur Roy Iphumolde. 376. 

les Northumbriens font vaincus (y fubiuguez^par 

les Northumbriens à caufe de la ieunejfe du Roy 
di Angleterre fe rebellent contre luy. 37 0 . 

Noruerge ejl en grade cofuf on pour nauoir point 
de Roy. 445. 

les N oruergtens dttts Normans fe mefent auec les 
Dannots. +0 i. 

les N oruergtens fe rebellent contre O lam pour fe 
remettre en liberté. 

les N oruergtens eflans demeure ^ quelque temps 
en liberté elifent Olaus pour leur R 07. 665. 

les Noruergiens apres leur Roy Magnut, ejlifnt 
fon oncle Herald pour leur Roy. 742, 


S~\Belairtparauant t>uc de VenifcfurpredHfle 
V-/ de Vcgha. ^4. 

les Obfcruations payennes mifh hors d'vfage. x. 
Odon moyne de S.Benoifl fur Loire, natif d'An- 
gleterre ejl ordonné Archeuefque de Cantorbie. 
577 - 

Odon comte de Champaignc entre auec vnearmee 
dedans la Lorraine. 6yo. 

Odon x.du nom comte de Prouence meurt. 784.* 
OdtlonDuc de Bauiererauk la fotur des Princes 
Qarloman & Pépin. 3^ 

Odilo Abbé de Clugny fait vn voiage par deuo- 
t ion en Hierufalem. 

O dîna deff ut {y occis en la Dalmatien loi. 

Odoacer commence à fe nommer (y* intituler Roy 
d'Italie i. 

Odoacer, fes fai£ls (yrgefles. 

Odoacer met en pièces les Rugiens. 106.* 

Odoacer efpour la yfois vaincu, & luy contraint 
fe renfermer dedas Rauenne.xoy.ou il ejl afiie- 

¥' ni. 

Odoranus moyne de Ses a fait vn petit chronicon. 
684. 

Offa Roy des Merciens en Angleterre fuyuant ïe- 
xemplede fn predeceffeur , rend fon Royaume 
tributaire au Pape.y70.il meurt. 390. 

Olaue Roy de Damnemarc meurt. 781. 

Olauus Roy de Noruerge. 60$. 

Olaus Roy de Sucjfe enuoye vne drmee contre les . 

Noruergiens. 66$ 

Olaus ef efleu Roy dis Noruergiens. 665. 

Olaus 
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O laits furnomé Scofominus Roy de Sueffe meurt. 
66?. 

O Lus R oy de Noruerge met vne armee dedans le 
païs des Dannois. 669. 

O Lus Roy de Noruerge fefaiEl baptisera Ro»e. 
670. 

Olympiades mifes hors d'vfage. 2. 

Olympus Euefjue du Carthage feSlateur de the- 
refie Arrienne. Ii8- 

Olympiua perfonnage mal entendu aux affaires de 
la guerre. 19. 

Omar pourfuyuant le cours de fes vi flaires mene 
fon armee deuant L cité d’Antioche. 268. 

Omar ejlant en Hierufalcmy fit conjlruire vn te- 
pie à Cvfance de fa religion. 274. 

Omar ejlant en vn temple de fa rtligio ,ejlparvn 
foldat mis a mort. 27 6. 

Optatus Euefjue du Mileuite en Afrique. 1 4. 
Orejles enuoye défendre les Gaules.93.il fait allia- 
cé auec le Roy des V vandales . 93 . 

les eferits £ Origene condamne 7^. 9. 

les erreurs d’Origene troublent l’Eglife. 175. 

dr 177- 

l'Ordre de fainfl Benoifl introduit en France. 
158. 

l’Ordre de Patrice (3* de C on fui, en fgne de confé- 
dération (3 alliance . 117. 

l'Ordre & congrégation des moynes Camaldulcn- 
fes injlituezjn Italie. 655. 

t ordre des Chartreux efl injlitué en France. 

77 *' 

Orfelin Vue de Venife refigne fa dignité , pour 
aller faire prof ef ion de L vie monaftique. 
610 . 

Or fon R adoier 3. du nom Vue de Venife , quitte fa 
dignité pour faire prof ef ion de la vie monafi- 
que. W* 

les Orthoniensdu Royaume des Piflesfe reuoltent 
contre les Efcoffois. 440. 

Ofca & Otha Rois des Saxons £ Angleterre. 

93- 

Ojrtc & Effrid Rois de Veire (3 de B emic en 
Northumbeüande. 2 69. 

Ofric Ro? de Northumbeüande voulant mourir 
refigne fon Royaume. 332. 

OfredeRcy de Northumbeüande ejl malh eureufe- 
ment mis à mort par fes cou fins. 320 .il meurt. 
326. 

OJlrogots (3 Guthungiens prennent les armes co- 
trel'Empire. y. 

les Ojlrogoths diuife^en cantons , habitent en la 
Pannonie . 73. 

les Ojlrogoths entrent dedans le pays deThrace. 
106. 

Ojlrogoths en Italie , (3 le commencemeet de leur 
régné. ni. 

les Ojlrogoths contre Iujhnian. 554.156. 157. 

les Ojlrogoths ejlifent pour leur Roy vn feigneur 
nommé I Idouald. 166. 

les Ojlrogoths trauaiüent à mettre leurs affaires au 
deffus fouyje Roy Totilas. 172. 

les Ojlrogoths emoyent A mbaffadeurs pour obte- 
nir fecours de Theodobald. 176. 

Ofuuald Roy de Northumbeüande en Angleterre 
décédé fans hoirs , fon Royaume ejl diuifé en 
deux. 176. 

Othe Guiüaume Comte de Vijon meurt. 678. 
Othon fe met en chemin auec fon armee pour aüer 
contre les P rinces de Bauiere. 564. 

l'Empereur Othon enuoye vne armee contre B olef- 
laus vfurpateur duVucbé de Bo'cme. 5 69 . 

l’Empereur Othon déclaré le Prince Luitolfe Jon 
fis fon heritier .5 8 l.ll reçoit des Romains autre 
efpoufe quil n’eujl voulu. 582. 

l'Empereur Othon gaigne quelques bataiües fur les 
Efclauons. 587. 

Othon Duc de Bourgongne meurt fort jeune, auat 
qu'auoir eu lignee . 5 9 . 

Othon voulant faire vn voyage en Italie fait cou- 
ronner fon fis Roy de Germanie. 5 91 . 

l’Empereur Othon ayant ejlably le Pape Leon au 
fiege Papal,renucyefon armee en la Lombardie. 

l Empereur Othon s'en retourne en Allemagne. 
> 597- 

/ Empereur Othon mene vne armee cotre les Prin- 
ces ieBoeme & de Pologne. 6 09. 

Othon l.dunom ejl fteré (3 couronné Empereur 
Augujle. 602. 

Othon enuoye vne partie de fon armee en L Pouil 
le, qui efl deffaitte , 6 0 j. 

Othon l.dunom Empereur de Germanie, furnom- 
mé le Grand, part £ Italie pour s’en retourner en 
Allemagne. 606. 

Othon donne toute la baffe Lorraine a fon frere 
Charles. ' 6u. 

Othon met vne partie de fon armee fur mer, voulait 
paffer en Italie. 614. 

Othon commence a faire guerre aux Grecs pour le 
recouurement de ta P ouille & Calabre . 
6l5 ' 

Othon Vue de Suaube retourné du voyage d’Italie 
meurt. 616. 

Othon eflant de retour à Rome , rallie le reftdu de 
fonarmee . 616. 

Othon retourne auec vne grande armee contre les 
Boemiens. 610. 

l’empereur Othon efl incité de s’acheminer auec 
vne armee au Royaume de Naples. 63 6. 

l’empereur Othon vif te le fepulchre de fainél A- 
delbert ar ch euefjue de Pologne . 643 

Othon defniche les Sarazjns des places qu'ils 
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auottnt occupées en Italie. 644 . 

il eji empoi formé. ibid. 

Othon fis de Charles Vue de Lorraine meurt fans 
laijj fer aucuns hoirs. 650. 

Othon Orfehn aagé feulement de 18 tans efifaitt 
Vue de Vent fe. 66$, 

O thon Cote Palatin cf inuefiy de IxVuché di Alle- 
magne. 707. 

Othon Vue de Suaube & d’Allemagne meurt. 
710. 

Othon Vue de Bauiere retombe en felonnie auec 
les Saxons . 749 * 

Othon moyne de C lugny {y Cardinal Euefque 
d'Hifrte 3 natifde la ‘ville di£le Chajlillon au 
diocefe de Reims en France. 781. 

Orthulfe Vue deSaxe èy de Lunebourg ejfoufe 
Gif file du Roy Magnus . t 7 , 3 * 

S.Ouen ou Odoene Eut fane de Rouen } au parauat 
Référendaire de France. 254. 


P AÜodius ejl ordonné Euefque d’Antioche. 

109. 

Pallium, quelle forte de manteau ou accouf remet, 
2 29. 

Panda fis de Pitba de la race des Saxons d' An- 
Ut erre donne commencement au Royaume des 
Mf rciens. * 2.58* 

Pandolfefeigneurde Capuemetlefegedeuant la 
Cité de Naples. 680. 

les Pannomes font regaignees par les Romains. 
43. 

les Papes de Rome appelle^ Archeuefques , puis 
Patriarches (y* œcuméniques ou vniuerfels. 
138. 

Papes de Rome priuex.de toute puiffance temporel- 
le, fubieéîs aux Empereurs. 194. 

Pafagnateas gouuerheur pour l'Empereur en Ar- 
ménie fait alliance auec Muhamas. 278. 
Pafchal 1 . du nom fils deBourfenatifde R omeefl 
ejleu Pape. 418. il meurt. 4 16. 

Pafcafus Diacre de /’ Eglife Romaine compofe 3. 

hures du S.Ejprit. tzz. 

Partherith Roy des Lombards meurt. 304. 
Paternifies (y Vincentianifles , hérétiques. 

10. 

P atiens Euefque de Lion, loué grandement pour fa 
charité. 103. 

Patrice 3 dignité particulièrement doneeen la Fra- 
ce. 191. 

Patricius z.Euefque £ Htbernie. Iio. 

Patroclus fubjlitué enl'Eucfché £ Arecs à Héros. 
2 4 * 

Paul Orofe corçpofe fonhifhire. 15. 

Paul Euefque d'Antioche fe depofe volontaire- 


ment. 140. 

Paul Euefque £ Alexandrie hérétique , & fies fe- 
flateursappellexJPaultcnsi 168. 

PaulPapede Rome. 362. 

Paul Patriarche de Conjlantinoplé meurt. 

37 8 - . 

Paul V varnefride Viacre de i Eglife £*dquilee 
400. 

Paula, mere d'Eufochium , meurt. 13. 

Pauie afiegee (y prife par Alboin Roy des Lom- 
bards. 196.&199. 

S. Paulin Euefque de Nola. 37. 

S. Paulin Euefque d'V varuic va prefeher l'ELuan- 
gile au Royaume de Northumbellande. 258. 

Paulinus natif de France,compagnon {y familier 
du po'ete Anfomus. y 4. . 

Pegafius Euefque de Perigueux. 14. {ÿ* 8 2. 

Pelaio ou Pelage premier Roy de Leon meurt. 

337 . 

Pelagius natif de la grand Bretagne publie fon er- 
reur. 15. 

Pelagius hérétique : x p. 

Pelagus eü auec fes erreurs condamné (y anathe- 
matixé folennellement par le Pape de Rome. 
28. 

Pelagius fait plufeurs belles conquefies fur les Sa- 
raxins de villes {y de places. 33. 

Pelagius Viacre gouueme l Eglife Romaine , tout 
le temps debabfencede Vigtlius. 170. 171. il 
meurt. 188. 

Pelagius premier du nom, natif de Rome , ejl ejleu 
p fleur en chef de l’ Eglife Romaine. 184 

Pelagius 2. du nom natif de Rome ejl ejleu Pape. 
zoj.il meurt. 223. 

rherefede Pelagius gy Helmodius ejl renouuel- 
lee en Ejfagne. 300. 

Pépin I .du nom, Vue de T ongrie t'y de Brabat,en- 
femblt aujii maire £AuJlrafe, meurt. Zj6. 

Pépin ayant réduit toute la monarchie de France 
fouxja main,pourfuit fon frert G riffon. 347. 

Pépin ayant repafféles monts auec fon armee com- 
bat le Roy Aijlulphe. ’ 333. 

Pépin ne veult partir d’Italie que premièrement 
Aiflulphe neuf fattsfaitau concordat qu’il a- 
uoit fait auec luy. 336. 

Pépin à fon retour £ Italie fit affcmbler tous les e- 
fiats de la France en la ville de Compiegne. 
356 . 

Pépin acheue de réduire en fa puiffance ce qui re- 
foi t de villes au Prince Aquitain. 363. 

la coniuration que Pépin Baflard du Roy Charles 
auoitdreffee contre fon pere ef defcouuerte (y 
opprimée. 384. 

Pépin feflant venu trouuer au facre de fonpere 
à Rome ef pareillement déclaré auec lio (y cou- 
ronné Roy £ Italie. 398. 

Pépin 
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Pepinfaitpajferfon armée de mer dedans les if 
les de Venife.. 408. 

Pépin cfiant tfehappé du monajlere de Soijfons, ejl 
repris (g mis en garde fort ejlroitte à Compie- 

gne. 45Î» 

Perpétuas Euefque de T ours. 8z. 

PerofesRoy des Perfes , homme fort belliqueux, 

7 6 ' 

Perofes Roy des Perfes ejl pris. . 96. 

Perfecution des Chrefiens par le Roy de Perfe. 

3 1 • 

les Perfes rompent les trefues qu’ils auoient auec les 
Romains. 137. 

les Perfes apres f'ejlre emparezjies villes dApa- 
mea (g d'EdeJfa /viennent courir deuant An- 
tioche. 2.44. 

les Perfes reduifent en leur puiffance toute la Pa- 
lefline tg Iudee auec la Cité de Hierufalem. 
148. ils fe iettent puis apres en la Iudee. ibid . 
les Perfes ayans défriché Sarbaras , rendirent le 
Royaume à Bornarin. 161. 

les Perfes font priue^ de leur liberté par les Sarra- 
sins. 619. 

Petspnax citoyen natif de Brejfe , Abbé de S. Be- 
noijl au mont Cafiin. 3 28 . 

Petspnax citoyie de la ville de Brejfe en Italie fait 
rebajlir le monajlere de S.Benoif du mot Caf 
fin. 344. 

Petronius Euefque de "Bologne. 37. 

Petrm Gnaffeus prejlrefaifant prof ef ion de l'he- 
rcfie d'Apoüinaris. 8x.<ÿ*8y. 

PetrusFullo Euefque £ Antioche. 91. 

Pcjlharit ou Partharit Roy des Lombards fait ré- 
gner J on fils Chimniberth auec Ity. 295. 

Pharas Capitaine de Beüifarius. iyy. 

Pharamondfls du Duc Marcomire, 33. 34. (g 

3 î* 

Pharamond meurt. 4 6. 

pharoal Duc de Spolet met le fiege deuant la ville 
deRauenne. 324. 

Phatlamus Amiras ouRoy des Sarrasins d’ Afri- 
que fait accord auec F Empereur de Grecs . 
541. 

Philajhrius Euefque de Brejfe. 37'tST 49 * 

Philippe S idites Hijloriographe des chojes Eccle- 
fiajliques. JI. 

Philippicus beau-frere de T Empereur Maurice 
défait (g* met en route F armée du Roy de Per- 
fe. III. 

Philippicus gaigne deux nobles (g mémorables 
vièlotresjur les Perfes . 213. 

Philippicus met le Lieutenant du Roy de Pcrfe,îg 
toute fon armee en route. 21 6 . 

philippicus e(l vaincu par les Perfes auec fon ar- 
mee deuant laville de Martyropolis. 220. 

Philippique qui ejloit Ratrice , ejl enuoyéenexil. 

312- 

Philippique. difipant les trefors (g richejfes de 
F Empirera lesyeux creue%J>arauciïs Sénateurs. 
322. 

Philofophes fuiuans les erreurs des anciens Payent, 
Je retirent vers le Roy Chofroes. 180. 

Phocas decentenierde bande fe fait proclamer par 
les légions de la Grecs Empereur. 237. 

phocas prend & exerce la dignité Confrlaire fri- 
ttant la coujlume des derniers Empereurs. 238. 
Phocas l’Empereur enuoie Bonofe Comte d’Orient 
contre les Iuifs d’Antioche. 244. . 

Phranitas patriarche de Conjlantinople meurt. 
10 6 . 

des Piétés {g Efcoffois. 38. 

les Pi fies {g Efrofois viennent derechef tempe- 
Jler l’Angleterre. 45. 

Pierre Mogge ejl chajfé du fiege d’Antioche par 
Zenon . 97.100.^102. 

Pierre archeuefque £ Alexandrie fai£l valoir en 
Egypte l'herefe Eutychienne. 190. 

Pierre ejl café déjà charge pour auoir mal conduit 
fes affaires contre les Bulgariens. 233. 

Pierre patriarche de Conjlantinople meurt. 289. 
Pierre Tradonio ou Gradenigo,natifde Pola , Duc 
de Venife. 438. 

Pierre Candian fis du Duc de Venife ejlat bdnyfe 
retire vers le Roy Bcrrengier. 587. 

Pierre Roy de Bulgarie meurt, 596. 

Pierre CandianDuc de Venife ayant répudié fa pre- 
mière femme, ejpoufe la foeur de Hugues mar- 
quis de Hetrurie. 606. 

Pierre Orfelin Duc de Venife decede. 66 y. 

Pierre Roy de Hongrie e/l pour fes cruaute‘xj(g 
mauuaifes complessions dechajfé de Hongrie . 
699. 

Pierre Roy de Hongrie donne tel fcandale de fa 
mauuaife vie à fes fubietts ,qu’ils fe reuoltent de 
la religion Chreflienne. 708. 

les Milannois eflans en combujlion de guerre con- 
tre ceux de Pauiefe donnent bataille. 727. 

PierreDamian Cardinal, Euefque d’Hofrie. 731. 

& 733* 

Pin^arach Soudan deTripoli ejl durement guer- 
royé par le Soudan £ Egypte. 688. 

les Pi fans afiegent la ville de Rezgo en Calabre m 
6yL 

les Pi fans font dechaffcxjie F Ijle de Sardaigne.66l 
Placidiafe retire à Conjlantinople. 39 

Plinta, Comte çggouuemcurdc la P ale fine, occis 
en vne bataille. 19. 

les Pomeraniens , Prufiens (g Cajfubriens font 
frbiuguev^par les Polonais. 660. 

les Poin£ls,notes ou accent des Hebrieuxjmuentex^ 
en la ville de Tiberiade. y 6. 

Poitiers ayant fauort fe les Gafcons en leur rebellio 
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ejldejlruitte gy ruinée pur le Rqy Dagobert. 
2674 

commencement du compte des années des Rois de 
Pologne. 5 9 8. 

P olyenBu* Patriarche de Conflantinople . 
604. 

Rolychronius Euefque de Hierufàlem. 51, 

Pomme ronde fabriquée par Benoifl 7. qui ejl le 
ftgne des Empereurs. 6 58. 

P orphyrim Euefque d'Antiocbe. 2.8. çÿ* 29. 

P ofiidonius Euefque de Cala rmen. 14. 

Rotidee ejl ruinée (y faccagee par les H uns. 

1 6a. 

la P ouille (y Calabre font réduites fouzja puif- 
fancedesNormans. 747» 

Praillus Euefque de Hierufàlem. 30. 

P redefiineZji (y leur herejie. 28. 

Prétexte A rcheuefque de Rouen. 27. {y ai 7. 

fi 


Q Vades ou Cattiens , peuple de Germanie. 
. 3 °* . ' 

Queflion des images. 36a. 383. 

Quintrio Lieutenant de'Childebert Roy d Asijlra- 
fie, vaincu . 233. eÿ» *38. 


X. 


R * 4 b anus furnommé Magnentius moync Ef- 
coJfois 3 Cy Haymon Anglois Saxon. 441. 

1 ^4Î9- 

Rabbath R oy dHegias tnArabitdrefftvncAca- 
I demie. 3 * 9 * 

Rabbi Afe Iuif dernier des doCleurs quils appel- 
lent T annaim. 43. 

Rabbi lehudajgyRabbi Abraham Aben Efra , 
! EJJ>agnols. 14a. 

{JR ( tbtna (y Rabajfa^compilateurs duThalmud.it . 

Rachis Duc de Forli deffait les Efclauons. 339. 
Rachife Roy des Lombards met vne armee aux 
( champs. 348. 

I R adugafe Roy Payen daucus Goths de la Sçythie. 
14.lj.eJr 17. 

Radegunde fille duRoy Bertaire } mariee à Clo- 
taire. 147. 

Radegunde femme de fainCle vie meurt. 224. 
Radulfe Vue {y gouuemeur du Royaume dcTu- 
ringie pour le Roy Dagobert. 275. 

Ragenold Prince des Normans de dejfus la Loire. 
548. 

R agnerus feigneur d'Ar donne (y de Mofellane. 
538. 


Ragniere au grand col, Comte deMot en Hainaut. 
581.^588. 

Ragumbert Roy dis Lombards meurt. 311 

Ratm ire Roy de Leon ejl affatVy par les Maures. 

4xj.ty419.il meurt. 594, 

Raimond Borelle Comte de Barcelonne meurt. 

666. 

Raimond B erenger Comte de Barcelonne c£l occis 
en trahifon. 75 j.eÿ* 770. 

Rancaire i.du nom meurt } laijfant trois enfans. 
105. 

RanchingttSyVn des principaux Barons delà Cour\ 
du Roy Childebert. 220. 

Ranimire Roy de Leon en Ejpagne gaigne vne 
grande bataille fur les Maures. j7j. 

Raoul Roy de la Bourgongneïurane meurt. 363. 

(y 6%\t 

RapfendtalyOU Rofopendul 3 Roy des Alains. 13 
<y ai. 

RaJlicVuc de Morauiefait des courfes dedans les 
marches du Roy de Germanie. 4 j7 

Rat bot Vue de Phrife meurt. 328. 

Rauard fils deBiorno Rojr de SueJfe } Gothie (y de 
Vannemarc. 101. 

FEglife de R auenne fe foujleue de robeyjfance 
quelle rendoit au fiege Romain. 178. 

R efefuinde Roy des Vvifigoths meurt. 292. 
les R edariens s e/leuent contre F Empereur Henry. 
35 7 * 

Référendaire ejl au iourdhuy appelle Chancelier. 

84. 

Régnault ou Ramardjitmome le Marnais 3 Com- 
te de Sens en Champagne. 64t. 

Régnault premier Comte de la haute Bourgpnge. 
70 6. 

RtgnierRcyde Dannemarc gaigne vne bataille 
contre le Roy Charles. 431, 

Régnier 3. du nom } Comte de Hainaut memrt. 
680. 

la Religion Chrejlienne chargée de ceremonies in- 
numerables. 22. 

Remiges l Exarche ejl misa mort auec tous fes 
domejliques par les citoyens de R auenne. 

248. 

S .Remy ejl ordonné Euefque de la cité de Reims. 
9 °. 

foin 61 Remy homme aagé de 94. ans meurt. 
l?U 

Remy moyne (y Euefque d’Auxerre , homme do- 
£le. 4 97. 

Renia Roy de la gand Bretage. 39. 

RenocindeVuc de Celtiberic rappelle les lui fs en 
Ejfiagne. 293. 

Réparants Euefque de Carthage, 134. 

le peuple de la Rhetieou des Grifons fe rebelle. 
\0.Cy11. 

Riccaredc 
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Rtccarede Roy des Vvifgots dccluffe de fort roy- j 
aume les ^ irriens . 121 .il meurt. 237. 

Ricard ou Rtccarede 2. du nom Boy dEfpagne. 

Richard iJu nom , Vue de Normandie, Prince 
vaillant. 639. 

Richard deuxitfme du nom Vue de Normandie. 

■ & 7 6 ' 

Richard Prince de Capue frere de Robert Guif- 
chard. . 761.^768. 

Rtchilde Contrjfe de Flandres. 749. 

RichimireeflRoy d'Efpagne.16^. il meurt latf- 
fant deux f reres. . *65. 

R iciarius Roy de Sueues en Efpagne. 61. (y 

74 * 

Ri ci la Roj des Sueues en Efpagne. 5 i . 54. dr 
55 - 

R icimer Goth de nation, Patrice Romain, 6r co 
ronel de toute la gendarmerie Impériale d’ Occi- 
dent. . 74. 83.67* 89. 

R icifuinde ou Ricefmunde Roy des V vifgoths. 
281. 

Ricuinut frere du feu Vue Gifltbertde Lorraine 
meurt. 574 

R ipuaires,ou Ripuariens,ou R ibarots. 33. 

R ithiotimc Roy des Bretons eflmts en route. 

88 . 

Robert fils deVvittifcndedc la race des Saxons, 
uuerneur du pays d entre la Seine & Luire. 

Robert fe portant pour Rot de France faitt allia- 
cé auec l'Empereur Henry. 54 • 

Robert frere de Richard Vue de Normandie, eü 
ajïiegé dedans le chaflcau dcFalatfe. 679. çÿ* 

68°. u „ 

Robert 6r Richard deux capitaines Normas vot 

eh Italie. 68 3 * 

Robert }6. Roy de France meurt. 684. 

Robert Guijchard paruient à la principauté. 

Robert 2. fils de Baudoin l'ancien Comte de Flan- 

dre. 73 6 - 

Robert fumommé de P h ri je Comte de Flandre . 

787. , 

Rôdoald Ro? des Lobards.279.il eflmis a mort. 

283. 

Rodulfe Viceroy au Royaume de Tunngte pour le 
Roy dAuftrafe. *8o. 

R odolfe Euefque de Vvircebourg ejl fpolié de fes 

- biens. 5 z8, 

R odolfe Roy de la Bourgongne T ranfiurane. 333. 

6r 540.347.550.661.667.67' 6 7 0 *' 

Rodolfe moynede Flauiac , Cy R athot Euef- 
cjues d'Vtrec , perfonnages notables en flauoir. 
541. 

RodolfcRoyde Bourgongne (y d? Italie fe com- 


porte diucrflment entre fes fub/efts-, fa 7.550. 
Rodolfe Roy de France .551. Reuient chercher fes 
ennemis en France. 553. 

Rololfe Roy de France ofle quelques ch 1 fléaux 
aux Cotes Gijlebert (y Richard. ^8. il meurt. 
561. 

les Rogations. 88. 

O 

Roger mene fon. armée dcuantTroye. 735. ildef- 
cend en Sicile. 788. 

Rois des Bourguignons. lj. 

» Rom premiers des François. 33. 

Rollon entre par la bouche de la Seine en la Neu- 
ftrie.j\6. il meurt. 538. 

Rome ftecagee , pillce {y bruflee en plufeurs en* 
droits par les Vvifgoths. 1 1. 

Romanus Exarche d Italie meurt. 233. 

I Romanus Lagapenus fe donc le nom d' Empereur. 

! 54 1 * 

Romanus fils de Conflantin Empereur de Grece. 
573.577.594. //ci? fa femme empoifonné 
Cy cfloufé. < 68 y. 

Romains deffaits par les Oflrogoths (y Guthun- 

g ien fv . 5 * 

les Romains opprime^grandement des Lobatds. 
211. 

les Romains gaignent plufeurs viSloires contre les 
Per fes. 21 6. 

les Romains font eflrille’xjn Efpagne. 261. 
les Romains deffont en Syrie grand nombre de 
Sarrasins. 310# 

les Romains fe foujleuent en la fubieSlio de l' Em- 
pereur de Grece. 332. 

les Romains afliegent la ville deRologne la Grâce. 

' 33 8 * 

les Romains font afliegrçj 770* 

l'Empire Romain réduit en occident par les Fran- 

r . 393 * 

Romual Vue d. Beneuent. 1 99. il meurt .3 10.305. 

307.61*336. 

Romulus Momyllus appelle des Italiens A uguflu- 
lus. 93. 

R ofemunde auance la mort au Rojy ^ ilboin fon 
mary. 1 99. 

Rotairefxit vn recueil de toutes les loix (y ordo 
nanccs de fes predeceffeurs. 274. 

Rot aire range toute la Ligurie (y T 0 flanc en fon 
obeyjftnce. 270. 

R otigere Comte de Laon. 3 J I. 

Ro^«c Capitaine Normand efl faut f ment accu 
de desloyauté enuers f Empereur. 452. 

R uffn fe met en lafantafe de defpouiller fon mai • 
flre de tout poinEl de droicl de l'Empire Orien- 
tal. 1. 

Ruffin preflri quitte. J. 

R ujfn ^ Imbaffadeur de l'Empereur. 147. 
les R ugtens s'habituèrent en uiuüriche. 73. 
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ïutjfcau de fang au milieu de la cité de Tholofe. 

«y. 

Rufoe, & le commencement d'ictluy Royaume, 

4 6 4 - 

les R uj liens troublent par leurs courfes les prouin- 
ces de la mer Moteur. 46%. ils veulent ejlablir 
leur demeure en la Bulgarie. 604. 

les Rufsiens demandent paix à l’Empereur, 60 7. 

ils font guerre aux P olonots. 630. 

les Rufsiens font mis à mort deuant Conjlantino - 
pie . 674. 

Ruthart moine de l'^ibbçye de Hirfaugie , difciple 
(y* auditeur de Rabanws. 472. 

ouSabbatius gouuerneur de F Arménie pour 
l'Empereur. 30 6, 

Sabintts Roy de Bulgarie ejl chajfé par fes fubieSls. 
360. 

Sabinianus gouuerneur pour F Empereur en la 
Marche a illyrie. 100. 

Sabinianus Eue [que de MarfeiUe. 108. 

Sabinianus Pape de Home , natif de la Tofcane. 
239. 

les Sadduceens (y* leur herefie. 212. 231. 

Sael Prince des Sarrasins de Crete. 497. 

corps des Saintts apporte ^ £ Italie en France. 

4 l 7 * 

SaiusfZapitainedes Goths. 16. 

loy Sahque,& François Saliens. 33. gr 34. 
Salin Calife (y* Soudan d’Egypte. 356. 1 

Salomon fe retire à refuge en Italie versBellifa- j 
ri us. 137. j 

Salomon Roy de Hongrie ef pris £9* retenu pri- j 
fonnier . 771. 

Sa lonius ^ 4 rcheuefquc de Vienne. 58. & 59. 

Saluianus Euefquede MarfeiUe. 58. 

Saluflius Euefque de Htcrufalem. 103. 

S amon vn marchand de la vtüede Sens enChà- 
pagneyft Roy de Carïnthie. 259. 

Samuc Capitaine Turc fait des entreprifes furies 
prouinces de l’Empire de Grece. 723. 

Samuel Pref re de la ville d’Edeffa. 85. 

Samuel Roj de Bulgarie entre auec vnearmee de- 
dans la Grece. 537. 

Samuel Roy de Bulgarie decede . 663. 

Sanche Garnit Koy de Nauarre fait vne grande 
defconfture de Maures. 422, 

S anchio Roy de Cajlille débouté fesfreres de leurs 
fucceffionsqi ) o.& yp.ll éfi occis. 734. 

Sanchio Roy de Cajlille ejl occis en trahifon . 

737 - 

Sanchio ou Sancho Gardas Roj de Nauarre ejl 
occis en vne bataille. 426. 

Sancio ou Sanche Rqy de Leon en Ejfagne meurt. 

j 66 . 

Sancius Comte de Cajlille meurt. 657. 


SanElius Rqy de Cafhlle injlitue F ordre des frè- 
res de la gendarmerie de Calatrana . 

59 * 

Sancius fumommé le Grand , Roy de Nauarre 
meurt. C6 3 

S apandia ejl donnée aux Bourguignons. 

Saporius gouuerneur de F Arménie gr de la libé- 
ré de Perfe pour l’Empereur. 290, 

S arbaras auec vne nouuclle armee femetà cojlo- 
yer celle de Heraclius. 237 

Sarragojfe en Sicile prife gr faccagee par les Sar 
ravins. 500.1 

les Sarrasins appcüesJSceutes fe desbordent fur la, 

s y™ . 120^126.' 

les Sarrasins pajfent leur armee en Egypte, 
t6j. 

les Sarrasins entrent en Afrique. 277. 

les Sarrasins courent les prouinces de F Empire. 
283.288.gr 289. 

les Sarrasins entrent dedans k pays dcThracc 

les Sarrasins entrent en Afrique. 291. Subiuguent 
les pays de Lydie^r Cihcie. 292.1/5 fe retirent de 
deuant Conjlantinople. 293. 

les Sarrasins font plu fieur s courfes fur les prouin- 
ces de l’Empire. 308.#* 311. 

les Sarrasins conduits en la Galatie.^zo, Autres 
Sarraxjns paffent en Ejpagne. ibid. 

les Sarrasins entrent par diuers lieux dedans les 
prouincesdes R omains.fti. V iennent en France 
aufecoursdes Vviftgoths, ^ 

les Sarrasins entrent en Fermente. 359. 
les Sarrasins a grande armee courent iufques de- 
dans l'ijle de Cypre.fit. & en la Cappadocie 
3 8 9 . 

les Sarrasins £ A fie font de rechef des courfes fur 
FEmpire Romain. 390.gr 414* 

les Sarrasins viennent courir iufques de dan s la 
Vhrygie.400.lls rauagenttout le plat pays de 
lljle de Rhodes. ^ o6% 

les Sarrasins de Tolettefe rebellent contre le Mi- 
ramolmde C or doue. 407, les Sarrasins cFEfpa- 
gne fe settent dedans les Ijles de Sardaigne gr 

; S 'P‘- • „ 409 . 

les Sarrasins couret dedans les prouinces de FEtn- 

414. 

des Sarrasins voye^ 435. 436.444.449. 4 j c . 
452.467.469. 47!. 4 pg. 502.510. j 13. 524. 

5 2 7 * 5 i8 - 53 i- 543 - 55 i* 5 ^* 57 0 *î 77 * 

des Sarrasins 539. 601.603.6 43.653.666.679. 

68j.6B6.689.730.736.gr 7jj. 

Saul Capitaine des vilains edi mis en pièces. K. gr 

12 . 

les Saxons font deffaits par Clotaire. 184 

les 
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delaBibl. lliffcoriale. 

les S axons forment occafion aux Sueues de s'aller 
habituer en leur pays. 193. 

les Saxons viennent en France. 203. 

les Saxons font vaincus en deux fanglantes batail- 
les contre les Sueues. 209. 

les Saxons #* Sueuiens fe difiraient de lobeyffan- 
cédés François. 30 6. 

les Saxons font en termes de fe rebeller contre les 
François. 318.344,346.352. 

les Saxons fe laijfent gouuerner par don%e des plus 
; apparens Princes du pays, ÿ^.lls tafchent à re- 
. couurer leur liberté. 3 69. 

tes Saxons vaincus parles François. 376. 

les Saxons retombent en leur infidélité coufiumie- 
re. ' 386.#* 389.413.#* 776. 

Scandinauie autresfois diCleThule. 14 6. 

S. Scholafiique mfiitue des religieufes #• non- 
nains. 148. 

Scholafiique Patrice de ConJtantinople,cnuoyé en 
Italie pour y efire Exarche. 3 2 z. & 3 2 9 . 

Sclanifia prince de B ocme entre en débat auec vn 
fien frere pour la fitccefiion de leur pere . 
460. 

Schifineen l'Eglife- 217.288.#- 359. 

les Scythes. 112.136. #147. 

S ebafanefl pris par les Sarrasins fur l'Empereur. 

38 6. 

Sebajlien frere de Confiantes . 11. & 23. 

Sebafiien gouuemeur d Afrique efi mis à mort. 

4 9* 

Septaofiee par les Maures au Comte Iulian . 
323. 

Sedulius,EfcoJfois de nation , homme de grand fça- 
uoir # iugement. 54 . 

Secundns,P atncegouuerneur des Prouinces d’O- 
rient. 141- 

Sens efi oftee au Comte Ramari. 6 63 . 

la principauté des Sept introduite en la Bretagne. 
228. 

Sergiut Iacobite Patriarche de Confiantinople , 
Monothelite. 243I26I. # 264. 

S ergots l.PapedeRome. 303.^7*311. 

Sergius deuxiefme efi efieu Pape. 446 . #* 
450. 

Sergius troifiefme du nom Pape de Rome . 5 18. # 
Î55- f 

Sergius quatriefme du nom Pape de Rome. 65 5. 
#658. 

Sergius Patriarche de Confiantinople. 669. 

Sergius Capitaine de l'infanterie que l'Empereur 
auoit en Italie. 684. 

Serenus Euefque de Marfeille fait abbatre les ima- 
ges. 234. 

S erena fille de Stilico mariee à l'Empereur Hono- 
rius. 7. 

Seronatus citoyen d'Auuergne accufé de trahi- 
fon. 88. #* 89. 

Seuerus prefire , & Iean "Diacre mis à mort. 

Î7- 

Seuerus l'Empereur cil empoifonné. 83. 

Seuerus Euefque £ Antioche. 131 . 132. # 138. 

Seuere Euejque £ Antioche a la langue coupee , 
138. 

S.Scuerin moine arriue au pays dAifiriche # de 
B auiere. 72. 

S.Scuerin natif d Afrique efi efieu Euefque du 
pays Noric. 5)8. 

il meurt. • ^ IOI.252. 

Seuerinus z.du nom, P afieur de [Egye Romaine v 
26;. 

Seuerites. 238.' 

S extus Aurelius ViSlor. z. 

Siagrius Comte de Soijfons,fils de Gilles le Ro- 
main, fi trouue vaincu # defconfit. 108. 

les Sicambriens ,ce font les François. 6. 8. #■• 
34. 

la Sicile tombe en la puiffance des Sarrasins, 
464. 

Sidonius v. IpollinamEuefijue d Auuergne #* fe- 
natcur Romain. 81.90,#* 98. 

Sigebert enuaye contrarier alliance auec [Empe- 
reur Iufiin. 193. 

Sigebert Roy dAufirafie met aux champs vne ar- 
mée contre Chilpenc. 202, 

Sigebert fils bafiard du R 07 Theodoric dAufira- 
fie. 24 a. 

Sigebert Roy des ^ Inglois Orientaux édifié l’ef- 
coledela ville de Cantorbruge. 268.280. 

Sigebert Rojy d Aufira fie fonde #* rente vngrad 
nombre de monafieres. 28i.282-#*i84. 

Sigebert icç.Roy des Saxons Occidentaux en An- 
gleterre. 348. 

Sigeric fuccede à la couronne Gottique. 27. 

Sigifmund # Gothomare enfans de Gundebault 
R oy de Bourgongne. izy. 

Sigifmund fond le monafiere de S. Maurice en 
Valais. I44. 

Signes prodigieux. 264, 

Signes #* prodiges. 360. 

S; lingiensfurnom des Vandales. 24. 

S iluerius efi depofe de fiege Papal par BeHifarius . 
159.#* l6o.// meurt enprifon. 161, 

Simplicius Euefque de Vienne. 14.#* 82. 

S implicius feul de ce nom , Pape de Rome. 

Simplicius Pape. 91.#* 99. 

Simplicius Euefque de Rome meurt. 

103. 

Simplicius de S ilicie Philofophe. 180 . 

Simplicianus Euefque de Milan. 5. 
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T able de 1 a fécondé partie 


Simon Rojy de Bulgarie ment vne armee datant 
Confantinople. 

Simon (y Ican tout deux Grecs Patriarches de 
Hitrufalem Cy £ Antioche. 788. 

Sindafuinde Roy des Vvifigoths meurt. 281. 
S irmium en la Pannonie ej} prife par les Auarois . 
198. 

Siroé ou Siroc commence à regner. 260. 

Sifebute contraint tous [es Juifs de fon Royaume a 
fe faire Ckrejhcns.150.il fait guerre aux Im- 
périaux d Afrique. M 1, 

Stftnnim ou Zoz^nius natif de Syrie Pape de Ro- 
me. ^ 

S ifinnius Mtriarche de Conjlantinople. 642. 
Sitric Roy delà nation Dannofe en Northum- 
bellande. 55Î* 

Slaomir ejl defconft en vne greffe bataille. 
420. 

Smaragius Exarche d Italie f'en retourne en la 
Grèce. 2-1 6. 

S maragdus ejl en la première annee dHerachus 
rcuoqué par luy . 244. 

SpitigneeDucdeBoemedecede. 7*4* 

S ocrâtes Hijloriographe des chofes Eccleftajli- 
ques. 5 1 * 

Sodomites punis (y executezj. mort. 1 45. 

Solemnius Euefque de Chartres, homme de grand 
%ele. 105* 

S elibur Prince des Efclauons di£ls Vvaranns. 
601. 

Soluatius Roy £ Efcoffe decede. 380. 

Sophronius Patriarche de Hierufalem. 26 1. (y 
266 . il meurt. 268. 

les Sorabes , Efclauons & Vvenedes,font faillis 
vaffaux & tributaires de [Empire. 332. 

le Soudan de Mehtene entre dedans les prouinecs 
de l'Empire. 462.^464. 

les Soudans de Damas, de Tir, de Tripoli (y* de Ba- 
ruchfe liguent enfemble. 6 25. 

Sozpmenes Hijloriographe natif de la ville de 

Salamine en Cypre. 3 2. 

Sozymenes Hijloriographe des chofes Ecclefia- 
Jliques. 5l.<ÿ* S 2 - 

Stantjlatts s ircheuefque de Cracouie,eJlmis à 
mort. 7 63. 

Stauratius patrice de Conjlantinople excite quel- 
que feditton en la Cappadocie. 393. 

Stauratius fils deNicephore fe veut porter pour 
Empereur. 410. 

Scelleras Roy des Saxons Anglois. 282. 

Stilico conducteur des affaires (y* de la gendar- 
merie d’Honorius. 1. 

Stilico veut prendre la fuperintendance dctejlat 
£ Orient auj?i bien que de l'Occident. 2. 
Stilico rembarre les nations de la Germanie. 

3 - 


Stilico ejl déclaré ennemy de la République. 

6 . 

Stilico combat ~ 4 laric {y le met tn route. 

12. 

Stilico eücaufe du desbordement des nationsGer- 
maniques {y* Sçythiques fur l'Empire Ro- 
main. • 14. 

Stilico a la tejle tranchée par Heraclian. 

18. 

Stozas afsiege (y réduit Carthage en fa puiffan- 
ceyy/.llcfltué. 168. 

Strabus Abbé d'Mlnge, difciple (y' auditeur £ h l- 
cuin. 441 

S uartmanntts Roy de Sucjft, horriblement cruel 
enuersfes fubiets. loi. 

S uartmannus di£t le cruelfRoy de SueJfe,Gotlan- 
die (y Dannemarc. 127. 

Sueuon premier du nom va sauanturer en A«- 
gleterre. 658. (y 661. 

Sueuon Duc de Dannemart meurt. 742. 

Suentojlaus Roy ou P rince de Rujiie (y de M af- 
couie. 601.^*7*604. 

Sueropile Roy de la Dalmatie contraint les E f 
clauons de fe faire Chrejliens. 497, 

les Sueues s'arreflent au pays de Gallice. 2 4 

les Sueues guerroyent le pays de Portugal {y de 
Gallice. y 7, 

Suger^bbcdeS.Denis. $.part.6l. 

Suintilla Rqy des Vvifigoths fait vne grande def- 
confiture de Gafcons. 257. 

Suintilla refignefa couronne ci fon fils, {y meurt 
incontinent apres. 263J 

Suintilla deuxiefme du nom Roy dEJfagne du 
confentement des Vvifigoths. 169. llmeurt 
272. 

S ulpinus S euerus natif de la Gaule , difciple (y 
familier de S. Martin. 8. (y 31. 

S unno mis à mort par fes propres gens au commen- 
cement de fon entreprife. y 

Sunugfle enuoyépar Fredegundepour tuer leRoy 
Cnildebert. ny, 

Sutrium pris £embleeparles Lombards furlesRo- 
mains. 343 

Su^e, Iuree le Piedmoht retirezpar les Lom- j 

bards. 234 

Syluettre deuxiefme Pape. 642. {y 649, 

Symmachus l' orateur, defenfeur de lafiuperjlition 
payenne. 13 

| Symmachus (y Boethius font iniuftement mis à 
mort. 140.^7*142, 

Symmachus natif de Sardaigne P ape. 118. 

C ’ 9 * I2ï. 

| Syxtefius Euefque de Cyrene ,perfonnage doEle {y 
éloquent . .414.^23 

\Sy rictus Euefque de Rome meurt. 7 

Syfinius Euefque de Conjlantinople. 41 

r. 
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de la Biblioth. hiftoriale. 


T glanera au Royaume deTolette ejî afliegee 
par Raimire. 542. 


Tarente en Italie ejl remife fut #• aucunement 
reparte . 172. 

Tarif & Mufagouuerneurs eflabUs par le Calife 
Vlid. ÿ-6.<Gr$zj. 

Tadat marquis de la To fane meurt. 633. 

Tegan François de nation , archeucfque de Treues. 
4I4. 

Telemachus lapidé par le peuple. 6. 

TelericRoy de Bulgarie cfl baptisé à Conflanti- 
nople. 370. 

Temefne en Afrique fe rebelle contre le Roy de 
Fe % , 363. 

le grand Temple de Conflantinople nommé fainCte 
Sophie efl fondé par l'Empereur. 160. 

le Temple de S. Pierre , depuis dédié à l’honneur de 
fainCleGeneuiefue efl fondé ÙVaris. ni. 
le Temple & monaflere de S. Denis en France eü 
fondé par Dagobert» 169. 

te Temple principal des Chrefiens de Damas vfur- 
pé par Vlid. 317. 

les Temples & abbayes commencent à eflre fon- 
dées en la France. 13 o . 

Tephrica perdue par l' Empereur . 492. 

Terbellis Roy des Bulgariens. 333. 

Tetric ou Dietric de Veronne gouuemeur de la 
Germanie pour l'Empereur. 10. 

Thalmud des Iuifs. 13.43.^ 133- 

Tharafms patriarche de Conflantinople.}jj.^ 78. 
#•404. 

Thafltllon Duc ou Roy de Bauiere. 201.22.3. 22j. 
230. #*234. 

Thaflillon eft remis en fon pays de Bauiere. 223. 
225.230.#* 234. 

Thaflillon 2. du nom Roy de Bauiere , meurt. 

*■79. 

Thaflillon Duc de Bauiere fefoufrait de lafubie- 
Bion des François. 374. 

Thaflillon efl accufé par fes fubiets defelonnie. 
38°. 

Theobilphe Roy des Saxons Orientaux ef dejfaiSl 
(y* occis en vne bataille. 258. 

Theocrite , capitaine s s'ofe ejleuer contre l’Empe- 
reur Iufl in. 138. 

Theodebald Roy de Mets meurt. 5 4. (y* 18 2. 

TheodaleflefleuPape.146.il meurt. 249. 

Theodat ou Theodahat fils de la fleur du feu Roy 
TheodoriCyprend le nom de Roy. 154. 

Theodat requiert fort inflamment la paix de l Em- 
pereur. * 57 * 

Theodat maiflre de la gendarmerie de V en ifl. 340. 
Theodat Vue de Vcnife a lesyeux creue 534. 


Theodebert de Mets faiCi aller vncgrojfe armee 
au fecours des Goths en Italie. i6x. 

Theodebert entre en mauuais mefnage auoc Clo- 
taire. 161. 

Theodebert paffe les Alpes auec vne armee deBour- 
guignons.ijz.il meurt. ij6. 

Theodebert Roy £ A uflrape laiffe apres fon tref- 
pas plufieurs enfans. 257. 

Theodebert amène vne armee dedans les terres de 
Clotaire. 243. 

Théodore deTharflydiflciple de S.Iean Chryflflo- 
me. 20. 

Theodorus ou Theodolus , Euefque #* Patriarche 
d'Antioche. 32. 

T heodore,natifde la ville de Mopfocrenc, héréti- 
que. 172. 

Théodore premier du nom,Pape de R orne. 277, 
Théodore preflre. Patriarche de Conflantinople. 

W * 

Théodore affezjourd en conduite d affaires , vtile 
toutesfoisà la republique. 324. 

Theodoreçnatifd' A rabieyPatriarche d'Antioche. 

35 ** 

Théodore Patriarche de Conflantinople. 358. 
Théodore Libanites s'efleue contre les Sara%ins . 
339 - " 

Théodore Euefque de Sion efl inuefli du Gouuer- 
nement du pats de Valais. 403. 

Thodora femme de l'Empereur Iuflinian meurt 4 
l7% ' 

Theodora F Emperiert fait cruellement perfleuter 
les Manichéens. 449, 

Theodoret Euefque de la ville nomee Cyrus 5 hom- 
me de grand fçauoir. 36.40.#* 58. 

Theodoric efl f fieu Roy des Vvipgoths. 43. 
TheodoricStrabofls d'vn Triarius roy des Goths. 
83.#* ici. 

Theoderic 2. du nomflkoy des Vvipgoths. 71. 
Theodoric efl contraint de leuer le flege de deuant 
Mer ida, pour retourner en Gaule. 7 5. 

Theodoric efl occis par fes freres. 84. 

Theodoric le ieune entre dedans le pays des S ar- 
mâtes. 90. 

Theodoric Vvalamer Roy des Oflrogoths. 93. 

Theodoric conducteur des oflrogoths demande 
permiflion de pajfer en Italie. 10 6. 

Theodoric Roy des Oflrogoths arriue en Italie 3 #* 
met l' armee dtodoacer en route. 108. 

Theodoric efl inflitué lieutenant de Zenon fur 
toute la gendarmerie Impériale. 103. 

Theodoric régné en Italie. 112. #*114. 

Theodoric fait fa première entree dedas Rome, il 9. 
T heodôric R oy d'Italie deuient plus rigoureux en- 
uer s les Romains. * 141. 

Theodoric Roy de Mets fait guerre à Hermenfrcy 
Roy de Turingie . I45. 
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' Table de la fécondé partie 

Theodoric fait mourir le Pape lean en vne prifon . 
141.// tombe en vne grief ue maladie dont il 
meurt. • 143. 

Theodoric Roy de Mets prend vengeance de la 
troujfe que Hermanfroy Roy de Turingie luy 
auoitiouee. 14 f. 

Theodoric Roy de Mets faiéltuer Munderic de 
mauuaife guerre. 153. 

Theodoric Roy de Bourgongne ejpoufe Hermem- 
bergue. 241. 

Theodoric veut remuer mefnage fur les Royaumes 
defonfrere. 248.^7* 240. 

Theodoric Roy de France faiSl conuoquer vn Sy- 
node.^oi.ll meurt. 304. 

Theodoric Roy titulaire de France meurt. 341. 

Theodoric Euefque de Mets apporte £ Italie grand 
nombre de reliques. 604 . 

Theodoric Comte de GandfaiEl guerre aux Tari- 
fons qui auoient mis à mort fon pere. 66j. 

Theodofe fai fl rcuenirtout l'Empire d’occident 
en fon obeiffance. I. 

Theodofe meurt fort religieufement . I. 

Theodofe le dernier qui a tenu fou ^ fa main l'Em- 
pire entier. 4. 

Theodofus le ieune fis de F Empereur Arcadim 
nafquità Confantinople. 10 . 

Theodofus fis d'A rcadius,eflant encor à la mam- 
mclle,tfl déclaré AugttJle par fon pere. 11. 

Theodofe i.du nompred le filtre d’Empereur apres 
la mort de fon pere. 17. 

Theodofe ef mal content dequoy C on f antius eft 
déclaré Augujle. 33. 

Theodofus Empereur d Orient ejpoufe laprincef- 
fe Eudoxta. 36. 

Theodofe enuoie vnearmeeen Afrique. yy. 

Theodofe ef contrainfl de marchander auec les 
Huns vne paix. j 6. 

Theodofe meurt à Confantinople. 63. 

Theodofe fis de l’Empereur Maurice ef defgné 
Augujle. 224, 

Theodofus ou Théodore archeuefque & patriar- 
che d Alexandrie. 240. 

Theodofe & Galine depofe^de FEglife £ A - 
lexandne. 168. 

Theodi Rcydes Vvifgothscfmis dmort. 173. 

Theodolinde Roy ne des Lombards femme de gran- 
de vertujneurt. 237. 

Theodolinde Roynedes Lombards fai SI conuertir 
plu feurs de fs fubicts à la religion Chrefienne. 
228. 

T heodopertDuc dvne partie de Bauiere meurt. 203 

T heodomire fait la guerre aux Sarmates. 91. 

T hcodomire Roy des Ofrogoths afiege la ville de 
Thejfalonique. 92. 

Theodomire Roy des Ofrogoths meurt. 93. 

Theodemire Roy des Ofrogoths faiSl vn voyage 

en la Grece. IOO* 

Theodemire régie fur les Sueues d'Ejpagne. 196 

Theodon prince des Boémiens & Noriciens. 124. 
Theodon fis dAdalagerion , conduSleur des AÜe- 
manSyVaJfal du Roy Clouis. 128. çÿ* 129. 

Theodon prince des Boiens ou Bauariens réduit en 
fon obeiffance tout le pays de Nùric. 139. 

Theodon 1. du nom Roy de Bauiere meurt Jaifant 
trou fis. 160. 

Theodon 6. du nom Roy de Bauiere , meurt laijjant 
trou fis. 316. 

Theodoj.du nom R oi d' vne partie de Bauiere. 327 
Theodotus Euefque d'Antioche. 40. 

Theodouald Roy de Bauiere entre auec vne grande 
puijfance de gens dedans F Italie. 190. 

Theodiualdou Thibault fis de Grimoald ef en U 
place de Grimoal dfon pere. 320. 

Theofreie Duc de la Bourgogne trafurane meurt. 
11 9. 

Thcopafchitcsjacobitcs , Arméniens Cha%en- 
%ariens, heretiques. 259. 

TheopbilaSle fis deRomantts Lagapenws ,ejl pa- 
triarche de Confantinople. 573. 

Theophania mere de l'Empereur Othon meurt. 613 
Theophania file de l'Empereur Romanus. 6of. 
TheophilaSle Chambellan de l' Empereur y e fl exar- 
che d'Italie. 3x1. 

Théophile Empereur de Grece enuoye plufeurs 
grads perfonnages en «^.433.437.438.439.443. 
Théophile Erotigue Lieutenant pour l’Empereur 
de Grece en Cypre. 705. 

Theorifmund Roy des Vvifgoths. 67. 

Thibault Comte de Tours & de Chartres ef ex- 
communié. S96.& 601. 

Thilbault flsi.de Eudes Comte de Champ aigne 
ef faiSl cheualier de l’Empereur. 719. 

Thibault Comte de Chartres & Efienne Comte de 
Troye fe rebellent contre le Roy de France. 697. 
ThoabaKoy deCordoué. 

Thomas patriarche de Confantinople. 243. 

Thomas furnommé Confantin fefaiSl proclamer 
Empereur. ^ 422. 

Thorifmund eflmua mort par fes f reres. 71. 

le Tibre ef desbordé. 223. 

Tibereparuientà F Empire, iai.il adioufe à fes 
tiltres lefurnom de Cohflatin.zoy.lldecede.zio 
Timothee furnommé Herulus , fauteur delhcrefe 
Enty chienne. yç m 

Timothee Euefque d'Alexandrie. 80 .&• 141 . 
Timothee patriarche de Confantinople. 132. 

T ixpcope exarche d'Italie ejl ma ffacré. 317. 

Tolettereprife fur les Maures. 771. 

T ongrie ef auiourd'huy le pays de Brabant t& des 
enuirons du Liege. 3 

T ongrolipix Soudan ou Empereur des Turcs. 714. 
716.718. 
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Tordo Roy de Sueffefort cruel 27 * inhumain. 1 17. 
Tort 11 us ou Tôt cil us 97. Roy de S ueffe & Gotlan- 
die. 361. 

T ot lias fait venir pluf eurs villes d'Italie en fon 0 - 
beijfance. 167.27*170. ' 

Totilas entre dedans Rome par trahifon. 1 7 1. 

Totilas ramène fon camp deuant Perufe. 172. 

Toxis Roy des Hongrois eji vaincu enltaliepar le 
Vue Henry. 578. 

Traian perfonnagefage ejl envoyé vers le Roy de 
Perfe par l'Imperatrice Sophie. 199. 

Tranftmund ejl inflitué Roy des Vvandales en ^4- 
fricjue. Il 8. 

T rafmund Vue de Spolet fe rebelle contre le Roy 
Luitprand. 340. 

T ranjïlla Roy des Gepides ejl vaincu 27 * occis avec 
fesgens. 108. 

T ranjSillo Vue dcs*4bodrites ejl mis à mort en tra- 
hifon. 406. 

Trebonianua réduit le droiSl Romain en vn corps 
fouzjertains filtres 27 * chapitres. 1 47 - 27 * 1 33* 
Tremblement de terre horribles à Conjlantinople. 

5 r * 

vn Tremblement de Terre afflige toute la Grèce 
2?* l'^fle. 180. 

Tremblement de terre ejpouuante la cité de Con- 
jlantinople. 186. 

Tremblement de terre aduenu en Italie. 398. 

Tribigil conduEleur des Goths en la Phrygie. 7. 
Tribon Mémo fe démet volontairement de la D»- 
ché de Venife. 639. 

Troye en la P ouille edi f ce. 656. 

la Turingie ejloit prochaine du Rhin. 1 4 0. 

les Turingies fe difent exempts de ne payer difmes. 

744 » 

les Turcs apres auoir accompagné quelque teps Car- 
mee d'Heraclim , fe retirent en leur pais. zj 9 * 
les Turcs fortis des portes Cajfies font combatus 
parles Sarazjns. 362. 

de l origine de la nation des Turcs , & du commen- 
cement de leur régné. 646. 

les Turcs dcfcendcnt en la Syrie. 733.772. 743. 27 *. 
747 * 

Tyrachus prince des Patentas . 713. 

Tyrans de la Gaule. 22. çÿ* 23. 

V. 

T y silence cité du Vaulphiné efl fubiuguee (y* 
V reduible en la puiffance des Gots. 28. 

Vallamir Roy des Ojlrogoths fait vn grand carna- 
ge de Huns. 86. 

Valentintan fis de Confantius Ce far 27 * de Placi- 
dia nafquit. 31 . 27 * 3 ?. 

Valentintan efl delaijfé foubs la tutelle de fa mere 
placidia. 36. 

Valentintan efl enuoyé auec vne armee contre le 

tyran Iean. 40. 

Valcntinian.flls de Conflantius & Placidia.) 9. ejl 
créé Ce far par Theodofe.q 0. prend le nom £~4u- 
gufle. 41. 

Valcntinian effoufe Eudoxia file de l'Empereur 
Theodof. jo. 

Valentintan donne paix aux Vvandales. 5 6. 

Valet inian efl mis à mort par les pratiques de Ma- 
ximum Patrice & Sénateur. 72.27*73. 

Valentin Viacre de ÏEgltfe Romaine efl créé Pape. 
428.27* 419. 

Vallamir R oy .des Oflrogots régné en la Pannonie. 

yy.il meurt. 82. 

V andalou fe auparavant appellee Betique. 24. 

les Vvandales chaffezfle la Betique. 32. 

Varananes Roy des Perfes meurt } & luy fuccede 
fon fis de me fne nom. jj. 

Varanes Roy des Perfes. 36. 

S.Vafl Euefque (Carras, fort renommées caufe de 
la faintteté de fa vie. 194. 

Vdo Marquis de Saxe. 746. 

Vigmannepueu de l’Empereur rentre derechef en 
fafelonnie contre fon oncle. 599. 

les Venedesfereuoltans contre la religion chreflie- 
nejrctournent à leur première fuperfiition . 6 33. 
Venerandus Euefque d’~4uuergne. 1 4 . 

Venife de la fondation d’icelle cité. 3 6. 

Venife diuifee enplufi eurs ifles 27 * places. 308. 
Commencement des Ducs 27* de la république 
de Venife. ibid. 

les Vénitiens obtiennent vne mémorable vibloire 
fur les Sarrasins. 443. 

le Vénitiens commencent a eflendre leur feigneurie 
fur la Libumie. 337, 

les Vénitiens fe mettent en ligue auec l Empereur 
de Grèce. 773.778. 

Veremund Roy de Leon fait profeflion de la vie 
monafliqut. 382. 

Veremund 1 .du nomjRoy de Leon meurt. 613. 
Veremund Roj de Leon entre en groffe querelle 
contre fon beau-Jrere Fernand Comte deCaflille. 
664. 

V ermudes Roy de Leon combat les Maures. 633. 
Vethes Roy des Heruliens 27 * autres R ois 27 * 
Roy nés reçoiuent la religion chreflienne. 14 6. 
Vibius Stuerm Empereur £ Occident. 8 r. 

la ViSloiredes Clotaries contre les *4uflrafees.i)6. 
VtSlor Euefque de Numidie en Afrique. 51. 

Vtbior natif d'vtique en Afrique. 108. 

Viblor Pape de Rome. 723 .725.776.779. 

ViElorinus ^ibbécompofe les réglés pour trouuer 
lecicle pafchal. 82. 

! Vienne en Vaulphiné eflmife entre les mains du 
Roy de France Rodolfe. 559. 

Vigilance heretique. 4. 

Vigiliut Romain de nation 3 Euefque de Trente. 62. 
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Vig/lius Pape de RomefaiSl mourir en prifon Sil- 
ueriusi l6l. 

Vigilius Pape de Rome enuoie grande quantité de 
froment aux Romains de la Sicile. 169. 

Vigilius emprifonné & enmié en exth xjc.et 174. 

Vilemundfils de Bera Comte de Bar colonne fe ioint 
aux Maures. 418. 

Vilimer fe rebelle contre te RoyHilderic, & faiti 
que les Vvandales l'ejleuent pour leur Roy. iyi. 

la robbe de ftmt Vincent martyr donnée à l'abbaye 
de fainEl Germain des pressa Paris. 162. 

Vincentius & P aterntu fier etiques. 20. 

Vincent Lirinenfe Gaulois. 49. 

Vincent Euefque. 58. 

V inefi ride moine £ Angleterre prefehe & conuer- 
tit les nations Germaniques. 3 2 6. 3 29. 

Virech Roy d'vne partie des ^inglots decede. 332. 

Virgilius Euefque de Salt%ebourg en Bauiere , ho- 
me de grande érudition. 34 7. 

Vital Caaian Duc de Venife refigne fa dignité. 6 IJ 

Vitallianus s'ejleue contre l’Empereur. 132. 134. 

Vitaütanus Scytha efi pourueu de l'ejlat de Coronal 
de toute la gendarmerie. 138.^7*139. 

Vitallianus efi ejleu pour gouuemer l'Eghfe Ro- 
maine. 284.289.^7* I92. 

Vi tiges mene toutes fes forces deuant Rome en in- 
tention de l'afiieger. 161. 

Vittxa Roy des Vvifigoths desbordé en luxure. 

3 r 3 * 3 14 * 

Voconuis Euefque de Mauritanicjxcellcnt en fça- 
uoir. 68. 

Vortigere Roy de la grande Bretagne. 7 9. 

Vortimere Roy de la grande Bretagne. 79. 

Vlaffo Roy des Lombards meurt. I07. 

Vides prince des Huns } tue& acheue de deffaire les 
compagnons de Gainas. 9.& io. 

Vldericiy. Duc de Borne fereuolte contre le Roy 
de Pologne. 678.686. 

Vldricmonajlerc d'^dusbourg. 480. 

Vlid ou Quali d decede en la ville de Damas. 3 26. 

Vlphilas , capitaine Romain iejfaiSl les François 
& u 4 llemans. , 23. 

Vniuerfel primat ou Euefque , filtre repris par le 
Pape Grégoire comme trop fuperbe <& prefom- 
ptueux. 227. 228. eÿ* 232. 

VnmerfitédreffeeparRabbath en la ville de Bal- 
berich en Arabie. 319. 

V ratijldus Duc de Boeme entre auec vnearmee de- 
dans le Royaume de Pologne. 697. 

Vrbam Pape de Rome. 783.783. 

V rfm yDucdeV enife cjl rendu odieux au peuple. 
339 * 

V tacus Roy des vilains en Ejpagne ejl dejf.vél & 
occis. 40. 

Vterpandragon Roy des anciens Bretons. 116. 

V zes nation de Scythes. 73 9. 

Vvaifer ou Gaifer Duc d'aquitaine fait plufieurs 
griefs & faficheries aux gens d’Eglifi de fort 

pays. 358 - 359 * 

les Vvalachiens fônt repouffe du Royaume de 
Hongrie. 742. 

Vvallia homme vaillant & courageux Roy des 
Vvifigoths. 17 i 

Vvallia renuoieà Honorius fa fœur Plaeidia. 28. 
V vallia prend pojfefion de la Septimanie , (y* de la 
prouince N arbonnoife. 31^ 

Vvallia Roy des Vvifigoths ejl fiurpris £ vne ma- 
ladie dont il meurt. 43. 

V vambert 3. du nomfeigneur de Hainault, Cam- 
bre fi ( y * d' Ordonne. 234. 

Vvalamir Roy des Ojlrogoths entre auec fes gens 
dedans le pays d’illyrie. 83. 

V valfride allemand , abbé de fatnSl Gai, homme 
defçauoir. 42 7. 

Vvalgrin Comte d'^fngoulefime meurt laijfant 
deux fils. JI9 . 

Vvallo Euefque de Mets. 482. 

VvaUo Euefque d' Auxerre. 4g j. 

/ es Vvandales viennent en la Germanie. 15 . 

les Vvandales efians dedans les Gaules y font vn 
piteux rauage. ^ 

les Vvandales foliotera repafferle Rhin contre 
Confiantin. x< ^ 

les Vvandales paffent les monts Pyrenees,pour fai* 
re leurs ieux enEJfagne. 20.^7* 22. 

les Vvandales s’arrefient en la Betique v 24, 

les Vvandales recomencent à guerroyer lesSueUes. 
41. 

les Vvandales font honteufiment deffaits & vain- 
cus en Sicile. 

Vvarnaire Connejlable de Bourgongne meurt. 261 
Vvaraton eil fipplanté de fin ejiat par fin fils. 
* 99 - 

les Vvarnes peuples de la Germanie fiubiuguescjpar 
les François. 

Vvanbert , arriéré fils du Roy Clodion/neurt laif- 
fiant deux fils. 

Vvanbert }.du nom , feigneur du pays £^irdcrme 
Û * Hainault, decede. , i^g # 

Vvaltrude princeffe de Hainault ayant refiné 
fes biens fuit la vie monafiique. 241. 

Vvaltramus Euefque de Niembourg. 787*. 

V valthari furnommé ^ idelingue , Roy des Lom- 
bards. 

Vveda Rojy des Merciens,efi mis à mort par fa 
femme. 285. 

VvelpheDucde Carinthie meurt. 721. 

Vveltebourg monafiere pre*Je Danube fodé. 201*. 
Vvenceflaus premier fils £VratiJlaus 13. Duc de 
Boémc,efi mis à mort par finfrere. j6y. 

les Vvenedes entrent a grande puiffance dedans la 
marche de Brandebourg. 615 . 

Vveflerfeldi 
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Vveferfeldie , ef la prouince la plus Occidentale 
du R oyaume ae Dannemarc. 4 1 4. 

Vvilfrede fuccede à fon pere au Royaume de Kents. 

3 ° 3 - 

Vvilrame de Fulden (y* plusieurs autres grands 
perfonnages. 738. 

les Vvilfes , nation Efclauonique ^entrent à grande 
puifance dedans l'Allemagne. 409. 

Vvintr moine de Corbie en Saxe 3 homme de grand 
fçauoir. 533. 

Vvindtmerefils de Theodoric le ieunefeioint aux 
V vifgoths de la Gaule. 9 1 . 

Vvidomare ejl le premier qui exercea Fefat de 
grand Confeitler de France. 8 4 . 

les Vvifgoths i appelle^ / les Confédéré^ fortans de 
Thrace t fe viennent fourrer dedans la Grece. 2. 

les Vvifgots ont guerre contre les Romains. 50. 

les Vvifigothsgaignent vne bataille fur les Sueues. 

les Vvifigoths fe mejlent auec les Alains en F habi- 
tation (y* cultiuage du pays qu'ils occupaient en 
Ejpagne. 29. 

Vvittericou BertricfefaiFl Roy des Vvifgoths. 

* 39 -. 

Vvitteric Roy des Vvifgoths ejl tué par fes enne- 
mis . v 245. 

Vvittifynde Duc de Saxe fai£l: guerre aux Fran- 
çois.^’j^.Efmu à mort. 405. 

Vvitzlaus premier prince de Rugie en la Vvdn- 
dalte. 564. 

Vvladimire entre auec vne grande armee en la Si- 
lefie. 731. 

Vvladifaus ejfioufe Sophie foeur de r Empereur 
Henry. 779. 

Vvlfoalde ou Vvolfande maire du palais £Au- 
firafe meurt . 29 7. 

Vvlphere efi efleu R oy des Merciens. 283. 

Wolodimire monarque de la Rufie efboufe la 
princelfe Anne foeur de F Empereur ae Grece. 
6 z 7. 

Wolodimire prince de Rufie (y* de Mofcouicef 
mis à mort. 66 5. 

Vvortiperius Roy des Bretons. 188. 

Vvridtca^ius Roy des Bourguignons. 4 9. 


X Entas natif de Per fe prefche contre les ima- 
■ 109. 

Xenaias di£l Philoxene trouble grandement les 
Eglifes d' Orient. 118. 

Xifius natif de Romej.du nom.qS.ll meurt. 54. 
Xife Pape eftant accufécFauoir violévneNon- 
nainf en iufific par ferment. jo. 


Z Acharie archeuefque de Hierufalem. z6l. 
Zacharie , moine natif de Grece, Pape de Ro- 
me. 342.348.330.331. 

les Zamiens s'allient auec l'Empereur contre les 
Per fes. 147. 

les Zamiens font derechef fubiugue^ (y* rendus 
tributaires. 187, 

Z ara u gus Roy des Hiberiens contrarie alliance 
autel' Empereur. 134. 

Zathus prince de la nation des Latent fe fai£l ba- 
ptiser. 141. 

Zamifir Roy des Lombards. 42. 

Zenon gendre de Leon 3 gouuerneur des prouinces 
Orientales. 82. 

Zenon reuient trouuer fon ennemy deuant Con- 
fantinople. 94. 

Zenon l'Empereur £ Orient meurt. 1 09. 

Zenon fait mettre à mort plu (leurs grands perfon- 
nages. 108. 

Z enobitts Eue [que de Florence. 3 7. 

Zeth 3. Roy des Lombards. 42. 

Ziemouife fis de Piaf Roy de Pologne. 33 o. 
Z iemouifaus dernier Duc ou Roypayen de Polo- 
gne meurt. 398. 

Ztmifces fe met en tefe de dechaffer les Rufiens de 
la Bulgarie. 605.(2* 611. 

Ziptineus DucdeBoemeef conuertid la religion 
Chrefienne . 344. 

Zolmire Roy de Dalmatie. 738 . 

Zoilus Euefque £ Alexandrie. 174. 

Zoximwsfls d'vn Abraham natif de Grece, Eue f 
quedeRome. 28. 

Zoximus fitibl publier le concile de Carthage par 
tout le monde.50.il meurt. 32. 

ZoTQmus , hiforiographe Grec, ennemy de U reli- 
gion Chrefienne. 19. 

Zuendebald Duc des Efclauons de Morauie ef ac- 
cu (e d'infidelité. 479. 

Zuendibolch Roy de Lorraine tf deietté quafi to- 
talement de fon Royaume. 323. 

Zulcimin ou Soliman , capitaine Sarrasin , mene 
vne armee en Arménie. 338. (y* 339. 340. 
Zulcimin meurt deuant la cité de Confantinople. 
616. 

Zuleima (y* Abdala freres font défaits en EJfa- 
gne. 390. 

Zundibolch Roy des Efclauons de Morauie ef in - 
uefli de laDuché de Boeme. 309. 511. (y* 514. 


Vin de la Table delà fécondé partie 
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